F 


CORPS UNIVERSEL 

DIPLOMATIQUE 

DROIT DES GENS; 

CONTENANT VN 

R E C U E U I L 

DES 

• TRAITEZ 

DALLIANCE.DE PAIX.DE TREVE, 

DE NEUTRALITE, DE COMMERCE , DECHANGE, 
de ‘Protection & de Garantie » de toutes Us Conventions , TranJ actions , 

P ailes y Concordats , & autres Contrats , qui ont été faits en 
EU RO P E, depuis le Régné de C Empereur CH A RL E- 
M AG NE jusques à préfmt -, 

AVEC 

LES CAPITULATIONS IMPERIALES ET ROYALES; 

les Sentences Arbitrales dans les Caulcs importantes ; les Déclarations de Guerre , les Contrats de Mariage 
des Grands Princes, leurs Tclhmcns , Donations, Renonciations, & Protd Etions ; les Invdliturcs des 
grands Fiefs ; les Ercûions des grandes Dignités, celles des grandes Compagnies de Commerce, & en gé- 
néral de tous les Titres, fous quelque nom qu’on les délîgnc,qui peuvent lcrvir à fonder, établir, ou jultihcr 

LES DROITS ET LES INTERETS DES PRINCES ET ETATS DE L’EUROPE; 

Le tout tiré en partie des Archives de la Tr es- Auguste Maison d’^i/triche, & en partie de 
crtles de quelques autres Princes & Etats; tourne suffi des Protocolles de quelques Grands Minijlres ; des Manuf- 
trits de la Bibliothèque Royale de Berlin; des meilleurs OCoUelÏH/us , qui ont déjà paru tout en Alle- 
magne, qu'en France, en Angleterre, en Hollande, & ailleurs ; fur tout des Actes de 
R ym ER; Ci" enfin des Auteurs les plus ejiimés y jôit en llifioire y en Politique , ou en Droit ; 

PAR 

J. JDU_MQNT, BAKOU. T) E CARELS.CROON, 

ECUIER~ CONSEILLER, ET HISTORIOGRAPHE DE SA MAJESTE ' IMPERIALE 

ET CATHOLIQUE. 

TOME II. PARTIE I. 


. zA A M S TE RD A 

Chez P. B R U N E L, R. et G. W ETS : 
la JANSSO^IS- WAESBERGE , L'HONORE’ e 

JS LA HATE, 

Chez P. HUSSON et CHARLES LEVIER. 
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Dans la I. Partie du IL Tome. 


AnNO "W ettres de l'Empereur CHARLES 

j _ _q I IV. par lesquelles il érige le Comté 

J de Luxembourg en Duché en fa- 
veur de W E N C E S L A S , fon Frété. 

Sans date i 

if» Mire Trêve pour trois ans , conclue entre 
EDOUARD III. Roi £ Angleterre 
(3 PHILIPPE Due de Bourgogne i 
Donné à la Pille de Guillou en Bourgogne 
U io. fxlars 2 

10. Man. Obligation de PHILIPPE Duc de Bour- 
gagne , pour looooa. Moutons d'or , qu'il 
s’engage de payer an Roi d'Angleterre I Te fanent de J A QJU E S de Savoyc Prin- 
EDOUARD III. en confideratws i ce d' Ai baie y en date du i 5 . Mai x j6o, 
de la Trêve précédente faite avec lui y ’ j i 

(3 pour la Cejfion de la Pille de FL- Imperatoris CA R O Ll IV. I ovefiitu - 
vigny. Donnée à Guillou ta Bourgogne | ra , Ducibus Aufirix R U D O L P H O 
fri o. Marsitfp. $1 KRIDERICO ALBERTO, 6? 


d’Angleterre. Donnée à Boulogne le 16. A H HO 
Otlobre i jtfo. 24 , 

Confirmation 13 Amplification des Rtnoncia- 1 3 
tiens tPE D O U À R D III. Roi d'AO- 04. Oâob. 
gleterre faites à JEAN Roi de Francs. 

Donnée à Calais le 24 . Octobre ij 5 o. 

*7 

Traité de Paix conclu entre JEAN, Roi * na„k 
de France , & EDOUARD III. Roi 
d' Angleterre , 3 confirmé par CHAR- 
LES Dauphin de France. Donné à 
Boulogne le t 6 . Otlobre » 360. 2p 


Pareille Obligation des Seigneurs , 3 Bour- 
geois de BOURGOGNE,;»)} ren- 
dirent Caution pour leur Duc au fusdit 
Traité. 4 

Traffatus Paris int& A N G L I Æ , (3 
KRANCIÆ Reges -, quo Régi AN- 
G L I Æ drverf* Cnit a tes 13 Caf elles 
( eduntur . j* 

Trêve conclue entre la FRANCE 13 
/•ANGLETERRE par CHAR 
LES Dauphin de France (3 E- 
DO U A R D Prince de Gales , à Char- 
tres U 7. Mai 1 $do. 6 

Traité de Paix entre EDOUARD Prin- 
ce de Gaies d'une part, y CHARLES 
Dauphin de France , & Duc de Nor- 
mandie , pour la délivrance de JEAN 
Roi de France , prifonnier en Angleterre. 
Fait à Bretigny le 8 Mai 1 560. 7 

Lettres Patentes de JEAN Roi de Fran- 
ce , contenant la Cejfion (3 Renonciation 
des Terres , qui t en conféquence du Traité \ 
de Paix fait à Bretigny le 8 Mai 1 jtfo 
doivent être délivrés à EDOUARD 
III. Roi d'Angleterre. Données à Ca 
lais le 24. Otlobre 1 $ 0 o. 17 

Lettres Patentes /EDOUARD III. 
Roi d" Angleterre , contenant les Renoncia- 
tions qui fe dévoient faire à JEAN Roi 
de France , en vertu du Traité de Bretigny 
Données à Calais le 24. G cloître ij( 5 o. 20 
Cefîon (3 Tranjport du Comté de Guicnnc, 
fait par I E A N Roi de France à E- 
DOUAR D III. Roi (B Angleterre en- 
fuite du Traité de Bretigny . A Calais le 
24. Otlobre 1 Jtfo. 22 

j, Odob. Confirmation (3 Amplification de la Ceffon 
1 3 Renonciation de JEAN Roi de Fran- 
ce faite à EDOUARD III. Roi ■ 
Tom. II. Part. I. 




7. Mal. 


8 . Mai. 


«.Mai. 


14 . üdtob. 


24. Odoq, 


LEUPOLDO, de Dncaiibus Âus- 
triar^ Styriæ (3 Carinchiæ cum omnibus 
1 3 fingulis Comitatibus -, item Dominiis 
Camiolæ, Marchiæ (3 Portus Naonis, 
omnibus que Fendis , quec iidem Duces , 
eorutnque Progénitures in Sucvia , Alfatia 
(3 alibi ab Imperio tenuerunt , ueenen de 
Fendis qur Duces ALBERTUS 13 
OTTO ab Imper a tore LU DO VL 
CO Bavaro habuerunt concejfa. Datum 
Seveld die XII. Kalend. Juins. 1 }tfo. 

î* 

Diphma K A R O I - 1 IV. Imperatoris , 
auo omnia Jura (3 Immunitates Civitati - 
bus 13 Judiciis Auftriæ, Styriæ 6? Ca- 
rinthix , ohm concejfa 1 eisdem nur.c , in 
favorem JJitcis RUDOLPHI, (3 
Fratrum fuorutn F R I D ER I C i, A L- 
BERTI, (3 LEUPOLDI , «»- 
frmat. Nuremberg Amto 1 560. lad ici. 1 3. 
XVI. K al. Januar. 5 3 

Rev er files B O L K O N I S Silefije Ducis 
trga C A R O L U M I V. komanorum 
(3 Robtmse Rege>»- t quod donata fibi à 
preefalo Rege media Civitas G logo via; 
fit pue appertinenti.e y pefi ob’tum fuum , ad 
mtmoratum Rcgeniy aut Ilxredes vel Suc- 
ceffores tjus reverti debrant. Datum 
Stveidnitz Domiuica Oculi. I jtfl. 33 
LUDOVIC! Regis Ungarix Lit ter r 


17. Dec. 


xi. Fm. 


Boeder i s r nter je (3 üueem Au fri* RLI- 
D O L P H U M centra quoscunque tans 
Cafarea qnam Regia Digmtate pr,eful - 
génies , quibuscum litem (3 Guerram irdre 
couthtgeret , toc pjtlc, utOpida, Cafira 
(3 Fortalîlia in hoc B*/io acquit enda , 
rqualiter yfuh pari numéro ac valore , tu ter 
fe dividaniur. Dat. Buda die 10. Martii 

. l£ 


1161, 
IO. Mar». 
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Anno 
ij6i. 
10. Mais, 


TABLE CHRONOLOGIQUE 


^6. Mars. 


(8. Mai. 

Xi. Juin. 

16. Juill. 
16. Dec. 

3t. Dec. 


LUDOVICI Hungari/e Regis Diplô- 
me Ctffiems , quo Caflrum Sucm.cn- 
pach üuci /lutin* RUDOLFOaj- 
figuit y refu.'uit, Putchuiamfw , feu 
Peufieaem. pro Caflrenfi cufiodia à Civita- 
te nova fotvendam relaxai , y fimul om- 
nibus Juribus y aclioiubus in diüum 
Catirum y Purchutam fibi competensibus 
renunciat. Dot. Wui* die 10. Martii 
1561. 34 

Lettres de GODEFROI Evêque de 
Pajfau y par lesquelles il promet y s'obli- 
ge , envers RODOLPHE Archiduc 
d" Autriche , y envirs FRlDE-vlC, 
ALIJERT y LEOPOLD Dues 
d' Autriche fes Frères , de Ut afp fier de 
toutes fes forces contre leurs Ennemis dues 
tous les cas de neceffiti (3 à leur requfi- 
tiony comme auffi de tenir Jet Places ou- 
vertes , pour leur Jervict en terni de guerre 
y de néceffti\ le Lundi avant f Annoncia- 
tion de la Vierge 1 361. 34 

Sentence Arbitrale rendue par quelques Elec- 
teurs entre FR 1 DERIC, Bur grave 
de Nuremberg , y 1 * Ville de NU- 
R B M B ERG, touchant le Bois appelié 
la Foret de Nuremberg, comme au fl 
au fujet des Péages 13 c. A Nuremberg le 
Samedi après la St Benoit 1 36t. Avec 
fo Diplôme <P Invefsiture donné par AL- 
BERT I. au B ur grave F R 1 D E- 
RIC, pour le Burgraviat de Nurem- 
berg , avec fts Dépendances y Apparte- 
nances en Fief de l'Empire. Donné à 
Strasbourg aux Ides de Mai , IndiBion 1 3. 
Anno 1 300. 3f 

Revtrfafos WENCESLAI Duels Si - 
fofia y Domini Lignite» fi s •, quibus Ro- 
manorum Imper Atari C A R O L O IV. 
tanqu m ‘ fuo oero Domino Hareditario } 
promittit , nibil de C'itiro aut Civisme 
Lignitzcnfi, ejutqu* diflriftu , fe unquam 
aliénai urum, Datum in Psska anno 1361. 

I f . G <1 Jcndas Junii 3 6 

TraR tus pro cofonda mutua amicitsa inter 


PE fou quatrième Fils , qu'il crée Pair 
de France , faite I 6 . Septembre 1 36 3 y 
confirmée par CHARLES V.' Roi de 
France , Frere de PHILIPPE, an 
Louvre le 1. Juik I 364. 41 

Projet d'union du Royaume /Ecofle avec 
celui d ' Angleterre , concerté entre E- 
DÜUARD III. Roi d Angleterre y 
DAVID DE BRUYS hot <TE- 
coffe. Donné à fVefimunfier le 17. No- 
vembre 1363. 44 

Pax y Reconciliatio inter C A R O L U M 
IV.lmperatoremfN ENCESLAUM 
Regem Bobemi a , y JOANNEM 
Marcbionem Moravia ab una , atque 
LUDOVICUM Regem Ungarue y 
RUDOLFU.M, y LEUPOL- 
D U M Duces Aufiria ab altéra parte. 
Aélum Brunna in die S. Scbolaflic a Vsr- 
ginis 1 3<î 4 . 4r 

Union Héréditaire entre CHARLES 
IV. Empereur des Romains , W EN- 
C E S L A S Roi de Bohême y J ® A N 
Mar kg’ ave de Moravie d'une part , y les 
trois Frétés Archiducs d'Autriche RO* 
DOLPHE, ALBERT, y LEO- 
POLD, aw MARGUERITE 
four Saur d'autre part , touchant leurs 
refpetlives Succtjjions j en telle forte que 
les furvivans devront fucceder aux définis 
dans fours Biens , Terres y Seigneuries , 
au défaut et Hoirs fogicimes. Fuit à Brin 
le jour de Ste Scbolajlique 1364.. 46 

C A R O L I Franco > um Regis Coufirmatio 
Donationis de Ducats Burgundi a , per 
J O A N N E M fuum l'atrem , ejus ha- 
tri PHILIP PO fada. Dit. in Lu- 
pat a propè Purifies z. Junii 1364. 4 6 

Traité de Mariage entre ESMON Comte 
de Cambridge , Fis d ’ E D O U A R D 
III. Roi d'Angleterre , y MAR- 
GU F. R I T E Ducheffe de Bourgogne , 
Fille de LOUIS Comte de Flandres y 
Duc de Brabant (fie. Donné au Cbaflel 
de Devoir le 19. eTOftobre 1 364. 47 


Anno 

'i 6 i- 

17. Noir. 


ï$tS 4 . 

lo.FeVr. 


I0.f*err. 


E D U A R D U M III. Regem Angine Lettres d ' A L B E R T I V. Evêque de Pas • 


Ht 


y P ET R U M Regem Cafiella y Le- 
gionis. Dat Londini 11. Junii 13 61. 37 
Contrat de Mar s âge de J A QJU E S de Sa- 
vove , Prince d* Achat e , MAR- 
GUERITE de Bcaujcu, fait le 16. 
de Juillet 13 6i. 39 

Traité de Ligue , entre AME IV. Comte 
de Savoye furnommi le Comte Verd, y 
G A L E A S Vicomte de Milan , contre 
le Marquis de Ment f errât , fait à j\lilan y 
le 16. Décembre 1361. 40 

Confctderatio inter Ducts Auftri a RU- 
DOLPHU M,FRIDERIGUVJ, 
ALBERTUM . y L E O P O L- 
DUM, neenen MRINHARDUM 
Bavri a Dueem ab una , y LUDO- 
VIC U M Hangar ue y alque C A S I M I- 
R U M P olom* Reges à parte altéra. 

illi diüos Regcs , Hart de s y Terras 
eorum confia omnes Hommes cunflis viri- 
btts y fub fiant i* defenderc atque adjuvare 
promit tant ; uti y ad nulfom Brigam vel 
Guerram absque communs eenfenfu moven- 
dam (e obligent. Datum Pojfonii ultima 
die Decembris anno 1 3 61. 4! 

Donation du Duché de Bourgogne faite par J 
JEAN Roi de France , à PHILIP- I 


fou y de fin CHAPITRE, par les- 
quelles ils promettent (3 s'obligent invers 
RODOLPHE Archiduc d Autriche ,y 
envers ALBERTÿ LEOPULD, 
Ducs d'Autriche fts Freres , de foi affifter 
de toutes fours forces contre fours Ennemis , 
dam tous les cas de ntctffiti y f 3 toutes les fois 
qu'ils en feront requis , comme auffi de four 
ouvrir toujours fours Places , Châteaux y 
FortereJ/es - t ladite Obligation devant pis- 
fer à fours Succejfcurs y comme un Statut 
perpétuel de f Evêché j en forte que nul 
Evêque ne feit reçu y établi , fans en 
promettre PoblervatioH avec Serment. A 
Vienne fo jour de Ste Agnès 1 \6q. 49 

WENC ES L A I Bobemi * Régis Confir- 
matio procèdent is Vendit ionis Dat. Pra- 
g* X I V. Cofond. Martii 1 3 6p. fO 

Vendit io Sylva Regalis diéla Kunigswnldc, 
per Romanorum Imperatorum CARO- 
LUM IV. Commun, for, ZITTA- 
V I E N S I pro qumgentis fixage nts Gros- 
forum Pragenfium fuBa. Preg* 7. Ka- 
fond. Martii 1 3$ f. 49 

Traité entre lès trois Villes de STRAS- 
BOURG, de WORMS, y de 
S PIRE, pour four commune afifhsnce 
6? dé- 


z. Juin. 


19. Oâob. 


M<îf. 

XI. Janr. 


id.Ferr. 
X3. Fcvr. 


U. Mai. 
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DE LA I. PART. DU TOME IL 

Ann O & défenfe entre t eut t bofiilité (fi '.itience fini y quodque Marc 

inju/te. A F’eijfcnbourg U Jeudi après le ge êtobemi * , ejusqu < 

1 3 ® 5 • Dimanche Cantate i J6f. fo tn Feudum iHufire 

50. Juiil. Patte de Succejfion entre 8EÎLTHOLD tenere debeant. Fra 

Comte de H tant nier g de la Ligne de Har- fis (fi F alertant , An 

tenberg , y HERMAN attffi Comte de Imper atoris C A R O 
lie nnenbtrg de la Ligne de AJcbacb , per- ALBERTO (s 

tant qu'eux ou leurs Fils dev ront fe fucce - Aufirt* Ducibus et 

der mutuellement en cas d'extintlio » des hum , Liber tatum , C 

miles. Fait le Mecredi avant la H te 1 tudmum , qu* (fi qu 
de St. Pierre aux liens i$6f. Avec les rum in fûts Terris t 

Lettres de Fief de P Empereur CHAR- runt. Datum Fient 

LES IV. fur Us Biens de Lun (fi Pau- kracii 1 166. 

tre Comte , (fi Confirmation dudit Parle. Privilège de P Empereur 
A Nuremberg la vtille de la Fête de St. accordé aux Ducs 

Simon ifi Jude 1 $66. fl BERTp/LEOF 

1“ Dec. C A R ü L I IV. Romane- fi quelques-uns de les 

‘ rum Imper atoris , pro LA MB ER- chez eux par ignoran 

T O Episcopo Spiren/i (fi Succefforibus des Bannis ou d'as 

ejusy de non fohendis Ftcligalibus , à vi- qu'avec le couvert il. 

nis t frugibus (fi lignis , aliisque ad fuatn fubfifiance y ils ne fers 

altntoniam neceffarits. Datum in Monte gis pour cela hors ds 

ad Kbunium die Mercurù proxima pofi ‘Lundi avant la File . 

Fefium S. Luciee Anno ijtff. f $ tre Seigneur. 1 $<55. 


fini y quodque Marcbionatum ipfam à Rt- AnnQ 
ge Bobcmix , ejusque Succejforibus Regtous ^ 

tn Feudum ikufire (fi mfigne reetpere (fi * 
t entre debeant. Praget in die S. S. Ti bar- 
rit (fi P alertant , Anno I 166. f 6 

imper atoris C A R ü L 1 IV. Confirmât io 
ALBERTO (i LEOEOLDO 9 
A u fin ce Ducibus concefiày omnium Ju- 
r tu tn y Liber tas um , Gratiarum (fi Confite - 
tudinum , qu* (fi quas ipfi vrl Prions eo* 
rum in fûts Terris (fi Hominibus babue- 
runt. Datum Fie nu* Sabbat o ante Pan- 
iracii 1 166. f6 

Privilège de P Empereur CHARLES IV. — TT”. 
accordé aux Ducs d' Autriche AL- 1,1 ’ 

B ERT£? LEOPOLDyportans que 
fi quelques-uns de leurs Sujets reçoivent 
chez eux par ignorance des Pr osent s y (fi 
des Bannis ou d’autres Criminl/Sy (fi 
qu'avec le couvert ils leur fournirent la 
fubfifiance , ils ne feront point cités ni ju- 
gés pour cela hors du Pats, à F tenue le 
'Lundi avant ta File de PAscenfion de nô- 
tre Seigneur, t $ 66. fj 


1 3f5<5- Litter * AbfoluSott * Regis Hungah * L V- Lettres d’ Invcftiture accordées par VEmpe- 
ij. I-evr. D O V I C J , quitus Duces Aufirt * A L- peteur CHARLES IV. aux Ducs 


BERTUM (fi LEOPOLDUM 
omnibus ver bis y Juramentis (fi promifjîo- 
nibus , neoton ohiigatioxibus ipfi fa £hs quie- 
tos , expeditos (fi folutos pronuntiat atque 
déclarât. Dat * li'ud* dte if. Februar. 

_ » j Diplôme de P Empereur CHARLES IV. 

par lequel il abfout /« Ducs tP Autriche 
ALBERT (fi LEOPOLD, com- 
me aujji leurs Prélats (fi Etats Provin- 
ciaux de tout les liens d 1 Alliance (fi de 
Serment qu'ils avaient contrattês avec 
LOUIS Roi de Hongrie tant à l'égard du 


d'Autriche ALBERT (fi LEO- 
POLD, pour Us Duchés «/"Autriche, 
de Stirie, Carinthie, (fi Carniole, pour 
Us Seigneuries de Wimiistnarc (fi Porte- 
nau , (fi pour tpus les Ftefs qu't/s pofedent 
en Suabe, tn Tirol, en AJlâce, (fi aux 
Montagnes , comme aujfi four tout et 
qu'eux y ou leur Pere le Duc A L- 
BERT, ou leur Frere U Duc OT- 
TO N, ont obtenu ou tenu de P Empe- 
reur L O U I S *ic Bavière. A Fien- 
ue la veille de P Ascenfion de notre Sei- 
gneur 1366. fj 


feconrs réciproquement promis , qu à P égard J Traité pour dix ans entre ROBERT lé 


du Mariage déjà conclu (fi fait entre ledit 
Duc ALBERT ELISABETH 

Fille cPE S T 1 E N N E Frere dudit Roi 
de Hongrie y lesquelles Alliances (fi Ser- 
ments il c.tffe (fi annulle. A Prague le 
Fendredi ' après le D manche Lxrarc 
l}65. fl 

Lettres (Pajfurante données par P Empereur 


vin* EUBar Palalm-, «ROBERT f- Aoai - 
le jeune Comte Palatin d'une part y (fi 
les Filles de VVORMS (fi de SPI- 
R E d'autre part y pour leur commune dé- 
fenfe (fi pour Padminifiration de la Jufii- 
ce. A Germer sbeim le Mecredi apres la 
Fête des Liens de St. Pierre P a» 1 3 55. 

T 8 


CHARLES IV. aux Ducs d'Autri - I Convint iones inter PETRU.VÎ Regem 


che ALBERT (fi LEOPOLD, 

par lesquelles il fe charge de leur faire ren- 
dre par LOUIS Roi de Hongrie y dans 
un certain terme y les Lettres ou Revers de 
leur Alliance avec lui. A Prague le 
Jeudi avant le Dimanche des Rameaux 
ii*6. n 

r .. . Renouvellement des Pattes réciproques entre 
46. Mars. CHARLESIV. Empereur y W EN- 
C E S L A S Roi de Bobeme (fi J E A N 
Marcgrave de Moravie d'une part y A L- 
BERT (fi LEOPOLD Ducs d'Au- 
triche d'autre part y portant que fi l'un des 
Contrattans vient à diceder fans Hoirs de 
fon Corps y les autres devront fucceder en j 
fes Etats (fi Principautés. Ils fe promet- 


D, Cafiell* , C A R O L U M Regem Na- 2 3- * e f*- 
en- van* , (fi EDUARDUM Prinbpem 

ans H'aUi* (fi Aquitani*y pro pr*fiando fibi 
de invicem tnutuo auxilio. Dat. in Ftlla la- 
ie burni * prope Burdegalam dte 13. Sep te m- 

' ux bris 1} 66 . fp 

f } Douât t or. t s Trrrarum quarundam , à P E- 
tre T R O Rege Cafiell* y E D U A R D O ** SepC 
M- Principi IValli* (fi Aquitani* pro pr*fli- 
N to auxilio fatl*. Datum apud JLiborniam 
L- dte 13. Septembris 1 $66. 6 1 

Accord entre ALBERT Archevêque de • • - 
les Brime y (fi le Magifirat de la Filk Sept.- 

de de BR E M E fur leurs anciens Diffé- 
ra rents. La Figile de St. Corne (fi St. Pa- 
rt- mien 13 66. 64 


tent de plus une Â '(fi fiance mut utile dans Renonciation tPA L B ER T Archevêque de 


les cas de néceffité. Fait à Prague le Jeu- 
di avant le Dimanche des Rameaux 1 3 66. 

f 4 

— — — ■ J O A N N I S Afarchionis Moravia Litte- 

14. AvnL rrf .^ q HOfi tuc jpfe m Succejfores fui Mar- 
chiones Mo ravi*, Regnum Bohemix (fi 
pertinentias ejusdem tnvadt permijfuri 


Brème à toutes les prêt tnt tous qu'il avait ^ Sept. 
fur la Fille de BR E M E. La Figile de 
St. Corne (fi St. Damien 13 66. 64. 

Accord entre ALBERT Archevêque de , ^ 
Brime avec fo» Chapitre d'une port y (fi 1 * 
la Fille de BREME d'autre part , 
touchant la moitié de la Forierejft de Sto- 
a * tic. 
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Awo 

17. Mai. 

28, Sept. 


Anno 

1369. 

8. Juin. 


TABLE CHRONOLOGIQUE 

A U'inftn U jour dt St. G ail (3 I Duc de Bourgogne. Fait à G and U 

Avril 1569. jt 

Interprétât sones quorundam Articulons »! , in 
Confaderationc CAROLI V. Rrgii 
Francis cum HENR1LO Rege Cas- 
telUy fupra ad lo. A’or. 1368. ail ai a , 
consent or um , Dat. Teleli die 8. Junsi 

1 y> 9 - 74 

Traité de Paix entre JEAN 1. Due de ____ 
Lorraine IA JEAN Conte de Saint y U 10. Dec. 


lie. 

Lm lie 1566. 6f 

Traité cT Alliance entre EDOUARD 
1 1 1. Roi d’Angleterre 13 LOUIS 
Comte de Flandrei S3c. Donné la veille 
du jour de F Ascenjicn 1 367. 6 f 

Foi 1 3 Hommage rendu a J F. A N Roi 
de France par JEAN Duc de Lorraine , 
pour la Terre 13 Château de Paflàvant. i 
A Paris le 18, Septembre 1 $(*7. 6f f 


i6 Oûob R* vtrs donné pur ALBERT IL Evê- 
que de Pajfauy fc? par fon Chapitre aux 
Ducs d'Autriche , ALBERT (3 
. LEOPOLD, par lequel Usdits Evi- 

• que f 3 Chapitre s'engagent à ne faire ni 
Paix ni Accord avec leurs Sujets rebelles 
13 desobéiJfanSy fans le Confintcment des- 
dits Ducs ALBERT 13 LEO- 
POLD - t leur cedant 13 transportant en 
outre y la moitié des Biens desdits Sujets de 
Paffau fs tué s principalement dans la Haute 
{3 Baffe Autriche , (3 cela pour dédommage- 
ment des Pertes (3 Dommages qui leur Ont 
été caufés par cette Guerre. Fait à St. 
Hippolite le Jour dt St. Gall. 1 167. 66 

' Régis Uttrari* LUDOVIC 1 titrer* 
Abfolutors* y qittbus tam Juo , quam Ge- 
ns tricis fis* Regin * E L 1 S A B E- 

THÆ noms ne y caffaty annulht (3 mor- 
tifient Lifteras Fœderis inter ft (3 Du- 
ces A u (ht* RU DO LP H U M, F R I- 
DKRICUM, A LBERTUM (3 
LEOPOLDUM permutâtes , du- 
tosque Duces ab omnibus (3 fingalis Obli- 
gationibuty Promfjlombus , PaftiSy Ju - 
rament is y (3 Ligis , quitus vigore barum 
, titerarum ipfi adfiriài nttitere , abfolvity 
quittât (3 libérât. Dat. IVud ce die lo. 
Odobiis 1567. 66 

Compromis H EN RI Roi de CatfUIe & 
A Leon qui remet i CHARLES 
Roi de France la decifmn de tous Us diffé- 
rent qu'il a avec le Roi d'A R A G O N. 
Donné le 10. Novembre 1 J (S 8. 67 

Coufcedtratio C A R 0 1. 1 V Régis Fran- 
cs* cum H E N R I CO Rege Cajltllxy 
pro prxfiando fibi mutuo auxilio , prxftr- 
tim contra Regnn Angli*. Dat. in Obfi- 
dioue Tôle fana die 10. Noxembris 1368. 

68 

Privilégiant Imptratoris CAROLI IV. 
Epiicopo Spirenfi LAMBERTO, 
tjnsdemque Episcopalui indultum , <quo 
jex Groffos Turonenfes de quolibet U a ft -Fi- 
ni (3 aliis mer cantin in (3 fuptr Telonio 
in Udcnhcim , ab Imper atoribus olm le- 
vâtes y poffeà ab Impet Store L U D O- 
VI CO Bavaro Episcopat ai Spirenfi pro 
mutuo acceptis quadraginta quinque Flert- 
noram militbus oppignoratos , memorato E- 
piscopo 1 3 Episcopatui in veram 13 perpé- 
tuant Ihreditatis 13 Proprietatis poffes - 
fiontm largitur. Luc* Anno 1 369. 70 

Tract at u s Pacis (3 Amiciti * co/end* inter 
E D U A R D U M 1 1 1 . Regem AngUt, 
(3 P ET R U M Regem An agoni* con- 
clu fus. Dat. H'tfimonafltrii die 10. Ja- 
nuarii 1 368. 7 1 

Contrait Je Mariage de PHILIPPE 
Duc de Bourgogne y dit le Hardi, avec 
MARGUERITE, Fille unique de 
LOUIS III. Comte de Flandre , (3 
V cuve de P H I L I P P E <aïf de Rouvre 


74 

1 1 . Roi t? An- 


U<S8. 

20.N0V. 


20. Nov. 


136p. 


IJ68. 

1369. 
10. Jinv. 


II. Avril. 


1370. 
H Mal. 


1 . Août. 


ij. Avril. 


10. Décembre 1 369. 

Lettre tTEDOU A RD N 
gleterre aux Grands Seigneurs de l' Août- 3 °' Dec. 
taine , dans laquelle il déclare Us raiforts , 
qui P avaient obligé de reprendre le Nom 
de Roi de France. Donnée à Londres U 
30. Décembre 1369. 7f 

Déclaration de CHARLES V. Roi de 
France qui confisque (ter EDOUARD 
III. eu VI. Roi (F Angleterre y (3 fur 
EDOUARD Prince de Gales fon Fils 
U Duché de Guiennc. Donnée à Fsn- 
ctnnesy le 14. Mai 1360. 7f 

Emptio (3 Incorporatio Marckionatus Luia- 
tix , (3 Hom inien um Milbcrg, Sircl, 

(3 Verdenhcicn, Regno Bubon: * fatia 
per Imper aiortm C A R O L U M IV. 
tanquam Bobemi* Rtgem. Dut uns Ka- 
lend. Augujli Indtcl. y // fAnno 1370. 

Hommage rendu per FERRY, Comte lîTt. 
Sauvage de Kirbourg y à J E A N I. Duc 10. Man. 
de Lorraine y pour fc racheter de la pri - 
fon y te 10. Mars 1371. 79 

Contrait de vente paffi entre B E R- 
THÜLD Comte dt Hennenberg de la 
Ligne de Harienbetg , (3 HERMAN 
«suffi Comte de Hennenberg de la Ligne 
cP Afcbacb , par lequel B E R T H O L D 
vend toutes fes Terres 13 Seigneuries à 
HERMAN pour le prix ( J Somme de 
8fOOO. Livres d'oboles. I * Mardi après 
le Dimanche Qiiafimodo 1371. 79 

J O A N N I S Marchions s Muravi* Litte- 
r* y quoi tthllnm Subdit um Regni Bobe- 
mi*y a ut bona eorttm citra voluntatim 
Regttm in fervitium fuum aut dcfenfsontm 
fuscipcre fojfit 6? valent. Datum Prag* 
if. Calculai Mais Anne 1371. Ko 

A L B E R T I Archi - Episeopi Magdcbur- 
grn/îs y (3 CAPITULI ejusdem Ec- 
c/efi* Liter * , quibxs profitentur , quoi 
Pendit 10 Mauhionatus Lufatisc Magde- 
burg-nfi Ecclefi* per THEODORI- 
CUM Juniorem lutndgravium Tbttrin- 
gi * f aRa , nunquam in effeftum renient 
fuerit de du Ha , (3 quod idem Marckiona- 
tus légitimé h Marcbiombus Brandtnbur - 
genfibtts per C A R O L U M Regem Bo- 
bemi* y £3 ejusdem Regni Coronam fit 
emtus -y Renunciantes in perpetuum omni 
impet étions 13 actions in pr*ditto Marcbio- 
natu Lufatiar. Dat. Magdeburg. in die 
Affumtionis Beats]/'. Rirginis GlorioJ * 

137*- 81 

Ligue offenfive 13 défenfive entre CHAR- . 

LES VIII. Roi Je France (3 RO- a5 üdüb * 
B E R T Roi d' F.coffe , centre /* Angleter- 
re. Dormi au Château d'Edimbourg le 
t8. Ollobre 1371. St 

Mariage d'A M E , depuis Comte de Sa- 
voyc y IL du nom y Fils d'A M E V I. 

Comte de Savoyt , avec BONNE de 
BER- 


17. Avril. 


if.Arfl. 


1371. 
7- Mai. 
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Axno 

1372. 

23. Mai. 


Vf. Juiil. 


3. Août. 


»3-Nov. 


16 . Juin. 


Et 


39, Août. 


■cr- 

4. Juin. 


DE LA PART. 

BERRI, Fille de JEAN de France 
Duc de Béni , fait le 7. Mai 1 371. 8 3 

LUDOVIC! ILngarix (3 Polonix Ré- 
git Literie , qui bu s, pro fe, fia Conjuge 

ELIS A BÉ T HA Û Suceeffioribus 
fuis y promit lit , nunquam ad Regnum Bo- 
kcryix in protêt! ioncm 13 Principal ut ejus- 
dcm Regui afpitare , nec qntmqttam tx 
Subditis Regut» Bobemi > j'« protccîionem 
(3 fubjccliotum recipete. Dat. in Wijfe- 
grad in Fefio Sa ntl x Triait atis 1371. 

84 

Ligue effenfve 13 défit nfiv* .entre E- 
DO U A R D 1 1 1 . Roi d'Angleterre (3 
JEAN Duc de Bretagne conclue a 
IFeJlmunfler le 19, Juillet 1372. 84 

S entent ia , per Romanes um Imperatorem , 
C A R O L LJ M I V. mires GALE A- 
T 1 U M Ficaritm Mediolani (3 tjus 
complices tanquam invafirts Ter r arum 
Sacrée Romar.x Eedeftx , (3 reos Crime - 
tris Lefx Mdjeflatit , lata. Qu a illi om- 
nibus (3 fngnlis prxemiuenltis (3 gratiis 
privantur . Datant Pragx anito 1 372. 1 
Indidiont X. tertio Nouas Augufii 87 : 
Privilégia» Fitariatûs Imperii per Imptra- 
torem C A R O L U M IV'. conceffium 
A M A D Æ O Coraiti S a b. tu dix Juper 
omnibus Italix partibus. Cura D E- 
CLARATIONE Imperia li fifer 
hoc Privilégié. Data Pym anno 1 372. 
Indïclio ne décima , (3 WW Kalendas De - 
cembris 8p 

Lettres i/fFRE D.ER î C , B A LT H A- 
SAR, (3 GUILLAUME Land- 
• graves de Tljuringe , (3 Ma regraves de 
Misait y contenant les Conditions de leur 
Alliance avec CHARLES IV. Em- 
pereur comme Roi de Bohême, t 3 W EN- 
CESLAS fin Fils anffi Roi de Bohê- 
me , par laquelle ils leur promettent de les 
affilier pour la confervation de leurs Do- 
maines y 13 de les Jtrvir, (3 défendre eux 
(3 le Royaume contre toute forte d'bofih- 
té 13 d'attaque -, Le tout fans préjudicier 
ni déroger aux anciennes Alliances y les- 
quelles doivent demeurer dans leur force 13 
vigueur. A Pirne après la Sainte Cathe- 
rine 1 372. 91 

TraUatus Pacis (3 Amidtix mutux inter 
EDUARDUM IV. Regem Anglix 
13 FERDINANDUM Regem Por- 
tugal! ix (3 Algarbix conclu fus. Dut Lon- 
diui die 16. Junii Anno 137J. 92 

C A R O L I V. Francix Regis Ediclum 
perpétuant de Pubcrtatc feu Majorcnni- 
tatc Région Francix y quod ni un tu m illi 
decimum quartum annum attingentes pro 
puberibus feu Majorennibus reputari , Re- 
gin;; h t '3 Adminifirationem Regni fuscipe- 
re t3 habere, as omnia facere poffsnt , qttx 
ad venu» Regem pertinent. Datum in 
Cajlro Nemoris Fincennarum , menfe Au- 
guflo Anno 1 374. P4 

Traité de Paix & eT Alliance entre WEN- 
C ES L A S de Bobeme Duc de Brabant , 
6? ALBERT Duc de Bavière , Com- 
te de Hollande ( 3 c. Fait à Gertrudem- 
bcrgle 19. sT Août ïJTJ- 96 

Iiffirnmtntum PubUcum Treugx inter Sans - 1 
tijjinum Papam GREGORIUM 
undccïmum al una y (3 Dominos B E R- 
NABOVEM, arque GALEA- I 
. Tom. IL Part. i. 


I. DU TOME H. ' 

T 1 U M Ficecomites AleJiolani, (3 Fl- 
euries Impériales inisx . Datum Bcnonix 
4. Junii Indiïlioae décima tertio , ar.no 
1 J7f. 98 

Traité de Trêves pour un An y conclu entre 
EDOUARD 111 . Roi d'Angleterre 
(3 J EA N Roi de Ca {h lie & de Leon 
d'une part y t 3 CHARLES VI. Roi 
de France de rautre. Fait à Bruges le 
* 7 - Juin 1 57f- 104 

Additions (3 changement de quelques Arti- 
cles dans le fisdit Traité de Trêves. Don- 
né à Bruges le 27. Juin r An 1 37 f . 108 
Statut Héréditaire y établiffiant U Droit de 
Primogeniturc dans la Maifin des Comtes 
DE HAN AU i . Fait par U L- 
RICH DE HANAU U jour de 
Saint André I37f. Avec la Confirma- 
tion y Elucidation y (3 illujlration dudit 
Statut par i' Empereur RODOL- 
PHE II. A Prague le 1 9. Décembre 
1607. Comme aulG la Confirmation de 
r Empereur FERDINAND II. 
Donnée à Fienrse le 28. ÜtloFbe 1620. 

108 

Lettres d'Affiurance données par WEN- 
C E S L A S Roi de Bobeme à A L- 
BERT Due d" Autriche y (3 qui doivent 
lui tenir lieu de Serment -, portam que y s' il 
■ vient à être courqnué Roi des Romains , 
il lui donnera rinveftiture de toutes les 
Terres (3 Pais qu'il tient de l'Empire , (3 
lui confirmera tous fes Privilèges y A Egra 
le jour de Noël 1 37 f. lop 

Bulle de F Empereur CHARLES IV. 
pour le Droit 13 la Succeffion des Eltcîeurs 
de Saxe. Donnée à Francfort y le to. 
Juillet 1378. lop 

Capitula Pacis inter Summum Pontifuem 
GREGORIUM XI. pro fe, (3 
nomme J O H A N N Æ Sieilix Ré- 
gi nx y neenon Principum A M A D Æ T 
Corn i fis Sabaudix , SCA NI DO TI 
Marcbionis Montisferrati , N ICOL A I 
{ 3 A L B E R T 1 Marchionum EJlcn - 
fi'tmy 13 omnium Adhxrentium a b una, 
(3 G A L £ A T I U M Ficarium Isnpe- 
rialeru pro fie, a/que ejus genito Comité 
VIRTUTUM, neenon AXONE 
ditli Comil is Filio , 13 Francotum Regts 
Ncpote , ac pro omnibus eornmdem Colli - 
gatis parte ab altéra y condufa. Aflum 
inTerritorioOliveti Fallis Sslmorix Dice- 
cefis Bononienfis anno 1 378. / ndiilione 14. 
die 1 9. Julsi . 1 1 r 

Accord entre ROBERT le Vieux, E- 
ledeur Palatin , d'une part , (3 les Filles 
de M A YE N CE, de W O R M S (3 
de SPIRE, tHaulre pst t , fur les dom- 
mages réciproquement faits & fiuferts en- 
tr'eux à l'occafton de la Guerre desdites 
Filles contre le Comte de Lirungc. A 
Heidelberg le Iatridi avant la Fite St. Si- 
mon 13 Jude 1 3 rif. 1 1 6 

Lettres d" Indemnité données par la Fille de 
R E VT U N G E N, à la Fille LES- 
EIN G E N touchant fin Alliance avec 
elle , (3 avec les Filles d'V LME, de 
ROTHWEIL, Of^WElL, 13 
le dommage qui pour r oit lui eu arriver. A 
Reutlingtn le jour appellf Ewigtag 1 377. 

117 

Revers donné par O T T O N Elelleur P a” 
l> latin , 


Axxfi 

« 37 J. 


27. Juin 


27. Juin. 


30. Nov. 


2 f. Dec; 


îo. juin. 


19. Juilli 


a?- Ofl. 


* 377 * 
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Anno 

IJ 77 . 


7. J ai U. 


1 J7Ü. 
J. Avril. 

7rÂvdi. 

17. J 011). 


29. Août, 
jo. Août. 


26.0âob. 

11. Nor. 
*J 7 P- 


TABLE CHR 

latin , y /),rr Us Comtes Palatins y 
•*>«« de Bavière à V Evêché de PAS- 
SAU, par lequel ils promettent de »' exi- 
ger y menu de n accepter aucune forte de 
ÇoHcftc des Etclefiafiiqucs dépendants de 
? Evèebé de Paffatt , qui font en Bavière. 
Fait à Landfbutt le jour de la Comitrfion 
de Se. Paul 1377. u 7 

7 rac tut us Patis inter Illnjlriffimos Princi- 
pes t G A L E A Z Picecomitene de Me- 
diclano , Comitem VIRTUTUM, 
lpforumque Complices al> una , y fe- 
cundunt OTTO N EM Marcbionem 
Moutisferrati, y O T TON EM Du- 
etm Brunsvicenfem fuo proprio novtine , 
y Curât or cm prjefati Domini Marchio- 
ns y Tutorem Fratrum , llorumquc 
Adhérentes aO altéra parte , initi in 
Civil a te Paria , in Cafiro Illufiriffimi 
G A L F. A Z , die 7. Julii , Indittiotu 
quint a decima , anno 1 377. 118 

Tefiânsent de } E A N I. Duc de Lorraine , 
fait en jé année 1177. 111 

Conventim entre RICHARD II. Roi 
d'Angleterre y JEAN Duc de Breta- 
gne , par laquelle celui-ci ce de au premier , 
fous de certaines conditions , le Château de 
Brctl. Donné à fPejlmutfier le f. Avril 
1 $78. 1 n 

Conjhtution de r Empereur CHARLES 
1 V. pour le Droit de l'Eleclorat, apar te- 
nant aux Rois deBohcme, donnée à Pra- 
gue le 7. Avrils 1378. 113 

JOANNÆ Jerufalem y S ici lût Regin. c 
Diploma,quo fiptuaginta duo Florent affîg- 
nantur , titulo f enfouis , G U I G O NI 
DE RO MO LIS, fuisque Ha edi- 
bus fuper rtdditibus GabelU Nia*. 
A Hum die 17. J unii 1 378. Cura Litteris 
Executionis Nicixj. Novcmbr. 1 380. 1 14 
Traité de Paix entre AME' VI. Comte de 
Savoye y JEAN GALE A S Vicom- 
te des Vertus y y Seigneur de Milan &c. 
Fait le 29. d' Août 1 378. 1 z f 

Senteuce de Pacification rendue par P Empe- 
reur C H A RL ES I V. entre G E- 
R A R D Evêque de l Fur tz bourg, E B F,- 
RARD y ULRICK Comtes de 
IPirtHnberg, (y? C R A F F T DE HO- 
HENLOE avec leurs Adhérants y 
Afffiants d'une part , y les Pilles Im- 
périales de S U A B E avec celte de R O- 
TENBURGH fur le Taubcr y 
leurs Adhérants y AJfiJiants d'autre 
part y par laquelle toutes les Guerres y y 
toutes les Inimitiés furvenués entr'eux font 
terminées. A Nuremberg le Lundi avant 
• la St. Gilles. 1378. 116 

J O A N N Æ Jerufalem y Sicilûe Régime 
Ratificatio Local ionis , ad ducs armes , 
redditus y Gabelle Civitgtis Niche, per 
Senefcallum y Magijlros Rat rotules fuos 
fallu, pretio Fkrenorum duorum milium 
quadi ingrates uni fngulis annis folvendo- 
rum. AUum dit ifi.OR. yyfd. 126 
Traité de Ligue entre A M E' V I. Comte 
de Savoye y J E A N G A L E A S Pi- 
comte des Per lus, y Seigneur Je Milan 
üc. Fait le 11. Novembre 1378. 126 

Lettres de W E N C ES LAS Roi des Ro- 
mains , par lesquelles il engage à LEO- 
POLD Duc d'Autriche la Landvogtbie 
Impériale ou Bailliage Provincial de la 


NOLOGIQUE 

haute y baffe Suabe pour la Somme de 
40. mille Florins monnoye d'or y de Un 
poids, comme auffr la Pille <f Augibourg 
y Gingcn pour tes tenir avec Udite 
Landvogtbie. A Frantfott fur le Meyn 
l'an 1 379. 1 17 

Traité de Mariage de R O B E R T * Fils 
de ROBERT, Dut de Bavière (fl 
Comte Palatin , avec C A l' H E R I- 
N E Fille de CH ARLES V. Roi de 
France . A Francfort , le 10. Février 
1379. «z8 

Par r y Con cardia inter Dominum RER- 
N A B O V E M P tec- comitem Mediola - 
ni , pro fe y ejus Conjuge REGI N A 
DELA SC A LA aj/ una, atque AN- 
TONIUM y RARTHOLO- 
MÆUM DE LA SCALA, Do- 
minos P trente ab altéra parte, mediante 
AMADEO Comité Sabaudiot inita. 
A Hum Mediolani Anna 1 379- lnditlione 
fecunda, dit 16. Februarii 119 

Traité de Mariage entre FERRY Fils de 
JEAN Due de Lorraine y BONNE 
Fille de R O B E R T Duc de Bar. Du 
7. d Avril 1 379. Avec la Procuration de 
C H ARLES Duc de Lor raineront fom- 
mtr le Duc de Bar d’accomplir, ou d'annu- 
ler Itdit Mariage. Du to. Avril 1 392. 1 34 
Bulle , par laquelle le Pape CLEMEN T 
VIL établit y érige une parité des Ter- 
res de VEglsft en Italie en Royaume qu’il 
nomme le Royaume d’Adria, y en fait 
Roi, LOU 1 S Due d'Anjou. Donné à 
Spelunea, le 17. dé Avril *382. I3f 
Couvent tartes inter Dominum G ALE A Z 
Comitem Pirtutum Mediolani , y Do- 
minos ANTON l U M atque B A R- 
THOLOMÆUM DELASCA- 
L A de euflodiendis per pr te fatum Comi- 
tem Baftitis y Fortalittis , qux vigore 
Contra tîus Pacis inter bos y Dominum 
B E R N A B O V E M die iS. Februarii 
anno 1 379. concluft , Comité Sabaudle 
expedirt debucrant. Datum P api* 14. 
Maii 1 379. lnditlione fecunda, 140 

Lettres de W EN CES LAS Roi des 
Romains , par lesquelles il confirme à 
LEOPOLD, Duc d’. lutrtcbe , tons 
les Privilèges, ac tordis à lui , eu à Jet 
Prfdece fleurs par r Empereur CHAR- 
LES IV. y par les précédents Empe- 
reurs y Rois des Romains. A Sneym la 
veille de la Fête de St. Jean 1 379. 142 

Confédération entre les Comtes Palatins du 
Rhin, ROBERT, le jeune OT- 
TON, ETIENNE, 1 RIDE- 
RIC , JEAN y ROBERT le 
plus jeune de tous, avec B ER NARD 
Man grave de Bade, tant pour lui, que 
anime \ Tuteur de RODOLPHE fin 
Frcrt dune part , y les Pilles Imper taies 
de SUABE y dénommées d'autre part , 
pour leur commune (ûrcté, défenfe (fl as- 
fi fiance. A Bade le jour de St. Ulrich 
1 Î 7 P- * 4 * 

Privilège de W E N C E S L A S Roi des 
Romains accordé à LEOPOLD Duc 
d'Autriche portant qu'aucun de fies Sujets, 
Officiers, (fl Hommes ne pour ta être ju- 
gé, cité, ni accufê devant un Tribunal 
etranger , non pas mime devant celui de 
r Empereur j y que lui Duc , fes Suc - 
ceffeurs. 


Asko 

1579. 


10. 1 cvr. 


26. Fevf. 


Avril. 


17- Av iil. 


14. Mai. 


23. juin» 


4-JuïIL 


•lô-Oâob. 
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DE LA I. PART. DU TOME II. 


Anno 

*} 79 - 


i}8d. 
17 - J-ipv. 


1$. laiav. 


H7P» 

i 380. 
i.Mars. 


Zj. Avril. 


X'b Juiu- 


29. Juin. 


tejfittrt , Officiers , l Mi tans IA Bout- 
étais , pourtour publiquement , recevoir t 
Lier , (J entre! eau , /?/ Proscrits doits 
leurs Places fartes , CfraVr jy.v , AO/fe/ 


Lieux. A Prague le jour de St. G ail. 


T P 

WÉNCESLAI Romanorum Régit 

pluma Abfa'utot mm ab omai Pronuncia - 


1 44 

«gir ZV 


{j? I)ecLir.itior;e privât -oms contra 

f o A N N KM GALE A/ /W-cv 

Wm, & 1 MediolaHeu/bn l 'narintii Im- 
ptrialtm vel rjus Prxdtceffiires lut*. Da - 
tum Piag.r anno n8ôT hrùèlLne 1er- 
1 6. Kalendas Febrsuru. I44 


W K N C PiS L A ! Romauorum Refis Cou • 
ceffio Vicarial us CeneraUSyfada J O A N- 
NI G A L E A Z , P ice-Comiti Mcdio- 
la ni t jusque H*redibus , fuptr variés Sa- 
cri Romani Imperii Civitalibns , Dijlrifli- 
bus , atque Tcrritmiis. Data Praga an- 
no 1580. Indiflionc Serti a y I f. Kalenda : 
F (bruant. 147 

Traité de Ligue Offenftve & Défenfive con- 
clu entre RICHARD II. Roi d' An- 
gleterre 6? JE A N Duc de Bretagne , 
contre CHARLES Vf. Roi de Fran- 
ce. Donné à éPeflmunJlcr le I. Mars 
1579. * 4 rt 

Capitula Ltg * , Uni uni s , A Coufadcratio - 


ms fontradié inlcr Dominutn J O A N - 

NLM(? AL E A L / J/g* 


diolani , fc? Picarium Imperialem Généra- 
ient a b tnt a , a! que Rempublicam V Jv 


»! W. «W ^ MJ y 'If . 

NlLl'AMyA 

crCT Commune J A N U /fT 


Acium 


P api* anno 1 $So. 23. Aprilts , Indiclio- 


nt ta lu 149 

Adoption de LOI, 1 ! S Duc a". In jeu 


. _ a /lu ;ou , pur 

J K A NNE l. Reine de Sicile -, faite 
au Château de P Oeuf près de N iples , le 


29. “Juin 1 380. Ip 

Confirmatio C L F Xi £ N T 1 S VI I Pa- 


rs fit per bac Adoptione , feilieet qucâd 
Rejaum S iciliæ , jure dire fit Dominii , & 
Comitatus Provinciic, F orcalqiicm 


(A PcJimomis ffic. r.v pr*tenfa fitprrio - 


Satf in lmp: r 10 , 


G* pr.rtcnfo J ut 
/taperai pris , 


3E 


douai in Locum ItuperaScris , Imperia va - 
tante. Pat, in Cailro (Ht dit penttliitua 


i.Novcn.b. 


Wr. v/x'in <* Nativitate Domi - 
Tract atus Induciarum inter R 1 (J I i A K- 


Vttu/is Jt 
ni l xffs. 


DU MIL Rennt AnglU U RO 
H L R T U M 1 1 . Regem Sco/i.c in anni 
fpatium couclnfantue. Dut. apud Beresvi- 
cum die 1. Ntrcembtis Anno i$8o. I fj 
^ — — ”, JOANNÆ Skilitc Rtginte làter * Exe- 
7. orcm eu/ ions s y 'fuptr feptuagnta duolus Flore - 

nts per e an titulo peuflortis , GUIGO- 
N I DF. RO MO LIS affignatis. Da- 
tte Ni ci* 7. Novembres t^So. if4 
Confident/ ton entre les Pilles de MAYEN- 
~C I- , S R A S H ( ) U R G , W < > R A I S, 


it*r. 

ao.Ma/i. 


spirL, ritÂNü'oirrrHT 

CU EN AU t ■& \V LTSS K.N- 


BOURG, pJur leur eommunt defenfe 


à roecafion d'une Alliance faite entre quel- 
ques Eleéleurs i? P/ ivres de V Empire cen - 
tre Us Pilles Libres U Impériales de S ni - 
le IA de Bavière. A Spire le A le cr edi 
avant -l' Annonciation de la Sainte Piergt 


if 4 

— — , Revers donné par JEAN Evêque de Pas - » 


f v.t y (g par (on Chapitre h ALBERT 
Duc d‘ Autriche , portant promeffe ïj obli- 
gation de s'entr'a der , de toutes leurs for- 
ces y contre leurs Ennemis 6? de le recevoir 
lui ou fts Troupes dam leurs Châteaux 6? 
Places fortes. A PaJJau le Mtcredi de 
Pâques 1381. 1 yf 

Trait- tus inter W F N C F S L A U M 
Romanornm Impcraterem (y RI- 
C H A R D U M II. Rfgem Anglite fu - 
per Matrimcnio inter dittum Regem (J 
A N N A M , Sororetn prrefati lut per a ta- 
ris y contraire ndo. Dat. Laid tnt die z 
Maii A»no IJ#l. 1 f <5 

Confédération pour trois ans faite entre qua- 
rante G? une VILLES LIBRES 
6? IMPERIALES des Codes de 
S U A B E IA du R H I N , pour leur 
commune defenfe (A ftiresé. A Spire le 
Lundi avant la Nativité de Saint Jean 
1381. tfp 

Traâaf-ii Induciarum inter R I C H A R- 


atfrue 

Marcha mm Mentis- Ferrât i Jane il*. AFc ^ 
tum PapU in Ca fu 0 magno anno 1 $?z. 
dit Jbvis if>. Januariiy quint a ludicîïô '- 

BL l&I 

Bu/D P,’p.e U R B A N I VI. gui W F. N - 


Ahko 

1 j8i t 


DUM II. Regem Attgli* IA RO - 
IS 1 ; . R T U M I 1. Regem Scoti.r m bien- 
nitwi prorcgitarum. Pat, apud Abcbefh e 
dit |X . Jrittii Anno 1 ;8i. 160 

Ultérieure Drdaratiou tics cas dans les-utds 
les Filles /tupi riales du RHIN feront 
tenues , de jeeourir ailes de SU A 1 Î~F 
IA tes autres Pillet Impériales même con - 
tre les Prince j pi* les Comtei qui font ex - 
ceptés dm- s le Traité, /dis h Samedi 
après la Fête de St. Jean Baytiftt » 

18a 

Infiniment ion PttUicum de C api fuit s Puis 

~ ' L ’ — NT S,: r A I 


inter Domiuum J O A N i\ E X I G A- 
LEAZ . P ûf. C mite m . F iait suai 2 k -, 
diolani , atque T H E O D O R U M 


17. Juin- 


iS. Juta- 


zy. Juin. 


liSs. 

16. Jaar. 


17. Avril. 


C.’kSi.AUM Romanoruîri Jutpcafo - 
rem omnibus I'vderibus estai Prineipibus 
Schismsticis IA lier et ici s eontraffis exfol- 
vtt omntaque tali.% Fcedera ipfo Jure nnlla 
proHunciat. Dut. Pal. Aprtlis Anno 1 J 82. 

1 6$ 

Confédération entre E R E R H A R D Cow- 
tc de JPtrttmbergi IA les Trots Sociétés y 
/avoir la LEONINE, celle de S T. 
G U I L L A U M E , (A celle de S T. 
GKoRGE, Üèî I.FOpoI.D 
Due d’Autriche , IA U 1 Pilles de la Cou - 
fédération de SU A B F, pour le miïîtt- 
tien de D Paix , A de la tranquillise durs 
leur. Terres itA pu- mi leur. S me! s. Faite 
le Mecrcdi apris Pâque fan pSi. 1 69 

Tt ailé d’ Allumée fait A c<u:iu p«. v les 
Pilles de M A Y E N CE, de S T R A S - 
BOURG, de W OR MS, de SPI- 
RE, de F R A N C E O R T, de H A- 
G U K N A CT , T'W TT .T 5 TN~- 
BOURG, de SCHLFTSTA D , 

miINHEIM, A de PKI:- 

DF K N S H F 1 M , pour dix ans y par 
lequel elles je promettent une uj/t ' lance ré- 
ciproque contre toute ylgref)on (A hos- 
tilité, IA cotre jeûnent du nom Lue m des ffnu- 
pes qu'elles devront s'envoyer Lune à Fau- 
st e. A M. vtrnc e le le nui edi .tp-.i la Si . 
Jjenifacc pSz. 17^ 

fT"Z Anes- 


3a Mars. 


9. Avril* 


Digitized by Coo île 


Anno 


«iS5v 


TABLE CHRONOLOGIQUE 

RICHARD 11. Kci i rJmUtem. 
Donné à Lenljngbem le z6. Janvier 
ijS}. i8f 

Renonciation de ROBERT rainé. Corn- 
et Palatin du Rbju, à toutes fts préten- 
tions fur la Pille de SPIRE au fujet 
des Dmm iges qu'elle lui axait eau fez. A 
Heidelberg la fixitme Ferie apres la /épu- 
ration des Saints Apôtres 1584. 187 

Confédération entre RODOLPHE Ar- 
cbi-Cbancelier du St. Empire en Aile - 
tn.itnc, ROBERT Paint Comte Pa- 
latin du Rhin, BER N A R 17-^1 


AcceJJten de U Pille de W ETZL AR à 
g /<* précédente Alliance. Du Vendredi a- 
I 3 o 1. vaHt i a ç t Michel 1 $8r. 174 

Ateejfon de la Pille de GELLNHAU- 
S E N à la précédente Alliance. Dn Ven- 
dredi après la Ftte de tons les Saints 
1581. i 74 

Jcceffion de la Pille de FRI D BERG a 
Ja precedente Alliance. Du Samedi après 
la St. A lartin 1 j8l. 17^ 

Littcrr RUPERTI, y WOM1S- 
LAI Ducpm Lignicenfium, de acctptis 
anno 1 toi . in Feudum Terris fuis , à 
WENCESLAO Imper atort tanquam 
Bobemi £ Rege. Datant Praga ia die 
Pafcbatis 1385. iyq 

Revers donné par JEAN Evêque de Pas- 
fan, & par fcm Chapitre à ALBERT 
Duc d' Autriche par lequel ils lui codent 
fc? transportent , pour lui (J fes S'wrffJ- 
fur s , le Droit d'ouverture tjf de préfe - 
rcncede Pendit ion , fur les Cbâleauxltf 
Places de Vicchtcn llcin ^ Obcrnwcfcn , 


Asso 

i3 8 4- 

»6. JüiU. 


26. Jaill. 


N icdcrwclcn , R marie! , 1 hichcnbach , 
Velden , U Ridcggcn , puis fur le 


jamais 


aliéner 


Danube, avec promeffe de ne les vendre 




avoir premièrement , 

d’Autriche. A t.'.ntz l'an t^Sj- 


r Evccbê fans les 
iferts à la Mai fois 


m 


Trfiament 4M ME' VI. Comte de Savoie 


6. Avril. 


fait au Château St. Etienne . 
vrier 1485. 

MAklÆ Rt 


17 6 


i .A R 1 Æ Rcpn.e Ung trtx Diploma, qüô 
in favarein Chitatis R A G U S 1 1 , de 


confilio y confcnfu Retint ELIS A- 
B ETHÆ Cenitricis fur, y , 
t Bar on uni que Regni Ungartx, 


___ ^ - ■■ - il» ’JÈA 

ullus Incolarum Juorum Regnorum 
deinceps Ptnum & Sal in novnm Cajlrum 


in Loco Dracovi/za fitum, contrà R A - 
C tJ S 1 1 /JbrrtatcM y Jus , Confuetu- 


dinemque for tare feu in} erre pr fumât. 
Pat. Bade pofl guindé nas Pafcb<e PomT- 


20. Sept. 


ni Anno ! 

Tejiamentum L. uDuV I U I J. Regis Je- 
ntfitkm y Sniiije, Paris Andejavii y 


Turouf, Comitis Provint ire, for calque - 


1 Ccnomani*, P edemontis Ro/naçi. 

Acl. in Ciyitate Tarent i, IndiiUonc P il. 


î&Oaob. 


die zo. Menfs Septembris Anno rjSj. 

Ltllrti d, WENCESLA3 Roi '*j 
Romains, par lesquelles il confirme à 
LEOPOLD Duc (T Autriche le Pri- 
vilège portant que nul Autrichien ne peut , 
& ne doit être appelU, aecufi , y jugé 
devant un Tribunal étranger , fit Provin - 
eial , fit xfulique. A Nuremberg le jour 
de St. Gai. i$8j. 184 

17 Odlob ^ Wrw HENRI Comte de Scbatven- 
ôtrg, par lesquelles il recannoit, qu'en con- 
fluence du Traité fait entre O T T O N 
Duc <T Autriche y lui, il avoit remis à 
JEAN Evêque de Pajfau tout ce qu'il 
tenoit de fn Eglife , entr' autre s les Châ- 
teaux de Schowmberg, ScoufFcn, Ncwn- 
hauls y Efcrdingcn -, lequel en avoit 
d' abord ittvefli ledit Duc, après quoi il les 
a de nouveau reçus de lui en Fief. A 
Lintz le Samedi après la St. Ga/l. 1 }8 j 

m 


mSj. 


■5*4- 

20. J 211V. 


Traité de Trêves pour fix mois, conclu entre 
CHARLES VI. Roi de France , y I 


de IVurtzboûrg , LEOPOLD 
d Autriche f FR E I> E 11 IC Rurggr.;ve 

de-Ndremlnü'W^ R ' V R 

te de flirt embttg d'une part, Cf les V 1 L - 
L F. S Jjbres y Impériales de SU A B E 
y du RH Y N .Confédérées .d'autre 
t iXr Commandement a CEmpirtur 


19. jao/. 


part, f>UI M. • M-.rnf 9 f r 

WËNCF.SL A S , pour le mdnuen de 
la Paix publique pour leur àéfeufe y 
af/t fiance mutuelle , jusqu'à la 
prochaine, y trois ans après. A Heidel- 
berg le Mardi après la St. Jaques 1484. 

— 

Injlrumentum Publicum ccntraftje Lig. r y 1 j8f. 
Societatis inter Dominum JOAN- 
N E M G A L E A 7. Pice-Comittm Mc- 
diolani y Picarium Impériale m Gênera- 
ient , Domines N I C O L A U M y 
A L B ER T U M Marcbtones Efttnfs , 
utr unique FRANCISCUM Demi - 
nos de CARRARI A, ai que F R A N- 
C1SCUM DE G O N Z A G A Do- . 
mitium Mont u. e, ad defenfwncm forum 
S ta tu uns centra quasc ttnque G entes ultra - 
mont an as , Acium anno 1 48 f. 188 

Traité ou Contrait de P mie , par lequel 
EBERHARD , Comte de üeux- 
P ont s, eide y transporte à ROBERT 
Faine, £ le lie ut Palatin, la moitié du 
Château là Pille de Deux -P oils y de 
Hornbach, y du Château y Pille de 
Bergzabcrn pour la Somme de ifcoo. 
florins •, lui cedant y transportant de p fs 
C autre moitié desdilï Châteaux Çÿ l'îïïïs 
en pur Don -, à condition néanmoins que 
cette moitié donnée lui fera rendue par 
FEleZeur en Fief masculin , ledit Elec- 
teur y gardant le Droit de Retrait y 
dt Préférence, tait à iitidelberg le 
Mecredi avant la St. Fabian y Sebjf.iin 
ij8f. ipt 

Confédération entre cinquante y cinq Pilles • ■ 

des Cen’es de FR A N CONTE, de “**' e¥r - 
SUABE y du RHIN, y autreT, 
pour leur commune Déftnf contre toutes 
fortes d'Ilofiilité, tT/njultes , (Si de Vio- 
lence. A Confiante le Mardi avant la St. 

Matthias l TjJI 

Renonciation d*l b A B E A U DE L O l< - — -■ 

R A I N E y <fEN G U ERRA N T 8. Mars. 
DE COUCY, Comte de Soifons,fn 
Mari, portant qu'elle fe tient contente dr 
la Dot qu'elle a reçue en Mariage, y 
qu'tu ce regard elle renonce à tout ce qu'el- 
le pourrait prétendre au Duché (A Pria - 
certe de Lorraine, avec rrferve néanmoins 
de (on Droit de Succeffott , en cas que 
fs Frères , ou leurs Et U uptès eux, t;.’ - 
fut à dtctder (ans Hoirs mâles , auquel 
cas , la Duché de Lorraine devrait lui 


Akno 

Lillf 

23. Août. 


18. Dec. 


138 5 . 

4. AUli 


>0. Anil. 


il. Mai 



14 - Joillct, 


4- Août» 


DE LA I. PART. DU TOME II. 


revenir à elle (3 aux fient par prtftreme 


à U un Fiilts. fait U 8 .jour de Mars 

> j*r- TS 

Capitula Sertniffimo ac Invïatffimo C A - 
KO LO I V. Romanorum Jmperatori 
fier Lominum G U | D ON E i <1 D K 
G O N Z A G A Manlujt cblata , po(lu - 
lata , ab roque, ut -udetur , impet rut a t 
quibus ipfe G U I D O cum LUDO- 
V I CO 6? FRANCISCO ejus Fi- 

liis promit tit Je prxbere fidtltm obe- 
duntem erg, * Juom Alajeflatem 13 Impe- 
rium , tumque in Civitatem Mantuee rt- 
eeptare tanquam Dominum , atque illi tra- 
dere C lave s (3 Dv minium totius Ttrrito - 
ru. *J>r 

Traité de Paix entre PHILIPPE de 
France , Duc de Bourgogne , de Flandres , 
£ Artois , 1 $ c. (3 la Fille (J les Bour- 
geois de G A >N L>. Fait à Tourna) le 

l8. de Décembre yiÜ 

Lettres de J E A N Comte de Sayn , par les- 
futiles il renvoyé le Comte S AL EN- 
TIN de Sayn [on Faffal, pour la Sei- 
gneurie de Vallendar , à CU NON 
Archevêque de Trêves , dont il devra re- 
prendre à P avenir Jbn Fief. Du 4. Avril 
1 j 8 < 5 . 200 

Lettres , par lesquelles SALENT 1 N, 
(3 J E A N Comtes de Sayn » engagent à 
DITHERIC Seigneur de Runkel , 
pour lui , fa Femme (3 fes Heritiers , la 
moitié du Château , (3 du Bourg de Val- 
Icndar 13 de la Tutisdiélion qui e» dépend 
pour la fomme de fix mille petits Florins 
du grand poids . Fait le Dimanche Qua* 
fimodo geniti 201 

Compromiffum S 1 G I S MU N D t 


ebionis Brandeburgtci , J O D O C 1 ~£f 
P ROCOPU APrcbionum M or âÿ fZ. 
13 Dominarum MARlÆ 13 EL 


SABETHÆ Hungarix Rcgtnarum . 

in W LNCESLAVM- Xm âwM 


(3 Bobemi* Regctn , 


faptr 

inter [e vertentihus , Q 1» Inftrumtnto 
enar rôtis. Dotum in Campis prope J nu- 
rinum die n. AI oit anno H 86. 201 


Controverfiis 


Confrmation generale de tous les Privilèges 
des Ducs § de la Mai/on /AUTRI- 
CHE accordée par VVENCESLAS 


Roi des Romains , en faveur du Duc A I 
BERT. A tienne le Mardi apwi 


Dimanche C . mtacc 1386- 


Accord paffé par Arrêt du Parlement de 
Paris fur les différends qui étaient entre 
n J.J [ j jnn ir 1 — mrrrrr — r 


1 PPJbTl. dit le Hardi, Duc de 


Bourgogne . çjp ‘ es Fiubttans de la Fille 

de DlJON. Fait le 14. Juillet 1 3 Sri. 

202 

Sentence Arbitrale £ur les différent furvemts 


entre FREDERIC 


Burg- 


•Grave d 


Nuremberg , G L R A R D Evêque de 
Wurtzbourg, ETIENNE Corne Pa - 
latin, (3 Duc de Bavière , LMh. K - 
HARD Comte de IFirtemberg , F R E- 
Dfc.RlC buede ftd, 13 LOUIS, 


13 F R P, I)E R IC Comtes d'Oettingen 
d'une part 4 13 Us Filles Imper mlet Con- 
fédérées de N U R K M II E R G , R O- 


? 


E N B U R (L W 1 NDESHEI M. 
SCHWEINFURT, HALLE, 
HEYLBRUN, ESLINGEN, 
NORDHNGEN, AllGSBOLRG, 
Tom. IL Part. I. 


GEMONO , MEMINGEN, 
U U N C K EL S PI EL, B O P F I N- 
OEN, ^ A AL, d'aune part , ren - 
due à Aîergenlbeim h 6. F trie après la 
Fête de St. Pierre aux Liens Anno 1 jSrf. 

»2Qf 

Mari tgè conclu entre AME*, depuis pre - 


ÀMUrt 

138$. 


„ j < m. 

mier Dut de Savoye. (3 VIII. Comte 
du nom AAMrfcT MARIE de 
àourtogne , Fille de PHILIPPE le 
Hardi. Fait à fEclufe tn Flânâtes, U 
it. Novembre ijS6. to6 

Lettres £ .1 '(jurante données par F Empereur 


ii.Novi 


W E N C K S L A S aux F, lie* Imp.ru. 
les de RaTISBOnNE.^AUGS- 
BOL RG, de B AS LE, de CONS- 
T A N C K, <f U L M 13 c- par lesquel- 
les il leur promet de Us protéger dans la 
jouiffioue de leurs Droits , Libertés & Im^ 
muniics , contre tous leurs Adverfâires. 
A Nuremberg U Aîecredi après le Diman- 
che L.turc ng: 


tl S 7 - 
ao. Mifli 


lc 7 


Lettres des Fiilts Impériales meniionées en 


celles de l'Empereur W EN CES L AS, 
par le t quelles elles pf omettent de lui être 
julfiksl Î 3 de r affiler de leurs forces con- 
tre toui ceux gui ? arrogeraient la Dignité 
Impériale ou qui voudroient Ven dépouiller. 
Données le jour de St. Benoit Abbé 1 ^87. 

iû 7 

Converti* inter RICHARDUM II. 
Rntm Augiice -& G U i L I E L M L M 
Pnmogenitum Ducu fuliacenfis (3 CeliTë 
fbtla , qua htcce , fui cerlis conditionibus » 
promit tit fe Hélium CA RO LO VL 


il. Mark 


10. Juiîl> 


Régi Francia ejusque Patruo Ducs Jlur - 
g:uiJi.e y i/i grati.tm Regis Angine iilatu - 
rum. Pat. Londint du 10. Julii Anno 
1 ^7. xo8 

Lettres de HER M A M 13 ~dü 

Chapitre mime de PASSAU, par les - 
quelles ils s'obligent envers ALBERT 
Duc d' Autriche t de rajftjler lui, 13 ~W 
Heritiers aptes lui, de toutes leurs for • 
ces , 13 toutes les fois qu'ils en feront re- 
quis , comme au fi de stmr leurs F laces TsR 
vert es Pour fn feryiet. A Paffau le jour 
. Colom 


13. O&oU » 


de lit. Colo ma » 1387. 

Paix publique établie (3 ordonnée par C Fm- l jSX. 

perr.tr WENCESLAS de l'avis (3 if . r evr . 
conftil des Eleéleurs , Princes , Comtes , (3 
Filles de l'Empire pour la confervation 
de la fureté 13 tranquillité publique. A 
F.grt le jour de S te. Pf'a! purge \ }8S. 210 
SIGISMÜNDI l Iung.it i.e Regis Lite- - 
r.e t quibus Régi Bobemue WE N CES- 3. Julli 
LÀO Fratri potefiatem & liber tatem 
concedit , ut Rcgnum Botmite alterutri 
Fratrum vtl f.bi SI GIS MU N DO, 
vel J O H A N N I Ducs Gorlicenf, (3 
Marchions Lufat 'ue , qui ipfi mugis pla- 
cuerit , dure , donart , 13 legare pofft. 

Dut. Sempb a $. Juin 1 j88. 2iî 

Conventio inter RICHARDUM II. 

Rtgem Angli, e (3 CONRADÜM UiA^k 
ZOLNER DE ROTHEUSTEIN, 

Afa gijlrum Gentralem Ordinis Teutonici 
in Pruffa , Commerciorum ordinationtM 
concerner. s. Dut. in Caftro de Alarien- 
burg die 21. Augufli Anno 1388. 212 

Conventions entte A M E’ V 1 1 furnommé - 

le Rouge ou le Roux, Comte de Savoye, *8. Sept* 
Cr ceux du Comté de N I C E y par lesquelles 
C ZfZf 


TABLE CHRONOLOGIQUE 


Anno 

1388. 

vers ij 88. 
ou I 38p. 


ils fe donnent à lui. Fait le *8. Septembre moins la niceffité vent que F Evêque (fi le Ann6 

1388. 114 Chapitre en vendent ou aliènent quelqu'u- 

Statut (fi Obligation de GEORGE Evé- ne, ils ne pourront le faire , fans l'avoir *3 ?*• 

que de P A S$ AU , (fi de [on Chapitre , premièrement offerte ans Dues d'Autriche, 

par lequel ils s’obligent envers AL* (fi 4 leur refus, à quelqu'un de leurs f déliés 

ffERT Duc d'Autriche de Faff.fier lui Sujets \ lequel refujant auffi de racheter , 

(fi fts Heritiers après lui de toutes leurs Us pourront en traiter avec quelque autre , 

forces (fi en toute occafion de niceffité , mais toujours fous P obligation de les tenir 
ton. tnt auffi de lui ouvrir leurs Places (fi ouvertes , pour le fervice de F Evêché (fi de 

Cbdteaux j ladite obligation devant pafjer F Autriche. Fait l'an 1391. Zip 

à leurs Succtffeurs , comme Statut perpe - Accord (fi Convention paffée entre EBER- - 
tue ! de F Evêché , en forte que nul Evêque H A R D Comte de îf'trtcmbtrg, (fi fon 
eu Chanoine , ne fait reçu (fi infialU , fans Neveu du mime nom d'une part , G? la 

eu promettre Fobfcrvation avec Serment. Ville ^ES L I N G E N d'autre part. 

Fait (fie. zi8 pour le maintien de la Paix , 6? la con- 

cord entre FRIDERIC Evêque de fervation de leurs avantages, jusqu'au 

STRASBOURG, G? la Ville de jour de St. George , G? fx ans après , le 

STRASBOURG, portant que les\ Lundi dit Aftcr-montag avant la St. 

Pfalu-bourgcois n'y feront plus refus ni j Laurent l$pi. 130 

Protégés, fait en 1 589. z 1 p 1 Te fument «TA ME' VII. fumommê le ÎTNot 

plomc de l'Empereur W E N C E S- Rouge, Comte de Savoje, fait à Ripaille , 

LAS, par lequel il cajfe G? annule la [ le t .de Novembre 1391. 131 


tuel de F Evêché, en forte que nul Evêque 
ou Chanoine, ne fait reçu G? infialU, fans 
en promettre Fobfcrvation avec Serment. 
Fait G fe. 2 1 8 

Accord entre FRIDERIC Evêque de 
STRASBOURG, G? ta Ville de 
STRASBOURG , portant que les 
Pfalu-bourgcois n'y feront plus refus ni 
protégés, fait en 1 389. 119 1 

Diplôme de l'Empereur WENCF.S- 
LAS, par lequel il cajfe G? annule la | 


Confédération des Villes du Rhin , de I Traité d' Alliance entre RAOUL DE 


Suabc, de Kranconic , G? de Bavière, 
avec menace du Ban de F Empire. Donné 
en Diète generale à Egra le jour de St. 
Sigismend 1 389- tio 

Paix publique ordonnée par rEmpereur 
W E N C E S L A S du Confeil des Prin- 
ces EleScurs affemblés avec lui en Diète 
générale -, par laquelle , e Ht r' autres ebofes, 
la Confédération des Villes ejl caffée (fi 


COUCY Evêque de Metz , FER- 
RY Evêque de Strasbourg (J Admi - 
ni fréteur de F Evêché de Bajle , G? 
CHARLES Duc de Lorraine G? 
Marcbis, chacun pour foi (f de fs part, 
contre HENRI BAYER DE 
B O P P A R T Chevalier , le Vendredi 
après la Nativité de notre Seigneur 1391. 

.. « 


annulée, avec dèfenft d'en faire de fembht- Procuration de CHARLES Duc de 
blet à l'avenir. A Egra ie Mecredi après I Lorraine , pour fommer le Duc de BAR 20* -Avril. 
h Fête de Saint Philippe G? St. Jacques , ; L accomplir ou d’annuller le Traité de Ma- 
Avec la Déclaration des Villes Confede- riage fat! le r. L'Avril 1379. entre 
fées fur cette Paix publique. zzi FERRY G? BONNE Fille de RO- 

r aité de Trêves entre CHARLES VI. BERT Duc de Bar. Du zo. Avril 
Roi de France G? R I C H A R D II- Roi * 392. 133 

d’Angleterre, conclu pour deux ans. Donné PaBc de Succefflon entre Us Freres E- - - - 
à Leniingham le 1 8. Juin 1389. 213 TIENNE II. FREDERIC, G? *f' Nor - 

r vers âont.è par GEORGE Evêque de JE A N Ducs de Bavière , far lequel Us 
PASSAU au Duc ALBERT L Au- conviennent du Partage de leurs Etats , 


blet à Faveur. A Egra le Mecredi apres 
h Fête de Saint Philippe G? St. Jacques , 
Avec la Dtchfation des Villes Confédé- 
rées fur cette Paix publique. zzi 

Traité de Trêves entre C H A R L ES V I. 
Roi de France G? R I C H A R D II. Roi 


à Lenlingham le 18. Juin 1389. 2Z3 

Revers donné par GEORGE Evêque de 
PASSAU au Duc ALBERT d'Au- 
triche, portant que les Places du Danube 
nommées V lechtcnftein , Obcrwcfen, 
Niedcrwcfcn, Ranaiigl , Haigcnbsch, 
Veldcn, G? Riedcgg, ne pourront ja- 
mais être rendues, engagées ni aliénées de 


(fi que f l'un d'eux vient à mourir fans 
F.nfans mâles légitimés , les autres , ou 
leurs Descendons mâles légitimés lui fucce- 
deront. A Munich k jour de la Fête de 
Ste. Catherine 1 392. 233 


F Evêché, (f que ft la neerffité oblige à ie Confédération des Seigneurs , Comtes, Ba- 


faire , ce ne poun a être qu'en faveur dudit 
Duc, vu de fts Héritiers. A Vienne le 
Dimanche après la St. Michel 1 389. zzj 
Revers donné par GEORGE Evêque de 
PASSAU, à ALBERT IV.' Duc 
<f Autriche, par lequel il s'oblige à Faffifltr 
de toutes Jet Forces contre ceux qui vou- 
draient l'attaquer à caufe de Fafffiance 
qu'il lui a donnée pour rétablir dans Ion 


rom , Chevaliers lit Nobles, pour la dé - H- Dec. 
fenfe de fEtcndart de Saint GEOk- 
G E dans les Expéditions de Guerre à F oc- 
cafion de quelques Difficultés meurs à ce 
fu;tt aux allemands de la part des Bohé- 
miens dans une Campagne en Hongrie , la 
veille de la Nativité de notre Seigneur 

'W 1 - _ . „ . 


qu'il lui a donnée pour rétablir dans jon Quelque; Articles du Traité de Partage des 
Evêché. A Vienne le Dimanche après la 1 Biens de PHILIPPE Duc de Bour- 
se. Michel 1 389. i Z 8 . gogne , (fi MARGUERITE de 

Partage cuire CHARLES I. Duc de j Flandre entre leurs Enfant, fait en 1 393. 

Lorraine (fi FERRY Comte de Vàu 23 f 

demont , des biens de la Succtjfon de leur ' Articles faits entre Us neuf Cantons de 
Pire JEAN I Fan 1390. U Jeudi ZURICH, LUCERNE, BER- 


après la Fête St. Grégoire. zzS I 

Revers donné par GEORGE Evêque de 
PASSAU, {fi par fon Chapitre à AL- 
BERT Duc d'Autriche, par Uquel ils 
s'obligent de Faffifer de toutes leurs forces , 
lui (fi fts Succeffeurs , contre tous leurs 
Ennemis , de leur ouvrir toujours leurs 
Châteaux (fi Places fortes, (fi de n'en 
vendre ni aliéner aucune j Que Ji ni an- [ 


NE (fi SOLEUREj ZUG, U- 
RY, SCHWITZ, UNDER. 
WALDEN (fi CLARIS i après 
le Combat donné devant Shnpach contre 
les Seigneurs d' Aktrube j touchant l'ordre 
qui fi doit tenir aux Guerres, oh ksditt 
Cantons iront avec leurs Bannières de- 
plojées i du 10. Juillet 1393. Z3f 
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ÀNKO 

« 393 - 

4. Mars. 


31. Août. 


DE LA PART. I DU TOME il. 

dictions I V. fecundum curfuvs januae die 
if. Oclokris. 248 

Ejasdtm Inflrv.menti âiuul Extmpium. Ncc- 
non Acceptatïonis Régi x tn Confiiio placi- 
ta Anuo Natbvhatis 1 35XS. JndiÜione F. 
dit 11. Dectutbrts. Cum alla Ratifie a- 
tione Régi a, per Ut ter as Patentes fait a 
codent die 3 ioeo , nimirum Parijiis , Anuo 
1 die undecima Dtcembris. if t 
Ejusdem Deditionis aliud Exemptant à pro- 
cèdent ibu 1 valde disp.tr , non quidtm in 
fubjlantùt , ftd in ver bis 3 forma , atque 
in Date » bot tstitn cjl a clum Janux ta 
Palatio Commutas , Anna Ijp5. 4 No- 
vembriSy Indi clione 4. Cum Regis CA- 
RÜLI Fncultatibus feu Plempotentiis. 
Dat. Parijiis die 4. Offob. 1 jp6 xfîf 


Accord entre RAOUL DE C O U C Y 
Evêque de Metz y 3 CHARLES 
Duc de Lorraine 3 Marquis , touchant ce 
que ledit Evêque dr.ra tirer de la Fille 
3 Cbitelenie de Ramlxzrvilicr , non- 
ebfani que par autres Traitez precedents il 
ait donné nu Duc les trois quarts de ladite 
Fille 3 G 'bâte tenir 3 du Pan i/’Efpinal 
en Engagement , pour certaines fommes 
d’or. Fait le 4. Mars 1 jpf. 2$6 

Errfiion de la Seigneurie de MILAN en 
Duché par l'Empereur WENCES- 
LAS en faveur de) EAN G ALEAS 
premier Duc de Milan. Fait à Prague 
le 11. Mai ijpf. 136 

Traité et Alliance 3 Confédération entre 
CHARLES VI. Roi de lrance y 3 


Annô 

139& 


<4. Sept 


f. Dec. 


«î*r- 


ijptf. 
11. Mars. 


H9o- 
1. Mai. 


»4.Sepc. 


if. JiUll'. 


30. Mats. 


»f. oa. 


JEAN G ALEAS Comte de Ferlas > Transfumptum Confédéral iont s inter A L- 1 357. 

BERTUM Romanorum Renne , 3 
P H I L I P P ü M Pulchrutn Regem 
Gaiisx arme 1397. initx per Notariés 
Publiées confeflum anne 1 3 ty. 2 60 

Diplôme de LEOPOLD Duc d’Autri- • 

cbe y p,tr kquel il reçoit la Fille d'ES- 
L ING EN dans la Confédération con- 
clue auparavant pour le Maintien dt la 
Paix publique avec les Filles 4*Ul- 
me, Rotwcil, NorJlingcn, Mcmmiü- 
gen, Ha!, Gcmund, Biberac , ivemp. 
tenf, Kan Ébcy ren , Isuy , Aulun, Lcuc- 
kirch,ÊJ* Bopfingen. A Roîembourg fur 
U Necker l’an 1 397. zrto 

Diploma Romanorum Regis WENCES- 
L A I , Domino JOANNI GA- 
LE A Z Fïct-Contiti 13 Du ci Mediola- 
niy de tituhy (3 Cemitatu Anglcrix esn- 
ceffum. Datant Pragtc if. fanuarii an- 
no 1397. 2 60 

Erettio J O A N N I S G A L E A T 1 1 Fi- 
cecomitis Ducis Mediolam , ejnsque Ilxre- 
durn in Duces Lombardix pa Romano- 
rum Regem WENCES L A U M , 
cum fat :t ‘.taie eis data deferendi Infignia 
Impérial ta , videlicet , Aquitam nigram i» 
campe aureo. Dat. Pragx die 30. Mar- 
di anrso 1397. 2<St 

Inhument hm Publicum , f ho R U P E R- — — 
TU S Senior y Dux BavariXyprofteturfe 3 e - ‘^ aI * 
FajTullum (3 Hominem Ligiuru R I- 
CnARDI IL Regis Angiiee dcvenijfe 
fro ann-it % fol h tient icoo. Libranm Dat. 
in Cajlro Oppenbtim die 33. Maji Anrso 
13517. i<îi 

Lettres de Remiffiots accordées par C H A R- 
LES Roi de France , à CHARLES 
Duc de Lorraine , au fujet de la refi fi un- 
es faite à main armée aux Prévôts de 
Cotjf (3 de Paffava*Jyl 3 Autres Gens du- 
dit Roi y qui ét oient venus faire une Exe- 
cution militaire à lieautnenil. Dormi à 

Paris au mois de Décembr e î 397. zrt* 

Paix publiée 13 ordonnée pour dix ans , dans 
tout l'Empire , par W E N C E S L A S 
Roi des Romains , de ravis (3 confeil des 
Electeurs , Primes y Seigneurs y (f Filles 
du Saint Empire RomaiUy pour la füreti 
des chemins par Terre (3 par Emu y cen- 
tre toutes fortes de Brigandages 3 de vio- 
ler, et. A Francfort en Ditte Generale le 
jour des trois Rois ijp8. 2<Sf 

Conventio * inter R 1 C HARDUM II. — • — 
Rigm U RU PE RT U M Ju- »»• Aw. 
niortnt Couitetn Palatiaum Rbetsi (3 
c i Ducem 


13 Seigneur dt Milan. Fait à Paris le 
dernier d' Août 1 jyf . 237 

Transaction ou Accord pour dix ans y entre la 
Fille de FRANCFORT fur le 
Meyn , (3 P Archevêque de M A Y E N- 
C E , ter tant que toutes les inimitiés (3 
(3 bo/fi/ités arrivées au fujet des trois E- 
gltfes de St. Barthclcmi, de St. Leonard 
(3 de la fiienheureufe Vierge et feront j 
(3 que pendant ledit tews les Revenus t 
Fruits y Fins 13 autres Denréts aparté- 
séant à ces EgliieSy feront libres de toute 
Accife. Fait ie jour de i’ Exaltation de la 
Ste. Croix Ijpf. 138 

Accord entre GUILLAUME Evêque 
de Strasbourg (3 fou CHAPITRE 
d'une part y fur le: anciens différends de 
ladite Ftlie avec P Evêque FREDE- 
RICK pieufe mémoire. L'Evêque £ÿ le 
Chapitre y renoncent à leurs prètentionSyi 3 
promettent , pour eux (ÿ leurs Succtjfears , 
àt garder ( 3 maintenir les Droits 13 Privi- 
lèges de la Fille fait à Strasbourg le 
Samedi avant la St. Nicolas I3pf. 239 
Traité de Mariage conclu entre CHAR- 
LES VI. Roi de France ÿ RI- 
CHARD 1 1. Roi <T Angleterre , où ce- 
lui-ci s’oblige d'êpoufer ISABELLE 
Fille aînée dudit Roi de France. Donné 
à Paris /en. Mars i39f. 241 

Accord entre les Princes du Sang Royal 
/•ANGLETERRE, 3 ceux 'du 
Sang de FRANCE, touchant le Ma- 
riage de R I CH A R D 1 1. Roi d'An- 
gleterre , avec ISABELLE Pille de 
CHARLES VI. Roi Je France. Fait 
à fFinifor le 1. Mas 1396. 2+f 

Traité cTUnion entre le Magiflrat de la Fille 
K COLOGNE d'une part , les Com- 
munes (3 les Métiers de ladite Fille y d'au- 
tre part , par lequel on convient de ce qui 
regarde rEleélion du Magiflrat y Vobésjf an- 
te qui lui efi due , (3 l'ordre que lesditts 
Communes (3 Métiers doivent eb ferver avec 
promeffe réciproque de s'y conformer. A 
Cologne le jour de f Exaltation de la Sainte 
Croix 13536. Z4f 

Inf ruinent um Deditionis y quo fahis Juribus 
Imper ii Romani y Dux y Confilium , 13 
Officia C-’-mmunis JANUÆ, Jura cm- 
nia Dominii (3 jfurisditlionis qux baient 3 
battre poffunt in fe 3 fuayin CA RO- l 
LUM VI. Francorum Regem fuosque Suc- 
ccfferes transfer uni. Acium Janux in P a- , 
latio Anno Deminica Nativitatis 1396. In- j 


Dec 


1398. 

6. Jan». 



n 

I 

I 

I 


Anno 

«3j8. 


17. Mai. 


TABLE CHRONOLOGIQUE 


17. Juin. 


If. iKfX 


1400. 
». F evr. 


13. Juill. 


Du crm B avaria, qua hic diRi Régis Ho- 
mo Ugius fit y ipfique certo militum nu- 
méro auxilium ferre promit Ut. Pro quo 
Rex ei aunuatim primo 1000. Al areas, 
poft mortrm vet o R U P E R T I Sentons 
looo. U bras Mciut* Anglican* fohtre 
pollicetur. Dot. apud lPtfimonafierium , 
die if. Apnlis 1 398. 166 

Jttduc i* ad Dtcem /Inno s inter FRAN- 
CISCUM DE GONZAGA Do- 
minant de Al an tua , e jusque Affociatos , 
abuniytf JOANNKMGALEA- 
T I U M Ducem Alediolaui if tjus Colli- 
gatos a parte altéra fait*. Padux 17. 
Afaii ij>8. IndiRione fexta. 166 

Traité pour P execution de la Trêve conclue 
entre RICHARD II. Roi d'Angle- 
terre if R O B E RT 1 1 1 . Roi d'Ecos- 
fs. Fait à Clocbmabanejlane le 6. No- 
vembre 135,8. 169 

Traflatus Lig.e if Confoederationis inter 
LUDOVICUM Ducem Aurélia - 
nenfem, if HENRICUM Ducem 
Lancafiri *, ita ut aller allers fit Ami- 
ens Amicorum, if Inhnicus Inimicorum. 
ARum Parijiis die 17. J unit 1 399. 171 

Traité il Union entre les ELECTEURS 
du St. Empire , par lequel Us fe promet- 
tent réciproquement de je tenir étroitement 
unis tout le tems de leur vie, de fe prêter 
une ajfi (lance mutuelle pour le maintien de 
leur Droit <T EleUion , (f de ne confentir 
à aucune diminution de f Empire, fait de 
. la part du Roi des Romains , ou de quel- 
que autre que ce [oit. A Mayence le Lun- 
di après r Exaltation de la Sainte Croix. 
IJPP- *71 

Confédération particulière, entre les Elec- 
teurs de r Empire, ET I EN N E Duc 
de Bavière , BALTHASAR if 
GUILLAUME Freres Marcgraves 
de Misnie if quelques autres Princes con- 
tre W E N C E S L A S Roi des Romains. 
A Mayence 1 399. 171 

Confédération entre ETIENNE Com- 
te Palatin , BALTHASAR (f 
G U I L I, A U M E M tregraves de Mu- 
nie, LOUIS Comte Paht tn, HER- 
MAN Landgrave de Ht (Je , K RI- 
DE R I C Burggrave de Nuremberg (fc. 
U Us ELECTEURS de r Empire, 
contre VV E N C ES LAS Roi des Ro- 
mains , pour U depofer, if pour en élire un 
autre. A Francfort fur U Mein la veille 
de la Purification de la Sainte Purge 
1400. Avec un ARc d'affurancc de 
GUILLAUME Marcgrave de Mis- 
nie touchant i Acceffion des Marcgraves 
FRIDERIC, GUILLAUME 
if GEORGE fes Oncles à la pre fen- 
te Confédération. A Francfort le jour de 
la Purification ij»oo. 272 

Prolongation pour fept ans de la Confédéra- 
tion faite entre EBERHARD Comte 
de fPtrtemberg d'une part , (f les Pilles 
de S U A B E, Ulm , Eflingcn , Rut- 
lingen, Wcilj Nordlingen, Bibcrac,Gc- 
mund, DunckcUpicl ,Pfulctidorf, Kauf- 
beyrn, Bopfingcn, Aulon^ü 1 Gicngcn, 
pour le maintien de la Paix publique lePtn- 
dredi avant la St. Jaques 1400. 273 

Infiniment um Publicum de Depofitione Im- 
peratoris WENCESLAI, /alla per i 


ELECTORES Sacri Romani Impt- 
rii m pr*fentia multorum Principum , Co- 
rniturn , altorumqut Dominer um ad hoc ut 
Te fies requifitorum , publiait a apud Ober - 
lonfiein ad Rhenum, in Tes rit or io Trevi- 
teujis Dtacefts , die 20. Augufli , Anno 
1400. Indicé. 8. per N ieoLaum Ikrthol- 
dum de Fndcbcrg confie dum. 274 

Confédération entre les F.URcurs JEAN 
de Ala'.fue , FREDERIC de Co- 
logne, WERNER de Trêves, if 
ROBERT Palatin, par laquelle, après 
avoir déclaré qu'ils ont depoje WEN- 
CESLAS Roi des Romains, (f qu'ils 
ont élu ledit ROBERT en fa place , 
ils fe joignent à lui, eux Eleileurs de 
Cologne, (f de Trêves, if lui promettent 
de l'affifler , pour U maintien de fa Digni- 
té, (f de jon autborité. Fait à Ixiyn- 
fieiu,le Samedi après la Fête de l'AJfomp- 
lion de la Sainte Pi rge 1400. 27 6 

Trêves pour dix ans, faites (f conclues en- 
tre LOUIS II. Roi de Sicile if Comte 
de Provence , îf A M E' Comte de Savoy e 
Duc, de Cbablait if d'Aoufie -, en préfence 
du Duc de Bourgogne , à Paris le 1 2. 
Juillet 1400. Avec la Ratification du- 
dit Comte de Savoye du 25-. d'Août 1400. 

275 

Lettres de ROBERT Roi des Romains , 
par lesquelles il accorde fa Protection (f 
celle des trois Eletteurs Ecclefiafiiques à 
la Pille de F R A N C F O R F , en con- 
fier ai ion de ce que , de fa franche is li- 
bre volonté, elle s’efi fourni fe à fon autori- 
té, (f lui a promis fidélité , le Roi if les 
Electeurs lui promettent de plus de la dé- 
fendre if maintenir eu tous fes Droits , 
tant Juduieltment qu'extra-Judicselement. 
Fait au Camp devant Francfort le Mar- 
di avant la Fête Simon if Jude 1400. 

*77 

Conventio inter H ER VO Y E fupremum 
Poyvad.nu Regni Bot ni* , (f Commune 
Civitatis JADRÆi H^ua ilU , dttlum 
Commune adverfus omnes defendere ,quan- 
diu Pexillum Régis U LA DI SL AI 
elevaverini , promittit. Daturn in Cam- 
pa Anno Domini 1401. 277 

Privilégiant Imper ateris RUPERTI £- 
piscopo Sptreufi R A B A N O iniultum , 
qno Ttlonium in Oppido Udcnheim per 
fuos Pradecrffores Episcopatui Spirenfi do- 
uai uni cutn reliquis veRigalibus , pèdagiis 
conduit ibusque ad eundem adperlinentibus 
confirmât , if perpétué pojjùitttda if te - 
nenda 1 enfer t , cum inbibititne, ne quis , 
prxfcrtim vert) Civitas S P I R A , non 
obfianlibus quibuscumque Prhilegiis, nte- 
mor.it um Epttcvpatum contra bue Privilé- 
giant turbot e pr*fumat. Nuremberg ft- 
ria ftcunda proxtma pofi Dominicain Re- 
minisccrc. 1401. 270 

Pente du Comté de GENEVE faite à 
AME' VIII. Comte de Savoye par 
ODO DE VILLARS Seigneur de 
Beaux if Comte d" Ave lin , faite à Paris 
en r Hôtel de Nesle , le f. Août 1401. 

278 

Diploma Vicariatus , per quod Imper at or 
RUPERTUS Pilium fuum L U- 
DOVICUM Comité m Palatinum , 
interea temports, quo pro Corona Imper iaü 
fusci- 


Anno 

1400. 


21. Août. 


2f. Août. 


1401. 


f. Août, 


13. Sept. 
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DE LA L PART; Dü TOME II. 

ANNO fatcipienda in Italiam alitants effet, per four une Afffance mutuelle contre tout AnnO 
Sseri Romani lmperü , in Gtrmania , ctux qui , de quelque maniéré que ce fût , 

I4OI* Gal/ta if Regno freinte» ft , Provincial , voudraient les j troubler ou empêcher. 1 4 ° J* 
Vicarium Gencraletn conflit tut , Guber- Fait le Lundi avant la Fête de LAnnon- 

nationemque banc certo modo tidem com- dation de la Firrge l+Of. zpi 

mendat. Datant Augspurg 3. férié pofl Confédération pour cinq ans entre divers """■ 
FeJIttm Nativitatis B. Mari ie Firginis Princes '(f Pilles de l'Empire , /avoir 1. ** 

1401. 180 JE A N EieStur de Mayence, 1. BER- 

taoi. Traitai us inter RUPERT U M I. Ro- NARD Mar (grave de Bade , 3. E~ 

■ manorum Imper citer em if HENRI- B ER HA RD Comte de li’irtemberg, 

J 40 z. CUM IV. Regem Anglis , pro contra- 4. la Fille de STRASBOURG, * 

7- Murs. kendo Matrimomo inter L U DO V I- (J f . les Fille s d'U L M if de R EUT- 

CUM. Filiutn Imper atoris natu maxi- L ING EN, pour leur commune deftn- 

mum , if &L A N C H I A M Ftliam fe, (f pour la meilleure Adminijlraticn de 

diilt Regis natu maximam , conclufut. la Jufiice. A Marbacb le jour de la 

Dat. Londoni* die y. Mar ni Anno 1401. Sainte Croix 140$% Avec V Acceffiou de 

28 1 la Fille de SPIRE à cette Confédéré- 

140 l. Uter* LUDOVICI Comitss Palatiui tien par Adhérence à J' Electeur de Mayen- 

ad Rbtnum , quitus BLANCHIÆ ce Le Dimanche apres la St. Sercrin 

Sponfie fua , Filtre HENRICI IV. 1406. zpî. 

Regis Angli* , Ijoca quidam pto Dote Bulle , per laquelle le Pape BENOIT c j ' 
additif. Dat. Heidelberg* feria fexta XIII. convient de la Ùejfîon du Papal, 

Dominiez P afebati s Anno 1402. 28 j pour la Paix de l'Eglife. Donnée à Ta- 

140 J. Hommage prêté par JEAN Duc de lire - rascon prèj d Avignon le 8. Janvier 14 06. 

7. Janr. gagne rfCHARLESVI. Roi de Fran- ipf 

ce le 7. Janvier 1405 . 184 Bulle de BENOIT XII T. pour la C'en- g_ j aJ)Vi 

rp Aile par lequel la FRANCE qui s' é toit vocation du Concile. 'Donnée à Taras con 9 

ai ' fouir ait c de V ohéiffance du Pape B E- le 8. Janvier. 196 

N OIT XIII. rentre fous cette obéis- Traité de Paix if de Confédération entre xj a j nt 
fance. Fait à Tarai cou, le 8. Janvier ANTOINE Duc de Brabant if 1 er 

1405. 28 f Magijlrsts , Ecbevins, if Confuls de la 

— TT Rénovai 10 Treugarum inter C A R O L U M Fine d'A IX LA CHAPELLE. 

*7. juin. yi R( ^ m FratuU HENRI- Fait le 6. Juin. 1406. 2p6 

CUM 1 V. Regem Aitgli* conclu fa. LADISLAI Ungari <e Regis Diploma , . . . 

Dat. apud Lulinghtm die 17. J unit Anno quo Régi Bosni ce TUERTKONI 

140$. 286 fuisqut if Rtgtti Bosni * Baronibus (f 

“r— ’ Confit ut ion de V Empereur S IG I SM ON D Magnat ibu s , omnes (f fingulas Confuetu - 

j.uaob. (n qutltig j e fi 0 i ,{ r Hon- dines , fatum (f Jura anti quitus obftr- 

p ie , il accorde la Paix aux Infidèles (f vatas , if obfervata , Coitfiuia item (f 

aux Rebelles de ce Royaume. Fait à Bu - Mêlas di8i Regni confirmât. Dat. Anno 

de Tan 140$. 28S 1406. die z6. Augufli 197 

Cautio LADISLAI Régis Union* , Ci- Arrêt du Parlement de Paris , aa nom de s . 

19. ÜÜob. vit a films SIBEN ICI C? TRAGU- C H A R L E S V L Roi de France , cou- * 

# R I E N S I S data t quoi r.ulium Cas - ire /* abus des Annales , if contre les au- 

• tritm feu For tait sium tbi conflruendum , très ufurpatiem de BENOIT XIII. 

J'cd potius omni/i earum Privilégia if Im • Donné à Paris , le U. Septembre 14.06. 

munitates cotsfervanda fini. Data Jadr* *P7 

Anno 14CJ. ip. Oclobris XI. JndiBione. InUrumentum Coutraflus initi inter Sacr* ' vtT_‘ 
z8p Roman. * Ecclefi* CARDINALES, WOT * 

— — Traité de Partage fait par PHILIPPE pro futur a ElcBioue fummi Pontifiât ce- 
ij. Nov. de France II. Hu nom Duc de Bourgogne lebranda \ ut fi quis eorum ad apteem 

(f MARGUERITE fa Femme , de Jummi Acofelatus affumptus fuerit , is 

leurs biens à leurs Enfant mâles JEAN pro integrattone unitatis Cbrifiianorum rt- 
Duc de Bourgogne , ANTOINE Duc nunctet , if cédas Papal ai , dummodo id 
de Brabant (J de. Limbourg , (f P H I - fimihter Anti- Papa BENEDICTUS 

LIPPE de Bourgogne. A Arras , le XIII. mneupatus faciat. Atlum Ro- 

27. Novembre 140 J. i8p m * mtr à Conclave confuetum die Martis 

1404. Traité entre CHARLES VI. Roi de 23. Novembris y IiuhÜione XIV. anno 

ij. Avril. France , if GABRIEL MARIE 1406. Cum Ratification GREGO- 

Frére du Duc de Milan if Seigneur de RII Pap* XII. noviter elecli. Atqtic 

Pife. Fait en 1404. ipo ejusdem Epifiola ad PETRUM DE 

Donation faite pur MARTIN, Vicomte LU N A inter nonnulhs Gentes BE- 

3 ®J Qin * de Milan, Fils de BARNABE', à NED 1 CTUMXIII nuncupatum , 

HARTMAN Evêque de Coire , if promittens fe Pontifrcatui abiicaturum , 

au Chapitre dudit Lieu, de l % Fille , Chd- fi if quand e ille BENEDICTUS 

teaux, if F allie de Chiavcnnc if de tum dit I. fimiliter abjure t. 2pp 

Pivry. A Coire le dernier jour de Juin Infirumentum publitum de Ratificatione , if 
1404. zpi Confirmât ione bujus Contrailui, per prx- 

140c Confédération entre le Doyen, le Chapitre if fatum GREGORIUM Papam. Ac- 

23. Mari. la Fille de STRASBOURG, con- tum aie 1 . Decembris 1 405. 30 1 

tre L Evêque GUILLAUME, pour GREGORU PapœXll- Epifiola, ad 
le recouvrement des Lieux if Places de J PETRUM DE LUNA inter non- 

P Evêché aliénés par ledit Evêque , if I nullas Gentes BENEDICTUM XIII. 
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1407 . 

Avril. 


Mai. 


'S.oaob. 


14-58. 
S. Mars. 


y. Avril. 


16. Juin. 


a. Juill. 


nuifcupatum^romittens fe Pontificatuiabdi- 
caturum^fi (fi quando ille BEN ED LCTU S 
/militer abjure/. Datum Roms apud S. 
Pctrum dis XL Decembris anm 1406. 3 c 1 
Traité de Commerce réglé en/re HENRI 
IV. Roi d" Angleterre (fi JEAN fans 
peur Duc de Bourgogne (fi Cor ntt de 
Flandre s. Donné à PF tfimunjler le xo. 
Mars 1406. 302 

Union au Domaine de France des Places li- 
mitrophes du Royaume , en indernnifant 
ceux qui les poffedent , faite par CHAR- 
LES VI. Roi de France , à Paris au 
mois cf Avril 1 407. 306 

BENEDICTI Papx XIII. Bull* 
Excommunications ad Regcm FRAN- 
CO R U M m ffa , contra omnes quacun- 
que Dignitate prxfulgentes , ftiam Reges 
(fi Principes y qui Je (fi Dominia fua ab 
obedientis ejus fubtraberent . Datât» 
Mafffix XIV. Calendas Junii. Anna 
Pontifiât us XIII. $o 5 

lnjlrumcntsem publicum de Oblatione (fi Tra- 
ditione Kqui Curforis y nomïne Communs 
FLORÉNTIÆ pro Civi/a/e P I- 
SARÜMJOANNI LE MEIN- 
GRE diRo BOUCICAUT, tan- 
quam Jjicumtenenti C A RO L I VI. 
francorum RegiSyin recognitiontm dévot io - 
nis (fi fidei. AêJum Janus die 6 . OBo- 
bris 14-^7. Cum Plessis Mandat i s nec - 
non Epifiola Commuais FLOREN- 
T I JF. ad hoc Negotium pertinentibus. 308 
Lettres de Protection accordées par l'Empe- 
reur ROBERT à la Ville de SPI- 
RE, avec Claufes de Trama tison fur la 
réciproque Adminijlration de la JuJlice. A 
Heidelberg le Lundi après le Dimanche 
Invocavit 1408. Avec un Revers delà 
Ville de SPIRE, pur lequel elle prnr.et 
à cet Empereur une perpetutUe fidelité y 
tranfigeant aujji avec lui fur les différents 
qui pourraient être furvems entr'eux. De 
la même Date. 308 

Traité d' Alliance pour quinze ans entre 
ROBERT Roi des Romains , L O U I S 
EU Ci sur Palatin du Rhin (fi Us Villts 
Impériales d A L S A C E , comme au/n 
sello de STRASBOURG, par la- 
quelle on convient non feuUment de toute 
ahfintntt d'boftiliti pendant ce ttms-là de 
fart (fi d'autre -, mais aufi des moyens 
propres à maintenir la Paix (fi l'Amitié y 
U en particulier de remettre au Jugement 
de certains Arbitres la décifion des Pré- 
tentions que Us Serviteurs , ou autres Su- 
jets de Sa Majtfiè on de i'EUBeur t de 
quelque condition qu'ils /oient , pourroient 
former fendant ledit tems contre ladite 
Ville de STRASBOURG. Fait te 
f. A’-.ril 1408. 3 tz 

Renouvellement de V Union entre U LR I C 
Duc de Teck y ALBERT Evêque de 
Confiance , E B E R A R D Comte de 
Ntlltmbourg (fi quelques autres Comtes , I 
Barons y O* Nobles , contre U Canton 
«PAPPENZEL, portant promejft ré- 
ciproque de s'entr'aider y affifler fidtlle - 
ment tu cas que ceux dudit Canton vou - 
lujfent entreprendre quelque ebofe contr’eaxJ 
Uurs Droits (fi libertés. Fait à IValfe le j 
Samedi apres la Fête de St. Vitus 1 408.3 \ 6 
Alliance y Confédération entre RAOUL 


7. Dec. 


14. Dec. 


140p. 

zS.I-'cvr. 


DF. C O U C I Evêque de Metz, Anvo 
CHARLES Duc de Lorraine , R O- 0 

B E RT Duc de Bar y EDOUARD 1 4 e *>• 
de Bar Marquis du Pont , contre FRE- 
DERIC Comte de Meurs , qui Bit oit 
emparé de la Comté de Salvcrnc , fur 
r Evêché de Metz. Ils y conviennent de 
prendre Us Armes en commun , futur re- 
gagner ladite Comté , y de la partager 
enfui/e en trois parties égales. Le z. Juil- 
let 1408. 310 

Confadei atio y Liga inter J O A N N E M 
II. Cafteilx y LegioniSy (fi CA RO- 
LU M VI. Francis Reges. Atium 
Valledoleti die 7. Decembris 1408. 31 1 

Traité d Alliance entre RENAUD IV. 

Duc de Gueldre y ANTOINE de 
Bourgogne Duc de Brabant. Fait à Bol- 
duc U 14. Décembre 1408. 321 

Renouvellement y Prolongation pour trois 
ans de l'Union entre l'Evêque de CONS- 
TANCE y la Ville de ce nom y le Duc 
de TECK, le Comté de M O N T- 
FORT, y quelques autres Comtes , 

Barons y Nobles , pour le maintien de la 
Paix y du Repos public , y pour h dé- 
fenfe de leurs Privilèges (fi Droits contre 
les Gens d ' A P P E N Z F. L , avec pro- 
meffe y engagement de s'aider , protéger , 
y défendre réciproquement confie toute in - 
jujle violence qui leur viendroit de ce côté- 
là. Fait le Jeudi avant le Dimanche 
Rcminisccre 140p. 323 

Traité de Mariage entre ANTOINE 
Duc de Brabant y y ELIZABETH 
Fille d JEAN Duc de Gorlitz. fait 
à Prague le 27. Avril. 140p. 3Zf 
Concilii Pifani Senttniia Dtf.nitiva contra 
PETRUM DE LU N A, BEN E- 
DICTUM XIII. y ANGE- 
LUM CORARIUM,GREGO- 
RIUM XII. olim appel/atojy de Pa- 
pa/u /entendent es , qua Scbismatici noto- 
riique Hier et ici y fie omni honore y» 
dignitate indigni déclarant ur , y propre J 
bas iniquitates eadem Dignitate prsvan - 
tury abjiciuntur y ab Ecclefa prxfcin- 
duntur. Lata f. Me» fis Junii iu SeJJîo- 
neXIV. Anne 140p. 52 6 

Fragment um ContraBûs Vendit tonis de Civi- — ■- 
tare JADRÆ cum Fortahtio per Re- 9 >J u *n« 
gel» Ungarix LADISLAUM, pro 
Ducat is etntum millibus , Dominia V E- 
N E T O R U M faêlx. Datum p. Ju- 
nii IndiB. //, Anno 1409. 327 

LU DO V ICI IL Régis Jerufakm y - 

Sicilix y y Garnit is Provincix (fie. Pie- f* JuiR- 
rùpotenti* fuper quatuor Confiliariis ejus y 
ad tratlandum , tranfigendumqut de dif - 
ferentiis omnibus inttr ipfum (fi Comitem 
SABAUDIÆ, cirea Civitatem N I- 
CIÆ, iivtr jusque alias Terras , Villas 
(fi Cajlra , ai que hune in finem comparen- 
dnt»y nomme fuoy coram Domhtis Duei- 
bus Biturix (fi BurgundiXyArbitris confit- 
tutis. Aêlum f. Julii 140p. 317 

Traclatus Faderis (fiConcordix inter H EN- — . 
RICUM V. Anglix (fi Francix Regem 4» Dec. 
ab »iu,y H EN flUCUM DE PLAWE 
Magtjlrum Gentralem Ordmit Tbeutonici 
ab altéra parte) Stuovtriusque Partis Ligeis 
a ut cujusctmque conditions Uommibus con- 
ceditur , per eonm Terras nique Dominia 
libcre 


27. Avril. 


f. Juin. 
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DE LA I. PART. DU TOME It. 

iïtr 


3 . Nor. 


1412. 


libéré mtr tari •, porro et tant , de (tendis 
damnis (fi gruvaniinibus antebuc invitent 
caufatis tranfigitnr, Datum Londonix 4. 
Dcccmbrit An»o I-p9. Cum ulriusque 
Partis Rjtificatmc bujus TraUatus. Da- 
tum anno 1410. J 18 

Infiniment du Partage fait , entre les quatre 
Fiit de ! Empereur ROBERT , par 
les fept Arbitres qu'ils avoient nommés , 
oh l'on voit quels font les Biens infepara- 
blement attaches à P Ele dorât Palatin , (fi 
(eux qui y comme Héréditaires if pure- 
ment Allodiaux y ont été partagés (fi peu- 
vent Pitre ttuore. A Heidelberg le Ven- 
dredi après la St. Michel 1410. $30 

Traité de Paix fait entre Us ORLEÂ- 
NOIS y /« BOURGUIGNONS, 
au Château de IPictfire près de Paris , le 
t. Novembre 1410. $34 

Renouvellement de la Confédération faite en- 
tre EBERARD Comte de fVfrtem - 
lergy (fi la Ville rf*FSLINGEN, 
four le maintien de la Paix publique y avec 
quelque Amplification en faveur du Com- 
merce y maintenant renouvelle t pour huit 
ans. A Stutgart le Mttredi avant la 

Saint Martin 1410. 3}f 

Traité de Paix (fi eT Alliance entre JEAN 
II. Roi de Ca fit lie (fi JEAN Roi de 
Portugal y fait fan 141 1 . 33<S 

Fragmentant Traélatus, quô D. S A N D Â- 
GLI Botnia fVojvjoda fupremuty (fi 
fua Conjux CATHARÏ N A , Ducs 
(fi Dominio VENETORUM Cas- 
trum Ollrovix in Croatie fitum pro 
pretio Ducatorum quinque millium auri 
boni vendit (fi tradit. Datum 13. Apri- 
lis Indid. IV. 1411. $4? 

Défi des Enfans de la Famille eTO R- 
LEANS A JEAN Duc de Bourgogne, 
fait U 1 8. de juillet 1411. $43 

Traité (fi Alliance entre VV E N C E S- 
LAS Roi des Romains (fi de Bohême , 
(fi ANTOINE Duc de Brabant, 
far lequel ledit Roi ccde audit Duc le 
droit qu'il pourrait avoir fur le Duché de 
Brabant. Fait à Prague , U $. Août 
14M. 344 

Ré pouf e de JEAN Duc de Bourgogne au 
défi des Enfans de la Famille /OR' 
TE A NS. Fait à Douay le 13. Août 
14*1. „ 345 

Déclaration /AME' Comte de Savoie (fi 
de Geneve , portant qu’il a racheté de 
FERRY ac Lorraine Comte de Vau- 
demont , (fi de M A RG U ER IT E de 
Joinville fa Femme les Châteaux, Villes , 
Villages (fie. de la Roche, Rurailly lous 
Cornillon (fi Balcifon au Comté de Ge- 
nève •, lesquels auffi lui ont été délivrés , 
refit tué s (fi remis , dequoi il fi tient ton- 
lent (fi les décharge. A Ambrouay le w. 
cTOflobre 141 1 . $44 

Traité entre LOUIS Eletteur Palatin (fi 
la Ville de SPIRE, concernant le fi- 
cours (fi l'ajfifiance que ledit Ele Heur de- 
vra donner à ladite Ville. Le Samedi 
après la Fitt de tous Us Saints Van 141 1 . 

34f 

Extrait du Traité de Paix fait à Bour- 
ges entre la Famtlle /O R L E A N S 
y celle de BOURGOGNE 1412. 

34* 


Pax (fi perdus inftr S I G I S M U N- 
DUM Romanerum Regem ab una, nec 
non W L A D I S L A U M Regem PAo- 
nix , atque ALEXANbRUM, 
alias W 1 T H A W DU M , ejus Fra- 
trem , Lit huant* Ductm farte ex altéra , 
contra qnoscunque tommes tos bofiilitcr in- 
vadert volentcs. Affûta Liblio die if. 

I Martii amo 1412. 346 

TrantaBion faite fur U Contran ne Maria- 
ge de PHILIPPE Comte de Najfau 
(fi de Sarbruch avec I S A B E L L E de 
lorraine Fille du Comte de Vaudcmont , 
portant que fi ladite Dame 1 S A B E L- 
L E vient à iecedtr avant lui , fans lais- 
fer des Enfans procréés de leur Mariage , 
;/ fera obligé de refis tuer la Dot qufil en 
aura reçue, mais que pourtant, il en jouira 
fa vie durant. Le 8. Mai 1412. 347 

Ccnvtntio inter "HENRICUM IV. 
Regem Anglix (fi Principes Confardera- 
tos Francia , feil. JOHANN E S I 
Ducem Biturix , C A R O L U M Ducem 
Aurelianenfim , J O H A N N E M Dit- 
cem B or bon H , (fi JOHANNE VI 
Comitem de Alanconio fatla ,qua l'i dtiïo 
Régi refiiturionem intfgram Ducatus A- 
quitanix , (fi Rex Anglix ipfis vicijfim 
defenftontm contra J O H A N N L M 
Ducem Burgundix promit tant. Dat. Bi- 
turis die 18. Mail Anno 1411. 348 

Capitula à Duce Vcneiotum M I C H A E- 
L E STE N ON E (fi Cm mi V E- 
N E T I A R U M Chitati S I B E N I- 
CI conceffa , quitus haut Civitatem fifi 
ipfis fubjicitntem in proteflionem orque 
defenfionem rteipiunt , (fi de modo formi- 
que Regiminis towentunt. Dat. Venctùs 
m Ducali Palatio 1412. $f 3 

Extrait du Traité de Paix fait à Pontoi/e 
entre la Famille d ’ O R L È A N S (fi celle 
de BOURGOGNE, /<îj» 1413. $fi 
Lettres de Remijfion accordées far CH A R- 
L F. S V I. Rot de France, à C H A R- 
I. E S Duc de Lorraine, (fi à plufieun de 
fis Hommes (fi Serviteurs nommés Mîtes 
Lettres, au fujet de plufieur s Executions 
militaires faites en fin nom dans les Villes 
de Ncufchàtcl , de Meute, Taillan- 
cours, Landcvillc , A menti, Vaudcn- 
court, (fi autres Lieux (fi Terres qu'il te- 
nait du Roi comme Fieft du Comté de 
Champagne \ comme aufjl au fujet de di- 
vers autres Excès commis contre f honneur 
dudit Roi (fi de fa Couronne. A Parts 
au mois de Février *411. $f$ 

SIG ISM UN DI Roman or uni (fi Hun- 
garix Regis Dtploma , quô H E R- 
VOYEM Ductm Spalati oh RebeÜio- 
nem (fi infidelitatem fiant omnibus fuis 
Poffefftonibus , Honoribus (fi prxfetlim 
Titulo (fi Honore Ducalis Dignitatis pri- 
vât (fi deponit ; Civitatem vero SPA- 
LATI ob fuam fdtlitatem tanquans fi- 
dèle (fi principale Membrum Coron x 
Hungarix refumit , (fi de nova incorpo- 
rât % Tali lege , ut à dicla Cerona uurt » 
quant aliène tur, Titulo tamen Ducalis 
Dignitatis ab eadem penitus remet 0. Da- 
tum in Pulfano in Fejlo B. Pctri ad Vin- 
cula 141$- _ _ 

hevtjliture du Comté de TOGGEN- 
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8 . Mal. 
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GISMOND SP Conte FREDE- 


RIC. A Coire le jour de Saint Gilles 
'+>?■ 3 f s 

Accompagnement , ou Convention entre 
RAOUL DR CO UC Y Evêque de 
Metz 13 CHARLES Duc de Lorrai- 
ne, par lequel ils fi transportent récipro- 
quement partie des Revenus de quelques- \ 
unes des Terres de leurs Dépendance s, peur ■ 
U temps de trois années. Fait le 7. Sep- 
tembre 1415. ifp 

Trenta fiu Inducia inter HENRICUM 

V. Regem Anglia , (3 CAROLUM 

VI. Reftm Franc Le in aliquot tnenfis ton- 

elufie. Dut. apud Lenlingbam die if. Sep- 
tembris Anno 141}- * îfp 

Jrsfir urne nt uns publicum de Incorporât ione 
marri Dutatus LITH UANIÆ,«x- 
cfljo Rtgno Polonia farta per W L A- 
DISLAUM Poforia Regem, neenon 
ejus Fratrem ALEXANDRUM 
aliàs WITHAWDUM magnum Li- 
tbuania Ducem. Atrtum in Oppidq Hrod - 
to circa Flnmen Bugb dit 1. Ortobrts 
Anno 1413. 361 

SIGISMÛNDI Romanomm Regis E- 
dtrttcm uriverfale , que , de ajfenfti Q con- 
finfu Legatorum Apofiolica St dis, Civi - 
tas CO N ST A NT IA defignatstr (3 
ajfignatur, pro loto generalis Costcilii fu- 


tur i infra tempos uni us anni initiandt , cm- 
nesque ad quos per t inet invitant ur , ut, 
teir.pcre frafieripto , ad Lotum pramiflum 
fi conférant. Datant in Vi lia votât a 
Viglud, in vulgari Vcgui. Dit ÏJtna 
prnullitm tntnjis OBobris 1413. 161 

Epifiola S I G 1 S M U N D I Rcmamrum 
Imper atoris ad CAROLUM VL 
Gallia Regem , quà ci Conctlsum Confian- 
tienfi pro reformatione Ecdefia Des trie- 
brandum denunciat , etmdcmque ad illui 
fratemè invitât. , a 6 j 

Epifiola Romanorum Regis SIGIS- 
MÜNDI ad GREGORIUM 
Papam XII. Quà eum ad Cône ilium 
pro reformatione Ecdefia Des Confiant ia 
(ckbrandsm votât (3 invitât, neenon ad 
hune tffeBum premittit (3 dat ei (3 fris 
plénum Sahum cotsduBtm (3 ficurit atem. 
Datum Lauda ( 3 e- î< 5 f 

Bulla JOHANNIS Papa XXIII. 
Quà EleBionem Loti (3 temporis , pro 
Concilia fuper reformatione Ecdefia Dei 
cclebrando per Legatos fuos cum Romano- 
rum Rege SIG IS MU N DO fartant 
approbat (3 ratifient -, neenon omnes Pa~ 
triarebas , Arcbiepiscopos (3 Episcopos , 
Pralatos , Ahbates , Duces (3 Alarcbionts 
ad iüud invitât. Datum Lauda F. Idus 
Decembris , Pontificat us anno quarto, jdf 
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OBSERVATIONS 

HISTORIQUES ET POLITIQUES 

SUR LES TRAITEZ 

DES PRINCES, 

Par Mr. Amelot de la Houssaie. 

Miles au devant du Recueil de Frédéric Leonard, & qui 

peuvent fervir tfEclairciffement , & de Préliminaire à tout l’Ouvrage. 


„ y a fi peu de gens , qui fâchent bien à quoi fort la lecture ou 
l’étude des Traitez, qui fe font entre les. Princes, qu’il eft bc- 
foin d’en dire ici quelque chofe , avant que de parler des Trai- 
tez mêmes , pour desabufer tous ceux qui croient , que cette 
forte d’étude n’cft ncccflâirc , qu’aux Miniftres , aux Secrétaires, 

6c aux ConfeÜlers d’Etat, ou qu’aux Ambafladeurs, aux Pléni- 
potentiaires , & enfin à ceux qui afpirent au manîmenc des af- 
faires publiques, lesquels font toûjours en très-petit nombre dans 
les Monarchies , où tout dépend du choix & de la volonté du 
Prince. Mais fi la Science de faire des Traitez a peu de Difciples , parce que c’cft 
un métier, qui, à caufe de fon importance, & des dificultez qui s'y rencontrent, ne 
convient qu’a des perfonnes d’un génie fupcricur , d’une prudence exquife , & d’une 
longue expérience -, ce n’eft pas à dire , que ceux , qui ne font pas capables de négo- 
cier eux-mêmes , ou qui n’ont point de part au Gouvernement , ne piaffent cmploicr 
utilement leur tems i lire des Traitez de Paix, & des Mémoires d' Ambafladeurs. Car 
il y a mille chofes dans l’Hiftoirc , où l’on n’entend rien , faute d’avoir connoiffancc 
des Traitez, fur lesquels elles font fondées : & beaucoup d’Hiftoncns raifonnent en 
l’air fur les diferends des Princes , à faute d’être informez des Conventions , des Ca- 
pitulations , 6c des Tranfa&ions , que ces Princes ont faites entr’eux. Or comme 
I'Hiftoire fait la principale ocupation de la plûport des Gens du Monde, de quelque 
profcflîon qu’ils loient, de robe, ou d’épée -, il fout conclure , que la lcéhirc & l’ui- 
tclligencc des Traitez des Princes leur eft abfolumcnt neccffairc , pour entendre divers 
points d’Hiftoire , qui ne font pas fufifamment débrouillez par les Hiftoricns , & pour 
discerner de quel côté eft le bon droit dans les querelles , que les Princes ont cous les 
jours cnfcmblc au fujet de leurs Traitez. Car bien que ceux-ci fâchent donner le Cens 
u’ils veulent aux Articles, ausqucls ils contreviennent , ( fur quoi Maurice , Electeur 
e Saxe , rcprochoit à Charlc-Quint, qu’il avoir cru traiter avec un Empereur, & non 
pas avec un Légifte) les perfonnes dé bon entendement ne lai fient pas de découvrir 
la mauvaife foi du Prince , qui manque à fa parole , en conférant la elofe , ou l’inter- 
pretacion , avec le texte de l’Article litigieux. C’en eft allez dit fur les Traitez en gé- 
néral j il fout parler maintenant du Recueil , que l’on donne au public. 



T L commence par la P a i x d’A ruas, conclue entre Charles VII. Roi de France 143 y. 

& Philippc-lc-Bon , Duc de Bourgogne. Jamais Paix ne fut traitée avec tant de cé- 
rémonie, ni par tant d’ Ambafladeurs fie de députez. Le Pape Eugcne IV. & le Con- 
cile de Bile y avoient chacun un Légat pour Médiateurs , 6c les deux Légats dtoient 
afliftez de pluficurs Evêques. Pour Charles VII. s’y trouvèrent le Duc de Bourbon* 
le Connétable, le Grand-Maître, & le Chancelier de France, avec le Premicr-Préfi- 
dent de Paris , & dix ou douze Confèillcrs du Parlement j pour le Roi d’Angleterre , 
un Cardinal, un Archevêque , trois Evêques^ deux Comtes, & quantité de Gentils- 
hommes fle de Docteurs* pour le Duc de Bourgogne, les Evêques de Liège, de Cam- 
brai, & d’ Arias, le Chancelier Rolin, le Duc de Gucldrc , les Comtes d'Etampes, 
de Sainc-Pol, de Ligny , de Vaudcmont, de Ncvcrs , de Naflâu , de Montfort, de (-) hîi- 
Mcgue, &c. Les Ducs de Bretagne &c de Bar y avoient auffi leurs Ambafladeurs , 6c 
les Villes de Flandre, de Brabant , 6c de Hollande , leurs Députez. Enfin , il fufit vu. 4* 
de dire, que les Fouriers marquèrent les logis pour neuf à dix mille Chevaux (a). . 

Tome IL * a Quant Chan,er * 
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Quant au Trait*-, il cft à remarquer, que les Anglois n’aianr pas voulu fe contenter 
de la Guicnnc & delà Normandie, que Charles VII. leur ofroit, à la charge de lui 
en faire hommage, le Duc de Bourgogne fe détacha d'eux , 8e fit la Paix feparément 
avec la France-, ce qui porta malheur aux Anglois i car abandonnez de cete Mai fort de 
(*) Chai Bourgogne, die Comincf (b), ils perdirent 'Paris (en 14 $ 6 .) & puis petit a petit 
defe/* t0Ht ce tenoievt dans le Roiaume. Tant il importe de mètre Dieu & la rai ion de 
M«noi- l’on côté, comme fit Charles en céte rencontre > fie de n’exiger pas trop de ceux, qui, 
res - pour, avoir la Paix, cèdent amiablcmcnt une partie de ce qui leur apartient juftemenr. 

Des trente-un Articles de ce Traité, dont plusieurs n’ordonnent que des fondations 
de Chapelles, de Méfiés, fie de Prières pour le repos de Pâme du Duc Jean de Bour- 
gogne, tué à Monftereau-faut-Y bnne , il n’y en a qu’un , dont ilfoit befoin de parler 
ici: c’cft celui du délaifiément fie engagement des Villes, Terres, fie Seigneuries afli les 
fur la Rivière de Somme, à condition de les pouvoir racheter. Et ce lut à l’occafion 
de ce rachat , quç commencèrent les brouillcrics fie les Guerres entre Louis X I. fie 
Charles de Bourgogne, qui trouva très-mauvais, que fon Père eut rendu ces Villes, 
qui lui tenoient lieu de récompcnfc de pluficurs lcrviccs rendus à la Couronne > fie que 
Louis fe fiât li fort hâté de les racheter. 

J'avoue que quelques-unes des conditions de céte Paix étoient dures -, fie que Char- 
les Vil. avoir acordé au Duc Philippe plus qu’il ne dévoie: mais li l'on conlidére le 
mifcrablc état , auquel une longue 6 c cruelle Guerre avoic réduit le Roiaume -, 6 c les 
bons éiets, que produilit céte Paix , qui détrôna les Anglois, on conviendra qu’elle 
éeoit avantagcul’e [1] , fie que fi l’on eut chicané davantage, le Roi couroit risque de 
perdre tout , dautant que le Bourguignon n’auroit pas manqué de renouer avec 1* An- 
glois. Dans les crans dangers il megito guajla il bene , die le proverbe Italien > trop 
de prudence fie ae précaution gare tour. Le Cardinal d’Ofiat fait une excellente leçon 
aux Négociateurs publies, quand il fe moque de la haute fapicnce, fie gcncrofité ex- 
traordinaire de ces gens inflexibles , qui voulant faire aller les afaircs à leur mode, 
prolongent fie empirent les maux , au lieu d’y remédier. „ Nous les prions de nous 
„ exeufer, dit-il, fi au lieu de leurs paroles magnifiques fie braves, nous avons mieux 
,, aimé la fubflancc fie la vérité , fie la réalité du falut fie de la grandeur du Roi , fie 
„ de la Couronne de France , laquelle pourra beaucoup mieux fe défendre de toute 
„ ufurpation contre qui que ce foit, fie maintenir fes prérogatives fie prééminences, 
„ quand elle fera rcmifç fie renforcée, qu’elle n’eût fait, fi fous de beaux mots fiefpc- 
,, cicux , elle le fût opiniâtrement 1 aille confumer fie fondre , étant ncccflàirc , pour 
„ braver avec efet & avec dignité , premièrement d’être fie de vivre , puis d’avoir fin- 
it) Dan,,, té, force, fie vigueur” (rj. Par exemple: fi les Plénipotentiaires de Charles VIL 
Ja pfe- n -euflênt pas voulu palier à ceux du Duc le dernier Article, qui porte, que le Roi, 
Leurc du pour ajfurance de l'obfervation & de Facomplijfement entier du Traité , donner oit les 
Jÿomi fcellez des T rinces de fon Sang , des Crans du Roiaume , & des principales Villes } & 
>re ' qu'en cas de contravention , ces T rinces & Seigneurs fer oient abfous du ferment de fi- 
delité envers le Roi , & obligez de fervir le “Due contre lui : il n’eût Falû que cela, 

pour tout rompre. Car les Bourguignons auraient pris de là fujet de foupçonner, 
qu’on aurait eu deffein de les tromper -, étant l’ordinaire des inferieurs , ou acs plus 
foibles , de fe défier de la foi des fupcricurs , ou des plus forrs. Ainfi , quoique cet 
Article bleilat la Majefté Roialc, en ce qu’il n’aparticnc point aux Sujets ae répondre 
de la foi de lcuç Prince , qui au contraire cft le depofitaire fie le garant de la foi publi- 
que i ni d’être les arbitres de leur obéïflàncc, le laluc de l’Etat, qui cft la fouveraine 
Loi, ne permétoit pas alors de s’arrêter, par une vaine délicatcfle, à cette formalité. 
Ce Traité fut confirme quinze jours après fa conclufion, par le Concile de Bâle, qui 
en avoit été le principal promoteur j 8c Louis, Daufin de Viennois, le ratifia en 14 yd. 
à Bruxelles , où il s’étoit retiré tout nouvellement , pour le mettre à couvert de l’in- 
dignation du Roi fon Père, prométantau Duc Philippe, fon Oncle, de l’entretenir 
fie garder ponctuellement , tandis qu’il ferait Daufin -, fie d’en donner lés Lettres Pa- 
(j)Voi. tentes en forme due fie valable, quand il ferait parvenu à la Couronne (d). Charles 
te Tome VU qui , félon Gaguin (Y) , n’atendoir qu’une ocafion, pour rompre ce Traité avec 
pavJ”?. quelque aparcnce de jufticc, menaça pluficurs fois Philippe de recommencer la Guerre, 
& "fiû- s?il ne lui renvoioit fon Fils : mais Philippe, dont les affaires étoient en très-bon état , 
(/j'jLivrc Li aiant enfin répondu, comme par un défi, qu’il ne s*agilTbit plus que de fa voir, fi 
le Roi vouloir tenir fie garder la Paix d’Arras, ou non-, la querelle ne pafla pas plus 
«oCe* 1 *” aV3 i nt » k Confiai du Roi n’aiant pas jugé à propos , qu’il s’embarquât aans une nou- 
velle Guerre, fur la fin de fçs joins. Voilà comme Charles VIL fie Philippe-lc-Bon 

Traitèrent 


[1] Crte Paix, dit Jean de Satnr-Gelaii, fui plus profita, commencèrent a diminuer 4e forces, de faveur, Je d'ajr.ii. 
ble pour le Roi . qu|honorab)r. Toutefois, félon le tems, it Lemi X I L 

ii ctoit neediite de faire aiofi , car par ce moseu les Anglois 
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traitèrent enfemblc, votons maintenant , comment Louis XL fit te Duc Chattes leurs 
Entans, en offrent entr’eux. $- v V- fc . •* 

Si , fclon Comines , il eû presque impoflible , que deux gratis Princes s’éntrVirttent 
après s’être vus (/), il ne faut pas 6 ’étonncr , que Louis fie Charles, qui a voient de- (f) chi- 
meuré & vécu cinq où fût ans cnfcmblc, euffent une hotÉblc antipat ie l’un pour l’au- Jj” 
tne. Lotus ctoit il pénétrant fie fi fin , qp’il ne pouvoir pas manquer de connoitre ^Jli. 

• Charles jusqu’au fond.de l’ame: fie Charles ctoit li emporté) fi fougueux , fie fi pré- JJ** 
fumptueux, qu*ü eût falu que Louis ne l’eût jamais vû, pour ne le point haïr. C'eft ÎLd'de 
pourquoi , Louis ne balança point à prendre le parti du Due Philippe contre fon Fils , *«- 

qui le vouloir régenter : Se loin de contribuer a leur réconciliation , comme le rcque- mou * v 


tant plus volontiers les lorns de Ion Etat, qu us «oient en bute a ion r us. ht c ctt 
ce qui Adonné lieu -à un Auteur Flamand (^) de dire , que lorsque le Daufin de (il 1»- 
F rance fc réfugia à la Cour du Duc de Bourgogne, la haine, la noüc , la discorde , ^ ef 
& tous les Diables, entrèrent avec lui dans céte Maiion. Hoftitt non hottes fuit. dam fon 

Quand Louis fut parvenu à la Couronne , il fe fouvint bien moins des bons traite- 
mens , qu’il avoir reçus du Duc de Bourgogne , pendant fon fejour en Brabant , que 41c. 
des fujets qu’il croïoit avoir , de n’aimer pas le Comte de Charolois , fon Fils. . Et 
c’cil ce qu’d fit éclater Ouvertement dans l’Ambaflade , dont parte Comines tout au 
commencement de fes Mémoires. Car bien que tout ce dont il aeufbit ce Comte , fie 
le Duc de Bretagne ,* fût peut -erre vrai , (ce que Comines n’aiTurc pas) il cft certain^ 
que les plaintes partoient d’un coeur envenimé depuis long-tems-, fie que fi fon mécon- 
tentement eut été nouveau , il aurait donné des ordres plus modérez au Chancelier 
de Morvillicr , qui parla plutôt comme un Héraut , que comme un Ambalfadeur. Quoi 
qu’il en foit , le Roi ne tarda guère à fc repentir de céte Ambaflade , qui quelques 
mois après fit cclorrc la Ligue du Bicn-pBblic , durant laquelle il eût befoin de toute 
fa cervelle, & de toute fon adrdïc, pour regagner les Grans, qu’il avoic dépouillez.) 
fie pour désunir les Princes du Sang, qui, à la relèrve des Comtes d’Etampes, de Ven- 
dôme , & d’Eu , prirent tous les armes contre lui , fous couleur de réformer les abus 
du Roiaume, fie de procurer le foulagemcnt des peuples, par l’abolition des impôts» 
charité , qui fert toujours de masque à l’ambition des Grans -, à la vangcancc des maL 
contens , 8e à l’humeur inquiète des brouillons. 

Le deflein de céte Ligue étoit de prendre Paris , pendant que le Roi ctoit ocupé 
contre le Duc fie le Cardinal de Bourbon , qui avoient mis les Bourguignons dans 
Moulins, & ii le Due de Berry, Frère unique du Roi, & le Duc de Bretagne, fus- 
fent arrivez à tems à Saint-Denis , où étoit afiïgné le rendez-vous de tous les Confé- 
déré/ , il cft certain , qu’ils auraient pris Paris , où il y avoit très-peu de Milice , & 
grand nombre de Pcrfoimes , qui defiroient un changement en faveur du Duc de Ber- 
ry , qui avoit dans fon parti toutes les créatures de Charles VII. fon Pcrc. 

Comme le Comte de Charolois étoit à Lonjumeau, fie fon avanteardc à Montlehe- 
rv , le Roi , qui avoit été averti , en Bourbonnois , du deflein du Comte 8c des Con- 
fédéré/ , arriva inopinément à Châtres , qui cft à une lieuë de Montlchcry. L’un fie 
l’autre furent également furpris de fe rencontrer fi près > & ni l’un ni l’autre ne fon- 
ecoicnt alors à combatrc , le Roi naturellement craintif, ne voulant rien hazarder -, fie 


le Comte , qui arendoie le Duc de Bretagne , ne trouvant pas à propos de rien entre- 
prendre, avant qu’il fût arrivé avec fes Troupes. Ainfi, le combat , qui fc donna 
près de Montlchcry , fut une rencontre plutôt qu’une bataille en forme, il n’ell point 


de mon fujet d’examiner , qui fut le vainqueur , les Hiftoriens en aiant juge différem- 
ment. Comines donne la vi&oirc au Comre, qui penfa y êrre tué par deux fois-, mais, 
fclon le récit même de Comines , Mezeray a eû radon de dire , que le Roi & le Bour- 
‘guignon curent tous deux du pire, fie que ni l’un, ni l’aune, n’eut l'avantage. Véri- 
tablement , le champ demeura au Comte de Charolois , qui depuis ce jour-là fc crut 
auffi grand Capitaine qu’ Alexandre i 8 c auffi habile homme que J ules-Cefar. Témoin 
la réponfc fanfaronne qu’il fit, un jour, aux Ambafladeurs de France fie d’Angleterre, 
qui lui remontraient, que leurs Maîtres n’étant pas contens de fon procédé, pourraient 
bien fe liguer cnfcmblc contre lui : Je donnerai cent mille cens , dit-il , pour avoir 
le plaijir d'être ataqué par vos deux Rois , & celui de voir venir la queue à ce 
petit chien , que vous voies fur ce bufet [i.] Au refte , fi le Charolois gagna la 
Bataille de Montlehcry , Louis XI. eut bien fa revanche deux jours apres, lorsqu’il 
entra dans Paris, où tout étoit perdu pour lui , fi le Duc de Berry, le Duc de Bretagne, 
fie ce Comte , y fuflènt entrez les premiers : Car le peuple , ajoûte Comines , fe fut 

aifement 

I|J Don Juan Vittian dam le Chaptrre lo. de fon Comi- j ta même rêponfe, que le Duc Charte, Ion btfaïeut.au Hr* 
nea, l-cttre H. 3c Don Juan Antonio de Vtn dan* l'Spi- raut qui alla lui dénoncer la Guerre de la par» d« François I- 
tume de la Vie de Charle-Quint , qui, félon fon raport , fie I 0c d’Henri VI 1 1. Roi d'Angleterre. 
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ai fanent tourné de leur part , pour plujieurs raifons ; & par confequent tout as les 
Villes du Rouanne a l'exemple de 'Paris (b). De forte que s'il n’eût pu y entrer, 
là réfolution était prife de fc retirer vers les Suiflcs, ou dans le Milancs [l] , dont le 
Duc étoit devenu Ion plus grand ami (#), depuis qu’il l’avoit reconnu pour légitime 
Poflcflcur de ce Duché, aif préjudice des juftes prétentions, qu’y avait Charles, Duc 
d’Orléans, du côté de Valcntine Visconti, fa Mer c, unique héritière de Philippe-Ma- 
rie, le dernier Duc de cétc Famille. 

Durant la Guerre de la Ligue, qui fc fefoit aux Portes de Paris, où les efearmou- 
chcs étoicnr fréquentes, à caulc des fortics, que les gens de Guerre, qui étoicnc dans la 
Ville en grand nombre, fefoient à toutes heures lur les Bourguignons, le Roi, qui 
defiroie la Paix, & qui ne vouloir point commétrc fbn Etat au fort d’une bataille, 
rravailloit fagement à désunir les Princes & les Seigneurs de la Ligue, & à leur dé- 
baucher leurs fcrvitcurs & leurs amis. Science en laquelle il étoit Maitrc , & 
par laquelle il vint heurculèmcnt à bout de tous fes ennemis. Mais le fort 
& le capital de la Négociation de la Paix étoit entre lui & le Charolois, qui vou- 
loir r'avoir les Villes de Somme , que le Roi avoir rachetées du Duc Philippe , en- 
viron deux ans auparavant - t dilant, que le Roi n’avoit pas dû les racheter du vivant 
du Duc fon Pcre, ni de lui Comte de Charolois, qui fui avoient rendu tant de fer- 
viccs durant fon fejour en Brabant , & qui , outre toutes les dépolies faites pour lui, 
tandis que tout lui manquoir, l’a voient acompagné avec quatre mille Chevaux jus- 
qu’à Reims, pour allillcr à fon iacrcj & de Reims jusqu’à Paris Ofc), pour honorer 
ibn entrée, fi]. 

Enfin , le Roi aiant apris , que les Normans vouloicnt abfolumcnt avoir , comme 
les Bretons, un Duc, qui fit fa refidencc en leur Pais ; & que le Duc de Bourbon , 
entré dans Rouen par les intrigues de la Grand’-Scnechale de Normandie, avoir dé- 
jà reçu le ferment des habitans au nom du Duc de Berry , qu'ils reconnoiflbient pour 
leur Duci prit fagement la réfolution de confcntir à ce qui étoit fait, & qu’il ne 
pouvoir pas défaire. Pour cet éfet, il fc rendit à Confions , où étoit le Camp du 
Charolois, à qui il déclara dans tous les termes les plus amiables, que, puisque les 
Normans avoient choili de leur plein gré fon Frcre, pour être leur Duc, il en de- 
meurait content, & qu’il en pafîcroit le Traité dans toutes les formes ncccflaircs : & 
cela fut fuivi premièrement du Txaite' apcllc de Conflans, & vint-quatre 
jours après de celui de Saint Maur des Foflcz [ 3 ], où, félon le Confcil de François 
Sforcc, Duc de Milan, il facrifia le poinr-d’honncur,dont il arrive fouvent aux grans 
Princes d’être la vi&imc , au befoin prêtent & preflâne de fes afaircs. Ce Duc , aulli 
grand homme de Cabinet que de Guerre , lui avoir mandé , qu’il faloit acordcr aux 
Princes & Seigneurs de la Ligue tout ce qu’ils lui demanderaient , lui donnant pour 
exemple un trouflêau de flèches , qui prifes toutes cnfcmble font crès-dificilcs à rompre, 
mais qui fc rompent facilement chacune à part, fl) En éfet, apres que le Roi eut 
acordé à fous ces Princes & Seigneurs tous les Dons, Biens, Terres, & Charges, 
qu’ils prétendoient, ils fc brouillèrent entr’eux , & devinrent plus ennemis les uns des 
autres, qu’ils ne l’étoient auparavant de fa perfonne, & de fon Etat. La jaloufic, qui 
fc mit d’abord entre les Ducs de Bretagne & de Calabre, au fujet de Charles de Fran- 
ce, nouveau Duc de Normandie, que le Breton vouloir pofleder tout entier, pour 
être l’unique arbitre de toutes les grâces de ce jeune Prince , aluma la Guerre en Nor- 
mandie , le Duc de Calabre aiant foulcvc le Peuple de Rouen contre le Breton , qui 
fut contraint de s’enfuir dans la Balle Normandie , dont il tenoir la plûpart des Vil- 
les. Le Roi, toujours atentif à fes intérêts, acourur au feu, non pas pour l’étein- 
dre , mais pour le foufler , comme l'ocafion le requérait. Il ménagea fi adroitement 
le Duc de Bourbon , qui jusque là avoit été tout dévoué au fervice de fon Frcre , que 
ce Duc , qui avoir mis Charles en pofïcflion de la Normandie, fc trouvant ofcnfé de 
l’ingratitude de Charles, qui lui avoit préféré le Breton, aida le Roi de fon crédit &de‘ 
Ion pouvoir , à recouvrer cétc Province, au démembrement de laquelle il avoit cû tant 
de regret. Dcfortc que Charles n’en fut le Maître que deux mois -, & que bien loin 
d’être en état de demander un autre apanage , il eût befoin de fc fauver en Bretagne, 
pour fc garentir des mains d’un Frcre, qui ne pardonnoit jamais. Le Roi tira encore 
un autre avantage très-confidcrablc du lcrvicc , que le Duc de Bourbon lui rendit en 
cétc rencontre: c’cft que ce Duc aiant été, toute fa vie, très-étroitement uni avec la 
Maifon de Bourgogne, & celui, qui par lès inftances, avoit fait entrer Philippc-lo 

bon, 

( 1 } Le Commentateur Espagnol de Cominei dit , que " 
comme en ce cai Louis aurait lait prudemment de Te jeter 
entre le* bca* du Duc François Sforce.qui croit un trit-gené- 
ïeu* Prince, quoiqu'il fût homme de fortune ; il aurait au 
contraire fait ono grande folk de fe mettre entre le* maint 
de» SuilTcs. qui aiment bien plu* l'argent que leur* Allie*. 

Témoin ce qu'il» firent à Charles V 1 1 J. fon fils , qu'iU 
voulurent arrerer priibnnier dans Vtrceil, pour uns certaine 


paie, qu'il; prétendoient leur être due. Commet en patio 
dan; le Chapitre 1 1. du Livre 8 . de fe; Mémoires. 

[a] Saint Gelais dit , que le Pue Philippe, pour faire dis- 
tinguer le* gen* à ccte entrée, les fit tous tondre. Uifimt 
dt~Luui JC U. 

1 5] Mezcray confond ce* «leux Traitez en un, à caufe Je 
la pioximité de la dore, celui de Confiait* étant du cinquiè- 
me d'Oûobre 1*6 j. 5 c l'autre du vmt-neufdu même moi*. 
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bon. Ton Oncle maternel) dans la Ligue du Bien-public , comme le raconte Comi- 
ncs (m)-, il perdit l’amiric de cétc pui liante Mufon , pour avoir abandonne le Duc (u.)ck*- 
dc Normandie, & pour s’être range du côté du Roi, leur ennemi commun. Ainfi , P‘ u * Ii- 
tout réu/îï Hoir au Roi, 8c rien à Ion Frere , à qui il ne reftoit plus rien aufli que le 
titre de Fils de France. Et pour comble de bonheur , Jean , Duc d’Alençon , qui 
s’éroit jette dans le parti de Charles de France, 8c du Duc de Bretagne, fut trahi par 
Ton propre Fils, le Comte du Perche, qui livra au Roi le Château d'Alençon ; apres 
quoi les Bretons furent contraints d’abandonner la Ville. 

J1 me femblc, qu’on peut bien compter encore entre les prospériez de Louis XL 
la more de Philippc-lc-Bon, Duc de Bourgogne, qui mourut en 1+67. dautant que le 
Duc Charles, ion Fils, n’aiant pas hérité ac fa ugefic > ni de fa prudence, Louis, 

. qui étoir le plus fin & le plus habile Prince de fon rems , avoit belle ocaiion de profi- 
ter des fautes & des téméritez de fon adverfaire, qui , félon le témoignage de Comi- 
ncs, avoit allez de courage, pour entreprendre toutes chofeSi mais n’avoic pas allez de 
fins 8c de malice , pour conduire fes entreprifes (»). (?) cha- 

LcDuc Charles, étant Comte de Charolois , avoir cû le chagrin de voir retourner 
au Roi le Duché de Normandie, dont le démembrement çtoit, lblon Comines, la cho- îiLdefe» 
le du monde qu’il defiroit le plus, arendu que ce partage lui fcmbloit priver le Roi de 
la troiiicmc partie de fon Roiaume (0): mais étant Duc, il eut le déplaiiir d’aprendre, JJ ci«- 
que Charles de France & le Duc de Bretagne, fes deux principaux Alliez, avoient fait p»cr«xv. 
leur acord particulier avec le Roi, par lequel ils renonçoient tous deux à fon Alliance > du LlV ' * 
8 c Monfeigneur Charles au Duché de Normandie, qui lui avoit été donné pour apana- 
ge par le 'I raitc de Conllans-, & que pour roue partage Charles fè contcntoit d’une pen- 
lion annuelle de foixantc mille livres (p). On- 

Aprês que Louis eut ainfi féparé fon Frere 8c le Breton d’avec le Bourguignon, il 
ne douta point, qu’il ne lui fut ailé de détacher celui-ci des deux autres, qui avoient n, * 
traité fans lui , s’il pouvoir une fois l’engager à une entrevue. Il le dispofa première- 
ment à une Trêve de quelques jours, par un don de fix-vints mille Ecus d’or, pour le 
dédommager des frais de Ion Armée; puis il lui envoia le Cardinal delà Baluc 8c Tan- 
negui du Ch a fiel, pour le faire confcnrir à s’aboucher enfemble. L’entrevue fut affi- 
rmée à Feronne , où le Roi fc rendit fans gardes , acompagnc feulement du Duc de 
Bourbon, du Cardinal de la Baluë, du Connétable de Saint Toi, 8c de quelques autres 
Seigneurs, fans fonger à contrcmandcr les deux Ambafiadeurs, qu’il 3 voit envoie/, peu 
auparavant à Liège, pour lbûlcver ce peuple féroce contre le Duc. Tandis que le Roi 
& le Duc traitoient aimablement de leurs ataircs, arrivèrent les nouvelles de la révolte 
des Liégeois, de la prife de leur Evêque 8c de la Ville de Tongre, & du maflaere de 
pluficurs Chanoines de cétc Eglife, 8c de quelques Bourguignons. Le Duc, à qui l’on 
n’oublia pas de dire, que tout s’étoit fait à la fuscitation des Ambafiadeurs de France, 

, (?) Clu. 

; point de périr com- 

me Charles le fimplc, fon Prédéccflcur, qu’iTen fut quitc pour un Traité, par lequel ix. du 
il acordoit à fon I rcrc les Comtez de Champagne & ac Bric , Se confcntoic d’aller a- 
vcc le Duc à Liège -, pour lui aider à le vanger de la révolte des Liégeois. 

Comines a railon de dire, que ce Traite fiit très-avantageux à Louis XI. 8c qu’à 
l’égard de fon Frere , il lui était beaucoup amande , puisqu'il et oit dit , que Monfà- 
nieur Charles rcnonceroit à la 'Duché de Normandie (r), qui éroit un apanage trois (r) au- 
rais plus grand 8e plus riche que la Champagne; au lieu que fi le Duc eût fait venir à P*" 1 *- 
Peronne Charles, quiétoit alors en Bretagne, ainfi que quelques-uns de fon Confeil 
en furent d’avis (r), il cft certain que tous les Princes & les Seigneurs de France au- 
roient obtenu du Roi tout ce qu’ils auraient voulu, 8c qu’on l’aurait facilement réduit 
à la nécefiité d’obfcrvcr à toute rigueur l’Article du Traité de Saint Maur des Foficz, 
qui portoir, que pour remédier aux desordres de l’Etat,. 8c pour avifer 8c pourvoirait 
lôulagcmcnt du Peuple, à la bonne adminiftration de la Jufticc , 8c à la conlcrvation 
des Droits, Libertez, 8c Franchifcs de l'Edile, des Nobles, 8c des autres Vaflàux 8c 
Sujets , 1 c Roi commctroit trentc-fix Notables de fon Royaume, douze du Clergé, dou- 
ze de la Noblefie, 8c douze de la Robe, dont les délibérations 8c conclufions ieroienc 
entretenues 8c gardées, lclon leur forme 8c teneur , comme fi lui-même en perfonne 
les avoit faites , fans pouvoir jamais être enfreintes, ni par les Parlemcns , ni par les 
autres J ufticicts du Roiaume-, cnfortc que fi le Roi en la Chancellerie venoit à donner 
Lettres contraires aux Ordonnances de ces trente-fix,les Parlemens, Baillis, Sénéchaux, 

& autres Ofiieiers , ne lèroicnt point tenus en ce cas de lui obéir. Véritablement, 

Louis XI. pour un Prince fi fin 8c fi prudent, fit une grande faute, de fe livrer entre 
les mains du Duc de Bourgogne, fon plus irréconciliable ennemi-, mais le Duc en fie 
encore une plus grande, en lui donnant la liberté à fi bon marché , tandis que la ré- 
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voltc des Liégeois juftifioit fi hautement la détention de celui qui en croit vifiblcmcnt 
l’Auteur, Sk du malheur de qui perlonnc n’auroit été plus joieux que lès propres Sujets* 
dont irtVoit perdu l’afcction. Tant il cft vrai , que les hommes perdent louvcnt des 
ocra fions, d’où dépend leur fortune, ou leur repos, les uns à faute de les connoicrc-, 
fie les autres, à faute d’en lavoir profiter. En ccllc-ci , où la Fortune fc prefentoit a 
la porte du Duc de Bourgogne, il n’avoit qu’à vouloir ce qu’il pouvoir, pour devenir 
le plus heureux Prince du monde. Mais Dieu vouloir humilier les François, en leur 
conicrvant un méchant Roi-, fie punir l’orgueil infuporrablc du Duc , qui croïoit que 
(•;) Ou- chutes tes prospérité/, procédoicnc de fon lcns fie de fa vertu (f). gries en/m punir e 
EJ. du vult *De«s> dementat prias. 

Livreiv. Au relie, ce qui arriva à Louis XI. àPeronne, où il eut la mortification d’enren- 
«cjx.du Jrc dire à fes oreilles, que le Duc avoir mis le renard en cage, montre comme Dieu 
w. 1 * 1 ' fc moque de la prudence des hommes , fie renverfe leurs ddlèins , lorsque le fuccès leur 
en paroit infaillible, Louis avoit deliré padionément l’entrevue de Peronne, lui 1 cm- 
blant que tout lui aïant réuflï félon fon intention, à l'égard des Princes de la Ligue, 
il lui lcroit aile de porter le Bourguignon à abandonner les Ducs de Normandie fie de 
(*) cha- Bretagne, ainfi qu’ils venoicntdc l’abandonner eux-mémes (u). Cependant cétc cn- 
P flr « !• trevue produifit un éfet coût 'contraire, & le jeta dans un précipice, dont il ne fut ja- 
jj“ '* mais forri , fi Comines fie quelques autres (erviteurs du Duc enflent plus aimé leur 
Maitre, que leur intérêt. 

14.6S. Le Traité de Peronne ne fut pas plus heureux, que ceux de Conflans fi: de Saint 
Maur des forte/ * contre lesquels Louis avoit procédé dans Ibn Parlement de Paris. 
[1] Le voiage de Liège , où le Duc l’avoit mené, pour être le fpc&atcur fie l‘in Uni- 
ment de fa vengeance fur les Liégeois, fie où le Souverain lcmbloit avoir fait à fon 
Vallal une espece d’amende honorable, ce voyage, dis-je, lui pefoit trop furie cœur, 
pour refifler à la tentation de le vanger à Ion tour, quand il en rrouveroit l’occafion. 

Au fortir de Liège, aïant demande au Duc ce qu’il vouloit qu’il fit, au cas que fou 
Frere ne le contentât pas de la Champagne pour Ion partage, le Due lui avoit répon- 
(?tr) du- du, qu’il fit comme il l'entendroit , pourvu que fon Frere lut content (w). Répon- 
^ fc, dont Louis, qyi ne vouloit pas que Ion Frerfc gardât la Champagne, où du jour 
Livré 11. au lendemain il pouvoir être fecouru du Bourguignon , ne manqua ms de faire ibn 
profit: en forte que, l’année fui vante , il fit accepter à Mon fcignciir Charles la Guicn- 
nc , au lieu de la Champagne , au grand dcplaifir du Duc de Bourgogne, qui lui avoir 
procuré cet apanage pour leur fureté commune , les deux Pais étant limitrofcs. En 
éfet, cét échange leur fut fatal à tous deux : au Duc de Guicnnc, parce qu’il l’éloignoit 
de celui qui avoit le plus d’interet à foûtenir fa fortune fie fa grandeur -, au Bourgui- 
gnon , parce que ccc éloignement , qui rompoit leur communication , rendit le Roi 
plus hardi à lui déclarer la Guerre, ious couleur que le Duc étendoit fes limites plus 
(*) cha- avant que le Trairé de Conflans ne portoir (*). Ce qui fut fuivi de la prife des Vil- 
Su^LVr k S ^ Qy cntiï * & d’Amiens , dont la perte cfraïa fi tort le Duc , que tout fier qu’il 
] ! , vre écoir, il envoia prier le Connétable de Sainc-Pol de le vouloir épargner , fie de n’échau- 
(?) cha- fer pas davantage eétc Guerre (/), où le Duc de Guicnnc fcrvic d’autant mieux le 
duUtre R°*» f° n Frere, que defirant avec paillon , d’epoufer l'héritière de Bourgogne, qui 
III. croît le .plus grand parti de l’Europe i le Connétable lui avoir fait entendre , que le 
meilleur moien pour y faire confcntir le Père , croit de l’cpouvcnter. Quoi qu’il en 
foie, lice mariage eut réuflï, les Ducs de Guienne, de Bourgogne, fie de Bretagne, 
enflent été en état de maitrifer Louis XI. 8c peut-être de le ruiner entièrement. Car 
Ibn Frere, dit Comines, eût été bien grand, fi ce Mariage eût été fait, fie le Duc de 
(t) Ou. Bretagne joint avec lui, l’Erat du Roi fie de fes Enfàns eut été en péril £e). Et c’en 
du k k' con ^ c f autc q«c fit le Bourguignon , qui n'avoit qu’à donner fa Fille au Duc de 
Livre " Guicnnc [2] , pour faire repentir a jamais le Roi de la Guerre qu’il venoit de rccom- 
n *• mcncer. 

Ce fut durant cétc Guerre Tj] , que Louis XI. fit tenir les Etats à Tours , pour 

f îroceder contre le Duc de Bourgogne, comme conrre un Vaflàl désobéi liant & rcbcl- 
e, pour avoir pris Alliance avec Edoüard Roi d’Angleterre, ennemi capital de la Cou- 
ronne de France, fie avoir reçu de lui l’Ordre de la J arrière* pour être venu avec des 

Navires 

cotujc , celle du Due Je Bretagne contre le Roi , qui vou- 
loir recouvrer U Guienne, comme il avoit fait la Norman- 
die; la troificme, du Duc de Bourgogne, pour obliger le 
Roi de lui tendre Amiens Se Saint-Quentin, la quatrième, 
celle du Roi d’Angleterre , qui vînt en Picardie, avec une 
grodè Aimée , pour fecourir le Bourguignon. Tant la 
Guerre a de longue* fuite* , quand une foc* elle cQ com- 
mencée. Elle commence entre deux ou trol* Prince* , dit 
Commet . mai* avant qu'elle ait duré deux an* , tou» les 
voifini Se tou* les etrangers entrent dans la querelle. 


[1] i'Wj x L ne Uilu pa? de confirmer lesTraïtea d* Ar- 
ras , de Conflans , Se de Peronne, par edui qu’il fit en 
1471. avec U Duc de Bourgogne au Château de Crotoy. 
Voiez la page 440. Se fuivantca du 111 . Tome de ce 
Recueil 

[il C’eft alors qu'j y juroit eu deux Roi* en France, 8 c 
que le Duc, qui y en dieGroit fîx, aurait acompÜ fon fou- 
irait en partie, liul. 

Il] Nua , Que cette Guerre en produifit quatre autre*: | 
la première fut celle du Roi contre le Duc de Guienne , qui I 
voujoit Hargir fe» Limite* , à ce que difoii le Roi -, la le- j 
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Navires de Guerre dans les Havres & Porrs de Normandie > à deflein de s’en empa- 
rer, & d’y/ùrper la Seigneurie de ce Duché > pour avoir faic faifir les deniers, damées» 

& marchandées des François à la Foire d’Anvers ; & pour n’avoir pas tenu ni acom- 
pli pluficurs choies , qu’il avoic folcnneUemcnc promilcs & jurées. Et pour ces cau- 
les , il fut dit , que le Roi croît quitc Se déchargé de toutes les promettes du Traité 
de Peronne, & tous les Princes de ion Sang, & autres Seigneurs du Roiaume, qui- 
res, francs, déliez, délivrez, & déchargez de leurs fccllcz , ainli que porte la Décla- 
ration donnée & publiée à Amboife le 3. de Décembre de 1470. dont la teneur elt 
dans le premier Tome de ce Recueil, page 578. & fui van tes. 

Enfin , l’an 1471. le Seigneur de Craon (a) , 8c Pierre Doriolc , Chancelier de (f) J| 
France, conclurent à Arras un Traité de Paix [1] avec le Bourguignon, à qui le Roi q 2 ^T* 
prometoic de rendre Amiens 8c Saint-Quentin , dont il s’écoit faili depuis la Déclara- delà Tri- 
tion d' Amboife j 8c de lui abandonner les Comtes de Nevers (é) 8c de Saint Pol, 8c 
toutes leurs Terres, pour en dispofer à fa volonté, le Duc lui abandonnant réciproque- <UBour- 
ment les Ducs de Guicnnc 8c de Bretagne [il pour en ufer avec eux comme il lui g°s ne - 
plairait. Le Bourguignon jura la Paix des qu’elle fut conclue, pour accélérer le recou- 
vrement d’Amiens & de Sainc-Quentin,dont l’heure lui tardoit ; mais le Roi, qui étoit 
alors en Guicnnc, où il atendoit ce que deviendrait Ion Frère, empoifonné par un 
BenediéHn Ion Confeflèur,* ne voulut rien figner , quand il eût apris la mort de ce 
Prince (3) -, de forte que le Duc de Bourgogne reçut trois mauvaifes nouvelles à la 
fois : que le Duc de Guicnnc , fort bon ami , étoit mort -, que le Roi avoic déjà repris 
presque toutes les Villes de céte Province 1 8c que le nouveau Traité d’Arras, où il di- 
rait, que fes Ambaflîidcurs avoient excédé leurs pouvoirs, ne feroie point exécuté, ni, 
par conlcqucnt, Amiens 8c Saint-Quentin rendus. Punition bien méritée par le Bour- 
guignon, qui n’avoic conclu ce Traité, que pour r’avoir ces deux places, & pour fe 
déclarer, après, contre le Roi, en faveur des Ducs de Guicnnc 8c de Bretagne, qu’il 
avoit promis 8c juré d’abandonner, ainfî que le raconte amplement Comincs , qui a 
bien raifon de dire, que l’intention de ces deux Princes n’etoit que de fe tromper l’un 
l’autre* 

(c) Mais s’il m’eft permis de juger ici de leur conduite, iJ me fcmble,que la Juftice (') iM* 
ctoit toute du côté du Roi; 8c que ç’auroir été folie à lui de ratifier un T raité, dont dan * 
le Duc ne demandoit l’execution , que pour le trahir après qu’il aurait recouvré A- 
miens 8c Saint-Quentin, fous couleur que le Roi n’a voit pas gardé les Traitez de Con- 
fions 8c de Peronne. Ajoûtez à cela , que Louis , qui s’étoit prudemment abftemi de 
figner & de jurer la Paix d’Arras, dont tout le profit aloir au Bourguignon , ne pou- 
voit être aeufé de l’avoir violée; & qu’au contraire ce Due, qui l’avoit lignée & jurée, 
avec propos délibéré de tromper le Roi, 8c d’alîîftcr lès ennemis, comme le prouve la 
Létre de Créance, dont parle ici Comincs, avoit fait une a&ion de perfide 8c de par- 
jure , qui metoit le Roi en droit de le tromper lui-même [4] , félon ce beau mot de 
Tacite: Née dégénérés tnjidtæ ad versus violatorem fidei. Ainli, je ne ferais pas du 
fendment de Wicqucfort, qui dit, que Comincs fait ici en la perforine de Louis XL 
le caraéfcrc de l’inndelité (a) , lui qui ldue par tout fa fagcfic , 8c qui afliire, que Dieu (d) Sec- 
l’avoit créé plus Cage, plus libéral, & plus vertueux en toutes choies , que tous 
Princes, qui regnoient de fon teins (7). • premier 

Quant aux deux Ambafîadeurs , qui conclurent cete Paix d’Arras avec le Bourgui- Je 
gnon, je ne puis, à caufc de b connexité, .que les Ambaflades 8c les Traitez ont en- 
icmblc, m’exemter de faire quelque remarque fur le confeil, qu’ils fe mêlèrent de don- {«) co- 
ner à ce Duc, de faire avancer fon Armée, afin que le Roi, leur Maître, au nom de ^ e ’ àTtf 
qui ils avoient jure la Paix, ne puft diférer de lui rendre Amiens 8c Saint-Quentin (J"), x. <*uLi- 
Jc dirai donc, qu’il n’cft pas permis à un Ambaflâdcur , de confcillcr le Prince, au- Tre ^ 

près p{J c 1 x" 

point parlé de la promette faite par le Doc , d'abandonner du Lrvr* 
au Roi le» Due, de Guicnnc Se de Bretagne , comme le du lit. 
Comincs .qui croit encore alors au femcc du Due de Bour- 
cogne. Ce très-bien informé de ce qui fe paflbit a fa Cour. 

Àinfi , pour ne rien ôter au témoignage d'un Hilloricn , qui 
a/Ture qu'il n 'écrit rien qui ne foit vrai , fie qu'il n'oit vu, 
ou fcù de petfonnes dignes d'être crues; (Chapitre 1 JI. du 
Livre V.) on peut dire arec beaucoup de vraifcmbbnce, 
que céte promette lut un Article fecret. que le Duc ne vou- 
lut pas Lutter metre dans le Traite, pour éviter les plaintes 
fie les reproches de l'Ambafiâdeur de Bretagne, qui reiïdcnt 
actuellement auprès de lui , fie qui le futveMt par tout. 

(j] Utnmytt fi nrj iHclmunt, ira am truUm FaJera , die 
Eco, me. C'ert-h-dtie: les Princei obfervent leurs Traite* 
félon que leurs afaires vont bien , ou mal. 

(4] Jean de Saint -Gelais parlant de la inauraife foi de ce 
Duc envers Louis X I. loue ce Roi de l’avoir trompé: J'ai 
lu, dic-it, quelque Poète, qui dû, que tromper u.t trom- 
peur, u'cA point tromperie, mais louange. 


f i] Ce Traité ne fe trouve point, fie placeurs croient, 
eu'tl ne s’ea eA fait aucun d’Atras en 1471. fie que celui 
dont Comincs fait mention dans le Chapitre I X. du Livre 
111 . de Tes Mémoires , n’en eil point un autre que celui, qui 
lut conclu au mois d'Oûobrede la meme année, au Châ- 
teau de Crotoy , où le* Amballadcurs de France furent trou- 
ver le Duc de Bourgogne , comme le marque un contrôle 
de fa dépenfe , qui en dans les Arebives de b Chambre des 
Comptes de Lille, lequel porte, que ces Ambafladeurs ar- 
rivèrent te troifieme d'Oclobre au Crotoy » où le Due ac- 
cepta la Pant, aux conditions qu'ils lui peopofereot, fie les 
rcg-ila de deux plats de viande d'extraordinaire ; fie que le 
neiaicme il leur donna â dîner , avec intenrion de fouper 
aufli avec eux ( ce qu'il ne fit point a caufe des nouvelles, 
qu'il aprit de U maladie de fa Mere , qui l'obligerem de 
partir incelfammcn;. 

[a] It efl promis par te Traité du Crotoy, de lui rendre 
Anvens, Saint-Quentin, Roie, fit Mondidicr, comme auflî 
les Prevôtea de Vimeu fit de Foullny en Bcau-roilîs, avec 
toutes leurs apsttctunccs fit dépendances ; mais il n'y cil 
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près duquel il réfide, au préjudice de celui dont il reprefente la perforine-. 6c que T 
baflàdcur, qui le fait, eft criminel de leze-Majefté , Se mérite d’être puni 4u lupplice 
des traîtres , dautant qu’il entre dans un intereft contraire à celui du Maître 6c ae l'E- 
tat qu’il fert. Et fi l’on me dit , que le Seigneur de Craon , & le Chancelier Doriolc 
avoient confcillc au Duc de ne retirer point de la Frontière de Picardie , fbn Armée, 
quj étoit la plus belle Se la plus nombreufe , qu’il eût jamais eue , que le Roi ne lui 
eût rendu les deux Villes promifes par le Traité -, parce qu’ils favoient en leur ame, 
que le Roi n’avoit nulle intention ae les rendre-. Se qu’il ne les rendrait jamais, fi le 
Duc ne l’y contraignoit les armes à la main : je répondrai , que cette raifon eft bonne 
pour prouver, qu’ils avoient traité de bonne foi Se fans fraude avec le Duc-, mais que 
bien loin de les juftifier envers le Roi, à qui ils dévoient doublement leur foi, 6c com- 
me Sujéts, 6c comme Ambaflàdcurs, elle les convainc de trahilon, puisqu’ils décou- 
vraient le fecrct de leur Maître à celui, à qui leur cara&ére, 6c l’intereft de l'Etat, les 
obligeoient de le cacher-, d’autant plus qu’ils ne pouvoient pas ignorer , que la haine 
du Roi 6c du Duc étoit irréconciliable. C’eft pourquoi , je ne doute point , que f» 
Louis XI. eut fil l’avertiftement , qu’ils avoient donné au Duc, il ne leur eût fait cou- 
per la tête, lui, qui trois ans auparavant, avoit fait ctnprifonner le Cardinal de la Ba- 
luc , 6c enfermer dans une cage de fer Guillaume d’Haraucourt , Evêque de Verdun, 
pour avoir confcillc à fonFrerede n’accepter point d’autre partage, que celui de Cham- 
(i)CKa- pagne 6c de Bric, que le Bourguignon lui avoit obtenu par le Traite de Peronne (z)% 
niet'dt" n ’y 3ianr P as comparaifon du crime de ces deux Prélats à celui de ces deux Ambas- 
Urrc'ii. baeurs. Et quoiqu’un Ambafladeur fâche poficivement , que llnftruétion , qui lui eft 
donnée, eft toute contraire à l’intention de fon Prince-, Se que le Prince fc fert de fon 
Miniftérc, pour tromper celui à qui il eft envoie , ainfi qu’il arrive fouvenr j il doit 
exécuter au pic de 1a létre le contenu de fon Inftruttion , fans examiner , fi le Prince 
agit de bonne ou de mauvaife foi> étant permis au Prince de le tromper, parce qu’il 
eft fbn Maître 6c fbn Souverain y mais non pas à lui de tromper le Prince, parce qu'é- 
tant fon Sujet Se fon Miniftre, il eft obligé de lui garder la fidélité , 6c ae lui obéir 
pon&ucllement dans tout ce qui lui eft ordonné par fon Inftruétion , dont il eft Ample- 
ment l'exécuteur , 6c non point f’interpréte , ni le juge. Quelques lumières qu’il ait, 
il doit toujours fupofer, que le Prince 6c fon Confeil font plus clairvoians que lui j Se 
que tel ordre, qui lui fcmble être iniufte, ne lui laifieroit aucun doute , 6c ne lui cau- 
feroit aucun fcrupule, s’il en favoit les motifs. Et j’ai pour garants de cette maxime 
Lttreiv. le Cardinal d’Oflat, qui dit, que comme les Sujets 6c les fervitcurs ne fe peuvent point 
former eux-mêmes les Charges 6c les InftruCtions de leurs Souverains, il faut, qu’ils les 
reçoivent, 6c les expofent telles qu’elles leur font envolées : 6c le Prefident Jeannin, 
qui a paflê pour un des plus fages Se des plus religieux Miniftres de fon rems: „ Nous 
„ ne fommes pas toûjours , dit-il , fi bien inftruits au Parlement , que le Prince 6c fes 
„ Miniftres, de ce qui eft utile pour l’Etat, 6c le general des afaires. Bien fouvent, 
„ telle chofc fcmble injufte à la prendre fcparément , qui eft jufte Se necefiaire en 
,, gros’’. Quoi qu’il en foit, la pluspart des Ambaflàdcurs peuvent aujourdui mentir 
6c tromper en fureté de confcience, aautant qu’ils font les premiers trompez par leurs 
. Maîtres. Et d’ailleurs , il importe aux Princes d’en ufer ainfi , car un Ambafladeur 
perfuade mieux ce qu’il çroit lui-même , que ce qu’il veut faire acroire. 

Au refte , je m’étonne , que Wicquefort , qui parle en deux ou trois endroits de 
l’Ambaflàdc du Chancelier Doriole 6c du Seigneur de Craon, 6c particulièrement dans 
(4) c*cft une Scêlion intitulée , T>e la fidelité de r AmbaJJ, odeur (b ) , où il raportc divers 
weïï" eXcm P Ies d’ Ambafladeur s infidèles 6c traîtres * n’ait pas cenfuré ces deux-ci , quoique 
s e aL leur trahifon fut pour le moins aufli infâme, que celle du Comte Albertin Bolchctto, 
«le U pie- qui étant alé trouver le Roi Charles VIII. de la part de François, Marquis de Man- 
2J3* roué, pour lui demander des Pafleports pour les Députez des Princes Confcdcrcz d’I- 
talie, lui confcilla de ne leur en point donner fi] , difant que leur armée étoit à la 
veille de fc difliper , à caufc de la divifion des Commandans. Si , félon lui , ce Com- 
te étoit un traître , comment fauvera-t-on la réputation du Chancelier , Se de fbn Co- 
Icguc? comment les exeufera-t-on d’avoir donne un confeil , qui mécoit le Duc de Bour- 
gogne en état de faire encore plus de mal à leur Maître? Je conclus donc , qu’un 
Ambafladeur ne peut donner confeil au Prince, à la Cour duquel il rélidc que dans 
les choies, qui n’ont point de relation à fon miniftérc, ni aux interdis de fon Prince; 
fi ce n’cft lorsque le confeil eft avantageux à tous les deux, Se qu’il eft rrcs-aflurc,quc 
ce qu’il veut confeillcr répond parfaitement aux intentions de fon Maître : tel qu’éroit 
le Confeil, que Titc-Live dit, qu’un Scipion donna à l’ Ambafladeur d’Antiochus,cn 

ces 

1 «] Comme* parle de ce Comte Albertin dam le Chapitre .* ftoit ne Suiet , lequel haï Hoir fort les Vcaitien* , à caufc du 
IX. du Livre VIII. de fei Mémoires , Se dit. qu'il fit cet- I Melin, & de pluGeur* au.’ici Terrei , qu'ila lui rete- 
tc trahifon au Marquii de Mantouc , Cintfral de l'Armée I noient. 

Vénitienne, pour complaire au Duc de Ferrare , dooc il 1 
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cw termes : *Dites de ma part à votre Roi , que s'il m'en croit 3 il ne tefufera 
aucune condition de ‘Paix. 

Le dernier Traité , que Louis XI. & le Duc de Bourgogne firent cnfemble , fut 11 
Treve de Soleuvrc [i] en Picardie, par laquelle le Roi rendit au Duc la Ville fie les 
Bailliages de Saint-Quentin , avec les Châtellenies fit Seigneuries de Marie , Gerfy , 
Moncornet , Saint-Goubain, & Ardy. Un Article de cette Trêve portoit : „ Que tous 
,, les Prélats , les Nobles , & autres Sujets , qui avoient fiiivi l’un ou l'autre parti , de* 

„ puis la Guerre du Bien-public, pourraient, en vertu de cette Trêve , qui devait 
„ durer neuf ans , à commencer du 13. de Septembre 147 y. retourner en la jouïflànce 
„ ôc poflclfion de leurs Bénéfices , Terres , Seigneuries , & autres Biens immeubles , 

„ fans nul empêchement fit contredit, fie fans être obligez d’en obtenir des Letres de 
„ main-levée, ni d'en faire un nouvel hommage > mais que Mcftire Baudouin, foi di- 
„ fa nt bâtard de Bourgogne > le Seigneur de Rcnty, MclTireJcan de Chaflà, fit Mes- 
„ fixe Philippe de Comincs , feraient Sc demeureraient pour jamais exclus fit exceptez 
„ de cet acord Quant à ce dernier, le Duc le tenoit pour un transfuge, Sc pour un 
traître j & véritablement les aparcnccs y étoienr. Ce qui a donne lieu à Mczcray, 
d'inférer , que puisque Comincs , qui a fi bien raifonné fur foutes choies , n’a pas 
voulu nous expliquer, pourquoi il quita le fervice du Duc, donc il ccoit né fujet, Ôc 
dont il avoir pofledé les bonnes-grâces, il faloit que le motif n’en eût pas été honnête. 
C’cft: ainft que l’Hiftoire ccnfurc les Grans,& qu’après leur mort clic met au jour tout 
ce dont ils ont voulu dérober la connoiflancc à la v poftérité. 

Quant à la haine implacable , que le Duc de Bourgogne témoigna en ccrc ocafion , 
contre Comincs, il ne faut pas s’en ctonncr j car il n’y a rien de plus dificile à digérer 
pour un grand Prince, que de voir un Sujet, qu’il a honore de les bienfaits, fie de fa 
confidence, palier au forvicc de fon plus redoutable ennemi , fie devenir fon favori -, 
dautant que, folon le panchanr naturel , que les Princes onr à la jaloufie Ôc à la dé- 
fiance, il a lieu de s’imaginer , (Sc peut-être ne fc trompe-t-il pas J que les focrcrs qu’il 
a confiez, à fon Sujet, font les clefs, qui lui onr ouvert la Porte ac la faveur auprès 
de ce nouveau Maître. Et c’cft fur ce fondement, que Philippe II. ne pût jamais le 
refoudre à pardonner au Secrétaire d’Etat Antonio Pcrcz , qui s’éroit réfugié à la Cour 
de France j fie que ne pouvant fe vanger fur fa perfonne, il fc varjgca fur là Femme, 

& fur lès En fans, qui étoienc, Sc qu’il favoit être innocens. 

Comme le Duc de Bourgogne mourut quinze mois après la Trcvc de Soleuvrc , je 
n’ai plus rien à dire de lui , (mon que c’clt à fon Règne, qu’il faut raporter l’origine 
de tous les malheurs des Païs-Bas, qui, fous les trois Ducs précédons , avoient joui 
<ic toutes les douceurs de la Paix , fie fleuri dans une fi grande abondance de biens , 
que, félon Comincs , on les pouvoit apcllcr la Terre de promilfion (V) , au lieu que 0) chi- 
depuis deux ficelés ils ont éré presque toujours le Théâtre de la Guerre, fie la proie dc F,tr * 11 * 
leurs voifins. * 

Louis XI. huit mois avant fa mort fit un Traité de Paix fie d'Alliance avec la Mai- 
fon d’Autriche , hcririére de celle de Bourgogne , par lequel il^fiit conclu fie arrêté, 
que Charles , Daufin de Viennois, fon Fus unique, époulcroit Marguerite d'Autri- 
che, Fille de Maximilien, Duc d’Autriche, fie de Marie , Fille unique de Charles, 

Duc de Bourgogne , fit folcnniferoir fie confommcroit ce Mariage, dès que la jeune 
Princcflc, qui n'a voit alors que deux ans, (croit en âge nubile. Les Gantois, qui s c- 
toient rendus Maîtres fie rurcurs des deux Enfans, qu’avoit laiflez la Duchcflc Marie, 
morte au mois de Mars 1482. firent ce Mariage malgré Maximilien, qui, depuis la 
mort de fa Femme, qu’ils respectaient bien plus que lui, n’ofoit presque ré/ifter à leurs 
volontcz Çk). Et ce qui fâcha encore davantage Maximilien, c’cft que, pour afoiblir (*} Co. 
le Duc Philippe, fon Fils, leur Prince naturel, ils firent donrfer pour dot à Marguc- Sf” jj 
rite les Comtez d'Artois, de Bourgogne , de Charolois, de Mâcon, fit d'Auxerre j & ix du 
au-licu que Louis n’avoit demandé que l’Artois, ou la Comté de Bourgogne. Et Co- *' 
mines ajoûrc , que s’il n’cûc tenu qu’à eux , le Roi aurait cii encore les Comtez de »Lwi. 
Hainaut fit de Namur , fit toutes les Terres , où la Langue Françoifc éroir en ufage. 

Tantcft vrai ce que dit le Commentateur Espagnol de Comines , que c’cft le péché 
originel des Tuteurs de miner les pupilles. Au refte, ce Mariage étoir doutant plus 
avantageux pour le Daufin, que fi Philippe, Frcrc unique de Marguerite , fût venu 
à mourir, la Daufinc aurait hérité de tous les Pais-Bas. Ex il cft à croire , que Louis 
XI. qui connoiftoit la faute, qu’il avoir faite, de lai/lcr cnrrcr Vhcnticrc de Bourgo- 
gne dans la Mai fon d’Autriche, la voulut reparer par ce Mariage de ion Fils avec la 

Fille 

[ 1 J Comités dit , que «ac Trtvr te conclut à Venin, I Chap. XI. du Livrt IV. Je Cci McmwVçj. 
r«àe Ville fur l« mardi» jullanum, proche li'Artnnet. I 

Tome II. b 


D 






x OBSERVATIONS SUR LES 

Fille de Maximilien -, & que ce fut en vue de cette puiflànte Succcflion , qu’il la fit 
amener en France toute jeune qu’elle étoic , pour y être élevée & nourrie en qualiré 
de Daufinc, au grand déplaifir de Maximilien , qui avoit tout fujctde craindre, qu’un 
jour Marguerite ne fift lortir de fa Maifon les grans Etats , que fa Mcre y avoit fut 
entrer. Et Edouard, Roi d’Angleterre, n'en fut pas moins afligé , que le Perc, à 
cauié de l’espérance, qu’il avoit eue jusque-là, de marier là Fille-aînée avec le Dau- 
(0 cha-fi n> laquelle, depuis le Traité de Pequigny, fait en 1477. fc fcloit apcllcr Madame 
xviii. la Daufinc (/)j & de la perte de la pcnlion de cinquante mille écus, que les Anglois 
étx Livre apclloient tribut [i J quoique ce fût feulement une penfion d'alimens pour la Daufinc 
du Ur!' prétendue , qui écoit une trop grande poupée pour le Daufin , plus jeune qu’elle de 
vi. ’ dix ans. 

1478. Quant à cctc penfidn de cinquante mille écus , il eft à remarquer, que Louis XI. 
fit en 1478. une Alliance & Confédération avec le même Edouard , laquelle devoit 
durer , non feulement toute leur vie , mais encore cent ans après la mort de celui des 
deux Rois , qui mourrait le premier [2] : & qu’en confidération de cote Alliance l’E- 
vêque d’Elnc, Amballàdeur de France en Angleterre , promit aux Commiflâires & 
P roc urai r s d’Edouard, que Louis XI. & lès Sueccflcurs lui feroient paier dans Lon- 
dres , à lui , & à fes Succcflcurs , & durant la vie des deux Rois , & encore cent ans 
après la mort de celui , qui mourrait le premier , la fomme de cinquante mille écus 
ci’Or, en deuxjportions égales, l’une aux Fêtes de Pâques -, &c l’autre à la Saint-Mi- 
chel j & en paila Ad te en prcfence de Walter Bcdlow , Notaire public , & de deux 
(»)Voi Aldcrmans de la Ville de Londres , à ce apellcz pour fervir de témoins («r}. Mais 
«6’ Pa Jc e * k M ari3 & e du Daufin avec Marguerite d’Autriche mit fin à fes espcrances , & à 
fiuvantcs fa penfion. 

du i- Quant à l’Evêque d’Elnc, qui fit le Traité & l’obligation de 1478. dont je viens de 
Toraf ‘ parler, Louis Xi. à la requête de (cm Procureur-General , envoia en 1480. Com- 
million au Parlement de Paris , pour lui faire fon procès , difant , que ce Prélat avoir 
excédé les termes de fon Pouvoir , en paflànt & acordant plufieurs choies au grand 
préjudice & dommage du Roi, de fa Couronne, fie de la choie publique de (on Roiau- 
(■) Pige me (h). Et, fclon Comines, ce fut la caufc de fa mort, tant il eût de regret de fc 
6t y du voir trompé par Louis XI. f & en danger d’être chafle une fécondé fois d'Angleterre. 
Tome. Mort, qui arriva bien a propos pour la r rance , ou il aurait pu exciter de grandes 
t cfcp'* brouillcrics , & caufcr de grans maux, durant la minorité de Charles VIII. qui fuccé- 
meidn da , cinq mois apres, à la Couronne, mais nullement à la prudence, à l’habileté , & 
Livre v. à h vigilance de fon Pérc. 

Livre^i* Puisque le Traité d’Arras de 1482. m’a donné oeafion de parler du Mariage de Mar- 
guerite d’Autriche avec le Daufin Charles, qui la renvoia, dix ans apres, à Maximi- 
lien , fon Perc , pour lors Roi des Romains , il eft bon de faire ici quelques reflexions 
fur la difiblution de ce Mariage. La première cft, que l’intereft commande aux Prin- 
ces encore plus ablolumcnt, que les Princes ne commandent à leurs Sujets. Il n’y a 
presque poinr de Prince, qui ne prefere fon Etat à fa Confcicnce, & de tous les Sa- 
crcmcns , le Mariage a été de tout tems celui , que les Princes ont le moins respeété » 
mais aulfi celui, dont le mépris leur a été le plus funefte. Témoin le Schisme & les 
révolutions d’Angleterre, que Saint Boniface, Martyr dcRuffie, avoit prédites , fix- 
(#) Don cens ans auparavant , au Roi qui y regnoit alors Ço ). Il fc voit au contraire , que la 
J-Ay fidélité de Louis-lc-Jufte, qui ne voulut jamais répudier Anne d’Espagne, quoiqu’elle 
vers * paflir itnivcrfcllcment pour fiérile, espérant, comme Abraham, contre toute esperan- 
AaniU ce, a été rccompcnfée de la naiflàncc d’un Prince, dont l’Ecriture-Sainte fcmble avoir 
ciurle- cr3 i°nné le Règne fous le nom d’Alexandre , lors qu’elle a dit : Siluit Terra in con- 
Quiiu. fprÜu ejus. Toute b Terre a tremblé devant lui. 

Charles VIII. dit Comines, biffa b Fille du Roi des Romains, & prit pour Fem- 
me b Fille du Duc de Bretagne, pour avoir paifiblc tout le Duché, dont il poflèdoit 
(/)clw- déjà toutes les Villes, hormis b capitale {fi). Voila comme il n’y a point deMaria- 
JjJJ 1 * * IV ‘ gc, quelque bon qu’il foit, que les Princes ne rompent pour un plus avantageux , & 
vil liir tout lorsqu’il s’agit d’aquerir un Etat d’importance. Mais cc qui peut juftificr, 
ou du moins exeufer le Roi Charles, c’efl qu’il n’avoic point confominé Ion Mariage 
avec Marguerite d’Autriche , qui n’avoit pas encore douze ans -, & que Maximilien , 
fon bcau-Pére, n’avoit jamais voulu confcntir à ce Mariage, que les Gantois avoient 

fait 


[1] T.c Traité Je Pequigny portoit, queCharle*, Dau- 

fin de France . «pouferoit dans un an U Fille-ainée d'E- 

douard i k que ikmi» b nourriture de la future Epoufc, le 

Roi de France dpnneroit b Guienne. ou cinquante mille, 
e'cu* tou* le* an* k duquel paiement le Roi drmeureroit qui- 
•e au bout de la Trêve, qui devoit durer neuf an*, Chap. I 
VIII. dm Liv. IV. Jri kttmeir/t ,lt Cemmtt. 


j [al FizJtrm fumm limitant rjftfhtm , ry durante nitm 

dithrum franti* c 7 An^lu Pnnùptmi . <y ftr etntunt mnmei 
f»fi merlan altrrimt tfferum /’rrntifium frimé Jeudi tu il frtxim) 
jujuentti , ts mjqnt ad faon tf forum uni un anr.tr um fit frexi- 
tni Jequentiu/a 
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fait à fon infçû, & à des conditions dcsavanrageulcs à fon Fils fil. Et H Edouard 
eût été plus vcrlc dans l'Hiftoire, qui cft la Conleillerc des Rois, il n’auroir pas eu le 
dcplailir d’aprendre à Tes dépens , que parmi les Princes il n’y a point de Mariage fait* 
quoique juré fie ligné , il la conlommation n’y met le lcau. Encore ont-ils Ion vent fait 
divorce après la conlommation. 4 

Quant au Mariage du Roi Charles avec la Ducheflè de Bretagne , le Commentateur 
Espagnol de Comines fait une reflexion de ores-bon fens. Ah, dit-il, que les espé- 
rances , qui font fondées fur la prudence humaine , font trompeuiés ! Louis X I. que 
tout le monde tenoit pour un li grand homme d’Etac , ne voulut point unir les Pals- 
Bas à fa Couronne, par le Mariage de fon Fils avec l'hériciére de Bourgogne, qui y 
auroic confenti très-volontiers > s’imaginant qu’il lui ferait facile de conquérir ces Pro- 
vinces , ou du moins de les départir en pluficurs mains. Au contraire , le Roi Char- 
les, qui pafloit pour un Prince de peu d'entendement, fût prendre le parti le plus iéûr, 
en épouiant celle, dont il avoir déjà conquis le Pais \ de forte que lui fie les Succes- 
feurs ont joui paiflblemenc de la Breragne. Ce qui montre , que les Rois ont chacun 
un Arcangc, qui les garde, qui les conduit , fie qui les cclairc , pourvu que de leur 
part ils n'y mérent point d’empêchement par leur amour-propre , . ni par une faulic 
prudence , qui les aveugle. 

Il ne m’aparnent point de décider , fi ce fécond Mariage de Charles fut félon l'or- 
donnance ac l’Eglile, ou non , puisque je ne fuis ni Théologien , ni Canonifte* 6 c que 
Comines dit, que les Théologiens de fon tems étoient partagez, les uns pour, 6 c les 
autres contre j mais s’il cft permis d’en juger lclon les réglés de la Politique , & de 
cctc fouvcrainc Loi, que les Princes fie leurs Mini lires apcllcnt Raifon d’Etat, je puis 
dire, que Charles, durant tout fon Règne, ne fut jamais mieux confeillé. Car il cft 
certain , que li la Bretagne fût tombée entre leS mains de Maximilien , Roi des Ro- 
mains, qui en avoit époulè la Duchcflc par Procureur, la Maifon d’Autriche aurait pu 
faire presque tout le mal qu’elle aurait voulu à la France, dont cete Province cft une 
des clefs. Charles avoit devant les yeux l’exemple tout récent de la Guerre du Bien- 
public , durant laquelle la Bretagne fervoit de retraite 6 c d’alilc à tous les Rebelles fie 
les malcontens (s ) , lans que fon Père pût jamais venir à bout de ce Duc , qui lui (?) en- 
tailla bien de la befbcne jusqu’à la mort du Duc de Guicnnç fon Frère [i]. Et par v 
conièquent il faloit de ncccllité, que Charles, pour le bien de fon Roiaume, Se pour du il», i! 
le repos de fes peuples , époulàt lui-même la jeune Duchcflc de Bretagne , n’y aiant * 1 
point d’autre moicn de rompre l’engagement, qu’elle avoit pris avec le Roi des Ro-<j e ' Ce* * 
mains, qui eût pu fc dire le plus heureux . Prince du Monde, fi ce Mariage lui eût Memoi. 
rculli , comme le premier. On peut dire encore , que le Roi Charles étoit en droit !ti ’ 
d'empêcher la Ducheflc Anne d'époufer Maximilien , étant dit par le Traité de Sablé 
de 14.88. (r) que le Duc de Bretagne ne pourrait marier les Filles, fans le confcnte- ( f )Vof« 
ment exprès du Roi , qui d’ailleurs en vertu d’une ccffion faite à Louis XI. par un 
Comte de Pentievre [3] , avoit été reconnu dès l’an 148+. pour le naturel fie legiti- Tome 1. 
me Duc fi c Seigneur futur du Pais de Bretagne , au cas que le Duc François, 
d’Anne , mourut fans Enfans mâles (t\ Et quant à ce Duché, je dirai en paflànt, mvoî*» 
que Philippe II. en connoiflbic fi bien l'importance, que la rcfticution de Blavet, qui ,J P*S C 
en eft la clef, fut de tous les Articles de La Paix de Vervin celui qui lui coûta davan- 

tagC. Tome, 

(1) Na videra» en parle ainC r Aitutt taon , S-far^aruom 
attnmm nomdam iji ft qnartum , tim ad C artltim mammouu 
tauja dtdtutrttur ; fatlmm iüttd de nattai MaximiUattm» fa- 
for imfrohaft, tum qued à llamatpt ft inuttfmlto & niLtman- 
U fat! mm t tmtp ^u, mutd ma; or tqm du dtfy nas J tfitt, 

et fit hit edi mm tmfUamlt Maxendiani m Car fan. Vmü 
non mtrandum , fi if [a ,.kii (optait, nondum admit*, mm fa 
tfi, tum ititpmfxrii an u Pttberialitn ir.jnii fit aftnfui ; CT dum 
fuit joint. luit tau tft Mit J fon faltutn fxruîert , jtcundum Ca- 
non r. Vol. 1 1 1 put rat. 50. a J an», 1491. 

(i| Après la more du Duc de Guienne Se du Duc 
de Bourgogne , Louis XL Se le Duc de Bretagne vécu- 
rent en meilleure intelligence , comme il fe voir par les 
Traitex de Scnlis St d’Arra* de 1475. Se 1477. Votez lei 
pages 6 î 1 . cr fmrcanitt. 649. tj ftàvatutt. 6; a. erfiùtmntts. 

^j) lean’dc Brufie aianc époufé Nicole de Bloi» , Fille 
unique de Charles, Comte de Pentievre , peiit-Fil* de Char- 
!«, Contre de Bloi» , Se de Jeanne de Br et «ne , dite la 
Boitcule, qui pretendoit devoir fucceder au bue Jean 111 . 
fon Onde, mort fan» Enfant, comme représentant le Com- 
te Gui , (i.m Pere , mon avant ce Duc , préférablement a 
Jean , Comte de Mont fort. Frète puîné de fon Pere : Jean 
de B.-offe, dis-je , réveilla ce vieux droit , comme héritier 
de» Comte» de Bloi, Ac de Pentievre , St le céda par une 
naBsaâion de 1475 * Loin* XI. qui confcrvanr toujours 
un reilcntimcnt du mal . que le Duc François lui avoit lait 
du vivant du Duc de Guienne, tut ravi de trouver <cte oca- 
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ion de tenu le Breton en bride Se en crainte. Il eft â re- 
marquer qu’en 1 J4 1. le Roi Philippe de Valoi* , féant eti 
(on Parlement, avoit adjugé le Duché de Bretagne à Jean- 
ne; mai» le Comte de Montfort ne voulut point c’en tenir 
à ce jugement, foùtenant toujours, qu’étant mâle, Se Frè- 
re de Jean I II. St par conséquent d’un degré plus procl* 
au défunt, que Jeanne, qui n’étoit que ft nièce, le Duché 
lui apartenoit de plein droit. Enfin les deux prétendant en 
vinrent aux arme. Se apres une Guerre «pii dura vint trois 
ans, lediférend fut décidé en 13S4. par la Bataille d’ Au- 
ra y , où Chartes de Blois fut tué. La Paix fe fit enfuitc à 
Guerrande , par l'cntrcmilc du Roi Charles V. St il fut dit, 
que le jeune Comte de Montfort , comme vainqueur, de- 
meurerait paifible polTelTcur du Duché de Bretagne; Se que 
pour récompense il donnerait à la Veuve , Se aux Enfans 
de Charles «Je Bloi», le Comté de Pentievre , la Baronnie 
d’Avaugour , Se quarante mille Livres de Renie, pour elle 
feulement , » prendre fur le Duché. Surquoi le Cardinal 
d’Ofl'at fait une réflexion trci-tudieieufe. H eft a noter, 
dit-il , que Louis . Duc d'An;ou , qui maicnna cet aroid 
au nom du Roi Charles V. fon Frère , avoit époufé U 
Fille de Charles, Comte de Bloi», St de Jeanne la Boit eu- 
fe ; Se que par confcquent il avoir grand intéreft , que le 
Duché de Bretagne demeurât à la Maifon de Bloia . â la- 
quelle fa Femme pouvoir fucceder , plutôt qu'à U Malfoft 
de Montfott , doue il se tcaoit rien. Lttrt 94. 
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cage. Car il croïoir , (fie tous les Espagnols le croient encore) que céte Province apar- 
tenoiede plein droit à ià F ilk-aioéc* Vlnfantc Libelle, du côté de la Reine EU&bct de 
Valois, fa Mcrc, qui étoit arr îcrc-petitc-Fille delà Reine Anne de Bretagne; ddanr, 
qu’un Etat, auquel les Femmes pou voient fuccedcr , fie avoienc fuccedé en éfet , au 
defaut des miles, lorsqu’il étoit gouverné par les Ducs, ne pouvoir jamais être com- 
pris dans ULoi Saliquci & que les Rois de France, ni l’aflcmbiée des Etats, n’avoienc 
pu ôter aux Femmes le droit de fuccedcr , qu’elles avoient en vertu des Loix fie des 
Coutumes primitives de ce Duché. Quoiqu'il en loir* je dirai, que 1» le Duc de Mer- 
c«cur, qui avoit epoufé Marie de Luxembourg, Duchcflc de Pentiévre, Se en cécc 
qualité héritière du Duché de Bretagne, à ce qu'il prérendoit, eue pii s’entendre avec 
le Roi d’Espagne , qui tcnoit pluiieurs bonnes Places dans céte Province , avec cinq 
mille Espagnols dedans, ils cûflènt été cous deux allez forts, pour en dépouiller en- 
tièrement Henri I V. mais l’incompatibilité de leurs interdis, ou plutôt leur mauvaiiè 
politique , leur arracha des mains une proie , qui leur étoit presque toute aquifè , s’ils 
cû lient été d’humeur à la partager enlcmble. 

Le Mariage de Charles avec Anne lui acira la Guerre du Roi des Romains , qui 
rcfiêntoic vivement ia perte d’une belle Femme , fie d’une riche dot \ fie le Roi d’Aui- 
glctcrrc , jaloux de voir la Bretagne réunie à la Couronne de France , entra dans la 
querelle, fie descendit en Picardie, où il mit le Siège devant Boulogne. Mais Maxi- 
milieu, en faveur de qui il fdoir céte entreprife, ne l’aiant point lecondé , faute de 
forces [r J, il fut oblige de repafler la Mer avec Ion Armée. Ce qui fut iuivi , peu 
après, d’une Trêve entre le Roi Charles fie l’Archiduc Philippe, Fila de Maximilien, 
qui pour fauver fon point-d’honneur , n’y voulur pas être compris, ni nommé. Céte 
14.93. Trêve achemina la Paix de Senlis, par laquelle il fut die , que Charles renver- 
roit à Maximilien la Princcftè Marguerite, fa Fille [a], fie rendroit i l'Archiduc, fon 
Fils, (qui étoit l’unique héritier de laMaifon de Bourgogne} les Coincez de Bour- 
gogne, d’Artois, fit de Charoloisi mais retiendroic par l’espace de quatre ans les Vil- 
les fie Châteaux de Hedin, Aire, fie Betune, lesquels, toutes cxcuics ccllânt , (croient 
mis fit délivrez entre les mains de cet Archiduc , dès qu’il auroit ateint l’âge de vint 
ans , fit rendu au Roi l’hommage , qu’il lui devoit pour les P«us fie Seigneuries , qui 
rclcvoicnt de fâ Couronne. 

Pour égaicr un peu le ferieux de ccte matière , par quelque mélange , il eft bon de 
s’arrêter un moment à coniidcrer les avan turcs de ccte Iliuitre infortunée Marguerite 
d’Autriche, qui après avoir été dix ans Reine de France , en qualité de Femme de 
Charles VIII. fut renvoiée vierge à fon Pere , comme pour Ce confbler cnfcmblc de 
leur commun malheur: le Pere aiant perdu une Epoufe, qui avoit une forte inclina- 
tion pour lui , avec un Duché de la dernière importance -, fie la Fille un Epoux , fie la 
première Couronne de l’Europe. Ce qui tourna en espece de predi&ion l’Article 
* LXXXIII. du Traité d’Arras de 14.82. où il étoit dit: Et s'il advenait , que Ma - 
demoifelle Marguerite venue en âge , Monfeigneur le ( Dauj\n ne voulût procéder 
1 au parfait ou confommation dudit Mariage , crc. Trois ans après elle fut mariée 
avec Don Juan, Prince de Caflillc, Fils de Ferdinand fie d’Ifabcllc , fie prefomptif 
héritier de tous les Roïaumes d’Espagne , lequel mourut en 1497. dans la première an- 
née de fon Mariage [jJ , fie la ladla grofle de lix mois. 

A peine avoit-cile commencé à pleurer la mort prématurée de Ion époux , qui l’ai- 
moit tendrement, que, pour furcroit de douleur, elle acoucha d’une Fille morte, Dieu 
aiant voulu, qu’elle enfevelir toutes fcs espérances avec celui, dont elle cclcbroit ac- 
tuellement les funérailles. Ce fut en aiant en Espagne , qu’elle faillit à périr en Mer , 
fie qu'cnvifigeant la mort comme prochaine, elle eut allez de force fie de liberté d’es- 
prit, pour le faire uncépitafc en vers. Intrépidité d’une Princcflc de quinze ans, com- 
parable à celle de Céfar , fie digne de tous les éloges de la pollerité. Son croifiemc 
Mariage avec Philibert II. Duc de Savoie, ne fut pas plus heureux que les deux autres, 
ce Duc étant mort fans l’avoir confommé. Ainfl, elle avoit bien railon de porter pour 
fa devife ce di&on : Fortune infortune fort une y Se de fc comparer à Didon, félon ce vers : 

Infelix ‘Didûy nu lit bene nupta marito. 

L’a 


[1} L'Empereur Maximilien I, dit Jean de Saint Gelai*, 
a tuuiour» manque de et qui dt itecefiaire à un Prince, pour 
faire U Guerre , c'eft-à-dirc , d’argent . 6c de bonne con- 
duite , qui ne lui firent lamaia compagnie. 

(»] Paul Jore du , que C harki r envoi ant Marguerite à 
Maximilien, btaâ écrivit, que ce n’étoit point par un capri- 
ce de Roi, fa** Ktfut l.itd/Mt,'} ni par aucun méprit pour 
Ta Fille, qu’il avoit epoufé la Dachefk de Bretagne i que 
le féal befoin de fea afairet l'y avoit contraint . pour avoir 
la Paix avec le» Bretons , Ac pour s'opofer aux descentes 
des Angloii, qui ne chercbointt qu'à troubler le repos de 
fan R ni j umc. 

[}] Maris, HÜlorien Portugais, dit que céte mort pré- 


maturée fi a une punition de la nuuvaife foi de Ferdinand 
de d' Libelle , qui , en mariant leur Fila avec la l’rinceflê 
Marguerite d’Autriche , avoienc fauile le ferment , qu'il* 
avoient fait en venu du Traité conclu en 1479. avec AL 
fonfie V. Roi de Portugal , de faire époufer à Don Juan, 
quand il feroit nubile, Dona Juana, Fille d'Henri IV. Roi de 
C.iftille, à condition qu'elle renonça! aux titrer d'infante 
• 3 c de Raine de Camille 1, Se que le Roi ALIbnfe, qui l'avoit 
(poutre. pour être reconnu Roi de Caftilk, lit divorce a- 
vec elle. Condition d'autant plu» dure, qu’lfabelle, qui 
lui avoir ôté U Couronne de Callille, fous prétexte qu elle 
ctoit adultérine , lui otoit encore celle de f ortugal, avec 
fon légitime époux. 



TRAITEZ DES PRINCES. Xt il 

L’an mâle cinq-cens lîx, le Roi Philippe * fon Frere, écart r mort à Burgos , au mois 
de Septembre, ("mois fatal aux Rois d'Espagne} elle prit le gouvernement des Pais-* 

Bas, au nom de l’Archiduc Charles, Ion Neveu, qui n’avoir que fix ans ; Se gouver- 
na ces Provinces jusqu’à U fin de mille cinq-cens trente-deux, qu’elle mourut à Mali- 
nes. Son .idmimftration fut célébré par quatre Traitez , qu’elle fit avec la France. Le 
premier fut celui de Cambrai de l’année i fo8. dixième de Décembre, par lequel l’Em- 
pereur, Maximilien , Ibn Pere, fc ligua avec Louis XII. contre la Seigneurie de Ve- 
nde. Le fécond fut celui de Saint jean de Laône fait en mille cinq-cens vinr-deux, 
pour la neutralité entre le Duché de Bourgogne Se la Franche-Comté > le rroificme 
fut la Trêve de Broda de mille cinq-cens vinr-cinq , conclue avec Louiïc de Savoie , 
Régente en France, en l'abfèncc de François I. ion Fils, prifbnnier à Madrid. Le 
quatrième fut celui de Cambrai de mille cinq-cens vinr-ncut [ij , lequel fut fuivi,dix 
mois après , de la délivrance des En fa ns de France , que le Pere avoir donnez en ôta- 
ge , pour aflurance de l'exécution du Traité de Madrid , de mille cinq-cens vint-fix. 

Retournons maintenant à Charles VIII. & voions comment Se pourquoi il rendit 
à Ferdinand d’Aragon les Comtez de Rouflîllon fie de Cerdagne (>),quc le Roi Jean, (0 En 
fon Pere, a voit engagées en mille quatre cens foixanre deux, à Louis XI. pour crois- 
cens mille écus. Somme , que nu! autre Prince , que Louis, n’auroir pû lui prêter à septem- 
point nommé, & faute de laquelle il courait risque de perdre la Catalogne, qui s’é- krr - 
toit révoltée contre lui; & la Navarre, dont le Roi de CaiUJIc vouloir lui enlever les 
Places, qui l’acommodoient fa J. 

Comincs dit, que le Roi Charles lui fit cétc rcftitution , afin qu’il ne lui fit point 
d’empêchement dans la Conquête du Roïaume de Naples (»}, à laquelle il aspirait (») Cna- 
avec toute l’ardeur , dont cft capable un jeune Prince , qui a beaucoup d’ambition, & iJu 
qui manque de jugement Se d'expérience. Ainlî, dit très-bien Guichardin (tv), il Livre 
commença par une perte certaine, fur l’espérance d'un gain très-incertain [3] : perce 
dautanc plus doulourcufc aux François , que le Rou/lillon érant fitué au pic des rire- l de 
nées, il fermoir de ce côté-là l’entrée du Roïaume de F'ranee aux Espagnols. Mais fonH ^- 
ce qui paflfe l’imagination , fie qui rend incxcufablcs Etienne de Vers Se Guillaume Bri- d 
çonnet, les deux Minières abfolus de ce jeune Roi,c’cll que leur Maître n’aiant nul 
argent comptant , Se manquant de toutes les autres choies ncceflàires pour le voiage 
d’Italie, ils fouf rirent, qu’il rendit le RouflUIcn Se la Cerdagne, fans retirer les rrois- 
ccns mille écus , que ibn Pere avoit prêtez au Roi d’Aragon ; ce qui aurait été bien 
plus honnête, que d’emprunter cent raille francs à des Banquiers Génois, comme ils 
firent avant que de partir (x\ que de donner pour huit mille Ducats I’Inveftirore de (*) Pro. 
Gennes au Duc de Milan, dont le Pere en avoit païé cinquante mille à Louis XI. & 
que de mètre en gage pour vint quatre mille les Pierreries de la Ducheflè de Savoie , iv. P du 
& de la Marquifè de Montferrat ■f : choies, qui donnoient mauvaile opinion du Roi, J**™* 
de fon Confcil, fie de les Armes. Mais tout cela, dit Comines, fie éclater davanra- raoiref 
ge la puiflancc de Dieu, qui veue toujours, que l’on connoifle, que le fens Se Pindus- de Co- 
tric des hommes ne Jervent de rien dans la conduite des afaire» , où il lui plaît de 
métré la main Çj). Charles conquit le Robrame de Naples [4] , quoiqu’il n’eût pure v. 
point d’argent , point de Chefs ni de Capitaines expérimentez ; fie que les deux hom- b) cha - - 
mes, qui le gouvernoiem , ne fuflenc pas plus éclairez que lui, qui ne fefoit que de j^mé- ' 
lorrir du nid Le}. Sur quoi un Ecrivain Florentin a die de bonne grâce, que Char- 
lesVIII. avoit fait plus que Ccfâr , puisqu’il avoir vaincu, avant que devenir, 
que de voir. Lm. 

Les Hiftoriens conviennent , que céte folle rcftitution du Rouflîllon fut exigée du 
Roi Charles par deux Cordeliers, dont l’un étoit fon Confcflêur, Se l’autre celui de 
la Duchcflc de Bourbon , fa Sœur-aînée , lesquels abufanc de la connoiflancc , qu’ils 
avoient de la confcience timorée fie fcrupuleule de leurs pénitens , leur firent en- 
tendre , que le Roi leur Pere , étant au lie de la more , avoit ordonné céte 

rcftitution 


[ 1 ] C’eft i ces quarte Traiter, que fe rapotte ce vers > j 

Pmcîi JhtdkJd qttattr ieüd herridi fnjjî 

lequel eft autour d'une médaille , que Us Flatnans firent 
fraper pour elle en mille cinq-cens trente. 

1 1 1 11 en tenoii dc|a plulicur* , & entre autres la Guar- 
dia, Mnvkeme, Arco», Rage, & Viona. 

[ j | Ca te rafoUnion , dit Mariana , donna bien à parler, 
A les Kitloricm étrangers , & particulier émou cesu de 
France, ne le laiTeiu point de blâmer ce Roi: de t'être dé- 
pouille de cet trjt pour une tfpcunce incertaine. Cktfu 
Ire l V. in üv. , 6 . dt fut Hifiwr d'Esfdgmt. Au relie, Char- 
les & les Minière» ctoient bien (impies, de croire , que le 


Roi Ferdinand fur allez mauvais politique > pour tailler for- 
tir de fa Moifou un Roi jume, auquel il avoir droit & c£pd- 
rance de fucceder, ainlî qu'il arriva lept ou huit an, après, 
car Ferdinand I. qui regnott à Naples , étoir Frtre naturel 
du Roi /«an fon Pere. 

( 4 ) Ln moins de trois ans, Naples eût tina Rois, favoir 
Ferdinand le bâtard, Atfonlê li. Ferdinand II. Charles 
Roi de France, qui perdit au bout de fîx mois tout ce qu'il 
avoit conquis, de Frédéric, fils de Ferdinand I. lequel fut 
dépouillé par nôtre Roi Louis X 1 1. en mille cinq-cens un, 
& mourut en France vers la fin de l'année nulle cinq-cens 
quatre. Bel exemple de l'mconftanec des choies du 
monde. 
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rcftitution [i] , Sc que fon amc foufnroit en purgatoire, jusqu’à ce qu'ils eûflcnt exé- 
cuté fa dernière volonté. Pancau, dans lequel donna aum Louis d'Amboife , Evêque 
d’Alby [a], qui avoit été Précepteur de Charles. Tant U importe aux Rois, & aux 
Princes Souverains , de choifir des Confeflèurs habiles» vertueux, & dcsinterdTbz -, fie 
à leurs En fans , d’avoir des Précepteurs fie des Gouverneurs incapables de leur gâter 
l’esprit. En Espagne, le Confefleur du Roi eft toujours du Conieil d’Etat, fie c’eft, 
à mon avis, un tres-bon ufage. Car, diicnt-üs, il eft împofliblc, qu’il ne devienne 
habile, à force d’aflîfter à toutes les délibérations , qui s’y prennent. Les Confeflèurs 
des autres Princes ne connoiflcnt en eux que les péchez, qu’ils font comme hommes, 
parce que d’ordinaire les Princes ne fc confcflcnt que de ceux-là -, mais au contraire, les 
Confeflèurs des Rois d’Espagne , qui font témoins oculaires de tout ce qui fc paflè 
dans le Confeil d’Etat, fie par conlèquent de tout ce que leurs penitens fonr fie ordon- 
nent comme Rois, ont moicn de les connoitre à fond, fie quant à la perforine, & quant 
à la Roiauté. Chofe abfolumem neceflaire aux Confeflèurs des Princes , pour les di- 
riger 1 virement ; & aux Princes mêmes , pour être mllruirs des obligations de leur em- 
ploi , dont Dieu leur demandera un compte bien plus rigoureux , que de toutes les 
(*») DanJ avions de leur vie privée , leur faluc, lèlon la doarioe du Cardinal de Richelieu Ça ) , 
rtnjitr” dépendant moins de leur bonne vie, que de leur bon gouvernement, 
de for» Quant aux deux Cordeliers , je n’examinerai point , s’ils furent fubornez par le Roi 
ma» Ferdinand, qui le fervoit presque toû jours de tels Négociateurs -, mais je ne femdrai 
litique. point de dire, que Charles VIII. fie la Ducheflc de Bourbon furent bien leurs dupes, 
lorsqu’ils ajoùtércnt foi fi légèrement aux paroles de ces deux Moines. Car , fi Louis 
XI. eût eu intention de rendre le Roulîillon, à quoi il n’étoit nullement obligé, cétc 
afaire étoit de trop grande importance , pour ne la recommander pas exprefleraent à 
fon Fils, ce qu’il ne fit point, ni par Monfeigneur de Bcaujeu , fon genarc, à qui il 
expliqua toutes fes volonté/ , dans la femaine qu’il mourut -, ni par le Chancelier, qui 
ala de fa part porter les féaux au Daufin ,qui étoit à Amboii'e -, ni par Etienne de Vers, 
(f) cl u- premier Valet de Chambre du jeune Prince Çè), duquel il fc fervoit en pluficurs afiu- 
5 ïl.ivre rcs domeftiques. D’ailleurs, il n’eft pas vrai lcmblablc, que Louis XI. qui entendoic 
vi. <!«' fi bien l’art de gouverner fie qui, depuis qu’il tenoit le RoulliUon , avoit été craint fie 
M«noi. rcspc&é des Rois d’Aragon & de Caftille , eût jamais eu la penfée d’ùtcr à fon Fils un 
Pais , qui fervoit d’avantmur fie de boulcvart à la Province de Languedoc , fie donc la 
rcftitution leur facibtoir les mourus de lui faire la Guerre ^3] , ainli que firent Ferdi- 
nand fie Libelle , peu de tems après que Charles le leur eut rendu ; vérifiant , par cétc 
infigne ingratitude , ce proverbe Espagnol: à fuero de Aragon, por buen fervicto mal 
galardon ^4]. 

Quoi qu’il en foit , comme il y a des cas, où le Prince doit préférer fon Confeflèur 
à fon Confeil d’Etat , il y en a d’autres aulfi , où il ne doit pas hefiter à préférer les avis 
de fon Conieil d’Etat à ceux de fon Confefteur. Si Charles VIII. eût été capable d’a- 
profondir les motifs fie les interefts particuliers du lien , il auroit pû connoitre vifible- 
menr, que la politique avoit plus ac part, que la charité, aux remontrances d’Olivier 
Maillard; fie que le faluc de Ion Père ne dépendait nullement d’une rcftitution , à la- 
quelle il n’avoit jamais fongé, ni dû longer, puisque par le Traité de Confédération 
lait en 14.62. à dite [f] entre lui fie le Roi Jean d’Aragon, il étoit dit , que le Roi 
Louis rctiendroit fie garderait les Comtez de Rouflillon fie de Cerdagne , jusqu’à ce 
que le Roi Jean lui eût rendu les trois cens mille écus empruntez [6]. De forte que, 
Jean étant mort fans avoir fait ce paiement; fie Ferdinand, fon Fils fie fon Succcflcur, 
qui commença à régner en 14.79. n’y avant point fatisfait non plus; Louis n’a voit pas 
cù lieu d’ordonner ccte rcftitution , ni par conlequent bcfoùi , que le Roi Ion Fils la 

fit 


i(t de 
Corai- 


(t] Le Comines Lfpagnol dit, que Louis X I. ordonnai 
«te rcftitution à 1a loHcirariou de S. François de Paule , 
& tpi’il envoie fur le champ l'Evêque de Lotnbez, 3c le 1 
Comte de Dunoir . j>our remette ccte Ptovince entre les 
maint du Roi Ferdinand -, mais quYtant mort , tandis 
qu'il* ctoiern en chemin , Charles VIII. leur dépêcha 
tan Courier, qui leur porta l’ordre de retourne». Si bien 
que ce te rcftitution ne ft fit que neuf an, après , lorsqu’il 
entreprit la conquête de Naples, Chef. CI.X XX VI I l.de 
/** CtittmnitAirt . Leiri F. Si ce que cet Efpagnot dtt eft 
vrai, pourquoi n'a-t-il pas cité (es Auteurs, pour lui fervir 
de garants^ 

1*1 Ce fut lui , qui conclût le Traite de Barcelone de 
14UÎ- ® v « Juan de Coloma , Secrétaire des Rois Ferdinand 
3t i (abelle ,«t du Don J uan . leur fils aîné. Plufinirs 

Htftoriens (dit Mariana le plus (incere de fbus ceux d'Ef- 
pagne) chargent l'Evéque d’Albv , de s’êire Mflü cor- 
rompre par les prefens de Ferdinand. Ch.itttrt ] V. dm Livre 
XXVI. défi» H, fin,*. 

(|J Les Cenfuls X les habitat» de la Ville «le Perpignan 


s’opofcrenc autant qu'ils purent à céce rcftitution , décla- 
rant a Madame de Bourbon, qu'ils vouloicnt vivre Se mou- 
rir fous la fujetion de la Couronne de France ; & qu'ils ne 
feroient jamais au Roi d'Espagne , que par force , aten- 
du le grand dommage 3c préjudice , que le Roi 3c fon 
Roiaume pourvoient recevoir, fi après avoir rendu lesCoos- 
tez de Roulfillon Se de Cerdagne au Roi d'Efpagne . ce 
Prince venoit à faire la guerre à la France. Voies la lettre 
de ces Confuls à la page 77b. du premier Tome de ce Re- 
i eueil. 

[4] C’eft-à-dire : à la mode d'Aragqn , pour un bon 
| fervlce un mauvais Cataire, 

[O Ce Traité eft daté du douzième d’Avril, Il fiu con- 
firme par un autre fait à Sauvetrrre «n Beam, le troifié- 
me de Mai fuivanr. Voies U page {4a. du premier Tome 
de ce Recueil. 

\ [6} Agmtar»», die Mariana, Chap. IV. du Liv. XXIII. 

de fon Htftoire d'Espagne, 4M ri Rrj dt Armgen, entrttmn- 
t» u u» tfla fuma , duffe en frtndmi U de Cerdnnu y 

| RjajJeltca. 
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fie pour le délivrer des peines du Purgatoire. Il paroît meme par l’Article huitième du 
Traité de iiarcclonc , que le Roi Charles n’etoit pas perfuadé en fa confidence de la 
nccciliré de cëtc rcllitution , puisqu’il y dit en ccrmes formels , qu’il a un titre fufifant 
pour retenir les Comtez de Roullillon & deCerdagne, Se pour en jouir comme avoïc 
fait le Roi Louis l'on Père: Se qu’il exige de Ferdinand Se d’Ilabelle une promefle a- 
vcc ferment , de choifir Se nommer des arbitres, toutes les fois qu’il voudra , pour exa- 
miner Se discuter le droit, qu’il prétend avoir à ces deux Comtez fi] : Se d’aquiescer 
au jugement, que ces arbitres en porteront , s’ils jugent que ce rais lui doive être 
rendu. Mais enfin , fi tous les fcrupulcs de la Duchcfiè de Bourbon n’étoient pas mieux 
fondez que celui-ci , qui la porta à concilier à fon Frere , de rendre li précipitam- 
ment ces Comtez , il faloit qu’elle fût bien funplc i ou bien entêtée de fon Confefleur, 
ainrt qu’il arrive d’ordinaire aux Femmes dévotes. Touc pieux Se Archicatholique 
qti’étoie Philippe If. il l'c garda bien de reftituer la Navarre, quoique le fameux Ca- 
nonise de ce nom , que (^harle-Qinnt Se lui avoienc coniulté plulieurs fois fur ce cas 
de confcience, leur eut toujours déclaré à tous deux, que pour l’aquit de la leur, ils 
étoient obligez de rendre ce Roiaume aux heritiers de Jean d’Albrec. Aux aprochcs 
de la mort, il fit bien un Codicile, par lequel cxpbfanr, que l’Empereur fon Pere,lui 
avoit ordonné par fon Teftament [a] , dè faire examiner , par des DoCtcurs habiles 
Se desinrereflez , le droit de la Mailon de Bourbon fur la Navarre , à quoi les Guer- 
res étrangères Se domdtiqucs l’avoicnr empêché de facisfairc : il enjoignoit à Philippe III. 
ibn Fils , de l’aquiter de cétc obligacion , Se de reftituer ce Roiaume aux hériciers de 
b Mailon d’Albrer, s’il fe rrouvoit, qu’il n’apartinft pas légitimement à celle d’Autri- 
che. Mais comme les Princes veulent toujours acoracr la Raiibn d’Etat avec la Re- 
ligion , il ajoûra à ce Codicile une elaufe écrite de fa propre main , qui éludoit pour 
jamais l’exécurion de ce qu’il ordonnoit : pourvu , difoit-il , que céte rejhtution ne 
préjudicie point à la Religion Catholique , voilà pour Dieu -, ni au repos des Roi au- 
tues it Espagne , voilà pour les Rois fes Succclïcurs, qui, lorsqu’on leur aléguera les 
Teftamcnsac Charle-Quint&c de Philippe II. n’auront qu’à répondre, que la reftitu- 
tion de la Navarre troubleroit le repos Se b Paix de leurs Etats. L’Espagnol , qui a 
commente les Mémoires de Comincs, s’elt avilède dire une choie allez fingulierc, au 
fujet de b Bretagnè & de 1a Navarre. [Il lcmblc, dit-il, que par b Paix faite à Ver- 
vin entre les Couronnes d’Espagne & de France, il le fit un échange en céte forme : 
le Roi Philippe donna les Etats de Flandre pour dot à l’Infante Ifabelle, fa Fille, fu- 
ture Epoufe de l’Archiduc Albert : Se l’Infante céda le Duché de Bretagne à fon Pere , 
qui le rétrocéda au Roi Henri IV. pour le Roiaume de Navarre, dont Henri préten- 
aoit la fuccelïïon , en qualité d’héritier des Maifons de Foix Se d’Albret. Et comme 
il n’en coûtoic que <Jc l’encre, tout cela fe fit très-amiablcment : au lieu que ces ccs- 
lîons de part & d’autre ne fe fuflent jamais faites , ni pu faire , fi ceux qui cedoient 
eû fient été actuellement Poflèfleurs de ces Etats, comme l’étoienr ceux, à qui on les 
ccdoit.J Témoignage , que les Princes renoncent facilement à ce qu’ils ne tiennent 
point -, mais ne rendent presque jamais ce qui tombe une fois entre leurs mains, quand 
ils font allez forts pour le confcrvcr. Au refte, quelques années après b Paix de Ver- 
vin, Henri IV. ncbiflàpas dédire à l’Ambailadcur d’Espagne , *Don ‘Pedro de To - 
le do Oforioj que s’il vivoit, il prétendoit bien recouvrer la Navarre, pour démentir 
b prédiction , que 1a Reine Catherine , fa Bifaieulc maternelle , avoit faite au Roi Don 
Jean lbn Epdux : aue ni lui , ni fes heritiers , n’y regneroient jamais. A quoi Don 
Pedro aianc répondu, que le Roi Catholique, fon Maître, avoir hérité de ce Roiau- 
me > Se que b juftice, avec laquelle il le poflèdoic , l’aideroit à s’y maintenir : Hé 
bien y répliqua le Roi , je me paierai de céte raifort y jusqu’à ce que je fois devant 
Pampelunâ i& pour lors y nous verrons qui m’empêchera de m’en rendre Maitre\jf\. 
Et dans la Négociation des Pirenées, le Cardinal Mazarin fût bien dire à Don Louis 
i de 


[ i ] Jura fer iw prttenfa in diflii Cemitatim , tam ratit- 
ne, cr ex cauj j iniagiamtnti c.” imfignorationii , quam aliàt 
qualieercumque fit. 

[»] Ce TcfLunenc cft date du faticmc de Juin m*4. E* 
la toca *1 Rtyna dt Sa verra , Jade que cl Rry Cat alita De» 
• rtfnand*', mi StAir y Mat U, la gan'i y cenqtufio , j ci mut vtri- 
fimil, y afii la cretmei , que fut con jufiat canfai , figmn ta rtc - 

tituJ y ya» lomitucia de Su Aliéna ttda fia fara major fe- 

guridad de nttefira ttneuntia , incargames y maudamot al Stre- 
jWjÿi’wJJ Principe Dan Ftlipp», mi ki*o . que hog* miras, j cou 
- diligentia t ^aminar y avenguar Uona y fi r.ce rameute , fi de juflî- 

<44 y raz.r. rarïttfjpJo « reftitutr tl dicha Rsyne y la que 

afjifutri ballade, dmrmrnade , y Jttlarada for iuflida , fi eum- 
fit een efetle , ftr m autre que mi auuua y cancimta (tan dtf- 
tnrgadai. Et PJùlippc 1 1. dans le lien, qui eû du lepriéme 
Je Mar» 1 194. l‘»r quant» tl Empuradtr mi Striar y Padrt . 
tj-e. y y» ftr mil mnch.is y graves rcufactsnei , y gucrrai , y 
jtrnad.ii, à qut mt ha fida ntcrjfdrr» acudir, n» lie podulo aien- 


dtr À haz.tr m fartindar ladiUftnùa.quttn tl fit mi tmsmtnda- 
Vo, trient y mande al Principe De» Fdfft.mi lu; t, que tl le kaÿt, 
ttmetiendoU à ftr jouai dt fcttncia y coniftncij, qui fit an afurar 
mny tien loi fundamentei de U jufiificacien , cm qui Ui Rtyti 
Caithcoi , mu Bifagutlai, procédural tn la dtl Rsyna dt Sa nar- 
ra , y lato» qut des put t oc a fi ha ptfjeido y f effet ton tante hit» 
dtl diih» Reyno , tfpteialmentt en le Je la Religion, y dt tir Pro- 
vincial y Tkrrai de las Connu dt Cafiilla y dt Aragon , que 

eau tl confinât, 1 , en. a vida tencidtractan à tfio , y à to- | 

do lo Je1n.11 , que en ju/htia y concieueia fi avenguart ftr dévida 
eélig atone , marge y mande al ditho Poncif* , mi bije , qut 
mande vtr y mtrar , de mante* qut mi ceuciructa y la fuya 
que Je» figurât y defeargadai. T O EL R ET. 

| [ jJ Don Juan Antonio de Vera, dan» le feeond Diïconre 

de ton EnfataJor. U ajoure , que Don Pedro Te leva aufli- 
tot . 5c fortit précipitamment , 5c que le Roi lui demandant 
où il aloit fi vite, tl répondit: à Pamftlunt , peur y attndn 
Vitre Mafifii. 



(c) Dans 
une des 
Letres 
du Car- 
dinal Ut- 
zarin 
du 2f, 
d'Aout 


(J) Don 
Lorcnço 
Suarez 
de Figue- 
roj. 

(^Cha- 
pitre XV. 
du Livre 
VU. St 
XVI. du 
Livre 
VIII. de 
Tes Mé- 
moires. 


(f) Dan* 
le fécond 
Di <cour* 
de Ton 
EbIjxj- 
d$r. 

<f> Co- 

Chap. 
XIX. du 
Livre 

ym. 
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de Haro, que le Roi Trcs-Chrcticn rcnonccroit avec plaifir à routes fes conquêtes, fi 
le Roi Catholique lui voulait rendre en échange feulement la Navarre , qui de noto- 
riété publique lui apartenoie à ii jufie titre, qu'il n’y avoir pas moins de droit, que fur 
la Ville de Paris. Mais Don Louis n'avoit garde de le prendre au mot, tachant bien, 
aue li le Roi de France avait une fois Pampelune, il faudrait que le Roi d’Espagne 
délogeât bientôt de Madrid (c). Tout eela montre évidemment , que nos Rois ont 
toujours maintenu leurs droits iiir la Navarre, bien loin d’y renoncer. Mais retour- 
nons au Traité de Barcelone , en execution duquel Charles VIII. rendit le Rous- 
lillon fi]. 

Par le premier Article , Ferdinand & Ifabelle proméroicnt de l'alfiftcr Se de le Ic- 
courir contre tous- les ennemis , quels qu’ils fullcnt. (i] * * 4 Promitttmus ad mvtcem , quod 
aller allen loto poJJ'e nojlro auxiltabttur & auxiltabtmur , Jeu auxtltum prœbebtmus 
adverjus & contra quoscumque : Se non feulement contre les Anglois , les anciens en- 
nemis de la France i mais encore contre le Roi des Romains, ôc l’Archiduc Comte de 
Flandre, fon Fils, durant tout le tems qu’ils feraient la Guerre à Charles-, & de le 
déclarer ouvertement contre tous les autres ennemis , advcrfaires , Se malvcillans de fa 
pcrlônnc roialc , Se de fon Roiaume , tant ceux qui Pétoient déjà » que ceux , qui le 
feraient , ou le pourraient devenir en quelque maniéré que ce fut : ettam contra quos - 
cumque altos, qui (uni, erunt , aut efie poteruni quomodoltbet m futurum intmtet ,ma- 
levolt , cr adverfartt Chriftiatûffimt Regis, & Regm Francia , cujuscumque Jtalus 
& condittonis fuennt. Il n’y a rien de plus formel , ni de plus clair que cet Article, 
qui cil muni de toutes les elaufes ncccflàircs. Cependant, dit Comincs , Ferdinand 
& Ifabelle fe parjurèrent envers le Roi , après la bonté qu’il avoit eue , de leur ren- 
dre ledit Pais de Rouflillon , qui avoit tant coûte à fon Père à réparer •& à garder , 
fans retirer les trots-cens mille écus, pour lesquels le Roi |ean d’Aragon l’avoir enga- 
gé. Des qu’ils virent la Guerre commencée en Italie, Se le Roi Charles à Rome, ils 
envoiércnt par tout un Amballitdcur (d ) , pour faire une Ligue contre lui , avec le 
Pape, le Roi des Romains, le Roi de Naples, le Roi d’Angleterre, la Seigneurie 
de Vende, le Duc de Milan Tx] : & li-tôt que la Ligue fut conclue , ils lui firent 
ouvertement la Guerre (V). Que difoit Ferdinand, pour colorer Ion ingratitude , Se 
fon parjure ? 11 difoit , que véritablement il s’éroit ligué & confederé avec le Roi 
Charles , pour s’entr’aidcr Se fe défendre l’un l’autre -, mais non point pour ufurper le 
bien d’autrui: (admirez ce langage en la bouche du plus grand Ufurpatcur, qui fut 
jamais dans la Chrétienté ! ) que la reftitution du Rouflillon ne pouvoir pas l’obliger 
en bonne jultice, à favorifer , ni à fecourir ce Roi , dans une entreprife aufli dérai- 
fonnablc, qu’étoit celle de vouloir conquérir le Roiaume de Naples: que le paflàgc 
des François en Italie étoit un brigandage, qui avoit également dépouillé les amis Se 
les ennemis ,iornada depredatoria -, Se que Charles n’avoic pas même épargné le Pa- 
trimoine de Saint Pierre, ni fon Succcflcur, lequel étoit excepté de la claufe généra- 
le, contra quoscumque , par une particulière, inférée en là faveur dans les Articles III. 
& VII. y te art o Chrifit excepto. Exception, que Don |uan-Antonio de Vera avoue 
que Ferdinand avoit mile con mafia, c’eft-à-dirc, avec hnefle, pour avoir un prétex- 
te de rompre avec Charles , quand il y trouvcroit fon mtcrcll (/'). Di Ions en pas- 
fant, qu’ Alexandre VI. qui rcmplifi'oir, ou pour mieux parler, qui déshonorait Se 
louilloic alors le Saine Siège , ctoit le plus impie , le plus voluptueux , le plus cruel, Se 
le plus perfide de tous les hommes de fon rems -, & que fi le Roi Charles l’eût fait 
dcpolér, comme il y étoir oblige, lui, qui, félon le aavonarolc , étoit clu de Dieu 
pour réformer l’Eglilc par l’épée, & pour punir 8e détrôner les Tirans d’Italie (g) , 
ç’auroit été la plus fainte & la plus gloriculc aétion de fon régné : d’autant plus que 
ce Pape avoit acheté le Pontificat , & par conlcqucnt n’étoit pas légitime Pape. Mais 
la promcfll* d’un chapeau de Cardinal pour Briçonnet, alors Evêque de Saint-Malo, 
empêcha le Roi de rendre ce fcrvicc à l’Eglife. * % 

Quoique j’aie allez parlé de Charles VIII. & du Rouflillon , j’ajoûtcrai ici pour 
corollaire l’adhon généreufe & galante , que fit un Ambaffadeur de Ferdinand , qui 

étoit 


(i] Mari.ma dit, que ce Traite fut commencé dans un 
lieu appelle Fifurras, fur les confins do I.ampourdan & du 

Roulhllon, puis conclu à Narbonne. De urne que, fe- 
jlon lui, il le faut appeller le Traite de Narbonne , 3c non 

pas de Barcelone. 

[a) l.e Nardidit, que cc'te Confédération fut appellée la 
faillie Ligue . parce qu’elle s'etoh faite , à ce qu’on di- 
foit , pour la defenfc du Saint Sieve, de de la liberté de l'I- 
talie. Que les Florentins n’y voulurent point entrer, quoi- 
que l'Ainbafladeur de l'Empereur eut emploié toutes for- 
tes de menaces, pour les intimider ; & toutes fortes de pro- 
Voeffes, pour le* détacher de l'Alliance fit de l'amitie du 
Roi de France i lequel il aeufuit de vouloir attervir toute 


l'Italie, tandis qu’il fefoit femblant de fe préparer à une 
expédition contre les Infidèles t Et que Ferdinand II. Roi 
de Naples, étant venu a mourir au mois d'Oûobre de mil- 
le quatre-cens quatre-vints frire, la discorde fe mit entre 
les Confédérés, de particulièrement entre le Pape , qui pré- 
temloir donner Ptnveftiture de ce Roiaume . ou d'une partie, 
à fon fil* Cefar; te les Vénitiens, qui avoient dautant plus 
envie de s'en emparer, qu'ils tenoient deji prefque toute la 
Poniile, de tiu'ils y avoient une grotte armée toute prê- 
te. Ce qui leur eut réuttî fans doute, fî les Neapolitatn* 
n'eûflcnt pris fubitement la réfutation de couronner Fré- 
déric , oncle de Ferdinand il. Livrt 11. d* [*n Ntfltirt Je 
Fltrtfur. 


TRAITEZ DES PRINCES. 
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étoit venu demander la reftirution de ce Pais à Charles , au commencement de Ton 
rcgne, fans la pouvoir obtenir. Don Juan de Ribera, (du le Commentateur de Co- 
nnues , doncWicqucfort ell le plagiaire perpétuel •,) refuia un prêtent de v ai (Telle d'ar- 
gent , que Charles avoit ordonne de lui porter. Ce Prince s’en tenant ofcnfë , le lui 
renvoia, difant, qu’à la mode de France , cc refus étoit un afronc : mais TAmbafla- 
deur répondit, qu’a la mode d’Espagne ) il nepouvoit rien recevoir d’un Roi, qui ne 
contentoit pas le lien (b). C’cll amli qu’qn Ambaflàdeur doit époufer fie lbû tenir les (t) A la 
interdis de l'on Maître, fans fc foucicr de plaire, ni de complaire au Prince, auprès 
duquel il rélidc, lorsque cette complaifancc cil incompatible avec le icrvicc , ou la eloi- exiv. 
rc de celui, dont il cil le%imiilre. Comme je rens ici iuftice à la làgellè de Don Juan 
de Ribera, je dois, par la meme radon, ccnfurcr Tadtion d’un autre Am balladcur de 
Ferdinand, nomme Antoine de Fonleque, qui étant à l'audience du Roi Charles, à 
Velicres, Ville de l’Etat Eclcliailiquc , & n’y pouvant obtenir, que le Roi fc défi liât 
de l’cncreprile de Naples , jusqu’à ce qu’il eût été décidé , à qui ce Roiaumc apartc- 
noit [iji eût l’audace de déchirer en fa prcfcncc , le Traité de Barcelone. Grande 
hardiefle, dit Mariana, & pour laquelle peu s’en falut, que les François ne le millcnt 
lui-même en pièces (/). Danger, quiaprend aux Ambaflàdcurs , à ne lbrtir jamais M c,ia ' 
des termes du respcil, qu’ils doivent aux Souverains , quelque mécontentement qu’ils vii* au. 
en reçoivent, n’y aiant rien de plus contraire à la dignité de leur Miniltére, que les Livre 
génerufitez imprudentes. Telle étoit celle de Psero (Jappons qui prenant feu lur une 
menace, que lui fit le même Roi, difant: je ferai former les trompeter -, répondit a- Haioife. 
vec une liberté Lacedcmonicnnc : & nous le toc fin : & fc retira incontinent avec les 
trois compagnons. Ce qui épouvanta fi fort le Roi & les Minières, qui crurent qu’un 
lïmplc Député n’auroit pas otè parler li fièrement, fans être fur de fon fait ; que le Roi 
le ht rapellcr aufii-rôt, & lui dit en ibûriant: ah Capponi , 'vous êtes un méchant cha- 
pon : après quoi il acorda la Paix aux Florentins à des conditions plus railbnnables 

que celles, que Ion Secrétaire d’Etat leur avoit propolècs (i). Voilà ce cjtie Tacite (*)NaTdl 
apellc une témérité heureufe : niais ces fortes d’abhons ne peuvent jamais fcrvir d’ex- J-'"’ 
emplc à des Ambafladeurs prudens, à moins que leur Maître ne foit le plus fort, ou ne toire de 
leur ordonne d’en ufer ainlî. Encore faut-il, que T Ambaflàdeur, chargé de pareille ** 7 *" 
commilîîon, fe munifïc de toutes pièces contre le desaveu, qui cil la monnoie, dont uuichar. 
les Princes paient d’ordinaire les entreprifes , qui n’ont pas réufli entre les mains de din l*»- 
leurs Mimftres. . 1 ;,^* 

L’an 1497. Charles VIII. termina tous les diférends , qui étoient entre ta France 
& l’Angleterre, par un Traité, qu’il fit avec Henri Vil. pour le rétabliflement du 
Commerce entre les deux Nations, en vertu duquel clics fc dévoient refliruer dans le 
terme de fix mois, ou tout au plus tard dans un an, tout ce qu’elles s’éroicnt pris l’une 
à l’autre (/). (/)Voî« 

Charles VIII. étant mort en 1498. Louis XII. acheva de conclure le Traité d’Al- 
liancc Sc de Commerce, que fon Prcdcccflèur avoit commencé avec Jean II. Roi de K?™ 
Dancmarc Sc de Suède \ , Ôc confirma en la même année le Traité de Senlis de 1 493. TJ* 
par celui, qu’il conclut à Paris avec Philippe Archiduc d’Autriche ; Philippe promc- àt fuî* ‘ 
tant de lui rendre hommage en perfonne pour les Comtcz de Flandre, d’Artois, & de vanfwdu 
Charolois» Sc Louis de ne point pourfuivre par voie de fait, ni de juflicc , durant 
ion règne, les droits qu’il avoir au Duché de Bourgogne, Sc aux Comtez d’Aufione, | 
Auxcrrois, Màconnois, & Bar-Sur-Scinc , ni fur les Villes de Lille, Douay, & Or-« a pj>ge 
chies .fa]. L’année fuivante («), l’Archiduc rendit cet hommage au Roi , dans le 
Palais Episcopal de la Ville d’Arras, entre les mains de Gui de Rochefort, Chance- Tome, 
hcr de France. Le Chancelier, dans cette cérémonie, étoit aflis & couvert, & TAr- (7) u 
chiduc debout , tête nue , Sc fans ceinture -, mais après que ce Prince eût prêté le fer- jâa* 
ment de fidélité, le Chancelier le leva, fc découvrit, & lui fit la révérence, en difant: 149». 
Monfieur , je viens de faire l'ofice de Roi , comme repref entant la perfonne du Roi mon 
Souverain Seigneur & Maître j maintenant je fais celui de Gui de Rochefort vôtre 
très -humble ferviteur , & fuis prefl de vous obéir en tout ce qu'il vous plaira de me 
commander (n). Par où il fit bien connoitrc, dit Wicquefort, qu’il favoit diftinguer (•*) Seyv 
entre Philippe Comte de Flandre > & l’Archiduc, Prince Souverain de plusieurs rro- 
vinccs libres & indépendantes f . Au relie , Louis XII. fût bien mieux ulcr de fes toit* de 
droits en cette ocalîon , que n’avoit fait Charles , fon Prcdcccficur, qui avoir permis, 
que Jean Galeas, Duc de Milan, lui rendit par Procureur l’hommage , qu’il lui de- jLaioa 
voit pour la Duché de Gcnnes; au-licu qu’il faloit que cet hommage fût pcrfonncl, J*. Je 

comme 

[t] Don Juan-Antonio de Vera rapone, qn’Amoine de tant que celui, qui le porte doit alors. Diuoiuj 11 , de fon 
Fonleque dit au Roi CharU»,qtie le RoîCatulique Ton Mai- l nb4x.tJtr. _ 

Tre ceoit obligé J la défenfc du Roiaumc de Naplei . h eau- [a] Villes , que les Comte* de Flandre avoient données 
fe de celui de Sicile, dont il étoit poflefleur y 8c que comme au* Rois 4 e France . pour qage de leur fidelité 5 & que 
(I «volt un droit certain fur Naples, il ne deruèt pas foufrir, Charles V. rendit à Philippe fe Hardi, fon frere, en (âv<uc 
que ce Roiaumc hu entre les mains d'un Prince plus puif- de fon mariage avec t’hcriikrc de Flandre. 

Tome II. c 
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comme celui, que Comincs avoit reçu au nom de Louis XI. de la Duchefte Bonne 
(')ctup. de Savoie, Mere &c Tutrice de ce Duc (V). Quand les Feudaraircs font reçus à ren- 
dre hommage par Procureur, on les acoutumc à ne vouloir plus le rendre en Dcri'on- 
& h. du n CjCC qui tôt ou tard afoiblit ou ruine entièrement l’autorité du Seigneur direa.L’cifc 
pour cela , que Charlês-Emamiel I. Duc de Savoie , qui lavoir parfaitement faire le 
fi* Me- Prince, dépouilla comme rebelle le vieux Marquis de Saluées Jcan-Louïs, qui refuloit 
moire*, de lui faire hommage en perfbnnc de ce Marquifat, lequel il pretendoit être le fief de 
la Savoie, quoique de notoriété publique ce loit un fief mouvant du Daufiué [i]. 

L’an mille cinq-cens un, Louis XII. fit en Octobre un Traité de Confédération 
avec l’Empereur Maximilien , par le fécond & troiitemc Afticlcs duquel il écoic dit , 
que les deux Rois aprouveroient , ratificroicnt , 8c confirmeroicnt le Mariage conclu 
entre Charles, Duc de Luxembourg [a], Fils de l’Archiduc Philippe, & Madame 
Claude de France [3], Fille du Roi Tres-Chretien-, 8c que le Dautin de France, s’il 
en naifioit un, foit au Roi, ou à ion Succefièur, épouicroit, dans le teins, une des 
Filles de l’Archiduc, à ion choix. En faveur du premier Mariage , Maximilien pro- 
metoit de donner à Louis XII. l’Inveltiture du Duché de Milan , raoicnnant l'hom- 
mage & le ferment acoutumc. 

1 J04. Ce Traité fut confirmé par un autre fai» à Blois en mille cinq-cens quatre, au mois 
de Septembre , par lequel Louis promecoit , au cas qu’il vinft à mourir fans Enfans 
mâles , que les Gouverneurs des £>uchcz de Milan , de Gennes , 8c de Bretagne , des 
Comtcz d’Àft & de Blois, 8c de toutes les autres Terre# 8c Seigneuries, qui étoient 
de ion patrimoine, remetroient après iâ mort, & après la conibmmation du Mariage 
du Duc de Luxembourg avec Madame Claude de P rance, lesdites Duchez, Comtez, 
& Terres Patrimoniales, entre les mains de ccttc Princcflc , à la charge, que fi clic 
avoit alors quelques Soeurs , elle lcroit tenue de leur donner une dot en argent , con- 
venable à leur état. Mais ce Mariage étoit trop avantageux à la Maifon d’Autriche , 
pour pouvoir être acompli de la part de la France. C’eft pourquoi , dans une Aflèm- 
blcc , qui fc tint en mille cinq-cens fix , au Plclfis-les-Tours , un Do&eur cclcbrc de 
l’Univerlité de Paris, nommé de Bricot, fuplia le Roi, au nom de rous les Etats du 
Roiaumc, de vouloir donner pour epoux à fa Fille le Duc de Valois , l’héritier prc- 
fomptif de la Couronne : remontrant les grans inconveniens qui ariveroient , fi Mada- 
me Claude époufoit Charles d’Autriche, ou aucun autre Prince étranger. Véritable- 
ment, dit Jean de Saint Gelais, le Roi* pour vivre en Paix , & pour s’acommodcr 
au tems y. avoit tenu quelque propos de marier fa Fille avec le petit-fils de Maximilien, 
mais fans avoir eu jamais intention de l’cxccuter y car il étoit trop fâge , pour vouloir 
(p) hîs- faire une fi grande plaie à fon Roiaume (/). Ainfi, le Nardi f a quelque raifon de 
Loui?* riirc, que félon l’opuiion commune d’alors, ce fut le Roi, qui fc fit prefenrer cette 
5 m!* Requête en faveur du Duc de Valois, pour avoir de quoi s’exeufer honnêtement cn- 
t Livre vers Maximilien, & Philippe fon Fils [4]. Un Cavalier Espagnol dit, que Louis 
Zà. XII. ne rompit ce Mariage promis de fa Fille avec le Prince Charles , que pour le 
touede fruftrer de la Couronne de h rance , qui , à fon dire, lui apartenoit déjà. Et voilà 
ïiorti»- commc ü établit fon problème. [Le Roi Jean de Valois, dit-il, eût pour Fils,Char- 
‘ les, qui lui fucccda, 8c Philippe, Duc de Bourgogne. Depuis Charles V. il y eût 
toujours fucccflion masculine jusques à Claude , Fille de Louis XII. 8c Femme de 
François d’Angoulêirvc -, & pareillement depuis Philippe, Frère de Charles, jusques 
à Marie, Femme de Maximilien , Roi des Romains. Selon ces deux lignes , dont 
tous les Hiftoricns conviennent, Vôtre Majellé (il parle à Philippe IV. a qui il foû- 
tient que le Roiaumc de France apartient plus juftement qu’à Louis XIII. J cft du 
Sang de France, du côté de Marie, Epoufedc Maximilien 1 8c le Roi Louis, qui 
regne aujourdui, en cft du côté de Claude, Femme de François I. mais il y a cette 
difércncc cffcnticllc , que lorsque Louis XII. mourut , Charles , Prince d’Espagne, 
petit-fils de Marie, lequel avoir alors quatorze ans, devoir, comme mâle, hériter de 


(1] François Marqui* de Salucc* le reeonnott ainfi dans 1 
une Letre datée du dernier de Janvier mille cinq-ccn* tren- 
te-trois, où jl mande à François de Dintvielle.Evêque d'Au- 
xerre, alors Ambaflâdeur à Rome, que le Pape lui aiant en. 
voté Melître Brice Martel avec un Bref, pour lever une de- 
cime for les Eglifet de fon Marquifat , il a répondu : que 
ponr être ledit Marquifat une dépendance du D.iutiné , ü 
devoh fe régler félon l'ordre de France t & que l'Evêque 
d'tvrcc. Nonce en Savoie, lui aiant aporté un autre Bref 
femblable. il s’eft exeufe d'jr obéir, difant, que fon Mar- 
quifat dépend du Roi, au préjudice duquel if ne veut rien 
faire. 

[a] C’eft le titre , qui lui fut donné le jouT de fon batc- 
me , au lieu qae , félon l’ufage de la Maifon "de Bourgo- 
gne, il devoit Ctre apelit Comte de Cltarolois. 

[j] Madame Claude lui avoit été fiancée le viwieine 
d’ÀouÜ de la meme année. 


[4] François de Bcauqucrre dit , que Louis Xll. envoi* 
de* Ambafladeu-s à Philippe, qui depuis peu avoit fuccedé 
Il la Couronne de Caftille, pour lui repTélenter, qu'il n'a- • 
voit pas pü refufer une fi jufte demande aux Trois Etats du 
Roiaume, qui font en droit de contraindre les Rois dans 
les chofes , qui regardent la tranquillité publique. Id fer 
Ltjdiai Pbiüffe Cdfiulennfi , tjucm ntulum nuftr ufurpa. 

vtrdt , fidtim fi • ni fi ed vit , dtifM ixtnfdtitMm dddiJit, fit um 
grdie fefiuUium, qned tid fublitam tel tut Gjllit rmnqmiUitd- 
ttui ftrnntAi , Tribut Ordntiiui une cenftnfu fldpiaMibui » qui 
Rrjet Gilles atnnumqunm in erdintm rtdiftrt Jeltnt , dtne^ert 
nulle mede eetuiffr. Belcatius, Cetnminr. mu» GdUii. Lit. X. 
num. I. 

L'Auteur de l’Hiftoirc Ptii&aïunum Aufire-Hiffdne-GdU 
licjrum dit , que c’eft l'ordinaire de* Rois de France d'a- 
mufer la Maifon d'Autriche par des promelTes de mariage. 
Clup. IL 
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la Couronne, plùeôt que François d’Angoulèj-nc , qui y fucceda , pour avoir époufc 
Claude avant la mort ac Louis XII. qui la maria tour exprès avec François , pour 
fortifier le droit de celui-ci par un plus proche degré de parenté -, dauranc qu’avant ce 
Mariage ils n’éroient que parens éloignez. Era desviado el parentesce. Et une page 
après i il conclut amfi: Par cette Loi, que Us lis ne filent peint , le Roiaumc de Fran- 
ce comboit alors à Charles, Prince d’Espagne , 8c apartient aujourdui à Ion arriere- 
fils , qui eft Vôtre Majcfté (q). Je ne raporte ce raifonnement , que pour foire voir Cf) 
la vanité des prétentions Espagnoles, qui roulent fur un foux principe, fa voir , que ,ÜJn i J * u ‘ 
François I. fucceda à Louis XII: pour avoir époufë fa Fille > & que il le Prince d'Ls- 
pagne fût devenu fon mari, François ne fût jamais parvenu à la Couronne. Car il 
eft certain, que quand même le Prince d’Espagne aurait époufé la Fille de Louis XII. L *,,« 
il n’auroit pû luccedcr au plus qu’au Duché de Bretagne , dont elle croit la légitime 
héritiére , &c que François, en vertu de la Loi Çaliquc, ferait demeuré Roi de Fran- f" c r ^‘ 
ce, du confentcment de tous les Peuples, comme le plus proche de la ligne mascuji- redca 
ne, & Coufin tfii^de germain de Louis XII. SUn- 

II étoit dit par un autre Article du Traité de Blois, que fi le Mariage de Madame „t% en 
Claude avec Charles venoic à manquer par le dédit du Roi Trcs-Chretien , ou de la »«**• . 
Reine la Femme, le Roi Louis confcnroit dès ce jour, que les Duchcz de Bourgo- 
gne 6c de Milan, 6c la Comté d’Aft, demeurafiènt au Duc de Luxembourg , auquel 


s qu il avoit , ou qu'il peu- 
vent avoir au Duché de Milan, 6c aux autres Seigneuries , que le Roi tenoit dans l’Em- 
pire j & l'autre, à toutes les prétentions, qu’il avoir au Duché de Bourgogne, 6c aux 
Comtcz de Micon ôc d’Auxerre > 8c à la Seigneurie de Bar-fur-Scinc , transportant 
dès lors au Roi Très-Chrétien 6c à Madame Claude les Comtez d’Artois 6c de Gha- 
rolois , 6c les Seigneuries de Noyers 6c de Châccau-Chinon. Mais quoique le Roi 
Louis eût manqué à la parole, Maximilien , qui manquoit toujours d’argent , aima 
encore mieux lui donner l’invcftiture du Duché de Milan, que de lui rendre les deux-cens 
mille francs, qu’il avoit reçus par avance pour ccttc Invcftiturc [t]. Ou il eft à re- 
marquer, que cet Empereur donna deux lnveftitures de ce Duché à Louis XII. l’une, 
le fecieme d’ Avril, mille cinq-cens cinq* l’autre le quatorzième de Juin, mille cinq- 
cens neuf. La première, qui eft celle d’Haguenau, comprend conjointement Mada- 
me Claude, 6c Charles, Duc de Luxembourg, en qualité de futurs époux, [pre II - 
Utjln Claudia , fil ta fua primegentta , ac pro llUtjlri Carole , Archiduce Aufirta , 
Principe Caftella , & ‘Duce Luxeinburgi , prénommât a Claudia Spm(o:'\ mais la 
féconde, qui eft datée de Trente , porte , pro lUufhtjfima ‘Domina Claudia , ejus 
filui , i U tu s que future Sponjb , fans exprimer le nom de ce futur Epoux, quoique Ma- 
dame Claude eût été fiancée folennellemcnc avec François Duc de Valois dès l’année 
mille cinq-cens fix (r). Il eft bien vrai, que quelques lignes après, François eft com- (ri U 
pris à fon tour dans cette Inveft minimal s non point en qualité d'Epoux de cette Prin- ^j dc a „_ 
celle -, tant ce Mariage cauloit de douleur à MaxmtiHcn , qui par là fe voioic fruftré* quelVc 
pour la fécondé fois , de l’espérance de faire entrer dans fa Maifon le Duché de Bre- 
tagne, dont Claude étoit l’unique héritière. Si l’on en croit Martin du Bellay, laRei- j e 
ne Anne n’étoit pas plus contente de ce Mariage, que Maximilien même , dont elle i’A*c*n- 
aimoit mieux le petit-fils pour fa Fille , (car clic avoir le pœur Autrichien ; ) que le 
Duc de Valois, de qui clic haïllbiî extrêmement la Mcre (s), ainlî qu’il arrive d’or- /ci. 
dînai rc entre les Dames, qui fe trouvent à peu près égales en naiflance »ea beauté, en W [ J ‘ 
fortune, 6c en crédit. De forte que, fi Louis XII. fût mort le premier, comme cl-i^r e , 
le s’y étoit fort atendue, elle aurait, fans doute, entièrement rompu ce Mariage, qui Mcn>0 ‘- 
de (on vivant n’avoit jamais pû s’acomplir , quoique fa Fille 6c le Duc cuftênt l’âge ro- m 
quis plus de deux ans avant qu’elle mourût [TJ. * 

SL Louis XII. trompa Maximilien dans les Traitez de Trente 6c de Blois , il fut 
trompé lui-même à fon tour dans tous ceux qu’il fit avec Ferdinand , Roi d’Aragon. 

L’an mille cinq-cens deux, Philippe, Archiduc d’Autriche, 6c Prince de Caftillc, é- 
tant venu à Lion avec une Procuration [3] exprefié, lignée de la main du Roi 6c de 

la 


fi] O* «mj mdiu i rmarwm, f ut i pre dit!* **. I 

nji Dam l'Afte de l'inveftitur* «pedié a Hatçuenau. 1 
[i) Anne mourut en mille vinrent quatorze , le neu- , 
vieil w de janvier; Sc Franco!» épaula la Vrincefle Claude au 
moi* de Mal (uiT,ni. 

[lj Mariana Ckip. XIX. du 17. livre de fon Hiftoire, 
dit , que tnc Coronutâon étoit fort limitée , St qu'apte» le 
départ de l'Archiduc. Ferdinand, qui ne fe Soit pat entiè- 
rement a lui, & encore moini aux MinüVre* FUmam.dont 
il fe fctvoi;,leK|ucU il croioit être tout Ftan^pi* dans le cociari 
loi envoi a par l'Abbé de Saint Michel de Ciua une nouvelle ' 

• Tome II. 


InftrutVion.Sc un nouveau Foevoir, avec ordre 1 l’Abbé, 
de ne lui point ttouncr le Pouvoir, »ïl oe fuivort «te Irti- 
truttlor. : que I* Archiduc asant commenté 1 traiter Srret le 
Roi de France, & le Cardinal de Roitén, tout autrement 
que fon InHmftiot* ne portoit . l'Abbé l'avenie de ne paflèr 
pa» plus outre, fan* en donnera*!» auparavant au Roi fon 
Beau-Pere; mat, que l'Archiduc fi: volant entre le» main» 
du Roi Lotit», qui le prefloit rivement, ne ptw t'exemter de 
conclure, damant mont» que ceux de fon Confed le hii per- 
fuadéreru ainfi. Ce qui le» fit foup^oitner d'avoir été ga- 
gne* par argent. Quoi qu'il en fort, le Cantine» F ipagm»! 

j 2 raconte. 
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la Reine d’Espagne, & fellée de leur Seau roial , pour terminer en leur nom le difé- 
rend, qu’ils avoient avec le Roi Louis, au fujet du Roiaume de Naples, ofrant de 
leur parc de transporter le droit qu’ils y avoient, au Prince leur Gendre, au cas que 
Louis voulût réciproquement céder le lien à Madame Claude, fa Fille, fiancée au Duc 
de Luxembourg fi], Fils de l'Archiduc: le Traité fut conclu le cinquième d’ Avril, 
& juré lblcnncUcmcnt de part & d’autre devant le grand Autel de l’Egide Cathédrale 
de Saint-Jean, où l’on cclcbroit la Melle. Auili-tot apres, le Roi envoia par Edouard 
Bouillot, fon valet-dc-Chambre , deux Copies de ce Traité au Duc de Nemours, fon 
Lieutenant-general à Naples, qui en rendit une à Gonçalo Fernandez , Lieutenant- 
General de Ferdinand * auquel le Prince Philippe en donna pareillement avis parjean 
Edin, fon Fouricr principal : mais Gonçalo ne lailfit pas de continuer la Guerre , & 
même avec plus de violence qu’auparavant , difant, qu’il vouloir avoir un ordre ex- 
près de fon Roi, celui de l’Archiduc j»c fu fi fan t pas. Mariana ajoûte, qu’il répondit 
qp’il n’executeroit point ce que l’ Archiduc lui ordonnoit , jusqu’à tant qu’il eût infor- 
mé le Roi fon Maître de l’état, où étoient les afaires de Naples j qpc les François a- 
voient commencé la Guerre mal à propos, & fans fujet * & que maintenant qu’ils a- 
voient perdu le jeu , il ne pouvoir , ni ne devoir accepter une icmblable Paix : qu’il 
favoit bien ce qu’il dévoie taire , & qu’il iroit en perionne donner fa réponic au Duc 
de Nemours. Tout cela montre , que le Prince & le Mmiftre s’entendoient bien en - 
lemble [2] & que Ferdinand rompent auJîi facilement un Traité , qu’une feuille de 
papier. Il éroit dit par celui de Lion : Que le Roi Tres-Chretten ftgmjicroit le f refont 
Traité à Monjieur de Nemours , & lui or donner oit exprejj etnent de le faire opferver , 
ri?- de faire cejfer tous exploits & ailes de Guerre j <7 que Monfieur l'Archiduc , au 
rum & de la part du Roi & de la Reine Espagne , le figmfierott en même tems à Gon- 
çalo Fernandez , & lui ordonnerait de faire le femblahle. Or ii la Procuration de l’Ar- 
chiduc étoit lufüante , pour conclure la Paix avec le Roi de France, comme l’on n’en 
peut pas douter -, il avoir un Pouvoir fufifant, pour ordonner à Gonçalo de faire celîêr 
la Guerre. Mais , dit Saint-Gelais , tout cela venoit peut-être de l'ancienne cautdle 
de celui, qui en favoit bien faire d’autres. Le Nardi, à mon avis, a deviné la vraie 
caufe de ce procédé, j" Gonçalo, dit-il, refufa d’obéir à cet ordre, parce que fe trou- 
vant alors le plus fort dans le Roiaume de Naples, il efpéroit, qu’avant qu’il eût reçu 
nouvel ordre de Ion Maître de metre bas les armes, & de vivre en paix, il auroit fait 
de fi grans progrès fur les François, que Ferdinand ne voudroit point ratifier l’Acord 
fait par l’Archiduc fon Gendre avec le Roi Louis. Et cela arriva comme il l’avoic pen- 
(i) Lme fé (VJ •. J car Ferdinand ne ratifia point le Traité, fc contentant d’envoier un Ambas- 
fomHiv- fedeur en France, pour propoler au Roi de rendre le Roiaume de Naples à DomFe- 
to.re de dcric , qui en avoir été chaflé en mille cinq-cens un, par les François: Parti qu’il fa- 
ïlocMte. volt bien que ce Roi n’acccpteroit jamais -, & qu’il ne propofoic aufli , que pour faire 
parade d’un faux desinterefiement. Au relie, ce Traité fut fatal à la France, d’autant 
que Louis XII. fe repofant fur la foi de l’Archiduc, négligea de prendre fes furetez, 
& donna le tems à Gonçalo de fc fortifier, & de rétablir les afaircs des Espagnols, qui 
avoient été chaflèz de la Capitanata [3] , de la Pouille , 6c de la Calabre. Si bien 
que l’année fuivantc, les Généraux François, qui , félon le Nardi, ne s’acordoient 
pas bien enfemblc, aianc perdu deux Batailles en huit jours : d’Aubigni, celle de Se- 
in marc en Calabre i & le Duc de Nemours, celle de Ccrignolcs [4.] en la Pouille, où 
il fut tué dès le premier d$oc> Gonçalo n’eut presque point de peine à fc rendre Maître 

des 


monte, que Louis XII. avoit coutume de dire, que let I 
Miniûrcs le ion voiiân, l'Archiduc Philippe , étoient auiü 
f rançon que le Tin d'Orlean*. Ckifim LVl, nttt m. 

Quant a la Commiflïon de l’Archiduc , le Mardi dit au 
contraire , qu'elle étoit (T afieiut» , & que pour cela 
il partit de Lion trés-mecontent du procédé du Roi Ferdi- 
nand, qui n 'avoit point voulu ratifier fon Traité. 1 e ra por- 
te ici ce que ces Hiftoncns en ont dit , afin qui les Lecteurs 
pu i lient mieux difcemer b vérité , que Mariana , homme 
d'ailleurs très-linceTe , lemble avoir dégrafée en cet en- 
droit. 

[■] Mariatu dit U choie autrement. La fuWVance de 
cet acommodement , dit-*l , était , ou que le Rot d'Espa- 
gne cédât a Don Carlos, Ton petit-fils, la pan qui lui apar- 
«cnoii au Roiaume de MapleijSt le Roi de France b Tienne, 
à Madame Claude Ta Fille, promife à Don Carlos : & qu’en 
atendant que ce Mariage l'acomplit, b part de Ferdinand 
fit mil* en dépôt , entre les mains de l’Archiduc , ou de 
ceux qu’il noRuncroiti fie l'autre demeurât au pouvoir des 
François: ou que Louis X 1 1. de Ferdinand gardant chacun 
leur pan, b Ca^iteoara, dont ils étoient en difpute , lut mi- 
fe en depot. Mais, aioiue-t-il , ces deux expedieas étoient 
hors de ration , car le premier lailloit les François maîtres de 
leur part, fit ôtoit i Ferdinand b Tienne, puisqu'il eût été 
oblige de retirer de ce Roiaume tous les Espagnol:, qui y 


demeuraient : Et par le Tecond , le diTérend , qui étoit en- 
tre le: deux Rois, au fujet des limites de leur partage, res- 
tort au même état qu’auparavant. Aid. 

fa] Il n'en faut pas d'astre témoignage , que ce que die 
encore le même Mariana, que Ferdinand donnant avis à 
Gonçalo, que l'Archiduc aloit en France, pour y traiter la 
Paix , lui commanda de ne rien Taire de tout ce que Ton 
Gendre lui ordonnerait , concernant l’execution de la Paix , 
ou de b Treve, qu'il pourrait conclure avec cetc Couron- 
ne. 

[)] Ci# une Province, que les Grecs, qui b polfedoteat 
autrefois, appelaient Carapouia, du nom du Gouverneur, 
ou Capitaine des armes qu’ils y envoioient, avec le titre de 
Carapa*. 

(♦] Mariana dit, que ccte Bataille' eft une des plus fa- 
meufes, qui fe folent jamais données en Italie ; que les 
François y perdirent trois mille fept-cetu hommes , tou- 
te leur Artillerie, de presque toutes leurs enleignen fie que 
du côté des Espagnols il n’y mourût pas un f«ul homme 
de marque. Elle lé donna le Tint hnitiéroy d'Avril raille 
cinq-cens trois ( de celle de Semittare la vint- un t toutes 
deux un Vendredi. Celle-ci fit incontinent fuivie de b 
perte de toute b Cabbrc. Chap. XX- te XXL dit Lir. 
XXVU.de fin Hiftoire. 
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des Villes de Naples , de Caponë , 8c d*Averfe> 8c de presque tout le Roiaumc.Tant 
eft vrai le dite de Louis XI. qu*unc Bataille perdue a toujours grand’ -queue. 

La Reine Libelle de Caftille, Femme de Ferdinand, étant morte vers la fin de Van- 
née mille cmq-ccns quatre (*), Ferdinand époufa , en mille cinq-cens cinq, Germai- W 1 * * 4 *»*- 
ne de Foix, Nièce de Louis XII. qui lui donna pour doc fa part 6c portion du Roiau- ^ 
me de Nappes, & tout ce qu’il y prétendoit [i J , à condition que tout retournerait à 
la Couronne de France, fi elle devenoit Veuve, 8c qu’elle n’eût point d’Enfans [2J. 

Ainll, Louis XII. termina par un Contrat de Mariage une querelle, qui n’auroit ja- 
mais pris fin par la voie de tous les Traitez de Paix , qu’il eût pu taire avec un Prince, 
qui fcfoit troree de fa perfidie. Témoin ce qu’il répliqua au Secrétaire Quintana,qui 
à fon retour de France lui raportoit, que le Roi Louis fc plaignoit d'avoir été trompé 
deux fois par lui: Deux fois y reprit-il, Tar Dieu y il a bien menti l’ivrogne y je fai 
ttompé plus de dix [* 1 . Cependant, Don Juan-Antonio deVera, qui au relie eft 
un Hiitorien trcs-judiaeux, n’a pas laifiè de dire , que jamais Prince ne fût fi bien 
acordcr la Loi de Dieu avec la Raifon d’Etat-, 8c que Ferdinand fut auifi fidèle disci- 
ple de l’une, qu’excellent Maître en l’autre (ty). (îOpan* 

Au refte, tout fin 8c habile qu’étoit Ferdinand, qui époufoit Germaine en vûc 
fucceder au droit, que Gafton de Foix , fon Frcrc unique , avoit fur la Navarre , au U-Qj^u. 
cas que ce jeune Pnncc tout martial fût tué à la Guerre, ainfi qu’il arriva depuis à la 
Bataille de Ravcnne-, Louis XII. fut encore plus fin que lui, dans la Négociation de 
la Paix de Blois, en vertu de laquelle fe fit ce Mariage. Car étant dit, que le Roiau- 
me de Naples retoumeroit au Roi de France, fi la Reine Germaine demeuroit Veu- 
ve & fans Enfans [4.] \ félon toutes les aparcnccs il étoit alluré de recouvrer Naples, 
Ferdinand aiant le corps ufé de débauches 8c de maladies-, 8c Germaine, tout ce qu’il 
faloit pour envoier fon Epoux en l’autre monde : de la beauté , de la jeuneflê , 8c de 
la vigueur. Mais comme l’homme propofe, & Bicu dispofe , Ferdinand vécut encore 
dix ans entiers, 8c Louis, qui avoit compté fur 1 a mort , mourut treize mois avant 
lui. Et cc qui eft encore plus à remarquer , c*eft qu’il mourut lui-même au bout de 
deux mois & demi, pour avoir pris à cinquante-deux ans partez , une leconde Fem- 
me , dont l’âge [f J , la beauté , 8c le tempérament , demandoient un mari plein de 
fanté. Selon le Traité de Blois, dont le premier Article commcnçoit par ces termes: 

Le Roi Tres-Cbretien , & le Roi Catholique , feront comme deux âmes dans un feul 
ér même corps : ces deux Rois auroient dû mourir en même jour. 

Tanr d’Hiftoricns ont parlé amplement de la Ligue conclue à Cambrai contre la 
Republique de Vcnifc, entre le Pape Jules II. l’Empereur Maximilien I. le Roi Louis 
Xll. & Ferdinand Roi d’Aragon [6], qu’il feroit fuperflu que j’en parlaflc. Outre 
que je ne pourrais en dire les vrais motifs , fans rcnouvcllcr une querelle , que deux 
Ambartadcurs de cétc Seigneurie ont rendue fameufe ici par leurs plaintes, 8c par deux 
fupreflions de l’Histoire du Gouvernement de Venise. ! Piscator 
itjus fapit. Ceux qui voudront favoir les railons , qui firent entrer Louis XII. dans 

cétc 


[ 1 ] Ce fut en venu de cette ceftion, que quelque» jours 
après U confommarion de ce Mariage , les Princes de Sa- 
Jcrne Ce de Melfe , Cc plufieurs autres Barons Angevins, 
c'eft-à-dire, qui avaient tenu le parti des Rois de Naples/ic 
la Maifon d'Anjou , contre lu Rots de la Mai Ion d'Ara- 
gon . tendirent hommage. Ce prêtèrent le ferment de fidélité 
pour eux, Cc pour les autres Barons abfens, à Ferdinand Cc 
a Germaine , comme aux véritables Cc légitimés Roi» de 
Naples. MjruKJ, Cbaf. XVII. du Liv. XX VIII. dt fon 
üiflN rt tTEtfagu*. 

(»] Ce Traité fut confirmé par le» deux Rois en mille 
rînq-ccns fept, dans la Conférence qu'ils eurent enfemble 
à Savone , où Ferdinand vint trouver Louis , ainfi qu’il 
fe pratique d'ordinaire entre Princes inégaux. Le Nardi 
patle de cere entrevue fort à ta gloire de Louis XII. dans I 
se quatrième Livre de fon Hiftotre de Florence; Ce Guichar- 
din fort à l'avantage de Ferdtnand.dans le Livre fepricme de 
la fienne. Au contraire, un Critique Italien en railLa les 
deux Roi» par une pasquinade , où il demandoit, lequel avoit 
été le plus fou des deux, de Ferdinand, qui s’étott mis en- 
tre les maint de Louis , qu'il avoit fi fouvent ofenfc j ou de 
Louis, qui ne s'était pas faifi de fa perforine, fie qui avoit 
ainfi perdu l'orafion de recouvrer le Roiaume de Naples î 

[ij Don Juan Vitrait ajoute par une cfpcce d'aproba- 
tion: Tifttrt», aut dexi* vtrdad s c'eft-à-dire: Et par ma 
fol je crois qu'il dilott vrai. Ckaf, LV III. Ji fon Çtminti, 

* e( ' y- , . 

[ 4 ] Si Pitma Crmtdna , marit» vivant, fini liber il dieidt- 
rtt , fini detalit pars , ntmit rrgni Ntafolitjitï , Ftrdtnando 
Cnt boiter eederri.e (mira, fi Ma u fufurflti t fri, h te fart ad Rt- 
gem Chrifiianiffimum rrijrtf. Ainfi Ferdinand étant mort arant 
Germaine , les François prétendirent , que la part , que 
Louis XII. avoit donnée pour dot à fa Niccc,nuir devo* j 


lue à U Couronne. Mais le» Espagnols répondoient , que 
Ferdinand avoit remédié à cet inconvénient , du tenu du 
Pape Jules IL qui , durant U tenue du Candie de Pile, 
dont le Roi Louas XII. s’étott déclare le protcâeur, avok a- 
cordé à Ferdinand, fie i tous fes defeendans, une InveAi- 
turc autentiquefic irrévocable du Roiaumc de Naples, pat 
laquelle il abolifibit, calToit, fit annulloit toutes le» Inveni- 
tures fie Concevions obtenues des Papes fes PredctclTcurs: 
[Cc par confequent celle qu’ITrbain IV. ou Clement IV. 
avoit donnée à la Maifon d'Anjou , en la perfotvne de 
Clurle» , Frere de Saint Louis.] Çuuon. dam U Fit dt Juin 
II. 6c /.uns a dam fou Htfoirt d'Aragon, 

[»] Marie d'Angleterre n'avoit que dix-huk ans t fur quoi 
Guirnatdin dit, que Louis en lui rendant le devoir conju- 
gal avec trop de paflîon , ne fe fouvint pas de l'âge qu’il 
avoit , ni de la foiblcflc de fa romplexion. Livre Xll. d« 
fon Hiftoire. 

ffi] X*ta , que Marguerite d’Autriche Cc le Cardinal 
d’Amboife , qui conclurent céte Ligue le dixiéme de. Dé- 
cembre mille cinq-cen» hait, lignèrent le même jour un au- 
tre Traité feparé, intitulé, [Traité de Paix entre l’Empe- 
reur Maximilien , Cc Charles, Prince d’Efpagne,fon Petit- 
fils, d’une part; & U Roi Louis XII. fit Charles d'Eg* 
mund. Duc de Gucldre, d'autre i J afin que celui-ci, qui 
fitt publié d’abord, arnniat les Vénitiens, à qui l'on fcfoit 
| un miftere de l’autre, pour les furprendre. 11 eft encore \ 
remarquer que Charles 1 1 1. Duc de Savoie , voulut êtTC 
compris dans céte Ligue, pour le recouvrement du Rotau- 
| me de Chiprr. Ce qui lui fut aeordé par une Déclaration 
de Louis XII. du dix-neuviéme de Mai de mille cinq-cens 
I neuf , finit Robert* 7. Voir* la page »f. du fécond 
Tome. 

« » 
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cétc Ligue , n’ont qu’à voir la déclaration de Guerre , que le Roi d’ Armes, Monrjoie, 
fît au Sénat de Vcmfe. 

Au rcfle, ccte Guerre» qui faillit à abîmer l’Etat de Vcnife» fut fuivie d’une Paix 
& d’une Confédération , qui fut conclue à Blois le vint-troiliéme de Mars mille cinq- 
cens treize , par le Sénateur André Gritti , Pnibnmcr de Guerre en France -, 6c de- 
puis laquelle nos Rois , & cétc Seigneurie » ont toûjours vécu en bonne intelligence. 
Ferdinand le Catholique avoir tres4>ien prévu , que les Vénitiens renoueraient avec 
la France , li l’Empereur s’opiniâtrait davantage à ne vouloir pas leur acordcr la Paix, 
à des conditions honnêtes : & pour parer ce coup» il avoit emploie tout l'on credir, 8c 
toute fa politique auprès de lui» pour le refoudre à leur rendre Vcranne. Mais l’Em- 
pereur , toujours prodigue , & tou jours fans argent , leur demandoic des fommes II 
exorbitantes, qu’us aimèrent mieux fe liguer avec le Roi Trcs-Chrêticn , s’obligeant 
de lui fournir huit-cens hommes d’armes , quinzc-ccns Chevaux légers , & dix mille 
hommes de pic, pour lui aider à recouvrer le Duché de Milan , 6c le Comté d’Afl * à 
la charge que le Roi leur aidât réciproquement à reprendre en Lombardie » 8c dans la 
Marche Trcvifane, tout ce qu’ils y pofledoienc avant la Ligue de Cambrai. 

En cétc même année» François, Duc de Valois, traita & conclut au nom de Louis 
XII. une Treve pour un an avec le Secrétaire ! Pedro Qtuntana , Procureur de Fer- 
dinand Roi d’Aragon. Il écoit dit par le premier Article de cétc Trêve , que Char- 
les, Prince d’Espagne, ou Ferdinand fon Frère, au choix du Roi Catholique, épou- 
feroit Madame Renée, lccondc Fille du Roi Trcs-Chrcûcn - t 8c que ladite Dame au- 
rait pour dot le Duché de Milan, & la Seigneurie de Gcnncs, pour elle, 8c fès En- 
fans mâles & femelles : par le fécond, que ce Mariage venant à s’acomplir, Louis qui- 
teroit 6c céderait tout fon droit au Roiaumc de Naples à Ferdinand , pour en dispofer 
comme il lui plairait: par le cinquième 6c fixiéme, que ce Mariage fe folennilcroit en 
face de l’Egliic, aufli-tôt que le Prirtte Charles, ou fon Frère , & Madame Renée, 
feraient en âge de le confommcr > & que pour fureté de ccte promette , le Roi de 
France métrait actuellement la Lanterne de Gcnnes entre les mains de Ferdinand, 
pour la garder ausdits Princes leurs Enfans, jusqu’à la confommation du Mariage. 

En contemplation de ce Mariage, les deux Rois fc prometoient réciproquement une 
bonne & fincerc amitié envers tous, 6c contre tous, fans nulle exception, 8c de s’ai- 
der l’un l’autre de toute leur puiflance , pour la défenfe , confervation , & recouvre- 
ment de leurs Pais, Terres, & Seigneuries, & de ne donner aide, confcil, fecours, 
ni faveur, aux ennemis les uns des autres, directement ni indirectement, &c. 

Dans céte Alliance 6c Confédération Ferdinand comprcnoit l’Empereur Maximilien, 
& le Roi d’Angleterre, pour 8c au nom desquels il afluroit, qu’il avoit tout pouvoir 
de traiter £i]. Cependant, fi l’on en croit Guichardin, Livre onzième de fon His- 
toire , il ne leur avoit rien communique de ce qu’il avoit fait traiter en France par 
Quintana, car tandis que cétc Treve fe publioit par toute l’Espagne , il y arriva un 
Héraut, qui lui annonça de la part du Roi d’Angleterre , que ce Roi fefoit un puis- 
fane armement, pour aflaillir la France -, 8c qu’il éroit tout prêt à commencer la Guer- 
re, fi Ferdinand le fecondoit du cûcé d’Espagne, ainfi qu’il le lui avoit promis aupa- 
ravant. Voilà comme cet Archicacholiquc fe moquoit de tous les Princes, auflî bien 
de fes Gendres, de fes Amis , & de fes Confcdcrez , que de fes Ennemis déclarez. Mais 
ccte Treve ne laiflâ pas de produire un meilleur éfet, qu’il ne vouloit,pour la France; 
car Henri VIII. voiant, que fon Bcau-Pcrc l’avoir trompe déjà rrofs ou quatre fois, 
fît, l’année fuivantc,la Paix avec Louis XII. 6c lui donna enfuite fa Sœur en Mariage. 

Paflbns aux Traitez faits entre François I. Succcflcur de Louis XII. 8c Charles 
d’Autriche, héritier des Roiaumcs d’Espagne. 

Le premier fut une Confédération perpétuelle entre ces deux Princes , dont le pre- 
mier s’obligeoit de donner en Mariage à l’autre [a]. Renée de France, féconde Eillc 
de Louis XII. avec fix-cens mille écus d’Or de dot, & le Duché de Berry, pour elle, 
& pour fes Enfans , à condition qu’elle renoncerait à toutes les prétentions , qu’elle 
pouvoir avoir aux Duchcz de Milan, 6c de Bretagne, c’cft-à-dirc , à toute la fucccs- 
flon de les Perc & Mcrc. Mais ce Mariage ne s’acomplit point , non plus que celui de 
Charles avec Madame Claude, qui lui avoit été promife auparavant-, François I. aianc 
eu le temsde coniîdererlc mal, que lui pourrait faire, un jour, un Bcau-Frcrc, qui 
. étant 


f*l Vt frt nc-iis v nomint ntjlrt, tt tntn nrmiiu Stmti- 
ftrutrhin & pjirnrifi'mrntu Frmcipum , Mixunüwm . Ktmâw- 
non Imptr .nuit, qui fer Lut j> fiun frivjtai , çr r.trum ert- 
divtum , ml, s tmnantdiim fiacultiutm -, v Htnttti Au- i 

jIm Ri lu, frt <j.vj Um Urnufrmui Lmfcnuvt , fr.tttr ntfUr , 
ftrttm ft f*<it , c,i Sntnitm fia m , V(. f*J} itü cr I 

\+Umh ifétién. Voit* 1* Comtniilion de Quimaiu , page 
ij. du fécond Tome, 

(»] La Rtine Anne fouliaiivu palKoniicmeru le Maria- 1 


se de fa Fille Renc'c avec le Prince d'Eipagnc, 8c fi au- 
j lieu de la retenu auprès d’elle, comme elle lit, elle eut 
1 voulu la donner des-tort à l'Empereur Maximilien . qui 
la demandoit pour l'élever en fa Cour , il eft certain , que 
ce Mariage fe fût acompli -, & que jamaij Renée n'eût clé 
la Femme d’un petit Duc de Ferrare. £n quoi la tendreflè 
de fa Merc lui ni plut de nul, que U politique de Fraoçoi, 
1. fon Bcau-Frere. 
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étant déjà Souverain des Pau-Bas, alloit devenir Rbi d’Espagne , de Naples, de Sici- 
le, & ocut-êtrc Empereur, ainli qu’il arriva. 

Le fécond fut le Traité de Noyon de if itf. par lequel François prometoit à Char- 
les, de lui donner Louifc de France, l'a Fille (*), & pour dot , la part , qu’il pré- 
tendon au Roiaume de Naples, à condition de reverfion, fi Louifc n’avoit point d’En- 
fans: Se Charles pronictoit à François, de lui paicr tous les ans cent-mille écus pour 
^entretien de fa future Epoufe [ij , jusqu’à l’acompliflêment du Mariage j 6c cinquah- 
ce mille, jusqu’à ce qu’elle eût des Enfiuis. 

Quant à la Navarre, il étoit die , que céte Reine, Se fon Fils, enverroient, dans 
le terme de ilx mois, des AmbalTadcurs au Roi de Caftillc , qui le fatisferoit , félon 
qu’il feroit de raifon -, Se qu’au cas que Charles ne la rendit pas , il feroit permis à 
François d’aider le jeune Roi Henri à la recouvrer. 

Paul Jove raportant les Articles de la Paix de Noyon dit, que celui de la Navarre 
portoit, que Charles la rendrait au Fils du Roi Jean , qui en avoit été chafl'é , fi les 
Arbitres, dont François & lui conviendraient, jugeoient, que cela fût de jufticc: Si 
id Judicibus , quos conjlituere futnmtc rei arbttros deberent , ex eequo b" jure vi- 
der etur (t): ou comme dilbient les Espagnols , félon Guichardin , fi le jeune Roi M A là 
Henri fcloit voir, que ce’ Roiaume lui apartenoit de droit f. Et quant au Roiaume 
de Naples, le même Paul Jove ajoute un Article, par lequel le Roi Charles s’obligcoit xvui. 
de paicr tous les ans ccnt-millc écus d’Or au Roi de France, afin que ce tribut fervit à ^ 
montrer, que ce Roi avoit quelque droit au Roiaume de Naples [a]. l'uvrt 

M. Varilla# Livre quatrième de fon Education des 'Princes , dit, que Gouffier s’o- xu. de 
piniâtranr à demander, que les Roiaumes de Naples Se de Navarre fufient rendus 
Roi de France , fon Maître , avant que le Roi Catholique alàt prendre po fie filon des taik. 
Roiaumes d’Espagne , Guillaume de Crouy deChiévres, Plénipotentiaire de Charles, 
promit en fon Viom la reftitution de Naples Se de la Navarre , à la charge , que céte 
promette demeurât fecrcre , jusqu’à ce que Charles fut en Espagne , Se. y eut dispofé 
les esprits à donner fatisfaéhon à François I. Se que pour cet éfet Goulncr Se Chié- 
vres urefiërcnc deux Traitez , datez du même jour , l’un fecret, par lequel Charles 
s’obligcoit de reftituer les deux Roiaumes ulurpcz par Ferdinand , après qu’il aurait 
pris pofieffion des Espagnes , quand même les Etats du Pais n’y voudraient pas con- 
lcntir-, l’autre, qui fut public dès le jour de la fignaturc , lequel portoit feulement, 
que les deux Rois s’en raporteroient au jugement des Arbitres. On prétend , que le 
Traité fecret, donr parle ici M.Varillas, cft apocrifc : & plu ficurs curieux , qui l’ont 
cherché , depuis qu’il en a fait mention , le croient au fil dificile à trouver , que l’ori- 
ginal de la Donation de Conftantin [3]. 

Quoiqu’il en foit, il a raifon de dire, que Gouffier perdit autant de réputation par 
ce Traité, que Chiévres en aquit* & que François I. fie une faute irréparable de s’ê- 
tre paié de la promefle d’une reftitution incertaine , tandis qu’il étoit en état d’y con- 
traindre Charles, par la force de fcs Armes, en lui enlevant les meilleures Provinces 
des Païs-Bas , pendant qu’il irait en Espagne. Car il faloir absolument que Charles 
y alàt au plûrôr^ou qu’il hazardât de perdre laCafiille Se l’ Aragon, où il y avoit un 
puifiant parti [4J, qui travailToic à mètre fon Frcrc fur IcTrône. Ainli, François I. 
eût fujet de fe repentir durant tout fon Règne , de n’avoir pas profité d’une 11 belle 
ocafiôn. 


Les autres Articles du Traité de Noyon regardoient l’Empereur & les Vénitiens, & 
portoient , que Maximilien aurait deux mois pour avifer , s’il vouloir être compris 

dans 


[t] Charles n'en païa jamais rien. Ce paiement, dit 
Guichardin, lui fctnbJoit onéreux, fie le Traité de Noyon 
lui déplaifoù d'autant plus , que la necefEté de palier en 
Espagne l’avoit contraint de le conclure, au préjudice de 
celui de Parti, [de i % 14.] M. Varillas die au contraire, que 
Charles en (ut £ content, (certes U le devoit être .) que 
Chiévres en eut pour rccompcnfe le* Charge* de Grand 
Amiral de îtaplei, de Grand Chambellan, de de Premier 
Minière d'Etat, avec les Duchex de Sons de d’Atrl dans le 
Roiaume de Naples ; de le Gouvernement de l’Eclufe en 
Flandre. Au rerte , M. Varillas l'eft mépris , quand il 

a dit , qu'ait donna , en cinjîJtratttn de l'âge fini avancé du 
Roi Trti-Cktitun, à (Joa/fier l’avantage, que Chttvm l'allât 
7 ron-.tr à S'tytn. Car il remblcroït , que U preiTcance Tût 
fondée fur i'àge» de que celui de* Roi, de France de d'Es- 
pagne, qui fe trouverait le plus jeune, dût codera l'autre. 
Ce qui rrablfcklt une égalité, à laquelle nos Rois n’ont ja- 
mais voulu contenir, '& ne consentiront jamais. 

(ï| Ctnm rn miUia auncrum nurnmum qaetaitnu Gatl» (Ca- 
nin 1) ftnderet , u t « rrrtmii œmine alsqned Gallit in Neaptii- 
tjKs Rtjtko jiii rft vtderetur. Hui. si cet Article étoit dan, le 
Traité de Noyon , comme le dit Paul Jove, François 1 . 
n'avoit qu'a le citer à C 'urle-Quiat, lorsque lui aiam ofert 
pour fa délivrante de p rifon , de renoncer au Roiaume de . 


Naples, de au Duché de Milan, l'Empereur, \ ce que ra- 
conte fon Hifïorien, Don Juan Antonio de Vera, répon- 
dix, que François n'y avoit aucun droit 5 de que par cott- 
fequent il ne renonçoit à rien. 

[3] D'ailleurs, s’il y eût eu un Traité fecret, par lequel 
Charles eut promis de reftituer le Roiaume de Naples i 
François I. comment la Régente , fa Mere , eût elle ou- 
blié de produire l'original de ce Traité, qui feul eût con- 
vaincu l’Empereur , de tous fe* Minières , quand ils di- 
foient qu’en renonçant à ce Roiaume , il ne renonçoit A 
rien» Ajoutez encore à cela, qu'il n’eft pas dit un feul mot 
de ce Traite fecTet dan» tous les Ecrits, ManifeAes , de Pro- 
teftationt, qui fe firent durant la prifon, de après la dé- 
livrance de ce Roi. Le Premier PreGdent de Selve n'en 
dit rien dan, fe. Mémoire», lui, qui avoir été le principal 
inftrument de toute la Négociation de Madrid ; de qui fa- 
rde mieux que perlhnne qe fan tenu , défendre de foùte- 
nir le, droits de fon Maître. D’où il faut conclure, que c« 
Traité fecret cft un pur e/l n de raifon de M. Varillas. 

[4] Formé par Don Pedro Martinez de Guzman , Grand 
Commandeur de Calatrava, Gouverneur de l'Infant Don 
Fernando; fit par Dots Alvaro Oforio, Evêque d'Aitorgaj 
fon Précepteur. 
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dans ce Traite -, mais que s’il y crttroit, le Roi de France ne laificroit pas d’etre eft 
droit d’aider les Vénitiens au recouvrement deVeronne. Que lî Maximilien leur ren- 
doir céte Ville, ils lui paieroient , en deux fois, la lommc de deux-cens mille écus: 
cent mille, le jour même que la Place feroit rendue > & les cent mille autres, iix mois 
apres: & qu’outre cela le Roi le tiendroit quitte des trois-cens mille, que Louis Xll. 
fon Prcdcceficur lui avoit prêtez pour leur faire la Guerre. Ces conditions croient li 
avantageufcs , que l’Empereur accepta & ratifia la Paix, à la Négociation de laquelle 
il s’étoit fort opofe auparavant, le defir d'avoir de l’argent (quiefoir ce dont il man- 
quoit toujours) l’ai ant emporte fur la haine naturelle, qu’il portoic à la Couronne de 
France -, 6c fur l’ancien acflèin qu’il avoit, de dominer ablolumcnt en Italie. C’eft 
ainli qu’en parle Guichardin à la fin du douzième Livre de fon Hiftoire. Au relie , 
le Traité de Noyon ne fut point obfervé , ni par François , qui fc plaignoit, que 
Charles ne lui paioit point les ccnt-millc écus de penfion, & qu’outre cela , il cabaloit 
contre lui avec les Princes d’Italie , pour le enafier du Duché de Milan » ni par 
Charles , qui demandoit la rcfticution de celui de Bourgogne. L’éle&ion de Charles 
à l’Empire, auquel François afpiroit avec paillon, acheva de les brouiller irrcconcilia- 
blcmcnt cniemblc > & tous les Traitez qu’ils firent vint-cinq ans durant, ne furent que 
des amufemens de Paix , lé gouvernant cous deux l’un envers l’autre à peu près com- 
me Louis XI. & Charles, Duc de Bourgogne : avec céte difcrcncc, que François I. 
lcmbloit avoir fucccdé au malheur de ceDuc> & Charle-Quinc au bonheur de Louis XL 
Les Hiftoriens ont tant parlé des Négociations, qui fe firent pour la délivrance de 
François I. prifonnier à Madrid , qu’il feroit fupernu d'en faire ici la rwrracion , qui 
d’ailleurs ne ferviroit que de décoration au trionre de Charlc-Quint. Je me contente- 
rai de dire à ce propos , que cet Empereur perdit le principal fruit de la vi&oire , en 
préférant, en céte rencontre, l’avarice à l’ambition-, au lieu que s’il eût préféré l'am- 
bition à l’avarice, en donnant genereufement , & fans rançon, la liberté a fon prilon- 
nier , comme le lui confcilloit fon Confefleur (æ) j ( heureux les Princes , qui en ont 
de tels!} jamais François I. n’eût pû entrer en concurrence de gloire avec lui » ni la 
France oublier un fi grand bienfait. Mais comme Charlc-Quint , aveuglé de fon bon- 
heur, traita avec ce Prince en Marchand, & non pas en Roi, aufii, François n’exé- 
cuta de routes les conditions du Traité de Madrid , que celle du paiement des deux 
millions d'écus d’Or , promis pour fa rançon : voulant donner à entendre par-là , qu’il 
traitoir en banquier, celui qui n’avoit pas lu le traiter ên Roi [1 J. Le Lcétcur trou- 
vera dans la Protestation, qui eft après ce Traite , les juftes raifbns , pour 
lesquelles François prorefta de nullité, avant que de le figner -, déclarant, en prelence 
de François deTournon, Archevêque d’Ambrun-, de Jean de Sclvc, Premier Préfi- 
dent de Paris -, & de Philippe Chabot, Baron de Brion, Plénipotentiaires de Franco 
& du Maréchal Anne de Montmorency, qui le trouvoit alors dans fa Chambre, que 
les conditions , que l’Empereur cxigcoit de lui, étoient exorbitantes, & trop préjudi- 
ciables au bien de fon Roiaume» & que, par conlcqucnt, ne les pouvant tenir, fans 
blcflcr lbn honneur» ni refufer auiîi de les figner, fans s’expofer au danger d'une pri- 
lon perpétuelle, & fans atircr une infinité de maux à fon État, qui ne pouvoir être 
fccouru & défendu, ni par la Régente, faMere, que les maladies fréquentes avoient 
fort afoiblic » ni par fes Enfans , qui éroient en bas âge » il entendoie garder & pour- 
fuivre les droits ac là Couronne. Don Juan Antonio de Vera dit, que Charlc-Quint 
difant le dernier adieu à François I. le pria de lui vouloir dire ingenûment,s’il partoic 
avec intention d’cxccuter le Traité de Madrid , jurant plufieurs fois en foi de Cava- 
lier, que pour rien au monde il ne diféreroit de le mètre en liberté : & que François 
répondit , qu’il s’en alloit avec une rclolution ferme & confiante d’acomplir tout ce 
qu’il avoit promis (a). Mais dès qu’il fut en France, il changea de langage, foutc- 
nant que les promefles faites en priion lont milles , félon ccc axiome du Droit : Ve lie 
non créditât , qui rctinetur: à quoi Charlc-Quint & lbn Confeil repliquoient , que 
s’il croit vrai , que les prifonniers ne puflent pas engager leur parole , pour obtenir 
leur liberté , il lèroir inutile de traiter avec eux » & qu’ainfi , la priion feroit perpé- 
tuelle, ou la Guerre fans miièricordc, pour le$ vaincus [al. Choie contraire au Droit 
des Gens. Mais, à mon avis, rien ne rendit le procédé de l'Empereur plus odieux, 
que te traitement qu’il fit à François, après la fignature du Traité, l’aiant fait garder 
depuis ce jour-là , jusqu’à celui de fon arrivée à Fontarabic , aufli étroitement qu’au- 
paravant , quoiqu’il eut fiancé la Reine Eleonor : cnfortc que ce Prmee avoit raifon 
de fe plaindre , qu’/V n* avoit jamais eà une heure , ni un moment de liberté (b). 
Dans un même tems , dit Guichardin *{* , il éroir carefic comme beau-Frcrc , & gardé 

comme 


(il Charle-Quint , qui aimoit mm a être compare arec 
Alexandre, ne Te piqua point d'imiter la généralité de ce 
Prince i qui répondit un jour à Partwenion : le Coni'dl que 
ni me donne* , eft bon pour un Marchand , & non pa, 


pour un Roi. Ogmte-Cum Liv. 1 V. 

(a) Tacite dit, que I’ufage de faire d« prifonnier», eft 
le Commerce de U Guerre. Annal. 14* 
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comme prifonnicr: d’où l'on pouvoic facilement juger, que leur concorde croit pleine 
de discordes & leur nouvelle parenté fans amours & qu’à la première ocaiion , leurs 
anciennes animofitez recommenceroicnt avec plus de violence que jamais. 

Le Traité de Madrid n’aiant poinc été acompli de la part de François I. [à J pour 
les rai Ions déduites dans la Proteftation , dont je viens de parler,. Cnarle-Quinc, qui 
reconnut, mais trop tard, que plus un Traite cft onéreux à l’une des parties , plus 
l’inobfcrvation en cil cxcufable, ou ncccifairc ; fut contraint d’en conclure un autre, 
à des conditions plus modérées. Ce fut celui de Cambrai de mille cinq-cens vint- 1 5-29. 
neuf, en vertu duquel François rcrenoit le Duché de Bourgogne, qu’il avoit cédé à 
Charlc-Quint par le Traité de Madrid^ & obtenoir la délivrance de les Enfans, moicn- 
nant l’acompUilcmcnt de ion Mariage avec Elconor, Sœur de l’Empereur, qu’il avoit 
fiancée en Espagne. Céce Paix fut traitée par l’Archiduchcfic Marguerite f 2 J , Tante 
paternelle de Charlc-Quint , & Duchcflc Douairière de Savoie ; & par Louiie de Sa- 
voie, Mcrc de François: & ce qui cft très-remarquable, dit le Nardi, c’cft que leur 
Négociation fut fi fecrctc,quc les Ambaftàdcurs de Veniie & de Florence, qui éroient 
prclens, ne purent jamais rien favoir de ce qui étoit fur le tapis, quoiqu’ils en fiflent 
de grandes inftanccs , au nom de leurs Républiques , qui y avoicnc un notable inter- 
eft, à caufc de la Ligue-Sainte [3], conclue contre l’Empereur. Au refte, ajoute-t- 
il, cctc Paix deshonora beaucoup les François, qui ne pouvoient dire , pour quelle 
raiion ils abandonnoient à la discrcrion de l’Empereur, leur ennemi commun, les Vé- 
nitiens, leurs Alliez, qui, par cet acord, étoient obligez de rendre coures les Villes 
& Places, qu’ils pofleefoienc dans la Pouille-, & les Florentins, leurs anciens amis, 
qui n’avoient encouru l’indignation de ce Prince, que pour avoir aidé à la délivrance 
ou Pape, qu’il renoie priibnnicr. (c) Guichardin die , que François I. éfoit fi uni- (<) Livre 
qucmenc ocupé du foin de retirer fes Enfans des mains de l’Empereur, qu’il ne fit au- 
cun fcrupulc de facrificr le faluc de les Alliez à fon propre intereft ; & que les Florcn-toire de* 
tins l’a'iant prié rres-inftamment , de leur permetre, comme avoit fait Louis XII. fon FU>rtttce ' 
Predcccflcur, en mille cinq-cens douze, de faire leur acord avec Maximilien I. il le 
* leur rcfulà, leur prometant de n’en conclurrc jamais aucun avec Charles, fans les y 
comprendre, eux, & tous fes autres Confcdcrcz, lesquels il trompa de même. Il y 
avoit bien un Article , qui portoit , que les Vénitiens & les Florentins y feraient com- 
pris , pourvu qu’ils vuidaflent , dans quatre mois , tous les diférends , qu’ils avoicnc 
avec l’Emjpereur ; condition , qui leur donnoit une exclufion tacite. H ajoute , que 
François fut fi honteux de leur avoir ainfi manqué de foi, qu’étant alé, après la con- 
clufion de cétc Paix, à Cambrai, pour viftter la Ducheflê Marguerite: il nit quelques 
jours fans vouloir fc laitier voir à leurs Ambafîadcurs , fuianc de donner Audience à 
des Miniftres, dont la prcfcncc lui reprochoit fon iniufticc (/). Paul Jove dit, que (J ) Livre 
lors qu’ils fc plaignirent à lui du tort , qui leur étoit (aie par cére Paix , il en rejetta la 
faute fur les deux Princcflcs, qui l’avoient négociée : difant, que comme les Femmes to i rc à'î- 
ne haïflcnc rien davantage que la Guerre, il ne faloit pas s’étonner , que Louife & ulie - 
Marguerite fc fùfiènt fi fort hâtées de conclurrc la Paix [4,]. On remarquera en pas- r«)Le»o. 
lant, que le Doge André Gritti apclloic la Ville de Cambrai, le Purgatoire des Veni-^ 
tiens, à caufc que toutes les Négociations , qui s’y étoient faites de fon terns , entre Guichar. 
deux Empereurs & deux Rois de France, avoient été fatales à fa Republique. Deux din, ou 
ans après, celle de Florence perdit fa liberté, & tomba fous la domination d'un bâtard j*J^ e 
de la Maifon de Mcdicis , qui en fut créé Duc, en exécution du Traité fait en 1 5291V), fdoa * 
à Barcelone, entre le Pape & l’Empereur. Par où fut acomplie la prédiction, que le 
fameux Jacobin Sa vonarolc avoit faicc, quelques heures avant que d’aller au fuplice, à ,*j re p 4 . 
jâques Nicolini: que les plus grandes calanutez de la Ville de Florence arriveraient "fi* 
lous le Pontificat a’un Clément m \". Au refte, fi Clément VII. fut le fléau des 1 * 1 °- 
rcncins, fa Nièce Catherine fut, depuis, celui des François, dont il ne tint pas à el- paao-cai* 
le, qu’elle n’achevât de renverfer la Monarchie , par le déteftablc deflein qu’elle avoit, 
d’ûtcr la Couronne aux Bourbons , qu’elle haïflbit , pour y appcllcr les Enfans du Duc liv^ ’ 

de VII. de 

[ 1 J Comme l'avoit bien prédit le Chancelier Gattina- té , V Arthtdiuktfli ji fait f*rt <U U Rriat Don airint it Partit- **'•* 
ra, qui ne vouloit point que le Roi Franco» lût mil en li- (M, Eleonor, muni «y il lui faut irMthtr. Elconor n'eroii to,rc « 
berté, qu’aprèx la reAùution cléitive de la Bourgogne ; di- donc pa* une de* procurarrice* de l'F.mperenr en céte oego- 
faut hautement, que 1 'F.tupereur (croit la dupe d'un Trai- dation, puixque (a Tante y ftipuloit pour elle, 
té, dont l’execution commence» parla délivrance du prL [3] Ligue Fait entre U Pape Clément Vil. de qui elle 
lonnier. fur furnommée Clémentine , le* Vénitien», le» florentin* , 

[a] Quelque* Hiftoriens lui adjoignent Marie, Reine de 8c le Due de Milan, pour procurer la dtlierance des Enfanx 
Wonerie, Strur de Cliarle-Quim ■. & d'ahtrcj, comme le du Roi Franco», 8t revendiquer le Roiaume de Naple* au 
Na/di , la Reine Eleonor : mai* il efl conftant , que ceL Salni-Siege. 

!e-ci «oie alor* en Expagne, d’où elle ne forrii que l’année {4) gïù puJirii pim as eom Juarum CivitJlam cflenficnem o» 
furvante, pour venir en France, avec les Enfant du Roi /traînai , tangua»* Pseit axiJwrtt , rtjiatbat. Hlft. Lib. 
fon mari. Dan* l’F.pigraaime . que Marot a faite fur la XXVI. Louife 8c Marguerite ariverent a Cambrai le fep- 
Faix de Cambrai, il fait mention de rruix PrincelTe* , qui ■ tieme de Juillet, 8c 1 a Paix lut lignée le cinquième d’Auut 
la conclurent , 8c par tonfc^uenc , la Reine de Hongrie j fuivant , au lieu que A elle eût été traitée par de* Ambafla- 
étoit une de* trois. A mutes à cela, qu’à la tin de ce Trai* [ Jeun, U négociation eut duré peut-cue plus d'un an. 
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de Lorraine, ion gendre. De forte que ce ne fut pas fans raifon, que le Cardinal de 
Tourpon, qui connoifloit (on dangereux esprit, ol'a lui dire un jour, qu’elle le rraita 
deradoreux: Madame , je ri ai jamais rodât e , que lors que fai négocie vôtre Ma- 
riage (f). Sur quoi il faut aulîi remarquer , que cétc Alliance Papale fut la première 
cauic du refroididement d’Henri VIII. Roi d’Angleterre envers François I. jjréccn- 
dant, que François, dans leur entrevue de Boulogne & de Calais, lui avoic promis 
de ne conclurrc jamais le Mariage du Duc d’Orléans, fon fécond Fils, avec la Nièce 
de Clément VII. que ce Pape n’ciir nétroié à Henri la Bulle, qu’il demandoie pour 
la diflolution de fon Mariage avec Catherine d’Espagne f i ]. F.t ce mécontentement 
joint aux follicitations de Charlc-Quint, qui lui redemanda fon Amitié après la mort 
de Catherine, proteftant que fon rdlcnrimenr s’étoit éteint avec la Vie de fa Tante fijj 
ce mécontentement, dis-je, produisit leur réconciliation aux dépens de François 1. à 
qui ils firent conjointement la Guerre. 

La Paix de Cambrai ne fut pas de longue durée , ainfi qu’il arrive toujours des 
Traitez, qui font trop onéreux à l’une des parties [j]. Car François I. fcplaignoir, 
que par celui de Cambrai, l’Empereur lui avoir fi bien lié les mains, que s’il ne le les 
délioit lui-même, ilncpourroit jamais fe mêler d’aucune chofe, où il y eut de l’hon- 
neur & du profit [4.]. D’ailleurs, ces dcuxgrans Princes aimoient trop la Guerre, & 
ne fe lioicnt pas allez l’un à l'autre, pour être long-tcms en repos. L’an mille cinq- 
cens trente-trois , François Sforcc, dernier Due de Milan, aiant fait couper la tête à 
François de Merveille , qui rélidoit auprès de lui on qualité d’Ambaflàdcur iècret de 
France, pour avoir fait tuer un Gentilhomme du Pais ; ou plutôt pour contenter 
l’Empereur, qui prenoit ombrage de la correspondance, que ce Duc entretenoit avec 
François l. ce Roi, qui n’arenooit qu’une ocafion de r’entrer dans le Milanez, cavoia 
le Prclidcgt Poyct [fj en Savoie, pour demander au Duc partage par fes Terres. Ce 
Duc, qui avuic époulé 1 a Soeur de l'Impératrice , préférant l’amitié ae fon bean-Frcre, 
à celle du Roi, Ion Neveu, refuia le partage, ainli qu’il avoit refiifé auparavant de 
prêter la Ville de Nice au Pape & au Roi, pour leur entrevue j de recevoir l’Ordre 
de Saint Michel, avec une pcnfion de douze mille Ecus, & de rendre l’hommage de 
Foucignv. Tout cela joint cnfcmblc , obligea le Roi de porter dans le Piémont la 
Guerre, qu’il avoit prétendu faire feulement au Duc de Milan. L’Amiral de Chabot 
entra dans la Brcllc &c dans la Savoie (g ) , fans y trouver aucune refiftancc * enfuite 
il prit Turin , & toutes les Places du Piémont jusqu’à la Doiicrc , & il alloit infailli- 
blement conquérir tout le rede, fi le Roi, toujours crédule, & toûjours trompé, ne 
fe fût pas laiile amulcr par de vaincs espérances du Duché de Milan, dont l’Empereur 
lui feloit prometre l’Invcfticurc pourrie Duc d’Orléans, fon fécond Fils, tandis qu’il 
travailloic a lui débaucher tous les Alliez, & qu’il fe preparoit à lui faire une fanglan- 
tc Guerre. Mais enfin , ce qui arriva , en cc tcms-là , au Duc de Savoie , qui fc 
croïoit à l’abri de tous les orages, fous la protection de Charlc-Quint, & ce qui vient 
d’arriver au Duc Amcdéc IL cil une preuve évidente, que l’amitié de la Maifon d'Au- 
triche cft d’un foiblc lécours à ccs Ducs contre les Armes de la France. 

Comme le Connétable de Bourbon avoit cédé à l’Empereur le droit , qu’il preten- 
doit avoir fur la [6] Provence, en vertu du Tcftament d’Anne de France, fa belle 
Mcre, à qui René , Duc de Lorraine , avoit transporté le droit qu’il y avoit : l’Em- 
pereur enyvré de fa bonne fortune, crut, qu’il n’avoic qu’à paroitre avec fon Armée, 
pour fe faire ouvrir toutes les Portes des V illcs de cétc Province j mais il éprouva de- 
vant 


[ 1] Letre au Roi de Jean DnueviUe , An-.bafl.iJeur de 
France en Angleterre , datée du deuxieme de Novembre 
mille cinq-cens trente-trois. Et dans une autre du fepttéine 
du me me mois, a tirelire au Grand Kl.mrc Anne de Mont- 
morency , il airnite ce qui fuit : ledit Sieur Roi m'a dit, 
que le Roi le lui avoit promis, non à lui fcul, mais aulli a 
la Reine fa Femme, dernièrement a Catais; & que ft ledit 
Mariage fe lèfoit , fans que le Pape fit tien pour lui , il 
o'auroit pas grande ocafion d'eftimer avoir grande amitié 
avec le Roi. 

(xJ L* Roi vôtre bon Ftcrc m’a dit, que l'Empereur lui 
avoit écrit une Lctrc contenant cinq Articles, dont le qua- 
trième cil , qu'il le prie d oublier ce qui s'ell palTc enrr'eux 
a taule du divorce de fa Tante, cedant a preient l'ocafion j 
de leurs dtlercn^F ; 3c pour ôter tout foupfun 3 c racine 
d'inimitié, il le prie de vouloir renouvelles les vieux Traitez j 
de leur amitié Sc confédération, lui fefant entendre , que 
quelque clvofe qu’il y ait eu cnn'eux deux, il u'a pas oublie 
Ict plaifift, bénéfices, 3 c fecours qu'il a refus, dont il (c 
lent grandement oblige à lui, Sc qu'en recompenfe de cela; 
il ert preft de t'cmploicr pour lui en toute» fes afaircs , com- 
me le meilleur ami , qu'il ait en ce Monde. Utrt Je TEvi- 
de Tarie Au ka traufeis /. Satie Je Tendra Jm 19. J'A- 
wH 1 Jîft. 


[î] .Ver crtdiierit, dit Tire Live Livre Vlll. ullum fe- 
fulnm, nue kamimm , rn u teaduietu , tnjmi eau» fxnittar, 
Jmtiùs , qmàm netejfe fit, maJtjitrum. 

[4] C'eft comme en parle François I. dan» une de fes Le- 
très a l’Evêque d'Auxerre, fon Ambafiadcur à Rome, da- 
tée du il. de Novembre If} J. 

[fj Qui fut frit Chancelier en if}8. & deftiiué de cette 
dignité, pout fes concuilions St malverfations, en if4f. 

Ce droit étoit nul de toute nullité , ainfi que celui 
du Duc de Lorraine j car le Tcftatneru d'Anne de France 
oc pouvoir infirmer ni détruire celui , que Charles d’ An- 
jou , Comte de Provence , avoit fait en faveur de Louis 
X L fon Coufin Germain, & des Rois de France fes Succea- 
feurs t Claufe qui donnoit l'exclufion à tous les Princes t 

Î ui n’étoient ni Rois de France , ni heritiers préfomptifs 
c cette Couronhe. Ajoùtea à cela, que la Provence étant 
Pats de Droit écrit, où, par confcqucnt, l'i/iftitution d’he- 
mter a lieu, nul autre n'y pouvoit prétendre, que celui 
& ceux , que Cltarles d'Àn»ou , qui en croit légitimé de 
paiiiblc poilcilêur, y appelloit. £1 c’cft par ce droit qu'il a- 
voit joui, lui-même, jusqu’à fa mort, de ce Comté; Re- 
né Roi de Sicile, fon Oncle, l'aJanc prcfcrc par fon Tcfta- 
ment au Duc de Lorraine , fils de <a fille. 
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vant Marfcillc [ 1 ], & devant Arles, que les mcfurcs, qu’il avoir prifcs, ccoicîit faus- 
ics: de force qu’apres un mois de fcjour, il fur conrraint de fc retirer honreuicmcnt 
avec fes Troupes, que la fatigue & la maladie avoient déjà diminuées déplus d’un fiers. 

Ce fut en ce tems-là , que l’Avocat General Capcl aiant remontré au Roi , que les 
Provinces de la Couronne crâne inaliénables» il n’avoit pu céder la Souveraineté de la 
Flandre & de l’Artois * & que , par confcquent, Charles d’Autriche, (c cil ainfi qu’il 
apclla l’Empereur,) étant toûiours fon Vaflàl pour ces Comrcz,6c pour celle de Cha- 
rolois , aYoit commis crime de felonnie : il fut dit par Arrêt rendu en pré&ncc du 
Roi, icant en fon Parlement , acompagné de tous les Pairs de France» que Charles 
Jferoic apcllé par un Edit peremtoire, pour répondre au Procureur General fur fes con- 
clurions , & voir juger la rcverfion & réunion de ces trois Comtez à la Couronne. 
L’Empereur répondit a cet adjournement , que puisqu’on le rapclloit en France, ij y 
reviendroit avec de Ji bonnes pièces en main, que le Roi feroit contraint d'obfcrvcr 
cous les Articles des Traitez de Madrid fie de Cambrai. Mais tout Pefet de cétc me- 
nace fc reduific à la Priic de Montreuil, & au Siège de Terouanne , où il ne gagna 
que des coups. Durant ce Siège , fes deux Sœurs , Elconor, Reine de France, & 
Marie, Reine-Veuve de Hongrie, alors Gouvernante des Plus- Bas , s’étant avifées de 
faire tenir une Conférence au V illage de Bomy , leurs Députez convinrent d’une fur- 
féancc d’armes de trois moisjxnir la Picardie fie pour les raïs-Bas , pendant laquelle 
on rraiccroit la Paix. Cette Treve fut peu de rems après fui vie d’une autre de crois 
mois , pour le Piémont , le Daufiné , & la Provence. Il étoit dit par celle-ci » que 
l’Empereur fie le Roi garderoient de part & d’autre les Places » qu’ils rcnoicnc dans le 
Piémont : ce qui toumoit fout à la ruine du pauvrp Due de Savoie , qui le trouvoit 
également dépouillé par Ion prétendu Protecteur, & par fon julte ennemi. 

Enfin , Charle-Quint fie François s’étant rendus à Nice , où le Pape Paul III. les 
a tcndui r , pour les acordcr cnfemblc > en qualité de Père Commun, & de Médiateur: 
ils convinrent, fans fc voir , d’une Treve pour dix ans. Car pour une Paix finale, if$8. 
jamais Paul, le plus habile Prince de fon tems, ne les y put réduira } tant leur hu- 
meur fie leurs interdis étoient incompatibles. Et Paul meme , avant que de s’en re- 
tourner à Rome, prédit, que cette Trêve ne feroit point oblèrvée , l’un voulant ab- 
iolument garder fie retenir le Duché de Milan -, & l’autre fe fefant un point d'honneur 
de le recouvrer, comme fon bien de Patrimoine. Les fpccularifs crurent alors , que 
le Pape n’écoit pas venu i Nice par le feul motif de les réconcilier, comme il le di* 
foit^ mais principalement, pour traiter avec Charles le Mariage de fa Fille-naturelle > 
.Veuve du Duc de Florence, avec Oétave Farnefe, fon pctit-Fils j fie pour négocier 
avec François, celui de Victoria, Sœur d’Oéhve , avec Antoine, Fils aîné du Duc 
de Vendôme : fie que, pour empêcher que fon fecret ne paffte de l'un à l’autre, il fc 
chargea adroitement de la commiffion de porter réciproquement la parole de l’Empe- 
reur au Roi, fie du Roi à l’Empereur, fous couleur de leur épargner la peine de dispu- 
ter j afin qu’ils n’cüflcnt pas bdoin de fc voir : ce qui eût indubitablement fait man- 
quer les deux Mariages, qu’il defiroir, fie fur tout celui de la jeune Douairière de Flo- 
rence, par le moien duquel il esperok de parvenir à Tlnvcftiture du Duché de Milan 
pour les Knfans, qui en viendraient. Il cft bon de dire en partant, que ce fut à Ni- 
ce, que Don Pedro Sarmiento, étant à l’Audience de Pauli II. l’apclla, Vneftra In - 
gratitud* au-licu de, Vuejtra Beatitud. Equivoque, où le cœur eût plus de part que 
la bouche, comme l'avoué presque l’Auteur dcPEpitorac de la Vie de Charle-Quint. 

£ Quelques-uns crurent, dit-il, que Don Pedro l'a voit fait à deflein , parce que le Pa- 
pe pafloic univerfcllcmenc pour ingrat envers l'Empereur, de qui il avoir reçu plulicurs 

bienfaits. 


f i ] On rcmirqua quelque, années apres que le. Villes | 
Si ki pc. tonnes , dont le nom commençoic par une M. fu- 
rent toûioars fatale» à Charle-Quint , tomme le marquent , 
c« deux vert. 

hfxjfiki, Affluer, , Manriiims , V Mttz, ' | 

Si mÜM ttjfgttu, fila fer atmH* fmflrm. 

Ceft-à-direi G j’cûile pu venir à bout det MarfciUois, de* 
Maure* d'Alger. de Maurice, Electeur de Saxe } 8t des Vil- 
le, de Magdebourg & de Mets, redite etc heureux en toute» 
mes eotrepriles. 

Il perdit Ion rem pi & fc» Troupe, devant Marfcillc en 
if,É. fon Armée Navale au Siège d’Alger eu » t*r. Ce fa 
réputation à Magdebourg , dont le, habitai» . qu'il avoir 
proscrit» par deux fois, lui firent fentir, que leur cours- ' 
fe étoit pfu, grand que (cmre, ft, force»: car après un long 
liège, il fin obligé de leur acordcr la paix, fin» toucher ! 
à leur Religion , ni à leur liberté. [1,51.1 L'année fui. j 
vante. l'EÎcéteur Maurice te contraignit d'elar^ir le Land- 1 
grave de Ht lié , fun Beaupere, qu'il tenait prifonnicr de- 
puis cinq *n». On r-r lit bien encore ajouter aux deux vers 

Tome II. 


Maximilien, fort Neveu, & Ton Gendre, qui rompit à la 
Dicte d'Augtbourg de 1 5,0. le deikin que l'Empereur avotl 
de faire élire Roi art Romain» le Prince d'Espagne.fon Fit». 
Ce qui eût fait fortir l'Empire de (a Branche de Ferdinand , 
qui le portede encore aujourdui. 

Philippe IL ne fin pas plu» heureux que fon Pere dan* 
l'entreprife, qu'il fit fur Marseille, en 1596. Il aroii tant 
de paliioa pour l'aqudïhoD de cete ville, qu’il étoit conve- 
nu avec Louis d'Aùt, 6c Charles de Casatur, de tout ce 
qu'il» avoient demandé cour la lui livrer, /avoir, de leur 
donner à chacun vint-milk ccut de revenu en fond» de ter- 
re dan* le Roùume de Naplc», 8c la femme de cinq-cens 
mille écu» une fois paire 1 & tin million d'or à la Commu- 
nauté de cete Ville, avec la permifGon d'envoLet ton» les 
ans deux navire» aux Inde», pour y trafiquer avec la même 
liberté 8c le» même, Franchile,. qu'avoient le» Espagnol* 
naturels. D'Ofat Irtre XXXIV. Philippe 1 1 I. n’eut pal 
tua meilleur fuccè», que fon Aieol 8c foo Pere, dans la ten- 
tative, qu’il fit en laquelle fut incontinent fuivie de 

la punition de J eau de Merarguet , que fon Atnbalfodeut t- 
voi* corrompu. 

d % 



XXVIII OBSERVATIONS SUR LES 

bienfaits, avant fon Pontificat.] Que ce fut une méprife , ou une liberté volontaire, 
il cft certain, que ccttc aftion meritoit d’écre punie -, & que par conicquent un Am- 
baflâdcur ne la doit jamais imiter. 

La Trêve de Nice, conclue au mois de Juin de mille cinq-cens trente-huit, fut con- 
firmée , au commencement de l'année luivante , par un 1 nucé fait à Tolède entre 
Charles & François, qui promirent de ne faire point de nouvelle Alliance avec le Roi 
d’Angleterre, l’un fans l’autre. François ne s'apercevoir pas, que Charles, fon plus 
dangereux ennemi , ne fongeoit qu’à rompre la bonne intelligence, que l' Anglois en- 
tretenoit avec lui, pour s’unir enfuite avec ce Prince contre la France: bien perfuadé, 
que fi une fois il pouvoit mètre la discorde entre ces deux Rois , dont la liaiîon étoit 
le frein de fa püilfance, & la remore de fes entreprifes, il feroir en état de tout exé- 
cuter. 


François obfcrva fi rcligicufcmcnt laTrcve de Nice, qu’il refufa en mille cinq-cens 
trente-neuf, de recevoir lous fa domination les Gantois , qu; s’etoient révoltez contre 
la Gouvernante des Païs-Bas \ & que non content d’avoir donné pafiàge fur fes Ter- 
res à l'Empereur , & de l’avoir reçu à Paris avec des honneurs excdlîfs , il l’acompa- 
gna jusqu’à Saint-Quentin, & relia fur les Frontières de Picardie, jusqu’à ce que les 
pauvres Gantois cûflcnt été réduits à la fervitude. Mais Charles , qui ne croioit pas, 
que la reconnoiflance fut une vertu de Prince, lé moqua de la générofité du Roi, dès 
qu’il n’eût plus befoin de lui, interprétant captieufement les proracflês réitérées, qu’il 
lui avoir faites, de donner le Duché de Milan au jeune Duc d’Orléans , & deman- 
dant , qu’avant toutes chofes le Duc de Savoie fût rétabli dans fes Etats. Ce qui 
montroic allez , que l’intention de l’Empereur étoit d’en ufer en ce cas avec le Roi , 
comme avoir fait fon Aieul Ferdinand d’Aragon avec Charles VIII. après la refticu- 
tion du Rou(Tilloni car le Piémont rendu, le Milanez n’avoit plus rien à craindre des 
Armes Françoifes : & le Roi eût été la dupe de l'Empereur , comme le fut du loup le 
berger , qui lui livra fes chiens , pour avoir la Paix avec lui. Quoi qu’il en foit , le 
Roi reconnut , mais trop tard , que le Connétable de Montmorency l’avoic tres-mal 
confcillé , lorsqu’il avoit opiné contre tout le Confeil d’Etat , qu’il faloic acordcr le 


i fuspc& , depuis l’entrevuë d’ Aigues-mortes de mille cinq-cens 
tandis que le Roi & l’Empereur dinoient enfemblc dans une Galère , il •’avifà , par 
une fauÎTe galanterie, de demander à Don Louis de Avtla un colier de la Toifon, 
(*)&on & de le métré fubicemenc au cou du Roi (A). A&ion, qui donna lieu à divers Com- 
/Wnio mcntaircs * car bien que le Roi fift fcmblant d’y prendre plaifir , ainfi que la politique 
Vera & la civilité le rcqucroicnt > il ne laifloit pas de remarquer l’cmprcfiêracnt , que le 
dan» h Connétable avoir pour l’Empereur , & de foupçonner qu’il y pouvoit avoir quelque in- 
ciuric- tclligencc entr’eux [i]. Soupçon, de tout teins fatal aux Minières & aux Savons 
Quim. des Princes. 

Richcr, qui étoit prêtent à cette entrcvûë, raportc qu’entre plufieurs propos amia- 
bles, qui furent tenus de part & d’autre, „ l’Empereur die ces propres mors au Roi: 
„ Monficur, les ferviteurs font bien fouvent caulè,que les Maîtres ne s’acordentpas: 
„ il y a long-tcms que nous ferions d’acord , (i nous cû (lions nous-mêmes traité nos 
„ aftaircs enfcmble * mais vaut cncoore mieux tard que jamais. Désormais , il nous 
(i) tuqj „ faut vivre en Paix, & laifler faire la Guerre aux autres” £i). A qui tenoit-il donc 
qu’ils ne fc réconciliaient de bonne foi, & qu'ils ne miflènt fin à tous leurs diférends ? 
Ce fut aufli dans ccttc entrcvûë, qu’ André Doria,à la tres-i niante pncrc deChar- 
AmbaiTi- Ic-Quint , obtint lapcrmilVion de bailcr la main à François I. dont il avoit abandonné 
sied! & * crvicc » P our paücr à celui de l’Empereur , fon plus grand ennemi. De la manie- 
en Dim- rc , dont Slcidan en parle, il ne paroit pas que le Roi fût content de voir un homme, 
™" c « qui avoit fi vilainement tourné cafaquc : { Prince Don a , lui dit le Roi, l'Empereur , 
tnon Frère, aiant de/ire que je vous vijfe ,fai bien voulu avoir cette complaijance pour 
lui , & vous faire cette grâce à caufe de l'afeèhon qu'il a pour vous. 

Enfin, le Roi François aiant perdu toute espérance d’obtenir l’Invcftiturc du Du- 
ché de Milan pour fon Fils le Duc d’Orlcans-, & l’Empereur, outre cela, n’aiant ré- 
pondu aux plaintes , qu’il lui avoit faites du meurtre commis fur le P6 , en la perfon- 
nede Cefar Frceofe, & d’Antoine Rtnçon, fes Ambafiadeurs , que par des récrimi- 
nations mal fondées : il le lentit engage d’honneur à vaneer hautement cette injure. 
Il fit donc arrêter à Lion George d’Autriche, Fils-naturel ac l’Empereur Maxunihenl. 
ma*!- & Oncle de Charlc-Quint , lequel rcpalfoit alors d’Espagne aux Pais-Bas (i) : & ce 
d*n lu . fut par où commença la Guerre de mille cinq-cens quarante-deux - t Se à l’ocafion de 


livre 

an. 


h] l'on Juan Vitrian convient, que Trwiçoit I. avoit I tnt ftf fnftthés y mJkiti lâfltntti tnu ttmAuU. 

tïiîon d« foupçonner le Connétable : rfi U bjm fi , dit-il , | Chap. I v w v * ’ ' ** — : — L 
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ccttc Guerre, qu’il fit cette annüe -11 une Ligue défenfivc avec Guftavel. Roi de Sue- 1,4.3. 
de, qui avoit encore plus d’intereft que lui, de s’opoicr à l’agrandi ficmenc de Charlc- 
Quint , daurant que de fimple Gentilhomme [il étant devenu Roi d’une Nation 
trcs-dificilc à gouverner, Se qui s’etoit fouvent révoltée contre fts Rois -, il avoit be- 
foin de s’afermir par quelque puiflanre Alliance, dans la pofleflion d’un Roiaume, ôté 
à Chriftierne II. qui avoit époufe une Sœur de Charle-Quinr. Ajoutez à cela, qu’il 
étoit dit par le contrat de Mariage de Chriftierne , que s’il ne laiftbit point d’Enfans 
mâles, le droit qu’il avoit aux trois Roiaumes, de Danemarc, de Suède , & de Go- 
thic, paflèroit à Charlc-Qumt [2]. Ainfi, Guftave aiant tout à craindre de cet Em- 
pereur , qui éroit alors presque Maître abfolu de toute l'Allemagne, & François I. 
roue fiijcc de s’en plaindre: ils convinrent tous deux des Articles fuivans. 

I. Que les deux Rois s'entr'aimeraient , & vivraient enfcmblc, comme deux Freres, 

& Ce donneraient réciproquement fecours l’un à l’autre , & par Mer, Se par Terre, 
contre tous leurs ennemis , fans nulle exception , finon de ceux qui ctoicnt compris 
dans ce Traité en qualité d'Allicz* à condition neanmoins que ceux-ci demeuraflènt 
Alliez des deux Rois contraéhms , ou de l’un d’eux. 

II Que lî l’un des deux Rois étoit contraint de Elire la Guerre , Toit ofenfive, ou 
défenfive, l’autre, en vertu de cette Confédération, ferait tenu de lui envoier, toute 
exeufe ccflant, fix-mille hommes d’ Armes, Se de lui fournir autant de Navires Se de 
Vaiflèaux de Guerre, qu’il en ferai r befoin pour transporter cette Milice. De forte que 
fi le Roi Tres-Chrcticn , entrant en Guerre, venoir à demander du fecours au Roi de 
Suede, celui-ci ferait obligé de lui envoier ledit nombre d’hommes 6c de Vaifleaux, 
mais aux frais fie dépens ou Roi de France: fie pareillement, que fi le Roi de Suède, 
étant en Guerre, requérait l’aftîftancc du Roi Tres-Chreticn, ce Roi lui enverrait le 
même fecours , aux frais Se dépens de la Suède. 

III. Que s’il arrivoit , que le Roi Tres-Chreticn fût aflîiilli de fes ennemis, par 
Mer ou par Terre, de telle manière qu’il eût befoin d’un plus puiflant fccou rs,Sc qu’il 
requit le Roi de Suede de lui envoier un plus grand nombre , ou d’hommes , ou de 
Vaiflèaux: le Roi de Suède, en faveur de ccttc Alliance, & pour lui donner des preu- 
ves de fon amitié fraternelle , prometoit de lui envoier le plus proutement qu’il ferait 
pofliblc, tel nombre de Soldats Se de Vaifleaux , qu’il demanderait, par exemple, 
vint-cinq mille Suédois, Se cinquante Vaifleaux, plus ou moins, félon qu’il en ferait 
requis : Et le Roi de France prometoit le réciproque en pareil cas : l’un fie l’autre à 
condition , que celui à qui cette Milice auxiliaire ferait envoiée,cn ferait tous les frais. 

Se ne foufriroit point qu’il lui fût fait aucun tort ni violence , dans les Lieux , où elle 
ferait cmploiéc. 

IV. Que ni l’un ni l'autre nepourroit accepter aucunes conditions dcPaix,d’Acord, 
ou de Trêve, ni palier aucune Transaétion avec l’ennemi, quel qu’il fur, fans y com- 

S rendre expreflèmenr fon Allié -, cette Confédération unifiant fi étroitement les deux 
-ois enfcmblc, qu’ils étoicnc comme incorporez l’un à l’autre £3 J. 

V. Le Roi d’Eooflè étoir par eux compris dans ce Traité, aux mêmes conditions, 
dont ils étoient convenus tous deux : c’eft-à-dire , que Guftave s’obligeoit à ce Roi, Se 
ce Roi à Guftave, pour le fecours réciproque de fix mille hommes, & de certain nom- 
bre de Vaiflèaux de Guerre, félon que l’un ou l’autre en aurait befoin. Et au cas que 
le Roi d’Ecoflc , ou quelqu’un des autres Princes compris dans cetee Ligue , vinft à 
faire la Guerre au Roi de France, ou au Roi de Suede > il étoit dit, quçYc Roi Tres- 
Chretien ferait obligé de donner fecours au Suédois, Se le Suédois au Roi de France, 

Se non point à celui , qui leur ferait la Guerre. 

Il y avoit un Article fcparé de même date que le Traité , par lequel François I. en 
faveur de fon Alliance avec la Suede, Se pour marque du defir qu’il avoit, de la ren- 
dre indifloluble , acordoit aux Ambafladeurs de Guftave la permiflion d’acheter en 
France, Se de transporter en Suède , tout le fcl [4.] dont leur Prince aurait befoin, 
fins paicr pour ccttc fois aucun droit de gabelle , jusqu’à la valeur de fix mille écris 
d’Or au folcil. Grâce dautanc plus confiaerablc, que le Roi ne l’avoit jamais faite à 
pas un de fes Alliez , comme il cft marque dans la r reface de cet Article -, que ce droit 
eft un Patrimoine de la Couronne. Mais il éroit dit aufiî, que ce Ici ne pourrait être 
transporté qu’en Suede , Se que pour faire foi de ce transport , les AmbafTadeurs de 

Suede, 

[il Guftave ae laiflbit pat d’être de naiflanee tres-illuftre «tant mon a Ratiabonne dêt l'année mille cinq-cens treo- 
du côté maternel, Brigitte Stur, Mere de fon Pere, étant te-deux, Se ne reftant plus que deux Fille* à Chriftierne, 
dépendue du coté des 'Femmes . d'une Sarur ou d'une Fille détenu prifonnirr au Château de Sunderbourg en Holftein. 
d’Eric Roi de Suede, qui régnent en l'an 1150. DuW CAjr- [3] H* n»w V nrthffimi fitétrifie inttr ft futit drvinfb, 

Créai m Chrvnito « J arm. 1 fjo. F.t fa Mere, qui s'apcllolt tt -vtiur in nmum etrfui ctnfluihuui US juafi ktcfteitn *- 
Cécile de Eka , étoit Petirt-fille du Roi Charles VIII. asm terfut rfftiti. 

Jumomme Canut. Lotenwt in Vit* liujlnvi /. U] Alors la Suède mttvqooit de fel, de n'en pouvoir tire» 

Charte-Quint pouvoit donc alort lé p<mer pour Meri- d'ailleurc, à caufe que le paflage du Sund étoit ferme pu 
tier de ce* Rqiaume», le Prince de Dîne mue . fon Neveu , le Roi de Danemarc. 
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Suède, ou leurs Deleguez, feroient tenus d’en envoler un certificat du Roi leur Maî- 
tre, au Roi Trcs-Chretlen , à la première ocalion qui Te prefenteroit. 

A propos de ce Traité, il cil bon d’obfcrvcr en pafliint, qu’il fut fait par le Chan- 
celier Poyct, 8c par l’Amiral Chabot, tous deux également fameux fous lcRcgne de 
François I. par leur laveur & par leur disgrâce : l’un juftemenc puni [1] pour avoir 
abufe fouvent de l’autorité des Loix , dont il éfoit l’interprete & le dispenfarcur -, l’au- 
tre parfaitement homme-dc-bien » mais qui l’année precedente, a voit etc condanné par 
Poyct, comme criminel de pcculat 8c de leze-Majefté, quoique tout fon crime fut de 
s’être fait fort de Ion innocence contre les menaces de fbn Roi , pour ne s’être pas dé- 
fie de la vénalité des Juges: l’un mort dans la pauvreté 8e dans l’ignominie , comme 
il le meritoit-, 8c l’autre dans l'cftimc de fon Prince, 8c dans l’aplaudifîèment univer- 
fel de fon innocence reconnue [il Conrad à Phy , le premier des quatre Ambaflà- 
deurs de Guftave, lequel de fimple Jurisconfulte étoit parvenu en Suede , comme Po- 
yct en France, à la dignité de Grand-Chancelier du Roiaume, fut pareillement privé 
de cette Dignité, & condanné à prifon perpétuelle, pour s’être laifle corrompre par 
argent dans les Ambaflades de France 8c de Danemarc , où il avoit traité pluficurs 
(/) Loc- chofes d’importance à l'infû de fon Prince, & de fes Collègues (l). 

Liv"vi Au refte ce Traite avoit été ébauché en 1541. à Châtcllcraud , entre un Secrétaire 
dé V fon de Guftave, & Chriftofe Richer, Secrétaire 5 c Valet-de-Chambre de François! Ic- 
Hiftoire quel avoir été auparavant Secrétaire du Chancelier Poyct, & fut envoié depuis en Suè- 
de Suède. g. cn D ancmarc> pour des Négociations d’importance, dont il s’aquita fort heu- 

reufement. Il eft fait mention honorable de lui dans la Préface du même Traité, où 
il eft dit , que ce fut par fon Miniftére , que les deux Rois commencèrent à s’aimer fî 
ardemment , qu’ils voulurent s’unir cnfcmble par le lien d’une Confédération perpé- 
tuelle. 11 y entroit aufli une raifon d’intereft , ainfi que dans toutes les amitiez des 
Princes: c’eft que Guftave aiant été averti, que tout le fel 8c tous les vins , que les 
Marchands Hollandois portoient dans le Septentrion , 5 c particulièrement en Suede , 
écoient falfificz & corrompus -, il ne trouva point de meilleur remède à cette trompe- 
rie, que de traiter dirc&cmcnc avec le Roi de France , pour établir un Commerce 
mutuel entre leurs Sujets, par un échange des cendres d’argent , des cuivres, des fou- 
* rurcs & hermines, des cuirs, 8c des autres Marchandées, dont la Suède abonde, con- 
tre le Ici, les vins, les draps de Soie 8c de laine, & les toiles de France-, fefant rc- 
prefenter à François! que les Hollandois falfifioient aufli bien les Marchandées de 
Suède, qu’ils debitoient en France: que le fel 8c le vin François, qu’ils debiroient en 
Suède : 8c que comme l’amitié eft toujours plus grande de Roi à Roi, que de Roi à 
Marchand, il aimoit mieux que le Roi Trcs-Chrcticn eût le profit, que les Hollan- 
dois tiroient du Commerce de Suede, que de le laifler à des gens, qui s’cnrichiflbient 
à force de tromper , 8c de furvendre. Richer aioûtc , que Guftave, bien informé du 
profit immenfe, que le Roi de France droit de la diftriburion du fel à fes Sujets, avoit 
délibère d’en ufer de même avec les liens , 8c d’établir , pour cet éfec , des Magaiins 
garnis de fel , où chaque chef de Famille fût oblige de venir prendre fa provifion an- 
nuelle , 8c de lui paicr , outre le prix du fel , dont il prétendoit fe faire l’unique Mar- 
chand en Suède, le droit de gabelle, qu’il impoferoit en qualité de Roi. Ce qui de- 
voir augmenter infiniment Ion revenu, tant pour lui, que pour les Succcflêurs. D’ail- 
leurs, comme il étoit Roi nouveau, 8c par confcqucnt expofé à l’envie de tous les Sei- 
gneurs du Pais, qui croient auparavant fes égaux > 8c au reflentiment de toute la Mai- 
Ion d’ Autriche, qui en ce tems-là étoit la plus puiéanccdc l’Europe : il cherchoit à 
procurer à fes Enfans des Mariages avantageux , par le moicn desquels ils pûflcnt être 
en état de fe maintenir , malgré leurs ennemis, dans la poflèflion de la Couronne, qu’il 
leur avoit aquife. Dans un A été feparc du Traité, les Ambaftadeurs de France 8c de 
Suede font mention de deux Mariages propofez pour les deux Fils de Guftave, favoir, 
(») c*é- d’une ( m ) Fille de la Maifon de Bretagne, pour l’aîné -, 8c d’une Fille du Duc de 
Ftted* Montpcnjicr, pour le fécond-, la concluflon desquels, ainfi que de deux autres Arci- 
Renc de c ^ cs > c ft ré mile à un autre tems, pour en traiter plus à loifur. Mais cette Negocia- 
Broire tion ne palfa pas plus loin. 

dr°ïïÜ. Vers la fin de l’année if+i. François ! avoit fait unTrairé de Confédération avec 
tic rte. le Roi de Danemarc Chreftien 1 1 ! qui quelque tems auparavant s’etoit montré bien 
afc&ionné à la Couronne de France, en voulant bien accepter le colicr de l’Ordre de 
Saint-Michel, ainli qu’il eft expofe dans le préambule de ce Traite. Aufli François I. 

pour 


[i] Ce Traité fut conclu au mois de Juillet t {41. Se Poyet 
fut Irrité au mois d’Aouft fuivant,8e deftitue au mois d’A- 
vril t $4î. Sletdan dit, qqe pour parer ce coup, qu’il avoit 
prévu, il «’croit fait Ecclefiiftiquc , quelques moi* aupara- 
vant, enctpcrance de devenir Cardinal , &. d’éviter, à la 
faveur de la pouipre, la recherche fie la punition de fes «ti- 


ntes. Lhn U'. A fin Hijitirt. 

[ij François I. lui donna fon abolition par Lette* Paten- 
tes, Ce fit revoir fon procès par le Parlement de Paris, qui 
le déclara innocent , 8c par confcquent quitc de i’atnrnds 
de 70000. éctis , à laquelle poyct l’avott condanné. Cela 
fe paltà au mois de Mars de 1 {4t. 
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traitez des princes. 

pour témoigner l’eftime particulière , qu’il fclbit de (on amitié» nomma & commit le 
Ciardmal de Tournon, Ion Premier Minière ) le Chancelier Poycr, l’Amiral Chabot* 
& le Maréchal Annebaulr , pour traiter en fon nom avec les trois Ambafladeurs de 
Danemarc, 8c tous cnfcmblc ils convinrent des Articles (uivans. 

I. Que les deux Rois s’aimeroient d’une amitié fraternelle , 8c s'cntr’apellcroicnt 
Freres -, qu’ils procureroient le bien & Pavanrage l’un de l’autre, & empêcheraient ré- 
ciproquement tout ce qui pourrait faire dommage à l’un ou à l’autre -, en forte que li 
les Etats de l'un ou de l’autre croient ataquez , ils feraient obligez de s’cntrctccourit 
de toutes leurs forces, contre qui que ce fût, (ans nulle exception, pourvu qu’il ne 
s’agi il point d’ébrechcr les droits du Saint-Empire fi J. 

II. Que s’il amvoit que le Roi Tres-Chretien fin Guerre ouverte à fes ennemis, 
quels qu’ils fullcnt, le Roi de Danemarc cmpéchcroit de tout fon pouvoir , que les 
ennemis de la France ne pafla fient par ces détroits de Mer, qu’on apcllc Simet , foit 
pour emporter , ou pour aporter aucunes Marchandées, Vivres, &c. ni pour toute 
autre caule * afin que le befoin & la dilêrc les contraignirent à demander la Paix. 

III. Que le Roi de Danemarc, au cas qu’il en fût requis à tems par le Roi Tres- 
Chréticn, leveroieen fon propre nom, mais aux frais 8c dépens du Roi Tres-Chre- 
ticn, une Armée compofte de Soldats Alemans, & foumiroic les Vaifleaux pour les 
transporter en France. 

IV. Le même Roi prometoit d’envoier en teins de Guerre au Roi Tres-Chretien , 
6c en tel endroit qu’il plairait à Sa Maiefté, fix Vaifleaux de Guerre, équipez de tou- 
tes les chofes nccclfiaircs, avec mille Fanraflîns , outre les Matelots -, & d’entretenir 
lesdits Navires 6c Soldats à les propres dépens au ferviec de François I. durant trois 
mois* à compter du jour qu’ils feraient arrivez fur les Côtes de France: comme aulli 
de faire rout ce qu’il finirait devoir être agréable au Roi Tres-Chretien. 

V. Que li le Roi de France, vouloir cmploier par Terre l’Infanterie , qui fo trouve- 
rait fur les lix Vaifleaux Danois, il le pourrait faire librement, mais â les frais, & à 
la charge de donner à ces Soldats la même paie , qu’il avoir acoûtumé de donner aux 
Alemans : 6c que pareillement , li le Roi de Danemarc vouloir fe lcrvir de l’Infanterie 
du Roi Tres-Chretien dans les Terres de Ion obéi fiance, il l’entrcticndroit à fes dé- 
pens. 

VI. Que fi , après les trois mois partez , la Guerre durait encore, le Roi Tres- 
Chretien pourrait retenir à fon ferviec, avec ou fans les fix Vaifleaux, les mille Da- 
nois , fans que le Roi de Danemarc les pût rapeller , durant tout le cours de la Guer- 
re : à condition qu’ils feraient nourris 6c entretenus comme les autres Alemans , aux 
dépens du Roi Tres-Chretien , qui en pareil cas en uferoic.de même envers le Roi de 
Danemarc. 

VII. Le Roi Tres-Chretien prometoit Tcciproqucmcnt d’envoier en Danemarc dou- 

ze Vaifleaux de Guerre, avec deux mille hommes de pied, outre les Matelots, 6c de 
les entretenir quatre mois entiers , au ferviec du Roi de Danemarc : voulant bien, 

comme plus purifiant, porter une plus grande charge, dautant qu’il n’ignore pas, que 
le Roi de Danemarc ne peut pas, fans beaucoup de dépcnlc , empêcher le partage des 
détroits, dits Simet, ainfi qu’il a promis de faire à les frais. 

.VIII- Mais comme il n’y a rien en ce monde , qui puiflè durer foiijoursi te qu’il 
ferait impie de demander U Dieu plus qu’il ne convient à la condition mortelle des 
hommes; les Députez des deux Rois ont jugé, qu’ils feraient allez, s’ils crabbflbient 
cette faintc Alliance, pour toute la Vie des deux Princes, 6c pour dix ans encore après 
leur mort-, en forte neanmoins qu’avant les dix ans expirez, le Succeflcur de l’un fe- 
rait en droit de prier l’autre, ou fon Succeflcur, de lui déclarer , s’il pretendoit renou- 
vcllcr cette Confédération 6c Amitié par un nouveau Traité : fur quoi l’autre ferait obli- 
ge de lui notifier fa volonté, avant que le terme expirât, les Loix de l’amitié le requé- 
rant ainfi. 

I X. 11 croit dit, que les Ports & les RivicreS, tant de France, que de Danemarc, 
feraient ouverts à tous les Sujets des deux Rois , lesquels y pourraient exercer leur 1 
Commerce, vendre & acheter , librement, finement, & fans aucun empêchement: à 
la charge toutefois , que les Soldats de l’une ou de l’autre Nation , qui feraient dans 
l’un ou dans l’autre Roiaume, s’ablt tendraient de toute violence 6c rapine, 6c le com- 
porteraient départ 6c d’autre, comme doivent faire des Amis, Alliez ,8c Confederez. 

X. Que les deux Rois jureront fur les Saints Evangiles corporellement touchez * en 

prêtent c des Ambafladeurs, ou Commiflaircs à ce Députez , aufli-tôt qu’ils en feraient 
requi s, d’obfervcr, garder ,& acomplir réellement 8c de bonne foi, cous les Points 6c Ar- 
ticles ci-dcflus énoncez, 6c de les faire obfervcr de même à leurs Sujets -, 8c donneraient 
réciproquement aux Ambafladeurs, l’un de l’autre, le même ferment par écrit, 6c li- 
gné de leur main. XI. Les 

l ij Car les Roi» de Danemarc font FcuJaiaîret de l'Empire en qualité de Due» de Holftcin, 
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XI. Les deux Rois promecoient d’agréer , aprouvcr,& confirmer ce Traité en tous 
Tes Points 6c Articles, 6c d’en fournir réciproquement leurs Lettres de Ratification, 
dre fiées en bonne forme , lignées de leur main , 6c lcellées de leur grand Seau , dans 
le terme de fix mois, à compter du jour de la date de ce prefent Traité. 

Au refte» la Guerre , que François I. recommença en 1 542 . contre l’Empereur, 
fut véritablement la plus rude 6c la plus meurtrière de routes celles, qu’ils avoicnc eues 
cnlcmble: mais, félon le fort ordinaire des chofcs extrêmement violentes, elle ne fut 
p.ts de longue durée: car, après la levée honteufe du Siège de Landrecy, & la perte 
de la Bataille de Ccrifollcs, £c du Marquifat de Montfcrrac en 174.3. ITrapcrcur aianc 
reconnu, que tandis qu’il étoit ocupé à le défendre contre les François -, 6c Ferdi- 
nand, fon Frère, contre les Turcs i l'Alemagnc, qu’il s’étoit propole d’aflervir , af- 
fermiffoit de jour en jour fa liberté , & pourrait à la fin faper les fondemens de b Puis- 
fance Impériale: il commença à defirer la Paix, pour fc délivrer de cinq Armées, qui 
ravageoient en même temps le Brabant , le Luxembourg , l’Artois , le Rouftillon , 6c 
le Piémont. Sur quoi Louis Alamani, Gentilhomme florentin , qui étoit au lcrvicc 
de François 1 . dit dès le commencement de ce Traité : que la Paix ne pouvoit pas 
manquer de fe faire entre l’Empereur 6c le Roi , parce que l’un en avoit grande en- 
vie-, & l’autre, grand befoin. 

1 744. Les principaux Articles de cette Paix , qui fut conclue à Crespi en Laônois, étoient. 
Que l’Empereur donneroit fa Fille-aînée, ou celle de fon Frère, au Duc d’Orléans, 
avec le Duché de Milan , ou tous les Pais-Bas: Que s’il donnoit le Milanez, il retien- 
droit les Châteaux de Milan 6c de Crémone, jusqu’à ce qu’il y eût un Enfant mâle de 
ce Mariage: Que fi fa Fille, ou fa Nièce, venoit à mourir fans Rnfiins , ce Duché 
rctoumeroit à l’Empereur, le Roi y retenant fon droit: Que fi l’Empereur ccdoit les 
Païs-Bas à la Fille, le Roi renonceroit au Roiaume de Naples & au Milanez , tant 
pour lui , que pour fes Enfans : Que le Roi rendroit routes les Terres au Duc de Sa- 
voie, & la Ville de Stenay au Duc de Lorraine : enfin, aue tout ce que l’Empereur 
& le Roi s’étoient pris l’un à l’autre depuis la Trêve de Nice, feroie reftitué de parc 
& d'autre. 

Il cft manifefte , que ec Traité étoit tres-avantageux au Duc d’Orléans , mais qu’il 
préjudicioit notablement aux droits de la Couronne [1]. C’eft pourquoi le Daufin, 
qui s’y trouvoit lefé, & qui d’ailleurs portoit envie à ion Frcre,pour qui le Roi avoit 
plus ac tendreflê que pour lui , protelb contre , en prefence des Princes du Sang : 
mauvais augure pour cette Paix, qui en éfet ne fut pas mieux obfcrvcc, que tous les 
Traitez prcccdcns. L’Amiral Anncbauc étant alé à Bruxelles, pour la faire ratifier 6c 
ligner à l’Empereur , qui pour lors étoit horriblement travaillé de la goûte , l’Empe- 
reur lui dit avec un enjouement ferieux : Amiral , il faudra bien , que j’obferve ce 
Traite , car qui ne peut pas tenir la plume , pourra encore moins empoigner la lan- 
(11) Don ce (n). Ainfi la mort du Duc d’Orléans , qui arriva au mois de Septembre de l’an- 
Amonio n< * Vivante, lui vint bien à propos, témoin la reponfe qu’il fit à l’Envoié , qui lui 
d^véta en porta la nouvelle: que celui, à qui il avoit promis le Duché de Milan étant mort, 
«Un, la il f c croioit entièrement quitte de fa parole. 

Chade- (°) On avoit toujours cru , dit un Auteur Alcmand, que l’Empereur ne tiendrait 
Quint, quç fort à regret la promefle, qu’il avoit faite en faveur du Duc d’Orlcans. Car foie 
(«) Geor. qu’il lui donnât les Païs-Bas, ou le Duché de Milan , l’une ou l’autre condition lut 
Btaoj- étoit trcs-oncrcufe. Mais la Fortune, qui avoit toujours fécondé fes vœux & fes In- 
“jj* terefts, le favorifa encore en cétc ocafion , le jeune Prince étant mort de la Perte à 
[2] Forcrtmoütier, peu de jours après leur entrevue. Ce oui lui fauva le déplaifir 
fon Hiv. ^'exécuter une Transaction , qui lui étoit fi préjudiciable , ou du moins la honte & le 
ParificT reproche de manquer à la foi d’un Traité folcnnel [3]. 

tion,. Au refte, les François ne furent pas plus afligez ac cétc mort que lui , prévoiant, 
que fi le Mariage de ce jeune Duc fe fur acompli avec b Fille ou b Nièce de l’Em- 
. pcrcur, céte Alliance auroit peut-être excité d’étranges querelles & Guerres entre les 
deux Frères, après la mort du Roi François leur Pcrc. 

Quant au Duché de Milan, pour le recouvrement duquel ce Roi avoit une fi forte 
paillon , Mezeray dit fort à propos , que l'Empereur s'en fervit comme d'un leurre 
pour famufer , & pour le mener en lejfe jusqu'à la fin de fa vie. Le Commenta- 
teur Espagnol de Comincs dit , que le Cardinal de Lorraine 6c le Connétable de 

Montmorency 


ÇiJ No, X ois ne les peuvent ctder au préjudice de leurv | 
SiKccfîcors, «mû ne ticnuciu pas la Couronne d'eux , mai, 
de la Loi fondamentale du Roiaume, qui la donne au Fils- 
ainé du Roi, ou. s'il n'a point d'entan*, à fon plus proche 
heritier. 

[1] Le Laboureur dit , que ce Prince fe plaifoit fort à 
courir le, rues durant la nuit , pour fe barre contre ceux 
qu'il y rencontrons 9c qu’apre, avoir mène este vie quel- 


que temr , il ala témérairement dr’fitr la mort dans une 
maifon peftiferée , où il voulut loger exprès. CW- VIII. 
dm Ln. VI. dt fn Adduient mue Mmjirti dt Cafitinati. 

fj] Le }uri,cnnfulic Menochio dit, que les peuples du 
Milanez furent fi joieux de la Paît de Crespy , que tous le» 
prifonniers forent delivre* dans toutes les Villes du Duché. 
Ln. tl. Arlmr. qutft. <•[. jo». 
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Montmorency étant alé trouver l’Empereur à Gand , en 1 54x3. pour demander l'exé- 
cution de céce promette, il otrit de donner plurôt les Pais-Bas au Duc d'Orléans , avec 
le titre de Roi : parce qu'il eftimoit beaucoup plus le Milancz , quoique de petite éten- 
due , à caufc du voiiinage de l'Espagne , que tous les grans Etats de Flandre , dont 
la défenfe & la conlcrvation étoit également dificilc , & onerculc à ceux de Caftillc , 
à caufc de leur éloignement (}>'). Ajoutez à cela, que Charle-Quint connoiflbit trop ( p ) cw 
bien Ion intereft, pour laiûcr aprocher les François du Roiaume de Naples, auquel c * 
le Milancz fert de rempart. Et c’eft pour cela que dans la Négociation de la Paix des e e. 
Pircnccs , le Cardinal Klazarin aiant propolc à Don Louis de Haro , de remettre au 
Roi Catholique toute la dot de l’Infante , pourvû que les conquêtes , que le RoiTres- 
Chrèticn avoit faites depuis l’année 1656. lui demeuraflent toutes entières : Don Louis, 
bien loin de le prendre au mot , dit qu'il s'en faloit tenir à ce qui avoit été arrêté cn- 
tr’eux -, ne craignant rien davantage , que de nous laiflèr la moindre Place dans le Mi- 
]ancz,ou nous tenions alors Valence 8c Mortarc,quc l’on étoit convenu de rendre (0). M 
Lc Cardinal d’Oflàt marque dans une de les Lettres j* , que les Espagnols font plus 
jaloux du Duché de Milan , que de tout le rcfte des Etats d'Espagne -, 8c que le Duc Muam 
de Sefle avouoit, qu’il n’aprenendoit rien plus , que de voir les François entrer dans 
le Piémont, à caulc du voilinage du Milancz. itt* 

Je finirai P Article du Traité de Crespy , par la remarque d’une choie, qui ne doit ^ i L l rtu * 
pas être oubliée: c’eft qu’Ktiennc de Neuilly, Collègue du Seigneur d’Annebaut, y 
donna un fouflet au Pcrc Gabriel de Gusman , Confefleur de la Reine Elconor, lequel 
negocioit pour l’Empereur. Violence, dont il fut bien puni l’année fuivantc * car 
aiant été propofé au K.oi, pour remplir la place du Chancelier Poyet, le Cardinal de 
Tournon le ht exelurre, dilanc, qu’un homme û emporté n’étoit pas digne d’être, ni 
Plénipotentiaire , ni Chancelier -, 8c que celui , qui avoit l’humeur 8c Tes mains d’is- 
macl , ne devoir jamais être le ibuverain Arbitre des Loix. C’eft ce Pcrc de Gusman, 
qui avoit fait les premières ouvertures de la Paix au Confefleur de François I. d’où le 
Traité de Crespy , fut apcllé la Tatx des Confejjeurs. 

Co mm f. les Traitez faits entre la France 6c l’Angleterre, fous le Regne de Fran-T ni- 
çois I. ont beaucoup de raport avec les afaires, que Charle-Quint 6c ce Roi curent à 
démêler enfemble, il me lemblc ncceflàirc ici de parler au moins des principaux , en iAk- 
commençant par celui de Londres de 1518. lequel fut conclu par Guillaume Goutficr GL *- 
dc Bonnivec, Amiral de France > Etienne Ponchcr , Evêque de Paris > François de * * g * 
Rochechoüarc de Chandenicr, Sénéchal de Touloufc , 8t Gouverneur de la Rochcl- ' 
le-, 6c Nicolas de Neufville de Villcroy, Secrétaire des Finances, au nom du Roi : 6c 

E ar le Duc de Nortfolch , Grand Treforicr ôc Maréchal d’Angleterre -, l’Evêque de 
iurham, Garde du Privé-feel > le Comte de Worccftcrj 6c l’Evêque d’Ely, au nom 
d'Henri VIII. 

La Préfacé de ce Traité en explique le motif, qui étoit de marier François, Dau- 
fin de France, avec la Princertè Marie , alors Fille unique d’Henri, qui en faveur de 
ce Mariage prometoit de rendre, quarante jours après l’échange des Ratifications, la 
Ville 6c le Icrritoire de Tournay, qu’il ocupoit depuis l’année 1713. comme auffi la 
Ville de Mortagne, 6c l’Abbaic de Saine- Amand , pour la Somme de fix cens mille 
écus d’Or : lur laquelle François devoit paicr cinquante-mille francs comptant, le jour 
que ces V illcs lui leroicnt rendues -, 6c le rcfte de llx mois en lix mois : 6c pour aflii- 
rancc, donner en ôcage huit Gentilshommes François, riches de Patrimoine , lesquels 
leroicnt gardez dans la Ville de Londres, 6c y vivroient à leurs dépens , jusqu’à ren- 
tier acompliflcment du Traité: en forte que fi quelques-uns d’entr’eux venoient à mou- 
rir, ou étoient obligez de retourner en France, pour caulc de maladie, ou pour le 
marier , le Roi fbroit tenu d’en envoier d’autres à leur place , de pareille qualité , & 
de Patrimoine équivalent , un mois apres que le Roi d’Angleterre l'en auroit averti. 

11 étoit dit par les autres Articles, que s’il arrivoit par la faute du Roi de France, 
ou des liens, que le Daufin, [qui n’avoit pas encore un an, J n’epouiat pas la Prin- 
ceflc Marie, [qui en avoit quatre,] le Roi, ou fes Héritiers 6c Succeflèurs , rendraient 
de bonne foi , 6c fans délai , au Roi d’Angleterre , ou à les Succcflcurs , ladite Ville 
de Tournay, avec tout Ion Territoire, 6c toutes fes Aparrènances -, comme aufli tous 
les fruits , dont ils auroient joui depuis ce tcms-!à , fans pouvoir mettre en ligne de 
compte les réparations , qu’ils y auroient faites : auquel cas le Roi d' Angleterre feroit 
tenu de rendre pareillement au Roi de France, 8c de terme en terme, toutes les fem- 
mes , qu’il le trouverait alors avoir rcçûès fur les lix-cens mille écus d’Or ici mention- 
nez. Que fi au contraire l’empêchement de ce Mariage venoit du côté du Roi d’An- 
elctcrrc, le Roi de France retiendrait Tournay 6c le loumcfis, mais avec obligation 
de paicr à Henri , ou à les Succcflcurs , la fomme promife de fix-ccns mille écus d’Or, 
ou ce qui en refteroit alors à paicr -, 8c ce , dans les termes lpecifiez ci-deflus. 

Que le Roi Tres-Ghrèticn , après qu’il feroit rentré dans Tournay, ne feroit , ne 
Tome IL e traiterait. 
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traitcroit, fie n’accnteroic rien > ni ne permetroit point non plus, que les Habirans de 
la Ville fie du Territoire de Tournay hilcnr fie entrepriflènt rien, qui pût tourner, en 
aucune manière, au préjudice fie au dommage de Charles, Roi des Espagnes : fie que 
Charles en uicroit de même envers la Ville, le Territoire, les Bourgeois, fie les au- 
tres Habitans de Tournay. 

Il ell encore parlé du Mariage de François, Daufin de Viennois, avec Marie, Fil- 
1 510. le unique d'Henri VIII. dans le Traite de Guincs de 1 520. par lequel François I. pro- 
met de plus au Roi d’Angleterre, de lui paicr tous les ans cent nulle francs, jusqu’i 
la célébration fie confommacion efeéhvc de ce Mariage : s’obligeant , lui , & fes Suc- 
ceflèurs, de continuer encore après ledit Mariage, Ê même pcnlion à Henri durant 
toute la vie. 

Il cft dit encore , que fi Henri vient à mourir fans F.nfans mâles , fie la Princcflc 
Marie à lui lûcccdcr au Roiaume d’Angleterre, après l'acomphflèment de Ion Maria- 
ge avec le Daufin de France : en forte que ledit Seigneur Daufin , en vertu du droit 
de fa Femme, foie Roi d’Angleterre, fi: en poifclhon de céce Couronne: en ce cas, 
le Roi Tres-Chretien, fon Père, fit fes Succdlcurs, paieront, fie feront paicr à per- 
pétuité à la Reine Marie , durant fa vie i fie après la mort , aux Enfans procréez de 
ion corps en loial Mariage , la Somme de cent mille francs , fai fans cinquante-deux 
mille fix-ccns trente écus d’Or au Soleil , fi: foixanre fous Tournois. 

1 52 f. Après la prife de François l à la journée de Pavic, la Régenté, fa Mère, fit, au 
mois d’Août fuivanc, un'lraitc de Confédération avec Henri Roi d'Angleterre, pour 
parvenir à fa délivrance, lequel portoit , qu’Henri, tant peut le bien de la Paix, que 
" pour l’amour iingulicr qu’il portoit au Roi T rcs-Chrcticn 5 comme aufii à la priere fie 
en coniidcration de Madame la Régenté de France vemploicroir tout Ion crédit auprès 
de l’Empereur, fon Neveu, pour le rclbudrc à traiter avec le Roi François à des con- 
ditions nonnètes fie railbnnablcs. Tous les autres Articles concernent la liberté du 


Commerce entre les Sujets des deux Ruiaumes -, la réparation des dommages faits de 
part fie d’autre, foit par Mer, ou par Terre, depuis le commencement de la dernière 
Guerre -, fie l’abolition entière des impôts onéreux , mis par l'un ou l’autre des deux 
Rois fur les Marchandées fie les danrées de France, ou d’Angleterre. 

Enfuitc, il eil dit, que le Roi Tres-Chrètien ratifiera , aut or fiera , fie confirmera 
tous ces Articles par des Lettres Patentes fignées de fa main , fie fccllécs de fon grand 
Seau, lesquelles il enverra fie fera tenir au Roi d'Angleterre, dans le terme de trois 
mois, à compter du jour de la date de ce Traité: fie que fi à caule de fa détention , fie 
de fon abfence de France, il ne peut pas fournir lesdites Lettres de Ratification, en 
ce cas il confirmera fie aprouvera par des Lettres écrites de fa propre main , fie de la 
teneur, dont on eft convenu, tout ce que les Sieurs fean Brinon, Premier Prcfident 
de Rouen -, fie Jean Joachim de Paflàn, Seigneur de Vaux -, Ambafladeurs, Commis- 
faircs fie Procureurs de Madame la Regentc , ont fait fi: promis pour lui , fie en Ion 
nom : lesquelles Lettres feront mifes , dans le ccms fpccifié , entre les mains du Dépu- 
te , ou des Députez du Roi d’Angleterre. 

Et comme , lors que ce Traite le fcfoic , le Roi étoit priibnnicr en Espagne , & 
qu’ainli il y avoir lieu de craindre, qu’il ne le voulût pas accepter, aprouvCr, ni con- 
firmer, lorsqu’il (croie en liberté , & de retour en France : pour ôter tout fujet de con- 
teftation & de diférend, il fut acordc & conclu, que Madame la Regentc, en vertu 
(r) Ceft de fa Régence , renonçant expreflement au Scnatusconfulrc Vellcïcn (V) , fi: à tous 
doaSn- aucrcs remèdes , cauteles, & exceptions, tant de droit que de fait, ratificroit fie con- 
te . qui firmeroit , dans deux mois , par des Lettres conçues en bonne fie fufifanre forme , fi- 
\nUm S n * cs k ma i n » & fccllécs de fon grand Seau, tout ce que fes Ambafiàdcurs fie Pro- 
^ * n ?‘ curcurs avoient fait, arrêté, fie conclu, tant en ce prefent Traité, que dans les autres 
prcccdcns: prometant de l’oblèrvcr de point en point, fie de le faire obfcrvcr fie acora- 
ciutfen P^ ir P 11 k R°i> fon Fils , fie par fes Héritiers fi: Succdlcurs-, fie d’en fournir au Roi 
d’Angleterre fes Lettres de Ratification fie d’Obligation , où la ctaulc de ladite Renon- 
ciation leroit inférée, dans trois mois, à compter du jour de la date de ce Traite. Et 
que pour plus grande afliir^ncc, le Cardinal de Bourbon, le Duc de Vendôme, fon 
Frère -, le Duc de Longbcvillc , le Comte de Samt-Pol , le Seigneur de Lautrcc , le 
Comte de Cominges , le Seigneur de Montmorency , le Seigneur de Brezé , Grand- 
Senéciul de Normandie -, le Comte de Brionne , comme aulli les principales Villes du 
Roiaume, lavoir, Pans, Lion, Orléans, Touloufe, Amiens, Rouen, Bordeaux, 
Tours, fie Reims , jmeroient & prometroient , dans trois mois après la date de ce 
Traité, d’en obfcrvcr fie acoraplir fidèlement tout le contenu, fie d’en envoier, cha- 
cun, fie chacune fcpavémcnt, au Roi d’Angleterre, ou à fes Heritiers fie Succeflèurs, 
leurs Lettres Obligatoires, drclïces en la forme fpccifiéc par les Ambafladeurs , fie fcel- 
lccs de leurs Seaux particuliers. 

Enfin, il fut dit, que lç* trois Etats de Normandie 8c de Languedoc ratificroient fie 
. conlir- 
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confirmeroicnt , dans crois mois , tout cc que lesdics AmbafTàdcurs avoiertr .traire, 
conclu , 6c promis au nom du Roi , de la Regenre fa Mcrc , des Grands , & des V il- 
let du Roiaume, & que les Farlcmcns de Pans, de Touloufc, de Rouen, & de Bor- 
deaux, l’autoriferoient , chacun par un Arreft. Et rdut cela ne le fit avec tant de ce- 
remonie, que pour engager davantage le Roi d’Angleterre dans les in rerefis de Fran- 
çois I. qui fans cela couroit risque de palier peut-être le relie de Tes jouis à Madrid. 

Ce Traité de b Regente fut fuivi d’un autre fait à Hamproncôurr , un an après, 
pour procurer la délivrance des Enfans de France , qui étaient en otage en Espagne. 
Celui-ci porroit, que le Roi Trcs-Chrêticn ne traiterait point avec l’Empereur, m par 
foi , ni par autrui -, dire&cment ni indirectement -, ouvertement ni en lecrcr j du re- 
couvrement de les Enfans , ni de toute autre afairc -, 6c ne pourrait même accepter les 
conditions, que l'Empereur lui ofriroic de fon propre motif, ni ratifier aucune choie 
tTaircc en fon nom , avec ledit Empereur, fans comprendre le Roi d’Angleterre dans 
le même Traité, ou dans la même acceptation, & demander telles aflüranccs pour le 
paiement de plufieurs groflès Sommes d'argent, qui lui font dues par l'Empereur, qu’il 
eut lieu d’en demeurer content. Que quelque Traité que fit le Roi Trcs-Chrêticn 
avec le même Empereur, il n’y acorderoit 6c ne conclurait rien, qui pue en nulle fa- 
çon préjudicier, déroger , ni porter coup aux Trairez de Paix & de Confédération 
faits entre les deux Rols, ni infirmer les Articles arrêtez entr’eux le 30.- d' Août ifif. 

Que le Roi Tres-Chrétien ne donnerait, ni par foi , ni par autrui, directement ou 
indirectement, ouvertement ou en iccrct , fous quelque prétexte que ce fût, non pas 
même en venu des Traitez précédons faits avec lui, aucun fccours, argent, conleil, 
ou faveur à l’Empereur contre le Roi d’Angleterre, dans la Guerre que celui-ci pour- 
rait lui faire, foie par Mer, ou par Terre, pour le recouvrement acs fommes, qui 
lui écoicnt dues , ou pour toute autre caufe que ce fût. 

Que pareillement le Roi d'Angleterre, fous quelque prétexte que cc fut , ne trai- 
terait avec ledit Empereur, ni par foi, ni par Députez, directement ni indirectement, 

&c. du paiement de toutes les Sommes , qui lui étoicnc dues par l’Empereur , ni de 
toute autre afairc-, ne recevrait aucun argent de lui en vertu des Trairez faits avec lui, 
anterieurs à la date de celui-ci j n'acccptcroit aucunes propoficions d’acommodement, 

& ne ratifierait aucune chofc traitée & conclue en fon nom , avec le même Empereur , 
fans traiter 6c convenir , en même tems , de la délivrance des Enfans du Roi , qui 
étoient en étage en Espagne, pour un million d’écus d’Or,quc le Roi Tres-Chrêtiert 
s’ofroit de paicr dans les termes, qui feraient Drescrits Se limitez par le Roi d’Angle- 
-terre : lequel s’obligeoit aufii de comprendre ledit Rpi Trcs-Chrêticn dans le meme 
Traité, & de n’y rien pafler & conclure , qui pût en nulle maniéré préjudicier , ni 
déroger aux Trairez de Paix & d’Amitié faits entr’eux, ni infirmer les Articles, dont 
ils étoient convenus cnfcmblc au mois d’Aout de 1 ys j\ 

Après le Traité d’Hampconcourt, il s’en fit un autre à Weftmunfter le trente d’A- 1727. 
vril de 1727. lequel portoit, que François I. & Henri VIII. enverraient leurs Am- 
bafiadeurs à l'Empereur, pour l’exhorter à délivrer les Enfans de France à des condi- 
tions honnêtes & raifonnablcs , non pas relies que lui même pouvoit les exiger, com- 
me vainqueur i mais telles que le beloin prefent des afaircs , & le repos de la Chré- 
tienté , les requéraient ; n’etant pas jultc qu’il fc fit juge en fa propre caufe , ni que 
fon intereft fût la règle de les prétentions : l’équité voulant au contraire , que comme 
la fortune de la Guerre clt journalière, & tous les Princes expofez aux mêmes revers, 
il y eut une Loi commune, à laquelle chaque Prince, en pareille disgrâce, le fbûmic 
volontiers. 

Que les AmbalTadcurs des deux Rois n'auroient qu’une même Inltruction, & parle- 
raient en commun , l’un par la bouche de l’autre , comme s’ils n’avoicnr qu’un même 
Maitre, tant pour la délivrance des Enfans du Roi Trcs-Chrêticn, que pour le paie- 
ment de tout l’argent dû par l’Empereur au Roi d’Angleterre. 

Ilelt encore parlé, dans cc Traité , du Mariage de b Princcflc Marie, Fille uni- 
que du Roi d’Angleterre, avec François I. ou avec Henri, Duc d’Orlcans, fon fé- 
cond Fils [1] : & il clt dit, que le Roi Henri enverra en France un de les confidens, 

pour 

ctmmtru, V far umft jurm ruinrmt Huit l'Jafùttrrt. Et 
Marie comptoir fi furrmenr fur te Mariage , qu'elle difoit 
publiquement , que Moniteur le Daufin étoit Ion mari, ic 
qu'elle n'avoic d’esperance qu’en lui. Et de plus, un jour 
que fa Gouvernante, fit «l'autre» Dame*, que la Reine An- 
ne avoit tnife» auprès d'elle, lui dirent, que Moniteur le 
Daufin époufoit la Fille de l'Empereur : elle répondit , qu'el* 
le n'en ci’oïon rien, damant qu'il ne pouvoit pat avoir deux 
Femme», ni ignorer qu’elle etoèt la fienne , dont elle ne 
perdrait jamais l’etperance, fachant bien, que l'on ne fé- 
lon courir ce bruit, que pour lui faire quitet fon droit. Tou- 
te, ces particularité» font tirées d’un Mémoire de Jean dt 
Dinte ville Pctluy , AmbaHaJeur de Frauce en Angleterre 
en Ml»- & ?»• 
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[1 J Marte avoit ete promile an Dauhn par le, Traite* de 
& de Mao. apis comme en ce terne là les Angloi, 
ne vouloicnt point ce Mariage , parce qu'il» dcmandoienc 
un Roi . qui refiiiat en Angleterre i c’eft probablement pour 
cete raifon . qu'il tut conclu par ce Traité, de la marier a. 
Vec le Duc d'Orlean». Mai» après que Henri Vlll. eût rc. 
pudic la Reine Caterine, Mère Je Marie, Se qu'il eut épou- 
fi Anne de Boulcn i le peuple d'Angleterre, qui aimoit ten- 
drement la Mere Se U Ftlle , Se oui cïterdioit tutu le» moient 
de le, réintégrer en tous leurs droits, changea entièrement 
d'avis. Car il ne trouva point de meilleur expédient , pour 
réullïr dans ce defleih, que de marier la Princelle Marie a- 
\t< le Daufin , th/ani , «jxr jt mwtJrt q* » lui xrttoit à l't feu- 
fer, tilt njieretl Jeiheritet, tu féru qu 'file ne feurrou hrtrmi- 
■' (Uut ff ârttn , que tar i.t £0rre: et qui finit ttfitr nul U 
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pouc déterminer cote alternative avec François J. fie que fi du confcntemenc des deux 
Rois, le choix combe fur le Duc d’Orléans, on conviendra alors de la dot de Marie, 
au cas qu’elle ne fuccedc pas à la Couronne d’Angleterre -, de Ton Douaire - r de l’envoi 
de Ton premier Enfant , lbic mâle ou femelle , en Angleterre , pour y être nourri -, de 
l’adminillration du Roiaume en l'on abfoncc , au cas qu’elle fucccde * fie des aüuranccs 
de ne rien innover dans la forme du Gouvernement d’Angleterre -, de ne point aliéner 
le Roiaume, fie d’y retourner après la more du Roi Trcs-Chrécien : & que le Traite 
de la perpétuelle Alliance, qui commence : Cum dtvmior , fera folcnncllement 

jure, puis ratifié par les deux Rois, dans un mois, à compter du jour de la date du 
prclènt Traite. 

Que fi les deux Rois déterminent entr’eux, que le Duc d’Orléans époufera la Prin- 
ce fie Marie: ce Duc, deux mois apres qu’il fera de retour en France, fora envoie en 
Angleterre, pour y être nourri & élevé: Se au cas qu’il ne fucccde pas à la Couron- 
ne, il aura toute liberté de retourner en France, avec la PrincclTc, dont la Dot & le 
Douaire feront réglez par les deux Rois contractons. 

Que fi ladite Princellc n’époufe ni le Roi Ires-Chrétien , ni fon Fils, Se que nean- 
moins les deux Rois viennent à faire la Guerre à l’Empereur , pour n’avoir pas accep- 
té les conditions de Paix, qu’ils lui auront fait ofrir de commun acord par leurs An> 
bafTadeurs, en ce cas , le Roi Tres-Chrêtien s’obligera, lui , fie fes Succcflcurs, à 
poier au Roi d’Angleterre, ou à les Succcficurs , tous les frais qu’il aura faits dans 
céte Guerre, & de lui fournir outre cela, fa vie durant , gratuitement , fie fans rien 
exiger , une certaine quantité de gros Sel noir , jusqu’à la valeur de quinze mille ccus 
d’Or au Soleil, à trente-cinq, ou trente-huit fous Tournois l’ccu, félon le cours qu’ils 
auront alors en France: lequel Ici il lui fera permis d’enlever de Broüagc en Sainton- 
gc, quand fie comme il lui plaira , fans paicr aucun droit: bien entendu néanmoins, 
que li le Roi d’ Angleterre, ou quelque autre perfonne de fon Confeil , empêche , que 
le Mariage de fa Fuie ne s’acomplilïè avec le Duc d’Orlcans-, en ce cas, le Roi Trcs- 
Chrécien ne fera point tenu de le rembourfer des frais de ladite Guerre : au lieu que 
fi l’empêchement vient du côte du Roi Trcs-Chrèticn, il fora obligé , non feulement 
de rendre au Roi d’Angleterre tout ce qu’il aura debourfé dans céte Guerre -, mais en- 
core de lui paier une autre Somme égale à celle de fes frais. 

Enfin, il fut convenu, que les deux Rois s’cntrcvcrroicnt à Calais , pour conférer 
cnfemblc de leurs afaircs communes , 8c pareillement de ce qui conccrnoit le bien & 
le repos de la Chrétienté : fie que céte entrevue fe feroit , non point avec la pompe fie 
la magnificence , que leur Augqllc Majefte lcmbloit exiger , fie qu’ils avoient fait pa- 
(ô roitre avec tant de profulion dans la Conférence d’entre Ardres fie Guines (V) , [qui 
fut apellée le Camp d’Or:] mais comme deux Princes , qui fe voiant à la veille d’a- 
juia. voir la Guerre contre l’Empereur, dévoient épargner fie conferver leurs finances, pour 
avoir de quoi la foutenir avec avantage. 

ir) il fi« Le vint-neuvicmc de Mai fuivant, Gabriel de Gramont, Evêque de Tarbes (V) , fie 
^ Jean Joachim de Paflan , Seigneur de Vaux, Ambaflâdcurs de France à Londres, con- 
^ .. ' durent un autre Traite à Weltmunilcr avec Thomas Morus, Chancelier du Duché de 
' '' Lancaftrc-, fie le D odeur Etienne Gardiner , Commifîàircs du Roi d’Angleterre. 

Par le premier Article, le Roi Tres-Chrêtien s'obligeoic d’envoiex «a Italie, des le 
premier au mois de Juin fuivant, une Armée de trente-mille hommes de pié , fie de 
mille hommes d’ Armes, équipez à la Françoife, avec le Canon, l’Artillerie, les Mu- 
nitions, fie toutes les autres chofcs née e flaires pour camper, pour combatrc , fie pour 
aflieger : comme aulli de tenir une puiflantc Flore en ces quartiers-là , pour attaquer 
l’Empereur par Mer fie par Terre, fie pour le chaflcr entièrement de l’Italie. 

Et par un autre Article il étoit dit , que pour ôter tout fujet de dispute fie de que- 
relle fur le nombre effedif des Soldats, le Roi d’ Angleterre enverrait fur les Lieux un 
Commifliirc, qui de tems en tems ferait la revûc de céte Armée , fie lui en rendrait 
compte exactement. 

Quant au Mariage de la Princeflc Marie, qui étoit alors dans fa douzième année,' 
il fut convenu, qu’à l’arrivée du Cardinal d’York, que le Roi d’ Angleterre de voit en- 
voyer inccfTammcnc en France, l’alternative propofee ferait déterminée avant la fin du 
mois de Juillet prochain, fans difércr davantage -, fie que fans déroger aux Articles 
acordcz le dernier jour d’ Avril dernier, ni à ceux du prefent Traite ,• qui demeure- 
roicnr toujours en leur fubftancc, force, fie vigueur j il feroit libre aux deux Rois, d’y 
en ajouter de nouveaux , s’il étoit befoin -, ledit Cardinal étant muni d’un Pouvoir & 
Mandement fpecial, pour cela: comme aufli de coucher en d’autres termes les Arti- 
cles du trentième d’ Avril, fie ceux-ci, pour les rendre plus clairs 6 e plus intelligibles, 
ponrvû que le fens dans lequel ils étoient conçus , ne fut point altéré. 

1 727. Le dix-huitiéme d'Août de la même année , le Cardinal d’York conclut au nom du 
Roi d’Angleterre, fon Maître, un Traite avec François I. dans la Préface duquel il 
cft dit, que le Siège Apoftolique, établi à Rome depuis pluficurs ficelés, rempli par 
* . • le 
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le Vic?ife de J esus.Chr.ist & de tour tems rcvcrc par les Chrétiens , venant 
d’être violé & profane, au grand oprobre du Nom Chrétien, en la personne du Sou- 
verain Pontife Se Pa fleur de l’Egüte , détenu pri fermier > Se traite , comme le plus 
vil esclave, par des Capitaines Se des Soldats egalement barbares de impies: les deux 
Rois de France êç d’Angleterre, dont l’un porte le glorieux fur nom de Très-Chrétien^ 
Se l’autre celui de ‘ Defen/ïvr de la - Foi j 6c qui par le lien d’une amitié indiflbluble , 
ne font qu’un esprit & au’unc amc en deux corps : pour .refréner l’audace Se l’uilblen- 
cc des médians , pour les fruftrer de l’cspcrancc , qu’ils ont conçûe de recueillir un 
grand profit du plus grand de tous les crimes ■, enfin , pour empêcher , qu’ils n’abu- 
lent de l’autorité de celui même, qu’ils opriment , & qu’ils outragent, à troubler & k 
pcriccutcr les gens de bien -, font convenus entr’eux des Articles lui vans. 

I. Que bien qu’il (bit abfolumenc ncccfiàire de convoquer un Concile general , pour 
remédier à la corruption prefenre des mœurs, & pour rétablir l’ancienne perfection du 
Chnrtianismc : confideré néanmoins , que tandis que le Pape elt prifonnicr , Se que 
comme tel , il cft contraint de Cuivre aveuglément la volonté &c les mouvemens dè 
ceux, qui font les Maîtres de fa perfonne. Se de fa vie-, le Concile pourroit fervir à 
d’autres fins, & produire d’autres éfers, que ceux que l’on en doit atendre : & que 
d’ailleurs il ne pourroit jamais rien arriver à l'Egide de plus désagréable, que de voir 
allcrvir la Religion à l’ambition dctefiable des hommes: le Roi Très-Chrétien, en fi 
pcrlbnnc ; Se le Cardinal Archevêque d’York, Légat à latere du Saint Siège Apofto* 
lique, Se Chancelier d'Angleterre, au nom de (on Roi; conviennent & promettent » 
que ni le Roi de France, lins le contentement exprès du Roi d’Angleterre -, ni celui- 
ci, fans le contentement exprès de l’autre j ne confentiront jamais à aucune iûdiârion 
du Concile general, faite par l’Empereur, avec le consentement du Pape-, ou par le 
Pape même, tandis qu’il reliera pnfbnnier* ou par l’Empereur, fans l’aveu du Pape: 
& qu’ils empêcheront tous deux conjointement, que céte indi&ion n’ait (bn éfet, en 
prorcllanc publiquement eux-mêmes , Se féline protefter pareillement par le Clergé de 
France & d’Angleterre, qu’ils s’opofcnt formellement à une telle indiCtion ou convo- 
cation -, & que s’il en procédé quelque Concile, ou plutôt Conciliabule, ils ne te tien- 
nent nullement obligez d’obéir à tes Décrets & à tes Conftiturions, ni pour le preiènr, 
ni pour l’avenir. 

II. Et comme il n’eft pas raifonnablc, qu’une autorité extorquée par force , & à 
dcficin de faire du mal à autrui, obtienne ion efet -, Se que tout pefé lelon l’équité du 
Droit naturel, on ne peut pas dire véritablement fait par le Pape, ce qu’il fait par la 
volonté d’autrui, étant prifonnicr} quoiqu’il dite le contraire par tes paroles: le Roi 
Tres-Chretien, en fa perfonne} & le Roi d’Angleterre, par ledit Cardinal, Ion Lieu* 
tenant Se fon Plénipotentiaire} conviennent & promettent de ne point obéir, Se de ne 

Ê rrmetrre point, qu’il foit obéi par leurs Sujets, aux Decrets, Mandemens, Sentences, 
ullcs. Lettres, Brefs, qui émaneront du Pape, durant tout le tems de fa captivité, 
quels qu’ils foient, & pour quelque cauic que ce foie: comme aulfi de punir & châtier, 
fclon que le méritera leur auaace , tous les porteurs de ces Mandemens , Sentences , 
Bulles, Lettres & Brefs, Se tous ceux qui les annonceront. 

III. Et dautant qu’il n’efi pas jufte, que les teelcrats, qui retiennent pri fon nier le 
Saine Pcrc, s’enrichifient du pernicieux ufage, qu’ils font de fon autorité-, ni que les 
Roiaumcs de France & d’Angleterre foient privez de l’affiftancc fpiritucllc , dont ils 
peuvent avoir befoin en certains cas imprévus} Se que par continuent il cil ncccfiàire 
d’y pourvoir de bonne heure, en ctablillànr une forme d’adminillration & de police, 
fuivant laquelle les afaires Ecclefiaftiques des deux Roiaumcs Ibienc conduites Se diri- 
gées durant la captivité du Pape: le Roi Tres-Chrêtien , en fa perfonne } Se le Roi 
d’ Angleterre par ledit Cardinal d’York , fon Lieutenant, conviennent, arrêtent, Se 
concluent, que tout ce que le Clergé de France, afièmblé par le commandement du 
Roi, déterminera Se ordonnera touchant l’état & l’adminifiration des chotes Ecclelîas- 
tiques dans le Roiaume de France, Se dans toutes les autres Terres Se Seigneuries de 
Pobéiflânee du Roi Tres-Chrèrien , durant la détention du Pape: Se pareillement roue 
* ce que ledit Cardinal Légat, Se les Prélats de l’Eglifc Anglicane avec lui , ordonne- 
ront, du contentement au Roi d’Angleterre, concernant l’adminifiration des chotes 
Ecclefiaftiques , dans le Roiaume d’Angleterre, & dans les autres Lieux fujets audit 
Roi, tant que durera la captivité dudit Saint Père, fcraaprouvé, ratifié, & confirmé 
réciproquement par les deux Rois , qui le feront ratifier par leur Clergé respective- 
ment, le garderont & l’acompl iront eux-mêmes , autant qu’il fera en leur pouvoir, Se 
le feront obterver inviobblemcnc dans tous leurs Roiaumcs, Pais, Terres, & Seigneu- 
ries , no nob fiant toutes allégations a ce contraires , fauf en toutes choies la Révérence 
due au Saint Siège Apoftolîque, dont les deux Rois font profeflion d’être Fils tres- 
obéifiàns •, l’unique motif de ce Traire , étant d’accclcrcr b délivrance du Pape Clé- 
ment VII. 
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Il y a un autre Traité de même date» conclu entre François I. en perfonne, Se le 
meme Cardinal-Lcgat, au nom du Roi d’Angleterre , par lequel il cft die , qu’au cas 
que François Sforce , à la pour fui te du Roi d’Angleterre , foit remis par l’Empereur 
. en la poflellion du Duché de Milan , pour en jouy fa vie durant, les deux Rois feront 
toûjours en droit de demander à ce Duc les pcnlions , qui leur ont été attignées iur 
ce Duché par la Li^ic d’Italie [il , 8c d’en exiger le paiement par toutes les voies 
qu’ils jugeront à propos. Que fi ta Paix encre le Roi Tres-Chrêticn & l’Empereur ne 
le peut taire autrement, que par le Mariage dudit Roi avec la Reine Elconor, Soeur 
de l’Empereur, le Roi d’Angleterre y conicnt pour le bien de la Paix , à la charge 
que le Roi Tres-Chrêticn époufant ladite Dame Elconor, ne fera , n’atentera , Se ne 
permetra , que pour l’amour d’elle , à fa prière , ou par fon Oanlèil , il foit rien fait 
ou entrepris, qui puiflê tourner au dommage, au préjudice , ou à la diminution de 
l’Amitic, Confédération , Se Union perpétuelle jurée entre les deux Rois. 

Que comme ils font convenus tous deux de faire la Guerce i l’Empereur , s’il con- 
tinue toujours de refufer les conditions, qui lui ont été ofertes de leur part-, Se qu’en 
cas de Guerre, les Marchands Anglois, qui trafiquent dans les Païs-Bas, Se dans les 
autres Etats de l’Empereur, perdront les Droits, Privilèges, & Franchîtes, dont ils 
y jotûfloient: le Roi Tres-Chrêticn, pour les dédommager, leur acordcra de fcmbla- 
blcs Privilèges & Immunitez dans fon Roiaume , & dans toutes les autres Terres , Se 
Seigneuries, qui lui apamennent, pour en jouir tout le rems que la Guerre durera en- 
tre le Roi d'Angleterre Se l’Empereur : & que lors qu’elle fera finie , les memes Am- 
bafTadeurs, que ledit Roi Tres-Chrêticn doit envoier audit Roi d’Angleterre, pour 
confirmer le Traite de la Paix perpétuelle fait entr’eux , Traiteront & conviendront 
avec les Députez Se Commi flaires Anglois , fufifamment autonfez pour cela , de la 
prorogatioa desdites Immunitez Se Franchifcs,cn faveur des Marchands d’Angleterre. 

1517. Le dix-huitiéme du mois de Septembre fuivant, Gabriel de Gramont, Eveque de 
Tarbes, le Vicomte deTurenne, Chevalier de l’Ordre de Saint Michel-, Antoine le 
Vifte, Premier Prefident de Bretagne , & le Seigneur de Vaux , Ambafladeurs de 
France à Londres , y conclurent un autre Traité , qui confirmoit celui de More de 
if 25. dans tous fes Points Se Articles, en execution de la promette faite alors par Ma- 
dame la Regente, de le faire ratifier & acomplir par le Roi fon Fils , lorsqu’il feroie 
en liberté, 6c de retour en France. 

Les autres Articles porcoicnt, qu’il y auroit entre les deux Rois ,6c leurs Sucecflcurs,' 
6c leurs Sujets respectivement, une vraie, finccrc, folidc, perpétuelle , Se inviolable 
Paix, Amitié, Union, Confédération, & Ligue, qui durerait jusques aux ficelés les 
plus éloignez. 

Que l’un n’aflifteroit jamais les ennemis de l’autre, directement, ni indircifemcnr j 
en fccrct, ni à découvert, fous quelque prétexté ou couleur que ce put être. 

Que comme depuis longues années le Roi d’Angleterre , Se les rrcdcccflcurs , a- 
voient pris le titre de Rois de France, 6c fait tous leurs éforts pour ôter ce Roiaume 
à ceux qui le pofledoient -, auxquels en éfet , ils en avoient enlevé plufieurs parties, 
prétendant que de droit il leur apartenoit tout entier : le Roi d’Angleterre , pour finie 
cétc querelle , qui avoit été la fource 6c la matière d’une fi longue 6c fi cruelle Guerre 
entre les deux Nations, 6c, par confcquent, d’une haine capitale encr’ellcs; promet- 
toit, que ni lui, ni fes Succettcurs à perpétuité , ne troubleraient , moleftcroicnt, ni 
aflàilliroicnt le Roi Tres-Chrêticn, 6c ne pcrmecroient , qu’il fût troublé, molefté, ni 
aflàilli, fous quelque prétexte que ce pût être, dans les raïs, Terres, 6c Seigneuries, 
qu’il poficdoit actuellement: desquelles au contraire il le laifleroit jouir & dispofer 
paifiblcmcnt 6c tranquillement , fans nulle interruption , contradiÛion , ou revendica- 
tion de lui, ni de fes Succettcurs, tout de même que s’ils n’y avoient jamais rien pré- 
tendu. 

Par réciproque , les AmbattTadeurs de France promirent au nom du Roi leur Maître, 

8c de fes Succettcurs, que le Roi Tres-Chrêticn , 6c fes Succettcurs , paicroient tous 
les ans à perpétuité au Roi d’Angleterre, 6c à fes Succeflèurs, la Somme de cinquan- 
te mille écus d’Or au Soleil, monnoic de France, à trente-cinq fous Tournois l’écu, • 
paiablcs en deux termes , favoir vint-cinq mille au premier jour de Mai - t fie les vint- 
cinq mille autres, au premier jour de Novembre-, lesquels feroient- comptez dans la 
Ville de Calais, ou dans celle de Cantorbery , au cas que Calais tombât lous la domi- 
nation de quelque autre Prince. [ Soit die en paflant , que cétc elaufe fcmbloit prédire 

aux 

1*1 Ctft une l«gu C> que 1«? deux Roi* conclurent «il du Mflanex, & comme promit de l'en foire Doc , »’3en 
MA ave* le Pape . Vennieni . le, Florentin», fle le 1 cKifloit Vautre. 

Due Slot ce. pour procurer la délivrance dei dru* Fil» de I [»] Vicquefoet dit, que dani cwe Négociation le Cir- 
Tnnçoiil. pout revendiquer le Roianroe de Naple» M Saint l dînai d’York ne fut pav tant le Pleniporennaire du Roid'An- 
Siegt. Je pour détendre Storce contre le Due Charlc* de 1 gltterre, que l'arbitre commun de» deux Roit. i tti. XVI. 
Boui'bou, a qui l'Empereur avott donné U Gouvernement l du Livrt I. de Jn Ami^denr. 
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aux Anglois la perte qu’ils firent de céte Place, fous le Régné de Marie, Fille d’Hen- 
ri VII). J Ils promirent de plus, que le Roi Très-Chrétien, & les Succcficurs, en 
faveur de ce prefent Traité , fourniroient ou feroicnt fournir tous les ans, gratuite- 
ment, & fans rien exiger, audit Roi d’Angleterre, 8c à les Succcficurs à perpétuité, 
ou à ceux qui viendraient de leur part , une certaine provilion de Sel noir , dont le 
prix monterait à la valeur de quinze mille écus d’Or ; lequel Sel leur ferait baillé 6c 
délivré à Broüage cn Saintonge, dans les mois de Mai, Juin, & Juillet , en une ou 
en plufieurs fois, comme ils voudraient. Que fi, ou par un débordement d'eaux, ou 
par quelque autre cas fortuit, le Sel venoir à manquer , en forte que ladite quantité 
promilc ne pût être entièrement fournie , durant une ou plufieurs années $ la même 
quantité qui fc trouverait n’avoir point été fournie , ferait rendue & délivrée de bon-* 
ne foi, 8c fur le pied du prix auquel aurait été le Sel en ces années-là, aulfi-tôt que 
l’abondance en ferait revenue. 

Que le Roi Tres-Chrérien, & fes Succcficurs, ne troubleraient , n’inquieceroient, 
ne molcftcroicnt, & n’endommageroient point , ni par eux , ni par autrui i directe- 
ment, ni indirectement} en fecrcc, ni à force ouverte-, ledit Roi d’Angleterre, & fes 
Succcficurs, dans la porte (fion des Villes, Terres, Châteaux, & autres Lieux, qu’il 
pofiedoit actuellement par delà la Mer -, au contraire , ils le laificroient jouir , lui 6c 
les Succcficurs à perpétuité , de tous lesdirs Lieux , paifiblcment, tranquillement, fans 
trouble, & fans empêchement quelconque. 

Que li quelque Sujet, Vaflàl, ou Allie de l’un des deux Rois, atenre , machine, 
ou fait quelque chofe contre le contenu en ce prefent Traité, foit par Terre, par Mer, 
ou par taux douces , cétc Paix ne laififera pas de demeurer en fon entier , en pumfianc 
feulement ceux, qui auront fait Patentât, ou le dommage. 

Pour conclufion , il eft dit , que comme céte Paix elt faite pour être pcrpctuelle , 8c 
que dans la fuite on pourrait mettre en doute l’autorité des deux Rois conrrailans, 
d’autant que nul Prince n’a droit & pouvoir fur fon Suecefiêur} 8c que par fes Ordon- 
nances, ou Conventions, il ne peut lui fcul préjudicier à l’indépendance abfolue de 
la Digniré Roule , non feulement les deux Rois ratifieront, autoriferont , & confir- 
meront par des Lettres Patentes, expédiées de part 6c d’autre, en bonne 8c fu fi fan te 
forme, lignées de leur propre main , & fcellëes de leur grand Sceau, ce prefent Trai- 
té de Paix perpétuelle, Se en jureront folcnnellcmcnt l’obfervation en tous fes Points 
& Articles -, mais feront jurer aux Grands , & aux principales Villes de leurs Roiau- 
mes, de l’obferver 8c acomplir inviolablemcnt, fous l’hypoteque 8c obligation de tous 
leurs Biens, prefens 8c à venir. 

L’Article au Sel, dont je viens de parler, fut changé par le Traité d’Hamptoncourt Ifjo. 
de i 530. par lequel il elt dit, que la quantité de Sel promifè par le Traite de la Paix 
perpétuelle, n’aiant pas été fournie dans les trois ans , qui s’étoienc écoulez depuis, 
pour plus grande commodité des deux Rois , la valeur dudit Sel dû pour les trois an- 
nées écoulées, fc convertirait en argent: en forte que le Roi Tres-Chrérien paierait, 
ou ferait paicr au Roi d’Angleterre, Trente mille écus d’Or au Soleil, aians cours en 
France fur le pic de quarante fous Tournois chaque écu : ladite Somme oaiable en 
quatre termes , (avoir fcpt-millc cinq-cens écus d’Or chaque premier de Niai 8c pre- 
mier de Novembre des années 1531. 6c 1 532. moicnnant quoi le Roi Tres-Chrérien 
ferait cenfé avoir entièrement facisfait audit Traité de la Paix perpétuelle, fans qu’on 
put alléguer, qu’il n’avoit pas fourni le Sel promis audit Roi d’ Angleterre. 

Déplus, il fut convenu, qu’au lieu du Sel, que le Roi Tres-Chretien , 8c fes Suc- 
ccfïcurs, dévoient fournir annuellement au Roi d’Angleterre , en vertu du mêmeTrai- 
té de la Paix perpétuelle , on lui paierait tous les ans , fa vie durant , la Somme de 
dix-mille écus d’Or au Soleil, chaque écu évalué quarante fous Tournois; 8c toujours 
en deux termes, lavoir le premier de Mai 8c de Novembre de chaque année. Lequel 
paiement annuel, quant à roblcrvation dudit Traité de Paix perpétuelle , ferait de 
meme force 8c valeur, que fi le Sel promis avoir éré fourni tous les ans. Deforte 
qu’il ne ferait pas permis au Roi d’Angleterre de demander ledit Sel, tant que le Roi 
Tres-Chretien, ou fes Succcficurs, continucroient de lui paicr la Somme de dix-mille 
écus par an. 

Tous les Traitez de Paix 8c de Confédération faits jusques ici entre François!. Se 1732. 
Henri VIII. furent confirmez par un autre , que Gilles de la Pommeraie, Ambaflâ- 
dcurdc France, conclut à Londres avec le Comte de WiltlJiire , Garde du Privé- 
fccl ; 8c Edouard Fox, Grand- Aumônier du Roi d’Angleterre, en la forme 6c teneur 
qui fuit. 

Que tous lesdits Traitez, & particulièrement celui de la Paix perpétuelle , demeu- 
reraient en leur entière force 8c vigueur , & s’obfcrveroient de part 6c d’autre , com- 
me fi la prclcntc Capitulation ou Convention de plus étroite AJüancc , n’etoie jamais 
intervenue. 

Que 
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Que fi PF.mpereur Charles atentoit , machinent , ou fefoit, foie par lui , loit par 
autrui -, directement ou indirectement, aucune choie contre la perfonne, ou les Etats, 
& les Sujets de l'un ou de l’autre des deux Rois -, ils le donneraient réciproquement 
aide Se iccours, trois mois apres en avoir été requis l’un par l’autre , toutes cxculès, 
exceptions , Se allégations ceflànc. De forte que fi le Roi d’Angleterre étoit araque 
par l’Empereur , le Roi Tres-Chretien ferait obligé de lui envoier au lieu qu’il fpeci- 
ficroit, cinq-cens hommes d'armes , ou moins, équipez à la mode de France , aux- 
quels ledit Roi d’Angleterre ferait tenu de donner, durant tout le tems qu’ils feraient 
à fon fcrvicc, la même foldc , qu’ils avoient acoûnizné de recevoir en France. Et pa- 
reillement, fi ledit Roi Trcs-Chrecien étoit ailailli par l’Empereur , le Roi d'Angle- 
terre, requis comme il vient d’étre dit , lui cnvoicroit tel nombre de fes Archers à 
pié, qu’il aurait demandé, pourvu que ce nombre n’cxccdât pas cinq mille: lesquels 
Archers, tant qu’ils feraient en France , y feraient entretenus Se paicz fur le même 
pic qu’en Angleterre. Et au cas que les Gendarmes François fullcnt envoicz delà la 
Mer en Angleterre, ou les Archers Anglois deçà la Mer en France , les deux Rois 
promeroient de faire , chacun dans leur Pais , celle & li bonne provifion de Vivres 6c 
de danrccs, que lesdits Soldats, foit François, ou Anglois , pu fient vivre Se s’entre- 
tenir commodément de leur paie. 

Et pour éviter les dommages, qui pourraient être faits, par Mer, aux deux Rois, 
& à leurs Sujets, il étoit dit, que dès que l’Empereur aurait arente quelque choie con- 
tre eux , ou l’un d’eux , Se contre leurs Sujets & leurs Roiaumcs , pour quelque caufe 
que ce fut j deux mois après que celui , qui ferait ailailli le premier , aurait notifié 
l’irruption, ou invalion> l’autre metroit en Mer une armée de quinzc-cens hommes de 
Guerre, équipée Se munie de toutes les chofes neccflàircs, laquelle il ferait tenu d’en- 
tretenir à les propres frais , l'espace de lix mois entiers , ou davantage , félon qu’il 
plairait au Prince ataqué : défendant les deux rivages de la Mer depuis l’iflc d’Us- 
hanr, jusqu’à la Plage, que les Anglois ajxdlent les ‘Dunes , lituée entre Sandwich 
Se Douvre. Et au cas que les deux Rois tuflène alfaillis cnfemble, &cn même rems, 
alors ils avilcroicnt de commun acord aux moicns de pourvoir chacun à la feureté de 
leurs Ports. 

Que fi l'Empereur venoit à commander ou permette, que les Marchands Anglois, 
leurs Marchandilès, Se leurs Biens, fullcnt arrêtez & faiiis dans fes Pais de Flandre, 
Artois, Brabant, Hainaut, Zclande, Hollande, Frife, Namur, Luxembourg, &c. 
en ce cas le Roi Tres-Chretien , ou les Succellcurs, enverrait ou enverraient lommer 
la Reine d’Hongrie , Sœur dudic Empereur , ou celui qui le trouverait Gouverneur 
des Païs-Bas , li ledit Empereur n’y éroit pas alors * de mètre en liberté lesdits Mar- 
chands , Se de leur acorder la permillion de le retirer avec cous leurs Biens & routes 
leurs Marchandées. Et au cas que cete Reine, ou tout autre Lieutenant de l’Empe- 
reur en ces Pais , requis comme il cft dit , refblàt ou difcràt de le faire -, alors le Roi 
Tres-Chretien, Se les SuccelTcurs, fans aucun délai, & toute cxculè ccffanr , feraient 
prendre, arrêter, Se iâilir tous les Marchands Flamans, leurs Faétcurs & Commis- 
lionnaircs, avec toutes les Marchandilès, Terres, Revenus, Se Biens meubles & im- 
meubles, qui feraient trouvez dans les Terres & Pais de France, Se les retiendraient 
Se garderaient, jusqu’à ce que les Marchands Anglois fullcnt mis en pleine liberté, & 
remis entièrement dans tous leurs biens. 

Que s’il arrivoir, que les Marchands Anglois fuflênt arrêtez Se détenus dans les au- 
tres Etats, Roiaumcs, & Pais apartenans à l’Empereur, le Roi Tres-Chretien, ou 
les Succellcurs , le Ibmmcroicnt comme il cil dit ci-dellus > & en cas de refus , ferait 
ou feraient arrêter, prendre , Se failir tous les Marchands Sujets de l’Empereur, & tous 
leurs Faéleurs & A gens , avec les Marchandilès, Terres, Rentes, Patrimoines, Bici.s 
meubles Se immeubles quelconques , qui le trouveraient dans toutes les Terres de 
France-, desquels ils ne fc défaifiroient point, que tous les Marchands Anglois, arrê- 
tez Se détenus, ne fullcnt délivrez , Se n’cùflènt obtenu main-levée de tous leurs biens. 
Que fi les biens failîs tant aux Marchands des Païs-Bas, qu’aux autres Marchands dc9 
autres Etats fujets à l’Empereur, n’êcoient pas fulilàns pour dédommager les Marchands 
Anglois, le Roi Tres-Chretien, fie les Succellcurs, continueraient toujours de faire 
arrêter & failir les perfonnes & les Marchandilès des Sujets de l’Empereur, jusqu’à ce 
que les Marchands Anglois fullcnt entièrement iàtisfaits Se dédommagez. 

Que le Roi d’ Angleterre , Se lès Succcflcurs , feraient obligez de faire la même choie 
contre les Marchands Flamans, Se Espagnols, en faveur des Marchands François. 

Les Marchands de la Haute-Allemagne n’étoient point compris dans cet Article, 
comme n’éram Sujets de Charlc-Quint , qu’à caufe de l’Empire , Se de fa qualité 
d’Empereur. 

Enfin, il éroit dit, que nul des deux Rois, ni de leurs Heritiers & Succeflêurs , ne 
pourrait ou devrait faire aucune nouvelle Ligue , Convention , Confédération , Amitié, 

ou 
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ou Alliance, avec aucun autre Prince, Etat, Nation, République, ou Ville, de quel- 
que qualité, dignité, ou condition qu’ils fuflent , de laquelle il pur arriver quelque 
préjudice ou dommage à l’un ou à l’autre des deux Rois , ou à leurs Heritiers & Suc- 
ccflcurs j & que fi l’un des deux Princes , ou quelqu’un de leurs Succcflcurs , fcfoic ou 
innovoit quelque choi’c au préjudice de l’autre, ou de Tes Succcflcurs , tout cela (croit 
eftimé nul, & de nulle valeur, comme s’il n’a voit jamais été fait. 

L’Ambafladeur de France , qui fit ce Traité , étoit fi agréable à Henri VIII. que 

i 'amais Amballàdcur ne l’a été davantage, ni peut-être tant, à aucun Roi du monde. 

Vous avez raifon , (dit-il, dan» une de Tes (u) Lettres à l’Evêque d’Auxerre, 
ors Ambaflàdeurà Rome,) de me porter envie d’etre avec un fi gentil Prince j car 4? Mm 
je pcnic qu’après le Roi nôtre Maître, il ne s’en trouva depuis deux-cens ans un de 'i**- 
meilleur esprit , de meilleure grâce , ni plus magnanime que celui-ci : & à vous parler 
franchement , le Roi nôtre Maître lui clV oblige du bon vouloir qu’il lui porte } de 
quoi je me fens grandement : car je fuis traité ici , non pas comme Ambafladeur , mais 
comme Prince du Pais; logé en la Mailon dudit Sieur Roi, & quand je le vas voir, 
toujours mangeant à fa table.} 

(yj) Quatre mois après la conclufion de ce Traite, les deux Rois s’entrevirent àj^ndé» 
Boulogne , où ils demeurèrent cnfcmble dans un Mon aftcrc depuis le 20. d’Odobre ce remo- 
iusques au 2 y Se ce fut en cette Ville que le Roi d’Angletcn-e donna aux Fils du Roi, 
lesquels étoient à fon lever, les trois-ccns mille écus, que le Roi leur Père lui devoit /i-Viure- 
cncorc d’une Somme empruntée pour fa rançon. De Boulogne, ils alcrcnt tous deux vue* 
à Calais, où le Roi d’Anglercrre donna l'Ordre. de la Jarticrc au Grand-Maître Anne j^ 014 
de Montmorency, & à l’Amiral de Brion, comme le Roi a voit donné dans Boulogne d'Henri 
celui de France aux Ducs de Suffolk & de Norrfolk. Avant que de fe feparer, ils jW*» * 
conclurent une Ligufc défenfive contre le Turc, de laquelle il eft inutile de mettre ici °" 
le contenu, puisque ce Traité eft tout en François à la page 198. & lin vantes du fe- 1 732. 
cond Tome de ce Recueil *. 

Au relie , il ne faut pas' trouver étrange , que le Roi d’Angleterre foit toujours rtwuv. 
nommé le premier dans les originaux Latins des Traitez, dont je viens de parler, dau- Part - 1 1 - 
tant que c’cft un ufage établi entre les deux Couronnes , que le nom du Roi d’Angle- £xv, 
terre précédé celui du Roi de France , dans le texte & dans la lignature de tous lescorw 
Aélcs, qui font fournis & échangez de fà part-, & que pareillement le Roi Tres-Chre-^j 
tien fê nomme & figne le premier dans les doubles , qu’il fournit & délivre au Roi de 
la Grande Bretagne qui en ufc aufli de même avec l’Empereur & le Roi d’Espa- 
gne [1]. 

Après tant de Traitez folenncls, fi fouvcnc renouveliez, confirmez, & jurez, on 
ne pouvoir pas croire en ce tems-là, que les deux Rois puflent jamais rompre enfem- 
blc -, cependant Charle-Quint fit tant par fes Négociations , que non feulement il fe 
réconcilia avec celui, qui avoit répudié fa tante, pour époufer une concubine} & qui 
outre cela s’éroit feparé de l’obéiflâncc de l’Eglife v mais qu’il vint même à bout de 
l’engager à faire la Guerre à François I. qui 11c lui avoit jamais fait d’autre dcplaifir, 
que celui de ne vouloir pas renoncer , comme lui , à la Communion de l’Eglife Ro- 
maine. Témoignage, qu’il n’y a point parmi les Princes de Confédération , ni d’a- 
mitié fi étroite , qu’une petite jaloufic ne puiflè rompre du jour au lendemain [2]. 

Quoi qu’il en foit , le Roi d’Angleterre & l’Empereur ataquérent en même tems la 
France, dont ils avoient fait le partage entr’eux , projetant d’aller cnfcmble droit à 
Paris, pour Pacager ccre Ville, puis de là jusqu’à Orléans. Mais l’Empereur s’étant 
amufe au Siège de Saint-Dizicr , qui l’occupa iix Semaines entières} & l’Anglois, qui 
afliegeoit Boulogne, n’aiant point voulu en partir, qu’il ne l’eut priiè} ils éprouvè- 
rent tous deux, & particulièrement Charle-Quint , qui fut contraint de demander la 
Paix, combien étoit bon 8c falurairc le Confeil, que l’Empereur Fédcric III. fon bis- 
aicul , donna à Louis XI. de ne marchander jamais la peau de l’ours , que la bê- 
te ne fût morte (x). I.’Anglois prit Boulogne, par la lâcheté de Coucy-Vervin, qui ^ co- 
la rendir, tandis que le Dauhn acouroit à fon fccours-, & il foùtinr la Querre jusqu’à mine* 
l’année 1 746. que fe trouvant épuifë d’hommes & d’argent , 6z d’ailleurs craignant , 
que la continuation de cette Guerre ne facilitât à fes Sujets, dont il étoit tres-hai pour 1 v. do 
ics cruautcz, les moiens de fe révolter contre lui , il commença à delirer la Paix. Elle 
fut traitée entre Ardres & Guincs & conclue en fix Semaines , aux conditions fui- 
vantes. 


I ij Broon * VilUndry Secrétaire d’Etat fous François 
1, le dit ainfi dan, uns ApotHile écrite de fa main à La ma!- 
ge du Traire fait h l 'entrevue d e Calais. 

(a) Jean de DinceviltcPi/iiv . Ambafladeur de France 
en Angleterre en i}j». 6c dit, dans ta relation de fon 
audience de conge , qu'Henri V 1 11. s'éroit plaint a lui, 
de l'honneur Se de la bonne ehere, que François {. avoit 

Tome II. 


Que 

faite au Pape Clément VII. dans leur entrevue à Marieil- 
le : . Ce fur tout dt ctttt % raaiU cr LliftmeiU de pjr, 

aeufant aufli le Roi de lui avoir manque de parole, «n fe- 
fant le Mariage du Due d'Orléans , Ion Fils, avec la Nie. 
ce de Clément, l'an* avoit rien obtenu de lui es faveur do 
l'Angleterre, 

f 
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Que le Roi Tres-Chretien, & Tes Sucecflèurs, feroient paicr tant audit Roi d'An- 
gleterre, la vie durant, qu’à les Heritiers 6c Sucecflèurs, toutes les pendons annuel- 
les, qui leur croient dues en vertu du Traite de Mûre de i f 2 f. 8c du Traite de laPaix 
perpétuelle de 1 fa 7. 

Que le jour de Saint Michel de l’année 1 f f+. ou dans les quinze jours immédiate- 
ment luivans, le Roi Tres-Chretien, 8c les Sucecflèurs, feroient paicr audit Roi d’An- 
gleterre, tant pour les arrerages desdites pendons non paiées, que pour les dépenfcs 
laites ou à faire aux Fortifications de la Ville & du Comré de Boulogne > la Somme 
de deux millions d’écus d’Or au Soleil , de la valais, dont ils étaient en 1 525. laqueW 
le Somme paiée , ledit Roi Tres-Chretien demeurerait quite des arrerages desdires 
pendons, 8c des autres Sommes d’Argent dues au Roi d’Angleterre, échus depuis le 
premier jour du mois de Mai dernier , comme aulli du rembourfement de tous ltÿ frais 
faits par ledit Rot d’Angleterre, à l’ocadon de cette dernière Guerre. 

Que le Roi de France 8c les Sucecflèurs laifleroient jouir paiiiblcmcnt le Roi d’An- 
gleterre, 8c les Succcdeurs, de la Ville, du Port, du Territoire, 8c de routes les dé- 
pendance^ du Comté de Boulogne, jusques à ce que lui, ou eux , cûflcnr paie les 
deux millions d’Or ici mentionnez, outre une autre Somme de cinq-cens douze-mille 
cens d’Or, que le Roi d’Angleterre prerendoit lui être due par François 1 . en vertu 
d’une certaine obligation qu’il avoir de ce Prince, datée du vinr-neuf de janvier 1629. 
au cas que les Arbirres ou Commiflaircs , qui feroient nommez de part 8c d’autre, ju- 
geaflent qu’elle fût due. Après quoi, le Roi d’Angleterre, ou les Sucecflèurs, ren- 
droient de bonne foi la Ville de Boulogne, & tout le Boulenois , fans démolir aucune 
partie des Fortifications, qui s’y trouveroient alors. 

Dans ce Traité Henri V III. prend deux titres incompatibles, favoir, celui de Df.- 
penseur ue la Foi, que le Pape Leon X. lui avoir donné , pour avoir écrit 
contre Luther, 8c défendu l’autorité du Siège Apoflolique ' : 8c celui de Suprême 
Chef de l’Eglise Anglicane, qu’il tfétoit atribué, après s’être feparé de 
l’obéi (lance de 1 ’Eglifc Romaine. Car pouvoit-il retenir le premier titre, fans recon- 
naître, au moins tacitement, l’autorité du Souverain Pont île, dont il le tenoit ? com- 
ment le difoit-ii le Défenseur de la F o 1 , lui qui étoit devenu le pcrfccutcur 
& le bourreau de tous ceux, qui la profefloient en Angleterre? 

1 74.7. Le dernier Traité, que François fit en fa vie, fut celui de Londres de 1 f+7. lequel 
n’clt qu’une explication d’un ou deux Articles de la Paix de 1 f 48. touchant les Forti- 
fications du Port & de la Ville de Boulogne, 8c les Limites du Boulenois. Et proba- 
blement il ne le ratifia point , car il mourut quelques jours après qu’il fut conclu. 

1749. En if 49. Henri II. fon Fils , 8c Edouard VI. Fils d’Henri VIII. en firent un, 
qui fut apcllé la Paix dl Boulogne, non pas tant à caufe du lieu , où elle 
fut traitée , que parce qu’elle rendit la Ville 8c le Comré de Boulogne à la France, 
moyennant quatre-ccns mille ccus d’Or, qu’Henri paia à Edouard pour les Fortifica- 
tions, améliorations, Se autres dépenfes , que le Roi Henri , lbn Pere , 8c lui , y a- 
voient faites. Sleidan a railôn de dire, que céte reftitution lurprit beaucoup de gens* 
car les Rois. d’Angleterre n’en avoient jamais li bien ufc avec les nôtres. Ajoutez à 
cela , qu’Edouard conléntir encore de rendre à la Reine Régente d’EcolIc les Forte- 
refles cfc Dunglas 8c de Lardre , dont les Anglois s’etoient emparez fous le Règne 
d'Henri VIII. 

Au relie, quoique l’Empereur fût compris dans ce Traité, 8c par Henri II. 8c par 
Edouard V I. il 11e laifla pas d’en être trcs-fàché , 8c de chercher toutes les ocalîons 
de rompre avec la France , comme il fit l’année lùivanre. Car la Reine de Hongrie , 
qui gouvernoit alors les Pais- Bas , 8c qui làvoit très-bien fervir lbn Frère à lbn gré, 
aiant etc averrie à tems , que le Maréchal de Saint-André dévoie palier à Londres , 
pour y jurer la Paix de Boulogne, 8c pour donner le colicr de Saint Michel au jeune 
Roi d’Angleterre: elle fie tenir une Armée Navale entre Calais 8c Douvre,pour pren- 
dre le Maréchal , qui fut ainli obligé d’aler s’embarquer à Dieppe , d’où il pafla heu- 
rcufcmcnc en Angleterre. Mais comme pour faciliter fon partage , il avoit lait arrêter 
au Porc de cette Ville deux ou trois Navires Flamans, avec ordre de les relâcher aurti- 
tôt qu’on aurait la nouvelle de lbn arrivée en Angleterre, la Reine de Hongrie en prit 
ocauon de faire arrêter dans les Ports de Flandre tous les Navires François* ordon- 
nant, qu’on leur ôtât les voiles, 8c que l’on mit les Marchandées à Terre, pour con- 
fumer les Marchands en frais de pourfuires. Et cette colère , ajoute Brantôme , s’é- 
tendit fur les Marchands, qui rrariquoient parTerre à Anvers, dont les Marchandées 
( ? ) Dan, furent laifics, bien qu’ils n’cuflènt rien de commun avec ceux qui navigeqjent (y). Et 
ivK.-r l’on difoit, que li elle eût pu atraper alors ledit Maréchal ,& fon armement, elle l’eût 
e j! t l £ ’ rançonné comme un mignon. 8c favori du Roi. Ainli, Henri II. ne fut pas de mcit- 
Jui.u leure intelligence avec Çhadç-Quinr, que François I. 8c ce fut l'unique choie, en la- 
âaJrr ' quelle il liiivit les traces 8c les lcntimcns de fon Pere: car il rapella à la Cour le Con- 
nétable 


Digitized by CjOOgle 



TRAITEZ DES PRINCES, xtut 

nétablc de Monrmorency, fie le fie Ion Premier Mi ni Are* a l'cxclufion du Cardinal de 
Tournon, & de l’Amiral Annebault , que Ion Pere lui avoit fore recommandez en 
mourant. Tant les Princes font jaloux de leur autorité particulière, à laquelle ilscroi- 
roient avoir dérogé , s’ils fc fcrvoicnt des Minillrcs Se des Créatures de leur Prede- 
CefleUTv 

En tfft. Henri fie Edouard firent un autre Traité, dont les principaux Articles if fl. 
étorent , 

Que lî-tôt que Madame Elizabeth de France auroit arcint l’âge de douze ans, Edouard 
lui enverroie des Ambafiâdcurs fie Procureurs fufifamment autorifez , lesquels l’époulc* 
rotent en (bn nom, par paroles de prefenr, en prefênce de deux Notaires ou témoins 
apellez fie requis à cet élct : Se pareillement , que li un mois après qu’Elizabet auroit 
douze ans acomplis, il plailoit au Roi de France d’envoicr en Angleterre des Am bas- 
fadeurs j & Procureurs, fufifamment autorilcz pour contrarier ledit Mariage , Edoiiard 
le célébrerait avec eux par paroles à ce propres fie convenables , en piclèncc de No- 
taires fie de témoins, qui y feraient apellez. 

Que ladite Dame Ehzabct auroit pour doc deux-cens mille écus, paiablcs en deux 
termes j la moitié, le jour de la folennifation du Mariage* fie l’autre moitié, au bout 
de l’an : fie que le Roi fon futur Epoux lui donneroit fie alignerait le même revenu 
annuel, qu’avoit l’infante Catherine , première Femme d’Henri VIII. lavoir, vint- 
millc Nobles à la rôle de Monnoic d’Angleterre , chaque Noble valant vint gros de la 
Monnoie du Pais. 

Qiie fi elle lurvivoit à Edoiiard , elle jouïroit , durant fa vie , de tous les Biens, 
Meubles, fie Joiaux, donc les Reines Douairières d’Angleterre avoient acoutumé de 
jouir. Que li au contraire, Edoiiard lui furvivoit , aiant ou n’aiant point d’Enfans 
d’elle > en ce cas il profiterait & heriteroic de fa Dot , fie de tous fes meubles , félon 
qu’il fc pratiquoit ordinairement dans le Roiaume , fie fur tout entre les Rois 8c les 
Reines d’Angleterre. 

Que celui des deux Rois, qui empêcherait I’aconi pli dément de ce Mariage, quand 
ladite Dame Elizabeth ferait nubile , paieroit à l’autre 1a Somme de cinquante mille 
ccus d’Or, à faute de quoi le demandeur ferait en droit de l’exiger des Pais, Terres, 

& Sujets du contrevenant, fie de la prendre fie lever fur les biens meubles 8c immeubles 
desdits Sujets, en quelque lieu qu’ils fe trouvaflent, foie fur Mer, ou fur Terre. 

Enfin , que celle des parties , de qui ferait venu l’cmpèchcraenc dudit Mariage, foie 
Edouard, loit Elizabet, qui n’étoient pas en âge de l’acomplir [i J ; ou le Roi Tres- 
Chreticn , lèroit exemte de tout reproche, 8c quant à l’honneur , fie quant à la con- 
te iencc , aulli-tôt que ladite Somme de cinquante mille écus d’Or auroit été entière- 
ment paicc. 

^Traité fut fait à Angers par les Cardinaux de Lorraine fie de Chafiillon , le Con- 
nétable Anne de Montmorency , fie Jean de la Chesnaie , Surintendant des Fi- 
nances. 

• k? k aJinée, les Princes Procertans d’Alenugne, irritez de n’avoir pù obte- 
nir de l’Empereur la liberté du Landgrave de Hefiè , qu’il tcnoit priibnnicr depuis 
l’année if yj. fie alarmez de la tentative, qu’il avoit faite auprès des Electeurs, pour 
faire allouer (on Fils avec fon Frere à la dignité de Roi des Romains , commencè- 
rent à longer aux rooiens de s’opofer ouvertement aux dcfl'eins ambirieux de ce Prince, 
dont le but ctoit de rendre l’Empire héréditaire dans fa Maifon [al. Maurice, E- 
jcéteur de Saxe , fie le Marquis de Brandebourg , qui fc crouvoicnc ofenfez de ce que 
I Empereur leur avoit manqué de parole , en détenant le Landgrave , furent les pre- 
miers, qui prêtèrent l’oreille aux propofitions , que leur fit Jean de Freflè [$], Evê- 
que de Baionnc, d’une Ligue avec la France. Elle fut conclue peu de tems après à 
Chambor, fie ratifiée au mois de Janvier i y fa. au contentement même des Princes ” 
Catholiques, qui ne craignoient rien davantage que l’agrandiflcment de l’Empereur. 

Le premier d’ Avril, l’Eledeur Maurice aflicgca Augsbourg, fie la Ville s étant ren- 
due le treizième, il marcha avec tant de célérité vers infpruk, où croient l’Empereur 
& le Roi des Romains, que peu s’en falut qu’il ne les prit tous deux pnfonnicrs,avcc 
leurs principaux Miniftres. Et depuis ce jour-la, Charle-Quint , qui s’étoir donné 
pour diéfon le vent , vidi , vici , de Céfar , éprouva jusqu’au jour de fbn abdication, 
que la fortune de Céfar l’avoit abandonné pour jamais. Henn II. de fon côté fe fai- 
lle des Villes de Metz, Toul 8c Verdun, pour en jouir, lclon les conventions de la 

Ligue 


[il Edouard fl oh né au moi, d'Oftnbre de 15,7. Se Eli- 
«bel en 1 ,46. tandis que la Paix fe uaitoit entre Fumoir 
3 . Si Henri V II 1 , qui à ««U ocafion fût prié de la tenir 
fur les font, de bâté me, 

[x) Cabrera , Hirtorien iudtcicux 5 c finccre , dit , que 
Clurle-quint lut venu à bovu de cette efttrej-rÿc, û lePtm- 

TüME IL 


ce Philippe eût fü garder Je fecret en cette rencontre. Liv.I. 
de fon Hiftoirc , Cfltap. III. 

[ j] SlekUn l'aptrclle ’Jojnmi Frariitroi , c'eft -à-dire du 
Fiernej mai, il e(l appelle de Frefle dam un endroit de» 
j Mémoires de Iltchcr , ainft que dans le Ttaile de cette Li- 
| guc , page 2 ûo. du fécond Tome. 
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cnvoicr la tcte de fon Bcau-Pere. Il accepta donc les conditions, qui lui turent ofer- 
tes , l’une desquelles étoit la délivrance du Landgrave. Ainli, ia Paix fut conclue dès 
le mois d'Août fuivanc à Paflaw. 

Enfuitc de cétc Paix, où Charle-Quint ficrifia les interdis de la Rdigion à la fatis- 
faclion des Proreflans , à deflein de iè fervir de leurs forces contre Henri 1 1. il vint 
mettre le Siège devant Metz avec une Armée de plus de cent nulle hommes > mais 
apres y avoir perdu deux mois & demi de rems, & plus d'un tiers de les Troupes, il 
fut contraint de fe retirer en Flandre , honteux de voir , que l'Empire eût perdu les 
Villes de Mctz[$J,Toul, & Verdun, fous Ion Régné, fans espérance de les recouvrer 
jamais. Il cft vrai, que l’année fuivantc, (comme les armes lonc journalières ,) il eue 
fa revanche à Teroüannc (+J , qu’il fie rafer jusqu’aux fondement-, Se ce fut ion der- 
nier exploit de Guerre. Mais la Gouvernante des Pais-Bas , fa Sœur , qui haiflbit 
mortellement Henri , à caufc d’une certaine chanfon fur les amours , qui fe chantoit 1 
la Cour de France-, & le Duc de Savoie , fon Neveu , donc le Pere avoit etc dépouil- 
le par François I. ne laiflerenc pas de continuer la Guerre en Picardie, &d’y faire de 
gratis ravages, dont Henri fe dédommageoit au centuple lur l’Artois, le Hainaut, le 
Cambrdis, & le Comté de Namur. 

Marie, Reine d'Angleterre , qui avoit époufe Philippe, Fils de l’Empereur, apre- 
hendant, que céte Alliance, dont le Roi ae France étoit très-mécontent, ne l’obli- 
ecàc d’entrer dans la querelle de ion Beau-Perc,s’cmploia fi cficaccmcnt auprès de ces 
deux Princes , qu’ils envoierent leurs Députez entre Ardres , Calais , Se Gravelines > 
pour traiter un acommodcmcnc [y]. Mais la déclaration , que firent ceux d’Henri, 
qu’il ne rendroit point les Etats au Duc de Savoie , que l’Empereur ne rendit en meme 
cems la Navarre a l’hcritierc de la Maiibn d’Albrctj & la Ville de Plaifancc au Duc de 
Parme -, rompit la Conférence. 

Il iiurvint encore alors un autre empêchement à la Paix. Ce fut l’exaltation du Car- 
dinal Jean Pierre Carafte au Pontificat , c'eil-à-dire , du plus grand ennemi qu’eût 
l’Empereur , qui lui avoit donne ouvertement l’cxcluiion , indigné de voir briguer le 
Souverain Pontificat par un homme de quatre-vints ans, qui dans la fleur de ion âge 
(0 ci- s’étoit juge indigne du plus petit Evêché £c). Ce Pape, animé de fon propre reflen- 

fc fera ftMMr rf’iillmirc ÂniilInnnA rvir 0.1% I» Cmm'ajiLT Ù COUS prOpOS 

traita & conclut 

Hidoj c '*•**’ — - — — .w. ...d principaux Articles ctoicnr, 

° >,e ' que le Pape donneroit l’Inveftiture du Roiaume de Naples à l’un des Fils de France, 
excepté le Dauiin , & rcciendvoit le Duché de Benevent [6] , pour être incamcré, c’cll- 
à-dirc , pour être réuni à la Chambre Apoftolique , avec quelques autres Terres, 
moicnnant lesquelles l’Etat Ecclcfiaftiquc , s ecendroit d’un côté jusqu’au Golfe de Vc- 
niièi & de l’aurre jusqu’au Ganllan : que le Roi donneroit en Terres, fituées dans le 
Roiaume , la valeur de vint-cinq mille écus de Rente au Comte de Montorio -, & de 
quinze -nulle au Marquis de Montcbdlo, fes Neveux. Que pour les frais de la Guer- 
re 


[ i } Le même Cabrera dit, qu'il fcfoit beau voir les Prin- 
ce: Eiutdlans d'AIctivagne foire une Ligue pour la defen- 
fe de U liberté de l'Empire , tandis qu'il* le demembroient , 
l ivre I. Cliap. V. Par PArrictr XXIV. de cette Ligue, 
iN confenioknt, que le Roi fe f'aiitt de toute» les ViUea Im- 
périales où l'on partait franco», 

■' ij Henri I L (rréiadicioit aux droits de la Trance , en 
acceptant la condition de tenir Metz, Tout, Se Verdun, 
en qualité de Vieaïic de l'Empire, ce» trois Villes fl'ctant 
point en Alcmagne, mais en France, félon le» anciens Geogra- 
le, ; ou en Lorraine , félon le» modernes. Et cela e« li 
vrai, que dans une caille long-tems plaidee à Rome, fur 
le droit, que le Chapitre & le, Chanoines de Verdun pre- 
tendoienr avoir d'élire leur Evêque, comme font le* Chapi- 
tres d'AIemagne), ta Rote jugea, que le Pais MelEn n'e- 
ro»t point compris dan* le Concordat d'Alcmagnc , c'eft-à- 
dire , dans la Huile du Pjpe Nicolas V. de 14+1. Et il 
fut vérifié dan* te procez que depuis environ cent qua- 
rame-ciaq ans les Pape* a voient tofooiux pourvu à cet . 
I verhr , pleinement , purement , & fi triplement , fan., 
confirmer jamais aucune éleâton faite pat le Chapitre de I 
cette Eglifc. Luirt CCXCl'i. du Cardinal d 'O fiat , qui en j 
cela contredit formellement à Ce qne le Chancelier Olivier 
dit dan» le Mémoire, qu'il fit pour la Conférence d’Ardres 
de ifff, V’oiea la page 167. du fécond Tome de ce Rc - 1 
vueil. 

En n<*o. l'Fmpemir Ferdinand aiant envoie en Tran. 
ce Louis Madrtnr , Lvêque de Trente, pour demander la 
irflitution de Meta . Ion!, de Verdun, le meute Ciian- 


I ceîicr Olivier opina dans le Confeil, qu'il faloh faire tran- 
I cher la tcte au premier qui parlcroit de les rendre a l'Em- 
pire. 

[j] Quant au Siège de Metz, Brantôme dit, que Char- 
le- Quant le leva d'autant plus à regret, que pour regagner 
l'cflime & l'afeclion des Aletmns , il leur avoit promis 
de faire retourner Metz , Toul , Ce Verdun à l'Empire: 
qui étoit la choie du Monde, qu'il» defiroient davantage. 
Z).u ri l'i Lxr de frunçtii , Dm de Gmft. 

[4] Ville déjà fatale aux François , par la perte de, deux 
Bataille* de (iuinegate , toutes deux gagnées par Maximi- 
lien d’Autriche , aieul de Charle-Quwt , l'une en 1479. 
dont il ne fût pas profiter; Se l'autre en |fi$. où fuient 
pris Louis, Duc de Longueville» le Sdsaeur de la Paltfle, 
qui fot depuis Maréchal de France; le Chevalier Bavard, &. 
pluficurt autre*. Appellée U ’jMtrntt du ifrretu , a caule 
de la luite de la Cavalerie. 

[il Sleidan dit, que l’Empereur envois l’Evêque d'Ar- 
ra»lt le Roi de France, le Cardinal de Lorraine, Ce le Con- 
nétable de Montmorency ; de la Reine Marie le Cardinal de 
Poule, le Comte d'Arondel, Ce le Baron Paget: Ce que ce- 
te affcroblée fe tint dan, une plaine fititcc entre ces trai* 
Vaille», parce que la première apartenoi: au Roi -, la fécon- 
de,^ la Relue, Ce la troifteme, a l'Empereur. Li'v. XXVI. 
de fon Hrûcirc. 

[«J, Ce Duché , qui eft enclave dan* le Roiaume de Na- 
ples, cft * l'égard du Pape de ia menu condition , que le 
Contrat d'Avignon en Pioycnce, 
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rc on dcpofcroit cinq-cens mille écus à Venife , fa voir , le Roi trois- ce ns cinquanrc- 
mtllc, & le Pape, cent cinquante-mille. Cétc Ligue fut lignée à Rome (a) par les {*0 Le 
Cardinaux de Lorraine & de Tournon, dont celui-ci le fit à regret, prediliinc, qu’ci- ^^* e ' 
le lcroit lunette à la France v l'autre au contraire, qui ne longeoit qu’à l’agrandific- 1555. 
ment de la Mailon , engageoie d’autant plus volontiers le Roi dans cctc Guerre loin- 
taine, qu’il la regardoit comme le plus fur moicn de le faire élire Pape, fi la vacance 
du Saint Siège arri voir , (ainfi qu’il y avoir grande aparcncc,) tandis que le Duc de 
Guife, l'on rrcre, lcroit à la tête d’une puilfante Armée, dans le voilinage de Rome. 

Il ne tint pas à la Reine Marie d’Angleicrre, que cétc Ligue Papale ne fût écoulée 
des là naiÜancei car elle ménagea li bien Henri, & Philippe, fon Epoux, depuis Roi 
d’Espagne par la démillion de l’on Pere,que les deux Rois conclurent une Treve pour 
cinq ans, fix ou lepe tenu mes apres la lignaturc du Traité d’entre Paul IV. Se Henri. 

C’clt la Trêve de Vaucclles en Cambrclis, fameufê par la Légation du Cardinal Ca- ifff- 
rafle, qui vint tout exprès en France, pour en perfuader la rupture [r] ; par la vaine 
crédulité du Roi, qui le laifia leurrer de la conquête imaginaire du Roiaume de Na- 
ples j par l’ambition desGuifes, qui defiroient la Guerre d’Italie, l’un pour devenir 
Pape -, & l'autre , pour le faire Roi de N aplcs , en vertu d’une prétention furannée , 
qu’avoir leur Mailon fur ce Roiaume [2] 5 par l’infidelité des Carattés, qui firent 1 c- 
crcrement leur acord avec les Espagnols, dès que les François furent entrez en Italie -, 
enfin , par la perte de la Bataille de Saint-Quentin , qui ne fut pas moins funefte à la 
France, que celles de Crecy , de Poitiers, d’Azincourt, & de Pavie fj] : comme fi 
ç*eût été un malheur araché’à la Maifon des Valois, de lignaler tous, leur Régné par 
quelque grand defattre. Celui de Saint-Quentin fut tel , que Charle-Quint demanda 
au Courier, qui lui en a porta la nouvelle en Espagne, fi fon Fils ctoit dans Paris. En 
éfet, fi le Duc de Savoie y fût venu incontinent après la Bataille gagnée , on tient 
pour certain, qu’il auroit trouvé les portes ouvertes, Se la Ville abandonnée [^4.] :tant 
la fraicur avoit troublé les Esprits. Ce fut en mémoire de cétc Bataille, qui le donna j fj j , 
le jour de Saint Laurent , que Philippe 1 1 . bâtit le fomptueux Moruftere de l’Escurial, 
autrement dit San Loreitfo el Real de la Ktùioria , parce que l'Eglifc lui en cft dé- 
diée > Ibiten reconnoillànce de la Victoire remportée fous les aufpices d’un Saint Es- 
pagnol v foit en réparation d-'unc de fes Chapelles , qui fut ruinée dans la priic de 
Saint-Quentin. 

Au relie, le fuccès qu'eût la Ligue d’entre Paul IV. & Henri IL eft un bel exem- 
ple du peu de fond qu’il y a à faire fur les Confédérations Papales , qui ne fubfiftent 
qu'aucanc qu'elles font utiles à des neveux avares Se ambitieux , qui regardant le Pon- 
tificat comme une puiflàncc de courte durée, fc hârent de faire leur fortune aux dé- 
pens de leurs amis, & de leurs ennemis, tanquam apud fenem fejlinantes ; fans le pi- 
quer jamais, ni de gcncrofité , ni de bonne foi , ni de reconnoi fiance. Vertus peu 
connues, ou du moins peu pratiquées à la Cour de Rome , où l’intercft domine lou- 
verainement Ainfi le Cardinal CarafFe , qui favoit bien les inrencions de fon Oncle, 
ne fit jamais rien de plus convenable au Népotisme , que ce qu’il fit le jour de fon en- 
trée publique à Paris , où voiant le peuple à genoux dans les rues , il difoit de tems 
en rems: ebi •vuol* ejfer ingannato , Jia ingannato. Mais perfonne ne fut plus b dupe 
de cette Ligue & de cette Légation , que le Due de* Guilc, qui, arrivant à Rome, 
trouva le Pape {ans argent, lans provifions de Guerre , Se fins Troupes, Se n’aiant 
pour toutes forces, que la haine, la colère, Se le defir de fe vanger , làns rien dé- 
oourfer. 

Après qu’Henri II. eût rompu la Treve dcVaucellcs, qui éroir purement l’ouvrage 
de la Reine d’Angleterre , cétc Reine, pour en témoigner Ion reflèntiment, ou pour 
complaire au Roi Philippe, fon Epoux, envoia déclarer la Guerre à Henri ( 6 ), qui r*) l« i. 
s'y étoit d’autant moins atendu, que les Anglois ne confidcrant point Philippe, com-«f ui “ 
me leur Roi, mais lculcment comme le mari de leur Reine [f] , ne fc tenoicne point ,,57 ‘ 
obligez de prendre fes querelles. Quoi qu’il en foit, céte déclaration coûta cher aux 
Anglois, qui lept mois apres perdirent la Ville de Calais (f), qu’ils avoient pofiedée (0 Le ». 


[ 1 ] Le Cardinal Carafle fe plaignant, que la Treve de 
Vaucefle», non lculcment deuuifim la Ligue farte avec le 
Pape fon Oncle ; mais expo foi: encore tome la Maifon 
CaratFc à la vangeance des Espagnols: le Connétable de 
Montmorency répondit, que le Pape n’a vois aucun fuiet de 
le plaindre, ni de s’alarmer de rcic Treve, puisqu’il y c- 
to:r compris, 

[i] A caufe de leur Bifaïculc YolanJ d'Anjou, hcritierc 
des Rois de la fécondé Mailon Angevine, biais ces Rois 
n ‘a voient jamais etc que titulaires. 

( jl Brantôme dit , que ce dcfjrtre fut caufe , que le Ma- 
récKal de BnlTac , qui avoit conquis presque tout le Pié- 
mont, perdit l’ocafion Je cuitqueri? aulli le Mitanrs, où il 
rtoit fur le point de porter fes Arnica vidoneulcs i parce 


qu’il fut obligé d ‘enrôler au Roi fe* meilleures Troupes, ijj». 
pour fecourir le plu* prefle & le plus important. liant f £- 
Icçr de H Maréchal. 

( 4 ) Cabrera, dont le Père Se l’aïeul ctoienc à la Bataille 
de Saint-Quentin , dit , que le Duc de Savoie prit le meil- 
leur parti} 6c que s'il fût aie droit i Paris, comme plufieurs 
Capitaines le lui confeiDoicnt} ü auroit bien pu lui arriver , 
aïnii qu’au Duc , fon Père, d’entrer en France n rangeant 
des faifans. Se d’en fortir eaiuitc mangeant des racines. Li- 
vre IV. de fon Htftaire Chap. V 1 1 1. 

ftj ils ne lui donnoient que cette qualité. Se fe fui eut 
mfmt fi peu de cas de lui, que la Reine Marie ne feignoie 
d’rtre gTolî’e , que puur le taire respeûer davantage pu 
l’esperance d’en avoir de* Enfant. 

f } 
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par i’çsp^cc de deux-cens dix ans. Ce qui donna lieu à ce bon mot de Paul I V. la 
perte de Calais efl te ( Dciui;re de la Renie A' Angleterre : car tu efet, c’cft tout ce que 
lui valut ion Mariage avec Philippe II. Et pour comble de malheur, elle perdit en- 
core la Comte de Guisnes, afin que les Anglois eu lient la mortification de ne pofle- 
der pas un pouce de Terre en France. Audi en mourut elle de dcplaiiir dans la inti- 
me ann^e (A). 

Charlc-Quint étant mort au mois de Septembre, Philippe, qui vouloir retourner 
en Espagne, ou ü preicnce ctoit absolument ncceflairc, prêta volontiers l’oreille aux 
premières propofitions d’acommodement avec le Roi de France, qui de Ibn côté crai- 
gnotc, que les Espagnols, enflez de la Vi&oire de Gravelines , ne vinllènt aflieger 
Calais Ainii les deux Rois trouvant leur compte à finir la Guerre, cnvoiércnt, cha- 
cun, leurs Députez en l’Abbaie de Cercamp, liruée entre la Picardie & l’Artois dans 
la Comté de Saint-Pol. La Conférence commença le quinziéme d’Oétobre, & des 
ce jour-là, Henri & Philippe congédièrent toutes leurs Troupes , pour montrer réci- 
proquement , qu’ils ne defiroient rien davantage que la Paix. Le premier de Décem- 
bre luivant, les Députez fc leparérent, après avoir ligné, en vertu de leurs Pouvoirs, 
une luspenfion d’ Armes, qui devoit durer jusqu’au premier jour de Février i ffp. avec 
promefle de retourner , Cr de fe raffemblet le vint-c/nq de Janvier , jour de U con~ 
verfion de Saint \ Paul : foit en la même Abbate , ou en tel autre heu, qu't Is avt fer oient 
et ici là: foit eux mêmes , ou autres , qu'il plairoit à leurs 'T rinces & Maîtres d'en- 
voier , pour achever une fi fa inte œuvre. 

Les memes Députez s étant rendus à Câtcau Cambrefis , où la Conférence fuc 
transférée , il fut die par un aéfe du lîxicme de Février , que la fur fennec d’ Armes 
durerait tout le tems qu'ils fer oient en Négociation , & encore fix jours apres la dijfo - 
lut ion de fafj'emblee , oit il fer oit permis a la nouvelle Reine d'Angleterre Elizabeth 
d’envoler suffi les fient. Ce qu’elle ne manqua pas de faire, pour défendre fes inte- 
rets contre le Roi de France, qui la tenant pour bâtarde adultérine, prérendoir, que 
la Couronne d’Angleterre apartenoit à la jeune Reine d'Ecoflc, Femme du Dauhn, 
fon Fils. Enfin , la Paix fut conclue au commencement d' Avril , mais à des condi- 
tions fi desavantageulès pour la France , que fi Philippe II. eût été dans Paris, il 
n'eut pas pu en exiger d’autres. Il fufit de dire, que pour trois Villes, qu’il rendoic 
en Picardie, favoir, Han, le Catclct , Se Saint-Quentin , Henri en rendoit ccnt- 
quatre-vint-dix-huit [i] en Flandre, en Piémont, en Toscane, & en Corlc. Chofe 
honceulc, & qui a flétri la Mémoire d’Henri II. d’un oprobre éternel. Si le Procu- 
reur General eut Parlement de Paris avoit proteflé en 1 529. contre lesTraitez deMa- 
(r) L’Ac drid & de Cambrai (e) ; & le Chancelier Olivier contre celui de Crespy j tous les 
onTJ'* ^ ar * crncns de France étoient encore plus en droit de protefter de nullité contre la 
Recueil Paix de Càteau Cambrefis, qui afoibliffoit bien plus le Roiaume , que n’a voit fait la 
h. perte des Batailles de Saint-Quentin, & de Gravelines, puisque la Fraikeperdoir, en 
PS- • '• U(1 jour, tout ce qu’elle avoir conquis en trente ans. Ajoutez à cela , qu’il étoic éga- 
lement injufte & ridicule, qu’Henri II. donnât davantage à Philippe II. pour la ran- 
çon du Connétable de Montmorency, fon favori, que la France n’avoit voulu don- 
ner à Charle-Quint pour celle de François I. ion Roi. Voici ce qu'en dit un de nos 
Hifloriens. [ Ce Connétable, dit-il, avoit éprouvé la bonne & la mauvaife fortune, 
mais Henri 1 1. l’aima fi conftamment , que les Espagnols l’aiant pris à la journée de 
S*snt~f$aentin , il le racheta par la reftitution de cent Villes conquifcs: de forte que, 
s’il a pafle pour un grand homme , ç’a été autant pour ce qu’il a coûté à la France, 
que pour les icrviccs qu’il a rendus à nos Rois f it. Mais ce qui me paroit plus fur- 
prenant, c’cfl de voir le Cardinal de Lorraine &c le Connétable, qui étoient les deux 
principaux Plénipotentiaires dans ccte Négociation, conclure, de commuu acord, un 
Traité, qui relevoit la fortune du Connétable , le plus dangereux adverfaire de la Mai- 
fon de Guife. Car il cft certain , que l\ la Paix ne fe fût point faite , le Connétable 
aurait été débusqué par le Duc de Guilc, qui, depuis la prife de Calais, dont il n'é- 
toic pas pourtant l’imiquc , ni peut-être le principal Auteur [3],étoit regarde comme 

le 


(«1 Le Laboureur Clup. T. du Livre V. de fes Addition, 
aux Mémoire* de Cafldnau, dit que céte Pat* nous coûta 
plu, de troiwcen, Places . que nous rendîmes aux Eip.v- 
' g«ol,, & a leurs Allier. 

(îj Vtrjrti.jia fprtmum txftrtm tjf § ttfwriri ntmtn fttmJi 
t»>t f-erliiuô fa\*rt fort * i extltit , nt tAftivni , etntum ttrbtum 
j.jf/ar.t, et t* rtdtmflm fil. UmJt nen Gallit finaud!» tantum, 
C7 SiffenSi» m, if nui habit w tft. Ceux , qui liront ce paf- 
û«, pourront fe reflbtivenir du nom de ("Auteur , que , 
j*ai oublié de marquer dan* me* Mémoire,. 

f * J Brantôme du. que lorsque l'encreprif* de Calai, fut 
propofee au Due de duife , <e Due y trouva non feule- 
ment de la difienSt# , mai, encore de l'impollibiUté: qu’au 
contraire Jean de Moncl-y , Seigneur de Setiarpont , Lieu- 
tenant de Roi ta Picardie, la trouva facile » aptia avoir 


fait reconnaître exactement la Place, 8c que ce fur par fon 
Confcil , 8c à fon tnftance, que le Roi voulut abfolumertt 
qu'on l'alïîcgeât, Ainfi , félon le témoignage même do 
Brantôme, qui exalte la Duc de Guife comme le Cefar de 
fon Siècle , Sena/pont fut le principal auteur 8c promoteur 
Je celte "lovieufc entreprife. puisque, fans !al, Henri 1 1. 
qui voioit que le Due b jugeoit inipoflîble , n’eût jamaie 
oie palier outre, aptes ce qui venoit da lui arriver à ta Sa. 
taille de Saint-Quentin. Et ce fût pour confervcr la Mé- 
moire de ce fervice, dont il n'avoit point été recotnpenfe . 
qu'il fit métré fur le frontispice d'un bâtiment ce verfet 
J T taie : 

CUriam mi*m aller i nen Sabe, 
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le Génie Tutélaire de la France; au lieu que Ibn rival avoir été toujours malheureux A 
la Guerre. Retournons au Traité de Gâteau Cambrefis. 

Henr» promit en Mariage Elizabct, fa Fille-aînée» au Roi Philippe » qui l'cpoulà 
par Procureur le vint-deux » ou, félon d’autres, le vint-fept de Juin > & Marguerite 
la Sœur à Emanucl Filbcrt, Duc de Savoie, qui étant venu à Paris fur la fin du mê- 
me mois, v confomma fon Mariage le neuvième de Juillet, durant l’agonie du Roi, 
qui mourut le lendemain. Et pcuc-étrc ce Mariage ne le lut-il jamais acompli, ni, 
par confcqucnt, la rdiicütion de Piémont , fi le Duc eût djferé d’un jour d’époulcr 
Marguerite. Tant il importe de favoir prendre l’ocalion aux cheveux. Madame Eli- 
zabet avoit été propofée, l’année precedente, pour le Prince d'Espagne, Don Carlos, 
qui n’avoit qu'un an plus qu’elle ; mais le Roi Philippe érant devenu veuf au même 
tems, il trouva plus à propos de l'époufer lui-même, & de donner à fon Fils I 3 Fülc 
aînée de Maximilien , Roi des Romains , fa Niccc, pour réunir tout le Sang d’Autri- 
che dans fa Ligne droite pour mettre dans les intérêts de fa Couronne IcsAlcmans, 
donc l’amitié lui étoic ncccflairc, à caufc des Pais-Bas, & des Etats qu’il poflèdoit en 
Italie (_/)■ Elizabct, que les Espagnols apcllcnc toujours, ‘Dana If'abel de la T a z , , (f) ci. 
en mémoire de céte Paix, étant morte en if68. au mois d’Oélobrc, & Don Carlos^ 4 
au mois de Juillet precedent ; Philippe prit encore pour Femme, celle qu’il avoit long- xxviii. 
tems promile à fon Fils. Ce qui a fait dire à Srrada, qu’il croit fatal à Don Carlos, 1 *"* 
d’avoir pour belles Mères, celles que fon Pcrc lui avoit dciimécs pour épouics fi J. fonHi». 

Philippe infifta long-tcms liir l’Article de Calais , pour obtenir qu’il tût rendu aux tou*. 
Anglois, qui écoiçnc d'autant plus honteux de la perte de céte Place, qu’ils s’etoient 
glorifiez, deux-cens ans durant , d’avoir les clefs de la France , pendues à leur cein- 
ture. Mais outre que le Roi Henri ne vouloir pas, qu’ils cüficnt une telle obligation 
à Philippe ; ni qu’il fût en crédit auprès d’eux ; la kail’on d’Etat, ni la protc&ion 
qu'il devoit à fes Sujets, ne permetoie pas de lui rendre jamais une Ville, qui lui fer- 
voic de Barrière contre les plus anciens & les plus dangereux ennemis de Ion Roiau- 
mc. C’efi pourquoi lès Députez à la Conférence de Cercamp déclarèrent hautement 
à ceux d’Espagne, que le Roi leur Maître donneroit aufli-tôt fa Couronne à Philippe, 
que Calais -, & que fi Philippe leur avoit ordonné de ne rien conclurrc , qu’à céte con- 
dition, ils le devoient dire franchement, afin qu'on ne perdit plus de tems à négocier 
inutilement (g). On ajoûtoir , que Calais étoic un ancien héritage & patrimoine de (j) ter- 
la Couronne de France , que les François avoient , non pas conquis , puisque c’écoir ,,c dc * 
leur propre bien > mais reconquis fur les Anglois , qui n’y avoient jamais cü d’autre Ç, 1 ”. 
droit, que celui de la force, qu’il ne faloir point alcguer le Traité de Bretigny, parce, «ri- 
lequel le Roi Jean le leur avoit cédé & abandonné : puisque depuis fa prife à la Batail- 
le dc Poitiers, i! n’avoit jamais été libre; & qu’étant revenu en France lur fa parole, n.on» 
pour y faire exécuter le conrcnu de ce Traité, & n’aianr pù tenir tout ce qu'il y avoit *>•«>»**• 
promis, il fut contraint, pour dégager fa foi, dc retourner en Angleterre, où il mou- 
rut, que la jouïfiancc de plus de deux-cens ans, par laquelle ils pretendoient preferip- 
tion , ne leur donnoit aucun droit; doutant que les choies tenues par force & par vio- 
lence ne le preferivoienr point, quelque long-tcms qu'on les eut tenues Se pofledées. 

Outre que la prefeription n’ell point d’ulage entre les Princes. 

J1 faut remarquer ici, que la Reine Elizabct craignant, que le Roi dc France ne lui 
fit la Guerre, à caufc des prétentions de la Reine Daufine, A qui Paul IV. avoit ad- 
jugé la Couronne d’Angleterre, traita lccretcmcnt, & fans la participation des Am- 
baflàdcurs dc Philippe, avec Henri, & lui abandonna Calais , voulant bien le conten- 
ter de la promefle, que firent ceux dc France , que le Roi leur Maître lui rendrait 
céte Place dans huit ans, à compter du jour dc la lignarure du Traite ; comme aulli 
la Comté de Gtrines, & la Terre d'Oyc, avec les Châteaux, Fortereflès,& Seigneu- 
ries dc leur dépendance. Lequel terme échu , Henri , ou fes Succcllcurs , n’acomplis- 
fant pas céte rclfimtion, feraient tenus de paier, pour amende, la Somme de cinq- 
cens mille écus d’Or, à la Reine Elizabct, ou à fes Hoirs & Succcllcurs à la Couron- 
ne d’Angleterre, raîo manente patio , c’eft-à-dire, fans que le paiemenr de céte amen- 
de déchargeât le Roi Tres-Chrêtien , Se le Roi Daufin, fon Fils, ni leurs Hoirs Se 
Succcllcurs, dc la promefle par eux faite, dc rendre la Ville de Calais & la Comte dc 
Guis nés avec routes leurs apartenanecs S< dépendances fi J. Et cet Acord , à mon 
avis, fut un coup d’Etat, par ou elle s’affermit fur le Trône, dès le commencement 
de fon Règne, qui courait risque d’être fort malheureux, fi les Armes dc la France 
cûflcnr fécondé les foudres dc la Cour de Rome. , 


J 1 ] Pts!*:** C*rtli fatt , ut fil» Jt/i’tuuji fjtir ûm 

-jw frtuftrtt , éUI *î» w*rit,i Ui»tn du, ntt. Ub. Vit. 
Dttui i. , 

fs J Calai, ne fut point rendu , ni le, cinqcen» mille éeu» 
l'aie* , parce qu’fclianbec viola ce Traité, non feulement 
<-n Ce failillani du Havre dc Grâce , par où elle evpetoi: 
d*en«aiùr toute la Normandie; tuai, encan en fuùtcnant | 


Cabrera 

la tebellion des Ecoltois contre la Reine IYiuhnr. Contra- 
vention, par laquelle Llnabet ctoit déchue du droit , que 
le Traite de Canibrefi» lui confervoù fur Calais. Mats le 
Roi Charlr« 1 X. ne lailTa pas Je l'exeewer en partie, c'cft- 
à-dirc, quant ’i l'amende pécuniaire, aptes U conclulion 
de la Paix , <jn'd fit avec elle en i 


1 


i 
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Cabrera dit, que la prife de Calais vint d’une intelligence, que le Gouverneur de 
Boulogne entretenait avec les Calvimftc* de cétc Ville , qui éroicnc fort irritez des 
pcriccunons , que la Reine Marie d’Angleterre fcfoit à leurs Confrères -, &c qu’Eliza- 
bet, imbue des mêmes opinions, favoriia fous main cétc enrreprile, pour abréger les 
jours de fa Sceur, à force de peines fie de foucis [il. Et cela lui réuflit en efet, car 
Marie mourut dix mois apres la perte de Calais, & laifla la Couronne à celle, à qui 
elle avoit voulu par trois fois ôter la vie -, Dieu permerant qu’Elizabet régnât, pour 
être le fléau de celui qui ne s’étoit opofé à fa mort, que pour fruftrer la jeune Reine 
d’Ecoflc de la Succcflion du Roiaume d’Angleterre, donc il favoit qu’elle étoit la légi- 
timé héritière. L’Auteur des additions aux Mémoires de Caftdnau a tres-bien rcmar- 

3 ué, que la mort de la Reine Marie fut caufe , que Philippe il. s'opiniâtra encore 
avantage â demander par lès Députez la reftiturion de Calais, dans la penfëe d’épou- 
fer la Reine Elizabet [a] , fie de continuer par là ion Alliance fie Confédération avec 
les Anglois. Et il avoir céte afaire li fort à cœur, que le Duc d’Alve dit au Cardinal 
de Lorraine, fans crainte d’en être désavoué, que le Roi Catholique fon Maître fe 
contcntcroit , que la Savoie, la Brefle, fie tout ce que nous avions conquis du Pié- 
mont , demeurât au Roi Tres-Chrecicn , pourvu qu’en failânt la Paix il rendit Calais 
auxAnglois* fie Metz, Toul, & Verdun, à l’Empire. Témoignage, qu’il ne tint pas 
WJj** à Phüippc IL. qu’il «'abandonnât le Duc de Savoie (h). De quoi celui d’aujourdui, 
clonal qui fe rencontre presque dans la même lltuation a’araires , devroit bien fe fuuvc- 
Lot- nir, pour ne pas courir le meme risque. 

Par le trente cinquième Article de cete Paix , il éroit dit , que le Duc Emanucl Phil- 
bert feroit rétabli dans les Pais de Savoie, de Brefle, Bugey, Valromev, Maurienne, 
Tarantaile, & dans fa Principauté de Piémont [3], excepté Turin , Quiers, Pigne- 
rol, Chivas, & Villeneuve d’Aft, que le Roi Tres-Chrêtien retiendroit par forme de 
gages, jusques à ce que les diférends fur les droits par lui prétendus ausaits Pais, du 
côté de Louife de Savoie [4] , fon aieule , Aillent terminez > ce qui fe devoit faire 
dans trois ans, au plus tard, làns autre prolongation : en forte que, ce terme expiré, 
le Duc entreroit en pleine fie libre pofleflion de ces cinq Villes , pour en jouir paifi- 
blement, ainfi que ae les autres Terres. En execution de cet Article, François IL & 
le Duc Emanuel nommèrent en 1 f 60. des CommilTaires , pour éxamincr les droits fie 
les titres de part fie d’autre. Ceux du Roi demandoient le Comté de Nice , qu’ils 
foùtcnoient être un Membre de la Provence , le Comté d’Aft , qui éroit du Patrimoi- 
ne de la Maifon d’Orléans, où Valentine de Milan l’avoir aporté pour Dot , les Villes 
de Turin, Coni, Montdovi, Albe, Quicras, & Savillan ; l’hommage du Foucigni 
& du Genevois} enfin, tout ce qui étoit échu par Succcflion à la Mcrc de François I. 
fon aicul. Mais comme les Depurez des deux Princes favoient mieux disputer que 
négocier , ils fe feparérent fans rien condurre. 

L'Année fuivantc , Catherine de Medicis , fe trouvant Régente , fit expédier au 
nom du Roi Charles, fon Fils, des Letrres Parentes, par lesquelles il étoit ordonné 
au Seigneur de BourdiUon , qui commandoit alors en Piémont , de rendre au Duc , 
Turin, Quiers, Chivas, fie Villeneuve d’Aft, en échange de Pignerol, Savillan, & 
la Peroufe [f] , avec toutes leurs dépendances. Bourdillon ne voulut point executer 
cet ordre, & remontra au Roi, qu’étant encore mineur, il n’avoit pas le pouvoir de 
dispofcr des biens , qui lui apartenoient * que ces Places lcrvoicnt de rermwrt à Ion 
Roiaume, & lui tcnoicnc lieu de gage fie d’aflèurance pour Nice, Coni, Foflîin, Sa- 
villan, Montdovi, le Comté d’Aft, fie pour plulieurs autres droirs qu’il avoit lur la 
Maifon de Savoie-, que la Ville de Turin, à la prière de tous (es habitans, avoir été 
unie & incorporée à la Couronne en 1 737. fie les Lettres vérifiées en tous les Parle- 
mens. Et pour conclufion, il dcmandoit, que l’cxccution des ordres de la Cour fût 
furfife jusques à la majoriré du Roi. Mais après trois juflions, il fut obligé d’obéir, 
fie peut-être ne l’auroit-il pas fait encore , fi le Duc n’eût prêté ccnt-millc écus au Roi , 

fie n’eût 


[»} Chap. XVI. du meme Livre , Ht Herrera Chap. V. 
A;i Li-. rc I. de fon Hiîîoire, où il ajoute. que le Baron de 
Venworth, aiant rrndu Calai», fan» atendre le fecouisque 
Philippe lui envoioic de Dunkerque, fe retira en France, 
pour evrter U punition de la faute, fie retourna aprèt la 
mort de U Reine Maine en Angleterre , où il lut emploie 
par Elizabet. Preuve évidente, qu’il avoit ag: de concert 
avec elle. 

l»J Quand le Comte de Ferla fit la propofition de ce 
Mariage a Rlizabct, elle lui répondit G am bigornent, qu’il 
ne lui (ut pa» difâcile de s’apercevoir, qu’elle n’avoit aucu- 
ne inclination pour le Roi fon Maitre. CdAw*. 

[j] .le tien» de feu M. le Comte de BriEac, dit Brame ■ 
me, que M. le Maréchal fon Pere, R'cùt jainai* rendu ces 
r.i:-, après la mort du Roi Henri, pour tout autre que 
Madame de Savoie , qu'il armait Se honoredt fi fort , pour 
braua.up de raitdm que }e di/oi* bien, qu'il banda le* yeuz 


à fon ambition. Se au bien publie. 

{4] La Mere de François 1. avoit prétendu, que toute la 
Savuie lui «partenoit en vertu duTeftament fait en fa faveur 
par le Duc Philibert II. fon Frère, mort fan» Enfansen i S04. 
Mais le Duc Charles 111. Ion Ftere, d'un autre lit, louant 
contre elle, fie contre le Roi François Ion Neveu, que ce 
Duché' r ' étoit }anuii tombe en quenouille, nou plu« que 
la Couronne de Francei fie que par confequcnt François 
n’y pouvoir rien prétendre du cote de fa Mere. Et Louis 
X 1 1 1. femblc avoir reconnu cela pour vra^ dan* les Trai- 
tez, qu'il fît en j «40. avec te Pria ce Thomas i fie en 164*. 
avec le Cardinal de Savoie, fie le prince de Carignan, fon 
Frere, ou il cft dit, que le Roi ni aaHiendxa dan» 1a Maifon 
de Savoie la Succrilïon de* descendant mâle* au Duché , 

« Cardinal de Lorraine, 


gardant la prérogative du degré, 

M. de Thoy dit, que ce fut le 


qui fit l’ouverrure 




bangt. 
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& n’eût paie fur le champ tout ce qui étoit dû à nos Garnifons. Brantôme dit, que 
le Aie n'auroit jamais recouvré ccs Places , s’il n’eût corrompu par de gntns prefens 
Bourbillon , 8c le Prdident de Biraguc > fon Bcau-Pcrc,qui y exerçoit alors la charge 
d’intendant de Juftice. Mais le Laboureur dit , que ce fut le regret , qu’on eût à ccs 
Places, qui fie dire, que le Duc 6c la Duchcfie avoicnt gagné Bourdillon (i). Enfin, (OU*, 
ajoùte-r-il, foie qu’il eut fait fa padion particulière avec eux , ou'qu’ils lui en aillent fei '^ 
témoigné une rcconnoifiancc gratuite -, il eft vrai qu’il revint à la Cour avec beaucoup ditioew 
de bien. noVe** 

Enfin, Henri III. partant par Turin, paia la bonne chcre 8c les careflès de la Tan- ,fTc*!L 
te Marguerite, de la promdk de rendre ccs trois Villes, qui lont les clefs du Daufiné 
& du Piémont: faute, dont ü le repentit, depuis, tres-fouvent , & particulièrement, 
lorsque Charles Emanucl, Fils d’Emanuel Philbcrt 8c de Marguerite , eût l’audace Marchai 
d’ufutper en pleine Paix , 6 c durant la tenue des Etats du Roiaume (jfe) , le Marquifat 
de Saluées, auquel il n’avoit aucun droit, puisque fon aïeul & fon rcrc n’en avoicnt (.) e* 
jamais ftipulé la reftitution dans les Traitez de Crespy 8c de Càtcau Cambrclis-, 8c que M **- 
dans le tems môme de l’invalion de ce Marquifat , Charles Emanucl avoit fait dire, par 
fes Ambafladeurs, à tous les Princes d'Italie, 8c aux autres, que ce n’étoit point pour 
« fe l’apropricr, qu’il s’en écoic faifi* mais pour le confervcr à la Couronne de France, 

& pour empêcher que les Huguenots de Daufiné ne s’en emparaflent , 8c n’ introduis 
fiflent l’hercfic au milieu de rltalie. 

Au refte, l’ingratitude de ce Prince envers la France montre , que le Duc de No* 
vers , Gouverneur pour le Roi delà les Monts , avoit eu jufte raifon de difluader à 
Henri III. la reftitution des trois Places promifes , lui remontrant , Qu’elles tenoient 
heu de gage pour les Comtczde Nice & d’Aft, 8c pour d’autres Seigneuries, que le 
Duc de Savoie avoit ufurpées : Que ce feroit démembrer l’hericage , que les pcrcs lui 
avoicnt aquis •, le fermer la Porte de l’Italie pour jamais -, 8c le priver des moiens de 
recouvrer ce qui lui apartenoit juftement, 8c de fecourir le Pape, 8c les autres Princes 
& Etats d’Italie, que le Roi d’Espagne voudroit opprimer : Que ccs Places tenoient 
en bride les Espagnols, qui s’abftiendroient de faire des entreprifes contre la France, 
tant qu’ils craindroicnt d’ètrc artaillis dans le Milanés: Que la’ Ville de Pigncrol étant 
fitucc à l’iflùé de la Vallée de la Peroufe, qui eft entre le Daufiné 8c le Piémont, ü 
faloit bien Ce garder de laifler cette Porte aux Savoiards, qui feraient maîtres de l’ou- 
vrir, quand ü leur plairait, aux Espagnols: Que le Roi ne fc pou voit afturer de la 
foi di»Duc de Savoie, en lui donnant ccs Places , parce que ce Duc fc tenoit plus 
obligé de fon rétabliflement au Roi d’Espagne, qu’à lui, 6 c que cette reftitution, loin 
de l’atachcr aux interefts de la France, le rendrait plus hardi à confpirer contre elle, 
lors qu’il y trouverait fon avantage. Mais Henri III. n’aiant pas voulu fc rendre aux 
railons de M.dc Nevers, que M^dcThou dit avoir été Profete en cette ocafion [i j , 
ce Due , avant que de remetre les trois Places au Duc de Savoie, protefta contre cet- 
te reftitution [zj , & en demanda une décharge, laquelle il fit cnrcgiftrer au Conlèil 
de Piémont, & au Parlement de Grenoble. 

Il ne faut pas oublier de dire ici , que le Chancelier de Birague ne voulut jamais 
lcd lcr les Lettres Parentes de cette reftitution : & qu’à fon rehis le Roi s’étant fait 
aporter les Sceaux le 7. d’Odlobrc de 1 574- fit fccllcr & expédier en fa prefencc les 
Pouvoirs adreflez pour cet efet au Duc de Nivernois, & au Grand-Prieur de France s 
à Charles de Birague , Lieutenanf-General delà les Monts, en l’abfcnce dudit Seigneur 
Duc-, & à N.Fizes de Sauve, Secrétaire d’Etat. 

Le Roi Henri II. étant mort trois mois après la Paix de iffç. 6 c aiant laifle Fran- 
çois II. fort jeune, la France croit à peine délivrée d’une Guerre étrangère, que les 
discordes civiles commencèrent à la tourmenter , au fujet de quelques Princes du Ro- 
iaume , qui vouloicnt fc laifir du Gouvernement , à l’exclufion les uns des autres. Et 
Charles IX. aiant fuccedé encore plus jeune à François 1 1 . qui ne régna que dix-fept 
mois , les fâchons 8c les discordes s’augmentèrent d’autant plus , qu’à la compétence 
du Gouvernement fe joignit la querelle de la Religion , qui déchira miferablcment la 
France durant les Règnes de Charles IX. & d’Henri III [3]. Enfin, le prerextede 
la Religion , le plus lpecieux, 6 c le plus dangereux inftrumcnt, qu’ait jamais forgé la 

malice 

[1] Ea rtJhtHttfn* datitr trfa Rtjerr i, <jium ab u timpart France *Vft mal trouvée d'avoir rendu par la Paix de 1 5 (9. 
emtmncre ur/it. Jutai Gr»zaga , (c'eft le Duc de Nevers.) tou» les Etat» de la Mailon de Savoie -, * combien ingrate- 
fraJixrrat i Jafiit'Sabamdai -voit, caafiti», c fatlo tfÇ* , m ment ce Duc en a ufé 1 Se que Tes Enfant 3 c poftcntê en 
Aignm tffum ty nemm Cailicum , ou tantum tUMat . teftplia pourraient encore ufer plu» mal. descendant d’une Me ro 
attulta jirutrt. làb. LY 1 1 J, antto 1*74. Espagnole, au lieu que ce Duc deteendoit d'une Erançojfe, 

C'eft pourquoi le Cardinal d’Ottat recommandait fi fort qui le devait aucunement retenir. Ltitn du dtrtutr J'.itujî 
à M. de Villcroy , de irairer le Duc de Savoie avec la verge idoo. 

de fcr , fans Ce lier davantage à fc* promette* , ni 1 fea fer- £ a j F.lle fe fit au moi* de Décembre de 1574. 

ment. C^ue file Rot, dir-il, prête l’oreille aux propos, { î] D'Oflât dan» le Discourt , qu'il fit à la Seigneurie de 

qu'on lui teta tenir d’.i«»rd, Sa Majefté, 8c ceux qui feront Veuife fur la Paix de Vervin, «'étant encore qu'Ercquo de 
par elle emploie* au TraJtc , fc fouViendront combien la Renne*. 

ÎOM £ II. g 
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malice des hommes, enfanta la Ligue de 1576. digne Fille de l’hypocrific rafinée de* 
Espagnols , .de l’ambition efrenée des Guilès [ij , & de la foie crédulité des peuples. 
Il n’clt point de mon lujet de parler de cette Ligue, & d’ailleurs nos Hiffariens en 
ont dit tout ce qu’il faloit: il lufir de dire, que la faute, que fit Henri III. de s’en 
déclarer le Chef, au-licu de tenir la balance entre fes Sujets, en qualité de Roi & de 
Pcrc, produifit incoiitinent une Contre-Ligue Huguenote , qui fortifia l’Hcrcfie dans 
les Etats -, qui forma une espèce de République au milieu de la Monarchie , par deux- 
cens Villes d’ôtage [2], qu’elle le fit acorder à la pointe de l’épée > 6cqui lui fit fen- 
tir jusqu’à fa mort , qu’il n’étoit presque plus Roi que de nom , tandis que les Hugue- 
nots vivoient dans l’indépendance , & que les Catholiques adoroient les Guilès. 

Quiconque lira le Traité de Joinville, fait en 1784. entre Philippe II. & ces Prin- 
ces, verra comme ils dispolbient de la Couronne de France, en faveur du vieux Car- 
dinal de Bourbon, qui s’en difoit le plus proche heritier , en excluant pour toujours 
& à jamais (ce font les termes du premier Article,) ceux d'entre les \ Princes du 
Sang de France , qui font heretiques c? relaps , fans que nul puijfe jamais regner , qui 
fott hérétique , ou qui permette , étant Rot, impunité publique aux Heretiques: aus- 
quels R rinces heretiques pretendans à la Couronne , ils s'opoferont , par tous les moiens 
pojjibles , & même par les armes , s'il en efi befom. Où il cft à remarquer, que le but 
du Roi d’Espagne dans ce Traité, étoit de metre le feu dans la France , en irritant 
les Huguenots-, 6c celui des Guilès, de divifer les Bourbons, en apcllanc le Cardinal 
à la' Couronne , à l’excluiîon de tous les autres. Encore ne l'y apelloient-ils, que par- 
ce qu’ils favoient, qu’excepté la naillàncc,il n’avoit aucune des qualitcz requîtes pour 
regner. Et Henri III. le connoiflbit fi bien, qu’il tâcha toujours de le guérir de la 
faullè opinion qu’il avoir, d’être Ion heritier préfomptif, à caulc qu’il lui étoit plus 
proche d’un degré, que le Roi de Navarre: Mon Coujm , lui dit-il un jour, croies 
moi , -vous le gagner ie z au Châtelet , mais vous le perdriez à la Cour. Car bien que 
ce Cardinal fût le plus proche parent qu’il eut de Ion Sang , & qu’en 1588. il l’eût 
reconnu pour tel, pour faire plaifir à la Ligue, qui tenoit alors le haut bout, il n’é- 
toit pas pour cela le plus habile à fucccder. 

Il étoit dit par ce Traité, qu’au cas que le Cardinal de Bourbon parvinft à la Cou- 
ronne, il rcnouvcllcroit & confirmeroit celui de Câreau-Cambrefis : tant le Roi d’Es- 
pagne y trouvoit fon compte , 6c craignoit d’en perdre les avantages , qui étoient tous 
de fon côté. 


Un autre Article portoit, que ce Cardinal, ou le Roi Ion Succcflèur, renon^eroit 
entièrement aux Ligues éc Confédérations, que la Couronne de France avoit alors a- 
vec le Turc, & ne pourroit doresnavant en taire d’autres, ni entretenir aucune cor- 
respondance avec cet Infidèle j & que le Roi Catholique en uferoit de même. Il fc- 
loit beau voir Philippe II. exiger, que le Roi de France renonçât à l’Alliance du Turc, 
lui, qui n’avoit corrompu Codignac, Ambafiadeur d’Henri IL à Conftantinople, que 
pour y faire recevoir le ficn, & pour y ruiner le crédit & l’autorité de la France. Ten- 
tative qu’il fit encore au commencement du Règne d’Henri IV. à qui il débaucha Ja- 
ques Savary, dit Lencosme , fon Ambafiadeur à la Porte. Le Cardinal d’Oflat en 
parle avec un refientiment cligne de fon zelc & de fa fidelité , dans fes Lettres 1 . & 8 8. 
Si le Roi, dit-il, rompoit avec le Turc, il te trouverait furchargé de ce puiflant en- 
nemi de plus -, 6c la Nlaifon d’Autriche venant à faire la Paix avec la Maifon Otoma- 
ne, comme clic n’y manquerait pas-, le Roi d'Espagne, fortifié & enorgueilli de cet- 
te Alliance , s’en prévaudrait à l'oprefiion , non kulement de la France , mais encore 
de tous les Princes Chrétiens. Tellement que ces dcuxTurcs fymbolifant en plufieurs 
clioiès, & n’aiant point d’autre difércnce entr’eux, que l’aparencc de la Religion, par- 
tageraient 


( i] l.e Labouieur dit, que le premier projet de la Ligue 
IV fi! à Trente, où le Cardinal de Lorraine reprefenta au 
Concile, qu’on ne pouvoir défendre la Religion , que par 
une Ligue de tous les Princes Chrétiens, à laquelle le Pape 
donnât un Chef capable d'entreprendre la deftruihon des 
Heretiques du Roiaume, durant la minorité de nos Princes. 
11 s’atendoit bien à (aire tomber U choix du Pape fur le Duc 
de Guifc, fon Frere. L’afaire étant refoluc, continue-t-il, 
la mort du Duc fon frere , arriva , qui rompit ce delTein -, 
car fes Neveux étant jeunes, il n« foagea qu’à terminer le 
Concde, pour retourner en France . . . Quand le Duc 
Henri lut en âge, le Cardinal renoua la Ligue avec le Pape 
& le Roi d’Espagne, mais fa mort la rompit encore : fie il 
n’en relia que Ufdeftr au Duc fon Neveu, qui conferra l'i- 
dée d’un ft grand établiflement, avec impatience d’en Voir 
nattre l’ocafion, qui le prefenta enfin l’an 157$. quand Don 
Juan, Frere naturel de Philippe II. vint pour gouverner 
les Pjss-Bü-S. Ce Roi n’aiant point alors d’Enfao* mâles. 
Don Juan, qui pcnfuit à fc rendre Maître de ce* Provinces, 
ne douta point , qui le Duc de Guil« «'eût un pareil deflein 
en France i de il le vit feerctesnem à Joinville, où il* 6rem 


Alliance ofeofive te defenfive. Aufli tôt qu’il fut en Flan- 
dre , il gagna les cceuts de la NoWefle te du Peuple, qui 
crùrenr, que c’étoit en leur faveur qu*il ôta le* Garnifon* 
Espagnoles des Place* $ mai* il fut prévenu par le Roi d'Es- 
pagne , qui le fit empoifonner. Après quoi on publia . 
qu r il avoir gagné fa maladie dans un lieu peftiferé. Quoi 
qu'il en foit. Te Duc de Guife croioit la Ligue morte aVcc 
Don Juan, lorsque le Roi d'Espagq^, qui orofitoit de 
tout, trouva moien de relfiiscitcr pour fes interens une Con- 
fédération , qui s’etoit faite pour le dépouiller des Pau- 
Bas. Dans l'àbrtfi de U Vu d'Hetm II U 

J'ai mis cete note à caufe de plufieurs particularités qu'el- 
le contient, qui ne fe trouvent point dans nos Hifiotiens 
de France. 

[a] Villes, que le* Huguenots appelloient Places de (ù- 
reté , mais qui étoient véritablement de* Citadelles de ré- 
bellion , puis qu’ils n’en voulurent jamais rendre aucune i 
protellaru i Henri IV. qu’ils croient plu* de jooooo. hom- 
me* , qui répandroient jusqu'à la dernier e goûte de leur 
fang pour détendre U liberté de leur Religion. 


Digitized by Google 



TRAITEZ DES PRINCES. 


L I 


tagcroicnr enfcmble la Chrétienté , l’aflerviflant 3c captivant , l'un d’un côté , 8c l’au- 
tre de l’autre. 

Le Roi Philippe 3c les Guifes étoient convenus de tenir fccrct ce Traité» Se de ne 
le publier, que du confentemcnt commun des deux Parties, de peur d’alarmer les Hu- 
guenots: mais les Députez des Etats des Pais-Bas étant venus en France dès le com- 
mencement de l’année fuivantc, pour ofrir à Henri III. la Souveraineté de leur Pais y 
Se ce Prince leur aiant donné audience favorable , 8c les aiant renvoie/ avec des chaî- 
nes d’Or, Se de bonnes paroles [i] ; Don Bernardin de Mendoze, alors Amballàdcur 
d’Espagne, 3c le Commandeur Don J uan Morco , prdlercnt fi fort le Due de Guife 
de le déclarer, qu’il leva enfin le masque, en fefant conduire à Peronne le Cardinal 
de Bourbon , qui fervoit d’idole à la Ligue , & de prétexte à la Guerre. Ipfe nuque 
jubendt , tu que vetandi tiotens , tantum belh caujfa erat. 

Herrera ait, que le Roi aiant envoié un Gentilhomme à Peronne, pour demander 
au Duc de Guife, pourquoi il armoit y ce Duc lui avoir répondu, que c'écoit pour 
chaflèr du Roiaumc tous les Calvimiles , au prix de fon làng , 3c pour y rétablir le 
bon ordre, puisque Sa Majefté ne le fefoit pas (l\ Soit dit en pafiànt , que cette (OChip. 
Catholique réponlc acheva de déterminer le Roi à commencer par lui le Martyrologe du 
de la Ligue. xiv.de 

Mais puisque nos Hiftoriens ne font aucune mention du Commandeur Moreo, qui ^ 
fur le principal Infiniment du Traité de Joinville, je crois que l’on fera bien-aile d’a- £ ron r ** 
prendre quelques particularitcz de fa vie. Voici donc ce qu’en die Don Carlos Colo- HiQûre. 
ma, dans le troilicmc 3c le létierae Livres de fon Hiftoirc des Guerres de Flandre. 

„ Le trentième d’Aouft 1 590. mourut à Meaux le Commandeur Juan Morco, hom- 
„ me adroit, vif, 3c pénétrant, qui de pauvre Chevalier de Malte, parvint à un fi 
,, haut degré d’autorité 3c de réputation , qu’il fut le premier mobile des Guerres ci- 
„ viles, dont la France fut fi long-rems agitée. Difinbureur prodigue de l’argent de 
,, Ion Roi y Négociateur hardi, & heureux à fubomer ceux , dont il vouloit acheter 
„ les lérviccsy tellement Maître de l’esprit 3c du cœur du Duc de Guife [a], qu’il le 
„ rendit tout Espagnol , 8c le plus irréconciliable ennemi des Huguenots, & de leurs 
„ fauteurs , fans nulle exception. Ce fut lui, qui fit entrer dans la Ligue Balagny [j], 

„ Seigneur de Cambrai , 3c qui l'afermit dans ce parti en lui paiant ponctuellement 
», douze mille Ducats par mois [4.]. Comme il mourut au lbrtir d’un fcfiin , ce fut 
„ le bruit commun, que le Duc de Parme, qui fc trouvoit alors à Meaux, l’a voit fait 
,, empoifonner , pour fc vanger de certaines Lettres , que ce Gentilhomme avoit écri- 
», tes contre lui à la Cour d’Espagne Coloma l’apelle gaftador exceffivo , c’eft-à- 
dirc, difiipateur: au contraire. Don Juan Vitrian dit, qu’il donnoit, 3: prontemenr, 

& bien à propos y mais que tous fes hameçons aiant été d’Or , fa pefchc avoit coûté 
beaucoup, & fait peu de profit à fon Roi (m). Enfin, il cft certain, que la Ligue (»} Cha- 
de Joinville fut aulfi fatale aux Païs-Bas , qu’à la France y 3c que 1Î Philippe II. eut jjjfj 
emploie à la defenlc de ces Provinces les millions, qu’il envoia aux Guifes , 8c aux com- 
autres Chefs de l'Un i on , il fût venu à bout des Hollandois, qui font aflurémcnc me " ,aî - 
encorc plus obligez de leur établiflêmcnt à la mauvaife politique , qu’à leur courage. c 0 mi. 
Pourquoi donc, dit le même Vitrian, apcllc-t-on ce Roi Philippe le Prudent? le Co- ne*, e. 
loma dit, que c’cfi parce que toute fa prudence confiftoit à confcrver la Religion Ca- 
tholique y mais que du relie il fit mille fautes (») contre la Raifon-d’Erat , 3c contre (») Cha- 
les règles du bon Gouvernement. Et dans un autre endroit, il dit, que l'Evêque de ^ £ 
Tarazona, Don Diego de Ycpés, dernier Confefleur de Philippe, lui avoit raconté, ' - 

3 uc ce Prince aiant reconnu , vers la fin de fa vie, toutes les fautes, qu'il avoit faim 
ans la conduire des afaircs des Pais-Bas , en laifla toute la direction à fes Miniftres , 
avouant en plein Conleil, qu’il n’y connoillbit rien ( 0 ). Et c’crt une des raifons, qui (*)Chap. 
le portèrent à les donner en doc à l'Infante Claire Ilabcllc, fa Fille-aînée , prevoiant ,0 °’ G ' 
bien, que fon Fils, qui n’étoit pas doué d’un grand génie, feroit encore moins capa- 
ble de les gouverner , que lui. 

Jusques ici j’ai parlé de tous les Traitez faits depuis l’an mille quatrc-ccns trente- 
cinq, avec les Ducs de Bourgogne 3c les Princes de la Maifon d’Autriche , fous le 
Règne de neuf Rois de France de la Race des Valois, qui prit fin en mille cinq- 


fr] Quand ces Députez arrivèrent à Abbeville , l’Am- 1 
binadeur Mendoze emploia toute fa rhétorique . pour per. 
fuader au Roi , qu’il ne devoir par donner audience à des 
rebelles; fit que ce ferait un exemple de dangereule consé- 
quence pour ceux de fon Roiaumc : mais Henri répondit , 
«u’jI ne vouloit pas 1rs /coûter comme de» rebelle 


fois /conduits. Htrrtr* ZJv. XV. i* U JJ. Partit dt fin Uit- 
tfin, Chat. J. 

fi] Ph lippe 1 1 . lui donnoit une penfiott de deux.ceiu 
mille livres. 

fî] Il étoit Fils-bâtard de Jean de Montluc, Evêque de 

_ . , Valence. Il perdit Cambrai en i?9<. 

feulement, comme des Sujet* oprixnca, à qui U defiroit de | (4] Ce lût encore lui , qui Eipagtiolifa le Seereraire d’E- 

procurer quelque a.-urr.modemerir raifonnable avec leur • tat Villeroy , moiennant une pcnfîon de vinr-mille /eus. 
Roi, puisque les Minières d'Espagne les aVeneDt tant de l Mai.» ce Minière abandonna la Lî^uc après qu 'Henri IV. 

| eût réduit Paris à fon obeidâne^ 
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OBSERVATIONS SUR LES 

cens quatre-vinr neuf, en la perfonne d’Henri III. il me refte maintenant à parler des 
principaux Trairez, faits entre la France & les Princes de l’Europe, depuis l'heureux 
avènement des Bourdons à la Couronne, jusques à prefbnt. 

g T E premier cft le Traité de Florence de iy<? 8 . que M. d’Oflât , alors Evêque de 
^ L Rennes, conclut au nom d’Henri IV. avec Ferdinand, Grand-Duc de Toscane, 

r >ur la reftitution des Iflcs d’If fie de Pomegues. Après la mort d'Henri III. où la 
iguc commença à exercer un empire abiolu fur toutes les Provinces du Roiaume , fie 
les Princes étrangers à fonger aux moiens de partager une fi riche proie j Baudet, Gou- 
verneur de l’Ifle fie du Château d’If, aiant tout fujet de craindre , que les Espagnols 
ne voulurent lé failîr de fon Iflc , fuplia Ferdinand de lui envoier quelques troupes, 
pour la garder, à condition que cette Garnifon b tiendroit au nom de celui, qui fc- 
roit déclaré Roi de France, fie qui ferait admis pour tel par le Saint-Siège-, fie que le 
Châtelain ne pourrait être obligé de la rendre à d’autre, qu’à un Roi de France Ca- 
tholique. Le Grand-Duc accepta la propofition d’autant plus volontiers., qu’il jugea 
que ce lui étoit une ocaiion favorable de réveiller les prétentions de b Maifbn de Lor- 
raine, dont étoit fa Femme, fur 1a Comté de Provence. 11 envoia cinq-cens hommes 
à BauHet, qui les logea dans les dehors de l’Ifle, fans en faire entrer un fcul dans le 
Château, (font il ne confia b garde qu’à fon Fils. Mais un jour que celui-ci étoit alé 
à Marfeillc, ils le faifirent du Château , Se en chaflcrent tous les François. Apres 
quoi, Ferdinand y envoia avec cinq Galcres Dom Jean fon Frere, qui, apres avoir 
bâti un Fort dans l’Ifle de Pomegues, fous couleur de pourvoir à la defenfe du Châ- 
teau d’If, mais en efet, pour tenir en fujetion b Ville de Marlèille, Se les deux au- 
tres Ifles d’If 6c de Ratonneau, déclara ouvertement à M. du Vair, qui lui fut envoié 
par le Roi, que ces Ifles apartenoient au Grand-Duc. Prétention, qu’il n’aurait pas 
manqué d’étendre enfuitc à route b Provence , fi les afaircs du Roi , qui avoit perdu 
Cambrai, Calais, Ardres, fie Amiens, ne fc fùflcnc pas rétablies par le recouvrement 
de cette dernière Ville. Voilà ce qui donna lieu au Traite de Florence, fur lequel il 
n’y a point de Commentaire à faire, après celui que M. d’Oflàt y a fait lui-même dans 
Les Lettres, fie dans le Mémoire, qui cft après Ion Traité, dans le fécond Tome de 
ce Recueil. 

11 dit dans fa Lettre ijy. que tout le commencement de la Préfacé, où il cft dit, que 
fie Château d’If étoit en danger de tomber au pouvoir des Hérétiques j au-lieu qu’il 
faloit dire , au pouvoir des Espagnols : ] fut mis par un caprice du Grand-Duc , pour 
lui fervir de juftification auprès au Roi d’Espagne, dont il tenoit en fief le Duché de 
Sienne-, fie qu’il ne voulut pas infifter opiniâtrement contre cette claufc, qui fervoit au 
Duc , d’autant que loin de nuire au Roi , elle facilitait b négociation de fon Miniftre , 
en lui donnant moien de tenir ferme fur d’autres points, qui importoient bien davan- 
tage au ferviccdcSaMajefté:outrc que dans les Préfaces des Traitez, les paroles, qu’on 
apcllc narratives, ne décident rien, fie ne paflènt que pour des raifons de bicnfcancc. 

Quant aux douze répondans promis par M. d’Oflat , pour aflurancc du rembourfe- 
ment de b Somme de deux-cens mille fcpt-ccns trente-fept écus d’Or, dont Henri IV. 
fc trouvoit être debiteur au Grand-Duc, mondit Sieur d’Oflat dit dans fa Lettre 139 . 
qu’aiant remontré à ce Duc , que telles cautions feraient préjudiciables à la réputation 
fie aux afàires du Roi, d’autant qu’il lcmbleroit, que Sa Maiefté ne voulût ou ne pût 
paier une dette fl loialement due > fie que fur cet exemple, cnacun à l’avenir demande- 
rait de pareilles cautions, fie fur-tout les Suifles , à qui il ctoit dû de grandes Som- 
mes: le Due fit une réponfc fort genereufe fie héroïque, en ces termes: «Que quand 
» ce ne ferait que pour contenter le Roi , il fe départirait tres-volontiers de l’Article 
,, des cautions } mais qu’il le fefoit encore particulièrement par 1 a conflderation des 
„ Suifles, fâchant combien leur Alliance étoit utile au Roi, fie à fa Couronne j fie que 
,, s’ils venoient à demander de pareilles cautions ils pourraient mètre le Roi en peine : 
,, Que fl M. d’Oflât vouloit renvoier en France les Lettres de Ratification de leur Trai- 
,, té , lui Grand-Duc fc contentcroit de la feule parole de Sa Majefté , à qui il remet- 
« trait volontiers toute 1 a dette, fi ce n’étoit pas indiscrétion , fie prefomption, de don- 
,, ner à plus riche fie plus grand que foi. Le Duc de Luxembourg , qui étoit en ce 
,, tems-là Ambaflâdeur à Rome, mande au Roi dans une Lettre du 4.. d’ Avril ifp 8 . 
,, Que le Grand-Duc avoit ofert de mettre le Château d’If entre les mains du Roi 
„ d’Espagne, fie par ce moien b Ville de Marfeillc - y mais que le Prince Doria, fon 
« adverlairc , en avoit détourné l’efct , en remontrant au Conicil d’Espagne , que ce 
,, Château fie llle de Pomegues ne valoicnt pas b dépenfe qu’on y ferait. Puis il 
„ conclut: Voilà comme vos ennemis vous ont fait fecvicc fans y penfer -, fie comme 
„ le Grand-Duc, après vous avoir fait de grandes ofcnfcs,penfe les expier par de pe- 
,, tites fatisfa&ions. Il pourrait bien lui arriver b même chofc qu’à cet homme, qui 
« s’étant mêlé imprudemment d’en feparci deux autres, qui fe batoient à b fontaine, 

„ avec 
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„ avec des cruches de fer , eut la Tienne caflec , qui n’étoit que de terre’'. Au res- 
te , M. d’Oflàt a voit bien rai Ton de dire , que c’écoit une grande honte au premier 
Roiaume de la Chrétienté, flanqué de deux Mers, presque ae tout Ton long, de n’a- 
voir pas eu proviiion de Vaifleaux de Guerre, ni moicn uc Te défendre de quatre mé- 
chantes Galères d’un Duc de Florence, ni d’cmpccher qu’elles ne miflènt à la France la 
chaîne au cou , 6c les fers aux pieds (y ). Mais en l’état qu’eft aujourdui la Marine en 0»> L«- 
Francc , on peut bien aflurcr , que pareil inconvénient n’y arrivera jamais. 

Le Traité de Florence , dont je viens de parler , fervit de précurfeiur à celui de 
Ver v i h, qui fur conclu le jour d’apres. Et c’cft à ce Traité, qui enfcvelit la 
guc , 6c toutes les espérances de Philippe 1 1. qu’on peut marquer l’époque de la déca- v m- 
dcnce de la Domination d’Espagne, qui, depuis ce rems-là, a été toûjours de mal en Tl * 
pis. Il cft encore remarquable par la circonftancc de la prcfleance des Ambafladeurs 
d’Henri IV. fur ceux de Philippe, qui prirent place au deflbus du Nonce du Pape» 
au-lieu que Monficur de Believre , le premier des nôtres , étoit aflis devant lui. Pour 
pallier ce desavantage, Don Carlos Coloma s’eft avilé de dire dans l’onzieme Livre de 
lbn Hiiloire des Païs-Bas, que la prcflfcancc fut ccdée aux AmbaflTadeurs de France, 
for fer los diputados del Archiduc^ue , y no de el Rey immédiat amente [i]. Mais fi 
le rrcfidenr Richardot, le Commandeur Jean-Batifte de Taflis, 6c le Secrétaire d’E- 
tat Verrcikcn,n’ctoicnt pas immédiatement les Ambafladeurs du Roi d’Espagne, pour- 
quoi le Légat Alexandre de Médicis, qui prélidoit à l’Aflèmblée , fe mit-il fl fort en 
peine de trouver un expédient, pour lever les dificultcz de la féance? fl ces trois Mi- 
mftrcs n’étoicnc véritablement que les Dermtez de l’Archiduc, comme le dit Coloma, 
lur quoi fondoient-ils la demande de la place d’honneur ? Le Cardinal d’Oüat a bien 
raifon de dire dans une de les Lettres , que dans cette Paix les Espagnols fe mirent à 
toure raifon, en rendant à la France plu fleurs Villes 6c Places fortes , que nous cûs- 
flons eii grand* peine à reprendre par force (y). Et dans une autre , il raconte , que (l) 
le Grand- Duc de Toscane lui avoit die, qu’il avoit apris par des Lettres de Madrid, we 
que dans le Conlcil de Guerre plusieurs avoient confeillé au Roi d’Espagne , de faire 
la Paix avec la Reine d’ Angleterre, en lui rendant; Calais [a], qu’elle pretendoit lui 
apartenir [3] , 6c non point avec la France j d’autant que par ce moicn, il n’auroit 
plus rien à craindre de cette Reine , qui lui avoit fait beaucoup de mal-, ni du Roi de 
France, qui alors fcroit aux mains, non feulement avec les Espagnols , mais encore 
avec les Anglois: au-lieu que les François recommenccroienc la Guerre , après qu’ils 
auraient recouvré toutes leurs Places [+]• 

Coloma , que je viens de citer , allure que le Maréchal de Biron , étant à Bruxel- 
les , dit à un Miniftre de l’Archiduc , que li l’Archiduc eut péril lié encore quinze 
jours dans la volonté de carder les Villes de Calais & d’Ardres, Henri IV. lui aurait 
au moins abandonne Cahiis. Mais cela ne s*acordc pas avec ce qu'Henri avoit fait 
dire deux ans auparavant par Sancy à la Reine d’Angleterre, qui lui dcmaïujoit Ca- 
lais, ou du moins Boulogne, en otage des fccours qu’elle lui donnoir, 6c des avan- 
ces, qu’elle fcfoit pour lui: qu’il aimoit mieux recevoir un fouflet du Roi d’Espagne, 
qu’une chiquenaude d’elle [y], Car fi Calais fût demeure au Roi Catholique, cette 
Place ferait, fans doute, retournée à cette Reine, avec qui le befoin de fes afaires le 
contraignait de faire la Paix à quelque prix que ce fut. Témoin celle que Philippe III. 
Ion Fils fit en nulle fix-ccns quatre, avec le Roi Jaques, Succdlêur d’Elizaber. 

Quoi qu’il en l'oit , il cft certain , que cette Reine traverloit de tout fbn pouvoir la 
Négociation de la Paix de Vervin, prevoiant bien , que la Paix étoit le feul moien, 
par ou Henri I V. pouvoir alors recouvrer Calais : ce qu’elle craignoic comme la mort. 

Sur 


(1] Le* Plénipotentiaire* de France n’aianr pa* voula fe I 
contenter Je la Procuration de l'Archiduc Albert , dan* la- 
quelle il difoic i [Qu’en vertu <iu Plein- pouvoir, qu’il avoit 
rccii dti Rot Catholique, pour traiter une Trêve , ou une 1 
F-tix entre Ici deux Cantonne* , il avoir donne le même 
Pouvoir au Pudïdeni RiclurJo», Se au Commandeur Jean 
Ratifie de Talli* : J Parce que ce Pouvoir n 'étoit donne qu'à 
Ta perfunne, de l'Archiduc . & que ce Prince n’étant pas 

Souverain, niai* (impie Plénipotentiaire du Roi d'Espagne. 
Se Gouverneur de Flandre, il n 'avoit pas droit du fubroger 
d'autre* perfunne, à fa place : Richardot ûc Tallîv tirent ve- 
nir de Madrid un autre Mandement, pat lequel Philippe II. 
proaictoit de ratifier Se tenir pour bon tout ce que l'Archi- 
duc , ou fe* Subdelegue* , concluraient avec lexCommillâi- 
rc* Franco-.*, de qUelou* façon qu’il fût fait, Sec. Ce qui 
montre évidemment , que Rkhardor.Tafii*. 6c Verreiken, 
n’ctoier.e nullement le? Députez Bc le? Minifirci de l’Archi- 
duc ; mai, dit eûcment le» Ambafladeur, & le. Plénipoten- 
tiaire? du Roi d’Espagne , faq, le Mandement duquel le* 
notre* ne le* enflent pa» admit. 

[*) L'Archiduc Albert avoit pri, cette Place en i $96. au 
moi, d’ Avril. 


[}] Elle y avoit tacitement renoncé par la Paix dcTroicr 
de i,6+, puitqu’elle n’y «voit fait aucune mention de ce 
droit i St qu’aprè* cette Paix elle mit en liberté le» qua- 
tre Gentilshommes, qui lui avoient été envoie* pour ota- 
ge» de l'amende de ,00000. écui d’Or promit par le Traité 
de Càteau-Cambrefi* , au cas que Calai» ne lui lût pa? ren- 
du dan* le tcui* fpecific par ce Traité, le contentant de la 
fournie de fix-vinr* mille cens d’Or, que le Roi Charles IX. 
lui tîi paier par manière de compenfation de* cu«q-cen* 
mille, auxquels le Roi Henri fan Feue > 'était obligé cuver* 
elle. 

{+] Lettre CXX. Le Due de Selle AmbalTadeur d'Espa- 
gne a Rome, étoit du même fentitnent. Itttrt »,». 

( ,} Henri vouloir dire par là, qu’3 aintoit mieux, nue 
Calais, qui étoit alors actuellement aflîegé par l'Archiduc 
Albert , tombât entre le* mains du Roi d’Espagne , que 
de le ccder lâchement à une Femme, qui lui vouloit ven- 
dre fon amirsé fi cher, ôc r'avoir cette Place en France, 
pour en faire i'Arfenal des Huguenots, Oc l’afile de tous 
le, mécontent du Roiauuic. 
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Sur quoi le Cardinal-Lcgat difoit à Meilleurs de Bcllicvre & de Sillery , que il Eliza- 
bet , par Tes menées , venoit à bout d’empêcher la conchilkm de la Faix entre les deux 
Rois, elle fc rcndroit la Maîtrciïc de tout, en les afoibhflant tous deux > &c que les 
du'limulat ions feroient plus de niai à la France, que toutes les forces du Roi d’Espagne. 

Le même Coloma ajoute enfuite, qu’on s’ctonnoir fort, que le Roi d’Espagne res- 
tituât une Place, qui fervoit de boulcvart à tous les Païs-Bas,& de frein aux Rois de 
France fie d’Angleterre. Et le Comte de Fuentes , Gouverneur du Milancs , ne fie 
que trop connoitre auiïï , que la Paix de Vervin étoit trop desavanragculb aux Espa- 
gnols, pour avoir pû les reconcilier de bonne foi avec les François [ij. Car il n’ou- 
blia rien, pour empêcher la reiliturion du Marquifat de Saluces, fie pour fomenter la 
perfidie naturelle du Duc de Savoie , qui ne chcrchoit qu’à éluder l’execution du Trai- 
té, qu’il avoit lui-même ligné à Paris, en l’année 1600. fie d’un autre fait en 1601. 
par l’entremiib du Légat Aldobrandin j fous couleur qu’étant lié d’une ii étroite pa- 
(r) Lu. retiré avec Philippe I il. il ne pouvoir pas les ratifier fans ion confcnrement (V). 
d« m* Avant que de paflbr outre, je ne dois pas ometre ici une chofc allez particulière, 
d' o liai, que dit le Comincs Espagnol dans les remarques , au fujet du Maréchal de Biron, donc 
je viens de parler. [ Henri le Grand , dit-il, avoit montré beaucoup de prudence dans 
tourcs les ocaiîons, mais il en manqua dans cdlc-ci, lors qu’il envoia le Duc de Bi- 
ron à Bruxelles, pour jurer fie confirmer la Paix de Vervin. Car il devoit conlidcrer, 
qu’un homme, qui avoit été toujours fon premier fie principal Miniitre dans la Guer- 
re , n’en éroit pas un bon , pour achever fie affermir la Paix , qui détruifoit fon crédit 
fie fa puillance. En cfet, ce fut à la Cour de Flandre, que lé fit le premier ellai du 
(OChap. dernier cçup, dont il mourut depuis, par le commandement de fon Roi (f).] Tc- 
Lwe g. moignage, que l’Archiduc Albert, Se les Minières , n’a voient pas traité cette Paix 
avec des mtentions fort linceres. Et le Coloma en convient à demi, quand il dit, que 
Biron fut aeufë par les ennemis , de n’êtrc pas forti de Bruxelles , avec la même fide- 
lité pour fon Roi, qu’il y étoit entré-, fie que la Tragédie de ce pauvre Seigneur, qui 
tomba de l’csperance prochaine d’une haute fortune , dans l’abime de toutes les milc- 
res, montre, combien il eft dapgorcux de prêter l’oreille aux ennemis de fon Prince 
(0 Dan» naturel (/). 

mTîïre Quant au Duc de Savoie, 8t au Comte de Fuentes, le Cardinal d’Olïât dit, qu’ils 
defcn defiroient la Guerre fi folement, qu’ils y conftituoicnt leur fouverain bien, fans regar- 
HùWe ^ cr ^ dommage , perte , ni ruine , qui leur en pull arriver à eux-mêmes , fie à la Cou- 
Guerre* ronne d’ Espagne y j mais principalement ce Duc , qui perdit deux fois l’on Duché de 
dr«f Lw ' Savoie, pour s’être uni avec les Espagnols contre la France, malgré tous les Traitez, 
t Lettre qu’il avoit faits avec Henri IV. fie Louis XIII. Il étoit dit par celui deSuze *, qu’au 
***. cas que l’Empereur fie le Roi d’Espagne fiffent quelque entreprife fur le Duc de Man- 
l ^ 2 9 - touè, fie troublaffent la Paix de l’Irahc, le Duc lcroit oblige, non feulement de don- 
ner pafiàge aux Armées du Roi, fie de fournir les étapes dans toutes les Terres de fon 
Etat, nîoicnnanr un paiement raifonnablc * mais encore de joindre fes Armes avec 
celles de France, fie de laifler Suze en dépôt entre les mains du Roi, jusqu’à-ce que 
fes prétentions fur le Montferrat cüflcnt été jugées. Mais tandis que ce Traité étoit 
fur le tapis , le Duc en avoit fait fecreremcnt un autre [1] avec Philippe IV. pour 
partager entr’eux le Montferrat, fie pour s’opoler conjointement au paflage de Louis 
XIII. en Italie, s’il y venoit au lecours du Duc de Mantoue, dont les Espagnols fc 
croioicnt en droit de machiner la ruine, parce qu’il étoit né en France > fie que les 
Terres, qu’il y poffedoit, l’atachoicnt à des interdis contraires aux leurs. 

La: Montferrac cil un tres-petit Pais, mais il cil de fi grande importance à caufe de 
fa fituation , qu’il eut lervi aux Espagnols , non feulement à joindre cnfemble les E- 
tats , qu’ils poffedenc en Italie j mais encore à en fermer le paffage aux Armes de 
France. Et ce qui montre, qu’en cette rencontre les Espagnols n’agifioient , que par 
des motifs d’ambition , fie dans le deflein d’aflèrvir l’Italie-, c’dl que depuis treize ou 
quatorze ans , aiant toujours traverfé fie contdlé les prétentions du Duc de Savoie fur 
le Montferrat, parce que la Mai fon de Mantoue vivoic fous leur proteélion j ils les 
reconnurent comme légitimes fie certaines, des que le Duc de Nevers, qui avoit le 
cccur tout François, fut devenu Duc de Mantoue: fachant bien, que lors que le Duc 
de Savoie les auroit une fois introduits dans le Montferrat, ils n’auroient pas- de pei- 
ne à l’en chafier lui-même, ou fes Enfans. Enfin, le diférend des Maifons de Savoie 
& de Mantoue , fuc terminé par les deux Traitez de Querasque , l’un du fixicme d’A- 
vril, fie l’autre du dix-ncuviemc de Juin i6$i. 

Si l’on demande , pourquoi deux Traitez fi près l’un de l’autre ? c’eft parce que le 

Duc 

(1] AiifTÎ Philippe I If. fut-xl piè, <i e trois an* h balan- j f*] 11 en fit pareillement un en même tero* avec le Hue 
cer, s’il la ratifierait. Ce qu'il nt enfin en 1601. au moi* I <ic Rohan. Infraftion, qui lut fuiyic <iu Crje . lit puù a« 
de Juin ou de Juillet. { la S rüe de Pignefol. 
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Duc de Fera , dors Gouverneur de Milan > qui ne trouvoit pas Ion compte à la Paix 
de l’Italie , empêcha par Tes menées l’éfet du premier » par lequel l’Empereur , quà^y- 
proredoit de meilleure foi que les Espagnols , prometoit d’envoier au plutôt l’Invefti* 
rurc des Duchcz de Mantoue & de Montferrat au Due de Nevers. De forte qu’il fa- 
im un fécond Traité > pour expliquer l’autre. Encore le fécond- ne fe filt-il jamais exe*- 
curé» s’il n’eût tenu qu’à eux, qui, dès le lendemain de l'expédition de l’inveftiture, 
firent palier, dans la Chancellerie de l’Empereur , un Atte clanddÙn , qui dcclaroit 
nulle cette Inverti turc y au cas que le nouveau Duc de Mantouë contrcvinft au moin- 
dre Article du Traité de Racisbonne du 13. d’O&obre 1650. quoique par pluûeurs 
Traitez publies» il eut été dit, qu'elle ferait donnée purement 6c iimpkment, & {ans 
aucune rcüri&ion. Rubrique, dont ils s’aviférent , afin que toutes les fois qu’ils trou- 
veraient quelque chofe à redire aux aéhons du nouveau Duc , dont ils fe faifoient ju- 
ges 6c parties tout en femblc , ils puflent lui conrcrter là Souveraineté » fous prétexte 
qu’il aurait violé quelqu’un des Articles du Traité de Ratisbonne. 

(u) VittorioSiri dit, que bien que le Duc de Mantoue recueillie tout le fruit de cel«)tnni 
Traité, qui le mettoit en pofleftion du Duché de Mantoue , & qui lui confcrvoit le ** v< ^ 
Montferrat , qu’il courait grand risque de perdre , il ne laiflà pas neanmoins de fe «k 
plaindre de pluficurs Articles » qu’il trou voit être à fon desavantage. Sur ces mots du WcI » 101 - 
préambulc : Le Tape •votant toute /’ Italie en Arme s'a l'ocajion au dt fer end mek pour 
U Suc ce (/ion des ‘Duché# de Mantoue & de Montferfat : il difoit, qu’il ne faloit point 
admefre cette cxprellion , qui revoquoie en doute la Succeflion des Duchcz de Man- 
touc 8c de Montferrat , dont on lavoir qu’il ctoit le légitime Heritier 6c Succeflèur , 
puisque les Ducs de Savoie & de Guaftallc ne lui avoient point disputé cette Succcs- 
lion ; mais feulement avoient forme quelques prétentions pour en arracher quelque 
pièce. 

Sur le premier Article , où le Roi promet [ de n’ataquer , ni faire ataquer en aucu- 
ne façon l’Empereur, ni le Saint-Empire, ni Tes Provinces Héréditaires ac Sa Majefté 
Impériale, fie de 11e donner aucune affiftance d’Hommes, d’ Argent, de Vivres» 6c de 
Munirions, aux ennemis de Sadirc Majclté, 6c du Saint-Empire, qui font déjà décla- 
rez, ou qui fe déclareront ci-après] il difoit, que cet Article lioit les mains à la Fran- 
ce, en lui ôtant tous les moiens de s’opofcr à l’agrandiflèment de la Maifon d’Autri- 
che, qui montrait bien par les ufurpations continuelles, qu’elle fefoit, qu’elle tendoit 
à la Monarchie Univcrfellci que cette convention anéanti lfoit toutes les Ligues faites 
par le Roi , foit en Allemagne , ou ailleurs , puisque les Ligues ne le font que pour 
affilier les Amis, 5c les Con fédérez, ou pour ataquer les ennemis. Que ces paroles: 
Hojles qui nunc funt , aut qui aliquando declarabuntur : avoient une longue & fâcheu- 
ic fuite, parce qu’il pouvoir arriver, que le Duc de Bavière , 6c les autres Elc&curs 
Catholiques, devinrent ennemis de l’Empereur \ 6c le Pape» 8c les autres Princes d’I- 
talie , du Roi d’Espagne i en voulant fe défendre contre leurs entrepnfes , ainfi qu’il 
étoit arrive déjà: auquel cas la France ne pourrait les allifter en aucune manière con- 
tre la Maifon d’Autrkhe. Il ajourait, que la condition réciproque de l’Empereur 6c 
de l’Empire envers la France, de ne donner aucune aide à fes ennemis, étoit fpé- 
cieulc 6c fcûrc en aparencc , mais en efet crcs-pcrillcufe ; d’autant que d’un Etat pure- 
ment Monarchique, tel qu’eft la France, où le Roi crt tres-abfolu, on en vouloir fai- 
re un de meme nature, que l’Empire, dont les Princes 6c les Etats font partie, 5c font 
Membres : ce qui n’eft pas fefablc en France , linon lors que le desordre 6c la diflen- 
fion font dans le Roiaume. 

Sur le fécond Article , par lequel on convcnoic [ de donner au Duc de Savoie pour 
tous les droits 8c prétentions qu’il avoir fur le Montferrat , & ailleurs , la Ville de 
Trin, & quelques autres Terres, Jusqu’à la valcurdc dix-huit mille écus de rente per- 
pétuelle , (clou les baux anciens , J ü rcmoncroit , que le Duc de Savoie aiant contre- 
venu à tous les Points du Traite de Suze , l’infraéhon duquel avoit obligé le Roi de 
lui faire la Guerre en Savoie, 5c en Piémont, Sa Majefté n’étoit plus tenue à l’obfer- 
vation de ce Traité» puisqu’il n’avoit tenu qu’à ce Duc de l’acoraplir -, 8c que loin d’y 
fai i s faire, il avoit apellé en Italie les Alemans , qui y avoient caufé toutes fortes de 
calamitcz : Qu’après un tel procédé , il n 'était pas jufte de lui tailler la Ville de Trin , 
qui étoit comme le grenier au Montferrat, 6c l'unique endroit , d’où Cafal pût tirer 
là nourriture : Que fi Trin demeurait à ce Duc , tour au moins le Roi ne devoir ja- 
mais confentir à la confervation des Fortifications de cette Place, s’il ne vouloir voir 
bicn-tôc de nouveaux troubles en Italie , en y laifTant cette pierre d’achopement , qui 
tiendrait toujours Cafal en échec, 6c le Duc de Mantouë en alarme, 8c*en frais -, au 
grand détriment de fes Etats , que la Guerre avoit entièrement ruinez. Outre qu'é- 
tant dit dans l'Article onzième» que toutes les nouvelles Fortifications des Places, que 
le Roi rendrait au Duc de Savoie, feraient démolies : if n’y avoit nulle aparencc de 
railon , que celles de Trin, qui caufoient tant d’incommoditcz à Cafal, reftailènt en 
l’état qu’elles étoient. 


Enfin 
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Enfin , il ccnfuroit ccttc claufc , félon Us anciens baux , foutcnant qu’elle étoit con- 
traire au Traire de Suzc, & à celui que l'on avoir fait en Savoie avec le Seigneur Ma- 
zarin, Minière du Pape > comme aulli aux droires intentions du Roi, qui avoir décla- 
ré, que le Duc de Savoie auroit dans les Terres du Monferrat, qui lui étoicnt cédées, 
les memes Droits & Revenus , que le Duc de Mantouë y pollèdoit avant la Guerre: 
au-lieu que fi l'on fe regloit lur les anciens baux , ce ferait ceder obliquement au Duc 
de Savoie , plus de la moitié du Montferrat , qui cent ans auparavant ne raportoit pas 
quarante-millc ccus de Rente. Ajoutant, que ce Duc devoit bien être content des dix- 
huit mille écus de revenu, que le Roi lui acordoit , puisqu’il ne lui en étoit oëtroié 
que quinze mille par le Traité de Suze, qui avoit été ratifié l'année precedente. 

Toutes ces conhdcrations , & quelques autres , qui font énoncées dans le Mémoire 
inféré dans ce Recueil, firent tant d'imprefiion fur l’esprit du Cardinal de Richelieu, 
que le Roi, par fon confeil , ne voulut jamais ratifier ce Traité de Ratisbonne. dés- 
avouant publiquement Brulart de Leon, Ion Ambafiàdeur, pour avoir excédé les or- 
dres contenus dans fon Inllruétion, qui n’étendoit fon pouvoir , qu’aux feules afaires 
d’Italie. Et le refientiment du Cardinal ala fi loin contre lui , qu’un jour qu’ils jouoient 
cnfcmblc à la grande prime, y aiant cû quelque dispute entr’eux fur quelque carre, & 
tous ceux qui étoient prefens , aiant jugé en faveur du Cardinal , quoiqu’il eût tort } 
Brulart s'émancipa de dire, que la Terre avoit les Corfaircs, auili bien que la Mer: 

& pouflant devant le Cardinal les<rcizc-cens Piftoles qu’il perdoit, fe retira brusque- 
ment. Mais le Cardinal aiant du même pas après lui, le prit par le cou, & lui dit, 
(w)siri avec un foûris moqueur fw) : V entablement , vous etes un très -gent il P erfonnage , 
Tome c > e £ ( et g un g ran d teche de vous couper la tète , comme vous en avez, bien couru 
risque. A durement , le Cardinal eût fait ce péché, fi le Serafique Pere Jofcf, fon plus 
intime confident , n’eût point eu de part au mal-heureux Traité de Ratisbonne: té- 
moin ce qu’il dit dans le premier Chapitre de l'on Teftament politique , où il parle de 
Brulart en ces termes : „ La Raifon d’Etat requérait un châtiment exemplaire en ce- 
„ lui, qui avoit outrcpaÜé vos ordres, dans une matière fi délicate, & dans une oca- 
„ fion n importante : mais vôtre bonté lia les mains à vôtre Juilice , parce que bien 
„ qu’il fût leul AmbalTadeur, il n’avoitpas agi fcul en cette afaire, mais avec un ad- 
„ joint d’une condition , dont le respeft vous fit plutôt confidcrer le motif de la fau- 
• „ te, que la faute même. 

Il étoit dit par le huitième Article de la Paix de Ratisbonne , que toutes hoftilitez 
ceficroient de part & d’autre, en Italie, des que la fignaturc du Traité auroit été no- 
tifiée aux Generaux des deux Armées. Mais le Maréchal de Schomberg aiant examiné 
ce Traité, refufa de l’cxccuter à caufc du fixicme & du neuvième Articles, qui por- 
toient , que l’Empereur donnerait au Duc Charles l’Invcftiturc des Duchcz de Man- 
touc fie de Montferrat , dans fix Semaines après que ce Duc lui en auroit fait la de- 
mande par écrit i & que quinze jours après que l’A&c de cette Invc friture auroit été 
mis entre les mains du Duc, l’Empereur retirerait d’Italie toutes lès Troupes , & le 
Roi Catholique les fiennes pareillement de la Ville fk du Château de Calai , & de 
tout le Montferrat. Il confidcroit, que ccttc condition l’obl igeoit à dciqcurcr encore 
deux mois en Italie , avec toute ion Atmcc , avant que les Espagnols lbmîlënt de Ca- 
zalj pendant quoi fon Armée , qui commençoit à manquer de Vivres , périrait de 
faim , ou de maladie , l’automne étant tres-pluvieux & tres-incommode en ce Païs-là -, 
que fi fes Troupes, qui avoient déjà beaucoup foufFert, vcnoicnc à fe difiiper, com- 
me il avoit lieu de craindre > les Espagnols pourraient bien profiter de cette ocafion, 
pour ne point tenir un Traité, où ils n’etoient point autrement engagez , que par la 
u) An. promcfic faite par l’Empereur, de le faire agréer & obfervcr au Roi Catholique (x). 
xvn. Cette prudente refolution fut aprouvée des deux autres Generaux , qui étoient les Ma- 
réchaux de la Force & de Marillac , au grand dcplailir de Jules Mazarin , qui épuil'a, 
en ccttc conjoncture , tous les expediens , dont un esprit fécond fie rafiné le pouvoic 
avifer. Mais il en fut bicn-tôt confolé par Ef gloire & la réputation , que lui aquit , 
un mois après, la Paix du Montferrat (jr), qui cft la première origine de ccttc for- 
te Pii» tune prodigieufe, qu’il fit depuis en France. 

cïùc C< £" Enfin, il n’y a qu’à lire le Traité de Ratisbonne , pour être oblige de convenir, 
37- de qu’il n’y a pas un feul Article, qui ne l'oit digne de cenlurc: mais il faut avouer auili, 
que Brûlait n’avoic pas peut-être tout le tort , que le Cardinal lui donnait. Et c’cft 
“ ,0, comme en juge l’Abbé Siri : „Lcs Courtifans, dit-il, qui aprotondillcnt toujours fub- 
„ tilemeni les lcntimens des Minières abfolus, ne pouvaient fe réduire à croire, que 
„ Brulart, homme d’entendement êc d’çxpcricncc [i J , eût excédé les ordres du Roi 5 
„ ni s’ôter de l’esprit, que c’écoic plutôt le Cardinal , qui avoit change d’avis. Et 

comment , 

( i] Le Cardinal d’Oilat tend un témoignage très-avant a - 1 té. dam une Lettre à M. de Vuleroi. du 17. de Deccmlno 
jeux J* fon apte , de le* oe&ne» «noeur* » fie de la «pari- > ssy. 
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,, comment , difoient-ils , l’Ambafladcur a-t-il pû s’égarer dans cette Négociation» 
„ aiant pour adjoint le Capucin Jofef , qui n’cft pas feulement le dépofitairc des plus 
,» fccrctcs intentions du Cardinal , mais qui eft encore le fupreme direfteur de fes 
„ defléins, 6 c l’unique ouvrier de toutes les Négociations de la France en Alcmagne, 
,, & dans le Nort, dont on lui lairtc entièrement la conduite , à caufc de la parfaite 
„ connoi fiance, qu’il a des interdis & des maximes de ces Princes? 11 étoit donc bien 
,, plus vrai-fcmblable, que le Cardinal, variant félon les tems & les évenemens, fc- 
„ foit tantôt fetnblant de defircr plus la Paix , qu’il n’avoit envie de la faire i & tantôt 
» la vouloit tout de bon , félon que fes afaircs aloicnc bien ou mal : & que fc voianc 
„ alors forti d’un très-grand danger , par la guerifon presque miraculeufc du Roi , il 
„ trouva , qu’il étoit plus de fon intereft de continuer la Guerre , pour rendre l'on 
», férvioe abfolument ncccfTairc à fon Maître, qu’il favoit être d’humeur à n’abandon- 
„ ncr jamais ceux , dont il avoir befoin pour acnever les entreprifes , qu’il avoit com- 
y, mencées. On ajoûre , ( mais je ne le crois pas , quoique cela fc foit publié par les 
,, plus grands Seigneurs de la Courj) que le Roi étant à Lion, promit à la Reine, 
„ fa Mere, à force d’en être importuné, de chaflér le Cardinal , quand la Paix feroie 
», faite i mais que le Cardinal aiant pris ombrage de la joie cxcefïivc , que la Reine- 
y, Mere , & tous ceux de fa cabale , firent éclater , après que le Roi eût reçu la nou- 
,, velle de la Paix de Ratisbonne, fignéc, ou prête a figner t il fût fi bien fonder & 
„ manier l’esprit de fon Maître , qu’il en tira le fecrct ac la promefié faite à la Reine- 
„ Mere. Et tour auili-tôt il dépêcha un Courier à l’Ambafladeur Brulart, avec ordre 
yt de ne point figner le Traité, fous prétexte qu’il étoit contraire à fon Inilruélion. A 
„ quoi il foc déterminé encore par la conclufion prochaine de la Ligue , que le Baron 
y, ac Charnacé négocioit aéhiellcmcnt avec le Roi de Suède , de laquelle il fe promc- 
„ toit de très-grands avantages for la Maifon d’Autriche”. Ce qui lui réiiftit en efet 
félon l'es espérances. 

Quoi qu’il en foit , fi les Espagnols emploicrent tous leurs artifices , pour éluder 
l’execution du Traité de Ratisbonne à l’egard du nouveau Duc de Mantouë, ils ne fo- 
rent pas de meilleure foi envers les Grifons & les Valtelins, parmi lesquels le Duc de 
Feria femoit de la divifion, pour envahir leur Pais, qu’il vouloit incorporer au Duché 
de Milan *, prometant au Roi d’Espagne la peau de l’ours avant qu’il fût pris. Les 
Grifons voiant , que le Duc de Feria n’cxccutcroit point la promefle , que le Baron 
de Galas avoit faite par écrit , que les Troupes Impériales fc rctircroicnc de Milan » 
dont la Gamifbn n’avoit jamais été compoféc d’etrangers -, 8c qu’au lieu de vint Com- 
pagnies Espagnoles , que le Roi Catholique avoir acoûcumé d’y tenir en tems de Paix, 
il y en avoit cinquante-trois, outre dix-neuf étrangères , & un renfort de Cavalerie ame- 
né par le Marquis Rangoni for les confins du Milanés : Voiant, dis-ic, que ce Duc, 
au-lieu d’acommoder leurs diférends avec les Valtelins , de liccnticr les étrangers, fie 
de faire ccficr les nouvelles levées, trouvoit mauvais, qu’ils fortifiafiént leurs partages » 
6c crioit, qucc’étoic une infraction manifcfle du Traite de Ratisbonne, & une en- 
treprife fur le Milanés: (comme fi c’écoir entreprendre fur les Etats d’un puiflànc voi- 
fin , que de fortifier les liens propres , pour être en fûreté chez foi : ) ils forent obli- 
gez d’implorer la prote&ion au Roi , contre ceux , qui chcrchoient tous les moiens 
d’oprimer leur liberté , & qui ne leur fefoient des demandes injufles > que pour trou- 
ver dans le refus un prétexte de recommencer la Guerre. La querelle, que les Minis- 
tres Espagnols fefoient aux Grifons , étoit fondée fur ces paroles de l’Article XII. 
Et perfonne à P avenir ne pourra plus ocuper ni fortifier leurs paffages [i]. Il eft évi- 
dent, que cette elaufe eft toute en faveur des Grifons, fur les Terres desquels les Im- 
périaux avoient fait des Fortifications, qui, félon la teneur de cet Article, dévoient 
être démolies. Cependant, les Espagnols, & for tout le Duc de Feria, avec tout fon 
bel esprit, interpretoit cette elaufe à davantage de fon Maître, comme fi les Grifons, 
Peuple libre & indépendant fe fofiént privez de la liberté de fe défendre, & de fc 
fortifier contre ceux , qui vouloicnt envahir leur Pais , fans y trouver aucune refiftan- 
ce: comme fi les Ambafiàdcurs de France, qui avoient fait inférer cette elaufe, pour 
couper racine à toutes les prétentions des Impériaux , & des Espagnols , eùrtcnt pû 
avoir intention de metre les Grifons, dont ils defendoienr la Liberté, à la merci de 
l’Empereur, & du Roi d’Espagne , qui leur préparaient des chaînes. Le Duc de Fe- 
ria eût aurtï bien fait de dire, que les Grifons avoient renoncé à la propriété de leur 
Pais, puisque, fclon lui, il ne leur étoit pas permis de s’y fortifier. 

Tout ce que je viens de dire regarde la Maifon d’Autriche Espagnole : parlons main- 
tenant de la Maifon d’Autriche Alcmande, qui poflêde l’Empire depuis l’année 1 + 38 . 

11 y avoit cinquante ans que la France vivoit en très-bonne intelligence avec l’Em- 
pereur, lorsque Jean-Guillaume, Duc de Clcvcs & dejuliers, étant venu à mourir 

fans 

[ 1 ] F-* tant* 1 » ctnditnnt , ut * nulle, fui q uutumjtu aum ttltrt vtl fnrixtu, tccuftniur, eut fniifuntur. 

Tome II. h 
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fans Enfans, en 1609. cette bonne correspondance fut troublée par l’Empereur Rodol- 
fe, qui prétendant, que les Sœurs du défunt ne pouvoient fucccdcr à leur Frere „ & 
que par conlcqucnt il y avoit ouverrurc de fief-, avoit commis l'adminillration de ces 
Etats à PArchiduc Loopold,fon Coufin-Gerraain : probablement avec intention de lui 
en donner l’Inveftiture , fi les légitimes heritiers ne s'y fufient vigoureulcmcnt opofez. 
Ces heritiers étoient Jean-S igismond, Electeur de Brandebourg , qui rcprefentoit Ma- 
rie- F, lconor , Sœur-ainée de Jean-Guillaume, Se Mere de fa Femme \ Se Wolfgang- 
Guillaume, Duc de Ncubourg, qui reprefentoit Anne, fa Mere, devenue l’aînée par 
le décès de Maric-Eleonor 1 a Soeur, morte en 1608. & l’unique heriricre de Ion Frè- 
re, en verni d’un Privilège de Charlc-Quinr acordé en 1 545. à Guillaume , Duc de 
Cieves, leur Père, en faveur de Ion Mariage avec l’Archiduchcftc Marie, Nicce de 
l’Empereur f 1] , lequel portoit, qu’au cas que le Duc mourût fans Enfans mdles, cel- 
le de lès Filles, qui auroit des mâles, lui fuccedcroir -, & par leTefbamcnr de ce Duc, 
qui ordonnoit que tous fcs Etats demeura fient unis en une feule main. De forte 
qu’Anne aiant un Fils, elle devoit, lèlon ce Privilège &ce Tcftamenr, exclure de la 
Succellion dejuliers Se de Cieves Anne de Brandebourg, Fille de Maric-Elconor-, & 
pareillement les Enfans de Madeleine , fa troilîcme Soeur , Femme du Duc de Deux- 
Ponts. Henri IV. le déclara donc en faveur des deux pretendans conrre l’Empereur, 
1610.cn fefanc l’année fuivantc un Traité de Confédération avec tous les Princes de l'Union 


Evangélique, c’e/l-à-dirc , de la Religion Protcllante , de laquelle étoient l’ Electeur 
de Brandebourg, & le Duc de Ncubourg , pour confcrver laSuccefiîon de Juliers & 
de Cieves aux légitimes heritiers. Et Henri aiant cté tue trois mois après ce Traité, 
la Reine Régence leur envoia le Maréchal de la Chafirc avec une Armée de douze 
nulle hommes, laquelle s’étant jointe aux Troupes Hollandoifcs, commandées par le 
Prince Maurice de Naflau , obligea la Ville dejuliers de fè rendre à compoficion le 
deuxieme de Septembre 1610. Apres quoi , toutes les autres Places de ce Duché fe 
rendirent aufli Se filrcnt mifes entre les mains des deux heritiers. 11 ne reftoit plus qu’à 
les acordcr tous deux. Pour cet efet , il fe tint au mois de Septembre une Conféren- 
ce à Cologne, où leurs amis communs le trouvèrent, comme aufii les Ambaflàdeurs 
de Rodolle, de France, .d’ Angleterre, de Hollande, des EIcéleurs Palatin & deSaxe, 
du Duc de Brunswich , & du Landgrave de Hefiè , qui , dès l’année precedente, avoit 
fait confcnrir Brandebourg Se Neubourg à terminer leurs diférends par Arbitres: mais 
Ncubourg n’aiant jamais voulu confcntir au fcqucftrc , qui y fut propofé, l’aflcmbléc 
fe fépara au bout de deux mois , fans rien conclure (V). Eniuire, ce Duc s’étant 
chié™ ima £ in è » que Brandebourg cherchoir à le frultrer de toute la Succellion de Juliers -, Se 
tLÀ ao . que pour y réuflir, il s’entendoit avec les Hollandois, qui étoient entièrement dans 
16,0 fcs inrérefis: il fe jeta entre les bras de la Ligue Catholique , Se de route la Maifon 

d’Autriche , & fe fit Catholique lui-méme , en epoufant la Sœur de Maximilien , Duc 
de Bavière : par où il rompit tous les defièins de Ion Compétiteur , & des Hollandois, 

' maigre qui, Ambroilc Spinola , General des Armes Espagnoles en Flandre, le faifit 
des Villes de Rhiinbcrg Se de Wefel, Frontières du Duché de Cieves. Enfin, Bran- 
debourg Se Neubourg ,laficz de disputer enfemblc, firent, par l’entremife de la France 
& de l’Angleterre , un Acord provifionel pour l’adminillration des Duchcz de Cieves 
& dejuliers, en vertu duquel Brandebourg auroit pour partage par intérim le Duché 
de Cieves, Se les Comtez de la Mark Se de Ravensberg* & Ncubourg les Duchcz de 
Juliers & de Berg , Se la Seigneurie de Ravenftein. C’eft le Traité de Santen, qui 
fe trouve dans le rroifiemeTomc de ce Recueil, fous l’année 1614. P a g- 1I0 - dans 
le V. Tome Part. II. du Corps ‘Diplomatique Sec. ] Le procès cft encore au même 
ctar, Se probablement y reliera toûjours. 

L’Archiduc Albert dit, que cet Acord lui paroiflbit raifonnablc , mais qu’il ne le 
pouvoir ligner au nom du Roi d’Espagne Se ae l’Empereur, ni, par confcquent, re- 
tirer de Wefel la Garnifon Espagnole. Au contraire , Spinola renforça de deux-mille 
hommes cette Garniibn , qui , félon la Capitulation faite par les habitons , avant la 
reddition de la Place, dévoie être de mille-, difant, que cet Article de la compofition 
(4) sJ,m ne portait aucune exclufion d’un plus grand nombre (a\ Et cela fut caufc , que les 
.«a- Hollandois ne voulurent point forrir dejuliers, ni en démolir les Fortifications. 

Î6?4. Le fécond ditrrend de la France avec la Maifon d’Autriche Impériale, fut au fujet 
de Philippe Chriltofc de Soctcrcn, Archevêque de Trêves, qui fe brouilla avec l’Em- 
pereur , pour avoir défendu les droits de la Liberté Germanique contre la Tyrannie 
(i) a des Espagnols (b). Pour bien entendre ce point, il faut lavoir, que depuis le par- 
fAHtre- tage, que Charie-Quinc fit entre fon Fils & fon Frere , les deux Branches vécurent 
JJSTSJr bien dans l’union , que demandoient la proximité du Sang , Se l'interêt commun de 
u» rra». leur Maifon -, mais lans que pour cela le Roi d’Espagne, qui en cil le Chef, prit au- 
KV unc Eipcriorité fur la Branche Alemandc. Celle-ci gouvcrnoit l’Empire félon lès 


T 1 1 Ft non pat arec Marte, Reine de Hongrie, Soeur de Charîe-Qtiitit , 

, 1 V. 161:,, 
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conftitutions , & le Roi Catholique les Roiaumes à fa mode. Ferdinand > Maximi- « 
lien , & Rodolfc > confcrvérent tous trois la Paix parmi les Princes & les Etats dc^T£* 
l’Empire » parce que l’Espagne n'avoit point de parc a leurs Conlcils , ni de crédit à JrZ ** 
la Cour de Vienne: & quoique Rodolre ne fût pas un Prince de grand Esprit, ni 
grande vigueur, un jour, il ne hifla pas de donner un fouflct à l’Ambafladcur de Phi- 
lippe II. qui lui parloit un peu trop librement. Marias, Frere & Succeflcür de Ro- 
dolfc, commença à écourer les Espagnols, & à leur communiquer une partie de les 
afaires : mais comme il le fit avec prudence, il n’en arriva point d’autre mal fous fon p*rutb 
Règne , que b confcqucncc dangereule de l'exemple. En éfet, fous le Règne fuivanr , ,tA 
les Espagnols, qui favent mieux profiter de leurs avantages, que toute autre Nation , 
entrèrent ii avant dans le Confeii de Ferdinand II. & prirent tant d’ascendant fur fes 
Minières, dont la plupart devinrent leurs Penfionnaires, que presque toute l’adminis- 
tradon des afaires de l’Empire tomba entre leurs mains : en forte que l’Amballadcur 
d’Espagne eue, depuis, un Conleil particulier , compofé de perfonnes dévouées au 
fervicc du Roi Catholique , pour examiner & préparer les matières , qui fe dévoient 
traiter dans le Confeil d’Etat de l’Empereur. Voilà l’origine de toutes les divifions, 

& de tous les maux de l’Empire. Voua ce qui a troublé route l’Alcmagnc. Voilà tout 
ce qui obligea la France , de s’intcrefler dans les querelles &c dans les Guerres de l'Em- 
pire, qui, fans elle, aloit devenir Espagnol, & tomber dans la fcrvirude * puisque, 
depuis la Bataille de Prague, où l 'Electeur Palatin perdit le Roiaume de Bohême* fon 
Electorat , & fa réputation , Ferdinand , qui avoit une Armée de ccnt-cinquantc mille 
hommes fur pied, avoit réduit l’Aleraagnc à telle extrémité , que fi le Porc de Stral- 
lund (Y) n’eut arrête le torrent de fes Armes vittoricufcs , il rcfloit le Mairre abfolu <0 Surl * 
de tout l'Empire. 

Quant à l’Archevêque de Trêves, cet Electeur s’etantmis* à la fin de l’année 1631. 1631. 
Ibusla protection du Roi Trcs-Clirêticn [1], l’année fiuvantc , aiant reçû Garni- 1632. 
fon Françoife dans fon Château d’Ehrenbrcrftein, que, par corruption, nous apel- 
lons Hermenftein, & dans la Forterefle de Philipsbourg , pour garantir fes Etats de 
Pmvafion des Proteftans & des Suédois, nos Alliez, l’Empereur & les Espagnols 
cherchèrent longtcms les moiens de s’en vanger , quoi qu’en cela il ne fut pas plus 
coupable, que Maximilien , Electeur de Bavière, qui, quelques mois auparavant, a- 
voit fait avec Louis XI IL une Ligue défenfive pour huit ans. 

Enfin, l’apoltume creva au commencement de 163 f. que les Impériaux furprirene, 
durant la nuit, la Ville de Philipsbourg, apres en avoir égorgé b Garmfon ; & que 
les Espagnols , (car un malheur n’arrive presque jamais fèul\) furprirene fur la fin de 


Mars la Ville de Treves, qui ne s’atendoit à rien moins, & enlevèrent l’Eleéteur, 
qu’ils menèrent premièrement à Bruxelles, puis à Gand, & de là à Linez en Autri- 
che, où il refta prifonnier iusques en i&ff. Ces deux atentats, outre b protection , 
que la France devoit à cet Electeur , & à plufieurs autres Princes injultcracnc dépouil- 
lez, obligèrent Louis XIII. de déclarer b Guerre a l’Espagne. 1 Ai- 

lles François difoient , que l’Archevêque de Trêves étant Prince Souverain, il ne 

r juvoit pas être detenu prifonnier, d’autant moins qu’il ne faifoit la Guerre à aucun 
rince;, qu’on ne devoit point lui imputer à faute, ni à crime,. de s’être mis fous b 
protection de b France , puisque l’Empereur n’écoit pas en état de le protéger contre 
la puifiancc redoutable du Roi de Sucae, qui donnait alors 1 a Loi à toute l’Alema- 
gne: que fi b connoifiàncc de la caufe de ce Prélat, confideré comme Electeur & Prin- 
ce de l’Empire , apartenoit à l’Empereur* ainfi que le Cardinal Infant le foùtenoit 
dans fon Manifelte * céte caufe touchoit bien davantage au Pape , qui écoit incdnrcfta- 
blcmcnt le Juge naturel fie competent de cet Electeur, dont la dignité temporelle étoit 
fubordonnée à celle d’ Archevêque. En éfet, Urbain VIII. aiant envoie pour ce fu- 
jet un Nonce extraordinaire à Vienne (d}, l’Empereur fut obligé de reconnoitre le Pa- U) Mon- 
pe pour juge de cet Eledteur , dont la perfonne fut remilè enfuite entre les mains du 
Nonce ordinaire (e) , qui fe fit prêter ferment par les Officiers de l’Empereur, de ,>JTion- 
garder ce prifonnier au nom de fa Sainteté. 

Au rcltc, la détention de l’Archevêque de Treves me bit fouvenir de b nullité de B,gUooi * 
l’clccVion du Roi des Romains en b perforine du fils ainé de Ferdinand 1 1 . Comme 
nos Hifioriens ont omis céte particularité, qui néanmoins eft très-confiderable, je b 
dirai ici en peu de mots , afin que , ii pareille chofc arrivoit encore , l’on y aportât les 
remèdes convenables. U y a ccte diférence entre l’cle&ion de l’Empereur & celle 

du 

r>l Le* Espagnol* difeirne dans leur Manifefte, qne l'E> l'Empereur, Vendent de le juger contradiAoiremtnt à |'£. 

JefWur de Trc\ c n'avdt pù Te mètre fout la protection du lecteur de Trevei \ tk que lei Uarnilbns d’Ehrenbrerftcin Se 
I • TrcwChrctien , ni ce Roi le recevoir, au préjudice du de Pbillpsbourg aiant prêt/ ferment au Chapitre Je Treves, 

• a' h' pagne, qui ctoit le protcAenr héréditaire de la Vil- l'Archevêque avoit paffë les bornes de fa piriwlifhon , en 
Trrscs, en qualité de Lhic de l-usembourg, ainfi que recevant les Fiancent iians fes Places , fini le conieniemeat 
1. fc .. trurs de Mayence fit de Bavière, Coounillaires de de (us Chapitre, ^ujîtjictatn i* iéi atutmi dt /. 
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du Roi des Romains, que pour être élû Empereur, il fufit d'avoir la pluralité des 
voix électorales , au lieu que félon la Pragmatique de l’Empire , confirmée par la Bul- 
le d’Or, il faut les avoir toutes fans exception, pour être élu légitimement Roi des 
Romains. Et par confequcnt , Ferdinand 111 . qui fut élu Roi des Romains à la lin 
de 1 636. en l’aolèncc de l’Archevêque de Trêves, détenu pnfonnicr a Lintz» ou Fer- 
dinand II. l’avoit fait amener exprès, pour lui ôter toute connoiflancc de l’élection, 
qu’il projettoit, n’aiant pas été élû Roi des Romains dans les formes ordinaires, il 
ne pouvoir pas être tenu ni reconnu pour Empereur légitime [ i}. Et cela cil fi vrai, 
(/) i«. que Maximilien I. qui fut élû en 14.86 (/). fans l’intervention du Roi de Bohême, 
tmier. Cl j t bcloin de faire confirmer Se ratifier fon clc&ion par ce Roi , dans la Dicte de 
Francfort de 1+89. fie que Ferdinand I. élu à Cologne en 1531. en l’ablcnce dejean 
Fcderic, Elc&cur de Saxe, ne fut point reconnu Roi des Romains par cet Electeur, 
que dans la Diérc de Spire de 1744. où il ne confirma cétc élection, que fur la pro- 
nufle, que Charle-Qiiint lui fit de l’Inveltiturc du Duché de Clcvcs [aj, au cas que 
ce Due mourût fans Enfans miles. Ferdinand II. étoit lui même fi convaincu de cétc 
vérité, qu’à l’ouverture de la Diète de Rarisbonne , il avoir tenté de faire dépoter l’Ar- 
chevêque Philippe, pour en faire élire un autre, donc le fufrage lui fût aquis * pré- 
voiant bien, que fi l’eleétion de Ion Fils fc fcfoic durant la détention de cet Electeur, 
les E,tats de l’Empire, fie particulièrement les Princes ennemis de la Maifon d’Autri- 
che, feraient un jour en droic de la concerter, aitili qu’il étoit arivé à Maximilien I. 
& à Ferdinand I. Et c’cft encore pour cela , qu’après la conclufion du Traite de 
1641. Hambourg de 1641 [3}. où l'Empereur, le Roi de France, fie la Reine fie Couronne 
de Suède, convinrent des Préliminaires de la Paix , Ferdinand III. exigea, que les 
Pafieports, que le Roi Trcs-Chrèticn expédierait pour les Plénipotentiaires Impériaux, 
fulfent de la même teneur Se fubrtance, que ceux, que la France avoir envoiez aupa- 
ravant à Ferdinand II. fon Père, afin que ces Palïèports, ou fon nom fie lès qualttcz 
dévoient être exprimées [4] , lui ferviflent de témoignage de la validité de fon élcêhon. 

Enfin , fi l’ Electeur de Trêves fut perfecuté par les Espagnols , il eût le plailir d’ê- 
tre vangé par la Guerre, que le Roi de France déclara à l’Espagne, fie d’être rétabli, 
malgré eux fie les Impériaux , dans l'es Etats , fie dans fon Eghfc , dès l’ouverture de 
l’Aliè-mblcc de Munltcr, ou les Plénipotentiaires de France & de Suede proteftérent, 
qu’ils n’entreroient point en Négociation , fi avant toutes choies cet Electeur n’étoit 
mis en pleine liberté , fie au meme état qu’il ctoit avant la pril'c de fa perfonne , fie de 
fa Ville Capitale. Bd exemple de la Jufticc fie de la prudence de la Reine Régente, 
qui préféra gcncrcufcmcnt l’honneur fie la gloire de la France aux interets du Roi d’Es- 
pagne, fon Frère, 8c de l’Empereur, fon Neveu. Outre que cet Archevêque n’avoit 
rien fait contre eux, en fe jetant entre les bras du Roi de France, qui avoit lo pou- 
voir fie la volonté de le défendre v tandis qu’il ne pouvoir rien esperer du Roi Catho- 
( f ) .6,1. Iiquc , qui venoit de perdre Mayence (>), où il tenoit une Garnilon de deux mille 
» j- D«. Espagnols. De forte que pour ne pas déplaire au Confcil d’Espagne , il aurait falu , 
que l’ Electeur de Treves fe fùc expofé comme edui de Mayence , à laifter facager fa 
V ülc , fie Ion Pais , par le Roi de Suede , qui donnoic la Loi par tout où il pafloit. 
Chofe étrange , que dans cétc révolution generale de l’Âlcmagnc , il ne fut pas permis 
de fe fauver des mains d’un ennemi victorieux, fans encourir l’indignation d’un ami, 
qui bien loin d’être alors en état de fecounr les autres , ne pouvoir pas lé garantir lui- 
memc. 

Quant à la Ligue ofenfive 8c défenfive, que Louis XIII. fit avec Guftave Adolfe, 
Roi de Suède, & les Princes Proteftans confcdcrez , contre Ferdinand II. tant s’en 
faut que ce l'oit une choie , qui puiflè être juftement reprochée à la mémoire de Louis 
XI IL qu’au contraire, c’cft une des plus loùablcs fie des plus édatantes aétions de 
fon Regne. Et c’cft ainii qu’en ont parlé tous les Ecrivains finccrcs Se desintereflez. 
Ce que j’ai dit de la prife oc Treves marque les griefs de la France : ceux du Roi de 
Suede étoient , que l’Empereur avoit cnvoié des Troupes au Roi de Pologne , pour 
continuer la Guerre coutre la Suède -, qu’il avoit dépouillé les Ducs de Mekelbourg de 
leurs Etats, fie de leurs dignitez, pour en revêtir Albert Walftein fon General -, qu’il 
avoit interdit le Commerce des Marchands Suédois avec les Alcmans -, qu’il avoit 
fait aûicger la Ville de Stralfund , qui étoit fous la protection de la Couronne de 

Suède, 

l» 1 1 .» nullité de fon clefliun fut prouvée par un M»ni - 1 Guillaume , St Tantede Jean Guillaume , de la fucce&on 
MW, *$oe la Cour de France publia en «637. de pour la | duquel i'ai parlé dans l'article rrecedcn:. 
fuprL-flioniiucpuUe Nonce du Vape ht de tsci-lbrtti inftan - 1 [3] Ce Traite lut principalement l'ouvrage du Cotntç 

ce» a Lotm Xll 1 . Je au Cardinal de Richelieu. L'inftruc- d* Avaux , que le Laboureur a eu ration d'appeller linge 
lion donnée par Cardinal Trairçoi» Barberin a Mfnfyuir | de la Paix. 

C * fut FuiAautii , enrôlé Nonce en Etpa^ac , fat: mention ( [4] La France ne lui donnent que le turc de Roi d'Hon- 

dc ce Manifefle, comme d'un Ecrit, qui cliagrinoi; beau- • grie, fie foiuenoit depuis plu» de quatre ani la protcllation 
• coup la Maifon d'Autriche. 1 qu'elle avoit faite a la Dir.e de Rationne de 1636. de U 

[q U avoit époufé Stbtlle de Clcve» , Soeur du Duc 1 nullité de fou ck&iun. 
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Suède (b) j pour ic rendre Maître de la Mer Baltique , dont il avoir déjà donné l’A- <*) t>?- 
mirautc à Walftein-, ôc des Princes du Nord, comme il l’étoit déjà de ceux de l’Em- 
pire, qu’il ne traitoit pas en Valïaux, mais en Esclaves : enfin , que Walftein eni- vot«c* 
vrc de l'a bonne fortune , & du nouveau titre d’Àltcftc , qu’il prenoit en qualité de 
Duc de Mckclbourg , avoir fait plulicurs fois des railleries piquantes de fa perfonne, in° fur 
oubliant le respeik , qui cil dû à la Majefté Roialc , & la difércncc infinie qu’il y a- i'*"née 
voit entre un Roi, Eils de Rois , & le Fils d’un pauvre Baron de Boheme, nourri ,6ll ‘ 

Page du Marquis de Burgaw (/). (i) cv- 

L’Empcrcur rcpondoit , que Guftave n’avoit eu aucun fujet de faire la Guerre à ““ 
l’Empire, ni pour le Siégé de Strallund, ni pour les fccours envoiez au Roi de Polo- iVrdiL 
gne, ni pour la confiscation du Duché de Mckclbourg, parce que c’ctoient les afaircs éuc d‘in- 
de l’Empire, dont il n’apartenoit pas plus à Guûavc de prendre connoirtancc , qu’À lf,uk ' 
l’Empereur de lé mcler de celles de Suède. 

Comme donc Louis XII 1. 6c Guftave fc trouvoient tous deux presque egalement 
ofcnléz par Ferdinand II. ôc qu’ils avoient le meme intérêt d’empêcher, que la Liberté 
Germanique ne fût opriméc, & la forme de l’Empire altérée: ils firent en 1631. une 1631. 
Alliance Ôc Confédération pour cinq ans [ij » à peu près femblable à celle, que Fran- 
çois I. ôc Guftave I. avoient faite en 1 743 . contre Charte-Quint. Et c’cft à céte fé- 
conde Ligue de la France avec la Suede , que les Princes Catholiques & Proteftans 
d’Alemagne font redevables de la conicrvarion de leur liberté -, 6c que ceux, que la 
Madbn u’Autrichc avoir dépouillez , ont l’obligation entière du recouvrement de leurs 
F.tars. Et ceux qui parlent de cétc Confédération , comme d’une blcflurc faite à la 
Religion Catholique [*]» lavent fi peu ce qu’ils dilent, qu’il cft indubitable, que fi 
le Roi Tres-Chrûtien ne lé fût pas ligue avec Guftave, qui ccoit déjà entré dans les 
Terres de l’Empire, toure l’Alemagne couroit risque de devenir Proteftante, foit par 
force j foit par complailance pour le vainqueur j foie en haine de la Maifon d'Autriche, 

3 ui depuis la Regence des Espagnols, y étoit presque aufli haie des Catholiques, que 
es Proteftans , d’autant qu’elle en vouloit également à la liberté des uns 6c des autres. 

Et tout bon Catholique qu’étoit l’Eledeur de Bavière, il fur neanmoins h: premier, qui 
travailla à rabaillcr cétc énorme grandeur, à laquelle aspiroit Ferdinand II. Vérita- 
blement, les Proceftans d’Alemagne , qui apclloient le Roi de Suede à leur fccours, 
avoient deux motifs dans cétc Guerre : l’un d’interét , qui étoit- de confcrvcr les biens 
Ecclefiaftiques, qu’ils avoient ulurpcz fur les Catholiques, depuis la Paix de Paflàw (k'), {*) De 
lesquels Ferdinand vouloic leur ôter par Y Edit de KcjliîuUon de 162p. l’autre, de Re- lin 
ligionj aprehendant fort, qu’apres cctc reftitution, l’Empereur ne leur ôtât encore la 
Liberté de confciencc. Mais à l’égard du Roi Tres-Chrêtien , c’étoit purement une 
Guerre d’Etat , le premier Article de l’Alliance avec Guftave , portant , que la Reli- 
gion Catholique (croit coniêrvéc dans tous les Lieux de les conquêtes , où il la trou- 
verait 

( 1] Ce Traite faillit à fe rompre avant la figuature, à Ta] Le' Espagnol* Jifoiem dans le Manifefte , que j'ai 
«auf'e de l'obftination du Baron de Charnacé, qui vouloir cite ci-dejl'us . que les Miniftres de France avoient appelle 
absolument . que dans l'original , qui devoir relier entre des extrémités du Nord Guftave Adolie , Roi intrus de 
les mains du Roi de Suede, le Roi Tres-Chrètien lut nom- Suede , pour ruiner l'Empire d'Alcmaanc , fie la Maifon 
roc le premier , aullî bien que danr celui, que Guftave de- d' Autriche , & par conséquent , pour éteindre la Religion 
voie fournir à Louis X 1 1 1. Guftave dil'anr , que la pré- Catholique, non feulement dans les Pais du Nard.maia 
lenrion «le Cbarnacc étoit une nouveauté, non feulement encore par toute l'Europe i St que ce n'etoit que pour 
contraire a l'ufage St au Aile pratiqué de tout tems entre les faciliter a Guftave cette cntrcprile (âcrilege , qu'ils lui a- 
Princcs , niais encore injuricufe à fa dignité Roialc , fit voient procuré par leurs ofices une Treve de f»x ans avec 
protellaut qu’il renonceroic pour jamais à toure Alliance Sitjismond. Roi de Pologne Se de Suède j 8c qu'ils avoient 
avec la France, plutôt que de relâcher un ïou de tout ce engage le Duc de Bavière, St les autres Princes de la Ligue 
oui apartenoit à la Couronne, qu'il as oit replie de Dieu, Se Catholique à demeurer neutres, 8c à faire merle fouve- 
de fet Ancêtres. Vitttn* iiri V»l. Vil. de fti Mer» tiret je- rain commandement de» Armes a Walftein, afin que l’Em- 
trtn. pereur fc trouvât fans General, & fans detenfe, lorsqu'il 

Le Cliev aller Temple dit, que Guftave Adolfe fut le pre- feroit ataqué par les Suédois, 
mierdex Rois du Nord , qui prétendit, que rous les Rnis Le Cardinal de Richrlieu rrponj en partie i ce Mans- 
étoieiu égaux : Se qu'un jour il dit a l’Ambafladeur de Fran. felle dans le premier Chapitre de fon ItjUmem Paitn.ft*. 
ce , qui relidotr auprès de lui , qu'il ne connoifloit point Cette Paix des Rois de Pologne St de Suede , dit-il , donna 
d'autre différence entre les Rois, que celle de leur mérite lieu â l'entreprife, que le fécond fit peu après, pour em- 
pcrfonel. Selon ce principe, la prellcanee ne feroit at- pécher l'opreftion des Princes de l'Empire, fie ce deflein ne 
tachée qu’aux perfonne», fit non point aux Couronnes; ce vous fut pas plutôt connu, que pour prévenir le préjudice, 
qui cauferoit cent-mille querelles entre les Princes: car qui que la Religion Catholique en pouvoit recevoir, V. M. fit 
(croit le juge de leur mérite , où cft le Roi , qui voulût un Traité avec lui, qui l’oblweoit a n'en point troubler 
aquiesccr â ce jugemenr, quand il ne feroit pas en fa fa- l'exercice dans tous les lieux de les conquêtes, fe fai bien, 
veut» Il faut donc de toute neccffité, qu'il y ait une près- que vo* ennemis, qui ptnfcnt juftifier leurs allions en de- 
féancr permanente attachée a U dignité de* Roi a uns es fit criant le* vôtre* , nom rien oublie , pour rendre cette 
des Etats, fie non point a la condition perfonellc des Rois, convention odieufej mais l'innocence de V..VL cft d’autant 
qui le% poflèdent. Et d'ailleurs , quand ainlî feroit que plut claire , que fon Ambafladeur n'entra en aucun Trai- 
ta prefTrance fur adjugée a un Roi pardeffii, tous les autres, te avec le Roi Guftave, que lîx mois après qu'il fur entré 
â caufè de fon mérite pvefcnt , comment lavoir ou prévoir , en Alemagne ; 6r que les T raites faits avec ce Conquérant , 
fî ce Roi ne fe laitfcrnir point corrompre à fa fortune; fi & avec pfulteurs Princes de l'Empire, étaient absolument 
dan» un long Règne , (es plaifirs , la flaterie , l’orgueil, necefTaircs pour le falut du Duc Je Mamouc, inutilement 
8c tou» le» autre» alcchriuem . qui acompagnent le louve- ataqué, fie pour celui de route l'Italie, que tes Espagnols 
rain pouvoir, ne le inctamorMeroieot point en fainéant, voûtaient opruner. 
ou en ttran , comme il cft arrive à tant de Rois fit de Prin- 
ces, qui avoient bien commence } 

h j 
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vcroit établie, fans y rien changer , ni innover > & Louis XIII. aiant toujours tenu 
un Miniftrc public dans 1 * Armée de Suède , pour être averti de tout ce qui s’y paflôit 
à l’égard de la Religion -, & du traitement , que Guftavc fefoit aux Carholiques des 
Villes conquifcs. Et Guftavc oblcrva fi fidèlement cet Article, que les Prêtres & les 
Moines étoient plus contens de fa domination , qu’ils ne l’avoicnt jamais été de celle 
des Princes \ dont ils étoient nez lujecs. 

Mais puisque la Maifon d’Autriche fait fonner fi haut fa Catholicité, il cft bon de 
dire en paftant quelque chofe de cct Edit de Rejhtution , qui , au lieu de donner le 
coup de mort aux Protcftans , comme fc le figuroit Ferdinand , qui s’en raportoit à la 
parole des Moines de Vienne, produifit d’abord le loulévemcnt de la Ville de Mag- 
debourg, dont l’Archevêque & le Chapitre écoicnt Protcftans ■> puis l’union des Elec- 
teurs de Saxe & de Brandebourg avec le Roi de Suede : le premier voulant maintenir 
fon Fils, dans cet Archevêché, que le Chapitre lui avoit déféré , contre l’Archiduc 
Léopold, Fils de Ferdinand, que le Pape en avoit pourvu , & l’autre voulant le van- 

f ;er de l’Empereur, qui avoit ôté ce riche bénéfice à la Maifon de Brandebourg, en 
a perlonne de Chriftien Guillaume , mis au Ban de l'Empire , pour avoir fuivi le parti 
du Roi de Dancmarc , qui fefoit la Guerre à l’Empcrour. Ce Roi me fait fouvenir 
d’une particularité , que je ne dois pas ometre ici : c’eft que Ferdinand contrevint le 
premier à fon propre Edit, fuarum legum autor idem ac fubverfor , en donnant après 
la Paix de Lubck, l’Archcvcché de Breme au fécond Fils [i]j de ce Roi, qui étoit 
Luthérien, quoique, par un Article de céte Paix, Chriftien eut renoncé pofitivemenc 
à tous les Evêchcz d’Alcmagne faj. Ce qui montre bien que Ferdinand n’avoit point 
publié cet Edit, par un motif de Religion, ainfi que fes Mimftres le difoicntj mais 
feulement, pour afoiblir & ruiner les Princes Protcftans ,& pour êrre en état, en pro- 
fitant de leurs dépouilles , d’oprimer enfuitc les Princes Catholiques. Auflï ceux-ci ne 
manquérent-ils pas de penetrer la rufe, indignez d’ailleurs de la réponfe hautaine & 
imprudente, que Walltcm leur fefoit, quand ils fc plaignoicnt des contributions, & 
des quartiers d’hiver, où les Troupes Impériales vivoient à discrétion, comme parmi 
des vaincus, que l’Empereur aimoit mieux, que fes Sujets fuflent pauvres * que rebel- 
les. De forte que toute la Ligue Catholique s’étant aflcmblée à Heidelberg, il y fut 
réfolu de prier l'Empereur, de furfeoir l’cxccution de cct Edit, & de licencier l’ Ar- 
mée de Walrtcin, qui, fous couleur de le faire executer, dcfoloit routes les Villes de 
l'Empire. Enfin , l’Ele&cur de Bavière , qui étoit le Chef de céte Ligue , & l'Ele&cur 
de Mayence, conduifirent cette afaire fi prudemment , que l’an 1630. l’Empereur 
aiant convoqué la Dicte à Ratisbonnc , dans l’esperancc d’y faire élire fon Fils Roi 
des Romains, & de rendre l’Empire héréditaire dans la Mai Ion ■, il fc vit, avant que 
d’en avoir eu le moindre foupçon , obligé d'acordcr aux plaintes & aux clameurs de 
toute l’aflcmbléc la depoiieion de Walftcin, & par confequent, de renoncer à la do- 
mination abfoluc , dont le courage de ce General lui avoit ouvert le chemin , & faci- 
lité les moiens. Voilà le fuccès qu’eût Y Edit de Reftitvtion, Dieu ne voulant pas> 
que la Religion fervit de voile à l’ambition -, ni que la dépouille des Proteftans , quoi- 
qu’ ufurpatcurs , fut le prix & la récompcnfe de la politique d’une. Maifon, qui n’avoïc 
point en cela d’autre but, que fon agrandiflement temporel. Ainfi, Henri IV. avoir 
oicn raifon de dire , que dans la Guerre , que les Espagnols avoient faite aux Rcli- 
gionnaires , durant trente ans , ils ne s’étoient étudiez qu’à tenir la Chrétienté en com- 
buftion, pour arriver plus facilement à leur but, qui étoit d’envahir le bien d'autrui, 
& de gourmander un chacun fous des prétextes de Religion, aux dépens même de la 
(i) mn« Religion (/). Mais comme le mal va toujours en croiüanc , Ferdinand III. fit cn- 
Ïm La- corc P 15 0 UC *" on Pctc. Durant la Négociation de Munfter, le Comte deTrautmans- 
ivc' au dorff, Premier Mmiftrc & Plénipotentiaire de l’Empereur , pour obliger les Suédois 
i>uc<ie & les autres Confédéré* Proteftans, de traiter avec lui, fans les Plénipotentiaires de 
France, qui ctoicnt à Munfter, demeura fix mois entiers à Osnabruk , leur ofrant 
dnée du tous les biens Ecclcfiaftiques , que Ferdinand II. avoit ôtez aux Princes de l’Union 
Evangélique » à la charge, que la Suède, & fes Alliez, ne demandaient aucune des 
juin Terres héréditaires de la Maifon d’Autriche. Témoignage, que ces Princes font bien 
’w- plus jaloux de leur Patrimoine, que de leur Religion. Il paroic même, que Fcrdi- 
iwrnUtn* nant ^ UE nc fouhaitoit rien davantage , que d’atirer les Suédois dans Ion Alliance, 
col'.r pour nous faire la Guerre avec eux , aiant choifi exprès trois Plénipotentiaires , qui 
dcTiMK- avoient été tous trois Luthériens («), afin que les Suédois en priflcnt plus facilement 
Si confiance en eux. Or s’il étoit permis à Ferdinand III. de faire Alliance avec la Rci- 
je»rv- ne 6c U Couronne de Suede , pour faire conjointement la Guerre à la France, la 
Lun s. M^ion d’ Autriche nc pouvoir pas raifonnablemcnt reprocher à Louis XIII. de s’être 
deN»f- . allié 

Cjw,6c le 10 tederie . qui en l‘»a 164t. fut élu Roi de Daoemarc 1 ne» ni/ Mi t>»* Htlfaiit , tnrm htltrtt , u Ffiiapatmi in 
p.Hleor apte» U mort de ton Pete. 1 dmmtnit im tuulsmi. Pujtc. m . hm. ad «m ». ig» 

Ifaac [0 Cidlurro dû Pts tJi Itff, nt Dunm rtntm impiru , ) Naai Hift. de V enife a i’aonte 16x9. 
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TRAITEZ DES PRINCES. Lxur 

allié avec Gu fl ave Adolfc , pour la faire à Ferdinand II. Outre que, fi l 'Edit de 
Rcflitution ficrt à prouver le zcle, que Ferdinand IJ. avoit pour l’acroiflemcnt de la 
Religion Catholique ; l’infraétion de ce même Edit prouvera, que Ferdinand III. 
n’avoit guère de confidence , ni de Religion , puisqu'il donnoit fi libéralement les 
biens Eccldiaftiqucs à la Couronne de Suede , 8c à l'Electeur de Brandebourg, malgré 
toutes les opolirions, qu’y fefioit le Comte d' Avaux, qui en fut aflêz longtcms brouillé 
avec les Anibafladeurs de Suède , Se les Députez des rroteftans. D’où refiulte ce que 
j’ai déjà dit, que fi le Roi de E'rancc n’eut pris lui-même la prote&ion des Evêques 
Catholiques d’Alcmagne, tous les Evèchcz, qui n’étoient point dans les Pais hérédi- 
taires de la Maifion d’Autriche, couroient risque d’être fiecutarificz , 8c de devenir le 
patrimoine des Luthériens, ainfi que les Archcvêchcz de Brème & de Magdebourg, 

8c les Evcchcz de Verden, de Minden, 8c d’Halberfiat , que l’Empereur leur aban- 
donna d’une manière fcandalcufc : au lieu que la Landgrave Régente de Heflê , Amé- 
lie de Hanau, qui avoit tout hazardé pour le fiervice de la France , fans vouloir ja- 
mais entendre à aucune propofition d’acommodcmcnt particulier avec l’Empereur, tan- 
dis que Mclandcr ravageoit 8c brûloir toute la Hefle -, ne pût, avec toutes fies inftan- 
ccs, obtenir quatre Bailliages de l’Archevêché de Mayence, qui étoienr enclavez dans 
les Etats * ni même la moindre partie de l’Abbaic de Fuldc, quoique cet Elefteur^») <») An- 
fût alors tour dévoué à l’Espagne, nonobflanr plulieurs grandes obligations qu’il avoit gjj* 
à la France. De forte que les Catholiques d’Alemagne, ijui du commencement s’é-deWanw 
roient alarmez de la Confederarion des François avec les Suédois, furent à la fin édi-**»u. 
fiez du procédé de la France, & fort ficandalificz de celui de la Maifion d’Autriche» 
qui metoit tous leurs bénéfices à l’encan. 

Tout ce que je viens de dire fur l’Alliance de la France avec la Suède, fervira aufli 
à juftificr celle d’Henri IV. avec Elizabet, Reine d’Angleterre, & le Roi Jaques fion 
Succcflcur, pour la défcnfic des Provinccs-Unics des Pais-Bas, contre Philippe II. 8c 
Philippe III. Rois d’Espagne, qui firent eux-mêmes tout ce qu’ils purent, pour dé- 
tacher l’Angleterre des intérêts de la France. Ainfi, Monficur d'Oflàt répondit très- 
bien à ceux, qui lui propofoient une Treve, ou une Paix avec l’Espagne, à la charge 
de rompre avec l’Angleterre : „ Que le Roi fion Maître, fie fêlant Catholique, avoit 
„ bien renoncé aux erreurs paflecs, & s’étoit en cela leparé de la Reine d’Angleterre j 
„ 8c de tous les autres Protefians i mais qu’il n’avoit pas renoncé à la rcconnoifiancc, 

„ à l’humanité, ni à la bonne foi des Traitez, pour erre capable de fitire la Guerre à 
„ ceux qui l’a voient aidé, 8c qui l’aidoient encore à fie défendre contre le Roi d’Espa- 
,, gne , qui vouloir lui ôter la Couronne , l’hoqneur , 6c la vie ; 8c qu’enfin le Roi Ca- 
„ tholique voudroit être aufli bien avec la Reine d’Angleterre, qu’y étoit le RoiTres- 
„ Chrétien -, 8c qu’il ne demanderait pas mieux, que de tenir un Ambaflàdeur auprès 
,, d’elle, comme il avoit fait auparavant, fi elle en vouloir tenir un auprès de lui (o): (,} Lcn 
„ que Charlc-Quint ctoit celui, qui avoit apris au Roi de France, 8c aux autres Prin- •• 

„ ces, à ccder à la necelfité des afaircs, en fefant Y Intérim; que fon Fils, qui pas- 
„ fioit pour Archicatholicjuc, 8c qu'on difioit fbûtenir I’Eglilê, ainfi qu' Atlas fbûrient 
,, le Ciel -, tolérait dans les Roiaumes de Valence 8c de Grenade le Mahométisme, 8c 
„ fcfoic ofrir aux Hérétiques des Pais-Bas l’exercice libre de leur Religion prétendue j 
„ s’ils vouloient retourner fous fion obéiflince (/)". Herrera, qui avoit penfion de 
Philippe II. pour écrire fion Hiftoirc, dit, que l’Archiduc Maximilien perdit l’eftime tfe »** 
8c l’arc&ion des Polonois, qui l'a voient élû Koi, pour avoir acordé la liberté de con- 
fidence aux Protefians du Roiaume , lorsqu’il y entra : ajoutant , que tout le monde 
atribua à cétc faute le malheur qu’il eût d’être fait prifonnicr par le Roi Sigismond » 
fon concurrent j 8c d’être contraint de renoncer à cétc Couronne, pour être mis en 
liberté (f). ( f ) cha- 

Quoi qu'il en fioit , fi les Espagnols vouloient douter , 8c faire douter les autres Na- P ,tr ^ 
rions Catholiques, de la finccrité de la convcrfion d’Henri IV. parce que, depuis fon jJ vrt 
abjuration, il avoit toûjours perfifte dans l’amitié de la Reine d’Angleterre ; 8c que IV. de 
depuis l’abfolution obtenue du Pape, il n'avoit pas fait fcrupulcde recevoir, avec cé- 
rémonic publique, l'Ordre de lajartiére (r) : que veulent-ils que nous penfions au- de foa 
jourdui de la Maifon d’Autriche, qui s’eft liguée ouvertement avec le plus grand en- H,l * 0irr - 
nemi de la Religion Catholique fi]? P) 

Quant aux reproches, que cétc Maifon fait depuis longtcms à nos Rois, d’avoir ,51 ' 
toûjours entretenu correspondance avec les Otomans: „Je fai bien, dit encore Mon- 
„ iicur d’Oflât, que les Espagnols ont mal parlé de cétc intelligence; mais je fiai bien 
„ aufli , qu’elle ne leur a point été fi odiculc, qu’ils ne l’aient recherchée eux-mêmes. 

„ Et depuis deux ou trois ans, le Roi Philippe [II.] a mis tous fies cinq fiens de na- 

» rurci 

J ij Philippe I V. fut le premier, qui reconnut en 1649, j à rrconnohre le Prince d'Orange pour légitimé Roi d’An- 
U République d’Angleterre, Se Cromwell St par une e»- J gleterre. 
p«e de foiblelîe héréditaire, Charles 11 . a etc le premier j 
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„ turc, pour taire recevoir à la Porte, en qualité d’Ambafladeur , Nogcr de Maril- 
„ lan , Milanois, jusqu’à corrompre nos Ambafladeurs , & nos Coniiils , pour y 
„ réiîflir. Véritablement, c’cft un Prince Infidèle , mais tout infidèle & paie» qu’il 
„ cft, il vit en paix avec les François, & ne leur fait aucun mal : au contraire, il fait 
„ la Guerre à ceux , qui la font a la France. D’autres Princes que les Rois Trcs- 
„ Chrétiens ont cultivé l’amitié de la Maifon Otomanc [i] -, ceux même de la Mai- 
„ (on d’Autriche l’ont recherchée, 6c la recherchent encore aujourdui [2] , & acccp- 
„ teroient la Paix toutes les fois que le Turc la leur voudrait donner. Et d’ailleurs, 
,, nos Rois ne le font jamais prévalus de céte Alliance, que pour le foulagement & la 
n confcrvation des Chrétiens [3], qui. font en ces Pais-îà : & les Papes les ont lbu- 
vent remerciez des bons oficcs , que leurs Amballadeurs à la Porte avoienr faits en 
„ faveur de plulieurs Evêques , que la Cour de Rome y avoir envoiez -, & d’une in- 
„ finité de Chrétiens de toutes les Nations , qui fans cela auraient été oprimez 6c 
yy. maflacrcz en divers endroits de l’Orient. Enfin, il n’eft point défendu d'avoir la 
„ Paix avec les Infidèles, pourvû qu’on ne participe point à leur infidélité. 

On trouvera dans ce Recueil quantité de Traitez faits par nos Rois avec la Hol- 
lande: mais comme ce ne ferait jamais fait, s’il faloit parler de tous, je parlerai feu- 
lcmcnt de deux ou trois des principaux, c’eft-à-dirc , de ceux, qui ont le plus de ra- 
port à l’Hiftoire de ce fieele , par tes grans évenemens , qu’ils y ont produits. 

Le premier cft la Treve d'entre le Roi d'Espagne 8c les rrovinces-Umcs. Cétc 
Trêve fut l’ouvrage de la France, & le falut de la Hollande , qui ne pou voit plus 
continuer une Guerre qu’elle foûtenoit déjà depuis quarante ans. Cétc nouvelle Ré- 
publique avoit grand befoin de la Paix pour fe mettre en état de ne plus retomber fous 
la Domination des Espagnols. Epuifée d’argent, & affoiblie par de longs travaux, el- 
le ne pouvoir fc remettre & fc fortifier que par cétc voie. Cependant le Prince Mau- 
rice de Naflau , ne demandoit que la continuation de la Guerre en quoi il agifibit 
conformément à fes intérêts. C’a toujours été la politique des Generaux d’Armcc & 
des grands Capitaines, fuç tout dans les Républiques, d’entretenir la Guerre le plus 
qu’ils ont pû , afin de fe rendre necefiaires. Et comme Maurice avoit le commande- 
ment des Armées , il cft vifiblc que la Guerre lui écoit plus avantageufe que la Paix. 
Les Provinces-Unies étoient aufli refolués à continuer la Guerre, fi Henri IV. vouloir 
leur donner quatre millions par an -, mais l’humeur ménagère de ce Prince , qui d’ail- 
leurs vouloir amafier de l’argent pour quelque haute entreprife qu’on dit qu’il projé- 
toit , lui fit préférer la gloire d’etre l’arbitre a’unc Paix , ou d’une Treve , à toutes les 
conlidérations d’Etat , qui lui devoienc faire entretenir la Guerre , pour donner cet 
os à ronger à fes ennemis. L’intérêt de Jâqucs ,’Roi d’Angleterre, étoit aufli de la 
faire durer , pour confumcr les forces des Espagnols , dont la Reine Elizabct avoit 
long-tcms éprouvé la mauvaile volonté : mais comme il vivoit en phiiofophe , & dans 
une espece d’indolence civile , il aima mieux prêter l’oreille à des propofitions de Paix , 
qu’à toutes les raifons politiques de Maurice, jean de Barneveld, le plus habile hom- 
me & le plus autorifé Citoien de fa République , acheva de déterminer ces deux Rois 
à la Trêve , à laquelle ils inclinoient déjà. De forte qu’après plus de deux ans de 
Négociation , durant lesquels on forma mille difÜcultez de part & d'autre , la Treve 
fui conclue à Anvers (x) pour douze ans, 8c les Etats reconnus libres & fouverains , 
avec pcrmiflion de trafiquer aux Indes. Mais les Espagnols voulurent, que cet Arti- 
cle du Commerce des Indes fût couché en termes ambigus 8c généraux , difant , qu’il 
ne faloit point exprimer ce mot des Indes y comme étant trop odieux en Espagne j & 
qu’il devoit fufirc aux Hollandois , que la Treve fût générale , fans exception ac lieux, 
ni deperfonnes (f\ Outre que, fi le Roi d’Espagne confcntoit en termes exprès au 
ftefident Commerce des Indes , les autres Princes fes Alliez lui en demanderaient autant *f*. 
] tannin Mais la vraie caufe , pourquoi les Députez des Archiducs refiiférent toujours avec la 
du R ° de tn ^ mc opiniâtreté» d’acordcr nommément la Navigation des Indes, étoit pour contenter 

Té-mtr 1» 

[5] No» Roi», 4k Jean de Mont lue, n’ont ménagé l’i- 
minc des Turc», que pwr le» rendre plus traitable! en- 
vers le* Clurctien» captifs. J* pais alégucr le Ftére du Car- 
.plnheur) ’ * ■' “ 


(0 s. 

à’ Avril 
1609. 


Duc de 
Sully. 


fLe me- Témoin le* République» de Pologne 3c d* Venife, 
me dan» toute» deux T res-Clvrfiienne». Il eft même confiant , qu’u- 

une Let- ne d«* plu* forte» raifons . pourquoi le* Polonoti préféré- . . 

ire au rent le Duc d'Anjou 4 l'Archiduc Erntft , & au Roi de Sue- 1 dinal de Trente .planeur» Chevalier* de Malte, de divers Ca- 
dt . C« compétiteurs , fut l’ancienne Alliance de la Maifon 1 pitatrve» Eipagnolt , qui avoient été pris en Afriqne , In- 
des Valoir avec les Prince* Ottomans. Psx tu» Ti un» tu - 1 quel» rendront témoignage, qu'il» ont recouvre leur liberté 
»“r /fereiatur , dit André Ftedro , td f-xStr j , Diuniu j à la priete de recommandation de nôtre Roi CIutIm 1 X. 

Vair.^rrxm bit asriijiur*: murttitbnut. ia Ht »- 1 François I. m’aiant enveit Ainbaflidcut i Conllantinople , 

ri» /. Hrj» 1 |’y condoift» l’Ambaffisdeur de Charie-Quint , de je le prê- 

ta] En i«». il y avoit a Conftintinopk un Juif, qiîij femai au Grand-Seigneur , de qui je lui 6s obtenir, par le 
ncgocion au num de Philippe 1 1. avec la Porte, comme le 1 crédit de mon Maître, une Paw lionotable pour la Hongrie, 
marque Mnafkar d’Oifat dan» fa Lente »jo. Circooftan- 1 que Ferdinand, Roi de» Romain» , croit «n grand danger 
ce d’autant plu* remarquable , que ce Roi , qui était fi féru- 1 de perdre. Duiu U Huruap* , y*'« ft *ux EUlt dt iVôjnr, 
pu’.wx , ne letou aucun ferupuk de tccVierchet , quoique l far fûrt iïttt Art U Dut i'Amtu. 
moribond , une Alliance , que fou Pefe 8c lui avoient toü- 1 
' Lritrii l 00 ** *«P tQC W à no* RoU, comme une correipondancecri- 1 
, BÛntlle.* | 
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TRAITEZ DES PRINCES. 

U ranitc du Roi d’Espagne Ôc de ion Confcil , en lui donnant lieu de pouvoir dire , 
qu’il n’y avoir pas confenci -, fie de fe lcrvir meme de cétc aparcncc envers les Portu- 
gais, qui lui tcloicnt de grandes inftanccs, pour ôter ce Commerce aux HoUandois(«). 

Au relie, ceux-ci lé contentèrent de la promdk,quc firent les AmbalTadcurs de Vran-"^me m 
ce & d’Angleterre, que les Rois leurs Maîtres feroient garans de la parole donnée par » i ' u 
les Députez des Archiducs fur cet Article, qui paroilloit d’autant plus important, que ^ 

Philippe II. dans l’Acte de fa Donation des Pais-Bas à l’Infante lfabdle , fa Fille ai- a Mon- 
née, avoir cxprciîcmcnt excepté le Commerce & la Navigation des Indes, fous peine 
d’écre privée, elle, fie l’Archiduc Albert, fon futur époux , de la polfelTion desdits du *. di' 
Pais- Bas, en cas de contravention [1]: Et ce fut peut-être cétc claufe, die le Colo- 1 *" 1 
ma (vj) , qui réveilla l’atcntion des Hollandois , fie qui leur lit prendre la rélolution 
de participer aux riche fiés des Indes Orientales fit Occidentales, en y écablilVant des vreXi. 
fadeurs fie des bureaux, & en y bâti liant en fuite des Fortereflès, comme ils ont fut 
depuis la Treve, au grand détriment des Espagnols, fie des Portugais. vundic. 

Au relie, cet Article, û longtcms debatu,fut conclu en ces termes: F Les Sujets 8c 
Va lia u x de Meilleurs les Etats jouiront dans tous les Pais , Terres , Seigneuries , fie 
Domaines du Roi d'Espagne, & des Archiducs, de la même liberté fie franchife,qui 
a été acordee aux Sujets du Roi de la Grande Bretagne, en vertu du Traité de Paix 
fait avec lui en 1604. conformément aux Arricles fccrcts, qui ont éré arrêtez fie con- 
clus à Londres avec Don Juan de Vclasco, Connétable de Ca (tille (*).] Mais dans rv - 
1 c Traite de Paix , que les Etats Generaux conclurent en 164,8. à Munfter avec le 
Comte de Pegnaranda , Plénipotentiaire d’Espagne, la Navigation des Indes Orien- « Trait. 
talcs fie Occidentales leur fut acordéc en termes formels fie pofteifs. Novigatio & sekort 
Commet cia in Orientait & Occidentah Indus confcrventur , juxta ‘Privilégia in \\ ' 

eum finem jam data , vel de incep s danda : & ad majorent ejus fecuritatem jerviat 
prœjens Tratfatus , & Ratijicatio bine inde fuper eo produc tnda. Jfrtic . V. 

Il eit à remarquer, que le premier inllrumcnt de la lreve d’Anvers fut un Cordc- 
licr [2 J Flamand, qui en lit l’ouverture à un Marchand Hollandois de fes amis , 8c 
lequel cnfuice fut un des Députez des Archiducs Albert fie Ifabcllc. De' forte que , 
dans l’espace de dix ans , deux Cordeliers cùrcnt l’honneur d’avoir part à deux des 
plus importantes Négociations de la Chrétienté , favoir , Bonaventura Calat agiront 
à la Paix de Vervin-, & Ncycn à la Trêve des Pais-Bas. Et cela montre, qu’il eft 
quelquefois très-utile aux Princes, de fe lèrvir de perlonnes inconnues, ou du moins, 
qui n’ont aucun caraftere public , pour entamer des Négociations épineufes , où l’on 
veut avoir la liberté de fe dédire , fie de desavouer ceux , qui ont porte la parole, lors- 

2 uc la propofition n’a pas reufli. C’étoit la politique de Ferdinand, Roi d’Aragon, 
ic le Catholique ; 8c la Maiion d’Autriche , qui a hérité de fes Etats fie de fes maxi- 
mes , s’en eft fouvent bien trouvée. L’acommodcmcnt du même Ferdinand avec 
l’Empereur Maximilien, qui prétendoit avoir la Régence des Etats de Caftillc, durant 
la nunoricc de Charles, fon Petit-Fils, fut traité tête à tête avec ce Roi, par un Gen- 
tilhomme [5] de la Pnneefle Marguerite , Tante paternelle du pupille: fie félon Zu- 
rica, fa Négociation fut li heureufe, que tout ce qu’il avoir acordé fie apointé tecrete- 
ment avec Ferdinand , fut confirmé cnfuice par la Sentence arbitrale du Roi Louis 
XII. 8c du Cardinal d’Amboilc, fon Premier Miniftre , que Maximilien 8c Ferdinand 
avoient pris pour Juges de leurs diférends [4]. Le Cardinal de Richelieu le fer voit 
ordinairement du fameux Capucin, dit le Pere Jofef,pour inécamorphofcr les Miniftres 
des Princes étrangers en Pcnlionnaircs, ou, pour parler plus François, en traîtres. 

Le premier homme , à qui il s'expliqua du deilcin qu’il avoir de rendre la Couronne 
de Portugal à la Maifon de Bragancc, fur un Marchand Joalier, nomme Broiial , qu’il 
avoir rencontré pluficurs fois chez la Duchcflc d’Eguillon , à qui il vendoit des pier- 
reries 8c des bijoux (VJ. Lui aiant trouvé de l’esprit fie du jugement, il l’envoia par 
deux ou trois fois à Lisbonne , pour fonder le gué ; ce que Broùal , qui parloir bien 
Portugais, fit avec tant d’adrefle auprès des Seigneurs 8c des Fidaîgues , chez qui il 
eut accès , qu’il alTûra policivement Monficur le Cardinal , qu’il ne leur manquoit 
qu’une ocafion & de l'apui , pour changer de Maître. Et ce hit fur ce fondemenr , 
que ce grand Miniftre entreprit & acheva la fameufe révolution du Portugal. Tant 

un 

(1] Ite*. 11 uudieitn . y m df otu man*r 4 , nue U Info»* fj) Il s’apelloit Claude de Cillv, Se avoit cté Maître 
ta ntuflra h'* , nlfxne At fui futtjjcns , no fut dan m nmgn- d'Hotel de Philippe 1 . Roi de CalÛJle , Pere de Charle- 
im maure a unir tUmtrae, Trate, ni l'mirau rww t» Ui lu- Quint. 

dus QrttntaUs y Uuuimtâlti , Je celer de /jual^mer lindi , ni (4] Cet Acord fut ligné à Btoû le ta. de Décembre de 
frrtexie que ttjA , fe pt* r.t de fer Jrvtlum lu Jickei Pxyjti i to y . Don Juan Vifrian en pi : 1 c fur le ri port de Zunta, 
Saxoi , in café Je t.il cmtnmKti t n. ddns le Chap. XX. de fon Comme» , Lettre A. 

[2] Le Pere Jean Neyen ou Nev,qwc le Prcfîdent Jean- [t] J’ai apria ceue paiticulariié du feu Peie Coflart, Je- 
nin apclle toujours le Pere C'ommiflàire , lequel étoit finie iîluflre , qui diioit la lavoir de Madame d'Éginllon 
ïil* d'un Martin Neven, dont Guillaume Piince d 'O range meule, 
l'étoit fervi en pluiicurn al.vrc» de confiance. 
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un homme emploié à propos à ce qui cft conforme à fon génie, cft capable de donner 
un bon branle aux al aires de la plus grande importance. 

La Trêve d’Anvers aiant expiré le 9. d’Avril 1621. la Guerre recommença au mois 
de Septembre fuivant, au iujet de Juhers, qui fut alîîcgé par les Espagnols: & depuis 
ce tcms-là , les Etats firent divers Traitez avec la France , dont les aflî fiances leur 
étoient abfolumcnt ncccflaircs, contre une Nation, qui après les avoir reconnus pour 
un Peuple libre Se indépendant, prétendoit être encore en droit de les dominer. Com- 
me il ferait inutile de parler de tous ces Traitez, on ne peut pas aufli fc dispenfer de 
163 f. faire mention de la Ligue ofcnlivc & defenlive de 1 63 f. dans le lixicmc Article de la- 
quelle il étoit dit : „ Que la rupture entre les deux Couronnes durerait jusqu’à l’entière 
sj expulfion des Espagnols des Pais-Bas, fans que ni le Roi Tres-Chretien , ni les 
„ Etats Generaux des Provinccs-Unies, puflent traiter Paix, Trêve, ni liispcniion 
>, d’Armes, que conjointement ,& d’un commun contentement. L’Article neuvième 
„ portoit, qu’au casque l’on vinft à faire une Paix, Trêve, ou fuspenfion d’Armes, 
„ elle ne pourroit fc conclure , que conjointement & du commun confcntemcnc du 
„ Roi , 6t des Etats Generaux. Et l’Article X. ajourait , que lî lesdits Etats rom- 
„ poient ouvertement avec l’Empereur , ou avec tout autre Prince de la Maifon d’ Au- 
» triche, le Roi s’obligeoie de rompre pareillement . & que fi l’Empereur , ou qucl- 
,, que autre Prince de la même Maiion , ataquoit directement ou indireftement , le 
„ Roi Tres-Chréden , en forte que Sa Majefté en vinft à une rupture ouverte avec 
„ cett e Maifon -, les Etats Generaux feraient obligez de rompre aufli. Ajoutez à cc- 
„ la l’Article 11 . du Traité de 1644. par lequel il étoit die : Que dans les Negocia- 

,, tions de Mlinfter , les Plénipotentiaires de France & de Hollande s’entr’aideroient 
„ & fe foûtiendroient réciproquement : & l’Article V I. qui porte : que fi après la Paix 
„ conclue, le Roi Tres-Chrétien , ou les Provinces-Unies, étoient ataquez dirc&c- 
„ ment ou indirectement , par le Roi d’Espagne, ou par l’Empereur, on cxccutcroit 
„ ponctuellement de part 6c d’autre les Articles VI. IX. & X. du Traité de 1637. 

Cependant, en 1648. les Espagnols fc voyant dans la ncceflité de faire la Paix, 
tâchèrent de la faire avec le moins de desavantage qu’ils pourraient. Dans cette vue, 
ils refolurent de condurrc feparément 1 a Paix avec les Etats Généraux. Le Cardinal 
Mazarin aiant preffenri cela, envoya promptement à la Haye Moniteur Servient, qui 
étoit un des Plénipotentiaires à Muniter. Ce Miniftre fit tout ce qu’il pût pour em- 
pêcher les Etats de traiter feuls avec l’Espagne , & de penfer même à la Paix : il leur 
remontra que la France & la Hollande Unies cnfemblc, chaficroicnt entièrement les 
Espagnols de la Flandre , dans deux ou trois ans , 6c que par ce moyen la République 
de Hollande délivrée d’un fi redoutable ennemi , deviendrait extrêmement puiffimtc. 
Le Prince d’Orange qui avoit l’humeur martiale, goûta d’abord les propofitions & les 
raifons de Monficur Servient , 6c pluiieurs des Etats fe rangèrent du cote du Prince 5 
mais comme les conditions du Traité de Paix que les Espagnols vouloient faire avec 
les Hollandois , étoient dans le fonds trcs-avantagculês à ces derniers , le plus grand 
nombre de voix alla à faire la Paix. Ainfi les Etats Généraux conclurent en 1648. la 
Paix avec l’Espagne, fans y comprendre la France. Les Provinces-Urnes avoient de 
grandes obligations i la F rance , cela eft hors de doute : mais l’intérêt leur fit fermer 
• \cs yeux à toutes ces confidcrations. 11 y a de certaines maximes d'Etat , ausqucllcs 

tout doit céder , 6c ce font ces maximes que les Princes 6c les Chefs des Républiques 
fuivent fans aucun lcrupule. Adrien Paaw 6c Jean Knuyt Plénipotentiaires à M un fier 
de la part des Etats conclurent 6c fignerent ce Traité avec le Comte de Pennaranda , 
Plénipotentiaire d’Espagne. A l’occafion de ces deux Ambafladeurs des Provinces- 
Urnes, on peut remarquer que le Cardinal de Richelieu, qui fe connoiffoit mcrvcil- 
lculcmcnt en esprits, avoit dit, après la fignature du Traité de 163 y. Ces deux Hol- 
landois ont bien la mine de nous donner le change. En éfet , la iuite a montré , que 
les Etats-Généraux avoient envoié pour Ambafladeurs en France , les deux plus fins 
Perfonnages de leur Pais -, 6c quils ne s’étoient fervis de nôtre Alliance , 6c de nos 
Armes , que pour faire à nos dépens leur condition meilleure auprès des Espagnols , 
félon la maxime de Ferdinand d’Aragon , qui ne fignoit jamais de Traitez , qu’avec 
G1 U cette réferve mentale: le profit pour moi , le danger & Us frais pour mes Alliez (jf 
Hyapml rc ^ c > } c ne P ms comprendre , comment Wicquefoit , qui décide fouveramc- 
cw. ment du mérite 8c des aÔions des Ambafladeurs, 6c louvcnt fans jugement, a pû di- 
KoL'a tc * ^ uc ^ e & naraik ^ a » * t0lt un Miniftre fans expérience , &'f<ms gcnie y lui , qui con- 
e ' vient que ce Comte , en fefant confentir Us Hollandois à une 'Paix particulière , 
(tjsec- rompit toutes Us mefures du Cardinal Mazarin (js). Ce Cardinal même, qui n’é- 
x*in ïü ' c P as d’humeur à prodiguer à autrui les louanges fur la Science de négocier, où il 
u étoit Grand Maître, ne pût s’empêcher de reconnotrre l’habileté du Comte. „ Vô- 
nl'af ” Irc Excellence s lui dit-il dans une Lettre [1], cft un des plus Grands Miniftres, 
.un&ajjo- t », qu air 

ùur, 10 , t Mirage : Linri r u« ïnxjKi , l*n m/èrmt dti nfmrti, C#">ir ù Ftfnitviit , Usuelle le Cardin , 1 a roûfovn 
ircou-.ae fKJai vint de» fUo&ct- 
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, it i qu’aie aujourd'hui J a Couronne d’Espagne. Vous avez rendu au Roi vôtre Maî* 

M tre, dans b Paix de Hollande, le Icrvicc le plus lîgnalé, qu’il pue jamais ateudre 
d’aucun de lès Sujets. Vous avez en vôtre particulier aquis beaucoup de réputation, 
d’avoir fû, par vôtre adreflè, fcparer d’avec la France, des Alliez, qui lui éroienr 
_„fi unis, & fi obligez, & <k>nt les interdis, en bonne politique, de voient être a-j.T- 
,, mais communs & iitdivifibles. Vous avez fait éclater vôtre prudence, quand vous 
» avez cour ber i fié pour rompre le nœud de cette liailon”. Témoignage, qui dé- 

truie entièrement ce qu’ajoute Wicquefort , que Pennaranda n' nanti pas à Muns- 
ter la réputation d'un habile Négociateur ; & qu'il n* avait pas Vexperiencè net es - 
faire, pour for tir avec fucces d’une Négociation de cette force. Car s’il rejetoit tou- 
tes les proportions , qui pouvoient avancer l’acommodcmcnt entre Jes deux Couron- 
nes , ce, n’étoic ni par orgueil , ni par opiniâtreté , ni par incapacité , comme le veut 
Wicquefort (af, mais parce qu’il avoit ordre de ne traiter la Paix qu’avec b HoU f*) Ir- 
lande lèulc , 6c de n’entendre à celle de France , qu’ après toute espérance perdue dé 
conclure un Traite particulier avec cette République. Ce qui cft li vrai , que dès le 
jour que ce Trailé fut ligné , il ne relia plus à Munller , que pour les formes , le 
raidi (but toujours de plus en plus fur des conditions., qu’il lâvoit bien que les Pléni- 
potentiaires, de France ^accepteraient jamais. Si, leur diloit-il comme les Pivernates 
aux Romains, vous voulez nous donner une bonne Paix, elle fera étemelle-, mais li 
vous nous en donnez une desavantageuie , elle ne lcra pas de durée (b). Ce qu’ri (*) si 
apeiloie bonne ‘Paix , éroit, que nous rcndifiions au Roi d’Espagne toutes nos con- 
quêtes i faute de quoi il dcclaroic , qu’il n’y auroit jamais de Paix fiable & durable <** . ftr* 
entre les deux Couronnes. m lZlf» 

De tout cela il reluire, que les cmpêchcmcns de la Paix generale avec l’Empire & 
l’Espagne ne venoient point du côté de la France , dont îcs intentions croient bon* |^Pa- 
ncs & iinccrcs-, mais: du côté de l’Espagne, qui comptoir for une révolution prochaine, JJJJî,. 
donc la France éroit menacée alors, parmi un nombre infini de brouillons & de raa|-p«»« a 
contcns, qui vouloicnt profiter de la foiblcflc de la Minorité. D’ailleurs , le Confiai 
d’Espagne, qui depuis longues années régentoit Souverainement à Vienne , ne pou- 
voit pas s’imaginer, que l’Empereur pull jamais le réfoudre à conclure la Paix avec b 
France, fans y comprendre le Roi Catholique. Mais le Comte de Servienr, qui res- 
toit fcul Plénipotentiaire à Munller , depuis le départ du Duc de Longueville 6c du 
.Comte d’ Avaux , tous deux fuspc&s au Cardinal Mazarin , mania fi bien cette a faire! 
que huit mois apres le Traite ae Hollande , dont il n’avoit jamais pu empêcher la 
conclulion, ni par carcflès, ni par menaces, lors qu’il éroit AmbalTadcur à b Haie, 164.8. 
il fit le lien avec l’Empereur , & les Etats de l’Empire , à l’exclufion du Roi d’Espa- 
gne , 6c du Duc Charles de Lorraine , leur Allié (c). De forte que le Cardinal ne (<) l« 
tarda guère à avoir fa revanche du Comte de Pegnaranda , qui fans doute ne 
point parti de Munller, s’il eût prévu ce coup. Sur quoi le Cardinal le raille agréa- fü,,ïr 
blcment dans b même Lettre, en ces termes : „ Avouez donc, Moniteur, que fi vous 
„ nous avez porté une bote franche dans le Traicé de Hollande , b rispolle , que 
„ nous vous avons rendue par la Paix , que nous avons conclue en Alcmagnc , à vô- 
„ tre cxclufion, vaut encore mieux”. En éfet, il étoit bien plus dificile de feparer 
l’Empereur d’avec le Roi d’Espagne, que le fang & l’intereft d’Etat unifioieut enfem- 
ble, que de détacher 1 a Holbnde d’avec la France, à qui elle n’écoic unie, que par 
l’intérêt , 6c dont elle le fcpara en vue d’un plus grand intérêt , qu’elle crut rencontrer 
dans la Paix avec l’Espagne : quoi que même alors toutes les Provinces ne fuflcnt pas 
tout-à-fait d’un même fenciment fur ce fujet Ajoutez à cela que le Roi d’Espagne fc 
trouvant alors fans mâles , l’Empereur avoit d’autant plus d’interéil de le ménager , Se 
de ne fe pas brouiller avec lui , qu’en ce tems-là même il négocioic le Mariage du Roi 
de Hongrie, l’on Fils, avec l’Intantc d’Espagne , qui écoit l’heriticre prélbmcive de 
tous les Etats de fon Pcrc j Se que les Grans d’Espagne iongeoient à la marier au Duc 
de Savoie , dans la crainte qu’ils avoient de voir transférer le Siège de la Monarchie à 
Vienne, 6c de devenir les timples Courtil'ans des Vicerois Alcmans, que l’Empereur 
leur enverrait , fi la Succeflion d'Espagne venoit à tomber enrre iôs mains Circons- 
tance, qui fcmbloit rendre inlurmontablcs les diificultez de b Paix particulière avec 
l’Empereur. 

Je ne dois pas ometre ici une particularité, que le Procurateur Nani raconte dans 
fon Hiftoirç de Venife, laquelle montre évidemment le peu d’inclination , que les 
Grans d’Espagne ont pour fa Maiton d’Autriche Impériale. C’cll que le Roi de Hon- 

S ie aiant acompagné jusqu’à Milan h Reine d’Espagne, fa Sœur, qui çft la Mcrc de 
on Carlos régnant auiourdui , en intention d’alcr avec elle jusqu’à Madrid , pour y 
époufer l'Infante , les Minifhres de Philippe IV. lui firent dire , qu’il n'étoir pas'-'à 
propos, qu’il paflàt plus avant, leur paroiiranc étrange Se mçflcanf, que les Alcmans 
Tome II. i 1 voulullènt 
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voulurent confondre par ces deux Mariages les noces du Roi Catholique avec les fil* 

ncraiUcs de fa Succcmon [il. 

Pour finir l’Article de la Paix de l’Empire, il ne me refte rien à ajouter » qu’une 
petite remarque, qui cft, que les Suédois afliegeoient la Ville de Prague , & en te* 
noient déjà le Château , lorsqu’amva la nouvelle de la Paix conclue , qui fit inconti* 
nent lever le fiege. De forte que la Guerre de l’Empire prit fin à Prague, où elle a* 
voit commencé trente ans auparavant, par la révolte des Protellans de Bohême, qui 
élurent en 1619. pour leur Roi, Federic V. Ele&eur-Palatin , Chef de l’Union E- 
vanecliquc. * 

Mais puisque la Paix de Hollande m’a donné lieu de parler du Comte de Pegnaran- 
da , je dirai encore ici , que ce fut lui , qui après la mort de Philippe IV. fit les pre- 
mières ouvertures de la Paix du Portugal , Si qui en concerta fi bien les moiens avec 
le Comte de Sandwik , alors Ambafladcur d’Angleterre à Madrid , que le Traité en 
1667. fut enfin conclu 6c figné à Lisbonne le 13. de Février de 1668. quoique l’année pre- 
cedente le Portugal eut fait une Lieue ofenfivc & défcnlîve avec la France , par le 
fepticme Article ae laquelle le Roi Très-Chrétien 6c Dont Alfonfc VI. Roi de Portu- 
gal , s’obligeoient réciproquement de n’écouter aucune propolition de Paix particulière 
avec PEspacnc, & de ne traiter point l’un fans l’autre » & que Dom Pedro, devenu 
Régent quelques mois après, eût promis trois fois par écrit TaJ, non feulement en 
foi de Prince, mais encore en foi de brave Gentilhomme, (c^eft l’expreflïon dont il 
ufoit») d’obierver rcbgiculcmcnt & inviolablcmcnt ce Traité, & de n’entrer en au- 
(i) Qui cunc Négociation avec le Marquis de Liche (d), ni avec le Comte de Sandwik, qui 
rroit^n ôtent venu exprès à Lisbonne, en qualité de Médiateur entre le Roi d’Espagne, 6c le 
lic'ciucr- Roiaumc de Portugal. Tant il cft fatal à la France d’éprouver l’inconftancc des Prin- 
ces & des Etats , que fa protection a fauvez du naufrage. Soit dit en paftant , que 
lorsque deux Princes traitent cnfcmblc, l’un puiftant, & l’autre foiblc j il arrive pres- 
que toujours , que le grand eft trompé par le petit , parce que le grand n’a en vue que 
la réputation j 6c l’autre, que l’inrereft. Celui qui eft protégé, regarde la protedion 
qu’il reçoit , comme une dette qu’il contra&e , 6c comme une fujecion qui le desho- 
nore -, & par confequent , à la première ocafion qu’il trouve de rompre les liens, il 
fait banqueroute à la rcconnoiftancc. 

Tous les Traitez faits par Charles IV. dernier Duc de Lorraine , avec Louis le- 
jufte 6c Louïs-le-Grand , en font de beaux témoignages » 6c ceux qui liront fans pré- 
vention l’Hiftoirc de ces deux Règnes , 6c qui feront atention à toutes les Infidelicez 
de ce Duc, qui fe glorifioic de fes tromperies, comme d’autant de V î&oires » s’éton- 
neront , que deux tels Rois , fi fouvent ofenfez , eû lient pû lui pardonner tant de re- 
chutes , avant que de fe refoudre à le dépouiller. Cependant , un de fes Miniftres a 
bien ofé dire dans un Manifcftc (e): „ Que ce deflein étoit mal fondé en fa caufe, 
^ r ' * irrégulier dans fa forme , violent en fon execution , 6c fi dangereux en fa fin , que 
fi l’on n’y aportoic un prompt remede , il n’y auroit plus désormais de respeft pour 
les facrées perfonnes des Princes» plus d’indépendance pour les Souverains » plus 
de repos pour les peuples -, Si qu’il ftiudroit bannir toutes les formalitez 6c les pro- 
cedures, que les Loix Civiles & le confenccmcnt commun des Nations avoient in- 
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ebr/nmt. »> troduires dans le monde» 6c laitier à la feule force le droit de décider tous les difé- 
| *7 | * „ rends, qui naitroient entre les Princes”. C’eft-â-dire, au compte de ce Miniftre, 

que pour ne point blcflèr la Souveraineté du Duc Charles , il eut falu , que la France, 
contre laquelle il formoit de jour en jour des cabales 6c des entreprifes , eût foufert 
tout le mal , qu’il avoit envie de lui faire , fans en témoigner aucun reflentiment » 6c 
e le fai 


qu’au -lieu de fe faire J ufticc par les Armes, après s’étre iervie en vain de la voie des 
tpris pour Juges des démêlez, qu’elle avoit avec lui, l’Empereur 6c 
le Roi d’Espagne , qui le foulcvoicnt contre elle. Ce Duc , non content d'avoir 


1631. violé les deux Traitez de Vie de 1631. celui de Livcrdun de 1631. ôc celui de Nancy 

1632. de 1633. [3] fc jeta ouvertement dans le parti d’Espagne, où il refta jusques en 164.1. 

1633. qu’il vint en France , pour y faire lui-même fon acommodcmcnt , ou plûtoft pour 
î tf+i. tromper encore le Roi , 6c le Cardinal de Richelieu. Car aianf fait à Pans un Traité, 


[1) A la fin du Livre I V. de la féconde Partie . fur l'an 
164*. Le Marqua de CafteURod/«o, parlant de ce Maria, 
ge. dit alors, qu'au-ticu d’une fille fi jeune pour le Roi d‘E*- 
pagne, il lui en talent donner une, qui fût déjà grofle. Let- 
tre Mm Ce mti d' Avaux an Cardinal Matarm , dm a . it Atari 

1647. 

[i] Une de ce* troi* promefTc* fut ex face par la feue 
Reine Marie F.-.in^oiie-Eltl abec de Savoie, (a Femme, à qui 
iJ Joooa Je billet qui fuit. 

* £ .V H O A Jf. 

ïariifatrxd* a a far Vejfa Magtflada /ai /trvida mandarin* 


P ir 

/tir* a Traiada da Liga , far W Rey mtm Sanker ajujhu ram al 
Rry Chrifiiamfme , fada V. Magrfiadt ftgurar daiatxa d * mm- 
ha fa, a da nal palabra da V. Mai. ** 'tHat* d Ir jam-Remam , 
fur am tada a rampa, a ram f aaltjuer padrr , tjue ta unha ne et- 
ixree Je/le Reynt , e aprevarti, a a mandatai gmardar panrlnaU 
mente , e tfhmartt malle, far V. Aiag. a juttrj dar agi a en- 
tendît à fua Mattfiada Cèrtjlianijjima. Daei gnard* a V. Mag, 
large) a frite et aimes. Corta real, ï*. Je Sevtmir* da 1667. 

O IN f ANTE. 

f [i l Ce fût pour toute* ces infraâion*, 6c pour le Maria- 
e clandeAtu de feu Moa/ieur le Duc d'Orleaft* avec la 
r inc elle Marguerite , Sœur du Duc Charles , que le 5. de 
Septembre 1614. le Parlement donna un Ajrelt , pat lequel 

[ledit 
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par lequel il prometoir, ainfi que par tous les pfeccdcns» de renoncer à f 'Alliance de 
la Maifon d’Autriche , 6c de s’atachcr irt violablemcnt aux interefts de la France , à qui 
il ccdoic pour jamais la propriété des Villes 'de Srenay, Jametz 6c Dun , & tout le 

Comté de Clermont : contentant de plus que la Ville de Nancy demeurât en dépôt 
entre les mains du Roi jusqu’à la Paix generale > 6c que tour le refte de tes Etats for 
dévolu à la Couronne de 1 * rance , s’il contrevenoit à la teneur de ce Traité, en quel* 
que façon que ce fût : 11 no fut pas plutôt de retour en Lorraine, qu’il fit de nouvel- 
les levées de Soldats, lous couleur de vouloir joindre ces Troupes à celles du Maréchal 
de durillon * mais en éfet, pour laire tes conditions meilleures avec les Espagnols, 
en nous trompant [i]. L’Auteur du Manifefte parle bien des Traitez de 1631.1632* 

Se 1 633. pour en juftificr l'inffaébon, prérendanr , qu’ils étoienc nuis cf eux-mêmes, 
parce que le Duc s’éroit vû reduir à la neeeflité de ligner, ou de périr (/), mars il (fi 
s’eft bien gardé de rien dire de celui de 16.fi. iüprimanr adroircment, comme font* 0 ' 
les bons Àvocars, une Piece, qui auroit confondu la Rhétorique, 6t convaincu Ibn 
Maître. 

Au refte, lî c’eft lageflê de favoir profiter des fautes d’autrui , le Cardinal Maza- 
rin , qui avoir été le témoin oculaire de celles, que le Cardinal, fon Prcdeceflèur, a- 
voit faites, en fe taillant fléchir par les foumiffions firaudulcutes du Duc Charles, ert 
fort à louer de la fermeté, avec laquelle il réfifta à foutes les inftances, que le Nonce 
Bagni , 6c l’Ambafladciir de Venite (V) lui firent en 1648. pour le porter à rendre la 
Vieille Lorraine à ce Duc, fans démolir Nancy. Ils lui remontroient , qu’il y avoit ^, ia JcT«é 
de la dureté, 6c même de l’injuflicc, à vouloir qu’un Prince n’eût pas dans tes Etats, rHifla/r« 
une feule place, où il pût dormir en (cureté. (J 'avoue, répondoir-il, que cette con- ^jçfoa 
dicion eft ngoureufe , mais il n’v a pas d'autre moien de desarmer l’inconftancc de ce rems. 
Prince , & de le contraindre à demeurer en Paix. Ainfi , Meilleurs , je vous déclare , 
que fi les Espagnols n’acceptent, dans le terme de huit jours, la reftitution de la Lor- 
raine, avec la condition , que toutes les Places fortes en feront démolies, toute la 
Négociation de Munftcr cft rompue.] Voilà comme le Duc de Lorraine for la caufc» 
ou du moins le prétexté de la continuation de la Guerre. Le peuple , * qui veut toû- 
jours la Paix, quelque desavantageute qu’elle foit, s’en prie au (Jardinai, & tes en- 
nemis, qui ctoient alors en très-grand nombre, fouflérenc ü bien le feu , qu’il s’cii 
alu nu une Guerre civile, qui embralà foute la France. 

Puisque j’ai commencé à parler de ce Duc, qui a été le Protée de nôtre fiécle» j'a- 
chcvcrai de dire ici ce qui le regarde , pour ne point leparer cette matière. J'ai aie, 

3 ue les Espagnols rompirent La Négociation de Munfier , fur le refos que fie fa France 
c lui rendre tes Etats, fans râler auparavant les Fortifications de Nancy, 6c des au- 
tres Forter efiès. Cette condition fit encore une des principales dificultez du Traité 
des Pirenées: 6c ce qui montre l’extreme jaloufie, avec laquelle Don Louis de Haro 
procéda dans Pafaire de la Lorraine , & combien le Cardinal Mazarin foc atentif à 
prendre toutes tes furetez contre lui, felon nôtre proverbe, bien affailti, bien défen- 
du , c’eft que de tous les Princes 6c Etars compris en ce Traité , le Duc Charles foc 
celui , de qui les interdis forent lesplus contenez, & les plus longs à décider: témoin 
dix-fept Articles de liute, où il n’cft parlé que de lui feul, favoir, depuis le 62. jus- 
ques au 78. inclufivemcnt. il n’y a qu'à lire ces Articles, pour voir, que le Cardinal 
avoit fi bien aflàifonné la reftitution oc la Lorraine, que cepauvreDuc éroir hors d'é- 
tat de pouvoir jamais abuter des bienfaits de la France fil , (ans perdre du jour au len- 
demain tout ce qu’on lui rendoit, comme ü arriva éfeénvcmcnt en 1 669. Sur quoi 
l’Auteur des Ecl air cisse mens sur les afaires de Lorraine, a 
cû quelque raifon de dire , f que c’etoit rendre la Lorraine , comme le chat lâche la 
fou ns, pour fe jouer avec elle » & que ce Duc n’en éroit plus que le fermier 6c le 
eufiodinos pour le Roi de France, qui emprunroit le nom du Duc, pour la pofleder 
avec moins d’envie (fi).] Quant à ce qu’il veut inférer de là, qu’il y avoit de l’in- (j) page* 
jufticc Ce de la violence dans ce procédé, il cft aifé de répondre, que ce n’eft point n- 

une** - 

[ledit P ne Charles, Vaflal lige de U Couronne» étoit de- dejuin fulrant,il le rompit, fle joignit fesTroupes à l'Armée 
elaré criminel de Icae-Mapcfté, Fclonnie, Je Rébellion, St de l’Empereur, tandis que le Martrhal de CbacillOn l'aicn- 
tous le* biens féodaux, qui lui apartenoknt, tenu* de la doit devant Sedan. 

Couronne de France, mediacement ou immédiatement , re> [a] Quand le Duc Charte* aprit de la propre bouche de 
tournes, réunis, 8c incorporez à icellej Ot tou* fe» autre» Don Louis le contenu des Articles, qui le regardaient, il 
biens étant en France, tant meuble* ou 'immeubles, «qui» s’en plaignit avec tant d’aigteur Je d’emportement , que 

Je confifques au Roi Et pour l'inhraâkxi de* Traire* , Don Louis fut tenté de le faire arrêter. Enfuite.il proteita, 

manquement de parole. Je violentent de foi en execution Je de vire Ton , Je par écrit, contre ce Traité , difant 
d'iccux pat ledit Charité Duc de Lorraine, le Roi étoh très* qu’il n’avoit donné aucune Procuration pour traiter en fon 
humblement fu plie d’emploier fa puiifance, Je f* Souverain noni, 8t que le* deux Miniftrt* l’a voient compris dan* ce 
ne autorité, pour fe faire raifon à foi-même par la voie de* Traité, fans qu’il en eût témoigné la moindre envie. Et 
Armes, fur les autres Terres Je Mens non Imita en Fran- I cette Protestation fervit de fondement au Traité partuu- 
ce, ainfi qu’il jueeroit être plus avantageux pour le bien de I lier, qu’il fit avec le Roi à la fin du mois de Février i66r. 1661. 
l’Eut, le repos Je fes Sujets, Je la gloire de la Couronne.] I ainfi qu’il lû énoncé pofnivcmcnt dans le préambule de ce 
[ij Ce dernier Traité étoit du sy. de Mar», Je au mois J Traite. 

* î 
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une iejufticc, nuis au contraire -une juftice , que le Prince doit au repos de fes Sujets - , 
de métré un frein à l’infidélité d'un voifm, qui l’a fouvent trompé. Et j’ai pour ga- 
rant de cette maxime un Cardinal, qui n’en a- jamais enfeigné que de bonnes, & qui 
avoitla confciçoçe aulli délicate que l’esprit. [S’il vous arrive mal, dit-il dans une 
Lettre àMdé ViUcroy , de vous erre fie/- à un Prince li perfide, (il parle du Duc de 
Savoie,) ce ne fera point lui, qui vous aura trompez à cette fois, ce fera vous-mé- 
mcS- T La première tromperie cft du trompeur i mais la iceondc cft à bon droit impti- 
Jf) ^ à celui,, qui s’eft laiflë tromper (/).] Ainfi , fe Cardinal Mazarin ne fit rien à l’é- 
“ *. < “ Te gard du Duc Charles, qui ne fur j utte , & même nccdlàirc: 6c s’il eût fait autrement, 
ç’eût été une faute inexcuiâble, & qui auroit deshonoré tout Ion Mimftérc. Et rien 
ne pçup mieux juftificr fon procédé, que la reponfe qu’il fie au Sieur de la Chauiïcc, 
qui le vint trouver à Saint-Jean de Luz de la part de ce Duc : [ Qu’après tout ce que 
Monficur de Lorraine avoir promis 6c ratifié , avec proteftation exprefiè de vouloir 
perdre tous fçs-JEtats, au cas qu’il y manquât j c’éroit un traitement bien favorable, 
que le Roi lui fcfoit, de lui rendre toute la Lorraine, aux conditions portées par le 
Traité de Paris, puisque depuis ce Traité, il avoir continué, avec plus d’opiniàtrctc, 
que jamais, de fervir l’Espagne contre la France : & que la gencrolité du Roi croit 
a’autant plus grande, que le Roi Catholique, au-Üeu de rcconipcnfer les bons fervi- 
ccs, que le Duc lui avoit rendus par l’espace de quinze ans , l’avoit tenu prifonnier 
cinq ou fix ans en Espagne. Traitement, dont le Droit des Gens exemte les Princes 
Souverains. Que l’on lavoit par des perfonnes bien informées des fentimens de Don 
Louis de Haro, que li l’on eut voulu feulement rétablir le Prmcc de Condé dans les 
Charges Se dans les Gouvernemens , qu’il avoit avant fa Rébellion , il auroit cédé 
trcs-volontiers toute 1 a Lorraine au Roi : Que Moniteur de Lorraine fe trouveroit heu- 
Daimme reux, s’il vouloit rcpalTcr dans fa Mémoire tant de Princes , qui avoient perdu leurs 
Cjr^inli 1 Ewfs > quoiqu’ils n’cûflcnt pas fait la centième partie de ce qu’il avoir fait contre la 
Mazarin France : Qu'il avoir devant les yeux l’exemple tout récent de l’ Electeur Palatin , qui 
Sj!!!' dC tout P rotc g^ qu’il écoit de la France, delà Suede , &c des Proteftans d’ Alemagne, dont 
jean de Jp Armes étoient viéforicufcs , avoir tenu à grande grâce, de recouvrer une partie de 
Lu*, du les Etats, en facrifunt l’autre au reücntimcnt de l’Empereur, fie de toute la Mai fon 
t'P. d'Autriche.] 

»c.jj. Tout ce que je viens de dire de Charles IV. Duc de Lorraine, & du traitement, 
qui lui a été fait par les Couronnes de France 6c d’Espagne , fort à vérifier la prédic- 
tion , que Balzac avoit faite quelques années auparavant , qu’il feroit la vi&ime des 
deux Empires:, • r . Vy: 

Alt ernis rapient te Teuto & Celta ru mi s , 

Et ni/i : Pars uni es , prœda duo bu s eris. 

1662. Le 6. de Février 1662. il céda par un Traité les Duchez de Lorraine & de Bar à 
b Couronne de France -, à la charge, que rous les Princes de fa Maifon fuflent dé- 
clarez Princes du Sang Roial , & comme tels capables de ûicccdcr à la Couronne im- 
médiatement après les Bourbons * 6c le 27. fuivant les Lettres Patentes en furent rc- 
giftrees au Parlement: mais comme l’on y ajouta une condition, qui n’étoit point dans 
le Traite, favoir, qu’aucun des Princes de Lorraine ne pourroit jouir des prorogati- 
ves & prééminences , qui leur croient acordées par ce/Iraité, fi tous ceux qui y a- 
voient intcreft, n’y. donnoient leur conlcntcment [ i] : le Duc écrivit trois Semaines 
après au Roi , Ae au Premicr-Prefidcnt , que li Sa Majefte n’acomplifioïc les condi- 
tions, ausqucllcs elle avoir bien voulu s’obliger, 6c ne fcfoit vérifier ledit Traité fans 
reftridion, il le tenoie pour nul., quelque choie que l’on pull: alléguer au contraire. 

T» ai- TU « Q^u e s ici je n’ai rien dit des Suiilps , qui font les plus arnûcns Alliez de la 
itr 1 France, parce que cette matière étant relative à dix de nos Rois, j’ai voulu 1 a trai- 
f»î C tcr tout “ c ft*ite, pour en faire un Abrégé H 1 lion que , où l’on trouvât à point- 
Cam- nomme, 6c fous un même Chapitre, tout ce qu’il importe de favoir de la correspon- 
1 °"/ dance, que la Couronne de France a entretenue 6c entretient, depuis plus de aeux- 
Ki. cens ans, avec cette Nation. 

Louis XI. 

avoit manque « fa promette -, ou qu'au moins elle avoit pro- 
mis ce qu'elle ne pouvoir e* ce mer. ] Car au contraire , 
c’etoic fon Maiue , qui avoit promis ce qu'ii lavoir bien 
qu’il ne pouvoir acouplir. Quoi qu'il en foir , il faut con- 
venir franchement de ce que du VCicqueforr, que ce ne tut 
pas par ce Traite, que feu M. de Lioaue mérita l'eloge, 
que Satnt-Evremond lait de lui. comme du plus grand pu- 
littquc de notre rems. 

*•». . - 


. [ 1 J Cette daufe étoit absolument necelîaire, car autre- 
ment tous tes Princes de la MaifoD de Lorraine, établi» en 
France , y auroiem prétendu Je tîtTe St le rang de Prince, 
du Sang, tandis que le Prince Charles, Neveu du Duc, 
qui n'avait garde de confentir à ce Traité, comme fait a 
fon préjudice , f* feroit porté pour lesitsme heritier des Du- 
ché* de Lorraine Se de Bar, lesquels u fomenoit ne pouvoir 
^ êrTe aliéné* oar le Duc, fon Oncle, qui ne les pottêdoit 
* Page* qu’en qualité d'ufu fruitier. Ainlï, l'Auteur dq EctAtn- 
ciuiMi si n'a pa» eu raifun dédite ", fque la France 


Digi 



TRAITEZ DES PRINCES. Lxxt 

Louis XI. fut le premier qui fie Alliance avec eux, lorsqu’il n’étoie encore que Daufin 
de Vienne. Mais avant que de parler de ce Traité, il faut dire quelle en fut la eau le. 

Louis aiant pris la Ville de Montbéliard , dont le Seigneur avoit fait quelques Cour- 
tes fur les Terres de France, marcha enfuitc vers Balle, pour vanger la querelle d'Eu- 
genc IV. [il contre le Concile de ce nom, qui l’avoit depofé en 14.39. & avoit élu 
à là place le Duc Amcdcc de Savoie i & contre fbnPere même, qui protegeoit le Con- 
cile. Les Habitant le voiant donc à la veille d’être aifiegez , 6c de tomber entre les 
mains des Ecorcheurs [2] , qui n'épargnoient ni Femmes, niEnfans, apcllcrcnt les 
Suifles à leur fecours, lesquels donnèrent la Bataille au Daulin , & la perdirent tous 
avec la vie, de quatrc-millc n’en étant échapé qu’un feul, pour en aller porter la nou- 
velle aux Cantons. Mais comme cette Victoire alarma fort les Alcmans , naturelle- 
ment jaloux de la prospérité des François, ils armérenc li puiflamment, que le vain- 
queur fut obligé de le retirer, de peur d'être acablé de leurs forces, qui fc trouvoient 
beaucoup plus nombretifes que les liennes. Peu apres , les Légats du Concile le foli- 
citcrent li vivement de vouloir entendre à la Paix , que ne pouvant plus rcfifler à 
leurs prières , il la conclur à Enfisheim en Alfacc , aux conditions foirantes. 

Qu’il y aurait bonne, iinccrc, 6c perpétuelle amitié entre lui Daufin , 6c les Can- 
tons 6c Communaurez de Balle, Berne, Lucerne, Soleurc, Ury, Suiez, Underwald, 
Zug, 6c Claris-, comme au fil avec leurs Alliez, lavoir, Louis, Duc de Savoie, Fils 
du Pape Félix V. Jean, Comte de Fribourg 6c de Neuchâtel -, Jean, Comte d’Arberg 
6c de Valcnginj 8c les Villes de Bicnnc 6c de la Neuville. 

Que tous les Sujets desdires Communautés pourraient demeurer, habiter, 6c trafi- 
quer dans tous les Pais de l'obéilïancc du Roi de France, 6c du Seigneur Daufin, fans 
nul empêchement, 6c fans qu’il leur fût fait aucun dommage en leurs Biens. 

Que tous les Nobles, qui s’éroient déclarez contre la Ville de Balle, ou contre les 
autres Cantons Suifles, fc réconcilieraient parfaitement avec lesdites Communaurez j 
6c que le Seigneur Daulin fc déclarerait contre ceux , qui ne voudraient pas s'acom- 
moder avec elles. 

Que ledit Seigneur ne pourrait entrer, demeurer, ni lejourner avec /on Armée dans 
les Villes 6c Terres apartenanres ausdits Cantons, où toutefois les Marchands 6c Pèle- 
rins François pourraient habiter 8c trafiquer avec toute liberté , à condition que la 
même choie fur permiie aux Marchands 6c Pèlerins Suifles dans les Terres de France 
6c de Daufiné. 

Que li par hazard , ou autrement , il étoit contrevenu par l'une ou l'autre des Par- 
ties à quelque Article de ce Traité , la réparation en ferait faite de bonne foi & fans 
delai. 

Que lesdits Cantons vouloicnt bien accepter la médiation du Seigneur Daufin pour 
leur acommodcmcnt avec le Duc d’Autriche , 6c la Communauté de Zurich , pourvû 
que ce fût fans préjudice du prefent Traité, qui demeurerait en toute là force Se vi- 
gueur, quand même cet acommodemcnt ne réüflïroir pas. 

Que tous les Capitaines, qui fc trouvoient alors avec le Seigneur Daufin , jureraient 
fur les Saints Evangiles d’obfcrver inviolablcmcnc tous les Points 6c Articles de ce 
Traire , fans y contrevenir jamais en aucune maniéré. 

Qu’en vertu de ce Traité, toutes les minutiez , rancunes , animofitez , querelles, 

6c in jures paflêes, feraient abolies , éteintes , 6c miles en oubli , comme li elles ne 
fuflène jamais arrivées. 

Apres que Louis fur parvenu à la Couronne, 6c qu'il eût formé dans fa tête le des- 
Icin de ruiner entièrement le Duc 8c la Mailon de Bourgogne , il regarda les Suillos 
comme les Inflrumens les plus propres à lui faciliter céte dificile entrepri/c. Il leur 
ofric , dit Comines , de beaux Se gr.ms partis , premièrement vint-mille francs, 
quiil donnoit tous les ans aux Villes de Berne , Zurich , Lucerne , Se Fribourg ■ ; 

& vint-mille autres , qu’il diflribuoit à des particuliers , qui foûtenoient les inte- 
rets dans leurs Diètes, il le fit leur Bourgeois Se leur premier Allié , Se voulue en 
avoir des Lettres Patentes (i) , comme d’un titre , donc il vouloir leur faire croire L/vre 
qu’il fc tenoit tres-honoré. Mais il cfl à remarquer ici , que bien que Louis eût vi.de 
lait deux Traitez avec eux , du vivant de Charles, Duc de Bourgogne , l'un du 
10. de Janvier 14.74.. [3] 6c l’autre du vinr-fixiéme d'O&obrc qui cil celui , 
dont Comincs fait mention , 6c dont la teneur cfl dans le premier Tome de ce Rc- 
eue il i [6c dans le III. du Corps ‘Diplomatique 6cc. J il n’entra néanmoins ou ver- ' 
temenc dans leur Alliance, 6c eux à fon fervice , qu'aprèsla mort du Duc Charles, 

donc 

ftl fri Paolo dû, que le Daufin avoir reçu de l'Argent J avoir mend du) ou iut-rriile, qui n’eûlTe ai fait aucun lent- 
d'Eugène , pour prendre Armer contre le Concile de J pule dVcorchcr tou» Je» Peres de et Concile. 

Bafle” Trjtfr Ju Btmfrn , article i* la rrapmaiqm. ! (j] Le, Article» de ce Traité rfoient amèigiM, A; Loaït 

[1] C'cioicnc des Brigand, & des AlTalfiiu , que le Peuple I X J. ravoir voulu aïoli , pour pouvoir iei interpréter enfui- 
furnonuna ainû à caiti de Jeun «ruaotez. Le Daufin en J ce, félon qu'il lui ferme plu» expédient. 
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donc ils rcdoutoicnt la çuiiTancc à tel point, que dès qu’ils furent, qu’il vouloir leur 
faire la Guerre, ils lui firent ofrir par leurs Ambafl'adeurs , de renoncer à l'Alliance de 
tous les Princes lès ennemis, 6c de le fervir, au prix qu’il voudrait, de fix-mille hom- 
(OCH- mes contre le Roi Louis , toutes les fois qu’ils en feraient requis (/). De force que 
!!■ f Livré ce fot une grande prudence à Louis XL de fc contenter , d’avoir un Commerce 1 c- 
v.de» crée avec eux, durant la vie de Charles, qui, fans doute, fc fur bien garde de leur 
M«noI- * a ‘ rc ta Guerre, fi Louis eût été leur ami déclaré •, 6c qui, par conlcqucnt , n’eût pas 
««. perdu la Bataille de Granfon , où Comincs dit -, qu '// perdit honneur ér chevan- 
ce [1]. Er je crois, ajoùtc-t-il, que ce fut une des plus fages choies, que le Roi fie 
onques en fon tems, 6c plus au dommage de tous les ennemis. Car, le Duc de Bour- 
gogne défait, le Roi ne trouva jamais, depuis, homme qui ofât lever la tête contre 
(£)ibi- ju I} n i contredire à la volonrc (w). Enfin, c’eft à la Bataille de Granfon , que les 
c,u ‘ Suifles font redevables de toute l’eftime, qu’ils ont aquife dans le Monde, où ils n’c- 
toient auparavant connus , que par leur extrême pauvreté j car depuis ce rems-là , ils 
quiterent la plûpart le labour, pour aprendre le métier des armes : invitez d’ailleurs à 
céte profelfion , par les dons de Louis XI. de qui ils reçûrenc plus d’un million de 
florins, eux , qui n’avoient jamais manie ni connu d’Or avant fon Régné. Ils recon- 
nurent allez mal, envers Charles VIII. les obligations toutes récentes qu’ils avoient 
Htre < x a "^ l' O" Perc, qu’ils apclloicnt leur Maître [a], 6c qui, félon Comines (V), les avoir 
L'der- mis en la gloire du Monde [j]. Car étant venu trouver Charles en Piémont , au 
nier lî. nombre de vint-mille , au lieu de cinq-mille qu’on leur avoit demandez } 6c la Paix 
Man»:-* s’étant faite immédiatement après leur arrivée, ils mirent en délibération, s’ils fo fai- 
re*. Tiraient de la perfonne du Roi, 6c de tous les principaux Seigneurs qui l’acompagnoient, 
pour fc faire paier de trois mois , qu’ils preccndoicnt leur être dûs , en vertu d’une 
elaufe du Traité de 1475. qui porte : Et quampnmnm nojlraus domos fuas egrejji 
fuerint , incipiet curfus temporis trimejlris. C’eft-à-dire : [ Et dès que nos gens fe- 
ront fortis du Pais , le quartier commencera à courir.] Si bien que pour apaifer cétc 
mutinerie, qui venoit du 1 dépic, qu’ils avoient de voir la Paix faite, il falut leur acor- 
der tout ce qu’ils demandoient [4] , qui monroit bien à cinq-cens mille francs. Tant 
cft vrai ce qu’Arillophanc fait dire aux Athéniens par Périclcs , qu’il ne faut point 
nourrir le lion, fi l’on ne veut en foufrir tout, après l’avoir nourri. 

1484. On trouvera dans ce Rcccucil un Traité de Confédération fait le 4. d’Aoûr 1484. 
entre Charles VIII. 6c les Suifles, lequel ne contient que des promefles réciproques 
de vivre en bonne intelligence enferable , 6c de favorifer 6c maintenir de parc 6c d’au- 
tre la liberté du Commerce entre les Marchands des deux Nations v faut toutefois le 
paiement des droits ordinaires d’entrée 6c de fortic : Sahis tamen ex ut raque parte 
teloniis confuctis hue utaue tntrodutfis. 

14 9 ?> Un an après la mort de Charles VIII. Louis XII. fit un nouveau Traité d’ Allian- 

ce 8c de Confédération avec les Suifiès, par lequel il leur promeroit de les aflifter & 
défendre envers 6c contre tous > de leur paier en forme de penfion annuelle , dix ans 
durant, à compter du jour de la fignacure de ce Traité, la fomme de vint-mille francs, 
à raifon de deux-mille francs par Canton -, 6c de leur donner , outre cétc penfion, qua- 
trc-vint mille florins du Rhin par an, lorsqu’ils feraient en Guerre, 6c que la France 
y étant aulli , il ne pourrait pas leur cnvoicr les Troupes , qu’ils lui demanderaient. 
Ils s’obligeoicnc pareillement de fournir au Roi , lors qu’ils en feraient requis, tel 
nombre de Soldats , qu’il ferait ncceflaire , à moins qu’ils n’en cûflcnt bclbin pour 
eux-mêmes, aiant la Guerre: auquel cas ils ne laiflcroicnt pas de permettre à ceux de 
leurs Sujets, qui voudraient fervir le Roi, d’y aller fans nul empêchement , pourvû 
que ce fût à lès dépens. 

Quant à la paie des Soldats Suifles auxiliaires, il écoit dit, qu’ils auraient, chacun 
quatre florins d’Or 8c demi par mois, à commencer du jour qu’ils feraient partis tic 
leurs Maifons, outre quoi ils jouiraient de toutes les Itnmumtcz 6c Privilèges, dont 
jouiflbient tous les autres Stipendiâmes du Roi. 

Les 

fans ctte apcllez, ni demandez , & malgré qu’on en eût, 
de forte qu’il falut défendre l’entrée du Piémont, pour n’en 
pas laifTer palier davantage, connue le raporte Commet, 
qui ncompagnoii Otaries V II 1 . en ce V oiat>e. C’efl pour- 
quoi Louis X 1 1 . fon Succefleur, prit toutes^es précautions 
necedâires, pour obvier à ce dcSoidre, lorsqu’il fit inférer 
dans le Traité de Luceme de i49y. «t Article en termes 
clairs 3 c formels î Ad he< mmm* r/l, p*l «f**/ nvjha- 

nrm, ultra ni tmarum à Ktft ftûlmm , ad ftrvtiium Vapt \la~ 
•t/iaut tua fr*üu(n'<mtirtnr , nut'.j ttfdrm Papa Mat/ijt fit. 
ftndiu prtjiou débat. C’eft-a-dirc t Déplut , on eft conve- 
nu, que s’il arrive, que quelques dits des nôtres aillent au 
fervkc du Roi Très-Chrétien. outre le nombre qu’il aura 
demande , Sa Majrlt* ne fera point obligée de leur donner 
aucune paie. 


[i] Le Due Charles perdit fa réputation à Granfon , ou 
il prit honteufement la fuite t (on Armée, h la bataille de 
Morati & U vie, à celle de Nancy. 

(a) Cbnjitouifimum ttmif.mumjut Dwinum LuJf.tatm 
Hrjet" frottait , hertim ntiit prt tottrit lut le pant/îartm. 
Dans le Prologue du Traité de 1475- 
[}] On a du d’eux, que le Duc Charles les avoit aguer- 
ri* par le Fer, St le Roi Louis par fon Or. 

• [♦! Toutefois, dû Comincs, ils avoient tort, car il ne 

jq leur avoit été promis qu'un moi* de paiement , fit d’ailleurs 

Us ne fervoïent point, cbap. .V/. d» dtrnur iJ-.rt data Mt- 
funrar. Atoticea à tela une raifon convaincante, qui cil , 
«p>‘a toute rigueur la elaufe qu'ils aleguoient , pour être 
paie* de trois mois, ne pou voit valoir, que pour cinq-mil- 
le Hommes, puisque tes quinze- nulle autres croient venus 
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TRAITEZ D E S P R ï N C E S. ) 

Les Cantons prometoient cnfuitc, (le ne faire aucune Paix ni Treve» £uu y com- 
prendre expreflcmcnc le Roi » fie de foûtenir fes droits comme les leurs propres : fie le 
Roi pareillement, de ics comprendre dans tous les Traitez , qu’il feroit avec les en- 
nemis fie les leurs i fie de défendre leurs intérêts , comme les Tiens propres. Enfin , les 
S miles promettaient de ne point fouft'rir, durant tout le tems que cétc Confédération 
auroit à durer, qu'aucun de leurs Sujets prie les Armes contre Louis Xll. ni donnâc 
Iccours à pas un de lés ennemis , fous quelque prétexte ou ocaiîon que ce fut -, fie de 
punir ceux, qui le feroient, comme des Rebelles. Proteftant iinccrcmcnr, qu’ils n'a- 
voienc aucune Alliance , Intelligence, ni liaüon avec Louis Marie Sforcc , ni avec 
fes heritiers. 

En êfct,ils en donnèrent une bonne marque à Louis XII. dès l’année fuivanrcjcar 
ils lui abandonnèrent ce pauvre Duc fi] , qui le 1er voit d’eux au recouvrement du 
Duché de Milan , où rentrèrent ainli les François , qui en moins d'un an le conqui- 
rent j le perdirent , & le regagnèrent. 

Apres cétc beureufe expédition des François, les Suiflcs, s’en retournant en leur 
Pais, le faifirent de la ville de Bcllinzonc , qui ferme le paflàgc des Montagnes de 
ce côré-Ià. D’abord les François, qui avoient alors le vent en poupe, cüficnt pii ra- 
voir cétc Place pour une médiocre Somme d’argent, mais les Suifics aiant eu le loilir 
d’en conlldcrcr l’importance, fit reconnu, que c’éroic une Porte, par ou ils entreroienc 
dans le Milanés toutes les fois qu’ils voudroient, s’oft nièrent à la garder, fans qu’on 
put jamais la tirer d’entre leurs mains. Dciortc que Charles d’ A mboi le, Gouverneur 
du Milancs, fi connu dans l’Hiftoirc fous le nom de Seigneur de Chaumont , fut 
obligé de faire un Traité avec les Cantons d’Ury, Switz, fie Underwald [ij, parifo^. 
lequel il leur ccdoit fie transportoit , au nom du Roi lbn Maitre , la Ville fie tout le 
Territoire de Bcllinzonc, avec deux Villages au delà du Munc-Ccnis, qui n’avoient 
jamais été de la Jurisdièrion , ni de la dépendance du Comté de Bellinzonc. Promc- 
tant de plus, que Louis XII. enverrait au plutôt des Ambailadcurs aux Ligues, pour 
confirmer fie rcnouvcller les Capitulations faites entre les Ducs de Milan fie la Nation 
Helvétique ; comme aufli tous les Privilèges, Exemtions , fie Immunitcz, que Louis 
Sforcc leur avoit tout nouvellement acoraez touchant le Commerce : lesquels Privilè- 
ges s’étendraient à tous ceux de leurs Alliez fie Adhcrans , qui avoient été compris 
dans leurs anciennes Confédérations -, fie pareillement aux Habitans du Comte de Bcl- 
linzone fie de Walbrunc. Enfin, il croit dit,, que tous les Prifonniers de Guerre, faits 
de part fie d’autre, feraient mis en liberté , fie rcnvoicz fans rançon, fie pourraient, 
fans nul empêchement, retourner au fervice de leurs premiers Maîtres j fie que ceux 
de la Liguc-Grife remetroient Jean Jaques Tri vulcc, Maréchal de France, dans Ion 
premier état, atendu que ce Seigneur étoit ancien iervireur de la Couronne de Fran- 
ce: d’Amboilc proteftant, que, fans cela , il ne lcroit point oblige de faire ratifier 
ce Traité au Roi Très-Chrétien ion Maitre. Louis' XII. le ratifia à Lion, le 24. de 
Mai 1503. fous le titre de Roi de France, de Naples, et de Jéru- 
salem, fie de Duc dk Milan, ficc. 

En 1 fop. le même Roi aiant rcfiilc aux Suiftês une augmentation de vint-mille Li- 
vres [5 J par an, parce qu’ils la lui demandoient avec menaces -, fit aiant apcllc les 
Ligucs-Grilcs à fon fcrvicc : ils s’en tinrent fi ofcnfcz , qu’ils Ce mirent à celui du Pa- 
pe Jules II. fon ennemi mortel, pour une penfion de mille florins par Canton, tout 
glorieux du titre , qu’il leur donnoit de Défendeurs du Saint Siège. Titre, dont la 
plupart des Papes ont été plus liberaux , que de leur Argent. 

En if 13. ils défirent presque toute l’Armée Françoiic, qui allicgcoit le Due Fran- 

Î ois Sforcc dans Novare , d’où ils vinrent enduire en Bourgogne , où ils afiiegér ent 
>ijon, bien refolus de ravager les meilleures Provinces de la France , s’ils aillent pris 
cére Ville. Mais le Seigneur de la Trimouillc,qui Ce trou voir dedans , arrêta prudem- 
ment l’orage par le Traité qu’il fit avec eux, promerant de leur faire donner Jix-cem tyij. 
mille ccus par le Roi ; fie qu’outre cela, le Roi renoncerait au Duché de Milan» a- 
bandonneroit le Concile de Pile, convoqué contre Jules II. fie iè loumecroit à celui 
de Latran. 11 cft vrai, que Louis XII. ne voulut pas ratifier ce Traité, que la Tri - 
mouille avoit conclu fans ordre» mais il ne lai fia pas d’en être rrcs-obligc à ce Seigneur, 
qui ûuva le Roiaume par un trait de plume. Car fi, Dijon pris, les Suifics fu/îent 
venus jusqu'à Paris, tandis que l’Empereur fie le Roi d’Angleterre croient en Picardie, 


(«1 Guk^ardin dit. que les Sttiflët aiant promis à Louis 
Sforcc, de le conduire en Lieu de leur été , ils l’indiquèrent 
emc-mèmes ao* capitaines François, tandis qu’t! tnarenoir 
en rang parmi eux , habElè Se arme comme un Soldat 
Stiifle. A U 6m 6 m lbn IV. A ftn l liftent, Le Nardi dit 1 
la même clwfe au commencement du Livre 1 V. de fou I 
Kiftoire de Florence. 

[a) Ce Traité lût ccnou ï Arona, an Camp devant Lo- J 

Tome II. 


carne , qui eA un des quatre Bailliages , que les Suiiïee 
apeJlent ùi BaiiLtfti A AU Ut Mtmtt. 

(jj Le même Gutrhardin dit, que tous les ilimânt de 
Lotus XII. croient d'avis d'acotder au* Suides l'aiternen- 
I ration , qu’ils demandaient , remontrant u leur Sf.ut.e, 
«nubien il lui importait de ne pas perdre J’amirtd de «.eus, 
dont les Armes l'as oient rendu redoutable à tou» fes Estât- 
mit. Lnrt IX. A fin Hiftùn. 

k 
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avec une Armée de plus de cinquanre-millc hommes, que fût devenue la France ?C’c(t 
en ces rencontres, qu’un bon Sujet doit aler , tête baillée, au falut de l’Etat, (ans re- 
garder à droit , ni à gauche i tan* s’amulcr aux formai irez , qui , dans les ncccflîccz 
prcHamcs , font la ruine des afaircs -, fans fe ibucicr du desaveu du Prince , ni même 
de fon indignation, qui, tôt ou tard, fc convertit en eftime 6c en reconnoi fiance, s’il 
cil homme d’esprit. Enfin , c’en dans ces ocaiions , qu’il fe faut dire à foi-même : Il 
y d du danger pour moi , Mais il n' importe , Ji je per s les bonnes grâces du "Vrince^ je 
fauverai l'Etat , & la ¥ offert te me fera juftice. Et le Cardinal d’Ofiat éroit bien 
de ce fentiment. „ Il s’en trouvera , dit-il dans une de les Lettres à Henri I V , qui 
„ diront , que j’ai été bien hardi , de prometre l’Article des douze cautions , & je le 
„ confeflc moi-même: mais outre que, fans cela, je n’cûfic pii rien faire, la raifon 
„ & l’cxpcricncc m’ont apris , qu’és grandes afaires , pour éviter un grand mal, & 
„ obtenir un grand bien , il faut olcr quelque choie > & fe refoudre à tems & à 
,, point, pour forcir d’un mauvais êc dangereux partage le plutôt & le mieux que l’on 
„ peut. Outre que li j’cûflc envoie vers V. M. pour avoir fes ordres, l’ocafion d’a- 
„ commoder céte afaire eue pu le perdre pendant ce delai, pour les accidens qui peu- 
„ vent furvcnir d'heure en heure”. Le Cardinal Mazarin, qui favoit parfaitement 
négocier, autorilè aulli cétc maxime dans une de les Lettres. „ Je conlidcre quel- 
„ quefois , dit-il , qu’un Amballadcur ne pourrait pas le refoudre à porter les afaires , 
» comme je fais , parce qu’il craindrait d'être dcfavoùc , 6c d’etre rapcllé de fon Am- 
„ ballade avec peu d'honneur. Ainlï , je vois que c’elt un grand avantage pour les 
„ Rois , quand ils emploient , dans les grandes afaires , des perfonnes, qui étant 
„ pleinement allurées de leur bienveillance, négocient hardiment, & n’hefirent point 
(ii l«- ,, à propofer de leur chef des expédions, pour les terminer avantagculcment (o). 
j'aÎjù! 0 ^ q uc François I. fut parvenu à la Couronne , l’Empereur , le Roi d’Aragon, 
les Suifles, 6c François Sforcc, firent une Ligue contre lui, pour le contraindre à rc- 
t évite Jt nonccr au Duché de Milan : éc fix mois après , le Pape Leon X. entra dans cétc Li- 
jean de guc, lors qu’il vit le nouveau Roi entrer en Italie , croiant que fa tiare donnerait un 
Lu* àM. grand poids aux afaircs. Mais apres que François eue gagné la fameufe Bataille de 
Mangnan [il, qui fut fuivie du recouvrement du Duché de Milan , Leon, fuivanc 
la coutume des Papes , de le ranger toujours du côté des plus forts , le hata de faire 
fon acord particulier avec ce Prince [a] , fans vouloir atendre la réfolution des Suis- 
lés , qui renotent leur Dicte $ ni la réponfc de l’Empereur , qui n’étoit pas fort éloi- 
gné. Le Roi d’Aragon étant mort en i f 1 6. Se Maximilien , qui n’avoit plus d’Ar- 
gent, pour continuer la Guerre qu’il fail'oit depuis l’an ifop. aux Vénitiens, aianc 
?■»'* accepté la Paix de Noïon , Se rendu Verone à la République de Vernie , les SuiHes 
S' de épouvantez de ce qui leur éroit arrivé à Marignan , firent leur Paix avec le Vainqueur, 
mis. qui leur acorda la lomme de quatre-cens mille ccus, pour aquiter le Traité de Dijon * 
Se rrois-cens mille autres pour leurs pendons, paiablcs en trois termes, Ipccifiez dans 
l’Article VI. avec promefle aux Gnfons , de leur donner les mêmes apointemens, 
(;) Am’- qu’ils rccevoient de Louis XII. fon Prcdcccflcur (jt). Céte Paix fut négociée en par- 
*• tie par un Gentilhomme Milanés , nomme Galcas Visconti , qui étant banni de fa 
patrie pour quelque ofenlc faire à François I. mérita par ce fcrvicc la permiflîon d’y 
retourner , 6c fut depuis honoré de la bienveillance ôc des bienfaits de ce grand Prin- 
(jf ) Gui- ce (q). 

n*fin du 1 f 2 1 ils firent une aéfion très-gencrcufc en faveur du même Roi , qui venoit 
Livre de perdre Milan. Car le Cardinal Jules de Médicis leur aianc envoie au nom du Pa- 
xii. depe Leon X. l’Evêque de Veruli, pour ertaier de les détacher de l’Alliance de la Fran- 
îoirc. 1 ' 4 * cc » & P° ur ^ cs adirer au fervicc du Pape , qui vouloic , à quelque prix que ce fût, 
achever de charter de l’Italie les François , qu’il regardoic comme les anciens amis des 
Florentins -, Se par conlequent comme Jes plus dangereux ennemis des Mcdicis , qui 
les avoient oprimez : ils ne le contentèrent pas de rejerer les ofres du Cardinal , mais 
encore ils firent metre en pri fon cet Evêque, pour montrer au Pape , qu’ils ctoient à 
(0 Nsrdî l’épreuve de lés corruptions (r). 

En 15-31. François I. leur rendit la pareille , lorsque l’Ambaflàdcur de l’Empereur 
lonHiL le vint foliciter dc^ la part de fon Maître, de vouloir contribuer à la Guerre, que les 
«uîff. c i n q Cantons Catholiques fcfoicnt alors à ceux de Berne 6c de Zurich , au fujee de la 
Religion. Car il répondit refolument à cet Ambafladeur , que toute la Chrétienté 
, favoit l’ancienne alliance, qu’il avoir avec les S miles ; 6c qu’après avoir donné à l’Era- 


f») GuicliarJîn raconte , que Jean Jaques Trjvulce . 
i*un da plu* grand* Capitaine* de fon Siècle . difoir, que 
ce n'rtoit pa* de* Hommes, mai* de* Géant, oui avoient 
rombarr» a la Bataille de Marignan t * que le* dix-Kurt au- 
rre*. ausquelles il t 'croît trouvé, n'dtoient, en comparai. 
fou de celle-ci, que de* Batailles d'Enfrns. Livre X IL Je 
fs» ilijhi't. 


perour 

fa] Le Nardi dit, que Leon X. t'alarma d'autant plut 
de la Vi&oirede François 1. qu'il aprebenda, que le Vain- 
queur ne remit en liberté la Ville St l'Etat de Florence . 
dont le Gouvernement ftoit entre le* main* des Mcdicis. 
Livre y !. Je Jtn Hifieire Je FUrtrut. Le Pape St le Roi t’en- 
trevirent à Boulogne . ver» la fin du moi* de Décembre , 8c 
ce fut dam cette entrevue , que la Pragmatique fut abolie. 


i 
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pcreur deux millions d’Or pour fa rançon , il fe garderait bien de Te mètre en nouvel- 
le dépcnlc , en le mêlant de cécc Guerre : que les deux Parties aianr prié Tes Ambas- 
sadeurs (V) refiduns à Solcurc, de les mètre d’acord par une bonne Paix , il ne pou- (») 
voie pas nonnètement le déclarer en faveur des uns contre les autres, fie d’arbitre qu’il 
ctoit devenir partie. Enfin , que li Madame la Mère lui avoic biffé de l’argent , il & Dan- 
vouloir le garder pour la dcfcnlb fie la confcrvation de Ton Roiaume J*. Et peu de 
jours après , il reçut en efet la nouvelle de la Paix faite par l’entremiie de les Am- de F ra ” 
baflàdeurs entre les Cantons .Catholiques, fie ceux de la Confcflïon d’Augsbourg. Etf 0 » 1 -* 
les uns fie les autres s’en tinrent fi obligez , que , pour lui en témoigner leur recon- 
noiflàncc, non feulement ils lui acordércnt, l’anncc fui vante , une levée de dix mille >cviii« 
hommes de leur Pais, avec ofre de lui en fournir tel nombre qu’il voudrait - r mais en- j. v A r ^ u * r _ 
corc ils cluflcrcm hontcufcmcnc l’Ambalfadcur , qui réfidoit auprès d’eux de la part rc. fon 
de l’Empereur, lui reprochant, que toutes les Cabales qu’il fefoit, pour les détacher 
des interets de la France, ne tendoient qu’à les détruire eux-mêmes (/). Rome, 

En if 49. ils renouvelèrent avec Henri II. l’Alliance perpétuelle, que le Roi fon du *«•«»« 
Pere avoit faite avec eux , malgré toures les opofitions , qu’y firent les Cantons Pro- 
tcltans, qui n’étoient que trop informez du cruel plaifir, que ce Roi prenoit à faire (/) i.«- 
fic à voir brûler à Paris les Luthériens fit les Calviniftes. wtfAn* 

En i ffi. Henri, qui avoit alors befoin de leur Amitié, leur acorda quelques nou- M 0 „m»o- 
vcllcs tranchifes pour ceux de leurs Sujets , qui frequentoient les foires de Lion : fie ««r * u 
l’année fuivantc, pour le les rendre encore plus afcèhonnez, il leur fit l’honneur de 
leschoilir pour parains de ion quatrième Fils, qu’ils nommèrent Hercule, lequel prit dot. du 
le nom de François, après la mort du Roi fon Père. d-ïoS 

Pour François ILS: Charles IX. ils lurent afTez ocupez à traiter , malgré qu’ils 
en cûifcnt, avec les Huguenots de .France. Ainfi , l’on ne trouvera point ici de Trai- 1 f f 1. 
tcz laits de leur teins. 

En if7p. Henri III. en fie un particulier avec les Cantons de Berne fie de Soleu- 1579. 
rc , qui alarmez des bruits , qui couraient de piuiieurs enrreprifes , que le Duc de Sa- 
voie formoit contre la Ville ac Geneve, leur Alliée par combourgeoiiie , a voient im- 
ploré ion ibeours fie fon artiftance, pour maintenir fie conlerver ccte Ville, fie fon Ter- 
ritoire, en l’état, où elle fe trouvo;t alors, de peur que venant à changer de main, 
la Paix fie tranquillité generale du Pais des Ligues , dont elle eft une des clefs fie des 
boulevards, n’en fût troublée j-fie qu’il ne s’alumàt en ce Païs-là quelque Guerre, donc 
le feu fe répandit dans les Etats des Princes voifins. Et c*eft pour cétc même raifon, 
qu’Henri IV. fie comprendre la Ville de Geneve dans la Paix de Vervin : non pas 


nommément, de peur de choquer le Pape* mais fous la elaufe generale , des Allie ss 
& Confédéré z, des Seigneurs des Ligues. Et quant 9 .l’intérêt qu’avoit la France , 
de protéger Genève contre les Ducs de Savoie , le Cardinal d’Gffat en partait très- 
pertinemment, lors qu’il reprefentoit à la Cour de Rome, que céce protection impor- 
toit à la Couronne de F’rancc , non pour aucune afc&ion , que le Roi Tres-Chrêtien 
portât à cctc Ville, qui par la contagion de l’hercfic avoit caufé tant de maux à fon 
Roiaume i mais parce que c’étoic le lcul paflâge, que la France eût pour faire venir 
les Suides, quand elle en aurait befoin -, fie qu’ainfi elle ne devoit pas foufrir, que ce 
partage lui fût fermé (u). Et pariant de l’entreprife , que le Duc Charles Emanuel fie (“) i-«* 
fur Genève à la fin de 1602. il dit, que ce fut de concert avec les Espagnols , pour ” ei4t ’ 
donner lieu au Roi de France de recommencer la Guerre , fie pour faire tomber fur 
lui toute la haine de l’infraétion de la Paix , comme il ferait arrivé fans doute , li céce 
cntrcpnfc eût rcüüi au Duc, qui favoic très-bien, que Henri IV. ne le laifleroit pas 
jouir paiiiblement de Geneve j fie que la Guerre, qu’il lui ferait au fujet d’une Ville, 
qui clt le Siège fie le fouverain Tribunal du Calvinisme, le rendrait odieux au Pape, 

& à cous les Princes Catholiques Qui). De quoi les Espagnols precendoient tirer un ( w ) l«- 
grand avantage. IC * 

Le Journal du Rogne d’Henri III. fait mention d’une Ambartade des Cantons 
Suifles, venue à Paris en if8i. pour demander le paiement de leurs penlions -, fie de 
la repoifll-, qu’ils firent à ce qu’on leur dit, que le Roi n’avoit point d’argent: „ Qu’il 
„ n’écoit pas croiablc, qu’il en manquât, lui, qui pour célébrer les noces d’un limple 
„ Gentilhomme , (c’étoic le nouveau Duc dejoyeufe, ) venoit de dépenfer douze- 
„ cens millcécusy*cn Habits, en Feftins, en Tournois, fie en Nlascarades : qu’au 
„ contraire, il faloic qu’il eue de grands trefors amaflez dans fes cofres » ou qu’il eût de guü- 
„ perdu l’esprit, s’il n’avoic pas gardé de quoi paicr fes détes , ni de quoi fubvenir Je 
„ aux autres befoins de fon Etat”. Mais Henri , que fes Mignons avoient plongé Da.en 


un («) l«- 

«• i»*. 


„ aux autres befoins de fon Etat". Mais Henri , que fes Mignons avoient plongé D 0 «en 
dans le luxe, ne profita guère d’une fi bonne leçon. Au refte, les Suirtes avoient a-^ E s li - 
lors d'autant plus de fujet de fe plaindre , qu’il leur étoit dû des fommes immenfes , Troie», 
puisqu'aux Etats de Blois de 1576. il le vérifia, que les intérêts échus raontoient déjà* ton* 
a quatre -mille cinq-cens Livres par jour (ar). JJJSj 


Tome II. 
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Henri IV. étant parvenu à la Couronne, lé trouva dans un fi mauvais état , que 
bien loin de pouvoir paier aux Suilles tout ce qui leur étoit dû de leurs penfions , il 
n’avoit pas lculcmcnt la vintième partie de ce qu’il lui faloir pour foutenir la Guerre 
contre la Ligue. De lbrtc qu’il fût à la veille d’être abandonné des Cantons, dans un 
tems , où leur Amitié lui étoit abfolumcnt necclïàirc : mais il Ibrtit heureufement de 
cet embarras, par la prudente refolution de François Hotmail Morfontainc, fon Am- 
bafladeur en Suilfe, qui faifanc bouclier de fon zèle pour le bien de l'Etat, contre les 
jugemens de la Cour , y vint fans permifiion , pour reprefenter de vive voix au Roi 
le danger prochain, où il étoit de perdre l’amitié des Suilles, s’il ne le hâtoitdc leur 
donner quelque fatisfaétion capable de les retenir dans Ion Alliance. Et cela réufiit fi 
bien à Morfontainc 3 malgré les Mini lires du Roi , qui lui fcfoient un crime d’Etat [i J 
d’être venu fans ordre, que le Roi lui en fut très-bon gré , & le renvoia avec une 
Somme d’argent, dont les Suilles voulurent bien le contenter, pour le prcfenr, quoi- 
qu’elle fut médiocre : tant ils furent édifiez de la fagefle & de la confiance de l’Am- 
bafïàdeur. Cela fe pafla en 1*598* 

Traité En iéoi. Henri IV. renouvclla avec eux l’ancienne Alliance & Confédération de 
^ Louis XI. de Louis XII. Se de François I. pour lui, & pour le Daufin, fon Fils , Se 
•tou fon futur Succdîèur, apres la mort duauel il étoit dit, qu’elle dureroit encore huit ans. 
Tous les Articles de ce Traite iont fi clairement énoncez , qu’il n’y faut point de com- 
mentaire. Il fufit de remarquer , qu’Henri v prend la qualité de bue de Milan, 
Comte d’Ast, f.t Seigneur de Gennes, pour renouvcller Se confcrvcr 
les prétendons & les droits de la Couronne de France lur ces Duché , Comté , & 
Seigneurie: „pennetanc néanmoins aux Cantons Catholiques d’entretenir l’Alliance 

„ défenfive , par eux faite avec le Roi d’Espagne en 1587. & mille cinq-cens 

„ pour la défcnlê du Duché de Milan , pourvû que lesdits Cantons , Alliez avec 
„ pagne, gardent & obfervenc le Traité d’ Alliance fait avec la Couronne de France, 
,, en tout ce qui concerne les Roïaumes de France Se de Navarre , & les Terres ce- 
„ dées par le Duc de Savoie, par le Traité de Lion du dix-fepdéme de Janvier mille 
MiMc ” ^ x ' ccns m CO” Ce Traité avoir été ébauché par Morfontainc, dont je viens de 
i v. de u faire l’éloge: mais ce Miniftre étant mort 1 Solcure au commencement de céte Nego- 
iwùra- ciation , elle fut continuée par Emeric de Vie , qui fut Garde des Seaux en i6*r. 
dïenri P»»*® P a r Nicolas Brulart de Sillcry , fait Chancelier en 1607. Se enfin achevée par le 
] v. en fa- Maréchal de Biron, qui y trouva moins de dificulté , que les deux autres, parce qu’il 
Camon* ^ to * t porteur de quatre ou cinq-cens mille écus éfeélifs. 

cwhoit. En mille fix-cens cinquante-nuit, Louis le Grand renouvclla céte Alliance, & con- 
T*"- firma tous les anciens Traitez faits depuis deux-cens ans avec les Cantons Suides, & 
particulièrement le Traité de 4 a Paix perpétuelle d’entre François I. & lesdits Can- 
<t} Dan, tons (x ) , lequel a toûjours fervi de bafe Se de fondement aux Confédérations fuivan- 
“ Jj e& - tes: „ déclarant, que celle-ci dureroit tant & fi longuement, qu’il plairait à Dieu lui 
Tr ihé. >1 conferver la vie , & encore huit ans après fa mort (a) j fans que ni lui , ni eux , 
(*)Ani< „ pufient quiter céte Alliance pour quoi que ce fût, linon, qu’il y eût caufcs raifon- 
* eI „ nables Se déclarées par droit, fuivant le dernier Article du Traité de la Paix perpe- 
(t) An. „ tuelle (b). 

”■ Au relie, le Roi, à l’exemple de fon Aieul Henri le Grand , prend aufll dans ce 
Ja? u Traité ,ainfi que dans le fuivant, les titres de Duc de Milan, Comte d’Ast, 
xvui, ET Seigneur de Gennes. 

\ 6 j 8 . Le deuxième de Janvier de céte même année , le Roi ratifia un Traité particulier 
fait à Paris, le douzième de Décembre precedent , par le Comte de Brienne , fon 
Premier Secrétaire d’Etat, avec Henri d’Orléans, Duc de Longueville, Prince Sou- 
verain de Ncuchallel, & de Valcngin, en Suille. 

Il cil dit par ce Traité , qu’il y aura Confédération & Amitié perpétuelle entre le 
Roi Se la Couronne de France, Se le Seigneur Duc de Longueville, les Enfans, Suc- 
ccllcurs , Se les Villes , Communautez, Sujets, Se Habitans des Comtez de Neuf- 
chailc! Se de Valengin : Que toutes les fois que le Roi voudra faire des levéc^ il lêra 
permis aux Soldats de ces deux Comtez de s’enrouer au fervice de Sa Majefi* en tel 
nombre qu’ils voudront , après que ledit Seigneur Duc , leur Prince , en aura été re- 
quis , fans en pouvoir être empêchez , ni rapellcz direélement ou mdire élément , ni 
le retirer fans congé de Sa Majefté, ou de les Lieutenans Generaux : Que ces Sol- 
dats, & leurs Capitaines & Officiers, lcront paiez de la même maniéré que les Suilles 
fujets des Cantons, tant pour la levée, que pour la folde : Que les Habitans desdits 
Comtez jouiront en France des mêmes droits, Exclurions, Franchifes, Se Privilèges* 
dont jouifiènt les Sujets des Cantons & Ligues de Suille: enlbrtc que s’il eft acordé 
quelque nouveau Privilège ausdits Cantons , il s’étendra auffi aux Habitans desdits 

Comtez , 

f 1] A «tjfe d'iijt axiome politique, qui dits injuf» rttürt, tfi U'm-.irum dtfmn. 
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Comtez , que Sa Majcfté veut traiter St gratifier comme le refit' de la Nation Suiflc t 
à condition que les Soldats Sc Gens desdits Comcez ne pourront s’cnrollcr , ni venir 
en Guerre contre le fervicc du Roi, St de la Couronne de France, finis quelque pre- 
texte ou oeafion que ce foit t St qu'ils s’opoferonr de toutes leurs forces aux ennemis 
du Roi, qui voudront palier par leurs Terres. 

Que le Prince de Ncuchaftel donnera libre pafiàge aux Troupes , que Sa Majcfté 
apcllera à ion lervicc, ibit Suiflcs, ou autres étrangers, à la charge de paicr leur dé- 
penfe ■, de ne palier que quatre-cens hommes enfemble j 8c d’avertir auparavant le 
Gouverneur desdits ( omfcz , de leur paflàge , afin qu’il puifle pourvoir aux choies 
neccflàires: Que fi ledit Prince eft ataqué dans fes Etats, ou mofefte St troublé dans 
la jouïflâncc de fes droits de Souveraineté , le Roi lui donnera aide St fccours envers 
St contre tous : s’obligeant pour lui, St pour fes Succdlcurs , de lui envoies , aulli-tôt 
qu’il en fera requis par ledit Prince, ou fes Succcflèurs, deux-mille hommes de pied, 

St deux-cens Chevaux , à fes frais St dépens. Promerant aulfi de le comprendre dans 
fon Alliance générale avec les Cantons, St dans tous les Traitez , qu’il fera à l’avenir 
avec tous les autres, foit Rois, Princes, ou Républiques, fi ledic Prince requiert d’y 
être compris. 

Déplus, Sa Majcfté, pour témoigner fa confiance aux Habitans de Ncuchaftel St 
de Valcngin , agrée, qu’il y ait dans fon Régiment des Gardes Suiflcs , deux Com- 
pagnies de Soldats originaires desdits Corniez , lesquels feront commandez par des Ca- 
pitaines St Officiers du même Pais , ainlï que tous les autres, qu’elle pourra lever dans 
ces Comrcz. 

En mille fix-cens foixante-trois , le Roi fit encore un autre Traité d’ Alliance avec \66i . 
les Treize Cantons Suilfes, par lequel difant: „Que Dieu a béni fon Mariage par un 
„ heureux commcnccmcnr de lignée, il déclare, qu’il veut , que fon Fils, qui, avec 
„ l’aide de la Divine Bonté, lui fucccdcra à la Couronne, foit élevé en la bicnveil- 
„ lance St Amitié, que les Rois fes Predcceffeurs, 8f lui, à leur exemple , ont eue 
„ continuellement pour les Seigneurs des Ligues des Hautes Alcmagncs , afin qu’en 
„ cette confideration il ait part à la fusditc Alliance, Confédération, St mutuelle in- 
„ tclligcncc : laquelle lui Roi, St iesdits Alliez St Confcdcrcz veulent St entendent 
„ être de bonne foi St inviolablementobfervéc, fans rien innover, diminuer, ni ajoû- 
„ ter au Traité de la Paix perpétuelle , fait Se paflé avec le Roi François I. 8: fans 
„ vouloir s'en départir en aucune façon , finon en ce qui ferait déclaré par celui-ci. 

Et dans le premier Article il eft dit , que cette Alliance durera tant St fi longue- 
ment, que Louis XIV. St fon Fils vivront, 8c huit ans après leur mort. 

Ce Traité ne difére en rien du precedent, finon en ce que Monfeigncur le Daufin 
eft compris dans tous les Articles de celui-ci avec le Roi fon Pcre, en qualité dcSuc- 
ceflèur futur t 8c que les deux Aéks , ou Inftrumens , qui avoient été dreflez de l'au- 
rre, l’un figné par une partie des Cantons dès l’an ttfyj. iéy+. St idff. St l’autre, 
par les autres Cantons, en i<Sy8. feulement, font rédigez en un par ce dernier Trai- 
té , ainfi qu’il eft marqué dans le Prologue. 

En 167+. la Maifon d’Autriche fit tous fes éforts, pour détacher les Cantons Suis- 
fes de nôtre Alliance St de nos interdis, tâchant de leur perfuader, que le Roi vou- 
loit s’agrandir à leurs dépens, Sc que fi une fois la Franche-Comté tomboit entre fes 
mains, c’étoit fait de leur liberté, Sc de leur repos. Mais le Roi, pour conrremincr 
les artifices St calomnies de fes ennemis , aianr fait propofer la neutralité pour cette 
Province, Sc l'Empereur, Sc le Roi d’Espagne, ne l’aiant pas acceptée : les Suiflcs, 
qui reconnurent vifiblement , que les Espagnols ne cherchoicnt qu’à les afoiblir, en 
leur ôtant leur principal Allié, en furent lî indignez, que la France cûc depuis plus 
de crédit que jamais parmi leurs Cantons. De forte que le Roi n’eût point de peine' 
à obtenir d’eux, de ne point donner paflâge pat leurs Terres, à ceux, qui voudraient 
l’ompécher de s’emparer de la Franche-Comté. 

Le dernier Traité du Roi avec les Suiflcs eft celui, que Monftcur Amclot de Gour- 
nay, fon AmbafTadeur, a fait au moisdejanvicr de 1651. avec la Ville Sc Rcpubii- i6ya. 
que de Berne, pour l’aquit de la Somme de cinq-cens cinquante-quatre mille huit-cens 
Livres en Principaux portans interdis , Se d’une autre Somme de quatrc-ccns quatorze- 
mille quatre-cens foixantc-deux Livres , en interdis échus-, lesquelles, félon le calcul 
foit en 1S91 , étoient dûës de refte à ce Canton. 

Il eft dit par ce Traité, que le Roi, jusqu’à l’entier S: parfait paiement de ces deux 
Sommes , Sc des interdis qui écherront à l’avenir , fera fournir annuellement , Sc de 
quartier en quartier, à la Ville de Berne, par les Fermiers des Salines de Franche- 
Comté, la quantité de cinq-mille cinq-cens bofles, Sc fept-millc cinq-cens charges de 
fcl bien cuit, bien travaillé, Sc rcpofe lîx Semaines dans les étuvaillcs de Salins : le- 
quel Sel fera rendu par Iesdits Fermiers dans le Magafin d’ivetdun, pour être délivré 
enfuitc déchargé de cous frais, hors ceux du remplilTage à Iverdun , au Commis de la 

k î Rcpubii- 
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République de Berne, qui, après le rempliflage, fera obligé de recevoir ledit Sel, Se 
d’en donner fa décharge : Meilleurs de Berne , & les Cantons voifins , prometant de 
n’en poinc débiter hors de leurs Terres , à condition que les Fermiers Se Sauniers de 
Salins de leur côté ne feront aucune contrebande dirette , ni indire&c , & empêche- 
ront autant qu’ils pourront , qu’il ne s’en fa fie aucune. Et pour conclufion , il eft 
ajouté , qu’aufli-tôt que lesdites Sommes auront été entièrement éreintes & aquirées 
avec leurs interefts , la V ille de Berne remetra , entre les mains de l’ Ambafiàdeur du 
Roi en Suific, les trois Obligations des Rois Charles IX. & Henri II I. mentionnées 
(5) au Traité d’Arau (r) de mille fix-ccns cinquante-huit, desquelles eft émanée la dette 
Atou * desdites Sommes. 

Je n’ai rien dit du Traité de Charles VII. donc il eft parlé dans les Préfaces des 
Traitez de 1602. 1658. & 166$. parce que ce n’écoit qu’une limplc promefic par é- 
crit, que ce Roi fefoit aux Suilles,dc ne point afiîftcr le Duc Philippe de Bourgogne 
contre eux [i] v & eux au Roi , de ne donner aucun fccours à ce Duc contre lui. 
Ce qui ne fc peut pas apeller Alliance, mais feulement neutralité. 

11 ne me refte plus rien à dire des Suiftes, qu’une chofc, qu’il importe fort de fa- 
voîr à tous ceux , qui ont à traiter avec eux pour des levées. C’eft que les Treize 
Cantons formant chacun une Communauté fcparcc & indépendante , chaque Canton 
fcparcmcnt peut envoier de la Milice au l'ervice des Princes , qui lui en demandent : 
& pour lors certc Soldatesque marche fous la bannière particulière de fon Canron. Mais 
outre la bannière qu’a chaque Communauté , le Corps Helvétique en a une autre, 
qu’on apelle Y Etendard General de la Ligue, où font peints les écuflbns particuliers 
des Treize-Cantons, & de leurs Confederez : & cet Etendard ne fort jamais du Pais, 
que lorsque la Milice, qui eft envoiée, eft acordéc par un decret de la Diète generale. 
Or il faut remarquer , que , félon leurs Conftitutions , l’Etendard general eft aufli làcré 
& révéré parmi eux , que l’étoient les Aigles parmi les Levions Romaines j & que par 
tout où il eft porte, les Suiftes, qui fc trouvent enrôliez lous la bannière particulière 
de leur Canton , font obligez fous peine de la vie , fie de la confiscation de leurs biens, 
de quiter le fervice du Prince, à la foldc duquel ils font, & de fc joindre aux Trou- 
pes envolées par la Diète generale à celui , qui lui fait la Guerre. C’eft ce qui arriva 
en l’année 1 500. à Louis Sforcc, Duc de Milan , que les Suiftes des Cantons particu- 
liers abandonnèrent au Siège de Novare, dès qu’ils virent l’Armée Françoifc acompa- 
gnée des Troupes & de l’Etendard general de la Ligue Helvétique. Guichardin apelle 
Livre céte aéhon trahifon & perfidie barbare (d) , mais, à mon avis, mal à propos-, puis- 
foflHU- fi u cn cctc rencontre ils ne pouvoient pas combatrc contre leurs propres Frères, Parens, 
loirever* & Concitoiens, comme le vouloit Louis Sforce , lins violer la Loi fondamentale de 
leur Etat, ni fans être traîtres Se rebelles à leur Patrie commune. Ainfi les Princes, 
qui veulent le lcrvir de leur Milice , lâns courre risque d’etre abandonnez comme ce 
malheureux Duc, ne doivent pas traiter feulement avec les Cantons particuliers, mats 
encore avec la Dicte generale de leur Nation. 

Comme ce Discours iroit à l’infini , fi je voulois parler de tous les Traitez , que 
Louis XIII. & Louis XIV. ont faits avqc les Princes j & que, félon mon deftein, 
il fufit de parler des principaux , ausqucls tous les autres le raporrent , comme le par- 
ticulier au general * je me reftreindrai à trois ou quatre , qu’on p>cut dire être les pi- 
vots , fur quoi tournent aujourd’hui toutes les afatres du Gouvernement de l'Europe. 

16 f 9. Le premier eft celui des Pirenées de 1659. Ce Traité fut précédé d’un autre fait à 
Paris entre le Cardinal Mazarin , & Don Antonio Pimcntcl , qui eût l’honneur d’être 
le précurfeur de la Paix , dont il furmonta les principales dificultcz , en quatre mois 
qu’il fut 2 Paris. Une de ces dificultcz , qui étoit de rétablir le Prince de Condé dans 
routes les Charges , qu’il poftedoit en France, avant fa retraite en Espagne, avoit fait 
échouér la Négociation de Moniteur de Lionne [a] à Madrid, en 16 f 6. Pimcntcl, 
qui lavoir l’averfion , que le Cardinal avoit pour ce Prince , & combien il craignoit 
Ion retour en France , lui lacrifia habilement tous les interefts de fon ennemi , mais 
pourtant avec cette rcftrichon verbale , qu’on regleroit cet Article à la Conférence. 
Je dis, habilement, car s’il ne le fût relâché fur cet Article, jamais le Cardinal ne fût 
allé aux Pirenées. Et cela eft fi vrai, qu’en partant de la Cour, il déclara au Roi, & 
à la Reine fa Mcrc , que fi la Ratification au Traité de Paris n’arrivoit d’Espagne, 
dans le terme , dont il étoit convenu avec Pimentcl , il n’iroit pas plus loin que Poi- 
tiers. 


ft] Nous avons promit Se prometons par cet prefentet, 
de ne donner aide, recours, ni faveur, à aucune perforine, 
qui veuille entreprendre contre eux. 

fa] On «lit alorr, que s’il eut fuivi ponctuellement 1er 
inimiftions de Moniteur Je Cardinal, fins fe fier, comme 
il fir , à les propres lumières , fa Négociation amoir dre plus 
iieureuJe. Satiiie Nani dit, que dd* qu’t] eût dcuuir.de l'in- | 


famé pour le Roi fon Maître, le Comte de Pegnaranda , 
que le Roi d'Espagne avoir nomme pour entendre les Pio- 
pofitions de la France, rompit aufG-tôt la Négociation. ]| 
ajoute, que les Espagnols crurent, que de Lionne n'avoir 
etc envoie, que pour traverfer l’Empereur, qui demandait 
au/fi l'Infante pour fon Fil» Lcopold, fc pour refroidit l'ar- 
deur du Prince de Conde, en lui donnant de la ploutie. 
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tiers. Par bonheur , il la reçut en chemin , entre Blois & Amboife» fie par confisquent» 
il fut oblige tic continuer fon Voiage jusqu'à Saint-Jean de Luz: ce qu’il fit avec d’au- 
tant plus de joie , que (c trouvant muni de la Ratification du Roi d’Espagne » à la- 
quelle il ne s’étoit presque point atendu , il croioit tenir déjà la Victoire cnrrc fes 
mains. Mais quand il fur au heu de la Conférence» il reconnut, quoique trop tard» 
la rtifc de Don Louis de Haro, qui ne lui avoir envoie cette Ratification , que pour 
l’atircr plus facilement , comme dans une embuscade , à l’une des exrremitcz du Roiau- 
me » prévenant bien , qu’après une démarche fi lblcnncllc , faite de part & d’autre , 
pour confommcr le grand ouvrage de la Paix , dont tous les peuples avoienc conçu des 
espérances toutes certaines-, le Cardinal n’oleroit jamais rompre la Conférence, de peur 
d’ofenfer la Rcinc-Mere , à qui il dévoie toute la fortune » & de retomber dans les 
malheurs , où l’avoit plonge la rupture de la Négociation de Mu n fier. Ainfi, Don 
Louis, qui le renoit dans les filets, commença par désavouer hardiinenr Pimcntel, di- 
fant qu’il avoir excédé les ordres de Ion Inftruétion » & que le Roi lbn Maître ne 
pouvoir pas honnêtement abandonner un Prince, qui s’éroic réfugie entre les bras, & 
qui lut avoir rendu tant de bons fervices. A quoi le Cardinal repondoir , que c’ctoit 
pour cela meme, que le Roi Tres-Chretien ne devoit pas lui pardonner, ni le réta- 
blir dans les charges, à la prière du Roi Catholique, qui , par cet exemple de fon 
crédit , inviterait à la rébellion tous les grans Seigneurs de France , qui feraient mé- 
contcns du Gouvernement * & que pour cette railon François I. avoir mieux aimé res- 
ter long-rems prisonnier à Madrid , que de conlcntir au rétablillcmcnt du Connétable 
de Bourbon, fon Rebelle. 

D’un autre côté, conlidcrant que s’il rompoit la Conférence au fujer du Prince de 
Condc, dont la N obi elle Françoife délirait pallîonnément le retour, on ne manque- 
rait point d’imputer cette rupture à fon animolité particulière j il commença à rabatre 
un peu de fa fermeté, & à s’Immanifer avec Don Louis, mais d’une manière fi fine, 

& ii adroite, que mêlant la complailance avec la rcltftancc , il fcfoit léntir à Don 
Louis, tantôt l’injuftice de là demande, tantôt i'impofiibilitc de l’obtenir toute entiè- 
re » pour lui vendre enfuite à plus haut prix ce qu’il n’y avoit plus raoien de lui refu- 
fcr. Après plulicurs disputes, ou le Cardinal le plailbit à provoquer, par une rigueur 
afcétcc, la véhémence & l’emprefiement de ce Miniftre, il lui déclara , comme par un 
épanchement de cœur, (la plus éficace de toutes les rufes, quand on la fait cmploier 
à propos) que tout ce qu’il pouvoir faire pour l’amour de lui , étoic de confentir au 
retour de Moniteur le Prince en France , &c de le faire rétablir dans tous les biens > 
mais que pour fes charges & fes Gouvememens , qui avoient fervi de renfort à fa Ré- 
bellion, il ne faloit pas espérer qu’il y rentrât jamais. 

Cette ouverture du Cardinal fit lur l’esprit de Don Louis tout l’éfet qu’il prétendoit, 
qui étoit de le metre dans la néccllité de propofer quelque condition avantageufe, 
moicnnant laquelle Monfieur le Prince fût aulfi rétabli dans toutes fes dignitez. Car 
Don Louis, qui le failoit un point d’honneur extrême de le protéger , & de le rcme- 
tre en fon premier état, céda pour jamais en fa faveur, mais après mille contcfiations, 
la Ville d’Àvenncs [i]t place d’autant plus importante > qu’elle rendoit le Roi plus 
paillant dans le Hainaur, que le Roi d’Espagne -, & qu’elle fert d’avant-mur à la Tic- 
raebe, & à la Champagne. Il promit aulli, que le Roi Catholique rendrait au Duc 
de Neubourgla Ville & Citadelle de Juliers, ians y laiflêr aucune Garnifon Espagno- Arwta 
le [i]. Refiitution, qui fâchoit d’autant plus les Espagnols, qu’il y avoit trcntc-fcpt j*** rv * 
ans qu’ils tenoient en dépôt cette forte place, pour laquelle on leur avoit oferr en vain Pa«de» 
Gravclinc & Thionville: & que ce Duc, contre qui ils étoient horriblement animez, Pîicnre*. 
à caufc du Traité qu’il avoit tait avec la France, au grand préjudice & mépris de la 
Mailôn d’Autriche, avoit toute l’obligation du recouvrement de Juliers au Roi Tres- 
Chretien , au-licu qu’il aurait dû n’en être redevable qu’à la bonne foi du Roi Ca- 
tholique, qui lui avoit promis tant de fois, ainfi qu’à Ion Pere, de lui rendre cctcc 
V illc auffi-tot que la Paix ferait faite. Il y avoit encore une aurre chofc , qui chagri- 
roit fore les Espagnols : C’efi que cette refiitution donnoit un coup mortel à l’Electeur 
de Brandebourg, l’un de leurs plus fidcllcs Alliez, qui prétendoit avoir meilleur droit 
au Duché de juliers, que le Duc de Neubourg, fon concurrent. Ainfi fut terminée 
b longue & tuchculc dispute du rétabliflemcnt du Prince de Condé, lequel Don Louis 
regardent comme le plus glorieux endroit de fa Négociation » & le Cardinal , comme 
celui , ou Don Louis avoit été pris pour dupe : témoin ce qu’il en dit dans fa dernière 

Lettre 

Le Ordinal r a porte dan» une de. Lettre, de fa Ne- [ij Les Miniftre, d’Espagne afetfc oient de faire courir le 
gociation de, Piicnlet , qu'aiant fait fcmblant de recevoir bruit, que fi le Cardinal eut tenu ferme encore quelquri 
cette ofte avec froideur, difant, qu'elle n'cioit pj* prupur- pairs contre le reiabliilcnicnt du Prince de Conde , il, au* 
tionnee a <e que mm» rendions : Don Louis ,'cmpona , eoient encore cédé Cambrai. Mai* tout cela ne rendoit qu’a 
jurant qu'il tremblote d'avoir tait une telle ofre, qui tel ou s'en faire un ptu, grand met. te auprès de ce Prince, 9c de 
murmurer de crier tour le Confeii d'Espagne conue lui. tou, les rebelle, de France. 
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Lettre de la Relation de fon Voiage des Pirenées. „ J’ai expérimenté , dit-il , qu’il cft 
„ arrivé à Don Louis, ce qui arrive d'ordinaire à ceux que l’on contraint de le batre, 
», à force de leur remontrer , que leur honneur y cft engagé -, c’eft-à-dirc , de fortir 
„ du combat avec desavantage, parce qu’ils y lont entrez avec répugnance, & fculc- 
„ ment pour le délivrer des importunité/, de leurs amis. 

Il eft à remarquer , que dans la Préface de ce fameux Traité, il n’cft pas dit un 
feul mot du Pape Alexandre VII. f i ] qui avoit reiidé cinq ou lix ans à Munfter , en 
qualité de Nonce Apoftolique, & ac Médiateur , au nom du Pape Innocent X. 8c 
qui dès l’entrée de fon Pontiticac avoit fait propoicr aux deux Rois , d’envoicr leurs 
Plénipotentiaires à Rome , pour y négocier la Paix en la prcfcncc. Le Procurateur 
Nam en dit la rail'on dans le Livre VIII. de la féconde Partie de fon Hirtoirc de 
Veniié. Les deux Favoris (ce font fes termes) avoienc l’ambition de vouloir être 
crus les fcu!s Auteurs de la félicité de la Paix , amfi qu’on les avoit aculcz auparavant 
d’être les deux Inftrumcns des calamite/, de 1 a Guerre. Pour cet éfet , ils rejetèrent 
toutes les médiations, 6c particulièrement celle du Pape, qui s’étoit rendu egalement 
odieux aux deux Couronnes . d’autant que le fouvenant toujours de l’exelulion , que 
b France lui avoir donnée, il jccoic louvcnt des paroles ambiguës 8c piquantes contre 
cette Cour > 8c qu’étant obligé de fon exaltation aux Espagnols , il ne leur en témoi- 
gnoit point de rcconnoillance. Quoi qu’il en foie, cet événement vérifia la prédiihon 
d’Jnnoccnr, qui voiant un jour deux artilâns , qui s’ctoicnt batus avec furie dans la 
Hiltoir* ^ acc ^ savonc > s’apaiièr d’eux-mêmes , fans que perfonne les eût leparez : Voilà , dit- 
J e h Paix il, comme feront les François & les Espagnols .- quand ils feront Us de faire la 
de iftis» Querre entr’eux , ils feront la ' Paix fans Pentremije de qui que ce [oit. Enfin, il 
ja/Zi cft certain , que ce mépris publie de la Perfonne d’Alexandre , ajouté à quelques rail- 
Cologne leries, que le Cardinal Mazarin, 6c l’Evêque de Frejus Ondedei , avoient faites de 
“ ,66+ ' lbn Gouvernement, fut une des principales caufcs de l’infulte, que fon Frcrc 6c fes 
Neveux firent en 1662. à l’AmbalTadeur de France. 

Quant au Portugal , comme Don Louis avoir rejeté tous les expédiens , que le Cardi- 
nal lui avoit propofez , pour faire conlentir le Roi Catholique à bifler ce Roiaume 
en l’état , où il fc trouvoit alors -, le Cardinal voiant 1 a ncceflité abfoluë , où feroit le 
Roi fon Maître de perpétuer la Guerre , 6c confidcrant d’ailleurs , qu’il ne feroit pas 
jufte de préférer hnrercft particulier du Portugal au repos general de la Chrétienté, 
promit au nom du Roi, que fi, trois mois apres l’échange des ratifications de ce Trai- 
té, les Portugais n’acccptoicnt pas les conditions , qui leur étoient ofertes par le Roi 
Carholique , le Roi Trcs-Chretien ne fè mêlerait plus de cette afaire , 6c ne leur don- 
nerait , après ce terme expiré , aucune aide ou afii fiance publique , ou fccrcte, 
(«)Voiex d’hommes , d’Armes, d’ Argent, Munitions, Vivres, Vaifieaux, ni de pas une aurre 
j A x ,f ‘ chofc, (bit pir Terre, ou par Mer (<■). Voilà tout ce que Don Louis gagna à la Paix 
(f)Un. des Pirenées , outre le rétablifièment du Prince de Condé , pour tant de Villes , de 
Places, 6c de Provinces, qu’il céda à la France, lesquelles miles enfcmblc, compofc- 
Cr«q J, roient un Roiaume de plus grande étendue , que le Portugal meme. En forte que , fi 
«lin» la fon compare le 'Traite des Pirenées de 1655». avec celui de Cateau-Cambrefis de 1 779. 
Emn*' 00 vcrra > que l >un cft b jufte revanche de l’autre-, ôc qu’il cft fatal à Louis XIV. de 
p.4*.*iui réparer avantagculcmcnt toutes les fautes 6c les disgrâces de fes Predecefleuts. Et je ne 
?!ni U jîi e P u,s a ^ 7 ' m’étonner , que Saint-Evrcmond,qui a tant d'esprit, ait parlé fi mal de cette 
Twnj. gloricuic Paix, dans une de fes Lettres (/), où il dit, [Que les Espagnols ont fait 
àt*ou. h p^x comme s’ils avoient été en nôtre place -, 6c que nous avons reçu les conditions, 
e comme fi nous avions été en b leur : que le Cardinal Mazarin étoit toujours le Maître 
Ed. de Don Louis , par l’ascendant de fon esprit , 6c par b force de fon raifonnemenr 5 
tédTm nuis < î ua ^ ^ on Ï jOU,s > P ar P° n opiniâtreté, demeurait toûjours le Maître des rc- 
i7»6. m folutions du Cardinal.] J ugement bien opofé à celui de Don Chriftoval , qui parlant 
Dan* à Abbé Siri blâmoit hautement Don Louis, lbn Maître, d’avoir pris la peine de faire 
lettre* un 1 * l° n g Voiage, pour figner b Paix b plus desavantageulc , que l’Espagne ait ja- 
d« Car. mais faite. 

wril** 3 Durant les trois mois acordcz à b France, pour emploier les ofices auprès du Roi 
de Portugal , afin de le dispolcr à un bon acommodcmcnt avec le Roi Catholique, 
on propolà divers temperamens. Philippe IV. ofroit à b Régente de Portugal le ti- 
tre de Viceroi perpétuel pour fon Fils ainé , 6c la jouiflànce fibre 6c entière de tous 
les Biens 6c Etats Parrimoniaux de b Mail’on de Bragancc , avec une amniftic gene- 
rale de tout le pafle, 6c promefle de rétablir dans tous leurs biens , honneurs , 8c di- 
gnitez, tous ceux, qui avoient tenu le parti de Dom Jean IV. 6c de fa Mailon, de- 
puis 

[il Charle-quint 8c Franco!* I. en avoient tifé de mime | du Pape Paul IV. dont ils étoient iou« detu également uié- 
datu le Traite de Crespy »8c Henri ! I. St Philippe 1 1 . dan» 1 content, 
relui de Cateao*Ciinbre<it, où île omirent a deUcin le nom I 
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puis la révolution de 164.0. fans en excepter aucun. Les Portugais , au contraire, 
ofroient à Philippe, de rcconnoirre le Roiaume pour fief de la Caftille * de lui paier 
tous les ans un million de Croi fades i & d’entretenir huit Vaifleaux de Guerre à Ion 
fcrvicc. On tient meme que, dans cette fâchcufc conjonfturc , la Reine de Portugal, 
pour a durer la fortune du jeune Roi, fon Fils, qui étoit imbécillc de corps & d'esprit , 
i« fut contentée de la Roiauté des Algarvcs, & de la Souveraineté du Brclil, li Phi- 
lippe, Se ion Premier Minillrc, cûflénc voulu fc donner la patience de négocier aima- 
blement avec elle , au-licu de procéder , comme ils firent , avec des hauteurs Se des 
menaces , qui bien loin d'intimider , ou d’humilicr un grand courage , le rendent 
indointable. 

Au relie, la France, qui avoir remis Dom Jean IV. fur le Trône de (es ancêtres, 
n’abandonna pas fi réellement fon Fils , qu’elle ne lui fournit fous main toutes les ailis- 
tanccs neccflàircs [1 J pour s’y maintenir, & pour ôter au Roi d’Espagne coure espé- 
rance d’y remonter. Je ne lai pas s’il ed vrai, comme le dit un Rcmarqueur [2] ,quc 
la veille de la fignature du Traité des Pirenées, le Cardinal Mazarin envoia le Comte 
de Choupes en Portugal, pour aflurcr la Reine Mère de ce Roi, que quelque chofic 
qu’il eut promis, à fon préjudice, on ne laifleroit pas de la fccourir d’hommes & d'ar- 
gent contre l’Espagne: mais il ed certain, que lorsqu’il promit à Don Louis, que le 
RoiTrcs-Chrccicn abandonneroie le Portugal , il le fit avec une de ces referves men- 
tales, que le Secrétaire d’Etat Villcroy apelloit arrtert-penfccs j car en ce point-là , fil 
penfée étoit toute diferente de fa promène. Outre que , félon l'a maxime , l’intention 
des Princes , & de leurs Premiers-Minidres , n'cd pas , ni ne doit pas être aflervie à 
leur fignature, mais bien leur fignature à leur intention. 

Philippe IV. étant mort en 1667. fa moit réveilla les prétentions de la France fur 
le Brabant , & fur deux ou trois autres Provinces des Païs-Bas , où le Droit de dévo- 
lution a lieu: Droit, en vertu duquel le Frère né d’un fécond Mariage ed exclus de la 
Succedion des Etats , par une Sœur du premier lit. De forte que Charles 1 1 . Roi 
d’Espagne, fc trouvant dans le cas porte par la Loi, le Roi fie demander à la Reine 
Régente d’Espagne les Etats dévolus à la Reine , fon epoufe. Mais le Confeil d’Es- 
pagne n’aiant eu nul égard à fa demande, il fie vit obligé de fe faire iudicc lui-même, 

& de porter les armes dans les Païs-Bas , où la rapidité de fes Victoires vérifia cet 
axiome politique, 

Arm a t menti 

Omnia dut , qui jufta negat. 

Cette Campagne, qui fut celle de l’année 1667. fut précédée immédiatement d’une 1 66 
Ligue ofenfive & defeniive, conclue au mois de Mars avec le Portugal: mais par un 
contrecoup fatal, cette meme Ligue fut fui vie , dix mois après, de la Paix particuliè- 
re du Portugal avec la Caltillc , 6e de cette fameufe Ligue de l’Angleterre, de la Suè- 
de, Se de la Hollande, apcllce communément la Triple Alliance: Alliance 
fùneitc à fes Auteurs, c’cit-à-dire, aux Hollandois , qui véritablement eurent cette 
annce-là, leplaiiir & la gloire de lauver la Flandre, qui aloit être conquife,6c d’arra- 
cher par un Traité de Paix, à Louis XIV. la Franche-Comté, qu’il venoit d’enlever 
en plein hiver-, mais qui, quatre ans après, éprouvèrent jusques où peut aller la van- 
gcance d’un Roi toujours viftoricux , & qui fe croit ofenlc. Car ils perdirent en 
moins de fix lemaincs trois Provinces entières , de fept , dont leur Etat cft compofé , 
avec toutes les Places fortes iittiées fur les bords du Vahal, & du vieux Rhin: & la 
terreur les avoir fi fort failîs, qu’on croit que fi le Roi le fût préfenré devant Amllcr- 
dam avec une Armée , il fc (croit rendu Maître de cette Ville , qui étoit alors dans 
une grande conilcrnadon. Mais le Roi ne voulut pas pou (1er plus loin lès Conquê- 
tes, pour ne pas augmenter la jaloufie du Roi d’Angleterre , de peur que ce Prince 
ne rclTuscitât la Triple Alliance, à laquelle il avoit renoncé dès l’année 1670. pour en- 
trer dans la querelle du Roi Tres-Chrétien. Ce qui fuc un tres-heureux coup d’Etat 
pour la France. 

Quant à la Campagne de 1667. les Espagnols, & leurs Partifans, l’ont voulu faire 
paficr pour une invahon , à caulc qu’elle ne fut précédée d’aucune déclaration de 
Guerre. Mais fi Yinuafion ell une ui’urpation fubitc du bien d'autrui , il faut avouer , 
que cet odieux nom ne peut convenir à une expédition , par laquelle le Roi fe metoit 
en pollèllion d’un bien, qui apartenoit, de toute jufticc, à la Reine là Femme, & à 
Monfeigneur le Daufin fon Fils. Et d’ailleurs , la Reine Régente d’Espagne, & ion 
Confeil , avoicnc tort de fe plaindre d’avoir etc furpris , puisque depuis la mort de 

Philippe 

[il Cela fe fît premièrement fou» le nom de feu Mon- 1 [a] Qui réfuté un Dtwrour* fait à Vienne far le Cant- 

itcur de Tirrcnnc. | naudeur de Gremonville. 
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Philippe IV. le Roi leur avoir fait remontrer pluficurs fois , & par les Lettres de la 
Reine fa Mère, & par les Ambafladeurs, qu’il feroic contraint de recourir a la force, 
ft l’on ne lui faifoit rai l'on fur les Etats dévolus à la Reine fon E poule. De forte, que 
cette defenfe de fes droits n’étant point incompatible avec l’obfcrvation du Traité des 
Pirenées, qui n’y don noit aucune ateinte. Sa Majefté Tres-Chretienne ne jugea pas 
ncccflairc de déclarer la Guerre au Roi d’Espagne, avec qui elle defiroit de vivre en 
Paix. Mais cela n’empecha pas, que ce Roi ne la lui déclarât dans le mois de Juillet 
de la meme année. 

Quant à la Franche-Comté, ce fur en partie pour contenter les Suides , que le Roi 
rendit cet Etat, pour le recouvrement duquel ils vouloient prendre les A rrnes, alcguanc 
une ancienne Capitulation, par laquelle Marie de Bourgogne, Fille du dernier Duc, 
avoir mis cette Province fous leur garde & protcéfion [i]. Quoi qu’il en (bit, fi la 
France la rendit à regret au Roi d’Espagne , les Espagnols en eurent encore davantage 
de laiflêr à la France toutes les Villes fie les Places, que le Roi avoir conquilès en 1667. 
lavoir Charlcroy, Binch, Ath , Doiiay, Toumay, Oudcnardc, Lille, Armcntiercs, 
Courtray, Bergh, & Fûmes , avec tous leurs Bailliages, Domaines, Châtellenies, 
Prevôtez» Seigneuries, Apartcnanccs, & Dépendances. Ce qui a donne* lieu au Ba- 
ron de Lifola d’apcllcr , dans un de fes Ecrits , la Paix d’Aix-la-Chapelle , une \ Paix 
forcée j & à l’Auteur des Remarques, que j’ai déjà ciré, de dire, que la France, & 
fes Minières ne peuvent pas parler de la manière, dont la Paix d’ Aix-la-Chapelle fut 
conclue , fans imulccr l’Espagne , & fans l’animer d’un reflentimenr proportionné â 
l’outrage , qu’on lui a fait. Ainfi il ne faut pas s’étonner de ce que ccrcc Paix fur 
de fi courte durée , puisque les Espagnols la comptoientpour un outrage, comme font 
d’ordinaire les Princes , qui ont traité à des conditions fort inégales. 

Le Comte de Monrcrcy , Gouverneur des Païs-Bas, en fut le premier infrafteur par 
le fccours, qu’il envoia ouvertement au Prince d’Orange, pour aler afiîegcr Charlcroy. 
Et lors que le Marquis de Viilars s’en plaignit à Madrid, la Reine-Régente lui répon- 
dit, que le Roi Catholique, fon Fils, pouvoit aflifter fes Alliez fans rompre la Paix 
d’Aix-la-Chapelle. Ce qui fit bien comprendre au Roi , que l’Espagne ne diféroit de 
lui déclarer ouvertement la Guerre, que pour laiflêr meurir ce qui fe machinoit contre 
lui en Alemagnc , où l’Empereur , les Elefteurs de Saxe , & de Brandebourg , les 
Ducs de Brunswick fie de Lunebourg , fie le Landgrave de Hcflè , avoient ligné 
une Ligue avec la République de Hollande. Témoin la Déclaration de Guerre, que 
En 167;. l’Empereur, fie le Roi d’Espagne, firent l’année fuivantc a la France, le premier, au 
mois d’Aouft-, & l’autre, en O&obrc. 

Enfin l’an 1674* la Franche-Comté fut prife pour la fécondé fois , avec d’autant 
plus de gloire pour le Roi, que depuis que Sa Majefté l’avoit rendue aux Espagnols, 
ils en avoient fi bien fortifié les Places , qu’on les croioit imprenables. Quand on en 
reçut les nouvelles à Rome, Mcflicurs les Cardinaux difoicnc tous , qu’il étoit bien 
jultc, que le Roi d’Espagne paiât de fon propre bien tant de Villes, que le Roi Très* 
Chrétien avoit été forcé d’abandonner aux Hollandois, pour fe métré en défenfe con- 
E«m,Ni-trc toute la Maifon d’Autriche. Et cette importante Province lui fut enftiite cédée fie 
’ abandonnée irrévocablement, fie pour toû jours, par le Traité de Nimeguc, ainfi que 
uuwht.lcs Villes de Valenciennes, Bouenain, Condé, Cambrai, Aire, Saint-Omer, Iprcs, 
ïeTetc ^ arvi ) c & Warneton fur la Lis, Caflfel, Bavay , & Maubeuge, avec toutes leurs Sei- 
vewu?* gncurics, Appartenances, & Dépendances , lans exception : Sa Majefté cedant fie 
Homel , rendant réciproquement au Roi Catholique les Villes fie Places de Charlcroy , Binch , 
fc * mpen , Ath , Oudenarae, fie Courtray, lesquelles ledit Roi Catholique lui avoit auparavant 
1 ^ -g cédées 8c transportées par le Traité d’Aix-la-Chapelle -, comme aufli la Ville & le Du- 
ché de Limbourg, 8c le Pais d’Outremeufe , la Ville fie Citadelle de Gand , la Ville 
de Leuve [2} en Brabant) la Ville de Sainc-Ghilain en Hainaut-, fie la Ville de Pui- 
ccrda en Catalogne. Comme les avantages de cette dernière Paix étoient à peu près 
égaux de part fie d’autre, fie que la conclufion du Mariage de Madcmoifcllc a’Orlcans 
avec le Roi d’Espagne , qui iùivit immédiatement après , fcmbloit avoir réconcilié 
parfaitement les deux Nations -, félon toutes les aparenccs, on devoit esperer un long 
repos : mais les difèrends furvenus depuis entre les deux Rois , au fujet de leurs pré- 
tentions, ont bien montré , que ce qu’un Grand-Duc de Toscane difoit de la Paix de 
Vcrvm,eft plus vrai que jamais: Que les Rois de France 8c d’Espagne faifoient com- 
me deux champions, qui devenant las à force de combatre , étoient enfin contraints 
de fe repofer , pour reprendre haleine -, apres quoi ils rccommcncoient à s’catrccha- 
mailler avec plus de furie qu’auparavant : Que quelque Paix qu’ils fuient cnfcmble,cllc 

n’empé- 

l/l C’efl pour «la que le Canton de Berne ne vonlnt jj- ' fe de fa fituttion Jant un mirai*. Se de fa Citadelle, «mh 
L tolu donner paflVçc a Introït l. pout aler conquérir Li | d\ presque ÎMCCedîble, avoit etc prife * en une feule nuit, 
de Mai Franctie-Coituc. I par une poignée de Soldait, que M. de Calvo, Oouverneut 

« 6 * 1 . M Cette petite Ville , qui paffoù pour impcetubU à eau- ( de Mtefirkw, y avoit envoies furet entent. 
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n'cmpéchcroit jamais, qu’il n’y eut une grande émulation entre ces deux Couronnes, 
après tant de mauvaifes latisfaftions , qui s'étoient pa fiées cntr'cllcs (g ). (j)Le-ut 

Le Traité de Paix conclu en 1678. entre la France 8c l’Espagne, fuc tuivi d’un au- 
tre fait en 1679. entre l’Empereur fie le Roi Tres-Chrétien , par lequel le Roi ccdoit a'oflat, 
& transportoit à l’Empereur, & à fes Heritiers ôc Succefleurs , le droit perpétuel de 1679. 
protection fie de Garnifon , qu’il avoit aquis en vertu de la Paix de Munfier , fur la 
Place de Philipsbourg-, fie l’Empereur, au nom de toute la Mail'on d’Autriche fie de 
l’Empire, ccdoit fie transportoit réciproquement au Roi, & à les Succefleurs, la Vil- 
le fie Citadelle de Fribourg ( 7 »), avec les trois V illagcs qui en dépendent,)’ refervant (»)Aft 
feulement à l’Evéque , fie à 1 ’ Eglife de Confiance, les droits dioccfains , qui leur apar- v - 
renoient. Et par un autre Article (i) le Roi confentoit de remette à l’Empereur la (<) Art, 
Ville de Fribourg, &c les trois Villages de fa dépendance, au cas qu’ils pu (le ne con- XL 
venir tous deux d’un équivalent. Sur cet Article il eft a remarquer, que dans le pro- 
jet de Paix , que le Roi avoit envoié à fes Plénipotentiaires , il avoit ofert à l’Empe- 
reur l’alternative, ou de lui remettre Fribourg en échange de Philipsbourg j ou de 
garder chacun celle de ces deux Villes, dont ils étoient les Mai très. Or l’Empereur 
aiant opté Philipsbourg, par complaifance pour les Princes de l’Empire , qui regar- 
doient cette Place comme une bride tres-incommode à leur liberté , li elle rctournoic 
aux François-, fie s’en étant repenti depuis-, à caulé de l’importance de Fribourg, fie 
qui nous ouvrait la Porte du Brisgaw, & des Villes F orellic rcs -, fes Ambafladeurs à 
Nimeguc, tentèrent d’obtenir le changement de cette option : mais la fermeté des nô- 
tres à ne vouloir rien altérer aux Articles, dont on croit convenu , les reduilit à fc con- 
tenter de celui-ci, dont la claufc : Si l'on peut convenir et un équivalent , a la fa - 
tisfallion de Sa Aîajeftè Tres-Chrètienne : laifle au Roi toute la liberté de ne point 
rendre Fribourg, fans avoir bclbin d’alegucr d’autre raifon , finon qu’il n’agrcc pas l’é- 
quivalent. 

U étoit dit par le douzième Article , que le Prince Charles de Lorraine ferait réta- 
bli dans la libre fie entière pofleffion des Etats fie des Biens, que le Duc Charles, Ibn 
Oncle, poflèdoit en 1670. lorsqu’ils furent ocupez par les Armes de France: mais à 
condition, que la Ville de Nancy, Se fon finage, demeurerait au Roi en toute Sou- 
veraineté > fie qu’outre le chemin acordé par le feu Duc au Roi en 1661. pour palier 
de la Frontière de France en Alfacc, le Prince Charles lui en donnerait encore deux 
autres, pour palier de Nancy à Metz -, fie de Nancy en Franche-Comté. Et pour le 
dédommager de la Ville de Nancy, le Roi par l’Article XVII. lui ccdoit fie rrans- 

Ç irtoit à lui, fie à lès Hoirs fie Succefleurs, la propriété fie fouveraineté de la Ville de 
oui, avec toute la Ban-licuë: Promettant aulïi de lui donner, en échange de la Vil- 
le fie Prévôté de Longwic, une autre Prévôté, de pareille étendue fie valeur , dans 
l’un des trois Evcchcz. Mais tout cela ne s'exécuta point » le Prefident Canon , Mi- 
nière du Prince Charles, aiant procédé 1 que Ion Maître rt’acccptoir aucun des Arti- 
cles ftipulcz pour lui dans le Traité de l’Empereur * fie demandé , qu’ils ftiflcnc raïeZ 
comme nuis à fon égard. Tout ce que je puis dire, pour rendre témoignage i la vé- 
rité , c’cft que fi le feu Prince Charles eût été POncIe ou le Prcdecclîcur de celui , 
dont il a eu le malheur d’être le Neveu fie le Succeflcur , la Lorraine ferait encore tou- 
te entière entre les mains de les Ducs. 

Quoi qu'il en foit, l’Article de ce Traité» qui fut le plus debani, fit qui coûra da- 
vantage à l’Empereur, fut le fécond, qui porte, [Que la Paix de Munfler fera réta- 
blie en la première force fie vigueur, fie demeurera à l’avenir en fon entier:] d’autant 
que le Roi Trcs-Chrétien aiant obtenu par cette Paix la liberté de palier, par Terre 
fie par Eau, dans les 'Ferres de l’Empire, toutes les fois que les Princes d’Allemagne, 
les Alliez, auront bclbin de Ion lecours: les Plénipotentiaires de l'Empereur, qui !à- 
voient combien cette convention reflerre étroitement l’autorité Impériale , firent tous 
leurs éforts, pour abolir , ou pour ébrécher au moins un droit, qui 1ère de bouclier 
aux Princes fi c aux Etars de l’Empire , liir la liberté desquels on voudrait entre- 
prendre. 

Enfin la Guerre aiant recommencé en 1684. au fujet du Comte d’Aloft , dont le 
Roi de France s’étoit faili, fie dont le Roi d'Espagne rcfùlbit de lui donner l'équiva- 
lent, après le lui avoir ofert. Il fit alfieger Luxembourg, fie au bout d'un mois, en- 
tra victorieux dans ccrrc Place, que les Espagnols fie les Flamans croioicnr imprena- 
ble, jusques à dire dans leurs lardons , qu’ils croient forr obligez aux François, de 
les avoir li bien acoùtumezau feu des Bombes, des Garcaflcs, fie des Boulets, qu’ils (*)CVil 
regardoicnr tour cela comme des espanta vellacos (&). Rodomontade, qui n’croit 
guère de laifon , dans un rems, où l’on peur dire, fans nulle exagération, ce que l’on 
dilbit à Rome de la fin du Règne de Philippe 1 1 . que les bras fie les jambes de cette 
fa meule Monarchie, qui font les Pais-Bas, le Mila nés, fie les Roiaumes de Naples fit 

T O Aï E 1 1 . 1 2 de Je pol- 

trons. 
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de Sicile, étoient armez de fer blanc» 8 c que la tête, qui cft l’Espagne, n’étoit cou- 
(!) d'Os- verte que d’une Coiffe de Tafetas (l\ 

tu L«ue Deux mois après la prife de Luxembourg , il fe fit à Ratisbonne uneTreve pour vint 
ans, entre l’Empereur & le Roi, 8 c une autre de même date entre la France & l’Es- 
1684.. pagne, conclue par l’Empereur au nom du Roi Catholique. C’eft à cette Trêve, ou, 

P our parler plus jufte , c’eft à la bonne foi , avec laquelle le Roi l’a obfcrvée , que 
Empereur cft redevable des progrès , qu’il a faits en Hongrie, après s’être vu a deux 
doits de perdre ce Roiaume , avec l’Autriche , 8 c tous les autres Pais héréditaires. 
Obligation , dont toute la Chrétienté tiendra compte à Louïs-lc-Grand dans les ficelés 
à venir, puisque l’Empereur, & toute la Maifon d'Autriche, en ont été fi peu rccon- 
noiffans. • 

Il eft teins de finir ce Discours , & de fuplier tres-humblcmcnt Meilleurs les Minis- 
tres, les Ambaftadeurs, & les autres Politiques, de me faire au moins la jufticc de 
croire, que je le foùmcts d’autant plus volontiers à leur ccnfure, que je ne l’ai point 
compofé en vue de paraître habile dans un métier, où je recevrai, avec respcéï & rc- 
connoiflance , des leçons de tous ceux, qui voudront avoir la bonté de me redrefler, 
ou de m’inftruire » mais feulement , pour complaire aux longues & opiniâtres inftanccs, 
que m’a faites durant plus de fix mois un de mes plus anciens & de mes plus conftans 
Amis, qui, par une fauflè opinion, qu’il a toujours cûc de mon intelligence, n’a pas 
voulu faire, ainfi qu’il le pouvoit, un meilleur choix. 

Omnia tempus habent. 

Tempus occiaendi , & tempus (dnandi. 

Tempus Bellî , & tempus Taris. 

Ecclesiastis Cap. III. 
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1. 


Lettres de f Empereur Charles IV., par les - 
quelles il érige le Comté de Luxcmbcuig tu Du- 
tbé eu faveur de Wenceîlaj [on Frere. 
(1 ) Sans date. [G. G. L e 1 u n 1 t z , Codicis 
Diplomatici, pag. Z07.] 

i A k o lus Illulîri Duci • gratram. Scep- 
" trigera Gafim dignîtaris lubiimîras , fkn 
1 in inrerioribus putcllatibus & au&oritati- 
; bus clatione prxlertur , ut coinimlTos lîbi 

' fidclcs optimê gubernet conlolariom's prx- 

lïdio; quo thronus Regius tanto folidctur fclicius, & 



j. Sanè attendent., s multiplieia mérita prolitaii», A.. ».q 
A prxclarx dévotion» in lignia. quitus tu, 6c pisrclaix rkr ' 
manorix progcnitorcs tui Dormis LircENBURCKN- j ? c o. 
sis, Sacrum Komanuin Imperiuin dignis quidem Ru- * * * 
duillis honoribus vencror», ilium ttiam terviJuin tue 
menti •. amorcm , quo ad iinpcrii procurandos honores 
inclinaris attendus , Régie conlider.itionis intuitu üid- 
pidius intuvntes, auimo ddjberato, fano ctiain «encra* 
bilium Épiseopomm, & Illullrium flarumun àt Pruce- 
rum Impcrii prxdiéli acccdcnte confilio. Te, Fraitr ca- 
rillîmc, non carualiutis aillCtu, ll-J originû tuxnt-bi* 
litatc poscente, permoti, coin hic latirudo Dominai <5c 
ampli fubjeâx tibi ditionis Jpaiij, & intcrmratx tîJcs 
tu» umVcrlitatis & Populi , quo vctullo juin tempore 
Sacrum honoiarunt Imperium non immeriio rrquiie* 
bat; hodie in nûminc Dornini & Salvatori» nollii, 1 
quo omnis honor A principaïus provcirire cognos- 


ubcriorc prospcricatc pronciat, quandoindcticicnter fuæ I c j tur iM*ftn*rimus , illullramui , 6 c in venun 1 rin- 
vrrtutiv donaria largiori bcmguitaris muncre (iibdirur in c 'P e,n ^ Dnccm fublimavimut , crerimas , decora- 
fubjcdos; lie è coruscante fplcndorc rcgalisfoliinobi- v,mus & «igimus , Roman* Régi* folemnitudi- 
lifcr illc, velut à Sole radii, prodeuntes îidelium Ihtus 1 ntr POtcftarii , dcceriientes rxpre/Tc , quod tu, Hx- 
& conditîocies HJuftram , & prime lucis integriras in- redes ft Succcflures tui Duces perpefuo Omni dgiuru- 
violati lumiuis dcirimcnta non patitur, imô ampliorir j tc » noWitatc, jure, poteftate , Jrbcrrarc, honore « 
urique fcim.'JIantis tubaris ex lmctaro dccorc pertundi- I confactudinc ganderc debcatis Oc trui coiuinuo, qurbiis 
tur, dum in circuitu Scdis Augullx Illullrium Princr- , aIii Sacr ‘ lm pcrii Principes âc nommati Duces illullrcs 

... - - • - 1 freti funt fuaenus , & caridir potiumur. I crrisauc 

ruas, Oppida, Callrj , Muiïirioms , ViJIaS, Provin- 
cial, Dillririus, Montes, Colles,* plana, cum om- 
nibus filvrs, rubetis, pratis, aquis, aquanimvc decur- 
libus, pas cuis , pivciuis , pivcaturis , Thelonit, Ju- 
daii , Monctis, Judiciis, bannis lire inhibitiouibus ve- 
nationum, aux vulgariter U'ilsfaut uominatur, &p<r- 
Tom. II. Part. I. J A ms 


pum numeruj ad Impcrii Sacri dccorcm t'clicitcr ad- 
augetur. 

ff) G.C. mtf et Traiii foui P»i»nrf« tjfl. ¥*■« J’wffrt 

difeat que 1* Conte 4e Uueoibüuii; (lu eng« en Dvdie U IJ. M«rj 
W+ 
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i CORPS DIPLOMATIQUE 

ANNO n * s icfuntibn, conluctadine vel jure, Baroni- /">£sTe Endknture, 

bus, Uatntiiis, Fendis , Fnufaffe , Vafallis, Vafallii- %»✓ Faito parentrc noos Edward , par la grâce de 

I350. ifc.Mtlitlbut, Clicniious, Judicibus, Civibus, Nobi- Dieu, Roi de France dt d’Engleterre (fane part, A 
libus A Plcbcis, Rullicts, AgriCOlls , pnuperibus A di- le Duc de Bourgogne, pur loi & pur les Duchee A 
vitibus, A omnibus corutn peninentiis, licut prædiéla I Countccdc lîourgtngne, de pur la Faillage d'fflcs , 4 c 
A eornrti quxliba btitndu Domina tui compTchcndit, | pur l« Gentt de mcomcs les Diu-hce,Councec, A lidl- 
invetum principatam A Ducatum L. «reximus A cri- lage , dcmoranti enyceult, d’autre part, 
glmns, Infigoimus, ac de prvditfx Kcgia potcllatis 1 Tïsmoiûne les Poitirç A Articles, trairez A ne- 
plenitndinc dccuranius: tibi illoltri videticu prxdiâo, 1 cordez parentrc Nous, Roi fit Duc (usditi, 

Ducatum fivc Principatam. hnjusrrtodi, cum omnibus 1 Primeremknt , que nous, avatxdir Roi, pur 
Ikraoribet, jutlbui, Privilegni de etmniitaribw,quem- : Nous A pur touz noz Subgiz, Allez, Aidant* , Ad- 
admodum Uucxtus fivc Ptinotpatns intignes ab iliultri- | herentx , de Obcilfautz, avons ot croie, de ottroions, 
bus Sacrofan&i Romani ImptrH poflidentur , vcl te- : boues A loialcs Trievcs & Soeffrances de Guerre as 
nentur , vcl poflidcii confuevcrunt hïtAntus , & in | devantdit», Duc, Duchcc, A Countce, de Bourgoi- 
quantum Sacro Romano Impcrio în Fcudum dépende* , gne, A a la Bat liage d’iiles, A a toutes les Pcrlbncs 
rct: de benigiritatc Rcaia conférantes- demoramt A habitant! en y ce ali, A ded«ai les Me- 

$. 3. Dccrcvimus ctiam, A hac cdiâati Conflitutio- . tes A Fournies du dit Duché*, 
ne fancimus , quod tu , Hsrcdcs A Succcfforcs tui, ! El dureront les dires Trievcs, du jour de la Date 
perpetuo Duces L. nominari A appcllari debeatis in at> ! de celles, unque a la lin de trois anz procheins a 
tea, & onquam exteri Sacri Imperii Duces A PrtnCÎ- \ venir. 

pes tcncri A honorari, A ubicunquc ab omnibus repu- Kt parmy les avanrdites Tricves A Soeffrances, A 
tari.omniquc Jure, l'rivtlegio A honore, gracia A dig- auffi pur caufe que nous ferrons liverer an dit Duc la 
nitate, A emunitarc, absque impcdirnoito pcrfrui,qui- | Ville de Flavigny, qui cil maintenant occupe par no» 
but alii Sacrofandli Impcrli Duces A Principes, in dan- 1 Gentt, le dit Duc de Hovrgoigac paiera, tnt ferra 
dis fivc rccipiendis Juribus A confcrendis feu fuscipicn- • paier, a Nous, ou a noz Hcirs, ou a celui qui ace 
dis Fendis , A omnibus aliis, illutlrcm fatum A cou- 1 ferra députe efpcciaîincnt depar Nous, en la Ville de 
ditionem Ducunt feu Prindpum conccrncntibus , frtti ! Caleys, li clic loir adonc de l’Obbeifluice, ou en la 
funt haâenus, feu quomodoHbet potiuntur. Et ut Du- I Seignuric, poffeflion , A puifrance de Nous, ou de no» 
catus feu Principunts L. folido tirmarntuto, magis fir- i Heirs, A autrement en la Citee de Loundrcs, deux 
ntarctur A tanta le Romano lmperio magis obtigatum [ cent* mill Deniers d’O» , tm Moutoun», des droit» 
confcntiat , quanto ampliori fucrit Régie IiVriîitao* I Poys A Coyn de France , A de la value que lieu 
mu n ère dccoratus : Te, Hxrcd® & Succetïbrts tuos Mouton d’Or court au prefeat au Roialme de France, 
Duces L. perpetuo infra feripto cl.aro quidem officier I ou autre Or a la value, as termes defumclcritz ; ccll- 
gTatioüus infignlmus ut quotics , nos aut Succeflbres aüavoir. 

nollros Romanos Imp^iatorcs tive Reges ad reprimen- I A la relie Seint J oh an le Baptifirc, prochein a ve- 
dam rcbellium nodrorum fopetbiam , vcl ad nuflros nir , cinquante m:ll Moutons , 


Avno 

3 ! 9 - 


feu Imperii procurandos honores , armaros contigctit 
incederc. Tu, Hxrcdcs aut Succrlforcs tui, Duces L. 
qui pro tempore fucrint, frenum ImpctiaHs feoRcgalis 
desttarfl nollri, i laterc dextro gubernarc, A prospec- 
te débita tidei diligent’» debeatls, A in rccubiiu nitnf« 
nollrt cibos Régies, qui in lolcmnibus Curiis admi- 
<•0 nidrati fuvrint, coram nobis («») incedete ut Ce tan- 
qu*m Principes A Adclcs Imperii, Gaerrarum A Pacis 
in tempore, nollri curant A cutlodiain habcatis. 

Ç.. a. lit ^uia tu ,chartflime K rater ,tanquam Dur L. 
Sacri Imperii Vafallus A Plinceps, dum cundetn toum 
Principjium leu Ducatum L. i Rf>;ia Majdlarc in Feu* 
dum mscipcrcs, nobis velut Rontanorum Régi, A ve- 
to tuo Domino, fidcUtltit, obediemi* A fubjeâionii 
débita juramenta lolita prxftitilli, quod in Principatu 
feo Ducatu tuo prediélo Pacetn AjuÜitiam omnibus A 
fmguiis, «que paupctîbns A divitibus proeurarc vclisA 
debeas , i fficaciter & fideliter juïta polie ; decernimus , A 
hoc Regali Edtilo duximus perpetuo flatuendu.n ,quod 
tu, Hcredes A Succeflorcs tui, Duces L. Ducatum 
fivc Principatum L. prcdiâutn, cum omnibus fuis prr- 
tinentm, licut expreliatur fuperius, à nobis née non à 
Semtmimis Intperatoribus feu Kegibus Romanis Suc- 
celToribus noftris . A ab ipfo Romano lmperio , quotics 
oppottunum fucrit, debito folemnitarii honore, cum 
vexillh, ut inoris cil-, A follta rcvcrctitia fascipere de- 
beats : noltltque, ac eisdem noflris Sueceflbnbus , A 
in cafibu» ptemiflis , lient alii Imperialis Duces A 
Principes , przihrc A taccre fidelitaris, Homagii ,ubc- 
dientix A lubjcflionis débita corporalia juramenta. 

* Kll 6,150 OTnn * no homlni liceat hanc nollr* 
wuuradonis, eteftionis , infignitionis , dccorationrs A 


1. iiiui muuiuui , 

Et, a la Felle de Noël, adonc prochein enfuant, 
cent mill Moutons , 

Et, a la 1 elle de Pasqc», dcslors prochein enfuanf , 
cynquante mill Mourons, 

£ , pur parfaire bien A loialmem les devantdir» 
Paiement», par manere corne ils font par defus limitez, 
le Duc de Bourgoijtnc devautdit, A aulii les Prélat» 
de foutes et iiz , ccUaUavoii , 

Les Evesqes, «■ 

Dt Cbahr*, 

Et de U fl mm , 

Et les Âbbes, 

De Seint Bruine , de Dnan , 

De Setxt Mnriï » , de Oflun , 

De Seint Ptrrre, de Chain*, 

De Seint Saigne , it FDvigny , 

De Termnz , 

De Cifleaxt , 

De Futtnofi , 

De Maiieres , 

De U e*rte , 

De ta Bnjjere , 

De Ckajlotiim , 

De Seint Ejiiemne de Dntn , 

. 

ht de Semte Margaritt , 

Et aufli les Communes des Cirez A des boncs Villes. 

De CMo*, 

De Oftnn, 

De Duum , 

De Btan/me , 

De Server , 

De AUnthàr , 

Et de Cbafltiiltn, 


CoUailonis paglnam infringere , feu au Tu tetnerario 
quovis contraire , fub p«rna mille marcarum auri pa- 
ri, quas ab eo, qui contraire pTxfomfcrit, irrcmiflibi- 
liter exigi volnmni , A eorum tncdktatetn noflre Re- 1 Et nientmains Quinze Nobles de Bourgoijmc de* 
galis Caméra; fiseo , refiduam verb part cm injuriaml foumomei; cvflalTavoir, 0 

palforum ufibus appltcari. * n,.i.. j. n . — <*.. 


Otthe t Sire de Grantfon, 

J*f*ei de Vienne, Sire de Lenvi, 

de Vienne, Sire de Seint George, 
Henni de Vienne , Sire Je Mirebel en 1 


Montai 


10 Mvn.ïr ktftnrireisttnt y tentlttï entre F.oou .sud III. 

Roi rf Anriettrre (j ? Pu i l i f 9 r. Duc de Bout * 
grçirr. Dm» à U Ville de Gu: lion tn Hottr- 
lognt le te. Mars 1 jf 9. [Hymir, Fcrde- 
ra. Convention** , &c. Tom. VI. pag. 16t. 
d’où l’on a tiré ccttc Pièce, qui y eft tnifc par 
cncuT fous Vannée t ^60 , & qui le trouve aufii 
âan&le Tbeftuna nnm AmdotoTum^ Tom. I. 
col. 141 f.J 


%* de Montaigne , Sire de Coubei, 
Gibanlt de Mellon, Sire Derpoife, 

'Jehan , Sire de SnabtrnoU , 

Gn\ de Frtuleet , Sire Dgrcrei , 

Jela», Sire de Senne, 

Gejfrty de B lai Je y, Sire de Manotl\, 
Gmlient de Meut ne » } Sire dr Man, ru y. 
Simm , Sire de Chafleanlnuf, J 

Jehan, Sire de Mentmartin 
G aillent de PaitUy, * 

Et Givjrf de Théry, Eiqnrr,, 

El aafli fept Bourgoi»; ceftilùvoir. 
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DU DROIT DES GENS. 


Anxo 

'ÎÎ 9 - 


Hugk A*lntt % 

I‘j< ateert Hour+eaijfe , 

Gnillet Je Marcilley de Dut», 

Gaie: Fuxrner , Bourg», de SerVHi , 

M iifirt J eb. ut Don m i , 

Hn’h de Cingai , pu ÜitÏM * , 

El Mjiflre Pnehp Pmitart , Beurrais de Et, mue. 

Et chescun d’eulx priudpalmcnt & pur l’entier des 
d tes Sommes , 

Sc obligeront a Kous.ft a noi Heirs, par leur Fols, 
Sercmeutt, & Lettres, fcallct de leur Sealx, en la 
œcil’.our manere que noilre Confail vautra ordeucr. 

ti,a toutes les foiz .que aucune deî'aute des dit? Paie- 
ment? le t'erra, ledit Duc, <Se aufli les Frétait, Nobles, 


il» Meflagct cnroici a Nous ou a nos Genn , oo en- ASNO 
voici pat Nous , ou par mut Gcmx as Princes , >>cignur* , 
ou autres Lient/ quelconques, durantes les avar.tdîteS I ï JO. 
Trievcs, pur kur mifoigncs Girc.purTont fraîchement, J 
par pauma lour Frccs icloftabk», palier , repalfcr , akr, 
veuir , denvuucr fit fcjourtwr , avec lour Chkal?, 

Biens , A Hernois, en les Duchcc, Llountce,& Bail- 
taee devantdift , a u»utcs les luit que leur plerra, Tant 
«me arelUu, damage? , grcvei, dcMoûrbe?, nkmpcs- 
chei pat le dit Doc. ne par fa Lient? , Aidant? , ne 
Adhèrent?. ,ou Subqi?. aucuns , fit fan? overir ne regarder 
les Lctrrcs des avav.tdu Niellages par nulle caufe: 

Et aulfi toutes ttuncres des malades, tnglcs & au- 
tres, nos Allie?. , Aidant?, Adhèrent?, & UbdlLnn, 
qi pur leur rccreacîon A aife fe veuillent repofet A dc- 


Communcs de» Cite? A des boues Villes. A suffi quinic • morer dedein? le Faiis du dit Duc, y purronr rranche- 
NoblcsStftpt Pourgois fusnomei, fe obligeront, AcheS-j ment venir, fit demorer leurcment fit pailîükinent , 
cun d’euh de vile ment le obligera , de p?icr , ou noua de j tantcome lour pla ; rra , fit a toutes les foi? que bul’oigne 
petnc ,a Nous , fit a no? Heirs , fit en le desantdit Lieu, ! en auront ; fit a leur d — *• *—■ — * 


Hdoublcdelcs Sommes. les quclcs le Duc & les autres 
# v « oblige? auront enft failli? de paier; la quelc peine ferra 
e'ouV!^ creorue fit (-») connuile a Nous . fit a nos l Icirs , tintoll 
■•/»- apres ticic detaute, fit 3 toutes les foi? que fe ferra. 

Et, la peine paie on noun le Duc fit les autres fus- 
noinei , demorront oblige? pur les Sort & Summcs 
principales , que en.'l refient a paier. 

Et, nicnrnuins, a routes les foi? , que aucune dé- 
faille de* Faicnvrnt? avantdttz fe ferra , le dcvantdit 
- lJuc ferra les quinsic Nobles fie fepi Bourgois fusno- 


departir ils & les autres avant no- 
nier- auront faut' Conduit du dit Duc fit de les Lient?, 

I» ils le vourront rvqucrre, fie ferrant aulfi avant fal ve- 
inent conduv., à Uur Miffiou par cil , conte IcsTer- 
rts A Faiis avantnomc? s’citendcnr, 

Et cil art'avoir que les defusdites Gent? ne par- 
font entrer en Ville fermée, ne es Forterescc* 
des dit? 1 erres, Faiis, fit Bailhige, ne paflli cnfcmble 
queau nombre de cynquantc Pctlbncs aChivall, ne 
arrdler ne fejoamT y purront forsque un jour entier 
A deux nuytr. , s’ils n’ont julle caul'e pur quoi il te» y 


met, pîr leur propres Fcrfoacs, entrer Hoitages en !a coviegne necelîàJrcmrnt Flot demorer. 

Frifou do Nous, ou de no? Heirs, a la Ville de Ca- I Itsm, Acorde «Il ex tellement que, ou cas que 
Icis, fi elle foit odouc en noilre poüTancc, corne dit I Nous nom vourrions faire l'acrcr,par l'Accord de laplu* 
elt pardelus, fie autrement cft la C lice de Loundres en Rt*«t partie des Pierres de France, - 5 c le Duc de bur- 
E oglctcrrc , dedeini un Moys pTocfccm apres ticle de- goigne contredlfoit , lie nevorruit faire a nous, corne 
faute, lânx autre requellc ent a leur faire, a demorer | au Roi de France, ce qu'il doit faire, que les avant- 
illo.-qes , ou aillours que nous plerra , fan? vilaine i dites T rues ne adonc patdrnt leur force, A nous pur- 
Filfou, cnllolbccs, faux partir d'illocquc tanque les, rons ii avant procéder cnconuc le dit Duc & l'on Faiis, ca- 
c,.*caai. ^ 0 l n!71l ’ î » le Duc & les autres oblige? aurom ] lesditcs Fricvcsne euiîïcutcfleprilei ne accorde?. 

' C11 ^ ûil'rs de paier, fit les peines, par celle caufe (/>)' Itkm, Nous ferrons bailler au dit Duc, ou a l'on 
connuiJcs & ctteorucs , fosenr enurement pie?, fie à ce] certain Députe, la dite Ville de Flavigny en rclhtq’el- 


faire les dit? Hotlagcs,a leur entrer, fcTront Sctcmcnt 
par lui Fois fik fur les Seint? Ewang elles. 

Et li aucun des dits Hnlbges, apres cc q'il ferra en- 
tre?, ou en aucun temps devant , deviaft , ou s’en partirt 
fin? avoir fur cc la L’otigiede Nous, ou de no? Heirs, 


le cil, fit les bien* que dedein? font ; fiit les ranceons 
de» Frifoners de la dite Ville, & aulli des Fcrfoue* fie 
des V’illcs environ, que ne font mie uncorepaiei, nous 
ferrons cdTcr A quiter desore. 

Et noos . Roi dcvantdlr , promettons loiahnent fit 


par no? lettres Fatcntos, que le Duc fusdit donrra cnbunefoi, par le tettour des prclcnrcs , A par no* 
ou i-.-vauidit Lieu, autres, un ouplufeurs, aulïï lufli- «*preflc* paroles, de rcuir A garder fermeiiicnt, quant 
lanu , ou lieu de dtfaillantl , dont Nous ou nos q’a nous ' "" ' 


Ik-fi eu fbrrtûu contenu, dedein un Mol 


touche, les arandltcs Tricvcs, fanx venir au- 
prochciii ! cunement a l’cnconirc. 


apres ce qe le dit Duc, ou les Eldrs, ferra depr Nous , Et, li aucun de no? Suhgii, Allie?, Aidant?, Ad' 
°u«,tnn Hoirs en quelconque matière l'ur cc requis- j lieront? , A Übci/Fant? , face au contraire, nous >■ met- 


* * • 11 Cr ’ . UIVU Sll.ia.l . CX P_r wut 1«1«. 

nva-terc que dclu» elldit, A aulli fi les avantditcs Sorti- 1 Et» fi nous failons fi notable négligence, q 
Mti^coia- mes principales, A 1 er pcin.s encornes A («) connuifcs, ! Eaît damage ne fort amende par no* Subqi? , 
r, c tuiilent entièrement paie? au darrener des Fermes Aidanti,& Adhcmitx qi l’auront fuir, adonc r 
avanrdit?, ks avamJitcs Trievcs A Socffranccs ccifc- ferrons amender du noilre li avant, corne pur 


Et ed Accorde pa! entre Nous, Rui A Duc devant- 1 trons uôfire loiale diligence, fan? fraude A fan? mal 
drtr, que, ou cas que les dcvantnome? Fariones ne * Cf, /î'U, que le damage itara amende A rcdrcscc par ceux 
entrent Jour Corps en Hoffctge ou Lieu ellablt. A par 9 i Fauront lair. 

nvanere que defus elldit, A aulfi fi les avantditcs bom- 1 Et . li nous failbns fi notable négligence, que enfi 

*■ fi ’" * 4 - •»''« C..V..:, ^ Allie*, 

: nous le 

f e purra dire 

ronr de tout. A dcslort pardent tour force, demorant? I accorde? entre nosGent? Aies G’ent? du dit Duc, a ce 
routeroiv les Obligjcîons, quant a toutes aunes choies j Par Nous A lui en clpccijl Députe?, A par queux re- 
y c ». ï> , c:i lour crfefl A venue, mes les avantdNl I «mMc dUmtcioD de del datiiae fwimnlztliieriit : 
Fa ; ei nenu, des Sommes principales, A des peines Et promettons aufii de tenir A aeomplir tout ce que 
connu'! es A encorrucs, par le dit Duc, ou aucun des i nous avons paTdcvanr promis, 
avamdir? oblige?, par matière que defus cil compris, I En Tesmoignance des queles cisofes nous avons fait 
faites, roui? les autres oblige* par celle caufe foient , faire celles nos Lettres Patentes, 
dot lors qurtes de lour Foi?, Scfemcntt , A Obligacions, 

& le* Lettres ent faites de tout pardent lour force. Tons nofirc Grant Seal , a la Ville de Guillon 

I vr m, A corde cil paraître Nous, Roi A Duc de- . en Ifaurgofgne, le x. jour de Mars , l’An de noilre 
vamdit? , que le dit Duc, A aufii tour? ] C s Noble* A Rc^nc de E rance vynt primer , A d’fc'ueieterre trenk 
buk-i? des arantditz Duchec, Coumec, A DaiMa^c, J qoaxe. 
non obftantcs le» avantditcs Trievcs, fc puiifcnt fraun- in 

chcmoni arincrfe’cflalllivoir) ceux des avantdfti Duchcc I 1 1 ‘ 

A UaillagcavccApurqr il leur appanendn, A ceux de la 


Contee Ce Llotirgoigne avec A pur qi il leur plerra, ex 
ceptez ledit Duc, «ors du Faiis de bourgoigne, lan? 
eftrc reprochez , 11c danuge? , de nulluf par celle caul'e , 
toutoîoi? nulle» Genrad’Armcs, ne autre des Marche»' 
de Bourgoegnc, 11c ferront Guerre, de leur Faiis, né 
d.s Eortercsccs A Lieux , q'ils tiennent dedein* les 
Lotindes A fîir les F.ouncctes de Bourgogne, fur 
Nous., nos Heirs, ne fur nos Gcnfi , qucuqüe pari 
q’ils tbienr, durantes les Trievcs dcvajitdîtcs. 

I r fc m , parmy ccfl prclent Acord toutes maneres des 
Gêna, désarme?, A fans Arcs A Scia, & autres, 
tant de liourgoigne , corne de quoique Faiis q’ih 
loient, qi vcuUient venir en aide de Nous, ou de ifoz 
Heirs, ou d» rroz Geor*. 

Et aulli toutes nianers des Engleis. Aautresdenofirc 
amillcc, de quelque cjf.it oq coodicfons q'ils foiem, 

1 om. ü. F a k r. I. 


Obligation Je Philippe T)uc Je Bourgogne , joMais, 
four iooooo Mouton: d'or , qu'il s’engage de 
jurer an Roi et singletcnt Edoiurd 1 1 f en 
eoiifideration de h Trhe prier dente faite avec 
lui , & pour h Ccjfien de la fille de Flavigny. 

Donnée à Guillon en Bourgogne le 10. Mars 1 $ py, 
[Rymer, Ftrdc-a , Convcnrioncs , &c. 

Tom. VL pxg. NS4.J 

P Hk r »P Duc de Bargorgnc, Conte de Bourg, 

Pahcin Sire deSalms, a tou? ceux, qui ces Lare* 
verront, Salut. 

Haut Prince A puitftnl le Roy tf Angleterre, proce- 
nt fur la demande qu’il fait pour la Couronne A 
Royaume de France, feifl foa chemin avec gant OfP 
A a par 
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4 CORPS DIPL 

ASKO P ar noftre Pais de Bourgoigne , Noos, conlîdcrant les 
ne* grans maulz A dommage qui avenir pourruient a 

I J j p. noltrc die l'ais , le le die Roy dcinouraik longuement en 
yecllui, li que, pour esche-ver les diz dommages : A 
«uni pour ce que ledit Roy nous a oitroyc Trêves ôt 
Souffrance de Guerre, par l'espace de nuis A ni pro- 
chains avenir, pour nortre Duehic ôt Conte de üour- 
goigne, de poui le Bailliage d’Ules ? A aulii pour toutes 
les perlbuncs des du Duehic, Contée, de Bailliage, 
pourcu'z, & pour leurs Biens, A Nous, A a Nous 
fera aufü boUticr la Ville de Flaviguy, qui cil prêtent 
occupée par les Gciu; les quel! chofez tournent & 
tourne a trcs-grwt proffir dt quictc de Nous de de noz 
Pais dcllui dis ; concurrent A eut revenant tous ccul» 
qui de Droit & de coullutnc doivent a ce entreveuir, fit 
de no lire certaine fit cxprelle feiencc, dt aggrcablc vu 
leutc, fans aucune force ou coachon , pour les eau 
fes dclTus dites. 

Nous promettons de crcancons loyalmcnt de en bon- 
ne foy, a donner A paicr au dit Roy, ou a les Hoirs, 
ou a icuts certains Députes en celle part, ou aians cau- 
te fit puoir d'eulx, en ta Ville de Calais, li elle cil a- 
donc en l’obeifancc & en la puilfancc de poifrflîon du 
dû Roy, ou de fes Hoirs, ou autercmcnt dedens la 
Cite de Londres en Angleterre, deux cens mille De- 
niers , nomcz & appeliez Moutons d’Or , bons de 
loyaux de loy A de pois , dt du droit coign de Fran- 
ce, de de la value qc ceulz Deniers courent dt valent a 
prêtent en Royaume de France, ou autre Or, a la va- 
lue, aus tertres dclïbuz esertps; Cefl aflavoir, 

A la Feilc Saine Jehan Baptilirc prochein venant cin- 
quante mille Moutons d’Or tielz comme diz font. 

Et a la Pelle de Nocl, prochein ciifuam , cent mille 
Moutons, tielz comme divifcz font, 

Et a la Fefte de Basques, apres diluant , cinquante 
mille Moutons telz comme diz font. 

Et, oultrc, promettons, en bonne foy que, fc au- 
cune defautc loit des diz paiements faire en tout, ou 
en partie , folonc la manière que promis t’avons , Nous 
au dit Ror , ou a Tes Hoirs, paierons, au Lieu on 
Lieux delluz nommez, pur & en nom de peine, le 
double des .Sommes des quelles nous auriens défailli 
ftU^eom* de paicr; la quelle painc terta 'a) connuite , encorne , A 


OMATIQ.UÊ 

mes, faillies de paicr, fit les paities (A) connuites de en- ANKO 
courues, ferront entièrement paiecs. _ I î co 

• Et promettons loyuument que , le aucuns des diz 1 $ / ' k 
Huilages, apres ce qu’il terra baille au dit Koy, ou a , 4 ‘ __ 

les Hoir», ou en aucun temps devant il deviall , ou 
s’en Parti)! fans avoir licence fur ce csuecial par Let- 
tres du dtt Koy. ou de tes Hoirs, que, dedenz un Mois 
apres ce quil tetra répète a noilre cuugooilTânce. en 
quelque manière que le toit, nous fie nui Hoirs don- 
rons A delivcrrom au dit Koy, ou a fes Hoirs, d’au- 
tres, un j ou plulcrs , aufli fuffilàms , tel ou telz, 
dont le dit Roy ou les Hoirs feront content , qui de- 
mourront eu Hofage en la manière dellus dite. 

Les quelles choies, toutes fit lîngul-crcs, nous pro- 
mettons loyautncnt, fit de ce nous laitons ion de unir 
fie accomplir, fini* fraude fie fanz mal engin, ôt fanz 
faire ou venir a l’encontre, de parole ou de fait ; Et 
n ce obligon» nous , noz Hoirs , toutes noz hez , Vil- 
les, Challcaux , Terres, Fortercsces, Villes, Fais, 
Seigneuries, fit Biens, prefens ôt avenir, quels qc il 
foient, font, ou feront, les Biens de noz Hoirs, les 
Corps & les Biens de tour noz Sobgis,cn quelque part 
quil fuient fit feront. vers le dit Roy fit fes Hoirs, ôt les 
foubz mettons a la Jurisdiâfoa, contrainte, fit compul- 
iion de touz Juges fit Cours,. Séculier fit de (tinte Eglifc» 

Et vouions fie crcmccm que les diz Juges A Courte 
& chascun d’eufr , noz Hoirs, nos Subgrz, noz Hom- 
mes, noz Biens, fit les Biens de noz Hoirs, & les 
Biens de tous noz Subgiz, puilïcut dellreindre, & con- 
traindre, de tenir fie accomplir toutes les chofes devant 
dites , tant par Faines , Sentences de Excotnmnncmcm, 
fie Ccnfurcs de famé Eglifc, comme par arrell de Corps, 
de Biens, ou autercmcnt comme il leur plaira. 

Et volons fie creaucons que. toutes les foiz, qc ac- 
cua defaut fera de faire les paiements deflusdiz , que le 
dit Roy, par lu» fit fes Mimllrcs, porta franchement, • 
fanz rcquerre ou faire requerre noilre afïcnt, de fa auc- 
toritc propre, entrer, fainr, fit tenir noz Citez, Villes, 

CimiblU, Fortcrcsces, & en tous autres biens qe a 
nous appertiennent en Bourgoingne, fit en iceulx occu- 
per pour droit de Gage, comme les Biens propres, tant 
que plaine futisfacon l'oit faite au dit Roy, ou a tes 
Hoirs, des Somes fit Faines avantdites. 


défaite, toutes foiz fit quantt-s foiz, que nous fau- très, fit par nos cx’preires paroles espedâl, aus cxccp- 
droits des paiements eti aucun des termes dclfus diz. lions de force, de pour, fit an Privilège de la Crox, 

Et, a la painc parce ou non, nous detnourrons obli- : & a la Epillrc Dvvi Adrien, qui plus ou moins ait t lie 
gc au Sort, fit es Sommes principaux, a paicr en la ! dit que escrint, fit a touz tes Fiivilqges A L ttres du 
manière que dit dlj promettons, par la Foy de noilre Pape, dont Empereur, A d'autre Prince quelconque, 
corps, que fc aucune defautc foit en ce que promis cil, "" * '* * ’ e a *“ r 

quant que celoit, de parfaire les paiements avantditz, 
que Diex ne veuillez, nous ferons real ment A défait . 

livrer fit bailler en Hollages dudit Roy , ou a tes Hoirs, Exceptions, Remèdes, Cautrlcs , & Défailles de Droit 
en la Ville de Calaiz , le elle cil «donc en la main fit 1 Canons & Civilz,de Lieux, Perfonnes & de coiidumcs, 
pofleffion du dit Koy, ou en laCitc de Londres, dedenz 1 1 « quelles nous nous pourrions en aucune maniéré 

un Mois proebein apres quant telc defautc terott de paie- ! aidier & détendre cticomrc aucune des Convenances fit 
ment, comme dit cil , Guu aucune Monicion ou Reques- choies avantdites. A clpecialemcnta la Loy qui dit gcnc- 
le a nous faire, quinze Nobles hommes ; c’dl allàvoîr , rai Rennneiado» non valoir fc cspedal M nv procède, , t \ L ,f_ 

Voulant fit avançai» que celle general Renunciacion picccd*. 
ait autant de force, cflat,& vertu, comme te touz les 
Juif ne dt Pieunt, Sire dt Lonvy. Cas, Foins, & articles des Loy s, Canons, & de tou- 

i/rtjji de , Sire de Saint George t tes autres Loys, y fculteut de mot a mot en tes Let- 

tres exprciles , 

Et a parfaire & tenir loyautncnt , fanz fraude fie fanz 
mal engin , toutes les choies avantdites fit chascun d’i- 
celles, fanz jamaiz faire ne dire a l’encontre par nous, 
ne par autre, en Jugement, ne dehors, noilre Amie 
a, i-»ài a, i -i» . 


Ofbe Sire de Gr.ttifrti , 

Jafoe Je tienne. Sire dt Lonvy , 
f/rtjçi de yie*»ty Sire dt Saint George , 

Henry de tienne , Sire de Mtrebe ! , 

Httgh de Momtagn . Sire de Cmcêet, 

Gii-Mtt de Al. iJa , Sire Üeffoijfe , 

G ni H ente Sire de Stucey , 

"Jehan , Stre de Samieratn, 

Gay de Frelon , Sire Dœrteit y 
Geoffroy de Blaify, Sire de Manoiller f 
G ut Item de MontagHy Sire dt Marrtgne y 
Pùineet, Sire de ChaJJeaanaef, 

Jehan , Sire de Montmarti » , 

GniUem du Pailler , 

Girart de Ihory , 

Fscuier, 

Hui Menus sfuhriol , 

P et n fart Bonrgoije , 

G Ht Ilot de Marcilly Bourgoit de Dijon, 

Gniot Fonrmen, Ùonrgoit de Sertmr, 

AI ai/b e Jehan Dandry , 

Hngenin de Clngny Bonrgou tfOrcnn , 

Et Alaijîre Phiîleiert Pat Hart Boitrgoir de Beanne , 

Les queux , tout fit chascun d’eulz , entreront per- 
fonnement au dit Lieu , ou es Lieux , dedens le dit 
Mois, en la Prifon du dit Roy, ou de fes Hoirs, A 
demourront Hollages, ‘en quclconqcs Lieu ou Lieux, 
fanz vilaine Prifon, que ledit Roy leur vonldra afi- 
giK'r ou bailler, fiais d’itlccqes partir tout que les iom- 


pai iiuia-, tu j , ne utnor», uoiirc Ottlic 
A f- eu! Coulin A COnfeillef Othes , Sires de G ram on , a 
jure en noilre Ame lur les Evangillc> de Dicti,pjr lui cor- 
porclement touchées, au quel nous donnasmes exprès 
A cspccialc pooir de ce faire, par la manière qui dclTus 
cil compris, par le Tcsmolgne de ces Letres , faites 
A donnes a Guillou ci» Bourgoingne , le dtrn-m jour 
du Mois de Mars l’An de Grâce Mill. CGC. cin- 
quante & nuef. 

Parti/U Obligation des Seigneurs 6? Bourgeois de 
Bourgogne , qui fe rendirent t. tnt ion futur leur Pue 
au fusdit Traité. [Thdkums Novus Anccdo- 
torum , Tom. I- col. 141p. Ex Autographe m 
Divioncnlî Caméra Compu forum affervato.j 

A Tous cclx qui ces pretentes Lettre» verront 
Nous Othe Sire de G rançon , Jacques de Pi. me 
Sire de Lonvy, Hugue de Fine Sire de Saint George, 
Henry Je Pt eue Sire de Mbbcl, Hugue de Al ont arm 
Sire Couches , Gihaut do Meüo Sire d’Espoife, Guil- 
laume Sue de Scnccey, Jt^n Sire de Sombernon, Gaj^ 
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Amtn Sire durcis, Geoffroy de BLifn Sire de 

/VNNO MwoOly, Gaiïhuùje de Mmag* Site de Mirriguy , 
I 2 cO Simau de CinJIel-nnef , Jehan .Sire de Montas* - 
" rin, Guiliiaoie d* PâUicr , Girard de Tbary E*-' 
cayen , Hagucnrn /fuient , puinfatt Hourgcaîfc, 
(îuiJJot de ïïfjriHty bourgeois de Dijon , Guyot 
Fournier bourgeois de Scmur , M e . Julun U»ndry % ttu- 
gueniii de Ctngny bourçco»'t d’Ollun , M f . rhilc- 
berr Paiünrt bourgeois de Iréaoltic , l'ai ut ca nollre 
Seigneur. 

Gomme trcs-piiiiCint Prince Te Roy d'Angleterre* 
allant fur la demande qu’il lait au Royaume , fit pour 
la (Jocronc de France, leill Ion chemin avec Ion grand 
ho/l pour le Pais de Bourgongne; & nollre redoute 
Seigneur le Duc de Bourgogne confideram les très- 
grands mais & demarées que pourraient avenir à Ion- 
dit Pats , II* ledit Roy dcmorall plus longuement* 
en icels : pour efehiver les avantdit* mais & domaige*, 
& aulQ pour csull que ledit Roy a donné audit Païs 
Trrévev A IbtfraitccS de Guerre, à durer pour trois ans 
prochains avenir, laquelle choie tournera à très-grand 
• profit doudit raïs , & quitté du Peuple demorans en 
icdle : noilredit Seigneur le Duc pour très grant deli- 
beration fit avis, fit heu* fur ce avec les Prêtât* , No- 
bles, A Commnnr* de fondit Pais, a promis de paicr 
*udi: Roy fit à les Hoirs, pour les fusdites caufet, 
deu* cent mile deniers d’or à mouton , i certains tours 
& termes accorder , comme ès Lettres nollrrdit 
Seigneur le Duc fur ce faite fie contenus plus i plain. 
Nous dc/làj nomitK’i acceptât! v 1rs dcvantdècs pro- 
ine/Iês , quant d chacon de nous tuichc { fit defirans 
que la befoigne fc face par manière que accordée ert 
entre ledit Roy fit nortre Seigneur Je Duc dcvaotdits , 
«St voulant pourveoir d plut grande llhurté dudit Rov, 
fie de Ils Hoir*, de leur tenir fit accomplir les pave- 
ments, fie toutes les autres choies pour noilredit Sei- 
gneur le Duc devantdîc, accordées fit promiftt ; nous 
« chacnn de noui de uollre franche fit aggrcaubk* vo- 
lonté, fie fans aucune force ou coadion fur les fusdit- 
tes caulcs, grantou* fc promettons, fit chacun de nous 
promette fit grance lealcmentfit de bonc foy, dedonner 
fit payer audit Koy, ou d fcs Hoirs, ou d leurs ccrrains 
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formes fit nos Hoirs .tous nos Cités , Villes, Cbiftiaulx, ASN3 
Fortcreires, Terres, P»ïs, Sciguorks, preréus itave- 
nir, cinelconquc ils foknt , font ou fttoot, les corps 
fit les Ucn* de tous nos Subgé*, en quelque part qu’ils 
forént notes , vers ledit Roy , it-à’fes Hoirs , fit les far- 
mettons, à la juridiction , contrainte, curopulflon de 
tous Juges, fit Cours Secufas fit de faittte kgUfc Et 
grontons fit VOlOOS , que teidits juges fit Cours, fit cha- 
cun d’eux , noos fit chacun de nous , fit nosdits Hoirs 
fie Sobget; p ui fient deflrtindre fit contraindre de tenir 
fit accomplir toutes les choies dcvxr.tditcs, tant pour 
arrcll de corps fit de bien*, comme pour quelconque 
autre maniéré Et anlfi volons fit grantous, que tou 4 - 
tes le fois que aucune «kfautc fai de taire les paye- 
ments deifusdits, que ledit Roy fit fcs Hoirs, pour lity 
fit pour fcs Minithes, pourra franchement, fans requé- 
rir noftre afl'ent , de fa propre audlorW , entrer fit uifir 
nos Cités, Villes, Charttaull , Fortcrefles ,5t tous autre* 
biens que i noua appartiennent , fit iceux occuper pour 
droit de giûçes, comme fcs biens propres , tan quet 
plein ne laristadion l'ok faite audit Rov, ou a fcs Hoirs, 
des fournies fit peines avaniiitcs. Et renonçons pour 
la teneur de fcs pre flûtes Lettres, fit pour nus espres- 
fes paroles , aut exceptions de force, de paout , fit au 
Privilège de la Croix, fit d laEpillolc d’un Adrian.qob 
plia ou moins eut cité dit, qucexcript; fit i mus le* 
riivilciges fit Lettres du Pape, fit d’Empcreur,fic d’au- 
tre Prince qnejconquc, empêtrés ou 1 empêtrer, fit à 
leur force, etîcd , ou venu, fit à l'exception de nvo In- 
dre d’aagc, de compcnfation, fit de relUtutiou à l’en- 


Députez en cerre partie A ayans caûfc fit pouvoir d’eux, 
en la Ville de Calais, fî clic l'oit adonc de l’obeiflance 


fit en la jxvflcfïion dudit Roy. ou de fes Hoirs, fit au- 
trement en la cité de Lonarc cil Angleterre , deux 
cens mille deniers d’or appeliez Moutons , des 
droits , pois fie coin de France ' 1 * • • 


lier, A généralement i toutes Exceptons, Remèdes, 
Caurcles, fit detfenfes de Droit Canon A Civil des 
lieux, perfonnes, fit de coudümc, pour lesquelles nous 
nous pouvons en aucune maniéré aider fit deffendre en 4 
contre aucune des convenances fit choies dcvaindîtcs, 
fit cspecialcmm i U Loy, qui dit que gineraül Renon- 
ciation ne vaut , fc cspccial n’y précédé ; von 


Jean Je ILptiRc pr<Khain, cinquante mille moutons, 
tels comme die cil, & à laFcIlcdcNocl adonc prochain 
enfuivam, cent mille moutons j fit à la FelledcPas- 
q uc de fors prochain en fuivant, cinquante mille mou- 
lons. Er plus, gramons fit promettons en bonefoy, 
que le aucune dcrâute desdits payements fc fait en par- 
tie ou en tout , fit par maniéré que nous Je» avons par- 
dellus promis, que nous payerons, fit chacun de noos 
payera audit Roy ou i fes Hoirs , 6r en Lieux delfus- 
dirs, pour & ai non de pcinae, le double des fournies 
lesquelles nous aurons aiiiti faillis de payer : laquelle 
peinne fera encourue, commlfe audit Koy, ou à fcs 
Eloirs, tantoR après riculx delîiiuts, fit à toute* les foi* 
que nous fondrons des payements en aucuns des ter- 
nie* dcvantdirs, fit la pcu-ine paicr au non, nous de- 
tnourrons oblréids pour le fort & les ibmines principa- 
les avanrdircs i payer pour manicrc que dciTus cft dit 
Et grantous fit promettons aulfi pour le* fois de nos* 
corps ; & chacun de nous promet , que en cas de 
ride defau te, fc aucune fe face, fit à toutes les foi* 
que ce faute (ce que Dieu ne vucillc) que nous fit cha- 
cun de nous, fins autre requcflc eut à nous faire, en- 
trcTons nos corps en oifage en la prifon dudit Roy, ou 
de les Hoirs, à ladite Ville de Calais, ii clic foit adonc 
cri l’ooeiflincc fie poflèfllon dudit Rov , on de fe* 
Hoirs, ou autrement, en ladite Cité de Londres en 
Angleterre, dedans un mois prochain après tidc de- 
faute du payement, fc aucune avendra: fit illccqucs 
ou ailleurs que plaira andit Rov, ou à fcs Hoirs, de- 
mourons hoiïaigc fans partir d’illequcs , tain que les 
fouîmes, lesquelles nous aurons enfi taillis dcpayer,en- 
Icmblemcnt avec les peines pour celle caufc encourues fit 
commifes, forént cmrérement & pour manicrc que der- 
fus cil dit, paiés : lesquelles choies, toutes fit fïngu- 
promettons Icalcmcnt, fit nous-meisme* 
fanons fort, de temr fit accomplir fans fraude fit lans 
mal engin, fit lans venir, ou faire venir i l’encontre, 
de parole ou de fait, fct a ce nous obligeons nos per- 


- 1 voulant S 

creantant que celle générale Renonciation ait tant de 
force, effet fit vertu, comme li tous les cas, points fit 
articles de Loij, Canons, & de tontes antres , y fos- 
fofcnt de mot en mot exprcfic* en ces prcùmcs, fit de 
mieux parfaite fit tenir loyaumcnt, fans fraude, fit faus 
malengin, toutes les chofes devatudites, fit chacune 
d’iccllcs, feos jamais dire, ne faire au contraire pour 
nous, ou pour autre, en jugement, ne dehors, nous 
fit chacun de nous avons’ plein* , fit crcanté* uos fois 

. en ta main délire de noble homme Mcflirc ...... 

ôc_dc la value que ; prenant nos fois pour fit en non du Rov fusjit, fit de 
tuvoir i luy donné , & aufit 
Evangiles-Dieu , pour nous 

corporeloment i ou chiés de tout ce qui dit 

cil. Et li aucune chofe feroit faite au contraire, nous 
voulons fit greantôns, que nous foions tenus fit répu- 
tés pour fau fit perjus, fit complis de foy faillie en tou* 

Heulx pour devant toutes perfoncs. Entcs- 

moing de ce, nous avons mis nos fiais en ces prefente* 
Lettres .faites & donnée* le difîme jour de Mars, l’an de 
grâce mil trois cens cinquante noef, en la Ville de 


tîculx deniers court fit vaut à prclent au Royaume ( fos Hoirs , pour ctpeeial pouvt 
de France , ou autre or i la value , aus ter- ! à nous jures fur les fàinâs Ev 
mes tîclibus escrits : c’cft a/Tavoir â la Fcftc de Saint | corporclement touchiés de . 


Gucuillon en llourgoigrie , l’an fit le jour deHusdiz. 
L adule Lettre efl fit liée de vingt-deux jeamlx tu pe lû- 


tes queues de art ronge. 

IV. 

TraRatm Paris inter A N G L i jf. , 6 ? F r a n c i ,e 
Regesj Ouô Régi jJnglije dtvetfa Civitëtes 
& CafteUa ccduntur. [Henricus de 
Knycthon Canonicus Lcyccllrcnlls de 
Event ib us Anglûe I.ibro quarto. Inter Angîi- 
cana: Hiftorix Scriptorcs X. a Rogf.ro 
T wisden editos. Col. ztSzq.] 

R E x Angiix habcrc debet totam Aquitaniamfit Vas- 
coniam pro perpemo absque reverfb, Civitatcm 


\ 

i. 
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quoque de Pcytre* cum Calècllo, coin toto Comitatu 
fit Patria de Peytcrs : Item totum feodum de Durward : 
Item totam terrnm de Belvil! : Item Civitatcm cum 
Lailello de Saintona cum tota Fatria de Saintona tain 
ultra aquam de Charent quarn dtra aqnam : Item Civi- 
tatcm Andcgavix cum Callcllo cum tota Fatria Ande- 
gavix: Item Civitatcm cum CartcUo de Paragors cum 
tota Fatria in circuitu : Item Civitatcm cum CartcUo 
de Caours cum Patrta de Caourfma: Item Civitatcm & 
Cartcllum & terrain de Tarkc : Item Civitatcm fit Fa- 
triam de Wigornciïa : Item Civitatcm fit Caftrum fit 
terram cum I’atrra de Caurs : Item Civitatcm fit Cas- 
telium cum Fatria de Augelnxiüa : Item Civitatcm & 
A 3 Cm)«H 
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7. Mai. 


<5 CORPS DIP 

Caftcl’.um de Rodefyi fit Patriam de Vagit : Item ho- : 
magia, fcrvicîa fit honore» Comitumdc roysfit Anne- 
nak de Paraeorcnli fit Vice Couiitis de Lyngetia ; Et 
Snvicia de dictis Dominé pro terri» quas habent in an- 
te diclis Patriis : hein Moftrcllum fuper mire cum lois 
farinent iis : ltctn intccrum Gomttatum de fournit': 
item Catlellum cum Villa de Calelia cum Domintis & 
Calldlis Mcrk , Üaodcgatc, Colite, H animes, VVaîd, 
Sc* cum terri», mariscts, boscis, rivulis, rediribus fit 
cum vcilïturis Ecclctiarum & omnibus pertinentes. 
Item onwes Infulas appenjente* ante dictis üotniinis. 
Item Cartcllum cum toto Comititti de Gvncs cum luis 
pertinenriis. Item Cailcllum & Villam de Rochdl cwn 
omnibus luis pcrtiiicntiis. Et ad itla firmiccr fit invio- 
labiliïer perperuis remporibus oblcnanda juraverunt 
utrûjoc Regel fuper Sacramento Corporis Jelii Chrifti. 
Simili modo juraverant Magnates utriusque partis pro 
fc fit Hxrcdibus atque Succclloribus fuis coram II i. 
ArchiepiscopSs te VIII. Episenp-s cm Indenturis per 
Sigilla ambarum Part ium munit», fie pro tedemptione 
Régis Francise darent. 


Trcie atteint entre la France 6? I' J*tfc terre par 
Charles Dauphin de France ^Edouard 
Prince de Gales , à Chartres U 7. Mai I Jtfo. 
f R ymer, Feedera , Convention» , &c. 
Tom. VI, pag. X7f-] 

C Harles, ainsne Filz du Roy de France, Regent le 
Royaume, Due de Normand/, 6c Dalphiu de 
Vienne, a tout cculz, qui ces prefentes Lettres ver- 
ront, Salut. 

Savoir t'aifons que. 

Corne entre , 1101 amer & feaulz, 

Le T. le fl Je Beenmaiz, ttojlre CbanceUenr y 
Monfitur Charles , Sire Je Mantmerevey , 

A Ustfi- nr Jehan le Membre , dit Bouchteaut , Mares- 
thdl Je Fronce y 

Mwfieur Eymar: Je la Ttur % Sire de I ’inay , 

Mofienr Kaanl Je ReVenaS. 

Al ■>* fient Sy mon Je «»rr, Çhivalers : 

JMéiftres Ejhenne Je Parti , 

Et Pierre Je la Chante , 

Noz Confcillicrs , 

Fl avccqucs cuit pluioars autres Çhivalers, Clercs, 
& Sages de nollre Confciî. 

Noz Procureurs & MeHagcs cfpccîals, a ce faire de- 
par Nous, pour Moufeigttcùr, & pour nous, efpecbl- 
Itwnt eltablit , 

Et aiaiis depor nous Povoirs de faire traiclicr, aeor- 
der, promettre, & jurer en l'Ame de nous, 6 c pour 
Monlcigneur, 6t pour Nous, bonne Paiis fit Acort , 
bonnes frieves, & luial s d’une part. 

Et Manjiettr Régnant Je Cahhani , 

A fusjîenr Bortbeltni Je Bnrgbaih , 

Maufiewr Front Je Ilote y 
lî.uurctz : 

A Ion/ieur Mites Je Stapleton t 
Ruh.tr t ta Fâche , 

Et Nael l.ortng , 

Chivalcrs : 

Procureurs fit Meflage» (&CCilo!t de Moniteur Ed- 
ward Fîlz Ainsne du Roy d'Englctcrrc, dpedalmeut 
a ce cftabliz, fit aianz fctnblablc Povoir, 

Et avec eu II plufours autres Chivalcrs, Clers, & 
Sages du Confcil , du dit Roy d’Engletcrre d’autre 
part, 

Sur tout les Deseors 6c Articles , pour les quels 
dloicnt Guerres, qui lonc temps ent aurc, entre les 
de u y Koys, leur Royaumes dclPusdys, fit Nous, les 
Allez, Aidans, 6c Amis, d'une Partie & d'autre, ait 
clic traielîe bonne Paix & Concorde final , toux jour* 
dnrcr.au pleiîr d.C Dieu, contenants plufours Articles, 
les quels nepevent inie cflre acompliz en biicf temps. 
Et pour ce convient que, ce pendant, bonnes Trie* 
ves fie luials Ibient prilrt , acordccs, tenues, Regar- 
des , d’une part fit d’autre, tant de leurs Royaumes, 
que de Gens leur Royaumes, 

Nous , pur l'onneur Âc reverence de nollre Scint 
Fétu le Pape, qui pour ce a envoie devers nous fes cs- 
pccials MdTagcrs (c’cBaÜâvcr) 


LOMATIQ.UE 

I L'jliit JtCbany, A nNO 

Mvnfiettr Hughes Je Gtneve , 

Et le Moiflrc Je l'Ordre des Fr fret Prêcheurs , * 3 ® ® 

Qui fur ce nous ont requis , a grint in 11 an ce , 

En nom de Monlcigncur. & de Nous, pour lui &. 
pour nous, & pour les bubgcz, Alict, Aidans, & 

Amis, & pour les notices, avons otrroie de acordc, a- 
coraons 6 c octroions , au die Roy- d’Engletcrrc , a fes 
Subgiî, A Hex, Aides, & Amis, bonnes Tticvcs fie 
loiils, du Date de ces Lettres, jusqcs au Jour de la 
Saint Michel prochcin venant.fic d’icellui Jour lusqcs a la 
Saint Michel qui ferra l’An M. CCC. LXl, fit tout 
le Jour de la dite FcÜ, juvqucs au Soleil couche. 

ht acordons , voulons , fit oitroions, es noms de 
Monlcigncur fie de nous, fit pour tous les deiftis dis, 
de nollre Partie, que les dites Trêves loyent tenues * 
gardée», fie le* procurons, en bonne foy, faux fraud 
fit tant mal engy», es noms devantdit , tenir fie faire 
tenir Armement par tout le Povoir de Monlcigiurvr fit 
le noltrc. 

Parmi les quelcs tout les Subges d’une Partie & d'au- # 
tre, 6c de l’un Royaume fit de l’autre, purroiu fran- 
chement, fan/ contredit, alcr fie venir paiiiblcincnt de 
l'une Roy .ni me fie l'autre, 6e Marebans maichander fie 
; faire (OUI Coutumx de bonne foy'. lanz blasme fie fins 
rcproeisc, tout en le mancre que J’en povoit 6c lbuloic 
en temps de bonne Paix terme, fit que le on que?. Guer- 
re n’eufl elle entre les diz Koys, Nous 6c les Royau- 
mes. 

Et ne procurent, ne devront les dys Royt, ou leurs 
Subgiz, Alicz, ou Aidans, durans les dites Treve*, 
prendre, ou cmblcr, es cbolcr, ou autrement occuper 
ou empèse hier, en quelque imncre, aucune Vilk-j 
(.'.hallclz, Foricrcseev, ou autre Lieu ; Mail céderont 
toutes Robbcries, Piüerics, Prîtes de Pcrfonnes, Arfu- 
res, Kaviii-mcnrs , Prifcs , Rcprilillcs , Marques, fie 
Contirpriles, fit tout autres Maléfices par Terre fit par 
Mer. 

Et , fc aucune choie ellort fait ou attempte de la par- 
tie de Monfcigneur, ou de la nollre, ou d'aucun, on 
par aucun du povoir de Monfcigncur, fit de nollre, 
contre ce que deflus ell dit, encontre le* dites Trie- 
ves, Monlcigncur 6c Nous le ferons rcpare'r, fit met- 
tre au premier fit deu citât lan* delay , li toll corne 
Nous, ou noz Députés en ferons requis, 

Et ferons rendre fit rcliablir ce que fer r oit robe, 
pris, ravi, ou pillic, ou i’cilïmaiion d’iccllcs choies , 
ie elles n’ciloient trouvée* i 
Et pour aucun de» Falz ou Attempiaz ddTusdtz, fc 
aucuns y averoient, ou fiuz cQoyrnt, uc fenovent ou 
1 pourroycm cllrc enfraumts ou bii lires les dites Trêves , 

‘ne Guerre pour ce dire fuscitec, mais feront repaie 
1 fit mi» au primer fit deu citât, comc dclii* cil oit, fit les 
Malfaiteurs en ferront punit deeemenr. 

[ Niais cculx , qui lêtrosent ignorans des dites Trêves, 
fit iraient jull caulc de la dite ignorant, ne ferroyent 
pas punit fc il fel'oicnt ou avoient fait aucune choie 
contre les dites Trêves. 

Les quelles Trêves tenir fit garder, fit faire loialment 
tenir fit gard-r, fit les aliempt.ui, corne dit dl, répa- 
rer fie faire réparer, fit mettre au primer fie deu ellat, 
nous avons fait promettre fit jure, en l’Ame de Nous, 
par noz diz Procureurs & MeUagcs. Traidcurs de la 
dite Paix , a ce fait espccialmcnt ellabiiz. 

Et, pour plus diligemment les Elire tenir ** garder 
comc dit cil, fit pour faire droiture de Priions fit de 
toutes complaintes, qui posent ou pourront avenir en 
temps a venir, en temps de Trêves , fie pur les at- 
temptat réparer, nous avoins députe fit commis, dépo- 
tons fit commettons, Conlervateurs des Trêves, 

Le dit ALufieur J*bu le Meiugre AJaresthal Je 
France , 

Monfienr G stuc hier Je Lor, 

Monfienr Kami Je K ave nul, 

Monfienr ’J.tques Je ülorn , . 

Moniteur Régnant Je Goui/lont, 

Et Monfienr Gnuhart d' Angle t y 
Tons Chivalcrs, 

Et chascun d’culz , 

Et nient mains, les Baillies, Capitales, pour Mon- 
feigneur. fie pour Nous, de* Lit ux.Uail Liges, fit Paiis, 
ou les avendront, fit chcscun d’culz, 

As quelz Nous , de par Monfcigncur , fie depar 
Nous, mandons , fit commettons par fes prelcntes 
Lettres , que diligemment fit loyal ment riegnent fit gar- 
dent, fit lacent tenir fit garder Armement , les dite» 

Trie- 
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ta DU DRO'IT 

ANXO Tritm par Je temps dcJîiudir, & ficevt droiture I 
nut de Fri faut, non cardans Icars Convenances, co- 
1700 . tnc en aune cas appcrrenints a faire, co temps dcTrc- 
J v«», au* Conferratean <ffcdl*>. 

Et n’elî mb noilre cutcm, que fe le» G «il de l*Oft 
du dit Roy d’fc'ng.’cterre pmrotau VlnQlcs, Aumnii* 
les, Pelles, Vin, Char, ou autre choie, pour !a nc- 
ceSiux de lotir Vivre , ou de leur* Chevaux, eo fon 
aiinr hors de Royaume de France ou fcngkterre, de 
cy a un Moys, <}uc il en foient, ou aucun d’euls, re- 
pris, oo approcher., ou «npelcJiicv - uwj que if ne fa- I 
cew autre prife, arfure , occupation de Kortcreffc, ! 
raWlfcmcni de Femmes , ou autre malclicc , que de 
prendre pour lour Viyrc, dorant le dit Muy» UotJbul- i 
ment. 

Ire h, ponr ce , que aucuns Garnirons , de Gens 
du Roy d'hnçletme, démoliront, par aucun temps , 
en aucune Fortcrescei, ou Challcaux en France, oo 
ailleurs , oo Royaume de France, nous voulons ét ac- 
cordons que ils paillent lever ticllcs Racncons, A en 
lelcmiMicre, corne colz les ont levers & tenues avant 
ce» heures, pour Jour ^’ivrè éfc pour fa Garde des dys 
Chaftcaulr à Forterescet, fans y celles croiltrc, ui.t 
corne il demourront es Liens detiusdir.. 


DESGENS. 7 

Et que il puWent franchement acheter êt cîi porter AkHO 
Vittitks, & les aie lis a luet nifbmble, «uïTi corne les ./ 
autres Gem des cit Lico», & de» Pais environ , les * 
acl'utersmt, fini fraude & fini malice; mais que il ne 
prcngncr.r, oo pillent, ne tmblent Fortcrcscej , ou la- 
cent antre maléfice. 

Sur toutes tes queles choies , & Icoti dcpcndence» 

& appert tiKiices, noos voulons S mandons atoui les 
JuiJkcs, Subgh, & Fcauli du Monlicgncur, lit de 
Nous , requérant tous antre» que il obeiflent & in- 
teitdem ans dit Confervaïuurs , Bailles, Capital!», 
dt autres d é fit» dh , lit a leur Députes it a cluscun 
«Parti. 

En Testnoiog de la quelle choie nous avoms fait 
mettre noArc Sec! a ces pteientes Lettres. * 

Donne a Chartres le vn. jour de May , l’an de Gu* 
cc M. CCC. LX. 


Pur le Coafnl, eftj u a Chartres. 

N. Ds VlIREî. 


VI. 


8. Mai. Traite de Paix entre - Edouard Prince de Gales 
AïoLt. d'une part) (F Charles Dauphin de faut- 
um'u ce t b Duc (r) de Normandie y petti la dili- 
FaAJrcB, nonce de J z a n Roi de France , prifonnicr en 
jfnletene. Fait à Brtligmy (z) U 8. Mai 1 3 60 . , 
[O. G. Leibnitz, Codicis Diplomatie! , ' 


pug. zo$. en François. Du Cuesne, Hift. 
d’Anglct.,d’Ecoflc&: d’Irl.Tom. I. pag. 684. 
R t m cr, Fardera, Convcntionrs, Scc. Tom. 


Vl. pag. 178. d’où l'on a tire crue Piccc, en 
Latin & en François , parce que la Copie en 
paraît plus ancienne , & plus exaâc, outre que 
îc Latin peut iervir a entendre divers endroits 
du François.] 

C Harles, aitisne Fîîz do Roy de France, Ré- 
gent Je Royaume, Duc de Normandie, & JJau- 
phin de Vienne, a touz cculz, qui ccs prc&mes 
Lettres verront. Salut. 

Nous vous faifons /lavoir que, 

Oc J« Debaz « Dcscort quelconques, mcnn 
& démenez , entre Monlirc Je Roy de France * Nous 
d'une pan, 

Er le Roy d’Englctcrre d’antre part, 

Pour bien de Pais, trt accorde le vitr. jour de May, 
l’An de Grâce MîJJ. CCC. foiiamc, a Lretigny de les 
Chartres, en la manière qui s’enfuir, 

I. PREMIEREMENT, que Je Roy d’Englcterrc , 
aveac ce que il tient en. Guyenne & en Ga«coignc, 
aura, pour lui , & pour Ici Hoirs, parpetudment & a 
touz jotirï . toutes les chofes qui s’cnluivcm, a tenir 
par la manière, que Je Roy de France & fon Filz , ou 
aucun de fus Anccftres, Roys de France, les tindrent, 
c’elt afçavoir. 

Ce QUE EN Sou VE R E I NE TE EN SoUVE- 
JttlHtri, CE QUE t.N DkMAINE EN ÜtMAI- I 
NE, 

Et par Jcs temps & manières au deflouz déclares , 

La Citd, & le Chailel. & la Conte de Poitiers, & 
tonre Ja Terre & le Païis Je J’oltou, cnfambïc les Fiez 
de Thoart, A la Terre de OcIevRle, 

La Cité & le Chaftel de Xainâcs , & route la Terre 
& le Hais de Xaînftongc, par deçi & par delà la Cha- 
rente, 

La Cird & le CbaAel d’Agen, St la Terre & le Faits 
d Agcnoîs , 

La Citd, & ]c Charte!, & toute la Conte de Pîerre- 
H Terre & le Paii» de Picrrcguys, 

La Cité & le Charte] de Limoges, St la Terre & le 
Paiis de Lmtoitn , 

& de Caours, & la Terre & le 

rans de Çaourcm, j_, a 

fi )I1 «voir «ci fia fit U EiiiKt de C4Îe» à Ja bauïli* de foiiiet» 
le I e. ifftemoit. 


Traftatus Pacis inter Eduardum Wal- 8. Mai. 
liæ Principem ex una parte, & Caro- AlllUit .. 
lum Delphi num Vicnnæ, Ducemque 
Normanni* ex altéra parte, pro libera- 
tionc J o ann is Francorum Regis in 
Anglia captivi, Bretigniaci, prope Car- 
not um , conclufæ aie 8. Mail Anno 
1360. 


K A K O L U S , PrÎM^emeut Régie Fr /mû* , Rtttnj 
Regunm , Dttx Normauui/e , y* Delfhmus ritn- 
nx , L'mvcr/is , prxfeutet Litcrat i"fpt/lutu , Sain- 
tcm. 

Natam votw fjiimti qaid. 

Super omnibut Fitinut Diieordiit Omi>ustnm^m , 
wterô & 4 giret/Sy inter DaMmu.-.i nuum Il/gtm Freud* 
& Nos ex porte ttua , 

Et Régna Amgüx ex perte altéra , 

Prpfter bonus* Paeit . e/l cvneordatum , oétat* die 
ATmi, A eut Oa>R:m Millejtmto y treceuiejimo , ld fexa- 
gefimoy aprni Bretiguy juxta Caruotani , Modo qui j'eqmi- 


uod teuet t » 
Hteredibut 


Prim 6, (fuàd Rex Astghe, cum iil» au, 

A p ui tamia l'aie on ta , babrlut , pro fe {ff 

fuit y ftmper Ijf iu perpetuam , omeia eux feauuntur ,/<- 
ssemdit per euudem modem , y«o Rex Francia, b' hiius 
fttus y aut alitjxii de PrxJeceffanbus fuu , Regibmt Fran- 
cise y teuxeruxt iUa , vi délie et , 

Il LU O QU O D IN SurERIORITATE IN S U- 
PEHIOR1 r A T K , ET ILLUU QUOI) IN DOSIA* 

,n:o in Domamio, 

Et per mijji b tempera isrferiùi déclarera , 

Civitatem, CtfhuMy *3* Coma arum Pidavi. e, b* 
totam Terrant b 'P et riant de Piâuvta. mua cum Fe ode 
de Thouart , b* terni de Belleville , 

Civitatem b* Cajlrum XauAu/e , b* Cotant Terrant b* 
Patriam XanAuneufem , titra b ultra Char en ton , 

Ck itatem b* Cajlrum Agrnneu . , b* Terrant b* Pa- 
triam Agettuenfen , 

Ch ic atem , &àa/lrum . b* totmm Cowitatssm Pe- 
tragersceufe , b Terram b Patriam Petragerieeufrm , 

1 Ci i i totem & Cajlrum Lentoi icenje , b Terrant b 
Patriam L emovicenfem , 

Cn it aient b Caftsum Catureenfe , b Ternis» & Pa- 
triam Caturcenfem , 

dit- 

(0 C'crt un Village i une Beuc de Chance». 
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8 CORPS DIP 

An >»0 La Cité t & teChaftcl, St le Paiis de Tarbc, & la 
Terre, Palis, & Conte de lligorre, 

I ÎOO. La Conte, la Terre, fie le Fai» de Gaure, 

La Cité fie le Ctalhrl d’Engolcsmc , la COr.tc, la 
Terre, fit le Paü< d’Engolcsmois, 

La Cité St le Chaflel de Kodeis, 

Et la Terre de Paiis de Rovergue, 

Et s’il y a aucuns Seigneurs, comme le Conte de 
Foi», le Conte d’Armirnsc , le Conte de Lille, le 
Conte de Pierregurt, le Viconie de Limoges, ou au* 
très, qui tîcgneut aucunes Terres ou Lieux, dcdciu 
ks Âlctes des dix Lieux, il feront Hommage au Roy 
d’Englejcite, St tou'4 autres Services fit devoirs, deuî. 
a eau le de leur Terres ou Lieux , en la manière que il 
ont fait ou temps paIFé. 

2, I T h m , aura le Roy d’Fuglctme tout ce que le 
Roy d’Engletcrre.on aucun des Roy s d’Engleterre an* 
ciennement tiudrcnt en la Ville de Monftered fur la 
Mer , & les Appcrtcmnccs. 

3. Item, 'aura ledit Roy d'Engletertc toute la 
Conte de Ponticu tout entièrement i faut St excepte 
quc,fc aucunes choies ont elle aliénées, par les Ro>s 
d’Engletmc, qui ont cllfi pour le temps, de laditte 
Conte (t appartenances , de a autres Pci Tonnes , que aux 
Roys de France, le Roy de France ne fera pas renu de 
les rendre au Roy d’Engletcrrc. 

Et, le les dittes Aliénations ont cftfi faires ans Roys 
de France, qui ont ellé pour le temps, fent aucun 
mo : en , (t le Roy de France les ttegne ad prêtent 
en fa main, il les IctTcra au Roy d'Englctem- cmie* 
rement; excepté que, le les Roys de France les ont 
eut par bschange pour autres 1 mes, le Roy d’Engle- 
tmc délivrera au Roy de F rance ce que l’on a eu par 
Eschange, ou U leUcra les chofcs ainli aliénées. 

Mais, te le Roys d’Engleterre, qui ont ellé pour le 
temps » en avoient aliène, ou tranfportc, aucunes cho- 
fes en autres l'erfonnes , que es Roys de France, & 
depuiï. foient venues es mains du Roy de F’rauce, ou 
autli par Fartage, le Roy de F'rancc ne fera pai tctiu de 
les rendre. 

Aulli le les chofcs deflus dittes doivent Homage, 
le Roy les taillera a autre , qui en fera Hommage au 
Roy d’Fngletcrrc; fie, fc il ne doivent Hommage, Je 
Roy de France baillera un Tenant , qui li en fera le de- 
voir dedcoi un An prochein, apres ce que il fera par- 
tie de Calais. 

4- Item, le Roy d’Englcterre aura le Chanel St la 
Ville de Calais, 

Le Chatlel, la Ville, St Scignouric de Mer ch, 

Les Villes, Chafteatu. & Seigneuries de üangate, 
Couloignc, liâmes, Walc fit Oyc, 

Aveue 1 erres , Bois, Marios , Rivières, Rentes, 
Seignoüries, Advoiaifons d’Kxglifes, & toutes autres 
Appartenance* , & Lieu», currcgîl'anz dedent les Me* 
tes ou Boundes qui enfuirent, c cil al y avoir. 

De Calais pisquc* au Fit de la Rivière par devant 
Gravelinghes: de aolii, par le Fil de mesme la Rivie- 
- rc, tout entour Laos le : & autli par la Rivière qui va 
par dcli Poil: fit aufli, par mesme la Rivière, qui chiet 
ou grant Lac de Guigne», A jusque* a Fretun ; fit d’il- 
lcucpar la Vallée entour la Montaigne de Calkully, 
cncloant mesme la Momaingtte, St auflt jusque» a U 
Mer. 

Avec Sangaré, Se toutes fes Appartenances, 
y. I r em , le dît Roy d’Anglcttirc, aura le Chaftel, 
St la Ville, fie tout entièrement la Conte de Guignes, 
aveue toutes les Terres, Villes, Chafleaux , Fotteres* 
ces, Lieux. Hommes. Hommages, Seignoüries, Bois, 
Forci , Droitures d’icelles, aulli entièrement comme 
le Conte de Guignes, detrvncmcnf mort, les tint ou 
temps de lii Mon : fit Obéiront les Egides fie les bonnes 
Cîeni, cllans dedvaz les Limitations dudit Conte de 
Guignes, de Calays, St de Merch, & des autres Lieux 
dcllus di/,au Ror cPEnglcrcrrc, auifi comme il obeif- 
füicnt au Roy de Fiance, fie au Conte de Guignes qui 
fa pour le temps, 

I ou us les quelles chofcs , de Merch A de Calais, 
contenues eu cellprcfeiit Article & en l’Article prochein 
ptcccdant.le Roy d’Engletertc TtNDRAtx Ufmai* 
me : Excepté les Héritages des Eglifcs, qui demour- 
rout ans dûtes Eglilês entièrement, quelque part qu’il 
fttattalTu: St aulli exceptés le» Heritage» de» autres 
Gcni des Pair» de Merch & de Calais, alfn hors de la 
Ville de Calays, jusque» a la value de cent Livres de 
Terre par An, de la Monnoyc courant ou Paiis, & 
au dcflotiz : les quel» Héritages leur deniourronc jus- 
qurs a la value dctlus ditte, & au deflbut , 

Mais les Flcrrtagcs A Heriuuions, affilez en laditte 
Ville de Calais, aveue leur appartenances, demour- 

root, 


LOM ATIQ.UE 

Ci titatem , Cafhrttm , * Patrid m de Tarte , ÇjT Ter- AKNO 

ram, if Palriam, if Garnit atxm bigarre, _ / n 

Comi tatum , 'Tarant , if Patriam de Gaure , * 3 

Ctvitaicm ff Caflmm Engelit/neofi , Comitatam , 

Ter ram , if Patriam Enga/iimenfem , 

1 Civu.uem if Caflmm de Rtden f 

El Terram if Patriam de Rovergue, 

El fi tin faut aliqni Doutini , fient L omet Fnxi , Ca- 
rnet Ar manioc i , Carnet Injulamm , Carnet Petrogarice»- 
fit , Puecemet Lemwtctnfit , amt alu , q m t tuent aiiquat 
Terrai t el Laça finira Meta* diûarum L aforrtni , tpfi fa- 
rtent Hamaginm Ütgt Angüx, iff on:mta alia Servi tia 
tîf Deteria, débit* eanj'a Terrarum & Los errant fuo- 
rnm , msdn <{Uo ipfi fecerunt tanponkuj retr (rotin. 

2 . Item, kabebt: Jiex AngUx tatum tUud , amd 
Rex Auglia, ant itlujut ex Kegtbnt Anrlix antiattitàt 
teuuerunt in Pilla de Mnnjlrtl Jnpra Autre, {ÿ Perti- 
nent! ai jiiat. 

3 « iTEM, babeMt dtehu Rex Angine latum Cumita- 
tnr» Je Pantiem integr aliter , ftha & excepta fui J, fi 
aiijna fntrint alien,ua per Reget Angine , y ni pra ttm- 
pare fnernnt , de dut! v L «mi tôt h Pertintntiit , & tüiii 

P trfonis , yuan Régi b tu Francia , Rex Froment nuit te- 
rne tur ilia redaere Régi Angltx. 

Et, fi diâo Alienation et fnÜf fntrint Régi but Fron - 
cio, fui fnernnt pra t empare, fine olufna media , & Rex 
Front t.e ilia terne t ad pra fent in manu fna , ipfe ifla dl- 
mttset Régi Anglix intégré ; excepta f nid fi 1 Reget han- 
Ctx 1II.1 Eibnerint per Etcombtnm pra oliii Terris , Rex 
AngStx liberabit Régi Franc ix illud anod knhneri ! per 
Enambinm, vel dtnuttet fibt bnjuimadt alun ata 

Se J, fi Reget Anglix, fui fnernnt fro tempare, alié- 
nai et mu , vel tr an fl nier un! , aligna atiii PtrfaUtt , i/uàm 
Regibnt Iront tx, pajltà devenemmt ad manut Régir 

traneix, vel etiam per Partitiunem , Rex franeix ne» 
terne futur fila reddert. 

Tim , fi fnpraJUtd debeant llamaginm , Rex Frantix 
dabit tilt aller 1 , ant faciet llemagium Reri Anglix-, if, 
fi fila mm debeant Hemagium , Rex franttx tradel nnnm 
Tenentem , qui fibt fat ut Deveria infra nnnm A nnnm 
praxtmnm, pafhjnam ipfe rectfj'trit de Calefia. 

4 - Item, tabebit Rex Anglix Caflmm ff Pillant de 
Caleyt, 

Caflmm, Pillant, if Dominium de Ale rl , 

Abu, Caflra If Uominia de Saudtale , C éloigné. 

Hommes, Irait, if Oyc , 

Cum Terril , battit. Murait, Riens. RedJitibnt 
D. nantis , Advoeatinuikui EccUfiarnm , {f emutbnt nliir 
Pertinent tit , if Lotis, iutcrjacentibtu infra Ale: as if 
Biin.las qu e fepnnntnr , videlieet , 

De Caleyt nique ad Ffinm Ain caram Graveling: if 
etiam ,per Ffinm ejnsdem Rivi, tetnm tn circuit n Lan- 
gle: Et etiam Rtvi qui vadit ultra P ail ; Et etiam per 
tandem Rivnm , qui cadi: in magnum Lattrm de Gteyntt , 
if arque brelan ; f exmdè per ï'jllem,tn tire ntt n AI,n- 
tii Calbaily, tuclndenda enndrm Ahntem , if etiam ni- 
que ad Mare, , 

Cum Seagate , if omnibus fuit Pertinentiir. 

5- ITEM, Jidat Rex Anglix babebrt Caflmm , if 
Pi/lam, if tatum integr aliter Cumilatnm de Gn\nes , 
cum omnibus Terril, Ifiht , G offrit, FartalHiit , Lotis , 
Haminibut , llomagtit, D jaunis t , Boscii , Foreflit , if 
Jnribui earundtm, ita intègre fient Cames de Guy nés, 
eiltimô mari ans . fila tenebat tempore Marin fax if 
«bt dient amnes Ecclefix if prabx Genres i exiflentet in- 
fra Limitaticnei Jiclorum , Comitatûi de Guynes, de 
Caleyt , de Mtrk if de omnibus aliit Lotit fupradirfir , 

Régi Anglix, fimiliter fient ebeiiubant Régi Franc ix , 

Sf C ami n de Guynes , qui pra tempore fuit. 

Qux omnia , de Aferk if de Cxlext in prxfenti Arti- 
enlo tf proxi m> precedente (intenta, Rex Anglix te- 
NEBtr 1 m 1 ) o m a s 1 o : Exe cp tit J/xreditatibnt Ec- 
elefixrnm , qux ntanehnnt dtilis Ecclefiit intégré , abi- 
cunqne fitx fnerint ; if etiam excella ll.rreditjtibni . 
ait arum Genrium de Patriil de Alerk if de Calefia, ex- 
tra I ’tllxm de Calefia pofitit . usant ad valorem centnm 
Libr.it amm Terrarum per Annum , Manet x inrrtntit tm 
Poirin , if infra ; qux Uxredti.net illis remaxebnnt ni- 
que ad valtretn jupradidum , if infra ; 

Sed HxreJitates if Alanfu.net , pofitx in dUla Pilla 
Calefii , cxm fuis Pertinent ni , remasubunt , in Do- 
MANIO 
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AkSO K>nt, rt » 

- oruciier 3 fa VQW ' *' 

I J 00 . mu , en U Conte, 


DROIT DES GENS. $ 

'd’Elgtatene, pour en J u asio, Régi Arghx. ai itdè srdnuuJnm f rt [ aj AnKO 

j u - t i— sa tiijm reMdMtkgHt Habitant tàm r* Comité- * 

Terra de G>n*ti omaia Jua Dsmauta m- X J°0* 


ao tord’Engletcrre, pour eajUAsio, A/ji 
fit au® demourrout aus Herî- i luatatc; ÿ* «* 
Je, 4 fiTerr« «Je Guignes, to« [/», / r »V/.* , 


leur»’ IXniriAtes àitiereiiK-nt. fc revendront pUine- l tegrl, ^ revtnient pkui -, 'ejttepo iU» f**W éâ*m efi 


ment; faut et «te du efl det^nfrontaiions, Meta, 
A Rotide» en l’Article procheip précédai*!. 

6 , Irtu, A ai; nié «ii que Je dis Rur d’Eaglccarc , 
A fc i* Hoirs, auront & icndfbfii toutes les lires, ad- 
iaccnz au* Terres, Paris, A Lieux avant iiiMnmex, en- 
lambic aveuques toutes les antres Illes, lesquelles le 
dit Koy ej’Eoglctttrc dent a prêtent. 

7. ! tem , cli Accordé que le dit Roy de France 


de Corfroutidvuiiat , aller* r, O 1 Brntbs in Aruatl* 
prtxme précédente. 

6 . Item, Coir.'ora.rtjn,B tfl pnij didus Rex Autli*^ 
if Hxredej’fnt , haletant *y teaebuat ouates lufalai , 
adjacentes Terni. Pétrin , rj Lotit fuper nommât a , 
fimnl tnm élus omnüai Infnhs, ftai eh dns Rex ttnet 

de prxfente. 

j. Ite 4 , efl Covordninm jmoJ Aidai Rex Fr tutti* 


& Ion Alas.nf Filz , le Rqçent, pour cul»,/: pour tout I te {**' Prunogenitv, Regtus, pro ipfn , llarcdibu ^ 
leur» Hoirs & Succciieon , au plutoil que bien pourra , 1 SMcctferiboi fait , finit eaa ficn friait . abitue fronde 
fan r'rattdc 6 c fcax mal engin, A au plülurt deJcn* la b 1 dri» nuio, ty ni uhimnm titra toi vu bondi Mi- 
J'eflebaim Michiel, proebein venir, en un An, ren- ibatlts, froxuno ventarnm, in unum Annurn, reddrnt , 
drout, baiiierunt. fit délivreront au dit Roy d’Engle- j traient. & deliberoiant Jidj Régi Angh*, V **>**- 
terre, 6 c a toux lés Hoirs A Succellê nrs , 6 t rhuilpor- 1 fit I lartdtbus & Ssscccjferibus fais, (y transfèrent sueot 
terotit en «ruls, toute* les Honneurs, Obédience». Hoiti- I omma. l havre 1 , Ubedieutios , / hmagn , LigeaMim , 
rru^’cs , Ligcanccs, Valliuls, Fiez, Services , Kccog- j t'efJlvi , Feada , Sert'itia, Recngnitionei ,jara,m 
noilijriccs," Droitures, tnere 6 c mixte Imperc, 6 c tou- i u mixtiim Imperium, fy omm-nxiét Jaritdtatta 

: k...... U .iiv. . . t lïV.' IffH 


tri potentat hahert , fax periinernut , pertinent , {ÿ po- 
ternnt pertinere , per yxomtan i*< eanfam , titnlnm , 

.r«r evlorem Jnrii , illis, Regtiins & Caen* Francia , 
oecafiene Ci cnaimm, C*mi tutu va , Cajlranm , 1 'illarnnt , 
Terrarwm , Pair 1 arma , InjaUmm, tü* Lorvrmtn fnprs- 
msminatoram , ÿ Prrtinmtiam &.Oefendea- 

tmm jaorma , ubicnntptte jnmnt , ÿ* aluxjnt eommdem , 
ohipxe .tlicfuo mJr retmend» illis , Hxreàthas U Snc<effo i 
r liai fait, Kegikm tel Ctrrovx traneix: 

Et eiiam mand, ihiiai Aidt Rex & jnui Pnmt-genifnn 
per I, itéras fnas Patentes, oiamini Àrekifpiscopis ,Epis- 
eopis, ^ *r/vr Pi r laits Honda Etelejia , Jy «uw Co- 
mitihns , P'ieeeomitiiiMS , llarvaihui , Nokilibus , Citi - 

T F bai , & mut anihaseampae Chitétmn , C omit.tt a nm , 

Illes, À Lieux avatir nommez, qu’il obcillent an Rojr 'Ter tarant , Petriorsrm , Infalxrnm , & Loctrnm fnper 
d’ünulcteiTC, & a lés Hoirs, & a leur certain Com- ! *K.*ifor*/i)r*rJw, dédiant Régi Aaghx, & H* redt- 
maude rneju , en la manière qu’il ont obéi aus Rois & ; bas fats, & toram certit Mandant, mole puo ri/edierant 
a la Clourotmc de France: • ) Reniai fcy Coron* Fronrix: 

Et, par mcsiiirt les Lettres, leur quirtront èc abfol- ’ Et, per eeudem fans Literos , Hht aepaietaknnt & 
dront , au miels qu’il fc pourra faire, de toui Hom- ah/uli'ent , mehùi pao fieri poeerit , de nmmbat Jhtaagin, 
" ‘ 'I h de h tôt thaï , Jurante* lis , Obhratsombas , Hnbjedtom- 

1... 11 .r. f.a:. U 


«S <i 11 v e it 1 1 v r. t t z , A tout le Droit qu’il avoient 
nu povoient avoir, appartenoient , appirticnient , fit pa- 
vent appartcuir, pour quelque caufc , tiltrc , ou cou- 
ler de Droit, a culs, ans Roys & a la Couronne de 
France, pour caufe des Otez, Contes, Cbatliaui, 
Villes, Terres, Paiis, Illes, & Lieux avant nommez, 
& de routez leur Appartenances fit Appendcnces, quel- 
que pan qu’il ibienc, A chascune d’icelles, fenz y riens 
retenir a culs, a leurs Hoirs ne Succcircurs, aus Roys 
ne a la Couronne de France : 

Et aulii manderont le diz Koy & (bn Ainsné Filz , 
par leurs Lettres Paternes, a touz Arccresqucs, Fves- 
ques, de autres Prclaz de Sainte Eglifc, a aufli aus 
Contes, Vficontc* , Barons, Nobles , Citoieiiï. , & 
autres quelconques des Citez , Coûtes, Terres, Paiis, 


mages. Fois, àcremenz. Obligations , Subjcctions, fc 
Prontctiês , faiz , par aucun d’euJs, au Roy & a la 
Couronne de France en quelque manière. 

S. Irtu, A cordé eil que le Roy d’Engleterrc aura 
les Citez, Contez, Chalfcaux, Terres, Paiis, Viles, 
& Lieux avant nommez, aveuc toutes les Appartcncn- 
ces & Appcudcnces , quelque parc qu’il foictit, a tenir 
a Luy, A tout fes Hoirs fc Succclfeurs , heritablc- 
menr A pcrpctticlcmem , en Uemaimecc que le Roy 
de France y «voit en 1 ) t m a i h e , & aufli en Fié, Ser- 
vice , S o u y j: r 1 1 n k r k ou Ressort, ce que 
les Roys de France y avoient, faufrout que dit cil par 
dulJb» en l’Article de Calai» A de Merch- 
Et, 1c de» Cites , Contes, Challeaux, Terres, Paiis, 
Illes , A Lieux avant nommez , Souvereimetes, 
Droit, mere & mixte Imperc, Jurrsdiâiuns, & Profiz 
quelconques, que tenoir aucuns Roys d'Englcterre il- 
lovecqucs, A CO leur Appartenances A Appendcnccs 
quelconques, aucunes Aliénations, Donations, Obli- 
gations, ou Charges ont efle faite! par aucuns des 
Koys de France, qui ont dlé pour le temps putz l»x. 
Anz en ca, par quelque fourme ou caufe que cc foft, 
toutes teles I>onarion«, Aliénations, Obligations, A 
Charges font dcllbres , & feront du tout , rappelées , 
calices , & anuullecs , A toutes chofes , ainli don- 
nées , aliénées , ou chargées, feront rea! usent A de 
fait rendues A baillées au dit Roy d’Englcterre, ou a 
les Députes especiauls, a mesme l’entierete, comme il 
furent aus Roys d’Englcterre depuis Ixx, Anz en ca, 
au plutoil que l*«n pourra, fxnz mal engin, A 
tart dedenz la Saint Michiel , prochein venant , en un 
Au, a tenir au dit Roy d’Englcterre, A a toux les 
Hoirs A SucccfTeurs , parpetuelment A heritablcment , 
par manière que dell'us cil dit: Excepté ce qui cft die 
par dcllbuz en l'Article de Ponticu, qui demourra en 
là force: & ûuf A excepte toutes les chofes données 


bas , ÿ Pro/ai fumibas , Jadis , per alipnem illarnm , Régi 
Çÿ Coron* brantix pno mn doenmpae. 

S. Item, Concord.ua»: efl auad Rex A agit* babehit 
datâtes. Conotatms , CaJJra , * Terras , Patries, Inja- 
las, E sta JnpraJido , eum otaxtims Pertinvntiit & 
Dépendent Ht , nheampae fatrirrt , smeado fiot , fcs* H*~ 
te Jri* s fats, Isf Snctrfjirrtbai fais , b.ereditarihter ÿ 
perpétua, in DoMAMIO tilltd pua J Rex franeix tbi 
bitaaïf tu DOMANIO, *3 tuai n in FeoJo , Senttio , 
Super 10 r i t a t r vel Resorto, Hlnd pwJ Re- 
get Fr a* ri* rit bximernnt , faltso toto f au J dtHam cfi fm- 
perins, ia Articaio de Cale fia ÿ de Mer b. 

Et, fi de Civi/atibas , Cous itattbas , Coflris, ‘Terris , 
Po/riu , tÿ Iafmlis , Igf. Loris f*prawomi**tii , S U P E- 
RIOR I r AîlBliS, Jaribas, mer u {gf mixto Impers», 
’Jfai isJidionibaj , profilais pasbuseampae , aux teae- 
bat Rex alipan A agit* ibidem, ij 3 ta e ornas Pertinea- 
tiis {5 Dcpeadeatisi pawnsiumpue , ait pu* Aliénations , 
Donutiones , Obligé: lomej . aat Ontralianes fart* fumât 
per atipucM ex Régi but Franeix , pus fuerant pro t em- 
pote , titra feptmagint a Anna s, per puamiumpue formant 
yel eau font , or* ne s taies Doaationci , Ahcmarioxei , Obli- 
gations , {y Onvratusnei fiai Jekim , & ernnt tn loto , 
revotât* xalfxfjf aduallat*\ ’jf ornai a fie douât a,alienata, 
aat orner ata, eraat realittr.'ig de fado refiitatajgf tradita 
dtdo Régi Aaglix, t el Députât 11 faii jpeiiatibas.in eadem 
imtegritate , fit ut fartant Kegihas Aagtix ante £y titra 

- , prxdidos feptuagintn Ann» s , ritiùs au» fieri poterit , fin* 

au plutoil que l’en pourra, fxnz mal engin, A au plus- 1 dol 0 malo, & ad uhimum ritra Fefium Sandi Muhaeht 
h» a«l«M 1- xr;>kl.i “" k *™ — * — — proximo vent arum . i» uaum Aauam , tcaeada dido Régi 

A agis*, fgf omnibus Hxrejifut & Sun efforibni fuis, per -* 
petuè cÿ bxrcditoriè , per modam fnpradidstm ? illo ex- 
cepte pnod didam rfi fuprr i» Articule de Pont ira, uni 
remauebtt su fuo vigore ; & fulvis & exieptit omnibus 
J*nat u {y aliénai 11 Etclefiis , pu* illis remaud/stut pa- 


le aliéné» aus Ejgliics.qui leur demourronr paifTblcmcnt ' rificè su omnibus Patr/is tdf Loch , hu fuperius & iufe. 

en tous les Pans A Lieux, ci dellus A deifouz nom- 1 — A * • ■ ' n — r — j a us* 

mez ; ii que les Perfonncs des ditte* Eglilés prient 
diligement pour les dix Roys, comme pour leurs Fon- 
deurs ; fur quoy leur confcfcnccs en feront char- 
gées. 

9. Item, ett Accordé que le Roy d’Engleterrc 
foutez les Citéz, Villes, Challcaux, & Paiis deifouz 
Tom II. Part. I. non^ 


rsùi nosmuatn , ita pub J Perfore* dril.iram licetcfiarum 
prec futur diligenter pro dtdis Regtbus , fient pro fuis 
Fseadat tribut ; fteper pue eruut eorum eonfeieuti* out- 
rât*. 

t). ITEM, Concordat *m efl pue J Rex Augli * emmd. 
Cn it at< s , F illas , CaJIra , (gf Pétrins, uommata fupr- 
B rittij 
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10 CORPS DIPLOMATI Q_ U E 

iKJmttia , qui anciennement n*ont die des Roy, d'En- ! ri»i. *.« funmn: Regm» /Ughs, bO*. A VN O 

gfeterre, aura & tendra, en l'cllai fit aufli, comme le bit (fi tenebit , in co fié h (fi uhter , fient /(.extrait- ja(5o. 
Roy de France, ou les Filr, les licuncnt a prefenr. ; cia (fi Ftlii fat ttnent ad prxfeus. ... * 

10. I 1 em, et; Accordé que, fc, dedenz les Metes 1 10. Item, Concordrcum efl auvj , fi, :n\ra mttat 

des diz Paiis, qui furent ancicnient des Koys’d’fcnrçle- ‘ diRamm Fat r , arum , qux juerunt aett quitta Regtim 
terre, auraient au âmes choies, que autrcfoiri n’cuïicnr | Anglia , ejfient cliqua . qua ah^i non fuerunt Regttm 
die des Rojrs d’Engletcrre , dont le Roy de France ; 'fyj 1 ** •* quorum eré poffieffimt Rex rrxntix die tielh 


ctloir en polfcflion le jour de la Mantille de Poitiers 
(qui to le xix. jour de Septembre, l’An millCCCLVl.) 
elles feront Ht dcmoutroitt au Roy d’Fnglctcrrc, fie a 
les Hoirs, en la manière que deflus cil dit. 

tt. Item, ell Accorde que le Roy de Vrance, fit 
fon .limité Filr. , le Raou, pour culs, fie pi>:*r leurs 
Hoirs , fit pour tout les Roys de France, fit leurs Suc* 
cclfeurs , a tour tours, au'plustoil que pourra faire, 
fanz. mal engin, & au pluibrt dedenz la Saint Mfchicl, 
prothein venant, en un An , rendront fit bailleront au 
dit Hoy d’tnglctcrrc, fit a touz les Hoirs, & Succcl- 
feurs, fit transporteront en culs tout les Honneurs, 
Kcgalites , Obédiences, Hommages, Llgeanccs, Vas- 
laulj , Fiel, Services, RccognoUraitcc» , Scrcments, 
Droitures, mcrc & mixte Impcrc. toutes tnanicrcî de 
Jnrisdidsons hautes fit balles, RclTors, Sauvegardes,* 
Seignouries 4c Souvereisk. tes, qui «p* 
partenoienr , appartienent , ou pourroient en aucune 
manière aparteuir, au» Roys * a la Couronne de Fran- 
ce, ou a aucune autre Perfonne, a caufe du Roy & de 
la Couronne de France, en quelque temps, es Citer , . 
Contes, Ghartcaulx, Terres , Paiis , Mes, & Lieux ; 
avant nommer, ou en aucun d’ciils, & a leur Appar- 
tenances & Appendences quelconques , ou es Perfon- l 
nés, Vaiïiuls, ou Subgiez quelconques d’iccul», foient 
Princes, üux. Contes, Vicoutes, Arccvtauues, Eve»-, 
ques, & autre* Prelax d’Eglifes, Durons , Nobles, * 
autres quelconques , fanz riens a culs, leurs Hoirs, 
fit Succellcurs, la Couronne de France, ou autre que 
ce loir, retenir ne referver en vcculs, pour quoy Ih, 
ne leurs Hoirs, & SuccclTeurï, ou autres Rois de 
France, ou autre que ce foit, a caufe du Roy ou de la 
Couronne de France, aucune chofe ne pourront clia- 
lcngicr ou demander, ou temps avenir , fur le Roy 
d’h'iiglctcrre, fes Hoirs,* Succeircurs, ou fur aucun 
de \ allàuls fit Subgicz avantdiz, pour caufe des Paiis 
& Lieux avant nommez , 

Einlî que tous les avant nommez Perlbimcs,* leurs 
Hoirs, & Succeifeurs, pcrpetuclment feront Hommes 
Liges & Sabliez du Roy d'Englctcrrc, fit a touz les 
Hoirs, fit Succeircurs, 

Et que le dit Roy d’Englctcrrc , fes Hoirs, fit Suc- 
cdTeurs, toutes les Pcrlonncs, Citez, Contez, Ter- 
res, Paiis, llles, Challeaulx, fit Lieux avant nommez, 
fie routes les Appartenances fit Appcndanccs, tendront, 
auront, fie a culz demourront pleinement, parpetucl- 
ment ,& franchement ,en leur Seicnourie, S o i> 
VERElNETE, fit OBEISSANCE, Ligeancc fie Sub- 
jedion, comme les Roys de France le» avaient fit te- 
naient en aucun temps paJÎc, 

Et que le dit Roy d’Englctcrrc, fes Hoirs, fie Suc- 
cefTeuts, auront fie tendrout pcrpetuclment touz les 
Pays avant nommez, aveuc leur Appartenances fit Ap- 
pcndencc», fit les autres choie» avant nommes, en tou- 
te Franchifefic Liberté parpctuclc , comme Seigneur 
Souverain fie Lige, & comme voisins au 
R ovfic au Royaume de France, 

SENZ Y REC06N01STRE SOUVERCINTI, 
OU FAIRE AUCUNE OnEniENCE, ÜOMMACf, 
Ressort, SunjECTlON, tr senz faire, 

EN AUCUNE TEMPS AVENIR, AUCUNS SER.- 
viciouRecognoissance, a us Rois ne a 
la C o v R o N N E dh France, des Citez , Con- 
tez, Chalkaux, Terres, Paiis, Il les. Lieux, fit Per- 
fonnrs avant nommez , ou pour aucun d’icelles. 

11 . Item, efl Accordé, que le Roy de France, fie 
fon Ain»ne,Fib. renounceront cxprcfiêment 
au» diz Ressorz & Sou v e ri ikete* , fit a 
tout le Droit qu'il ont, ou povent avoir, en tomes les 
chofes qui , par ce prêtent Traittic, doivent appartenir 
au Roy û’Ènglcterrc. 

Et, fimbteblcmcnt , le Roy d’Englctcrrc, fit fon 
Ainsiie Fill , renounceront cxpictrcment a toutes les 
chofes qui, par ce prefent Traittic, ne doivent dire 
baillée», ue demeurer au Roy d’Englctcrrc, fie a tou- 
te» les Demandes qu’il fofoit au Roy de Fraucc, 

Fr . par e»pccial , au Nom fit au Droit de la Couron- 
ne fit du Royaume de France, 

Et a l’Üntigc, Souveraineté, fit Demeine du Dtichic 
de Normandie, deTourcine, des ‘Contez d’Anjou fit 
du Maine, 

El 


Piâafienfit ( ,7:1a tint deeimd noua die Septembre , An- 
na Uammi mitlefimn , Treetnttfima , QjunqHa^cj. na 
Sexto ) ilia trient C 3 * reMAxebunt Régi A agit x , & ilx- 
reJtbttt fuit , modo qtto ftiperiiu dictant cft. t 

II- ITEM, Contor datant efl qnod Rex Francia, (3* 
Primèrent:*! fn;it , Regent , pro Jîr.fef Hxrtdibm J mu , 
C 5 * pro ontnibtti Rtgtbttt Francia, i£ Sltecel/artbni fait y 
inperpttnitm , nttùi qtto fieri patent , fine duto maio , (y 
ad Hltimnm titra Fefimm Sanüi Ahcbatlii ,preximo ven- 
t tentai , in tentent Amant , redJent & tradeni dtlîo 
Régi Aàglia , (jj* oMuibtu H.crtÀthm , {j* Suceeffi- 
ribnt fetit , y transfèrent im rot om nia Honores , R<- 
ga/t taies , Ubedien/ias , Hontagia , Lireantiat , l'as- 
fallut , /•coda. Servit ia , Rewgnitionet y jstramentXy Ju- 
ra, mènent & neixtnin Imperium , omnimodat Jurn- 
diilianee allas {3* bajfat , K e fort a, Salvatgardiaj , £3* 
Dominia iÿ SuPERtORlTATES, aux pertine- 
bauf , y pertinent , vel patemnt quamidoitùtt perUnert, 
Rcgthns & Cortmx francia, vel alicni alteri Perfonx, 
tanta Régit y Curant Francia , qnotmmqne tempère, in 
Cinitatibnt , Cvmitatibxti , Cafirit , Terru , Pairiit ,/n- 
fnlit, {3* Lotit fnpenki nominatif , vel in aliqno eornm- 
dem, y Perrineisfin ^ Uepettdentiii finit qnibnunm- 
que , vel en Perfionit , l'ajfalht , ant Snbditit qmbnslibes 
eornntdem , fint Principes, Duces , Comité e, Filet omi - 
tes, Arthtepitcnpi , Epntopi , alii Ecelefiarnm Pr.e- 
Iffty Baronet , Nabi/ei , & ah: quitnmxue , , lisant tillo 
ipftty Haredibttt (ÿ Snceeffi/ribni finis , Cor en. v Francia, 
vel alteri , qnttnmjue finit , retinendo i ci refervandn im 
eit dem , profiter quod tpfi, née Haredet , fy Stuc effares 
fini , nus olit Reget Francia, ant alint quitnmqne fnerit , 
bccafione Régit {3? C.oron.t Francia, non potemnt thonid 
Vendit are vel peler e , in fintnrum , a Rege Angh.e , lia- 
redibtu, (3* Snceefforibnt finis , vel ab aliqno Vajjdllor nm 
Î 3 * Subditorum fupradtdloram , causa Patriamm (3* Lo- 
torttm fiuperins nominales mm , 

Itaqnid cames fiuperiùt nominal a Perfonx , & H,t- 
rtdct ifif Suce effares fui , ermnt imperpelnùm Hommes 
Lige: y Subdit 1 Régit Angltx, (3* omnium ILcrtdnm 
èsF Sueeeffiornm fuomm , 

Et que J diâns Rex Anglix, Haredet , £3* Sneeefforet 
fini , omni a Ptrfonas , Civitatet , Terras , Infini, u , C a fini, 
Cÿ l.oca prxwominata , & omaes Pertinentiat Ztf De- 
fiendentias , tenebunt , baùebunt , fis* en rem.mebnnt ple- 
nè, inperprtuùm, {ÿ liber/, in Jus Dominio, Su- 
PERIORITATE, fit O DE U 1 Ê N T 1 A , Lige ont, â & 
Subjeâione , fient Reget Francia ilia haine, une C3* te- 
nnerstnt ali J no tempe* e prxterilo , 

Et qnèd prxdieita Rex Amglia , Hxredes , & Sneees- 
fiuret J ni habebnwt & tenebunt, inperpetttum ,omnet Pa- 
triai fiuperiùt neminalas ,cnut Pertineutiis (3* Apetnden- 
tiîs , tsr ah a fiuprn naminata, tu omni Franc ht /ta & Li- 
bersate inperprtuum, fient Do MINUS SuPREMUS 
et Liezus, (s 1 sieur Vicinus Régis £3* 
Kecni Franciæ, 

AüSQUÏ INDE KECOONOSCERE SUPERIO- 
RITATEM, Tel PACERE ALIQUAU ObEDIEn- 

t 1 a m , Homagium , Rfsortum, SuB)tC- 
IIONtM.lT AHSQUF.FACtRK,AUQUOTtM- 


GNITIONES, RtGIIlUS VEL CoRON.E FRAN- 


I PO 

1 CO _ 

Cl.*, de Civitaîibns , Comitatibus , Cafirit , Terri t , Pa- 
ir h: , Infiulis , Loeu, (y Perfionit OUtedidil , vel pro 
ait] h; eorundem. 

Item, Conem darum efl qnid Rex Francia, (fi fiant 
Pnmogenitn 1 , RENUNC1ABUNT r Xprejfe didit R E- 
SORTIS (fi SUPERIORIT ATIBUS, £3* omni Jnri 
tjuod babent , vel potemnt babere , in omnibus qua , per 
prafeutem Trada.'nm , debent ad Regent Anglix per- 
tinere. 

Et , confimilirer , Rex Anglix , (fi fuus Primogeui- 
ttu , rennneiabnnt exprefift omnibus qna , per prxfemSem 
Traûatum , non debent tradi , vel rémunéré Régi du- 
glix , (fi omnibus Petitionibut quoi ipfie fecerit Régi 
Francia , 

Et fpecialiter Nomini (fi Juri Co-roux (fi Regni 
Francia , 

Et Homagin , Supériorisai: , (fi Domina Ducat un, n 
Normannia (fi Tit'unix, Comitaiuum Andegaux (fi de 
Mayne , 

£* 
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DU DROIT DES GENS. » 

Et SuferiMiti î? H**#* Dncatis Britonu, A N NO 

Sapermitoti b* Hnuugfi ComiUt&l b P-tfr-s Un* I 3^0. 


AKS’O * ,â S#t\ r aeawé 4 Hommage du Duchie deBre- , 

I î 6o, A la Soavcreinctc & Hommage du Conte & W“ de 
1 Flandres, 

Et a tou* autre* Demande? , otk le Roy d’Euglctcr- 
rc râlait, ou taire pourrait, au Roy de 1- rance, pour 
quelconque cauic que ce l'oit, oultrc ce, & excepte 
que, par ce prefive Initié, doit demourer 4 élire 
bailld au dit Kojr d’Eoglctmc, & a tes Hoirs. 

Et transporteront , ccffcrout , & delai ŒkrOÇX l'ur .1 
Rors a i 'autre , porperaelBCfil, tout le Droit que cha- 
cun d'cul» peur avoir eu tontes les choies , qui, par ce 
prclcnt Trritte , dovientidemounr ou dire baillée? a 
clMSCOO d'cul z . 4 du temps & lieu, ou & quant les 
dûtes Kcruinciarions le feront , parleront 4 ordeue- 
root les deux Roy? a Calais cnfaawe. 

il. I rt m , eft Accordé , a fin que ce prefeme 
Trautie puillè dire plus brlcfmem accompli , que Je 
Kny d’Engfererre fera amener le Roy de K 'rance a Ca- j 
lais’, dedent III. Sepmaiues apres la Nativité Saint Je- j 
han üjptillc, prochefn tenant (cefTant tout jolie cm- , 
Defchcrncüt) au* despetn du Roi d’Engîctme ;hors les i 
frais de J’OIle! du dit Roy de France. 

4 

14 . lr£M, eft Accorde? que le Rov de France paie- 
ra au Roy d’Englctcrrc III. Millions d’Escus dOr; 

, dont les II. talent un Noble, de U Monnoie d'Englc- 
icrrc, 

Et eD feront paie» au dit Roy d’Englcterrc. on a les 
Députez , VI«. Mille Escuz a Calais, dedent quatre 
Mois, a compter depuiz que le Roy de France fera 
venu a Calais : 

Et, dedenz l'An , dcslorr prochcln tnfiwvjnt, en 
feront pale* IV e . Mille Escuz, tels comme delTuz , en 
la Cite de Londres en Englctcrrc : 

Et des Ion , ctuscun An proche»» enfdvant , 1 v { - 
Mille Escuz, tels comme devant , en la ditte Cité , 
jusque? a tant que les «Hz III. Millions feront parpaier- 
tf. Item, cil Accordé que, 

Pour pliant les dîz VI e . Mille Escus 1 Calais, & pour 
baillant Jet üftages, a deflouz nommez, 4 délivrant 
au Roy d’Engletcrrc, dedenz les IV. Moys, a compter 
depuiz que le Roy de France fera venu a Calais, com- 
me dit eft, la Ville 4 les Fortcrcsccs de la Rochele, 
4 les Chafteaux, Forteresse? , 4 Villes de la Conte 
de Cray nés, aveue toutes les Appartenances 4 Appen- 
dances , 

La Perfonne du dit Roy fera toute delivre de Prj- 
fhn, 4 pourra partir franchement de Calai?, 4 venir 
en fon povoir, fenz aucun empeschemcnr ; mais il ne 
ne le pourra armer, ne les Gm, contre le Roy d’En- 
gleterre, jusque? a tant qu’il ait accompli ce qu’il eft 
tenu de faire par ce prefent Traittie : Et font Oit âges, 
tant Priions pris a la Bouille de Poitiers, comme au- 
tres, qui demourronr pour le Roy de France, ceuls 
qui s’enfuir; c’eft aflavoir , 


dria, 

El emnient xhu Petitionibns , quoi Rex Aughe /«or, 
w l fœcrt puent , Rtgi frooeig , pro qnJcxmqne tMMfii 
qux filer il , ttitra sllud b 1 Mo exirpto qnod , fer bnne 
erxftmttm Troâotnm , débet r émana t b Irodi à iS* 

Reri Aàglia b 1 Hartdibnt fini. 

Et transfèrent , cèdent , b“ démettent tinui Rex aj- 
teri, internet utnt , Jeton Jeu qnU fnhbot nrum poufi 
baierc in omuibni , qna , ftr inné eraftntem TroRt- 
txm, debrut remontre & Iradi cnihbtt etrnm , de 
tendre & loi» , *b'< b* qnando iiBa Rtnwnietioufl 
fient , loqueutur b 1 ordinabunt dm» Rtget fiant Ca- 

13. Item, Concordatum eft 4 ad fixent au id ifte yra- 
fem fr* 3 itui fojftt frevins tunpleri , nid Rex A*’ ha 
ftaet dnci Regem ht*tix Calefii , infra fret Septima- 
nat Ee/lam Saafli Jtbaami Baftiflx , frvximi fmn- 
,nm , {cefsnte un*i jnfla impedmentn) Expenfii Régit 
A»gU*\ exeefth Exfenfit Ihtfiiu Régit hanetg. 

14. Item, ConeprdAttmt efl, qnid Rex Fraxitg fof- 
vei Régi Anglig Tret Miltanet Se ut or km Ann ; y»*rjfn* 

Jn» vxieinat nanm mille Moneta Anglican * . 

Et fohentnr diflo Régi Anglig , vel Depntatu fait , 
fexcentJ Milia Scutornm Caltft , infra quatuor Menfet , 
compntcindst quant Rex traacix vtnerit Calefn. 

Et , infra Annum , ex tutti praximo fequentrm , ]al~ 
Vtntnr quadringenta Milia Seat or mm, talinm fient fuft- 
I rikt , m Civitate Londonia in Anglia : 

| Et ex tnne , quolibet Aano pnximo fequenti , qnaJrin- 
! gneta Milia Seat or nm , t ali mm fient amte , in Civitate 
j ptjrdiââ nique Jid.c fret Mihonei fneritlt ferfolut g. 

! iy Item, efl ConearJatnm qui J, 

St tnt il ditfiis quodringeutis Milsbus Se u ter km Calefii , 
b* traditif Oifijibut , bii inf triât nomingtii , bf Mera- 
tn Régi Anglig , infra quatuor Menfes , eontpHtandot 
po/Jquam Rex Fronda venerit Calefii . fient J < dura eft , 
Ÿill* b* Fortalitilt de Rnptlla , Cafirtt , Fertalifiis , fcf 
yiltil Constata j do Guy net , cum fuit Prrlimenf.it b* 
Dépendent Ht nntverfit^ 

Perfoua diili Régit de lato liieraMmr de Courre , lÿ 
peterit tranfire libéré de Calefio , b* Tenir* >" fnant p«- 
tentiam , <ib;qmt aliqno impedimenta ; ftd ipfe non poterit 
armure fc , nee Gentet fuat , contra Regem Anglig, do- 
uée comblèrent illud quod teuetnr facere per hnne prx-^ 
Jénfem TraJlatum: -y (uni OhfiJei , tàm Prtfonani capli 
in Bell* Ptâavenfi , qnàm alii , qui rtmanebnnt pto R<- 
gt Francia, illi qui feqnnntnr ; rideheet , 


Monfire Lo\ s. Conte et Anjou, 

Mumfirc Jehan , Conte de Pnitiert , 

Le Due eT Or lient , 

Le Due de Bourbon, 

Le Conte de Hloyt , on fin Frtre , 

Le Conte d'Alençon, ou Monfire Pierre d'Alençon, 
fin Frere , 

Le Comte de Saint P°l, 

Le Conte de / fareevnrt , 

Le Conte de P or tien. 

Le Conte de Palentinoye, 

Le Conte de Breme , 

Le Conte de F'audemonZ j 
Le Conte de Forez , 

Le yiconta de Beaumont , 

Le Sire Je Conei, 

Le Sire de Ftenlet , 

Le Sire de Preant , 

Le Sire de Saint / 'estant , 

Le Sire de Garentieret , 

Le Dauphin d'Auvergne , 

Le Sire de Hangeft, 

Le Sire de Montmorency , 

Monfire Gnillem de Craon , 

Monfire Los s Je H a recourt , 

Monfire Jehan de Liguy ; 


Dominus Lodowicus, Cornes Andegavii, 

Dominas Johannes, Cornes Pi&avcniîs. 

Dux Aurcltancnfis, 

Dux Blirbonx, 

Cornes de Bloys, vcl F rater fuus. 

Cornes de Alençon , vcl Dominus Petrus de Alen- 
çon, Fratcr fuus, 

Cornes San cl i Pauli, 

Cornes de Harccourr, 

Cornes de Porticn , 

Cornes de Valcntinofs, 

Cames de Brème, 

Cornes de Vaudemon , 

Cornes Forcltarum, 

Vicecomcs de Bcllomnnte, 

Dominus de Couciaco, 

Dominus de Fienlcs, 

Dominus de Pratis, 

Dominus de Saint Venant, 

Dominus de Ciarentiers, 

Dclphinus Alverncnfis, 

Dominus de Hangcll, 

Dominus de Montmorcnci, 

Dominus Willielmus de Craon, 

Dominus Lodosvîcus de Hurccourt , 

Dominas Johannes de Lfgny ; 


Ces font les noms des Prifons, qui furent pris en la 
Bataille de Poitiers, 


Hat fiant nomina Prifionariomm . qui fixer un t t apô 
i» Belle Pselavenfi , 


Monfire Phehepe de France 
Le Conte de En , 

T ©m. II. Faut. I. 


Le 


Philippe* Francix, 
Cornes Etve , 

B a 


Cornes 
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1360. 


Le Cvnfe As Longueville , 

Le Conte Je Pontteu , 

Le Conte Je Tant arvt fie. 

Le C ,ti te Je Joigny, 

Le Conte Je Sanceurre , 

Le Conte Je Dnnmsrttn , 

Lt Conte Je Femtadonr , 

Le Conte Je Salebrncbe, 

Le Conte Je Aneeurrit , 

Le Conte Je F enjesme , 

Le Sire Je Craon, 

Le Sire Je D errai , 

Le Marrie bal Je Deueitam , 
Le Sire S À ubigny. 


D I P L O M A T I Q.U E 

Cornes de Longavflla, 

Cornes de Poiuicu , 

Cornes de Tankcrvilla, 

Cornes de Joygny, 

Cornes de S an cet e. 

Cornes de Dommartyn, 

Coincs de Vcnradour , 

Cornes de Saiubruc, 

Cornes de Danccurs , 

Cornes de Vandomc, 

Daminus de Craon , 

Dominas de Dcrvti , 

Marescallus de Dcnham, 

Do minus d’Àubigny. 


Anno 

1360. 


\6. Item, cft Accorde que les diz Ccie Prifons, 
qui vendront demourrer, en Hoibigc, pour !c Koy de 
France, comme dit efl , feront parmi ci delivres de 
leurs Prifons , fétu paîct aucune Racucon pour le 
temps pallé, le il n’ouc eflé a Acort de certaine Racn- 
con par Convcnenccs , laites par avant le tiers jour de 
May darrein pafle ; & , fc aucunes d’culs cil horsd'En- 
gleterre, ft ne ferent a Calais, en Otlagc, dedenz !c 
premier Moys apres les dictes 111 . Scpmaincs de la 
Saint Jehan (ccuant jnftc cmpcschcmeai ) il ne fera 
paz quitte de la Pnfun,maii fera contrains , par le Roy 
de France, a retourner en Engletcrrc, comme Pri- 
fonnier, ou a paicr la Peine, par loy promile, & en- 
courue, par dcftâlK de fan retour- 
17. | t fc M clt Accorde que , en lieu des dit O liages , j 

5 ui ne vendront ftCatajri, OU qui detnourront, ou fc 
c partiront fcniCoogic hors du povoir du Roy d’Englc- 
terre, le Roy de France fera tenu de en bailler d’au- 
tres , de famoiablc cftat, au pluspres qu’il pourra dire 
fait, dedenz IV. Moys, prochrio apres que le Basilic' 
d’Amiens, ou le Maire de Saint Orner , en fera fur ce 
par Lettres du dit Roy d’Angleterre ccrteific : & pour- 
ra le Roy de France , a fon départir de Calais, ame- 
ner, en fa Compagnie, x. des Otlagcs, tels comme 
les deux Roys accorderont; & ibuifira que, du nom- 
bre de XL. défias dit, en demeure jusques au nombre 
de xxx. 

1$. Item, «Il Accordé que le Roy de France, de- 
dens 111 . Moys après ce qu’il fera parti de Calais . ren- 
dra a Calais, eu OllageJV. Perfouoes de Pari»,& 11. 
Perfouncs de ctuucvnc des Villes, dont les noms s'en- 
fuit!; c’cll afç avoir, 


î6. Item, CencorJatum efl , qnid ditli Je x Je dm 
Prifennrii , foi renient rtmanere , ut ObfiJts , fro Rcge 
Francia, fi cul diflum efl, erunt per boc libérât* Je C ar- 
eeribtu fuit , fine J a In tient ahtnjnt RrJemplionit pro 
t emparé prxterito ,ji illi non fnertnt concordat! Je eerta 
Redemptione per Conventions ,fgflat anu tertinm dietn 
Mail ultime braient uni ; y, fi alunit ULrum efl extra 
Angliam, (fl fie non reddaî Caiefii , ut Obfes, infra tri - 
mnm Menfem pafl Jstlas fret Septimonas Sxnfli Jobeut- 
nu ( ceffante jufto impedimenta) ipfe non erit q niant de 
carceribm , fed erit eompnlfus, per Regem Francia, al 
revertendum in Angliam , fient Prifonaritu , vel ad fel- 
vcuJnm Panam , per ipfnm promtjjam, (fl sncurfam, 
prep/erea quoj mon revert aller. 

17 . ITEM, Cornet Jatum efl oui J , loto OlfiJnm 
diUornm, qui non 1 entant Caiefii, vel qui morantur, 
ciut recédant fine lieentia extra pateflotem Régit An- 
gli.c , Rex Francia tendit ur ad tradendum aliot , fimilit 
flot As, quâm eitiùi quo fi cri soient , infra quatuor ATen- 


/« 


trceffu Je Calefia , adJneert , in Jua C omit ira . , 
de ObfiJibnt , talct fient Jnv Reget coneorJalnnt ; 


CJ 1 jufl.uet quoi. Je numéro quaJraginta fupradiâornm , 
remaneant nique ad nttmtrnm triginta- 


iS. Item, efl Corne or Jatum qnid Rex Francia, in- 
fra fret mtnftt poflqnam recejferit Je Calefia , reJJet Ca- 
iefii , in ObfiJet , quatuor Per fou il Filla Parifunfit , (fl 
Ju as Perfonas Je fi ngulu faillis, quorum mmina fequnn- 
fur ; vi z. 


De Saint Orner, 
Arras , 

Amiens , 

B cornez, 

Liflt , 

Douay, 

Ttnrnay, 

Reims , 
Cbaahsu , 

Trajet , 

C bar très , 

"J boulant , 

Lion, 

Or liens , 
Ctmpltgne , 
Revau , 

Çtutt , 

Teuri , 

Bourges , 


De Sanâo Audonuro, 
Atrabato, 

Ambiauis , 

Bcauvcs, 

Lille, 

Dovay , 

T ornaco , 

Remis , 

Cbaalanls, 

Trccis, 

Caruoto, 

Thololt, 

Lugduno, 

Aurel unis, 

Compicgny , 
Rothonugo, 

Cadomo , 

Thuronis, 

Et Dituria, 


e 


Plus foaflîfanz des dictes Villes , pour Facompliflc- 
ment de ce prefent T raittic. 

19. Item, cl! Accorde que le Roy de France fera 
amené d’Angleterre a Calais, & demorra a Calais par 
IV. Mois apres fa venue ; mais il ne paiera riens, du 
premier Moys , pour caufc de fa Garde , & , pour 
chascun des autres Movs cnfnK, qu’il dernourra a (’a- 
lais, par de (faut de lai ou de fes Gens, il paiera, pour 
fes Gardes, X. Mil Roiauts, tels comme il courent ad 
prefent en France , avant fon partir de Calais ; 6t ainfi 
au fucr du tesnps, qu’il y demourra. 

10. Item, eû Accordé qu’, au pluflofl que faire 
fc pourra, dedena l’An prochein après ce qnc le Roy 
de France fera parti de Calais, Monftrc Jehan Conte 
de Montfort , aura la Conté de Montfiwt , aveue tou- 
tes le* Appcttciaiwws , «s faifant Hommage Lige au 
Roy de France, & Devoir, 6» Service en tous caz, 
icls comme bon & loial VafTal Lige doit faire a fou 
Seigneur Lige . à caufe de la ditte Conte ; & auffi ii fe- 
ront renduz fes. autres Héritages , qui 11c font mie de 


Maxime fuflicientes Je JiJlit Villit , pro comptaient 
Lui us prefent u Tr ad at&t. 

19. Item, CeneorJatnm efl que J Rex Francia erit 
du, ‘Int Je Anglia mi Calefimm , ffl moral star Caiefii per 
quatuor Menjet pafl fnum adi'entuin ; feJ mis bil fio/vet , 
primo Menje , caufâ fn.t Cnflodia ; (fl , fingnht aliit 
Menfibut, quitus mnrabitur Caiefii , pr opter Jefeflum 
jt>um vel G en! m m fu.srum, ipfe fohet, pr » fnaCnflo- 
Jia , Dec cm Milia Regatia , teha fient enrrnnt ad pro- 
fitai in Francia, ante fnum recejftem Je Calefia ; (fl fie 
pro rata temporis , quoi ipfe ibidem moraiitur. 

20. Item, Concordat um efl quoi , eitiùt qtto fier i 
potrrit , infra Annum froximnm poflqnam Rex Fnmeicn 
recejferit de Calefia , J abattues Cornet Je Montefarti , ba- 
bebtt Comitatum Je Mamtcfarti , cnm omnibus J nu Per- 
tinentiis . faeieujn tu Je Himagiam Ligeum Régi Fran- 
cia, (fl DevtriaL (fl Servi/ia , jj» omnsbui c a fi fut , talia 
fient bonus (fl fijelir l'ufl'alni Lige ut débet t. serre D *- 
mina fuo Lige» , caufâ Comitetit pr ad'- A i i (fl etiam 
reflitututur fin ali.t Ilot éditâtes , qn* f K "[ J e 
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DU DROIT DES GENS. ij 

Ann o 1 * Duchid «le Btecaigne, en (aiCun Hommage on autre \ Ducat u d< Britadma , f.u rends mdè ILmaginm a»: AkN'O 
' Devoir oui appertendra- ! alium Deverium quod perriueb:/. _ ✓ 

J ZOO. fct , vil veut aucune chofe demander , en aucune | Ef , fi aiiqusd velst petere , im a/iqniins Hérédité- I J ^ 
des Héritages,, qui font de la dîne iluchie, hors du rnusu, qux faut Je Jtd> Dusutn , extra P.itriam Bri- 
Faiis de liretaignc, bonne & beief rai (on li fera laite tauuix , Ihu if ttierh Jnjlitia fibi fict per Curium 
par la Court de France. ! Frauda. 

21. Item, que lu r la Qileflüm, du Dctnainc de la : ai. Item, qubd J'uper Quxfitone, Je Domiuia Dura- 

JDuehie de Urctaigne, qu’cil entre le dit Monfirc Jehan /** üritanuia, qu.e tjt turer dtdum Johannes» Je Ma»- 
dc Mont tort d’une part, & Monfirc Charles de tilo) » tefarti ex uaa parte , tf Car •lui» Je Bloys ex aüa Parte. 
d'autre part, accorde cil que les II. Roys , appelés pat- concordas um e/i quid Pua Regei , vos as i s tarai» eh, te} 
devant cul», ou leurs Députez, les Parties prindpauls, Députât» fuis. P ar t t bus prime ipahaus , de Bioyt if Je 
de Bloys & de Montl’ort, par culs, ou par leur De* Alouteforts , per tôt, vtl arum Députât vs fperialet, fe 
putez ei'peciauU , s'enlourmcront du Droit dos Parties; snfirnaabums Je 'Jure Parttum; if uitesrtnr pouerc Par- 
ée s’cutbrctTOm de mettre les Parties a accort , fur ta tu Cososantia , fuper emui il/» qutsd efi ,* Utigis 
tout ce qu’oit cil debat entre culs, au plulloft qu'il ter Aies , titiùi au» p»urint. 
pourront. 

Et, eu cas que les dîrx Rojrs, par euh, ne par leurs Et, tu enfin axa Jidi Rtret, per Jemes . vtl per fins 
Députées, ne les pourrouut accorder, dedans un An, Depu/atss , mû paituruut tilts paner e iu Coûter did , tu- 
prochein apres que le Roy de France ferra arrivée a ira uuum Auustm . pofhsuam Rex Franc ix afplicuorit 
Calais, les Amis, d’une Partie de d’autre, s’cnlbrme- Calefii , A tant, umiut Partit if aherists, diligenter iu- 
font diiigeantncnt des Dioits des Parties, par mancrc farmabunt fit Je "Jure Partttrm, per ms A um fupraJidum, 
qui délias cil dit, & s’alforccront de mettre les dires if interposent i ira fuar ad psuenjum Partes praeüSat 
Parties a Accord, au mielu que faire fe purra, a plus iu Ci a tordu, tuehùs qui fi en po/cr it , quanrouàs pote- 
toll q’ils pourront, mut. 

Et, fe il 2 ne les pavent mettre a Accort, dedenz Et , fi if fi nets pat aérant ilht fourre in Ce mardi a K 
demi \n , adonc prochcfu eufuivant, ils rapporteront infra medimn Aauum, existât proxims jeûnent eus , ipjt 
ans dii il. Koy> , ou a leurs Députe.' , tout ce qu’il au- repartabum didis du. su s Rcgibus , te/ car sent Députa- 
font trouve fur le Droit des dûtes Parties, A fiir quoy fit, tstum sllnd quud iuveuerinl fuper 'Jure diaarnnt 
le debat demourra entre les dites Parties ; fil adonc les I Parttum ; & de jm Ducurdia rrmauei/it inter Juins 
II. Roys , par culs, ou par leurs Député* elpcctauh ,au Partes ; ÿ tnue dtÜi Ait Regct fer fe, te/ per eorst/tt 
plulloll qu’il pourront , mettront tes dictes Parties a DcputatJt fpecsaUs , tiiiàs ./no pttersnr , /■>*,- ut JUlat 
accort, ou diront leur liiul avis lur le Droit Je l’une Pana tu Courerdia, vei Au eut fn:tm Avifani.-ntum fi - 
Partie St de l’autre, 6 t ce fera exécuté par le* If. ! uate fuper Jure uums Pann & a/teritu, if UluA matt- 
Roys. j Jaûitur ex et ut tout per Mis duos Reger 

Et, eu cas qu'il ne le pourroient faire, dedeiu demi Et, tu ta/'u puo tlli b»c mu pojjûnt farere, infra me- 
Ali prochtin enfuit, adouques le* II. Parties prino- , diu>a Aaunut pntximo mJe fepueutem, tuas amb; Partes 
pauls, de iiloys & de .Vlimttbrt, feront ce que mieul» pr tua paies , Je B/»ys & Je Mtutcforti , f icieut iüuJ 
leur famblcra; dt les Amis d’une Partie St d’autre aide- • fuad melim eit vide'biiur ; & Amies unim Partis & di- 
ront quelque part qu’il leur plaira, lanï empelcheincnt tenus juvabuui fuameum/ue Partem, quant fih f l.se ste- 
des dit Roy s , & lent avuir en aucun temps dommu- rit , ainque impedimeuU Airicrnm Regum , if absqna 
gc, blasmc , ne reproche, par aucun des dit Roy s, j domina , ctdpa , t et reprebeafime , per aliquem ipfa- 
pour la caulc delfits dicte. « tn,n dinar us* Repuus, al:. pua temptre kiWudsr, ex eau- 

I fa fupraJiilj. 

Et, fe aittfi cdoit que l’une desdittes Parties ne vau- Et, fi ita fnertt qnàj nn.i Jiclamm Parti urn xd/et 
lift comparoir Ibuffifuument devant les dit Roys, ou I timparere fnffisienter e arasa JiAis Régions, vei cornât 
Jeu» dit Députez, ou temps qu’il y fera etlablî, ; Dsputatis, fiât nmd» tetnpere. 

Et autfi en. cas que les dix Roys, ou leurs Dcputcr , j ta etsam t » eafu quèd Jtfli Rega, vei Députât! fit i, 
auroient ordene, ou dcclatic, que les dûtes Parties i « rdsasrent , vei fias turent . vei drclararcnt ,qs;-d Parta 
frlTent a Accort, ou qu’il auraient dit leur avi* pour ( pradittx forent iu Cancer J*. s, vei qa-ti d xersx: Ai rit, a 
le Droit d’une Partie, de aucune des ditto Parties ne Jauni Atifomcutum pra Jure unim Partir, if ar./ns 
le voldroit accorder ad ce, ne obéir a laditte Deda- i ex Aida Partibut milet aJ bat cornard, ne, net parer* 
ration, j diitee üahrariani. 

Ad jaques les II. dit Rojs feront encontre lui de tout Tune Jsdi duo Reges émut contra illam mm trio fit* 
leur povoir , it eu aide de- l’autre qui fe voldroit acor- pvicutin . if in aAïuioriam aitenus an.e z diet csmordt- 
der (t ob.ir; nuis, en nul caz les II. Roys, p;u leur , re if •leJ<re ; Je J, su stulio cafu, ddi Reges , ia pro. 
propres Pcrlbnnes , ne par autres, ne pourront faire ne | frets Per finit, uec per <i/t*t, psjfiat f.teere nec futapere 
entreprendre Guerre, l’une a l’autre, pour la caulè Belium, uaus contra aiterum , ex confia autediffa, 
devant dîtte, | 

Et touz tours demourra U Souvcrcintc & l’Omage : Et femper rentaxebit Snperiorttat if I/ous.igrnm J; eli 

de la ditte Du chie au Roy de France. | DucaJûs Régi franc ix. 

Xl. Item, que toutes les Terres, Faits, Villes, ! n. Item, quid amusa, Tenet , Patri,e , fliix, 

Charteanx, it autres Lieux, baillées «us dix Roys, fe- | Cajfra , if ali a l-oca, tendit a difiit Regibns, entas iu 
rôtit cil telles Libertés 6 t Franchi les, comme elle» font tolidu; Liberia: lus \f frunebefiit , fient fu»t la px-.r fu- 
sai prefent, ôl feront conter mecs par les drz Seigneurs /»; if trust tou fit main per Jtdvs duos Rtges, vei per 
Roys, ou par leur Succc/Icurs, & par chascan d’eul*, t fxat Sueteffortt, if per • qnemlibet tartan , quand. cru /ne 
foute fois qu’il en feront fur ce requis, le contraires • iudi Juenut reqnsjiti, fi ma fins coûts or sx buu Troc- 
n’ertoient a cdl prefent Accort. 1 sot ns. 

23. Item, que le dix Rov de France rendra , & 1 23. Item , quid Aldus Rex Fronda rcJJrt , if 

fera rendre Acliiblir de fait,ajVlonlîrcPhcIipdcNavar- | rtJAi facict if caufirmari de fada , Domins PbUippa 
rc,Ct a tout fes Àdiiercnz en appert, au plulloll que l'en J' Nat orra, if omusbnt fuis Adl',ercritièus im public » , 
pourra, fenz mal engin , A- , au plullart, dedenz un Au | cisiut qnofieri poterit, fisu Joto Mah, if, ad tshimum, 
prochtin, apres que le Roy de France lcra parti de Ga- I infra nnnnt Aaunm froxiniuœ, poftaisum Rex Froncix 
jais, toutes les Villes, Oulicaux, lortcrcscis.Seii'itou- retefftrit Je Calefto, outstia Villas, C a lira, F<r:.tiitia t 
ries, Droiz, Rente», Profit, Juridictions, A Lieux j Damtuia, Jura, ReJMtns , Profitât , JnrisdidtoHa, 
quelconques, que le dit MonlircPhclip, tant pour caulc if Lara qu.ee un: prie Jidrtr Pùthpp.is, tàm causa fai, 
de lui,comc pour caufê de la Femme, ou les diz Ad- quota tant.* Uxorit fax, vei dieli Adhérentes testent , 
hcrenz, titidrcnt, ou dévoient tenir ou Royaume de t ci dekeut t entre 1» Rcguo Frottas , nec eit ustqssaw fit- 
F’ratice, Ht ne leur fera jamais le dît Roy reproche, ries Jtdut Rex z: tuf cri un* , Jompnu.i: , tel imtedi- 
domage , ne empcschcmcni , pour aucunes chofcs, mentnm, pra qstibnicum/ne antchac faâis’, if ijfis cou- 
faites avant ces heures ; & leur pardontra toutes ol- A août m. tues Offcnfas if Misprifioues , de tempore prx- 
fenfes <5c mesprilcs, du temps pufJd , pour caulc de la j trrito , ateafione Guerrx; if jupe* bac baMnut LtSeras 
Guerre; & fur ce auront les Lettres, nonnes A l’oufli- fans boxât if psjfdextct ; ita quo i Ardus Donnant Pbi- 
fanz; fi que le dit Monfire Phclip & fes avant diz Ad- lippus if didt A Ah. er eut es fibs revenants»- iu fa hm iir- 
hcrcm retournent en Ion Hommage, & li fuient bons magitmt, if fini fibi boni if fidelet Voffalli , if fibi fa- 
Ce loiauls ValTauls, A II tarent les Devoirs. riant Deteriafna. 

24. J t t M , cft Accordé que le Roy d'Angleterre 24. Item, Coûter Jatum eft quij Rex Angli* fats- 
pourra donner, c’cfic fois tant feulement, a qui qui lui rit J mare, bac vice fainrstmojo , iu Hart /■ totem , tat- 
plaira, en Heritage toutes le* 1 erres A Héritages, qui eunqtte fibi plantent , samsses Terrât if U, rééditâtes , 
furent de feu Moudre Godefroy de Harccourr, a tenir qu.t Jherunt q un dam Dummi CoJeJridi de JLsreconrt , 
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14 CORPS DIPLI 

ASNO ^ ^ uc Normandie, ou d'autre Seigneur, de qu’cl- 
* * le» doivent dite tenues [>ar railun, parrny les Homtna- 
1 3“0. gvs A Services, anciennement accoultumez. 

2 f I i e M , crt Accordé «C nul Homme , ne Pair* , 
qu’ ait cite en l’obriflâlice d’une Partie, 4 vendra par 
edi Accort a robeiHarice de l’autre Partie , ne loit 
empeschic pour choie laite ou tempspaflé. 

i6. Item, cil Accordé que les Terres des Bannit 
& Adhcrcn* , de l'une Partie 4 de l’autre, & aufli des 
Eglilcs, d'une Routine 4 de l’autre, & que tour ccuiz 
qui font déshéritez ou oltes de leurs Terres ou Héri- 
tages, ou charges d’aucune Pcnlion, Taille, ou Re- 
devance , ou autrement grevez , en quelque manière 
que ce foit, pour caulc de celle Guerre, foient rclli- 
tiicz entièrement en meisme le Droit 4 polfcfiion, 
qu’il eurent devant la Guerre commcncil: 

Et que toutes manières de Fourfaircures , Trespaz, 
& Mesprifons , fuir par culs , ou aucun d’cnls , en 
moicu temps , l’oient du tout pardonnez ; 

Et que les choies foiciu faites au plulloft que l'en 
pourra bonnement , fie, au pluftart , dedem un An, 
prochein apres ce que le Roy fera partit de Calais ; 

Excepte ce qu'est dit en l'Article de Calais , de 
Mcrch, & des autres Lieux, nommez ou dit Article: 


1MATIQ.ÜE 

ad tentndum de U uct Normannia , tel de abc Démina, ANNO 
de quo ilia de itèrent tencri de 'Jure, per ber- s 

vitta , autiquitùs c on fine! a. 4 J u • 

lf. 1 T è M , Cota VT Ut Km eft qnid umlhtt Homo vel 
Patria, if ni fuit de obedientia umim Partis , b fer 
iftam C on tord tant remet ad obedundatn aliénas Parti/ „ 
tnt impeditm pro re fait à t empire rctroa&v. 

26. 1 itu, Cemtordatnm e/l qnod Terra Banut.’orum 
Ifi /fdbartattHHi , un tus Partit b aliénas , b eriam 
Eeclefiamm , maint Regui b aliénai , b» que./ ornaet 
il lt, fai font txbxrediSoti tint detrufi a Terris fais vel 
litre dit a; dns t vel fini outrât t abattu Prnfioue , VtÛt- 
j fait , Débita , au: aliter gravait qnalittrcumpnc , eau s J 
•/Hat Gnerrs , reftituantur intégré in etsdem J are b 
P ofijtffionc , qux habiter uni ante Gnerram tnceplum : 

Et qnod omnim-j.il, ForisfiaQura , Deli.la , b Mis- 
prifionci , fiadla per cos, vel per tarum altquem , média 
te m pore , fins ex toto remijfa : 

Et qnod ifi a fiant eitini quo pater it bouo modo, (fi ,ad 
n 'tint uni , infra nnnm Annttm, proxtmnm pa/hu.tm Rex 
rttedet de Cale fit. : r> ? 

Excepta e» auod diHun eft 1 n Articula de Calefia , {3* 
de Mer k , ifi de extern Lacis , nominatis in Articula prx - 
dtÛo : 1 


Excepte auiTi le Vise on te de Fronflac, & MonGre 
Jehan de Galard , le quels ne feront par comprit» en 
c’eft Article, mais demourront leurs Biens & Herita- 
ge» en l’eftat , qu’il ctloient par avant ccll prefent 
fraittîc. 

17 . Item, eft Accorde que le Roy de France dc- 
IKtcra au Roy d'Angleterre, au pluftofl qu’il pourra 
bonnement, & donra, A, au pluftarr, dedenz laFcfle 
Saint Michiel. prochain venant, en un An, apres fon 
partir de Calais, toutes les Citez, Villes, Faits, & 
autres Lieux dédits nommez, qui par ce prêtent Trait- 
tic doivent élire baillées au Roy d’Angleterre. 

Item, cd Accordé que , 

En baillant au Roy di’ Angleterre, ou a autre pour 
luy par cspcciaî Députe, les Villes & Fortcrcsccs, 4 
toute la Conte de Ponrfeu , 

Les Villes 4 Fortcresces, & tonte la Conte de 
Montfort, 

La Cite 4 le Chaftel de Xain&cs,' 

Les Chafknux , Villes, 4 Fortcrcsccs, & tout ce, 
que le Roy tient en Demainc,ou Faiis de Xainâongc, 
deçà 4 delà Charentre , 

Et la Cite d’Engolcsmc, 4 les Chafieanlx, Fortc- 
rcsces, 4 Villes, que te Roy de France tient en De- 
maiuc, en Faiis d'EnKolcsmois, 

Aveue Lettres & Mandement des Ddaiffcmenz des 
Fiez, 4 Hommages, 

Le Roy d’Angleterre, a fes propres couz 4 fraiz, 
délivrera toutes les Fortcrcsccs, priiez 4 occupecz par 
Lui, par fes Subgict. Adhcrcnz, & Aliez, es Faiis de 
France, 4 de Tourcirtc, d’Anjou, de Maine, deBer- 
ri, d’Auvergne , de Bourgogne, 4 de Chiunpagnic , 1 
de Picardie, <*ic de Normandie, 4 de toutes les autres 
Parties, Terres, 4 Lieux du Royaume de France; i 
Excepte celles du Duchic de Btetaigne , & des Faiis 4 ' 
Terres qui, par ce prefent Traittic , doivent appartc- : 
nir & demourer au Roy d'Angleterre. 

aç. Item, cil Accordé que le Roy de France fera 
briller & délivrer au dit Roy d’ Angleterre, ou a fes 
Hoirs, ou Députez, toutes les Villes, Ctuflcaulz, 
Fortcrcsccs, 4 autres Terres, Paiis, 4 Lieux avant 
nommez , aveue leurs Apoartcr.cnccs , ans propres 
fraiz 4 cour du dit Roy de France. 

Et aufli que, fc il y avoit aucuns Rebelles, ou Des- 
Obcillàntcs, de rendre, bailler, ou rdlitucr au dit Roy 
d'Angleterre aucunes Citées, Villet, Challcaux , Pais, 
Lieux, ou Fortcresces ,• qui par ce prefent Traittic li 
doivent appanenir, le Roy de France fera tenu de les 
faire délivrer au Roi d’Angleterre, a fes despenz. 

Et, làmblablcmcnt, le Koy d’ Angleterre fera déli- 
vrer j a fes despenz, les Fortcrcsccs, qui, par ce pre- 
fem Traittic, doivent appartenir au Roy de France. 

Et feront tenuz les ditz Roys , 4 leur Genz , a culs 
cmraidîcr, quant ad ce requit en feront, aus Gages de 
la Partie qui le requerra; qui feront, 

D’unFlourin, ac Flourencc, par Jour, pour Chi- 
valier. 

Et demy Flourin pour Eschicr, 

EU pour les autres au Feur, 

Et, du fourplus des doubles Gages , eft accordé 


d’une Patiic, 4 II d'hutte. 


30. Item 


Excepta etiam Fieetomlte de Eronffaico & Johanne 
de Galard', qui non tompre hem dent nr m iflo Articula, 
fed remanebnnt fna Bana b* lUr éditâtes in fiat a, quo 
fuernnt ante prefent cm Tradatnm. 

17 * ITEM, Cottcordimm eft tfaid Rex Franeix libé- 
rait t Régi Anglix , ciriùs q no commode poterit , Jÿ ad 
mittmnm , citra Fcftnm SauAi MtthaeUs , Praximi v en- 
tarum , in Attutim , yoft fattm rectJTum de Calefia, om- 
uia Civitates , Pillai, Paieras, Lot a alia fupr.iua- 

mtuaid , que, per hune Trait al son prxfentept- , debent 
tradi Régi Auglix. 

zS. Item, Coucordatnm eft qnod, 

Tredttts Régi Amglix, vel altcri pr opter ipfuru fpeciii- 
hter Députât o, Fillit, b FortnUttit , & tort Cômitatu 
de PoKtieu, 

F illit , fort élit iis , b* toto Cômitatu de Monte/ orti 

dvitate b 1 C a fixa de Xauilouii, 

Caftrit .yiJlii, b* Fortabtiis , b* omni tllo qnod Rex 
tenet m Dominio , m Patria Xanilonenfi, citra b ultra 
Car eut am , 

Civita/e Engainmenfi , b Caflri , , Portai, riis ,& f 'i/~ 
lis. que Rex tram ta tenet m Dommio, in Patria En- 
gohsmenfi , 

Cum Literie b Mandata Relax ationnm Ftodorum 
b Ihmagiorum , 

Rex Augitx x finis propriis fnmptibm b impenfis , li- 
ber ah, t umnia Fortaütia , capta b occupât .1 per Iplum 
fnei Subjitos , Adharcntei, b AUigatos, m l'art, but 
trame ix, Tnronix , Amdegavix , de May ne, Bitunx 
A hernie, Jinrgnndix, b Campanie, Picard:* b Nor- 
m.smmx, b <» omnibus al, il P art, but , Terni, b Lotit 
kegmt francia-, exseptit ilt-s Ducat Ai B n tamia, b Pa- 
trin b Terni qua, per hume pr, t {entent T rail asm ta , dc- 
bent ad Regem A agita fertinere b remantre. 

XQ. Item, Cône or dot um eft qnsd Rex Frantia fiacitt 
traU b liber ari d'ho Reri Auglia, ant Hxredtbut , vel 
Députons finis , omuia ViUas , Caflra, Fortahtus, b 
Lena fimpranomiMiUa , cum fuit Pertineutiit , propriit 
finmptibns b txpeufis Régis Frauda. 

Et etiam qnod, fi ibi fins ali qui Rebelles, vel Inobt- 
dientei , ad reddendnm , tradendum , b rrfiitutudum 
dulo Régi AngUa cliqua Civitates , Villas, taflra, Pa- 
l " d! » Loea, vel Fort albin, que , per hum prafientem 
Traiialum, fibi debent fertinere, Rex Francia tenebi- 
tnr ilia fiacere liber ari Régi Auglix finis exfemfit. 

Et , eomfimtlttcr , Rex Auglix fiacitt Itberari , finit 
txpeufis , Portai da qua, per ipfium Tradi atscm , debent 
fertinere Régi Francis. 

Et tenebnutnr ,lu‘l, Regei , b Crûtes fins, fibi invi- 
tera np, lu tari , cum ad hoc requifid fintrint , Vadiii 
Partis Hli.11 qua id reaniret ; qux erum , 

Uniscs flortns de Florent 1.1 , per Dtem , pro Milite , 

Et dimidia Ftorenx pro Armigtro , 

Et pro aliit jnxta Raton, 

Et , de refiduv dujplicium Vadiorum, rencordaticm e/i 
qnod. fi Vadia prsdidafint nimit p. if va, habit o refipedln 
ad fiorum t iûnabum m Patria , fiabitnr ordinal ioni 
quatuor Miiimm, ad hoc tleilorum ( vidthcet ) duornm 
ex Parte una , b ducrum ex altéra. 

30. Item, 
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DU D R O II 

A\S '0 3 °- Item, cil Accordé que tous les Areevesques, 

' Evoques, fie autres Prélat de Sainte Kglife, acaufc 

I *6o» de leur Temporalité , feront Subgicz de celi des II. 

^ Roys, fi»uz qu’il tendront leur Temporalité; fit, fc il 
ont Temporalité fout tout les II. Roys, il feront Sub- 
giez de càascun de» II. Roys pour leur Temporalité, 
qu’il rendront Ibubz chasrun d iccilli. 

3 t. Item, cft Accordé que bonnes Alianccs, Ami- 
tié*. . & Confédérations lbicnt faites entre les 11 . Roys 
de France & d’Angleterre, & leurs Royaumes, en gar- 
dant l’Onneur fit la Confcicncc de l’un Roy fie de l’au- 
tre , non obilant quelconques Confédérations qu’il 
aicnr , deçà fit delà, aveue quelconque Perfonnes, 
foient d’Escocc, de Flandres, ou d’autres l’aiis quel- 
conques. 

31. Item, Accordé cft que le dit Roy de France, 
fit ion Aînsné Filx, le Régent, pour cuit fit pour leurs 
Hoirs, Ko y s de France, li avant comme il pourra 
dire fait , le ddairont fit départiront du tout des Al- 
liances, qu’il ont aveue les Escot: fit promcttcronc, li 
avant comme faire le pourra, que jamais cu]z,nc leurs 
Hoirs, ne les Roys de France, qui pour le temps fe- 
ront, ncdonrour, ne feront, au Roy, ne au Royau- 
me d’Escocc , ne aus Subgicz d’icclûi , prefens fie a 
venir, Aide, Confort, ne Faveur contre le dit Roy 
d’Angleterre, ne contre fc» Hoir*, ne Succellcurs , né 
contre Ion Royaume, ne contre l’es Subgicz , en quel- 
conque manière ; & qu'il ne feront autre» Alianccs 
aveue les diz Escot, en aucun temps à venir, encontre 
les dit Roy fie Royaume d’Angleterre. 

Et, famblablement, fi avant comme faire fc pourra, 
le Roy d’ Angleterre , fit fon Ainsnc Fût , fc ddairont 
fie départiront des Alianccs , qu’il ont aveue les Ma- 
nient: fit promèneront qu’cuit , ne leurs Hoirs, ne 
. les Roys d'Angleterre qui pour le temps feront , ne 
donront, nefetont, ans Flament , prefens ou a venir. 
Aide, Confort, ou Faveur contre le Koy de France, 
fes Hoirs, fit Succeftcurs, ne contre fon Royaume, 
ne contre fes Subgicv. , en quelque manière ; fie qu’il 
ne feront autres Alianccs aveue les Flament, en au- 
cun temps a venir, contre les Roys fit Royaume de 
France. 

33. Item, Accordé cft que les Collations fie Pro- 
viiiom , faites d’une partie « d’autre , des Bénéfices , 
v acant tant comme la Guerre a dure, tiennent fit foient 
valables, fie que les Fruez, Ylluez , fit Kevenuez, re- 
cevez fit levées de quelconques Bénéfices , fit autres 
cliofcs quelconques , es diz Royaumes de France fit 
d'Angleterre, par l’une Partie fit par l'autre, durant les 
dûtes Guerres, foient quittes d’une Partie fit d’autre. 

• 34. Item, que les Rovs dclluî diz feront tenus de 

faire confermer toutes les chopes deflus dûtes par nôtre 
Saint Pere, le Pape, fie feront vallceî par Scremenz, fit 
Semence*, fir Ccnlurcs de Court de Rome, fie tous 
les autres Lieux, en la plusfort manière que faire fc 
pourra. 

Et feront empêtrées Dîspenfaiions, fie Abfolutions, 
fie Lettres de la ditre Court de Rome , touchant la 
perfection fit complilfemcnt de ce prefenr Traittic, 
fif feront bailles aus Parties, au plus tait, dedenz les 
lil. Sepmaincs apres ce que le Roy fera arrive* a Ca- 
lais. 

3T. Item, que tout les Subefez des diz Roys, qui 
vendront cltudier es Eftude* fit Univeriites des Royau- 
mes de France fir d’Angleterre, inyrotit des Privilèges 
fit Libériez des dittes Elludes fit Univeriites, tout aulîi 
comme il povoient faire avant ces prcfentes Guerres , 
fie comme il font ad prefent. 


1 DES GENS. t; 

30. Item, Concordants* e/l qnod entnes Arcbiepisco- An no 
pi y tpiscopi , (fi alti Ecclefiarnm PrxIaSi , otcofione tua- , 
rnm 'Femporalsuni , erunt Subditi ilii ex dut, h tu Régi- 1 ^ 0 ^* 
but, Jub quo tenebunt fna Temporatia ; (fi, fi babe.i.it 
Trmpvralta fub u traque Rege , erunt Susdit i atriau. te 
du. ruas Regum prit 7 empoi àiibns fuit , qux ipfi tenebunt 
fub quolibet eornm. 

3 t. Item, ConeordoSum tjl qnid per exnet Ailigan- 
ti.t , Anudttx . {fi Confaderattones , fiant inter duos Re- 
gts Fr an, tx (fi Angine tfi Jha Régna , confervando H*- 
norein {fi Confricutiam nnini Régit £7 aherims , non eb- 
fiantsbus qurbuuumqne Confxderartvnibni quai baient, 
ntrinqne, cum quibnscnmque Perfonis , five fnnt de Sce- 
lla, de Fiandria , tel de âlia Pair ta quaenmque. 

31. Item , Cinctrdainm cfi qu.d Rex Franc ix, (fi 
fnnt Primageniettt , Regeni , pro Ipfit (fi prv Hxredshut 
finis, Regsbnt Fsanrix , ih quantum fieri potefl , dimit- 
tent (fi recèdent tn toto de Alligantiis, quai b.ibent (tint 
Sentis ; {fi promit fent , in quantum fieri potefi, que J 
r.stnjstam ilii, tel llxred.'t fini , née Reget Franrix, qui 
pro temport erunt , dabunt tel fièrent Régi , net • 

Regin Scotix , née Sttbdi/is ttfiiidem , pr.efientibus 
velfintnrii) Auxilmm, Confioiamem ,vel Farwent entra 
die! un: Urgent Angltx , *rr contra Ilxredet SuceeJJa- 
ret fiuos, ucc centra fauta Régnant, vel Suùditos (u.t, 
qn Httmquc modo', & qui, J ipfi nus patient ai tu 1 Alligan- 
iiai mm dt&is Sentis , tn futur um , contra dtÜnm Regem 
ijf Regu airs Anglix. 

Et, tonfimiiiter , in quantum fieri poterit , Rex A n- 
glix , £ÿ fiuut Primogemtut , fie cùmitteKt {fi recèdent de 
Alligantiis, quai baient cum Flamtngis: {fi p/otnirfent 
qnod ipfi, née llxrtdcs fini , net Reges Angltx qui pro 
temptre erunt , dabunt vel jirrent Flamengis , prxj'emi - 
bus ve! finturis , auxilittm , tonfialameu , vel fiait orem con- 
tra Regem Franeix, iixredes, vet Succejjoret fiuos , xec 
contra J'uum Regnttm , vel Snbditot fiuoi qnoeunque mo- 
do ; {fi que,! ipfi non jdeient alias Alhg,vetiat eux: Ha- 
me ng 11 , in futnrum , contra Reges {fi Rignam bran- 
che. 

33. ITEM, quod Coilatimet (fi Provifiouct fin fi x ex 
uni parte {fi altéra , de Beneficiis vacant il ut qn am.it ù 
Cuerra durant , tentant {fi fint t aii,lx ; {fi quod fine 
tus , exista, {fi oirv eut tout t , reccpti {fi ierati de qutbus- 
e uni que Beneficiis, tfi de aliii tetnporalibns qttibnitum- 
que , in difiit Regnis Franc ix {fi Anglix , per unam 
Panent {fi per aller au » , dur outil ut dicln Guerris, fine 
quitati ex Hua Porte (fi altéra. 

34. Item, qnod Reges fupradifii tenebuntnr faeere 
(onfirm.iri omnta fupradifia per naflrnm Sanfium Pa- 
tron f Pap.sm , (fi erunt rallata per J nr ameuta , {fi 
Sentent i ai , {fi C en fur os Caria Romanx, {fi antnia ai: a 
ligament 0 , fortiori modo qno fieri poterit. 

Et crnnt hnpetrxtx D ■ spenf.it hues , Abfolutionet , (fi 
Literx a dtâa Curia Rom. ma, tangent et perjecJivuem {fi 
ewKpletioxcm bujnt pr.tfeulil Tradtatùr, {fi erunt tra- 
ditx Partibns, ad nltimum , infra très Septimanas pvji - 
qnam Rex xpplicnetit Calejîi. 

3f. Item, qnod emnet Subditi diRorum Régnât, qui 
rai. 1er nnt fittdere in Muftis (fi Univerjitatilus Reg'no- 
rnm Francia {fi Anglix, gaujebnnt Privilegiît (fi Li- 
bertatibut dulorum Alufrornm (fi Uaiverfitatuum , om- 
nini fient pviuerunt faeere ante prxfenits Guerres , {fi 
ficut /.triant ad prxjenj. 


3Ô. Item, a fin que les chofe* dcfliis dittes , trait- 
tecs fit parlées, foient plus fermes, ftablet,fit valables, 
feront taites fi: données les Fcrmccez qui s'enfuivem ; 
c’cli ali; avoir. 

Lettres fcellccs de Seaux des dit Roy s, fit des Aînsnez 
Filz d’icculs, les mrillonrs qu’il pourront taire fit or- 
dener par les Confeils des diz Roys, 

Et jureront les diz Roys, fit leurs Enfant Aînsnez, j 
fir autres Enfant, fit aulli les autres des Liruges des diz : 
Seigneurs, fit autres Grant des Royaumes, jusques au 
nornbrcdcXX.de chascune Partie qu’il tendront, fie ai- 
deront a tenir, pour tjnt comttK- a chascone d’culz ! 
touche , les dittes chofes t rai K ces A accordées , & j 
accompliront , fenz jamais venir au contraire , lent I 
fraude, fit feux mal engin, & feux faire nul empes- ' 
chcment. 

El le il avoir aucun, du dit Royaome.de France, ! 
ou du Royaume d’Angleterre, qui fculTent Rebelles, : 
ou ne vaulîllênt accorder les chofes deflusdittes , les ! 
II. Roy* feront tout leur povoir de Corps, de Biens, ; 


36, I T E M , ad fixent quod finpraiiSa tro&ata (fi 
prohqauta fiut firmiora (fi jlabiiiara , {fi vaHdic.ro, erunt 
1 conjitx (fi traditx Securitates qux fequuntur ; vide- 
lieet, 

Literx figillat X Sigilin diRorum Région , (fi Prima- 
genitorum finorum , me livres qux pot erunt fieri {fi ordi- 
mari per Concilia di&trum Regum , 

Et jurabnnt difit Reges , {fi eorum Printogeniti , (fi 
alii Ftlii, (fi alii etiam de Sanguine di&nrnm Dont us j- 
runs , (fi alii Magnat es Régna: um , nsque ad numerum 
vtginti ex quahbet parte , qnod ipfi tendant , (fi jura- 
b sent feutre , in quantum queulibet eorum ranger, bae 
déia troRata(fi cône or data , {fi eostsplebuut , fine eo ut 
ussquam renerint in toutrarium , fine fraude (fi do la mj- 
to , (fi fine eo quad fecerint ahquod imptdimentnm. 

Et fi fnerint aliqui , de Jielo Régna Franrix, vel de 
Régna Anglix, qui forent Rebelles, vel nulle:: t cattcor- 
dtie ad prxdiRa , duo Reges fanent totum fuum pojfe, 
de Corpurt , (fi de Bonis , (fi de Antiris , ad poaendam 

difiot 


Digitized by Google 



An-no 

1360. 


''J 1 

+• 


CORPS DIPLOMATIQ.UE 


16 

fitd’Amîs,dc mettre les di* Rebelles en vraie obeiflan- 1 
ce, félon li fourme & teneur du dit Traittic. 

Et, aveuc ce, fe fubmcKcront les dit Roy s, fie leurs 
Hoirs, fie Royaumes , a la cohcrckm de nôtre Saint 
Père le Pape, a t»ti qu’il paillé contraindre, par Sen- 
tences, Ccniurcs d’Eglilcs, fit autres voyes dcuci, ce- 
lui qui fera Rebelle, lelottc ce qu’iî fera de raifon. 

Et, panny ics Fermeté» & Seurte» ddfus dittes, 

renonceront les dizRois, fit leurs Hoirs, par Foy fit . „ , 

par Serement, a toutes Guerres & a tout Procès de ! fiât» (fi Jurant eut mm , ommbui Gmtrrit (fi omnibus 
tait- Proeefjtbns fodi. 

Et, fe par desobciUince , rébellion , ou puKTance Et t fi per isoobedintiam , rehelliemem , vtl pot eut tant 

de aucuns Subgict du Royaume de France . ou autre ] alicujus Subditi Regui Francia , vel per alîam ju/Iam 
juiîe caufc, le Roy de France, ou les Hoirs, ne pO* 1 (aufam, Rex Frotta* , tel Hxredet fui , non Peter tnt 
voient acompiir toutes le* Choies deflus ditres , le Roy ! complété omuia Jupradid, * , Rex Angha, (fi Hxredet 
d’Angleterre, les Hoirs, ou aucun pour cul», lie fe- fui , vel aliqui pro eu , # u » fadeur , mec debtnt f acere, 
ront, ou deverunt faire Guerre contre le dit Roy de : Guerrsm contra Jtd ton Regent Francia t fuit Hxredet , 


Jiflot Rebella iu ver a obedieutia , fecunehtru format* (fi ANNO 
t entrent Fiad.it us pradidi , _ s _ 

Et^ cum hoc , didi Rega fuhmitteut fie, (fi Hxredet IJ®®* 
(fi Régna fua cober dont uofhi Snuâli Patrit Pap -c, ad 
puent jttod ipfe pojfit c ouftriugere , per Seuicnttos ifi Cen- 
furat Ecclefiaftuas , (fi ali ai vide débitas, iJhtm qui J'ue* 
rit Rebellit. fetuudum quod Juftitix J'uadebit. 

Et y mej-autibut Firmitat<hui (fi Sexuritatibus pr.t~ 
didis, renunciahunt didi Reges (fi Hxredet fui, per 
as t-j n . r ... 


France, fes Hait*, ne Ion Royaume; nuis tou» cn- 
famblc s’etforecront de mettre les di» Rebelles en vraie 
Obdflànce, & de accomplir les choies ddfus dînes. 

Et suffi, fe aucuns, du Royaume fit obciiTancc du 
Roy d'Angleterre, 11e votaient rendre les ChaJlcaua, 

Villes, ou Fortercsccs, qu il tiennent ou Royaume de | . ( t w 

France, & obéir au Traittic dcflusd», oü-pour juflc ; tui fupradida , vel ex taufa jufta mou peffet 
caufe ne pourront acompiir ce qu’il doit 1ère par cclt j lud quoi deberet péri per prxfeutem Trod. 
prefent Traittic, le Roy de France, ne fcs Hoirs, ou 1 
aucun pour euls, ne feront point de Guerre au Roy 
d’Angleterre, ne a lbn Royaume, mais tou» II. en- 
famblc feront leur povoir de recouvrer les Chartcaui, 

Villes, fie Fortercsces deffusdittes, fit que toute obeis- 
fancc fit accomplrücmcnt l'oient fai» es Traittiex ddfus 
dittes. 

Et feront au IG faites fit données, d’une part & d’au- 
tre, félon la nature du fait, ruutcs manières de Fer- 
meté» & Seottc»,que Ion faura en pourra devifer ,tant 
par le Pape , le College de la Court de Rome , comme 
autrement , pour tenir fie garder par petuel ment la Paii , 
fie toutes les chofes par dciliis accordées. 

37. Item, Cil Accordé que, par ce prefent Trait- 
rie fie Accort, tou» autres Accor», Traîniez, ou Pro- 
locutions A le au< 

1 font ... . mif _ 

, fit ne s’en pourront jamais aider les Par- ) V*x , (fi di tu» auiibilutü ue 7 indi poTermut Parte) 
tics, ne taire aucun reproche l’un contre l’autre, pour nuquans Te juvnre, met lacéré aliquad Vitupxrium una 
caulc d iceuts 1 raitttcl OU Accorx, fe aucuns en y c w., aheram, oeeafiouè Mdorum'Fradatunm vel Cou- 


vel Reguum firnum ; feJ ont net fimul fie fortrfitabunt , ad 
pouenJum didos Rebelles im ver a obeMottia , (fi ad com- 
pleudum fupradida. 

E>, coujimthter , fi aliqui , de Reguo (fi ohedieutia 
Regu Rugit. e y uoileat reftttuere Cafira, Pillai y (fi For- 
tohtio, que tenait tu Reguo Franc i.t , & obejtre Fr ado - 
{fet compter i il - 

T .~, — . adatum , Rex 

rraUitXy née IJ.credes Jui y vel altquii pro eit non tact cm t 
(ruer ram Régi Angine, tW Regnofuo; Je J ambo faciemt 
jutent pofje ad recuperandum Cdflra , Pillai y (fi Fertoli- 
tia fupradida , (fi qui J ontuit obedeeutia (fi complemeutum 
fient 1 * Fradutibui fupradidti. 

Et erunt fiimilittr fadjt (fi traJu.r , ex una Parte (fi 
ex altéra y feemudunt exige ut tam fadi, ammm*Mc firme- 
tatei (fi jeeurt rates , quoi fdveriut vel poterint avefari , 
tàm per Papam , (fi CoÛegium Roman* t Curia, .tuant * 
allier, ad teutudum (fi coujervaudum per pet ni Paient, 
cfi omuia fupenùi caucordola. 


37 ; Coue&rdacum e/l , per hunt pr.efeutem 

■ ( fradatum (fi C&urordiam, quod omuei ali a Couc&rdix, 

>ns le aucuns en y a lai» OU pourparlc» ou , Traitas*,, (fi Prakcuttoue, , fi aliquxfuer nt fada vil 
palfe, lont nul» , fit de nulle valeur , fit du tout Prolatx, temptribm retroadi, , fuut mulU (fi iulleui va- 


avoit , comme dit eft- 

.38. I r B si , que ce prefent Traittic fera approuve , 
jute, fit contenue par les II. Roys a Calais, quant il 
y feront en leurs Perfimnes. 

Et, depuix que le Roy de France fera parti de C*> 
lais, fit fera en l'on povoir, dedeni un Mors, prochdn 
cnl'uivant le dit departement , ledit Roy de France en 
fera Lettres confinnatoirts , fit autres neccllàircs Ou- 
verte» . fit les envoycra fit délivrera, a Calais, au dit 
Roy d’Angleterre, ou a fcs Ucputc» au dit lieu. 

Et aufl» le dit Roy d’Angleterre, en prenant les dit- 
tes Lettres confinnatoircs , en baillera Lettres conôr- 
matoires, pareille* a celles du dit Roy de France. 

39. Item, cil Accorde que nu! des Roy* ne pro- 
curera, ne fera procurer , par lui, ne par autre, que 
aucunes Nouvelctei ou Griefs fe facent par l’Eglifc de 
Rome, ou par autres de Saint Eglilé, quelconques il 
fuient , contre ce prefent Traittic, fur aucun des dix 
Koys, leurs Coadjuteurs , Adhcrcn» , ou Alie», quel- 
ques il fuient , ne fur leurs Terres, ne de leurs Sub- 
■»ie», pour achaifon de la Guerre, ou pour autre cau- 
.c, ne pour Services que le di» Coadjuteurs ou Allie» 
aient fait au» di» Roys, ou aucun d’iceulx; Et, fe nô- 
tre dit Saint Pcrc ou autte le voulaient faire, ics 11 . 
Roys le dellourbcront, fclone ce qu’il poutrout, bon- 
nement , fen» mal engin. 

40. Iresi, des Oltattcs. qui feront bailles au Roy 
d’Angleterre a Calais, ce la manière fit du temps de 
leur departement les U. Roys cil ordcncront a Calais. 

Toutes les quelles chofes defus cscriptcs, & chascu- 
ne d'icclle , furent faiiccs , oidcnees fit accordée» par 
& eu laprcfencc. 

De RcveTcnt Pcrc en Dieu , nôtre T res cher & Féal 
Chancelier, 

Jehan par la Grâce de Dieu , EJle* de Biauvez , Per 
de France , 

No» Ame» fit fouis ConleiUicrs , 

Afatflre F.jhene Je Parti , Chanoine, 

Pierre de la Chante , Chantre Je l'Eglife de Paris, 

Jehan de Augertnt , üoien de Chartres , 


K 


, oeeafie*e Jtdorum Trad.it aune vel Cou- 
c or au/ uni y fi al iqu* forent , ut Jidum eft. 

3 ?* i*°d prafetss Fr ail oint approbabiiur , ju- 

I fi confirmabtinr per duttt Rcgcs Calefii , cum 

| ibidem J tienne tn proprtis Perfouit. 

\ Et , po/lquam Rex h ranci* rtitfferit de Calefio , (fi 
'fuent tu Jua foteftate , infra unum Meufem , proximb 
fequeutem Jidum reeejfum, J, dus Rex hraucia /acier 
mde Esterai confit mat on ai , (fi alias neceff 'arias Paten- 
te, y (fi ,Hat mittet (fi liber oint, Calefii y dido Régi An- 
g''*, vel Députant fuis tn loco prxdido. 

Et fimiliter , djdns Rex Anghx , reeeptii didis Li~ 
j t î. r,i rrnfirm.ttoriii , trajet Literas eoufirmatoriai con- 
\finttle t illis Regis Francia. 

39- IrëM , Coucordatum eft quid nnllui didorum 

I Kcgnm procurait ! , ne, fatiet procurent per fe, vel per 
' Vf mm r Nuvitates fen Grafonnna fiant per 

j hcctefiant Romauam , vel a/îoi de Sonda Ecelefia , qui- 
j e unique fuerint , contra prafentem Tradat nm, fufer ali- 
qstein eu dü/ii Régions , eotum Ceacijutoribu, , Adh*~ 
rentibut, vel Athgatis , quicuuque fuerint , net fuper 
eorunt Ferras vel Snbditos , ottafionc Guerre , tel pro 
atia taufa y net pro Servit io quod didi Coadjutores vel 
I AUtgati feceriut didis Régi but , vel alicni eorunt; (fi, 
fi Hofter ihdui S, indus Pater tel ait us illud Vtllent fa- 
ter* y didi duo Reges illnd impedient , iu quantum pote- 
rint , /sono modo , fine d«lo malo. 

I T H M de Obfîjibus , qui tradeutmr Régi Augli * 
Calefii , de modo (fi t empote reteff'ui eorunt duo Rcrct 
Calefii ordimabuut. 

du* omuia (fi fiugula , fuperiùs dettripta , fada 
fueruut , or dînai u (fi conccrJata per (fi in pru- 
JcUlia y 

Reverendi Patrit im Deo , mtftri carijfimi (fi Fijelu 
Cancellani , 

Johannis , De» Gratil , Bavocenlïs Elefiii , Parif. 
Francix : 

Diledcrum (fi Fijelium Confihariorunt uoftromm , 
Maçiftri Srcphani Cauunhri Parüicnlh, 

Pétri de la Charité, Cantori* Kcclcfix Pariltcnlîs, 
Johannis de Angtrent , Dccani JaCarnoto, 

Meffire • Dor 
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DU DROIT DES GENS. 


A. N' S' O MeffsYt J chou de Mesegre , dit Boni séant , Mar eue al \ 

' de Fr Mtt , 

I 2 OO» Chariot. Sire de Miummustrency , 

Fr art de la Tour, Sire de Ijndy , 

"Jehan de Crou/ee , 

Régnault de Govi lions, 

Pierre sTOmont , 

S) mou Je Bnsy, 

Cl.ïvalcrs : 

Maiilfo , 

Guillaume de Dormant , 

Et Jehan des Mare Z , 

Jehan Ma Hart , 

J tournois de Paris : 

Mai lires. 

Mate G nebery , 

Et Nickolo de l'erres , 

NozCIcrs, Secrétaires, 

Commit 6t Députez , de par Nous, fur cc, avec les 
Cortimiz & Députez du dit Roy d’Englctenr , ci drt- 
fouz nouiez ; c’eft afçavoir, 


Domini Jo. de Mengrc, diâi Bucccand, Maicvcalli AnNO 
Frauda:, >• 

Charoli, Domini de Mountmorency, 1 3 

tvcrardi de la Tour, Dotn. de Vinay. 

Jo. de G rouler, 

Kcginaldi de Gouillons, 

Pétri de Omont , 

Simonis de Bufy, 

Militum c 
Afagtftrorum , 

Gulictmi de Dormons, 

Et Jo. de Marcz , 

Jo. Maillart, 

Bmrgenfium Parifienftum : 

Magiftrorstm , 

Matci Guchcry, 

Et Nicolai de Verres, 

Noftrorum Clerteorum , Setretarionm , 

Comnsiÿarurum if Depntatornm per Nos , fufer bos, 
cum Commiffarii; if Drpntatis dséh Régis Astglix infra - 
nominatis (vit.) 


Moniteur Henry -, Due de Laucaflre , 

Wilham, Conte de Nortbamptom , 

Tournas. Conte de h'ardwilz , 

Ka mi, Conte de Stafford , 

William Conte de S are bru : 

Mon fieur Gantier , Sire de Matnty , 

RSouficstr Régnault deCobham, 

Monfunr Jy'an de Beausbamp , 

M>n fieur Guy de Brian: 

Jehan C rpital de Bneb , 

Bertbohmien de Burgosbe , 

Fronces de Haie , 

Gsttlhanm de Granfon . 

Jehan Chanmdos , 

'Noël Loretrr, 

Ricbatt la Poche, 

Miles de Stapelton , 

Chivalcrs : 

M-n fieur Jehan de fVyuevsykt , Chancelier du Roy 
d'Angleterre , 

Maiftre Henry de A s ht on, 

Alaiflre U'ilhaume de Lougbteburgb , 

Mdtftrt Jehan de Branketre , 

Adam de HyBou , ^ 

h: IVilliaume de Tvrriugbam , 

L’An, dt le Jour, dt au Lieu dclliisdfo 


Domino Hcnrico, Duce Lancafhix, 

Williclmo, Comité Northamptonii , 

Thoma, Comité de Warwick , 

Radulpho, Comité de Stafford, 

Williclmo, Comité Sarum, * 

Domino Gualtero, Domino de Manny, 

Domino Reginaldo de Cobham , 

Domino Johanne de Beau champ, 

Domino Guidonc de Brian, 

Johanne Capital! de Buch, 

Bartholomxn de Buighoaii, 

Francisco de Haie, 

Gulielmo de Granfon, 

i o. Chandos, 
ioel Lorcnç, 

Rîchardr» la Vache, 

Milonc de Stapelton, 

Milstibus: 

Domino Johanne de Wyncwyk, Cancellario Rcgîi 

Magiftro Henrfco de Ashton, 

Magirtro Williclmo Loughtcburgh , 

Mflgiftro Johanne de Branketre, 

Adamo de Hylton. 

Et Williclmo de Turingham. 

An no , Die, if Loto fupraftriptis. 


VIL 

Eadem Littcræ Latine itdditar. 


T 0 bonne s , Dei grand, Troucorum Rcx , ttnnerfis, 
j prajentes Lite? as vifkrit , Salut em. 

Cdns, 

Pro diffenfionibut , litibut , Guerris , itf dise or dm, 
métis, if , ut fpera/ur , Moveudis inter Nés tf lunffs- 
ntnm fratrtm nijlrum, Regem Anglta, 

Certi Trarfatures £*r Prosnratores noftri cari fi mi 

Primareniti nsflri , Karoli , Duas Nerumnnte Del- 
I fhini l 'senne , kabentes ad hoc fnffeienlem Potejlatem 
I {f AuiUritatem , pre Nabis, tff pro iffo,& Regno nos- 
| tro, ex parte un à. 

Et serti alti Traûatorts & Procnratores tariffîms 


VIL 

Ltttris P Mentes de Jean Roi de France y conte- 
nant U Cejfion if Renonciation des Terres , «/, 
en confluence du Traité de Pair fait à Bretigny 
le 8. Mai l Xdo. doivent être délivrées à E- 
douard lit. Roi <T Angleterre. Données à 
CM as s le 14. Oélobre t j6o. [Rymer, Fce- 
deia, Convention», &c. Tom. VI.pag.1j7J 

J Ehan, par la grâce de Dieu, Roy de France, a tout 
cculz, qui ces prefentes Lenrcs verront, Salut. 
Comme, 

Pour les discernions, debas, Guerre, & dcscors, 
meuz , & espérez a mouvoir entre Nous , & uolbe 
trcschicr Frere, le Roy d’ Angleterre, 

Certains T raideurs & Procureurs de Nous 6c de 
noftrc trcschier ainsnc Fil, Charles Duc de Norman- 
die , & Dalphin de Vienne, aîant a cc fouililant J*o- 
voîr 6t Autorité, pour Nous, 6c pour lui, & uollre 
Royaume, d'une part, 

Et certains autres Truiilcnrs A Procureurs de nos* 
tre trcscherc Neveu, le Prince de Gales, Fil ainsnc 
de nollrc die Frere, le Roy d’Angleterre, aiant Po- 
voir & Autorité de l'on dit Pcrc, en partie, pour fon 
dit Pcrc, 6c pour lui, 

Sc feullcnt alLinblcs a Brctigny près de Chartres, 

En quel lieu fu parlée, trait rie , 6t accorde final 
Pais 6t Concorde, le V’üf. jour de May, darrefnmeut 
paire, par des Traitteu.s & Procureurs de l’une 6c de 
l’autre partie, fur les discernions, Guerres, & dcscors 
devant dis, 

Les quclz Traittic 6c Pais les Procureurs de noflrc 
dit FR, pour Nous 6c pour lui, 6c les Procureurs de 
Tom. il. Part. JL aoQrc 


! Nepotn noftri , Prineipis IV. dît -t , Pnmogeniti duii 
I Frasrtt noftri, Régis Angtiu, kabtutis Andiritafem if 
I Potejlatem a Pâtre [no prujiclo , in farte, pro dsélo fuit 
Paire , if pro ipfo , 

Ftùffeut songregatt apad Bretigny prope Carnot um , 
lm su' loto fui! loi ut a , troCiai.i if tOUturdutU fins- 
lit Pox if Concords.! , orf.*v» die Mois , proxtmb pr.tte- 
rito. Per Trorfotorer if Prosnratores ex unâ parte zf 
altéra, fuper dijjcnftnuibmi , Guerris, if duc or dm unie- 
dtrfis , 

Quoi Trarfatnm if Patent Trailatorcs if Procura! li- 
res diÜi fila uojlrs , pro Nobis , if pro ipfo, if Protu' 
C rasoirs 
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CORPS DIPLOMATIQUE 


AKNO noftre dît Neveu, pour Je dit noftre Frère d'Anglctcr- 
- re, fit pour lui, jurèrent, aux fains Evangiles, tenir 

I 3 60 - & Rardcr, 

Et apres le jurèrent fnfemaclmcnt nos dis FM* de 
Neveu, es noms que défias, 
tt depuis nous & noilrc dit Fil l'avons confirme de 
jure (blcmnclment, 

Fanni le quel Accort, entre les autres chofes. Nous 
& nollre dit l ; il fortunes tenus, & avons promis, bail- 
ler , délivrer , de dclaifiier a noilrc dit Frère pour 
Nous, nos Hoirs dr Succelfeors, a toujours, les Ci- 
ter, Contes, Villes, Chaitcaux, Fortereccs, Terres, 
rentes, revenues, de autres chofes, qui >’enfuent,avec- 
ques ce que noilrc dit Frète rieur en Guienne de en 
Gascoingne, a tenir dt Poffider parpctuelment a lui, 
& a fes Hoirs , & Succclfcurs , et ^ur xn Uësiai- 
ne ts D e M A t n E , & ce qoe en Fie en Fie, & par 
le temps de manières cy apres esclarcies, 

La Cire, le Cnaltcl ’ fie la Conte de Poitiers, de ton- 
te la Terre de le Paiis de Poitou , eu lambic le Fie de 
Thovarts, de laTçrrede flclcville, 

La Cite, dt le Challel de Xaindes dr toute la Terre 
de le Pais ac Xanâonge, par deçà de par delà la Cha- 
rente avecques la Ville, Chillle, fie Korterccc de la 
Rochelle, de leurs Appartenances 6c Appcndanccs , ifc. 
comme dans le T raidie Je Paix jusque au fia de C Ar- 
ticle 6- • 

Eteufi elle pourparle que Nous, dt noilrc dit sius- 
ne FM* , rcnoncifibus aux Reflbrs , dt Souveraineté! , 
de a tout le Droit , que Nous poriens avoir en routes 
les choies defius dites ; dt que nostre Frire 
LESTENJST, COME VoiSJN, SEMzRfcSSORT 
etSouveraisnete de Nous ou oenos- 
t r k Royaume: de que tout le Droit , que Nous 
avons es chofes defiusdites, Nous !i codifions St crans- 
purtiiTions parpctuelment de a tous jours. 

Et aulTt cuit elle pourpurle, que iàmblablement nos- 
tre dit Frere le Roy d'Angleterre, dt Ion dit Fil, re- 
noncafient cxprcficment a toutes les chofes qui ne 
doutent dire bailliez , ou demourrer, a noilrc die Frè- 
re le Koy d’Engleterre par le dit Traittie ; dt, par es- 
“ccial , "au Nom dt au Droit de la Couronne dt du 
.oyaume de France : a l’Omage, Souverain note, de 
Demainne du Duché de Normandie, dt du Duché de 
Thourainne : des Conter d’Anjou, & du Maûiue : a 
la Souvcraiiinctc dt Homaige du Duché de Bretatgne: 
a la Souvcrainnctc fit Homaige du Conte fit Paiis de 
Flandres; dt a toutes autres demandes, que le dit nos- 
tte Frere nous faifoit , de faire porroit , pour quelcon- 
que caufc que ce foit; Excepte les chofes defius dites, 
qui doivent demourrer dt élite biillics a noilrc dit 
Frere dr a fes Hoirs. 

Et qu’il nous transportai!, ccflafl, dt Vlaîfljft tout 
le droit, qu'il povoit avoir en toutes les choio qu’il ne. 

Il doivent elle baillies. 

Sur les quelle» chofes , apres plufeurs a tacacions 
eues fur ce, de, par espccial , pour ce que les dites 
Renonciations ne le feront pas de prefent, avons fina- 
blement accorde a noilrc dit Frere, par la manière qui 
s’enfuit; c'eft alTavoir , 

Que Nous dt noftre dit ainsne Filr renoncerons, 
de ferons, dt avons promis a faire, les Renonciations , 
Transport, CcITions, dt Dclaillcmcns deflus dis, quant 
de li tort que Nous dt noilrc dit Fil aurons hitile a 
noilrc dit frere, ou a tes Geni, par lui espccialment 
députer, laLice dt le Challcl de Poitiers, fie toute la 
Terre de le Fais de Poitou, cnlimblc le Fie de Tho- 
vatt.dt laTerrc de Bclcvillc: la Cite d i le Challcl-d’A- 
,cn, dt le Paiis d’Agenois : la Cite de le Challcl de 
. ierregort , de ic Paiis de Pierreguis: la Cite A IcChas* 
tel de Caours, dt le Pais de Caourlin : la Cite te le 
Challcl de Limoges, dt toute la Terre dt le Paiis de 
Limoiin ; fit toute la Conte de Gaurv ; les quelles 
chofes, nous fit noilrc dit I- il promettons oiillici a lui, 
ou a fes dites Getu , dedais U Fefte de la Nativité 
Saint Jehan üaptifte ptochcieu, fc nous posons- 
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Et , apres ce , devant ccrtainnes Perfonnes , qui fe- 
ront députées depar noilrc dit Frere, fêtons fit noilrc 
dit Fil fera , en noilrc Royaume , icelles Renoncia- 
tions, Transport. Ceflions, fit Dclailfcmcns par Fojr 
de par Sercmcns lolcnnelment. 

Et d'icelle ferons Nous dt noilrc Fil ainsne bon- 
nes Lettres Olivettes, fecllcs de noftre Grant Sccl & 
du Sccl de r.ollre dit F'I, par la fourme dt manière, 
comprife en uos autre» Lettres, fur ce faim, dt que 
compris eft ou dit Traitticc. 

Les quelles noos envoierons , a la Felle de PAs- 


r. stores Ji&i Neptfis tt offri , prit dido Fratre n.oftro Ats- 
gli<e , if pro Je, jurdmnt , ad fond a Des Evangelia , 
t ester e f o b fer v are , 

Et po/lea tiitt J jnrax’ernnt J'Jempniter diSi Fsliut tnt- 
fer & Nepoi , noitunibni qui, ‘'Us fuprà, 

Deindè uos if prxaidni Frater nojler iliud tonfrma- 
vimut if juravinstu JolcMpuiter , 

P es qkam Concordcam , inter «lia. Nas if J, dns Fi - 
Hui tsojier tenemur , if promifsmns , trader*, liber arc , 
if dunstttre , dtélo U. sirs uajlrtt , pro Nobss , kt/iris Hx- 
re d’but , if Snesefjbribut , tu perpétuant , Ctvttates , 
Couttfjfuf , F t liai , Caflra , Forfalttia , TerTM , rédui- 
rai , ol/xeuttotctt , ÎS ulia , qer,( Jequuutur , extK iiio quoi 
diSut Frater tcuet in Aquitania & Fatconia , aj tenen- 
dnm ÿ poJJidcnduM perpétua fiitt , kjf Cuti lleredtitut , 
£ f SliiCtjjortbui , ILLlin quoi) IN DOMANIO IN 
DoMANIO, & tHuJ quoii m Fendu in Feudo , if ftr 
Tempm & moJas bit inferiitt déclarera , 

C res tâtent , Caftrnm , Comitaium Pidaei. r, 
tôt ont Terram P tu nam de Pidavtt , tuai Feudo de 

Tbouart , Terra dt tJcllevtUe , 

Civi tarera & Cajlrum de Xannden , & totem Ter- 
ram Patrinn XaunHen , titra Ijf ultra Churent ,en>n 
Filla, Caflro , hortalitiit de RupeUa , idf Pertinen- 
riit & Dépendent iis fnts , dre. ut in Tract at u Pacis us- 
que in liucni fexti xAniculi. 

El fuit proloeutsrm quèd Nts , & dtflut Prismpeni* 
tns nojJer , rennuciaremut Refort it , bnpertcntatiéns , 

omn- Juri , qu<e Nat pvfjemns babere m omnibus J'm- 
pradidis ; quoj J» I C T U S FRATER NOSTER l t- 
t.A TEKEKET, 5ICUT VlCIMUS, A8SqUS R E- 
SORTO ET SUPERIORITATE DE NoBISVEI. 
DE R E g N o NOSTRortf quoi tmste y tu , quod ntt 
babemnt in rebut fnpradidis , Nos in enm ccdertsnut & 
trais fer eut ut ad je super £ÿ in perpetusem. 

Et triant fuerit proloeutnnt , qnbd eonfimi/iter dsilut 
Frater najler Rex Augli.e, Juins faut Ftlsas , re- 
uuntiurent exprejje omnibus q;t.e non deberen! tr,sds , vel 
rémunéré y dido Fr airs nsjhc Régi An^lix per TraJJa- 
tnm didstm, CsV* "omim CS 3 Juri Coraux & Refui 

Franctx : iljma*i / , SuperioritaU if Diminis Ducat Ht 
Normanix y DntJtii Tburanix: Carnet ai un us An Je - 
gaiix de Ma\n : Suprriorstati Hom.tjjio Ducat 6s 
Iirstannix : SnpersontJSi (J Homajjio Cosnitatûi & 
Patrix Flan dr ix ; Ijf oqenrLus aliis' petit iottibni , quat 
Juins Frater ttoflcr nobicj.ieienat t vel f, terre poterat , pro 
quas nuque Caufà que ilta Jnerit ; Exceps it rébus fupra- 
didst , une debent rémunéré & tradi ctsdo Fratn ssojïro 
lUredibut fuit. 

Et y qui J Nobtt infe tratsferret^ ttderet , & dimitte- 
ret ont ns Jus, quoJ pot ait babere i • omnibus rebut y qitx 
non fsbt trait deberent. 

Super qnsbui te bus, pojl plscrtt mherestitnec fuptr bot 
habitas y (Jf , Jpeiialiter, quia didx Rrnun, r.ttiemrs ne « 
faut fiàx Je prxfntti , fin aliter foncer Javimns : nm Fra- 
tre u fis o prxdidiy per sno.inm qni feqailnr', videüeet , 

Qnèd Nos if Juins Prsmoremitmt ni fier rentsurubi- 
mus y if faeiemnty if premsiimns facerr , Reunmiatio- 
neiy Translations ! . CrJ/ionet , c f Dimijfs tues fnpradidaty 
quand, [f tàm est i qnàsn Nos if Jidus Fsliut nsjler tra- 
di Jimm dtdo Fr.strs no lira , tel ptntsbut fins , per spjnm 
fpecialiter dépuratif y Cmtatem if Caftrnm PsdaviXy 
\f rotant Terrant lf P atrium Pid.nienfem , fs militer 
cutis Feudo de Tbouart, if Terra de Bellevillt: Ci vira- 
ient if Cajlrum de Agrume , if Patriam Arenemfrm : 
Civ traient if CalWnm dt Ptirag^sà, if Painam de 
Petragursi: Civstatem if Cajlrum de Caors, if Pa- 
trie* de Caorfin : Ch itatem if Cafîrum de Lemnuis, 
if tôt x* Terram if P atrium de Lemr.se en : if taeum 
Comtiatum de G août ; que Net if d’d us FUto mfer 
promit tinsses tradere Jibi , vel fuis gtnubur, estra Fejium 
Nat tvn at n Sandi Johannis Baptsjix proxinté ventn- 
rHMSy f Jtoffimut. 

Et y JtiVsm pojl hoc y c ram certis Perfomt , per Jtdnné 
Fratrem uefirnm depu r. indit , faciemtct , if Jidus Filme 
nnfier fneiet , ht Rc%m naflro ipfa< Remua ,it sonet , 
Tranilatiomes , Ce fi ou es , if Dimsjfonety per fxAem if 
j nr ornent son fblempniter. 

Et de bac feeiemnt Nos if dsdus Primofenitni nt-fler 


bornât Literai P et ente s y f filial as uoflro Affina Sigi/to 
if SigMs Ldi Fdii noftri per madum if < rman^J»m- 
prebesifot m aHit Littris noflrh , tu dé faOitjàtf fui 
comprtben.Umrur in T rjcdatu rr.ed do. 

-, _ ... (tuai Nos nsittemut , in Fr/h Afumptiomi beat* Fir- 

fuinpcion ooltrc Dame prochain enfuani , en l’Egh- finît ptoximo Jequrun , r« Etdefoos Augu/hnsn/i op»d 

ù 1 Bnrgtr. 


Anno 

1360. 


j by Googli 
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D U D R O I T D E S G E N S. ij> 

ANNO fc Jcl AugufKns a Hrugrt , fit Ica tarons baillicr ai Br.gei, (T îllat fjtiimm irai. illit , qntt JiJlat Fr»lrr A NKO 
. cculx, que nollre dit ïrvn y envoient lors pour les nofler ibt tum auttet ad tut rcctpieudus. _ , K~ 

I 3 OO. recevoir. | JjOO. 

Et, le détiens la dite Fefle de Suint Jehan Baptifle, j Et, fi titra Melun Feflnm Saufli Jshauuit Baptifl*, 

'•ont ne pour foiH bai Hier les dites , A prochainnes . non potenntmt tradert d<da, if proxtmè fupra u a~i:ua- 
eflus nommées , Citez, Contes, ChalicJz, Villes, tu, Çivitattt, Cvmiratut , Caflra, E'tH.ts , 1er rot, Pa- 
'erres, Fais, lllcs, fie Lies, noos les taillerons de- j tria;, t afin! as , if Laça, AV/ ilia trademus tir eu Feftum 

omnium Sinflorunt prvximi veut ur mm r« nnnm Anuu.tt. 

Et, ipjit trnjitts, faaemut AV/ if J, dus /iiiut nos- 
ter diflat Renunaationct , Franilatioues , Cejfionet , if 
Dimiffiones (ht. un Geatibnt pu* depHtalmu.’xr per ipjuta , 
prout Jiflnnt r/l ; if iudè ùi tcmui taies L itéras if per 
’ moJ/tm fnpradidHM , if if fa s Jaeiemsti trads G en tt tua 
fuit , im Fejh Sun 'et Aujrex tune fepuenti, in Aida Ee- 
tkfia Augajiineufi apttd Brugei per mtdum fuprst - 
dt dont. 

Et csi.au n;. '/it promijil Aid Ht Fr a ter nofler, attod ipfe 
if Aidai Ft/iui faut rcnnnaabnnt if fai ieut t onftmtii - 
ter, tune & p- r modunt fupt ’aJifl an* , Reusinti.it ioues , 


fc des AugnfHns a Bruges , 6t lez ferons bail lier a 
cculx, que nollre dit frère y envoient lors pour les 
recevoir. 

i 

No 
rlellus 

T 

dent la Fuie de Toullâins prochîcn en un An, 

Et icelles tailliez, ferons nous, A nollre dit Ffl, 
Ses dites Renonciation* , Transport , CefTions, & De- 
lai flemenz par devant les G cru qui liront députer de* 
par lu», coinc dit ell^ & eu ferons Lettres tclcs & par 
la manière deliusditc, A les ferons taillter a les Getit, 
au jour de fa Fuie Saint Andricn lors enfuiam, en la 
dite Eglife des Auguftins a Bruges, par la manière des* 
lu s dite. 

Et auflî Nous a promis noflrc dit Frère, que il A ; 
(on dit t'ih renonceront, & feront ftmblablc, lors Se j 
par la manière deliusditc, les Renonciations, Trans- 


£ors, Cédions, 6c Dclaillêmcn?, accordées par ledit [ Frantlutionet ‘ Ce fit on es , (f Dimifliouet , concordat as ptr 
* ’ e de fa partie, Ir comme deffus cil dit: Fradatum prxjiclu- £ — J — — * f -- r - ** - 


Traittic, a faire de la partie . 

Et en en volera les Lettres Patentes , feclles de fon 
Gram Seel & du Secl de fon die Fil, aux dis Lieux & 
Termes, punr les bailler aux Genz, qui depar nous y 
feront députez, famblah'e corne dit cil. 

Et suffi accordons & promettons a noflrc dît Frère, 

3 uc Nous A nos Hoirs, flirterons, jusques au Termes 
es dites Renonciations dclius esclarcies, de nier de 
Souveraineté A RcIRirt . en toutes les Cites . Contes , 
Chafl eaux, Villes, Terres, Pais, Yfles, A Liex, que 
tenoit, en temps du dit Traittic, noflrc dit Frère, les 
quelles li dévoient demourcr par le dit Traittic: & es 
autres, qui, a caufv des dites Renonciations , A du 
dit Traittic, H feront bailliez, A doivent demourcr; 
fenz ce que Nous, noz Hoirs, ou autre a eau te de la 
Couronne de France, jusque* « Terme* ddfitt es* 
dardez, A iccolz durans, ne ne puiflions u fer d’au- 
cun Service ou Souveraineté, ne demander fubjeCkion 
lur nollre dit Frère, fes Hoirs, leurs Subgez d’Icel- 
It-s.prcfenz A avenir; ne Qui relies ou Appiaux en tios- 
tre Court reccvor , ne rcscrcprc a icelles, ne de Juris- 
dicion aucune ufer a caufc des Citez, Contez, Chas- 
teaulx. Villes, Terres, Pais, lllcs, A Liex prochcin 
nominecs. 

Et accordons auffi a noflrc dît Frère, qu’il, ne fes 
Hoirs, ne aucuns de leurs dis Subgez, a caulc des 
Citez, Contez, Challeaux, Villes, Terres, Pais, Jl- 
Ics, & Liex prochcin avantdis, comme dit efl, forent 
tenus, ne obligiez, de Nous rccoognoiflre leur bou- 


7 rudutrw prxJiehmt , ftendai ex parte jud , Jieut jitpra- 
1 didttm efl : Et ntdè tnittet L 1 terni fut Patentes. Jigil- 
la/at J:’ fut» A ïjgn» Stçili* & Sigillé didi tthi fut , ad 
diêlot l. ic ton ttf ter mo:oi , ad fraJendum Mat Gentiènt , 
fai per nos tut deputnlotntur , Jimthter fient didutn eft. 

Et e fiant conordantnt & promitiimut dido Fr a tri 
nsflra, fui J Nés iï? Haredes noftrt fuperjidcbitnms , ni - 
put ad terminât difUrnm Renaneiuti<.nnm Jnpertùi de- 
c tarâtes, ntt Superitn ita.’e & Refirto in oitonèui Ctvita/i- 
A*r, C omit at tint , Ca/lrit. l'Mis , Ferri r, Patriis,/n - 
fulti, & Lotit , pnx renet’at , tint pare didi Tnuiasis t 
nofler Aid nt Frôler . pu* jt'/t délient rem a erre fer Aie » 
tum Fradatum: ^ tn .Mit, pu* , oetajicue Md arum 
Renunciationum , 1 5* Atfli Fradatùt Jïin tradentur & 
deirent remontre ; abtprtc bue puod Nos , l Lcr e Jet uofiril 
oui afiui occafione Coron* /ranci* % utpae ad termines 
fupcrtks Aee tarâtes , if fis durant tous , non pofiimus 

uti alipun fervitio vei fuperiorttate , née petert ju.yedto- 
nem fnper Jidù Fr aire nojlro , Ilare.übut finit, if cor km 
S ubdita , prnfinttknt & fnlnrit , née Quere/as t el Ap~ 
peliatiouet jn Curia nofira reetprre , née r eft r tirer e ad 
tasdem , née JnrirJtdione atipna uti ectafione Civita~ 
tum , Comitatumn , Cafirvrum , P'iUarum , J erratum , 
P a tri arum, Infularum , if Loeorum praximè nvmiua- 
ttrum. 

Et (tueur dama t ett'am tum Aide Fratrt neftro , puid 
net ipfe, uee flore Jet fui, net alipuit ex eorum Sue Ai- 
ds pr.edtdit , Bctafione Cnitatum , Cotnituiuum , Cat- 
frorum , Ptllarum, Ferrarum, P. un arum , Infini arum , 
if Lot or uni antedidentm , ut Au'tum e/l, teneautur née 


vereili, 11 e de taire aucune fubjcition, lervicc , ne de- : ebiigentnr Nos receguouere fuum Supenorem , uee fit 


voir a Nous, a nos Hoirs, ne a la Couronne de Fran- 
ce, jusques aux termes de Renonciations dcvantdis. 

Et aalîi nous a promis & accorde nollre dit Frère, 
que il A fes Hoirs forlcrront d’eux appel ter A porter 
Roy de France, par Lettres, ne autrement, jusques 
aux termes dclius numniccz, A iceulx durans. 

Et, combien que es Articles du dit Accord A Trait- 
tic de la Pais , en ces prefentes Lettres, ou autres, 
dépendant des dis Articles, ou de ces prefentes, au- 
tres quelconques, quelles que elles furent, Ibieut, ou 
feullent, aucunes paroles, ou fait aucun, que nous 
ou lui rciflicns ouaeitiiens, qui Icmiflcnt Translation 
ou Renonciation, taitiblcs ou expreflês, de Rcjfurs ou 
Souvcreimictez , 

C’efl Pentcncion de Nous, A de noflrc dit Frère, 
que les avantdis Souvcrciiuu’tez A Rcllors, que nous 
avons es dites Terres, qui lcront bailliez 3 noflrc dit 
Frère, corne dit efl, deinourronr en l’cfht, en quel 
elles font a prêtent ; mais, toutes fe>is, Nous fur fer- 
rons d’en ufer d’aucun Service, A demander Subjcc- 
tioti. par la manière deffus ditte, jusques aux termes 
dclius d éclaires- 

Toutes les quelles Citez, Contes, Qiaftcaux, Ter- 
res, Faiis, Villes, lllcs, & Liex, par avanr dîvifecs; 

& aum tout les autres, qui devront baillicr a nollre ] 
dit Frère, par force du ait Ttaittie, A leurs apparie- : 
dances A appcndanccs quelconques , avccqucs route I 
Souvcraiiinctc A Rdfott ( aptes le temps que nollre dit 
Frété aura rcnoncic, transporte , A delaiflie, par la 
manière que delTiis efl dît, A bailliez les dites Lettres 
de Renonciation» aux dis jour A Lieux, a nos Dépu- 
tez) demoorroot entièrement a noflrc dit Frère, a te- 
nir a lui A a fes Hoirs, parpciuclmcnt, comme Voi- 
fïns aux Roy « A au Royaume de France, & fenz rc- 
conqnoilltc houvercin pour vceulx, A aulîi franche- 
mettr, comme les Roy* de France tes tindrent en au- 
cunes temps pailîbies & palfez. 

Tom. 11. Part. I Et, 


a/r puant fuirjedieméut , finit mm vei dtvenum Noiit, 
Hart J tint n-flris , i<el Cor en* Fr and* , uspue ad termi- 
I nos RenttHsiatiemum antejidos. 

| Et etiam nohis promi/it if (ontordsvit Aidât /rater 
1 nofler ? a ni A tpje if HareJei fini fnperfedetrunt ipfat appel- 
tare (figer ere Regel Francia, per Littéral , vei aho modo, 
ntput ad fermium fnprnrnminnloi , if ipfis Jurant Pu;. 

Et, littt i» Artuulit di durant CottiuiJi* if ‘Tr «da- 
tât Padt , in prafeutibut Litens, vet aiits , pendent Put 
ex didi s Artuulu , tel de prxfi-attbns, ont a tus pnibut- 
(Mtnpue , puatesi mmput fuennt , fiat , tr/ firent , attpna 
ver Ira, f*f7 fadum altatnd, pur J Nos tel ipfe fictif} émus 
vei dixifftmus, pua je mirent FraMsUdonem vei Reuuu- 
fintiuuem , tac U as tel exprejjat , de Refort ii vei Super ta- 
rifai tint, 

fixe efl iutentio nofira, if didi Frottis no fl ri , puid 
an: e Aida Snperiori/atej if Refirta , pu* Nui habemns tn 
diflit Ferri t , pu* tradentur dido Fratri noflro , nt Aie - 
mm efl , remancbsmt in flatn ,» puo funf de prafeuti ; 
fie J Hnbihmimti , Kot fuperfcdetrtmut nsi alipun Jitrvi- 
tio if petere fubjeüiontm , per ntodunt fupradtdum , us- 
pne ad lermtnos fuperint déclarant . 

Qu* ont nia. Ci vital es , Comitatnt , Caflra, Ferr* % 

P ai ri* , t'itl * , / h fui * , if Lot a ante limitai a\ if citant 
ornai» ali* , pu* Jehent tradi Jtflo Fratri naflro , vtgorc 
didi Fradatùt , ff Per tnt entra if Dépendent ia fin a pu.c- 
1 eumpue , cum ont ni Super tomate (f Re fort» (per tem - 
! put puo Aidât / rater nofler r en une tarent , tr an fl nient , 
if J. nt fient, per maJum puo fnperiùs dtdum efl. if tr.tdi- 
dent aidai Entrât Rtnuntiattonnm , didît Die if Lo- 
to, mflris Députant ) rtmanetunt intégré Jtflo Fratri 
rtüflro , teuenda fi ht if llnreditus fûts tn /effet nom , 
fient l'fctan Regtbnt if Regtto /ranci * , non re- 
fognateeudo Sape totem pro titJem, if tta blere fient 
Rex /ranci * tUn tendus ait puo tempéré pacifie 0 if 
transafl». 


C i 
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10 CORPS DIPI 

AnKo P*r hâbnndant, nous renonçons , des lors par 

/ exprès, aux dis Souvacitmctc A Reflurs , A a toutes 

* 3 00 . les autres choies , que Nous devons renoncier par for- 
ce du dit Traittic. 

Et voulons que tes dites Renonciations fot'cnc te- 
nues pour faites, ou cas detfusdit , fi avant comme 
profiter porra a nofirc Frere devant dit & a fes Hoirs. 

Et Voulons & accordons que, par ccs prefentes , le 
dit Traittic de Pais A Accort, fait entre Nous & nos- 
tre dit Frere, les Soubgcz, Alliez, A Adhérons d’une 
Partie A d’autre , ne lbit , quant aux autres choies 
contenues en iceli , empire ne dfoibloie en aucune» 
manière ; 

Toutes les auclles chofes, cy deflus en Ces prefen- 
tes Lettres cscHptcs, Nous, Roy de France defliudit , 
voulons , ottroions , A promettons loyaumcnt^ en 
bonne foy,A par noftre fairemem , fur ce fait lut lains 
Euvangilcs, éc Je Corps noftre Seigneur Sacre, tenir, 
garder, entériner, & accomplir fenz fraude de lent mal 
engin de noftre partie. 

Et a ce éc pour ce faire obligons a noftre dit Frète 
le Roy d'Angleterre Nous, nos Hoirs, éc tous not 
Biens, prefens A avenir, en quelque lieu qu’il l'oient ; 
Rcnoncans, par noftre dite Foy éc Sercmcnt, a toutes 
Excepcions de Fraude, Deccvance, de Crois priiê ér 
a prendre, éc a impetrer Dispenfacion du Pape. pu 
d'autre, au contraire; la quelle, fe empêtrez crtoit, 
nous voulons eftrc nulle a de nulle valeur , ét que 
Nous ne nous en puiiliens aidia: Et aux Drois, di- 
Cint que Royaume ne porra cftrc trenchc, ét general 
Renonciacion non valoir fbrs eu certaine maniéré; ér 
a tout ce que nous pourrions dire ou propofer, eu Ju- 
gement , ou dehors , au contraire. 

En Tesmoignage des quelles chofes Nous avons fait 
mettre noftre Scel a ces prefentes Lettres. 

Don. a Calais le xw. jour d’Oâobre, l’An de grâ- 
ce MAI, Tresccnu, SoiÆinte. 


OMATIQ.ÜE 

Et , ex babnnjanti , Noi rtaunctamut cxnuac txpref- 
fi diSit Superioritaiibut if Refort it , if omnibus ahit, 
qmbut Not rcnunciare debemus vigort didi TraSatAt. 

Et i olnmut quèd dida Reuunciationes babcauttrr 
fro jadis , in tain fupradido , in quantum frofitere 
poterit Frotri nofiro fupradido if HxreJJbus Juu. 

Et tolnmut if concordamut quod , per profitâtes . 
didi TraHotus Pacit if Ceneordia , fada inter Not if 
didnm Frottent nojlrum , Subditos , Alligatot, if Ad- 
hérentes nnmt Partit if alterint , quantum ad alta , 
cou tenta in eisdeut , non pejvreutnr net infirment nr qua- 
litenumque ; fed volnmut , if nobh placet , quod fini if 
remontant in fuo pleno vigore if virtute. 

Qua ont nia, bie fnper Ht in prafcnttbnt Literit des » 
tripla. Net, Rex Franc or nm , fnpradidut , volumut, 
concedimut , if promit tintut fideUtrr , in bond fi Je , if 
per nojlrum Juramentum , de bac fadum fnper fonda 
Evanrelia , (f Sacrât nm Domini nofiri Cor put , rent- 
re, oljervare , integrare , if complété fine fraude if 
fine doit malo ex patte nofira. 

Et ad hoc if pro bot jatiendum obligamut dido Fra- 
tri ne/ira Anglix Net , Jlnredet nofiro t , if omnia Bona 
no/lra , prafentia if futur a , ubicumque locorum fue- 
rint ; Rennnctantes , per nofiram dtdam Ftdem if “jura - 
mentant , ontnibut Exxeptiouibut Fr audit. Doit , Cructt 
accepta if atetpiend a , impetranda Diipenfationit Pa- 
pa , f cl alteriut in contranum ; qnam , fi impetratnm 
fuerit , volumnt ejje mmllam if nnllimt voler it , if qmèd 
Net non poffimus tu Je adjttvari : Et etiam ’Jttri , dieenti 
quod Régna non poffunt dividi, if generalcm Rtnnnsta- 
tionem non valere exeeptit certii tafibutff omni illi quod 
Nos poffemut ditert vel appouert in ttntranmm , tu Ju- 
ditio , fit' e extra. 

In quorum Tefiimoninm SigiUnm no firmes fetimus biit 
etppom. 

Dat. Calefii vicefinto quarto die Oâobris , Ansto Do- 
mini Millffimo , Trttentefima if Sexagefimo. 


Par le Roy. 

J. Math. 

Sub Sigillé Caret viridi imprejfo , a Ftlit feritis viridit 
rubrique coloris. 


tnfirumentnm Nnntii Papa fnper prafata Estera da- 
tur ad enndem Locum vicefimo qninto die Menfit ejui- 
dem. 


VIII. 

Lettres P meute s ^Edouard III. Roi £ An- 
gleterre , contenant les Renonciations qui fe dé- 
voient faire à Jean Rci de France , en vertu 
du Traité de Bretigny. Données à Calais le 24. . 
Octobre 1 360. [Rymer , Fardera , Con- 
vcntioncs , &c. Tom. VI. pag. 143. d’où 
l’on a tiré ccttc Pièce , qui fc trouve auiïï dans 
le LVI. Vol. des MSS. de b Biblioth. Royale 
de Berlin, pag. 113.] 

E D w A a p, par la gîaee de Dieu , Roi d’Englctcr- 
re.Seiguur d’Irlaundc ét d’ Aquitain ,as touz ceux , 
qt ccs Lettres verront, Saluz. 

Corne , 

Pur les DiflenGons , Debaz , ét Discors , ineuz , & 
esperex a movoir entre Nous ét noftre treseber Frac 
le Roi de France, 

Certains Traceurs ét Procureurs, 

De Nous ét de noftre treschcrc Atasnc Filz Edward 
Prince de Gales, aianx a ce fouffifiuit povoir ét auto- 
rité, pur Nous, éc pur Lui, ét noftre Rotalme d’nnc 
part. 

Et certains autres Traiteurs ét Procureurs, 

De noftre dit Frae, ét de noftre ticschere Neveu 
Charles Duc de Normandie, Dauphyn de Vienn,FiIz 
Ainsnc de nollre dît Frae de France, aiontz povoir & 
autorité de fou dit Pitre en ccflc partie , pur l'on dit 
Pierc ét pur Lut, 

Se feuirent alfcmblez a Bretigny pre» de Chartres, 

_ ( ^ u „ f' J1 P*rlç , txaitne , & acordc final 

Paix oc Concorde, le »m. jour de May, darrein pafte, 
des 1 raiücurs ét Procureurs de l’une ét de l’auwc Par- 


tie, fur les DiiTcnfions , Debaz, Guerres, ét Discors 
devantditz , 

Les queux Trajrie ét Paix les Procureurs, de Noûs 
ét de noftre dit Filz , pur nous ét pur lui , A les Pro- 
cureurs , de noftre dit Frere & de noftre dit Neveu , 
pur fon Pierc & pur lui, jurèrent auz fainz Evangiles 
tenir & garda , 

Et apres ce, le jurèrent folcnnclletnent nos dits Filz 
& Neveu en noun qui deflus. 

Et depuis Nous A noftre dit Frere l’avons confér- 
ence A jure folenncment : 

Parmy le quel Acord, entre les autres chofes, nos- 
tre Frète A Ion Filz devantditz font tenuz A ount pro- 
mis bailla, délivrer, A dcslaiflcr a nous , not Heirs, 
A Succefleurs , a touz jours, les Citées, Contées. 
Villes, Chafleaux, Fortcrcsccs, Terres, llles, Renl 
tes , Revenues , A autre chofe qui s'enfuent , avec ce 
qui nous tenons en Gycniic A en Gascoigne, a tenir 
A pofltder pcrpauclment a Nous, A a noz Heirs, A a 
noz Succcflonrs , ce qui en Demain* en De- 
mains, A ce qui en Fcc en Fce, A par les temps A 
manercs cy apres esclarciz , 

Li Citee, A le Challel. A la Countce de Postiers. 
£ t0 [ ut * la Terre A le Paiis de Poitou, cnfcmblc le 
de Thouarz A la Terre de Belville, 

. f' a n ; i- CC i & J c P»*Hel de Xaintes , A toute la Terre 
« le rans de Xamtonge, par dccca A par delà la Cha- 
r l n n C, ^ Ce & Fortcreffcs de la Ro- 

cheU, A letirs Apwrtcnancci A Appcndanccs, 

d’Agen ^ & ,C d ’ A S en > * •aTarc A le Paiis 



Anno 

13^0. 
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DU DROIT DES GENS. 


A uun La Citce & le Chartcl de Caours, de la Terre & le 
^ ‘ Paiis de Caourlin , 

I J(Jo, La Citée, Je Charte! , de !e Paiis de Tube, dt la 
J Terre ^ le Paiis, de la Countec de lligorrc, 

La Countec, ia l'erre, & le Paiis de Caere, 

La Citée dt le Charte! d’Engnlismc, fit la Countec, 
la Terre, fit le Paiis d’EngoIemois , 

La Citée & le Chartcl de Rodes, de la Terre fie le 
Paiis de Rovergue, 

Et, fe il y a aucuns Seignur» , corne U Ca*te dt 
Foix , le Caxte d\1rtnig*ac , le C»*te dt Lille , le Court 
de Pitrregert , le Fnevmte de Lymogts, ou autres, qi 
tiennent aucunes Terres ou Lieux dedeinz les Metes 
des ditz Lieux , il en ferront Marnage a nous , dt toux 
autres Services de Devoirs deuz a caufe le leur Terres 
de Lieux, de en la maiicrc q’il les ont lait en temps 
parte, 

Tour ce que nous on aucuns des Rois d’Engleterre 
incrctiement ticnercnt ai la Ville de Monltrcf fur la 
Meer, dt es Appartenances, 

Toute la Countec de Poitou tout entièrement. 

Saufdt excepte qui, li aucunes choies ont elle alié- 
nés par les Rois d’Euglcterrc , qui ont crtc pur le 


temps, de la dite Countec & Appartenances, de as au- 
tres Parfonnes qui sus Rois de France, nortre dit Ere- de France , 


11 

de Cafays, avec leur Appartenances, demouront en 
DemaiJic a nous, pur en ordener a nortre volente, 

Et suffi demouront as Habitantz en la Countec, Vil- 
le, de Terre de Guync» toux leur pcmaincs emicrc- 
ment, de y revcnroiu plaincmcnt, firnf ce qui cft dit 
par avant des Confromacions, Metes & Loundes des- 
lusditcs, en l’Article de Calays, 

Et toutes les Ules, adjacent/, auîéTerres, Paiis, de 
Lieux avant nomez, enletnblc aveeqes toutes les au- 
tres lffcs,quclcs nous tenions ou temps du dit Traîne, 

Et eurt crte pnrparlc qui nortre dit Frcrc de fon Ains- 
ne Fils renouncaflcM as Relfors ô: àovcraincrcz , fie a 
tout le Droit q’il purroient avoir en toutes les choies 
dclfusdites, dt qui nous les tctiilHms , corne voilin, 
fanz Kellbrt de Sovcrainctc de nortre dit Frère, ou du 
Roialme de France, dt qui tout le Droit, qui nortre 
dit Frcrc avoir es chofes dcilbsditcs, il nous caiïlfaft 
dt transportai! pcrpetuelmcnt de a toux jours : 

Et aulli euft elle pnrparle qui, fcinblaùlcmcnt,Nouf 
dt nortre dit Filz renoncalfons expreiTemenr a toutes 
les choies, que ne do vient cflre baillées ou demourer 
a nous par le dit Prairie, dt, par cfpecial. 

Au noua de au Droit de la Coronne de du Roialme 


re, ne fes Succcilours , ne ferront pas tenus de les 
rendre a nous, 

Et, fi les dites Aliertacions ont elle faites ans Rois 
de France, ont elle pur le temps, lànz aucun moicn , 
de nollrc dit Frcrc les tîcgne a prefem eu fa main, il les 
(aidera a Nous entièrement. 

Excepte qui, (i les Rois de France les ont eux par 
efirhange as autres Terres, nous délirerons ce qui On 
en a cù par efehange, ou nous (aillerons a nollrc dît 
Frcrc les chofes en» aliènes. 

Mais, iî les Rois d’Englcterre, qf ount elle pur le 
temps, en «voient aliène ou transporte aucunes cho- 
fes en autres Parfonnes, qui es Rois de France, de de- 
puis foicnr venues en les mains de nortre dit Frcrc, ou 
suffi par partage, nollrc die Frere ne ferra pas tcnuzdc 
les rendre, 

Et aulli, fi les chofes dertusdites dévoient Homijzes, 
nortre dit Frere les baillera as autres qui «n ferront Ho- 
migeaNous, 

. Et, li il ne dévoient Horttaee, il nous baillera un 
Tenant , qui nous en ferra le devoir, dedeinz un An i 
prochem apres ce qui nollrc dit Frere ferra departiz de 
Calays. 

Le Chartcl de la Ville de Calays, 

Le Chartcl, dt la Ville, de la Seignurie de Merk, 

Les Villes , Chafteaux , dt Seignnres de Sangaré, 
Coloigne, Ha met . Walc, de üyc, 

Avec Terres , Hois . Marrois . Hivers, Rentes, 
Seignures. Aïo.tifons d’Eglitcs, Ce toutes autres Ap- 
partenances dt Lieux, eutregilantz dedriuz les Metes âe 
lioundes qui s’cnfuciit; c’cll af lavoir. 

De Calays jusques au Fil de laRivcrc pardevant Gra- 
ve! y tiges. 

Et auffi, par le Fil de tnrisme la Rivere, tout en- 
tour Langlc, 

Et aulfi , par la Rivere qui va pardela Poil . de par 
mcisiTvc la Rivere qui chiet ou Gram Laq de Guincs , 
jusqcs a Fretun , 

Et, d’ilec par la Valec entour la Montaigne de Cal- 
kuly, cnclovam meisme la Montaigne, 

Et auffi jusqcs a la Meer , 

Avec Sangaré , de toutes fes Appartenances , le 
Chartcl dt la ville, dt tout entièrement la Comité de 
Guyncs, avec toutes les Terres. Villes, Chartcaux, 
Fortereices, Lieux, Hommes, Hommages, Scignu- 
res. Bois, Forez, JDroirurs d’ycellcs , auffi entière- 
ment le Conte de Guynes , darreinement mort, les 
tint au temps de (a mort , 

Et obéiront les Eglifes de les boncs Gentz, crtanz 
dedeinz les Limit.icions du dite Contee de Guyncs, de 
Calais, dt de Merk, de des autres Lieux deifusditz, a 
nous auffi corne i! obeiflbient a nortre die Frere, dt au 
Courue de Guyncs qi full pur le temps, 

Toutes les quclcs choies, comprîtes en ceft prefenr, 

& en l’Article proche in precedent de Merk & Calays, 
nous tendrons en Demaine; Excepte jes Héritages des 
Eglifes, qui demouront aus dites Egliles entièrement, 
quelque part que il forent affîs ; À auffi excepte les 
Héritages des autres Gcntx des Paiis de Merk & de Ca- 
Iays,affi* h or» de la Ville de Calays, jusqcs a la value 
de cent Livres de Terre par Au, de la Monoie courant 
ou Paris, Ce au dcllbuz : les quelcs Héritages lourde- 
mourront jusqcs a la value drflusdrrc de au dciTouz , . 
Mais Habitations & Héritages, affis en la dite Ville 


Sovcrainctc , dt Demaine du Duchic 
, du Durhie de Touraînne, des Coun- 


A Homage , 
de Normandie, 
tees d’Anjou, 

Et Demaine, dt Soveraiuete, dt Homage du Duchic 
de Bretatgttc, 

A la Sovcrainctc dt Homage du Conte dt Paiis de 
Flandres , 

Et a toutes autres Demandes, qui nous faifons & 
faire purrons , pur queconque caul'e qui ce loir , excep- 
te les chofes dclfusdites, aoi dovient demorer dt élire 
baillées a Nous fie a noz Heirs, 

Et qui nous lui trawportaffbns, certifions , dt de- 
laiffàrtons tout le Droit, qui nous purrons avoir en 
toutes les chofes, qui a nous ne dovient dire baillées; 

Sour les quelcs chofes, apres plufeurs altercacions 
eues fur ce, dt par clpccial pur ce qui les dites Renon- 
ciations ne le tout de prelcm, avons linablcmenr ac- 
corde avec nortre dit Frcrc par la manière qui s’enfuit; 
certaiTavoir , 

Qui Nous de nollrc dit Ainsne Filz renuncerons & 
ferrons, dt avons promys a faire, les Rcnunciacîons, 
Transportz, Cédions , & Ddaitfcmcntt dertusdites, 
quant dt lï tort qui nollrc dit Frere aura baîilc a Nous, 
«n a noz Gentz, elpecûlmetit depar nous députer , la 
Citée dt le Chaltd de Poitiers, de toute la Terre de le 
Paiis de Poitou, cnfcmble le Fie de Thoturez fit la 
Terre de Bellville : la Citée dt Je Chartcl d’Agen, de 
toute la Terre dt le Paiis d’Agenois ; la Cirée dt !e 
Challcl de Pierregort , dt toute la Terre dt le Paiis de 
Pierregins: la Citée de le Chartcl deCaourz, & toute 
la Tare de Je Paiis de Caourcin ; fa Citée de le Challcl 
de Lymoges, fit toute la l'erre fie le Paiis de Lvmo- 
de toute la Countec de Gaire; les quclcs chofes 


a nos es- 
ftie Saine 


nortre dit Frere nous a promys a bailler, ou a 
pccialx Députez, dedeinz la Fciledc la Nativit 
johan Baptillrcprochcin, s’il puct: 

fit tantort apres ce, devant certaines Parfonnes, oui 
nortre dit Frere députera. Nous dt nortre Ainsne Filz 
ferrons, en nollrc Roialme, ycellcs Rcnundacions , 
Transportz, Celîions, dt Delaitfênientz par Foydepax 
Scretnci» folcnncment. 

Et d’yccllcs ferrons boucs Lettres overtes , fcalle* 
de nollrc Grant Seal , par la manière dt fourme, com- 
prit et noz autres Lettres, fur ce faites, dt qui com- 
prit cil ou dit Traitic, 

Les quelcs Nous envoierons, a la Fertc de l’As- 
fumpeion nollrc Dame, prochrin enfuant, en l’Egll- 
fc des Augullins a Bruges , dt les ferrons bailler a 
ceulx, qui nortre dit Frere y cnvoicra lorî, pur les 
resccvoir , 

Et, fe dedeinz la dite Fefle Scint Johan Baptirtre, 
nollrc dit Frere ne povoit bailler les Citées, Countecs, 
Challcaux, Villes, Terres, Paiis, lûc s. Ce Lieux des- 
fus prodicins nome/., il les doit bailler dedeinz la E'es- 
te de Toufaintz prochcin venant en un An : 

Et, ycellcs bail'ees, ferrons Nous dt nortre dît Filz 
les dites Renuncîacîons, Transportz, (Jeffions, de De- 
lai rtetnentz , par devant les Gentz qui ferrant députez 
par nollrc dit Frere corne dit ell. 

Er en ferrons Lettres ticles , de par la manière deflus- 
ditc, dt les tarons bailla a fes Gentz au tour de la 
Ferte Saint Andrew; lors enluant, en la dite Eglile 
des Augurtins a Bruges, par la manere dcifusdhc. 

C 3 Et 


Anno 

i j<fo. 
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il CORPS DIP 

ANNO aoffi Nous sa promis noftre dit Frctc q’il & fou 
Ainsnc Filz rcnuncerom A ferrant, fcmblablcment 
I 3 OO. tors, A par la manière dciTusditc, les Rcuounciations, 
Transport! , Ceffiont , & Dclaiflcmcntx , accorder par 
le dit Traitic a taire de fa partie, licorne deflus cil dit, 
4c envoiera les Lettres Patentes , (calices de fon Grant 
Seal, aus ditz Lko A Termes , pur les bailler ans 
Genre, que dtp# nous y ferront députez femblablc- 
ment corne dit cil. 

Et atilîi Nous a promys A accorde noftre dit Frere 
qui Lui 4t les Hetrs fur ferrant, jusqes aus termes des 
dites Kenunciacions, delfus cscïarciz, de ulcr de So- 
veraiocte 4t Relient en toutes les Citees, Coumecs, 
Chafteaux, Villes, Terres, Palis, Iflcs, & Lies qui 
nous tenions ou temps du dit Traittie (Scs quclcs nous 
dovoient demourcr par le dit Traite î À es autres, qui 
s Caufe des dites Rcnunciations & du dit Traitic nous 
ferrant baillées, A dovient demourcr a Nous A a noz 
Hcîrs, fanz ce qui noftre dit Frère ou les Heirs, ou 
autre a caufe de la Coronne de France (jusqes aus ter- 
mes deltas esclarciz, de ycelz durant ! ) puilfenr ulcr 
d'aucune Service, ou Souveraineté, ne demander Sub- 
jcélion fur Nous, noz Heirs, noz Subgit d’ycclles, 
prefent 4t avenir, ne qucreles, ou appeaux, en lour 
Court rcsccvoir, ne rescrirc a ycclles, ne de jurîsdïc- 
tion aucune ufer a caufe des Citées, Coumecs, Chas- 
iciux, Villes, Terres, Paiis, iflcs, & Lieux prochdn 
n ornez. 

£t nous a aulli accorde noftre dît Frere qui Nous, 
ne noz Hcîrs , ne aucuns de noz ditz Subgiz , a caufe 
de dites. Citées, Countccs, Chafteaux, Villes, Ter- 
res, Paiis, Iflcs, 4t Lieux, procheins avantditr ,come 
dit cft, foions tenuz ne obligez de le rccognoiftre nos- 
treSoverain, ne de faire aucune Snbjeâkm, Service, 
ne Devoir, a Lui, a les Heirs, ne a la Coronne de 
France, jusqes aus termes des Kenunciacions devant- 
dite*. 

Et aulli accordons de promettons , a noftre dft Fre- 
re, qui Nous A noz Heirs furferrons de nous appel- 
lcr de porter Roy* de France par Lettres, ne autre- 
ment , jusqes aus termes deflus nomez & ycculx du- 
rintx. 

Et, combien qui es Articles du dit Acotd & Traitie 
de la Paix, en ces prefentes Lettres , ou autres dc- 
pendenecs des dîtz Articles , ou de ces prefentes , ou 
autres quclconqcs q’cllcs l'oient ou fullcnt, aucunes 
paroles ou fait aucun , qui Nous OU noftre dit Frere 
deifflens ou feilliuns, qui fcntiifent Traos lacions ou 
Rcnunciations, tailîbles ou exprclfcs, des Refortz A 
Soverainctez , c’eft l’cntencion de Nous A de noftre 
dit Frere, qui les avant dire Souveraineté! A Reflbrtz , 
qui nolire dit Frète lé dit avoir es dites , qi nous fer- 
ront baillées corne dit cft, demeurent en l’cftat ou 
quelle elles font a prefent: 

Mais tonte fotz il furferra de en ufer aucun Servi- 
ce ou Souvercimer 4t demander Subjedion , par 
Ja manière dcilusdite , jusqes aus termes dctfüz de- 
darcicz. 

Et aulli volons A accordons a noftre dit Frere qui, 
apres ce q’il aura baille les dites Citées , Countccs, 
Chafteaux .Villes, Terres, Paiis, Iflcs, & Lieux, qu’il 
nous doit bailler par rai là Dclivcrancc, & Renuncia- 
tîons l'usdiics , 4c les dites Rcnunciations , Transporrx, 
& Ceflïons, qui font a faire, de la partie, par Lui A 

E t foo Ainsnc Fil*, faites & envoies aus dîtz jour & 
ieu a Bruges les dites Lettres, & baillées aus Dépu- 
tez depar nous, qui la Kcnunctacion, Transport, Ces- 
sion, & Dclaiflemcnt , a faire de noftre partie, fuient 
tenues pur laites. 

Et, par aboundant , nous rcnuncons, dcslors, par 
exprès, au noun & au Droit de la Coronne 4c du Roial- 
nie de France, & a toutes les choies , qui nous devons 
renouncicr par force du dit Traittie , li avant corne 
profiter purra a noftre dit Frere & a fes Heirs. 

Et volons A accordons qui. par ces prefentes , le 
dît 1 rallie de Paix ic Accord, fait entre Nous & nos- 
tre dit Frere, les Subeiz , Allieez, & Adhèrent!, d’une 
partie 4t d’autre, ne toit, quant as autres chofcs, con- 
tenues en ycelli , empire ou affaiblie en aucune ma- 
nière, mais volons, A nous plcft , q’il lbicttt A dc- 
mouroui en leur plaine force & vertu.* 

Toutes les quclcs chofes , en ces prefentes Lettres 
eferiptes, Nous, Roi d’Englcterre delTusdit, volons, 
ottroions, te promettons 1 mai ment, & en bone foy, 

& par noftre bçreimot, fait lur les Corps Dieu 4c faiiis 
Evangiles, tenir, garder, entériner, & accomplir Cuu 
traude, ét ûnz mal engin, de noftre partie, 

Et, a ce, & pur ce faire , obligeons a noftre dit 


L O M A T I Q_ U E 

Frere de France Nous, noz Hoirs, & ton* noz Biens, 
' prefenrz A avenir, en quelque Lieu q’il l'oient; Rc- 
nounciatK, par noftre dit f oy & Scrcment, as toutes 
exceptions de fraude , deccvancc , A eroiz pris A a 
prendre, & a impetrer dtspcnlàcion de Pape ou d’au- 
tre, au contraire; laquclc, li impetre etfait, nous vo- 
lons eftre nulle & de null valeur . 

Et qui nous ne nous en puiflions aider as Dro'rz, 
difanrz qui Roiatnic ne purra dire devifee, & general 
Renunciacion noun valoir for» en certaine manerc, 4c 
a tout ce qui nous pontons dire ou oppnfcr au contrai- 
re en Jugement ou dehors. 

En Ixsmofa» des quclcs chofes Nous avons fait 
mettre noftre tarant Seal a ces prefentes Lettres. 

Don. a noftre Ville de Calays fouz noftre Grant 
Seal, le xxiv. jour d’Oélobte , l’An de grâce Mill, 
Trosccotz, Soixante. 

JX. 

Crffion U Transport du Comté de Gutenne , fait 
par Jean Roi de France à Edouard 111 . 
Roi eT Angleterre , enjutte du Traité de Brttigny. 
A Calais le zq.. ORobre 1 560. [Rymbr, 
Feedera , Convemiones, &c. Tom. VI. pag. 
147. d’où l’on a tire cette Pièce, qui le trou- 
ve aulli dans le LVI. Vol. des Manufcrits de 
la Bibliothèque Royale de Berlin reliez en rou- 
ge pag. iff.] 

J E H am, par la grâce de Dieu, Roy de France, a 
tous cculz , qui cts prefentes Lettres verront , 
Salut. 

Sçavoir failbns que nous avons promis A promet- 
tons bailler, ou faire bailler , A délivrer, rcaulment 
A de fait, au Roy d’ Angleterre, .nôtre trcschier Frere, 
ou a fes Députez efpcciaulz en celle partie, aux Frè- 
res Auguftitiz dederts la Ville de Bruges, au Jour de 
la Fefte de Saint Andricn, prochain venant en un An, 
Lettres fccllccz de nôtre Grant Sccl, en Laz de Soye 
A Cire vert, 

En cas que nôtre dit Frète aura faites les Renoncia- 
tions, qu’il doit faire de fa partie A nôtre trcschier Ne- 
veu fou Filt Ainsnc, A ycclles bailliez a noz Gens ou 
Députez au dit Lieu A tetme, par la manière que obli- 
ges y font. 

Des quelles Lettres la teneur de mot a mot s’en- 
fuit, 

J E h A H , par la grâce de Dieu , Roy de France , fça- 
voir faifons a touz, prefent St a venir, que, 

Comme Guerres morteles aient longuement dure 
entre, nôtre trcschier Seigneur A Père, jadiz Roy de 
France, lui vivant. A, aptes fon Deecs, entre nous 
d’une partie, A le Roy d’Angleterre, nôtre Frere, le 
quel rcclamoit foy avoir Droit en dit Royaume, d’au- 
tre partie, ayent porte ma U gratis dommages non pas 
feulement a Nous A .1 tout nôtre Royaume, mais aux 
Royaumes voifinz & a toute Chriftieme. 

Car, par les Guerres, font maintefois avenues Ba- 
tailles morteles, 

Occiflons de Gens , 

Pillemens, A arfurcs, A dertruflions de Gens, 

Et pcrilz de Ames, 

Déflorations de Pucelle* A de Vierges, 
Dehonneftations de F ara mes marîeez A Vesves, 
Arfurcs de Villes, d’ Abbayes, de Manoirs, A Edi- 
fices, 

Robcrics A opprefUons , A guyetemem de Voyes A 
de Cheminz , 

J ulkicc en cft faillie, 

;t la foy Creflienne refroidie. 

Et Marchandife perfe, 

Et tant d’autres maléfices A ottîblcj faiz s’en font 
enfuîz, qu’il ne pourront eftre diz , nombre, ne es- 
cripz, 

Par les quelz nôtre dit Royaume A les autres Royau- 
mes par Creftiente, ont lbullenu malt d’afflidions A 
de dommages irréparables, 

Pourquoy Nous , 

Confidvrarre A penfanz les Maulz deflusdit, A que 
vray femblable choie eftoît, que plus grans s’en pour- 
raient enfuyvrc ou temps a venir, 

Et aians grant pitié A compaifion de nôtre bon A 
loyal pucplc, qui, ti fermement A li loyaumcut, s’eft 

tenu, 


Anno 

1360. 
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DU DROIT DES CENS. jj 

> Axs» Asso tenu, fi longuement, en vraye confiance & obeiflânccj La Cite, le Charte!, & tout la Conte ài Picrrcgort , AkNO 

. - * envers Nous , en cxpolânt leurs Corps fie leurs biens a I Se la Terre & le Parts de Picrrcguis , , 

. v3, Ï36O. tous perili , fans clchovcr despens & miles, dont nous | La Cite fie le Challcl de Limoges, & toute la Terre * J 

devons bien avoir parpetucl mémoire , * fit le Paris de Lymoii» , 

Avons pour ce fourtenu par plulicurs fora Trait tic La Cite & le Challcl de Caours, & la Terre fit le 

de Paix , Pais de Caoorcin , 

Premièrement, par le moyen d’Honnorables La Cite, le Chatte!, fie le Paiis de Tarbe, la Terre, 

Pères en Dieu pluiieurs Cardinal* & Medagez de nô- & le Paiis, fie la Conte de Bigorre, 
tre Saine Père, le Pape, qui, a graut diligence fie ins- La Conte, la Terre, fie le vaiis de Gaure, 
tance, y travcillcrent pour lors: La Cite fie le Challcl d’Angoulcsnic, la Conte, la 

Et, depuis ce, y ait en plaficurs Traitfici, Parlei, Terre, fie le Paris d'AoeouIcnurs, 

& pluiieurs voies touchicct , entre Nous de ledit Roy i a Cite fie le Charte! de Rodes, fit la Terre fit le 
d'Angleterre nôtre Frère , Paris de Roerguc. 

FJnabJcuient, en moys de May, dernièrement parte. Et ce , que le Roy d'Angleterre , ou aucunz des 
vindreue en France, depar nôtre Saint Pere, Je Pape, J Roy s d'Angleterre anciennement tiodrent en la Ville 
uoz A met & Feaulz, l’Abbc de Clugny, Frère S y- de Mon fier cul fur la Mer, de es Appartenances, 
mon de Lengres , Mairtre en Divinité, Mairtre de 3. Item, la Conte de Pontieu tout entièrement i 
l’Ordre des Frères Prcclcheurs, Se Huguc de Généré, duiift excepte Se félon la teneur de l’Article, contenu 
Seigneur d’Auton Chivaler, ou cfioient lors le dit Roy ou dit Traitiie, qui de la dite Conte fait mention. 
d’Angleterre & fou Ofi . a. Item, le Charte! Se la Ville de Calais, 

Et tant alcrcnt Se vindrent les dix Meflages, devers Le Challcl, la Ville, fie SeignOric de Merif. 

Charles nôtre tre» chier Ainsue Fil*, & devers ledit Les Villes, Challtaux. Se Seignories de Sangaré, 

Rov d’Angleterre nôtre Frere, qu’en plülicurs Lieux Cauloigtic , Hammes, VVale, St <Jye; arec je* Ter- 
s’aucmblcrcm d’une partie Se d’autre, pour parler, & rcs, Boiî, Marez, Rivières, Rentes. Scignones , 
traittier de Pair entre Nous (qui lors cllions en An- Et autres choies, contenues en l’Article, Airtot de 
déterre) & le dit Roy d’Angleterre Se les Royaumes ce mention, ou dit Trait tic, fit félon la teneur du dit 
de l’une Se de l’autre, Article. 

Et au dernier l’artTcmblerem les Traîtteurs Se Procu- y, Item, le Chartcl , la Ville, Se fout entièrement 
rcurs, depar Nous & depar nôtre dit Fil* , aux chofcs la Conte de Guines, avec toutes les Terres, Ville#, 
dcfioox ercrfptcs par cfocctal Députe* , Aies Procu- Chaftiaui, Fortcresces, Lieux, Hommes, de Hom- 
rcurs Se Traincurs de nôtre Neveu le Prince de Gales, mages, Scfgnorics. Bois, Forez, fie Droitures (félon 
Fil* Ainsne du dit Roy d’Angleterre, nôtre Frere, l’Article, lailant de ce mention plus piaillement, ou 
ayant povoir Se auâorite de fon dit Pere en cert partie, dlt TYaictfe) à avec les Yfles, adjacent aux Terres* 
a brettgny prçs de Chartres, Paiis, & Lieux avant nommez, cniimblc avec toutes 

En quel Lieu fu traittie , parle , fit accorde final les autres Viles, les quel* le dît Roy d’Angleterre tient 
Pair fi: Concorde, des Traincurs fit Procureurs, de I a prêtent, fie tenoit au temps du dît Traittie. 
l’une 4 de l’autre Partie, fur tous les dcscors, dis- Et comme, par la forme fit teneur du dit Traittie Se 
tentions, fie Guerres, que Nous fit le dit Roy d’Au- de la Paix, Nous & nôtre dit Frere le Roy d’Angle- 
glcterre nôtre Frere avions l'une contre l’autre . terre devons fit avons promis , par Foy fit par Ücre- 

Le quel Traittie fit Paix les Procureurs de nôtre dit ment, l’un a l’autre ycculx Traittie fit Paix tenir, gar- 
Fil*, pour Nous fit pour Lui, fie les Procureurs du der, fie acomplic, & de non venir encontre, 
dit nôtre Neveu . le Prince de Gales, pour le dit Roy Et lofons tenu* Nous, fie nôtre dit Frere, fie no* 
d’ Angleterre, nôtre Frere, Se pour Lui, jurèrent, aux Filz Alnsnex dertusdiz , par Obligation fie Promefle , par 
Sain* Euvangilcs, tenir fit garder, Foy Se par Scrcmcnt, hux d'une purtie Se d’autre, cer- 

Et, apres ce, le jurèrent (blennelmcnt nôtre dit taincs Renonciations l’un pour l’autre, iclon la forma 
Fil*, pour Nous fit pour Lui, fie teneur de deux Articles, contcnoz entre les autre* 

Et ic dit nôtre Neveu, le Prince de Gales, aiant 1 ou dit Traittie fie Paix, dont la forme cil cclc; vie. 
ce povoir, pour ion dit Pere , nôtre Frere, & pour 7. J r F M , cil accorde que le Roy de France & fott 
Lui, Ainsne* Filz le Urgent, pour eulr, fit pour leur* 

Et Nous, Hoirs, fit pour tous les Koys de France, fie leurs Suc- 

Apres ces chofcs, ainrt faites, & a nous rapportée* edfeurs, a tous jours, au plurtoft que fe pourra faire, 

& expofeez , contidere que ic dit Roy d’Angleterre, finis mal engin , fie au plullard dedens la Saint Michiel 
nôtre Frire, s’accordoit & confcntoit au dit i'raittie, prochain venant en un An, rendront fit bailleront ad 
fie vouloir ycclui & la Paix tenir, fit garder, & acom- dit Roy d'Angleterre, A a tous fes Hoirs fit Succès- 
de fi» partie , leurs , fir transporteront en cul* tous les Honneurs, 

Yccul* Traître fit Paix, R cg alitez, Obédiences, Hommages, Lfgeanccs, Vas- 

Du confeil fit con lentement de plaficurs de nôtre faux, Fiez, Services, Recognoitfances , Scremcns, 

Suite fie Linage, Prclas de fainte Eglift, Dux, Con- Droitures, mere fie mixte Imper e, routes manières de 
tes, tant Pers de France que autres, Clers Se Gens Juridictions hautes fie baffes, Rellbrs , Sauvegardes, 
d’tglifc , de lierons, Chivalcrs. fit autres Nobles, Bout- Seignorics , fit Souveraineté?,, qoi appanenoient, ap- 
goii , fir autres Saiges de nôtre Royaume, partinnent, ou pourroient en aucune manière apparre* 

Pour apailter les Guerres, fit les maulz, fit douleurs »ir aux Roys fie a la Coaromie de Fiance, ou a aucu- 
deifusdiz , dont le Pucplc ertoic ti malmené comme ne autre Perfonne a caufc du Roy & de la Couronne 
deilus cil dit, plus que pour nôtre délivrance, de France, en quelque temps , fit Citez, Contez, 

A l’onneur fit a la gloire du Koy des Roys, fie pour Chailiaux, ferres, Paiis, Yfles, fit Lieux, avant nom- 
reverenee de Sainte fcglifc , de nôtre Saint Pere, le mcz, ou a aucuns d’icculz, & a leurs Appartenances 
Pape, % de les dit. Mef figes, fie Appcndances quelconques, ou es Perfonnes, Vaf- 

Avotis contcnti , fie contentons , fie les ratiflîons, faulz, ou Subgcz quelconques d’icculz , foient Prin- 
grcons, & approuvons. ces, Dux, Contes, Vicontes, Arccvcsques, Eve*- 

Et, comme par le dir Traittie fie Paix Nous dorons ques. & autres Pfelat d’Eglile», Barons, Nobles, Se 
délivrer fie dclaifSer.fic aions baillic, delivre A ddailîîe, autres quelconques, fan* riens a eulz, leurs Hoirs, fie 
fi comme il cil contenu ea noz autre* Lettres, fur ce Succcrtcurs, la Couronne de France , ou autre que 
faites, plus plaincment, a parpcturtc, a nôtre dir Fre- J ce foit, retenir fie referver en yceulz; pour auoy ilz, 
rc le Roi d’Angleterre, pour Lui, fes Hoirs, fit Suc- ne Jours Hoir», Se Succefleurs , ou autres Roys de 
cdTeurs. a tenir parpetucl ment, & a tous jours , toutes France, ou autre que ce foit a cauflc du Koy ou de la 
les chofcs qui s’enfuivent, a tenir par la manière que Couronne de France, aucune chofe y pourront cha- 
Noux, o» nôtre die Filz , ou aucuns de nos Anceftrcs lengier ou demander, en aucun temps avenir, fur le 
Roys de France les fmdrcnt en aucun temps pafTe Roy d'Anglacrrc, fes Hoirs , A .SuccefTeun , ou fur 
( c’dt iCçtrot , ck que em SouvFRAiNETe, a aucun des s'aiTâux fie Subgicz avantdiz , pour caufc des 
tenir en Souveraineté, ïî Ce QUE en Paiis Se Lieux avant nommez; aicifî^ que toute les 
Demaixe en Demain*) c’ert afçavotr, avant nommez Perlbnncs , fit. leur* Hoirs, fit Succcs- 

t. JaâbE La Cite, le Chartcl, Si la Conte de Poitiers, & tou- feur*, parpctnelmctit feront Hommes liges fit Subgiex 
te la Terre fie le Paiis de Poitou, eiifaenblç le Fiez de du Roy d’Angleterre, fit a tou* fes Hoirs, fie Suc- 
*■**• Thocars, fit la Terre de lîclcvillc, cclfcurs. 

La Cite, A le Chaflel de Xafnôes fit toute la Terre Et que le dit Roy d’Anglcrcrrc, fes Hoir*, fit Sjuc- 
fit le Paiis de Xanfilonge, par deçà fie par delà la Cha- relieurs, toutes le* Perfonnes, Citez, Contez Ter- 
rente, ^ rcs, Paiis, Irtes, Chartiaux, fit Lieux avant nomme* r 

La Cire fit le Chaflel d’Agen, fit la Terre fit le Paiis fit toutes leur* Appartenants fit Appcndances ten- 
d'Agenois, • drom, fit auront, fit a eul* dcoiourioiu plaiacinem fit 

frxn,- 
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ANNO franchement' en leurs Scignuries , Souveraineté? , & I nient, comme contraire au I3ien commun, (t au Bien 
_ s Obcillancc, Ligeancc, fit Subjcdion, comme les Roys | de Paix commune fit proulitable a toute Crcilicnte, fit 
i 300 .de France les iraient Je tenoient en aucun temps desplaifatu a Dieu ; & tous Sercmens , fàiz en telz cas, 


palTe- 


; fuient relâchiez-, fit foietn décerné , par le dit nôtre 


Et que le dit Ror d'Angleterre, (es Hoirs, fit Suc- .Saint Pierre , que nul l'oit tenuz a telz Seretnens, AI- 
ccireurs auront fit tendront, paiiiblemcni fie parpetutl- ; fiances, ou Couvetuuicet tenir fit garder, 


mcr.t , tous tes Paiis avant nomma. , av ce toutes leurs 
Appartenances 6c Appcndanccî , fit les autres chofcs 
avant nommet-z, en toute Franchifo & Liacnc parpe- 
tucllc, comme Seigneur Souverain fit Lige, fit comme 
Voiiin au Koy fit au Rojaumc de France, fanz y rc- 
cognoilîre Souverain, ou taire aucune Obcdienrc, 
Hommage , Rclfott, Subjeâion, fit fini faire, en au- 


Et dcfcndic que, ou temps a venir, ne foient faites 
telles, bu femblables, 

Et, fe dit fait aucun ateemptoït ou faifort le contrai- 
re, que des maintenances les caflc, fit irrite, fit tende 
nu! fit de nulle vertu. 

Et mc-stinoms Nous le punirons , comme viola- 
teur de Paix , par Paine de Corps fit de biens , ii 


cun temps avenir. Service ou RccognuilTancc aux j comme fe cas le requerra & que raifou vradra, 


Roys, ne -a la Couronne de France, des Citez, Con- 
tez, CholliatUt, f erres. Fais, Yll«, Lieux, fit Pcr- 
fonnes avant nomez, ou pur aucuns d’iceljes. 

il. I r k M , cft accordé que le Roy de France fit 
fon Ainsncz Fiht «inoncikuni expreifemetu aux 
diiRtssoH5&Soi'vntAis£Txz, fit a tour le 
Droit qu’il ont ou povent avoir en toutes les choies. 


Et, fe nous taillons, procurerons , ou lou {Frions 
dire fait le contraire (que Dieu ne veuille) Nous vou- 
lons dire tenuz fie reputez pour dcxîoyal fit menfon- 
jzier, fit voulons cncourrîr filaroc fie Lidamc comme 
Roy ùcrc doit encourir en td cas. 

Et Jurons, li’.r le Corps de Jehu Chrill, les choies 
deflus dittes tenir , garder, fit acotnplir, fit encontre 


qui par ce prêtent Traittic dovient appartenir au Roy non venir par Nous, ou par autre, par quelque caule 
* * ‘ ' & manière. 


d’Angleterre. 1 «■ 

Et, lémblablcment , le Roy d’Angleterre, fie fon 
AinsneKih renonceront exprdlcment a toutes les cho- [ 

fes, qui par ce prêtent Trainie ne dovient dite bail- J fecllcr ces Lettres de nôtre Scet. 
liccz nedcmûitrcr au Roy d’Angleterre, fit a toutes les . 
demandes , qu’il faîfont au Roy de France, 

Et , par cfpccfal, au Nom fit au Droit de la Couron- grâce Mil, trois cens, foixame. 
ne fit du Royaume de France, 

A l’Ommage, Souveraineté, firDcmainc du Duchie 1 Y 

de Normandie, du Duchie de Touraine, des Contez | "• 

d’Anjou fir du Maine, 

Al, Souvcraiuttc & Hom Mge do Docte: de Brc j CnfimAlbn fc? Jmplifuathn J, h 13 Rt- 


En Tesmoîng de la quel! chofe Nous avons faïr 


Donne a Calais le xxiv. jour d’Ofitobrc, l’An de 


taigne. 

A iu Souveraineté fit Hommage du Conte fit Paiis de 
Flandres , 

Et a toutes autres demandes, que le dit Roy d'An- 
gleterre faifoît, ou faire povoit, a Noos, pour quel- 
conque caule que ce lait, oultrc ce fit excepte que par 
ce prcfcnc Trainie doit demourer au dit Roy d’Angle- 
tcive, fit a fes Hoirs. 

Et cil transportons , ccjfons , fir dciaîfTbns, & il a 
nous, fit l’un a l’autre, au miel* que Nous jx>vons, 
tout le Droit, que chascunc de Nous povoit fie puct 
avoir en toutes les chofcs,qui par le dit Traittic fit Paix 
dévoient detnourer ou ellre bailliez a chascunc de 
Nous. 

Sauf St rcfen'c aux Eglifes.fic Gens d’Eglifc, ce que 


| Kwâaiiva de J F. A N Roi de France faite à 
Fdoiiaru III. Roi <T Angleterre. Donnée 
à Boulogne le 1 6. Oélobre i jôo. [R ymer, 
Fardera, Conventioncs, &c. Toia. VI. pag. 

*n-3 

J Eli A H, par la grâce de Dieu, Roy de France, a 
touz cculz, qui ces Lettres verront. Salut. 

Savoir faifons que Nous avons promis,& promettons, 
baillkr, ou faire baillicr fit délivrer, reaiment fit de fait, 
au Roy d’Englcterrc nolhc Frère, ou a fes Députez eu 
celle partie, aus Frères Auguftias dedenz la Ville de 
Bruges , au jour de la Feftc de Saint Andrku prochain 


en a ctilz appartient; fit que tout ce, qui a elle occupe venant en uu An, Lettres, fccllces de nultrc Cirant Scet, 
fit eft détenu du leur pour occoifon des dûtes Guêtres, en laz de loyc, « en cire vert, 

leur luit rendu & delivre- ) En cas que noltrc dit Frcrc aura faites les Renoncia- 


Et que les Villes fit F ortercsces , fir tous les Heri- i tions, que il doit faire de fa partie, fit uodre trcschicr 
tans d’iccllcs, feront fit demouront en telles Libériez ! Neveu fon Filz Ainsnc,ficycclles baillées a noz Gcnz, 
fit Franchifes, comme elles clloicm par avant en notre ou Députez au dit Lieu fit terme, par la manière que 

ntlin V. C..Ï.'. .. A. I ... . l'.pnn, n.» Uau I nkl î/./ v If.n, 


main fit Seignorie, fit leur feront confernic par ledit Roy 
d’Angleterre s’il en cfl requis, fe contraires ne font 
aux chutes devant dittes. 

Et fouhntcttoni , quant a toutes ces chofes, Nous, 
noz Hoirs, fit Jiucccilcurs,» la Jurisditiou fit Cohcrtiôn 
de l’Eglife de Rome. 

Et voulons fit confcntons que nôtre Saint Perc, le 
Pape, conforme toutes ces choies, en donnant Muni- 
tions fit Mandement gcnenul? , fur l’acomplificment 
d’icellcs, contre Nous, noz Hoirs, fit Succclfeurs, & 


obligiez y font. 

De quelles Lettres la teneur de mot a mot s’en- 
fuit, 

J Ehan, par la grâce de Dieu, Roy de France , a 
noz bien amex^ les Arccvesqucs, Evcsqucs, Ab- 
bei , A autres Prêtai: IcsDoiens, Prcvos, Chapitres, 
fit Convenz , fit autres Perfonncs d’Eglilcs, tant Cathé- 
draux fit Coilegiauls, que Convcntuauls fit autres Ré- 
gulières, fit Séculières : Et a noz Amcz fit Fcauls, les 


contre tous noz Snbgfcx, foient Communes, Colleges, ï>ux, Contes, Virantes, barons, Chivalers, fit autres 
fie Univerlites, ou Pcrfonnes fi ngu tiers quelconques;! Nobles: tes Maires, Eschivinv, Jurez, Conluls, fie 
fit en donnant Sentence gencraulz d'Escommunismeiir, • Univerlites, fit Communautcz , fit autres Perfonncs, 
de Sulpcmion, fit de lntrcdît, pour dire encourez par ! tant Nobles, que non Nobles, noz bubgicz en Tcni- 
*’ — u 1 poralitc, fit tenons de Nous, ou fou?, nous. 

Temporalité de la Citce. Challel, fit Counte de Poy- 
tiers, & de toute la Terre fit Paiis de Poitou, 

Des Fie? de Thovar? fit de la Terre de Lclteviilc, 
De la Citée fit Challel de Xaintcs, fit de toute la 
Terre fit Paiis de Xaintongc, par deçà fit par delà la 
Charente , 

De la Cite fit Challel d’Agen , fit de la Terre fit Paiis 
d’Agenois, 

De la Citée, Chaftel, fit de route la Counte de Pîcr- 
regort, fit de la Terre, & Pa ; is de Pfcrrcguis, 

De la Cite fit Challel de Limoges , fit de la Terre fie 
Paiis de Limoilin , 

De !a Cite fit Challel de Caourz , fie de la Terre & 
Paiis de Caourcin , 

De la Cite, Challel, fit Paiis deTarbe, 
r*.. i.. & Conte de Bigorre, 

fit Paiis de Gaurc, 
d’Engoulcsme, fit de la Con- 


Noos fit par eulz jxiur ce fait : 

Et, li toit comme Nous ou eul? ferons, ou atremp- 
toron s, en occupant Fortercsces, Villes, oa Chaliiaux, 
ou autre quelconque cljolc faifant, rat (fiant, fit agré- 
ant , oa donnant confeil, confort, faveur, ou aide, 
fclccmcnt ou en appert , contre la ditte Paix ; 

Des quelles Sentences ii :tc puillc-nt ellre abfoulz, 
jusque» qu’il aient faite planîcrc fatisfaâîo» a tous, qui 
pat celui fait auroient foullcnu ou foufteodroient dom- 
mage. 

Et, avec ce, voulons fit confcntons que, nôtre Saint 
Pierre, le Pape, ponr ce qnc plus fermement fait te- 
nue fit gardée la ditte Paix a parpetuitc, toutes Raclions, 
Confédérations , Alîancev, fit Couvctiances , comment 
qu’c îles puitfent ellre nommées , qui pourroient dire 
prejudiciables ou obvier par quelque voie a la ditte 


Paix, en temps prcfcnc ou a venir (fuppofe qu’elles j De la Terre. Paiis, t 

.fulfcnt fermeez ou bajllet-?. par paine, ou par Serement, ; De ! » Conte, Terre. 

& contenue de l’aufilorgc de nôtre Saint Pierre , le : De la Citcfit Challel n 

Pape, ou d’autre) fuient cailccz, îtriteez, fit miles a te, Tetxe, fit Paiis d’EngoIcsînoi» 


Du 


Anno 

i jdo. 


Digiîized by Google 


DU DROIT 

AsKO Dé la Cite A Chili cl de Rodeis, A de I* Terre A 
, Paiis de Rovcrgne, 

I ^ OO. S.ilur A Dilccou. 

Les Guerres, qui ont longuement dure entre, nos- 
tre Près chier Seigneur & Pere, jadis Roy de France, 
lui vivant , A , après (on deces , entre Nous d'une 
part, A le Roy d’fcnglctcrre, noftrc Frère, lequel rc- 
cJamoit lov avoir Droit OU dit Royalrnc, d'autre part, 
lUIt 


DES GENS. 




Apres ccschofcs, ainfi laites, & a nous rapportées A 
& expofers , conlidcrc que le dit Roy d’Angleterre i * r4iSÜ 
s’accordü't & confcnrnrt au dit Train* , & vouloir | »<5o« 
ycclni & la Pair tenir A acomolir de la partie, yceuls ^ 

Trait tie A Fait , 

Du confcil de coufentcmcnt de plulcurs de nôtre 
Satie dt LiilâgC. Prelaz de i^mte Eglifc, Dux A Con- 
tes , tant Fers de France qu'autres, de Lier* & Gens 


porte mon grans domages , non pas feulement a ! d’Figlifc , de Barons, Quvakrs , A autres Nobles, 


Nous de a Vous , maïs a tout le Peuple de nollrc 
Royaume, de des Royaulmes voilins, & a toute Cris- 
tiance, H comc voas incismes le lavez bien; 

Car . par les dites Guerres, font tnaincctfoû avenues 
Batailles mondes, 

Occiliotis de G cm, 

Pt'llcmens d’Eglifcs, 

Deftruétions de Corps dt Péril de Ames, 

Dcrioracons de Pucdles A de Vtrges, 
Dehotmcilation de Fammecs mariées de autres , 
Arfures de Villes, de Manoirs, A Edirficcs. 
Roberte* dt Opprelfions , Guyctcmeas de Voyes dt 
de Chemins, 

Juflicc ctt cft faillie, 

Et la F'oy Crîllianne refroidie. 

Et Mardttadtlè peric. 

Et tant d’autres nuh dt horribles faix s ; cn font en- 
fuix , qu’il ne pourroient élire dis , nombre , ne cs- 
crtps. 

Far les quels non pas feulement les deux Royaumes, 
nuis les autres Roiaumcs par Crilliame, out foulfcrt 
inult d’aiflitti'ons dt dommages irrcpirabics , 

Fourquoy Nous, 

Cornideram & penfani les maulx dcflîisdi? , dt , que 
vray ù-;nblable choie cflo.x, que plus grans s'en pooient 
culuyvrc en temps a venir, & que le Monde louôroit 
tant d’cngoitlcs & de dolcurs par les dites Guerres , 

Et aiatn pitié & compaflîon de nôtre bon A loyal 
Pucple, qui, lî fermement dt (i loyaument, s’efl tenu, 
fi longuement , en vraye confiance & obciflàncc en- 
vers Nous, en expofant leurs Corps A leurs Biens a 
tous pertlr, de lent esebiver despens dt inifcs , dont 
nous devons bien avoir parpetuel mémoire, 

Avons pour ce picca foufieiiu Paroles dt Traittic de 
Paix , 

i’Ri'MiFREMm, par le moyeu d’Honnorablcs 
Pcres en Dieu plulicurs Cardinauls « Meliâgcrs depar, 
nollrc Saint Pere, le Pape, qui, a grant diligence A 
inïfancc, v traveiJicrem pour lors : 

C, , 


Pourvois , dt autres Sages de nôtre Royaume. 

[ Four apaifier les Guerres, dt les mauls, & douleur* 
dclfusdiz , dont le Pucple eftoit li malmène comme 
defius cil dit, plus que pour la detisrancc de nôtre 
Perfonne, 

A l’ooncur dt a la gloire du Roy des Koys , & de 
la Virgc Marie, dt pour revcrence de Sainttc Eglifc, 
de nôtre Saine rae, le Pape, & de fes Meflàges, 
Avons contenu, & confcutons , dt les ratifiions, 
gréons, dt approuvons- 

Et, comme par le dît Traittic & Paix, le dît Roy 
d’Angleterre, nôtre Frère, pour Lui, dt pour les 
Hoirs, dt Succeflêurs, air rcnuncie cxprelfcmcm a la 
Sueccflion dt Llchostedc nôtre dit Roiaume, qu'il de- 
mandor't, 

. Au Nom dt a la Couronne dtccfuî , dt a tout 16 
Droit, qu’il réclamait, & povoit réclamer de deman- 
derj en quelque manière, a tous jours, 

Et a toutes les civofes, qui, par Je dit Traittic, ne 
U doivent efire bailles, 

A toutes autres Demandes A Actions, qu'il nous po- 
voit faire, 

Et en celle meismes maniéré y ait renu noie le dit 
Prince de Gales, fon Fîlx ainsnc, nôtre Neveu, 

Et expreflement ont reiionde a plulicurs Terres, 
Duchés., Contes , Hommages . dt Souverainctcz de 
nôtre dit Royaume, que le dit Roy d'Angleterre nôtre 
Frere demandoit a avoir de es quelle il fe difoît avoir 
Droit , 

Et , parmi ce ; Nous lî aions onrofe & promis a 
bai Hier, délivrer, dt dclaiffier, pour Lui, & pour 
fes Hoirs, A Succcflcurs, a tous iours , certaines Ter- 
res, Cites, Chartcaob, Villes, Contes, A Seignurics 
en notre dit Roiaumc, lî comme pins a plain cil con- 
tenu en dit Traittic A Accord; entre les qudes Ter- 
res, Cites, Contes, A Seignuries , font celle qui ci 
apres font escrîptcs, 

Pr emier ime nt, que le Roy d’ Angleterre, avec 
qu’il tient en Guicnnc, & en Gascoigne, aura, pour 


Et, depuis ce ,y ait en plulicurs Traltliex, Parler, Lui & pour les Hoirs, parpetuclmetit a tous jours, tou* 


A plulicurs voies tuuchieez, entre Nous A le dit Roy 
d’Angleterre nôtre Frère; 

Finablcment , eu ittoys de May, damier parte, vin- 
drent en France, Meflàges depar, nôtre Saint Pere; 
le Pape, no* chicrs A feauls Amis, l'Abbc de Clugny, 
Frere Symon de Lcngres, Maifire en Divinité, Maillrt 
de l’ürdcr des Frères Preschcurs, A Hague de Genè- 
ve, Seigneur d’Auton Chivaler , ou cfloit lors le dit 
Roy d'Angleterre A fon Ort, 

Et untaJerent A vindrent les dû Meflàges, devers 
Charles, nôtre treschicr ainsnc Fil», A devers le dît 
Roy d’Englctcrrc nôtre Frere, qu'en plulicurs Lieux 
l’aiTèanblerenr Traîneurs, d’une part A d’autre, pour 
parler A tralttier de Paix entre Nous (qui lors eftions 
en Eugleterrej A le dit Roy d’Engleterre A les Royau- 
mes de l’une A de l’autre, 

Et, au dernier s’aflcmblcrent les Traîneurs A Pro- 
cureurs , de Nous A depar nôtre dit f'Ilz , atans Fovoir 
A Aucloritc (ou Ai fer de Noos A de nôtre dit Fîû, A 
les Procureurs A Traîneurs de nôtre Neveu, le Prince 
de Gaies, Fût ainsnc du dit Roy d’Angleterre, nôtre 
Frere, aiant Povoîr A Auâorite de fon dit Pere en ccs- 
te partie, a Bretigny près Chartres. 

Ou quel Lieu fu parlée , traittic. A accorde final 
Paix A Concorde, des Traîneurs A Procureurs, de 
l’une A de l’autre Partie, fur tous les Dcscors, Dis- 
if ntions, A Guerres, que Nous A le dit Roy d’An- 
gleterre nôtre Frere avions l’une contre l’antre. 

Lequel F rairtie A Paix tes Procureurs de Nous A 
de nôtre dit Filz , pour Nous A pouf Lui, par fouffi- 
fant Fovoir donne a culs fur ce, A les Procureurs du 
dit nôtre Neveu , le Prince de Gales, pour le dît Roy 
d'Angleterre, nôtre Frere, A pour Lut, jurèrent, aus 
Sains Euvangilo, tenir A garder, 

Et , apres ce , le jurèrent folcnnclmcnt nôtre dit 
Fili, pour Nous & pour Lui, 

Et le dit nôtre Neveu, le Prince de Gale», aiant a 
ce Povotr, pour fon dit pere, nôtre Frere, A pour 
Lui, 

Et Nous, 

Tom. IL Part. i. 


tes les choies qui s’cnfuivent, a tenir par la manière 
que le Roy de France, A fon Filz ou aucun de fes 
Anceflres Rois de France les tiudrem; c’eft alça- 
voir ; 

Ce QUE EM SOUVERAINETE, IX SOUVE- 
RAINETE, CE QUE EN De MAINE EN DtMAI- 
ne, A par le temps A manières au deflbuz declairdes» 
La Cite, A le Chaflcl, A la Conte de Poitiers. A 
toute la Terre A le Paiis de Poitou , eufambJc les Fies 
de Thouarz, A la Terre de Bclcvilie, 

La Cite A le Chartel de Xainttes . A toute la Terre 
A le Pais de Xainttocigc, par deçà A par delà la Cha- 
rente, 

La Cite A ie Chaflcl d’Agen; A la Tctre A le Paiis 
d’Agcnois, 

La Cite, A le Chaflcl, A tout la Conte de Picrre- 
gort, A la Terre A le Paiis de Pierrcguis, 

La Cite A le Chafid de Limoîges, A toute laTerre 
A le Paiis de Lymofin , 

La Cite A le Chaflcl de Caours, A la Terre A 16 
Pais de Caourcib, 

La Circ t A le Chaflcl, ét te Pais de Tarbc, A la 
Terre, Pain, A Conte de Bigarre, 

La Cotuc, la Terre, A le Paiis de Gaure, 

La Cite A le (Met d’Engouleune, le Conte, la 
Terre, A le Pais d’Engoulcsmois, 

La Cite A le Chaflcl de Rodas, A la Terre A le 
Paiis de Rocrgne. 

Et, fe il y a aucuns Seigneurs, corne U Conte dt 
Fois , le Conte £ Armi^nac , le Conte de Lille , U Con- 
te de Pierrtgert, te F ne on te de Lymoge , ou autres, qi 
tiennent aucun Terre* ou Lieux dedens les Mctes des 
diz Lieux, il feront Homage nu Roy d’Englcterre, A 
tous autres Services A Devoirs, deux a caufc de leur* 
Ferres ou Lieux, en la maniéré qu’il ont tait ou temps 
pafle. 

I r f m , aura le Roy d'Englcrerre tout ce que le 
Rov d’Engletcfre , ou aucuns des Rois d’Engletcrre 
anciennement rindrenr en la Ville de Moaflereuls fur 
la Mer , & a appartenances. 

D lTssd, 
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i(5 CORPS DIPLOMATIQUE 

AnNO Item, fl elt accordé que !c Roy de France, & fon iperodmcnt & hcricablcment , par maniéré que deflu* ÀKKÔ 
. ainsné FHz , le Rcgcnt, pour eul», A pour tous leurs cil dit. ✓ 

IjOO. Hoirs, A Succcileurs, au plus tort que l’en pourra, F.c toute» les Citc'z , Contez, Chxfteauls, & Paii» 
tant fraude A l'cnz mal engin , 4 au plu» cm dcdctiz ddta» nommée», qui anciennement u’onc elle de» Roys 
la Keftc de faint Michic! , prochcin venant, en un j d’Englct erre, aura de tends a eu l’eftac, & aufli comme 
An, rendront, baillcrotu , A délivreront au dit | Nous, ou noz Filz, les tiennent a prêtant. 

Roy d'Angleterre &f- prunt im T rafiot a , Bretigaut- , Et . le dedenz les metes des diz Paiis, qui furent 
ti h.tfa/t , 01 fut ad puer» nuitnmi ArtitMii , I anciennement des Rois d’Englctcrrc , avoir aucunes 
mue fi ( , chofcs qui autre» foiz n’cuflcru elle des Rois d’Englc- 

Nou», voulons le Traiît : e, Accorde, (t Paiz deiTu» I r*rrc, dont nous fuffiens en polllîiïcn le jour de In 


dit tenir, garder, A acomplir . fur tou» les Articles 
ci deltas escrips, A chascun d’icculx, tout le» Paiis, 
Cités, Terres, Conte», de chofcs dellus nommées « 
diz Articles, fit toutes les Appertenance» & Appendan- 
Cet, quelque part que il foienc , baillons, rendons, 
délivrons, & détaillons .pour nous, noz Hoirs, Se Suc- 
celTcurs , Rois de France , au dit Roy d’Kngletcrre, 
par ces prêtantes Lettre», pour Lui , A pour fes Hoirs, 
& Succcileurs, de les tranlportOlK en Lui, avecque» 
toutes les Honneurs, Rcgalûcz. Obédiences, Hom- 
mages, Ligcances , Vaitau* , Fiéz , Services, Re- 
eognoîlfsnces, Serein en s, Droitures, mcrc & mixte 
impere, & toutes manières de Jurisdictons hautes 
moyennes, A balîes, Relfors, Sauvegardés, Scigncu- 
riét, A Souvcraiuctéz , qui appartenoient , appartien- 
nent, ou pourroient en aucune manière appartenir aus ' 
Rois A a la Couronne de France, ou a aucune autre I 

f trlonne a eau le de Nou* A de la Couronne de | 
raiice , en quelque temps,- es Cités, Conte», 

Chafteauls , Terres, Paiis, Ÿlles *- — 

nommes, ou en aucun 3 ’euls 


liataillc de Poitiers (qui fu le xu. jour de Septembre 
l'an Mfll. CGC. cinquante lis) Nous les baillons, 
délivrons, de dcluill'on* a tous jours au dit Roy d'Kn- 
gïeterre, pour Lui, de pour lès Hoirs, en ta manière 
que deltas cil dit; 

Exceptées toute» le* chofcs, donnés 6 c aliénées es 
Eglifes, <^ui leur demoarront pailiblcinent en tous le 
Paiis A Lieux deflus nommez ;IÎ que les Perfonue» de» 
ditres Eglifes prient diligemment pour Nous A nôtre 
dit Frère, comme pour leurs Fonoeurt; 

Et feront lubgiez les Arccvcsqucs , Evesques, & 
autres Prélat de l'aime Eglilc, a celui des deux Roys 
l'ouz qu’il tendront lour Temporalité; 

Et , fc il ont 7 emporalite fouz roui les deux Rois, 
il fcrroiit Subgicz de chascun des deux Roi» , pour 
leur Temporalité qu’il ont fouz chascnn des deux 
Kojs. 

Et toutes les Cités, Ville», Chafteauls, Lieux, dt 
Pa>'s deltas dis, de les Fjlifes, Prdaz, Chapitre», de 
lingulierc* 


Ÿlles dt Lieux avant- ,u u*Çs le» Communes, fie Uuiverlitcs , ■ 
, & a leur» Apportenan- Per lutines d’iccllcs , auront route» leu 
ques , ou es Per fon ncs , Franchita», fc Privilège», que il avoient 


* si 

fI , leur* Libcn__, 

ces dt Appcndcnccs quelconques, ou es Per fon ncs , 1 Franchita», dt Privilèges, que il avoient au temps du 
VilFaul* , ou Subgiez quelconque» d'iceulx . l'oient . dit Traîtiié de Paix, dt cujoîront psitiblcmcm, dt leur 
Princes, Dux, Contes, Arccvcsqucs , Evesqne* de au- ! feront confirmées par le dit Roy d’Eiiglcrcrre, le il 
tre» Prélat d'Eglifes, Barons, Nobles, dt autres quel- ! en requis, fc contraires ne font aus chofcs deflus 
conque», fenz rien» a Nous, nox Hoir», dt bucces- I dûtes. 

feurs, ta Couronne de France, ou autre que ce fuit, Et mandons, de cftroitcmcm commandons, de, avec 
retenir ne referver en yceuls. J ce, fc meftier cft. commettons, par ce» prêtantes Let- 


Poutquoy Nous, ne noz Hoir», dt Sacceftaurs, 
autres Rois de F rance, ou autre que ce fort, a caufe j 


très, a toux noz Scncichaulx , de Juges, Baillis A Pre- 
, Gardes ’ “ " 


voz, Capitaines, Quftcllains 


des Palis, Vil- 


de Nous ou de ta Couronne de France, aucune 1 lcs i & Lieux ddTu» diz , & a chascun d’euls, ou a 
choie ne pourroient chalcnger ou demander , ou ' Icurs Lieuxtenanu, que chascun en ta Sencscbulerie 
temps 1 venir, lur le dit Roy d'Englcrerrc, tas Hoirs, ; 00 J’ngerie, Capitainerie, Chancllcrie dt Garde, ou il 
dt Succcltaurs , ou fur aucun des Valtauîs A Subgicz j Font eUablrs, & es Kclïors, fur la Foy 6 c Obeîflîmce 
avant diz, pour caufe des Paiis de Lieux avant nom- ! nou * dovicnr, fit lur painc d'cncourcr nôtre In* 
m«; ainii que tous les avantnomincs Redonnes, 4 1 dignmion, dt d’eftre prive» de noz Offices, contrai- 
leurs Hoir» , de Succcileurs , parpetuelrncnc feront S nc °t rendement touz les contredifanz , dciobciflans.A 
Homme», Liges , de Soubgiez du Roy d’Englctcrrc, | Rebelles, par toutes les voies de manières, que meltre 
fes Hoirs.de MCCcflcon, toutes les Perfonne», Cités, | Fera dt que a taire tara, obéir paifiblcnicnt,feimcnKnt, 

dt entièrement aus chota» deltas eferipte», dt a cha-— 


Terres, Contes, Pars, Ÿlles, Chartcaulx, & Lieux 
avant nommez, de toutes les Appartenances de Appen- 
dences, auront, dt tendront, de euls demourront plal- 
nemenc, parpctuellment, dt franchement en leur* Se- 
gneuries, Souveraineté, dt Obciltancc, Ligcancc, de 


cune d’iccîlcs, talon ta teneur de ce» prcièntc» : dt con- 
traignent les desobeillânz de Rebelles , en telle maniè- 
re, qu’il ny conveigne autrement, pour tenir. 

.Sur toutes le» quelles choie», A chascunc d’icelles. 


Subjeélîon comme les Roy de France les avoient & I & es Dcppctidenecs A Appcndcnccs, Nous voulons A 
tenoient en aucun temps paifé. commandons que rouz noz Fcaul» & Subgicz . Capi- 

Et que le dit Roy d’Engleterrc, fes Hoir», A Suc- \ “mes. Challclains, A Gardes obeiflent A entendent a 
ceflenrs, auront & tendront parpetudment touz les Pais n02 diz Senefehaulx, Baillis Juge», A Prevoz, A a 
avant nommez, avec lent* Appartenances A Appui- , Jc ur Depntez, A a cha*cun d’euh 


denccs, A les autre» chofcs avant nommées, en toute 
Franchife A Liberté pirpetuelc, comme Seigneur Sou- 
verain & Lige , A comme Voilïns au Roy A au 
Royaume de France , tanz y rccognoiflre Souveraine- 
té, ou faire aucune ObcilTance, Hommage, Rcllort, 
SubjeAion , A l'cnz faire, en aucun temps a venir, au- 
cun lervicc ou recognoifm^e , au» Roys , ne a la 
Couronne de France, Cité». Contes, Chaileaols, 
Terres, Paiis, Ÿlles, Licuiq A Petfonnes avant nom- 
mées , ou pour aucun d’icelles. 

Et ta des Cités, Contes, ChaRcaux, Terres, Pays, 
Ÿlles, A Lieux avant nommez. Souverainetés, Drois, 
mere A mixte împere, Jari»dicions , A proffis quel- 
conques, que tenoir aucune Rois (TFmgltUTre illec- 
qu«, A en leur» Appartenance* , A Appcndcnccs quel- 
conques, aucun Aliénations, Donations, Obi tracions, 
ou Charges, ont ctti faite* , par aucun des Rois de 
France, qui ont elle pour le temps , pu* fexame dix 
Anz cnça, par quelconque fourme ou caufe que ce 
fuit, toutes telles Donations, Allicnarîons , Obliga- 
tion», A Charges Nous des ores rappelons, callbns, 
A anulloos du tout, A tontes chofcs, ainfi données, 
aliénées ou chargées , rendions A baillerons , real- 
wicnt A de tait , au dit Roy d'Engleterrc , 00 a ta» 
Députez cfpechwli , a mesme l’emicrete , qu’il fu- 
rent c» Roys d'E:ig’ctcrre de puis taxante dix Anz 
ença , an plus tort que l’en pourra , fcn« mal en- 
gin , A au plus tart dedenz la Fertc de Toolfain» 
prochein venant en un An , a tenir an dit Roy 
-d’Engleterrc, A a touz fc* Hoirs, A SuccdRurs, pm- 


Et jurons que jamais ne ferons ne roufTreron* dire 
tait, par Nous, ne par aune, en prive ne en appert, 
aucune choie contraire c* choies devant dûtes, À au- 
cun d’icelles. 

En tevmoing de ta quclc cliofe Nous avons fait met- 
tre nolire Secl a ces prêtantes Lettres. 

Donn. a Bouloigne le xxvi. jour d’Oâobrc, l’An 
de grâce Miil. CGC. fexaiuc. 

Et, pour ce que le* dictes choies A chascuuc d’icel- 
le* fuient, de point en point, A par ta manière A for- 
me deltas dûtes ternies A acomplics , Nous obligeons 
Nous, A noz Hot», A tous les Biens de Nous A de 
noz Hoirs, a nôtre dû Frère, le Roy d’Angleterre, A 
a tas Hoirs , 

Et Jurons, auz fainz Euvangîlcs, depar nou» cor- 
porclcmcnt touchée* , que Nous parferons . accorde- 
rons, A accomplirons, on cas deliusdir, toutes les de- 
vant dirt« choie», par Nous promife» A accordecz, 
comme devant elt du. 

Et voulons que, ou cas que nôtre dit Frere de nôtre 
dit Neveu aurotant fuites les dûtes Renundations, A 
en voice* & bailliciz. comme dit cft , A les dûtes Let- 
tres nefeufTem biîllics a nolire dit Frère au Lieu, & 
terme, A par la fourme A maniéré, que delta* cft di r, 
des lors, en cas deltas dk , noz prêtantes Lettres, & 
qnanqoc cil compris dedenz, aient tant de vigueur, 
cfleâ & fermeté , comme aoroicu^ no» outre» Let- 
tre», par nous promilcs a baillicr, comme delta» cft dit. 

Sauf, 




'test DU DROIT DES GE N S. ir 

» ï An NO Sauf» foute votes» fie reftrve pour Nous , noz Hoirs, j leurs Corps fit leur Biens a touz périls , fin* efehiver 


. fit Succdlcur», que les dirtes Lettres, delfus eneorpo- 
I^OO. rces, n'aient aucun cftcâ & uc Nous puilfcnt porter 
aucun préjudice ou dommage, jusque» a cc que nôtre 
dit Frcre fit nôtre dit Neveu auront laites, envoies, fit 
luil rides les ditrej Renonciations, par la manière des- 
(usditte, & que il ne s’en puillcnr aidicr contre Nous, 
nos Hoirs, 6c Succclfeurs, en aucune manière, le non 
ou cas dclitjsdit. 

E 11 tesmotng de la quele chofe Nous avons lait met- 
tre nôtre Sec! a ces prefentes Lettres, 

Donne a Bouloîgnc le xxvi. jour d'OSobre l‘an de 
grâce MiJl. CCC. loi tante. 

v Par le Roy. 

J. Math. 

fjliitt , J* RtnmuiaSiombnt , Lilerx , per C./rolam 
PriaKgtnitum , Confirmât.* datai- ut fitpra. 


XL 

Confirmât ion £*? simplification des Renonciations 
d'E do u a r d III. Roi (T Ànitjeten e faites à 
J e a v Roi de France. Donnée à Calais le Z 4 . 
Oftobre 1 j do. [ R y ,\r e a , Fol'Jct.i , Con- 
vcmioncs, &c. Tom. VI. pag. îfd.J 

E Dwari», ficc. a touz ceux, qui ces prerentes 
Lettres vertont. Salut- 

Savoir taifons qui Nous avons promis, fit promet- 
tons , bailler, ou taire bailler , & délivrer, real ment. 
& défait, au Roy de France, noftrc très cher Frète, 
ou a fes Députez clpecialx en celle partie, aus Frerres 
Auguftîns «dédains la Ville de Hrugget, au jour delà 
Fefte de Saint Andrea, prochdn venant, en un An, 
Lettres, fcc! I ces de noftrc Cirant Secl , eu lax de foi, 
fie cire vert, 

Ou cas gui noftrc dit Frerre aura fait les Renuncia* 
lions, qu’il doit faire de là partie, fit nollrc trcschcr 
Neveu , fon Filz ai ns ne, & y ce J les baillez a noz Genrz, 
ou Députez audit Lieu 6c terme, par la manière qui 
, obligez y font, 

Des qucics Lettres la teneur de mot en mot , s’en- 
fuit, 


E Dward, par la grâce de Dieu, Roi d’Englc- 
terre, Seigntir d’Irlaundc&d' Aquitain , lavoir tài- 
fonz a touz, prefentz (e a venir, qui, 


despens 5c mites , dont nous devons bien avoir parj-e-* 
tuel mémoire, 

Avons pur ce fuftenu , par plulêurs t'oit f T rrttic de 
PSÜX , * 

PREMIEREMENT, par le moyen de, HoriurabL s 
Percs en Dieu , plulêurs Cardinal* ôr JVkftage» de 
nollrc Saint Pierre, le Pape, qui, a graur diligence & 
iulbtice, y travcillaent pur lors : 

Ft, depuis ce, y a f t eu plulêurs Trahies, Parle * ,& 
plulêurs voies touchccx, entre Nous ft noitre Frcre de 
France, 

Finaolcment. en Mois de May, darreinement pif* 
fe, viudrenr en France, Meftages depw nollrc Saint 
Picrc, le Pape, nollrc chère 6e forai, l’.lbbc ce 
Clugny, Frcre S y mon de Lcngrcs. Miiilrt- en Divi- 
nité, Àlaiftre de l’Ordre des Frères Prefchei>rJ,6c His- 
guc dcO'cocve, Chivaler, Se : gticur d’Auton , ou nous 
clloîons lors en nollrc Holl , 

Et tant alcrent & vinrent les ditt Meftages, devers 
Nous ft devers nollrc treschcre Neveu , le Due de 
Normandie, lors Régent le Koîalme de France, qui 
eu plufcurs Lieux s’ailcmblcrenr Traitteurs, d’une part 
ft d’autre, pur parler & trairier de Paix entre Nous 
& noftrc dit Frète de France, fit les Koialmes de l’un 
& de l’autre, 

Et, au daircîner , s’aflêmblercm les Traiteurs St Pro- 
cureurs , 

Depar Nous de depar noftrc Ajmnc Filz , le Prince 
de Gales, as choies delfus cieripiz par clpccial Dtpu- 
t. 

Et les Procureur» & Traiteurs, 

De nollrc dit f rère ft fou Ainsne Filz , aiiuit a ce 
Povoir fit Audoriic de l’un & de l’autre, 

A Bretignv près de Chartres, 

Ou quel Lieu feu parlée , traiter , ft acordre , de 
Traitteurs A Procureurs, de l’uuc fie de l’autre Punie, 
lur touz Je Discors, Diftentions , fe Guerres, que 
Nous ft noftrc dit Frere avoions l’une contre l’autre. 

Le quel Traitic & Paix les Procureurs, d’une partie 
ft d’autre, pur l’une Partie ft pur l’autre, jurcrcnt,aus 
laintz Evangiles , tenir Ht garder , 

Et, apres ce, le jurèrent folcuneinent noftrc dit Fiji 
pur Nous & pur Lui, 

Et le dit nollrc Neveu, le Duc de Normandie . .liant 
s cc povoir, pour ton dit Pieté, noftrc Frcre, fe pur 
Lui, 

Et Non», 

Apres ces chofct, ainfî faire», & a nous reportées fie 
expolêvs, cnnlidcrc qui nollrc dit Frere de France 
s’accordait fie contentait au dit Tratltie , ft vouloir 
y celui fit la Paix tenir, garder , & acomplir de fa 
partie, 

Icelles Traitic & Paix, 

Du confeij fit contentement de plufcurs de noflEc 


Corne Guerres rnorticlcs aient longuement duircz 1 Sanc & Lignage, Dur , Countes, CJcr» fit Gcntz c’E- 
_ tre Nous, qui avons reclamez avoir Droit au Kohl- ! glife, de li’arons, Chivaler», fie autres Nobles, Bour- 
rue fie a la Corounc de France, d’une part, fie le Roi eois, fie aurres Sages de nollrc Routine. 

A, A, nnrM Cnn l'n. I ° li.,r ..... A, !.. 


Phelip de France , loi vivant, fie apres l'on dcccs, en- 
trez, noftrc trcschicr Frere, le Roi de France d’autre 
part , aie.it porte moult grantz damages , non pas 
tèulcmcnt a Nous, A a tout nollrc Koîalme, mes aus 
Koiaulmcs voitins, fie a toute Crillieiicc, 

Car, par les dites Guerres, font iiuintcft'oiz avenues 
Batailles mondes , 

Occilions des Genz, 

Pillemcuz, fit arriéres, fie dcftrttâions des Gcuiz, 

Et paril d’AItnes, 

Dcrloracions.de» Fuel les & de Vierges, 
Deshonneftations des Famtnes mariées fie veuves, 
Arl'urcs des Villes, d’Abbcrics , de Manoirs, fie E- 
dîftcct, 

Roberîes fie Oppttffions, Guyctenicmz de Voies fit 
de Chemyns , 

Julîice eu elî faillie. 

Et la foy Crifticnne refroidie, 

Et Marchandife perie , 

Et tant d'autres malcnccs fie horiblcs faiz s'en f >nt 
cnfui'z , qui ne pourroicut dire dira , nombre z , ne 
efcrîptz, 

Par les qucics noftrc dit Roialtnes , ft les autres 
Roialms par Criftientc, ont foulknu moJt d’atflifilions 
fit de damages irrepatables , 

Par quoi Nous , 

Conlidcrann fit penfantz les tmnlx dellusdir. , fit, 
qui vraisemblable clloit , qui plus gTaniz s’en p<Jt- 
r oient cnfuyvre en temps a venir. 

Et aiatitz grant pitre fit compaftion de nortre Poeple, 
qui, en la trofecution de noz Guerres, ont cxpolcv 
Tom- II. Par r. I. 


Pur sppaificr les Guerres, fit les ma «IX , fe dofcürS 
dcflûsdiz, donc le Pocpls clloit fi malmène, corne des- 
fus cil dît, 

A l’onneur fit a ia gloriedu Koy des Roy», fit pbr 
Révérence de Sainte E sglifc , de uultre Saint Pitre, 
le Pape, fit de fe» JVleliagcs , 

Avons conlênti , fie confcntonx , fit le» ratifions, 
gréons , fie npprovom. 

Et. conte, par le dit Traitic fit Paix, noftrc dit Fre- 
rc de France doit délivrer fie debifter, & ad bail lie, de- 
livre, ft dcleiftc, li corne il cil contenu es ces Lettre», 
fur cc faite», plus plenement, a par petit frie, a Nous, 
pur Nous, fie pur noz Heir», fit Snccellêurs, a tenir 
parpetflclmcnt fie a touz jour», toutes les rholês oui 
s’enfui vent, par la manière qui nnjfrc dit Frere ou fe» 
Fil*, ou aucun de fes Aunccftrvs Rob de France Te* 
tr'ndrettt , eu aucun temps pâlie (e’cll aftâroîr, C r, 
Qll’fcrf SovtRAfNETH, A T K S r R EN SOVE- 
R A INET F., CE Qtl’EM fit MAINE, A TENIR t N 

De M A I NE ) c'eft atbvoir , 

La Cite, le Challcl, fit toute la Counlc de Poitiers, 

1 fie toute b Terre fie le Paiî» de Poitou, enlèmbte les 
Fées de l’houartz , fie la Terre de Belvville, 

La Cite fit le Chaltiel de XafiHvs, fit toute la Terre 
fit le Pais de Xaintonge, par dccea fit par delà b Cha- 
rcnie, 

La Cirée ft le Challicl d’Atfgeil, fie fa Terre fit le 
Paüs d’Ageqois, 

La Citée, ft le Chafttcl , fi r route la Conte de Per- 
regort, fit la Tare fit le Paris de PicrregBtî , 
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Af.NO .La Ciîic & le Chaltiel de Limoges, & toute is Terre 
. A le Paiisdc Lymofin, 

* 300 . La Cire A le Chaftcl de Caours, & la Terre A le 
Pais de Caourcin , 

La Ciiee, IcVihaflicl, & le Paiis de Tarbe, A la 
Terre, Paiis, A Conte de Bigorre, 

La Conte, la Terre, & le Paiis de Gaure, 

La Citée A le Chalticl d’Augolesme, le Conte, la 
Terre. A le Pa«* d'Angolcstnois, 

La Ckee A Je Chalbel de Rodeis, fit la Terre A le 
Paiis de Rorergne. 

Et ce que Nous, ou aucuns des Rois d’Engleterrc 
auncfcnncment tindrent en la Ville de Monfirvull lur 
la Meer, & le» Appartenances. 

Item, la Contée de Pomin tout entièrement ; fauf, 
A cxcept , fie félon la teneur de P Article contenu ou 
dit Traitic, qui de la dite Conte fait nicurion. 

Item, le Chaflicl fit la Ville de Calai* , 

Le Chaftcl, la Ville, fit Seigneurie de Merle, 

Les Villes , Challiclx , fie Seignnries de Sangate, 
Coulotgne, Hammes, Walc, 6c üye; avec les Ter- 
re*, Bois, Matois, Hivers, Rentes, Seignnries, 

Et autres chofes , contenues en PArticlc, faiiant de 
ce memion, ou dit Traitte, fie félon la teneur du dit 
Article. 

Item, le Chaflicl, la Ville, fie tout entièrement la 
Conntec dc^Guines, avec toutes les Terres, Villes, 
Chatlulx, Fortcrcsccs , Lieux, Hommes, Homages, 
Seignurics, Bois, Forer, A Droitures, fclonc la te- 
neur de l'Article, faifant de ce meneton plus plane- 
! tient , ou dit Traittie. 

Et, avec les Iles adjacentes aus Tencs, Paiis, A 
Licut avant nommez, enfembic avec toutes les autres 
Mes, les queles Nous tenons au prefent, & tenions 
au temps du dit Traittie. 

Et corne, par la forme A teneur du dit Traitic & de 
la Paix, Nous fit, noftre oit Frère, le Roy de France 
doions A avons promis, par Foy & par Sercment, l’un 
a l’autre, yceux Fraitie fie Paix tenir, garder, A acoin- 
plir , A non venir encontre. 

Et foieu* tenta. Nous A nollrc dit Frere, A noz 
JFilz Ainsnez dctlasdi* , par Obligation A Promeftê, 
par Foy A par Serement, laiti d’une partie A d’autre, 
certains Renonciations, l’un pur l’autre, félon la rbr- 
tnc A teneur des deux Articles, contenu*, entre les 
autres, ou dit Traitic A Paix ; dont la tonne cil 
tiellc. 

Item, efl acorde qui le Roy de France A fon Fis- j 
nez Fil* le Regent, pur eux, A pur leurs Hein, A ! 
pur tout* les Rois de France, A leur Succelfcurs, a I 
toux jours, a plufloft qc fc purra faire, fanz mal en- I 
gin, A a pluitard dedaint la Saint Michel proscliain | 
venant en un An , rendront A bailleront au dit Roi 
d’Englctcrrc, A a toux lirs Hcîrs A Succelfcurs , A 
transporteront en eux toux les Honc<irs,Rcga!itcs , O- 
bedicnccs , Homages , Ligcances, Vallitulx, Fiez, Ser- 
vices, Recognaifiances , Scrcincntz, Droitures, mère 
A mixte Impcrc, toute maniéré de Juredidiom haute, ; 
A balles, Reflors , Sauvegardes, Scignurics, A Sou- 
verainetez, qui appartenait, ou purroient en aucune 1 
manière appartenir aux Roys AalaCoronc de France, ou 
a aucune autre parfonne a caufc du Roi A de laCorrott- ! 
ne de France, eu quelque temps, es Citées, Contées, I 
Challcaulx, Terres, Paiis, Mes, A Lieux avantno- j 
mex, ou en aucuns d’jrccilcf , A à leur Appartenances 
AAppendarox quclconqcs.ou es Parfonnes, Vuftâulx, I 
ou Subgiz quckonqcs d’yccux , fuient Princes , Dux, J 
Contes, V «conte* , Ereevesaucs , Evesques, A au- 
tres Prclatz d’Eglife, Barons, Nobles, A autres quel- 
conqcs, fanz riens a eux, leurs Heirs, A Succcflêurs, 
la Coronc de France, ou autre que ce foit, retenir ne 
resecivir en yceux; pour quoi us, ne leur Hors, A j 
Succelfcurs, on aucuns Rois de France, ou autre que I 
ce foit a caufc du Roi ou de la Coronc de France, au- 
cune chofc y pourront chateuger ou demander , ou , 
temps avenir, fur Je Roy d’Engleterre , les Heirs, A 
Succelfcurs , ou fur aucun des Vaii'aulx A Subgitz . 
avantditx , pur caufc des Paiis A Lieux avant 110- | 
met; 

Ainfi qui toutes les avant nomcz Perfones, A leurs 
Heirs, A Succeflenrs, parpctuelment ferroot Homme* 
liges A Subgiz du Roi d’Engleicrrc , A a toux fes 
Heirs, & Succefleurs. 

Et qui le dit Roi d’Englcterre, fes Heirs, A Suc* 
ccflcurs, toutes les Perfonnes, Ciiee*, Conteez, Ter- 
re*, Paiis, Ides, Chaflielx , A Lieux avant nomcz, 

A toutes leurs Appcrtenanccs A Appendamx , auront , 

A tendront. A a eux demourronc pleinement, perpe- 
tucliDcat, A franchement en leur Scignurics, Souve- 


lomatiq.üe 

rainete, A ObciiTânce , Ligeance , A Subjcâion, corne 
les Rois de France les av oient & tenoicot en aucun 
temps pâlie. I Z ÜO, 

Et que le dit Roi d’Engteterre. fes Heirs, A Suc- 
cellctirs auront A tendront , paitibletnent A parpctucl- 
menr, tout* les Paiis avant nome* , avec leur Appar- 
tenances A Appeudcticcs, A les autre* chofcs avant 
nomcz . en toute Franchifc & Liberté perpétuelle, co- 
rne Scîgnnr Souverain A Lige , A corne Voilins au 
Roi A au Kofnlme de France, fanz y rrcogooiftrc Sou- 
verain, ou faire aucun Obédience , Hommage, Ke- 
fort, Subjcitioit , A fanz faire, en aucun temps ave- 
nir, Service ou RecoignoilTiincc aus Rois, ne a la Co- 
ronne de France, des Citeez, Conteez, Chalticlx, 

Terres „ Paiis , Mes, Lieux, A Perfonnes avant no- 
met, ou pur aucun d’icelles. 

Item, efl acoedé qui le Roi de France A fon Eis- 
nex Filz renonceront cxprcficment aus dk* 
Resors A S0vr.1t ainktez, A a tout le Droit 
qu’il ont ou porolcnr avoir es toutes le* choies, que 
; par ce prefent Traidie dovient appartenir au Roi d’En- 
' glcterrc. , 

' Et, femblablcincnt , le Roi d’Englctcrrc , A fon 
j Eisnez Filz renonceront expreflement a toutes les cho- 
j fes, qui par ce prefent Traidie ne dovient dire baillez 
! ne demourrer au Roi d’Englcterrc, A a toutes les dc- 
' mandes , qu’il fafoit au Jftoi de France. 

' Et, par clpedal , au Noua A au Droit de la Coronc 
j & du Roialmc de France, 

j A Hommage, Soverainetc, A Domaine du Duché 
1 de Normandie, du Duché de Turaigne, des Contées 
d'Anjou A du Maine, 

A la Souveraineté A Homage du Duché de Bre- 
, raigne, 

! À la Souveraineté A Homage du Conte A Paiis de 
1 -landres, 

Et a toutes amies demandes , que le Roi d’Engleter- 
re faifoit, ou taire purroir , au Roi de France , pur 
quelque caufc que ce foir, 

Outre ce A exccpi, qui, par ce prefent Traitic , doit 
demourer A eflre baille au dit Roi d'Englcteirc, A a 
les Hors. 

Et en transporteront , céderont , A dclatfleront l’un 
Rois a l’autre, perpétuel ment, tout le Droit, qui chcs- 
cun d’culz a, ou pua avoir, en toutes les chofcs, qui 
par ce prêtent Traidie dovient demourer ou dire bail- 
lez a chcscun d’eulx. 

Et du temps A Lieu, on A quant les dites Renun-, 
ciacions fe ferrant, parleront A ordcincTont les deux 
Rois a Calais enfcmble. 

Et, 

Pur ce qui noftre Frere de France A fon Eisne Filz, 
pur tenir A acompb’r l’Article* A la Paix A Accort 
dcflusdtrz, ont rcnuncicz , exprelfcmcm , as Kefor* A 
Sovcrainctes, compris es drtz Article*, A a tout le 
Droit qu’il «voient, ou povoient avoir, es toutes les 
choies defliis dites, qui noftre dit Frere Nous ad bail- 
lie, delivre, A dcîaiflie, A es autres qui d’ores en avant 
nous dovient demourrer ou appartenir par les ditx Trai- 
tte* A Paix , 

Nous, parmy les dites chofcs, renunernns, expres- 
feraent, a toutes les chofcs, qui, par les dîz Traitte 
A Paix, ne dovient cftrc bailliez ne demourrer a Nous, 
pur Noos, A pur noz Heirs , 

Et a toutes les demandes . que nous faifoiens & poo- 
voions faire envers nollrc dît Frere de France, 

Et, par cfpecial, au Nom A au Droit de la Coronc 
A du Roialme de France, 

A l’Omage, Souveraineté, A Domaine du Duché 
de Normandie, du Duché de Touraine, des Counices 
d'Anjou A du Maine, 

A fa Soverainetc A Homaqc du Duché deBretaigne, 

Et a la Souvcraindc A Hornagt du Contée A rails 
de Flandres, 

Et a toutes autres demandes , que Nous Liions , ou 
faire pavions , a noftre dis Frac , pur quelque caufc 
que ce fuit. 

Outre ce A excepte qui, par ce prefent Traidie, doic 
demourrer a Nous, ou a noz Heirs, 

Et en lui transportons, ccfGom, A delaift'eons, A 
il en Nous, A l’un a l’antre, au miel? qui nous po- 
vons, tout le Droit qui chcscun de Nous povnit A 
p 11 et avoir en toutes les chofcs, qui, par le dît Traie - 
tic A Part, dovient demourrer ou élire baillée* a cha- 
cun de Nous, 

Sauf A referve au* Eglife , A Gentz d’Eglifé , ce 
que a eux appartient, A que tout ce, qui a elle occupe 
A eft détenu de leur , pur achoifon des Guerre*, leur / 
foit rendue A delivre, 

* Et 
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AsN'O k* V** les Ville» A Fortereiïès, & roui les Habi- 
tant* (ficelles , ferrons À demourront en tielcs Liber- 


u 'aient au cnit cflcft , jjc Nous fiviflèrit porter an c.rne 

- - , (Jriju.lKL- ou damage, jusque* a ce qui maire d t lnrc 

IXOO. ««* * Franchi le», come «.Iles cftoient pur avant en nos- . A uoftre di: Neveîi auront laites, cmole», A ufeftlci' 
J cre main A Seîgtiurie , A leur ferront confermeti par J 1« dites Kttnu^ idoof , p.ir ?a manerc drUtisditc , & 
noilrc dit Frere 3e France, it H en cil requis, li cou- j 
trer» ne font an» choies dcvamdUc*. 

lit ton 'mettons , qtunt a toutes ces choll-s. Noos, 

A noz Hoirs, A Su ccdlcttrs , a la Jurcdiclion A Co- 
herctoa de l’Eglitc de Rome. 

Et voulons ac cou icim ou s qui, noilrc Saint Pierc, le , 

Pape, coniorme toute» ces c fîoles, en donnant Mont' i 
cion* A Mandemtnra general x , fur l’acompliflcrncm ! 

(ficelles, contre Nous, mn Hcirs t> A bncccfteurs , A j 
contre tout noi Subgez , foient Communes, Colle- 
ges , A UiiivcrirtCt , ou Pcrfomtcs linguleri quel- • 
conques : 

Et en donnant Sentences generaulz d’Escnmmunie- i 
ment, de Suspenfîon , A de Entredit, pur dire tncor- 
reui par Nous & par cuv , pur cz fait : 

Et i» toi! qui Nous ou eux ferons ou attcinpterons , . 
en occupant Fortcrescc, Ville, ou Chaftiel, ou attre ( 
quelconque chofc , taifant, rariffiant, ou aggreant, ! 
ou donnant conlcil, confort, faveur, ou su’dc, fclce- 
ment ou en appert, contre la dit Paix; 

Desquelles Sentences ils ne ppjflèm dire abfouls, . 

jusqcs ils aient l'ait picnerie fatisfaélion a rouzcculx, 1 fai ions a toux, prefcns A a venir, que nous avons ve 


i qu'il ne pulflèm aider contre Nous , nos Hcirs, Abuc* 
J ccftcon , en aucune manière, -fi noua en casdcifuidlr. 

I En tesmoignartc* de quclc choie Nons avons fait 
J mettre nuitre Seal a ccs prclènti-v Lettres. 

Donne a Calais le ixiv. jour d'Oâobrc, P. An de 
i grâce, mil, trois cens, louante. 

XII. 

j Traité de Paix conclu entre J e A K , Rei de 
France y if Edouard III. Rei d" Angle* 
terre y if confirmé par (,'hari.es Dauphin 
de France. Donné à Boulogne le 16. Octobre 
i jôd. £ R y m f. r , Fccdcra , Conveurioncs, 
&c. Tom. V f I. pag. îiÎd. j 

C Hari.es, Ainsnc Fût du Roy de France, Duc 
de Normandie, A Dalphin de Viorne, fçavoîr 


qui par cellui fait auroient louilcnu ou luilcndroienr | A diligement avile les Lcurcs de nôtre treschier Sei- 


I gneur A Pcrc contenu)* la forme qui s’enfuit, 

J En a n, par la «race de Dieu, Roy de France, a 
tout ceux, qui ces prefemw Lettres verront, 
Salut. 

Sçavoir faifons auc Nous, 

. , Pcnftnx A connderanz que les Roys A les Princes 

Outrent fermées ou vallées par Peines , ou par Scrc- Crelliens, qui veulent bien govemer le Peuple oui leur 
— *’ «-«"C-'n—r A» iM»AnriN. Ai. eft fubget , doivent fayr A efehiver Guerres, Dillên- 


darrâge*. 

Et, avec ce, voulons A contentons que, noilrc 
Sains Picrc, le Pape, par ce que plus fermement foie 
tenue A gardée la dite Paix a perpétuité, toutes Pac- 
trous , Conicdcracions , Alliances, A Covcnances, 
cornent qui elles poiftèiit elfrc norm.cz , qui purroient 
dire prejudiciables ou obvier par quelque vole a la dite 
Paix, ou temps prêtent, oo a venir (fuppoie qui elles 


menu, A confermees de l’Audoritc de no/hc Saint 
Picrc « le Pape, ou d’autie) fuient caiTes, irrites, A 
miles a nient, corne contrats au Bien commun . A au 
Bien de Paix coinmuu A proli table a toute Crdticnre, 
A dciphifaiu a Dieu ; & toux Sercmcnz , faiz en ttcl 
cas, foient relâchiez. 

Et fort décerne, par le dit nortre Saint Picrc, qui 
nul foie tenu a tiel Sereinmtz, Alliances, ou Cove- 
nanccs tenir ou garder, 

Et défendre qui, en temps a venir, ne foient faites 
tietes , ou lèmblables , 

Et, fi dit fait aucun attcmprolt ou falloir le contrare, 
qui, de* maintenant, les cafte , A irrite, A rende nuis 
A de nulte vertu. 

Et mentnums Nous les punirons, comc Violateurs 
de Paix , par peines de Corps A de Biais , licorne le 
cas le requerra A que raifort voudra, 

Et , lî nous fanions , procurions , focririons dire 
fait le contraire (que Dieu ne vculle) Nous voulons 
dite tenu A repute par ddloya! A men long 1er, A voit» i 
Ions cncourrer blasme A difUtne comc Koi Sacre doit 1 
cucutirrcr en tiel cas. 

Et jurons, fur le Corps de Jeha Chriil, les choies 
«Sellas dites tenir, garder, A acomplir, A encontre 
non venir par Nous, ou par autre, par quelque caule 
ou mancrc. 

En Temoîgn. Ac. 

Don. Ac. 


Et, pnr ce qui les dites chofes, A chascune d’icel- 
les, forent, de point en point, A par la forme A ma- 
nière dillusdites, tenues A aceompliecs , Nous obli- 
geons Nous, uox Hoirs. A tonz les Biens de Non» A 
de nuz Hoirs, a noilrc dit Ftcrc le Koi de France, A 
a les Hcirs , 

Et Jurons, aux lâinti Euvancîlcs, par nous corpo- 
r clément touchez , qui Nous parferons , aecordroiis , 
■St accomplirons , en cas detfusdir, toutes tes devant 
dites choies, par Nous promilcs A accordées, coinc 
devant eft dit. 

Et voulons qui, «n cas qui noilrc dit Frère A noftrc 
dit Neveu auroient laites les dires Rctiuneîacions, A 
envoie! A baillées, comc dît cil, A les dues Lettres 
ne fuiiénc baillées au rioltrc dit Frere, aux Lieu A ter- 
me, A par la forme A manière, que dclTus dl dit, des 
lors.cn cas dclliisdit, Nos prefemz Lettres, Aquam- 
que eft compris dedefm , aient tant de vigeur, etfcfl, 
A fermeté, come auroient noi autres Lettres, par nous 
promîtes a bailler, come ddfus eft dit. 

Sauf, toutes voies, A rd'crvc f>ur Nous , nox Hors, 
A Succédons, que les dîtes Lettres, dclliu cncorporccs, 


fions , A Discordes ( Jont Dieu dl offendu ) A quer* 
rer A avier, pour eutx A pour leurs bubgcz, Paul, 
Unité A Concorde, 

Par la quelle l’amour du Souverain Roy des Roys 
doit dire acquife, les Subgez font gouvernez en trans- 
quilitc, A aux pcrilz des Guerres dl obvie, 

El rccordam tes gratis tnaulx . domages , A afflic- 
tions, que nôtre Royaume A «or Sobgcz ont foullum 
par long temps, pour caufe A occation des Guerres A 
Discoïdes, qui ont dure longuement entre Nons A 
nôtre très chier Frere le Roy d’Angleterre, A l«s Roy- 
aume», buhgcz, Amis, Aydenz, A Alliez d’uue Par- 
I tic A d’autre, 

I Sur le» quelles entre Nous A nôtre dît Frere fina- 
| hlenicur eft faix bon Accort A bonne Paix réformée, 
j Et ddinmz yccllc tenir, A garder, & ptrfcvercr en 
i vraye Amour parpetuclment , par bonnes A Icrmci 
i Alianccs entre Nous A nôtre dit Frere, noz Hoirs, A 
i le* Royaumes , A Subgcx de l’une A de Ptetre, 

1 Par les quclc* poutroir la dicte Paix, Accorde, A 
bonne Amour élire plus fermement & plus entièrement 
| en Concorde garde , 

Julllee mieux dire excrccc. 

Les Druix A Sdgnorics de l’une A de l’autre mic.iîx 
dctlcndu r , 

Les Rebelles, Malfaittcurs, A Dcsobctlfans a l’une 
A a l’autre, dire plus ailclmcnt contrains a obéir , A 
«lier des Rebellions A Excès, 

Toute Chriftienre efire maintenue en plus paiiihle 
eft« , 

Et la Terre fuîntte en pourruir mieux titre fccnruc 
A aidée , 

El toutes res eau Tes A autres attendent. A coufidc- 
rans que, nôtre Saint Père, te Pape ait dispense, par 
grant deliberation, avec Nous A nôtre dit Frere; ce 11 
dé avoir, 

Avec A r «i /tu i u.iz SutfteZ tant Geo Z éPEtlifty 

cemme Si cuh un , fut toute t tel Confédérations, /iltan* 
cei, Coni'eutiumx , OUifétioui, Cettrtt, {ÿ Serenieuz, 
<fn i cftoieut entre Nom, mitre Royaume , c?* *“* JM» 
$rz , d'une purtx , if t M-.ne treichitr Çtnfin , U Kay 
a’ tt noce , (<,* Kwiftnne , if fei JMfrt d'autre p.iri , 
comme U lien if t'cÿefi de la Jette P ai Z , entre Nom 
if mitre dit frere <r Angleterre, tet Royaumes if Suit- 
geZ Je P «ac if de l'autre , feuft efire cntiefcbce par 
ic elles , if pour te les ait le dit mitre S, dut Pere taffect, 
t/Jlees , auullrei , if irrites du tant. 

Si comme en les Lettres, A es Procès, fur ce fart, 
eft plus plcnuncnt contenu. 

Pour coniidcraiion des coules A chofes dclfas dittes 
A autfi vüulcns acompiir, en tant comme toucher 
Nous peut, le dit Accort foie lux les dûtes Al liait- 
« 3 «•, 


Anno 
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3° CORPS DIPLOMATIQUE 

As'XO c . iM ' ^ comme octroie l’avons, comme dit cil, eue, I Ht fc Nous taillons , procurions, ou foufirirons An'MO 
fur ce, tresgram A meure deliberation, I fdeument le contraire cllre tait (ce que Dieu ne vuil- ✓ 

I3OO. Avon» fait, & par ces pfclcutet faifuns , pour Nous, lie) Nous voulons dire tenu A reptile, entouzLieux, * 3 otJ * 
nox Enfant , not Hoirs , & no* Succciicuts, nôtre de en toutes Flaccs, de en tout Pairs , pour faut, imu- 
Koraume, A noz Terres quelconques , fit nos Sub- res, A deiloial parjur, A encourir tel biasme A ditia- 
giez , d'une part, avec nôtre dit Frète, les Enfant, j me comme Roy Sarre doit encorir en tel cas. 
les Hoirs, de SucccÜèurs, fou Royaume, les Terres, • Et, par ces prcùiues Aliances, nous n’entendons, 

& fes Subgex d’autre partie , parpetuelcs Àliances, ne voulons, que aucun préjudice fe face a Nous, a 
Lion fédéra: ions, Amiiiw. , P.nHtuns , fit Convenances , not Hoirs, & Subgcz, par quoy Nous, fie eux, pour- 
qui apres s’eufuiont; c’cll aiçavoir, ' rions fit pourront recepter , porter, fie tenir toui les 

Que Nous, not Enfant, not Hoirs, fit Succès* binait fie fuitis hors du Royaume d’Angleterre, prefetu 
feurs, nôtre Royaume, not Terres, fe not S-.ibgci A a venir, net fie a n ai lire, par quelconques caufc ou 
quelconques, preten» A avenir, net, & 4 naiilre, 'fe- | occalion que ce foit. par maniéré que a elle fait, fie 
rons, a tour, joursmais , a nôtre die Frère, fes En- ' acouflnnse de faire en temps patlc. 
ftnt, fes Hoirs, fit Succelfcurs , loi) Royaume, fes Et fouzmertons , quant a toutes Ces choies , Nous, 

Terres, fit Subgcz quelconques, bons, vrays, A loyaux ; fit not Hoirs, fit buccdlcurs a la Jurisdicion fie Coher- 
Aniis A Allier, fit leur garderons, de tout nôtre po- | cion de l’Egiifc de Rome. 

voir, lcur> Houours, fit leurs Droit, Et voulons fie confcntons que, nôtre Saint Père, le 

Ou Nous les faurans, leur dûlianeur , leur vitu- I Pape, contenue toutes ces chofcs, endormant Mani- 
pule, fit leur dommage cmpcfchcrons loyaumcnt de ; tions A Mandemrns gène; au s , fur l’acornplifferncnt 
tout nôtre povoir, ! d’icelles, contre Nous, not Hoirs, fit Succellcurs, A 

A aucuns de leurs Enncmft, prefenï A a venir, net contre tout not Sobgci, foient Communes, Colle- 
oa a nuiilrc, qudqu’i! foient, aucun coulai , confort, ges , Univcrfitct , ou Perfonnes finguliercs quclcon- 
oti aide encontre culx , ou aucun d’euli, pour quel- ques, 

conques capfe ou occalion que ce foit ou puill dire, Et en donnant. Sentences generaux d'Etcomuenie- 
prr Nous cdccmcflt ou «n appert, Nous ne donne* ment, de Suspenfion, & de Tntredit, pour dire en- 
tons, 1:. feront. coruz par Nous A par culx, pour céUot fait, ii tort 

.Ne yceulx tnncmft , au donmge 00 préjudice de que Nom ou culx ferons ou attempterons, en occu- 
nôrrc jit Frere, Ici Hoirs, ou fun Royaume, feieu- 'pant Forte resec, Ville, ou Challel, ou autre qudeon- 
ment recette rons, recevrons, ne icceptcr ne recevoir que chofe faifanr, ratifiant, ou agréant , ou donnant 
fêtons ou fouillerons , en aucune minière, en nôtre confeil, confort, faveur ou aide , cckcmem ou en 
Royaume, ou autre» not Terres ou .Sciguoties, appert, contre la ditte Fait A celles prefentes Al- 

Nc. par iccux Royaume A Terres, ou aucun lances. * 

d'c.i'v , ni préjudice ou damage de nôtre dit Frere, Et avons fait ferublaWcmcnt jurer toutes les devant 
les Hoirs, Succcireutî, fou Royaume, fes Subgcz, A dûtes choies par, 
fes I mes, leun dit Ennemi; palRi uc demorcr feieu* 

mer.: (b.i tirerons , Not ttcsehro Enfant, 

Ne autrement y crut Ennemis par Nous, ou par au- Le Ont £ Anjou fcr du Maine , 

très, en appert ou en repoli , fous quelconque tiltre Le Dut de Berry , (jf £ Auvergne; 

ou coleur que ce fuit, contre nôtre dit Frère, les Le Dut Je Ihoûraine , 

Hoirs, A Suba«, A Ibn Royaume, A autres 1 erres, Le Put £Orheut , uitre Frere; 

ue porterons ne lbuflcndruns, Lt, not Omiins, le Put Je B sur ta», 

Not A mit A not Alliez a leur Amour A Alliance, Moufire J a,/ ut Je Bourbon, 

s’il Nous en requièrent, de nollrc povoir enduirons, Jehan £ Artois , 

Et ne lou tirer ons aucuns de not Subgcz , ne attires Moufire Pape £ Alençon, 

quelconques, alcr ou entrer en Royaume ou antres Moufire lohau £ LJlamfet , 

Terres de nôtre dit Frere, fes Enfans, Hoirs,oa Suc- Guy Je Bloyt, 

ceflecrs, pour y faire Guerre, domage, uc oftcnlc au- Le Coûte Je Saint Pot, 

cunc, a G liges ou Service d’autrui, ou autrement, Le Conte £Harecourt , 

par quelque manière A caufc que ce frit, aincaix les Le Conte d’Aiteeurre, 

cmpcsccriins A delîourbcrons de ton: nôirc povoir, Le Conte Je Tancarville, 

Et fe aucuns de nos Subgcz failbienr le contraire, Le Conte Je Sameurre, 

ou aucune Guerre, villcuie, ou dommage a nôtre Le Conte Je Jootgny, 

dit Frere, a Ion Royaume, pjr Terre ou par Mer, ne Le Conte Je Saie trou te, 

a fes Enfant, Hoirs, SnccvlIèorS, ou Subgcz, nous Le Conte Je Breile, 
les en punirons A ferons punir. Il grandement, qu’il Le Sire Je Coney , 

fera cxample a touz autres , Lt Sire Je Craon , 

Et, de tout nôtre povoir, ferons adrccicr A réparer Le Sire Je Fientes , 

touz les domages , attemptaz , ou emprifes , faines Le Danphin £ Auvergne, 

contre ces prctcutcs Alliances, lè Nous en Ibtnmes Le Sire Je Momtmorauty , 

requis, Guillaume de Craon , 

Et toute foit, que nôtre dit Frere , fes Hoirs, ou Le Sire Je Saint tenant, 

Succefienrs auront muflier de nôtre avde, & il Nous 

en requerront , ou fctror.t requérir, Nôus, eocoutrc Et ferons auflî jurer, femblablemcnt A au pluftoft 
route perfonne, qui puife vivre A morfr, leur aide- que faire pourrons bonuement, la plus gram partie des 
rons, A donroiis tout le bon confeil, confort, A Prdat, Fers, Dux, Contes, Barons, A autres No- 
aide , a leurs propres frais A despen», que Nous fe- blés de nôtre Roiaume. 

rions A pounoion* faire pour nôtre propre fait A be- En tesmoing des quelles choie Nous avons fait mrt- 
foivne, A faut fraude A mal engin, tre nôtre Scel a ces prefentes Lettres. 

Non contrcttaru quelconques autres Alliances, Ami- 
tié*, ou Confédérations , que Nous, ou noz Prede- Donne a Bouloïgnc le xxvi. jour d’Oâobrc, PA* 
cedeurs, nions eues , en temps palfc, a quelconques de grâce Mil!- LCO. lexautc. 
antrv* ^ nonnes ; aux quelles toutes, A chaseune d’i- 
celles, Nous renoncerons du tout, pour Nous, noz 

Succellcurs, Royaumes, Icrrcs, A Subgiez , a tous Et Nous, Charles ddliisdit, 
jonrsmais , par prefentes : Vuulcos de tout nôtre povoir entériner A acomplrr 

Referve toute foi* A excepte le Pape A le Saint Sic* tout ce , que nôtre dit Seigneur A Pere a promis A 
ge de R mte, A l’Empereur de Rome qui ores cil ; les convevancic, 

quiex Nous ne voulons dhc compris en ces prefentes Promenons, loyafmcnt A en bonne fov, A avons 
Alliance, ep aucune nwoiere. jure, A jurons ,*fur le Corps Jchu Crill facre , tc- 

Et, potr ce que Alliances, Confédérations , Cou- nir, garder, A acomplîr, pour tant comme il Nous 
vcnances, l’acrlons, A autres chofcs dctfjs dûtes, A touche A pourra toucher , toutes , A chaseune, les 
chaseune d’icelles. Itïicnt plus fermement tenues, gar- c holi- s, contenues ci Lettres ci dcilùs iratocriptes, 
de -s. A ccomplies , Nous avons jure fur le Saint Corps A par la forme A manière que compris y et l. ûnz 
J -lu Cri t, A encorcs jurons A promettons par la fov ac venir, ne faire venir, en aucune manière , a l‘cn- 
nôfrcCor.H, A en earolcdeRoy, les choies ddfus dures contre. 

Achascuricd’iccllestcnir fermement A acomplir a tout J 

jours, faut enfreindre en tout ou en partie, en aucune En tesmoing de ce Nous avons fait mettre nôtre Seel 
manière, par quelconque caufc ou occalion que ce foit. | a ces prefentes Lettres. 

Donne 
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N. DE Ve NE». 

Sui Sigillé, Ctr.c viridi imprejfo , a fi lis ferisis. 

Teflifieatnr per Abùatem Andruyunm fub eadem 
Data. 

XI II. 

«d. Mai. TefirtMcnt de J a qjj e s de Savoyc, Prince tTA- 
a c h a i ■, ebétty en date du 16. Mai, i jdo. [S- Gt'I- 

chbson, Hiftoirc Généalogique de la Mai- 
fon de Savoyc. Preuves, pag. 114.] 

lit staminé D.mttst nofiri Jefu Cbrijli, Amen. 

A Nno cjosdem Donvni millcfîmo tcrccmcfimo fexa- 
gdîino, Indiclionc quart j , die fcxdccima mcnlîs 
Maji,per hoc prilcns publicum InJtrumentum,cunâis 
appareat , tain pr*fcnttbus quam futuris- Cum IUujfrn 
Daminns J.icobns de Sabaudi a Princepj Aehay* fi fins , 
tf litres rec olendx memari.r Domini Pbilippi de Sa- 
bandits Principes Acbay.e q Mondant, confidirratis , & at- 
tendons quoa nichil cil certiu* morte, 3c nichil inccr- 
trus huramortis, volcns providerc fulnti ejus anim*, 
A de bonis fuis fibi à Deo colhuis ordinarc talitcr, 
quod poft ejus dcceflum , de ipfis bonis fuis , in- 
ter Jibcros fuos împollcrum nulia contentio oriatur : 
Idcirco idem Dominus Jacobas fanus meute , 3c 
corpore , per Dvi gratiun, de bonis fais) omnibus, 
fivc lint mobilia , vel immobrüa , nomina , jura , & 
aâiortes , vel ali a qnxcutnque coram me Notario, 
A tcfiibus infra feriptis masculis, 3t puberibus præfcn- 
ribus, audientibits, fie intclligcntibus, vocatis, A roga- 


diâis, eidem Domine Margaret*, per Heredem fuam 
univcrftlem infri fcrlptum , intégré pcrfolratur, fie 
quod ipfa Domina Matgarcta in ccwcm cafu die»* Cas- 
tra, Villas, fit castra ftht alfigiiara , ipli Hxrcdî fao 
univerfali remitterr tcncatur. Ircm Dominum Philip- 
pss/H ejsts t titan* , qncm fusccpit à Domina Sibslla de 
Banc 10 ejns ronjuge , quondam in Callris, fit Villis Vi- 
goni, Vil 1*- Franchi , MiroboJn fie Briquerai». una 
cum Jurisdiéh'onc omnimoda diclorum Locorum, fit 
una coin omnibus Hominibus, Homagiis, Fidelirari- 
bus, Kfddttibus, PoifclBonibus, Ufagiis. Tribuns , A 
aliis omnibus Juribus , fit pertinent!' s ipl'orum Loco- 
rum . nec non, fit in rcachctis , fie racheturum Juribus, 
qu* habet in Caftris, fit loris Moret®, A ISriqucrasci, 
quorum rachctorum prætia per Hircdcm fuum univer- 
faJcm infra feriptum lolvantur, Hxredcm fuum infti- 
tuit . & pro tanto ipfum ejus Filium , de bonis fuis 
omnibus, vult cfle contentum, & quod aliquid olte- 
rius aliqua eau fa, de Hircditarc Pua, non poflit petere, 
ira lumen quod ipfàCaffra, Villas, A Loca prediâa 
cum Juribus A pertînenriis ipforum Locorum tencat in 
Fcuduin abHscrcde luo univerfali infra feripto, A fub 
Homacio Ligio ad quod przftandum ipli Hærcdi fuo 
univerfali fit cfficadter obligatus,pr*cipicns idem Tes- 
tatnr,A ner fideic. rcquirem ipfum Dominum Philîppum 
FfHutt» luum,quod in cafu quo ipfum deccdcrc contîn- 
gerct CncHxrcdibus legftimis , A naturalibus m.isculis, à 
fuo proprlo corpore procrcatis, quod prædrfla C ailra, Vil- 
las, arque Loca, cum Juribus, A pertincmils fpforuin 
Locorum, .xilituat diéro Hircdi fuo univerfali infra 
feripto. A ad ipfa omnfa reddenda diélo H*rfdi luo 
univerfali in cafu pridiâo, ipfujn obligat, A quod fi 
forfan dccedcrct , rcmanentibus llbi Filtabas, una vel 
pluribus naturalibus, A legîtimis, A de fuo proprio 
corpore procrcatis, ipfasvalt, A przeipit rmritari per 
dîAum Hircdcm fuum univcrfalem, ad ordinationcm 
lllstflris, £5* Magnifies Principes Dominé Ame des nssne 
Cemtsis Sabanditt Domini fui carilîîmi, vel .Succctfo 
rom ftSOrum Comiturn Sabaudi®, quas quidem b liras 
omnino prohibet,nc ad fucceffîonem diili Domini Phi- 
lippi corum PatTÎs in Cafins, Villis, A locîs pridiâis 


tis IpcciaJitcr per ipfutn Dominum Jacobum Frincf- aliqualitcr admittantur. Item Lndovicnm ejns Fstinm 
pcm, pro infra feriptis, A ad infra feripta, ut de ipfis quetn fosccpit à diéla Domina Margar. nunc conjuge 
veritas perpétué habeatur, fuum prifcns TcUamentum ma, in qofngcotis florenis auri anmiolibus fibi alTrgnan- 
nuncupativum, licet in feriptis rcdaClum , A fuam ul- dis, per Dominam nunc Comitcm Sabaudi*, aut ejus 
timam voloiltatcm , A dispofitionem facit , disponit, | SuccêfTbres , qui fucrint Comités Sabaudi*, in loco 
A ordinal in modum qui fequitur, A formam. |n ; vel loc/s aliis iplius Tcftatorês , ub< eis videbiter, H*re- 
primis animam fuam cum i corpore fuo cmerit re- dem fuum inftituit, A pro tanto ipfum Ludovicum ejus 
commcndat Altiflimo Creatori , A Gloriole Virerai Filium ab ontni Hsrcditatc fua, volt dTc cor.tentutn, 

Miri* It'Urrl fil*p At Mil Pnrîf* fir flluiil rr« on» ItKî 'îlTitfnilinntiIr . nrA Hli-S*» llnrpnr,. 


Mari* Matri fu®, éttJti Ctrlclh' Curi* Supernorum. 
Item fcpulturam l'uaTn cligjt in Clmiterio Fratrum Mi- 


A quod res qu* libi allàgnabuntur , pro diél® floreno- 

_ rum fumma ut lopra, i diâo H*rcdc fuo univerfali te- 

norum Ordînis Heati Francisci Convcntus Pinarofii, vi- nere dcbcat in Fcudum , A fub Homagio Ligio, A 
delicet in Capella per ipfum inchoata ibidem, A ibi 1 quod fi ipfum Ludovic, deccdcrc COfltingcret fine libc- 
vulr fepeliri iccundum (latum îpfius, ad ordinationcm ' ns legirimis, A naturalibus à fuo proprio corpore pro- 
lliorurn Exccutorum infra feriptorum, quibus Fratri- creatis, quod did® rrt fibi affign are, pro dida quanti- 
bus Minoribus, tatn pro remedio anim* lu®, A paren- ; tatc florenorum, ad diâum Hâtrcdem fuum unrverû- 
tum fuorum, quam pro tacicnda, A conflrttenda dida 1 : ~ e ~ c— — - — * — 


Capclla un* cum tumuJo, In quo vulr ièpeliri, tria 
lîiillia florenorum boni auri, A magnî ponderis, per 
Hasredem fuum univerlalcm infra feriptum foivenda 
femcldat, A légat. Item Pauperibus Chriûi drviden- 
dum per diéios fuos Exccutorcs infra feriptos pro rc- 
tnedio anim* Aie, A parentum luorum, ccntum libras 
groflorum Toroncniîum femel dat , A tegat. Ircm 
vult, ordinal, A disponit, Quôd ordinationcs, A le- 
gata tiâc, A faéla put inclyt® recordationis Dominum 
Pèilipptsm de S abuse Ma , & Dominant Casbartnam ejus 
parentes, de quibus apparebit per Teftamcnra iplbrum, 
plenarié obfencntur, per Hircdcm fuum univcrfalem 
ad quorum omnium plcnariam obfcrvationem , ipfum 
Hxredcin fuum obligat. Item Dominée Margaret* de 
Bellopco ejns C-j . jngi, dotal icium luum, A donatîo- 
nem propter nuptias, A in augmentum Dotis per cum 
fibi faâam , una cum aflignatione . de ipfis per cum libi 
fada, de quibus conftarc aflfcrit Inllrumento publico 
rcccpto. manu Anthonii Beclônis de Yenna, Kotarii 
publia' dat , A légat , A cafu quo de ipfo aflettamento 
non auparcrcr, ipfum dotaîicium , A augmentum ei- 
dem Domina Margaret* «(lignât , de prefenti fuper 
Cafiris. A Villis l'aurini, Montiscalerii, A Carinîani unà 
éum Jurisdicrione omnimoda , Hominibus , Homa- 
giis,Fidclîtatibus,Redditibus, Ccniîs, Ufâgiis.A om- 
nibus aliis Juribus, A pertinenriis Locorum pridido* 
rum , qu* omnia eidem Dominât Margaret* pro fuis , 
dotalicio, donatione , A augmento hipothccat tenen- 
da, per ipfam, pod ejus obitum, quamdiu fe abftinue- 
rit ad fccundas nuptias convolaudum , A in cafu quo 
lècundario nubet , vult, A ordinal idem Teftator, quod . 
didum dotaîicium, cmn douatione, & augmento pr*- i 


lem infra feriptum plenarié revertautur; rogans , per 
fideic. ipfum Ludovic, nus Filium, ut in diéio cafu , 
pridida omnia rdHtuat Hcredi fuo univerfali. Item 
Domina A\mont de Sabaudia fratri fuo carirtjmo Cas- 
trum, Vjllam, A Mandamcntum 1 Combe Viann*. cum 
Jurisdidione omnimoda, Hominibus, Homagiis, Fidc- 
litatibus, Kedditibus, Serviciis, A omnibus aliis Juri- 
bus, A pertinent iis, A de quibus idem Tcflator jam atfe- 
rit ordinalfc, ut et habcat, dat, ita tnmen quod fi îp- 
fum dccedcre comingerct fine H*redibus muculis ua- 
turalibus, A legitimis à fuo proprio corpore procrcatis, 
quod prxdida omnia ad didum Ludov. ejus Filium 
pavciiîanr, A pervenire dcbcant plcno jure, A didus 
Ludovic in eo cafu omnia ca tcncre debcat i dido 
Hrredc fuo univerfali infra fCTipto in Feudum, & fub 
eodem Homagio quo fupra, rogans i<Jbm Tcftstor ip- 
fum Dominum Aynsoncm Fratrcm fuum, ur in cafu 
przdido , prxdida omnia reflicuat eidem Ludov. 
ejus Filto. Item voir, A disponit idem Tcflator quod 
(1 contingeret ipfum haübcre, A procrcare plurcs Fil»», 
unam vel plures à dida DomifM Margaret* nuneuxorc 
fua, vel à quacumque alia uxorc fua légitima, quôd 
ipfa Filia, vel Fili» maritentur femper Per Dominum 
nunc Comitcm Sabaudi*, vel per ejus SuccelTores qui 
Comités Sabaudi* fucrint, etiam de joflü, A voluuta- 
tc ipforum, erpatfis tamen . A fumptibus didi H*re- 
di« fui univerfalfs infri feripti, A quod Fili* primoge- 
nît* derur. A confiiroatur dos, videlicet vfgîntî qnîn- 
que millium florenornm auri. A altcri Fili* fecundo 
genit* d«ur, A conflitnatur dos, videlicet deeem mil- 
lium florenorum auri, A fie fuccelîïvè cuîlibct ex ipiîs 
Filiabus ultcriûs nascenribus detur, A confiituarur dos 
deecra millium fiorcaorum auri, quorum quidem Fil la- 
ma 
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CORPS diplomatique 


AkHO ram nasccmium, 4 nisdraramm Dotes, per tiic-jgulis Caftellanis, 4 Officiariis fais, qui tune erunt* ut 
tum Hxrcdctn fuum inrri feriprum folvi debcant, 4 \ <Hâa Callra, Villa*, 4 Loca, 4 «lia boni lba ridem 
I J 00, * n cafu quo dcccdcrcnt dictx Filis line libers naturali- 1 Domilio Comiti Sabaudix rcaiiter expédiant, 4 Otnni- 

J bus, 4 Içgiiiinis, iplà dos, l'eu dotes lie folutx , ad bus luis fidclibus, V allai lis, te SobjoîÜs, ut cidem 

iplum Mxrcdcm fuum univcrlâJcm int'ri lcriptum re- Domino Comiti in omnibus partant, 4 obediant, tan- 

vertantur ipfasquc talcs Filial fie nascentc» , 4 nasci- j quam ipli , fi tune Viverct in humauis. Exccutorcs vc- 
turas, 4 iplarutn quamlibet in difiis quautiu ibus fit» ro lue prxfentis ultimx volumatis cotmituit, 4 ordi- 
Hxrcdcs iîiifituit, te pro tanco voit iplas , 4 carum , ntt idem Teftator, videlicet K K. inChrillo Faire* Do- 

J uatmibet à tota Hxrcditatc fuatacitas, 4 contentas, rninos Joanneni üei gratût Episcopum Taurincnfcm, 
tetn vult, ordûiat, 4 disponit idem T e fiat or, quôd j Eduardum cadcm gratis Abbatem Sccufix, Dominum 

omnibus tàiniliaribu* , fit ferv îtoribus fuis utTiusque kuftînum Priortm Novalctis, te Jcianncm Bartholo- 

fcius fiat, ad ordinationcm Executorum fuorum ûutù j me, Fratres Joannem de Lucerna, 4 Martinum Cajr- 


feriptorum, & per iplos Exccutorcs fuos coodigna rc- 
muncratio de fuis ferviciis, 4 labore, talitcr quod mc- 
rirA fini content! , 4 debnm conlentari. In omnibus 
autem aliis bonis luis mobilibus, 4 immobilibus eux- 
cumque tint, & quocumquc nomine cenfeantur, A me- 
deum f ilium fuum quem à d-da Domina Margarcta 
nunc conjuee lu a primogrnitutn fusccpit Heredem 
fuum univcrlaiem iibi inftituit eo modo , jure, 6t for- 
ma quibus meliùs poieft, 4 vult, 4 prædpit omnia lé- 
gat a, 4 ordinata per iplum Amedeum Hxrcdcm fuum 
univcrfalcin per folvi, née non omnes clamure* fuos 
fcmtad ari . & quxeumque ndc ablata per iplum antc- 
diâutn, de ipliusinandaroplcnaricrcftituiad arbitrtum, 
& ordinatiuncm didorum Eiccutorum fuorum infra 
fetiptorum: Et in cafu quo idem Amedeus Filius, & 
Hxrcs lu u s utiivcrfali* ptxdidus dccedcret in pupiliari 
Ktate , vel aliter quamdocumque fine llberis nusculis! 
naturalibus, 4 legitimis de fuo proprio corporc procrca- 
tîs, diftum Ludtivicum ejusdem Teftatoris Fillum ci- 
dem Amedeo vulgariter, & pupillariter , 4 pet fadei- 
commiiTam fubfthuit. Et in calu quo idem Ludovicus 
decederet absque liberi* masculis naturalibus, A legiii- 
mis ex fuo proprio corpore procrcatis in pupiliari 11a- 
te, v«l aliter quandocumque, cidem Ludovtco lie de- 
cedenti. primogenitum Filium fuum masculum eidem 
fubJliiuit vulgariter, & pupillaritcr , 4 per fidcicom- 
miJfiim , 4 per confcqucns omnes alîos fuos Filios 
nascituros gradatim, fient 4 quemadmodum nasceren- 
tur, alterum altcri lubfiituit, 4 in cafu quo non habc- 
ret ulterius Filios aliquos maseulos, naturales, 4 legi- 
timos natos, 4 nascituros, eo cafu cidem Ludovtco 
Dominum Aymonem de Sabaudia Fratrem fuum ca- 
riffimum lubfiituit, 4 ubi idem Teftator f ilios haberet 
nascituios, ultimo dcccdcuti in popiilari xtatc, vd ali- 
ter quandocumque fine Itlacxis masculis naturaubus, & 
legitimis de Ibo proprio corporc procreitis, dfâum Ay- 
moncm Fratrem fubfiituit. St veto dictus Domînus 


nx , dans eisdem Execiitoribus fuis plenam, & libé- 
rant poedtatem contenta in prxl'enti Itifirumcmo exe- 
quendi, prout tn talibus fieri débet, non obllantibus 
aliquibus contradidionibm per Hxredent fuum. l'eu per 
alterum quemeumque ticîcndis ,requirens idem T efiator 
per formam hujus lufirumenti dietum Dominum Co- 
initem Sabaudi* Dominum fuum cariirimum,quatiMiùs 
didos Executores fuos fortes faciat, ad ipfam cxccu- 
tîonetn plcnariè facicudam, 4 quSd de bonis fûts ipfts 
EiccutOrîbus faciat eipcdire, pro executîonc plcuarU 
facienda fitx prxfcntis ultiinx voluntatis; 4 II fur fini 
aliqui ex iplis prxnominaris Ezccutorîboi , ad ipfam 
cxccutionan faciendam, adclfc nequiverint, vel noîue- 
rint, cxrcri nihilomîmis prcdiâam ciecuiioncul fa- 
ciant, & infolidum fuper hoc habeant potcllatcm. Hoc 
autem fuum ultirnum TeUamentum, « fuam ultîmam 
voluntatem, 4 dispofitionem elfe voluit , quôd, 4 
quam valcrc vult jure T efiatnenti nuncupativi , 4 Ii 
forfan non valet iurcTcftamcmi nuncupativi, vult quAd 
valeur jure Codicillorum , vel jure Donationis caufa 
tnortis, vel cujusque alterius uliimce volumati», fccun- 
dùm, 4 proue quôd meliùs, 4 fortius valerc poterie 
Iccunddm Jura, 4 Canon icas Sandiones : Rcvocans, 
cafTans, irritant , 4 annullans omnia alu fus Tclla- 
menta, 4 Codîcillos , qux reperrenuu baâenus per 
cutn taille fada, 4 îpfa vult fore, 4 elfe nullius valo- 
ns, 4 momenti. Rc ;uircns humilitcr didum Domi- 
nuin Cnmitcm Sabaudix per feriem huju» Inftrumcnti, 
ut fibi placeatTefiamcntum confirmarc,& quôd iplum, 
cum locus evenerit , faciat plcnaric attend!, 4 adim- 
pleri , 4 in fuis finenlis capitulis firixdter obfcrvari. 
Rcqovcns,& rouans idem Tnlator telles infra feriptot 
præfcntes maseulos, 4 pubères, quorum nomina iufe- 
riux describuntur, ut huic fuo ultimo Tcllamcnto, 4 
fnx ultime volumati , telles interfint, 4 quôd de prx- 
didis omnibus , loco & tetnpore pcrhîbcaru teliimo- 
nium veritatis. Adam »ud Rippoua in Dottio VVil- 


prxdidx dccedcret fine libcris masculis naturalibus, & ; tibsts l>ominis Francisco de Lc^a-Comba Baiilivo 
Icgicimis, Itlmflrtm , Çÿ PrtKiiptm ü»mi~ Vallis-Seculi*, Petto Bovardi. Aymoise Beruardi Mj“ 

nutn Amtdtum nunc Com item Sabjtadi.t Dominum ‘ lîribus, Ftatre Joaunc de Cirofo Otdinis Fratruin Mi- 
fuum carilDmutn, fi vixerit, alium luum Socccflbrcm j norum, Fratre Petro de Caftromontc, 4 Fratre Do- 
Comitem Sabaudix eidem Domino Aymoni fublliuiir;! oûiiico de (iafiromontc Ordiuis l'rxdicatotum , An- 
Et fi forfan didus Dominas Philippus ejus Kilius ex i thonio de Monte -majori , Bat holomxo Marcynt de 
tune viverct, videlicet advenrente loco didc fubfiiru- ' Foflano , 4 Petro fkraudi dido Kolfct Sccrctario 
tionis per mortem diâi Domini Aymonis quem vetat , didi Domini Comitis vocatis . 4 rogatis tcl'tibus ad 
4 prohiber ne ad aliquatn fuccdïioncm prxnominaio- prxmillà , per Teftator cm prxdidum. dVg*/ de A 1- 
rum admittatnr , vult, ordinal, 4 rcqoirtt idem Telia- lsmis. 
tor , quod in eo cafu didus Domînus tiomes Sabaudix, ! 
eidem Domino Philippo Fllto fuo teneatur affignare , 4 
aftênare ultra montes in pattibus Sabaudix, videlicet 
in locis quibus libî Domino Comiti placucrit, în alia 
fua Terra, fcx mille florenos auri, in reditibos faflî- 
ciendbus , annualité! percipicndis , peripfum Dominum 
Philippum, una cum Jurisdidionc omuimoda Loco- 
rum omnium qux afîignarcntur eidem, 4 idem Domi- 
nus Philippus dida Callra, 4 loca cum reditibos , ho- 
minibus, Homagiis, fidclitatibus, 4 aliis pcnfucnoli 
îpforum, in quibus ut fupra cundem infiituir. Domino 
Comiti reddere ^4 dimittere teneatur. Item didîs li- 
berls fuis utriusque fexus, tam nam quâm iwscituris 
Tutorcm Tcflamcottuium ordinat, 4 conftituit, vhleli- 
cct didum Dominum Comitem Sabaudix, absque ta- 
men rcdditionc Compati, 4 Inventarii contcdiqne, 
quem rogat humilitcr, 4 rcqumt. ut onus tutclx tpfo- 
rum liberornm fuorum diguctur, 4 Iibi placent alfume- 
10, quousque ad tempota {vcrvcncrint pubertatis, 4 ul- 
tra ipfofum liberorum fuotum bona rcgcrc, 4 admî- 
niftrarc, doncc, 4 quousque fucrint «atis légitime, 
fcilicet vigmtl quioque arvnorutn, 4 quod fctuJK le te- 
gere, 4 boua faa admmilkare deccnter. Item vult, 4 
ordinal ideux Teftator quod quandocumque altilfimo 


placucrit Crcatori.ipfum Tffiaiorcm ab hoc fxculo mi- 
grati^quod omnia Callra, Ville, Loca, 4 quæcum- 
que alia bona iplius Tellatoris,in manibus didt Domini 
Comitis Sabaudix rcaliter ponantur; Et mandat idem 
Teftuor ,teuore prxfenûs IûÛrutncnri, omnibus, 4 fin- 


XIV. 

Imprratoris Car ni. 1 IV'. fnvcflitura , Dacibus Z 
jfnftri<e Rudolpho, Fridhrico, Al- 
RERToCfLEtiPOLDO, de Dutatibus Aas- 
trtK , St)'riæ (ÿ Carinlhtx- cum omnibus & fin- 
£ulij Cmiiaiibns -, item Dmtniis Carniote , 
Marchia: 6? Port us Naonis , omnibuique 
Fendis y que iidem Duces y toi umque Pt ogenite- 
rts in Suevia , Alfatia 6? ulibi ab Imper io te - 
nuerunt , net non de Feudis qu* Duces Ai.ber- 
tvI Otto ab Imprratore Lunovtco 
• Bavaro babucrunt conceÿj. D<t:um Stvdd die 
XII. Kaiend. y unit ij6 o. [ Pièce tirée des 

Archives Impériales du petit Tréibrde la Ré- 
gence & de la Chambre a Vienne.] 

K A r o t u s Qnartus dîvina favente elemenera Ko- 
nanorutn Imperator femper Augufius , 4 fioemia 
Kcx, Nocum facimus tenorc prefendum univerfis, 
quod pure hdei,4 preclarc devoctonis inligniaquibus 11- 
lufiris Rudolfùs UuxAuftrie,Smie4 Karinthie Frinceps, 

4 Gener nufter dilcâus nos, & Sacrum Romanum Im- 
perium finccrius vcncratur, 4 obfequi* fruduolà, qüe 

OObi», 


Anno 

1363. 


. Mai. 




5 As® 
i-'Jfc, 


Ut 


DU DROIT DBS GENS. 

AnnO rH)û ‘ i • * ciJcm imperia cjhiboft & que ipfe RadoJfus i T.- A holus Quoiiuî divîiw [.rente cJcmcnna Ko- 4 ...... 

Dus, Dec non llluilrcs Fridericos , Alberta* 4 Leu- X\ mu. Impcraror femper Anguflus , & Bocmie 1 ' n 

IjOO. poldus Duces. cjus Fratrcs , & ipibrum Hcrcdcs in fu- Rex, Notum faclmus, tenore prcfencium , univerrit. i 2<Jo» 

turum impeudere poceront & debebunt , clare nollrc j Quoi nos Illullri RuJoIro Auftne, btvric & Karimhîe, ^ 

mentis iutuito limptdius intuentes, Iplî Rudoho Üuci t Duci, Generofo 4 Principi uoflro jikdo, nec non 

Ai, il.;.. c.:.;- x, L-— .■-j-v. i.„.Lîu..x lit,,.*.-!!..,* au...... i. i u.. 


À u il rie, Stiric & Klrblhir, ac F ratribus fuis , Fridc- 
rico, Alberto & Lcupoldo Ducibus prediâis, cctcris- 
que eorum Hercdibus, prefentibus 4 furoris , Oucarut 
Aullric, Sdric 4 Karinthic, cum omnibus 4 lingulis 
Comitatibos , Advocaciis ac Dominiis , neenou Judicüs, 
Maris, Theoloncis, Monetw , Nemoribus , 3t Silvis 
4 omnibus Jurions, ac iktnis feodalibus , ad cosdetn 
Ducatus A ullrie, Stiric 4 Karinthic pcrtincniibuf , quo- 
cunqoc nominc cenfcantur, nec non DominiaCarniole, 
Marchie & Portus Naonis , & omnes Comitntus & 
Doininia, cum omnibus eorum Jurions & bonis t'eo- 
dalibas, omniaque Fcoda , Jura 4 Libcrtates . quas 
vet que iplius Duces Rudolfus, FrWcricuj, Albcrtus 
4 LcuDoldus habucrunt, v«J adhuc habeut, ac fingula 
que a Romanis Imperatoribus feu Regibus hadenus tc- 
nuerunt 4 poffcdcrilDt, univerfa quoque Dotninia,Co- 
micatus, 4 Civitarcs cum omnibus fuis Juribus 4 per- 
tinendis fuper quibus a divis Imperatoribus feu Regibus 
Romanorum Duces predidi habent tdh'monium litté- 
rale, omnift quoque 4 /ingala Fcoda, que jarn didi 
Dûtes ipibiumquc Progenitorcs in Ssrevia, Alfacia & 
alibi ab Imperto hadenus tenuerunt & poJlcdcroor, 
velud Roinanarum Impentfor, iiomiuc, 4 vice Sacri 
Romani Imperii, contuJimus 4 confciimtu, cum om- 
nibus Juribus predidis, Liberratibus , Confuetudinibus, 
ac pertinenciis univerfis, proue ab anriquis temporibus 
& modernis , hucusquc devolutum fore dinosciror * 
dedudum, neenon univerfa Fcoda que fciieis recorda- 
cionis llluilrcs Dux Albcrtus Gcuitor ipibrum, 4 Ot- 
to quondain Dus Frtter iplius ab olim Ludewlco de 
Bavaria , qui fe Imperatorem nomituvit, tenuerunt 4 
poûcderunt per omiua juxta fuaxum tenorem & conti- 
nenciam Littetarum, cum ejusdem Ludowici Inféoda- 
cioncs & Littcrc tint & fucrint invalide 4 nullius vi- 
goris penitus, vel moment i , predidis Rudoifo Dud, 
neenon Fridcrico, Alberto & Lcupaldo Ipfius Fratri- 
bus , ac ipforum Hercdibus , de uovo coutuiimus 4 


Illullribus Fridcrico , Alberto 4 Lcupoldo Fntribus 
fuis, Hcrcdibus 4 Succcllbiibus cor uni, iiituitu oblc- 
auiorum, que nobis 4 Kimono Jmperio, poirutrt 4 
de beat impcndcre,canfumavjmus, ft conririnamus Im- 
periali audoritate, Offiuia Jura, grattas & libcrtates , ac 
cciam bonis confucrudincs, quas eorum Ciritatet, 4 
Jadicia, ab Imperatoribus , 4 Romanorum Regibus, 
adipfos, usque in diem, quo elcâi foimus, funt de- 
duac. Infuper debent cciam, Judei, qui in ipibrum 
Civiutibus, vel Munidonibus rendent, aut in ds do- 
midlium contrahcnt , fub Juribus 4 confuetudinibus 
pcrmanerc, quibus ab amiqois, usque ad nos in hcc 
tempora, dcvcncrunt, prcfencium, fub Impcrialîs nos- 
tre Majetlatis Sigillo, tdiimunio Littcraruin. Latum 
Nurcmltcrg Anno Domini millefimo , trcccntdîmo, 
fcxagdîmo , Jttdiccionc tercia dccima XVI. K al end. 
lanuarii , Regnorum nollrorum Anno quinro decimo, 

Imperii verô fexto. 

Per Domiium CéMtelUrium. 

Heinh. A U ST R A no, 

XVf. 

Rever faïet Bolkonis Silt/ue Ducii ergà C A* 1 3 & 1 • 
rolum IV. Romanorum fj? Bobemia Regm j ^ - 
C/uori Jonata Jibi à preefato Rege media C évitas 2 °*‘ c 
Glogovix ai que appertincnti * , pojl obitum fuum , 
ad memoratum Regem , aut HétTtdei vel Suicejfo- 
res ejus reverti debeant. Datum Siveidui/z Do~ 
miaica Oculi tjffi. [Lvnig , Teutfehes 
Rcichs-Archiv. Fart. Spcc. Continutt. I. AbC, 

III. pag. }li!.] 


confcrîmus de liberalitatc Ccfarca 4 gracia fpcciali, ac 
cuadem Kudolfum Dacetn, fuo & predr'dorutn Fridc- ' VT O s Bolbo Dei Gratia Dux SîUfi* dt Furfltmberg^ 
rici, Albcrti 4 Lcupoldi Fratram fuorum ac Hcrcdum 1 jLN & Domiums i» Sweiduitz , uatum facnnut mai- 
eorttndcm nominc atquc vice, Sceptro no.'ho Impcriali J verfu prxfeu/ti L itérai iuipeduru, Quod quia Sert» 
invdlivimos & invcllirnos de Feodis fupradlâis , ad- . niffimut , ae InvUhffimut Printtpt , & Domiuui Car»- 
hibitis iblcmpnitatibus debitis & con fuctlS ; condicio- I lut Ib'. divtu t favrutr Clemeutia Romanorum Imperattr 
ne tali quod Illnflres Fridcricus, Albcrtus 4 Leupol- I J'ember Auguflus , & Boèmix Rex, Dmhnr enfler ren- 
dus Duces, Fratrcs Rudulti Ducis prelcripti, cctcri- j tiejui , ob lingularis amoris alrcdum , quo nos grariosi 
que ipforum Heredes, Ducatus , Principptus, Domi- completfirtir, medietatem Clvltads Glogovix ad fe 4 
nia, 4 Terras predictas, cum omnibus fuis pertincu- 1 Regnu m fuum Bohemia; cjusdcin Kegni Coronam im- 
cfls, prout fuperius funt eïprcfla, a nobis in Feodum [ médiate fpecljntcm cum riUis , Curui , Ceufiom , Vti- 
debebune accfpcrc modo debito 4 confucto. quandoad litatibut , ffouoribnt, Ctvibut , Fafallii , luttln fit Rut- 


ipfos fucrint Hcreditarie devoluta. Nos quoque pro- 
mittimus 4 fpondemus, <juod in cafu predido, Duca^ 
tus, Principatus, Domina, 4 Terras easdem , cum 


I tieil , ac Üurver/ii pertinent iii prxdtâx Cita tain medt.t 
ac diftriSms ejutdem , nobis dedit atqnc donavit tenen* 
dam , habcndain , uti trueodrun, per nos 4 ad vit* nos- 
trx tempora pacifîcc poIEdcndam. lia quod poli nos* 
trum obitum ad ipfum, feu Hxrcdet , 4 Smccèfforet Re- 
gel B t imite , {«T" ad Regnum Btbtmix omnimodo rever* 
utur. Ideoque fua: gratias grati elle voleutcs , cîdcm 
Domino noltro promilimus , 4 prjelentibus ex certa 


omnibus fuis pertinenciis predidis, Fridcrico, Alber- 
to, 4 Lcupoldo Ducibus, 4 eorum Heredibus, CO 11 - 
ferre volumus 4 tenemur, quolibet rccufacionïs leu 
dilacionfs tfiffugio prctenniflô } quamprimnm ad ipfos, 
vel «oram aliquem, ur prcmittirur , Jure Hereditario , 

fucrint devolata, prcfencium fub Impcrialîs nollre Ma- ; nollra feiemia, bona fide noflra, iincere absque onmi 
jdtatis bigillo tellimonio Litterarum. Datum Scveld. | fraude promittimus, quod quamprimum ad pr*fcmiam 
Anno Domini miMcfimo , trcccntdîmo, fexagefiino, 1 fuain ( Dco volcntc) vencrimus, ex tune juxialuatn, 
Indiccione tercia dccima XII. Kalcnd. Junii, Regno- vel non estante (quod ablit) H «redis, 4 SuccdTbris 
rurn nollrorum Anno quartodccimo , Imperii verô fui Régit Boêmix informationem 4 pro nobis & t-jxic- 
feïto. j dibus noflris Ijpfam 4 Hwedes, aut Succdlttres faos 

Regel Btfénti.e , cum literis 4 promiflîs fidc.'ibus lilm- 
Per Dominant Ctnceliarinm. I tnffim a Principe t Domina /huent Dntiffx Silefix in 

| Swtidnitz & Jaurw : fufljcicmcr cCTfificare, libique 
Jo. EvSTETTEy. cavcrc volumus , 4 debemus, quod poil obitum nos- 
• j trum dida medietas Glogovi* cum univerfis pertinen- 

Y «r tifs fais prsfatis, absque omni contradîâtone, impedi- 

* m mcnto,4 difljculUtc,**J memoratum Dominion uejtram 

I Dominnm Imperatorem , Çÿ Rerem Bohtmuc feu Hxre- 
17. Dec. Diphma Karoli IV. Imper ai oris , quo omrtia ' dei (ÿ Sntttffortt fu«i Reget Btbemix & ad Regu mm 
J ura 1$ Immuaitatcs Civitatibus (J Indiens Bobemix ejutqueCarouam in&Jlibilitcr 4 omnimode rc- 

Auibia: Stvrim Carinthiar ohm conte /Ta t Et " qujcnnqac cu;ascunque conditioms , 

-Aumix, dtyrix cr t-anmnia, cum concej/as, di „ nitatjs ve | ftatU8t p0 rt noilrum obitum, ipfum Do* 

et idem u une , tn favorem Dans RudOI.PHI, : nintom noflrum Imperatorem , ut Regem Bobemix, lia- 
(J Frtttrum fuorum Fridc RICI, Alber- redei Suceefforet fuoi Regel Bubemix, qui pro tcm- 
ti, (j* Leupold \yConfrmat. Nuremberg An - i porc fucrint, in rcceptionca rccaperattone did* Civi- 
ht îl6o. IMI. il. XVI. Kal.Jauur. [Pic- ■ iMismcdli rilogovimb ncc Don Dirtriaos, « pmi- 
cc tifee Jci Archives Inircmlcs & Archi-Du- - 0ll, " ium pridrd.rum.qiiomodohbct impedî- 

ÏUA...-.T r .TF ». j 1 !rc, vel en occrp«re tenaverit, esdem conihonlii nos- 

Cale» du petit Trclôr de la Régence fie de la , ra> Hxxcdc* nollri nec non 4 NM Ut, Civitaicufet , 
Chambre a Vienne. J I l'ajalli , 4 terrigeux Stuiduieenfet & Jaureufei , pr*- 

|didi cos ad obtinenduin , rccupcrandum, ac pieniinme 
Ton. II. Part. I £ capteo- 
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CORPS DIPL 


AnnO c *P' en doni , Civitatera mediam antediAatn cum fuis 
pcrtinentiis praeltbarls fidcltter & cfficacttcr iota fut po- 
1)01, teutii adjovabunt- lllud autcm fpedallter exrrellc pto- 
mittimus bona fide, quod ad regimcn A ad gubcrna- 
tioncm ('ivitatis A Oiliridot prxuiâorum , honellum 
virum ftatucrc volumus A dcbcmus, qui cum cîsdern 
Domine noflro Impératif i mt R tri Bebemia, Hrredtbnt 
{y SntceJJonktn fuit Repi tut Buêmue , jurais fide pro- 
mittct, quandocunquc nos mon contiogct , ca fine 
omni dolo ipfis fidclitcr nfljgnarc A in ipforom reddcrc 
pntcifatcni- Et quoticscunque uno dcpoliro alium in 
codent Kcgiminc ftatucmus, totie* firndcm promiflio- 
ncm juratam iplis fier! peocurabimus bona fidc à quo- 
libet qui per nos illis fucrit conftitutus. In cujus rei 
teflimonium prœfcntcs Litcras Fratris, fit Sigtfli noftri 
de cena noltra feientia juflimus appenfione muuiri. 
Data Swtidmtz. Anno l)o;r.i»i M. COCLXI. JJo- 
m inica quadragcficnali qua cantatur ; Otuli nui. 

XVII. 

Il6l. Ludovici Régis Ungaria Utteree Tmieris inter 
fc & Duc cm Aufirue Rvdolphum centra 
io. Mar*, quoicunqve tant Crfarca quant Rtgia Dignitate 
pnefulgcntcs , quibuscum liltm & Gucrram intrt 
contingeret , bot pâlie , ut Opida , Cafra & Fer - 
t ali tia in bec Belle acqnirtnda , rcqualiter , fub 
pari numéro ac voler e inter fe drvidantur. Dat. 


BucLe dit 10 . Martii l $6z. [Pièce tirée des 
Archives Impériales du petit Trcfor de 1a I 
gencc 2c de la Chambre à Vienne. ] 


Os Lodovicus Dci graria Rcx Hungaris, ad 


N 




omnium A lîngulorum quorum intereft, vel in 
futaxum intererît noclciam, dedocimus per prefentes, 
quod nos, fano confîlio A matura dcltbcracione pre- 
habitis, peu Gmtcs débité odia amputari, A discordias 
ac amicicias A unitatem memium folidari, fi res futu- 
re, prefertim bellicc quarum evemus cil aubius, eque 
lancis modetamine previdentur , cum Serenillîmo Frin- 
dpe Domino Rodolffo Duce Auftrie , Stirle A Karin- 
lie Ac. Fratrc noflro Kariffimo concordavimus , A 
convenimus in hune modum. Qood in cafu quo ip- 
fum, A nos, cum qnovis feo quibusvis hominum cu- 
juscunquc llatus, condicionis, vel prehemintneie exis- 
tant, cctamfi Impcriali vei Regût fulgeatit Dignitate, 
litetn A gucrram contingcrc vel inire continger, quod 
omnes homincs , Civitaics, Opida, Caiira A Fortali- 
cia feu Municioncs Partis ad verte, quos de que eapic- 
mus, acquiremus, A cxpugnabùnus , divino prcJidio 
fuflragantc, cumdiâo Domino Duce, Fratrc noflro, 
condividere debemus, A volumus , cqualiter, A fub 
i numéro, ac valorc, poil quam eriam divîfioncm 
rs utraque de portione, que libi cetrerit, ordinarc A 
dbponerc poterrt, ad lue placitum voluntads, homini- 
bus A rebus cxccptis domaxat, qui A que , ad Terras 
A Dominia alterius noflrum pertinebint quorum âc 
quarum capclu A acquîfido illi ex nobis ad quem prius 
pettinuerant debebunt integralitcr remanere. Ceterum 
promifimus A per prefentes bona fidc promittimus no- 
mine preftiti juramenti, quod fi cum ai&o Fratrc nos- 
tro Duce, contra noflros hofles A adverütrios in cam- 
pis inanere contingeret, cicrcitu inftaurato, nunquam 
fine i p fias voluntatc A fd tu ab co difleedere volemus 
nec debebimus, qoousque in caufa lins, votum fui ani- 
mi atTcquarur. Cum iplc ad premiflbrum obferyanciam 
nobis obligaverit confimilftcr viccvcrlà. Et in hujus 
rei teftimonlum evjdens atque robur prefentes Stgillo 
noflro fecimus communiri. l>arum A aâum lîude de- 
et'mo die Marcri. Anno Dumini Millefimo CCC. LX 
fecundo. 

’ XVIII. 

lo-Mars.LuDovtci Hungari * Regis Diplema CejJioniSy 
quo Caftrum Suertzcnpach Dues Jtnflri* R u- 
dolf fo affignat U rejhtnit, pur ebut unique , 
feu penfwnem , pro Caftrenji euflodia à Civitate 
uova folvcndam relaxa/ y 0? fitnul omnibus Juri - 
Lus y aclionikus in dibium Cajhutn & purchu- 
tam fibi eompetentibus rentmeia/. Dat. U'ud.e 
die io. Martii i \6i. [Pièce tirée des Archi- 
ves Impériales du petit Trcfor de h Régence & 
de la Chambre à Vienne.] 


O M A T I Q_U E 

N O s Lodovlcus Dci gracia Hungirie Rcx , Ac. ANNO 
Kecognoscimiu A nutum facitnus publiée per , 

1 prefentes. Quod cum Illuilris Frinceps V rater nofler Ï3® 2 * 
( Karitfimus, Kudolrtus Dux Auftric , Stiric A Karîn- 
, thie, Ac. le nobi» traterua dilcccionc ,&amkicia con- 
! tederaverit, ac cciam adunaverit, dignum reputamus, 

J A condecens, quod ipGus voio uberius debcamus con- 
desccndcrc, in cun^Is negociis . que ipium , A tuas 
Terras conccrnerc dinoscuntur, Cumque cciam fibl,fuo 
A llluflrjnm Fratrum fuorum , ipforumque Heredum 
omnium , nominc , aflignaverimus A rcflituerimus 
Callrum Suenzenpacb , quod nos A noflri Progcnitores 
habebant , A tenuerunt , a longis temporibus rctroaéHs, 
purchuta feu penfïone pro Caftcllania vel Callrcnlî cus- 
todia deputata, ad idem Caflrum de nova Cix-iiatc per 
nos relaxata, nichllomlnus A dimillà, retniftaque libc- 
raliter eadem penfionc leu purchuta, que de diéta no- 
va Civitate haâenus (bluta non extitlt A neglena. Nos 
pro nobis A univcrüs noflris Hercdibus A bucceflbribus 
renuneiavitnus, abfolutc A limpliciter ac exprctlè, A 
es certa fcicncia rcnunciamus prefentibus omnibus & 
fingulis Juribus, accionibus, A icnpcticionïbus , que in 
dlétum Caflrum Smertitniwh A ad purchutain pre- 
diâain de nova Civirate nabuimus, vel habere poflu- 
mus ( quovis modo) Fromittcntcs quo fupra nominc, 
quod m diclum Caflrum A pucchutam pretadas, nul- 
lam unquam arcionem , impetitionem feu caufam de 
Jure vel de fado movere, habere, feu inremarc debe- 
mus, nec volumus quefito quovis ingenio, vel colore. 

Eo tamen adhibito moderamme, quod per ptefentem 
rcnunciacionem , feu ccllioncm , nobis feu noflris 
Tetris in fuis métis, ibidem nullum prejudicium gene- 
rerur, verum ipfe inete pcrmancant, A permancrc de- 
bcant in Juribus , quibus ab antiquis temporibus per- 
manferunt. Volumus eciam quo fapra nominc, Litté- 
ral fupra dido Caflro Sutr/ttupaeb , A porchmam 
pr «habita m, datas, l'en éditas in noflra poteflate, vel 
alibi depofitas. feu fervatas , cuuad idem Caflrum A 
purchutam , foremortuas, in mes, A irritas, A nut- 
lius roboris, feu moment!, nec ipfas drdîs Ducibus 
Auftric , vel eorum Hercdibus , ullum pem'tus aflerre 
prejudlrium lîve dampnum. Si vero in eisdem Litteris 
forent aliqua de caufa, leu rebus aliis comprehenlâ, 
que didum Caftrum , A purebutam prenotata non 
concernèrent, ea debent in luo vigore, Aroboreper- 
petuo A imegraliter permanere , dok> A fraude tjui- 
wislibet, in premiflis A premiflorum fingulis, pcniras 
relcgaris , harum teftimonio Lirterarum. Datum A ac- 
tum Wude decimo die Mardi. Anno Domini Mille- 
fimo CCC. LX fccundo. 

XIX. 

GoTTraiDs ton <pt»ffdtt>?Sricf/ twhrrch 
iîr R udoi.p lun 1V«". wn Gifler* 
reich Mn & t^ ,cn -Çffwn ^rfttcrn J^frÇpqcn F r i d e- 
KicntN, Albrechten, anh iriipclbm ju £>f» 
jlcmich mit atkr leirar «üîaefit ivîtxr aile tyn 
rÇciitbe ju hdfftti/ aucf) afle feine Scftca tt allai ihren 
^ri^en uub SfWthen effen jn halrra txripàcht 
bai m ÎBicn am ÎDiomug m ilnfcr i lebat >%cmm 
t0rrtiftnt>igun3 * [Hundu Metro- 
poîis Saliiburg. Tom. I. pag. i6$. d'où l'on 
a tiré ccttc Pièce, qui fc trouve auflî dans L u- 
n i g , Spicikg. Écclehalt. im II. Theil. pag. 

7VI-J 

C’cft-à-dire, 

Lettres de Godefroi Evêque de Pajfau , par ai. Mars. 
lesquelles i! promet 6? s 'oblige , envers Rodol- 
phe Archiduc t? Autriche , envers F r i d e- 
ric, Albert, 6?Leo ro ld Ducs et Au- 
triche [es Frerts , de les ajjtfttr de toutes [es for- 
ces contre leurs Ennemis dans tons les cas de né- 
cejfité y r) leur reqmfition y tomme anfli de tenir 
fes Places ouvertes pour leur fervite en tems de 
guerre fc? de nécejfitf j le Lundi avant V Annoncia- 
ciation de la Vierge i j<Si. 

ORÿ ©wfcib non ©owbm Çüfôeff tu «Pnlftw/ 

TxtmivtJ imb tfcun tonte offrittlttf / mit twn 0nrfr/<ib 
Im bm/ bu i^n febenbe/ obtr borrnb Irfcn nu ober bemndli/bûf 
ttir/ mit gtttcm tmb 2)«b<aiKbtun^ / bonh JrtlxrO tmb 
garni nid 
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Anno fi*®**** Sfafc 0 «nfc fliidt Oanab* tmférrr QorfitifP/ «ib 
oflkr istfrr llïi^frthoium/ fur un*/ uni» fiir unfac i'î.sd-roro* 
J ?Ol. ^ flfctôbfr 5“ 'PaiTinT/ l'frftdiflcit tint* xvrloL>t tabni / tar 
J imfttn îmkii / uub mu Sltette mifcra ,ÿxtr|l«ilid-rn XtàrN.i 
fdi/wr|vjiirni imb wJotan .md) mit brin -Bncfc/ ta* u*ir tait 
'ItertNeitôti^n uub Sjoduiebornert ;Çur|int/ itnfcroi ftncMtfn 
Qemi/ijtrrn :Vutal(«i/^r(!lwrflo.irtj su £Vfltmid'/ ju vrrcrr/ 
pi X.muen/ ijerm ju tfr.iin/ .mff ba ^üinbtfd-oi üJlard'/ 
flud> {» ï^cwiMtr/ 0tuv< su .«jabfpi u/ tu •pfurt / uub ju 
■Xmtairjj/ iPlitwaiv tu •pur+ntv unb taintairarçti 11 » iglfeiffov 
imb fêiitcm jjitôgrfontai sPciiDvtii/ uttfaen «niaMgcn Jjarn / 
tfnberid'cu / TUNeri-tai/ imb kûroJNit/ JJaV*|m »nû .'paru 
ber ((xqfiunftn tanta/ uub «tffcn ifrrat £rt«m ùnb îtfuHoiu» 
mot/ e;f!,vlf&n fn*n foüen ibi& trdlfii/ furbtrttô uit> niMlicb/ 
mit <ifla uvkca 'jMad't/ ;u <süen ibmt ifbren/ 35urbm/ Aed'- 
rat/ wib ;ftumuic / nubor aller nieuigflid'/ mnnaii&t aufJiK* 
nommai/ trunn |r» bcfi Pïctb gefd’tôt/ iab wir b.miuic qn'or-- 
bcrt tiitbatinaitt îraNn / o(>n i ale* iterçirhcn / uub tafi n,-ir ibn 
rtitd 1 aOt tiilfrrv 2îc|îm i>iïbi f lvitan fbücu/ ;n allen ibrrn/ unb 
tiirrt («tube .'«rifjKn tutb ïf.otl'eit / o{m iflcmbe. 2Brr aber / 
bu P (ciu.inN/ ber un* «itHebort/ twNr b« vortan.inrirai imferc 
fiâwn/ JJtrflisjK ;\uta>lt*n/ ftm i3ruba/ ibr Urbat uub ihr 
yîn4*ffiiuru*n / otar tvitar Nt ipren / tôt thetrn / Minuté (allen 
fie un* :u t\cb fettaty unb fôlltn tattni for ban uitfcrtn mutité 
unb iXftl't tfrmi / n.ut’ 0<lc*tnih<u btr è«nta/ clin (^ttserta/ 
ït>ofe aba btr unftr befi wttar fqtti/ imb iDliiinr uub tVcitaeu* 

B tôt .tejiorfinn ffon / fo foflen nur unfern vorqtn,nnitcii 
ni (grbcti unb tfiact-rotiuiwn/ auff baifêlbat qcfiol|fcu 
laiy/ untj tr b.tnimb dctairert uurbt/ tirio tuitbert 
au* wlbqltô ;n btn t’orqi-fclTibtntn 0tliibNn unb i'mqen allé 
unfer ^iiid‘fpuunoi/ eu’i.jf Irdv / tint tain llrfuitbt tafi ÔricfetV 
• tan w\r banîbcrottan/ taiweit mit tmfmn an^aMaibm ;Xii!î- 

<«I. Ibib nsr ïlbri'd'C ivullintfl/ ibuinrrobi?/ 0iuitaftar 
55td'ant/ uub Ni* t^apittd qandnflid’ ta* 0 cabitug tu 
fatT / viTKfwt unb taîfitncn oAnrftô mit brin SBntf;/ MK bic 
Vi'Wfd'nbnc ^ilnbfimû unb 0 tliîbbe mit mtfittm 2Bi|T<n tinta 
QSilfrn unb .Xatta qttôtlyn i|l/ «uib qlotan *ntô bit fî.itt su 
Kitauy fur un*/ uiib adt imftr 9i«id'fiMninni / nwqMtdv. ititta 
ju t^idvdKit tat t*adv/ Nibm nui intftr ^nfiqd/ ;u nnfir* 
ebtq,ii,mmeii ftcrrtn i^ifibcf* 0«frita* su X’i'Ml/ 

Afliciift an tain €3nc *(/ tar qcbai i|i tu >tf«n/ am ');îontaq 
ivr uuf«r Ærauen ^ag/ ju ber Xünbtgimqf/ iwd* i£bri|ii 0 e- 
l'itre/ ijM.j'i^r. 

XX. 

i6. Mar s. ^rmiincm tae î'ïfff'f*'-^u^*nKf'p cinf^cr 0Surfùrfïfit 
ulvr untcrKl’ifMictv cirvif^ftifcn ©iir^raf' <yrib; 
riel>» ;u ÇRiinihcrd / mil tar crabr 'Jîuriii'fr^ ire 


0rafcjritantô<n tant ^irqqr.iffên i>on gîurntar-- / tar (îrb mit A NX O 
fnna ï otlw sufénwnèobn itrtaurrt tatt / wr«mmvrtrn folrnt/ 
ver imfrrm Jjaui / tain x.ti'fér/ uub m btn £tairfurftav imbaitô I 3 O 2. 
îvraiitanijÿitrflen/bit tartwii? qcf*nctan isèade. jDarnad' tas 
f.mbrtribit ajinjjtrta* rx.trb*tirtt>kTiuntatii/ imb Itgttn tan bit* 
feltan li^atta fur/ ta* fttmam btt (fViuntani litarttn/ tafi fir 


ban fX.uJ.it ron tain ^iNeffcii/ bit sr.tdx ut bit £anb aatan/ 
ta* fttjt btr JCarftf itictar/ Çttat 0trf,tô 2rri.^#of tu 
âwinrj / ïtartity ïXtirrttbcett btu (J lient / unb jjafjcg iXn« 
irrtd'tba ^tbtqmt/ •T*f*tlti«rufîni bo> Afxin/ unb ûmogat 
rn (Saiirn / Jÿer^og fxiiboljf ivn ôari-fai / Jjertit (£un wn 


'üRainrj / J^irithj 0tm?raj'tm 
(fretbr tan ^tlngtm/ ' ' 


^altfaifleio/ Coadjotor unb i'fitqtr ta* fj^lhnn* ;u 'îrttt/ 
THtatd’t ron ^ûttbiua/ £?ifdic(f jeNirint* wrt 
0rrafiburq/ SjafrA £>um tvn fawn/ Çfrrn ^nttantb unb 
ï?erni ^iltaJm fSîarg^raffut von stVtHbftn/ uub tan l.mb- 
>|r<if}at tvn i^tirtn. llnb ta* q.tbtn bit ^irqtr roui :X«ta Mr= 
iir lllrtô tan lètronur tu btr giilbrii fXofloi / ïltatdit ben (fb- 
ncr .un vralmiwrrf/ lllnd 1 êfroiiwr Çeri Çcnratan 
‘ïtrtfwlta jj.Ulir unb ‘^tn^olta itula/ JÇcnnnn ^wtbftl/ 
'P«<e tfnromer/ JjiuiTtd* üfrntar / unb Jriçat Sttyffa/ bit 
tlK'gQMabteii ir.sd.v ju vtranororttn. iNt iras bar btr tta- 
tan.sitta 2tev.ur.itf iÇrutand) / tcib Ibqc tar <rtabt tu 
yjifmbtrq/ b.tf) bie ©nrMratflH-atft ju Wwmtarq ta* rXed't 
b.ttt/ taifi taT ^urggraiffd'.stfr Ttintaunn ju ï'Jurubrrji ba* 
Ifkrid’i brfîçen foie / nut ban ^d'ultlvtifi/ unb von «titan ,yal» 
lai an tain ^mdt/ train! otar twe Ne fommen miy^fitatan/ 
fit nuirnt qrofi ptar fient/ Ne jnw îtail fôlttn nnfjtônt inib 
siebmai / tmb Kia aitô bit i^trrfdvfft / rr. 'Pftutb ÿîiîenbtratr 
WttBing ^âhnqer 0ulft/ von tain antani Niant itatl ta* 
crd'idtli.;i|f 'Jatt*/ bie tvitmt tar i>-Tsfd’.tfft aile X.iiir tror- 
btn/ oNt Ivn tait çrd'ulrtvnfen tar irfmib tr.tr/ tar Kîtt fît tar 
^tnfdMtft tvrqeji.ilfeii unb cuit getau. Ç* Nie .titô bie Çterq» 
gr.ifftôatft ic. 'Ptunb Çlhii'iitarqtT 'Pfen nitv) t.îhrlidtr 0i{Jt/ 
vont ^'U ju SQurnbarg/ Nt b.m sium .sud' tar ïbfrrfduifft rors 
qcbitlfen. 

■£>a* ivr.ntriwrten Me «terqrr alfo ta* 0rrtôt unb attô 
btr 3oll nuirai ta* rXeid 1 */ unb unfer J?.r: i^'.irl tar^aeftr 
Ni fêuini :\idter unb f uten Pw M |içeiw Meftltvn folttn 
M* ivranfiwfai/ mit utldtn îXeeften uub (Ôoic*]uiN:ifcu fte 
bie fyrbradt haaeit. ;'\(an .sud' I laqt tar QteK-ir.trf/ ta P bit 
purger Win iXaffie foldt nette 0ftac tau .irpiftr ’pvctt fcÇMt/ 
Nsimt fit M* 0trtôf fr.nrfiat/ unb fane fXerfit benemm/ .slfo 
tô M* nutre/ b.ip tar 2*ur.itr ihr tintr oba siiejir/ intl ebrr 
tvmt.| ,Çmvl taqitnqai/ b.irmit fit ban (9eti.*t 'ïiitefiirbrq 
ir.nm unb bn|Thi folttn,' bafi fie ba*v.'r0eridt iinbtanniéd'uU-- 
tatiîêit nid't Ha.sen borfttn/ unb uiu|îai b.t* fl.iqen imb brin-- 
qm fiir bu 'Jurqcr/ m ben uttb .suif' b.;f- b.:it dùtt(ie b.irui bsifs 
feu trie tar tvoïr. 'î\t* ivrantn'prttn Me iPur-ier aJ$>: v?ie 
baaen tÿin tu biffai ^aren Nfi mdt tu «iirnivreen/ trnr aber/ 
tas K fie iImii Mi* folten tvrannrorrtn / fo ivoJtm fit tas* alfo 



tiach cr- 'Oenctacfcn 

bf» ïH^Jlifctvn Kbiua? \t.brrti I. Dif»lom.i, j ‘"sran a fl.:.K otar / baÇ Me i^irrqer/ unb ta* i^thil.'.Hutlat 
livriniten s^r ’^itraaraf ^ribnclim su ^lunthrra tat*' ; PX-uuiltc/ ber watftfujjfr ita .frn'lim «tuf btr 2)c|?e tu 9îttm» 
^ijrn.tr.ifrt’imi %tnibrrn mit faner -îiweb brima tu 1 Kr ' : ,ll ' a, ' lhm,/ W> ^Mnt*»kt««/ trnbemai ^ageueii 
„‘!r ' «!;;hV. . q ^ , tar.su* uYiipinutcu Ksnai/ mu 0(nu;lr an fXetôf. S>* ivarb 

<r una-niMifet/ bafi bie ‘?iir a -er tair.m uuftiilNj nuirai/ imb 


ii+fit .jil't- 0cbfii *ii vcmtftbtirfl bru j;. SPÎaij 
AnnoijOD. Indiaionc tg. [CiiRiir. Ga$- 
tbi.ivs, de Haut Public. Huiop. Uaiverf. 
Cap. XXIV'. p.ig. ~r$6. Ex Grxvamimbus Sc~ 
natus Nmivcrgciijis ta au fa Rcvifionis contra 
Brandenburg anno tfSf, intprejfis. d’où l’on a 
tire ccs z. Pièces, qui fc trou vent tulli dans 


er lu|t fnb tait on twrfni framMiduir. 

iVtm and- Mam ba «Jiita-tr.rrf ûOcr bie 2ter.ia m fijûni* 
btu/ Mi f ibisi fritte 2P.H< rtrlutuet tmb mftNoifén nuire / 
taïf iiieiutiiib/ triba tar ^itrqtr QSilfm/ tainvn ctar tairtii 
roiiiUKii inwbte/ tan i.t«j cNt 1-t ^«idu. Ai : i ivKn Ne 
yiurqct alfo ivralinrortet : £v* AVid 1 * âWfk Kîtt.- fane anta» 
re if iitfart / baitit barpIM.i ijior/ mib ta* ■\a&< b.ine tai* be-- 


I , 11 v.f, ’lVutfêf» Roichî- Arrh Pi. » Sn,-.- fnttat totb tan tgeMo^iiBan Ntritiit taiiîm mdd*at / tmb Mc 

J. UMr, , 1 luiicIi. K<.iu ; -.\rch. l.lit. bpw. Sert, HI«!M et Nu' ftod- iwlt. ». 

Aüiat/. j 1 1 . p.ig. zjz. taiten bu t^tirqa unftm >>nu tan \,irfer icib tK CThurfurfiai/ 


Onu I. Abtlicil 


C’efl-à-dirc , 

Sentence Arbitrale rendue par quelque i LlcBeurs en- 
tre Fument c , Raipr.i\c de Nurtmbcig , 
(sf la y Hi: de N v R k m & e r g , touchant U 
£cji appelle la Foret de Nuremberg, comme attfi 
au fujet des Péages (j.. A Nmemhng le Samedi 
après U St. Benoit i jtîz. Avec le Diplôme d'in- 
veftilurc donné par Albert I. au Ihrgrave 


taïf" fit tairju qungen unb ta* tafMnntcit / taitô: c. tamt/ tafi 
tant sXewlv imo ta* ;\ent* 2V|i< ^dutta nutie/ tafi lie b,;iut 
ba* .ilrl'.icat/ tairfelb K'n.b unb .|.tmm Jiaf.it |P alfo Ivfîc • 
(un. Xr.ui a fi.Ht audv b.ip eut jebUd-c i^ibunn.ii m tar 
«rt.sbr ..vbai /oit btr \>-t:fd\irTt «tl/e ^.ihr ,i. iYamm.i/ unb 
Jt'/lid'o .'Ç-.-.tfflùN m xrt- J rairer ’l'lar: an if dnistta. Â?r* 
annverten Nr ^ur.|a alfo/ MP fée tud i r qibort/ tafi titiuc 
«rd'inittett ni srt ir<Mlb* 'pwri je «ira# «htai tais/ inib 
(ni ii aurt' ut ibrftiçcr»i>f«irt femai v-tbnnta aelusNy n’i'l luit s 
teu ri.' jjeFèn/ tai|« m vri- ta'tmçer -pt.iri/ tt Me ô.'fit.itb aile 
3ata n von gifler *tari Juie / unb ut baf.Utii -ptari kn lien 
ne vrd'mure via iJitKr/unb eine «rare urd'inme ou «»,dniiiuj 
SjfUcr. jtatl and 1 ff.ivtr a/ b.ifi ba Mme ffcMmb. 2teuin / 
imb eide* lujcttfc* .^olç un ,Ç t ytl m crf. Jorenya -pian fin 


» » ■ u l m i a .v.hu nr oreintHrii», nv-< iuu> i\u* ««.«h vi« j/trsur.iifr nir.ui lire/ imp «o uegeit 

««.-/« UéfinfaK't tf ÀpptmnMta ta hit! de I «Nf/lwrfitn «ji. ,N« w.lttn •)'<,!, 

/•/r».,,,., n .e . «■, /.• , , / . breintent/ Ji'iiquaii mi» 2?uîti»oi!/ nnb tai6 jetât tr aitô forte 

, „£*.**' Dom.éà Straibou aux Ides ue Mat t ltr j M] |& m Mtau jfefd/rietan / ron Qlteit tu iltert alfe: 


Indi&icfs ij. Ahu. ij oo. 

A L H t R r u s Dci cm tû Koruanoruin Rcx. funpcr 
À «quitus, ■nivcrli» pr-tllntcni l.itcrarti iiil'peitu- 

_ .. ■ _ Il iiW uub tfed imiJen paître/ bt* ; fis lilatçm & Crwkrc lubnotatis. RcnJis pricmuicn- 

tt.d'fïen ,Çr<i’t.s i* ivr bem coitmaei Ocnli nr Nt .fàfreu/ ivur tir rcquirit honcllav, ut fitu'ulov At iinivcrfos noaX de* 
tan aetoi'borc bie v'crqtr boS *Xat(i* tu 3J«nitarq/ ntr itnfcm voté M fidelitcr fainulantcv «i : gniv debcames prxmio- 
>jtr:it/ JJ a:n vfatl btn •Xomifdici Xarfit/ alfo b.ip fit jen ■ nim retributioniou* prxvcnfre, ut Inc rcnnmemtioni* 
fo.v. 11. Part 1. i L : 


rv :'l lAOttf* Bîal'intn/ Mincit: çiîeub fana 0cbttrtf>/ brev I a 
J ld)tn l'imbrn unb nu tirât uub iÿtd'iufltn "vibre.' bi* r 
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3 6 CORPS DIPLOMATI Q.*U E 

ia&gMncRifljritfetf Xffnbw*I«t*tûjftai ftiîrfkit un& tyrm An NO 
JJftnt yf.irliJ Aont. JCitpfr»/ «tjttt Sfttfrrcr bts dûctcbtf / an& _ ✓ 
X»m$ ju ‘3oh«in/ tmfor* lichen «ptJbtgtn J>crw/ ut® mu 1 3 0i * 


ANNO cxtcri ad nortra & Impenj obfequia contidcmius ani- 
meneur. Notant igitur elle voliimas ,• & prafeotibas 
I3OI. pub I ici protcltamur, qa>»d nos advertetues devotionem 
ét fi délitaient dilcCti nobk Friderici Bur^ ravit de 
Nitriiberg anirerfu bon* infra lcripu vjdchcct Comi- 
t*.un Uurgguri*: in Nurnberg, Catlrutn quod tenct ibi- 
dem, culiodiain port* li:« propè idem Callrum, Judi- 
ciutit Provinciale in Nurnberg, eut ctiirn vice Imper:; - 
toris omne Jadidum jadicins prstidebit , Officiait* 
etiam ejusdem lîurggravii, uni cum Scultcto rtollro in 
Gh ltarc Nurnberg judtcio prxliilcbit , A quicquid etno 
lomcuti de iplo judtcio, vcl per tioinictdiam vd quem- 
cuoque cafurn alium pervenerit, idem Official is duas 
partes ejusdem lucri per ft collet. Dîâoquc Burqgra- 
vio ‘quoique fabrica in Nurnberg folvet uiium folidum 
amiuatim. Cenfum quoque tollet de omnibus areis ab 
altéra parte pootis, & de quolibet tcmporc ineflis unum 
nwflbrem, tertiam feratn , tertiam arborent detbrefto, 
ac antnia ligna jaccntia in codent, Officium forerti ab , 
Ma parte potins, cum fui* ateinentiis. Villam Werde, 1 
Villatn ruch , Oppidum Svrand, Callrum Creufen, | 
Advocaiiam Cttnowi in Steina, Reditus deeem tibra- 1 
ram Deitariomm de Officio Scultet: in Nurnberg, & 1 
deeem Ijbra* de Telonto Ibidem , cum reliqeis Feu- , 
dis, que idem & fui progénitures à noftrit antecefTo- 
ribus habuiire dienoscutuur : titulo Feudali in Fendant 
duxtmus coaccacnda. Ad majorcin itaque oblcrvan- j 
liant prsmUfontm de roboris mmitatem, feripta pre- j 
lentia nortri Sigiili ctanâctc jutDmu* roborari. Da- J 
tinn apud Aruentinam, Idus Maji, Inditiionc 13. An. 
Doenini MC (JC. Regni vero nortri Anno II. 

S?.t tmn m Ittfnnb ttifo wrbort rcotbat/ ba mclbatn bte j 
53 ur$cr/ ut (ttiKu; ©rwif Mârrirfxn ftunb/ brtflbtr®urg« 
arufte bas ,yor|i»amt baben folt / uba ben Serf! Ijinber btr j 
viurq itt ©r. ©rtalts '•Pffitt/ nttb au* von "Sltcns Jkt «ntbertî ; 
Kt*r. , n baron mdt qeljabt tfont/ unb fit baten au* bit (£frnrï ! 
fjÎTllnt unb *rrüXT< Jutfltn/ bit tafop nwrtti/ bafo fît bas elfe 
gtbtnrîtn woltffl/ maint fotn S?ric(f aubetS m*f fartai / ic. îmb 
nm bw ^ulb btebtrfot* bar ‘ÿtgn^/btitf brruiKn , orttnbu-‘3ur’ i 
gtr elfi)/ tajj bititlkti jbwii JBâlN bri '^rtd'S Hi.trai / unb 
nstr ituth bit «gtabt bviimt qc|liffr/ unb bit b,m.itodi «Xetfrtb.tr» \ 
<111/ unb bit v^rabr non "Xlttro lyr h.ia bieftlbtn ÎBulbe «nof* 
ftn/ icib alid't r'erit-'ï nuth b« babm Uqtn/ unb btr è-tre- : 
mtr imbber^rpmntiar traftttn cud’ tfre irrfiinb/ b.tp (îcobtrflt 
^crilrntifitr otd îU.ilb»5 m s*t. lortnçet 'pfurt wn b« SCttdrd 
wtqcn/ sntb liiqtat bit .Çqrfhnfillcr mit famt ben ®Hrqtrn / Ntfi 
(ît ivn Wtnra Ivr mt Itéra huttai/ron fdiumbritai ®.unn/ 
obtr uon fcintfkç folmn Afdtten/ nid Nr ®iardqru|ft rÜriic 
bot bcuci! 1 bw tt ouf ban 25-ilb haben fort/ unb mit bit 
kr/ Çedfrrtnntr/ îBiiqit.-r unb Ço’ittna / wmanuomM btt 
Sftirrqcr «lift? / biip 5 C«ir<f(t Ribiviq bit «tbaokuiiuun hûa/ uuf ! 
bttbcu îBilbtn/ uut,0raf 3<>b«nntô bt^ ®urggrnffitN ÎBiücn 
unb Wuw unb buse «uitÇ bit nntbarkqc bâit Sànrqqr.tfai , 
tcib «uibrru ,yorfliuci|ï<tti jtufcif unb bufat mit furraum unr j 
bttbat ^iîImii. 

jîan iiiid» tlMt btr ïSirntyraff: tntta nnbarn .Sl>i^m / <£t 
wffit b<0 iXcichtS S9urg$r<tjft/ uiib l'itffi but’tm an ®]irqqm(f 
ton îftirrnbtrq / bdfi cr ba' ïXad'é S9*»rg eb 'Jiiîntbtr.i folt cm? | 
ntÿmtn/ mntntin jtongfr ubÿttiiji/ unb folt b« rfftqtn/ unb 1 
mtd' mue Isiben ! btd cm tin fünfftiqee Add?. %ja<l mant> 
JWttcn bit ®urqtr alfo : ®w Çfjuni unb 6 u lôtubt m ^funt= 1 
berq qthért 5 a chumbar/ tiub nsnrtn tes Aatho/ unb frâtt «meh 
bû'ctnbt bu* alfo horbeoffit «on quttro^tmb mirfr bco que 
Urfuiib/ alfo mtr b<é Atid-ÿ.-piicqrr nsir nuf btr ®ivq/ btr 1 
folt btn SSurqrm foUb v5idttl><it ffiiin/ ttsinn «tu rXtidi abr 
gitnq / b.ip ber *|kqcr bu ®urq ttiiaiinrwtt u feb btn ®ur» , 
gan/ irnb bu foitai fie bairn muNiltai/ btô an nn bunfftiÿe 
Atich / unb ftc mafttn mtd* bt^Ioni btr ©cabt Mrfunb / tvn 
jfrwffni tmb .^éitiqcit/ tvn .Sapfer Jjiinnd?/ J?an|er lubu'iq 
unb tvn Sanfa <£ati/tmb ba hâa ber ®urqqraffir feiocn 3 ?ntt 
• tîbtr bitfdNit ®urq. Unb alfo urtljeiltcn bic obgnwnmai ^Çur» 

jim aile/ bnf bit Sritffi/ bu bit ©tabt frase/ üraffi foltcn 
frafren / tmb b.ifi fie .mer barbai bltibtn folta/ baru.idi imitNen 
bit (£lmr?,Çurfr.i |»«n ®ntf/ unb jiobtri bet tinm bail SfUrtij? 
grnifrn/ mib bai mtbcrii btr ©tabt/ ber ffiuib je aner aie btr 
aitbcr/ von 'ÏÏVort m 'Boettn gUiefr alfo: 


nrr^r tvn ç>ot».é (?n.ibai 0trlaifr (frê:®ifdvff luSRatn# 
•^‘^ 'bcOÇ.St.d'L' iSr*;iX<mi>ltr m îaiffibat Îunbtn/Jüiprtcht 
brtUtltre 'pfol^qratf bai Afrait /bttfSb. AtidV Obtr|itr 'îrtid’foo 
unb Sjtrbfij tvn ïUtt'rn / Aubalph iJttFeq ju ©atNat/ beb 
S). rXtrtl-D Clxtfl Ü’i.irfifralcf/ tmb Cune von Æaltfcitflrat 
CoiJjuioi b« ©^ntntrbivçtii Sortit ÇfotintniÇ t£rg.®if*otT jn 
'îna/ itnb von fanai ntqen/ btfmntn unb thun hcib mit bit. 
foin ®n<jf offcmiitb allai baiat bu dm ftfrtn ober bércu Itfdt/ 
bo’i nmfotgt an 3*Wumg unb iUli^belIuuq/ alO jntifthai ban 
©bkn iÇâfbcTid' ®«rq<|ruffoit jn 9ît5rtti>trq/ unftrm licbat 
Ûtiaiu an etnen ifetU/uiib ba ©tabt unb^urqtni wn91ûrit- 
baq/ unfera litbtn ,Çrnmbct an bon ititbtm ib«k/ qeuxfon 
ton/ unb hrfelbtn ba* un* ma anbern bt-,' rXnchd gur^ai nu 
frcibtn î^eikn/ unb mit fta/m 3kü<u (trot ixlidxn/ ba^ mit 


Â.ulvt tinb ;foiq aivbatr betf «frifro Jurflni/ bttfctbât 3iwnny 
unb tBli^tflung alo lymad! arfd*ut>cB ijl/ baiat atttoabcn. 

Bu ban trften / uni btn ’Balb «naurt SRumbtr^a ^crrl/ m*.b 
gtkgeii bçnai ter leniunt» ui» Qtunf ba «pfar: ju « 6 f. fo* 
rtnljcn ju 'î'îutubaq foll ba ^urqqrant tlribai/ btn bet •.Jto’# 
bttifit unb Atd.'tcn/ bu a tuib foute (gltam bai Sont. Jta}*fem 
tmb «iéniqcn blaser qtfiabt fr.xbc n/ unb mit bem luttafobwb/ 
mffi es/ twfo bas Ota* in baifclbat 2>ilb Itqtt Xoto/ttUtner/ 

"Vabtra oba ÿcd'a/ nnis 0tf«iüe ban Sa* burvort qtfdcn/ 
ba foCIcn ban XBurgffiaffim an Emttl atfoKKti / bic ®ttâjr«/foii 
loQai unb sSrtnnfcelg n ben ;yorfo baiKn/aléSwvon 

alta Sjcrfbmmtn irt/ tmb banibar follat bic ‘Sierra ffin bat 
‘Balb niefrt nafauffon/ no* f*.tbU* twtfrauat. uNt ’B.ifof 
ftronwr unb O«o 'Jocfbnafbr/ unb tljrr ifrbm foiim tM'afo 
5«)tuui|la fotja bcs clxquiaiintcn fBtilbcS / mit foldsm t\c*> 
toi / als |k bas ver 'S! tas Ijagffiradx iaat/ unbna* tl.rra 
®ricjf laut. . 

SXe ©tabt ju ÎJÎurniag/ bit ®orff/ unb itfft bit von Tfl’ 
fer htr Acdit qefrabe fret!/ ut bmfo lirai 'Bulbe/ fôOen btti i(>rat 
Aefrten/ bic fot von 'Jlltas btfofrer qt^ibt fral-cn / blnben/ unb 
qcfrdltctt wtrbtn. fotl Kglidt ï^offllubt m ©t. ioreirÇnr 

wn / ben ®iîrqgTtiffci» tvn rintn ïaq m ban m ba 
©rnbtt labtn cmcii ©*ni«a unb tinen ']>ûnmiw. (Es fotf 
Kgltcha ©d nuta in baforltai «pfari/ ba an (Jifc !>«/ ban 
®urq.fr>ifftn geben aile 3 afrr cmcii ©d'iQiiîg 'Pfaming. 'Su* 
nia q ber SBŒfggr«ijfo b* bcS 9tti*S ©*uLfhci|fhi io ber ©tübt 
jm 9idnrtxr!] «nm ©uj ljun/ mtb mas SBufo qtfaCtn /voa 0 c> 
ritbtS wcqcn/ bafrlbcn ®up foUat jwcç ihef ba 33urHgt.iffcn , 
fa>n/ unb b«id base îhal bcs 9t«*S ©*dl*rtfo/ ûnb von 
bânfolbcn brntat îlïak/ foll btr ©*ulthafo ben a^uraqr.i|to» 
grtren to. fpfimb ^ftnmng WUTtibffacr B*trung. 'Su* foflat 
bit ’3iirgqrd|fcn auf ban 3oB jh 9ïtîmbag aile b abat 

to. "PftmB *yfntiMnq 9hlrnbaga B*rtmg. 5?ts ju llrfunb 
unb tunga ©tettigftt* / tMibtn nr nnfrr ^ntitgtl an Nefai 
fBrtfjf tfrttti feaufen Wdm unb tntfofctcbm ver an At*t ju 
gjürnfcerg/ iw* (ffo-ifh (fltburt fcraqcJ/ai hunbart J4r/ ut» 
barna* m beat jnra» unb ©cd.'S]rqfotn 3**lî*/ >m Nm ne*(lcn 
©«nnbtkig/ imb S. Benediéten i«ia. 

lti* ba uurn mot bic î^nc|f verçortc / Ni laiatntirtcn bit 
®urga qegat ben (£hur-- ( ÿurflat unb .mban ,Çûr|kn/ bafo bar 
vorgcmuïbtt Tttncfel vvn ba ®urg/ in ben ©TK(f?n md< gf 
fdttitben fhmbe. S 3 a fprmfrtn bit (^bnrgÇjîtjkn/ ba Xaçftt 
molt nids Btngen/ bafo mon baô bat ®tlif«rii vetfehneb / r f* 

S bUtn il* litffiu ganlgtn an ben guten QSritten/ bit lie batuba 
lâMcn. 'Xitd' lautmaatii bit ®ur«r ben 2Crtuf <1 / ba m ban 
iwqta.tmm btS ®argrii|fttt SBricf aefoiftebai fhtnN/ Nifo et 
«mbaS tXed'ten itrtfrc l>it liber bai B-ilb hmber btr m 
©t. ©tbalbS 'Pfnr:/ MON bdfo a iÿcrjhnajla bariita wâr/ 
unb battn/ iljn bit i£|utr»,Çûrfoai beitfotlxn Srtirfvl au* 
vtrfifrntfrfii. £ms mitnnuovttn f« itbtr alfo / ba X.içfer nvlc 
bas m*t btngtn/ bo* butai lie bit (£Bur-iJtîr|kn foaflîqli*/ 
baf fit bifo 'Xrticfels/ uttb au* NS tvtbtrn îlrticffls um bit 
®urg gtbentfat ivoleat / ob tS ihntn bitrju foimtiat mod*/ ta# 

*m bic wrfohrirt»tn nrürben mit ba iJbur^urlltniBrttfon/bdS 
vcr.innwatn fit qtmnntgfi* nnb foradrat: ©ttroelunfoiu jtrii 
gtbetuteit/ K. Oamm dm Se ir.no, qao fupra. 

XXI. 

Rever/aUs VVenckslai Ducis Silefi* Do- i8.Maif 
mini Liffiicenfit j <ptibus Romanorum imptmtori 
CaroloIV. tanquzm fuo vero Domino H* c- 
reditario promitfity nibil de Ctijiro aul Chit fi- 
le Ligaitzculî , «jusque diflriélu , fe unqufim 
alirmturum. Datum in Piska , ami ijdt. 

I f . Caiendas Jtmit. [Lunic, Tcutlches 
Rcichs-Archiv. Part. Spcc. Continuât. I. Abf. 

m. P . 3.7.] 

N Os Wescesï- AUS Dri gratia Dhx Silefix { 3 * 

DominMi Li^nïtenfi 1 , promtttimos bona nollra 
tidc line omui dolo, pnlcntibus, de l'pottdcmus Sert- 
üij/ifm Prtneipt C5* Drmimo Cardia quarto , divina t'a- 
vente clememn * Komanerum Im ferai tri femptr Autujio 
ÿ Bohemia Ar/i , tauquum Domino x ere nareJttario 
& natur Léguiez tant Cnil ram, quant Civ it aient, 
cum cjus dtrtrîâu, cumquc fuis pertinentiis umVertis 
& Itngulis , nunquam vcndcrc , neque a nobis, A n 
nortris Hsredibus quomodolibct alicnarc. Harum nos- 
trarutn figtllo nortro fub appenfo tellimonioLiterarum. 

Datum in Piiia AnnoDomini M. CCCLXII. .Quin- 
dccimo Caiendas J unit. 

XXII. 

7 ro 8 fit*s p'Oftitudfi mut u * amiiitia noter Eduar- zx.Jurn. 
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Anno 

1 3 1. 


du. vi MI. Regem jfngli* fj Prtrdm jfrgro [ceflbrcs, Rcgnum, Terras, Dominia rive Snbdiros, 
Cajletl * & Uihmt. Dut. Londitù die il. lumi ‘uWncbum , ncc juvabunt quovts modo , 

— - • - • A prxlentibus Ailrgannis JJommuin Papam.Roma- 

noroin impcracurcm , modcrnum Oominaxn Rcgem 
Franche, iplius Hxrcdes , Libcrot , fie SuccriTores, 
Rcgnum, À Subditos ,jprxfcmcs fie pottcros, cxtipi- 
tous fpccialirer fie cxprcflc. 

Si camen prxdidi, aut alîqoi.vcl aliqais eorum, ju- 


1 }6z. [ Rymeii, Fccdcra» Convcniioncs , 
&c. Tom. VI. pag. 


U 


Niverfi*, prcfcnrcs L itéra s înlpcduris, Wîlliel- 
mus Dominus de Latymcre Miles fit Iîaro,‘ac 


Johannes de Strctlcyc Dccanus Linco!nkn(iv , Leytum ! verint, vcl juverit, per le, vcl p«r Genres fuas, Ini- 
Uocior , Ambairatorcs fit Procuratorcs, Illullriliitrii mtcos, Perlccotores , ac /fcmulos didi Régis s-artcl- 
Principis , Domini Edwardi.Dei graiâ, Régi» Anglix, , Ix, & Legionis, ica didi Domini Alfonh Filii loi , 


Domini Hiocrnix & Aquitanix, Salut cm in Domino 
lèmpiccrnam. 

Inter cectera, qutbus Regnorum procuratnr Exa’ca- 
lio, fie quietudtni coitfulitur Subjcdorum, iliud proba- 
tur (bre prtecJpuum, ut libi ' invicem Rege* fit Régna 
unitatis fie indilTolubilis nmidtii Fonlerc coujungamur, 
quo alter altcri libcnter afiillat lu prospem , « , im- 
pendendo fruduofa fublidia , nanquam défiait in ad- 
vcrlîs, 

PrimilTa igitur, 

Nccnon qu6d incliri Rcges Caftellxfit Legionis, qui 
pro tempore lucratif , ac Domus ipforum rota, clarx 
memorix , Auglorum Rcgibus , Progcnitortbus prxiati 
Domini Régis iiollri, iplbi unique Doinui, conlimilis 
unitatis fie afnicitt* aexibus aaltquitùs ’inutuô junge- 
bantur , 

Idem Dominus nollcr Rex internU meditationibus 
rcvolvetu, fit, quod per cosdem linceris arfedibus ges- 
tum erat, voîcns continuatis temporibus prulequi opè- 
re Parker fie fermone , 

Super prxmillis , fie ca conccmcmibus , cum, cir- 
cumlpcdis Viriî, Domini», DûUeo Sancti de l'orra- 
eas Milite, fie Alvaro Sancii de Cucller Pacallario in 
Dccrctis , 

Procuratoribus , Sereniflimi Principe , Domîttï Pé- 
tri, Dei gratiâ, Regis Callcllx fit Legionis Iilurtris, 
Coiifanguinei cjmdcm Domini nollri Regis, 

Et, ad incundum fie laciendum fecum fie nobiseum 
Confoedcratioiies fit Ligas fubfcriptas, a prxfato Rege 
Potciiarcm fulficieotem optinentibus, 

Ac nobiscum taultl dclibcracionc prxhabitâ , 

Pro codcrr» Domino noftro Rege, fit Domino Ed- 
wardo , Filio fuo , ejusque Primogenito , eorumque 
Hxredibu* fit Succcflbribus , Regno. Dominiis, 'Fer- 
ris fuis fie Subditis quibuscumquc, prefentibus & futu- 
ris, nbicumquc riicrint vcl craint, 

Cum pretato Domino Petro, Rege Cadcllx fie Le- 
gionis , 

Pro fc T ac Domino Alfonfo Filio fuo, ejusque Pri- 
mogenito . eorumque Hxrcdibus, SuceelForibus, Reg- 
no, Dominiis, Terris, eorumque Subditis quibuscüm- 
que, prxfendbus fie futnris , uhicumauc fuerint vcl 
crunt, ac eoruin Procuratoribus fupradicUs, 

Perpétuas AlUgandas, Conftrderationes . Padiones, 
Ligas, fie Amicitias , vigore Poteftatis noilrc (cuius 
lenor contiuccur interius) iuimus fit faetmus in hac 
l'or ma; videlicet, 

Quùd didus Dominus nofter Rex Anijli* , Domi- 
nus Hîbcralx fie A^uicanix, ac didus Dominus Edwar- 
dus Primogenieus (uus, i fxrcdcs fie Succcllores, Keg- 
num, Doininra, Terri, fie Subditi (ua quxcümque, 
prxfcntii fit fiitura, crunc. cuutis futUris temporibus, 
jjræfato Domino P. Régi Callcll* fit Legionis, ac ptx- 
lato Domino AUbnfo, Primogenito fuo, eorum Hx- 
redibus, Succellbribus, Regno, Dominiis, Terris, fit 
Subditis quibuscumquc, Terra Manque, boni, vera- 
ccs, fie fidèles A mici fit Alligati, 

Et ci* confervabunt, polie fuo, honores fit jura qus- 
libcr, ubicumquc fcivcrint ca fore, 

Dampnutn ipforum iuipcdient fidelîter par? mo- 

(Jaibusetirnque luis fi imids , Perfecutoribui , fit 
Æumh's, prxÜMisihm feu fuuuis, atiqua , cunlilium, 
auxilium , vd tiivorcm contra îpfos , aur corom ali- 
qu«n, quacumqrc catilj \d occafionc , prxlcnti vcl 
fiituri, per fu, vcl per alîos, publiée vcl occulté, nun- 
quant dabunc née facicm , 

Née Inimieos hi’ju*moi!i, ad dampnum feu prxiu- 
dicium didi Régis Caflcllx fit Legionis, Filfl foi, lîx- 
redino, Kegni, Doinkiioram, leu Terrarum fuorum 
fdenter non rteeptabunt née récipient, rcccptari aut rc- 
cipi l'.icîdit ncc pcruiittcttt qnotnodolibct. 

Née in Regno , Dominiis fie Terris fui* prxdidis 
monui feienter pailcntur . 

Née alio» Itmnlcos, Pcrfecotores, fit Æmulos hu- 
jusmodi, }>et fe vcl alloi, publicfi vcl occulte, quïbns- 
Ctr.nqiie titulo vc! colore contra diüuili Regem 
Ca(ldl.c fie Legioniî , Fllfutn'fuiim, Hxrcdes, fie Suc* 


aiiorumque Hxredutn, fie SuccdTorum fuorum, aut 
dederint , leu dederrt , ci», vcl eorum cuiciiinque, 
COniUun. auiilium, vcl tavorcm , idem Dominus 
Rex Auglix,fie didus Dominus Edsvardus Filins fuus, 
aliique Hxrcdet , fie buccdfores fui, juvabunt per fe fie 
Gentes lu as didum Regem Callcll x fie Legionis. fie 
didom Dominum Alton Juin Filium fuum, Hxtedes , 
fit SucctlTorc» fuos (ipforum. Regis Cartel Ix fit Le- 
giouis, Filii, fie Succcllorum fuorum, Çimpribus fie 
expeans ) risque dahunr, fupcriûis, conlilium, auir- 
lium , fie favorcm ad tuinonem fie protedioncm Regno- 
rum fie Dominiorum fuotum prædidorum. 

Subditos fuos , fie alios qualetcumquc , Rcgnum 
Caflellx fit Legionis, aut alla Terras fit Dominia didi 
Regis, per Terram vcl per Mare olfendere, vcl inva* 
dere molientes, refrxrtabunt etiam toto polie, fit dic- 
tum Regem CaJidlc fie Légion», ac didum AJtbnfum 
Fllfam fuutn, Hcredcs, fit SoccrtTorcs eorum, juva- 
buur, ut di didum; 

Et hxc omuia fie fingula , quotiensannque didus 
Dominus Rex C'aUells fit Legionis, Hxrcdes, fie Suc* 
cclîorcs lu», fuper hKs , prxijtum Dominum no/lrum 
Regem Anglix, aut ejus l'rirnogcnitum fupradictum, 
vcl Hxrcdes fit Succcllores eorum, duerfnc requiren- 
dum, fie ris neccllc fuerit. aut iudgeant ipforum auxi- 
lio, in hac parte, bon3 ride adimplcbunt; 

Et contra omties homiues Mundt, qui poflimt vïverc 
livc mori, quf didum Regem Caltellc fie Legionis, 
Filium fuum, Hxrcdes, SuccelTores, feu SuMitos, 
Rcgnum, Terras, leu Domini* fupradida. Terri Ma- 
rive olfendere. invadcrc, impugarc, aut in ipiis Gucr- 
ram faccre prxfumpfcrint (ipforum, Regis -Cartel!* fie 
Legionis , Filii , fie Succclforum fuorum , furnptibus fie 
expenlis) cos juvabunt toto polTc, ut cil didum, fie 
iil hiis ci s dabunt conlilium, auxilium, fit favorcm, 
pro ut mcliris fcivcrint aut poterunt quovis modo, bonJ 
ride, fie line fraude, fit malo iugenio, fit licut pro radie 
fit negotiis ipforum faccrent. 

Ad hxc, promùrimus , bond ride, vice fit noraine 
qaiUn fupra, qmbd. 

Si comingat Dominum Regem Callcll® fie Legio- 
nis, Alfonliim Filium fuum, aut ipforum Hxrcdes, 
Hominîbns ad Arma, Caftellanis , Sagrttariis t (iuictjbus, 
Vainlalicnlibus, aut aliis indigcrc, se fublidiurn præ- 
fati Domini noflri Regis, in hac parte, quotienscum- 
que fie quandocumquc duxerit feu duxerint requiren* 
dum per le aut Nuncios corumdcm , 

Idem Dominus nolicr Rex, fie Edsvardus Films 
fuus, eorumque Hxrcdes, absque diiftculcarc aliquâ, 
juvabunt boni ride, fie fccundum modum fie formam 
fuperiùs annotatoj, didos, Dominum Regem Caftcl- 
I* A Legionis, & Allbnliim Filium luum, ac eorum 
Hxrcdes, de Gentibus hujusmodi, & usque ad nume- 
rutn quem a le commode poecrnnt dimirtere. 

Et etiani lullinerc, conlidcraci eorum neccllîtate pro- 
prii, qux contingcrc pot cri! temporibus fucceliuris 
(furnptibus ramen fit expenlis prartatorum. Regis (jas- 
tcllx & Legionis, Alfonli Filii fui, fit Hxredum fuo* 
rum) iccundum rtatuni Hominum armorum, Sagitta* 
riorum, ft aliannn Gentium prxdidarum, 

Infra XV. dierum ipatium, a tempore requiritioni* 
hujusmodi. 

Ad forum vidualium, qui pro tempore cominget in 
partibus, refpcdu haWto , boni ride raxanduiii, ac 
etiani modetandum per quatuor Legales Milites, qui 
ad hoc aO'utnemur ( vidclicct) duo ex una parte & duo 
ck alla, qui feiant fie arbitrentur, taxent fie moderen- 
tur , fumptus fit expenlâ» (ccunduin temporis fie loci 
vcl locorum ubertatis vcl flcrükatis circumllamias, 
ut priiêrrur , 

Servientque (»cnt« hnjnsmodi Fegalitcr prxfatis Do- 
minis, Régi (iallellx fit LcgHsnis.fie Allonfo Filio fuo, 
fie eorum Hxrcdibus, In Guerris ipforum, quamdôi 
eus fccum duxerint rctinendos , fit ci* latislecaiot de 
flipendiis, rieur prsmittitur , modentndis. 

Fer pr z fentes ta mm Alligantias dido Domino noriro 
Regi ^ngll». Domino Hibernix fie Aqnîtanix, ejus- 
que Filio fupradiâo , Hxrcdibus , aut Subditis ipfo* 

E 3 nun. 


Anno 

1361. 
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AnNO rum ’ prsfemîbus A futuris, nullum volumus prxjudi- .emrrgcmibtis, inddentibus, & conncxis, fiicicildi, fir- ANNO 
' ctum gciicrari, quia potcrum omnes & lineulos fugiti- 'uundi, ronorandi, ac ctiam vallandi per Juramentum , 
I^Ol. vos, ouïes, A forbannitos , prxlcutcs & polluas, in animam nollram, aut aliis qualitcrcümquc , proue * 3 ^^* 
qtribuscuinqucoccafiouc livc cauft. a Regno Calldlx prxdielô Procuratoribus noürîv.A corum altcri, vilutn 
A Lcgkmis predido reccpcare, fultinerc, & fovere in lucrit expedire, 

Kcgmi, Domiiiiis, Terris que luis prxdictif, modo & Neenon A bons* noflra, A Sabditorum noflrorum, 
formS qaibus rctroa&t ternporibu* factura crai A rien mobllia & immobilia, prxfentia A futur», modis, for- 
luper fils cxtftit conluctam. m*S, A conditionibus quibus voiucrint, obliVandi fu- 

Et, ad hxc oinnia & lingula fupradida tfledaaliîcr per prxmiflis omnibus A ringulis tencodis A obier* 
•dimplcnda, cundem Dominum noltrum Regem, Hsc- vandis, 

redes, fit Succeflores, Subditos fuo», Regnum, Ter- Qu* omnia & fingula fupradiéla , per prefatos Pro. 
ras, fit Domina ipforum quxlihct, profana fit tutura, curatorcs nollros , fit corum altcrum, t radar a vel trac- 
pr*faris Dominis, Régi Caftcllx fit Légion s, fie Al- tanda, firmatt vel firmanda, roborata vel roborindi, 
t'onfo Filio fuo j coruinque Hxredibus, Sncceflbri- vallata vel vallanda , feu aliis facienda, juranda, & 
bus, fir Subditis, tcnorc prxientium , czbcacitcr obli- obliganda in prxmiflis , St circa prxmilla, ac prxims- 
gamus , forum quodlibet, ut prxfertur, Nos, de edrta friciuta, 

Et mine, ad majorent fecurititcm corunsdcm, vice émane proui tune laudumus, conccdimus, firmamus, 
fit Domine fupradiâil , promitrimus bunâ fi de, ac in roboramus, fit coroprobamus , arque ratiricamus , 
aniinoun diâi Domini nollri Regis Anqlix corporalc Et ctiam promitrimus pro Nobis, Hxredibus, Se 
prxflamus Sacramcnium, quôd idem Domtnus Rex Succcfforibus nollris, fub bona uoftra ride, premiriâ 
Alligantia», Ligas, Amicirias , Confxrdcrationcs , C od- omnia fit fingula perpétué tcncrc, non ctmcrafacerc vel 
vemioncs , fie l’ada, exteraqise prxdiila, in omnibus venire per Nos , vel alium, feu alios, 

& per omnia, tenebit, adimplcbit, fie inviotabilieer ob- Set ca rirmiccr fit inviolabilfrer obfervare, ac fi per 
fervabit, teneri, adimpleri , fit inviolabilitcr obfervari Nos prxfencialiter A pafonaJiter faâa, traâata, oïdi- 
facict, caque in loto vel in parte nunquam rumpet ncc nata, fit roborata filinent , ac ctiam vinculo Jura menti 
violabt, rumpi ncc violati faciet ncc per tniltet, née ip- feu quavis alift firmhate fulciu, ctiam ri ejprclTati* Se 
* fis contravenctim in futuruin, ! lupcriùs nominatis fortiora feu graviora vrillant , vel 

Etquùd, in propria perfona fua, casdem Alligan- j ctiam taliaqux de jure rive coufuctqdincMajidjtoin exi- 
tias, ac omnia fir fingula fupradida, pro fe, ejusque gant fpcciaJc. 

Filio Prïmogenîio. fit corum Hxrcdibus, acceptabit, Qulcqoid antem, per dîtios Procuratorcs noftros, 

,'f ** approbobit, « donné confirmabit . afuntibus ' onlilia- aut fpcciales Nuncios, gcRum, adutn , procuratum , 

riis fuis, PrxIatis,Pri>certbus,Nobilibus,fit aliis Kegni inituin, cotnpofitum, ordinatum tuerie feu quoinodo- 
Angliæ, fit a'.iorum Dominiorum l’uotum, libet attemptarum , promittimus rarum, gratum , fir- 

Et, fuper hiis omnibus, Literaj fuas , Sigillo fuo mum Nos perpétué habituros, ac ctiam inviolabilitcr 
manitas, prout AntcccUbrcs fui, Reges Anglix,fcce- ' r L ' r *■ *' -*-*—** • 

ruiu in funilibus, citra Feilum Refurrcâioms Domini- 
exproximum, cidcin Rcai, vel Nunciis cjusdcmKc- 
gis Calldlx, ad recincndurn easdem deputandis, inter 
r'ontem Rabiam fie Btyonam , tradet, iradi feu rcaliicr 
überari faciet. codera Jurejurando, totaque notlrâ po- 
tenria curabimus nos faduros. 

Temer yuidtm fx'xdnh Pro(nrat«rn , fivf frxâiil* Pù- 

tejiutu , cJJ ,Jle <jmi fejMtur , uumi ihimiiuuiwi ..wuhw i^uuuv vk imimt juim, 

anuo Domini Millciimo, CCC, lcxagerimo lccundo . 

E Dw ardus, Deigratii, Rex Anglix, Dominus aftantïbus fie prxl’cniibus , 

Hiâcroix fie Aquitauix, omnibus, ad quos prxlcn- 
tes Literx pervenaint , Salutem. Vcncmbilibus Patribus, 

. Sciatis qai'sd Nos, U’illielmoy U'yitloitieitji t 

De discrétions fit înduflril , diledorum A fideiium , Ekeajî, 

noflrorum, Wîlliclmi Domini de Larymer Mîlitis A Nollris Canccllario & Thelâurario, 

Baronis, ac Johannis de Strctlcye Dccaui Éeelefix Atjohtuiwt Hy$imïcnfi, 

Lincolnienlis, Legum Dodoris, "prxteiuium eihibito- Epi’scopis: 
rom, conhdenlcs, Rober 10, Comité S*ffêlei<e, 

Ac tcnentCS fine dubio quéd ca, qux lîbi committi- 7 obmtKt tic Ueh*gk.tm t Dteamo LicbefelJewfi , 

mus, rideliter ac landabiliier curabum adiraplere, If'tlliclmo de Uyktbam , Cmttmt» Limobtienfi , 

Eosdem, Wiliielmutn A Johannem , A eorurn quem- Er Johanne de Brankelre , TkeÇmtrsrio Eberum, No- 

libet in folidmn (ita quôd occupatitis conditio melior tarie neflr», 
non cxiûai ) lachnus ,conllituimus , crcamus , feu ctiam Tcfiibus m prxmiflis. 

ordinamns nollros veros, certos, legitimos, fufficien- ! 
tes, A indubitatos Procuratorcs , Adores .ncgotïoruin E. REX. 

Gcllorcs. ac ctiam Nuncios fpecialcs; videliect, Ft ego Johannes de Branketre, Clcricus Norwyccn- 

AJ tiaâandum, ordinandum, disponendum , con- ris Dioecciis, Apoflolici & ltnpcrialî audoritatibus No- 
veniendum , conccdendum , ineundum , taefendum, tarius Publicus, conllitutioni , fadioni,Aordinatio- 
ooiurahciidum, comprotandum, brmandum, A robo- ni difitoruin Procuratoriorum , A potelbtis darioni, 
randum, pcn>cruô vel ad tenipus, noltro nominc , A neenon omnibus aliis A fingulis fupradiüis, per prxfa- 
pro Nobis, Kegnis, A Dominiis nollris, ac pro nos- tum Dominum noflrum Regera reciratis, fadis, Ages-' 
tris Subditis A Variai Ils , cum Excellent iflimo , ac tis , iïeut fuperius oontàacMr , unà cum Keverendis 
Mœnibco Principe, Domino Petro, Dei gratii,Regc Patribes, Dominis Episcopis, aliisque Tellibus, pn- 
CaiFcllx, Legiouis, Tolcti,Galleci*,Cofdub*.Mur- fens fui, caque omnia A fingula, neenon feripturam 
ci*. Giennii, Algarhi* , A Algclirx , ac Vifacayx, (E. REX) manu Domini Kcrçis propria fadam, die 
A Comitatûs Molins Domino, pro fe, fuisque Kegnis , vicefimo feenodo didi VI en ris , in Caméra fua, indido 
& Dominiis; Hxrcdibus, A SuccclToribus fuis, ac fuis Palatio, A coram Dominis Canccllario A l hefaurario 
éuhditis, A VariaUis, fupradidis, rie rieri vtdî, A audivi, multis occupatus 

Neenon cum ejus Proenratore, feu Procuratoribus , Negotiis per alium feribi fcci, A publicavi, m coque 
Nunctisque fpecialibus ,ab co habentibus ad infraferipta confucto Siguo fignavl, de mandato cjosdcm Domini 
ineiam , plcnam , A liberam Potdlatctn , Mandatum Regis , în tcûimouium commdcm. B. R. 
etiam fpccialc, 

Quoscumquc Tradatus, Confœdcrationes, Pada, Fada A data fucrant hxc prxdîda per nos Procura- 
Convcntioncs , Alligamias,Amicitia»,Paclioiirt, Pro- tores, fuperius récitâtes , lub Sigillorum noflrorum 
iniflioncs. Fardera, A Ligamina quxcümquc, A om- Teriimonio, in Cathédral! Ecclefia Saudi Pauli j <L(n - 
nia alia A fingula qux il) premifris A circa pixmiriânc- donicnris, die xxn. Menfis Junii, anno Domini Mil- 
Cef farta fucrint feu ctiam opomma, prout ipfis Procu- lefimo, CCC. LXII. Indidîonc quintadecimâ : P011- 
ratoribus noflris vd corum altcri vifum tucrit expc- tiricaiûs Domini Innoccntij Papx Vl. anno X. Prxfen- 
dire, tibus, tune tempoen, in eisdem, 

Damus infupet A conccdimos prxfatis Procuratori- 
bus nollris, A cuilihet ipforum in folidum , plcnam, Reverendo Patre, 

meram, A liberam Poteriatem A fpeeWe Mandatum Domine Johanne , Dei gratta , Uygernie nfi Efitcofo: 
prxmilfa omnia A fingula, cum dependenribus ex cis, Ac, 

N’obi- 


ooicrvare, iud i puincsa « oungationr omnium Duno- 
rum noflrorum. 

Rclcvamus ctiam eosdem Procuratorcs nollros, în 
prxmiflis A pnemiflbrum fingulis, A in hiis, qux, fub 
dida forma Mandati . portent concludi vcritimilitcr, 
vel aliàs quomodolibet contineri, ab omni oncrc fatis- 
dandi. 


Digilized by Google 


so 

Îî, 


DU DROIT DES GENS. 


Anno 
13 61. 


NobiJ'bu* potentibusquc V' iris , 

Dominis, 

Mitbaele de Ponynres, 

Bit bar do Je Stajfwd, 
tiarouibus : 

G irai do de Tarteu de Pnyana, 

Je banne de Pemerciu, 

Ï abonne de Sonllt dort f 
l itboUo de Popbam , 

Et J abonne de IFoloys , 

Ac, 

VcucnbUibot Viril, 

Dominis , 

J abonne de Bokyngbont , De cono L idtefeldenfi , 

J abonne de Bromkrtre , Tbejonrorio Eborocenfi , 
Johanne de Bamtmrgh, Arebidiacon» Norihnmbrin u 
Lee le b a Dnmlmtnfi , 

Et IVilltelmo de Tyrymgtwn, Commua Londomenji : 
Pesro J abonni 1 de (flaboflieta , 

Martine Jnbannis de A carda , 
liurgcnlibus de Bcrmco: 

Fr sim ne» Fer on de de Médina Cali . 

Egidio Fernandi de C ne lier ; 

Johanne Alton, Cive Londonienfi , 

Johanne Bo/alla Domieello , 

Job, inné démons , Notarié Publics , 

Et pluribus al iis Tcftibus in prztniflîs. 


3 ? 


I nus Cellijoci, Fratcr did* Domicel!» cX altéra , co- 
ram di&is tdlibus, A me fubfcnpto Notario conllîtuti 
perfonaliter.propccr ca qu*lcquuntur,Trad.aturn prx- 
diâom doducerc volent» ad ctfcâam, idem Domina* 
Princcps, fuo proprio no mine juratus corporalitcr ad 
Evangclia Dci lantia, fe, A bon.» fua quicumquc mo- 
bilia, immobilia , prxfairia, prrtcrita, A futur» ©bli- 
Bandu promilit , de convenu dido Domino Anrhonio 
Domino ijellijoci, mkhique fubfcripto Notario, ut 
publiez per fou* prxfctuibus ftipulanti, A rccijScnti vi- 
ce, nomme, A ad opus przdidx Domicdta omnium- 
que, A fiuguJorum aliorum quorum intcrcll, de poterit 
inpoilerum intcrcfic, duccrcdt acctpcrc in faatn Spon- 
fitm, de Uxorem légitimai» didam Domicel l»m Max- 
garitam, ipfamquc in lacie fand* Lcclcii* de sport (are, 
Sandâ Maire Ecclctïi concedentc, niliilquc feciifc vd 
faccrc itnpcdicns didi Matrimonii complcmcnrum : dic- 
tus |QO bominus Anthonius Dominuc ÜclÜjoci Icicn- 
ter, A (ponte promilit de convenu dido Domino J a- 
cooo Principi prxfenti, de IlipulaiKi, corporali prxlfto 
per cum joramento, ad Evangclia Dci fmda,(ub luo- 
rum obligaiionc bonorum mobilium , immobilium , pr *- 
fcntiutn , de futurorum quorumeumque, facere.de pro- 
curare cum effedu , quod dida Doraicclla Margarita 
Soror fus, nubet dido Domino Principi, ipfurn in Vi- 
rum fuum, de Sponfum lcgitiinuui accipict, de in fade 

J y. c . l :. e\. 


fond* Matris Eccleli* dcsponûbit, mli fit nliud Ca- 

I nonicum raiionabilc quod obriliat, nihilque laccre vel 
fccifle propter quod diduro Matiimoniwn , de iplius 


fis Diœccüs, Apollolicâ de Impérial: aadoricate Nota- 
riés Publicus, Àlliganti», Contœdcrationibus , Padio- 
nibus , Promifltonibus , Obligationîbus, Jurameiitorum 
prxftationfbus , exterisque prxmfffis , per Dominos, 
Didacum de Alvarum, didi Domini Régis Caitellæ A 
Legionis , ac Dominum Willfelmum de Latymcr & 
Johaiincm Decanum Lincolnicnfcm , Anglorum Kc- 

Î ;is, Domini Hibcrni* de Aquitain'*, Procuratorcs, 
icut prsmittinir, Jadis, recitatis, de gcllis, mü cum 
Notario & Tcflîbus fubfcripiis, pnelcns interfui. ci- 
que ornnia de lingula fie ficri vidi & nudivi, multis rc- 
galibtis occupatus Negotiis per alioin feribi fed, &, ad 
requilitioncm Procuratorum corumdcm, publicavi pr*- 
milFa, de ca, in hanc publicam Scriptural» & formant 
redigens, mcis con facto Signo de nominc roboravi in 
fidem de tellimonium corumdcm. 


complemcntnm valcat impedirc : praeterca didu* Do- 
minus Ucllijoci dat, & conlliniit, dareque, de lolvere 
promilit, A convcnit fub juramento, & obligatîonibut 

r Txdidis, dido Domino Principi pro le, A fuis itipu- 
anti in Dotcm, ac nominc, A ex canf* Dons, did» 
Domicçllc Margarine Sponf® futur* didi Domini 
Principis, quindccim mille tlorcnos auri boni pondciis 
folvcndoi terminas, per lUnftrem Principes» Ùomwnm 
n»Jlrnm Dominni/i AnteJenm Conutem Sobondta ordi- 
nandis, & fltttucudic, de, A fuper quibus terminis or- 
dinandis, A llatucndis , ncc non , A quamirarc que 
in quolibet fennino talitcr Ordmando folvf debcblt , de 
didis quindccim millibus fiorenis, didi Domini Priu- 
ceps, A Ikllijoci ipti Domino itollto Comiti plénum, 
A libérant dederunt, A conccircrunt potcllatcm, qut- 
bus mediautibus dids Domicclia Margarita quitrare, 
A rcmittcrc debcat dido Domino liellijoci , omuia ju- 
ra, partes, portioncs, adiones reales, perfonalcs , trie- 
ras , nthtas, utiles, diredas, A alias quascumquc libi 


Et Ego, VVilliclmus de Tiryngtons, Clcricus Lin 
colnkni» Dioecefis , publiais audoritatc Apollolîcl ... 

Notarius, AUigantiis , Conferderationibus , Padioni- 1 competentes, A cumpctetitia quicumquc occatione^ 
bus, Promifiionibus Obligationibus , JuratncAronim 1 A qilibusvis titulis, leu caulis, in omnibus, A lingu- 
prxltationibus, exterisque prcmillis , per Dominos, J lis Hærcditatilxis , rebus, bonis , A Juribus Qiiibus- 
Didacum A Alvarum, didi Domini Régis CallcIU: A cumquc, qu* fucrunt bon* meinorî* Domini Ednar- 
• Lcgionis ,ac WilÜclmum Dominum de Latimer A Jo- \di, IJ Domin e Afari.e de 'Tri Domine oatodom Belli - 
hannem Decanum Lincotnienlèm , Anglorum Regis, I joa Pains , b* Matris didlornm Domini Ambenii Do- 
Domini Hibcrni* A Aquitain'*, Procuratorcs , Iseut mini nmtc Bellijod , Juin DomifcUa Marrant, e, 
prxmimmr, fadis, recitatis, A geftis, unà cum N'O- | quxeumque line ipfa botta A jura, ubicuinque, A quo- 
torio A Tdîibus fublcriptis , prxlcns interfui, eique cumquc nominc nuncupcntur, lalvà didœ Domiccl.'*, 
ornnia A lingula tic ficri vidi A audivj, multis regaJi- A cvprcllc refervatâ. Il A quan do continget légitima 
bus occupatus Negotiis per alium feribi feci , A. ad re- fucccfiionc, A efeheuti, (alvis etiant, A cxprcllè re- 
quifitioncm Procuratorum corumdcm, publicavi prx- fervatis «idem Domiccl li , quod in cafu quo didus 
irtillà, A ca, in hanc publicam formum redigens, incîs ; Dominât liellijoci, quod ablit, fine libai» masculis 
coufueto Signo A Nominc roboravi in fidem A telli- : legitimis, ono vd pluribus , ex fuo ptoprio corporc 
inouium corumdcm. procréât» , deccdcrct, ctdctn Domicclli f.ilva tînt, de 

rcmaneant ornnia jura fua , omnesque adiones qux- 
XXIII. cumquc, A qualcscumque fini , qu*, A quas nunc 

haba.A pro tuturo temporc poterit habere, ex quittas- 
_ » ic cumquc caulis in omnibus, A (ingulis H*reditatibus. 

kî juin. 

Prince d* ofebaie, (J Je MaRGUKRITs Uc j didis , nonobllantc rienJa quittationc prxdida, quia lie 

A CH * I f 

:,V, Guichehok. Hi i" Domina» Princcp» pro Te, \ 

Maifon de Savoye. Preuve, psg. 117.I *!?«■„* 

t o , J 1 dido Domino Ucllijoci michiquc dido Notai 10 Ihpu- 

I lanti , A récipient i vice , Domine , A ad opus did* 
la Namint Domini Amen. Dotniccll* Margarita' Sponf* fu» lutuic in Do- 

tal ilium , A nominc Dotalirii ejusdem, in cafu quo 

A N nu Nativiuris ejusdem M.CCC.LXII. A die! didu m Dominum Principe!», ante ipfam deccdcrc 
XVf. mentis Julii , apnd Bellicnim , iu Domo | contingercr , tria mîllia norenorum auri annualîum 
Episcopali didi loci, prslcntibus Viri» Nobilibus Do- ad vitam ipfius Donticellx , dum sixerit poil iplius 
ntinis Jacobo Marefcalci, (juillcrmo de Chalamont, Domini Principis decefium percipicnda , A habenda 
Girard;» J’ElJr^i Lcguni Dodore, A Johanne de Cba- j fingulis annis dum vixerit ut filpra. (^u* quidem 
les Militibas, tcfilbus ad hoc vocatit, per prxfens 1ns- tria rnillia llorenorum atmualium ut utpri , dic- 
trmnentum pnblicum , omnibus evidenter apparent :{ tus Dominus Princcps ptomiiit, A convcnit dido Do- 
Quôd cum Tradatus habitus fucrit ,ut dicitur.de Ma- ntino liellijoci alfignare, A alFciarc compctcntcr cidem 
trimonio contrahcndo, inter Mayntficnns l’trnm Domi- j Domicell*, vel cjus ccrto mandato. Item didus Do 
ira»» Jaeobctm de Sabandio Principe!» A choya c\ litta m»nu< Princcps feienter, A fpontc proie, A fuis H*- 
porte, A DoMict /Um Margaritam de Bellejâeo ex altc- . redibu», A SuccetToribus quibuscuinque caulàmquc ha- 
ra. Inde cil quod didus Dominas Princcps ex una i bentibus, A habit uris ab iplb dédit, donavit doiutkine 
parte, A Vtr Magnincus Dominus Anthonius Dotni - 1 pura , mera, fimplici, A mcvocabili inta vivos, (icut 

inclius, 


Anno 

136 t. 
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40 CORPS DIPL 

AWO meliib, & forlius poteQ intelligî fca dict, libcris mas- 
I o <5 » culis, uni vct pluribus , ex hujusmodi Matrimonio, 
^ * concedetùe Domino , nasdturis , didoquc Domino 

Bcllijoci, & michi Notario ut publies perfoti* llipu- 
lanti vice, nomme, de ad opus didorum lîbcrorum , A 
omnium, A iingulorom aliorum quorum intereft, fit 
Impoflenim poectit intcrelle , i fcX usque ad lcptcm 
mil lia florenorum auri, per ipfum Dominum Prtnci- 
pcm faàfcicraer ulîignandj promittens. paclumque , fit 
conventtonem faciens per fuum juramenrom , fit fub 
oblîgationibus quibus fupra diâo Domino Bcllijoci, fit 
micni dido Notario ftipulauti nominc,Aad opuvFilfa- 
mm nasciturarum , Dto dantc, ex Matrimonio fupra- 
dido, ipfas Filias, unam, fit plurcs fulficicintr mari- 
tare, fccundum deceutiam llitus îpilas Domini Princi- 
pis.fit Filiarum prxdidarum, ado, fit convcnto, A iti 
padum exprWÎum dedodo , inter ipfos Dominum Prin- 
cipem, & Dominum Iklliioci nomiuîbus quibus luprà, 
quôd Dominus Philippin rilius didi Domini Prindpis 
prxdidis omnibus.® lïngulis dcbcat confondre, lïium- 
ue prxbere confcnfnm, & alTenfum, A ca omnia, A 
ngula hudarc, approbarc, & ctiam confirraare cum 
juraraentis, promiftionibus, oblîgationibus, reimuciatio- 
nibus, A aliis folemnitaiitms opportunis, qu* omnia, 
& lin gu la fiaprà dida didi Dominus Princcps, A Do- 
minas Bel lijoci, nominibas quibus fuprà promiferunt , 
& conveneront alter alteri lolemnibus (lipulationibus 
intervenientibus hinc indc, michiquc dido Notario fti- 
puIanti,Aredpi«nti vice, Domine, A ad opus omnium, 
A fîngulorum quorum intereft, A impollcrum poierit 
intciciTc fub juramenris fuis, A oblîgationibus prxdidis 
rata, grata, A firmahaberc, tenerc, attcndcrc.folve- 
re,Aobfcrrare cum effedu prout fuperius ciprimuntur, 
nunquam contrà per fe vel per alium in judicio,vel ex- 
tra faocre vel venue, ncc contrà tàccrcvclvcnirc voient! 
confentire aut ptaebere con(ilium,auxilium vel favorcm, 
didusque Dominas Bcllijoci de didis auîndccim milli- 
bus fiorenis fatisficerc, proue fuperius dec!aratur,dido 
Domino Principi , vel ejas certo mandato terminis, 
per ipfum Dominum nollnim Comitem, ut fuperius ordi- 
nandis; didus vero Dominus Princcps promilit, A 
comenit michi Notario flipuianti pro ipfa Domicclla , 
A aliis omnibus, A lïngulis quorum îmcrefl , A intc- 
refle poterie fub inftmentis, A oblîgationibus prxdidis, 
diduin Dotalkium allctarc compctcntcr ut fuprà , A 
didam Dotem rcftitucre ipli Domicctl* vel alteri, Cui 
de jure perrinebit in omni cafu , quo locum habebit rcs- 
titutio ejusdein çcr cosdem terminos, A limilcs quibus 
lîbi fatisfadum tucrit de cadcm rcflitutionc, A relaie i- 
re alter alteri omnia damna, grava mina, expenfas, A 
IntcrclTe qux, quod, A quas alter per drtcdum al te- 
nus, in obfcrvationc prxdidorum, feecrii aut incurrc- 
rit quoquo modo fuper eis, qu* alter alteri crcdcrc 
verbo (implici omnia alia probaiionc ccflamc, pro qua 
auidem Dote iolvetida tirmius ipii Domino Principi 
didi Domini Bcllijoci mettras, A mandato, A pro 
ipfo Domino Bellijoci le fidemqne conliitucrunt, qui- 
bus in folidum erga Dominum Prtncipem fupri diduin 
(Hpu lames pro fe, A fuis Hxrcdibus, A Succeflbribus 
auibuscumque, neenon ad rcquiiîtionem , A priées 
oidi Domini Prindpis , A pro iplo erga didum Dominum 
Bellijoci, mcque didum Notariom ftfpulatitcm, A re- 
cipicmem pro dida Domicclla Margarita, A aliis quo- 
rum intercil , A poterie interefle de A pro reftitutione 
didx Dotis, ac diéto Datalicio «flcttando, manutc- 
nendo, detendendo, A coufervando didx Domiccllæ 
Principales A Fidcjuflbres imncdlcrunt quilibet in foli- 
dum , A fe conftituerunt Princcps Illnflrit Dominas 
A m* de ut Cornes Soiaudiu, Virî Nobiles Domini 
Gui II or mus de Grandifono, Dominus de Sanda Cru- 
cc, Ludovicus Revoirc, Dominus DomrfTim, Hom- 
bertus Mufiii Dominus Sandi Stephani Nemorofi, 
Joannes de Lau, Hugo de Châles , Stcphanus de Ta- 
ncy Milites, A Pctiut Gertaiiii de üellido Thcûura- 
rius Sabaudix, qui omnes, A fînguli jurati corporaliter 
ad Evangclia Sanda Dci pro prxdidis omnibus, A fin- 
gulif de quibus fe obllgnvcrunt fpedaliter, A expreflè 
didis Domino Principi, A Domino Bcllijoci prxdidis 
nominibus fc A omnia, A iingula bona fua mobilia, 
imtnobilia, prefenria, prxterita, A futurs. Item Do- 
minus HugodcGIetens Miles de dida folutlonc Dotis 
pro dido Domino Bcllijoci , erga didum Dominum 
rrindpcm , A de ipfius reftitutione , A airettsmento 
Dotalicii , A iplo tnanutenendo pro dido Domino 
Principe erga didum Dominum Bcllijoci^nfiqueNota- 
rium rtipulanicm ut fupri fe obligavit,A bona Iba qux- 
eumque prxfentia, A futurs , cum pneftationc jura- 
menti corporalis ad Evangclia Dei Sanda per hune 
modam , ridclicct qubd in defedu PrincipaJ/um, A 


OMATI Q.U B, 

cujuslibet ipforum non obfcrvantiutn predida, de qui- ANN’© 
bus fe didus Dominus Hugo obligat ad rcquilitiouein j 
Partis ipfum requirent!*, qui non obfcrvaverit predida, J 
prxmiiu , A convcnta circi folutionem rcltitutionis 
did* Dotis, alTettamcmum, A conlcrvarioncm Dota- 
talicii memotat i , ipfc Dominas Hugo tenctur , promi- 
lit , A convenit ipfts Domino Principi , A Domino 
Bcllijoci, A mtchi Notario ftipulanti ut luprà, fub ju- 
ramenris A oblîgationibus prxdidis pcrfonalicer in quo- 
libet termiuo, in quo cllet dcfcdus , tenerc Hoflagia 
apud Callillionem in Donbit, donec fuctfnt oüfenata 
promiü'a, A convcnta pro terminis tune elaplis , vel 
donec ab illo oui ipfum reqaîiiviflct de didis Holtsgiis 
tettendis üccnnain habuerit ab iplis Hoftagiis rccedcndi, 
quos Fidejuirorcs, A Principales ac didum Dominum 
Hugoncm de Gletens, A quemlibet ipforom promife- 
runt, A convcncrunt cisdcm, A cuilibct ipforum didi 
Dominus Princcps A Dominus Bcilijoci fub eorutn ju- 
rarnemis, A obligattonibus prxdidis, prout pro quo- 
libet iplorum le obligaverunt ut luprà de prxdidis om- 
nibus, & lïngulis indcinnc^penitus oblcrvarc, de qui- 
bus ipli Dominus Princcps, A Dominus Bcllijoci, pro 
utroque iplorum dida Domicclla, A aliis quorum inte- 
rell vel mtercrir, Inltrumenta publics tenoiis cjusdem 
fieri rcquilivcruilt. Signe' BkCzon. 


XXIV. 

Traité de Ligue entre Ame VI. Comte de Sstvoye là- Dec. 
fur nommé le Comte V crd, ^Galbas Vicom - (lkr « n 
te de Milan , contre D Marquis de Monf errât - y * T M ‘- 
fait et Milan y le 2.6. Décembre ijtfi. [S. LA *' 
Guichenon, Hiftoire Généalogique tle ta 
Marion de Savoyc. Preuves, pog. zoy. J 

lu Nom tue Domini , Amen. 

A Nno Nativitatis ejusdem M. CGC. LXII. In- 
didionc quinta décima, die vigelima fexta mcnlït 
Dcccmbris. Maguilicus Dominus Dominus Gauas 
V icecomcs, Fîlius quondam rccolendx inemort* Do- 
mini Stephani Vicecomills Mcdiolani, Ac. Imperialia 
Vicarius gcncralis, pro fc ac Filiis fuis masculis Icgiti- 
mis, ex «lua parte; Et egregii Milites Domini Ludovi- 
cus Kcvoyrix Dominus Domcyilîni A Gerbaiii, A 
Humbertus bailardus de Sabaudia, Dominas Altivillart 
ôc Molctarum, Procuraiorcs ad infra feripta omnia A 
linguln perageoda, lilujïrts Principis Dominé Ame- 
la ki Comités SaSaadu r, prout de hujusinodi procura- 
lionc conüarc diettur publico Inltrumcmo, rogato per 
Joanncm de Allenîs Notarïum A becretarium Domini 
Comiris predidi, anno millcliino trcccntclïmo fexage- 
limo primo, indidione quarradcciina, die odava Dc- 
ccmbris, vice A nominc didi Domini Comitis ac Filio- 
rum masculorum legiiimorum ejus, A pro cis ex al- 
téra parre, Fcccrunt inter fe lîbi ad invieem Confoede- 
rationem, Fraternitatcra, Unioncm A Ligam perpetuô 
duraturam , cumPadis, Convcntionibus , condition!- 
bus, modis, formis A tenoribus infra feriptis ; videlî- 
cet: Primo namqoc, quôd prxfati Domini Cornes A 
Galeas tcncantur A debeant toto ipforum pofle, ad in- 
vieem fe defendere contrà qnameumque perfonam de 
mundo; Exccpto Domino lmpcratorc quem ambo prx- 
didi Domini exccperunt communitcr , A exccpto Do- 
mino Barnabonc Vicecomite Fratrc didi Domini Ga- 
leas . quem exccpit idem Dominus Galeas, ac exceptis 
Domino Papa A Domino Rcge Francis, A exceptis 
illil qui nunc font Domini aficujus didorum Domi- 
norum Comitis A Galeas. feu VaHalli pro iis qux nunc 
tenent ab iplis Dominis Comité A Galeas. vel aliquo 
eorum. Item quôd uterque didorum Dominorum Co- 
rnîti« A Galeas habere, tenerc A tradarc debcat pro 
inimieis Marchioncm Montisfcrrati, A quoscumquc 
altos didorum Dominorum, vel eorum alteriu* inimi- 
cos dira montes, tam prxfentes quàm futuros,ac Vas- 
fallos, Snbdiros , Terras, adhxrcnccs, complices A 
fcquaces eorum, A contra ipfos tanquam contra int- 
micos procederc, A ad invieem fc juvare A Gucrram 
faccre, exceptis îuperius exccptatis. Item quôd nulluc 
didorum Dominorum Comitis A Galeas, cnm dido 
Marchions five cum aliquibus aliis didorum Domino- 
rum, vel eorum altcrius inimieis citra montes, tam 
prxfentibus quàm futuris , feu adhxrciuîbus, complict- 
bus feu fcquacîbus eorundem ; Paccm feu Trcugam fa- 
ccre poffit, nili utriusque ipforum Dominorum Comi- 
tis A Gglcas coocordi accedcnte confenfu Avoicntatc. 

Item 



hem quôd, durante goerra cum didoMarchione.dt qui- 
* buslîbct le* menübus xfltvis , incipier.dis in mediu 
I 30 I. meufis Aprilis cujuslibet, cujuslibet duorutn proximè 
fubfcquaitium annoriim, de tiniendis in quolibet mé- 
dia mcnlis Odobris; Prtfarus Dominus Galcas fuit 
expaitis propriis , tencarur 6c dcbcat dare dlelo Domi- 
no Lornici , ad odeniam didi Marchionis Moiuistcrra- 
ti ac Vaintlîorum.bubdiioruni, Tcrrarnm.corçpliciuin 
de fcquscium trjus.tiamtcrias quinquaglnta Gemium ar- 
uiigerarum cqucllrium, 6c Bsitincrias vjgfati pedrtum; 
ac quolibet inertie quorumlrbet didorum fe* xltivoruni 
meiidum, cujusfibct didorum dufwum proximè (bbl'e- 
quantum aunorum, fe* miltia doiciiorum. Prxftuus 
cnini Dominus Contes dièto xltivo temporc cujuslibet 
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Retrofeadis , Homagris, Fideliwtibns & Juribas Mj- AnHÔ 
vcriis eorum 6 c cujuslibet connu communitcr dt divi- 
iim, linr & elle debcant prxfati Domini Coiritri. hem I ^Û*. 
quôd acquiliris Terri» 6 c Caltrî» furri lcripcis, taui illî* 

mil* .•11;. I r'-.l~.. nnlm ill 


qux clic debent prxdidf Domint Galcas , quàm illii 
qu* clic debent dicfi Uomini Convins, ut fuperids dfc- 
turn cil; inrclligatur cire finitum tempus, quo didus 
Dominus Galeas prxl'aio Domino Comiti date débet 
pccuniam & Genres, de quitus fuperiûs cil fada men- 
lîo; Et fie et tam tune acquiü'tt» '1 ciris 6c Câlin* prx- 
didis, inrrllîganir clic finitum tempus, quo Dominus 
Cornes prsedidus fui* expenfit tenert débet Genres Ar- 
m géras , de quibus fuperiûs diâum cil. Item quod de 
Cillro rtlbûuti fiax & ricri dcbcat, proùt ipli Domino 


didorum dnomm proxitnè fubliquentium aunorum, j Comiti placcbrt. Item quôd Dominus Galeas dat pu- 
haberc <5r tcnctc tcnctur ad oiîenûm prxdfdam barbu- i ram & Jibcram potclbicm dido Domino Comiti, quod 
— mille, quibus per diâum Dominum Comitem ftttfe- de Feudo Follani, CavafJarii majorî» 6c famine Rip® 


fiai; reliquo verô temporc hiem.li diâorutn duorut» 
proximè fubfcquentiQin aunorum, dida Guerra duran- 
te, 8c iplis duobus annis finitîs, toto temporc hiemali 
6 c trftfvo Continué usque »d ipliun Guerram fimtam, 
perçût us Dominus Galcas teneatu r 8i dcbcat, fuis pro- 
priis cxpenli», date dido Domino Comiti folum Raime- 
rias viginti quinque Gemium armigerarum cqucflriuin, 
(c Banncrias viginti peditum. Et prarfatus Dominus 
Cornes dido hiemali temporc didorum duonim proxî- 
mc lubfcquemium aunorum, 6c ipfis duobus annis fini- 


faciat & ord-nct pro fus libiro volunratis , lie quod lit 
in ejus arbicrio libero ordinarc, vel quôd rcmiuicant 
Domino Galcas iopnuüdo , vel quôd libi appropriée, 
6c in fe ipfum transférât tanquim in Dominum in foli- 
dum, quandocumquc ordinare roJucrit, ttullius pcrld- 
na confcufu rcl prsfemîa rcquilita. Qua dispotitione 
vel orditiatione fada, didus Dominus Galcas. fi Do- 
minus Cornet prû fctj'lo duxerit orditiandum; ex nunc 
Jus Fcudi 6c Homagii predfdf, cidcm Domino Comiti 
dat te ccdit 6c in cum transfert; & ex nunc prout ex 


lis, toto ilîo temporc quo dida Guerra durabit, Ivabere tune fe conflituit ejus nominc pofltdcre vel quali, 6c 


6c tencrc tcncatur luis cxpcnlis folum Barbu tas frccen- 
tum. Item <juod ormio pradiébr G émet tam illæ prtc- 
didi Domint Comiti*, quàm ilfæ prif tti Domiiti Ga- 
leas, primh & ante omnta intcnderc dcbcam ad dc<- 
truenaum, & de I erritorio utriusaue didorum Domt- 
norurn Comkis 6c Galcas cxpellcndurn Socictatem An- 
glicornm, qux nunc cil in partibus Canapitii; 6c qubd 
cum didis Gentibut ad nihil aliud intcndl dcbcat, 
quousque Sodetas prxdida crit aut dellruda, aut de 
Terrirorio utrîusquc didorum Dominorum Comitis 6c 
Galcas cxpulA, rriiï majorî ncceditatc cogente; des- 
truda autem Societate prxdida, aut dt 1 errrtorid 
ptxdidorum Dominorum cxpull'a ut furrà , debcant 
Ganes prefate inrenderc ad Aciendum oc ficri facien- , 
dum valta fuper Terrirorio 6c Diftridu Civitarî* Allai- . 
lis. Pollmoaum verô prxfatut Dominus Cornet poUit 
mi (êrvitio Gentinm prxdidarum, ad damna Marchto- 
nis prx lidl, in ea parte in qua idem Dominus Cornes 
malucrit, tanto temporc quanto ipfx Genres lletiirent j 
occupatx circa varia prxdidi Terrîtorii A Dillridus I 
Alleniis; 6t ipfo temporc finito, poflit didus Domi- 
nus Galcas vel Capitatieus ejus, fi militer uti untundetn I 
ttmporls fervttio didarum Gemium ad damna Mar- i 
ch ont s prxdidi, in ea parte in qua malucrit; 6c fitruli- 
rer tantund.m tvmpori* facerc poflit pollen didus Do- 


didum Dominum Prfiicipcin pure foivit & liberal de 
Feudo & Jure Fcudi & Homagii prxdidi: Mandant & 
prxeipîcns cidcm Domino Ptincipi, utdrdum Fecdum 
ab iplo rccngnoscat , 8c cidcm fidciiiatcm 6c Homagium 
facial libi dcbiiis pro cisdem in cafu pr*dido. hem 
quôd nullus prxJidorum Dominorum Comitis & Ga- 
lcas , rcccptare dcbcat leu rcccptari permittar in aliqua 
parte Dillridus vel Terrirorii lui, altquem proditorem 
vel rcbcllem al tenu s iplbrum Dominorum. item quôd 
de Merciitoribus & Cafanarn* Allenlibus, & 1 erritorii 
aç Mar ch ionatus Momisfcrrati convcriàntibas & mo- 
rantibus infra babaudfx Comitatum , Dominus Cornet 
poflîc l'accre ad luam voluntatrm; <5r Dominus Galcas 
non poffît nee debeat fe introinirtrrc quovismodo, de 
ipfis vel de bonis eorum que habereni infira didum 
Comitatum : Et hoc Capitulum de contenta in eo 
vindicent libi locum lblùm ilîo temporc quo Mar- 
chto prxdidus tenebit occupatain Civitatem Allen- 
fetn , de alias Terras diüi Mar ch ionatus , ad didum 
Dominum Galcas perventuras ex forma divilionis fu- 
pradidz, de rn perfoni» df bonis iJlorum tanrüm qui 
non funt obedientes prefato Domino Galcas: Adve- 
ntente autan temporc, quo didus Dominus Galeas ha- 
beret Dominium dicte Civrtaris Alleniis de didarum 
alionim Tenarutn, fiat de prtedidis omnibus Mercato* 


cTimt finit! ; finitis autem didis duobut annis , de- 
beat didus- Dominus Cornes (ex mcnùbui cltivis cu- 
jutlibet afini . ïncipiendis & finiendfs tu fupra, lervitio 
Hlarum Gemium qua* tune haberc débet tam de fuis 


minus Cornes, df deinde limilîtcr Dominus Galcas prx- ribus.df Cafanariis de de iplbrum bonis, prout fieri con- 
fotus, quousque didi (ex mentes xllivi cujuslibet die- j fuevit antequam didus Marchio occuparct Civitatem 
torum duorum proximè fubièquentîum annorum • prxfatam- Item quôd fupri feripta omnia de fingula 

1 ; iutclligi dcbcam (econddm puruin dt fanum ituellco 
' tum, de per utramque partent bona fi de line fraude fer- 
vari. Adurn Mediolant, in Palatio didi Domini lia- 
! Ica s, in quadam Caméra cnbiculari didi Domint Ga- 
quiin à Domino Galcas prxfuo, uti ad damna didi | ]cas lira in parte inferiori didi Palatii: Prxfcntibus Do- 
Marcnionit, iu ea parte in qua malucrit f;ro utintatc nn'nis Joannc de Pcpulis de tlononia, Filio quondam 
utrîusquc Partis. Ircm quod de iis qux quovismodo ac- 1 Domini Tadci, habitaiore iVJediolani, Mantredo Mar- 
quîrentur live acquiramur per (ientet didi Domini Co- j chione Salutiarum, Filio quondam Domini Manfredi, 

‘ mitis, live per Genres didi Domini Galeas, fiat & ficri I fiabiiatorc MedioLani; Protalio de Cajmis, Filio quon- 
deb at ut infira fequitur : videlicet, f ivJtas Aft. cum dam Domini Siephani, Cive Mediojani ; Robcrto de 
ttoivcrfo eitt* Fcrritorio dr Dillridu.omnes Tcrrxquas Fronzola, Filio quondam Domini Grure, habitatore 
prxfatut Galeas feu Domini Luchinus vel Joanpies Mcdiotani, Militibut; Manuelle de Ponzano de Ter- 
Archicpiscoput ejus AniccclTorcs tenuetunt m partibas 1 dona Legom Dodore, Filio quondam Domini Carbo- 
Pcdcmontium, tofa Terra Fitoanî, omnes illx Terra: | n ; , habitatore Mediolani ; Petro de Mûris Legum 
Marchionis Mdniisferrari qux funt inter Tariegrturi 6c | Dodore , Filio quondam Domini Pétri de Cariibc- 
Tcrritorium Janucnfe , Terra Calàlis Sandi Evafii, r iaco Comltatut Sabaudîx , 6c Antonio dido Prxpo- 
Fralfanetum, Terra Valemix. omnes Tcrrxquas Mar- fito de Aladio , Filio quondam Domint J. •annis ex 
chio prxdidus ratet de Dirtriâu VercclUrum, bmnes Comitfbus de Sanâo Mlrtiao , Tellibus rocaus 6c 
Tcrrxquas Marchto prxdidu* tcnct de Dillridu Papix , rogaiû. 
omîtes l’errxq u as Marchio prxdiclut feu quivis aüut te- 1 
net de Dillridu Alexandrie, tam ab una parte Tancgri, 
quàm abalia, cum omnibus I erritorii», Dillridibus > Pcrti- 
nentiis Honoribus, l'eu dis , Rctrofcudis, Homagiit, 

Fidelitiitibus 6c Juribu* Univerfis carum & cujuslibet 
earum communitcr & dirilîm, fini df clic debcant prx- 
fati Domini Galeas : Omncs autem Terra Marchionis I 
Montisferraci, exccpti» fupra fpcdficatis !n parte Do-f 
mini Galeas; totum Canapicium cum omnibus Terris f 
qu® teitemur per Marchiontm prididum feu Valfalloj 
liios, qu* funt inter Padum & Duriam qux labitur per 
Iporegiam; Caftruni Lutonum, tota Terra Kip* Che- 
rii, tôtum Teaitotium Oterii cum omnibus Territo- 


n», Ddlridibus , Perciuemiis , Honoribus, Fcudis, 
Toa II. Part. I. 


XXV. 

Confxdtrati» inter Duces jfujhri* RudolpruM jl. ZkC, 
Fr t o ER ic vm, Albertum, 6?Leo- 
pitLDtiM, nec non M e i n h a r di'm Ba- 
variif Duum ab una ,&Ludovicvm Hnn- 
ai que C a s t m t r u m Polonia Reges à 
parte altéra. £>ud iili diQos Régit , Haredts (J 
Terras to r um (entra ornes /domines candis viri - 
bus £îf fubjiantia defendere atque adjuvare pro- 
F mit tant i 
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CORPS 


min uni $ uti & ad nullam Bridant vel Guerram 
absque communi conftnfu movtndam fe obligent. 
Du! u r. Pojfonii ulli/tia dit Dtccmbris anxo 1361. 
f L v n 1 g , Teutfchcs Rcichs - Arehiv. t'ait. 
Spécial. Continua. I. Ab£tU IV. ton D|lcntttÿ 
P ;, g !«■] 


XI Os R 11 dolphus Kr idi r icus , Albert os, 
, . fit Leupaldus Dei giatia Duces Aullrix, Stirix, 
Cirinthis, Fratrcs. Nutum ûcimus univcrlis pixfcn- 
l« Litcris iofpeâuris, quod nos attendent», quantum 
cz cuncnrdU fit unitate rensin, non tam mag.iarum, 
quam ctiam parvirum foleat provenire augmentum, 
volcritesque nos fit inclytu* Ptinccps Mcinlutdus, Du* 
fuperioris Bsvarix & Corne* Tyrolis, F rater A Soro- 
rius nofter charllïimus, fit oniooe, colligation* fit con- 
nexionc fraterna una cutn Eiccllcntibu* & Magnifias 
Principibus Dominij Lodovlco fit Caiimiro Üngarix 
fit Polonis Regibos, Fratribus noftris fit cor a m com- 
modts,indcmniiatibui fit profeâibus attendus providcrc, 
du maturo * delibcrato conlilio Prxlatotum fit Majo- 
rant nollrorum Baron um pro nobis, fit pro codcm Uu- 
cc Mcinhardo fit Hxredibus fit Succdïbtibas noftris, fit 
ejusdem Du ci s Mcinhardi.promhtimus boni ddc.cum 
omni (incertuttf fit dilcdione, absque omni fraude fit 
dolo, taâts ûcrofanâisquc Evangeiiis Corpuralî pris- 
tfto Jurainento, Nos cum prxdiais Dominis Rcgibus 
Fratribu* noftris relie elfe nunc fit femper indillolubili- 
ter unitos , fit tÿtterns dileâionis vinculo conneios, 
ita videliect, quod no* fit di&us Dux Uavaric, nollri- 
que fit lui Hxrcdes , prxdiâo* Dominos Reges Fratrcs 
noltros, eurumque Hatrede» fit Succcftbres Terras ac 
iplorum Dominia, cum fuis juribus fie pcrtinentiis, 
quas & que in prsfenti habeut fit poiTident , vcl in pos- 
teram polfidebunt, contra omnes bomines cujutvis fta- 
tus, conditkmis & prxeinincntix caillant, fie (t Regai i 
aw Impérial! fu 'retint Digniute, nullo penitus dempto fie 
eteepto, defenmi, tutti, adjurarc , fit protegere tc- 
ncanur, cisque fit ipforuin Hxredibus ac SuccclToribus 
adeile, li ctiam oportebit ptopria in pcrlbna cum tota 
polira pocentia, militia ac Ibbflantia, non parcendo rc- 


DIPLOMATI Q_U E 

miflorum J a ram en ta corporalitcr ptxfliterunt fcquntar ANKO 
commuait». No mina autem priucipalia Prxlarorum ^ 
fitüaronum Ducatuam nollrorum, quorum Sigilla prx- 1 
fcnttbua appendenr, font hsc , vcncrabilcs in Chrîft© 

Dominus Gotfridus Paeavicnfis , Dominus Joanncs 
Gurgen noltix Curie Canccllarius. Dominus Ulricus 
Seccovienf. fit Dominus Petrua Lavcntin : Ecclcliarum 
Episcopi, Petrus S. Lamberdi Joanncs Mediccnlis : Ul- 
ricus S. Pauli Vailis Lavcntinx, Alocrtus Admutcn 
Clcinen* Scotorutn Vienne , Ulricus in Aocwfco in 
Chrcmsniunftcr Monail. Abbates. item Jacobus rcrichs- 
tergadienf. Ordolfus Ncumburgcniis Ecclclùrum Pra>- 
poini. Item fpeàabilcs fit gcncrolî Alcinhardus de Go- 
ricza Palatin us Cariuthi*, Otto de Orttenburg, Ulri- 
cus de Schaanbctg Com tes Avuncali nollri chariflimi, 

Nobilcs ac Qdelcs nollri dileâi Hcrchtoldus de Maid- 
burch, Joanncs de Phannberch, Ulricus de Cilla ctratn 
Comités. Stephanus Dominus Mcilfac fummus Ma- 
rcfchaîcus. Al bonus , Dominus de Puecham fummus 
Dapiter, Pctrus, Dominus de Eberftorph fummus Ca- 
meraiius, Haidcuricus, Dominus de JlleiRàw liîmmus 
Pînccina, Wilhclmus , Dominus de Creuspach lum- 
mus Magilier Vcnatorura Aullri*, Joanncs deTraun, 
Capitancus fuper Anafum , Ebcrhardus Dominus de 
Walftc de Anafo, Joanncs diâu* Cornes de Pcrnllaio, 
Leupoldus, Dominus de Stadech Piovincialis Marcs- 
chalcux Aulirix. Ebcrhardus Domrnus de Cappella Ca- 
pitancus Anili. Perdit uldus Dominus de Pergow Ju- 
nez Curix nidirc, Hcimicus Dominus de Raunftalu, 

Joanncs Turfo, Dominus de Kauchenek. Ebcrhax- 
dus, Dominus de Dachsperg , Joanncs Dominus de 
Zclckiuo , Albatus Stachs Dominus de Trautmamdorf , 
Conradus Dominus de Pottcndorf , Pilg«inus Dominus 
de Strewn , Ftidcricus Dominus de W inchcl , Catholdas 
fenior Dominus de Ekertau, Ulricus Dominus Kraln- 
berg, . . . Dominus de Hohcnbcrg,Hcinricn*, Dominas de 
Hackcnbecg, VVolfgaugus Dominus de Widen.Otto Do- 
minus de Walxcndot',Gotfridus Dominus de Wildings- 
maur, Chadoldus Dominus de Haslowe. item de Stiria, 
Fridcricus, Dominus de P«tovia lummus Marfchalcus, 
Fridcricus Dominus de VValfc,de Grcz, fummus Dapifcr, 

Rudulfus Otto , Dominus de Lichtenflein fununus Ca- 


bas, lawmbus fit expenfis, quin omniaeorum nceotia t mcfa riu*,Frideiicus,DominusdcSnibenbcich,rummos 
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tanqua;:» propria noftra fore reputanres,toto noftro pofTc , 
eisdem 1-rattibus noftris prardifiis ipforumquc Hxtedi- 
bus contra omnes Invaforcs dampmncantcs fit occupa- 
rc volcntcs eorum Terras fit Dominia, omni dilatione, 
tergiverûrbne fit colore quxiito procul amotis , conti- 
nuato prxlidio usque ad hnalemreicxituin, quoiiescun- 
que rcquiliti fueriraus per eosdem Fmres nullros ac 
Ipforum lixredes ante difitos , obmiflis fit poftpoGris 
omnibus alHs propriis, vcl aliorom faélis aut ncgotils, 
auibus pro tune etfemus occupaii, iplis frarurnttaliter 
luccorremus. lu tatoen quod nullam Brigam feu 
Gwcram prwiifili Kcgn Fratrcs nollri, absque nollro 
contilio À beneplictto, yoluntate atque feitu, moverc 
tntcutabuni; qut> more limile nos fit difilus DaxMcin- 
hatdus nullam Brigam feu Gwcram cuique movebiinus 
fine corundcm Fratrum nollro rum conlilio, feiru fit 
coalcnfu. frai créa pro m it timu * bona lide ut fupra, 
quod nullam a<Huîtatem,paremclam, leu conlanguinF 
tatem cum aliqua petfotu coutruhrmus, line volunta- 
te, feitu fit confenfu Fratrum noltrnrum Regum eo- 
runaem. In fuper omnes iplis Regibus Fratribus noftris 
fit ipforum Hxrcdians , nec cum aliquo cmulorum, 
inimicorum fit eis nulevolemium, Pacem, Concor- 
diam , Unioncm , nec aliquam Colligantiam inca- 
rnas fine bcneplacito fit exprefla vo'uutatc Fratrum 
nullronim ante nnutontm , modo quo fuperius ell ci- 
prelfum. Cxterum fub virtuto potellatis Juramenti pol- 
iicctnur , quo ad ipforum Fratrum nollrorum commo- 
da sunptiaiida,honorumquc ipforum augmenruin dklis, 
faâit, opère fit voluntite femper afilllar.us fit eorum 
hotvori , fâmx, ftitui fit profefilui derogare volentlbus, 
lotis v tri bus volumut cite contradiâorcs fit lmpL*raio- 
res. Frxtcrca «iam omnem Concordiam, Uniouem ac vidMTc Lit ci as clarx tnemor i x Domini Genitoris nollri. 


PÎDcernaStirix. Item Fridcricus Dominus de Audenltdn 
fummus Marlchaicus fit Capitaneos & Hcrthnidus Do- 
minus de (irey, fummus Dapifcr, Hermannus Domi- 
nas de Omrowitz lummus Firvcerna Carynthic, Item 
Conradus , Dominus de Auffcnftein , Capitancus Car- 
niolx , llcinricus Dominus de Monte Paiifo, Eberhar- 
dus Dominus de Walfc, de Grei. Heinricu* de Kap- 
pach, nollri- Cuti* Magifter. Joanncs de Lasperch 
imllrx Cameræ Magifter. Datum fie aâum Polfonil 
ultima die Mentis Dccembrts Anne Domini Millciimo 
trcccnteliino lexagditno fecundo. 

XXVI. 

Do/uticn du Duché de Bourgogne faite par Jean 

Roi de France , à Philippe [on quurïène D 
Fils , qu'il née Pair de France, faite le 6. Sep- Sept. 
temire 1 $63. & confirmée par Charles V. 

Roi de France , Frire de Phi lippe, au Leu- KT »*>«»- 
vre le l.yuin 1 $64. [ Aubf.rt leMire, 000 " 1 ’ 
Douationuni lielgicarum. Cap. C V. pag. 564. 
d'où l’on a lire cc«c Pièce . qui fc trouve uuflï 
dans G. G. Leibnitz, Codicis Diploma- 
tie! pag. 120. te dans R y mer , Fardera, 
Convcntioncs, Sec. Tom. VI. pag. 411. mais 
{ans la Confirmation de Charles V.] 

P Aroll's Dei gratia Franeoruin Rex , notum fa- 
cimus univcrlis prxfemibus, pariter fie fucmis.nos 


Colligantiam cum quibuscunque perfonis in : tam fit tir- 
matatn quxprxmilTx U nioni, Confcedcrationi fit obllga 
dm,: in ..-1 r.,: a c... 


fortnam qui fequitar continentes. 

J o a mx a s Dei gtatia Franco rum Rcx. Ad Subdi- 


tioni in tota vel in aliqua fui parte derogarct fen polfet J torum quictem fit pâcctn curam gerentes follicitam 


in futurutn derogare irritant cfTc volumus fit inanem, 
omnem vero Concordiam , Pacem , Ligam fit Uniuneni 
cum prxdiclis Rcgibas Fratribus noftris chariflimis auo- 
cunquc tcmpoTeinius fit contradas qux huic prxlcn- 
tl ConfxEdentlnni robur poftunt tribucre aliquale in 


fafli didicitnus expêricmla , non modicùm prodelle , 
fidèles fit ftrenuos habcrc Vafallos. Iplorum cnim me- 
ntis , propultis invidis & «mulis , Pacis tranquîllitas 
acquiritur, fit Jullitia, omnium Rcgnorum fundamen- 
tum, pcilicc (a) adminiftratur , ad regnantium g!o- (*J «a 


lua ûrmitate fit vigorc pCTfolenniter decernimu» fore 1 riain a hooorcm : unde fervor oritur dileâionis ad 
permanfurat. £t ut prcmtlfa rata fit inconvulfa per- j Dominant , cujus ctiam crcscit vigor fubjettionis in 

tmneant lcrveniurque, prxfentes Litcras noftraj aw>o- (i ) ersdem, • 0 

fiiione Sigillorum Ducalium, nec non Sieillorura Prx- i Novimus infuper Coronam ftabiliri Régie Majeftarts, «**», 
latorum nollrorum, qw ctiam fupet mwabitione prx- Idum pexlbn» prxclaxi genexis, moribus utique fit ho- 

ncllate 
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AkS’Ô ***** ventantes, dfgnitatibus inclytis prstferunlur. 1 fueto ficri & prc/tari per Duces Burgundi* femponbus 
* u (*) Ipforum igicur adliitcntia latéral: non miuùs lcepcra I antcadts , regalibusque A Juribus aliis Kegtis ad nos 
I > 6 î t coruscant regiiantium, quitn gerimis corona. 1 pcrtiriciitibus ad cautfam nullr*. Coron*, A qu* habc- 1 î Si, 

J ^ Çi J LaudabÜia igaur Prxdccefl'orum nollrprum Re- 1 bamus vivente dido ultimo Duce detundo, «n Ducatu 
(-) La fi™ gum, qui folita munificent!* digais coofuevcrunt digna ' prxdido. , 

mîlii tCPendcre. fequentes vefiigu, etfi lingulos, juxta (uo- 1 Pto quibus donatts predidis, didus Filiu* noficr 
rninqnc rui 7 i cxîgctuiam rneritorum , defideremus profeaui fil- J nobis fecit Homagium tanquamDux A primus Par 1 - rati- 
on» le voribus gratiofis , dfgniorc» tameu cctifcinas arbero ci* prasdidus & co modo, quo défi») et i Duces Du** 

2 *?.™***' <l'Koforil.-iUE înfignîri. Attendent®* qu 6 d etfi namra- gundi» tenebantur , A confucvcrunt faccre notas, A 
ce ô'iZt o. Rter noftris tenemur liberfs alTignare , unde (latum nollris Pndccciforibus. Ad quod Homagtum admifî- 
a. ÎU>«ir*. juxta fux pcrfpicuitatem profapix , honorificc conti- museundem: quem per hoc cmancipavimus, A extra 
a ir<o nou n acnr ; ad hoc tamen impendendum eé libcraliùs in- pateliarcin nofiram paternam poluimus , & ponimus 
caeuiioir ducimur , qué infiantiûs conrni contiuiuta mérita id per prdeiues. Salve iufupcr A raento, quod li d ici us 
«te deu* expmeum. Filias noficr, vcl fua pollcritas , ut prxdicttur, pro- 

(iioilti. Et defiderantes atFcduofiùs gravainina A opprcflîo- creanda dcceflèrint , quod ablit , absque iierede ex pro- 
fil Utnlii n ”’ ,rfDcn ribus hofiibus , illatas Subditis nofttis ümca- prio corporc , fucccdcntc in dido Ducatu, praemiiJa 
rootî di ffc!, ***. qui ex fuccelfionc bon* memori* Phi- uuiverfa & tingula fie donna, plcno jure intrgralitcr 

j cm 1 «ai* Hppi,ultimi Ducis cjusdem , in nos, ut ïn propimjuio- revertentur ad nos, & Sucoeilorcs nuluos Reges, qui 
©nafiiiri rein in gcnerc, noviter e(t dclatus, amputarc, & tplo- prp tcmporc fucriut, nollrx Coron* Donarno appli- 
u mît*, 0,1,1 pto'ddere quieti : A ad memoriam reduccnte* gra- candi. 

qu.itm&ie ta & laude digna fervitta , qu* cariffimus Philippus, Per hanc autem conceflionem nofiram prxfcntemA 
A,oit m un Filius noficr quarté genitu s (qui fpontc expolitu* inor- donum, Dmatnm Tmrtmi*, quem cum mis pertinen- 
r/empUife ilt P epcu i°» nobiacum impenerritus & impavidus fie- | tiis dido Filio nofiro aliis donavimu», ad nunum nos- 
(<) oa ' tû in acie propc (c) Piâsvn , vulneratus, captns & j tram ponimus , & reiincmus, ordinaturi de codem ad 
detentus in hoflium pçtcfiate) ibi de poil liberatiouem nollrx beneplacitum volumaiis. (^uapropter damus 
nofiram haélenus exhibuir, indctelîc , & vero amore ; prdeutibus in mandarin univcrli» HrcJatis, de alris per- 
fiiiali dudus: ex quibus fuam mérité cupientcs hono- fouis Ecclelîafiicjï , univeriis Ducibus, ConiftibuS, Ba- 
rare perfomm , perpetuoque prxmio fulcirc, (ibi pa- ronibus, & aliis Nobilibus, alüsque Clericis & Laicis, 
terno corrcspondentes amore , fpcm de fiducium gc- ad quos pertiiiuerir , quatenus Homagia A deveria, 
rentes in i)onuno, quod iplius crcsccnte providentia, honores, (èrricia, & obcdxut'as, ru quibus nobis te» 
didi noJtri bubditi Ducatus ejusdem, à fuis opprcllio- nebantur ante donaDonem przfcntcin, ratione Due* tut 
nibus reteventur. A aliorum donatorum prxdidorum, prxllcnr & l’acfant 

Notum itaque facimus univerfis, prxd-ntibus pariter indilarè & de cetcro dido Filio nofiro, fuisque Here- 
& futuris, quéd nos his A aliis )UJlis conlidcrationibus dibus untedidis, de Icgiiimo Marrimunio procreand'S, 
cicirari, A ad humücm (uppliouionem Subdicorum modo A forma, quibus iplâ fccerant, A facere debue- 
noftrorum did» Ducatus , pr*didum Ducat* tu B*r- rant dido ujtimo detundo Duci : per quorum prxlla- 
g**M.<r in Pariatu, A quidquid juris, pollciriouts A S tioncm nos mdc abfolvimus penitus, A quiumuscos- 
proprietntis habemus , A habere po(rumus,A debemus, ! dem, volumusc|ue obediant dido filio nofiro, tan- 
in codem, née non A in Camitat » Bur^umdi.t , A in quant Duci didi Ducatus A Pari Francis primo, ple- 
qaacumquc parte ipiîus, ex fuccefiîonc prsdida, cum narié, A absque difficultate quacumque. 
unircrtis A fingulis Honortbu», Juribus, Reditibus A Mandaimu inluper diJeât» A fidelibus Confit iiriif 
Froventibuî, I lominibus, Hoinigiis, Feudis A Ketio- nollris, Prxfidcutibus , A aliis Gentibus noftri Parfci- 
feudis, /umdidtonibus aliis , mrdiis, Ahafiîs, mero menti Pari lien lis, univeriis inliipcr Juftrtïarii* A Ufli- 
& tni.'to Imperia, (Jivitatibas, Villis, Ca(tris,A Cas- ciariis noilrt Regu: prxfcutibus A tuturis , quatenus 
tellaniis, Domibus.Maneriis.Sragiiis , Fluviis, feu Ri- didum Filium noftrum A Hcrcdcs fuos , prxdido* 
parus, Nemoribas, Foreftis, V'incîs, Taris, Praris , I Duces Burgundix A Pares Francia, in omnibus caJi- 
Cenfibus , A aliis Poircfiïonibus quibuscumque didi bus arque loci», in judicio A extra, ui Duces A pri- 
Duentus, A Juris, quod habere poirumu* ex caulli j moi Parcs Franeix recipiant A admittant, ipf >squr ft- 
prxdida in Comiratu prsdido , quocumquc . nominc ciant A pcrmrttant uti A gaudere pacificè Prxro- 
nuncupcutur, A cujuvcumque valoris exifiam,.dido eativis , Franchifîis , Libertaribus , Honoribus , A 
Filio nofiro concefiimus, donamusque A coticediums, juribus Ducatus A Pariatus. A nofiram prslcntem or* 
tenore prxfentium , de nollris fpeciali gratis , cma dinationem tenert perpétué inviolabiliter: nihil fade»* 
feieutia , audoritate Regia, A nollrx Régie potellatis tes vel attentantes in conrrarium quoquomodo ; non 
plenitudine, priEmillâquc in cum transferimus tenenda, obllanrbus Conluaudinibus. Suruiis , Ufibus, A Pr:- 
pollidenda per eum, A Hcrcdes fuos , in legrtirao Ma- vilegiis contrariis quibuscumque , donisque A gnuiis 
trimonio, ex proprio corporc procreaados, perpétué, dido Filio nofiro firâis aliis, A qu* in pr*(cntibus 
hweditariè, pâcihcc, A quierè. j non fucrint espre/Tata- 

Ponemes ex nunc didum Ducat mm Bmrgm»di * , A I Quod ut firmam A (labile permancar in futurum , 
jus, quod ex fuccefTionc prxdida habemus in Comitat* | nollris prxfcntibus Litteris fecimus apponl Sigillum: 
praedido, cum fuis prawidis pertinetJïifs. extra nos- \ falvo in aliis jure nofiro, A in onuiibus alieno. Daium 
trum Domanium, A feparantes omniné : cui (iquidem ; Germiniad (upra Marcmam In die fcita Seprembris, 

** Domanio prxmiifa duxcrainus (d) adjungenda, non I anno Domini mil lefimo t récente fi ir.o fexagcliiho tertio. 

Ujtfla- obftamc, (1 voluerimus A ordinnverimus, fub quibus- Per Rtftm. J ko. 

faguani cumque modo, obligationc, fubmiffione A forma ver- Nos isitur mcmorcs, quéd ipfo Domino Genirorc 
net ica dif. borurn, vcl quod cjus'modi ordiitatio weccficrit, vel nofiro adhuc fupafiite. attentes candis A confîdcratior 
fi habiratoribus didorum Ducatus A Conùtarus . feu nibus , quibus tpfe Dominas Gttiicor noficr , in do- 

4aitLi<m- Communitaribus Villarum, Cafirorum, vcl Locorum nationc didi Ducatus Burgundi* , cariffitno FratrI *• 

yliira, aliorum eorumdem , vcl pafonis liugularibus concédé- nofiro Philippo, de quo in eisdem Litteris lit mentio, 

rimus, prxmldà in toto vcl in parte, à nofiro A Co- ducebatur, quas veras A cificace» fuilfe A efle cogiio- 

S'yïïL ion» nofir* Domanio, nullatenus ex tanc in antea vimus, amore infuper fpeciali , quem ad iplitm Fra- 

feparari. Quorum didum Filium nofirum Dmeem, trem nollrum firnpa habtiimus, A adhuc gcrünus A 

priMMMjme Parent Francia facimus A creamus. Vo- habemus, didara donationcm , A cetera contents in 

lentes A conccdentcs e.'dcm, ut tple fuique Heredes ex Litteris fupra lcriptis grata habuimus, ex tune pro fu- 
proprio corporc, in legirimo , ut prawlicitur, Matri- turis temporis bon» hdc promittentes in contrarium 
monio proercati, qui le fucccdcnt in Ducatu prsdido, non venire, qaovis cxqaitito colore A occrôane, ad 
Qtamur A fruantur perpétué A pacificè univeriis A fin- quemeumque (latum nos venire, vel ascendexc contin- 

gulis Privilcgiis, FranchilHs, Juribus, Libertatibus, A gaet. Et fuper hoc nollras (ibi Littehu recolimus 

frzrogativis, quibus ufi funt hadenus A uiuryur ccteri conccffiirc, iplàs Lûteras, donationcm , A cetera in 

Pares Franche, omni modo A forma, quibus tenebant eis contenta, rata habentes , A grata, cas volumus, 
didum Ducatum , A didis Privilcgiis «fi fucrunt liac- laudamus, approbamos, A de fpeciali graria, audori- 
tenus Duces Burgundi*, A utebarur didus defundus tatc nofira Rcgia.A certa fcicmfa, tenore prxfentium, 
ultimus Dux Philippus, dum vivcbat ; falvis tamenDo- canfirmamus . volentes A conccdentcs, ut ipfe Frafee 
nationibus A Coiiccfiionibus, fi quas fecimus, poil- noficr dido Ducatu , A aliis (ibi donntis przdtdis, fui- 
quant didus Ducatus devenit ad rnanum nofiram, ut que Heredes, ex fuo corporc, in reda Une», A Icgiri- 
prxdicitur, quas nolomus cfiedu frnftrari. Salvis in- mo Mamitionio procreandi gaudeant A urantur, juxta 
iuper, A retentis nobis A SuccefToribus nollris Fran- prxscriptarum feriem Littaarum- 
ci* Regibus, fuperioritare A reforto didorum Dona- Et ex abundanti , ipfius A fuorum lècnrifati pro- 
torum; ride ctiam ac homagio Ducis prxfiandis nobis videre volentes , didum Ducatum, A alia (ibi preferip- 
A SuccdToribus nofir is &r*didis, modo debito A cou- taruo (Frie Liucrarum dosrtto, tenenda A pofli Jendn, 

Tou. IL PaâT. I. F a modo 
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AnNO & forma, quibus îa cisdem continetur Lttterfo, 

cidein F ratri noftro danamus & concedimus, de nos- 

I262. tris, gratia, fejenria A aucloritatc prxdicti*. De qui- 
J * bus {pic F râler limiter, ut Dux A Par Francrx prxdicius 
nobis lecii honudum, fub forma in prtfetipiii iuferta 
Lîmrit: ad quoi iplum admil'nnus : lui vis St retentis 
ci», qux didus Dominas Genitor noftcrdecrc-.it, per 
PfafcHptti Miteras, libî & luis Saccefloribus rctineri : 
Quaproprer damas prxfentibus in mandatis um'vertis A 
(inguli, Prxlatis, A aliis pcrlbnis Eccleliafticïs, Duei- 
bus, Coin tibus , Üaronibus, fit aliis NobiÜbus, cet cri s- 
que Ck-riris fie Laids , ad quos pertineoit, quart-nus 
Homagia,Fidclitate», Honores, Sttvitia, fit Devrria, 
qubus Duci iiài Ducatus tenentur, fie tcncri poftuiu 
« debeut , prxftetlt fit tuciant incülatù ,& de cctero difiio 
Fritri noitru, fie fuis Hcr edi bus , in légitima Marri* 
tnonio procreandls, modo fit forma in fupralcripris , 
Lkteris expreifatis. Fer quorum prxllationem nos indc 
ablolvimus penitus, fie quittants cosdem, eidemque 
obediint tanquam Duel. 

Quera liquidem Fratrem noftrum in Parlamento nos- 
tro Pariiienü, fie ubique in Kegno noftro, in judiefo fit 
extra, fit liios Hernies prxdicius Duces Uurgundia: vo- 
luinus in omnibus caiibuv, ut Dater Bnrrundia & pri- 
mai Par n Francia admit», recipi fit cractari, ac uti fit 
eauderc Privilegiis, Juribus, fit Honoribus Ducatus fit 
Foriatu* pervetuo, pacifiée A quietfi. 

Et ultcriùs donurn A gratiam di&i Domini Genîtoris 
noftri prxddtm fie nortrain prxfcntetn ampliantes, 
D**wm iMrgKmdtfy lium in monte S, Gcnovefe Pa- 
riiius. qux i Inigis temporibut cttrl fuit lhicum Bur- 
guudbs , eidem F ratri nollro pro fe fit fuis Hcredibus 
praJidis dominus, de gratis fit audoritate prxdiâis, 
tenendam cum lu** pertmentiis , co modo fit forma, 
quious dictas ulrimus Dux Bargundi* cam tenait, 
quand vixit. 

Non oblfintibus eis, qux diâus Dotrunus Genitor 
nofter volait in luis prxfcriptis Lltt-ri» non obftarc, fie 
do'.iîs per iplum, Vcl nos didu l- ratri noftro aliis rac- 
tis , qux pro expreflk in prcfcntibus haberi volumus 
& cenf ri: (juod ur firmum fit ftabtliî perpetuô per- 
feveret noftium, qui ante lulccptuin Regni noftn re- 
gimen utcoamur, prxfcmibos Litreri» fecunus apponi 
bigillum , tàlvo in aliis jure noftro , fie in omnibus 
alicuo. 

Danm in Lupara propc Parifios , die féconda Ju- 
nii, anno Domini milkiuno trecentelimo fexagelimo 
quarto. 


27.N0V. Projet d'union du Royaume d'EcoJfe avec celui 
<T Angleterre , ten'crtë entre Edouard 111 . 
Roi tf Angleterre Cd? David de Bruys Roi 
£ Etoffe. Donné à fVeflmunler 1e 27. Novem- 
bre iî6j. [Rvmer, Foeden, Conv en no- 
ms, occ. Tom. V 1 . pag. 426.] 

F Ait remembrer l’Endenturc prefent que, 

L'An de grâce M. CGC. reliante croit, le xxvti. 
jour de Novembre, a Weymonftier, 

En la prefeuce des Etccllcns Princes, Meffires Ed- 
ward, par la grâce de Dieu, Roi d’Fngleterrc, fit Da- j 
vid, par celle mesme grâce, Roi d’Escoce, 

Parle fu, en mauere que s’ciftuyt , entre les priver 
Con lieux des ditt Rois, 

Non pas corne de choie (par offerte) artcntuc, ne 
affermée d'une part ne d'autre , 

Mais, Protcftaiion» fur ce faites exprefles, que ce 
ferroit comme de choie touchic, pur attctnptcr le, par 
la grâce de Dieu, boue Pet fit Concorde en pouroient 
fourdre entre les Roiaîines fit Peeplcs des ditr Rois, 
les quelles ilr dciiroicnt dutement, c’eft aftavoir ; 

l*arle fu que le dit Roi d'Escocc clfaicTo-t entemi- 
vcincnt les (Jomunaltcs de Ion Roialmc, s'ils le vou- 
droient a ce alTcntir fit aft'crmcr , que, ou cas que le dit ] 
Rot d'Elcoûc trespafle du tlccle, fanr Hoir engendre 1 
de ion corps, le devant dit Rai d’ Angleterre , ou que- . 
conques qui alors en ferroit Rois , & fe» Hoirs Roiv 
d'Kiiilucrre, aient Succd&on hcritablc du dit Roialmc ' 
d'Escocc. 

Et puys fii parle, que, ou cas que les dites Comu- 
raltes pourroicm eilte a ce traitaiees, le Roi d’Englc- 
terre feroir délivrer la Ville de Berwic , le Challd « le 
Faiis enviroun la Ville, 

Et le Qullel de Roxburgh , fit le Paiis enviroun , 


L O M A T I Q.U E 

Les Chaftiaux de Jedworth & de Lochmabanc, & AîsîfO 
les Paiis enviroun , ../ 

Et outreetticnc « entièrement toutes les Terres oc- - 
eu pi ces fit, détenues par ly fit les Siens, es quelles , ja- 
dis le Rot , Robert Porc du dit Roi d’Escoce , morue 
vdtu fie laili. 

I T t m , qn’îl voudroit du tout pardortet toute la 
Somme d’ Argent, que ly cft deuc pour la Rançoun du 
dit Roi d’Escocc, fit quitement délivrer Oftages, Obli- 
gations, fie Monument, qd’il a par devers ly pur caufe 
de I-a dicte Rançoun. 

I t» m , que le Roi d’Engletcrre voudroit faire Guis- 
faéHon plcncric fit agréable as Seigneurs dclfouz nomer ; 
c’eft aftavoir , 

An Conte de Atboile * 

As Siret , 

De Htnnmont , 

De Perry y 
De Ferrer eu , 

As Hoirs du 'Talbot , 

Et a tout autres , qui Terres challcngercnt en Esco- 
cc, des Terres qu’ilz y chalcngcrent , faut du Doun 
ou Octroi du dit Roi d’Escocc, faïti puis qu’il fu Pri- 
fonicr au dit Roi d’Englctcrre, corne autrement, a fin 
que ceux, qui celles Terres ont Ore en polïciliun, fie 
leur Hoirs, les joîftent quitement fanz gtïef, chaJcuge, 
ou deftourbuncc de eu» ne de leut Hoirs. 

ItEM, que le Roi d’Escoce ferroit mys en poftes- 
fion fit en cftat Herrtablc de la grcindrc partie des Ter- 
res fit Rentes, que fcc A once lires turent en Roialtne 
d’Engltfterrc, fitauroit fadsfaâksit du rcmanant,eii Lieu 
covenablc; en faifant au Roi d'Englctcrrc Service dco 
pur icelles Terres feulement- 
Item, que le Noun fit le Tytle du Roialmc d*Es- 
coec ferroit tenu fit gaorde, en honcur fit en propre 
ditfercnce, faut union ne annexion faire au Roialmc 
d’Englctcrrc; ayns fe «orneront ly Rois, eu fes Let- 
tres fie autrement. Roi d’Englctcrrc fit d’Escocc. 

Item, que, âpre» qu’il ferroit corounez Roi d’En- 
glctcrrc , il vendroit ou Roialmc d’Escocc ordcncc- 
ment , fit ferroit corounez Rois a Sconc es S 1 f. G b 
R o 1 a l (le quel il fera délivrer hors d’Eugletcrre ) fie 
par ceux d’Escocc, qui a ce faire font Députez par la 
Court de Rome. Et ylccqucs , ou aut repart ou dit 
Roialmc d’Escoce, tcodrok Parlement, toutes les fo»i 
qu’il ferroit tenu des choies touchant i’Eltat fit Orde- 
fiance du dit Roiatme d’Escoce. 

iTtM, que, a fon Goroiinemcnt , il feroit fcrcment 
de garder fie maintenir entièrement la Franchtfe de 
fainre Eglife d’Escocc, fî qu’a nul Archcvcsque ne lois 
fouzmife ne obeift’anr fors au Se de l’Apoftle: 

Et fî joreroit qu’il garderoit fit inaintendroit le* 

Lois, les Eftatuz, fit les Couftumet du Roialmc d’Es- 
cocc , faite* fie cftablies par les bons Roi* d’E*cocc 
trcspalR/. : 

Nepoynt ne feroit, par nulle voie, les Gens d’Es- 
cocc femondre, ne conftraîndrc, pur compoir en An- 
gleterre, ne ailleurs, fors ta ou ilt duivetu ou Roial- 
rac, Ici une leur Lois fit Couftumez. 

I I ». M , qu’il fcro'r a lors Serement . qu’il n’afTemi- 
roir jamais que les Esvcschccs, Digncrces, ou autre* 

Bénéfices de lainte Eglife d'FvfOCc, feroient donccs, 

; fors as Perfbiies du Roialmc d’Escocc, de tant comme 
en ly iert. 

Itixî, que fon Chancer, Chamberlayn, lufticé, 

Vbcootes , Provot , Baillis, Gardiens des Villes & 
Chaftiaux, fit autres Miniftres, il feroit faire fie eftablir 
des bones Gens du mesme Roialmc d'Escocc, & non- 
ne d’autres. 

I T r m , qu’il tendroît fit maintendroit Prelar , Con- 
tes, Barons , A tout Franflenanz du dit Roialme 
d’Escocc, de vid & de novel , quitement A entière- 
ment, en leur Franchife* A .Seigneuries, de Terre», 

Rentes, A Pofteffions, A Offices, felonc Icvit feofte- 
menr. , A fclonc ce qu’ilz ont elle accouftumcz. 

I r» m, que le Conte de Douglas auroit poflcilioQ 
A Eliot hcriublc des Terres A Kemes en Angleterre, 
des quelles fon Père A fon Oncle eurent Eftat A pos- 
fefùon. dont il a Chartres & évidences, fclonc le te- 
neur d'icetics , ou la value en Lieu cotcnablr. 

iTtM, que le Roi d’Eiigleterrc ne feroit nulle ré- 
vocation. nul temps, d^sDonsou Confirmations du 
Pere du dit Roi d’Escocc, oa de foi mesme* , ou d’au- 
cun de fes Predeceffèurs . 

Irr.M, auc les Marchant d’Escocc ufero’em leur 
Franchife* de marchai* Jer, A qu’ilz ne (croient cons- 
tralnz a alcr a Cales , ne ailleurs , fors a leur voloir , A 

qu'il* 


itized by Google 


I 


DU DROI' 

ÀKNO ne Paient fors demi Marc du Sac de Laine a la 
' grant Coultumc. 

Ï30Ï. Item, qu’il (étroit jure, comme dit crt, qu’il ne 
feroit nulle alienation par donnant auttcincnt, du die 
Roialmc d’Escocc, ne nulle divilîon.anully du inonde, 
qui en terroir tenu a faire Hommage ou Service, quel- 
que fok, au Roi d’Englctcrrc, comme Roi d’Eoglc- 
terre, ne a autre ; mai» tendra le Koialme d’Hseoce 
auii franc & entier , comme il fu en aucun temps du 
Roi Robert. 

Item, qu’il aurait Confcillur* des Peres & Seigneurs 
du dit Koialme d’Escocc, en ce que touchont ycely, 
4 nome d’autres. 

Item, qu’il ne mettrait nulles Importions, Prilés , 
Taillages , ou Exactions ou dit Roialmc d’fscocc, au- 
rrcs ne autremeet , quelles n’ont elle faites 6c miles es 
temps des bons Rois d’Kscoce partez. 

Item, qu’il ne feront mie les Genx d’Escoce tra- 
. railler as Guerres autrement, que Couftuine n’en ait 
elle devant ces heurs: Et que, partez les xl. jouis, es 
quiex il £ l'ont tctiux a fervir a leur despen», fi leur fe- 
roit délivrer fuifilàiu Gages, felonc les Ellati des Per- 
ioncs , & la quantité & manière du travail. 

Itkm, que les Abtates & autres licus de Religion, 
de l'uu Roialmc & de l'autre, aient ptcnierc rcrtttuticm 
de leur Terres, Rentes, Se Bénéfices, qu’ili Ibloicnt 
avoir en temps de Pe> , ou qu’elles foicnr. 

Item, qu’il ne feroit nulle aétion , ne ehalcnge, 
ne nulle manière de molelle, a quiconqucs Perfones 
du Koialme d’Escocc, cfpoir, ont elle, autrrtbîz, a ; 
fa Foi, pOnr caufe qu'ilx Paient pu y s dcgucrpic. 

Item, que, quicunqucs faix que Je Roi feroit co- 
rounc a Sconc, les Lettres, que leroicni faites fit con- 
firmées fur ce Traytic, feroient ylccques leucs devant 
tout le Pueplc, le Roi prrfént ; 4 que illecques a toux 
Point, Articles, & Conditions, contenus en icelles, 
tenir, maintenir, 6c parfaire il feroit pcrfoncl l'crc- 
ment. 

Itkm. qu’il fc voudra arifer . par ravifement de 
fou Confail, a cranter 6c confcrmcr queconques au- 
tres Pqîqs , Conditions. 6c Articles, eu fourme 6c en 
efTeit, les quiex & quoment les III. ComunaltC' d’Es- 
coce voadroient demander , pour le profit cornun du 
Roialmc, 6c pur le plus ferme eQablillcmcnt de tran- 
quillité a durer. 

Ft fil, finalmcm, parle que le dit Roi d’Escocc 
e fT:iieri l’on Pueplc, fur la pur lance 6c collacon fusditc 
& touchiee, 

Et en certifiera, de leur voloir, le devant dit Roi 
d’Englctcrre. & fon Conicil, dedans xv. jours pro- ! 
Chain s aptes Basques, prochain a venir, ou plus toit , 
fe faire le puyfic boncmciit 

Et, en apres, parle fu entre les diti Conlîcui des j 
Rois, hors de leur pteféoce, & demande comme, pur , 
remembrer, a en touchier autrefoiz as Rois, 6c a leur 1 
Comuns d'une part & d’autre, quelle rccompenfaîion 1 
devrait eftrc faite au Roi d’Englctcrrc pur la Ville de 
Berwic , Chaftel , & Paiis 6c pur les autres Challiaux 
4 Terres, fusrendut-v au Roi d’Escocc. en ca- que le 
dit Roi d’Escocc ait Hoir malle engendre fon corps, 
que Diex vueîlle. 

Efeript l’An, le jour, 6c le lien derantdiu. 


r DES GENS. . 4 y 

» dawicut Dei gracia Rex Ungarie, ac Nos Rudoifus, ANNO 
! AJbcrtus Ht Lcupoldus eciam i>ci gracia Duces Aus- . v 
trie, Styric 6t Karinthic Domini Larmoie , Mar chie, *J ü r 
blavicc 6t Portus N'aonis, Comités in Hab>j>urg, T'jr- 
rolî», Ferretis & in Kyburg , Marchioncs Burgovîe, 

6t Lantgnfii Alfacie , pro nobis omni busqué noDris 
HcrcdFbus, FItiis 6t Fïliabus , virtutc nollrc lpcciaiis 
Lige ex parte altéra, fatcuiur , rccognoscimus, 6c no- 
tum facimus publiée, per hanc Licier .un omnibus carn 
infpicicntibus , legentibus sel legi audiciuibui. Quod 
nos in parte «traque, boiiaprrmeditacioiic prévis, fcica- 
ter, de conlilio noltrorum fideliain EcelcJiarticonim 6c 
Sccularium ['riucipum ac Baioiium hortii jurait Confi- 
lit, per I’rachtus & manus .Scrcnilfime, lllurtr.», honcs- 
tc & fapicmis Katherine de Bocmn r.oltri predidi Ka- 
roli Impcratoris filic 6t noJtri pretati Kudoltfi Ducig 
Auilric légitimé Conjugis fados lu per pronunciacione, 
quaui prius lllurtrcs Principes Dominas Kazimirux Kex 
Poiantc , 6c Dominas Bolko , Dux Swidniwnlis ju- 
rer nos «rabique ordinarte noscuinur, hinc Inde ad in- , 

vîcem, pro nobis 6c omnibus noilris Ainicis . Auxilia- 
«coribus & Serviront»* fumas unitl, cxprditî 6t rceon- 
ciliati, amicabilitcr Se bcnivolc lu per omnibus dilfen- 
ftonibus, discordiis 6t controvcrfiis quas adverfus invi- 
ecm habuimus , verbis , faclîs 6r gefribus , usqitc in ho- 
diernum diem , ex caulïs quibusfurtquc. Et dcbcat 
eciam fublate elle total -'ter omnes adioncs Se impeticio 
nés quas ex nobis pars altéra ad reliquat» pro fuis Ter- 
ris, hominibus feu bonis, u s que iu prefeurfa tempor* 
habuit quovismodo, propter quod ad firmatn fecuiirx- 
tem, perpétuai» Se intégrât» Habilitâtes» ejusdem Ami- 
eide 6c Kecouciliacionis, nos predide Partes fpopon- 
dimus, 6c promilimus altrrutnmi per fidein noliram 6c 
verbis di,’.nitatum nortrorom Ptinclpaïuum, ac pro co 
eciam ad Sando* juravimus juramemis corporalibus 
I Sacrofar.rt.s Ewangcliîs, ac ligno lande Ouck mani- 
' bus nortris radis, quod n eutra Parciuin litigioll-, tel 
{ contra alteri us Partis volunucn». ad ejusdem altcrius 
I Partis Terras ncc Homînes Prinriparus nec Dominia, 

Liberrates , Jura, Dignitates , nec Honores, quos 6c quas 
nunc habet 6c poffidfct vcl acquirct împofterunt ubicum- 
j que fituentur , vcl qurousrunque CenfcaiitUr nominl- 
! bus, ullis umquam temporibas conari , feu ipfam ia 
eis Jcm debi licare, dampnificarc dcbcbïc , aut per s ias ali- 

I quas impedite, 6c ccum nulli coufuierc auxiliari vel 
GOOtendre, tacite Vd expteffi:, qui IpÛlB ia hiiv quo- 
vismodo veliet aggravuie, olfcndcrc sel angariare, 

1 omni dolo 6c fraude penîtus circumfcriptis. Et in pet- 
\ mirtôrum omnium 6c iingulorum tellimonium evidens 6c 
robur perpetuam. Nos Karolus Rom.inorum Jmpera- 
tor. Nos Wencicllaus Rex Boem., 6t Nos Johan- 
nes Marchio Moravie predidi , pro nobis 4 nortris 
Heredibus ex uni, Nos quoque Ludowicus Kex Un- 
garie, 4 nos Kvdolffot, Albertus 4 Lcupoldus, Du- 
ces Auilric prenotati, pro nobis Si noilris HcrcdibtU 
parte ab altéra, ut ppedicitur. Sigilla nolira pendi ficcl* 
mus ad prelèntes. Adam 4 datum Brunne in die fanc- 
tc Scolaflice Virgînis, Anne» Domini MUIclîtno tre- 
centefimo fcxagciimo quarto. 

Imper. Rex Boem. Marchio Morav. Rex Unear- 
(L-S.) (L.b.) (L.S.) (L.S.) 

Dux Rtu. Dux Ai bek. Dui Leup. 

(L.b.J ( L.S. J (L-b.) 


XXVIII. 

t > Pax 6? Rccosuliatiû inter Carolum IV. Im- 
1 3 °4* peratoren » , \V knceh.au m Regem Bckemi<c , 

io.Fcyr. & Joannrm Marebiontm Moravia ab una , 
atquc Luoovicum Rtgetn Ungarix 63 Ru- 
DOLFÜM , Alueutum 6? Leupol- 
Dum Duces Aufirue ab altéra parte. Athm 
Bruntijt in die S. Sibolafiicx Virginis 1 
[ Pièce tirée des Archives Impériales du petit 
Tréfor de la Régence & de la Chambre à 
Vienne.] 

N Os Karolus Dei gracia Romanoram Impc- 
rator femper Augultus. Nos Wcnceflau* eciam 
Dei gracia Kex Isoem. & Marchio Brandembnr- 

f ;en., jam diâi no 11 ri dilfrfi Domini & Patris Karoli 
mperatofis Fflius. Et nos Johannes cadem Dei gra- 
cia Marchio Moravie predidi Domini nortri Impcrato- 
ris Fraxer, pro nobis 4 pro omnibus noilris Hc- 
redibut FiJüs 4 FULxbus ex parte uns, 6c nos Lu* 


XXIX. 

^rbïicrcinidmiq jvnfchai 09U Ntt IV- Wniifchm iû Fevr. 
jÇdtJfer/ 3l5niçd ht ïSebmen / unb ^hauri 
ÇOTargaraf pi îfî.ihrni an ctnciti / tarai fKuMpf) 

2Ilbrfd?t unt Ltipoli) dpcr&fqrn )u OviUntkbl trie 
and) iWarqurcrlstni ju Defftrmth *utî<ni 'ibrilù'/ 
trcqtn ter Succelîion , 1:11 full / ta|; btc cirK 'PatthfD 
chnc £klicbc ifiNêAÿrt'm frire afqrftn 1 bafi aH 
Ntttn Nrciuib uifi iruthe auf bif atibmfartm frürn. 

C^fben ,îu Unirai an ber Jjfnligfii ^unqfrau Scho- 
brtica "Xag 1 }<*+. [Londorpii, Ait» pu- 
blica Tom. 1 V. Cap. XC. pag. 6ip. col. t.] 

C’cfl- à-dire, 

Union Héréditaire entre Charles IV. Empe- 
reur des Romains , Wenceslas Rai de Re- 
beme , & Jean Markgrave de Moravie d'une 
fart , (3 h* Frètes Anhidnes d'Autriche 

F } Rodol* 
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Anno 

1 î 6 4 - 


CORPS D I P L O M A T I Q.U E 


'Rodolphe, Albut ÿ I.eopoli», 
avec M a R ou t. rite leur Saur d'autre part, 
touchant leurs refpeïlhts Succédons j en telle for- 
te que les fgrvrvatts devront fucceder aux défunts 
dans leurs Biens , Terres 6? Seigneuries , au dé- 
faut d Hoirs légitimes. Fait à Btin le jour de 
Ste. Scbolajliqttc i 364. 

Oflrt3 r CWH pmi 0*«td tentai Sôro#er Xanfrt/ «PM» 
ra tc^iXod^/îBir l 5kntc|ll,iii* ou* i'on0ottte0n.i> 
Nn 5Èôma ju ©opinai / unb 'lilitragriif |u ©ranNnburg / Nf 
tNam.intm unfae lutta 2 Mttcr& XuTfcr £orie i^otiiu / unnb 
21** ^pjwinncé wn NfltlNn 0oüfe 0n,iNn 3)i.»rggT.iff ju 
fÿlalimti/btffilbtii itnSnr^ Nfi Saufat! "©tuNt on cinwi ibal/ 
unnb 3B«i Suûelph 'XltTfdït unnb lcopplb(îM>rti&n7i*pn 0 ot= 
rtf 0*abtit jjcrçogcn tu iSdlcTKtdv ',u igftier t ju Xarnbftn/ 
lit Çrmn/ auff ber 2Buibif[N« iDî.iTcf / unb ;u ^'Sjrtawtp / 
0catfn \\s ÎJabfpurg / ju ïmol / ju l'firb/iu Xnhirg/tfliarg* 
ÿrafat îu S?ar^iu' / unb 'j)îarc?^ittcii ju iSlfa# t unb 3Jur 


V&nfrit/ uni* 0r.ty»i ju ïrrpl / «. Un ban anban {fcil/ 
©cuHni uiinb tbun funb vpn Nrbcn îlmlni offimtli* mit bu* 
film ©tuff .iCI ai N-nai t bit dm Irfcn oNt hértn/ nun unb bnu 
na* ptriijltdv bofr nu* ■Cttbmmg unb 0 ffdndit Nfl 

ÏUiüikl'fi^n 0 ? b<o / irir btpbat balbai birrd' <>î«ttur / unnb 
iw* Nr ©tbulirt/iNgtn Ne 0 cfitil«bti 5 fttli* j:i nniiitbtr $<- 
fférny 111 fcld'tv mafi y jtbivcbn- -iljnl limer une / unb 
vafiiht ota ctvïtd>: inba-ïrNn/ bj Nr Nu anbrru allt fane 
InnNi-Jtirf^ntlmn jmb y^aifiNiflttn/ bit i£r iilfo himtr ibm 
ht^y bitli* phrw ffatt uoniiai feflt/ fur ail anbtr fait y bar» 
utnfcoi \V'-.r if>n auff boiNn i. Ni loi n.i* «met NtrathcmiJ mit 
.rtcNat QUiflai/ Sa*/ SSMUtn unb 0un|t/ aller unferrr fort» 
fim/ liuib-Sjtrm ! iXitttrn unb Xntdu/ ©urgent unb iaiibfitf» 


tbun Mm/ no* n»&n/ unb «0* nwnanb g*dcn/ fo twroy AnNO 
Nt*ttnwoit/ cbn aOtejcf*eN/ Unb wrw*ai tins au* NM* 
brrMi 'ÎNptai/Hi bon gîatimni/olA ju»rt/V>l*er'au(iitig unb *304* 
iJünb / bœurt 58 ir in ban ffiabmm ait barrer / jtbwtbtt 
Àhol Nmi* fonuntn/ unb ftiraba» iu«Ptm/ bn^jrit bnrfe 
(ijfiniwmtitJ / £>rbtmn^ unnb 0nb bqaijftn / nx^-m / cNr Nui 
Kbnxfcr îNil bai iinbtrn unretli* uuab uirbiUi* bvirfHiibtr «» 

Niiebt \jSxi oNr/ bap (*it m*t rrbli*/ unb rc*t b<ftb*m 
resirtn/ unnb imbarfn^n au* Narumoi J^ül|T unb Sa* a&tr 
©nfUidni nnnb SBmlubm iXitWtr / PU*ttii unb 0aittn / 
fonbali* bai iXtdttn / bafl 1n.u1 vtrffljrtai urnib mmutyrtai 
Iturtn ju ijiilpf renuna / unb iwNt *r 0 o«N fut / unb bai 
‘Sain/ bae (pri*</ virjaiNui^/ bit gantm l'trf^r iwfct/ Qt& 

$t'ot bann ffmfruba vor / unnb ad .utbtr ©ctfrli* mb ^tltli* 
gcf*n*tn unnb unjfftfTKbtn / atfltfftai unb un^tffirai/ fun= 
bm unb iDifunbtn/ ;Kt*toi./ ^trNuni; 0ca»nNutn altai Qanb* 
wjkn unb CStitHai/ bit 2&ir mm ^abtn/ obtr berna* janm 
»tcn moditcn/ brnnit wir auff btpbai îbtilm/ c&ar jaiumb von 
unftrtiwijai / tmbtr Ntfe iltrffrobim^/ ©onadjanlfl/ ùibi 
nifwj unb 0aab/ aO/ jtgli* obtr bn>Nn ïfdltn iimner tbmi 
mudnm / tn fnnan nxj unb iraft/ bit @0# per f*/ bai» irir 
nuff ubiuebcrn 'îb«l<n té fdbf vtr^o|fai/ urnib nnuior bam» 


«tr/ irmUnb üllarq^.i/tn ju ^ranbaiburg / £trÇo$jn ob uni» CTN,, / w^n.,hln ùw af <ZJT,., 


ob un fer jtbiMbcr "îbal/ rtnnabln ftuiai !®ritf gtgtbai bat / 
fbtT hiroivid) fanai ottbai/ bu mba btcfe Èmrcibm / SkinMbt» 
nuf / ôrbnuit^ unb &aab in fcrnai wArtn/ hijtfcijrii 
rw| / unti'idfij/ tob unb abftm/ tmb rtm jftafft babai no* «t» 
iwnnen M, 

5 Bann ÎBtr fk in fol*a 0 tf 4 ii*t/mtt biefanSSntff/ nn|fén> 
(id;ai ■Xl'n.*ui/ wrmdjttn/ tôbcrn unb twbtrruifm g.in(li* / 
unbfo! affan bttltr fBritf/ unb N fia» gltiiNn/ l'or'iniB n.Ki> 
allai mtbtmi8nt#m/b« Nt«r «rmlxii Nrülxai f infftTKr^rairt 
J.uiçhd' uni ovict Ncilvn/ ol>n< aOt ©tfithrt unb ‘XcatliA/ rotr 
btr votijtn.iittt Xarfirr i£orl ÎKotn. fabai nuri> aU on 6îoiuW*cr 
.^anjtr ivifjcntli*/ mit Sitcfalidjtr a^awilâttfdvr 31 îa*t vofl* 
foinuiaitlid> buff« l’orgtfdxubcnt 0fiiuîcbt / firbiuin^ unnb 
@aab / burd' '^ntNntf iriBoi/ unnb ut mante jutat/naè tXatfj 


bC* n^njan^ imbigwbtc^^ | 

■Ml. v ' ' Niiunuhl bm uni? irnhrrn / hmirr r H\irim î^rkAn^t i imim. < 


EU^I'tirfn/ mit dla OrbnmM unnb «Btfcbabatbat/ .. ... 
îaSortcn/'Batfm «nb 0tbnb/ Ne na* (ôfi|Hidxn unb îLWIti 
lidxn îîed'tai / unb 0avpfinÇK««n/ unnb n.i* fantrla? ianb 
Ç-inai unnb .Çraibt'tai Mrju atbaret / au on anbtr jttfan Ija» 
bai/ rtdte unnb wbli*/ fcJdti? 0tma*re / l>rbnimçt unb 
0abt/ ale hitiw* bcfdnfoi if}/ b.t* ifl ju mrrtfot/ ob té $t= 
fdx.N/ Nirur 0o tt Uf ) Nif reu Nt w^fiiiu«ai tarifer (Tari 
von îXpm/XMiui îPaittf lau» von '©opinai/ ûJlarjijraffai 3b ] 
bannie i*on üJl'ibrrra/ unnb uiiftr tlslidx Xmb/ ald ôobnt 
unnb îôibtcr/ bit wir min babai/ obtr fiirbaf ^nmnncn / unb 
vcrfi'iN'-m ol-nt CflvlicN jttbe»i£rbtn/ imb aud' ob bkfdbtn tinr 
fer Xmb iaW -2 f Wn gtirutnoi / 110* furbajî obnelfNIichtltibdî 
(Srbin vanibrcn/ unnb unfa ianb alfo/ rtd.K ioW^rfccn/bit 
von Itiw 1 îniftin Xuibim / unb !<inbd*.tinNni fonu ntn inécb> 
tm/ igrblov ivûrbtn / baf bann ail unfir ablidi 'jiirjltntbuui/ 
ianb unb jjtnf**i|ït<n ©ttj muib ©tabtt/ toi* unb 0uttr/ 
bit HHir nui haNn/ cNt futbafi (^fivnnttn / aboi/ imub gt» 
falTai fbiitn mit «tanfttti SttlM/ ouf bit i*prgtiwntoi S?trf>ogai 
ivn iMkmu* / Nt fNntn.in«n iPîitrvjaTrtoaiy 3&” 
fur / tmb aujf aBt 3btf inbe.ifrbai/ vrcbn tmb {odscr/ bit 
ilma» 00» atbtn mugy unb .îutf tafilNn .Snib/SmNe^tnb/ 
nadi ban rnhai (^f.innncn arigiid'/ bit von 3Nan fob foin* 
mai môatn/ olnit ot/fO jtfcbt/ unnb jirglndxr îtvt^ bnnribtr/ 
fprfdvn 2Jir tmb tvoflai / ^Bir bit mgaMnttn ipet^eatn von 
Of1tffrart’/fc« tb«t.'ii,inttn îSJiiraartbttu / 3fcrt tchridct / ob 
Nt* *W*bt/ Nie 0ÙB buidi font 0nab ivoiN/ Nif ®ir/ 
unb btr ;Durd'lând ng .Çurfl / S?trs lubivig Sonia ni ltiigam/ 
miftr luter '©tuber/ 1111b bit Jjwbactiornt ijrau Somam fttiu . 
y) l'un a / unît N. 57«ls<bonif ^livibab/njajünb ^tr^og fet tf< ' ^ - - 

fane von litiqani font ? ©tubtm îodita / unftr Iitbt vâdnKrttr / 
abaicngni m* ivr|îiirb<n/ ohnt jgNItd't itibèn^tbtn/imb ■&« 
aiif Nnf-lNn unfre Huiltf/ Jcu-^Tbat (javonnai / bit furthig 
chitc labe^rbai / bit von Une/ unfan Smbd/ muibSinbs* 

SuibTu fouuntn mô*ttn/0THof itnirboiy bafi Nmn aU unfr 


bajuinabl bm une trabnm/ bq*a 2Bitlai vaNUigt/ wguw/ 
baw»t«y Nfir|hgt/ bttîattigt/ rct^e imbvtii/ fatcf unb ttdt* 
U*/m«uiintti/boixbToiyb<fr|iqni uimi bt*Kinwnaud'fi5r ime 
unb unjo-f 91 a*fonui:tn an bm Jbdl. Sa* avi'gli* mu biefan 
83nt(f m alla btr uwf aie iwartchricbm iü/obnfaOt atfdjrN/ 
unb ob te ivArt/ Nifi rein Sitjitfrli* 0 <nç oba Stdtÿ Nt nun 
fhmNn imb gd.+rubtn finb/ obtr Ixtna* jhmbtn rninbatfd.nit* 
bai nvrboi y iwbtt Ntft vcrat(<l , nfbai< unftrt 0 mui.bmuf / 
Orbrooig imb (ôiuibm in tamn tvea voîliglid? oNr btç thnltn 
ivirrtn/ Nt thon 3 B-ir ab/ îribtrruffin unb iKmdntn fie / in 
bttfai (g.idxii mit unftm Surfalid-oi 0 awlty amibli* uni 
awglid'/ in ganÇt unnb wfU ©tauigfaty uiijtrtrodjtn Nnli 
imb adwlfm rmb/aOcr ba maf ale vorgtfdrifbai unb btf*a* 
Nn tfl/ obn .lût gtftbrt/ barumb non bmicn -tNiltn gtfu<tm 
ÎBtr ftfh^itb bop llufmi ijiilNn/ unnb attm unftm (fkifBii^xn 
unnb yBdiluNn Jurfltn / -praelatai/ 0 raflai/^rq»Nn<n/ 
'À^mfhtnai/ fanbberm/ Sittan unnbSntd>tm/©uracmin& 
lanbfirtm/ auff bai *<inb unb m lètabtai/ unb aCfm imftm 
llmrrtlxuttn/ ut nxltbait itxfm tmb mit fk gtnanb fainby 6 a# 
fk bit l'oraawnNt Unfrrt 0 aiuidmiîf / Crfcmma unb 0 aa 6 
auff foldi 0tf*i*t ale vorgtfd;ntNn fttiut/ Itbcn unnb fdmx= 
Nn ju toi jç.-rligen/ fiat ;u b>dKH unb ju veafuhrni ganulid'/ 
nninn te fit fcKulbm rompt/ obnt aire \lMNrrtb unb 0 cfihrb/ 
unb banunb fo gtbm 2 iir in offrnrn pa|ïigtltm ©ntff/ ûimb 
barubrr ju tin llfjrhmb unnb irafireu awgtn jtlhmg/ aKa btr 
vorgtfdTirNimi Orbmtng uitb i^.id>n baNn Ni vorat» 
namen Saifftr / i£«ri ju Som/ Sônig ^aiufil.iuV ;u ©à* 


iJRflraaraff 3 c 
un)êrt ®rbat unb erbpp£rl 


.oNmncd iwt üMtm/ fur Uns/ a.. 
_ . _ cNn/ aie rorjtfcbndxn ifi an oikh 
d>ol/ unb wir bit tbtgmanNtn Stibolpf)/ 'aibrolf unb feo» 
pol b/ 0tbtuNr/ fttrbogtn^u Offtarrod’ / unb Ut atnanNe 
gRargantb/itp ^rditwfler fur Une/na unlmigrbai uiibffrbf- 
(?rben/ ale vorgtfd'ntlxn fkhet/ an ban .uibau ïbnl itnfae 




t?tâbt/ fiutb unb fâuttr/ bit nnr bit vorgnunttf Ço-Çogoi 
m Cvikrmd'/ unb b« ^R<irgar«b.i unfa ^rd-irclkr/ nun fa- 
baiyoNr htma* ^tivi)iiiat/$rbai unb gtf.illtn folirn mit allai 
unb aanbai ;Xid'tm / auff bit voratiMnit / Sanfa ffarln 
vmi Som 1 Seing 'jytitiùl.iufrn von ©obaimbai/ unb ®larg> 
awff 3oboim<*~von 'OT.ibrtm/ tmb 3 br aüa iobe^Nn y 
Ç-ohn unb iôdttfr / unb auff btrfdbtn Sinb unb Su»b«Xinby 
n.id' Ni» rtrfctm iéMtnnun nrigluf’ / bu von 31 > Kin * nl> , 
mai niôgai t ohu aUtd gcftfir/ ba* mit foldvin unttrjd'ab/Ni^ 
auff Lyi'Nii ïbttlai icgli* unfa ianbiuiô it ml»/ f?nNriidMtv{'iiK ? 
Ni viffflüaty Nnbat'foOai atiglidv btn allai bfiun St*tai / 
fÇra*dfmy Wnnbcny urnib auttn 0 ow>bnNtioi/ Ne (£it cou 
'Alla gdmM/ unnb i>agfîiM*t bnbm/ ohnt aHtgcftbtN;'$jr 
h.tNn and' m ban Jlabmm auff beçbtn ïbalni roifumli* fur 
une ffibfi / uni fur ali inifr tfrbaiy unb (ïrNe^tNny aie 
r« Nfd^iNn tfl/nwgtid» gtfdnvortny lablidi CSpb ju Nnjjqt» 
l«gaimit aat^pftrfiaîjj.inbaty auff Nte l^tflig Ifisingcliuiny 
uub .nid' atlobef mit rniîrm irAïun/ unnb mit Nn f 3 iMtai un» 
ftrtr ,Jiîrttli*ai 'SÜttigf fit / ba# %®ir auff jifriwNm INil 
IPiba bi.'ffo i-or^dthKfwKe afinrttbraûf t rwbcr mit 0<nd>t/ 
nod» ohm 0 tnèty no* ln fnnai anbem i 5 a dbat/ Ne Si*» 
wtf / ont ba jt*8«/ b<«*l»*/ no* offuuli* mmuKiaubt 


ï^tiligtit 3 ioigffauta> îag S. Scholafhca . Unftté Sapfd-e 
oiirie Sti*e / in btn 1 î. uub N# Xmffo:tbumb$ im 9tai 
3 <*r. 

XXX. 

Caroli Franeorttm Regis Cenfrmatio Doua- x.Juin. 
tienis de Ducat u Burgundia: , per Joannim 
ftiitm Patrem , ejus Fratri Philifpo fiél.e. 

Dat. in Lupara propi Parifios 1. ’Junii 1 
[Voycr-lu ci-dcvant pag-4L“44. fous le 6 . Sep- 
tembre îjtfj.} 

XXXI. 

Traité de Mariage entre Eihion Comte de Cam- 1 p, Oft. 
bridge t Fils /TEdouard III. Roi d'Angle- 
terre 


DU DROIT DES GENS. 
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ttrrt , 6f Marguerite Dncbeffe de Bout - I Et, fe la dire Conte de Haynnau fiift au dît Mon* 
Tille de Louis Cornu de Flandrei ! fi . eur EsnWn * P™ la «"«£« dcilutdirc 

. .. > -, : Ii aura Ar îmir la Air»* Ihmr de Hureoiene. s’i 


li aura 4 devra avoir la dite Dame de Burgoigne, s’il 
li plaitn, la dite Conte deHaynau, en laifaru la Conte 
de Pontliicu A chai I tel , (ans que demander ne réclamer 
aucun Droit a cauie de fa dite Doyare. 

1 fi m , parmy le dit iviariage a promis le dit Roy, 
A loyal ment eu covcirt, de paicr, ou taire paver, au 
dit Conte, ou a l'on certain Député, en la Ville de 
Bruges, au jour dcfTusdir , cent mille Francs, & a la 
^(te de Saint Michict, lors prochain en tuant, trente 
& fept mill Frank s, A a la FeUc de Saint Michel, a- 
donc prochain enfuant, trente & oyt milles Frank», 
ticlx corne dcllus, pour ent taire A disposer a fa fran- 
che volume. 

i T t m , cil accorde A promis le dit Comte, fi avant 
corne la choie lui touche, ou poct touchicr.qui la dite 
Dame de üourgoigne, fa fille, aura A devra avoir Ce 
tenir prefcnteimnt , A tendra en apres, quatorxe mille 
Livrées de Terres, a Tour noys.cn Doyare (c’ert a fla- 
voir) lys mill Livrées de Terre tant en ArtOjf» corne en 
Flandres: A un Chartiel avec quatre mill Livrée* de 
Terre en la Conte de üourgoigne : A unChaftirl avoec 
quatre mill Livrées de Terre en la Duché de Bur- 
goigne- 

f t, fe la Dame d’Artoys moroit devant le dit C onte 
de Flandres, la dite Dame de Burgoicrte aura, joira, 
A poflertera dys mill Livrées de Ferre hcritablc- 
menr. 

Et, fe cas avenoit que la Ducefle de Brabant moruft 
devant la dite Dame d’Artois, & la Cdantcflè de Flan- 
dres , U dite Dame de Burgoigne aura A rendra fi» 
milles Livre* de Terre; dont les quatre milles L ; vres 
lerronr affiles en Brabant , & les autres deux milles 
Livres en Lieu covcnable, ou il plaira au dit Comte, 
Et, 11 enli crtoit que la dite Dame d’Artois moruft 
apres la Duchelfc de Brabarit, A devant les dit Comte 
A Countc/Te de Flandres , la dite Dame de Burgoigne 
n’auroit mie les dites mill Livrées de Terre par Snc- 
ceffion de la dite Dame d’Artoys, mais en aura quatre 
mil! Livrées de Terre. 

Et, lé enli crtoit que la Duché de Brabant efehrirt a 
la dite Dame de Burgoigne, avant la mort du dit Con- 
te, ce, que elle auroir pour caufc de la mort la dite 
Dame d’Artoys , elle laira. 

Et, le tant fcull que le dk Conte de Flandres cufl 
. U Fut (B Mariage, la dite Dame fit Fille aura fou 

dances, toute Jullic-- A Seigneurie, tout Honours, A I Droit Naturel es raiis du dit Conte, 
touz autres choies appartenantes as ditz Lieux, a joir I Et toute la Terre, que devant li fuit baille, ferra de- 
des dites choies hcritablement ; referve, par eiprcfs, 1 duâc a Elle de fou Droit naturel t li quel ell en Flan- 
au dit Rot , ces Hoirs , A SucrelTeun , Rois d’fcnele- I dre* le tien , en Artois le quint , A es autres Paii» 
terre, l’Omage A la Souveraùitc du dit Meffienru* | felonc la cuflume. 


Duc de Brabant (fe. Donné au Cbajiel de De- 
voir le 1 p. Octobre 1 364. [Rymer , Far- 
dera. Convcntioncs , &c. Tom. VI. pag 
44f-J 

A La Reverence de nolhe Seigneur , pour nurrir 
perfait Amour A Concorde pmre Trcshaut Prin- 
ce, Momicur Edward, par la grâce de Dieu, Rolfcn- 
gletcrrc, Seigneur de irland A Aquitaine , A Noble 
A PuÜfant Seigneur, Mcfficur Loys. Countc def lan- 
dre* , Duc de Brabant , Counte de N y vers , A de 
Rccheft, A Sire de Ma]yncs,ieur Hcirs A Succeffours, 
A pour quicte, bien, A profit des Subgin, d’une code 
A d’autre, A de touz les repairanz a les Paris A Sci- 
gnurics de l’une A l’autre, par l’avis A contentement 
des Prelaz . Nobles , A aunes de leur Conflits , 
trettees , parties , A accordées font les chofes delTouz 
eferitez -, 

Primerememt, que le dit Counte de Flandres 
donra, A terra avoir en Mariage, a Noble A ('aillant 
Sirv r Mcfficur Esmon . Counte de Cantcbrigg, filz 
au dit Roi , Dame Margarctc Duchcffe de bourgoigne 
fa Fille. 

Et la fera A foffrera marier an dit Mcfficur Esmon , 
en la Ville de Bruges en Flandres, le Marsdi prochein 
apres la Feftc de l'urifjcaclon de nollrc Dame , pros* 
chein a venir, eu face d’Eselife, par my la Dîspenfà- 
cion lu (filante du Pape A raccomplrflcment des cho- 
fes, accordes a faire pour lors, dont le dit Roi *’ad 
chargez , 

Et dcslors focfFrera que la dit Meflkur Esmon pos- 
fede, A cnjoiife, A liegne la dite Dame en vrai Ma* 
trimoigne, A la governe par nunerc qu’il devra foire 
fa droite Compaigne A Feme, fans y mettre contredit 
ou empêchement en temps avenir. 

Item, «promis, accorde, A convenencez le dit 
Roi au dit Counte, qu’il donra, baillera, A dd aillera 
an dit Meilleur Esmon fon Filz, A a* Hcirs, iflanz 
da dit Mariage, A tranfportera en ealx, a perpétuité, 
toute la Comte de Pouutta) , la Chartiel de Helicourt, 
Caleis, la Countee de tiuyncs, A la Terre de Merk, 
arec toutes les Appartenances , Âttenances, Appcn- 


mon, 4 de fes Hoirs, A le Rcilbrt des Terres A Paii» 
dcffuisdJz, A des Subgiz d’îceux. 

Et plus donra te dit Roi ou dit Mcfficur Esmon , A 
a fe* Hoirs dcffiis touches le Chailel de Kuarcsburgh, 
avec toutes fes Appurtenaocei , de la value de quatre 
mill Franks par An, A le Chartiel fanz pris, tenir A 

K ifldtt. prfiblemeut apres le trespas de ma l>ome la 
oine d’hnglctcrre, cnlemblc lis mill Franks par An 
hcritablement a joir A aircoir, en Englctcrrc,ltiffifiuit» 
ment A prefentem nr, en Ferres, en Rentes, en Fos- 
feffions , A en Seigneuries , 

Et, avec ce, tout le Droit, que le dit Roi a A poer 
avoir, a caufe de la ma Dame la Koine fa Fume, ci 
Countecs de Hcnau , Holand , A Zcland, A en la 
Seigneurie de Fri lé 

Et fi enli fuert que le dit Roi, parTrctec A Accord, 
cuit pour fon Droit des diètes (Journées A Seignuries, 
a (Jo inte de Henau enricremcnt, fi l’aura en Heretagc 
le dit Moniteur Esmon . pour en joier A poflefler lui A 
fes Hcirs deffusdiz, apres le deces A trespas de ladite 
Dame la Roine. 

Et , fî enli avenoit que le dit Roi conqucftat les 
ditz Countee A Seigneurie , fi n’auroit le dit Mon- 
iteur Esmon, fors la Conte de Hunau , a joir corne 
dit ell: 

Et . par queconqe tnanere que la dite Comte de 
H mu viegne a la polfeffion da dit Roi ruedis demorra 
audit Comte de Flandres. A a fes Heirs, Comte de 
Flandres le* Terre* de CcffinrsAde Flourbergh, que 
on dit T erre de débat. 

Item, accorde crt que, par my le dît Marriagc, 
la dite Dame de Burgoigne aura A tendra peifiblemcnt 
a fa vie, pour fon Doatre, la Comte de Pountieu , le 
Chartiel de Helicourt entièrement avoec toutes Honu* 
res, Scigiurici, A Juftices, Chartiaux, Forcrcches, 
A toute* autres choies appertenx A attcosins a U dite 
toute A Cnaiiial. 


Item, cil accorde que, en cas que le dit Comte 
de Flandres aili, en temps a venir, Heir Marte de fon 
Corps en Matrimonfe, queadonques, suret le trespas 
du die Comte de Flandres, le du Moniteur Esmon , a 
caufc de fa Femme, fera A devra crtre content d’avoir 
A prendre , es Paii» du dit Comtce de Flandres, Je 
droit (ie! q’il doit avoir felonc la conitirucion A cous- 
ruine de* Pairs . A plus avant il ne demandra, ne pren- 
dra par quelconque maniéré. 

Et que. avec ce, il ferra A devra ertre eidant loya!- 
ment au ait Hoir Marte , a fauver A garder fon droit 
Heritage, par telc manière, que, le dit Hoir Malle, 
li venu a fon cage, foit famblablement , A par toutes 
les voies qu’il poura , aidant au dit Montreur Esmon, 
A fa Femme, A leur Hcirs, a tenir, pofferter, A joir 
paifiblement quant qo’tl tenront , A devront tenir A 
avoir, par force de ceft prefent Accord, A autrement 
de Droit ou de Coflume , A en ferront toudis aidant» 
4 confortants l’un a l’autre, en toutes leur artairs A 
neceffitcs, corne bon A vrais Amis A Alliez , toarcs- 
foiz que bufoigne fera , A fan 1 fraude A fanz mal 
engin. 

Item, eft accorde que le ait Rdi Mcfficur Elmon, 
ne aucuns de fes Frères, ne demanderont , ne purcha- 
ccront en aucune nfrncre ; par eolx , ne par autres, 
contre le grec du dit Conte de Flandres, a avoir Sei- 
gnourie* Domination, ou Governemem aucun es Paris 
dudit üomeede Flandres, de la Dame fa Mcre ne 
la CounteflV de Flandres, iusqcs a ce que, par droite 
Succeflion, de mort naturclc-, il leur clchcra A le de- 
vront avoir. 

Item , eft accorde que, ff tant feurt que la dite 
Dame de Kurgofene eurt du dit Matrimoqle Heir fe-* 
melle, le dit Heir ne pourra, ne ne devra, eftrc ma- 
riée a nulle Perfone de Mound, fi non par la volumce 
A confentement eiprcfs des diz Roi A Comte, o»t de 
lotir Hoirs : A en tout eu ccnui , qui la devra avoir en 
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CORPS DIPLOMATIQUE 


AnMO Mariage, jurera, accordera, & promettra pour Lui. 

A pour les Hoirs, avant ledit Mariage, les Alliances, 

I.Î 04. A quant que compris «il en ccfl prefent Accord, bavant 
^ corne le lait lui touche, ou pourra toucher, en aucun 
temps a venir, & fana fraude & tons mal engin : A, 
fur ces chofcs, donra de fera avoir eu dit Roi, «St a les 
Heirs, les Lettres Parentes, fcallees de fou Grant Seal, 

k Roi feliuic a lui IcmWablemcm. ] ciprcs" 1*0 mage. Foi, A Service qe le dit Conte de 

Et, (i tant fcull que le dit Meilleur K 5 mon moruft , Flandres a & doit au Roi de France, a l'Empereur, de 
avant la dite Dame de Burgoigiic, li lera la dite Dame ; l'Evcsqc de Lege. 

d? Eargqignc rendue & laitue aler tout a delivre, A «J* Item, il cD accorde que toutes les dites chofcs fer* 
livrée, faut delay ou contredît aucun, au dit Comte, rom acceptez, promiles, & jurez, accordez, A con< 


feront & comxcgardcronr lui uns a l'autre, corne il te- AnNO 
ront leur propres Corps fie i'erfoncs , li avant come , 
ils pounont faire, fanz préjudice des Alliances qu'ils I 3 
ont as autres Fcrlbncs ( c’ett alTavoir) les Alliances qe 
le dit Roi a cuver* le Fapc-, l’Empereur q’orc eft , le 
Roi de France, le Roi d’Elpaigne, fit Johan Duc de 
Bretaigue & Comte de Mountfort; fie fauftutdys, par 


ou a Ion Heir Comte de Flandres , queu part que lui 
plaira, fanz aucune obligation ou promefle de Mar- 
nage, Ou autrement ; faut' tant que, li elle le rolok 
marier , ccllui, qui la prendra en Mariage, devra jurer, 
accorder , A promettre toutes les dites chofcs , tou- 
chantes les Alliaunçcs, A fur ce palier les Lettres, que 
ferrant baillées au dit Roi, fie a fes Heirs; & le dît Roi 
fera a lui femblaMcmcnt, fi corne delfus elt dit, avant 
l’accompIFflement do dit Mariage. 

Item elt accorde que, fi cnli fctift que la dite Da- 
me d'Artois & le Conte de Flandres fon Fil* moris- 
fent. par quoi les Palis, q'îls tienent , efchciircnt au 
dn Moniteur Esmon ,a caufe de la dite Dame de Hut- 

5 oigne, que adonques k dit MdTieur Esmon relcvera 
u Roi de France, rh m ancre q'il appmient les Paiis 
que moeyent du Roialme de France, fanz contredit ou , 
reclamatioD, 


fermez , tant par la Dame U Roiue, le Prince, les aa- 
très Enlans du Roi, par le Comte 4 la Coumeflè de 
Flandres-, fie la Dnchc/Tede Hurgoigne, leur Fille, & 
tou z autres qu’il apperrendra, fie que bon A profitable 
letnMera a l’une Partie A a l’autre, pour ta feurace de* 
toutes tes dites chofcs , A pour l’acomplillèrnent fie 
perfection d'icelles : ou feront A donront les Par- 
ties deflusdircs l’un a l’autre , a leur elpedak Com- 
mis & Députez, en lu dire Ville de Bruges, a jour du 
dit Mariage, Lettres pantculercs o ver tes , feallces de 
leur Granit Sealx, bon es A fuffifantes, & en due for- 
me , A per manerc que le cas requiert , A a toutes A 
icejes , dont les dites Parties fe riegnem peur contenu, 
li lerront toutes les dites Lettres pariées A feellecs en 
la Ville de Bruges quinze jours avant le dit M ar- 
rogé. 

Et tontes certes choies A chcscuo d’icelles les Roi, 

f 'Am. Am S'Iqn/trM Mm M m Æmi , t. rnv.n AmiT, >t,« 


Item , eft accorde que, li tant feuft (que ja n’a- ! A Conte de Flandres, A Meilleur Esmon delFisdit*, 
vienne) que la diâc Darac de Burgoiçne nsornil Cmz , pour culx. A pour leur Heirs, licorne le fait leur tou- 
He«r de ton Corps, on devant le dit Eshkhi, ou que | che, ou po t toucher , Et, par efpecial, l’article du 
le dit Moniteur Esmon moruft devant la dite Dame de f Mariage de) Heir femelle, friante du Mariage de Mon- 


Burgoigne, adonque lera baillée , outre, rendue, A 
delivre, A delahlee, quiptement, A fanz aucun con- 
tredit, ou empefehement, tant au Roi d’Engleterrc, 
come au Conte de Flandres, & a lour Heirs, A as au- 
tres, a qui il appertendra, dedeins nn moye profehrin 
«res la djte mort, toutes les Terres, Paiis, Forreres- 
les, ChaÙeux. A Lieux, qui baillez ferrant a caufe du 
dit Matrimonic, ou efeherront a lui, ou a l'autre, par 
Succcfiion de Heritage, a caufe de Doaire, come au- 
trement. tant es Contes, Terroirs, Paiis, A Seigneu- 
ries de Pontiçu, en Charte! de Helicourt, de Guynnes, 
Calais, Merks, eu Roialme d’Eneletctrc , de Flan- 
dres, d’Artois, de Buisoigne, en Roialme de France, 
A ailloars, queu -part «pis foient aflis, au profit A pour 
oculx, a qui ils apparticncnt a prefent, ou dorient de 
Droit oa de ascune appertenir «m aucun temps a ve- 
nir, referve U Doaire la Dame a la vie , comme dit cil 
perdeiTus. 

Item, eft accorde que, par my te dit Mariage, 
toutes demandes A autres chofcs, que poent dire ou 
avoir clic, en queconque manere que ce loir, entre les 
d:tz, Roi A Coince, avant le jour prefent. dont au- 
cuns contçnctons , queftium, ou debara purroient ave- 
nir en queconque îmncre, en aucun temps a venir, 
rident de tout a nuTcs a néant ; A tontes obligacions 
(s'aucuncs en v al rendues a l'une Partie fit a l'autre, 
autour du dit Mariage 

Et en feront les ditz Roî A Comte, leur Heirs , En- 
fanz, A Subgiz bons, vrais, A loiaux Amys A Alliez, 
A rideront, confrillerom, A conforteront l'un a l’au- 
tre quant requis feront ; A parfaixont A accompliront 
l'un a l'autre, fanz fraude A fanz mal engin, quant que 
compris cft en ceft pcclcftt Accord, 

l i em, eft accorde qoe le dû Roi A lès Enfin* fe- 
ront aidant* A confortant*, quant le «ras avendra, A 
nieller fera, a cooquere, tau ver, A détendre Heritage, 
que doit rfehepir an dû Comte de Flandres . a la 
CoitntcJjc , A a leur Fille, A, par efpecial, la Duchcc 
de Brabant A de Lriiiburgh , A a la Contée de Bur- 
goigne, A par efpecial, au cas que lui Duc deBurgoi- 
gne fevoon aider du donp, que l’Empereur lui a fait 1 
3c la Cpunto de Uurgoljçm:, A pour ce guerroier la 
dke Dame ou fes Heirs; A en ce cas, A en toutz au- 
tres, cidera, cou Ici liera, & confortera l’un a l'autre, 
A gardera . & fufteadra lewir U quiete & le profit, de 
i'uu fir de l’amre, toutefoir A quatitctbiz merter fera, 
envers touz A contre toutes IciFcifonesdcMond, nez 

%T| A i x 

Et garderont le dit Roi. MdEcur Esmon, A fes au- 
tres Eruajiz, A le Conte ae Fiaiidrcs, A fes Heirs, les 
Corps A perionct des uns A des autres, de tout da- 
Ittage A vitem*- ,f / 

Et, s'il* fdeuflent ou pui lient enquerre qne aneune 
aune PerJbnc leur vonfifl mal au grever en Corps ou 
m Biens, par queconque tmzwte, ils les dcltoorberont 
de toute leur puiftaocc, A Gmi mal eugyo, A en fui- 


igc de) Heir femelle, friante du Marfage d 
fieur Esmon A de la Dame de Hurgoigne deriusditz, 
ont promis A en covent l’un a l’autre, en leur toi* , 
feremem , A honour , de perfaire , tenir, accomplir, 
A entériner faut fraude, A fan* male engin, A l’ant 
jamais venir, dire, ne faire, en appert, ne en repoli, 
tiifiblemcut , ne cxpreiTcmetw , aucune chofe al en- 
contre. 

Pt, pour la partie du dit Roi , fi ad promis , ac- 
corde , A j are a lare toute* le* dites chofcs. Noble A 
Fuiilanc > 

Sirejohan Dnc dt Lancaflrt, Fil* an dit Roi, 

Et Mtffstur R, (bord. Comte d'drçmdel & de Suit, 
Et pour la partie do dit Comte de Flandres, 

Nobles Sires, Meflkors, 
lienn dt EUmdres , 

Et Mefftenr Ltyi de N*mnr t 

Les queue Henri A Loys ont fait mettre leur Seal* 
a ces prefeotes. 

Et teurerit A cftoîent prefent, en toutes les chofcs, 
fi come elles font perdeuus récitées, 

Honourables Etres en Dieu» 

William de Wyncejlre , 
firme* de Ety , 

Chancelier, 

Jybdn de B me & de Welles , 

Treforcr, 
d’Engleterre, 
firme k dt Lomndfei , 

Et H illiam de l4 / îrcejlre , 

Fresques : 

Nobles A FuilTant Sire*, 

Hurmbrty dt Htrferd , 

Rebtrt dt Snffali , 

Thomas de Ü x enfer d^ 

Countes : 

Edward y Sir t Dttf enfer , 

Rsnf, Sire de Ntvi/ie , 

Et Henri y Sire de Per ci , 

Rouland y Sire de Pentes, 

Htnn k ScreP B antres, 

Bartbolome de Bmrjfbersbe , 

Sire Willtant de U'ykeham $ Arcbiditkne de Nink ; 
Gardein du prive Seal de le dit Roi, 

Mtflirt 'Jehan de B ranime, Trtferer tCEvtrwyk, 
Gérard de Rafynrhttm, 

Gedefrty de le Utlf , 

Ranf Setgnrntl. 

Et Alttn de BexhnU, 

ChivaJcrs , 

Tesmoigiie* en toutes le* chofcs deffusdites. 


Donne au Chtrtel de Dovoir , le dys A noefisme jour 1 
d’Oâobrc,l’an de grâce mille, tro:sccnz,fcxante A quatre* 
£■ Johan 
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DU DROIT 

ANKO E. Johan de Branketrc, Clerc de laDtocife de Ncc* 
✓ wicx, par les auâoritecs du Fapc 4 de l'Empereur, 
I 304 . tabellion public, pour ce quejco lu prefenr es Enc- 
rions, HromelTes, Covenances,Obiig*dons, Scremeiu, 
4 en rouies les autres chofes défiai recitees & escrito, 
adjoullc tiele condicion, 

Si le* chofes fc lacent 4 iccompliflrnt , d’uoe colle 
& d’autre, Cutz fraude, 4 fant mal engin, as Lieu 
4 termes 4 par inancre 4 forme dédits comprit , 

Et, les via 4 oyz enfi eftre faites, je les ajr mys en 
celle publique forme, par commandemem exprès de 
Koi 4 Conte deiïindiz , 4 a ce mis mon Signe en plus 
grande évidence 4 tesmoignanec de toutes le* chofes 
deflusdites. 


DES GENS. 
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XXXII. 

I 26 f. Sifc^f3((hnc^« M II. jM<PaflfM/ unb feiiw* .£>«!)* 
tîapimtë iSriff/ iwburcti fie 9toibflj*K« 

ti.Janv. ^ui iVtnt. pon Ocfhrrcict) Bcflcn J^êrrnt ®rût*in 
Jgicr|ogai 2 Ilbmt>rai urtï faipriten ton Oefltrmd) 
U)iDcr aile i^rc #ein!x mil aller titrer SJÏiut* in allnn 
iftftMdl rntb fo Dfft fie qeforNrt twttten 1 bentuftebm / 
auc* ihreSefttn fyaat cflrâi ju halreti wrfpmlien , uwl» 
len auc£/tap brrfrd tin eiri^Sîanmifnt^^tfnnnfrf! 
feç/unb bafl fein Ü5if<tcf me angrimiuncit njertcn/cr 
fyibc ti butta ju fwUen Mtynwÿrtn- ÎX 11 . “SBicn an 0 f. 
Xaact&wîai} tjdj. [Hondii Mmopolts Sa- 
lisbargcnlls l'om. I. pag. 164 . d’où l’on a tiré 
cette ricce, qui fê trouve aullî dans Lu ni g, 
Teutlchcs Rcjchs-Archiv. Spicilcg. Ecclei*. ira 
1 . Thril pag- 7 Pl.] 

Ceft-à'dirc, 

Lettres ePA meut II. Evêque de Pajfau & de ; 
fon Chapitre, par Usqueües Us promettent 
(â s'obligent envers Rodolphe Archiduc \ 
et Autriche , 6? envers Albert fc? Léo- 
pold Ducs d'Autriche fes Frcrts , de les ajffttr 
de toutes leurs forces contre leurs Ennemis , dans 
tous les cas de niceffti , & toutes Us fois qu'ils en 
feront requis j comme aufh de leur ouvrir toujours 
leurs Places , Châteaux fc? Forterejfes -, ladite 
Obligation devant pajfer à leurs Succcjfrurs , com- 
me un Statut perpétuel de P Evêché * en forte 
que nul Evêque ne foit refu 6? établi , fan ; en 
promettre robfervation avec ferment. A F senne 
le jour de Ste. Agnès 1 }6f. 

Cflt3r "Xlbre** Bon ©£* 0 * ©eintben ©ifteff ju 'ÏNsffmV 
©efennen unb tyttn fimW cflmtli*/ mit bon ©rrefe/ 
«tileti 6m/ bit «hit fcbaiM/ lefenbt/ ober botenbe lefen/ nu ober 
berna* / 6op mtr mil gutetn :X<ith imb tnti^ ©erbetr.uNimg / 
put* .frtbei mtb gerntmet* i'îutje» unib au* ©cinn*d mtflen 
imftttr ÇerrfdMfft/ imb aller imfcr Untrrthmten/ rur mi/ unb 
fût unfére wacfcfMmntn ©if*o|fe ju 'Paffrnr / «thmiRn unb 


b«l tw ©.u&c/ ofcn ©crabe. rtbet b« iKifrt bi# n>tb<r 
fq?a/ unb mutnr imb roc mtjtr nube «torfjinin (mn/ 

ft> foffm mtr unfrni ivratnanmeii Çcrrtu / irtru igrbnt unb 
inütttfcuunm/ au|f boiplbm gtboltfm fapn/ alfl ImH «mb rr 
bdrumb gtbcffiri twrbt. unb bmben au* rrgijUd' ju bon uw « 
«iitiimtcn ©êhlbbai unb S>n*n a£f< eotl'er fROÊtfMmm OMg* 
ritefx/ banlber/ bar* on Nfie cfuberbot onb ovia Selrtbnutf 
ber obgeftbtibfn 'PtUdtun^/ ^inboiiifléu/ unb imimij/ fa 
ben mtr ber roruaiannt ©tjebof TObmbt/HM bar 'ibamiprobfl/ 
ba îvtbrtitt/ unb 3 <manflid> bit ÆfWbtrin/ b tf CitfNttflP |U 
yaflûy / fur uns unfrr £Hacfjf Mmmn / tu unfêr ntn^/ ururi* 
baraijït* tftftftrortii battit unb aeiuMinncn / unb fejm 
unb nenmai an*/ mu ban ©rieft/ rein unb reblid 1 aütf bad 
an bifnn ©rirf «fdnibat frb«/ fo befcbetbenlidi/ bofi mtr bu 
ffx^n.tnm<n SPiia>o(f/ tbunprebfl/ ®e*itm/ unb bu i£b«’ 
perni geiwintflub/ unb jebli*er befunber/ unfer tw^enaut unb 
Nrfti3 ge^nmjerty Statut, je$uub unffaHlid' acféaioren fwbcn/ 
unb bte ûiuti allé unfere $)?àÉMouunm ](afli*er in ffioea 3la= 
mtn unb 2llefén/ rtm.iffli* fcrtwrm fbCTèii ju ^tltcu/ trarlicb 
imb ijntftlid 1 e|m ©crabe/ unb fulTen n?ir an* fürbajî fdneu/ 
ber iSborbeer pi ^afTitro mirbe/fu unfêr vjatiMung ebtr ©a*m 
unfre ffapteel#/ unb ju jcuier éranine m bemfelben unftrm 
Çavistl/ nod» ju «nfaer -ptruiibie pi 'paifint' mit nanra/ ma 
er fd^rcKiu ban erflm bit fiîr.ijenannf Sutui |u frtlim/ in al* 
1er ber ORaf aW bteret <ief*nben ifl. 2Bam au* ndixl*/ 
ba^ bai Silmumb pi Icbi^ marte/ unb bafelbp uutt 

nxre/ (b fuBen iwr Ne (iKqawnntoj 1^®**'*?/^* 
dMitt/imb janemmUid' Ne e'fwrherm be^SflM«eUS|U ’I' ( i|Tinr/ 
emm unfem •Siit^r^orlierm unfertf ^«ritteld ;u euiem ^i|* 
fbumb intb Qlerrprfa bes «Bijlrhumbr irolMen unb nenuuen/ btt 

Menant Statut ^cfdiroctm fcwb pi balfoi / rntb ber bte 

yprawP S8ifft{>u*nM bann bail unb mnailMb/ imff auff a- 
ntn nJiiffri^ai btfltttni ^fdwff iu •paffinr/ m frl*er ©mbt» 
nu^/ ïmijjiny / imb '2î<rtfe/ au hic ift befd'abtn. Unb feff 
ber ©lïfbiunb unb fflmwfir/ unb au* iwr/ mien fifri|Tttjm 
btflelren ©ffd'eff ju SKuj unb ©am 6tf_ ebe^enanmai ©if» 
tfiumbd pi 'pni'fim' mef?t nnninai/ a fêbipôrt bann btd erfkn/ 
tm^r Statut haltai/ nid ftfrçefd'nben flefite. “ïu* foflen mtr 
fttrvn S^omprrtl/ unb '2Vi(wiif ntt neumiat pi «Jîuj imb 0c* 
mtr ber îhtonprfbtlep unb ©edwp/ er fdhn-crr bann ju btm 
erflen/ tittfër rrr^enant Statur pi (mltcn fd'ltd'frijrli* unb trtn» 
Ii*/ obn ©ewtbe/ au* baba» mit m ban ?îauiai / .tlx* Nirfur 
ror mi/ unfer 9îû*fmmnen/ jefduwrat ai»m IfiWi*en Kibe/ 
ma ongeruran j?miben anff Nid petltg ^rinyeft/ ftik ju ba» 
ben/ ùitb }U wlhtbrm npiaffieb mit ^niifen ïtnren / bi^r 
©mbtmifTe/ 'îmNmjî/ unb •Xinigmnt / 111 oiier ber 3fUifi/ <s\i 
MMefebribai fleb«/ obn ©etttrN/ au* fbaen Me l'orqeinuitieen 
unfer ©ntNjje ijann/ Ne jçerboifen «on £yflerrtt* unb ali ibr 
£fl«id,‘îi>mmen unb ©iben / etryflt* / ta*/ iinfer ©MhJ =baup unb 
mtfer 01a*f ornmen ^frirmetv wrfpretben tmb fri fîtn anwriidv j’or 
aDan ©eitvtli nitb ititreebf / nv mtb main uadîxfi£Hotb ^d'irtn/ 
itld Ne bruffii^nb / Ne wir b.mibtr non ibncn buben / obn aile ©e« 
uerN. aJîttitrfuiJbbeibriefd/ben mtr txmîber sebat/befîjeltmtt 
imfenn .mbangenNii 3nfiegef. Unb mtr ber üD^mprofl/ ber ®e» 
d'mn/ un b Ntd a.mî i£.irrdel sminn^riid' b<o ©eudtwuP I» 
‘TtafTam/ uerKtwi «nb beramen offetiefi*/ nue ban brtefé/îa^ 
Ne t'orjtfd.Ttbne ©inMtup rnib ©elûbté mit tmfmn SBiUtît/ 
®p?m/ imb SÇatlw ^efëheben rfï/ rntb leben midi Ne rt<St pi 
baben/ fÜr wns/ unb afle unfr giaehrommen / m*lqflfef / bey 
bai Kiben/ bjt mtr barwnb cpfdwcren haben/ triifnirlid' / mit 
ami minai /Jitnbtn üü ff bad ij. ffuangelt / rntb bnniber iu tvper 
©tdhtrhat Ntben nnr Ntf efcipnitntai tmftrd £«irttt<ld ‘>^^1/ 
ju uirfao wrâawnfeu fierm ©ifChof îUbtedxd *u ÿdiTam ^n» 
•■atl / aeliai^t »m bifm ©nef. £<r gtben ijï ;u ®ttn an (J. 
fvîiwfrn ion ba t«tli|jen 3tm^aiwn/ nu* t£hnfh ©ebutt 
ij(Sî.34r. 

xxxnr. 


ÎSS * 7 ‘Ü ’ 6 D î'i® Drt 5" un ^ rfr ^nditio Sylvx Rcgalis ditU Kumgswaldc, per xx 
‘^jiTflIicben 2 BtîxN 4 f<«/ «rhaiflên unb wlobai au* nutbie^ 

fou ©r.efê/ tap mtr ben iîtiTd'laid'eiten unb Çodsebcrnen Eomancrum Imperatorem Carolum IV., 
tfür|len/ unferen aneNjen H?mn/ Çenn Xubelfnt / ban mer : 
ten upn ©Otted ©eimben/ grJlwbbtjen pi fieflerrei*/ ju 
&em/ ju Xnrnten / ju tfrain/ Sjcrm anf ber ' 2 Jinbip^«t 


ÜJiar*t/ imb pi 'Portenam/ ©rartn/ ju ijflbfpurg/ pi îp* 
roi/ ju <pfîetbt/ unb ju 5iNirg/ îWmrgrafat ju ©urgaœ/unb 
ianNjpawn m (FIfeffen/ unb prinen ï?o*gebonun ©rubem/ 
unfern gnebigen jjerui/ Tflbreifrmi/ unb Jeupdben/ Jjerbogcn 
ber efiejjtnanfnt ianN/ unb aflcn ibren ©rfcen unb ^luhlorn- 
men/ gefiolffitn frm frnen imb méûen/ filrberlid* imb enbth*/ ! 
mit rtdct tmi« CPîadx/ tu (îflfen tbeen <?ljren/ ^ûrbai/ iXe*» i « _ . r 

un/ unb ,frummat/ mibet aller memgftid'cn/ niniwnN «ud. ^ fnt T , . m P cmor ««niper Augufias 4 BohennsRcx, 


Communitati Zïtuvicnlî pro quingtntis fexagenis 
Grofforum Pragenfium faQa. Prague 7 . Kaltnd. 
Alors il ( 1 ) 1 \6f. [Christ. Godop. 
H o f m a n n u s, in Appendice Diplomat.atque 
Documcntor. Htlloriaro Lufatiz illultnuitium, 
Tom. IV. Scriptor. Lufattcor. pag. tfip.J 


^ A r o l u s I V. divin* fâvente elemeneia Rotruno* 


S oimnen/ tmmn in Np ?îot(i geis*i*iff/ unb mir Nttianb wn n<XUTn t^'^us tenore pr*fcnnum umverfis. ecfî not- 
gruoTbot tmb «mant merben/ oyn allé* t*eriieheti/urb bap I tr * Mtjcflant circumfpcéla benignitas aniverfomm fa- 
iptr i^inen au* afle unfer ©eflen offm NiNn fuKnt / i« ,tCtn : luti de innata libi clementia drgoâtur intendere, nd ilia 
unb 0îw lyti / dm ©etterfce. '£»o* Ni Ntl n»r 1 t*mcn prscipue ex qazdarn fpecûlis favoris incHnatiu- 


ibeer innb ^negen unb 3îwlyn/olm'©eva-b<. ihi* Nitra mir 
mJbtdwlBunbenufi nniRriUt* wntebaN tmb audgerimnmen un» ne 


nen prscipue ex qoadam Ipecia 
meoiiari inclinatur, qusCivitatum atque UmVcrfi- 


pm tmligen ©.«rem ben ®ab|î/ in <tflen ©eif?li*fn (S.tÂen/ 
nid Nid NOi* ip. Sowt abor femanb/ ber utw angebort/ 
imber Ne nongm rntflru 5>errcn / ^rr^oaen Subolfen/ fetn©ru* 
beT / *r ÇrlKTi / ebtr *t 0f.t*founnen / obe miber Ne *ten 

VS!. VÜSS ” i - S»; hïüüüïfc Fia.-* 

Ninn non ben tutfam rnimw unb £Re*t if> m/ na* ©elegen» iP re<td< i'aô* mime, <it fepttoou. cdwm.j 

1 ou. IL r A R T. I. I 


tatum utiütatcm rcfpiciunt 4 profeâum i p/<fèrtitn 
G illarum , 

fi) l< ex tu quai* D»:< «£ U plai vtiyr, au relie de este Fiecr, 
ya celle d* U Confimurton Au Roi HmuJU. t nuis l’une au I' 


Anno 

136 J. 


Fcvr. 



î° 


CORPS DIPLOMATIQUE 


ANNO W^nwn, qoas internerai* fidei immota conftantia flc in- 
dcfeili laborit grata obfcquia Claris tcltimoniis rccom- 
I3 O J* rendant. Sanc coniidexatis multiplicibus lludrolis ob* 
fequiîs f quibas Judex , Jurati , touque Communius 
CJIvitaxis Zictavicnlis follicita probrtatc nollrz Cellîtu* 
dini plie utile noscuntur, & tanta uberius piaccre potc- 
runt in fucurum. quant» fe a nullro culmine pcrfyexe* 
rint gâter od us profecutos, iplis de Communiât! Civi- 
ttuis prxcedcruc animo deliberaro, Principum, Üaro- 
num ac Hroccrum nollrorum accedente conlilio, non 
per errorem aut improvidc, fed de certa noltra feien- 
ria Syjvam noflram Rcgalcm , diâam Kmaigswide , 
fîum inter Villas Heinnehsdort}' & Od»witi , Z t- 
ta vieillis Diftriétus rite ac rationabiliter vendidimus, 
cum omnibus lignis Itantibus crcscenübus, viridibus, 
aridis, jacentibus & aliis quibuscunquc, cutn venationi- 
bas,aucupatKinibus, mellicidiis, pratis, pascuis, aquis 
aquarumre drcnrlibas, piscaturis 4 omnibus fuis perti- 
nentiis, quibutcunque lpcciabbus nominari poterunt 
vocabulis, prout in fuis limitibas de gradibus circum- 
fercmialiter didinâa etiftit, ac prout Nos, Progcnho- 
res noftri, Kegcs Bohemi* illam hue usque poflcdiflc 
dignoscîmus , pro quingentis fexagenis grolTorum Pra- 
genlium numeratis ctfcaualitcr flt folutls. Captantes 
igiturex prefato venditioni» contraâu fupradiâ* GW- 
taxis Zittavietüis conditkxtem ticri meliorem, Sylvam 
prcdiâam cum omnibus fuis pertineittiis fuperius ei- 
prcilâtis & non expreilatis , lupra nominatis Judici , 
Juratis, ac toti Communitati prxtat* Civitatis conce- 
dimus , conferimus & auâoritate Regia Bohcmt* ap- 
propriamuv habendam , tuendam, polfidcndam, ac in 
fuos ufus de utilitates, prout iplis congrucntius fle me- 
lius expedirç videbitur, libère convcrtcndam perpetuis 
temponbas alfururis; volcntes nihilominus iplis eandem 
Sylvam evinccre.liberare, & ab impugnationibus ac ar- 
reftationibus quorumlibct cujuscunquc ctiam (taxas 
przcmincntiz aut condition!» exiftant, cfftâuallter dis- 
brigarc. Mandainus igttur univerfis ac (îngulis Burg- 
gruviis , Camcrarii» , Sub-Camcrariis, Capitancis, Offi- 
cialibus, Judicibus atque omnibus, ad quorum notitiam 
przfcntes pervenerint, fidelibus noftris dilcâis, gratiz 
noilrz fubobtcntu.quarcnus banc paginant nollrz vendi- 
tionis , conccffiotiis feu collationis de appropriation!* 
nullaxenus infringerc przlumant, aur ulu remerario 
contraire. Si quis autein contra hanc paginam fle nos- 
trum mandaium quicquam attentarc pTziumlêrit, in- 


przfentium fub majorl ooftro Sigillo teftimomo Litc- 
rarum. 

Datum Prag», Anno Domini millcfimo, treccnte- 
lîmo, fcxagclimu quinto XIV. Calend- Martii Regni 
nollri anno fccuodo. 

XXXIV. 

StrWmtorfitf umfcfcn benen t>rn> Stofttn/ Œmflhvg/ 
QÔwmd uat>©ptçr ;u gcincmfclwiftlidjon 3 x»f'raitt 
unb ÎJmbcçbwunfl mtocc dfc$fUftUtyt Wmxtlt. (St* 
fcljcljen iu Qbciifcnburg oin îtottncrflaq iwcb bon 
v 5 c*mtraq iSatUore. ij6j. [Lehmanni Chro- 
nicon Spireulc Libr. VII. Cap. LU. pag. 716. 
col. 1. ] 

Ce (l- à-dire , 

Trahi entre tes trois Filles Je Strasbourg, 
Je Wormj, Je Spire four kur commune 
aff.fi tnce U déftnfe contre toute bofiiUté (fi vio- 
lence injufie. j 1 IFcifftnburg le Jeudi après le 
Dimanche Cantate. 1 $df. 

91 < 30 t*xd Btomat / ‘Xnxn. 3 Bit bu SKntbt «•*> SBttr» 
J ga gniKtnbd'ot brr ètâtK von ©ttafibura/ 2Borutd imb 
fepirr/ tbmt runt» uflai Dtn/ bit birfm Wntf WKitt obtr bû- 
rtnt Itfrn/ wir bnrth funblidx OTotbburfft/ ÿît^/ ^nbn» 
unb .Çniminm unfrr tgtatxr unb SBurqa qnnrmhdfn/ uns jn* 
fiunnun bum tionadt unb wtbtmbcn/ mit ben (frben/ btr twr 
but ton «tbnn Isafcem/ von ban loge al« birtt ©ntf gebtn qt 
bifi \u ©.iJRortntd ^agr Nr aîtfmtd'fî ftmtmrt/unb von ban* 
(ellitn ûRarnnd î«ig< itbtf bri 3‘*b^/ bit barnacb 
nücmrtf'ii fommmt/ ont ilitTtrMfi/ tmt fo goRuirr fiStfcttibai* 
hrit / ‘,yiîm*o«fn unb 2Vrl>unbnuff<n/ <tld banitd' gddritbai 
rtrlq/ bfl^ imr rinanbti qctnnvbibai gtrattai unb fKÿolftai fol» 
lm tmb tvoUat ffai / ju ùOet bm fCtùgm/ bit trir m btm Bp 
fltnanttn 3itl anvirairm obrr uns? «utfalitnt / von nxtnt bu? ht» 
Klv/ ont «flt ©tfcrbt. (3ffdvhc/ bafi nm bu vorgmontc bnc 
lètitbtt/ obtr btfvoa timor tort von befftfbai Tfngrtftd ivtgt» 
twbtrmn inrqrentftn tvnrbtm/ vwi toi lit rut bnrt ^abdiib* 
nuji gtfèhtbigx bAnt/ uff bat unb uff bie foOm tvit bit twrgt» 
nantt trfûbtt uff txn gijb lebolffat pu in allt ’SJift ulo ;a ben 


‘ Âxkgtn/ bit jw in ban vorgatanitn 3icl gnoamen ; unb fêl 

dignationcnt ttoftram gravi ffintam , & cnm hac pœnam ^ ^, nn i, mnif b«fd i imtm/Ntg fit frrtcfce/ 

«n.om fcii.jnmum grororam Fr.genli«in H no.cn, « r . lwI S u |«n ,K 9 <n/ en, «Xftrfe. èù 
IncmiffiMliter incurfurum. Quarum mcdictatcm Re- - 1 *- 

gali noftr* Camcre . & aliam mcdictatcm praefatæ Ci* 
vitati annumerari paflis, applicari volumus & pratfenti- 
bos dedaramus , Przfcntiunt fub noflrx Majcftatis Si- 
gillo teflimonio Litterarum. Datum Prage anno Do- 
xnini miltetimo , trccentelimo, fetagefimo quinto, In- 
diâione 111. Vli. Kalcndar. Mardi Kcgnarutn nollro- 
rum anno decitno nono , Itnpciii vero dccimo. 


id.Fcvr. Wr NCKHAt Bebemùe Refis Confirmatio fr recè- 
dent is Fendttionis. Dot. Prag* XIV. Calend. 
Martii ijdf. [Christ. Gonor. Horr- 

M A N N ii s, loco cit. pag. 100.3 

W Emzeslaus Dei Gratia , Bohemi* Rex , Bran- 
denburgcnlium Lu fat 1 & liuditTmcnlis Marchio, 
Silcli* & Luccmburgeufis Dui, 6 t Cornes in Sultx- 
bach. Notutn facimus tcnorc przfentium untvcrfis, 
qnod attendemes multiplicia probiiatis mcrira,^quibus 
mdex & Jurati , nec non tota Communius Ciritatis 
Zittav icn lis Claris telVmoniis commcndantur, nec non 
gnta fidclitatîs obfequia, qnibus noltris Pro^cnitorfbus 
complaccre poterunt & debebunt , ipfis V enditiooi* Con- 
ttaâum de Sylva KumtgtvisUe lira inter Villas Hen- 
richsdortf 6c Oderwiti , Zittavienfis Dillridus, cum 
ScrenifCmo Principe fit Domino, Carolo Rontaitorum 
Impcratorc femper Augofto & Bohemi* Rcgc, lllullri 
Donûno flt Genitore noftro pcrchariflîmo iiiltum, quam 
quidem Sylvam ab eodem Domino flt Gcnitorc noftro 


■ Sritgrt iwgm/ 0 

tfb otrtbt unb ubtranfouiuiCT/ l 20rr fit Ntf bt^an Çrtabt im» 
ter untf gtftNibigt tourbe in ban vorgnwnttn ÿtl von jamunt/ 
tvtr brr tvrrt/ tmb bnf bar 5ntb btrfdbat Stubt/ cbtr bad 
inetirer îbdl in bentftlbat Xatèe fitb uf bai (f pb frfattatt/ bu# 
|k gtfiWMt nxratt ivtbtr ban iVcibtrn/unb bap man jn tmrtdjr 
thrtt/btr folftrn ht onbrrn t^rmtt beholffai fin uf brngpb/gb* 
çtr ^Bift ald tb« Nid Uitrctbt unb btr l*d>iN gtftt'tfcai trat. 
'Disb fcl bit et.ibc bit bu qrfdtMitt ifl / wrboffd'dfptn btr 
nrd^au*fflbT bu ber ifdvibt grfd*rt»tn ifi /baf fit grfd'ifriqt fit/ 
unb fol buniK bie ert.tbt bat « vtrbottfrt afit tvtrb/ ale bave» 
gtfihntben fiti>t/ furberlid;tn unb o|?ik ÎBerjog uf bai (Erb bit 
angnrffm bu bat fdubai ljant gti^rn/ bap rd gtrubut nurbr 
ont aUt (ôtftrbe. Unb fiel aud> bit tStabt btr ci v'erbpffd'aft 
tvirb ale baver gffdudjai fitbt/ b*t<in btr anbtrn l^fflbtt baju 
nwmai/ fit tyfcmu bann d> uf ben gpb/ Nifi |k to .niait rat 
bejmutgm mogent/ inb vanne fit Nui afamtiu/ ivtflid’ titube 
fit N;nn mantm/bu fol batu btbolfftn |în uf btn (£rb/ald bu* 
vor grfttrubtn lieljt fti me allé VBtfttbe. 2Bat auf / bap laïutn 
ber McfNWttm t£tab« beljeinen lèd’abtn thttt m ban vorgt* 
uidbttu 3»!/ beut fou uun m ben veracnantai «rtâbttn feutm 
.ÇaUnfanf gtlwn. llnb tant utich tiiur in btr u-rgmamat 
€trtbu/btrcin botfclbm^cabft fdebigt 1 yrtt/ bat û>H bufeMbt 
unqnrfai/ bu tr intt fotnmrt / in allt bit Ziiifc alo itwr ber 
ièdNib<n gffd, , <htnnxrt/ banafi fo tu ifjr valunbet tvurbvon 
btr qjtabt bu gtfchtbiqt ifl/ ohnt atbt 10tfafct. ®<fd<he aud 1 / 
bafi KinaR/td fjr fem/*Vitter ober Jlntdtf / obtr tvtr rr ifl/btr 
VOTgtnaMrerÊtdbttanrtvrd abat t^cte tn bat rorgmanun 3iln/ 
unb iImk vervoafdmflt rcurbe von ber ®wb< bit tr gtft'tbiger 
Nette/ baf er bas mbaibatc/ n'ibmlvt cr Ninn nu/ uf Nn 
unb uf bit/ fo» wwn btholfcn fin/ aU bavoT gtfibtuten firft/ 
unb nxr ibn ober fit entfceluty buftt c-ba hofet / ober tljn raçcrf 
obtr bûiffet/ mtt portai/ obtr mit ffitrefen/ uf ben unb uf 
bit foUau bit vorgtimrnt vètdbtt bebdfm fin uff ben i£pb/ ut 


duingcntls ftxagcnis groforum Pragcnlîum flt numera- ^ 

hssiT. * gitfisËüisteî/ js S g 

rato animo , rrocerum noûronim acccdente conlilio, 

. & de certa noftra feientia, anâoriratc Rceia approba- 


îus , flt omnes Llteras pti ftll Domini et Gctirtori» 
ollHfoper eodem Contraâu Vcnditionis confeâas, at- 
que eis uadiias ratificamus , flt tcnorc prsfctuiam in 
omnibus fuis tenoribus , jiunâls A claululis de verbo 
ad verbuin, prout priccflenuit , proindc coafinnwaus, 


ban fît Sfcd't h*ilviu obnt aüt i&fcvbt. Q£a0 Xntàrt ,;mb n 
bon vorgnuuttn 3 ul ufntflûnbt/ buweilt bitft 2 uiL>uitbaejl 
menti imb t'Ni einrt ber voriauimen s^tâNr ongcfiMM ober 
txgnftn mûtfce/ ber içtabc fol inan IxK'lffni tin/' datant! un* 
btr 3 tru« utrfiilMKt tvurb. <gtJ i|} aud' neuiblid-cn bertbt / bafi 
bchcin ©wbi ber vorgauntai beier éxaN 6d>ant Çtmn von 
bufir 9 )arbunbtwi|i tvegrn bêtifiai fol fin/ fit fhtin ta Num 
gant. Ttbcu aba/ bail btfrtut iètobi bit wegcnaititn ct.ibte 
bt^aurt 


Anko 

13^. 


U. Mai. 


DU DROIT DES GENS. 


5 1 


A V, v A fcbtnwc j>tr:n tnmrn moite / rm? ber @tdM in ban Sitnfi to 
* fd*t/ far;u fpfloi {*ic antoit ©dbt ntt tofiolfloi fin/ fit djun 

I 2 (}<, ** &HJO (jerrt:. foU aud befiewcu ijerui oto ®tnbc ui 

J ' Mcfr ©(vbiînbniîji cmÿfafiat/ bu iwgtntinttn ©tâbre fbu ri 
tom fiithtUigliÿdi iitoeinfomiatn/ uitt» trinôme Map t? nu? 
*uib fiiit fi/ upjjaumuifii to ©wM wn 2rtoi?e/ Nun «ht Me 
wu -2t>ormPf unb mm ©put &a? totflun ha»/ top fie benu* 
in încfcji SJuitît foaunm uiégeitt/ob< lie *rouflt/3f|b bixh/uMiui 
n>ir bit ©tâbt vwÿiwm ) p ber ber ntrfira ibeil uncer une 
faretfctw bug ça nu? unb gm fr / bod mit ft'lrtoi QVfdeiN/ 
bug fie in Mefan ©«nb yi ber lanÇatr fb fie grnwuK nmbat . 
utic wtrjijj £*lmat/unb auch mit antan XHiiOm Menât fcfl:nf/ 
nie von b;u iw^oiüuttn bnm ©Mtfen Mfinîfm ig/ em©e 
faN. 2Burbe àud cul ©ta# ber pcr-jeuanttr rtier ©c«tt b* 
rnibrrit iiwrtfitbtytop |k tiw du ©f|btb’c lulxttt y; i.nuaKï/barr 
lU^Urti lü^bwi'on©rr<ijdtirg m?i$ Saline/ o:u/ilZ't , rnL’t'- 
briflij ijeliu;/ mtb bit W>rt ©pire bnffig ^iau / «nb nr ns* t JPio 
inutre umj ina» lit auâh nul iniMtu/idrw aile 0tfaM. :Hiûd' 
tt ato to for^ownioi ©tùbte trJtdv f> |u «aiuuu rtnittK/ to 
twrdtutiten ^al to Jjxliiic tor tut ejrfdîrftn wm rA^ifaifcn ; 
©ad:cu/fp fefl uitb ma* tic ©taï-r / bit oie fim-uu îmtx/MV ; 
JJdwe gtipitintn nff üir 5fejB bon bi ber ©MM h; t;: ^îattuü;i ; 
ejetbauba»/ oto obtr biefeux ©tabt tu iRaniena Kit geîKiu, 
ino4 fît M i[>n gtaiimeta ujf ber ©MMtSofitii, 1:.- ulfi> ütmaHi 
irurbf/ in Iclid.vr ©tfd.xibrnfyu / ahs eb cS fie f’ô onjîttJi*/ , 
ol>« ÇcfcrM. ©Mur 'JL'tfruie lie btc fytUiW ï -ir ... e'ïvie! ci / une : 
b<it Jïefun/ mit Siutntn b«i ■èoIMofl b« geiMuu ©uti'c ÿlttti 


fin/ UI rn bit é®ift/ ûte tot*E Dcftiriebf n ifl/ om <& 1 0ef<r* 
Ct. ’aturf- (mu bit wn éiru^uy ut btrrt Qtawabaafi uf y* 
waniKti it>rcn JJtnn btn fBîfttojf »n (èttupbor^/ «nb burpi 
btc tou Î3.tfd/ ,fnbtoi| mtb SÎTifad 1 / ito* ij^toauffin/ om 
b ip bit SBrttffc unb attrtnînbiwnf/ Ne ^e ivraw/o imi«t «a» 
<me<r «ina unb (jtinurtn tont / jli« unb miperbrcdyn wn tint 
2îtrfrunl>tUifîJ m$n (etint blibm/ dit* |t; tMripin ftnt/eac .ifft 
©tfêrbt. Unb intotn iimf’ bx ÎJJeTbiinbtiriiîc / tic fie mit ba-> 
çttèn ifjKtt vfntoowiïbt {swi/ trlra^fr» ob fie ta'llcti/ unb foU 
»i< biffe S-ifrtHmmi’fr Nmtn im hiiwrir/ tnxb ©dsibt fut eue 
uVicrbc. ton: î le i en 2l>erii»to :iub irrtrt ia Item 2Jtr= 
i.’uniiiirjp àgjMji.itnatc'i bit pmi 3H*n? ibrt ef Pfc.idbfjRri / unb 
torjti bit fou 4>> - viit.v:in mit jrtn 3u4<toibfti/ aie i«i unb if>* 
ren (gKbüittfài rjn vif.int/ btc m ^fitiibfchtffs ptrf^ct fini/ 
t.i^ {aciiitjî ber ©rte if/ bit fie ùiflf toftlbt Çfnnbfttoft {unit/ 
bi..:yt'e bitfcdv ^DjiDMel'.sfft nxrtt Pilf flflt ©iftrbf. ’ilïtr cd 
uu*/ toff :t twt;>unf tvn ifort# JJtrm «f^tn Ne Si jjflf» 

itp/okr wrt ber tr^ui i*eri gtaftl/wit ;Jttbut>j / mib i\jn iSn-» 
Md; d> «nuuu i- i ib. r nf um titrcti |l^/ tonnt vpn btn anixrii 
ur.'i'f.'K-e 'iC > Zi -.n'M unb©pir. , cNt t’on btn ithi ü3Joittfcb< 
fre tn b Lift 2krl :rOi«jg lantnt/ fe foûat fie ?nne Qifdbjf/ btn 
ïwi •ÏXr.t / un ■jjrêlw.i / tvn S^nfad tint ton Up)bj bdvlf» 
•a\ f çii / ni b iw::ne ri. .'oiVH ltbi< uwrbttit/ fiî fbfltnt fit<ti«^ 
toi ,mb<ï:i sf i -r ton hw ban ^ t«t *î:t m ivrg#n«m if*. 

©Icuba ïïk;i:i'ïiL'b.ifr, ?;rrt- bu ivn r'.'iate.vvri' Ü>printo p&ct wn 
•::r.' *v 'Je\ ,.:uit :un|f/ i -; fie ivr '.ni' .".iMlIbtt tont/cÿd(« 
uant uaito aiiftmt;oH/fi>foiUnt fi.' ( u«bffmMnb<riwtbaniiuf< 


unb iKütn / bt bem t£ibt/ m tou nfdfku «jlaubt tonud/ fi> t?n bdvIrTcit fqm/ mit nurcnt fit and 1 bed Ufjb/li'b rar Intot nwr* 
tod au tîc voit tor \?.tnbt bit btn ©clb tocgcfcti / unb atlùÿra bcitt/^ fcüar fît tonwd btn rnttorn /bit (le tenô tlfijtof van texe 
tnt /ijtfbrbtrr nnîrbe / ojnc ©eferbe. Unb wcli» iStabt Nt on> SPirtnjabmrlKiWiîcn m’uurnt tout / fiittolùtoi bttolf^n fin / dm 


ûlic©trcrbc. AVrt> MU jcb« t^tubt bic anbert' gtiaiim iwtiM/ 
tonn tvn birre ajcrbiuibnitp «ttgen / um cincn UHjto / tottt feu ju 
htlfftn.vnniibtc vjtimt ;n fenôtn/ju ber f >utbnyr/iit *i(!c bit afetfc/ 
ol0 tom jjcfd'ricwn ip/uf'ÿniiMnitun îriber bittot'cr ufatiMtmiuii 
fînb/ ait) bât er Mcrttbtn tfi/d/iu- .ilit ©tf^rbe. £Mp aud' tvw 
btc tvrjotatitt trnitbtt btilf mbtlid unb frtunbltrt> gtlrbcu iné» 
jjcm/fip tobtn inr mit «tantiiKii £>ïutc ijanad: unb tortt/b.'P 
ivlym aîitiyicr cto ^nr^tin ber rouoiattrcn e-tdb: Nttmbcrn 
tvhiinuuTti fclïftit/ tonnbicniafwai unb lisllddHlPintr. ^Boltt 
dber btbt |11 SPinrfîtr oto SSurcjcnn btr rcrqtnaitttn bu 

_ „ . ... _ anbtrn ;« üCtfrtnfcim/ mtoctûbt to bit ©dtUbaKT fmgt* 

b« bttn tc«ift ivImcii ifi/ ald tot'bt ^tfdntbcn ifi/ il>r OBtr^ | fffiâi fitib/ mn btjttmrt Nuit cdulbai/ cto tun bthem atrbere 


ton alfa ni, met irn cm 0e|iubf/ bit (eff bon ©efiubc toltoi 
fôolbe dclwii/ bitimlc ai in jnne XXnjk i|ï / bitw.ul' al* j« bit 
©tabt iïtr ï^taurc tonn atmumjtn imb gtfctngft tof/ toc 
fctùe. ^urk nuit ju .îtib Iwcn/fo feH k bit igt.tbt i^rcn fiai* 
ton -tbftoi iwii/cbnc aUe ©cférbt. 2Btl4? ©mbt auci? btc an» 
tou uunt tu tit«n ©tftfft/ cuir 2kfim «t itiPittiKnfce/ eberjM 
Wubÿtnc/'b® Jtcflm bat mon tonn t-ot to '3<pfn totaux 
mrb/«ut ©rtten/ mit ïDuuUkIh / ’T&adcnf ^krtfliHtn/bto 
inir antom ^mpe to barju !>«« / feH bit ©MM [tdtn/bt: bit 
fleiMW bat. S>ocb iKri tin ©efle an toi ©t'ibttti / Md cinrt 
©MM ^ric^tn mat/ bit ntt aciunt bnttt/f) <eU bfd bit ©tnbt/ 


«trb jiiton liren 3 im bar;ii fdfitfcn/ obt mon fin Mtorffr / ale 
ijrtq ii'|?rt;i mol anfidic / otnif aHt 0<for&t. 3R>mt and* fin 
©Mbt b i; attton |u tuKin ufiu^t/ eto yt tun ©tiTf / to foa 
Ne ©MM/ to to efnnant nurb/ crftntittt ujf bai (£tà/ tud' 
toi Æuijfîi imb au bu ©tàbte to jit bm atimint tfi/ mit ibr 
tod ijcU’jjai ifi/ biifi |k bantudt Mme/ au ifirtn ifhrtn mol ntl» 
fiefrt/ chnc ade ©«•firrM. •Jlitld» igfûM ntitb graum mirb / ale 
fcni« jrfctwKbcn fieJit / unb bieftOw ©tabt/bit ba Cjtjunt mirb/ 
jÿridt : t& fie uon tiiwr 'PartM itogtn / unb crtnma bmtn to 
SCat/i tfbtr tod intact ï^il bcji ÎSathcd ber ©tubt/ Me bu ÿ* 
imuit bat / uff bci <Svbl bafi td Pon tintr "Parte mt^m itid't tu 
ifi/ |o fcfl nun ibr btltoIfTcn |tn cime aCc ©rfrtbt. ^fucb i|ï 
totb u tofi Nehdn ©mbt to norgaïuibm ©tâbt nff bic uatot 
©tuft fw-U _*jcbm. Unb nxrt bafi ictuart to rorgoutltm ©Mbtc 
bchonc félMiiytctc / obtr ôpift «vcltt fdicfm Mit/ bit ujf fte jo* 
jjettnt/cMr ilut i5*,ibm tijâttnt/toc fçttmt bit unberen ©tabtt 
iPtbrcn unb twiibcn ujf btn ©pb/nld ferrt fit fénnmt cevr inc* 
gmt/ unb foiltnt aud bu >>rroi btnbenwtcr angrtffot/to uff 
to ©t.tbtc ©ttotoi gtipgen fmb. T&at and / b>tfi bt^an 
©ubt imter un« bu pcrgatantpi ©tctbtt dut cto mtb nten 
xceltef iIkc .Çiiibt torufi ju fdmbtgrnt/ Ni b fcü mon ibr irol 
jlHuncn/ uni ibr and Ntrju ^n.ttbtn unb btlytljfm fa/ ointe 
©tfffto. 'Xud tfi bertbt unb itfigtiragm/ 15Sex té/ toficm 
©MM tinter un? fin aubère ©tabt and «mer untf manntN 
tmirbe/tofi fie angrijf: cto fdabigttf jntwn/btr tin ©MM un» 
ter intd angf^Ttrfrn cto ijefdabigt batte/ 6m m*ig btc ©t.iM/ , 
Mc bu gemàiit îcirb/ angrnffen wib fitobigm/ unpfrbctfdtjftf ‘ 
rbf fie n-il/ >JiÛt uto fie té tbmt wrVMfdefittn/ib fie m «n» 
grtfiê/ bad roaj fie mol dtm/ nnb fcfl ibr toe m» ttnie ©td 
ncd ait btnre Herbûnbnufft tut frt\tbta/ tofi tr R’tto thu Mme 
^ertoa;/ bai? « getlym bat bfr©tabt/ Mc « an^tonfitn obtr 
gefif-abi^et Ntt / tfitte <r tofi tut/ fo foli thn to ©tabt/ bie itlfo 
«jciiwtn tfi/ iingrirfrtt nnb fdatiÿr chut 2krica/ ulidtt ®i» 
j t/ aie tt'tr tbr ber ©daM gtfddm. ifi au* toebt/ nxr 
fd/6afi imd btl>ein to Pomeitantm britr ©f.tbft enu 2)ffbttnb» 
nufi mcdtc nut imu JJfrtti bon Sptfdcff unb ton ©rifrt/ befi 
itjlidy ©fan miter tmd fol üüadt Km ui nmbe/ ttotM tonn 


©ade/ Me fie mit iMt jm (dajjeti gtiwmKtu/ in bat 3/lt/ hier 
mile bu’ft à^rbinibnnfi n'/vet/ton (cl uiaii nd’titt clsmnfcçmi* 
lid’t. IciKtnit ato to ©d-nlbtntr to©d*ulM/oMr to.Siitgc 
.bûrmn et attgtfprodtn »mb/,ttnb mil du to plagier atmicn/ 
tod fol tr t{mn mit bibtrkit lutm/Me tobi fint 4<itotn/bKuai 
bit çdulb pMr mnbe bu ‘Xitfprad miTtnb/ cto mit SBoefien 
bu iwtfy Mft» frHeii iwb unsjoK/ unb joli nun Kt aud ly-rtn/ 
unb Mm .tlato tomad’ ridfcn / ont aile ©efoM. ■Jlbet tune 
alte ©*Ulb cher nui aubère iuiffrad'/ bu ver tort 2Jadfiilb» 
nuflé lîfiuadf / obtr utciffanben fmb/ fol Ml'dct to ivrgeaait» 
ten ©<nbtf an altoi jXal'A/ ©nrcitbéu unb ,ÿrcj(}<« vff* 
bleiben cbiK ©dcïbe. ©0 ifi and bmbr/tofibdn«©fabt uiî» 
ter uni’ ben porgotantm ©tâbtcn/ nod btMm ^uraer oto 
SBiirfiftiii bute iwgfiMitteii ©tàMcn/ Nton ©mM mid^iB» 
arroMr^urgetiniiiirtr juiô .tiijjrtifiiii fol/nod'bduutnieniofciK 
©trid'ft/ atuntbe Kit jonan unttr un? Mu l'orjtuaiitfli ©<aM 
ten SPiirgtwt fto ^urgtrjn mit btn ajrbtrn jt yifdafjèn cto 
atuufifrcitoi/ in nrld ai ®tÿf bau w/ ba? folleiu fit tjjun 
mit éknd-tt on bon ©MMnt/bii inné jaire/Mniùtmfi?rf*nif/ 
tu ;Xcdt fi'll (iehti / imb fcl niiUl iJüu to nd'icn unptrwgen* 
lid tn / aie ppr^fitTiftoi (idt. ’ivd en fcl ird Ml’dn ©tab{ 
âtitufm™/ Mbaiitn *roi 'ÿiirger oto QiiirgeTtn fdinntn 
ntto btc «m&fnt ber i/oMtnJüMi ©tàbtc purger oto f?trrgmn/ 
ponMîifüttf^rKflcdoMr , î[iyrie|fetnwg<n/to ititw Qitr^rr oto 

«Btirgom gcftMjc/ tb fie a^itj.r obtr S9ur<;crin vurdent. ©e» 
fcl’ehc attd Mlsrm ■JtiKfnrff muer un? beu iviatminfen ©taMeit/ 
chut (towt't/ btnn foli Mc ©Mbt/ to Spufaor oto sBur^rm 
btn QCngncf .tjfthiin Iwt/ feint' b.tlten/ Kif fit toito *un/ to? 
fie ohm ©mdt gttKin ton: / aüanM tcber û'iîrgfr imb Ciur» 
genti tinter un? ben porgouantm brun ©tatou/ folkti ivn tn» 
anbtr üStdt nttawi/ ah ben ©tàbwu/ to fi: iu iX'tdwtn tMm 
fblUnt/ a!? toror flcfdrtdtn fieht; cm (Stferbc/Co* fol je bu 
©tabf toron ihren :\edt<n jrei'haun/ uub üwipentotrn itr» 
Vkibtn/ al? fie l'on alrar (>cr ifi fouimtn. iinb mmun aud bu 
iBuracr ren jtgliti'tr ©rabr ihtoi SVrtii unb ..ÿrtuncei: Menai/ 
obe fît n clfttit/ al? von cirer ber foutiotti tfi/ oMu afleifttfrr# 
be. Unb heruber fi» Iwt behnn ©tabt unttr une toi tvrgttian» 


to ponjenauttn brier ©i^tte vint oto nwh ef> ntmnm um euttn i «a ©titôten Plad't «to bu au ton yj ttfrumuM/ iw tfjT** 


lléîto wmi ;niie ton ^rfd'ofie unb ton ©nfitc/bami ivn 
uns toi pcrgaianttn ©tiibrtn / fc foffm fit *mc bddfitn foi/ 
«nb fcD jn Mit 1 an inné ’Xib/ nod an Mrre iltrbiiubflûjft ntt 
fdwMit. aBann fie ato ivn {wr ftclflt iritto benn fomintnt / 
fa fcOntt fit Mn anMni ©f.ibtm Miel fieu fiit / m afler to 
^ReilTr/ al? Mrfe 2lnM5nbnirfi fitht/ ont aflt 0tfirrM. aïkWf 
©t.ibf aud unttr Mrre ©tâtte bchdnrt belton itürb/ to fclfoit 
bit aitbnm ©t.tbtt uff jrt ©pb bdoiMaluMn unb îmPŒiogtn» 
lidtn ?n Mm / itad* afftr fm Wadt fit ju bffduçtnt. Xuè han 
nut bic ivrfitiwuttiti toc (fefott ut Mrre SBtrfcuitm# ufijt» 
nommoi toS Xi&t/ mit feld-er lïkfdtibenhttt : 7Snt bafi )f’ 
mou / ito to iw/ itns bu pprgeuaittc Mit ©tnbK/ Pto to 
twine witcT un? fdabigrtf mto ton sXfdttn/Mtfi rctr ipitoboi 
uf mu ©nb gemiiptlià’ot «nauMt afrattoi unb towlffin fofla» 
Tou. II. Paat. I. 


5?iirgcrt ûbet Sfiuraain uwit / ontos/ totui tooor gefdwtt» 
tot iifi. QSir fînb and' itbtrtiii Pcmuun/ uvr té/ fcafi betone 
ÇHiricr miter nus brreu ©ti'iMeii fin ÇJur.iorcdt mfalt mur. 
bt / bafi tr ntt Pommai frit m bu ©tobt / imt t?iidtr IjanM 
fil toi cto IfntNtte iwaoi / n'o to Mbeutrt in.nufer bie corne* 
noimn ©t/ib» Mbeint femt / unb Qtoraer b« iwirbe / Mt foO dm 
to* mt M bol fini frn ne* fd-irmot ion to ©a* iwgen ugtn 
to ©tiibf/ toiintn er vatnefrtn rfl/ nnb fin ÿiurgtrtedt wr= 
teilt ifi / ohm ©drrbe. (£e tfi «id bmbt / ( i«r e» fcr.fi &*tin 
©tabt unttr uiw Mn wrgtnanfra brptn ©raton / mit to <m» 
ton ©t.ibt cuire ©pan aOTunne/iwt fcdidn? Tltncfd? iwam/ 
Me an bicftm ©ïicif gtfdndwi fi*«t/ unb uvr r? M bie Su» 
fpradt bon ber ©tabt twt ©trafibwrg Mfdxbt/ wmi Mfiêlheti 
©paiKS fftÿtn/ fi» folkitt fit toi SSrtflm bruwfn fur «m ht 
O t anbtm 


Asko 

. 36 J. 



j* COUPS D I P L O M A T ï Q.Ü Ë 

An NO <,n&fnt »wn Stâw/ wtKN fi* «">30»/' orit» ben SUrtfat btn» . fifctog Mtan ïa<*;e frtnatm / wtftt jo terfauffcn notb j» Wt; AnM 
Surit twrfciiKn était fBrfcgffl/ »® trot cd îxrfciN Soth bo fcçcn ol?i* ©efefrrtx. Itiib nwt/ baÿ nnftr ctmt [«W <*• , 


1X6*. £«*/ cher bu* inf^tmrfrnï imttr ififl Jifndntnr itff Mt jlibtj I fat/ fe fbflr iiiwt jeiflûte imb fHrr (fttvn (an kfttne! fenran 
J ' bernis fet fit i^rwfccr fat tcjnmytn. /'Brtral'rtfccré^tnpw- baba». Hiutefoll imf<* vDû»! - 


lij CiHtB tttt*îèltM} Kt*lt «H» -rtBotŒSU 

ittfü/ niodyeni bcflii bjîfdbc jïc-o ; chai,' uabfrfl nnfrr itqfrfyr btut anbom b<I|T«i/ ®»b tatfitn/ 
mit «tuai îroitov ekii («Vfé&tbe/ mit foMrm Uittttf<$itb> W# 
ttnfr te,|(i<Nr lïjtn tu® tttftcn fisl tvp ntfctt t<» (Sûtmi/Nf fan 
Sratqt iinf tjju |jcrkt bai/ ut® bit Iferbhubt t*<ïC/ oôer Ht <t 
n.'ib .jaeranouTlédit/ ut® wùrc bat?/ Mtf tutfcr anrr fdwlfc** 
ir.lrc / cwr ©-fculba mufete/ bie bon frinttny^it ftxtrrn/ b<t 
foit b* é®tiib m®rid*at/ut® bnaljkn w>» feinat Owmi/b» 
frm 2Mt;r «tuf i!*n at.-rt'tt \Mf tu® Me cc krçcfcrad.te Jwt/ 

R«$ .gctvumeii mc*ci*tc. w tfl geretxt nwbtn / ob »ir vtu 
ÿftMiîtcr fflritft ïîtrniuuo vu» Scnnetag eèur QSrtwn «Ije «t* 
ùinytn/ btm» sît|vT svrijctwttft? 2Jétter/ <ÿr>if ^krtfjol» ju 


■3^. 


f®m ben ûi:bàn utMptn . 

©cette ntntr iîju fetbfl miÿt tiendrai foucnçffcwd brin- 
gai rVn bot ni éataflbuqi/aabwie tt «n® berfelbeSCittly 
cher totf nidiMîfni WWT tifridncttt tiff tvn '3tiM/ biüirit 
fpl Nn ê:.iÊett aitd' bejsnttÆtn. Ht® fol .iudi ftr Sjth / fiîr 
bot Mi* hiirl't ti’tib / bar iiurrf-ttii cbtimrojnrUd'fn cbi« dllf 
«wtrtf. Hui» fol bortj \< bit ®U* i" (bm :\(d'tco / ;jTq)b» : 
f'-i tno ©nrpaVttfrt vtrtlibciy imi fbCat tfei oaran Mc *«**» 
fittjtbene 'irtirf/l BifJSwèfli. :£>:efc twrgtftttrbcne SSctbilnb» 
»ta(fc ÿdobni rrtr nft b« ‘ÎInNr / b:c me in b(r mgt* 
mrntai étittt tiiinuaiy mvcili) intb ^uit ba$<nf/ iwmt- 


wtliclyn; fkct urb «ik tn fcrrfmj. Unb jkiruj ou Stirh oMtbt ' fcotiubcrj/ ijcn ju ijaxwnlvrg t fo fcdt tinftr 'ÿsrtûfr / y)raft 
uiirct i 0 i«! btn _wtgctwmoi _bfim 6 ri«n/ )t Nr <iltc 9îatl> s îo«rljoü) voit Sjcmirtxrj/ ■^bjnnVri \\i ‘ÎVnnJxrç/ firent uitb 


Ntu nuiwii Sctih m tat ‘Xi'bt fol grttny Meft ^cttiinbauffi / 
pub b«ftn ijrtrt tl«t ino vcltc ta baltott uttÿ <u bit» iwjtnuiir 
Wi 3k! cfitt dflf .[fi'irtc. Ttlle birrt Jwgefihiebîne ’CiUije tu 
fnnn iMlyttn Urlûrb / b.t|" f fk tvn irtf the^etitnteti bftra ét.iî» 
tôt ÿeci tiab wft ^K'Jtcu twr&n; fo h.ui wir note brift 
éfi^it au bwft» SStfrff 0(1x11 «i 

Pur j u«b CbrtjluS t tiiwI^itiiiinWrr Safert/ Rubin 6 cm 

<t. 3 w> a» bon rtadj boit étuunwgt/ fî nun 

Cecutc , midi âfkntl 

XXXV. 


jo.Juill. • 5 tb. 3 crfrafï ^n'iftlvn 05 raf SkrApft 1 tww^ftimnfcrÿ ! ^ mn ^ 9t 

-Çartmbcrgifctifr itnic/ unb ®Mf J*>crnwiin pcn ■ t' 1 » W 'Æt bic 0rita unb’itbm/ tw tr u:nm 
J^ciinciit'cw ) JlKl'itMnkKt Siiiit i tafî Uo cuia rcn ih= ! * , ^t u cmjrfflflm to»/ « 


tcfC/otxr bfv anhm CMiK (ucccdirai loltcn- ®(tai flsieu/ cfcite a(I« liSicjyntbf / nn& ol»nc é<f(brbt. Ut® wir 
am ntç^ïni uHimwxtKn far V m - 1 

cilla ^cnamibr s \& j ■ 93'it jïaçfotf iSXüvOlfï IV. ! 

Icbcn^ricf uI\t bcpbcr fb bcnaiiMm ©rafcti Wùtfct 
«HD Confirmation Nc|Cv <5if>‘23crtr^i WcKn ! 

Sftikntbergain 0 r. 0 imni unb 3 ula^ib«nb n&6. \ 

[Muukri Rcichs-Tags Thotrum Vor- 
kc1‘ ‘ ^ 


bltilxn m allai Çftufcn unb ©ü«rii jti b<n balbci ?bctl ju fti» 
n«i Wb/ b« mit ^IntTcn o^ik 0tfe{irbc. 'ïitd> «bm 
ipir wjflMottr 0»«fir ^«bclb »mi Sjnntbtrj/ Qèûju Sjatr 
wibcîjj/ per un» unb ali: utifrtc (Jtliflt / rb Md wâtr/ Mff 
uiif.T rot^namcr 2>trtrt ! (flnif JjasuMtni ron fttandxrg/ 
çbnf Sria t!y ctoÿa\%t fann unfcr iw^tnanttr ©ata/ ©taf 
Wrlvlfc tic» ffûi Sgnibcr/ rt^uintxcï *u©mB5 

bag/ taf* itir «ale bie fcKn / Mc et gelaflai bat/ trealidj ira* 
grn fi'Otn uitb trotla :u ban l^iRyn ïljri!/ im ©ut unb px 
VîtiÇ tan wtwiMnmen tinfrm ©t«*r / ©rnf SSatbolbai ju 
JJttmeiitM/ îbttïttMfi pi t&nTta'trg/ unbfoll ba< haï lie îbcil 
im:nt nS niefen iti faner h*io/ bimxil a Ubt/obne ©tjefabr. 
'Xud.’ iff acreetr itarerbai/ nyinn ber m.nnMtmK 0taf S?er* 
ebdb nt ikur®»; ;u SPumbcrs / obÿ®a / béif fur» 

‘ ~ ■ - — R atrîvibt Çat/ unb bit 

_ ., bat wt&œmttt 

0ritf ©rr^eJbanwti ^.•niwbers/ ^â;u pi Jj,i«auxrfl/ ober 


ltcll. I. Cap. XIX. pag. lf5.] 
C’dl-d-dirc, 


P Ail* de StucejJioH entre Berthold Comte de 

IlswenbcTt de h Ligne de Hartenberg , (î? Hek- j nfil . ^ j înï beu ia5woTfleii' «enwff fmb / btt jiftbchni fryn 
m a n aujft Comte de Iknnenberg ai ia Ligne à: mnfdxn unfrm VKgaMiuitai Ctann / ©tufai vJVnVIb ju 


nor^nm®» 0wf $8etff®^ ® a îjenne&ogy J?a: -h $>«nai* 
her j t tmb trô iw^cnnntct 0Mf tJeramnai jit jjtniifbtrâ /J?en 
pi ïfd'a / btMnrot cffautulv Nip irir ouwen oeJobtt çnliai / 
w® m baxtl Jjaltgm iiekbirorm bal-m/ «ifle b«fe wrgtftbr»* 
bel» .üntf/ publiât vcr«fd';irL'ent 'ïttMuf fkt :u falun 
mit «ren îmiat/ tmb mimncriiitljr Sanwcôer tu tbuit/ ebre 
nn«? AiVtfrhrbe. SelTctt |ii llrfunfc (pten mit bicfm ^rief ivt< 
ftegell Biir unfênt uabhed ^bmurbtfKM toemi » Serai fiÿfct-xK-f 
^ild'Olfci ju ©a.Tibtr.i ; itrb bes libku î>.T:rt ©tafrn jjtin» 
ri®b voit întbmtnwpn/ fttm» CdrubaR/ioqird 
bamicnkii filtre .idn/ tic / bard' nnfêr bepNr fôiitc wiiioi / ik» 
3n<«SK an bwjkn ©nef drtthtact Sibtn. mb n'irjricbndi bon 
©on te ©Mîxn/ ©tftbof u» sÿ.iutbcr^/ m® nur ijcinridvpf» 
btlT'lbrn ©iwbeny ©rk iu îtt^a®CM 01 / fan S^rubor ttfen- 


jffibacb , portant qu'eux ou leurs Fils devront je 
fuaedtr mutuellement en cas tP exttnUion des mâles. 
Fait h Mecredi avant h Fête de St. Pierre aux . 


Sjmncbmj/ $?mn ju ft«wnb«M/ unb ©wfm Sanminn $u 
Saintbag/ SJoîb tii H|d\i / brt b.îlutt itnr nnfer ^nfkgd nnf» 
fewtfkh biird 1 tbret W)tv*r ©itt wifitn JH ibrai .inbu» 

fai ©rie? scImihi . kr gebai ifl nnri'©i>trcO ©d-urtb buT îdrn 


liens 1 3 <îf Avec A- ; Lettres de fit f dt i' Empereur ÿunbat Vk / îwrmi® m btiu 6c. ‘Vfcr/an btn ntdi|îcn .vbu » 
C H a n i. es IV. fur les Biens de l’un U l'autre tilr é. 'ptKr^îag / VukuU gaiatt / bed btflijgen 

Comte , Confirmation dudit Pacte. A Nurem- M^lf ©Cîbcn. 


btrg la veille de la Fi te de Si, Swton Ü 1 Jade 1 366 . 

rffiÇg ffiat^otb non ©ott«» 0 iwbfn/ @r«f tvn Smntbers/ 
Sai juijuncnixï^/ nnb mit Strmwnn ix-ü bcnfrtlxn 
bat 0 r.u ïcn i>.iuusii<r . Sa: ;u rsfd'a/ tcfcisiwn ly= 
tHcfcni ©nef aïkn îxiKn/ b-c t^nf^w®/ krarb/ 
r«r Icfai/ iwp u'it mil o;ei’nr®ai }iib/ mit rrrcmian un? irobb 
lx&siîl;îni 'üiud' .■ Uiid,' Siîtb uitfcrtr Jjarta/unb .jreunix/ «ult 
Wtfa: li'cbiuib ©u:!y t» foi fehyli/ cher Ciatit/ obtc nibtnib 
fiarib/ ©cjkn t é«<®*e/ ©end, K / ^-ilCv-nnn / 2 Brtfltt unb 
kl® imb {t ic; t btfitdy iml> unbcfudit/ mit ii ^OMIWI 
frny cb ber iftbai ofca amer ber érben i t^intuvai werflat/ 
timd-rn ui® ^tWi/ imfcr içlul'er tient isubern/ mib fe^n au® 
IHipT Jtslufcer bai tiisbeni an ni nutli® Itylid ©apdc t in tille 
Même/ téfep &,■■/ a^ra ober {dw./ chu: </Vfelwb< / «i» 
iwnmct* «fdticbai ilrfrat/ alfa bcfdv®tntl’.d:/ob unftr aller ab-- 
tü ©ca tmqr vm kxfi ckne ü^Afrl-rn/ îxifi irid-e 
éfkit be, UNiioi/ fo (bit trfiirbaft sef.illtit uf btn «etben/u)® 
«ia‘ faut €rttt/ chîte ©ffttwb/ unb cb b.tû iver .■ b.iç Ixr / ta 
«ilvan^cn mat îc^tet Ikft/ bit folt uirni mrtrkbtm/ twd> 
îX*b ihrcï betbtnjrauibt/ efen çufchrbe/ ui® ip. «tud> krtbet 
n-ctfrmy b<s£ n:r S5ulb btfanKtulk' mit «iwnNr «tintfe 
u'xn fefflea / <m? btçbai fettfen pliât ©tfdirbt / unb foCtn b;e 
mil nrwn-\r û.-fcfcrn ur .5 nr.fc*ai / chut ©ci'cl.'rfct. 'Sud* i|f Je» 
rtNt «DMkn/ ofc onfer tina cbcjiet' irclt irerbm/ «xl®« btr 
ïtme/ fccr uicdut an ÿtÿ® «litiimi/ îiiïd' ber J tttii®t S,Ub / 
©ça: ©cnl'cbt. ’Jüidt tii dj«ei>ct wwben/ ob unfor cixr 
fûitlfci eter mfeçm ujcltc obtr umfït/ Md foto unfrr f«na 
©pnt Pc? tiubon :\.uk ti>un. ^Hblxbra mtr batm i* 0 Ut|e/Mi 
jjdpl aivr pttTmtffcn cbtr l'crfr.cu n»U«/ Niô faite ft Mm tin» 
btn? munctai/ irorty Kum btrjttot/ ofcet faut (frben/ obtrfa- I 
ce îwwt/wn feime îrayu barju fouiuini / taf « bad gtlintf» | 
g» moéjty fc foll tr ifm fraju Lui foirmun cor «inbem {entai, i 
S»** wf « Mrpi nuit tominen iocd;t/ j© foQ cr tÿn 


(Evirdi IV. {d)n» 35 ricf unb Confirmation 
rct micrirten (poect. 

cTK Ar î«url cou ©oc:* 0tMbtn Scmifda 5?tpfff/ ja allai 
3a«n îïtebrer ba : iVidd unb XÔtvJ ;u ©ol>eni:/ te 
| remet tn® fiiitii tant dffnKli® mit bàvm fSncif «Ukn beu./ bit 
iltn ftbtttf ôta fjortnt Itfai t Mf fnr une fomiwn (mb Mc ifb* 
I Un/ ©mficlb ©rdf m QcnHpftg / Ifctri lu s^rtenbeTS/ «ai 
euaii ^htil; nih S-.niniiîut ©to*"|U >?aiiKm.xr^ / S»TJ îll 
HfcPaip/flin (OTbtrn/iBiî<r ut® *t,j 3ttuh»' hebtn ©ttteuai/wib 
Mbât âlît iljrt tfttai «i® ©pua / bit ?ic von Uni unb bat 
ïXach- |n {(ben baten/ iufumm-n sttrMen ui® atin»«b(/ m® 
feu® bt» inu jjutm ®ifl:n u:® red'tui ©iitfui m® eunmuiglicb 
lUxrein tfinmai / bafi tt-tidw uttt ibtîtn obnt {tibtd {et>:ntf» 
Srbaifltirbt/ Mf Ninn «Se foWx {qjettmb 0iicer am ben 
liitbern unb fane (nbai ebue cBtd SnibcnrilFc gcfaScn WTen. 
î?ff* btiixn |ic imd iieNtben bci'Nrfnt m® mit mien IfletP/fvfj 
wtr îçn txpbeu mit ananbet bicplbe dire étlxit fÜTcudch rcrla» 
l/cn/ niib bte ehc^ounsiitt Tlufsùt/ ©erpicdniiM unb ûrbnuu/ 
»©n un fera fonberlidyn ©tpfttti unb mit '<f»|aj;dvr 'Xicdct 
, ©carp«BiifiP>-tf «THdita» gni®t|iKl) befwasen / ixpien unb 
coefimirai. ‘îxp Mbai ira cngeMpti ®rt r®itd'-: 'Snc un» 
mm Jhenfî/ bit <k tmd ut® bem fRei® ojftt nû:li® cerbeui 
ivitat une ftmuS tlmM faUcn ut® mô.|at/ m nîniftijen §a«at. 
Unb Mben ®n tente m.t eiiittitôer nfle bie cf xn.ima; ike {eMl 
unb ©licier/ Me jk u«t Un^ ta® Nm Stn* NUtat m® iu fe> 
ben bdbai/ ron mfff loiibairMr (JJiwbe/ muntbttn 3ètfîên 
unb JtapffrliflMn ®îe®ee fmm!. veiiicha unb wleiMn/nlfin» 
ifir exact rilfp inirn / Mf er cbeiifrc {eÿoid {nh.t^rlxn fcmtt: 
lôun mdy <nds«# t berç b, mit oCe bltfHhni ick" «tuf bot «uNm 
tint fnac (îtbtti e^nt <tilt jjiubtrmiït «follat ftüai/ art ba;u 
Wc etitsountc ' 2 trta«®/ Orbnuns unb •jwrui.tdwa ÿ Mrcn^n,. 
ttfrrim tmb caftfci&irm n-ir/t» «ifler ta M$/<â* ror Mjvirfh! 

Uf 
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bU DROIT DES GENS. 
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Abno >?■ ® !l NM SSriiW mftjtB *« mür %fctl I 
■ Aïs ' SRuJcfL 3nijil. îw (d 1-1 ^liniivTH mA ÏVtJi 
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ujiô £wHT«fc m bon 66\yn 
'Soctéi Nr jjolrftn pcôlff 
Si ^■çfïitbtnotb fin iittn 


I*. Dominum CaDceUariom 

NlCOlAUi Cl ClAPtCI. 


xxxvnr 


Anno 

13 <55. 


XXXVI 


17 . Dec. Privilegium Caroli IV. Romantrum Imper a - 
torts , pro Lamberto Episeapo Spirenfi & 

Succefirlbxs (jus , wt>» fdvendis Vehigalibus , 

rf vims , frugibm if ligna , aUtsqsus ad ftutm aii- 
tmniam uettjfarüs. Datum t>: Monte ad Khunirm 
die Afercurit prexima poji Fefitm S. Latia anaS J C’cil-à-dire, 

f J l'Lit Bel 1.1 Lâurea Auftriaca 

Libr. II. pag 8p. Lünig, Tcutfchcs Reichs- Diplme de r Empereur Cn a r les 1 V. pur lequel 


.Diffama jfaçfcr* <S2f9U>£3 IV- ttwfoirtft <5r tie 10 . Mai*, 
-#crçc>gm tu Dl'frrtddi afcSéWHt^ïvSSJl une 
rtud) ibre <Pràkurn mit iantttycrîti 
aller Ttrtt» une x&ûntnuiï mtr Rtniq Iiittfia m Iiiy 
a oui fptwH wcqcti J ÇWff/ al* J^cnrarh ftwlflcn <£tfc 
fabrtti } J>etÇcq 0<q$an* R!î>uiqd £UD®30© 

3>rubcr4 ïtthtcr t une Wtt^enarmtti» 2tfa 

hrecbccn auftfraDt / fofafrrictx une aUt 'etchc XiS* 
une £ 5 ùntraif je auf^cbr une caflirtt Oklvn ju (praïf 
ten 5«nra.j naef) Lxtarc 1 j&?. f Pièce tu ce dis 
Archives Impériales du petit Trcfor de la Ré- 
gence & de la Chambre à Vienne.} 


Archrv. Part. Spécial. Abthciltmg III. Conti- 
nuât. I. Fortfetiung III. Abûu XIX. pag. 
Xfp. en Allemand.] 

^CTOs Carolus, Del cnrit. Rom. Impcraror, 
XN femper Aagufrus, Rex üoemî*, ôte. Fu un h s 1 
Litteris tcilamur, & notum fccimus omnibus, qui cas 
legem, xut legi aadicnr, no* rccolenres utilem & ride- ' 
Icm opérant, quant Révérendes Vir, Latnbertus Epis- 
copus Spùeufis. dilcâus nobis Princeps ac l'rsful , no- 
bis & S. Rotn. Impcrîo mnltottf* prompte ac übenrer 
prcOicit, Ce la futur am praertari. pote II «edeber, con* i 
îiiJro ex cetta feiemia & pleaitudiuc Cef potellatis .'tue ' 
fingularc Fiivilegium ipfi conceffilîè, ôc hànim Littera- ' 
rom vigorc concedcre, ut iplt A omnibus tins Succès - 
forioas Ppiscopis Spirentibus in perpetuut» liceat, fua 
Tina, troges, ligna, & aJia, quibus ad fuam atimoniajn 
altosquc ufus in fuis manimen ojhis babt n, qu icun- 
qae es nomîne «ppeilaitur, fine do: .j i fraude, fccun- 


ii abftut kl Ducs d'Autriche Albert (J 
L e o fo l d , comme aufli leurs Prélats 6? Etats 
Provinciaux de tout Us heas cT Alliance 6? de 
Serment qu'ils avaient contrariés avec L o u ï s Roi 
de Hongrie tant à f égard du fa ours réciproque- 
ment promis , qu'a l'égard du Mariage déjà coud» 
(f fait entre ledit Duc Albert^ Elisa- 
beth Fille (/’EsTieNNt Fr ers dudit Roi de 
Hongrie, lesquelles Alliances Serment! il café 
(f ansuile. A Prague le Vends edi a fs h te Di- 
manche Lætarc l$<S< 5 . 

*i 5 Ç^OkiîW Sïôiiti^ff î>Wtr |u atttti 


, •tt.-d ®l(trrr Pc6 rScifré irn» Xom^ ;u Spdf»<nnb. S?<» 
! ftantn tlmnr fnn& uffcirlid* imr Mefuu 53 rtcf/ nfint Cm 
I tic itin c!yr fièroi l<wi/ Nrp a n mit bon JKn nlr/ b:a 

... . , ... iiu tu i - jl i 1 v-^v.s VI i'i'Hl licbcr 

doAadvcrlb llu mine Rhcno in lua ur a.'it Atcrt >^r.!V.o|it i.::ô . y ù r 1 ? ir'i! .v n'i. iî; ■ .t-, f K r l'i i r.:<f: ix* 

«ntc oinaia Tclonia libère ibsque ullo rcâigali & im- WnNlobrôf» / NiHftniiêv : .vitiMtrcHui'l lutô 


> vcâigali t 

Jttfdîmcnro transrehere A transvehend 1 curare 
Sccundum hrc omnibus Prdi :i. i.hi ■: , l-c-rleibli.-ii 
& Politicis, Comitibus, Baronibus. Equitibus, Nobi- 
lîbas, Urbibns A omnibus , qui - s Tclonil in Rhcno 
nunc babent , aut dcinccps conlcuucutur, mandamus, 
nt fupra mcmoraium nollrum Eri>. ücs^iuin firrniter, ac- 
curât e Ôr iitviolabüiter obfcrVrn; . qci cintra fcccrit, 
quacunque id tatione fiat, In DOflram te Imperfi gravem 
Indignationem beurra. 


' iubiviq .SviiH 511 ftuityain itiifcm Ircbm '^ririitni na. 
.yruMit ghlutiiba»/ ont fan tet ^îuilsr Nr Qilttr» Xcni^in ;u 
jjunjarii/ unur ihïtn ojitfiavlil bwd-f mit- 

gct Kit / uut WL'Iiitetad'stn mit sari' impur frer» 

lien Mb 0ffrm<:3 t.r ftcd’a<t«ncn ■Jlbrod-roi uiti l.’ei’elN'tt 
sjoçegcit tu ürfaerreid'/ tu tè-taprs ju xonnNai/ i|>r ^pvÂta-* 
toi itJifc iuitMserrî» «hr.r .y:fT|îfntbini»i> r:nb ^rjfdMptfii/idMg/ 
a ont un* ItM* qrfcdt ici* qeUiifot ÿ.ibtll .ifltrîftbc/ liPIülut uu6 
Qfamtttufa ta >ir ftd* ijtjiii Nui nntvn Xtutiwi von Uir^tro m 


.r v . crr—rc ... .. . , Nt .HeiTi :i i'.i:t: le:.' .!-r,v riv.ii:t:::irr;-i fr.’r 

lo cajusre, qdem bis Lituns oor.rrr C«l. Majcftat.s { 4(ta uu& ^nM;i::t _Vi'rV cl a:il-;n4dt? •• ïvr‘-unM/ wrlefcf/ 
d^tllom «pfiom curATimns. Datuiuju >vjontc :ie K bu- ipib wrfd.-Arvun XiaT. fie r;i b huiff ibra -SuiNrerqi 
mam Anno i Ch ri II o nito M. uCc LA v prori- 1 môdKnt qcinunt Jptrbrn - uïS uut nain. 1 ><r tareb *K;C< 

m» die Mercurii poil Kdhnn s Laci* noûri Rcgni tu far w* fadt^-r ,:^û*rmig ÿ^rnRsj ■Xutoh'b il-r »i*Kr >. iu 
tigcûmo , & Imperii ondecimo Annô I rlKjawanbrcp As:i(‘l tvn ijù'niîurit / uinh tru sjdr.irh irtiîi 

I jfrunhfilMif jtvtfd'm bm ^ùd'^tchni glifairnh/ S’itfunb/ 

XXX Vil ; Vi. rn.' Vr -iCiiorf-r 

: \i:i i-.'r.-i !• : itiM--- .. r!' i i !v- ■> ■ ' i.: .t: -i- tv .-■■■;• m 

Sfruîtfr bifiiiéei» (ÿmMltg/ Mf- t-x( lî ^unîiWr*yïrcff rut* cQc 


1766. Li* ter * Abfolutorue Régis //.v; v .»;> I. v n o v 1- ! (; i^ h,bte. •;= iibi:i:f i ii ; i:- ? oi ‘^r.:r - .'fê’i-i ^.Ii Ï l* = 

^ * ci, quibus Duces Aujlru \ldcrtu.m ir 

” Leopoldum omnibus ver bis, Juramentis U I Lim 


ZfFev r. 


lifit/ r.'tt/ ivrrtMf t ujrfrAffaM 1 «»b tmnag fna (elttn/ nub 
Lun JvMjff jwlKm oinqli*/ intt îtr/unb bwsn l'ftlïqtlc 


promjftombtts , nec non omigattvi. .■ ■■. v 5 .:- ■r:i- 1 :•••:. i\; 1 À 1 :-:,. ■ ■; ,i.i- i-rùrc m fer 

quittes , expeditos 6 ? Jointes prônant iat atque de- ■. ;y.i)la ii.ifar» Ov<id> un iwanp-;*. ,i . uni M Aiu^rilMci'i'rf 


durai. Datas IV nd* die if. Februar. 1^66 
rPidcc tirée des Archives Itnpcriales du petit 
Trélbr de h Régence & de U Chambre a 
Vienne.] 

N Os LudovicuS Del ça;ia Rex UngariïNo- 
tamfacimus tenore pr«ièiitium univer s , qnod 
nos bon* fide ôc iincera, sosque m ■' do <> ôr fraude, 
Iliuflrcs, & inclito* Principes Dominos Albcrtum 6t 
Leopoldum, cius Frarrtm Germantim, l>uccs Aus- 
uiæ, StyriiD, a Csrbrhic fupCT oainib - ïerbis, Jura- 
mentis, protniffîooibos, obligMi' : . rcahbos 

A pcrt'onalibo* , nobis per ipfos fub quonmicunquc ver- 
bomm rnatenls.&fbrmis tacite »<• e> ; r. Il ûâi», tum 
fub fidei pollicitatlone, qoam Lit - r.rrobiqne vallam 
& firmatts, qoJaos , expeditos & l.i-rr:-- rcddtraus < 5 t 
committimus, harum fub noftro Majefiatis SigilloLlt- 
teranun. Datum W udte die vfceiirtiJ quinta l , cbraar. 
Anno Domini 1366. Regai autan auûu vigeiimo 


un {Eiltfiai. 


XXXIX. 


Aipfrr^ <ÎX31C£3 IV. Sîrfk^mHig# Sricf ait tie ii5.M«rii 
-£cr|f?dî feu XXllcrrcich TïlFcfhr t»® IcttfPlNfn 
auéâdUUD Nfi <5r jÇwfii ihrrti ©c^fn-fautiWtfSrrrf/ 
ten jk iVMii.q îubtftq ;u Hn^tni awefac»/ Nnnen qc 
tfillêr fnfr u icta- tfrilc. 0/hw l» ’i-Viiq am 
iKcl'it.ii DfTnfwq f cr fccm .'>t iMt.tn» '>\rlu;(,;q t ; e,. 

[ Pièce tirée des .Archives Impériales du paît 
Trclbr de la Régence & de L Chambre - 
Vienne. J 

C’cil-adirt*, 

Lotir es d' affamait données par i Lmptreur C u a r- 

le s. IV. aux Dues f Autriche A L 8 x h t (f 

G 3 Leu- 


Digitized by Google 



Anno 

13 6 6 . 


54 CORPS DIPLOMATiaUE 

faire rendre p tr Louis Rot de Hongrie y mh i aurf gjtatrf uut» ju 

«» certain terme , Us Lettres ou Rev en de leur | s^it«f»nrrn/ j,u îwol/ pi ‘JMiijr üi* 1« SvfciiN / iowtg«Mtni 

Æiarsct en*c lui. J Prague h Jeudi avant U , \« aJiirgmt mb m 

Hjtyen/ {cfôukn uut ctiant ruitb von webm Sfpnttt otfoaiup 


Dimanche des Rameaux 1 j 66. 


. mst N cian ©ntfli: af.’in £<«/ bit iljn Wfa*»/ l s «‘U «Î5 
- il;M (OUI I>ial>icJt owahtt'i fat NiP itMhU t M? mm' tfbllling 
• v. t -, 4.1-it. rt «« Ntfcntriutlven burth 


fourni/ 

■in fthen cba 


tt effaiclid' 


pi dnanbet gtÿoitn/ in fbltfcet • 


trémie Itftn/minil Mc SjiKt’ •tbernftt WoKjfct W»0 j.jrb vadihr; ofcut fliflt d'î Jabce- ÆtPcil tr.tr Mvfa&e 

ifitpi’lt \n offrirait/ tu sr-n-r iv.o ut Vdhnlyi:/ j if<i| aiithin aü.r fnnrt J.uiN «nt .ytuf.fmbmTU’cny \°o. 


«nia Iirtxii t£*me 
oui? vm bon 
V 

vm 

tlmwrn 


**mt uitb .Çiorifrn / bca ‘Simctruff Nn fie rct ] niujnd'C / ftecbogthninî'ca / ©raffféttfF* 

tmntfrœtinscii^.pci/ Otnu itüwmni Xuim toi / imb ftarfasifficu 2?cftaiunb tmnu ©afanoi/ 


b l'ÿü Ü«!'C 
) u'ir in ban 
«nt» QJcrfa» 


b ni / unî> (juben im? «ud>t «efebou M13 ivtr botfclbat trjdmnj mit rd'Kin 2«iffa» ituifc Stail'/SSJiifrii/ «iSrWDlftc/ 

iwtba gcbtn Hitigtn/btin cgtiiiinnun *4 latigt/îMi'cn -tflubai uwr ben (t ji (ï U11 f (r < r ; ç;,i tien i iiiit&fatjcn / Kittcrii unî> £<K«H<ti / ©tir» 
egfiianmi ^a^stn vou £>|frrmri' tntfaii ticlvn tÿ’U’ai w gu 7 l(CTIÎ , n j{, j^iMtifan in aUai unfem Mnben imb %£seôb:m Mc 
tm miwn pu anxibx/btiflir'ir in Evi* rlaMcii liV'jüiMiiit-bnr.y o?c’rt‘£nxrrf;t4 tanu îraroi / mit affer ter Crfcnsmj/ 5Str.t - a- 
bai fit rou «bdyii ircn^iîJaKii/vV.uvn rmb.' c 'a-.cnbci:i c^cii. tenbar imb’Xr.ifïï/ SSJcTter» / 'Sfaefen / mit ©dicrbro/ Me 
Stwtgf gtlitn Kib<n/ nn>t» fctsiff.it nnb aittwrai luUcn tins n,,<f, 0 «,«|[(Kij mif n-e-lîiid-tn Scrt'Mn oba (Sorcnbfitnt / tmb 
nvllcti lurifdxii faittt 3o(sinfai t<t.|ç k ^tinnaatun b» jchtr|t , n,^ faite tien ûber £rq*r<iMn biuui^'cbormb/an- 

funjftig ifî/ oNr jn <mtn »w nam <cictvi »d\it< 1 ..njtj. <ptbm huK-,i / rtd-r imb nbln* fcld> (£Vinafnai5frf/ûr6r 

fm uwi bon « |fit. Xiratgf \u UiK.m ihimmN N» ivt^iMii^ : mjî1(t U11 s a [^ hierrart- bcfd'dfctt tfl/ tel? ïfï tu Mtrtfm/ 
toi fhfkn ut fuUbtn }ut</ uts t; T.lfai ÇSjnubnrf<« iwï C i- ùi» e*ffü,xljc (ba ror ®£*b ftç> te* iwc Me txraoianbMi 
briore iw«l/ nui bes Jjed^crn Hl.-ï •■.j.Lt oati'-i l« Oïtil t y^-fer è^.srl 1 en tXom tmb xômq 411 '^t*b<i:n£v .^entij c -®nit> 
oitlrr? iicbtn i*ivuvT unb Surficii ^n^lf.v'r uitfwnd’lt'ipn i,, ^ avi^ U ni> unf si*f l i..|:ni 'iebaraj^ trn ù!i.itu<n/ unb 
lmb rsr|î«<h jjfbtn i|t/ unb atv Mi bw 1 Ni ; air bttî iittrt *k= tm f vT fljta did * vjiub/ ^'t!'n vtb iodftcr Me mir mm Ki* 
tiw uwdtcJi; Jlf>/ bdj u'ir in btn ^.;i, :Jmnîinert 1 wr emai tjm/eb» hca’i^' ijouiniita/ <if -.u ■i.jfii 11116 mtuNm cbne <lv* 
■Cimil'iief mtb îocfrruf rndt (iMirT ■■ f pimawn&ig loi tg en. l:à . ( unb mtdj ob McfclUn usikc Sué id'C-Æibm 

fa lit 11/ ifo gtlc&tn wit in jtifr'i iraven mi ivit>irî*.- / Mitiwr ^••tnmnib/ > ; t nud - furtsta ohié Jribv^fl’ai MfBtvA/ w* 
jn/irtn i'rài.uen imi {.inrlvTTcn ■ .nh «wi Mi uiM*t/ iwihv- ( ,]1ÿ rc I i f ,'-::W'-ÿrtnn / bit rw» ttnv/tmfni Sm- 

tgtn. ^imtbrufrs U eut ju Kuu nU’ tvn bfi* trnursiu îvcrwn / . (y T!1 ^ i;1 f ■■çhnbtni frnmifii müéeai/ <SfWf|i nmrbiii/ Nid 

»m btrfdbtn tmnanmt/ tmi.uun > :i jnubbtn toc Nitumt bc= Nin! , tlIk ^ ^ Ul1i ^nbtre unfert cfTt’Jrd* Innb/iinb 

grtffaifan/ tuitbtd S^dli^oi *Xoiuifti :i 'V.-ni": r y’it fiai / intb | ^lîyfiat^injib t sâmiad-t >Xrl»4b*|thiimb / i?îii-.i-ît.nif<Ki|iî<il/ 

«ut r<éi unb urtcil_Wrfa tt'rtlfii r io 11-;; --:i_r:i isr» «.--a.cn iir,-/ .1 1 ^ | . -^- Il -ir f ( ,i .• t;iO ^iT.-frt'-.i'ffrn / SVffrn tmb e‘.'Mf/ faite 

btfdvtbtirlid' / Mj |ît foldt f.tdx ».'f u u- : . .1 1 n. vit en •\.i- 1 Hnrfr/ ht nni mm Ivhr. t’îvr fKtïifté anrimun-/ me sb 
tft/ loibbtn jiirpm mitifrii^iri:. -.u j;'j indvniinlUii ,iiii , un ,>r : n (jknértn / •Vebmi/ unb / SM&rOen a» 
r«btifl/îil?iri!rru«ib biçS?ntt<? t ï'i 1 H .:■'! îitntrc xttfinlKrrn . rffl / Jvjnbjicii tmb iiltcn tcnwlwîcn l*Vtn'rt»!iK*titn ,■ b« Mrf« 
flJliiKIlii: ^iivâîtl/ Ni w'1k*1 'K ■•' ' -'■■ •'■ •■• C y -*ib? tt'r- ü : 1 .• !;•;.• Me ,iii;.:ntC fryn/ cbtl eniït (iVf.ihrte cfa« unb 
te brmauuhifiittït 3"» wriuub u: >'■ ■.'•' i ■• :nc- 

3 itre / itu ton itépH jSnnifiiigt 1 . M.ii >^£i[iÿn •paluunge/ 

Hiifr iXodit in bon 3mit9^|1cii u.ib îm- vcifertuins in béai 


ipfitOtn foiftii mit wûon îmb .Mufftin (XtCNe aitff MeMr$t< 
nnnbtoi fttrfio*j|ea tvn Orjiartid*/ unb anff ibr b«&« teip* 
; Çi«in< wntb îôd'tfr/ Me jn ®£>a ik'iÿ «bot insii/icib 
tuiff btrfêlbw jfntb unb xme?tmb twtb boit u.ttcn (èftiinmm 
fnn«li(h Me mm «lut» teibea tetrauca mpéten chu dk 
ftbibt. 

line ni gfrûNir tSnfe timmettr fprttNn unb îyelfcii «tr fit 
j l’cijjtnmibtcn ôtrçcgen l'on Ce|frr»6é/ ob his 
®Oîî butd> fane tgjubt wentt'i Mtf iwt «bjjKiiam uerfuprm 
1 vlyJidc ltibp<2ttei/ tutnb nud ch «rit un Kmfcttcn un* 
i ferin 5 le il f«tv£rt*u iimitmm/ bit fürl-aç cfenc i<tb=i£:kn 
! t , trfûfc>roi / i3ib imîVu î.aib ulf» trdnc? inti-^U-îit/ Mt wt 

XCMan. SnwtmmiltiMPjôiRccii «i K.wftf Sort ™!> '■ ntrl -' ,:l:! ,V««^ i««o «*»w. 

IM iViwil nWrntreKü» to/vi 1 vi ‘i' .-.m,-., \ A . »CH mat. ni bu? ùinn afft Mc ïCfVrMnbr« imb unberc ouvre 

. 9‘MWK« Wldï^jWlWI M* Jl-.-'Ull an CIHilll; unb J>1 f Kr^ren t M>; .1 :-.T / UH5 i?ff>fS'--".1*tcn ïittom iinbsrie.M 
ren Albcrro itub îtcfiftc ut x^iattictiaiti . v. èum mb v'itw; :■ ? inr mm jsjwu ont lynidd 1 «ohh: 

anicm ïbfüiîc? lUUfé/ t iti U'cnit ciu îhcil blinc fiv ium/ mu .iütu irai 0ccidn«i/ .1 unb ÎJhétn/ OÔtirbeii 
îtt^ïfibed i^rbra mit eib^iciy c / ber ant<rr lu 


Per Dominum Cancdlviam. 
DccuttS Giogotiejcu 


XL. 


1 t wb C?b ?nt ' ,'^ktNiwi / imb uîttit NiwJrnra ®civbitÿttt<n/ 


bestévtciîortcneniatftcn tint Çurirnttbumcn fucccdï- I tu tW|Uflcçcra»i/ u-ut Mc gttiuuct fan/ && dkjdmtkf 
- e h , * , “ p our|K^uniim îu^uii Cï ^ n mî , Mo, , ntf «i^junn unnb ivUttn ‘Xatte miff 

ten folie/ fie m^lctdi cuiuilbcr ulU J^ulffc ter* p] f rcr«cnitubtcn ben TtL'abittdJaird.'ngflat Ætrjkn unfern 
fpteebcit. Vîlffccn sprag ben 4XlUKt|ra^ wx bem I oitûbi«<n fymi ftenn <£«trin/ fsomifctci parier ju uflen 
(PafnitiiA 1 $66- fi- u n 1 g, TcutlchesRcichi- j 3ei«ti aïlehenr btf tXtuW uimb Seing |u SBwnub / ai? unf 

* • “ - - émoi Sônm ;u eüi’ainb/ Scitig ‘îtWiiijlrt wn Ü3<>}«kii/ unb 

1 âRarçgraf o c ^ ani, ^ <n |, ‘î n 3îi«b«M/ imb auff ihe tilia icibe • 
lïrlufi/ @ofinc unb îodicr / unb <mff bcrfdben Sinbe imb 


Arch. Part. Spcc. Abthcil. 1. pag. <S.] 


Ccft-à-dirc, 

Renouvellement des Pattes réciproques entre Char- 
lei IV. Empereur y W enceh. as Roi de 
Bobtme y Je an Mar (grave de Moravie d'une 
part y Albert (J Léopold Dues fjitfc 
triche d'autre part y portant que fi f un des Coh- 
trattans vient à décider fans Hoirs de fon Corps » 
les autres devront lui fucctder en fes Etats 6? 
Printipautés. lh ft promettent de plus une Jffis- 
tance mutuelle dans ks' cas de nictffiti. Fait à 
Prague h Jeudi avant U Dimanche des Palmes 
1 $66. 

CTrt^r C*»t wn CTOttrf ©iwtxti Stômifcher S.wfflr/j* tsOtti 

icucn ^Retira btit Seid-5 unb Sonig pi ©ehanr^Sirr 
9Bo*f*lauil aucb mi ®Okc? 0mtben Seing ju SEwieim imb 
iu ®i4nbaib«rg brfi )(tt gRimétm urafa? !«îxu 
*î«m unb ‘2îtnt<T* Smrffr Satla «Sovii Hub rotr Sofwmtt? 
wn btnfabcn (Sctué ««nben XRoïggrof ya gjlahcen befeften 
infab jjmtn tu& K^rftrt ‘Stifiecr «n rim ttnî n-iï 


jtiiMfJnRbe/ nuty bnn nubien êttammni «mnluJi/ bte von 
ihrm icîben fommen megen / obn «île Ocfehebc : £s>cb ont 
foltlmi Umerfdtcibe / bas «uff betboi îkrlcn jeglidhc urtfcr« 
Mub imb icute fonbcilub / iwm boit bt< gifallttib / fckéoi 
feüen «nglté b» «îtfrn ben ?ie<bttn / iÇreçffaccn / ®iwben / 
imb gâta* ®mx>ri(:ettfit / bit fa von îtfter gefeabt unb ha» 
Mudnt Mxnb/ obn ate ®cf tfabc. 3 a Ncfa ivigcfthne&cnen 
Orbnting/ nnnb ^anr.cbtnûfle iwben irir auff babnt Ibeilcn 
tvtfTaitliéi'otgdsiM/ unnb AnfgaictmQtn / icmb 0:< M nb/ bte 
mm raiifftigl. fln«fftdffii moétai/Nifi Sémgrtttb iu SJnngam/ 
mit felckm UnteHéetbe/ £)b ta S^irélaufaige jurjfunfar 
lietxr Qfrnber Çen iubnng K<unb Sorng ui Ungaru baffcU* 
fan Sèingratb femera anret un? ma dm imb «ebat œoü c / 
Mi? ber birtf mcl «v.iifiubincTt nug/ mu foldier ü)î.:pci bn? <& 
bemftlbm/ Mine <? nlfo gtgetat'unb gefuget wttb/ nnb beffcl» 
ben rcctrtcn grben bdabe/ «nnb von Stùfft ikjch btefa vor» 
«fdtritbenen ®emjcNniîfa/ nnff fttiKit nnNrn ibeil gVfdlen / 
fa«t nod) muge / cfai otte ®ëfairb<. Unb ivann mu bfatr 
Orbtioiig imb tfkniMWifft iwgen/ nod> iSkifimg imb (mit 
bié gc^mt'.aii^n iïfrieffrtf bie vorgcnanbrai unb onbere .îûr 
goitfcunrii/ Sontaniée/ J?ci^tbiimb/ îBi.irg.ir.uTfé.tfftat/ 
®rfaSba|ftoi .une fynfôuflten/ Sdtffrn n. ^t.ib«,' lait,/ 
®awfet unb ©uter/ bte irir loin Isiben ober tn.iwd* «.■ivur- 
ntn / auff bcebot *î;fytile;i \n ananba v<r^fli*frt faib / unb 
fdn fefltii/ ii!fo &jf jfbtvfber ïïfal bal aiiNvn i-ini» unb SJm* 
fdsiflttii 


Anno 

1 166 . 


DU DROIT DES CENS, j* 

A N NO fatfrîen in ba 'Bnfe tmb 0 efét>idif / «W c Nn»r begriffcn ffj/ J licboi SB&bigfett/ Ntfr wir auf ifNtxbcnn $ÿok tweba Nefc AnNO 
. . wo! für trc frmen baben / nrtmen/ unb fô\i(cn rnaa / unb wir voegefebriebene unfrre oVinarfrmitTe/ Orbmmg une ©uitbaiijir ‘ 

t Z 66 , «tint» baftloe faute becbcn §àten gnnein vaeutte tmb trabefun» 1 mit unira félber ned' mit «mber» icutot/ itxNr mu (*$mdxno<b I 3 oo. 

bote SSf|i(Kr (ait/ fit t|! bîÜHj / bat* nnr Kbuxba fq« etnanber/ , ofme 0frid‘< nod» mit ftin/it anbern «£adxn befr tXetfrtm «btt 
btefeJben «wfrre fane tmb ijorjfcKifffcn l/ljfen ju fèmruti/ ju ! ba 0eflalt tsimlid? ncdÿ cffrmlid; jitmia gethun fotkn Red/ 
roeijjnt unb ju roua/ unb bas nnr uns felècn lotb fît bo> allen , molleti/ unb <iud> rarawiib bdjeflcn/ Per Nnmeba tÿun molle 
union unb igrrn tXcdimi/ QStfctben/ vJbrtn/ ,yrcw«rai/ unb ohnc dite flScfEfyrbe. Unb wrjettyen uns au* bariimb brpbOK* . 

guten 0 nron^ctwi bâlan wfhgUtf uni guten -Catien oÇine sac fialb friper Utifrjllge irab ,^-ùnbt / bcui it mr ut tan fiFîoJjuiciï/ 

vîVfe&tbe. ! «ils baver auf «biwbmn tfnic/ Nrn.td' fenuaca unb fprettmv 

,A?nruuib mtr ber POrfrenanbt .t.mftt £«»! .tvn iXem/ alS rut uiod-ten / Ntp nnr tacfcr ©éraAdronilTc nnb Çîuttbnujfe benpw* 

Æomg ju vgùbrimb/ .<01113 OBcajlit non 'îofvmen fnn Ôobn/ 3m twwn; Â>t*r N16 jebtreber ibeil ben anivnt inrrcbtid» unb 
unb 'iWitTiyTttf 'ÿolwnns iu SOîâ&rcn/ Nfr (îhegctunbttn un» unbillid' Ntrÿtnttr brade bette: Oter bas fk mette rwbi uub reb» 
JerS!ÇaTOi l }<p.< 1 tvf<rS»Sn*tr/ ait! an «111 îl)a[f: unb but bit lidi gefrhebat «xren : Itnnb verjei&ai uns Mriunb jjulife irab 


Obgeiutnbfen Tflbreopt unb î riiyolt Cfk£>rui>c» / S^cgtniuOefrrr» SCatçS alla gnfrltda unb ireltltder éditer / :\«t* unb 0<ncb» 
reufr / an bem aitbem îbeile/ fttnb uad? Saht unfa ektKtirtl / / tr/fonberlitf' bes i^rdifoi/ b omit man brfd'nsinrn tmb attiufrbcn 
als uw y frtarbat (ïrftrt t biird; bir rix-ioianbrai Slcttnaduntg louai ju f ennuie/ unb «nbrr i(ir Mc / uttnb brS 
ut brrm .tnifpr / iwr aller brr etyrnànbKit/ imfrrt Innbt/ iXechten bas Ni fpntfrt/4<mouf üJftîiiliting ufrfabrrmitr/rt 4<t< 


fblci'at ©tnbnûlfc/ als bicnaib lx|i^ibrn tpi I Krckc/ ,frrr|>dftn/ lanbcrtm/ unb 0fU'oNttxiHn / unb al* 

i>aS irt |u marefm/ ba§ cwf iibnwbenn ibolt trir unb affr ’ 1er Çanb tx^cn tmb b« twr nun Jmbeit oba boniK^ik 1 

uttM ^tbai unb ^'t'orS^cben owalicb nut allai unfetn lan» l' ttntmen mâditai/ Ntmn wir auf kbMxbmn'ibeilf / e>ba irmanb 
bai unb j^cnfrÿaflbnt / u» Sue vuvxit tmb une |t< jeiwiibt non tmfom nx^ot trieter bitfc Porgifcbnetxn tmfrr î>rbrain3/ 
fetit/ bie inr nun twbat/ ober iMcruadi genttiuten/ béç ananbrr j 0ona<ttirfffr unb ©iinbmlflr «Ik glneb oba bei? tÿcileti tinuier 
alS ciit 'Perfora/ Ni S ifï als gkidx ISqiftct tjeuKUter lanbe bt.- getfiun incdfoi in frinem «x4c obne afle yef«btbr. 
leibeti/ unb einanba imr aflet ttnferer uRad’C 3fratb<n unb je» Unb irarr/ Nip mr auf tehwbmn i^eile tmS Jflbor rrraef» 


. , _ r jjaneûtcr lanbe b<» get^n raçdxen in feinem o!>n< aile 0rfai*be. 
ib einanba unt a Uct ttnfera iSîad'C ^fratben unb je» Unb mire/ bafl mr auf tehwbenn i^eile unSJelbar raaef» 
m foOat unb tt-ollcn/ ^etreulut/farbcrlid' unb ffeunb» fnt/ tmb je enter Ninriba md*r gerrearn/ Ni wt tvr fri'/ 
nboi unb mtr mnen ntîta afle ittae/menumb outfac* ■ oba bas mit mdt aetrouen/ eb rntfrr «bireber Ibetl wrmattls 


It* mit kçboi unb mtt auteti mber afle icute/mniuinb auMt» ' ober bas mir nidje ^errautn/ eb inifd icbmeber Ibetl twuwbltf 
noimnen / in treldyn ’îîiIrNrn/ <£i>rnt ôba ‘ÎBefrit Ne fan/ SUncfc ^eben {jette/ oba htenadi anfrere ÿneflicaete/ bie mber 
Mc jebwebec îîtctl tmeer uns eNr bK Unfan an {et ben oba an biefê iw^efdmeben unfa Orbrruna / @e«uid<nuïjjc imab Otmb» 
®tittn an unfcm grblidxti fanben ober fenten/ tTetbten/'SiSr» nüf|c/ in animent Süe^e mrttu bte fe-llen 11x13/ <^/ 

ebtr îlwen/ ,yrev>ieiicn/ oba aurai fSewbnlietren / bte mit unb ab fein/ tmb fetn .<ntfp baben nwb ammina / mmn wie 
unb bie ltnfem nun (yiben oba bienad' qeiwinm/ befummer» fie in foldxr 0 efdid*( nuf btefan fieffé nupoiriid» dbnehuwiJ/ 
fat/ jrternt/ befdntxrren oba bebrin^ten/ oba 6« uns Niran l'amaitot / tobent unb n'itberratfén/ ^inÇlitlv unb folkn buftr 
irrqj/ an^raffén/ befSKaîn^m / befdinwn oba befeinefen trol» îBru ffr imb berglod.-en (3<3<ii»£9r.tjfé m il>rcn<r.irj un nri^hdt 
tett/ m fêuicin ^Vrae/ n»o bte yliijeu unb mie fie gtaanbe fem bleibtn obne aile 0/fâhrbe. 

obne <UT< ©efêbrbt. I ®ir frm nudi auf bàben fheilen bef ûbereinfcninten / icib St» 

Unb mer b« tff ober mtb/ bem alfo fon fbldvr an^neifé unb ben uns küxt l’oracSibt it'ijftnehcb/ bap tmr mtt riiwnter 3e» 
©«wben tpegm nua tmta uns fernb tfl oba frmb meb/ bem memt.ilnii ont nnfrrofla cmbelligen ^Biflèn tmb SatlK/0ini)k 
fcflcn mit bie anberti alïf fu ÿodja mife fernb fem/ unnb fol» unb^Biüen btefc mgefefctiekiten tutfa Cibuuna / 0nnjtf>rinl |fe 
kn auib tmanba Ntnnttb ai allen iîSid'en baiaeflanbij unb or» 1 tmb 533 tinbmîfîë me^rfit/ bejkm/ Ptrtfat/ unb (euterit uiéjcn/ 
fcoljfcn fan utit gan$a ÿSUtdx/ ixfhalùb/ eribtu^/ emfUnb/ nwnn nnb me uns geuioin^licb btlncfa/ bas uns bas berbent» 
âewulidj unb intwrjoaeiiltdi opn afle ^eft^rbe mib arge 4tfl. f>alb mit/ e^rlid.' unb fû^lid; fnt/ ofm afle ©eMbrbe. 


teljfcn fan mit ganta vDlaebt/ uefriâlidt/ nibliefj/ emPlüp/ mann tmb me uns geinonighcb btmtfec / bas uns bas berbent» 
getrenlich unb unuerioaeitltefj of>n aile ^eft^rbe unb arge fifl. f>alb nut/ efcrlid.' unb fû^lict' frn/ ofin afle ^cfVthrbe. 

^ann es unfrr alla gentem/ txrenue/ ungefimbate/ unnb ©arumb von baben ben wrgenauiten îbetlen gebtrtmnxr 


eigme itf / aïs fcanor gffÀneben fkbet/“tmb ju ttxldxin wÂ^ii* ben unfem fiulbtn itBen unfan geiflfidien unb twfr» 
Srieg uur alfo raie einanba fituen/ ober fomnten/ gegen irein liœen jurfren / prmirren/ ©raifru/^frepen/ 'iMcnflbemit/ 


oba nv bas fai oNt îpabe/ ba fbfl jtd? unfa fana mt uertei?» lanbberfen/ fKittmi tmb .<ned;feii/ SSurgem unb faitpfiflên/ 
bingm itccb berid'ten/ oba fümen otjnc bej anbern mtb ba an» auf bot fanben unb in Nn i6tâbftn/unb allen unfan Untenba» 
ton itfla 'Sîtfpn/ Sa^t unb ’^üUen. t . tien aannmglHb/ m meieben nxfen/ unb mu fie genanbf (an/ 

ïtitb fbD ttnfrt feina mit nietnanb fnnen groffm unb namfe» Nifr’frt bit porantanbren unfa i'tbnume/ cqematbtnmfe tmb 


beJ anbern urtb ba an» auf bot fanben unb in ben tjjttibren / unb allen unfan Untenha-- 
j nm «memiglub/ m meltben mefm/ unb mu fie genanbt fon / 


lid.’ot Sneg / Nirum a ba anbern oba 


fnnnt grofTtn^unb nittfc» Nifr fie bie poratnanbten unfir iXbnunac / Wernaditmlife tmb 
.itit faites ÏJulffe bebôrf» ^iîitbnûpe/^kèen nnb fdwcrat tu ben ballon fltte in Niboi 


fn aufabett nod> ntbeu/ notb feint SBûnbeuîffr uut jemanb an» uub tu wOnifireii giuitluÿ ohn aUt 2l\iebfrrcbcn uub (*VfâlMfe/ 
bem inaiben ohnt btt .rrtbau alla 35 i)Ftn / tXatfj tmb m «tua bamaife/ als ncrgefdineben pcba/ unb aud' Nirùlxr 
21'iflen. 1 aeben i^re offmc nafiegeltt iQmft/ bebaüeit bodi allen ihten 


25 iffen. 1 aeben ifcre offmc mfuaelte isri 

Unb fbO and» tutfa feina fidi felba noeb feint .<inb/ bte trir i üveditra/ '.yrabeiten unb guten 0emonbaten/ bie fit pon %ltcr 
nun baben oba fjonaeti genwmm/ bie md't wrlobet |inb/ per» ^abt/ unb babradn ^«tienb unaetabrlidi. 

IjtçrartKn/ bout mu ba anban .tfla ÎXntb tmb QlkHen. ®tt bte t'orgeiiiinbtm .<61113 ®en(Ia non SSÔVnnb/ nmifl 

3 J<l>re aba/ NtP itut.mb unfér enton foldx ju ptel Çafcaben iDîitrggraf ^'fiaims tvn 'i«4ren an eim "ïtiale: llnb bte^e- 
tmb •Kngnefl/ rfske/ als wrgefrtxubm |te{it/ ba fol! unb mag genaubten 'Xlbredt mtb feupolb Jjer^o^en ju £>effeTreicb an bem 

K “° c " ‘ ‘ ‘rrfei)at mtb ux bien /unb bu anbern ^nle/bie boeb in ba rprgtfàriebaten imfèraifîenuidf» 

furbem/ bie tÿm and) Nir» raéffë unnb » 3 ûnbnufft ern perfbn îmutott/ alS gletdu SSkfî^a 


fit^J bep/ mtgeffagt ba anbern /mieberfeiiot mtb «xbrot/unb bu | anbern îbeile/bie boeb in ba rorgefébrictenen miffra (^enuid/f» 
anbern tu Sjülife bariu marmot unb fiiebem/ bie tbm aud> Ntr» ] nüffê unnb SBûubnuffe tnt -perfon imtebott/ alS gleidx Spe^tr 
tunbjufjitlfft feimnot foUen itnpafogtnlub/ «Is uor befld.Xiben ! getnema fititbf / Niben gfixttien gegtttmerfigltib unb bitten and.» 
tfl/ obn <iUe 0ef((jeb. , inif biefrm ©rttft gfiîioniglieb ben wigenannrtn unffin alla» 

?y>aS aucb pfaiftn/ fftirflen/ unb pralaten fûib/ bie Jjai» anàbigftcn SJerun unb Skutem/ Sjaien i£«ul iXomifdm <?aç» 
fibaiften/ QkfJm/ oba ut unfa tins fanbe babenbt/ , fa/ bas a non fini féfbfl unnb 6<S betltgen fKôimidxn füeiebs 

bte foflot bulfflKb tmb bienftlid.' be? un fer jedUdxn/ tn M fanb twgen/ bitfrlben^ratfere Otbnung 0emôd'<!UÏfie unb iÇ'înbmjfc 
fie niAcs Jwlxitb / belalxit/ als bas von 7(1 ta in gutat 0e» 1 verNirçeo / bovabrett/ veflen unb befktett gaube gnabiglidi in 
tvob^i™ 01 bafouunen i|I/ obne Cefêbrbe. ’ . foldxr îcape/ bas fie ewrghdi nt allen jren 'ptentten/ JJIei nutigen 

'^arulwr folînt mtr «md> betben balben etnanba getreu imb unb Huituln tmvemtfr/ gant tmb fret Nabot iJBt^ bet rpi'ar» 
gava fêut obne ©efèbrbe/ tmb fotfe jealid'a b<S anbmt IgtÇw* iwnte ^«çfa (£atl wn tXout baben aueb «ils tut üüun. X.mfét 
beinpenben/ fhn SÜti^ unb fnne frkbern/ unb foflen aiteb nJiifeuclieb in .<«rnfal. iBfttd'te OJolIfoinmenbeit / uut iPilfat 
em.utba, eijrcn unb mfpretf'en gerreulidi unt freunMi* tvteba unb iX.trbe / QSiHai unb 0unfrt NS bol. tXoonfdSen iXeid-S 


alla m.wniglidî / nicmtuib ausqenomuten mit 3 Bonen t 


unb anbaer bqT'Iben bail. :Xeids Jurflen/ v jjr«û 


mit 2 Batfen / hennltcb mtb offêiibaljr/alS fam twr fomten unb l.ueu unbJjmen aeifrlufa unb mtltlitba/bieNijumable ber uns 
tnbant obne aBc ( 3 tf .iljTte. ivaren/ burch fletpigt ©ea ba vorgownbteit ibeilen bepbairfsil» 

■Üud’ feff tmfer jeglidxt m frinen fanben/ JjenfdMfften mtb : ben/ bie in fold’a tflletmmg/alS vor befdxibot ifr/ ente 'IVtfon 
©ebufen befr anbent 'Pt 6 la t en imb fjnb»$2«nen geifrlidi unb als glncbe <3efiea aniuma f.mbe madienb/ biefr porgefrfrnebe» 


ivaren/ burdj freipigt ISrtt ba vorgtnanbtcn tbeitat berNnrfsil» 
: ben/ bie m fold'a tBIammg/alS vor befdxibat ijf/ fine pVtfon 


ipeMûb/ ®tena/ Aliter unb ^necbtt/ SBitrga unb fanbUutt/ | ne 


fd'irinen unb frtflen an ibren fnben intb Ouren vor aKnn 0 e- gemeinrS g ut en rnilîm rabenget / gegnmten/ berrefret/ unb br» 
malt unb Urrreifx als getreulieh / als fûrbethrb imb alS ernfrlid' > veflenet / unb befîiittet redit îmitb reblidi/ rahengen/ gtinnen/ 
alS frin fdbs feute unb i)i<na obn aile ©tjrf'tbf / muni es mt» , bemehren/ l'efrerteti/ unb befralten fie au* fur ints unb unfrrre 
fer afla gnneme t<eremte ungefunberte unb etgene «ôatb ifr/ fîacWoinmen art bem {toi. îXbtmftben Xeicb ennglicb / mit biefem 
bavon geiànebeti frt^et. . . 'Prtef t/ tn alla ba mafre/ als por b efrtatai tfl obn afle ©t» 

iü&s iwr aud> vannais vor Hlad’iuig unb Suabnufre mit f.ilsrbe. unb ob bas mire/ Ntji Ni eme Jfcnpfrrlutv ïXedxe oba 
lemanb/ma bet tfr/ getban unb «euu«b<t baben/ bie fôtfen bie» ' 0tfe* Ne erfimben lumb gtfdineben frnb/ oba hiiuid- jmiben 
(êr aknnaefrmtg unb * 8 i 5 nbiuîj|c «tllabuig mifdMblid’ feçn. 1 tuib aefa'reben nxrben/ tuieba Nefe vorgefrkwtxne ©amiebe» 
'.yann mie tn brtifcibat âknnaiÿmig unb iBûrîbmîiTe aïs pur | tmiFe/ OibuioM unb ^mtbmtfr»/ ut entigen mege aBiglicb oba 

ba>Nt «fialen màrtti 


btnWbcn sjouw^ung tmb 'BÜnbnüife als pur mille / ^ibiimM unb 3m»bitiifre/ ut entigen mege afliglicb cba 
«mperfon utrnb gletche SSefr^a geinana fanbe eiwgti* b® em» btfNt tfieilen ivàren / bie nebinen mu ab/ îouib mieberrufrat / 
«mba bleiben fon en tmb nvüen. 3 n ' lDa ^ fl» vor» tcbttil unb vcrnidjeeu fie tn Nefaf o?«ub<ii als ferre fie Nnvieber 
befdxiben ifr ofm ©efa&rbe. fon mu unfrr ÜopfrrL SDladjf g<m$ltd> unb ciwglid). 

lin* inn ben SfaNiun / alS baver «tujf baben 'Jl$anmpit iiieinen uub moHttt in beut îilaèuun «US butvr/ 

I.J. £A rr ... ...,v . .. iTt 1 J.. .. .1 . . A.k _.A 


befdxiben tfl ofm ©efâbrbe. fon mu unfrr üapfrrL Ülladjf g<m$Ud> unb owglidi. 

3 Uir (wtvn itueb inn ben Sîalwiun / alS Nu'ot aujf baben 'Xkurn iwr nieinen mib moBtn ut beut ülaèintn «US batvr/ 
ibeilen miffrnrlidi fflr afle nnfére igrtxn unb $rbeS»ifroen/alS bas Nefe ©muldxiuîfie/ A'irbtiuna unb ©uubituflc auf baben 
vcrbefrbciNnt tfr / aefrbmornor kiblube (ftibe ]u ben fjeiltgen mit tfceUm eingl;* tn giutfta unb ix|Ta frettigfnt unvabrodxnlicti 
«îngaûrtat 5 >i.iiNii/ atiff bas beUige lîvanaelium tmb au* gt» bleiben unb gefialren ivaten/ m aller ba mafre/ ois vor bc» 
Icbt mit unfmi îreuen/ unb unt ben iBo'tttn unfera Jurfl» fdxibentfr/ ofm atlt ©efr^rbe. 


i tu fie/ A>rbauiia unb ©ûnbmîffr auf becben 
giutba unb ve|Ta frettigfnt uiu'abiodyntieb 



I 6 


CORPS DIPLOMATI Q.U E 


An no Kl* baruta gu rinnn nxwni/re|tai/ opcn attowttfl» Ubr» ; Ignobiles , Eccteïiatlicos & Secûltre*, qai in Martbio- 
, . finit* dütr fc<t i>;tJ)cfitn<bcnca i>r&nanj/ tSrmutbtnùlit sut mata Martine nom obtinau, 4 in ciidcin bonis deten- 

I 3 Ou. ‘ÎBüntaiüfc/btitKii iwc f;< ivrqcnintbttn surfa ^url w>n Xom/ 1 J — 

.Moni^ '2WURM l'on ffio^nn» tmb üJian^af Jebniuie ron 
tliïàhrcn / fur un* unb afl< tmfa (grtxn Uîib Ü£rèt9 i£rb<n 
«nqlùtvda ivjbcftbtibtn i|t / «m cun iheilty uiü> îwr bu roc» 
gnunûten 'XttrKd’t 1111& icupolb tStferubcr ï?fr?Pj |u Of|t«* 
widi m. fur uns cnfc «iQt trafa vftwn unb (fabol i^tlxn nrs^j 
Ji<b/ ale rot$tfarirtai falKt/ an bon anton lÿnk/ nie ont 


dcrc, matin tcnext, protcgcre, proloqui, ant toeri ali- 13 < 56 . 
qualitcr non dcbenc. Nounier ctiam pro nobis , diâis 
notais Hrrcdibut & Succcllbribus nollris Mvrmvim 
Marcbioarbui , fivc Hircdibu* & SuCCeÜoribos fuis, 

Bobemix Régions animo ddibcraxo, 4 de ccrta nolba 
frient ia bon# fidc fine omni do!o promifimus , 4 lu per 
co Uaronum 4 fidelium uofiroruin communicaro con- 


SSnXf 1 ! S ”— m» V, h« fcri»,, q0 od 

t> KIj ui*£S i "f 4 <uai »^ ri Hitodci, & SuccdfcK. 1 W,„.„ 

ti'iw w’tan fftta Rnb Kr.'gH[Knjit?rc iirt îxm tKt<|W! '£oa> , Moravix^ prelatum *<*».» attmrattas & 

ivrflijt m tan Valmÿ/ ■<*» | pçmnentiai cjusdeinjingulii i dicio Domino nortro. 


Snrfy ui bon ^iwutt*UHb fcc# jtafatbuuiw m bon (ipljfim 

Srttt. 

XLf. 

14. Avr. J o ankis Martbionis Moravia IJttere , §>ubd 


Hxrcdibus & SuccelToribus fuis przdiétis, Jure Eccle- 
fiallico. Tel civil! , aut faâo, tacite vcl clprclTc , per 
nos, alium feu alios, aliqua occafiooe raiione vcl cau- 
fa, dircâc vcl indirede , quantum in nobis ell , fine 
omnidolo , invadi non permittemui, nec ipl'um Reguum 
Bobemix aliqualiter impetemus, niti in eum cafum ubi 
didum Dominum nolbum imperatorcm , Hxredes & 


u a n ni 1 manmonis moraine i,u>cie , «■ — . •«■r— u 

n, ipft Suatlfortl fui Murtbutui Mi, puie, prw«Ç« Httcdltai Icgmmi mus 

n .J? „ M . J sa cultnt Sexns dccedcre contingeret. qma tune didum 

Retflum Bohemiæ (J / J R j n e ^ Hmm BobtmtA cutn fuis attmemii* à pcrtinentns fois 

invadi pmnijfuri fini , jatrffue Marcbionatum J I)OS j Hzredcs & SuccdTores noftros Marcbîenn 

‘ “ * 1 ' ' 1 AI', ravi* clfet devolutum, & nos, Hseredcs & Snccef- 

fores noftn prafatum Marchionatum cum attinentiis & 
pertinentiis fuis i dîdo Domino nofiro fmpcratorc, ut 
a Rtft üobtmi* Hurredibus & SMcceJJ'oribui Rtribm Bo- 
btmtte £3* ci C trama Re^mi przdidi imFemdmm iTlmftre & 
infirme rccipcrc & omni tcmporc tcncre debebinius, 
prout in alûs Lirais defuper traditis plenius eil expref* 
fum. Quas Lircras in omnibus fuis clanfulis, fenren- 
tiis, tenoribus & pundis, lient feriptx funt, in fuo ro- 
borc per omnia volumus rcmanere * ad omnia & fih- 
| eu la przdida, & eontm quodübet prout cxprefTantur 
i lupaias, obfervanda, nos bona fidc absque omni dolo 
i virtutc corporalîs Juramenti predidl de certa noftra 
1 feientia obligamus , Pnefenitum , fub aptsenfo majori 
rinllro Sigillo , tcllimomo Ltterarum. Datum Pragx 
Anno 136 6. in ” *" a ’ r ** t ** *' 

Martyrura. 


ip fum à Rege Bobemia, tjusque Succejforibai Rc- 
gibus in Feudiim illkftrt là rtetpen (ÿ fe- 

utre itbtanf. P rage ta die S. S. Tibunîi & Va- 
teriani anni 1 366. [Baliini Misccllaneor. 
Hilloricor. Regni Bobcmix Dccad. I. Libr, 
VJII. Lpiflolar. Faut. 1 1 . Epift. V J. pag. 173. 
L o s 1 c , Tcutfches Reichs - Archiv. Part. 
Spécial, Cont. 1 . Abfatz, 11 . von Màhrcn pag. 
if7. d’où l’on a tire cette Pièce.] 

N Os J o a n s E s Dei gracia Marchio Moravix. 

Notum facimus tenorc prxfcntium U ni ver fis, 
Quod Jicet alias Strnufimtu su InvtüifRmtu Primcefi 
^3 Dam* tu üimiKHi Ctruha Iy . JiVimm favtmte Clt- 
vuntim Remémorant Imptrator femper Ragujlmt & Boe- 
mis Rex Itlaftru , Dominai mojler eratioJnj y tanqnatn 
Beenue Rex y nobis, Heicdibus & bucccflbtibus nos- 
tHs Icgitimis Maribitmibai Moravie Sexus Masculini 
inlignem ôc lllafirem Priaapmtmm Marcbtomaiam Mo- 
ravia cum atiitientiis te pertinentiis ejusdem Principa- 
tus, Venir. Ülomucenfi Lcclefia , & llluftri Of>pox>ix 
Ducatu duntaxai exceptis , propta Bermom Rrgiom 
Généraient, in bonis EpiscoD3libus didz Olomuccnfis 
Ecclefix que ad nos Herenes & SnccclTorcs noftros 
AJoribionti Moravix pertmet, prout in aliis Lirais de- 
fuper editis plenius c(t expreflum, in Ftmdmm IMufired 
inligne concefierit. Nosque didum Marchionatum 
cum fuis pertinentiis, ut prarfertur, à prxfato Domino 
noflro Imperatorc ut i Rate Boemixy in Fradxm fus- 
cepcrimus, fl fidclitatis, homagii, fubjcdionis & obe- 
dientiz iicut in fusceptione Fcudorum confuctum cft 
fiai, fibi, ut Régi Bobemix, prxlticcrimus corporalia 
juramenta, licut edam noftri Uxredet , tt SuccciTorcs 


. in die landorum Tibunii te Valetiaoi 


XL II. 

Imper a t or i s C a r o l t I V. Confirmât ta Alber-P- Mai. 
to, G? Leopolûo Jufirie Ducibut coicef- 
fa , omnium yttrium , Libertatam , G ratiarum & 
Conjuttudinum , que (fi quai ipfi , vel Prières «■ 
rum in fuit Terris 6? Homimbus babuerunt. D il- 
ium Vienne Sabbato ante Pankrcuü 1 366. [Piè- 
ce tirce des Archives Impériales du petit Tré- 
for de la Régence 6c de la Chambre à Vien- 
ne.] 

K Arolus Quartus divtna favente clemcncia Ro- 
manorum Impcrator femper Auguftus & Boemie 
Kex. Notum facimus tenorc prefendum univafi» 
nos Illufiribus Alberto Duci Auftric, Stvric, Ka- 

. t. Tvtaltaf he- Al 


Icgitimi siartbtoHts Moravie masculini fexus cundera i quJj 

Alar, b, ornai nm cum attinentiis ejusdem ab ipfo, ut à rinthic & Kamiole Ckrmiti Tyroleaf. &c‘ Gcnero d 
Rtge Boemie & i Coroma Regm ejusdem inFcudum re- ; pri nc ip| nollro, nec nonLeupoldo Frairi fuo Avunculo 
cipnc tcncbimoT 4 habae,ca tamen conditione notnn- nü ft ro diledo, Hcredibns & Succefloribas eomm ofcfe- 
ter adjeâa, quod idem Martbiouotai cum pertinentiis ; q.jjorum intuitu que nobis & Sacro Romano Imperio 
fuis in eum cafum, ubi nos, Ha^edes & SuccdTores t poflJm 4 debent impenderc audoritatc lmpcriali con- 
noftri legîtimi Mxrtbumatai Moret<ie, Sexus masculini 1 fi rn uvimus & confirtnamus omnia Jura, Libertucs 4 
fine Heredibos masculini Sexus lreitimis decederemus , ! Gracias ac Confurtudines que 4 quas ipfi vel l J r-ores 
ad ipfum, ut ad Rtgem Bobemix H*rcdcs 4 SucccfTo* f corumi j n fub Tcrrij. Hommibus , ivitatibus & Judi- 
rcs fut», Rerei Bobemix & ad Coronern ejusdem R*g"‘ \ c j lS haélcnus habebant, usque ad noilram decciooem. 
immedate oevolvatur, ficut prxmifTa omnia in ahis ! | n i' upcr Judci qui In ipforum potelhtc rdidentad pre- 

T T.-T rnnf.Ai( Clinf irrlfü Mnî fjmpn et * r 1 ■ : n r.m.Xnr X, rv... 


Literil dcfnpcr confcâts funt cxprclTa. Nos tamen ex 
fidclitate le dilcûionc debitis commoditatibus diâiDo- 
mini Impcratoris , Hxredum 4 Succcilbrum fuorum 
prxdidorum provîdcrc cupientes, libî bona fidc absque 
Omni doto, a fub Juramento, quod defuper viva voce 
ad fanâa Dei Evangelia corporalita prxliitifie dignos- 
citnur, pro nobis noftrisquc Hsredibus 4 Succdlori- 
bus Marchionibus Moravix pratmirimus , quod hotnincs 
toforum FeuJatarioi , Vafalfot , & aim qmoilibet fub • 
jo&tl, Baromet , Nobiltt , €3* Iguobilei , Ecelffi*fiieot& 
Seraltrei contra ipforum voluntatem 4 in prxjudicium 
ipforum quantum in nobis cil, que in Regno Bobemix 
obtinent, nnnquam defendemus, protegemus, prolo- 
qu> mur, manutenebimos , nec ipfos tucoimur in futu- 
rum. Sicut etiam rpfc , Heredcs 4 SuccdTores fui 
prxdiéti contra noilram Hxredum 4 Sncceflorum nos- 
trorom Marebiauam Moravix voluntatem. 4 in nos- 
trum prxjudicium nollros homines Feudatarios, Vafal* 
los, Ce aliot quoslibet Subjeâos Baronet , Nubiles , & 


fens vel in antca refidebunt in oinnibns^ Juribus 4 per- 
tiocnciis pcrmancant quemadmodum ipli vcl eorum 
Prionr* Jodcoa in bec tempora deduxerunt prclencium, 
fub Impcrialrs nolhe Majclbtis Siqillo, teftimon^o Lit- 
terarum. Du. W tenue Sa.»ii*to ante Hankracii. Anno 
Domini millclîmo , trecentefimo , feiagefimo feito, 
Regnorum noilrorum vicetimo , lmperii veto , duo- 
dccuno, annis. 

per Dominum Imperatorem, 

Wcrden. Episcopns Rudolehus- 

X L 1 1 1 . 

Stittfrc IV - 'Priwlwüim / toefe^ <&r t* » *• Mai. 

itcn J5crço.qcn «pu i>fîmridj AtticKhtcn tirthtcnpote» 
tôt mÇrilft iwb bit a twbe adt*»»* & /fiiwnD 

itrer 



sso 

3 66 . 


Ann o 

1 3 dd. 


DU DROIT DES GENS. 57 

*j*x Z/arrr </■ Autriche Al- Anno 


im JJittcrtlSancn gcdcftr/ tcrfdrirfynr uni» ftyàbttcf* 
îrutf>c umwfltnflkj) hirirt/ tyutfltl rçrc efccr rranrf* 
tt/ta(j trfttxgm ter fcin iaiiD-grricht oter antre* 
gttkptt su Wyrwbcn/rtcr cin ftHchti? uber ibn ;u rtd> 
ren macht fcaben (rtk- 05cbcn ju -2Cini atn <ÜIcnrag 
ter ton J$. 7ufihrttâ£ag i}66. [ Pièce tii ce des 
Archives 1 m seriales du petit Trefor de la Ré- 
gence & de la Chambre a Vienne. ] 

C’eft-à-dire, 

Privilège Je f Empereur Charles 1 V. accordé 
aux Ducs d'Autriche Albert & Lbo- 
POLO) portant que fi quelques-uns de leurs Sujets 
reçoivent chez eux par ignorance des Proscrits , 
(fi des Bannis ou d'autres Criminels , (fi qu'avec 


Ch a nt.es IV. 
sert tfi Lkopold, pour les Duchés ^Au- 
triche, de Stiric, Carinthie,(^Camio)c, fotr 
Us Seigneuries de Windismarc (fi de Portcnau, (fi 
pour tous les Fttfs qu'ils pcjjedent en Sirobc, en 
Tirol, en Allâcc , (fi aux Montagnes ; connue 
aujji pvur tout ce qu’eux , ou leur Pere le Duc 
AlbrrTjM leur Frere le Duc Otton, O’t 
obtenu ou tenu de f Empereur , ou foi dtfant Em- 
pereur , Louis de Bavière. A Picrate la veille 
de r Afcenfion de notre Seigneur i j(5(î. 

Oft3* wn (Bote Snaben iXomififvr thsfett jt* effm 
5Mm ’JWirer M 0tac \'é/ imb Xtjuma jue Qjebeun ibo 
fntncii/ unb tliimn funM erfbmjr* mit 6tfr.ii &ncf/*Ucii ben/ 
Ne ni frben/ «Nt bore» lefai/ Nt} tvir habtn MHffrben/ mit 
Nin a<|i*« trtferd laurern üJîMCîetf / Ne bcfiàt/ Ciûtrr trftk/ 


le couvert ils leur fournirent la fubft fiance } ils . unb gdhcr|4im/ mit 6m Ne ftoe^elwitn/ Wretto imb f ni» 
ne feront point cités nt jurés pour cela hors du Iwl&t seNueNr/jjerçotjen ju OejhmiA/uieÔKfr/tiieXeniN 

n — . 4 rr. . . .. - ..... f/tl / titlh " M. i .ioi'Iuw f 


Pais. A y tenue le Lundi avant la Fête de rjj- 
cenfion de notre Seigneur 1 3 <S 6 . 

ÇQ3 ^*? r L l ’? n ® otffl v ,®j w b;ii iXômtfeNr -faifr/ jtt affm 


OTrrd'tcii imb fticpi'ïben Qkbmbcre tyrtogtn m ôeiUtra* / tu 1 
(Çitepr/ tu .Xâriibten / unb ;u Xrain/Qofi auf 6 :n SBinbtfdien 
ÎPÎimdh/ im 6 ;u -portmau/ (Sr.tfen tu fyibfourj/ iti înrol/ 
in ■Pbi'rt unb tu jf»bur^/ SfRiirtbj&tftii su 'Purgou un 6 M» 6 * 

e jftn in (£lfaûe/ unb irn rrben uu6 ilittyfoinaieit burd> befun» 
r gnab/ folidi frttÇaic un6 gnab «tan M*n/ tmb run ou* 
linrt Nefhn fBricf/ ivere Ntjir Suict ot<r .Xiwd’ff/. 

®ur^er unb lanefujai in uffm rreu |«n6«n/ JJtrrfdMftm unbl 
©teeni/ unb (bnbalùb |ti «gnubot/ tu ju ifr^eit/ ;u 

'ïifr.irttr / ni lAI.imrf / iimI. ..m K .. ..IJ... . 


, ... c-è'itvilyii/iii tîlfjifêii/jiie îiirol m 6ejn «tuiru/isbrr uuNrV^ 

lur^ou/ jti Alunit?/ unb uiif ban i^it\irtsr.:Ib ac.id'te/ ivr* ; n'o vnltyat/ unb mlciben/ ulu an iVôinifclirr Xài'icr een brf 
fbcibaw unb fdvNid' {ut.-/ unn>ii;tm!id' Ijielfeny bdu<m/eçîai tXwmfd'en >\ad>ai uvi]m/ tire reduem icNn/imt nam 


cher rreuffen/Nît m dvm iantamd't/ ober .tendue iNirmnb . 
fpretfun/ eber itt&er (ï netten M/ m bbmi uxtfe. Qôere .ti>cr 
Nij Niruber n'tbcr y*i/ cher ir bbiiiuen ivn imiunne/ nvr ter 
rc*r </ Rerubtet ipurbe / cb erebamen unb ireiien nur mit .Xen« 

K H Iid*er trwdu/ Nij fuld* pendue/ d*otu d-ruff u'Nt uudu Im* 
ï futlen / unb m un lab ober an p: dminat fdMben brinaen. 
Q8et aba/ baj Nrfelkn nd'ta Nwin bel in oba ir bliauu-m 


«naeraffen/ unb mit d'Li^e acMtee irurbe; M ftitien û ban -t.n , terlid i ai (Sii.Uitn/ unb lv||.ia/n .iud* NnvINn îjaçi'^eu 
tJ-laga/ unb Nm aniMller a<iu«<n/ unb |ufl<n wtd* barn.tdv I Wretbt/tiiib J^a^eu icuvolt/ an ir unb ir tfttvn fias/ unb 
trn bnniillxn ad’ccr nd;ten um'trteamlieb al? r*d?t »ff / (état ii I ï" ir tmb irerlîrbat nrnnen m-.t iinfêm ^iti'Krlidvn vf-cpra/bie 
ba; nirbt / eba eb |i aetbrer iPiyeutlîd' mtbickni/ fo mitj mau 1 rbiaataneai <<lvn/ mit biHitba unb aeuvulid-or febenbat/ unb 
ren feld’cr eneÇialtntitte ire^at tu m rid*cai / unb fi 'ÿ ued’ee 1 •lerfvtt/ Ne Ntrjue itchért/ mit fetlufi befêfvitbcnlvtt / irtitit té 
tun/ itfi bnf .forenhdi uitb rcck i|l/ an aïe aeverb/ mu ur-- BK fibuINn filme/ imb Ne voromaïuai îcçai/ an ir <£rbm vje* 
d’unb N8 bnere. SBefi^eit mit unfer OIJaieff.it 'fnfrjel. c^efren i bas ®t Nmn Ne t’uittefdnrreben ï?er?j^rhiriib/ ,Ç:îrffni» 
|u ^l'ien an ORentac? mr ban Jîahjm ‘Siiffarf uw. j'iî.id* fumb; >>rfdMtft/ fiimtbe/ mib itviti Nirçue ^rfiéu/iu atiaba 
Xnffud ^eburb breuçf^n btinbaf jar/ bariwd* in ban tf>ed*»5 1 «W eru bauor amant/ unb ^M rrbai fane/ vo-i ttuntf 


unb feditHificn Jare. ’ Unfer StaJi m Nm 3iriUj^i|l<ii7 unb 
tto .Xrçperttinw m ban Bmelftm 3<irm. 

Pcx Dominum OneelL 
P. J AV R EK. 


XL IV. 


XL V. 


ï l.Mai.-Sv' 1 '^ CILIÎ0Ï3 IV. ithcii'ïrtftf/ nv^urd. Çr 
tnitii -ÇnOi'qm wn Onrminb aitrnl't m» {m. 
priptui tic J^crjcull'iiiiifi ;u o.ftarmlv ju ^ tfticr ; 
u ^fcniMcit un6 ifcaui / Mc ^ctifclMiïtcn ‘^Biilti. 
fcl'.-'-.mirrt mit •Vmciuu; and) itrcC«mf imt J,icr. L'crtimtiiufi JWlfcttn Shurfiirft SiuprcA Nil ulrcTci/ 
rcluifrm / iiylcidim Mit tic Jchcn/ tic |ic mit ilirc “"t 3iupm6t tm 3toi(aiH 


l66. 


ten/ imb tue .Vbritm/ .^erren aiif'Nr Oymbtfd'm ïCïurd’/ un> 
ine'Porten.nr/ Arafat sue .'7aKpur^/'iK îwf/jwWitrt/ unb 
m .Subura/l'iiirOTafen ;i:e iSur^up/ imnbf.mbfsrafen m ^1» 
f.ip/ uniiter lieben c-un/ unb ,5iîr|î:u/ uné/ unb Ni^ 

:Xiuiif'd' rXod^feret / imb bte frud'cNirn bieiif} Ne i5l' Nm :\«d» 
_ Jfm ORcbcer Ni» XeuN/anb Xiinwe ;u S?eNut. 2.ferfe- erjayt trnbtn/ tmb bu (gai/ imb rr ®rkn furftaftr/ tmb mel 
bm/Ndunnen unb rhm finir offenlid' mit bifein ifititf/aDai ba a«bùn inu^nt/ uub fotfen/ unb Niben Ne vurçmamen >>rçea 
'biein ^Ixnbt/ ober fièrent Itfen. /Tat mit twd' amer t’crk» ; Klbreert • tmb feurofrm / unb alfm iren (Jrl^i/ b« ÿjcrçoij» 
trfld'tuua mu red'teT tri wn bureb reblidrr uotbnrfft/ tmb Pun tkwmb jut O.fffrTent'/jue tgeanr/ t» .tfernbrm/imb tneXhrent 
riüiiur fitehen njeam/ fur uni» / imb unfrr iMd'fpmmm un bem gebori-ne/ îne bu- aawnt frm/ unb Nirtoe bie sTafihifft aut ber 
veillai FV'.-’inifd'eu :\<irfv nrreMie^ uut Xaifcrlid'a utaoUcixil» a&utbtfiWn SPfartfi/ imb tue ^DUamii'/ imb afte 0rafltt>ifft/ 
lemenfteu/ tm £«k|<fc>;<nten unfeni lieben ècnen imb ,Çiîr11ai tmb ÇafdMfft/ mit al/n irai AVibten/ 0uet(tn/ iab t’crlt- 

nrn. r >ctic. i< uns i.......7k.M < u . ia . . . ... a .j... .i^. .... 


ffenbren 0uaern/ imb alfe Ne icNnred t/ imb .Çta'beK/Nee*^ 
■ul’ale / unb hcrtr.ul'r ['.îben / eber bie igi> iw.d' Ntben/ unb. uid.i 
all.ô Nt9/ Nij tg-p lierbrad'e h.tku/ ben f\Knifdvn Xihifeni/ 
unb lup «rtiunufen/ tmb au* a(.'c Ne 5?erftJ affr tmb eir.tff» 
fdMffe / unb tgreet mit alleu ittn ;\e*een Ne m jiwcbêrn/ bar* 
uNt biefellvn .'Ç'rrflc.îeii ivn jWnfèrn/ eber rôti xrnnti^n l-rief 
Jwbent/ uub and' ali r bie felien/ Ne 0n/ oba ir àforbetii î^ii* 
fur wn ban •\cinrfd-ai ;\n*e aebabr/ cNt Nfeffm hnben t tue 


voramanten ’Xedten/ .Çrertm^eii / oyirflmkircn/ imb tuaeKv 
ninaat / ah‘ té von a(r<r imb and’ mm lurbMd’e iff/ tmb a! le 
bie felyn/Ne ï?er?pa Qflbredn f.elia ir 2)arer/ imb fan fthuebet 
J?erfO|j 0it frlta/ von cmvi» Itibniijeu von 5?.tt>rn/ ber fi* 
X.irfér imnee/^baN Iwben/m aller inailë/ alf (éin «Pri.fff f,u 
»jen/ bie t*v Ninibit babait/ n\tnii bu nuN .Vr.ifft Kiben / Nt 
yebai unb verleikn itnr ni von neird/ von uiivrit tefonban 


unb Nm ffeilijcn iKetdv/ nnrNiVn foflen/ ait redu unb «c* 
ivonli* if}/ imb ivann té ;ik fd-ulNn fioipM / fo foll/n inr/ 
ober unfer wd'fometi an Nnu )> ilr^m «Xeidt tenfrtbei» irai £r* 
Nui Ne ivîiicfebriben ÎJer?Oût!»:inib / .ÇlSrffnttfiuml'/ yJ.rfdM^r/ 
fannb/ uub unis Nirtue ^teboit/ m .ider Nt »vafi./alo vgp Nij 
VO! a.ULinr unb .icfd’nbm fem/ ut Ifteirwin ttvu/ nid't tvr;ieheii/ 
mit urfunt biç *Sneft) ivrfrjefr nue inmfer sf.irfcrf. 0). .ijfil.it 
3 nii^d. (Reivii tu 2}«m nad» ifhrifh til.burj b.’tvtel'iibtinbert 
>ir/ banuidi ut Nm fta-ê unb fut-m^tfeii j.tr au tmfer^ $>er:n 
'.Hiiffari^ TfbciH /unfrer tXcidv in brut jnvnN^.n tmb b/^ X.m* 
fé.Tl'iimo m bein Sive/fflfen ^.tr. 


f.Aout. 


ilorfubrrn ;:i ihip.ibrni m &faiicni ai ■iprol un 
(9c6ûrg/ tint ivclil'c Jïjrrçpvj 2(lforcl?t ibr'Sitrer unb 

a A Ofr tvr ^rub:: vni K.u’vr VutUWL mn 
/ fou ttfuciii ticrjfnbrt mrt' hcK.Uccr. 05, 'ben 
il>wit iin unwv J>crîü Jltift.irt^'?(bmb ï ç66. 
[Pièce lirccdcs Archives Impériales du petit 
Trclbr de la Régence & de la Chambre à 
Vienne.] 


C’elt-à-dii c , 


Lettre 

Tou. II. Part. I, 


accordées par l'Empereu 


am fKfxw fine.' I mit tvn cnitrcti QlVrnip unb 
0pcrranbcrrt Ifjalifqii qrmeuirdMfTflicfHT DcfcnHon 
unb i^itl'riMiing ter Ju(ritz,auf' i o. Vtfirciryf^in.fcn. 
05rnnrr#brrm »uif rem n.wh|hiT ÇyîirnwNlxii i:.uO 
tm rag V'incula cti. fPctrigciMmtbr ï }M. r h- 
>i a n n i Chronicnn Spiienlê Libr. V'II. Cap. 
LU* pag. ?ii>. Col. i.J 

C’crt-â-dire, 

Traité peur dix ans entre Robert le vieux 
EleBcur Palatin U R o b e r | le jeune 

H Comte 


Digitized by Google 


j8 CORPS DIPLOMATIQUE 

ANS O Comte Palatin d'uns part y Us Pilles (U j bcrfcftx JWÿt luii* grijilct »»uM/ tltt fcl 

- *jC Wo*M( tû lie S mu d'autre f tri . pour 1,lt •«* u,: f‘ T e l’» f k'“ *>nïvrn f'flfca etar fuiten/ «$«f 

1 x 66 . r onws v ** •; \y K L ; . ; » ^7 I a* ;t t«rtc. no* i|î ixrcbt / •$«« é/ mp tu» i« wr*» 

i^fwr n*/,wr«? <t: ,<>•!< C'| tauhuns .i.u.v/t Jr iI( - l[ir .,j jïimiui / 2*ur,|uun:it > ÏMcntrt cbrr UïUrtifititi 

U Jafiice. À (icmstihtim U Mscredt afr'ts U | t*r ;ti ftwffœ htaen tter flnritmeu aiibtcrpr,immiwi»elé<<k* 
Ihe des Liens de St. Pienefan 1 7.66. «/ ‘■'St toe/ «ber an tbr< ^irrarw otar Àbwitrt/ tonna 

I nttm fit tuoi ut bie 0 t<nt/ ai: bit fj< ulfc $b (pcretan otar ju 
j îfNtjfai bdbar/ unb foüoi îmnitnta tKintn / jm» tu ■Xatb m 
Suprwfct tw ‘Xcltrr m» 06 trô ©attm/ ^fitlfwrafc S* trM#/ n-tt Kn&i.icli un P T&itbàoit&crt* ftmqK n trf tan 
fi; :u'ïk/ bip fi. ^pir. iTid* otarfkr $nifpflt/~Htt ?UU/ Me rcrta fr- ‘i>od* aîfc/ t»ta bitftlta uirfnv 'fitamu-y 
«J ww/ Utt mx ‘K»iw«N bar ‘ 3 &ngttt un ba&y Storfiwnaey ‘XMaia- tttr ttstmîNaie/ tat nnr As* Iwtan/ 
tvn 0 :mJk« ^foltorafit tw ( 9 £pi</ utt itartfojf ni ®a*nt/tttt , °Ut tanta* jtftPtiwnt/bK cocgnwmt v-tdo/ijnrc 'Ïuïttrt ttcr 
im b* ©Mr.icniucjJtK,- .Xarfo-/ mti» î^irr^rc gownilidvii tat 1 flngfâri^ftn (intaB/oW Mlgneflcn otaw 0 mth</foip 

iictrvr vf;r.m / Çÿontkifir imb ®jik/ pcriqiài offauîtd* an tt «lw fcccut twttattcroi/ $ Diront mm ru* , Â*n;T.id' un b 
fijcui I i^tfiiiVfTfiçoi SEfruf 1_ ntt Cmih tutt « 4 faî tan inc d« uih ad ©m*t< Mmtr ral>jK/ alf tvrÿfd'ncbfn fîtSt/ 

Wmt/ uVr bômii Itfn; fcc^nnt jhh ïwI rortci VÜtnt Nw ilmn finncn îii^u/ rhnt 

c.tii--rcii ù’iittl'c',1.. tuaNitlj<tî 3 ttfiri u.ic* ilufric-Mj iriUi.ii/ «www fit ,inct' olVu uubtrlcl/nt IvKiu / ivmi fit tùmn ju fprc» 
m wfBtfiafttintaiibf in uitfni .Irtnfti! fitt/ «ff tut# w*r una ■ fnsbcit on Die mjfiunini «m c-nt mtb/ibriîim* 
imb ba un*m4* ntt ®ut/iwr r H)irtd4<[ ©ôwK u-itj .striera ')•*< l'NT'Ditntrf/^fdf mm iljn rprttlvri t n.:* ^îifîr.Mb 

î’&iiF Mnkn utt fceftinata Smwtw lubm twr uim j J|î * wBttttrrtt tu ncrJ^tmi -la.un e|vu giôvMjc unb aatrbt. 
mif rt®ciï jeftitrown itrlanboi/ unDiwDiutr.i rotd 50» I Uÿ TwAcrfi'brtcn fu bainw wt'uw vaaffd-fitba fkbc / 
f,iataifn mit Ntftui ^ r «f/ «nuita SKag ali 1 ^fthu?bni Wfit unr ïxw t-rntta tvitiyi fc Df-Vlrfrii fin/ roami ûc mit 
fkîit ; 3 nut crftcn Km u-ir .idokf ./ aab arid-cit nn $anmi «Qïilff I N:nt ”' onwndif / obist tmb «jtwrfç. Sert ,ns / fc,i(i 
111 iK’iutf.' jiufir «catifV Sw «ttrtii / iffltoNt mib WoiMlt mr Mt utijfJMntt» vrtôitf «inc «t*r hNv L m<rt iBnr«rt cN*r 
l« axljrai/Mib bit uni* 2 Snl»;'[itiiuiiTv )tÇi« «ni^ÿm id.t & bota c*6tr an bx vw^awa « 

. ”i° '«!*• Swf 9*0» iftynnb fcl itwn mi nu a iÿrt ajîmrne/ 'SMairtv otxr Uinrtdw» 

tf. vt<mr,w U« Ut iwc^p rwnnw/tttr tu. 3«*r/ bKitc^ w/Nirum Km inc nud* Jtufur.Tït» nnb ^Utartix nriwn/mtf 

n.Kt> fftwh# rm:iuift. Ui»N ift mit attdy / î»<if? n-rr I tunif tt(i bn(rltrn jVrfam *Xuth/ bit irir ixtriri nttuitn Mqi/ 

croaii;;r ï ;t'.TM!Wtidîcn utt wfhÿid?m/ cbiw < 4 faki ««t Su >£* E-tfttt/iMS ;Xtd-i Mrumb< fc'iLtt tttklbc ^iiT/ 

^ l!lî,tT 43 C( ' K * ( f(,i > wit bwff Dtp 1)1 w-b iÿffctuctt/ ’nr banc itatot®/ fctUn |ïc Lit* bnlien e ijnc .invifo. (f s 
ro Mimi t. . 5 ikfit iwCkt aBff usmaialitCtn/ ttt *df ^ Nn«>r/ (Ah bciftlbm ftwift/ H: mt itntv*wi«K#<ttt/ti;|« 
Jf $**■ frmuiŒt vfrmtt <*K* unM^fri» . c*<* nid» c^ftbthfi’cn wijoU K-ttent/ urf Un Stdtf 
jtiMfla-n/ ifra^rwi/ JW(K<n mit 0tR'Dal>ntfn / Dît wijaf : t« fpwtftm/ <m oba ber liait toüat ipit aniat iviwnnà/bic 
fllrL» fcuhtt II»] lois bt«W ebtr an imfmt tiban uNt i ILT1 * 1 Sifl Ac+i bit aurt 1 Cic vocatnaitun to»c 

0 tu<rn/m« îXaub7imt $kattt/ mit Çk^ntt/ lunS^ame/ J“ h»H«it feCtnt / foiii |ît toÿ ttcifct rVttix:i/ al« v« unb !»;t* 
«yr uni iwUttro iSAufoni ebtt <&i*tn bac 1 ^cfm etwt «?fd,<<bt:i ! «J«ç «Wirtwi M</ <tdt «paît/ beif* alf«/ ttt urifat 
n«û'tt/ khbt^ai leUca wtfni. uufr mi t bit wM^tnamm forte ‘oct^k tttr Swntrt fut tJîrc ffliorat/ SSnrmwswu/ Sdomr 
jçttç^xu i.'ilci nnb itpUm fou vct^cnomc» btNnôfôtftu fiet» «-'ber uiu-:t:Iwiit annt^ri((fbi licncn;/ obtr anrnirffflt ttoc On 
for unb famitKitÇ wn tint Qtlffc uab «Pnliucinuiî txwjka/ ricin/ isié fit n-'icDtrftbren m 14. ïiHsm/ «.iJ' ’ïnftTaijj 
nsintu wib wit tuf fk iras ofot unftrt otwrfle TCmvddtt tmtn 1:1,0 ^Bibfttdif/ t**t Nrmt tn»m fan wttîditc haiaûb Vftlicrc/ 
wtt ttu.yt t<* tniwntnt/ iu fou min î«i$/n naife fot ^ Mm ^fd-ruttn fhÿt/ and» ivUforfeP àife/dtt 
îiKannn^/ ttaa?ii»tîm!^ imb 2 krtiuv jimflta ibwi fflétÿtn vcradcttKbm Ikÿr/ fn fcl nva fca S&* 1 fpntWn L umen 14. 
une Xmgen; ' u(f icafcr 21.rli:!i / violât mit if-nutai/ ntit J -' , jkn/ otw Ittcre atsd 1 / fie n» inc<tlchrt<ii/ 

«f? 01 ntr .'.'unirtitt tes Xtlfrrc ror^iiaut mit 4.... 1 *îlti MMtf^riebni |ï;ht/ fc fiÆtn »wr fccrfcltol SüTCi/jen ’uiia 
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DU DROIT DES GENS. 


Anno 


fur mi/ vrtm Erbtn uni. Wa&emmn/ fi..,. 
mit ollm JurawttB / imb ïrtttfdn/ n 


59 

. teramcnt; Ec Logronrio & Navarre fitero : Et Gudu- 
fitan *i<‘J zen, can todos fus Termino* & Aldcas enterament: 


T 4 A 6 wW*idttll WW bt&ttfîm fini/ fîete / jrttffli un* Wffr 1 Et Calahorra & Âllûro cou todos fus Terminos & ÀJ- 

1 3 UU * P* tKUtot/MrruaxlutKB/funùjr ûlk «r$t ii|î un* 0tfrr*r. Un* deas cmerameot : Et todo & Dcrccho, que ha, o poe- 

fctftf ju itmFefm Urfunix un* aïtfhmijc ht*tn nur M< wyaiun. ' — - - • • 

(^Mx I>mjiegeiMnif« Kglittxr fin gio| 3 n|t^tJ /^un* ira fck 


tvrwraomt jroo æoèùtrt un* 


1 »/ *o mon wtilt von _ . 
MWlig un* ff*s 3 .i{ik/ 11 1 


un* 2kÇutij|c h^trtivtr Mc iwjjemin» de a ver, en los dichos Logares, Terminos .4 AJdeax, 
"" ‘* w * 1 "" miT * trafpiflklo en lo dicho Rey de Navarre parpetualmen- 

te; defvhlteiido afi de los dichos Logares 4 del De- 
recho dellos , 4 viüiendo al dicho Rey de Na- 
varra: 


x KgUdx t&r 6:<$a 


3nfickl un ftttftn S 3 »ttf af^anwn. ©a gdxi» tvWju 0er< 
— • nrt/ *ufêm / b^iuni 


n\&%l tai mon ntnm Vmcula rcuu 


XL VI. 


! üJllQCO^t nuctl 


13 . Sept. Couvent ionei inter Petrvm Rtgtm CoJitlU , 
Carolcm Relent Naroarr* , £*? EnifAR- 
dvh Principtm IVallue ü* jfquitanU , pro 
frjefiando fibi muant mut un auxilio. Dut. in 
Pilla Libumue prope Burdtgalam ait I}. Sep- 
tembre. 1 3 tftf. [Rymek, Fardera , C 011 - 
vcntioncs , &c. Tom. VI. pag. 5 - 14 .] 

P E T R u s , Dei grarii , Rex Cartel l* 4 Legionic, Ca- 
rolus, cadctn gratiâ , Rex Navarre, Cornes Ebroi- 
cenlis,4 Edwardus.Primogenitus Regis Anglix,Prin- 
ccps Aquiunie 4 Wallix 

Notum facimus univerils , prifentibus 4 futuris, 
quôd, 

Cdm Henricus Cornes Trartamcre , falfo fibi no- 
nten Régis Cartellc aflumens , occüpâüet Régna, Ter- 
ras, Loea, Civitates, 4 Cadra, ad Nos, Regcm Pc- 
trum, tanquam ad verum Regcm Cartel le, pertinen- 
tia, 4 ea detinutt 4 dot inet mdebitè occopata, Nos 
diaurn Regem Pctrum fpoliando diâi's Regnis , Ter- 
ris, 4 Loci», contra Jus 4 Jurtitiam, indebitè 4 in- 
juftè, 

Idcircô idem Rex Petrui rogavit ac etiam requifivlt, ‘ 
«anquam Amicos 4 Parentes, Nos, Carolum Regcm 
Navarre, 4 Edwardum Principem, lupradiâos, ut 
contra ilium Henricom , Occapatorem 4 violentant 
Detentorem, 4 contra lues Valitores, Auxiliatores, 
4 Faaâorcs, procederemui per Gaerram, uni corn 
codent, taliter quôd ad occupais 4 illiritè detenta res- 
citui valcar idem Rex Petrus, cùm per Nos meliùs 4 
commodrüi, quint per altos, prcmilfa ficri poflint 4 
haberi, 

Nos igirar, Petrus Rex Cartellc 4 Legionis , Caro- 
lus RexNavarr*, 4 Edwardas Prtnccps Aquiunie, 
fupradidi , coavenîentes in unum , in Civiute Baio- 
xienfi, ratione prasdiâl, Traâatum , Compofitîones, 
Confoederationes , Pada, 4 Amicidas lecimus , for- 
XQam, qu» fequitur, continentes; 

Im Dei Nouime Amek- 

Ertos (on les Articlos, de laLiga, ordenada.fecha, 

4 firmada entre, les Scynores , Don Pedro Rey de 
Caib'ella, 4 Don Karlos Rey de Navarra, 4 Don E- 
duuard Princep de Aquitania 4 de Guailes , 

Primer amé n r, que ellos feran buenos, leales, 

4 verdaderos Amigos , 4 Ce ayudaran , bien 4 fielmcnt, 
cada uno al otro. lin engano 4 fin color de algau en- 
gano , contra todos los que fueren , o qui fieren icer 
contra ellos, 4 contra cada uno d’ellos, 4 contra el 
VaJedor o los Valedores, Captencdor o Captencdores, 

& Ayudador o Ayudadotes, Favorable o Favorables, 
fpecialment en la Goerra, que eotienden fazer en £s- 
panna, contra el Conde Don Hcnrrique, fobre la En- 
trada que ha fecho en la dicha Elpanna , '4 Ciuda- 
des , a Villas, 4 Logares. 4 Sennorios, que ha 
occupado , de los Regnos 4 Scnorios del dicho Rey 


Et derta fobredicha Donation feran fcchasCartas,las 
majores 4 mas fuertes que fixer fc podrau , 

Et dira Carras de Mand&miento a los Oâeiatcs 4 
Moradores ey los dichos Logares . que obedezean 4 
guardeo, por Senor natural, al dicho Rey de Navar- 
ra, 4 a fus SuccefTores , quîtand los del Omcnagc 4 
Naturaleza, que han a el r Et de Treniuo con lus Al- 
deas, 4 dcn’agera, haro, Briones, la Baftida, 4 de 
todo lo, que el dicho Key de Navarre dize que fue 
de Navarra antiguament , dexaalo los dichos Rejet, 
al cognofeamento del dicho Princep ; ülro Roia 4 
Borucina. 

Item, quanto a la Potfcrtion delos dichos Logaret, 
el dicho Rey Don Pedro dura luego PolTcflîoti Real 
al dicho Rey de Navarra, o a los que el mandaxe, de 
lot Logares que por el crtan do, fin cfcaudalo Jo pu- 
diere fazer quclos, tangan oms del Rey de Navarra, 
con Jura 4 Ho ménagé, fecretament en lu nombre, 4 
publicamcnt por el Rey Don Pedro ; 

Et ertb ntefme de los Logares, que, fë cobraren o 
aquiricrcn pern , fi poblicament pudirc dar la PoflèA 
fi on fin efcandalo, que fea teindo de dar la luego que 
feran aqueridos 4 rendidos 1 4 los otros Logares do 
fazer, non fc pudiere fin efcandalo, feran teindos en 
nombre del Rey Don Pedro. 

Et, quando el fera apoderado de Burgos, o au tes, 
autes pudiere, fin efcandalo. fera reîndo de dar la 
PortclEon de todos los dichos Logares al Rey de Na- 
varra publicamcnt , trayendo los Rebelles a la obe- 
diencia del Rey de Navarra ; Et erto mesmo prometra 
e! Princep de fazer 4 compléter a cotta 4 a miffion 
del dicho Rey Don Pedro. 

P cro por traer los Rebelles a obcdiencia non fera 
dexada la principal Guerra del Rey Don Pedro, que es 
contra el Don Hcnrrique 4 fus Valedores; 4, fi. 
cootinuando le dicha Guerra, lo pudiere complir, e{ 
dicho Rey Don Pedro, que fea teindo de corn- 
ptir lo. 

Item, el Princep 4 el Rey Don Pedro juraran 4 
promettait al Rey dé Navarra Villas fobre- 

dich&s, 4 de todos aqllos que perteneront al Rey 
oppeeCos , o occupados , por qualquier 
via o rtuncra que feer puede, por ellos , o por fus 
Gcntcs, o Albdos, o Adhérentes, o Ayudantcs, que 
Lieugo , fin dilation , las rendran 4 faran render real- 
ment 4 de fecho, al Rey de Navarra, o a fus Genres, 
a erto ordinados, 4 en la Poûeffion pacifies d’dlos, 
le ayndaran leaimem gardar 4 manz aJli 

adelan. 

I tem, fi el Rey Don Pedro, en lo tiempo renidoro, 
fazia Guerra al Rey de Navarra, o a fus SuccclTores, 
en fu Regno , o en las Tierras fobrcdichas , que aura 
de nueuo, el Princep fera teindo de ayudar al Rey de 
Navarra contra el dicho Rey Don Pedro, 4 fus àuc- 
ceilores, non comrartando Aliancas fechas entru los 
es de prêtait renuncia en crta cofa el dicho 
Rey Don Pedro exprellâmem, fi en ello cayere. 

Item fi , pendient la dicha Guerra , algun Rey, Prin- 
cep, o Senor, o otra Performa, de qualquier efiado 
o condirion que fea, movicllô Guerra al dicho Rey 
del Navarra, eu fu Regno , o en quelquier de fus Seno- 
rios, do quler que fean, que los dichos Très Scnorts 
luego caten 4 pongan Remcdk) en ello; 4, fi non pu • 
dieren en lo Kernedio concordar, que erten 4 finquen 


Don Pedro , eu qualquiere cofa, que fobre ello pue por cl Remedio, que el dicho Senor Princep acordare, 
de acaefcer a los dichos Senorios , o cada uno del- ! & cum^ut lo nue fobreljo mandarc, mas nue la orde- 
Io$ ; 4 non faran algunos, nin alguno dellos , con I nanca JPclle Kernedio fea puefia por cl Princep, lo 
los fobredjchos , mn con alguno d'cllos , Paz, 'mas autes que fecr podra bonamente, fin malicia 4 
Tregua, Gbnfcdcracion, Abftincncia ni Sobrcfcymien- j fin eangono. 


to de Guerra , fin confcmumento del otro , o de 
los otros. 

Item, por raton que el dicho Rey de Navarra ha 
de ayudar al diebo Rey Don Pedro, en la dicha Guer- 
ra, a cobr.tr las Tierras 4 Senorios, quel dicho Con- 
de Don Hcnrrique ha, 4 tienc occupados, en los fus 
Regnos, el dicho Rey Don Pedro, en gualardon de la 
diena aynda, que le ha de fazer, cognolcc queleda, 
par para 4 irrévocable Donation, que es llamada ente 
vivos. las Tierras de Guipuzcoa, con todos fus Puer* 
los de Mar enteramem : Et Vüoria, 4 todÿ Alaru cn- 

T«m. II. Pa&T. I. 


i t t %t , por (ortener 4 nuar< lier la Guerra fbbrc- 
dicha, que al Rey de Navarre mas ticfigrofa, cofto- 
la 4 danofa , que a algun otro , el Key Don Pedro 
pag ara al Rey de Navarra dozienus vczes mil Flo- 
rines de Oro, delos quales a prêtait tomara el Rey 
de Navarra veynte mil H urines , los quales ha de 
dar el dicho Princep : Et del rémanent pagara cl Rey 
Don Pedro , dentro a Ceys Mefcs primeros veindc- 
ros , la tcrcera parte , 4 la otra terccra dentro los 
otros fers Mêles . 4 la otra terccra denrro los otros 
fais Mefcs, affi que toda la Summa fea p^gaia dentro 
Hz CA 


Anno 
1 166 . 
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6 o CORPS DIP 

ANNO cn An® A medio cnmplîdci : A a cflo G: obtigara el 
Kcy Don Pedro pur tal .niincta quel dicho Rcy de 
Navarre Ica bien lirguro. 

Item, taimra lucgo cl Rey de Navarra del dicho 
Prioccp»por los Gage» de un mes de mil Orrum a Cav al lo, 
A mil Ornmi a Pie,irqnti A tey» œil Fiorincs , & lucgo 
Corne el Princep & cl Key Don s'edro & cl Rcy de Na- 
varra fucren en Logrono. o en qualquier farte de fa 
Senorio, por entrar en Cafticila, o ocho dias dcfpuc* 
ni mas tnrdar, cl Rey Don Kedro paiera al Kcy de Na- 
varra los Gages de mil Ümtm a Cavatio , Ce mil 
Omms a Pic por dos Mefc* adelantados , es alaber, 
por c»Ja Ornmc a Cavallo treynta Murines cada 
mes , A por cad.i Omrnc a Pie lietc Florinet cada mes , 
& de y adriante de dos mclcs cn dos mêles pagara cl 
Rey Don Pedro al Rcy de Navarra los.Gages fobredi- 
choi adelantados, en la mancra fobrcdicha, qninco la 
diclu Guerre durare; Et, a cflo le obligara cl dicho 
Rey Don Pedro, por cal mancra que el dicho Rry de 
Navarra fea bicu (eguro; Et fi lot fubredidhos Princep 
A Rcy de Calliclla non fucicn y con fus propria* Per- 
fonaî , emNarcii fus podercs, A cl Key de Navarra en- 
trarc con ellos, comme dicho es, aya fus Gages en la 
mancra que fobrcdicha c*. 

I t f. h , por (cgniidat de las cofas fobredîchas , to- 
das A cada una d'ellas , et Princep tenu A çuarda 
ra las Rehenes A otras Seguridsdes , que fccibra , 
alîi por cl Key de Navarra , coinmo por lu proprio 
l'echo. 

Item, jurara el dicho Rey Don Pedro A le obli- 
gara cn buerus Cartas, A focal mas fuertes penas, que 
fccr podra , de tener, gaardar, A compléter bien A 
{calment de fccho,ltn malicia o makngano aLuno, to- 
das las cofas fobredichas , A cada una d'ellas , bien 
A enteramcm, A de nunca venir contra en todo, nin 
en penida , por fi , o por otro , en algun riempo , pu- 
blicamient nin occulument, directement o indircrtc- 
ment , o en algun otra manera. 

Et el Rey de Navarra prometra A jurara que «1 di- 
cho Rey Don Pedro ayudara p<>r las razoncs fobredi- 
chas A otras muclm , contra cl dicho Don Henrri- 
que, bien & lealmem comrrvo bueno Rey, Amigo, & 
VoJadcro, mientre la dicha Gucrra durare, acobrar 
las CiMades & Villas & Logarcs A Tierras & Scno- 
rios , qaclc lin o te fucren occupados por el dicho Don 
Hcaricque, A fus Valedores, A Ayudadores, cn los 
fus Kcgnos dcl dicho Rey Don Pedro. 

Item, prometra A jurara cl Princep al Ref de 
Navvra, que cl fara tener , guardar , A complir de 
fècbo, comroo delfulo dicho es, bien A lcalmcnt, al 
dicho Rcy Don Pedro, codas A cadaunas cofas fobre- 
dichas, A todas otras, nue por el dicho Rcy Don Pe- 
dro leran prometidas al Key de Navarra ; 

Et, en calb que el Rcy Don Pedro el contrario 
fiziefle , o faaer qui fiels , en todo o cn partida , 
que cl dicho Princep fera , coul dicho Rey de Na- 
varra , contra cl Key Don Pedro , en todo A por 
todo. 

Et elle meûno prometra A jurara al Rey de Caftiel- 
la. que fera tener A guardair A complir de fccho, 
commet dellulb dicho es, bien A lealnvme el dicho 
Rcy de Navarra al dicho Rcy de l'-attîclta, todat A 
cada unis colas fobredi rhas , A codas otras, que por 
el dicho Rey de Navarra l'cran prometidas al dicho Kcy 
de Cafticlla; 

Et cn calb que e! Rey de Navarra el contrario fizief- 
fe, o tarer quizietic, que cl dicho Princep fera coul 
dicho Rry de Calticlla, courra cl dicho Rcy de Na- 
varra, en todo A por todo. 

Et para clto renuneiaran A rcnuncian , defdc ago- 
ra , todos los très Senures fubrcdichos , A cada uno 
d’c’ios, cn uno del eonfentimento del otro, a todas 
Aiuucas, fcchas entre llos, que pueden prejudicar, o 
contTariar, al cxccucion de codas las cofas lobrcdichas, 
o cada una d’ellas. Sfc 

Et, por fpecial, renuncia et dicho Rey DW Pedro, 
atodis Aliancas, aueha, opuede aver, coul Rey de 
Inglatierra, ii lo lobrcdichu non guaidarc, quant o a 
efte cafo ; tt 

Et , fobre ellas cofa» todas , feran rechat buenas 
Cartas A Obligaciones . focas mayorcs Penas , que 
lêtr puedan, a la Caméra dcl Papa, A en otras rnanc- 
ras , fegunt al Princep bien vifto fera. 

Item, el Key de Navarra dara al Rcy Don Pedro 
de Carticlla, A al Key de Inglaticrra, A al Princep de 
Aqnitania, A a fus Gcntcs A Valedores A Aydadores, 
que veoran a la dicha Guerra, palfagc por fn Regflo , 
luc^n que y llegarcn, A les feran dur Viandas por fus 
Dineros , a lu poder , fin cobargo alguo eu buena te. 


LOMATICLUE 

Item, todos los Prclbncros , que los Senorcs, AnNO 
Princep A Rey de Navarra, o fus Gcntcs, tomaran, 
feran de a qucllos qui los auran tumados i A los Seno- I î6o. 
rcs auran y tal puecho, coino etlos an acoflumbrado 
de aver cn las Gocrras de Francia; falvando losTray- 
dores, judgados por cl Rey Don Pedro, Tello A Don 
Sancho, fus Hcrmanos . A lus Mugcrcÿ, A fus Firos; 
losqualct, o algunos acl los, li prclbs fucren , ferau 
dados al Rcy Don Pedro, pagando cl tal fumma com- 
mo cl Princep ordenara. 

Item, cadi uno de los Senorcs fobredichos aura 
la cognofecntia de fus Genres, li mai tizielfen entre 
ellos; A, (i mat fiziere con las Gcntcs de lus otros 
Sonores , los dichos fus Scnorcs ordenaren cada uno 
un Cutniirario, los qualcs cognoflran del los. 

Et. quia pluribus aliis Negotiis occupait, ad aliquo- 
rum Dubiorum dcclarationcm, A ad fubfcriptaTraâa- 
tum. Cotnpofiiiones, Confctderationcs , Parta, A A- 
miciths, tirnunda pcrfonaliter inteitdere comodc non 
poruiniut, nolhum quiltbet fuos certes veros A legiti- 
mos Procuratorcs fccit A conllituit, fub lorml que le- 
quitur, 

In Nomihi Domini Amen. 

Don Pedro , par la grâce de Dieu Roy de Caflefle, 
de Lion, de Tolcdo, de i>allicc, de Séville, de or- 
done, de Murcie, de Jehiunc, del Mgarbe, de Al- 
gezirc, de Vifcaye, A de Molina, a tout ceuls, qui 
ce* prefenres Lentes verront, baiut. 

bavoir faifons que nous, 

Contianz a platn du lcns A de la loyalte de , nos 
amet A fo-als Confcillcres, 

Do* I rerr Martin Lapez , Maiflre de l’Ordre de U 
Chevalerie d' Alcantara , 

Uaiktm terrandix . , ChanccUct de ooflie Prive 
Seel, 

Abtar Sanebiez , 

Matjlre Panlt Gabriel , 

Y ceuls avons fait A eflabll, faifons & cQabliffbns, 
pu ces Prefcntes, nos Procureurs gênerais, & Métra- 
ges efpccialcs , 

A ut quels enfemble , ou aus deux de euls. Noua 
avons donne A donnons plain povoir, de delivre vo- 
lume, aurtoritc A mandement efpedal de faire, trtJc- 
tler , A accorder Coiiûnleraciones , Alianccs, & A- 
mifliez, A toute autre mancirc de Trairtiez, A de 
Couvenances , que bon leur fcmblera , pour Nous , nos 
Royaumes, A Seignoriet, avec. Excellant A P milans 
Princes, nos trcschcres A tresamet Confins, le Roy 
de Navarre, A le Prince d’Aquitaine A Galles, A avec 
cbascun de euls, conjointement , ou diviscement. 

Et de ycelle* I'raiaeet A Acordees affermer, A ju- 
rer, en uoflrc Ame, a tenir A acomplir toutes les cho- 
fes qui feront contenues ou diz Trairtie, Acort, A 
Alianccs, A chascune d’icelles, bien, A loyalxnrnt, 

A planeriement, fétu jamais venir encontre. 

Et de obliger, pour Nous , A en Nom de nous. 

Nous, nos Royaumes, A nos autres Srignories, quel- 
que part que elles foicur, A tour noz Subgez d’iceuls, 
a touz nas autres Biens meubles, A de nos diz Sub- 
gez , a la luridirtion A Cohcrcion de noilrc Saint Pe- 
re, le Pape, A de l’Auditeur de fit Chambre, A de 
chascun autre Juge d’Eglife, pour Nous cn noflre Par- 
fonne Excommcnger, A mettre ces A enterdit en nos 
dit Kooumes A nos autres Setgnories, 

Et, ou cas que nous fulEons dcflàillans es choies 
pafTees, promîtes, A acordees par nos diz Procureur», 
ou deux de euls, ou aucuns d’icelles, a conlentir A 
acorder a prendre merque fur Nous A touz nos Sub- 
gez, de quelque citât ou condtcîon A quelque part qu’il 
foienr. 

Et de faire en outre toutes autres chofcs, que bons 
A leyauls Procurer s puent ou dovient (aire, A que 
nous ferions A faire pourrions fe parfonnelmeut prê- 
tent citions, fuppolc que elles requièrent Mandement 
efpecial , 

Ht tout ce, que par nos Procureurs deJTiisdii, ou les 
deux de culs, fera fait, traiâie, acorde, aierme, A 
jure, aurons ferme A eftable A aggreable, A desmain- 
tenant le opprovons A rariffions , 

Et les relevons touz, A deux d’iceuls, de toute char- 
ge de fatisdation , foubz l'obllgarion de tous nos biens, 
prelèns A a venir ; 

Et, en oultre, aullï promettons loyaument, en Pa- 
role de Roy , que les diz Trafâiez, Alianccs , A Con- 
fcdcraciooes , A tout le contenu d’icelles , ratiffierons, 

■PP 1 ®- 


DU DROIT DES GENS. 


61 


An'NO appfo'crons , A confcrmerons , par Screment, & en I Et de ycelles Traitîe et A Acoedces affermer, A ja- Aî«ïNO 
autre manière fouffifiuimeot, a toutesfbiz que par not 1 ter, en nortre Ame, a tenir A acomplir toute* le» cho- 
I 2 00. diz Coufins, ou l’un de culs, ferons fur ce duement I les qui feront contenues ou dit I raidie , Acort, A I J 66. 
J rrnm't . Alîitnn.* A i-kai^nn^ .4N.-v.ri,.. hii*n . lûvilnicnr. & 


£! 


En tesmoiguance de ce Nous avons fait faire ceft 
prêtent Inilruinent publique, par IcsNorairc» Publiques 
cy dclfoubz eferiz, les quels nous avons fur cc priez 
A requis, pour ce que Nous n’avons nortre Grant Sec] 
a prêtent 

Ata fucruat hic in Villî Liburnix, prope Burdc- 
;alam (vidclicet) pênes Frttres Minores iplîus loci Li- 
iurnix, in Carnet 1 diti Domini Principe Aquitani* , 
Anno ab lncariiatione Domini millclîmo. trccenteli- 
tno, texagclîino texto, die vicefimi tertiJ Mentis Sep- 
tembris , etrea horam pi imam , Indidione quart! , A 
Pontiâcsr&s Sandilîimi Patris & Domini rtortri, Ür- 
booi , Divin! Pi ovideptiâ , Pop* quinti , Anno quarto ; 

Prxfcnttbus, 

Honorabili & Magnifie© Viro, Domino yobaant Je 
lUrturell, Archidiacono Balifcbioe in bcclefia Sa* 
resbirienli, Canchellaxio Aquitani*: 

Nobilibus Viris, Dominis, 

Jtogerio Domino Je Loimra, 

Petro Je Cafetan , Domina Je Ctr Jouit. 

El ÇmifebarJ» D angle , 

Militibus ; 

Et piuribus al iis ad pr unifia vocatis Tcftibot & ro- 
gatis. 


Snlftriptio Kotariornm Pnblitormm aJ bat 
vteatvrmm. 

Ego vero Guilliclmus Decunarti, Clericus Engolis- 
menus Diœcelis , Aportolicl autorirare Publicus No- 
tarius, 

Coi confiât de diâionibus fupcrtùs (vidclicet) innv, 
linei in rafuri feriptis (vidclicet) a prenJere Mtr que , 

Prxmilfis omnibus & lingulis , dûm per didura Do- 
min um Regem, ut prtmittitur, fièrent, uni cum Pu- 
blic© Notario fubfcripto, & fupradidis TdHbus, prxlcns 
perfbnaliter interfui, de ea fie, ut premittitur, tîert vi- 
di A audivi, prxmilla manu propni fcripfi, publicavi, 
A, in hanc publicam redigendo formam, Signo meo 
folito conlignavi requititus, uni cum fubfcripto Nota* 
rio in teUitnonium prsemitTorum. 

Et ego Johannes de Londoniis, Clericus Wïnto- 
nienfls Dioeccfîs, Publicus Apoftolici autorititc No* i 
tarius, quia prxmifCs omnibus A (îngulis, düin per 1 
ditum Regem, ut pramittitur, fièrent, uni cum No- 
tario Pubüco fupralcripto & TefHbus prsnotatis, prx- 
fens perfonalitcr interfui , & ea fie , ut prxmittuur . 
fic-rf vtdi A audivi, de Mandato ac requllîtione dit* 
Régis me hic fubfcrîpfi, Slgnoque meo folito prxfen- 
tes conlignavi Litcras t uni cum fupraferipto Nota- 
rio in fidem & tcflimonmm prxmiflbrum. 

Item, Charles, par la grâce de Dieu, Roy de Na- 
varra { Conte d’Eureuz , atouscculs, qui ccs prefcii- 
tes Literes verront, Salut. 

Savoir faifons que Nous, confians a plain du fens 
& de 1a loyalite de, nos omet & feauli, Conteillers, 

Mfjîre Martin fienrrieniz . Sire Je D Carre , noftre 
Court n A Alfcriz de noftre Royaume, 

Maifht Simon Je Dtsemrrey , Abhat de Faiccs 

itr -ii . ta te l- . i ' ïll .. j .. 


Aliances, A chascunc d*icellcs , bien, loyalmcnl, 
planerionem, fenz jamais venir encontre, 

Et de obliger , pour nous , & en nom de nous , Nous, 
noftre Royatne de Navarre, de nos autre* briguoriei , 
quelque part que elles fuient, de touz not Subgez d’i- 
ceuls, & de touz nos autres Biens meubles, de de tou* 
nos diz Subgez, a la Juridiction A coherdoo, de nos- 
irc Saint Perc, le Pape, A de l’Auditeur de la Lham- 
bre, A de chascun autre Juge, pour noos en uoJirc 
Par Ion ne excommeiner , A mettre ces & entredit en 
nollre dit Royaume & autres Scignurics, 

Et, ou casque nous feulions déliai Hans es chofet 
pnflêes, promiilcs, dt acordees par uos diz Procurcrs, 
ou deux de euls, ou aucune d’icelles, a confemir dt 
acordcr a prendre marque l’ur Nous, A tous not Sub- 
eez,de quelque citât ou condition dt quelque part qu’il 
foient. 

Et de faire, en oultre, toutes autres choies, que boas 
dt loyauls Procureurs peuenc & doivent faire, de que 
nous ferions A faire panrrions fe pcrfoucllmcot pri- 
rent citions, fuppofeque elles requièrent Mandement 
cfpecia! , 

Et tout ce, que par nos Procureurs deifus dit , ou les 
deux de cols, fera fait, traiétic , acordc, aferme, A 
jure, aurons ferme, eftable, A aggreabJe, A desnu in- 
tenant le approvons A ratifions, 

Et les relevons touz, A deux de euls, de tonte char- 
ge de fatisdaciou, foubz l’oblîgacion de tous nos Biens, 
prefens & a venir; 

Et, en oultre, anffi promettons loyaulment, A en 
Parole de Roy , que les diz Traiâiez, Aliances, A 
Confederacions, A tout le contenu d’icelles, ratifie- 
rons, approverons, A confermerons par Serenwut, A 
en autre maneire loutfifaumcnt, a toutes les foiz que 
par nos diz Coufins, ou Pun d’euls , lêront fur ce due- 
ment requis, 

En tesmoign de ce Nous avons fait mette noftre Sec! 
a ccs pr cl entes. 

Donne a Bartelte te v. jour de Septembre, l’An de 
grâce Mil, CGC. fexante A fex. 

El ejl ijlaj Procmraiorium fit fignattm , Par U Mej 
!» fin Confiai , 

P. Gootits. 

Dmpl. 

Item, Edward, ainsne Filz du Roy d’Angleterre, 
Prince d’Aauitaine A de Gualle; , Duc de Camoaiiic, 

A Conte Ceftres, a touz ceuls , qui certes prefentes 
Lettres verront , Salut. 

Savoir faifons que nous, confians a plain du fènz A 
de la loyaulte de, nos ames A fcauls, nurtre srcschere 
Coulin , 

Le Conte J’Armanbat , 

Sire Amant Amanyon Sire Je Lebret , 

Sire Jobam CbanJos , Visconce de Saint Saveur, Co- 
nertablc d’Aquitaine, 

Et Sirt Thomas Je f 'elton, Sene/callc de Aquitaine, 

Y ceuls avons fait A ertahle, faifons A crtablirtnns, 
par ccs prefentes Lettres, Nos Procureurs gênerais, A 
MclTages cfpcciafs , 

A us quels enfemble, ou aus deux de euls, nous 
avons donne, A donnons plain povoir, de delivre vo* 




tier , A acordcr Confedcracioncs . Aliances , A A- 
mîllics, A toute autre maneire de Traiâiez A de Cou- 
I vcnances.quc bon leur IcinbJera, pour noos, nosprin- 
î dpautes A autres Scignurics, avec, Excellens A Pui£ 
1 fans Princes , nos trcschers A tresamez Coufins , le 
Roy de Cartel le Don Pedro, A le Roy de Navarre, A 
au chascun d’eul s, conjointement, A divinement. 

Et de ycelics Traiâics A Acordees affirmer, A ju- 
rer, en nortre Ame, a tenir A acomplir toutes les cho- 
fes que feront contenus ou dit l'raiaie, Acort, A A- 
« uuui«iu*.iuuu. aiMUb», «a j lianccs , A chascune d'ictlles, bien, A loyalment, A 
A toute autre maneire de Traitiez A de Couve- plaineremcnt , fenz jamais venir encontre, 

kt — — n . Et de obliger , pour Nous, A en nom de nous; 

Nous, nos Principautés, A nos autres SeiEnories, 
quelque part que elles foient, A tout not Subgez d’i- 
ceuN , A touz nos autres Biens meubles , A de not dix 
Subgez , a U Juridiction A eohercion de nortre Saint 
Pere, le Pape, A de l’Auditeur de là Chambre, A de 
H 3 chai- 


Vieillc, 

Et Santbt Lepic Dnriz , noftre Huiffier d’ Armes, 

Yceuls avons fait A eftabli, faifons A eftablifians, 
par ces prefentes, nos Procureurs generauli, A Mcf- 
làgcs efpeciauls, 

Aus quels enfemble , ou aus deux de euls, Nous 
avons donne. A donnons plain povoir, de delivre vo- 
lente, autorité, A Mandement cfpccial de faire, traie* 
tier, A acordcr ConfedcracioneSj Aliances, A Amis 
liez, A toute autre maneire de Traitiez A de Couve. 
nanccSjOuc bon leur fcmblcra,pour Nous, nos Royau- 
me, A Seignories, avec, Excellens A Puifiaos Prin- 
ces, nos trcschers A tresamez Coufins, le Roy de 
Cartcllc Don Pedro, AlcPrinced’Aouitainc&deGual- 
lcs, A avec chascun de euls, cojointemcm, ou divi- 
feement. 


Dioiti 
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chascun autre Juge d’Eglife, pour nous en noftre Par- 
. Tonne cicomcnger, A mettre ces & entredit en nos 
diz Principauté! A nos autres Scignorics, 

Et, ou cas que nos fufiions détail lins es chofcs paf- 
fccs, promifes, & acordes par nos dfe Procureurs, ou 
deux de euls, ou aucun d’icclics, a confeutir A acor- 
der a prendre marque fur Mous , de toux nos Subgcz, 
de quelque dUt ou condicioo A quelque part qu'il 
foient , 4 

Et de faire.cn oultre, toutes autres chofcs que bons 
& loyaux Procurer* pouent de dovient faire , de que 
Nous ferions de faire pourrions fe par fond ment pre- 
fens citions, fuppofe que elles requièrent Mandement 
clpecial , 

Et tout ce, que par nos Procureurs deflus diz, ou 
les deux de euls, fêta fait, traiâic , acorde, affer- 
me, & jure, aurons ferme, eltable, dt agréable, de 
destnaintenant le approvons & ratifiions, 

Et les relevons touz.de deux d’iceuls,de toute char- 
ge de latisdacion ,loubz l'obligation de touz nui Bieus, 
prc&ns de a venir , 

Et, en oultre, auflî promettons loyalment, en Pa- 
role de Prince dt F»l du Roy, que les diz Traiârei, 
Alianccs, de Confcderaciones , de tout le contenu d‘i- 
cellcs, ratifierons, approverons, dt confermeroos par 
Sercmcnt, dt en autre inancre fou ffifau ment, a toutes- 
foiz que par nos dit i .'ou lins, ou l’un de culs, ferons 
fur ce deuement requis. 

En tesmoign de ce Noos avons fait métré noftre 
Grant Scel a ces prefentes. 

Donne a Libornc le xxw jour de Septembre, l'An 
Mil, CCC. fcxwte fcx. 

Qnod suidern Proenratniam fie tfl figmatnm. Pifa. 
C A K T. Pur It Primet eu fou Csnfeil. 


OMAT1Q.UE 

Sui> Sigillo Plutubeo ,eui ArmaCaJletU imprejfê ,/r» - An N O 
dente 0 fila fiavi ptrrpnreiqne Cale mut. 1^66 


Deumier. 

Et Domfiamt fréter Mortinns Lufi , M «gifler Ordi- 
nis Militiz de Alcantara, 

Mahru r Perdiaandi , Canccllirius noftri Regis Cas- 
tell» Privati SigilU, 

Alvor. Ssufii Judex Curia noftrx, 

Et Magifler Poalui G britlis , 

Procuratorcs noftri Pétri Regis Caftclls, 

Prim6 , 

Déminas Mari tuas Hearici, Dominai de la Carra. 
Confanguineus noflei. de Vcxilüuius Rcgni nollri 
Caroli Régis Navarre, 

Modifier Stmon dt Ettortiata , Refior de Fal- 
cibus , 

Modifie Mar simut Mithoeln , Rcdor de SarigofT» 

Et Soufiai Lu fri de Uritio , Holliarius Armomm, 
Procuratorcs noftri Caroli Régis Navarrs, 
Secundo, 

Et , Confanguineus noflri Edwardi Principis Aquita- 
nix. Cornes Armoatoei , 

Dominas drnaldns A montai Dominas de Lebreto , 
Dominas Johannes C bandas , l'necomet S on fl 1 Salva - 
loris , Concfhbutarius Aquitani* , 

Et Dominas Thomas de h'elton , Senefcallus Aqui- 
tanic, 

Procuntores noftri Edwardi Principis Aquitani* , 
Subfcqucuter, 

Jurârunt, foper Stut&a Dei Euvangelia de Crncc, 
corporalrter per eosdem minibus tatia , & fub Jura- 
mento, per eosdem prxlli to, promTcxunt, pso nobis, 
dt in animas noftras, quhd quilibet noftrûm facerct, 
complerct, dt tencret omnia & fingula, in Articulis 
fupraferiptis, prout ad Nos & quemlibet noftrûm per- 
tiuet, contenta, intègre, fideliter, dt fine traude, fub 
Pcenis & obligationibus, in didis Procuratoriis con- 
tentis, de quibus, (î necclTe fuit, fiant Litera ad Par- 
tem, taliter quôd contra ilium, vel illos, qui venerit, 
vel venerint, contra predidutn Tradarum, Confœdc- 
ntioncs, Paâa, 6c Amicitias, valeat procedi fi r miter, 
de Excommunication! inandari. 

r irmatus dt juratus fuit T radatus fuprafadus , & 
omnia dt fingula, in eo contenu, per fupcinominatos 
Procuratorcs, ut didum cil, in Domo Fratrum Mino- 
rum Ville Liburniz, L/icecefe Rurdcgalcnli . vicefimo 
tertio die beptembris, An no Domini milldimo, tres- 
cciucfimo, fexaeefimo fexto, in quorum omnium Tes - 
timotffum, Sigilloram noftrorum prsfcntcs Literas fe- 
ciinus tobocc cox&ozunûL 


XL VIL 

Donatienei Terrarum cjuarundam , à P a t r o Rtgt * 3 - Sept. 
CaJlelU , Edoardo Principi ff r allùe & 4- 
qui Unix p’o pneftito anxtlio fa fl*. Datum apud 
Libormam dit t y.Septembris 1 566. [Rymer, 
Fœdcra, Convcntioncs, &c. Tom. VI. pag, 

pi.] 

P E t R u S , Del grttîl , Rex Caftcllc & Légion», om- 
nibus, prafcnübus pariter A futuris, ad quus pra- 
fentes Literx petveucrint,, Salutem,& fidem plcnariam 
• przlèntibus a-dhibere. 

| Cüm, ex Contœderationibus de Alligantiis Regum 
; de Magnorum Priuripum , quicti Rcipublic* pruvidè 
confulatur , de , in magnum Jnftitic dt Pads obfcqaîum, 
fcandalolis occurnuur periculis , qui, Regnorum de 
Gcntium torbat one fuborti, feminantc Inimico, Pâtre 
Discordia , poflênt pro rempote fuboriri , Homines in- 
fuper & Vaualli, eorum Ditioni fubjeâi, in tranqoilli- 
tate permancant , plcnlque gaudeanr fecuritate, fie 
quôd nunquam aliquod poffint fubire discrimcn, virtua 
namque uniu fortior eft feipD disperfl , 

Ad quod , incltt* recordadouU . quondam Rege* 

Angli* dt Callellx falobfiter advenentes, feipfos invi- 
cem. ac Domos Rcgias Regnorum ipforum, corum- 
que Hxrcdcs dt Succelfores, Matritnoniali dt indiftblo- 
bili Couvcütionis ac Pads hadenus vinculo alligl- 
rum, 

Nosque etlam, ipforum PradeceiTorom noflrororn 
vdligii» inhérentes , Confœderationes A Alligantias 
casdi m rénovantes corn Dominis , Edwardo Rege An- 
gli* Ill'iftrt , ac Edwardo Prindpe Aquitanic A Wal- 
li*, ejus Primogenito, confanguincis uoilris, duduin 
inhicrimos , 

Et, propcer Inimicorum noftrorum hoftites, duros, 

A graves, contra nos noviter exhortos, lncurfus ; ve- 
nenraus A recurium habucrimus ad didum Uominum 
Edwxrdum Principem Aquitani* A Wallis y confim- 
gulneum noftrûm . tanquam ad Porto m tutifümum A 
Kcfugium opportunum , neceffitatis tempore nobis a Dco 
paratum, pro petendo A babendo ab eodem confilium, 
auxilium,A favorem contra Henricum.olirnCoimitcm 
de Triftemarc, qui, fibi falfb nomen Régis affumens, 
mvafitAoccurâvit Rçgna noftra, Civitatcs, Villas, Lo- 
ca , A Cadra, a ca indebité detinct occupa ta ( A quibus 
fumus per cundcm Hcnricum contra Jus A Juftitiam 
expoliati) ncc non contra fuos Complices, Valtrores, 

. Suftentatores, AuxiHatorcs.Confillarios, A Faut ores, 
j Et ipfe Princcps, cùm propter vinculum -Sanguin», 

3 uo IUuftriflimo Régi Anglix, Progenitori fuo, A ei- 
em Principi attinemus , A ipii noNs , rùm etiam nrop- 
! ter diâarumConfœderationum A Alligantiarum vincu- 
! lum , quinymô fui benignl liberalitate A gratii , ad 
Nos nobilis mentis lux oculos direxerit , A, noftrs 
I «impatiens dcfolationl , benivolo aftcdu Nos fuerit. 

( prolècutus, 

Nobis infuper obtulerit A promirent auxiliutn (tic 
propri* Pcrfone A faaruin Gcntium. 

Et iam, realiter A de fado, feipfum in Perfona pro- 
pria A Genres luas expofuerit au reçu per andum pra- 
dida, quibus fumüs cxpoliati, 

Nos, 

Prcmiilbrum intuitu A confideratione, in rccompcn- 
lâtiunem aliqualem, que, fi ad condiguum non luffi- 
ctat , faltem in parte accipiatur , 

' Damus & cosct Dim us, de noftri certl fcîen- 
tiî , A cfpcciali Dono , ac Kcgii Dodationc A Potcfta- 
te, pro Nobis, Hxrcdfbus, a SucceiToribus noflris, 
dido Domino Edwardo, Illuftrîftitni Regis Angli* 
Primogenito, Principi Aquitani* A Walli*, Confan- 
guinco noilro amedido, pro Lie, Hcrcdibus, A Sac- 
ccftôribus fuis , ac Ordimio, 

Cadra m A Locum de Vermco, Loca de Vilbau,de 
la Queyte, 

Totam Ter nun, PatTiam, A Dominium de Caftro 
de Ordialibus, cum omnibus fuis Pertincntiis perin- 

Necnon Terras , Villas , A Loca, cum omnibus 
eorum Dominas A Pertincntiis nniverfis, que funt in- 
ter Patriam A Loca de blscaye, A de Caftro de Ordia- 
libus (videlicet) didas Terras A Loca intermedia, 
prout fe extendunt, iu loagitudiuc, a fine did* Patria 

A Lo* 
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DU DROIT DES GENS. 

/VNKO & Locornm de Biscaye , verfus & nique iniroitum I Quôd, U contîgcrâ no* venirc contra pnemiHa, aut 
S s Tar* fit Catrix Caftri de Ordialibus, fit unam Lcucatn aliquod pratiniirorürn (quod ahîit) in toto vcl in parte, 

I30Ô. in Laricudrne, fit, durante didft Longitudinc, incipiet 1 haberi volumus pro Pcrjuro fit Intami, 

Latitude didxLcucæ a Mari cominuando lui lu m ver- \ ha quôd omnis N obi» audientia denegetor, fit quôd 
fus Tcrram , 1 didus Princeps , omnibus viH fit modis, quibui libi 

NcCiion omnia alra Cadra, Villas, Loea, Aldcyas, : placucrit, contra Nos, K egna noiha, Hoinineafil Vai- 
FortaJitfa, Nemora, Prata, Molcndina , Aquas. Ki- [ fltMos y DOftrx Ditioni fubjcélos, procédât , leu proccdi 
perlas, Ücrvirntei , Prxflarioncî.Pascuj», Vlrgulta.Ta- faciar, ad oblcrvationem omniom fit dnguJorum prie- 
‘rjs cultjs fit non cultas, fit omnes Rcs itu & Botta miilônun. 

qui tant infra Tcrnm Patrix fit Domini! de Biscaye < 5 c I Et, pro prxmifiîs omnibur & fingulis tenendis , ad- 
VHfx Caftri fit Doininii de Caltro de Ordialibos, Vil- i implendis , fit hrmîter obfervandis. Nos, didh» Kex 
- larom, Locorum, & Doininii Terri fit Patrix inter- Parus, obligamus dido Principi, fit Ibis Hxredibus, 
inedix, prout in Longitudinc & Latitudine luperius elt & Succelfuribas, Nos, Hxredes, fit bucceftbres nos- 
cxprcftum, cum omnibus fuis Rcdditibus, Exitibus, ] tros, Régna noftra, ac Terras, fit omnes nollrosbub- 
Ccnfibus, Agréais, Proventibus, Hominibus Quxlla- i jeâos, cujuscunquc llatûs feu conditions cilAant, & 
liba» fit Atfcuatis, fit omnibus alits Lever iis , quxcdm- ! omnia Bona noiha, mobilia 6 c immobilia, prxièntia de 
que tint, quoctimque nominc ccnfeanrur, de in quibus- : futura , quxcünquc , fub quocunque nomme cctifc- 
cilinque rctas conlï fiant, fit cum ipfimm Sporlis, 1 antur; 

Landumi.10 , mero ac mixto imperio , alla media fit , Submîtrcntc* Nos, Régna noftra, ac Terras, & otn- 
bai fa Jurisdittionc , | ncs nollros Subjcdos, foper prxtniflis omnibus fie quo- 

Ad mabendum fit TEWEnni’M perpetitO liber ipforum, CohCTCioDÎ, Compulfioni, fit Juriidic- 
per didlum Principcm, Hxredes, fit Succeirores fuos, i tioni, Sandilfimi in Chrifto Paras, & Domini nofbî, 
id quod de omnibus fit fingulis prxmiftis Nos Rex Pc- | Domini Urbani, Divin! Providentr! , Papx Quintî, 
trus renemus vcl tencrc dehemus , in Domamio j Succclforum fuorum, Sumtnonim Pontîficum, & ip- 
quoo in Domanio, et in SureaioxirA- fius Sacri üollegii Domfnorum Cardinalium, neenon 
Ti quod in Super iori ta rt, I Camcrarii, Auditoris , fit Subandîtoris Camcrx didi 

Et ad dandum cui voluait,în toto vcl in parte, cum Domini noftrl Papx, fit Sandx Scdis Apolîolicx, 
omniinoda Domini! Nobilitatc & üupcriocitatc, adeù Supplicantes Nosquc, Rex Parus, eisdem, quôd, 
libère fit nobiiiter licur nos anquam habuimus vcl te- j Ci cnntigerct Nos, Hxredes, aut Succcllores nollros, 
nuimus, aut tenae debuimes , aut altqui Genitorum 1 lacère vcl venirc contra primilfa, per Nos, ut prx- 
nofjroruinhabucrunt-vcl tcnuctum,aut tcneredebucrunr, mittitur, Juramento vallara, in toto vcl in parte, quôd 
Et absque aliquo Kefforto, Superioritate, Recogni- 1 iidem, nobis non vocatis née auditis, ferant Excom- 
tione, aut alîo Ûeverio , vcl Homagio, indi nobis fa- | municationb Scntcntiai in perfonam & Intcrdicli in 
ciendo.aut SuccefToribus nollris Regibus Caûcllx, aut Régna. & alüs compescant per Cenfuras Eccleliallica* 
alicui alteri Perfonx pro tempore futuro , Nos , Hxredes , & Succc fibres nollros ad obfcrvatîo- 

De quibus omnibus & fingulis Bonis & Rébus prx- I nem omnium & lingulorum prxmifiorum , prcdiâas 
railfis, per Nos dido Principi donatis & concefEs, | Scntcntias & Ecclcfiailicas Cenfuras, quantô poterint, 
No* Rei Parus ponimus eundem Principcm.pa prx- aggravando. 

fentes, & tradftiouem præfemium, in veram, realcm, Et, in Teflimonium omnium & fingulorum prx- 
& corporakm , naturalcm , & civilem Poflefljonem fit mîfforum , & ad majorcm ipforum roboris firmitatem , 
Sayxiiiam , îpfumquc Dominum PritHpem didortim ; Sigillum nofirum, quo utimur in tallbus, prxfentibus 
Bonorum & Rerum, Soperiorftaris , ac Reirorti , verum 1 impertdcnti in Plumbo & FUo Serici viridisque coloris 
Pofiëllbrem & Proprietaxium confiituimus Rei lux, j doximus apponendum, 

Didiquc Res & Bona , Superioritatem fit Reflortum, | Vojentcs, & confondent» , ac aiam requirentes 
fi quid de iplis renemus vcl pofiidcmus , ea precario no- ! Vos, Magiftrum Johannem de London , Publicum 
mine, ac vice de loco ipûus Domini Principi*, tene- ; Notarium, quatinus, ad pcrpauam omnium & lîngu- 
mus fit pofiidcmus, ac tenae dtpofltderc recognosd- , lorum memoriam , vos, cum prxfentibus Tcftibus, 
mus, nlhil ex hoc Juris, Pollcffionis . aut Proprieta- : fubfcribatk , ptxfcntésquc Literas Signo vefixo folrto 
ris Nobis, Hxredibus, aut Succefibribas noilris rai- ) confignetis. 
ûentes. 

Et prxmifiks Donationes fccimus, ac nos fecifierc- Datum apud Libortüam, Dia'ccfc Burdegalcnli, die 
cognoscimus, & fâtemur, pro utilitate fit honore Co- ; vicclîma tatia Mail Septembris, Atmo Domini mil- 
ranx Regnorum noltrorum Gaficllz fit Lcgionis, fie j lefimo, triccntefimo , fcxagciimo fexto , 
ex caufis luperius declaratis; mandantes, tenorc prx- 

fentium, omnibus Hominibus , Subditis fit Vafiatlis Prxfentibus, 

didorum omnium fit lingulorum Locorum , Patrix, 

Terrarura fit Dominiorum , quôd dido Prindpi, tan- Prxcariffimo Contânguineo noftro, 

quam corum vero Domino, obediant fit intendant, ac J»t<une t Dut* l.Autaftr't * , llluflrit iîiji/ 

ddem folvant omnia Deveria, fiteiant Homagia ,<Sr pris- Angine Fttit, ut Frotte difili Primtîpn: 

tent Fidelftatis Sacramenta.qux ipli fit Prxdeceflbrcs fui Rcveraidis in Chrifio Patribus, 

Nobis fit PrxdccclToribus nollris , Dominis didorum Lo- Demi»» Ht Ha, Arthiepiuepa Burdegaleufi , 
corum, Dominiorum, Tararum, fit Patrix, funt fol- Demi»» Bernard » , Epitttfo XanAontnfi , 
verc < 5 t prxrtarc confueti, fit qux faccre , folvcre, fit Jçbanme, Eleâa Btubonienfi fjf tVellenJi t 
prxllare tenentur. Johanne Channd»t Conltabulario , 

Nos cosdcm Homines fit Vallkllos quittamus fit ab- Thema de Fehan Sencfcallo, 
folvïnvjs, fit qucmlibct corum, ab omni Homagio & Aquitanix, 

Fidcliratis Sacramcnto, fit ab omni alio Dcrcrio, Su- Ntgett » de Letrey» Camerario didi Prindpis, 

perioritate , fit RelTorto , in quibus Nobis, Prxdc- Baldoyno de Freviila, Saicfcallo Xandonenû , 

cdToribus, Hxredibus, aut Succcfioribui nollris tene- Et alus Tcftibus ad pratnifii. 
rentur, fit client aliqualitcr alîridî , leu aiam obi igatiÿ 

dido, utdidumell, obediendo Principi, ipfomque, ut Yo El REr. 

fuum Dominum, recognosccndo. 

Et juramus, ad Sanda Dd Evaugelfa, a nobis cor- Et ego Johann» de London, Claicus, Wintonîen- 
poralftet manu tada, fit in verbo promitifmus Rcgio, | fis Dicecefis , Publicu» audoritate Apollolicâ Nota- 
pro Nobis, Hxredibus, & Succellbribu* nollris, diaam 1 dus, undccimi die Mcnlls Februarii, Anno Domini 
Donatioiiem firmiter tenae & inviolabiliter obfervare, fupradido, Indidiotie qointl, Pontifiait ils, Sahdiffi- 
pec contravenirc, in roco vcl in parte, rationc Ingrati- mi in ( 3 hrifto Patrts, fit Domini noftrf, Urbani, Di- 
tudinis, immenfic Donationis, Lxlionis ievRvel enor- vinJ providentiâ, Pap* quinri, Anno quinto,tnCalïro 
mis, aut qubd dida Bona eifent. in toto vd in parte, Crvitatis Bavons, in Capella ejusdem Caflri, uni cum 
Coronx didorum Regnorum adeô annexa, quod ca Tcfiibus inftaferiptis, fui prx le ns quando didus Do- 
conferri vcl donari non pofiênt, in toto vd in parte, minus Parus prxmiftà omnia fit Angola innovavit, 
vcl aliâ quacnnquc ratione, cas (a, rei ofccafione À>rop- confirmavtt , fit Juramento fuo vallavit , tangendo, 
ta quam Donado de Jure vcl Conluaudinc pomt aut propriis manibus fuis, fonda De i Evangelia, quao- 
valeat, in toto vel m parte, revocari vcl aiam rarac- do iple propriâ manu Ce fubfcripfit, meque requifivir 
tari; quos Cafus omnes fit fingulo*, in Jure exprelTos, fit mandavit, ut prxfentibus Literls me lubfcritocrem , 
pro enumeratis hic habai volumus fit exprefiis, fit Signum meum apponcran confuetum. 

Et quôd omnia fit fingula prxmiira tenebimus fit in- Telles , qui fucrim prxfemcs ad ifta and me-* 
rlolibiliter obfervabtmus, fine infradione quacdmque, cum, 

ûb vktute, per nos, prxûài Sacraraenti, — . ■ 

. • D— 


Anno 

1366. 





Anno 

i $ 66 . 


1(5 .Sept. 




Dominai Fr nier Marti»»/ Lnpi, 

Maeifter Militte Domûs de Alcantar», Ordinîs 
Cmercienli* 


Roger»/ Dominai Je la If'tre , 

ComtriKj Gaffio Je R*ym, 

Miles, ^ 

Galfridai Fer non Ji Je VilloJry, 

Vcxillaeius Major Doiniai bondi, Filü diâi Domini 

Régit, 

Mat béai F, rnanJi , 

Ctnccllartus Sigilli Secret! diâi Domini Regis , 
Magijler Pamlat G air te lu , 

Ci» u irpslenfis, 

7 obinnet Gmtterii, 

Decanus Ecclcfi* Scgobienlît, 

Et Modifier Robert ai Fregaadt , 

Nourius Domini mei Prïndpis Aqaiani* & Walli» 
fuprididi. 

XL VIII. 

23mtog jtwfcfwn ^SSifthoffllhcrt lu 95mi»cti/ unb 
ban ïMart) trie autb ben âtàrarrn aUba; iwfcurcfi aile 


«ut 3 d(jr i ) 66 . an t«n abenb 0 f. Cosmæ unb Da 
miani. [Lukig, Tcutfch. Kcichs - Archiv. 
Pan. Spcc. Continuât. II. Abf. V. p. 44 f*] 


CORPS DIPLOMATIQUE 

bm ianbtfrebe perghen anr brofm/ bat fdssl gup< roefen/ mer ANNO 
itc na txjTcme ©aghe ben lanbwrebe meer brttft/ berne fthaH , , 
iisen volghen ita &<t? Janbvrebrf iXabte. ©or roter frai ®rcue I X 00. 
Sttrfce Van ûlbenbortp/ wwfrUjtat bctïttm fine JpffttiKbt/ tn 
tenu gnhbe t|K> iDlibbellI jjainmelivûrben / bat epine bebetae* 

Mnnget nxtrb/ bo iw? un* foiwben mit JJertn ifljinintio imfetn 
©ombefeix/ivann mtr® rat Œnrb boct ip/fo fct«0 Ntt ®t>ub 
unféme tètwfete bebger lofé nxfm. ùd fcbaU ©reve jterfitn van 
©eiinnhortf unb fpne (grwny fruMtqfm befrttm imbe beuftn / • 
bfd ®hub<o m batte le d'teilitnbe / ialff be Nu befeten hefft/ tet 
Uiffer tpbt/ alfo l.tnabie nxitb fine Nu g|*ub affgeléfet nxrbe/ a a 
lubeffflrrSSrcw. ©ormxrfom fran beffe negennwbigeSBreeff 
tbo nmcrlpe febatm c(fte Inmxr fonunen/ bm ©ram/ bebe 
®rn><n van ber Sjopen/ van £Mbenbor<b/ v,tn '©elmtnhorf/ 
van ©rotfbufèn/intbe be Kaettnatm i*an ©rarxn unber fief be* 
fcb$elt bebben. HO befjèn vorfdTaxnme tgmrfe lybbc vor» 

Wrevcne ©ifrop “JObert/ lover an mimât/ ben vorbenomp* 
ben èXaetmannm unbe ©orqherrett van ©reniai/ ®reven Çttr» 
be/ Tungfbtrren/ Xcrflme van Olbenboreb/ ©reven Jterffenc 
ivin ©rluiathorfl/ unb aile cren fttlvtrtn/ be in befltme jW» 
bsjt beqrepen finb/ tnmxlnfcn tbo {lolbenbe/ vail unb unver» 
brorm/ unb tbo oter cjxnNihren betüdatixpt/ fv unfè arote 
3n<I^Kjffl/ WM Unftui ajiffen unbe ^inftup/ bân^hai tho 
befem ÎBrety. Unbe A'i) Jjatlu^t/ ®tff|Klin/3ungbere Jobc> 
wtib / JJertï)bacn Uto f imcboreb l'or^benompt / ôen îjmrttb 
■ea * e,c Va. ^ ‘Pïciffl tho iwie/ S>fr e<!ilî<banb van bon 39erahf/Qa ftwi* 

HPifdxn betmtfrlben btfdjcr© |td} erhalrenr Jmtn^ftv ^bfmbcrpe / i>er van an.midbu(en/ fa 

unb ^fintfrdi^cittn bcogdtqt twrtyn. ^cfctjetKn Dtfe v.m irne SCibberc/ iiboruilvan SBrnnen / unbe îbibend) 

" — ' ’ n - isin ÎJeberen/ ^naptn/ t&e einer <uoeereii betiidien^fe afl befer 

vorfdyeveneti fiucfe/ bat be affhifi 'flehanbelet unb «bebebabebin» 
aet finb/ (b b«bbe nnj «f wife l^hefcl^lule (vmaen rlio bcfTew 

^TfV- tt'V. I" Mktu. MMk. I...IA.M.M :£ . /n .. .. m! 1 . . 


himipii kuntat'3«r/ mtPOTK fr® iiiic 

6m WjtCT .lient» Somt £ujmt œtte SMinnim/Stt hibin 

IBîmdite. 

XLIX. 

Crl.Sil^cfS Xlfwti lu Sramn ÏWr)ict(.!Srirf/ M*r is.Scpt. 
ail» îÇiiiw Witter lie Statu Ürtmcit lufktunt» 
rua jtn. ®»tm ntl ^îahr . jfiis. ain J^tituni @t 
Costme unb Damiani abmb. [ L v N 1 g, Tcutfch. 

Rcichs- Archiv. Part. Spcc. Continuât. II. Abf. 
v.pag.444.] 

C’cft-à-dirc, 

Renonciation <t Albert Archwtqut de Brime i 
toutes Us prétentions qu'il avoit fur la Ville de 
Brème. La Vigile de St. Càme & St. Damien. 

13 66 . 

Ofttlp ïlbert van ber ©nnbe ®obe* / Cr^e^ifthop ber fcil* 
nhen jtmfm tho Qfremen ; S3ef ennet imbe betiiijbet open» 
b ahre m béerai ®reiy/Nu ^ bew ÎKate unb ben 'J? mm SBor* 
qh<roi tho S3rnnm/ roebbe antivorb hebbet / aile be ®reve un» 
be Sjanbiy|ibin^e / be ivp unbe be mm / unbe unfè ÎJelpeTc en 
afàeNdie&inaft bebben/ bo trp mm ©remen affgenjiinnm hab* 
ben. ’îîBere aoer / bef rvp niché en boppm / bat enberp xieind)er» 
iepe SSreff na beffêr tpb voccbcatbt iwtrbe / ben irp offèe 
be imfe unb unfe Sjelpere / en offte «en S0orah«rro« / ut 
ber q;b offre na ter rpb/ ,bo rcp ©rewen m affijernun» 
iieq henen/ a(fdKbe^ tinhri S rt 'mu 101 h«hbm ; bm m 
fôolet en nimber mepr / tho nrmerlcne fd>aNm offie hrnber 
reniai/ unbe fthaO fè po Nu nieçt nuhbe uuntn. 3&wben f< 
rtf bar mebe rawiet/ fo fthole Iffip enrn be£ jo behulpen tvefm/ 
na ad uit|<r inadjt. 'îho einer oiynbafyrm betu^in^e fo ig unfe 
grotte Siwtfrgeff/ mnt un|er iritfd'iip unbe QJulborb/dehand 
beflmæKff/ beR»g — ** — ■ * * - ^ 


Ccft-àdirc, 

Accord entre Albert Archevêque de Brime , y 
U Magiflrat de la Ville de Brbme fur leurs 
anciens Differents. La Vigile de St. Cime £j? St. 
Damien 1366. 

rrw3rlirf fi* ad ben nftenen be befm Sfref left/ e>fte leftn hô< 
ut : Nu wr ïltyTt van ber ®nabc ®obcO ®r$eH8tftop 
Nt h*lï$Sen Xerefen tho S&ronm/ na rabe unb vulbott un^a 
Inxn i'Kbbtm IJcttoAm Üilbelm# unbe ÿratfam f obenu • 
tfhesî iinfeO ‘SrofcereiS / Sjerthosen tho hnteborqh. UnO ohan^ 
licfen verfobntt unbe mintlicfm verenet M*et/ vamme aller» 
iety fdjele wtt timbradil be fo tvefèn h efft/ bette an be|f<ii ©ad'/ 
frwfdyn Uné unbe unfe JJelpere/ urpe qjne ÿt/ unbe «ipeftpm 
be *Kaenn»mn unbe SPoT^ere van freinai/ ©rtven t£orbe unb 
Sinitfan Jttrtcnc von Olbenbotd, 1 / ®rnyn Xafhne van ©ef> 
nienhorff/ unbe ofle ete S^lpae îrppe be anberen 3it/ m beftr 
QBife. 'îho bon er|lm inable fchôle n*p ben fXMmattim unbe 
bm ©orgeren van SBronen webber annverba une ©octod* bat 
6<Hotb tho ^totle/ unbe ere îÇelffte beP (?<Mofe«i tho îhe» 
binghufen/ nut ber Q 3 ogtfcery/ mrbe ber halvm PJiôlnj/ mit 
aQaiK ;\edye unb mu aller ïhobehôrb / alfo (étotle unbe 
îèNitghuftn hebbm/ ter m ©rttnm affgowmnen nsirt. ©tf 1 
fthole mt be ©orgert van ©reniai nKbber imvehrm/ m air ere 
gbub/ Nu fç ifn-e^hub/ <thngub ebber -SebNrfd'at/ Ntrur 
offte Unfe JJelpere ft uthe twljret hehltt/ unbe ft bar fn« 
cWpfen aix txiinm Uitcn / alfo ft vore befrten / unbemeen. 
2 )o« nwfy ftf'ôle tvp ben îXftftiimnnm/ «yber antn'orben/ unbe 
iretta anmvtben laten / aCe be bretx be iw offre be Une/ eb» ! 
ber Unfe Sjtlpere/ en unb eren fBotgam afgfbehqebinAct/ af» 
ghebrunghen/ offte nomen hebbet/ van bai ;£\ig|je bat irp en 
©remm aflwwmm / fe fra ttveiylt ebber euooft / f< fprefm 1 
worw'fefrrefen/ fe luNn tm f< Inbyn/ b< fthéit tpp en alto» 
tnak iwbba annrorben / ane ©ertoth. Otf fd'ôle irp en geven 
unfe oppenen tyfebqelben ©reff/ uyre Nu nu beffenif ©uâbean. 1 
beto hcaid* ©rtff meteady îrttrbe/ be beau ^bbe 0 me ben 
®0K| heten van ©reinm affgebebgebtnget offte nohtnen ivere/na | 
ber bpht offte tu ber tvbe / N« en ©raixn affgmNtnnm mitb/ 
be fdsiü bot unbe nMChtfoff tvefm/ or fd'iltt be îKaetuiannc 
unbe ©orgbere van ©renm / van uni) unbe van ben imfm/ 
unbe l'an infen îjelpetm/ UMi*nbe lo^ iwfm/ ali ber (EN/ 
ioffteU unbe ©reve/ De m in fcefltin ©rloahe affgebruiHlyn off» 
te aff^behNnget fret i Od febclet aile ©anghenm/ be nodt in 
ben vrterfm fittcc/ lebid 1 unb lof tvefm ai tipe 3nt/ unbe ivab 
bm ©orgherm Ifimm ©rensen hemelrfen affgefctsattet 16/ m 
beffai Otlogbe/ unbe nodj nid?t uil-g.-rominen ifi/ NO febôlet 
lebub imN lof nyfet. ©omner fehole rcp be dfaeaaam/ 
©orglyrtunbe s^ube van 58 rm»m Jatbett/ bp aile ereu olbm 
SWhtc/ ©tphetr/ fSrtvc/ ^onhevt unb 3fben/ bar ft bp me* 
fen hebbet bp Unfer ©orvaTfn tvten / unbe fihelet en allé unfè 
©ray mime Nfeqhf len / mrb unfem groem i^eghele/ be irt* en 
w hcjeglxlt hehbo/etr trp tho Srpebtftope in*6et wurben / Cst 
bebbr un NNgbebmqrt m beffer èône / uhfàt ©Ofltprovetl 
JJmnrrre unbe >>.7;n Tllverire ben Çlnver ©omhenn / offt fe 
banane nvfen wHet. billet fi m*r ni^t/ fô m frôle irp off» 
te be unie/ en tntbe crm Sjelpercn/ mu niehte ($0 h<lpe mer» 
h<n/ geffluf ofte wcttlitf. ©ortroer hebbe 2üp unb tmfi Sjel» 
P<re/ offte hebbet be ©orjett pan ©reuun/ unbe ae JJelpere/ 


... . §»m ifl na ®obed ©otb/ bL, 

trehuiuVrt Jahr imbe in bewe fep unbe feffegheffen 3are/ rn ty.- 
!|uhd jhen «Mtc lèunte Coffmt unbe ©winiani ber hilJh^* 

L. 

Scrtrag ©rô-^Sifc^fp Xlfcrti mtb M «Xapitufi m 16 Où 
Srcmtn / mft bon y tath unb ber 6tabt aliba / bon 
tpcgen be^ halbrn edffojta ju 0tortfr/ hefcljcfien iu 
< 2Bmfénamtag Sti. Galli & Lulli annô ijtftî. 

[ L o n 1 g , Tcutfchcs Reichs- Archiv. 

Spécial. Continuât. II. Abf. V. pag. 447.] 

Oeft*à-dirc, 

Accord entre Albert Archevêque de Brême avec 
fon Chapitre d'une part , (j la Ville de B R s m b 
d autre 
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tfaxtrt part , ttutbam la maillé do la Forttrrffr j & * uffi en regard a l'cfiau du Paiis de Noos qui requii 

de .S toile A IFiafta le jour de St. Galt là I ltr , rI „ , , 

* | ITEM, que en cas que les Subgitl, d’une coflc ou I j6/. 

d’autre , leveroient ou dcsotocrroieiit courre lour 


Lu Ile if 66. 

rntj) Xlt'crf part ber <3nabc Q\oM/ ber Jjfffi» 

qtn Aertftn ri» igktiany sBricitntn uitix txtjl^|>enojxit> 
bahr toi brflki s$rei</ but in» nnu gbdifmht beM*t/ itu» ht» 
me :V(tbe unbe brr totab tvui SSremen but be .xVfrti 

jntbc Nu (faptttel ba billion jfrrtfcn it» i8tmm / feinta unbe 
fdvlm imrmorbm bftnr fXube tuibe ber »5tab fbe SBretnen; but 
fcak'f vr<tle< tj» irtotlc/ alfi> alf< fc t»r< &<»cn ouib eflmv 
tVecbrr/ «kw offre <£* hep ntdic en beben/ fd»len nrç» en 
but is^lot fl» étoile fcdptn webber imnntn/ un» uOer wnfër 
€Dî.t*t. Unbe RMt fe harwe porteoeben ebber i>orfc*flbtb<it/ 
effte ixiHiterlny fdvihtn rodtftrlepe wfc ft en ittbtnat/ but fit»» 
Jo» fe retrenoi uppf bet) Çapittdf ijclifte/ une* ftÿôkn but 
tfxHct tbe tôtcele fb Irtitql» f»lben/l>et fê but 0elt hebben «wn 
erer Wffte/ imte cet but gdbt ivtn bté £dptct<ld beiffte/ unbe 
hep frNrtm r 3fç Albert vun ber 0twbe 0 obe« / v£ nRbiW'op ber , 
fiiiliejlxn Xercfai tho S^ranen en einen cpmm C^ceif jeixn bitr 
«£< au Iwabrct fin. ®tt d» fiolbene/ bep bebbe ireiinfrgw* 
te ^CllxpqrU jcÎMngm an bcïfan Staff. Datum îfjuiftn an- 
no jDüauni M. CGC. LX. Icxto, in Galli 6c Luüi. 


Lr. 

I %6y. Traité d'Æiance entre Edouard III. Roi 
tP Jngktene Louis Comte de Flandres (fc. 
3 . J. A Lu. Donné la veille du jour de P /ffccnjtOH, 1J67. 

[R y m e r , Fœdm , Conventioncs , &c. 
Totn. VI. pag. ftSo.j 


Scignur, (eft «Avoir de nos, Rois d ..ngicterre, ou 
le Gootc drllusdit ) par acunc caufe que le fculi . la 
Partie, qui requife (cira, mettra, en bon toi de con- 
fcicncc, toute foule paiue A diligence, que faire (aura 
ou porta , d’apefer la Kiotc, & de faire I’ \ccord en- 
tre eux a miclu que taire tè pourra; mes ne ferra point 
tenuz d’envoier aucuns Gêna a’ Armes, n’autres, en 
aide dcl dit Partie requérante, ne faire aucune Guerre 
a tieux Subeicz par celle caufe, en aucune mancrc, de 
ne devra aider ne confertcr lieux bubgitz contre leur 
Seigneur. 

Item, que, en cas que nous, Kois de lui deflusdit 
Contes , de nolirc cornu ne concorde , cntrcprclUcns 
aucune Guerre fur aucune Scignur, Paiis, ou Lieu, a 
floz communs despens : de t^iuilcl. Ville, ou Porte- 
relie le preigne par aucun de Nous, oudenosGentz; 
la Ville, Chadci , ou Fonercflè, enti prife, demoura 
a la Parue de Noos , qui l’aura pris , entièrement de 
fanz contredit. 

Mes û l'un de nous, en Ion chief, & pur fon Droit 
recouvrir , face Guerre, a les propres frais A cous : de 
Charte I, Vil le, ou Fortereilc fc preigne par l’autre Partie; 
tieu Chartel, Ville, ou Forterclfc dcinura a la Partie, 
fai fin te les dcspcnlcs, Gns aucune diiliculres. 

Et, en cas que accordée ferroit entre Nous, Rois 
A le dit Conte, que la Guerre fe feilirt pur hayne ou 
vengeance prendre fur acun contraire, pur grc if, ou 
damage , ou deshoneur , fait a caufc de lui a l’on de 
Nous, ou a noz Subgîrz, par quclconqe csufe que ce 
foit: A Chartel, Ville, ou rorterefle le preigne par l'u- 
ne des dûtes Parties; tieu Chartel, Ville, ou Krtc- 
rertc demouna a ccllui, a qui il ferra ajugics par l\>r- 
dinancc ou Arbitrage des certcins Gcntz, qi a cc fer- 
ront clîut d'une ctiurte A d’autre. 

Er, en cas oue le Chief Adi'crfaîre de la Guerre fer- 


N Ous Edward, par ta grâce de Dieu, Rois d’En- 
glctcrre, Scignur d’Irlande A d’Aquitaigne, 

Parlons lavoir a touz que. 

Pur acroîllrc A nourrir Paix, Amirte, A Concorde, 
entre Nous A noz Subgirz, A, Noble A Puirtânt Si- 
res, Loys Contes de Flandres, Duc de Brabant, Con- I toit pris, par force de Guerre, ou autre aventure , .par 
tes de Nevers A Rechfin, A Sires de Malyns, aucuns Gcntz de nous, Rois ou de dit Conte, il ferra 

Et pour profit évident de Nous A de nos dira Sub* > déterminés, a qui le dit Chief de la Guerre demurra, 
gitz A Paiis, j par forme A mancrc que dclïiis ell efclaritz du Chartel, 

Nous, par bon avis A meur confcil, fur ce eus, A | ville, ou Fortereflè prife, parmi covcnable regard rat- 

par grant driiberacion , avons ordenee , A acordcc, finit a ccllui , qi l’aura pris par mancrc q’il appar- 
at fan Alliances, avec le dit Conte, par la manere que ! tendra. 

s’enfuit, I I x EM, que certeini Perfones ferrent députez, d’u- 

ne courte A d’autre, qi, en regard au Marcher des 
C’efhÜTàvoir, que Nous Rois A Lui ddïus nomez Virrccs ou Pairs taxeront A limiucront les Gages, que 
Contes, tout nortre vivant, A les Subgirz d'une courte | 1 e * Gcntz d’Armes, Archiers, Balcrtres, A autres, a 

*'**•"•» m *. a, i ChivaJ, A a Piee, prendront par la journe d’une courte 

A d’autre, ficomc de raifon ferra A il appartendra, 1c- 
lonc l’cliat des dites Gentz. 


A d’autre, ferrons bon, vrais, A entiers Amis A Al- 
lies, A garderons . furtendrous , A fupporterons lui 
uns l’autre, A les Subgirz d’une courte A d’autre, noz 
Terres, Paiis, A Lieux, de gteif, domage , A pré- 
judice, a tout nortre ponir: 

Et ne fouifrcrons, feienmeot, aucuns Gentz d’Ar- 
mes, Archiers. Batertiers , ne autres, paffer par noz 
dites Ferres , Paiis, ne Lieux quelconques, pour faire 
Guerre, Domage, ou Vilenie fur aucun de nous dites 
Parties, ne fur noz Perforiez , ne Biens, noz Amis. A 
Alliez a nolirc Amour A Alliance, de toute naître 
poillâucc, A par toutes les boncs maners que nous pur- 
rons A livrons , endivrons A entreaidrons Lui uns 
l’antre, de Corps, de Biens, A d’avoir, de tonte nos- 
tre potlGnfe, contre toutes Gentz A perfones qui puif- 
fent vivre A inorir: 

Exceptez tant feulement par cfpecia! , 

Pour la partie de nous, Rois d’Englctcrre, 

Le Roi «Je France A le Roialme de France, 

Dom Pierre, Roi d’Efpaignc, A le Roialme d’Es- 
paigne, 

L’Emperour de Rome qui ores ert: 

Et pour la partie du dit Contes de Flandres font ex- 
ceptez clpccïalment l’Empcrour de Rtmt qui par le 
temps lêrra, 

Le Roi de France A fon Roialme, 

Et l’Eresque de Liège, par caufe de l'Esglife Scint 
Lambert ; 

Les queux ne font point comprit , pur l’une Partie 
ne pur l’autre, en ces prclentcs Alliances. 

I r f M, que, a tout temps A heure, que lui uns de 
nous aura affaire de l’Aide de l’autre, c’ils de nous, I 
qui requiz ferra, envoteTa, a plus tort que on pourra I 
bonemenr, a l’autre as cous A frais de requérant, A I 
en aide de ccllui mesmes, rantt des Gcntz d’Armes, | 
A autres, a Chîval, A a Pce, corne il pourra bone- 


Les qucFcs AIJiaoces, Pointz, A Articles deflus el- 
criptz A cscfarcrz, A chcscun par lui. Nous, Rois 
d’Englcrerrc dclfus nomez, avons promis A jorreez, 
promettons A jurons, par nos Foi A Sercmentz, fur 
cc baille», a tenir, entériner, Aaccomplir au die Con- 
te, bien A loiaument, par la mesme manere A forme 
que dit ert, fanz alcr, venir, ne faire a l’encontre par 
aucune manere, ou trover voie, ou cautcle aucune, 
fecrement ou en apert, contraire as Alliances A pro- 
mlrtcs deflus dites, ou aucune d’yeclles. 

En testnoignance de ce, A pur tant que noos volons 
que les choies dclïusdites fuient bien A fermement te- 
nues, Nos Rois deflusdït, pur nortre partie, avons tait 
■pendre a ces prclcnres Lettres nortre Grant Seal- 
Faites A donnez, la veille du tour de l’Aflcncfon, 
l’An de Grâce mille, CGC. foixante A fept, A de 
nortre Kegtic quaiantismc primer. 

lii. 

Foi y Hommage rendu à Je a N Roi de France , jg. Sept. 
par Jean Duc de Lorraine , pour la Terre (J 
Château de Paflkvant. ri Paris le 18. Septem- 
bre if 67. [La Véritable Origine des Mailona 
d’Alrace, de Lorraine, d’Autriche, Scc. Aux 
Preuves, pag. td8. numérotée par erreur zd8.J 

■VTOus J E A M Duc de Lorraine A Marchis , fàifons 
fçavoir a tous oue nous avons reconnu A recon- 
noilfons pour noos A pour no» Succefleurs Ducs de 


ment, en bon foi A confcicnce, fanz fraude A mal ! Loherennc, tenir en Fief A en Hommage de tres-Ex- 
engin, desp|oarter en regarde a la diftance A proschai- cellenr A tres-PuilIam Prince le Rov de France nortre 
nette de Lien, A terme oa qaiel U Guerre lé ferra, | birc, ou uotn de li A de lés Succelliuri Rois deFran- 
Tom IL Part. 1. I oc, 
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Cf, noftft Chaflel de F avivant, ivee fOOttf la Ghaftcl* 
lertc d'iccluy, A dés maintenant l’avons repris A en 
fornraes devenus fon homme, te ly avons fait Hom- 
mage. Et comme notu ly fimom demande à caufc de 
fea nafttc Seigneur & Fere, que Dieu ab (aille, d« hi 
Somme de trente mille florins,. A: aofli de plulieurs 
cour fis & chevauchées , A de pilleries,robcridi Ht dom- 
nngef, <foe noos difiont avoir efté fait» en noftre Du- 
chid de Lorraine & ailleurs for nos Sujets , par manié- 
ré d’hoftHité, ou nom A par phîlicnr* Officiers A Su- 
jecrrdMk Seigneur. Nous oc noftre bonne volonté 
âviMti qnitté de tout le Roy noflredit Seigneur & ftrs 
Succefteors , de routes les demaudev dcllbxdites , fit au- 
tres -quelconques que ::ous ou tluï SfçccFTcnr> Dr' de 
Lorraine pourrions faire pour occilion des debtes dc- 
v«Kdl:rcs,.:j.i d’autres quelconques , tant pour !evii:c> 
Courtes A chevauchées , corame pour euelque autre 
catife, coukuf A occafioa que ce loft. Sauf en ce le 
Droit de nos Subjeu pourluivir civilement. Et vou- 
lons que toi» les tîiits fur 1rs choies délita dit tes ou 
avenues d’icelles foie tu A demeurent cimcellCe A de 
nulle valeur, fans que jamais aélion ne demande en 
puilfc efire t*ktc,psr nous ou par autres ou temps ave 4 
nir. En tesmoin de ce nous avons fait mettre noftre 
Scd à ccs çrefeutes. Donné à Farts le vîngt-huiéïfémc 
jour de Scpiunbcc l’an de grâce mil trois cens foixanic 
A fept. 

LUI. 

9 tetw$ fSntfaf Ttltrfctiîé 1 1. jt» (Pdffîùi unt feiitrê 
iton-iXapiniW wytn Pic jÇcrç«$c wn Oftctrdd? 
Qftbccth unt ïcoprit ! M»î rtc rhnr tiefer 2&itfni «iip 
Q gijïcn feinen f Çrict ttccl,' SKwt«ng mit H;rcn uiiqc 
Q 5 ôrAcni >11 ^iflou wcUcn uwfçm; getett 
attéf: tenta Frmclftcii i:t Æiflflurçj thetô 

mtciu ftDiftfcfn tcmvcrirtft'V'difaii uuMicngcfciutrtcii 
undebetfamen Skirgftn gefi^rren ^cicg / alimnca 
1 Nn halbeti îfyril iilfcr Per L\i*fînm 
AJufjicr unt ÇWifér / tic in (CtfHtol ^Tf-I>fr|pqcn 
tauNn mit ©rôftcnj fcntcrficti i;i DkMinfc ifiitw* 
ÜVrtardcî) gclcqcn flttt. C 5 cNn iU0t<pMtcttJ du 
èi-tôaîJcntag tjSy. [Hvüdii Mctiopohv 
Salisburgeniis Tom. I. fttg. 16$. d’où l’on a 
tire cette Pièce , qui fc trouve aulii dans L t> 
kios Spkiîcg. Ecclcf. im II. 'îffCil pag. 
7îS-] 


Ce fl- à-dirc , 

Revers donné pfi r Albert II. Evêque de Pets- 
fttt, fc? par fon C hapitre aux Dues <f Autriche 
Albert fc? Léopold, par lequel hsdiu 
Evêque fc? Chapitre s'engagent h ne faire ni Paix 
ttl Accord avec leurs Sujets rebelles (3 désobéis - 
_/u»f, fans U ivnfentemcnt dtsdits Ducs A l* 
bert éâ Léopold; /far cedant & trans- 
portant en outre, la moitié des Biens desdits Su- 
jets it Pallau (hués principalement dans la haute 
(J Baffe Autriche, fÿ cela pour dédommagement 
des Pertes Dommages <ptt leur on; été caufés 
par cette Guerre, hait à St. Hippolite le jour de 
St. Gall 1 

r'ïft’ïf ‘Xft-ïfd'î l'on ©esc* ®nntm 93 ift>of« lu t 
tvrlthfn/ fcfeitn-’it iirib tfc-mt tmib oîctitlid- ntitbuftni 
Oncte/ îMtw tHi SMtrd'Htid'tiscn fôwtgrf»ntfit ( ,Çûr|kn/ mu 
f7f lâcbc i'trroi J£cr$i-q , î£lb«d , r.i m» iÿtrlîoq ItirpcUi / £8rri» 
bfî/itt j.V|imrirt’/iu iÿ<w/jâ tanum/uno ;u .qr.nti /©ta» 
fin ;n 'ïçrjjl/ :r, imu qnb tntftrm ©fMboitf jn ijurbmn^e/ 
tint* pi jj-ijfc / fut ciuaetiemuini uit unbtriPNtdMn Nw«rt/ mu 
fm*t lais / fannMitb une cnftUdi / Dot «tr b*o 

nut nrtfcm vteliMnMa un> nnÿdioefimKti Sukgrra yt 
Oie frd' mit fKt’fur ©ttntf^lcu/ imbitlid» ttnb tm- 
rcdtiKlf iritcr int« ut» twû vergnumt utifr ©otte^nifi qtftef 
fatxm i fciif: ivir Ntrutnbc Nit t'frgawwtn imfrtn Jjmm wn 
■OttfctMol? l'tTlsii.'ftn ti-tp idebt JjJFctiî 1 indratlidj ut;t tmlcrn 
trrnvn/ rn ©cvcrî«t/ vrrf:oifTcn unt qdcbfii utidj vrfli;ftid* «rie 
btetfin ‘^ncir/ Naf n-tr ucn bm «wtitimtoi SSojart *,ti ‘T'.;û 
f«up Mpnur grib xvif ©àmqajltcT ;Xid'ainq aitftKjmnta firam 
itcdi iréflm rit toiim «km / on Ncr t-i-ronianroi airfhrr Sjmett 
wn C’ffltrrcid,' fltmb/Tlitflcn unft üîiüfii. Klo «Btf tm( nnh 
t^cuntun jaijtïtic ©ontiyui^ t von bot ©en$tc:i Aÿ 


f>. tTôin. KticH t mit tirtuil mtti raie £tcd t frfmntt/ nrtfrcftef Akno 
ut» ntfiulcii ift > dik t«r vci.qt tun tnt unfmt nu .idifrjiiuKn iJUir* 
qc ÿt 'pati.uv l-.i-.-nbc uni t.ibrcttfrf fyuùs U'j'btt jilcqia f ifc» I $Ofi 
irti ik «nom m/ iu» uitKrc ülcliav^cuK/ Pic ti-ir 
Nrtunb Ktbcn/ P.init>cr «n* etc vctatiMnîfn unfèR j£.'rrcii wn 
fifilrtro» 1 m ihcn lanitn/ ju i^.chirm ut» fàawt» 
fttnft vm ica jj. :Xnd-^ it-t.ytt < Ktben utt tu* Éuilirtvr '^t* 
tr.trbrmiis rrtetntt uni l?tNid-r etc ^reftiu éÿiiicn/ Pu trufee 
tvtqabmt i?n:n ven OtfUntü}/ mt> tint limbe uni iÿé Intfc/ 
tmnet tw« ixw rtxqîtirtttfci jprtcqë tpfqcn/ an tbrett ïDlmiîcn/ 
m» ni onbA 3 &K/ noiiÿttttâtA/ unb qc«n lïnati an» mtr 
1 Niffia IBncje truTfiitliib ttt» wtui{iw|/ ben MfEm îiv.il «Oa 
to vorgMdat» 'ÏNsfpdiw ©oinbîcu uni ^i-üfcr.'ïiftr/^Tiiu 
! qartet:/ inti -TUifn : tu» .nier tyr ,Çrûd*r / / mit- 'ïhaitc/ 

bqjcttbff m» fiiralbcr nu fk bie luM / m» r.'it fn IM* 

ISAM ffl ül bft t’exqctunwn Htivr ïjarm VM ’Nttcmab lûiibcn 
imi c^tetten t fodiwUtP i:i bem Mi»b ttni èterten m Ofitar* 
rnrb/ dflcstMbni et bcr©t»fl/unbc» ber i£rt^ / tntb iit cn» 

Mit thrtn fanbm une ba« mr «t aller ber djfjoiaiu 

tm 'iitaqcv )■ i'nv.nr fabrenben fia.ibr/àtc tie qfiiant ijl/imb 
111 «fiat tl-rcîi .Çnid'un / gimm uwb ?>îl,vubiii / SîiiÇciJ nnb 
S’ktilW»/ fk fttini ait orihbi/ <m "î^tut/ an 'pfititig/anigt# 
mœb/ an Qliclif / (mi an aiiorS1.11* .Sautf«uu|thirtt/ «Mb îpft 
*r fabrenbe >>mp «tenant if/ arciffoi fuUm 1 icfeuitbcr ttniTr^* 

«nrtub/ tu» tse uiir «jvuiber qui* tjjolfn/ ale ivr brtd’ricit 
fabet/ an' n*i 8 ÉS abor auif b.ii IttfouBicn/ .îfttny itib Zia* 
brdtjfn b.»fdf;n ni» fa^ o lbct iï.:r,b noitt'urflit/.r imb 
iftnwnlulcr ,\cp «ni ÿrlwnnq griut/ fie pSUn un in et "'Suibt* 
lîttt vutb .dener/ Mc li a- hiiSciitlsiU' b.ir,u fdicfflt / wr ai» 
ncuioi wn Jcmmni «çi:r y oi?n eéki ©ct'ftt*/ mil) fullrnmirbic * 
nbrtvCi tic tint- t,:h{.r» v c.ial- qlti* n-.t nitanïn fbrtlct/al» 
fo t Ntp wn rorjKmmtra ttnfcrit fcetin wn Drtkrrddtf bet Ewliu 
! ÎW/ i:iibb<r itaMr l>ilb: <^<tl tnbJ n.l ttqflid' tuib minuit 
! atfalîc/ clin aRf trab é ; k*t*rtic / tpaé nl'fr baeufafrirt 
.-.-î ©rôitbtM trnb %*uiem s un» îBcm^irta lift» ®cfmi/ tmb 
an anter ü^nber >>;.» / u-k »ic s xiiaiu rjî y bu fjiftnt retr but* 
bcittfwilb' imm ta tuifitn frmciimi ©awlt/ priv»iei> uttatn/ 
tinbliiBoi »k alfa in uiffaruitôowU an^tbnlr iiqctt :a lien/ 1135 
.niffbîc -Int/ b.r^ n*tr laiMitMlb mu ouiotba yt ;X.«I> îttr? 

Mi/ u w uiib ivcan uitr bit mtqrmfcn/ ai fyt lap ci jmsS Nu» 
l’ctitlulb rtblt*/ tVrtHjiy m» lu.^.t» (q?. Unb rouan toit î-.-p 
■ • Ifj mit aumtbor ikcrait ronupm/ fe-fu-fin anY-bi^lK Fÿnbe 
i .l'ao» ait* tlxiifctt/ qlodj ib ttteen î:|yil/ iw cùicr ^r'ailin (off 
|»<r l'fnjcutmm imfttn ijmn mi £>ffl«ta*y uni îvr.i.iior 
tutti/ «dod* al^ au* bie dtgtnam f.'.trmbt SjiMb- U;it- firam 
biqiftyn îMtwi Cit ©ntube utb aDtr Sjqnîitr ©tift; rtcia 
j iw* îthrü iinî> ^rforttmiii/bçT i?Ntn im» Qrrfeni CKmi/©r.if 
j Uln*rn von ^d\nitîtb<r,j. t ftmn -ïberi’arfd r«t’®ûfrtfR/ 
j wnlitii! îyatrotHwiro* eb ;hï ifi'é/ tmb Sjomt gbabim* vert 
unb ireifit brr blytnct / Nn-v» ©C» frç/ in Nr 
• nit ab/ riYr fottfl barjtt njAt fommai motif obn rocltf/ an 
fcp finit fuî-fii tmb uie^én Pie mgeROtttcn rntfcrc >>rrnt wit 
Afktidd' 'i.'lxn on «nfictn erbarm £<rmj i^red 
.-Xaîhé/ iKldyn fie tt'ol'lo*/ t-x qcmcmaiü!*/ cber Kr ukI^ 
rtrihfil ennui* frted-ett imb ctltimcn mti-fCtt ur* ruficn/roaurt 
svir Nt$ bmMnkiü' «m !« l'otban/ e^tt rJl« ©c\>aN/ u;» 
îMnn fk tkfllbiJre îhaftmy ai(t> ç^iaüi! fo fàH sittjrr Kcnxîvt 
tait bon iJmtl/ fs ilua qonGatb/ pitut .yruuimoi fd'ujfcq unk 
tlum / row ibnc MO alltrl-ep fuqct. JBmîe au* îwr vorimant 
j uiifit k‘ri.-q alé laitq roertn/ unb bit thc^tiwmcu urfer 
wn Ocfirrrod' fs qroflni ^dMbat r.tntior:)/ bafl fx taiEtdj 
1 ixt-dur/ une an inti 1 wtbfrtttu nr in aller ber ti-joMn# 
tôt fahrcnkT uub îwjyntcr ^aabt tncbr/ baim ben Niiixit îhtil 
(talent faûttt UrlTm / bné ftillot u ’i) rcc^n ntr <111* «jern tyiiVt / 

1 iuut (Srfantmift unb S^atlw ber ivrqoMafot br^er fterm/cber 
b« mrtwen ?lwiK in*er tbrt/ uub rotltbtr utibct beafelbm j. 

Mrm tiKbt fwuiiKn m celte cbn: roelre/ au beg fiat fc^ai bte 
v.'T^cîiatmn imfir J^cri-en von ûeflcmid' au» ntt.u amvrnijtr» 
r.-n -, 1 'rciî aefeliwrcn iXathe tçcbcn/ .ilô t'er bîfd-ciMi i|i/ dut 
atieé ©tvctPe. an* ivtr M|c rsNrfdniYU © irw un» 

-? .itinm.}/ btrr* ixp «^taeimmen imferé ©c^d' -ur unb unftt 
fid'tym ^îotttn-fft/ imt ^liam/ X.ttlî unb -^uku tnifirtï^. 

! ïittifa setMn l'ilcn / bmicmni ruicen nir baryt niftcntiid» 

I Mifflb- ©OttsSi-fiuP/ smfrr i>ii:*founiKH/ un» unf.r xj.-.j'irtel 
ffHiqflnii yt Iviltct alloJ fttd , iiea-fd’ri(b<ti flefvry oùn alted 
( 0 twrk. Santber m «Nfirnb ^titen me btfm C-ticf/ miï» 

’ gclttn mu unfmt 3 n|Mel/l« «txn i|i ut©, 

rm/ an ©>. ©aiftn ïa^/ td> i£î}nTn ©ôtro; 1 j. inmtert 

\ 3 <ibir/ bamai^ m Mn 67 . ^.tfjr- 


LIV. 


| Régis Ungarit Ludovic! Lit ter* Abfoluiori e , * 0 . Q& 
t :;k t\o t:\> (icnii/td, Rc>jn.e t, !- 
| mbethæ nomme, cajfat , amullat (J morts- 
1 fitat Lifteras Fcederis inter fe {j Duces Aufri*, 
RcdolphüM,Fr!dericvm, Alber- 
t u m (ÿ Lkopoldum permutants , diilos- 
que Duces ub omnibus fc? JingstlF obligation;'; ut, 
promijfoiùbits , paffis , Jurarntntis , (J Lifts, 
j quibas v.gore barum Lit n arum ïpfi adfricli ex- 

t itère. 
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Anno 
j 3 <57. 


titère yûbfhït , quittât libcrat. Dit. H r udjt\b vigote perhrmçiuütcr fore dei'croimns pwiranfum, 

*t IO. OMr. Iftr. Cura A/**»» Aft.iw» I Vmm. qui» pr«ui Domini Ducc* Aoflrlc, Liuciu 
/ ,f fr ,r.- r i>.i— » Loliiganaârom A Ctmlcderacioms , tcncris fuperius 1307. 


Lit cr arum mit arum. [ Pièce tirée des .Archi- 
ves Impériales du petit T rdor de la Régence 
& de la Chambre à V’ienne. J • 

N frs LadovicoS DeigradaF jet Hangar. àc.tt £ly- 

__ zabeth «de m gracia Senior Rcgitii ejusdem Kegni 
faa(ienimx,quîa de tarili d mcinona labiturhominum, 
qaod m»n fer en al lucida fcrics Litterarum j tapropicr 
ad cunâonim noticiam deducimus per prefentes , quod 
nos publiée t'atemur in hiis lcripris, Litteras Scrcnilii- 
tnonim Priucipum Dominorum Rodolpnii, Fridrici, 

Alberti de Lcopoldii Ducum Aullrie,Stiric A Karintic, 

&c. Sigillis iplorum neenon F.piscoporun^Frclatorum, 

Haronum A Civium earuiidem vallatas A cummunitas 
habuùîc fub hiis verbis. Nos Rodolphus, Kridricas, 

Albertus & Leopoldus, Dei gracia Duces Auftric, Sti- 
rie A Karintic, Ac. Nocum tacimu* univerlis, prefen- 
«es Lifteras inlreéturis, quod nos aiiendcntes quantum 
e* concordia A ntvtate reruin non tain magnarum, 
qoam eciam parvarum loi eut provenire augmcmutn,vo 
lentesquc nos, ex uiik>ne,coliigancia A counexionc Ira* 
tcrnali, uni cum SercniJiimo Principe Domino Lodo* 
vico Dei gratia Rege Hutigarie, Fratre noliro Karifli- 
mo, nollris A fuis comodis,indcmpniiatibusAprofcdîi- 
bus, attendus providcrc, de matuio A deliberato conli- 
lio Prelatorum A W'aronum pro nobis, nollrisquc Hc- 
redibus A üucceflbribus piomitritnus bona fide, cum 
omni ü'nccritatc A dilccciune, absque omnj fraude A 
dulo, radis Sacrolandis Euvangcliis, corporali prelli* 
to Juramenro, nos cum predido Domino Rege Fratre 
noltro vdlc elfe, nunc A femper indilfolubiliter unitos, 

A fraterne dilcccionis vinculo connexos, ita vidclicct, 
quod nos , nollriqur Hcredcs prcdiâum Dominum 
Kc.-cm Fratrein nollrum, fuosque Heredes A Succcs- 
forcs, T erras, ac tua Dominia, cum fuis Juribus A 
pettinemiis, quas A que in prétend habet A pofiîdet , 
vcl impoltcrum pofiîdcbit , contra omnes homincs , cu- 
jusvis llatus condicionis A preheminencic cxiltanr, 
eciam fi Regali aut Imperiali fulgeant Dignitatc , nullo 
penitus dempto A cxccpfo , defendere , tucri A odjuvare , 
ac protegere teneamur , eique A fuis Hcrcdibus ac Sue* 
ceflbribus , adcltc , fi edam oponebit propriis in per- 
foois, cum tota nollra potences , milieu ac fubïhnda, 
non parcendo rebus, laboribus A expenlîs, quin eciam 
fua négocia tanquam nollra propru fore repntantcs, 
loto noliro poire, libî fuisque ticrcdibus contra ornnes 
iovalbrcs, aampnilïcantcs , A occupare volentcs Tuas 
Terras A Dominia, omni dilacione, tcrgivcrlionc, ac 
colore quelito procul moris , continuait) preûdio, usque 
ad fiiie.n A finalem rci exitum qnocicuscunquc reqnifîti 
fuerimus per eundem F rat rem nollrum ac fuos He- 
redr», obm tfis criam pollpofîlil omnibus aliis.propriil, 
vd aiiorum faélis aatncgociis.quibus pro tune eflemus 
occupât:, ctdctn fratcrnaliter fuccorranus. Ita tamen, 
quod nullam brigam leu guerram pretaâus Doniinus 
Kci, Frater noilcr, absque noliro confilio A bencpla- 
cita voluntate. «tque feitu movere inrctnptabit, quod 
modo ritnili nos nullam brigatn leu guerram, cuicuu* 
que movebimus line ejusdem Domini Regis Fratris 
nollri confilio, feito A confenfu ; Preterea protnittimus 
boua tide ut lupra, quod nullam afiinitatem, parente* 
latn A coniknguiiicitatein, cum aliqua perfona contra- 
hcm is, fine vol untatc, teitu , A confcnlu , Domini Rc- , 
gis Frarris noflri prenotatî. Inluper omnes ipli Domi- 
no Régi Fratri noliro, A fuis Hcrcdibus inimicantes 1 
infidiantcs.A luos emulos, noftris habebimus pro emu- | 
lis A immicis fpeculibus, née cum aliquo emulorum, j 
itiimicoruin , A cidem Domino Régi malevolencium j 
Paeem, Concordiam, Unionem,ncc aliquam Colligan- 
dam iniemus, line bcncplacito, A exprclla voluntate 
Domini Regis Fratris nollri fupradiâi , modo que fu- f T Enricuj Dei grana Rci Caltdl* A Lcgfonîs; 
perias cil exprefium. Eciam lub virtute prcftiti Jura- j il Univerlis A fingolis prefentes Lit.'cras inlpcdurs 
menti pollicemur, quod ad ejusdem Domini Regis Fra* | falutettu Cum quicunque vcru> Latbolicus, maximè 

tum 


Collfganciarum A Coolcderachmis , tenerts fupciiü» 
exprcllkti, quas iplïs alias donavimus, fanas A inttgras 
reddiderimt , ob quod ad rdKiodaocm fuaruin Liiti-ra- 
rum confimilis ténor il, ^uas nobis donaverunc, vf* 
nos ex dicta otdinadouc, mur nos A cos habita l onfpia 
cimus obligari, prout eciam lllulltis Princeps Ulndjz- 
laus Dux Opulicmis , conCuiguineus notter KaiiiD- 
mus , fe noliro nomine A de fpcciali uoRn mandato, 
ad manus bereiiillimi Principis A DoniinfaDotftioi Ka- 
roli ouarti Romanorutn Impentoris, femper Angullt 
A Wohemîc Régis . Fratris nollri KarilTmii prcJiilis 
Ducibus fuis Litteris A promiUionibus bona iidc firmi* 
ter obligavit, Et quia dicte Littere prefatorum Doi^i- 
norum Ducum in noliro conter vatorio, cafu acciden- 
te lurtm'to, dcpcidite, alienate, cxillunt A ainillc , nec 
easdem habito ex Inde diltgcnii ferutinio mv enire potui- 
mus de prefemi quoquonKsdo. Eaptopfor, ne ex de- 
pcglicionc, alicnadone, feu amilîionc détarum Litre- 
rarum fupradiclis Ducibus, ac corum i^credjbusA Sr.c- 
cctlbribus aliquod pcricuium , feandatam feu iafdhi- 
cio pullïr futuris temporibus immincre, aut «liquaicnus 
erenirc, ralfbus rnalurum A lortuiturum cafuum eveti- 
tibus debito amiuiculo obviare cupiemes, habita ddibe- 
radoiie, unacum cadcm Sercniliîma Principe Domina 
Elvzabcrh Kegitta Hungarie Génitrice noitra Karillîma, 
Prelattsque A Waronibus nollris, prcmaiura, dldas 
Litteras prefatorum Domfn.'rum Ducum. modo quo 
fupra cafualiter deperditus, alienatas A amillât , quoad 
omnes ipfarum cumincncias , claufulas, capitula A 
puuéla, de ccrta nollra feienda, callamu». anulainus, 
mortificamus, irriumus, vitibusque A vigmibus per 
omni.» dcccrn nius catituras , Kcnunciantes eiprcllc 
prediélis Litteris, A omni Jari feu benefieu», quod no- 
bis Hcrcdibus A SuccetToribus nollris police ex iplïs, 
futuris temporibus, compctcrc vcl aliqaalitcr provenire, 
prefatosque Dominos Duces Aullnc, Ac. A corum 
quemlibct ipforuin Heredes A Succcflôres , nec non 
Prelaios, Warones A Cives eorundem quorum Sigilla 
pretati s Litteris preallcgatorum Dominoruin Ducum, 
pr opter firmiorem A uberiorem obiers ancuin , ac ttna* 
dtatera validiorcm ptomilTorum appenfa fuerunc A an- 
nexa, ab omnibus A lingulis obligacionibus,promiino- 
nibus, Paâis, Juramcitns A Ligls, quibus vigore pre- 
dtclarum Litterarum, nobis, Hcrcdibus A bucccüori- 
bus nollris , alhicti extiterunt A obnoxii, abfolvimut , 
quittamus, libctamus.Aauâorirate prefencium omnino 
libcros»reddimus A folutos. Inluper promittiinus pro 
nobis Hcrcdibus A Succcllufibus nollris Regibus Hun- 
garie.quod predidis Litteris.lîunquam futuris intempo- 
tibus invcutcfucrint^'d in luccmprodierintquos isntudo 
uti in Judicio A extra non velimus vcl aliquaiiter dc- 
bcamus, fed predide Litière tanquam frivole, irrite, A 
vacuc haberi debcant A perpetuo repucari, in cujus rci 
évident teliimonium A ridem premillbrum , m llrum 
Rcglum, A ejusdem Domine Krgine , Marris nollre 
precarc, Sigilla auttetuieu appendi jullîmus ad prefen- 
tes. Datum VVude vigetima die Mentis Oclobris, .A», 
no Domini Millclicno, trecentclimo, fcxagciimo fcp- 
rimo. 

LV. 


Compromis H enri Roi de Cajîiile & de Leon, 1 3 (£8. 
qui remet à Charles Rci de France U déri- 20.N0V. 
fion de tous Us different qu'il a avec le Roi ( 1 ) 
/Aragon, donné le io. Novembre t 1 jd8. '**”•* '* 
[G. G. Leibnitz, ~ J " ‘ "" ’ 
p 3 g. ut.] 


Codicis Diplomatie]. 


noilri comoda amplianda, honorisque fui augmen- ) mundi Prindpes, amorcm,amicttiam , paeem & dilcc- 
._..j,diâÎ5,faélis,opcrcA voluntate femper allillemus, . tionem cum exteris rrincipibus lidelibus habere, po- 
A fuo honori, famé A llatui, ac profettui derogare I ncrc A nutrîrc pro fuis polTe A viribos rcncantur , ut ex 
volcntîbus , totis viribus volumus elfe conrradidtores j hincipli ciim fuis Subdrtis in^fincera tranquil litote Facis 
A impagnatorcs : Preterea eciam omnem Concordiam , *" " ^ * 


Unionem ACoIligandam,cum quibuscumque perfonis, 
initam A firmsram.quepremiiTc Un(oni,Confederadoni, 
ALolligacioniintotovel in aliqaa fui parte derogarct feu 
poifct iiifuturum derogare, irritam eflevolumos A inancm, 
omnem vero Concordiam , Paeem . LigamA Unionem , 
cum prediâo Rege Frarre noliro Kariffimo qaocunquc 
tempère inius A contractas que haie prefenti Conlede- 
racioni robur polTent tribacrc aliqaalc in fua ûrtuitate 
T ou. IL Fart. I 


vivant. Nocum farimus quod nos amicitiam A dilcc- 
tiouem Screnilîîmi Principis A Régi* Akr acoxim 
defiderantes intimé; de debito, dtflcniionc A discofdia 
aux funt aut potfe fpcrainur oriri, inter diélum Kegan 
Àrragonum ex parte una, A nos ex altéra, in arbitrium, 
voluntatem , ordinarioncm atquc didum illuflris A 
magnilici Principis Caroli cadcm gratta Régis Francia 
I 1 Frmk 

Cl) C'àoil eUfft IV. fiunwnnU U Cir.mtmima. 
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AnnO ^ ,|rr,î noftri chtriffimi, comprocnifimus dt compro- 
mittimus; dt junimos vcrbo Régis, nec non faoer ima- 

> 368 . ginem de memoriitn Domini noltri Jcfu Chrifti cruci- 
bxî, Evangeliaque fna fanât corporalitcr taâam & 
uâi, ordinnrioni voluntaîis dr diéto dictî Regis Frau- 
de Frarris noftri cariffiml, pcnitus ftarc, ipUsquc in- 
violabiliicr obfcrvarc • rata & grata ca nunc babemus 
te habcfatmns per pet «5 , quicqoid per diduin Kegan 
Francte Frtirem noftrum chariQiinum ordmanun fuper 
dido debato fuerit tivc dîâum. 

2. Et hoc fut» oblrgationc omnium Rcgnorum, 
honora m , Hxrcdum & 'Succeflbrum , & fnlaper fob 
pnenis per dîéhiin Regem France* F rat rem noftrum 
chaxiffimum te cjusarb:crio declarandis & Ctiani appli- 
caudis; dum ttmen idem Rcx Arragonum in didom 
Regem Francis Fratrem noftnim chariflimurn , infra 
Feftum purificatîonis beat* Mari* proiimè inlbntrs, 
de fado per faas Litrcras modo lirnili compromitm. 
Qui quidem Rcx Frauda, Fratcr nofter chariflimus, 
infra unum niinarn, à die puriheationis beat* Mari* 
proxitriè venientï» computandum, ut arbiter de illis 
prrdidis tcticbirur ordinare , dicere A pronunciare. 
Volumus tamen dt confcntimus quod idem Rcx Fran- 
ci* F rater nofter charifDmos diâum tempos pro arbi- 
tré protogarc poffit & valcat , ut pro ambanim Par- 
tiuin utilkatc Ce commodo lib# videbitur melius cx- 
• pedirc. 

$. q. Quod fi idem Rcx Arragonum eonceflerît in 
prxnu'lfis .volumus & confenrimus per prcfentcs,qood 
inter ipfum Regem Arragonum Se b ilium fuum Primo- 
genitum, Régna, Terrai de Subditos fuos ex parte una, 
nosque , Filions noftrum Primogenitum , Régna de Sub- 
ditos noltros ex parte altéra, ex nunc atniciti* de Fra- 
tcniitares , de plenius fiant Lig* de Confoderatronn 
contra quxscnnque perforas, qus polfunt vivere fivc 
mon, cicepto prsdido Rege Francl* Fratre noilro 
eharilfîmo, dt Siiccelforibus cjus Francis Rcgibui: tic 
quod idem Kcx Arragonum, aot fut» Primogenitus , 
contra diéhnn Regem Francis Fratrem noftrum cha- 
rifiimum, Filium, narnm ant nasekurum, Pirmogeni- 
tum, fivc Regni primmn HxTedem, Kegnum, Terras 
& Subditos fuos, nosqne Filinm noftrum Priroogeni- 
tum, natum ant naseirarum, Régna, Terras dt Subdi- 
tos noftros, Guerram, damnum, darimentum, v-tu- 
perium aut dcdccus non facîant , inférant aut procu- 
rent ; facial, inférât aut procurct; five ficri, infêrri 
aut procurari facîant , aut facrat per alium , qnovis 
modo. 

$. 4. Quod fi idem Rcx Arragonum, aut FiTius cjus 
Primogenitus, contra faciant, (quod abfitl aut faciat, 
cel&bit prxdîda exceptio live evpedatio . dt nos , Pri- 
mogenitus nofter, unà cum Rege Francis Frarre nos- 
tro charilfimo, ejusque Priroogenito nato aut nascitu- 
ro.live primo Regni fui H*rcdc,crimaj, prout fumus, 
unanimîter Confrrdcrati contra diâum Regem Arra- 
gonum dt fuum Primogenitum praediâos. 

f. In quorum omnium tcftimoniutn prsfcntes 
iftas Littéral Sfeilli noftri majoris, una cum fie no pro- 
prf* manus noftras, & lubfcriptione Notarii infra ferip- 
ti, juflimus appcnlione mnnin. Datum in Palatio nos- 
tro, in obiidionc noftra fupra Civicate Tolaana, die 
vlgcüma Mentit Novembris, Anno Domini 1 j6S. fc- 
cuodum computationcm Romanam, Regni ver6 nos- 
tri anno tertio, Aiwjy SirnS ; Nos ül Reï. Et plus 
tas tjl eftrit. 

6. Et ego Theobaldus Royers Dîoeefis Antiflio- 
dorenlîs publiais atque auâotitatc Apoftolica Nota- 
rius. compromilfo, juramenti pr*ftationi ac omnibus 
& finguîis fupra diâis, dum lie agerentur dt fièrent per 
dîclum Du/r.inum Regem Calldl*, anno, die, mente 
Si locopr*diâis,pT*fcnsinterfui, caque omniadcfingula 
fie Heti vîdi de andin; de ad requificionem diâi Domini 
Kegis Caftdls in hanc pubiicarn forrnam redegi, 
fignum mann confoetum ibidem apponens. Et fueraut 
ad przmitfa fie facienda certes: Dominas Infans Arra- 
gonuin Archiepiscopus Toletanus , de al» fubfcripci. 
Atufy St**/ R o v E R s. Et fur U rtply tjl eftrit rer 
Regem in fuo Confillo Dominus Parus Ordinîs Fra- 
trum Minorant Infans Arragonum compretmiffus Ar- 
chiepiscopus Toletanus, Parus Ferdinandus de Vclas- 
co XJamaarius major, Fernandus Gomexius Murci* 
Thefaurarius major, Petrus Loyol, Fernand Petrns de 
Ayalu , Didacus Gomezius de Tolao , Gundifiilvus 
Mefti* de Miengna Dccanns Burgenfis , PetTO* de Cc- 
vork) Archldiaconos de Tauro, Joannes F’erdinandus 
de Padolla Confiliarii. Ainfy Ssgsûf K o y e R s (a* fttl- 
U fisr lacs dt foyt famstt (ÿ restât d'n» grand Sttl fur 
tire jaune U range. 
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L VI. 

Cotifarderatio Casoi.i V. R' gis Francia cum 
H if n R I e o Rege Ca/lclla , pro praflandt ftbt 
nsutuo auxilio , prafertim contra Regem y/n^iia. 
jOat. in obf.dione Jolctana die zo. NtvemMs 
1 jd8. [Rvmer, Fardera , Convcntioncs, 
&c. Tom. V I. p»g fp8. Voyez l'explica- 
tion de quelques Articles de ce Traité tous le 
8 . Juin 1 

In Nomine Domini Amen. 

A D perpetnam , Fraternitatis, Coufeederationis, dt 
Amiciti*, 

Inter, lllnrtrem de Magifificom Priucipem , Karo- 
lum, Dei Gratii, Regem F rancorum, Fratrem nos- 
trum carifiimum, ex parte unà, de Nos Hcnricum, 
cadem Gratià, Cctûell* de Légion»», ex parte aller), 
ünrarum , 

Memoriam, 

Et ut, 

Nonnullornmdcmentium, more Serpentis infiden* 
t"s vcncnolc Terras, cornibus elatis de cifrznato ca- 
pitc, discurreniiurn hinc iude, infanic dt lurore, nota 
divino, touliter extirpais . 

Populus fidelis in nanquilititc Pacis vivat, 

Didûsque Rcx Francis, Fratcr nofter cariffimus, dt 
Nos vires corporis , fubrtantiam , de Subditos, nullo 
obviante coutratio , cotura Infidèles cxpuueic valca- 
BHU, 

Lige, Coofœdcrationes, Paâa , Friuernitates, A- 
miciti*, Couvcntioties , & Tradatus fadi, de fada, 
font. 

Inter Nt»s, prxdiâum Hcnricum, Regem Cafteli* 
de Legionis, ex uni parte, 

Et, Nubiles, Franciscain de Periliolibus, Viceco- 
mitem Kod*, Admirallum Francis, Johannem dcKya 
Dominum de Nebboris, Milites, Otnliliarios de ut Pro- 
curatorcs diâi, Fracris kariiTim», Regis Francis, vit- 
tntc poteftatis fibi datx, ex altéra. 

Qui dt qu* fecuntur , 

P r t M 6 ( videlîcet ) qu6d Nos Henricus , Rcx Ca*- 
tells, prcdiddsque bilrus nofter Primogenitus, natus 
aut nasciturus. Régna, Terre, Patria, de Subdiri noftri, 
fumus, de erimus ex nunc de extero, unà cum dido 
Karolo, Rege Francorum, Fratre noftro catilfimo,bi- 
liôquePrimogenito, nato aut nascituro, feu primo Reg- 
ni lui Harrede, Regno, Terri, Patrii, & Subditis fuis, 
boni, veri, fidèles (Jonfctdcrati , de adhxrentcs Amici, 
tamqoam noilro vero Frairi naturali de Germano, tali 
modo; vidrlicce, 

Quod Nos, dt l ilius nofter Primogenitus, Datas sut 
nasciturus, dampnum, vituperium, darimentum, aut 
dcdccus, didi Fratris noftri cariftirni. Regis Francic. 
Fil il Primogeniti, nati aut nascituri, feu primi Kegnî 
lui Hzrcdis, Regni ,Terr*, Patrie , de bubditotum fuo- 
rum , non procurabimus ullo modo, 

Ncc cuicunque Perfonx vivedti , cujuscilnquc fta- 
tû», conditionis,pr*cmincnti*,aut dignitaiis exiftot, 
Etiam ii Perfona Kcgalis tuerie, aut alia, 

Qu* dido, Fratri noilro Kariilimo, Régi Franci*, 
Filio Primogcnito,nato aut nascituro, l'eu primo Regni 
fui H®Tedi,’ Regno, Tarte, Part ht, de Subditis fut*, 
Guerram, dampnum, vituperium, darimentum, aut 
dcdccus facere, perpararc voluerit aut inferre, 
Confilium, auiilium prxllabiinus leu favorcm ; 

Qu* quidem Lig*, Confncderationes, P acta. Ami- 
dti*,t?onvcntiones,de Traâatus, fupra dr infra feripti 
& feripta, durabunt quo ad viiam , Fratris noftri ka- 
riflînii. Regis Franci*, Fïlii inasculi Primogeniti, uati 
aut nascituri, dt primi Regni Hxredis, lûorum , noftri- 
que Regis Cartel I® & Legronis, Filii Primogeniti. nati 
aut nascituri noftri .przdidorum, de quamdiu ipii de nos 
vkam duxerint, aut duxaimus, in humants. 

Item, prxdiétmn Fratrem noflrum catilGmum, 
Regem Franc»*, dt Primogenitum, natum ani uasci- 
turum. dr primum Regni fui Hxredem, Regnu m, Ta- 
ras, dt Subditos luos, tàm per Maie, quàtn per Ter- 
ram, contra quascünquc Perfonas, que polTunt vivere 
live mori, cujuscûuque itatÛs, condition» , pr*emi- 
nesiri*, aut diqnitatis exiftant, 

Kriamfi Perfona fuerit Régal is aut alia , 

Qu* dido Fratri uoftru cariffin» , Régi Francl*. 

Ffiio 


Anno 

1368. 

io.Nov. 
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DU DROIT DES GENS. 


AnNO Filio Primôgcnïw, nato aut nascituro, A primo Regnil dbi cum 
fui Hærcdi, Regno, Terre, Patriz, A Subdiüs luis,» ricAddit 
1300. Gucrram, dampnum, virupctium , detrîmcntuni , aut Partium | 
dcdccus facerc, pcpcirarc voluerit aut lulVrrc, /V! — 

Mon! Ode juvabirous, A juvare tenebimur, absque 
fraude, 

No»que Gucrram diâi, Fratris noftri cjriifimL Ré- 
gis Fraaci*, T'îlii Primogeniti, nati aut nateiturj, sut 
primi Rcgni Hxredis fuorum, in Nos, A in Pcrfonam 
noitmn, tamquam propriam noftram, rccipictnus A 
réopéré tenebimur ,ac in Regais nollris, tamquam nos- 
tram propriam, tâecrc prseconixaii Ajubcrc: 

Sic tamen quod didus, 1 - rater carilfimus, Rex Fran- 
cia:, Primogcniius , aut Rcgni fui Hsrcs primus, fivc 
aller corutîwcm, Nos, aut Primugeuituin noftrum, 
iiacum aut nasciturum, rcaujfierit : lêu, per cos. aut 
corum alrcrum, fucrimus, de certo Rcgni uoftri A Sub- 
dùoruin noiirorum arrrçatorum numéro, ad oj>us üucr- 
tx fit*, fubveuire rcquifici; Nos, Primogcmtns nofter, 
mtus aut nascirurus, hoc laccrc, ipfasquc Genres ad 
fervîtium A iuvamen , Frarris noftri cariflimi. Regis 
Franciz, Filii Primogeniti, nati aut nascrturi,& primi 
Kegni Haeredis, fuorum pxzdictorum , corum tamen 
fumptibus & eipentis, mittcrc teneamur. 

Item, Gucrri. nomise, Fratris noftri cariflimi, 

Regis Francis, FiUiquc Priinoeeniti, nati aut nascitu- 
ri, feu primi Rcgni lui Harcais, aur noftri nominc, 
lire l ilii noftri Primogeniti, nati aut uatcicuri, contra 
qoenicéuque ineeptâ. No*, & Primogenitus nofter, 
cum Parte adverû Pa&um, Tradatum, Accordiam, 

Trcugam , feu Paccin faccrc , tradarc , accqrdaxc 
( Jusque conccnfu & voluntate exprdlîs didi Fratris 
nortn cariflimi , Régis Francie, Fini Primogcniii , nati 
aut nascicuri, feu primi Rcgni H«redis) fit h mure non 
poterimus feu poterie quomodolibet aut inhirc. 

Item, li didus, Frater noftcr ciriirimus,Rex Fran- 
cia, pro ifto prscrcuti Aono, inÆllatc feu Verc proxi- 
mè venientibus. Guerram haberet contra Kcgein An- 

5 lie , A pro aida Guerra deeem Galeas armure vo- 
uait A armaverit fupra Marc, Nos viginti Naves te- 
tieamur amure: 

Et, fi didus, Frater nofter cariflimus, Res Fran- 
cis ptum Galeas aut pauciorc* armaverit , nos in du- 
• plo Naves armare tenebimur lecundum quantiratem 
prsdidam ; 

In caiu ver6 dùm A quando Civitatem Ylpalenfcm 


<r 9 


dido Fratre noftro cariflimo, fbpet eipcditio- 
Addibcrationcdidîcapliviordjnarc, prüüt amturum 
irtîum ptacilcrit «olunta i, 

Quippc cum didi Admirai li nou comtnitivd lcd par- 
j riculatim navigabunt , quicquid corum al ter, tàm in 
I Mari, quàm iu Terri, acquiiïvcrit, crir fuutu, absque 
: alteri Admirallo Dijiri£*;i-nc faciendà , A hoc Iccun- 
dum Confuetudiucin Regnorum Francis & Cartel I* 
prxlibatam. 

Iria, Caftra , Civitates, Vills, Fortalitia, five 
Loca, que A quas Nos aut Genres nortr*. in Kegno 
A Terra Anglis, & Ducatu Acquiranis, acquiliveri- 
mus, occupaverimus, acq u iti vertu t, (eu occupaverint, 
Nos, dido Frarri noftro carlffinio, Regi Francis Pri- 
roogenito, aut primo Hsredi, livc fuo certo Nuncîo 
aut mandato, Nos, & Genres noftrx praaiid*, A Kl- 
lius l J rimogenitus nofter, libère dire & reftituere icnc- 
bimur, Actiam tenebuntur; 

Supra quîbut A corum quolibet, tim fuper Guerrl, 
qultn Perlbnis fupradidis, A omnibus alii» ad hoc ne- 
ceftârüs, fadum <Îuctt« , militaient A commodnm 
didi, Frattis noftri caritliini, Regis Francis, _ Primo- 
geniti, nati a« nasciturl. fivc primi Rcgni fui Hsre- 
3 is, Kegni, Terra, A Subditorum fuorum, _ concer- 
nent ibus, Nos, aut Primogeniius nofter, rclationi tim- 
plici A accrtiouî, per diduin; Fratrem nortmm caris- 
fimum.Regcm Francis, aut Primogenitum, fivc Kegni 
fui primum Hwedem , fivc Literis fuper hoc , aut fuo 
certo Nando, ad hoc habetld iTcciulcm potclbtem, 
Nobis aut Primogenico lad fs, absque al ra probairone 
leu Infor matione quacûuque , per didtim , Fratrem 
noftrum cariftimam , Regem Francis, Ptimogcniuun, 

A primum Haaedem, fuos fjcicn-lis, lidem îndubiam 
plenaric tenebimur, & tenebitur, A promktimus adhî- 
iwrc; intitruriondque , prout prsdicitur, nobis fadl. 
Nos, A Primogeuitus nofter, prsdidum , Fratrem 
noftrum canlTiinum, Regem Francis, Primogenitum, 
A primum Hsredem , Regnom, Terram, ASubditos 


rccupcravimus : vifumque bonum A cipcdkns fuerit I lium fuum Primogenitum, qui nu ne font; dùm tamen 
duobas Admirai iis, Frauci* & Caftelts, pro utilitatc J idem Rex Arragonum, a Fil’ 


& commodo noliris, aut Fratris noftri carilîimi. Fil» 
Primogeniti, primi Hsredîs: A quôd pro Espeditione 
dids Guerre debcat, A quanta Armara ficri lupra Ma- 
re, q ii antis Galeas didus, Frater nofter caritümus, 
Rex Franci*. aut Filins Primogenitus , natus aut nas- 
citürus, livc Rcgni fui primus Harres , artmvcrk , Nos, 
aut Filiu* nofter Primogenitus, tanças Galeas teneamur 
A tencatur armare , A in hoc cafu Naves non renea- 
mur feu tencatur armare: quamque, li in Anno pr*- 
ferui minime (quod ablit> Civitatem YfpaJenfem rc- 
cupcrarc vateamus, A dîais duobus Admiralüs expé- 
dions lupra Marc videatur Artmta, quantas Galeas, ca- 
riflimus Frater nofter, Rex Franciz armaverit, Nos 
Naves in dnplo teneamur armare- 

Volumus tamen quod Admiralli prsdiâi A îpforum 
quîlibct, de Cou l'en lu, Licencia, A Mandaio cxprclfo 
didi Fratris noftri cariflimi, Prinyogeniti, aut primi 
H«rcdiJ, noftriquc aut Primogeniti noftri, prædido- 1 
rum , Juramentum folcmpnc tacient A preftabunt, fi 
quoi ipli A corum auih'bct utiliutem, commodum, A 
houorcm ambarum Partium prucurabunt , A tàin uniut 
quàm altcrius communitcr A diyilim boni fidc totali- 
ter obfervabunr , lëu quod Navium A Galcarum Ar- 
mât! pricdiâl Admiralli prxdidi Gucrram habeant fa- 
ccre in Partibus A Locis illis, ac pro tanto tempore, 
quibus pro ambarum Partium commodo A utilitatc ris 
macis videbitur cxpcdîrc. 

1 r Eu, volumus quôd, quamdiu didi Admiralli 


fuôs.fecundum formatn lupcriùs prxinlcrtam, de fado 
tenebimur, A tenebitur, vicilitcr adjuvare. 

■Sané a Ligis, Confoederationibus , Padis, Conren- 
tionibos , A Tradaiibus pradiâis excipimus A excipi 
volumus Perfonas, bandiûimi in Chrifto Parrjs , p o- 
tnîni noftri Romani Pontifia* , A, llluftriflimi Princi- 
pis, Karoti lmperatoris lêtnper Augufti, pro nunc vi- 
venftum, neenon funiliter Regem Arragonum, A Fi- 


ilfus fous Primogenitus, 
ccnîmvc alrcr .^contra Fratrem noftrum carilfimom, 
Primogenitum, natutn aut nasciturum, livc Rcgni fui 
Hcredcm, Regnum, Terram, A Subdito* fuos, livc 
Nos, Primogenitum, narura aut nasciturum, Régna, 
Tenas , A Subdiros noftros , Gucrram , dampnuln, 
A vituperium, aut dcdccus, fivc detn’mcntum non fa- 
cum, inférant, aut procurant, faciat. inférât, aut pro- 
curât , fuis fieri , interri , aut procurari faciant , aut 
faciat , per atium quovismodo , quod fi (quod ab» 
fit) idem Kei Aragonum, aut fuus Primogenitus con- 
trarium lacèrent, ccftabir przdiâa eiccptioi A Nos, A 
Primogenitus nofter, aut primus Rcgni noftri Hxres, 
cum , di&o Fratre noftro caritfimo , Rege Franria, 
ciusque Primogenko, nato vd nasdtüro , feu primo 
Kegni fui Hatrede , crimus, prout fumas, unanimker 
Confœdcrati contra Regem Arragonum A fuum Pri- 
mogenituin przlibatos. 

Qu» omnia prxdlâa A fingula Nos , prædieju* Hen- 
ricus, fanâ A provifl ddibemioae Coufilii luprrhoc 
prxhalu'ri, pro Nobis, Primogenito, nato aut nascîta- 
ro, Regnis, Terris, A Subdkis nofiris, juramus, in 
animam noftram, fuper yinaginon A Memoriam Do- 
mini noftri Jehu Chrifti crucifui, Envangcliaquc fup 
Saüâa, corporalitcr taûam A uâa: promittimusqoe, 
verbo Régis, boni fidc, prxdidrs Procuratoribus , Fran- 
cisco A Johaoni, vice A nominc didi, Fratris noftrf 
kariflimi, Regis Francir, Filiique fui Primogeniti. nati 
nascîturi , fivc primi Hseredis Rcgni, Tor* ( ASub* 


commttivi navigabunt üifimul,quiquid fuper Inimicos,! ditorum Iborum, A pro ipfis, facae. tencre , A ; de 


tim in Terra, quàm in Mari, acquifiverint, inter ip- 
fos duos Admirallos per tncdiutn dividctur,®qualipof- 
tioncdiftribaendani, fecundum morcm A conluctadi- 
• nem Regnorum Francis A Cartel )* prsdictorum. 

Si vab contingat quôd, per îpfos^ fie infimul com- 
miiîvâ navigaurrs, aliquis, de Sanguine Rcgali Angllx, 
auc Petrus Inimicus nofter , qui fe ûlim Regem Cafte I- 
)s ufurpativè nominavit, captus fuerit, aa arbkrium 


punrio ad punélurn . fraude A malo ingenio ceflantibus, 
adimplere ac inviolabilher obfervare ; « hoc, fob obli- 
gatione omnium Bonoium, H*redum A Succcirorum 
noftrorum futurorum, neenon & fub Peenl Parjuiji, 
quam Rex poteft incurretc tali cafn , infuperque fub 
P«uâ ccntum mille Marchamm suri: 

• In quibu» obligatiouibus A Pcmis Nos, diâus Kcx 
Caftdls A Legîonis , Régna , A omnia Bona nos- 


ordinatioucm, A volunratem, diâl, Fratris uoftri ca- tra, Hæredum A Succdforum ijoftrorum, diâo, Fr*- 
rilfimi. Regis. Primogeniti, aut primi Kegni Hzrcdis tri noftro carifiimoj Regi Francis , cjusque Primoge- 
fuorum, nbllrique, aur Filü noitri Primogeniti. natij nito, nato aut nascituro, aplicandi. tamquain pro ju- 
**'*"*■ & *nos«ituri,captivus tenebitur; iulimulquc poterimus , dicato, condcmpnato , A cooceilàio, A in ipfai Pce- 


Anno 

136*. 
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nas, fi contra pridiâa Nos aut Primogenitus noftcr 
feccrlmas aut ftectb, confitemur Nos A Primogcni- 
tum noftrum ac judicatnas incurriflc, A tint de Jure, 
ouàm de fado lûtalitcr itiddifie. 

Et Nos ipfos, Primogetiitutn, Hxredcs,4 Succcfib- 
rcs nortros, Rogna, & bona no (Ira, Hxredom & Suc* 
ceflbrum noftrorum , prxfcntia & futur», pro pnemiilis 
firmiter adimplcndfs , fubpofuimus fit lupponimus co- 
bcrcioni fit compulftoni Camcrx Sedis Apoftolfc*. 

Volumusque fie confcntimcs quisd, ad m-ijurcm fir- 
mîtatem prrdiâorijm omnium fit lingulorum, Litteras 
Apoftulicas fit Publies#. ftper ipiis toniorcs fit inclio- 
res, dido Sapientum, lubftantii non mutai), Nos, fit 
didus Primogenitus nofter, natus aut nasciturus.dîâo, 
Frairi noliro cariffimo , Régi Francis, Filio Primo- 
genito, nato aut uascituro, livc primo Regai Hzrcdi, 
fuis facere fit concedere tcncamur, fit etiam teneamur, 
quotiens per difijam Regem Francis . Fratrctn noftrum 
catiffimum, five Primogcnitum , aut ptimum Kegni 
Hzredem, fuos, Nos, aut Primogenitus , fuorimus, 
aut fuerit, rcquiliti, feu etiam rcqmtitus. 


L VII. 

Prhileptm Imper at or is Caroli IV. Episio- 
po S pire* fi Lamberto, ejusdemque Epi s co- 
pat ut tn<iu hum > qui» ftx Ürojfoi 7 *ron<ufe> de 
quolibet t'a je % fini aliit tuercantiis in & fuper 

Telonio tn Udcnheim , ab Imper at or ibus ohm le- 
vâtes , poflta ai imper atore Ludovico Bava- 
ro Episcopat ni Spircnli pro mut no accepta qua- 
dr agi ni a quinque f lot ester um nttlltbus opfrgnora- 
tos , mentorat 0 Episcepo lÿ Episcopat ut in veram 
fc? perpétuant IUreditatis Profi ictaiis pojfes- 
fiûr.em largitur , Lttc.t. Anuo ijdp. [Leh- 
man ni Chronicon Spircnic Libr. IV. Cap. 
XXII. png. jü. Col. a J 

la Nomme SastHa & individu* Triai: atit féliciter , 
ylmea. 


Anno 
13 dp. 


In quorum omnium fit fingnlorum prxdiâorum fir- 
tnstitcm majnrem atque robur prxfcntcs illas Ltu-ras 
Sailli noftri Majoris, unà cum Signo propriz manûs 
noftrz, Subfcriptionéque Nourii infraferipii , juflimus 
appcoiione muoiri. 

Darum in Pal atio noftro, in obfidionc noftri fupri 
Civitatem Toletanam» die vicelimi Menti# Novem- 
brii, Anno Domini mülefimo, trecentefimo, fexage- 
fijno oâavo, fccundum computationcm Romanam. 


Ténor veroPotrJiatit diHorum Proearatorum ftqut- 
tur in kat verkiy 

K A ROLUS,PeiGrarii.Francomm Rex,univ rfis, 
prxllntcs Littcras infpcduris, Salutem. 

Nocum facimils quôd Nos, 

De düigcntU , fidelitate, fitprudcntiâ, dilcâorumfic 
fidclrum noftrorum, Francisa de Pciiliolibus Viceco- 
nittis de Rode Cambellani noftri fit Admirait! Franciæ, 
ac Jnhannis de Rie Domini de Rie Militis, fit (Jonlî- 
lianorum noftrorum , plcnar.è confidentes , 

Ipfos nollros Confilarios, Traâatorcs, Procurato- 
res, fi t itollro# Nuncios lpcciale# facinius,dcputamus, 
fit conflit ainus per przfentes, 

Eisque damut fit conccdimus plcnam fit libcram Po- 
teftatem, Auâoritatcm, fit Mandatant fpecialc ad trac- 
tandutn fit tirinanduin , pro Nobis fit noftro Domine, 
Hfredumque, Subditorum, 4 Adîiserentiutn noftrorum, 
cum Rcgibus quibmeumque, facrofanâ* FideiCmho- 
licc Zeltloribus, fuper faciendis Pacîis, Convcntioni- 
bus, Ligis , Confiidcrationibus,fit Amicitüs perpetuis, 
ad tempus, vel impcrpctuuxn , cum przfaris Rcgibus, 
fit quolibet ipforum, modo, conditionibus , fit formé, 
* quibus diâis uoitris Conliliariis utîliûs pro Nobis fie 
Rcgno noftro videbîtur expedire, 

Necnon Traclatus, cum prafatis Rcgibus per diâos 
Conliliarios noftros raftos fie inhitos, paâa, Conrcn- 
tioncs, Ligas, Confadcrationes , fit Amicitias perpé- 
tuas pr*dia« , ad tempus, vcl imperpetuum, Pce- 
nis , Juramentis , Stipulationibus , Promiflîonibus , 
Obligationibus, fie alüs quibu'cdnquc fecuritatibus fit 
firmitatibus, vallandum, muuiendum, airccurandum , 
fie firmandum, 

Ac, de tenendo, firmando, fit fideliter obfcrvando 
cnndiâa fit cono»rdata, per didos noltros Conliliarios 
fit Legatos,in hac parte, Juramcntum in anitnam nos* 
tram prxftandum, 

Ac ad omnia fit fingula faciendum, exerccndum, fit 
expediendum que in premiffis fie ta coaeeraemtibtu utt- 
lia, neceflaria, vcl opponuua fiicrint, fie que nosmet 
poflemus facere fi prxfentes cftcmos , etiam fi manda* 
tum exigant fpecialc; 

Promrttemes Nos , fob obligatione omnium bono- 
rum noftrorum, pro Nobis fit Succcljbribus noftri* , 
Rcgibus Francic. Subd tis fit Adbxrentibus , ratum fit 
grarum, firmum fit (labile habituros quicquid perdifiios 
noftro* Confiliario* aâum fuerit in prxmiftis , five 
geftum, ac per noftras Patentes Lireras confirmarc, fi 
ft opus , fit fuper hoc focrimus zcquifiti. 

. Datum Parifius die decimâ nonl Julii, Anno Do- 
mini milldimo. treccntctimo, fexagefimo oâavo, Rcgni 
verô noftri qumto. 

Per Regem Tkerie . 


A D perpétuant rci memoriam Carolus IV r . divin# fa- 
vente ckmentia Komaaorum Imperator femper 
Auguftu* , fit Bohcmix Rex. Vencrûbtli Lamberto 
Episcopo Spircnli Priucipi, Confiliario des-oto fuo di- 
leito, gratiam fuam fie omne bonutn. Dudum ceic- 
brandx immorix Domini Romanorum Impcratores fit 
Regcs, Przdcceffores noftri, habito rcfpeâu ad multi- 
plicia tludiofs lidclitatis obfcquia, quibus AntcccftorcS 
tui facrurn Imperium honorarunt, tnulta quidem bctic- 
ficia eidem impendçrunr Ecclefiz, Inter que lex Gros- 
fo$ Turoneiifcs fuper Telonio Rhcni de quolibet vafe 
Vrai fit aliis mCfClBiil» quibuscunqoc , pro rata juxta 
rnorcm fit conluetudincm Teloniorum, fuper alveo 
Rheni eidvtn Ecclelix donaverunt: Et licut de ralibu* 
ImpcrialisnoftraScrenitas rdadone verid ici iplcnam in- 
fonnationcm acccpii, prxfarî fex (irofli Turonenfes 
fub modo fie conditione rsprelfarum • fuperius, nondurn * 
fuerunt Ecclefi* prxdicte proprietas , (rd pignorum ti- 
tulu habits lunt, pro quadragima quinque millîbus flo- 
renorunt, ea conditione, quod ufusfruâu* fie omnia 
pcrcipicnda fit pcrcepta non deberent in fumma prin- 
cipali deduci , eo quod fruâus , obventiones fit per- • 
cepta hujusmiodi , prxfiui Prxdcceflores noftri tui# 
Antcceiroribus propser mulia grata lcrvrtta , que ab 
ipiis acccpetant , 10 donum , prudctiti deliberarionc 
prxvîa , libcraliter erogarunt , licut ciiam Impc- 
rialis nollra Majeftas fub Regio Romano fit ImpcriaÜ 
tiruliï,h*c omnia fit quxvis ab ci* dqscndcnria fit cisdcm 
connexa, de certa feientia approbavit, ratîficavit , de 
uovo conceflit, A autoritatc Celarea confirinavit. No# 
igitur attendentes , quod Spirenlis Ecclclia nobile lit fit 
inligne Mcmbrum Sacti Romani Impcrii, A adro du Ici 
conaiu fit aflcâu finccro Divi Przdeccfrorcs noftri cjus- 
de m Ecclelix complet i fuerunt . gratiofam profecutio- 
nem honoris fit flatus, ut plcrique ipforum fient evi- 
deni fadt dcmonftrat n«’îum, fuas inibi elcgcrint fcpul- 
turas, etiam confiderantcs attenté, quod tinte dicta Spi- 
rcnfitEcclefia adeo lit artcnuararedicibusfitfolutionfbu# 
annuis, quod fruâus, obventiones fit provtntus ipfius 
cuflodiis Oaftrorum fit Munitionum minime valeant con- 
venientcrluflicercrneduinquod indc Sacri Romani Im- 
pcTii promuvendis fit tnanutenendis honorîbus ferv iatur. 
ÀnîmodcUberato, non per errorcm aut improvidc, fed 
fano Principum^iomitum.HaronumdtProcenJm Sacri 
Romani Iinperii Fidclium noftrorum acccdcntcconlilio, 
magnæ tuz fidei gratum nobis advertente* indicium, 
eo quod multo jam tempore ad Sacrofanâ» Romans# 
Ecclelic fit Sacri Romani Impcrii honorum fit llatos in- 
cretnenta felicia, juxta dnnaram libi cœlitus indullriam, 
fideliflimo Audio Iaborafti, de Imperia Ils poceftatis ple- 
nîtudinc, ac de certa noftra fcicmla tibi fit Succeftori- 
bus tuis rpiscopis ibidem, qui pro tempore foetint, fie 
eidem Spircnli Eccleli* in perpetuum fupra diâos fer 
Groifos Turoncnles de quo’ibet vafe Vint fir^ aliis mer- 
cantiis, juxta modum expreftatum fuperius in fit luper 
Telonio in Udcnheim fluminis Khcni, ubi rccipiuntur 
ad prxlctts in veram fit perpetuam Hcreditatem, pro- 
prietatem, nec non jufta fit verz Hæredhatis dt pro- 
prietatis pofleffiouem fit titulum bénigne lar^imur, da-’ 
mus 4 conferimus, 4 donamus cum auâonorc, Hay- 
lia 4 poteftare plenillima predirio* fex Groflb* Turo- 
nenfes antediâi Telonii fuper 4 in prxtâto Fhimine, 
ibidem In Udcnheim accipiendi, levandi 4 ttilfcndi per 
eos.quos induftria tua prxficendos duserit, 4 eosdem 
lex Groffos per omncm rnodum l'r.ediâum . dum 4 
quotient dbi 4 SuccefToribus tais Spirenfibus r'piseopi# 
pro utiliute 4 couunodo Spircnli# Ecclclia vifum fuerit 

espe- 


DU DROIT 


AxNO in I.mcrburg fea alibi, ubicunquc in tuo A | 

' rux Ecclclîx Doniinio locare & Inili'cueic polli* A va- ' 

J 2 00. lcas, A tui Succellbrcs poiGnc A valcaw,impediiiw»io i 
quolibet procul nioto. Dcccrncntcs , & Ik>c Impérial! I 
peipctuo vülituro llatucntcs Ldido, quod ütficiaics tui 
A oucccll'oiuni ruorutn, ad mandatuin tuum & cjus 
Epiicnpi, qui pro temoore lucrit, absquc alia rcquili- «cm 


D E S G E N S. 7 1 

dit t o. Jj/utarii i j 68. [R ymbr, Fardera j A N NO 
Convcntioncs , &c. Tom. VI. jwg. tfod.j i$6S. 

R EX omnibus, ad ouos Ac. Salotcm. >3*5»- 

Ad kcgun» A Repnorum omnium exaltai io* 

*■ continuum iplorum ac Habile fulcitneu*- 


tionc nollri vcl SuccoÏÏorum noilroruin, onuics A lin- tan» , a multis rétro tcmporibus , ex uaturalis üf- 
gulos, qui corueinto pralénii Privilégie ad» crfus nos- dinrs providcntil , fcmper haâcnus cxtitit oMrtVwum. 
trx gracia Imperia lis indultuin præùcumTdonium non ut prupinqui Kegcs A Principes Orbis Terre, Confie- 
folverit A expédiait ad plénum, eo modo, quo ex- i dcratromim vincalfs A Atntcnrarum continuons For* 
preflàtur fuperius , iinptguorare , detiucrc A axrdlarc deribus, iibi invicem mutufs ncxîbu* jungcicntur, qui* 


corpoubus A rebus pouint A valcant, ut mûris cil, de 
in hoc de circa omnia de linguli faccre , que czteri 
Principes Sacri Romani Impérii conlîniili gaudentes 
Privilcgio faccre A cxcqui pollunt, de coiifuctudinc vcl 
de jure. Mandamu* îgitur univerris de lingults Princi- 
pîl>us, Comitibus, Nobilibus , Boroiiibus, Militibus 
Oientibus, «»ce non Judicibus, Scu‘ 

Jurocjs, Qvlbof dt Univerlïutibus 
dorum de Locorum quoruralibet Sacri Romani Impe- 
rii , qui pro tcmporc loeriitt, ridelibus nollris dileCiis, 
quatenus te, SuccdTiires tuos, A cane cm Spircnfcm 
Êcclcliam circa pracdidl* notlnc Donation!*, Oouces- 
riouis dt Largîtionis , Collaiionis , Approbationis, Ka- 
titicationis , Confîrmarlonis de Mandat» graciant , fub 
omni modo, forma A cotiditione , prout exprelfatur 
fuperius , pro fuis viribus, bona fidc, de absque cu- 
jasliber contradidione obirc manuteneant dt confer- 


bus alter altcri libenter alüllerct tu prosperis, A, prout 
poffibilitas exegerit ccmporis, nunquain dcticcrct in 
adveriî*. 

Prarmfflâ Jgitur pondérantes ex intimts, quddque In- 
clttl Rcgcs Arragonum, qui pro tcmporc fuerant , ncc- 
uon Dominas Petras, Dei gratü, Rcx Arragonum, 
Cliemibut, ncc nou Judicibus', Scultctis,CoaluIib«s, I qui aorte cil, ac Domus ejas iota, (Ircnokatis probata 
' ' - Civitatum, Oppi- ' ac ridclrtatis lblrdiffitnx preconiis per univerfum Ter- 

' ‘ 1 rarutn ürbem quamplurimdm attollontur, cum codcm 

Rcgc Arragonum . Hcredibui , A SucceiToribas , Régna, 
Doimniis, Subditis, A VaJiâlHs iplorum, pro Nobis, 
Hsredibus, A bucccüoribus, Kegno, Dominiis, Sub- 
ditis, A VafiàJlb nollris , tàm ptzll-ntibus, quàm fu- 
toris , Fœdcruin A AinicitiarumConldederatioucs, Alla- 
ganttas, A Amicitiai perpétuas, de conlilio A alîcnfu 
Prxlatorum , Ducum, Comitum, 13aronum, A alto* 

„ rum Procerum A Nobilfum, MaionSmque Comunita* 

Vent. Ncque à modo te , Succellores tuos , A candcm I tuin, Ciritatum , A \'illarum Rcgni nollri , jniinus 
Spircnfcm tccleJiam, diredè vcl indirecte, publiée vcl A facimus , valituras perpetuis tempotibus , fub bac 
occulte, quovis iugeuio vcl colore quxlitis, mulelleiu, forma , vidclicet, 
impediant, turbetu, vcl inquictedt , aut moleitari , im- 

pediri, turbari feu inquietari permittant quoinodolibet Quôd Nos,ant Edwardus, Prtnceps Aquitanîx, Tri 
m tîiturum. Sub poena perditionis A amiflionis om- mogeuitus nofter , nunqaam gravabimus ncc invade* 
uiumPrivilcgîorum, Jurium, Libcrtatum A ür.nrarmn, 'mus, perTcrram, ncc per Mare, Perfonas diüi Rc- 
"|u« A quas à nobis Sacro imperio feu Romanorum gis Arragonum, ncc dus Primogenfti, Subdkos fuos, 

:i — *- d — n — o — j — ir— h «_•. «.lJ Kcg i»a , Terras, ncc Patrias iplorum, prifentia, ncc 

futura, 

Ncc unquam juvabimus aut fuftrncbimus, nec dr'âo» 
Primogcnicus nollcr Princcps juvabit aut Aiflinelnr , Ini- 
micos diviorum Regis Arragonum , aut cjus Ptimoge- 
niti, nec cisdcm Jnimicis unqoam prstrtabfmus , ncc 


Impcratoribus A Rcgibus, Prxdeccilbribus nollris. fub 
quibuscunquc unoribus, fententiis, pundis A claufu- 
ll* obtinuîllc noscuniiir, qua A quas in cafu abi con- 
travenire prafumpferint , annullamus , callamus , irrta- 
mus, A pro nuliis , callatis, im'utit haberi volumus 

A teneri « fub pœna mille Marcarum auri purilfimi , -, r , 

quas prxtcT pce nas cxprellâtas fuperius, ab co qui con- I prafiabit idein FiJias nollcr Princcps, auxilium, con- 
trafeccrir, totiens quotiens comrafactum fuerit, frre- j Jilium, vel fâvorcm, pro dampniticando aut invadendo 
millîbilitcr ciigi volumus, A carum mcdictatem nollri : Perfonas iplîus Domini Regis Arragonum, aut Primo- 
hnpcrialis Ærarii lîveFisci, reliduam verb partem tuis ,gcnit» fui, Subditos fuos, Régna, Patrias, A Terra» 
A bucccJlbrum tuurum ulibus applicari , fupplentes eorumdcm, que fgnent A pollidcnt, tcncbuntApoili- 
omnem defedum, li quis in prœmilhs vcl corqm altcro debunt. 

obfcuritatc fententiarum , verborum, folcnnitatum om- ' Et, infuper. Nos Edivardus , Rex Angfi'ar fupra- 
iniilx, aut alias quovis modo compcrtus fucrit,de ccr- ■ diclus , tàm pro Nobis, quàm , Prtmogenito nollro, 
ta noAra feietuia A de plcnitudinc Impcratorix potdU- Principe Aquiranix fupradiâo, boni fidc, A prout jufte 
tis. Signum Sercui ffimi Principis A Domini, Domini A honcllè potuimus, dolo A fraude cdlàmibus, fcci- 
Caroli Quart i, Romanorum imperatoris invidiflimi A j mus quftd Duces, Comités. Baronet, Milites,* alii, 
glotioliiuini Bohemi* Regis. Telles hujus rci lune, cujuscdmque ftarils aut conaittonis fueranr, Domines, 
KeverendiRimus in Chrilto Pater, Dominus Guido, ■ Vajlâlli, or Subditi nollri, nnnotiam prtellabunr auxi- 
Portucnla Episcopus, band* Romane Ecclelie Cardi- j lium, conltlium, rel juvamen Inimicfs diAJ Domini 
tulis, pro Majcllarc noltra Ce la rca in partibus Italie ■ Regis Arragonum, feu e| 0 $ Primoficniti, pro dampni- 
Locum tcncns,A G'encraJis Vïcatius: Vtnerabiles Jo- ticando aut invadendo Perfonas aidi Régis, aut cj us 
hannes Ol uiniccnlis, Impcrialis noAra Aule Cancel- j Piimogcniti, Subditos fuos, Régna, Patrias, aut Ter- 
laiius : Wilhclmus Lucanus Frandscus Tomentinen- j ras eorum, praefentia, A futura; immô ipfo>‘ Subditos, 


Marchio, Spédabilis Frandscus de Prato, Cornes, ipforuin Régis Arragonum, l'eu ejn» Primogeniti. fea 
Nobilis licrnhardus , Burggravius de Donin, pro Ma- ■ Subditoruin fuorum, pro viribui impedient boni ride, 
jcllatc C^efarea Civitati» Lucane CapitaiKus, Petrus de | Volumus, infuper , A concedimus, pro Nobis, Prt- 
Wartenbcrg,lmperûlis nollrs Curie Magiller : Buhus- j mogcnitûquc nollro przdt'do, A expreffè proteÂamw 
laus de Wilhartz, Impcrialis nollr* Curie Murefchal- I quôd umnes Alliganre, olim per Nos fade cum qnt- 
lus: Andréas A Beuelchius, Fratres de Dubn, Impc- 1 buscilmque Rcgibus , Principibus , A Perfonls,Jn quan- 
rialis Camere nollrx MagiÂri : Joannes de Wartem- tum fum A elfe pollunt contrarie prxfeutîbus Alfigan- 
berg, Impcrialis Pinccrna, Andréas de Üruneck, Lu- tiis, a Nobis, eoddmque Primogenico nollro, tint ÜI* 
poldus de Nortemberg, Impcrialis coquin» Magiller, j vr pcnltùs A excepte. 

Lucanus de vice Comitlbus, Johannes de CslTeliora, I Et promittimus, infuper, pro Nobis, A Heredfbus 
Sdencko de Sternberg, Gotro de Hein, Hemicus | nollris, bonî ride A in verbo Rcgio . cavdem AMJgan- 
Schcnck de Lurcrshukn, Michael A Hcrtnannus de tias, prout fuperius dcscrfbunrur , in omnibus A per 
Saneshrim, Colmannus de Donerllein, Petrus de Lis- , omnia teaere A inviolabilitcr obfervare , A ci* nun- 
ki, A aiii quam pluritni nollri A Impcrii Sacri Nobilcs • quam contra fiicerc vcl venire quovis modo. 

,l " 1 " r> -- r — — c..L Q..11— * »: — .• n — i j„ quorum Tcllimonium prefenres Allfgantiarum 

Limas Magno Srgillo nollro Rcgio fedrnus coorig- 


m, « dm ijuiun pmriini uuiin a imper» oacn i^odiics 

A Fidèles, prefentfum, fub Bulla- Aurca tipario nollræ 
Majcllatis imprefla teflimonio Litcrarum. Datum ut 
fupra. 


LVIÏI. 

1368 . Trait Atui Paris 6 ? /. imiciti te coltnda inttr E dû- 
au d u M III. Retient .Ingtie , y P e T R u M 
Regcm An agoni* cendufas. Dut. Wtjimonafltrii 


* 369 . 

lo.Jsuiv. 


nart. 

I>arum A Aclam in Palatio nollro Wellm. die decî- 
mi Menlis JanuarK, Anno Domini millcfimo, rreccu- 
tefimo, feiagclimo octavo, A Rcgni nollri anno quà- 
dragefimo fccundo. 
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7i CORPS DIPLOMATIQUE 

AnkO comme diâ efl , argent. Cert à fçavoir pour le denier AnN'O 

I iv de Rente quinze deniers payer i une fol» monnoye de 

1360. ' France, ou vingt deniers payez tout à une fol» de la I30Q, 

_ , diâe monnoye de Flandres, lequel qu’il plaira mieulx 

11. Avril- Contrat de Jlfari*£t de Philippe Duc de au Comte ou Comteflè de Flandres , qni 1 er* au temps 

Jiourfiiue . dit le Hardi, avec Maro«e*I- du diâ rachapt; lequel rachapr, fe le Duc de Bour- 

* ", y. t - III y-.».. J. T71— 4 immLim !-«««■ M«t« 


T e iiUe unique de L ou 1 s 111. Comte de F/aa-\ gongne allait de vie à trespaiTcmem fans lai lier Hoir» 
dre. (J Fane de Philippe dit de Rouvre «^«procréé* de fon corps A < du corps de lac liâe 
ni A ter.». Fût » Gmti h U. Avril U 5 Î 


,v ’ . « r- • . Z-»., ! I , , y./ uucttcjic, que L/iex ne vueme, i- nui u. in uuu.o> 

Duc de Bourgogne. J-ait a G and Je II. Avril fturs nc unt f a j rc durant la vie de la diâe 

[ 0 . 0 . Leibnitz, Çodicis Diplo- Ducheflc de Bourgongnc, tant qu’elle le tendra de re- 
imtici, pag. rz$. d'où l’on a tire ccttc Pièce, marier, ou qu’elle fc marie de la volonté A atTcntc- 
dout Pierre d’OuDE rghekst raporte ment du Roy nortre Seigneur ou de fes bucceflèur» 
un Extrait dans les Chroniques & Annales de ^oys de France. 

r ' r yviii gv„;h ,q, 1 ft* 7 - Et tendront les SucccfTcurs du diâ Comte de 

Flandres, Chap. CLX\ 111 . FcutJI. ibî.j Flandres Comtes ou Comtcflb de Flandres, les dictes 

cinq mil livres de Terre, oui feront afGfcs entre la Kt- 

T Raiâié A accordé cil par noos Pierre Evesque vicie de Seine, U Comté de Flandres A la Mcr.com- 
ù’AulIerrc, Gauchier Seigneur de Challillon A Ar* me dcfTus crt diâ, en un Hommage avecques la Com- 
tuuld de Corbic, ou nom A pour le Roy nortre Sire, té de Flandres, A en Paierie aum noblement comme 
qui cllions envoyez de par luy pour traiéticr du marii- la diâe Comté de Flandres eft A doibt dire tenue de 


gc de Monlicur le Duc de Bourgogne, A de Madame la Couronne de France. Et avecques ce ils tendront 
Marguerite Fille de Moniteur le Comte de les autres cinq tnillivres de Terres, qui feront affifrs, 


Flandres Duchdlc de Bourgongnc, par vertu de ccr- comme diâ eft, prés des dlâcs Corniez de Nevcrs 00 
tainc Commitlîon & Pouvoir à nous fur ce baillié de de Rethel i une foy, A à un Hommage a par luy, mtlfi 
par le Roy d’une part, A de par le Conlcil de Monlicur noblement comme celles des diâes Cointcz, dont el- 
le Comte de Flandres, ou nom de pour le diâ Comte tes feront plus près allis, ont i élire tenues de 1 a Cou- 
d’autre, en la manière qui s’enfuit. ronne de France. 

ft. a. Premièrement pour fatisfier A faire raifon à ft. 8. Et les diâes Villes, Chailels, ChafteHcnîes de 
Monlicur de Flandres tant de dix mil livres de Terre à Plue, de Douay . d’Orchics, A toutes les appartenan- 
H cri rage, qu’il dcinandoit au Roy nortre Seigneur par ces A appendanecs d’icelles tendront le diâ Monfîeur 
Lettres du Roy Jean de bonne mémoire fon Perc der- de F landres , fes Hoirs malles . la diâe Ducheffc de 
rain trcspallé, que Dicx abfoilve, A les licnnes fur ce Bonrgongnc fa Fille, les Hoir» malles, leurs Hoirs & 
faiücs A des arrerages d'icelles par pluficurs années , Succcflètirs Comtes A Comtefïcs de Flandres en un 
comme de cent mi! deniers d’or â l’cfcu pour !a re- Hommage A en Pairrie avecques la Comté de Flao- 


Ç. 3. Nous au nom du Roy pour faire raifon au diâ & foureraineté de* diâes Villes, Chartraux, Charte!* 
Monlicur de Flandres de fa diâe demande, & pour le letjies de 1*1 fle de Douay & d’Orchies 6c des opparte- 


Rov en acquitter vers luy avons accordé, que le Roy nances & appendanecs d’icelles, & Fc* droîâz Royaux, 
noltre Sire donnera A baillera pour les diâes dix mil qucIcsPredcccflcuts du Roy y avotent on temps qu’el- 
livres de Terre en Heritage perpétuel au diâ Moniteur les ertoient cz mains des Comtes de Flandres Prcde- 
dc Flandres, & à fes Hoirs A Succcffcurs Comtes ou ccflcurs du diâ Moniteur de Flandres. Et auflï refer- 
Comtertes de F'iandres, les Villes , Challeaux , Chartel- »'é au Roy & a fes SneccflêuM deirus diâz Roys de 
lenies de l’Ifle, de Douay & Dorchics, & toutes leurs France le rachapt des diâes Villes, Challeaux, Cbas- 
appirteiiances , Faillies, patronages, noblcJlc* A ap- tclknies, appartenances , ou cas A par la maniéré A 


pétulances quelconques , que les Pjpdecdlcurs du diâ conditions delfus diâes. 

Montieur de Flandres Comres de Flandres tenoient on ft. 9 • Et ne feront tenus les Hoirs du diâ Monfîeur 
temps, qu'elles furent transportées ex i'rcdcceflèurs de Flandres Comtes ou Comteircs de Flandres de bail- 


du Roy noltrc Sire par la manière A conditions, qui . lier A rendte iceux Qnficaux , Villes, Chartcllenics, 
enfuivent. appartenances A appendanecs cz mains du Roy ou de 

ft. 4. C’ell J Ravoir, que ou cas que le diâ Mon- ! fes Succellcurs Roys de France jusqoes i ce que Ica 
fîeur de Flandres n’auroit hoir malle de fon corps en 1 dittes dix mil livres de Terre paiées monnoye de Flan- 
loyal mariage, les diâes Villes, Challcani, ChallcHc- dres ddïits diâe leur feront nllifes plainement en franc 
nies, appartenances A appendanecs quelconques feront demainc A délivrées par la manière delfus déclarée. A 
Heritage de Madame la DuchelTe de Bourgogne fa Fil- qu’ils ayent la pailible polkllion realement A de fàiâ. 
le, fes Hoirs malles proertex de Monfîeur de Bour- ft to. Lesquelles Villes, t.hmkaux, Chartelknies, 


gogtvc , & aurty les Hoirs inaiks procréez A descvndans appartenances A ai»pcndanccs quelconques de Lille , de 
en droitic ligne A en loyal mariage de leurs diâs Hoirs Douay A d’Orchies le Roy « fes iucccflcors Roys 
malles. * de France feront tenus de dcsciiargier de toutes charge» 

§. 5. Et que 00 cas que le dit Moniteur de Flandres A affignations faiâcs fur icelles i Héritage, â vie 5 à ter- 
cn loyal mariage n’auroit Hoir mafle, nc la diâe Ms- ; mes, ou autrement, depuis qu’clks furent bailliccs à 
dame la DuchelR de Bourgongne fa Fille aufly n’auroit fes Predccclfcurs Roys de France, A en prendra le Roy 
Hoir malle procréé du corps au diâ Monlîcurdcüour- ! nollre Sire dés maintenant la charge fur luy A en ac- 
gonzne, comme dcllus ell diâ, A que ladroiâe ligne quittant A fera garant au diâ Mouficur de Flandres, 
en descendant des Hoirs malles du diâ Moniteur de ! fes Hoirs A Succeifeurs vers tous cculx, qni aucune 
F'iandres A de la diâe Madame de Bourgongnc pro- choie luy en pourroientou voudroiertt demander, fauf 
créez du corps du diâ Momlcurde Bourgongne,com- j que fe aucunes Rentes en l'ont aliénées en Heritage à 
me did cil, faudroir, parquoy en aucun temps à tenir Eglifcs depuis le diâ temps, le Roy lcra tenu d’en l'ai- 
le Comte de F'iandres elcheift à Fille, ou à autres re reeompenfation au diâ Monlicur de Flandres en 
Hoir* nufles ou Femelles; le Roy A fes Succeflêurs antre Terre affile bien A fouflîfarnmcnt entre la Rivie- 


noyede F'iandres, courant le lixiesme jour du mois de I nies, appartenances A appendanecs quelconques rôtit 
Novembre, l’an mil trois cens cinquante cinq, c’eft | en un Hommage avecques IswFâe Comté de Flandres; 
à fçavoir le Marc d’argent au Marc de Troycs pour | ou le Roy payera au diâ Monfr. de Flandres pour mil 


à fçavoir le Marc d’argent au Marc de Troycs pour ou le Roy payera au diâ Monfr. de F landres pour mil 
ceux dix huiâ folz, aux Hoirs de Moniteur de Flan- ! livres Parifis de Terre par an, fc tant y a, vingt mil 
dres affiles en traite demainc bien A fouffifamment, florins d’or francs de France pour une fois, Aie plus 
c’ell à fçavoir les cinq mil livres dedans le Royaome ou moins y a , à l’advenant. 

de France entre la Rivière de Seine A Flandres, en ft. 11. Laquelle affiette eu payement, le Roy fera 
descendant jusqncs i la Mer; A les autres cinq faire A accomplir , comme diâ cil, au diâ Monfîeur 
mil livres de 1 erre prés des Comtés de Nevcrs ou de de Flandres dedans le jour de la F'cflc fainâ Rem y en 
Rethel. lOâobre prourhain venant au plus tard, A de ce as- 

ft. 6. Et ou cas qu’il p!a : ra au Comre ou Cormeffc 'feurra bien A Ibudifamment le diâ Monfîeur de Flan- 
de Flandres, qui fera au temps du rachapt, il aura pour dres par bon» pleiges, foutfifan* A agréables au diâ 
les cinq mil livres de Terre dcJTus diâes, qui fc deb- Comte, A qui s’en feront debrears principaux avant le 
vront lüeoir prés de* Cointcz de Nevcrs 00 de Rethel, diâ nuriage. 

ft. 1». El 
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DU DROIT DES GENS.' 


ANNO $• **• Et pour ce que depuis, , , , 

. Charteaux, CharteUenies , appartenances & appendan- 
X JOJJ. cci vindrenc ci mains de fc* dids Predeceffcurs Roys 
de France, îccux Predecdfeurs ont acquis ta Terre A 
le Challcl de l’Esc lufc emprés Douay, qui meuvent A 
font d’ancienneté du fié du reflort du Chaftcl de 
Douay . le Roy voudra, promettra A consentira que le 
did Comte de Flandres A les Hoirs par la raanieredes- 
fus dide, eu ayent J’Hoinnuge d’un Homme Heritier 
de la 1 erre dclHis dide fit root autre Droid, Reflort A 
Souveraineté fur les dfd» Chaltcl & Terre de l’Egli- 
fc, comme fes Prcdeccflcurs Comtes de Flandres y 
avoicnr, quand les dides Villes, Charteaux, Chaftcl- 
lenîcs , appartenance* * appendances de Lifle, de 
Douay A d’Orchîcs ciioirnt en leurs mains , non obs- 
tinr, que les Prcdcccllcurs du Roy ayent acqnis le De- 
maine. 

$. 13. Et (êta tenu le did Comte de Flandres de 
faire derechîef Hommage au Roy de la Comté de Flan- 
dres & des dides appartenances A ap pendantes d’iccl- 
les adjoindes à icelle Comté à tenir en an Hommage 
A en Parric comme did eft, en la maniéré, que der- 




renierement il feû Hommage au Roy de la Comté de 
Flandres, Et lî affearra le diâ Monfîcur de Flandres 


le Roy , A obligera luy,fcs Hoirs & Sueccireors A tous 
l«s biens A Terres quelconques prefens & à venir de 
luy, de lès Hoirs & Succelïeurs, quelque part qu’ils 
foient ou did Royaulmc, de rendre & bai Hier an Roy 
& les Succeflcurs Roys de France les dids Charteaux, 
Villes, CharteUenies, appartenances & appendanccs de 
LrfUc, de Douar, A d’OrCtiies, ou cas que les condi- 
tion* deflus diàcs avendroient, que Diex nevieullc, 
A que on les racbeteroit pot U maniéré deflus dide. 
Et quant 1 ce foubzmettra le did Comte foy , fes Hoirs 
A SuccefTenrs fus didz A les biens A Terres de luy A 
d’eux i la Jurisdidion A contremdc du Roy A de fes 
SuccciTcars Roys de France A de fa Court; Par les- 
quelles fes didz Hoirs A SaccefTeurs fcroicut con- 
treinâz J ce A non autrement , le did rachapt premiè- 
rement faid par la maniéré que delTus efk did. 

$• 14. Et les Hoirs A SuccefTenrs du did Comte 
ayaiu premièrement réaniment A de faid la pofletfion 
pâifible de la dide recompenfation denement faide A 
fans fraude, A parcfpcciaJ; voudra le did Monfîcur 
de Flandres, fc les Hoirs eftoient defaillans de rendre 
A de bailler les dides Villes, Charteaux, Charteüenfes 
A appartenances de Lille , Douay A Orchict A des ap- 
pcndariéé* quelconques; que adonc le Roy A fes Suc- 
ceflems Roys de France pu<fll*nt, s’il leur pliilbir, failir 
& arnrtcr toutes leurs Terres delTws dides A contrain- 
dre les Hoirs du did Comte par toutes voyes raifon- , 
nables par la Jurisdidion temporelle A non autrement, 1 
afin que les dides Villes, Challeaux, CharteUenies, 
appertcnanccs A appen dances d'icclles luy fufleat ren- 
dues. Et icelles rendues le Roy fera tenus de tantort 
tendre A mettre au néant les arrerts A faifînes A tous 
empefehemens mis aut Terres, bien» A pofleflion; 
ddTus dides Cuis nul contrcdid; A en baillera le did 
Comte fes Lettres. 

$■ if. Et en outre baillera le Roy au did Comte de 
Flandres pour placeurs grands lommcs d’argent, eu 
quoy il cil tenus à luy pour les demandes deflus dides, 
deux cens mille deniers d’or franc», desquels le Roy 
luy payera cent mülc francs huid jour» avant le did 
Mariage. Et les autres cent mille francs luy fera le Roy 
paver en fa Ville de Bruges dedans deux ans après le 
did Mariage faîd à quatre termes A à quatre fois, c’efl 
à fçnvoir vingt cinq mille franez dedans demy an apres 
le aid Mariage, A après de demy an en demy an i cha- 
cun terme vingt cinq raille. 

$. 16- Et de celuy donnera le Roy Tes Lettres obli- 
gatoires A bons plages fouffifans A agréables au did 
Comte de Flandres, qui de ce s’obligeront au did 
Comte bien A fouffifamment en leurs propres A privez 
noms, A chacun pour le tout, s’ancune difficulté avoir 
ou payement des dids cent mille francs aux termes des- 
fbs déclarez , A de ce donneront bonnes Lettres A 
fouffifans, telles qn’flz fouffifenc au did Monfieur de 
Flandres- 

$. 17. Et parmy baillant rc*u!ment A de faid an did 
Comte de Flandres les dide» Villes, Charteaux, Chas- 
te llenies , appartenances A appendances A la pofleflion 
«Ficelles , comme deflus ert did ; le Roy A fes Succes- 
feurs Roys de France A autres pour cc obligez (ont A 
liront quîitcs envers loy, fes Hoirs A Succeflcurs des 
dix mille livres de Terre dciTus dides. Et aofli par luy 
payant, comme did eft, le» deux cens mille francs, 
le Roy quitte envers luv A fc» dids SuceefTeursdc 


que les dides Villes, .des deflus d?dz cent mille esew pour les Gens «Firmes 
• J — qu’il tint à Gravclingues A pour le reliant de & dite 
monnoyc de Clamecy. Et fora tenu le did Monfieur 
de Flandres rendre au Roy toutes le* Lettres, qu’il a 
for ces chofes du Roy Jclun l’ere du Roy i prriènt & 
de luy ou d’autres pour ce obliger , A cés ftu ; me- 
nant veult, qu’elles (oient jiuIIcs; A jamais n’en pour- 
ront le did Comte ne fes Sacccfieurs aucune choie de- 
mander au Roy ne à fes SucrefTeurs ou autres pour luy 
obligiez, comme did eft. 

$■ 18. Et avec ce promenrr U- Roy au did Mon- 
fieur de Flandres, que la pofleflion des dictes V illes, 
Charteaux, Challcllenics , appartenance* A apwmim- 
ce» quelconques de Lifte, Louât A d’Orchîcs, il luy 
fera baillier a délivrer rcaulma.it A de fsid A J 11 y payer 
pleinement les premiers cent mille francs dcflu» dids, 
avant que le Mariage le fitcc en lïindc Egllft, 

. $. 19. Et iceluy Mariage raid ai ùijictc Eglife, 
comme did eft , la didc Duehcilc de Bourgongtic J«- 
mourr* ou Fais de Flandre» par un an après Je dit Ma- 
riage faid, ou par tant de temps d’iceJuy au, comme U 
plaira au dit Mon fleur de Flaôdref. 

$. 20. Et voudra A confcntira Je Roy pour luy lés 
Hoirs A Succefleurs Roys de France, que toutes Let- 
tres A munimens, qu’il a ou puct avoir ou autres de 
par luy du did MonlîeUr de Tlandres, ou de fes Pre- 
dcceflcars , ou did Pays de Flandre» touchant, en 
quelque maniéré que fe puilî élire, le transport faid par 
le did Comte ou fes Frcdcceflcurs aux PredccdlL-urs 
du Roy-des didz Charteaux, Villes, Chaftclieoies de 
Lifle, «fe Douay A d’Urcbie» , des appartenance» A 
appetidanee» quelconques ; foient nulle» A de nulle 
valeur . A des maintenant les adnullera A caifera A 
cognoiftr» A voudra dire de nul eltêd , force ou vertu 
foubz quelconques teneurs qu'elles foient en tantcom- 
me elles puent ou pourroient dire au temps i venir 
contraires ou préjudiciables ; A que d’ieclle» le Roy 
ne fes Succdteurs , ne autres pour luy ne pour 1er 
dire Hoirs A Suceeuèur* ne (e pourra aydicr par quel- 
que manière que fe foit i l’encontre des dides chofes 
OU d’aucuncf d’icelles. 

$. ai. Toute» les quelles choie» ddTus dides A cha- 
cune d’icclles, en la maniéré que dcUiis elles fout dé- 
clarées de poind en poind , eue flir ce meure delibera- 
tion avecques plufleurs de Iba ù ng A autres de Ton 
Confeil, le Roy promettra pour luy A fes Succdfcur», 
A auffi pour le did Duc de Bourgongnc fon Frère, 
dont il lera fort , en bonne foy A loyauté A parole de 
Roy tenir, garder A accomplir de poind en poitiâ fans 
enfreindre, A que il ne Tes dids Hoirs A SucccjTturs , 
ne auffi fon did Frere Je Duc de Bourgongne ne ven- 


Roy quitte envers luy A fc» dids SuccetTeursdc 
tous les arrerages d’icelles «lix mille livre» de Rente, A 
Tou. IL Part- 1. 


dront par eut ne par autre en aucun temps 1 venir 1 
l’encontre. Et i ce obligera les didz Hoirs A Succcs- 
feurs Kovs de France loy animent A en bonne foy ûns 
fraude ; Non obllant que les didz Charteaut, Villes A 
CharteUenies de Lifle. de Douav A d’Ürchres, les ap- 
partenances A dépendances quelconques d’icdle» fus- 
fent appliquées au Demainc de la Couronne de France, 
A en Iceluy Déniai ne ayent cflé A demonré par long 
temps; qudcouqoes révocations generales ou efpecla- 
les,que le Roy ou fe» Frcdeccflësns ayent faid, A que 
fl ou Tes didz Hoirs A SucceiTcurs facent, ou puiflent 
fiu'rc ou temps I venir, par droîd Royal 00 autrement, 
desdonsou aliénations taides ou i faire du Demainc de 
la dide Couronne de France, ou de quelconque* au- 
tres dons ou grâces faidz au did Comte de Flandres 
ou fes didz Prcdcccflcurs par le» PredecciTeurs du did 
Roy de France ou luy mesmes, %u:- iceux autres dont 
ou grâces ne Toiene fpeciticz A esclarrdz ez Lettres 
qu’il en donna; A quelconques Conftinitions, Edits ou 
Ordonnances, Couflames,.Stiles ou Ufages de la Court 
de France ou autre chofes quelconques contraires i ce ; 
lesquel z Revocations,Conflitutions, Ediâz , ürdonnan- 
ces,Couftumes, StUes ou Uft^cs A toutes autres cho- 
fes , en tant comme ils (bot ou pourroient cllrc con- 
traires ou prejudiciables aux chofes deflus dides ou au- 
cune d’icelles, le Roy caflcra, rapeller* A mettra dtl 
tout an néant pour luy, Tes Hoirs A Socccfleurs par la 
teneur de ces Lettres. 

$. 22. Et pour les ehofês deflus dide» faire & ac- 
complir au did Monfieur de Flandres tsar la maniéré 
deflus declairée, A pour bailler toutes Lettres A (cur- 
iez i ce appanenans d’un codé A d’autre , feront les 
Gens du Koy à Lifle au dtmenche prouchain avant la 
Pentecoullc proQchaîn venant. Et foutes ces dides 
chofes parfaîdes entieremenr au did Monfieur de Flan- 
dres . il venir A coulent dés maintenant en ce cas le 
Mariage des deflus didi Monfieur le Duc de Bour- 
gongue A de fis Fille, A que dé» lors es avant on pro- 
K ccd* 


Asso 
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AkNO ccd* à la folennifatiou do diû Mariage i tel jour, I 
1 j/Cft 9“''l plaira au Roy, & le plut brief, qu’il le pourra 
* 3 °y* faire bonnement. 

4. i\. En tctmoini de cc nous Pierre Cmque 
d’ÂulIcrrc, G auchier Seigneur ce Chaftclliun, & Ar- 
nauld de Corbic pour la partie du Roy, pour lequel 
nous faifon» forez. Et nous Henry de Bcnie Ühaitcl- 
lain de Diqucmne, Baudovin* Sire de Praet de Rouland 
Sires de Poulies, Confvitlert de Moniicur de Flandres 
pour fa partie de pour lequel nous fai Ions forts, ce qu’il 
promettra pour luy dt pour im diâc Dam: de Bour- 
ijongne, de tenir dt accomplir toutes les choies des- 
fu* diâe* de chacune d’icdlcs, en tant comme elles 
touchent leux 6c à chacun d'eux; avons plaquiez nos 
feaulx i ce ptclcnt Traicitd, lequel fur faiâ à Gand le 
luedl üouiicsine jour du mois d’ Avril après Pasqucs, 
l’an de grâce mil trois cens foixamc neuf. 

g 

LX. 

8. Juin. La er prêt ai i ont s quorundam Artkuhmm , m Con- 
faderatione Caroli V. Régit Franti * cura 
H en Rico Rege CaftcU* t fupra ad zo. Nov. 
ij68. al h: a , conteniorum. JJat. Toletl die 8. 
Jnnii i j<5p. [Rymeii, Fardera , Conven- 
tioncs, Ôcc. Totn, VI. pug. 6u.] 


LOMATIQ.UE 

tim per Terrain, qulm fupra Mare, recipiemus, & , 
infra decem Dits, in nollris Regais prcconizari fade- 
mus, a Data prxdids Ccrtificationis , ut didum cil, X XÔQ. 
Nobis fhdc. 

Ir EM, fuper diâo Articulo, de Captivitate Resii 
Anihx, ont Prineipit , feu aliénai de fut Sanguine Ré- 
gals, mcnüoncm faciertte. 

Dcclaramus & Intel ligi volumos quôd, 

Si per Nos, aut G«ntct uoilras, Regcm Anglia.aut 
fuum Primogenitum , leu qucmctfnque Hxrcdein Regai 
fui de Ducatut contingeret ctptivan, 

Nos, l ilius noilcr frimogenitus , natus aut nascitu- 
rus , aut Regni nollri promis H*rcs , de Gestes 
noftra , fupradidos Gapnvatos Régi Francis , f rat ri 
aoltro caritlimo , aac fuo Kilio Priroogenito f nato 
fi v c naicituro , feu primo Kegni fui lixredi , aut 
luo ccrto Nuncio leu Mandâto , in foa pot édité 
libère date dt redituerc tenebimur , de etiam tcnc- 
buntur, absque fraude; ur eiinde Rcx Franche, i rater 
noâer cariilunus , aut I-ilius lu us Primogenitus, te u 
Primas Haucs Rcgni, fuam meram voluntatem valesi 


H Enricus, Dci gratil , Rcx Caftclls dt Lcgio- 
nis , uaivertis & fiogulif , prœfcmes Laceras in- 
ipecturis, Salutem. 

Cùm certx Confoedcrationes & Amkitix fmt dt fuc- 
rint fa ci s fit inhicz inter Nos c\ uua parte, fit Nobi- 
les. Franciscain de Pcriliolibus Vicccomitcm Rode de 
Aimirallam Francis, ac Johanncmde Rie Domiuum 
de Ualencon, Milites de Coflfiliirioc, Nuucios & Pro- 
curaroret, ad eadera fpecialitcr, llîullris dt Magnifia 
Principes Do mini Karoli, Dci gnuii, Regis Francia, 
Fratris nollri CarilBmi, Députât as , Nominc fuo de pro 
ipfo ex parte altcri, 

Proue .n Lirais utxiusquc Partis latîùs cantinctur, 
Vcràn quu , diêlarom Ultpran appancu , all- 
oua dubia crui dt ex oblcurïtare verborum emergi pos- 
ant , iu futurum, per quz ambarum Partium fada re- 
tardai! salèrent , 

Notum ûcimuS quôd, diâis Confœderationibos ite- 
rùm pcrlcâis de audrtis, fini dt pro vil a ddrbcraiione 
Coalîlîi, fit iu przfcntia, dilcdorum, Johann» dcBar- 
pnctcj Militis Cambcllaui, dt Yvon» de Ltatrambart 
Hoikiarii Armorum de Nuuciorum dîdi Regis Francis, 
Fratris nollri (JarilTimi, apud Nos, fuper diâis Con- 
fœderationibus jam faâis , dellinatorum, fuper hoc 
przhabitl, ambiguitatem omninô amoverc cupientes, 
dt ut fadum dubium émergeas praccdat proviiio, & an- 
te vulnerationem occurramus in tcmporc , quzdam 
obfcura , in didis Confccdcnitionibui contenta , pro 
pane nollri, de in quantum nos tangunt, ad ipfarum 
Confcrderationum incrctncntum de augmeotum, dccla- 
ramus (vidclicet) 

Quhd fuper Articulo mentionem juvaminis Navigii 
faciente, 

Si qui J, quant ai Gtileoi Rex Franc >x Frôler najler 
tanfftmms ne ouvert! fnpra Mort , Afoi tantôt G ait ai aut 


N ai es in dnplo teneontnr or mare. 

Et fie intelliçimus de intclligi volumus qui»d , qutm- 
diu G al ex di6n Regnî F rancis, Fratris nollri canlTimi, 
erunt fupra Marc, Gale* ooflrs aut Naves erunt fupra 


erunt fupra Marc, Gale* ooflrs aur Naves erum fupra 
Marc limiliter, dt pro illo tcmporc erunt nollris pro- 
priis fumptibus & expenfis. 

Itfm, fuper Articulo, faciente mentionem. 

Qui J Gnerrant Régis Fronein , Frotrtt noflrt tariffimi , 
eousra quetn quant ineeptam , ont inripiendam , iu Nés (y 
tn Per jouant ntJJram , ut Cnpud Guerre, teuemur rt- 
tiptre, igf in Reguis ne fini prateguizari juitre , 
Dcclaramus de intclligi volumus quôd, 

Gùm p«r tireras Parentes, Sigillo dtdi Régis Fran- 
cis, Fratris oollri carilfimi, aur fui Prtmogcniti, feu 
primi Regni Hzredis , certlfficati plenè fuerimus quôd 
Gucrra fuerit aperta , de iu Regoo Francis prsconiza- 
ta, inter Regcm Francia», aut fuura Priuvocenitum, 
jeupnmam Rcgni Hxrcdein, ex parte un a, & Regcm 
Anglie, feu Prmcipern WalUz y lcu quemeumque ali uni 
ex parte a’tcrî. 

Nos diilam Guarani, tamquam noftram propriam, 
& ut Capud Guerrz, in Nos ac in Pcrlbaatn noilram. 


Si rerô atiquis, de Sanguine Regali Angliz, Prin- 
ccps, Dux, Cornes, feu quicunque altcr Fuerit (ex- 
ccptis proxime diâis) Captus de Captivant, conlèn- 
timus dt volumus quôd lit Capientis fit Occupants , de 
«idem conccdatnr. 

Non çft autein intentionis noOnc Confadcration*! 
de Amiciiias , inter Nos de Procurarorcs , de quibus 
fupra fit mctitio, faâas, corrigcrc, diminuere, nilî fo- 
lum in prslatis Dcclarationibus , aut ab ipfis disccdae 
quoquomodo; qurnymo ipfas , cum fupradiâts Decla- 
tionR>us, de cum Pœnis, & aliis in ipfis ambabus Con- 
ferdaationibus contemis , volumus, pro noilrl parte, 
in fuo robore , prout font , permanere. 

In quorum TcJlimonium przfcntes Lrteras Sigilli 
nollri IVlagtii jutfimus inuuimine roborati. 

Datum in Paiatio noftrO Civiratis noftrs Tollctau», 
•.die oètavâ Junii, Anno Domini Millefimo, trecentdi- 
rno, fciagcfimo nono. fccundum computationem Ro- 
nuuum , oc Regni nollri Auno quarto. 

Su figuato , per Regens in fne Concilie. 

Nouas- 


Traité dt Paix entre Jean I. Dut de Lorraine y 10. Dec. 
£? Jean Comte de Saint , le I o. Décembre 
i } 6 p. [Traite Hiftor. & Critiq. tir l’Orig. 

• & la Gencal. de la Mailon de Lorraine, ficc. 

Aux Preuves, pag. cxxxvii.] 

N Ous Jehan Dux de Loberenn* dt Marchts,Af- 
fons l'avoir i tous, que fur tous lac descord que 
funt & puellent avoir elle! entre MM dt notre Coufiti 
Moniicur Jehan Comte de Salmcs,tant pour li comme 
pour Moniicur Jehan le jeune d* Saintes fou Coufin, 
cui Dcus pardon , fuir plu fours panrrement , waige- 
mens, domaiges dt inju relies quil par li ou fes Gens 
nous puellent avoir fait on temps paflëi, dt de toutes 
demandes, raifon dt aâion que nous li pulriens faire 
pour quelconque caufe de eu quelque menicre que ce 
fuit , dex lai coofcâion de ces pte fentes en arriéré* 

; bonne Paix de bon Accord finauble en funt dex menre- 
nant 1 tousjoursmaix,fcn*ccn que nous ou nous Hoirs, 
ou aultrcs,»u nom de nous^cn puitiens jamais rien de- 
mander à H, à ccs Hoirs, ne a auitres en nom de li ; fauf 
fit refer v fi toutes chofes que toucheroient ou pouroiem 
rouchicr i Homugcou à Heritaiges , desqueils Homaigca 
dt Heriuiges nos ne faifoos point quûance ne renuuci*- 
rion , iraux ladite Paix & Accord des autres ebofes do- 
fusdites promettons noua pour noos dt pour nos Hoir* 

Ducz de Lobcrcnnc de Marchis, tenir dt warder en 
bonne foy, comme loyaul Prince, fus l’obligation de 
tous nos biens moblcs dt Heritaiges , prefens fit advenir. 

En ligne de vctitfi, avons nous mis notre Sec! pendant 
eu ces prêtantes Lettres, que furent faites l’an mil troia 
cent fcxamc * nuef le deixiem* jour du mois de De- 
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Lxn. 

Lettre d ' E D o f a r d III, Roi d Angleterre aux 
Grands Seigneurs de r Aquitaine , dans laquelle si 
dédire les rai fans , qui t' avaient obligé de repren- 
dre le Nom de Roi de France. Donnée à Lon- 
dres le 30. Décembre 1 36p. [ R y m b r , Far- 

dera, Convcm iones , &c. Tom. VI. pag. 

«+}•] 


E Dwahd, par la grâce de Dieu, Roi de France 
& d'Engictcrre,& Scignur d’Irland , a, nollrc chè- 
re & foial , le Scignur de Saluez. 

AlTct eft notoirement concix cornent jadis le Koîal- 
inc de France, a Nos acquis & devolut corne nollrc 
Heritage par droite Succdiion, Nous purfuisines mes- 
inc nolirc Droit par tort main , pur defaote d'autre 
Jultice, contre Phclip de Valoys, lors tortcuous oc 
cupeur du dit Roiaîmr, * pais apres encontre Johan 
Ion ticz SuccelJcur en vice, 

Et, combien que, au plrifcr de Dieu, ledit Johan, 
par fait de Guerre, eiloit mys de renduz en nollrc poair 
Priibncr , nientrmias , pur el'chuer cfiuQon du Sank 
Crirticu , a la Révérence de Dieu dr de la Sciru Sicge de 
Rome, Nous entra smes Trcitee de Pees, 

Et citait, par Mcdiacion des Mcllàges, nollrc Scint 
Picre le Pape, la Pces ordenee, foutz' ccrteine fourme, 
entre Nous, dr le dit Johan, & Charles, fon Fin, 
ja tortcuous occupctir du dit Rotai me, & atil-rme, par 
feremenr fur le Corps nollrc Scignur , te les Seintz 
Ësv^ngilcs, 

P3ruiy la quclc Pces les ditz. Johan & Charles, cs- 
toiciu tennz, entre les autres choies, as Lieux te ter- 
mes acordcs, de nous bail lier , tout plein, des Ter- 
res & Poilcflions , Rcnonciacions des Üovcrainetes & 
Rcfortz faire , certeines Sommes de Mooole a nous 
paier, dt, pur l’acomplt (fonça t des dites chofes, ccr- 
teins Hallages a nous doner , 

Adjouftes par exprès que, lî aucuns des HoJhges, 
funz nolhrc Congie , s'en departillênt de noilre Holla- 
ge, ou trcspallatlcnt. de compeilcr les départs»» de 
retourner en nollrc Huilage, & de fubroger aultrcs,dc 
escale value, en lieu des mortz, 

Mais, certes, les. dira Johan dr Charles n’avoienr, 
ficoin ii apparu, ne cure de garder A cntrelncr le dit 
Acord, par manere que la dite Pces demandoit, 

Einz lui, fiisnomcz Charles, pur lieu & temps covc- 
stables & depar nous lovent requis fur mesmes les cho- 
ies, nous till au darrein , par les Mclliiges de parole, 
feulement offrir, pur livcree des Terres, de pleine de- 
livcrance de* Hollagcs , certeines ‘I erres, enrrcleflânt 
tout oultremem les Paicmentz de les Sommes, rclîitu- 
cion & fubrogacion des Hoibges, départit de mortz, 
& les Kcnoucpciotis avantditz. 

Et tant corne entre Nous & lui avoit elle tretement 
& par lance , de pendante fur ce Rcsponlc finale , la 
que le il nous devoir avoir donne & faite a la Pelle de 
Pcntccollc darrein palfcc, dedanz quclc terme riens ne 
deuil avoir cllee iunovez ou attempeez d’une pairie ne 
d'autre, 

Dcfouz la dcmocure & exfpeâacion de quclc Rcs- 
ponfe , nous esperantz ûnz fraude bon ifliie de la Pces, 
lî till il moût grant defaute devers Nous par colour de 
Sovcrainre & Kefort , les queux il dit a lui mesmes ap- 
partenir, de les queux, par fa notoire defaulr, Nous 
demoerent, prendre, par puijfance d’Armcs.Challialx, 
Villes, de Fortertsces, a noua liverees par la Tretee 
de mesme la Pees, tant en Aquitaîgne, coin en Pon- 
*>cu. dt les ad appliquez a fes poair de Signuris,dt cnli 
les détient il de tait occupez , 


I Et pur ce que lui, devantdlt Charles , tnmpnc par AnxO 
lui tour outre ment la Paix fusdit.nc n’ad tenu* a nous, 
ne gardez fa foi ne Icaltce , cinx (ce que Nous en 1 JOO, 
dcfplef) a dire ) l’ad bîcrtiy ovcrtcmetit de violez , corne 
dit ell , 

Par ount nous ne fumes arrferemain obligez ne te- 
nus de lui garder foy eu ce cas, mesmement que, en 
fêlant le lercmcnt, fur la Paix, Nous dilismes dt pro- 
reltasmcs de nollrc bouche, & adjouliames cxprcllc- 
ment que nous ne p.-nfasmes, ne ne veullicm uuqcs, 
cltrc par nollrc ferement obligez , li noun en tant que 
les cnofes, a nous promiles par la Trtitee de ladite 
Paix, nous feaiient par Ici ditz, Johan dt Charles, de 
point en point , loialincnt gardez , 

Si avons repris le noun re rompe ïTîi- 
tle nu Roi ex nu Roialme de France, 
les queux, avant la Trcitee de la Pees, nous ufasmes 
corne nous devions, de il nous leuil ce clere Droit, 

ET AS QUE I X Nous K P. R E K O NC I A $M h * 

UNQUfS TElSEBLEMeNT NE EXPRESSEMENT, 

Et penfons a parfaire nollrc Droit en ce cas, par tou- 
tes les bottes voie* que faire purrons, & de comrccflcr 
de rebocer, a nollrc p> air, la malice dt violence du dir 
Charles, a l'eide de nollrc Scignur tout püiilimt, lico- 
rne lui plcrra a nous douer la trace. 

Toutes les que les choies Nous rous lignifions en 
vérité, au fyn que, par tant entrelcflim chcscunc ma- 
nerc de fcrup.’e de confciencc, vous Ibicz excitez, ef- 
forcez, dt cncoranci a democrer touidis noz vrais de 
loialx Subgietz, dt de faire vdlrc devoire, dt par toutz 
voz Subgietz luire aulli envers Nous de nolljc dit Fft» 
le Prince, corne proraife avetz dt tenuz y elles; de quoi 
nous avons fcrlnc espérance; 

Ne ne rcullez ctoier ne accepter (ballons, informe- 
rons, bealx, plauecs, ou promeffes de nnlluî que n us 
ad par cas excitez, ou vous purra en apres exciter, au 
contraire, de vous metter hors de nollrc obelfancc, 
affcdrion,&bun amourjear, certes, Nous vous mons- 
trerons & ferrons toutdis. dr a tourcs noz boucs Sc 
vrays Subgietz, ticl amour, favour, de Jullicc, dont 
vous dt eux en devriez bien loicr dt vous clu pur 
contenez. 

Don. par resmoignance de nortre Grant Seal , a 
nollrc Tour de Loundres, le trentisme jour de Dé- 
cembre, l'an de Grâce mill , truiscentz , li liante & 
noefi 

txiit. 

Déclaration de Charles V. Roi de France qui j 270, 
eo*Jisque fur Edouard III. ou VI. Roi * 
d'Angleterre, 6? fur E o ô u a r o Prince de Ga - * 4 - Mai. 
les Jon Fils le Duché de Guicnnc. Donnée à Fin- r , JKCI 
tenues , le 14. Mai f t ) t}70, [C.G. L r.t n- a* 

nitz, CoJicis Diplomatici pag. zlS . j a^ 1 ***' 


C A r a l u s &c. Uniscrlîs dcc. cum dudum ad nos* 
truirt pervcniirct auditum : quoi licct nouuulll 
Prxlati, Barooes, Nobiles, Coufiiles de habitantes, de 
cc.ti alii lingulares de Ducatu nollro Aqoitaniar, ac de 
Terris dt partibus auondam traditis & alfignati* per in- 
cî'iat rccordationis Domiuum Genttorcrn noJirum,dum 
viverct.dc nos , E D o u A R DO de Anglia dt Ioouak- 
po cjus primogenito in Tradatu Pacis noviffimè fada 
& init® inter didum Genitorem noflrum dr nos ex una 
parte, dt didos de Anglia ex altéra ; ad nos, de noüram 
fuperiorem Parlatnemi Curiam, à didis de Anglia ac 
certis loca corurn tenentibus & alris Ofliciariis in ddis 
Ducatu dt Terris qUetn feu quas in puro domanio fub 
nodra fuperiorîtatc dt refforto tune rcaebant à tcncre 
debebant, appel lallèrtt , rationc plurimorum gravamî- 
num, oppreflionum dt cvcclfuum eisdem dt eoium lin- 
-vulij tortiouariè de indebite contra Jus dt Jsillitiatn per 
idos de Anglia de corum üfltciarios antedidos fado- 


Et, que pluis cil, il ad fait tuer cruclmcnt noz 
Gênez, de les uns de eux mettre en tresfort Prifone, dt 
s’alForce, par toutes les voies q’U purra devifer, noun . 

r is canrlculement a ddlruire Nous & nollrc treschcre J ru,n & lltatorom; nosque pro debito Jullicic eisJcm 
itz le Prince, cins de nous dt toutz les noz ouller de appcllantibus adjornameiltum requirentibus in caulisap- 
tout rccordacton dt mémoire, I pcIlatkMHtn» prardiclarum tamquam fuperior Dominus, 

Enlreignant, par t idc manCTe, outrement de fa part uc mutiseil, cunccflimus, ut facere poteramus, & fo- 
la fusdrtc Paix, la qud Nous 11e peniasmes unqe* d’a- cilndum iulliciam tenebamur; cutn per dichim Tracla- 
voir offindu ne blcmy en aucun point, corne Dieu le | tl1m P*cls fuperforitas de rclfortum totius Ducatus pr*. 
fcict en cas que les chofes, a Nous promîtes, corne | * aliaruin Terra rum per prsdidum TraCtnrum 

dir c(l, nous culfcnt die gardiez , j eisdem de Anglia rraditarum dt aflignatarum dido Getri- 

Et, eflrc ce, nous fait toutdis force & Guerre over- K * ton 

tement , & par tout ce q’U ne purroh, ne ne deveroit 1 . , M 

faire par aucun colour. 1 • -('J . " "J/** ""“*** P»*le« d a» û®WA|« ictu oa 

Il n j J 1 uttiwjtwfl, ijtrui nmc» es iim. 
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CORPS DIPLOMATIQUE 


Anno t0r ^ * nabi* ac SacccfToribus nodrîs ftlvi cffcnt & fois- 
lent , fuit que A f icrinc fpccialitcr A expédie relent a- 
IÎ 70 . ti, !z ad nos fpedarcm & pcrrincrent ac fpcdciil & 
pciiinra.it , tota ilia iutegritate cujn qua ad nos & Co- 
ronim nollram temporibus retroadis pcriinucrunt ante 
Traclatnm fupradiduin. 

Ç. i. Nthilomfnus tarnen didi Edouardus Pater, de 
Edouardus Filius & corum Officiarii prxdidi, qtiatn- 
quam de conluetudlnc, ufu, dilo de commuai ac gc- 
nerali obfcrvantiaCurix nortrx antedidx ac tntiusKeg- 
ni nollri. appellantes antedicH ac corum genres, Sub- 
diti 4 Officiarii quicuniquc, appel Jationibus amcdiâis 
peadentibus, in omnibus calibus cirent. & efle deberent 
exempt! à didis de AngliaA eoruin Otftciariis fupradic- 
tis; née cuiquam nili nobis & diète Curix noflrx dum- 
taxai obedirc tenentur poil le contra dictas appellation 
Bel interpolitas; nollram Superiuricjiem ufurparc vo- 
kntes , eosdem appelantes, et alios appdlarc leu ap- 
pdlanttbus adhxrcre volontés , ac alias gentes didorum 
Ducatus & 1 erratum ad obsdiendum IUm , A ad rc- 
liflcndum nobts minis & muneribus commovcrunt 
contra nos & etiam concitaveiunt , publicè cdicen- 
«cs quod nobts & gentibus nollr s in nullo parent ur. 

3. Nonnallî etiam ex didis appcllantîbus , fimpli- 
citaie vel ienorantia aut aiiis fua temeritate dudi , ci*- 
demobedit&antA nollris J ufticiariis & üiTiciariis obedirc 
formidabant fie recu&bant; fie quod crat fie eft détenus , 
poil appellatiooes multas à didis de Anclia tt corum 
üfficiariis autedidis ad didamCuriam nollram taterpo- 
fitas, occalionc fie in odiuin appcllationum iplarum , in 
magnum fie grave prejudicium Supcrioriiatis , fie Juris- 
dioionfs noitrœ contcmptum fie lcfionem Régi* Ma- 
jeftatis , appelantes iplos à Juiisdidione lua propter 
easdem apoeltotioncs exemptos , ut prxmiîtitur, dicti : 
de Anglia oc génies ac Officiarü ipforum irrationabiJiter I 
& crudeliter ac fpreta revereneia nobis débita rradave- 
runt ac iradabanr, fit multos ex cisdem apjx-llantibus 
inhumaniter murtem fubirc fcccrant . nuncios etiam 
nollros folemncs , quod ad didum Eduardum Filium | 
dcilinavcramni nollras Patentes Litteras detferentes , ! 
per quas didum Edouard um&cju s üfficiarios a quibus i 
ruerat appcllatum, ad inflantram didorum appdlancium 1 
adji'rniban us&adjornarimundabamus coram nobis feu 
in did 1 nolira Curia fuperiori in caulis appcllationum 
praedtdar umpTaccrturos,ôtuUeriusfaduros ut effet ratio- 
nls.ipfe Edouardus Filius prifonarios detinucrat fieadhac 
detinebat feu detlneri facicbat. Licct etiam per alias Lit- 
teras noftrat in Villis fie Locis publias convicinis par- 
lions in quibus didus Edouardus Filius ac fui & Geoî- j 
toris ejusdem loca tenemes A Officiarii converfarî djee- 
bannir , publ'Cato nullrx citatiouis Edido certain diem | 
feu cettosdics cidcm EdouardoFilio ac ejus Officiants ' 
à quibus, ut prxmittitur, ex eitcrag appel latum , in eau- I 
lis appcllationum prxdidarum aifigttari fedlfcmus co- 1 
ram nobis feu in Curia nollta fupctiaii prxdiâa, ad , 
diem tarnen feu dies cisdem nilignatos per fc, vel per , 
alium comparere oontcmfepnt née comparu erant, ut 
debebant ; quare ipfos exigence jullitia contumaces 
reputavimus, fit pofuimus in detedu. Et prxterca | 
didï Pater & Filius ac alü de doino fua & adhxrcntes i 
cisdem, ad détériora prorumpentet , didum T ractatum 
fie Paeem, corundcm ptopriis juramentis iolemnber 
prxllitis firmatam, violantes, fit contra cadem tetnerè ! 
fie de fado vcnicmct , data obilinatione ac obllinata j 
clatione, SuperLoritatû & Reironi nollrovam ufurpatio- '■ 
ne antedida non contenti , contra nos fie Coronam i 
nollram prxdidam evidemer fit imnifdlc rebelles & 
inimicos nollros le reddiderant, nobisque fie Regno 
noftro (iuctram nototiè acpernianentcrfieapertcindixe- 
rant fie fcccrant, fient adhuc facicbant, ac per diveTfas 
Regni notlri partes, tam in diclo Ducatu quam alibi, 
multos hoftilcs infultus fcccrant fit ficri mandaverant & 
adhuc facicbant, didusque partes totit fuis viribus nc- 
quiter invadexe nilî fucrant, incendia fit alia innumera- 
bilia faciuora fie damna graviflima interendo. 

4. Propter qux fit alia multa feelera per eosdem 
de Anglia & eoruin Adhxrcntes fit Coadjutorcs notoric 
perpetrata fir commiiTa , nos cum nollrc» Conlilio ac 
plutibus perhiffimis ac magnx fciervtis vins, délibéra* 
tione fuoer hoc prxhabita diligents . per noftras alias 
Litteras in menfe Kovembris novHTimi prxtctito con- 
fedas .diiimjs fit deelarartmus didum Ducatum Aqui- 
taniæ & allas Terras . quas didi de Angtia in difilo 
Regno noilrofieftib nollris Superioritatc fit Rclfortn ante 
rcbcllioncs antedidas tenere & poflidere dicebantur, fie 
quns de lado occupabant . nobis caufa forefadme con- 
fiscatas fie applicatas fuifTe fie effe, fit eosdem Ducatum 
fi Terras qui feu qux ad nos per didain conrisciuio- 
nem, ut preenittitur , devenet uni fie ceciderunt in cuia- 


mtflbm noflro Domanio applicavimus ; dccerncmei , ANNO 
j oinnc* fit lingulos Vaûllo» hotltines fie Subditos dido- 
rum üucatus 4 Terra' um St qui cisdem Patri fit FiJio I $ 70 * 
Juramento ndclitatis ante rcbellioRcin atuedidam tene- 
: bantnr, qeittus clic fit iiücratus perpetur» 

$. s. Fi quia, ut intdleximus ,uonnj!li dedido Dn* 

I catu fit alüs l eriis fupradidis in comniiiruin deventis 
ac nobis confiseati* fit applicatis , & adDomaninm tins- 
trum uititis,ut clt didum, qnibusdmn coloribus exquiiî- 
tis, licct de prxdidis tam notoric fie manifellè ignoran- 
tiam non poifent aut dcbcaut prxtendeie qualctncum* 
que, cum taüa tint qux nulla tcrgivcrlàtionc cclari pos* 

! lune, aut non noiorîa vel nutuifclla dici vel tïeri nc- 
queunt; prxdidis de Anglia, vel corum gel) ti bu s & 
Ufficiariis quainquam in fuis rcbcllionibus , guerris fit 
inimicitiis evidt tirer fie notoric contra nos perlcveran* 

| tibus adhuc obedirc , fie corum partent fovcrc prxfu- 
j mant ; quidam veto ex iplis, licct nos verum .Supe- 
i riorem ac diredum fit immediaeum Dominum diao- 
j rum Dncarus fie Teriarum recognoscunt , nondum 
tarnen fidelitatis Honujtfa & alia deveria ad qu* no- 
bis tmquam vero fie iinmediato Domino pro fais 
Fcudts , Pullcirtonibus , fie Terris ecneutur, prxllitc* 
rum vel fccerunt i fit cisdem iuimids nototiè guer- 
ram faccre & pto fuis viribus noccrc diflolerunt ; ex 
quibus damna quam pluritm fie fcandala ac irreparabilia 
pcricuta nobis fie toti reipublicx Regni ttollri ultetius 
contingerc polTcnt, fie lcqui, nili cisdem cclcriter ob- 
viatur. 

$• 6 . Notum igitnr facimns, nos urgente J a Rida, 
pro jure & honore Coron® notas ac tottas Reipublicx 
& Subditorum didi Regni noflri uttlîtatc ac Privilcgio- 
rum omnhtin in didis Ducatu fit Terris hahitarum con- 
lervationc; primiiG ultexius absque competuini rcme- 
dio tolcrarc nolcntes cum diclo Conlilio notlro fie aliit - 
iitteratis fie prudentibus virïs fuper hoc delibcrationc ha- 
bita, Ducatum prxdiclum fie omnes alias l'erras antc- 
didaS'Cx caulis fie fadis fie rationibns antedidis fit alita 
manifellis & notoriis, ac nos fit didum Confiliutn nos- 
trum in hac parte rationabilitcr & juRc moventibus, ex 
abundami deccrniraus fit deelaramus , ut antedichim cil, 
in couitniflum nobis ccctdiflê, fie erga nos confiscatos 
fuilfe 6c clTc, eosdemque uoAro Domanio Regio appli- 
camus: dccernentes tenore prxlcntium, prout alias de- 
cernitnus ut cil didum, omnes fie lingulos Vafallos, 
homiaes & Subdttos didorum Docatus fit Terrarum a 
qurbuscumque Juramentis lideliratis fie fubiedtonibus 
quibus ante didam rcbcllioncm fie conhrmationcm cis- 
dem de Anglia fit libi adhxrcntibus tenebantor , fuiflè 
fit elfe quitros fie in perpetuum liûcratos fit • • injun- 
gentes omnibus fit lingnlis didorum Ducatus fit Terra- 
rum buWitis , eu; use uniq ue (latos , prxcmincmi*, 
dignitatis aut conditionis cxnlanr, ut fie tpli nobis tan- 
quam fuperiori fit immédiate ac veto Domino didarum 
Ducatus fie Terrarum, ac Gentibus fie Oifictariis nollris 
in omnibus calibus de extero obediunt, exprefltus in- 
hibentes cisdem lu b pi®nis amiflioais bonoeum faorum 
quorumeumque, fit aiiis quas erga nos itteutrerc pol- 
luât, nç dcinceps prxdidis de Anglia, fit corum Offi- 
ciants in cafibus quibuscumque obedientiam prxbcanr 
aliqualcm, née conlilhim, auxilium vel favorem cis- 
dem quomodolibet prxdarc prxlumant; cisdcmquc fie 
eoruin lingulis expreliîus injutigimus, ut ipli de extero 
didos de Anglia fie omnes oc lingulos cisdem adhxrcn- 
tes & eomm partem forent es fie tenentes, erga nos re- 
belles ac nollros fit Regni nodri ac fuos tencant ac rc- 
putent nororios inimicos. Qui verù conerarium fccc- 
rint ipfos ex nunc noilros fit Coron* nollr» inubedicn- 
tes fie rebelles reputatnus fie t en émus. 

$. 7. Et ut dcinceps nullus de prxdidis ignorantiam 
potlit prxtendere aliqualcm, omnibus Scnclcallis, Hail- 
livis, exterisque ludïtiariis fit Oâiciariif nodris diâa- 
rum Ducatus fit i'errarum ubicumquc conll tutis, aut 
eomm Locarcnentibus fie ipforum cuilibct ad queni 
pcTtinuent diilridè prxcipîmus fit nundamas : quatenus 
ipli fie eoruin iiuguH in Villis fit Locis inlignibas didi Du- 
catus A aiiis corum Jurisdidîonibus fubditis.declaratio- 
nes, confrscatiuncs , injmidioncs & faihibitiones tiollrag 
fupradidasac nmniaA Unguia, prout fuperius funt prx- 
taoa , publicent & publicari folemnirer faciant; ac omni- 
bvt» & lingulis Prxlatis, Baronibos , Mtlitiims , Confu libus 
A aiiis ubilibet in Ducatu A Tmis antediéiis condttudc 
fignilicentomcrinent, cisdcmquc A corum lingulis ex pai re 
nodra inhibeant fub omni pœna.quam erga nos incurrere 
polfcnt ; ne quîsquam eorum de extero didis de Anglia 
vel eomm Officiants in cafibus qnibuseumque panant 
aliqualiter vel intendant; prxdidis ^ue Prxlatis ac Ba- 
ronibua, Mideibus, Confulîbus, A omnibus aiiis qui- 
bus intcrcrit ek parte nollra prscipiatur , ut ipli absque 

morofa * 
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. " morofà dilarîooe quacomquc, ad nos feu chaiiffimum / rüs, Judicibus, Schultcris, Cfvîbos, Ruftiris, Emphy- AnN’O 
ANNO nortrum Germanum Ducern Andcgavcnfcm , nortrura I tetis & ad giebam udrtriéiis, A Univerfitatibus C-vita- 
l 2 70 Locomtencnlcin in diâo Ducaru & parribus Occiwni- tum, Oppidorum , Villarum A Locorum quorumli- 1 -^ 70 * 
* * ' * cis, lèu ad alio* Locmmcnenrcs A Ufficîarios noltros | bet, cum agris cultis & incultfs, vîis, iuvils, iylvis, 

in Terris prediétis ad quos (peclabit pcribnalitcr accc- ■ nemoribus, viTgultis , rubetis, pascuis, pratis, i élu- 
dant, pro fide A Homagio A Juramcntis fidelitatis, 1 tiouibus, aucuparionibu» , nquit , aquaromvc dccurli- 
exterisve juribus A devenis nobis per ipfos debitis, pto { but, Stagnis, Lacubm, Paludibus , PiscinîS, Ptscaru- 
fuis temporal bus, Feudi» , Terris A Poilcflionibus ante ris , Molcndïnis, Cenlibus, Redditibu», Proventibus, 
dîtlis faeïendis A prxllanuts , aut ad lûrterentiam rcqui- I Ubvcotionibus, Uiilitatibus, Honorant/ltjPmolumen- 
rcndüm ri lit opus. Qu* lie rien A cxccutioni clfcdua- tis, Tcloniis, Conduâibus, Ungcltis, Taillis. Exac- 
liter demandari volumus, jiibcmus A etiam ordinamut tionibus, Judiriis. Jurisdrâiombus , a!|is A battit, pœ- 
per prxfcnccs. In cujus rci tdlirnonium Ac. Datum nis A mul&îs de Judicio provcniem.'bu* feu alias onde- 
m Cartra noftro V'inccnnarutn nv. die Maji anno cunque, Monetis A aueloritate eudendi Montras , auri, 

Dom. M. ccc. lxx. A Regni nortrl lèpiinu. Sic argenii, groflbnim Hallenfiom feu alteriut corn, »ra- 
ftgnntum per Regem in Magno Condlto luo , Vil- preffionis rive charaéicris cujuscunque. 

Le ue Quant qoidem Auâorftatem per anteadiéhim Mar- 

ch'onscum Luriurc & Dominia Mülberg , Sir cl de 
. Werdenheym A eorum pcrtineniia» univerfat plene ex- 

A 1 v * tendi volumui. Ubîcunquc crfam nos , H*redc% Pro- 

hxrcdes, Porteri aut Succelfores nollri Boemir Keges, 
i.Aoûc. Emptio & Incorpora tio Marcbitmniûi Lu fa tis.’, fc? qui pro remporc fuerfut, Itatuerc ac ordinarc dccrevc- 
DtmimtTvm Milliers, Strel, y Wrdenheim, ï"?ï' Monaim codradjm fore fronton»- 

Retira Rnhomi*- r* » „ „ dobbet DciCttdam,ni-C non m«tt,gadibut,granmu, limi- 

» onemu: farta per 1/np.ratorem G a ro- tibusdt omnibus circumferentiit fuis, licotabaliiialiorum 
y M * v Robtm* Regem. Datum qunrumcunque bonis cireumadjacenribus drcumfercn- 

Aétena. Jugufti JndtSl. VIII. /inni 1370 . tialitcr fum diftinfla, Ooniiniis direâis&utifibus, Ho- 
[Chrijt. Godf. f. Ho fm annim inAp- inagiis,HomagiaJibus,atquc auri,argcnti. rianni, cupri 
pendice Diplomatum arque IJocutnentor. Hilh> & « 1tcrins cuiuscunquc metalM mincris, Judds quoque 
riam I ufiri-» rv Caméra noftre ferrit, rranins d|Scrvirutibos eorum Se 

ï lUulcrantium, Tom. IV. Scnptor. omn:bus altU fn . fub . & fuptr Tc 7 ra cx i rtcnffbtK , aufbus 

titicor. pqg. ioj- ( l ) B a l b in u s inter diam poffinr feu valcant Ipeoalibos vocabolfs de ligna r», 

.Citeras publicasdc Bohemia Mwcellancis His- antedicio Regno nortroHoemix^ejusdent Keguinoriri 
toricis ejusd. Regni adjeftas Vol. I. Part. V. IJoënri* felici Coron® Majeitatisnnilr* l fxrcdibus,Hro- 
EpiU. III. pair. x6a. Lunig, Teutfehes hwedibus.PofterisacSncceflbribus ne ^flris Boëmix Rc- 


Rèichs- A.clliv“ Pan'. Spécial. Continua,:' II. ,*<l»tap«*ll. 

Abthcil. I V. Ablata il. inWmrut. de, An- 

nangs zu der Lauutz pag. 88. dou Ion a tire fub modo, juredt forma, licut hoc unquam faccrc poifu- 

ectrr 1 tntKfflnliori X- lm.. La. 


cette Pièce. 3 

In Nomme S&nflx & Individu* Trinttasii féliciter , 
Ame». 

C Arolus IV. divinâ favenre Clcmentiî Roman. 
Impvratnr femper Augullus & Bohemix Rex, ad 


musmelîori. Decerruntes & hoc Imperr'ali per pet uo ila- 
tuentes Ediâo , quod non liccat quarts rationc aut eau- 
fa alicui lllullr. Regum Bovtnix, Hxredum A Suc- 
ccflorum nortrorum antedidum Marchionatum Lula- 
rix in Miibcrg , Strel & Werdenheym Dominia née 
non Ciilra, Civitates, Munitfones, Terras, Oppîda, 
V'ilhs, Vafallagia, Dominia & pertinenrias eorum, ut 
przinittitur , in toto vcl in parte, quibusvis etiam in- 


perpetuam rci metnoriam; Inter mcditatfoncs alias qu* prxinittitur , tn toto vcl m parte, quibusvis etiam în- 
uollr» mentis oculit occurront variis modis, ad hoc K cn,0 > ^ u f« lon « f cu colore quxfitis vcndcic, alie- 
prxcipuè conlîdcralio nolîra dirigitur, qualitcr ad ho- naic ». fcmdcrc. oblrgare, pcrniutarc, dividcrc.vel alio 
norcm omnipotent!* De i, & Sacri Aom- Imrerii de- ' 9 u ° vit à potdlare & Dommro Rcgimt, Rrgni 
eus A gloriam, Regnum & Corona Bohemi* aucmen- 1 j <- or °n* Boemi* retnovere. Et quod tr quis lilus- 

10 felici protiefant & nollr* drligcnti* IaborioSs au- l triu 1 n î. R t® S?""» «O i Contemptum burusmodi Im- 

gcaïuur. Ut iu hoc cctcbris & rccolcnd* memoriæ P«Ialts Htôi à In pr*mdlctBm Regni A Coron* Boe- 
Erogemtorum noflrorurn imiemur veiligia & noftros ' »™ Œ * anrcdictuxTi Warchionatarn Lorlati* «ce noriMil- 
Hœrcdcs ac Porteras confolari pollimus, A magnifica- • Werdenheym, Donvnia , Civitates, Cas- 

tis Regno A Coronâ prxdîâisVfub Maguîfici Regis i "*■. Mun l5' l ° n .“ * Vlfa, ' os .' Vafallagia, Jura, Juris- 
potemis regiminr lubjeâus nobis Populus in imx- : « ltt,oncs « * J, a qu* exprimuimir lupcnus in toto vcl 
nilHm* Pacts fpccîofa pulchritudine coaquicscat. i *î* P 4nc * qmbusyç mgenns, tftulis Icn coloribus quxri- 

Sanè quum aliis inriznJs Priuc-patus Marebionatus 1 t,s » v en d «Çt , , tcindcrct, obligartt aliénant, permu- 
Lufan* cum certîs alifv contcrminis cidem A viciais tar ,7'* ,ca * Kc P n ° « j-orona Boemr* remorcret, 
Regionibus ex prxlidcntium debili quidem A inordi- nUl l' pcen* corporali reddarur obnoxius, cum non lit 
nato Regirninc, adeo Guerrarum, fedidonum A alla- con ^cntens , quod Kegiam Majertatem corporalis pcena 
rum tcmpcfbtum gravaient ur pericalis, in maoifcQam 'P‘ u, 5 «egem pœnam A nomn perjoril 

circum-adjaccntiurn Dominorum pmiidcm, nt etiam I 'P * 0 meutrtHe decrcvrmus. Principes verô, Ba- 
ex his prxfatoram Regni A Coron* Boemiæ debe- ! r ? ncs , No " k 5, 9 n ‘ cl , 1 n 3 ue » cujuscunque dienita- 
rent non immeritO graria dispendia formidarf : Nos t, *>8 r; " ias i conaitionis vcl rtanis exiftant, qui ad ven- 
ad procurandum coinmoda quictis tranquiU* fupra- , a«'«iem , tciflioncm , obligationem , alienationcm, 
diâum Marchionatum Lufîitix née non Dominia vî- ; Pcr mut . :uloncrn lcu^rcmotioncm hujusmodi Quomodo- 
dclfcet Miibcrg, Strel A Werdenheym cum fuis « t - I 1,bc .' n,c ? cntut * ux ! ,,0m > c onlilium , favorem, ad,u- 
rinentiis i verts atquc legitimis Principîbus, Dominis to ” um ' cu . 5 on ‘ cn( ''^ P»*rt'tcrînt, ipfo faâo lint A 
ac PolTc/Ibribus eorum comparavimus A cmitnus nos- ^d'-antur inramcs , A codant ab omnibus fuis Juri- 
trl pccunïî ad gloriam S. Romani Imprn'î A Reeni bus .* , ^" s « honore, A tinivcrfa bona r'pforum, 
nortti ac Coron* Boemi* commoda pariter ac turc- mob ' lra immobilia, pofleRioncs A pr*d ; a, ubicun- 
lam. ideoauc animo dclibcrato , fano Principum ! 1 ue fcU ln qjubnscunque rebus conlïrtant, ad ufus Rc- 
Comitum, mronutti ac Procemm S. Impcrii fidelium ' gum ’ Kc S ni “■ ^ Coron* Bohemi* coufiscentur, ac ipfi 
nortrorum acccdcntc confilio, de Imperialis poccrtatis ^n^uam prodttores modèles, ref læf* Majeflairs Cri- 
plcnitudinc ac de ccrta nortra feientra inrignem arque I 2"“ ï,' , " r “ torcî P«çd A quiars, fidelium diflipatores, 

11 luit rem Prinripatum antediaum Marebionatus Lofa- I Kcgm “ S oron * Bohemw, A honoris Kcgjli* C o U - 


Clîentibus, Vafallis, VaCxllat’ibsis , FeudiS, Feudata- fcgn' c °l* prxtati Regni A Coron* Bohemf* tencri 

debebunt, A ad perfccutioncm eorum modo prxdiâo 
(O fa donne de « Tr.ûd ,ne 1. cocmeneement Se ta ^'nderc diligenter fub prrna perditionfs Omnium J U- 

fin. Ce font d«« Fn^men» . Jom i< p,«n, <r fi n .t ï cm moi., /»- num » Eri* iicgiorum , Libertatum, gmti.irum A hono- 
^7 *“ "7“" fuT—m «f/rV . i & l’jurre commence pji ; rum, quibus unquam cis Regum üohemi* Libcralitis 

CCfll-CI, MHVHU dnntimu, <r it k*t IMS» Ciftm 4'num> ajur.~-t tr, nritiitllr hnôti-nne Ar <tnvt» T* 


La H>li»n qu'il en donne eft. que l'Ëeemplute an'' lui croit rombe ! ” r* r* i cucantUl 

le» miini citwe etrrëmdriPiit vicieu*. nu fa# Mu »»i*. d,«.,i i RegeS Bohemis qm pro temporc tuennt A rint, 
■rAfalÎM EmtmrnUr fmm alu. __ j. virrute huillS Imneriitlis Friirti nA hr.p> ,.ut: 


ctfim o’(w 4ju.*hh Vl . ; providll haûtcnus A duxit providuiJum. Te 

eft. que J’Eiempluie qui lui «toit tombe L f j, m R M ..< Itnhrmî. on. - r ■ 


f"-* «Mfaf** fUmfUrJmm mSm, r» «m mfi 
umUiyn fnmt. (Dvm.J 


m, uW i virrute hujus Imperialis Edidi ad hoc fpccialitcr obli- 
[gati, utvidclicct hune ArticuJum de non vendendis, 
K 3 i ci u- 
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fcindendis, aliénants. pertmuandia feu etiam rctno* |exiftatw,qui fcadvcrfum nolîros SuWkos jus aatafHo- AnnO 
vend» prxdiCtis omniBus jurcm in Brinciptini, LUro- jnem hiberc contcnderini , ibidem A non aïini teneantur 


Anso 

1370. nom & r N..ipilium, Kegni Mohcmix prxdicti prxi'eutii, .accipere juftirix complementum , in detV-luin verd * 3 ^®' 
lattis curporalitcr bac/olànâis Evangcliis prit», A an- Juftiti*, put.t, ti Ju*Jicc% noltri in adminillranda Julli- 
tcquim de mauibus vcncrabilts Archi- tpiscopi Hra- fia, (quoj ablit) négligente* redderc:», aut iî propter 
gémi», feu alterius Episcop-iruin Kegni Bohemix pr*- j inîquitiicm lcntcmix le aliquis conqucrcrctnr oppres- 
sa;! nouranun Principum COtonaii tucrint , l'eu Sacram iuin, «X tUDC lient ci cujus inicrtucrii i,t cm foin diclo- 
Kegiam aeccpctint Ünerionctn, A prcdiÂis poenis per rum graviminum ad nuit rum, ilxrcdum ac Sucedfo- 
no» infliâis, 1 er v ut i s vd non lcrvaris, pixdiÀa nihito- rum noftroruin Rcgum Bohemix auditorium appcllare, 
minus ontnia A torum quodlibet, prout lit 11 1 ciprcllata qui dcmuin eau Dm livc cauâu hujustnodi dcle ,arc po- 
fuperius ,in foo roborc perforèrent- Prxtcrca omnibus tcruiu allcoi tide digno ex luis bubdîti*, fine jnridico 
& iingulis in pt*diâis, Marchkmatu vidclicct Lufatic, Jtermnundum , à cuws tatnen rie delegaii lentcutfa 
née non Mi Ibère, Strel 6c Werdenheym, bomnii^ non aliàs, niti ad llluilrium Boitante Requin, qui pro 
Civiratibus, Caftris , Terris, Muuitionibus & pertinen- jicmporc tucrint, Regakm Cameram , aliqua ratione 
tiis fuis rclidtnribus feu qui pertinent ad eadem, hac concedimus appcllati. Refervatî nihilorainus nobi* 

«UA-i: r»-A l : 1 Li- an.... V.. niaL.. f..i 


cdiciali Czlàrca Lege diflrtéüu» inhibefnus , ne quis cu- 
jnscunquc conditionis cxiltar, occalionc dcbitonim feu 
cnjuscunque caufx alterius in bonis, prxdîis leu pofll-s- 
fionibu* alterius auâoritate, imf> verius temeritate pro- 
prii pignurare feu pignora parfumant accipere, nili 
nudorjtafem hujusmodi coram noflris Judicibus per 
definitiram fcntctitiam obtinuifte noscatur, cujus tamen 
fmtentix vigorc ad recepcioncm talium pignurum no- 
lumus aliqua ratione procedi, nili in prslcntia cotpo- 
rali judicialis Nuncii.quem noftri Judiccs, quorum in- 
tcrluetit , ad cxccntionem talium duicrint deit inandutn. 
Habitaiorcs etiam prxfiui Marchionatus Lulatiæ, née 
non Dominiorum Milbcrg, Strel & Werdenheym & 
pcrtincntianim quaruÿilibct , ve! qui Ca lira, Munitio- 
nes , Carias , Domus aut PolfclTioties ibidem habucrint, 
non audeant prxlumptione quacunquc , quibuslibet 
occalioue iueenii leu colore qu*tîtis, advcrlbs Mar- 
chioaaium Lulatix prcdiâum , nec non in Mil- 
berg , Strelc te Werdenheym Dominia nollra & ex- 
trras Regni & Coron» Bohemix pettinentfas aliqua 


Hxrcdilms & bucccllbribjs nollris Regibus f 'oh«nix, 
ta ’ulutc A potellate libéra .quoscunquc homines Mar- 
chiouatus Lufati» in Miilbcrg, Strel A Werdenheym 
Dominiorum A pernnentiarum omnium dum A quo- 
ties nobi* placuclit, quacunquc ratione feu caufa pro 
nollro benrpiacito ad ttollri prxfcntiam evocandj feu 
per Judices notlros ciuri, conftbuendi, A iu jodiefo 
tali juxta morem proccdcndi, licot Kegni Bohemix ari- 
tiqua A dudum oblcrvata tcnct conluctuio. SJ quüi 
aurcm adverfu* prxdida, leu altcrum ipforum în con- 
temptum Imperialis notlri Üccrcti.ncc non m Rcgum, 
Reçu! A Coron* Uohemi* pfx^udicia ficret,pcr quem- 
cunque fn quacunquc dignitatc vcl ftaru manente. Nos 
omnia A iinguli attentata feu attcntanda,qaoqitomodo 
feu qualitcrcunquc fièrent, annullamut, cairjinus.dcs- 
truimus Aauirorirace Impcrialiac de ccrta nollra fcicn- 
tia viribus vacuamus A pro non fadis haberi volumus, 
ncque ex his aJiqucm ad oblcrvamiam, latïsdationetn, 
feu quodeunque aiiud quomudolibet voiumus obligari. 
Si qnîi verô in Terra nollra prædida refîdcmiam fa- 


qu* in damnum f. dispend um Regni , Regnicotarum ! ciens , aut botta, res A pollelHones hahens ibidem, 


A Terrarum vergere pollcnt, quomodolibcr atrentarc. 

Nulli etiam talium hibirtntium feu poffidentium Bona, 

Cadra, Domos , Munit joncs feu Predia in Marchionatu 
Lalitîx prxdiéio, nec non Milbcrg, Strel A Werden- 
heym , imminiis nailris A corum pcrtincncüs, ctiamfi 
ralitHxreditatt's proprietatisjfeu quovis alto titulo pos- 
fiderent , aliqua ratione liccat de bonis A rebus humt- 
modi litis intra limites Marchionatus Lufatix A L)o- 
mïniorum Mülberg, Strel A Werdenheym eiprcXlâto- 
rum fupettus , fc alicui alteri Dominio feu Domino 
cujus etiam prasemànends. Status leu Nobilitatis exis- 
tant, Vafallagto, Homagio, Feudo, aut aiio quovis 
titulo fubjiccre, lub pœna perditionis omnium bonorum 
fuorutn qux tune temporis in cisdem Hrincipatu ac 
Dominiis nodris quoinodoiib« obtincrcnt. Ut etiam 
Infigiiis Marchionatus Lufatix prxfatus , nec non in 
Milbcrg, Strel A Werdenheym, Dominia, Cadra, 

Coûtâtes, Terra:, Muniticmes A Loca quxlibct, qux 
de pertinentiis eorom aliquo rcfpcdu couttituunt, eo 
uberiori prusperitate gaadeat A augmentis prosperentur 
felicibus, quo eadem contigerit- Virtuofa juditia de- bus communibus mnnicipalîbus feu privatis, cdîtis l'eu 
liiieratione virtuuli Principis attentius , decernimus A edendis in pollcrum loquent'bus tn contrarium, Quibus 
de hoc Edido Cxfareo dignutn duximus perpetuA lia- omnibus lî A in quantum prxfcniibus adverûri ccnlfcn- 
tuendum. Quod nullus Princeps Elcâor feu alter tur, fub quiboscunque etiam verborum cxprcfTsonibua 


fc în prxjudicium noftri Marchionatus Lufari* A Do- 
miniorum, qux l'une cxprrifj fuperius, ad aliéna judi- 
cia traxerit leu alibi Rciidcns de pod'eflionibus fuis fi ris 
ibidem fub alterius cujuscunquc judicio duxerit rcfpon- 
dendum, aut li quis perfona A rebus ad diâurn Mar- 
chion^um Lufatix A prxdida Dominia nodra perti- 
nens homines nolîros ad aliéna j «dicta citarer t , aecer- 
ttimus, A hoc Imperia! i perpetuo fancimus Edido, 
quod Citatores cjusmodi A qui fc voluntariè citaii lus- 
tinuerint, nec non Procuratores , _ Judiccs A Ciaufidici 
qui fc alterius cnjuscunque proccdionî coinmiferint feu 
qui talcs in protctlioncm fluccpcrlnc ut quiiibct eorum 
ipcdficè A fiugulariier qoadragitita Marcas puri Auri 
nominc p<rn* cotnponant, ab cisdçtn A corum quoli- 
bet, quotiès contra fa&um fuerit, irrctnillibiliccr cxî- 
gendas , quas lliufttium Rcgum A prasdidi Rcgtti 
ac Coron* Bohemix ufibus decernimus applicandas, 
non obftantibus quibuscunquc Prlvilcgiis, Literis, ab 
Imperio facto l'eu aliundèobtcntis,Libcrtatibus,Kxemp- 
tionibus l'eu lndultis,Statutis, Reformationibus A Juri- 


Princeps, Dux, Matchio ? Cornes, Baro, Minifteria- 
lis. Miles, Cliens , Clcrjcus livc Laicus , Civis a«t 
Civil», Univerlitas livc Cléricale Coilegium, feu alla 
quxcuiique perl'oua Ecclcliallica vel Secularis, cujus- 
cunquc dignitatis ^xcellentic, prxctnmcntix, nobilitatis 
feu conditionis esillat , quoscunquc homines nolîros 
Marchiunatus Lul'atix A Dominiorum cxprclfatorum 
fuperius, cujus etiam gradus , llatus aut conditionis 
exirtant.proquacumquc canl'acivili,criminali ftu mina, 
ad alla quxcunmic jndicîa fecularia quorumeunque J«- 
dîcum cttra Marchionatus Lufatic prefati A Domi- 
niorum prididoruin ditlridus , judicia feu Terrrtoria 
citare feu evocare prefumat , feu quemcanque homincm 
etiam rcum notoric aut quem in ipfo tnalcficîo adua- 
!i fugidyo pede conantem evadere fuerint perfequotf, 
de prxdidis Marchionatu atquc Dominiis A corum ju- 
diciis potenter auferre prxfumant :, aut ilium alibi judi- 
carc nili de Judicum A Orficialium nollrotum ibidem 
quorum imerfuerit, mandato, fetentia f-u licentia fpc- 
cialî. inhibemus etiam aucloritatc pnfail omnllxis A 
finjtntit in prxfjito Marchionatu Lufatic, nec non in 
Milbcrg, Strel & Werdenheym Dominiis A eorum per- 
tinentiis relîdcutibus , ne fuper bonis, pofltjMbMft 
rebas quibuscunquc litis in Terris, DiltriCtibus , Terri- 
tonis A pert nentus Marchionatus A Dominiorum hu- 
jusmodi alibi prxtcrqoam noftris Judicibcs quorum in- 
terfuerît. Conlîftoriis A fcamr.is judicioruin noftrorum 


dtet vcl cnuclcari vaieant. Ac I: etiam de lus jure vcl 
confuetuuinc deheret in prxfent'bos de vetbo ad ver- 
bum ficri mentio fpccialïs auéloritate Impérial î A de 
('sel are* poteftatis plenitudine ac de ccrta nollra fcicn- 
tia derogamus. Nulli ergb penitus hominum liccat 
liane nollra: attribution», ineorpotiiionis, inviscera- 
tionis. unionis, decret i , inhibitionts , Statut!, pcena- 
rum adjdàfonb A dcfogationii pagmam iafrlogêfe, feu 
ci quovis aufu temerario contraire fub pœna mille 
Librarom auri puri quas ab eo A ab his qui quavis 
prxfumptione contravcnerint, fuper omues poenas fu- 
perius adjedas quas in fuo roborc manere nollra dc- 
crcvit Serenitas . ftat'in A iinmcdlatd eomponi A îr- 
remilTibîIttcr exigi volumus, totics quotics rberit con- 
trafaâam A carum medietatem Imperialis œrarii lise 
tisci , rclidtiam ver* partcin Rcgum Bohemie qui pra 
temporc foerint, Camer* feu ufibus applicari. 

Sigtutm SereniJJÎmi Principis, 

Et Domini, Domîni Ca- 

roli Roman. Impcrat. In- 

▼iâilHm. A gtorîofiffimi 

Bohemix Régis Ac. 

Teflcs hujus rei funt IlIuftrcs.Rudolphus DuxSato- 


audeant reipondere. Quodque omn es A Iinguli cujus- ni* , Sacr. Rom. Imper. Archi-Marfchallus , Otto 
cunque llatus, gradus, prccmincnti* Ica coaditionis Marchio Brandenburgeaîis, bacr. Roman. Imper. Ar- 
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DU DROIT DES GENS. ?5> 

cM'Camerarius , Principes, Efeftores.venerabile* . Jo* I redet fuos de quibu*cumqtie debfti», qoeretis fit Impo- An'NO 

Marines Pragenfis Ecctcfi* Atc.'ii-lpiscopu*, Apollulicx fitionibu», in quibus didus Dominos Du, aut fui Fr*- 


jî jq, Scdis Legatus, 

^ copus, Johannes 


Albetfas Magdcburgcnfis Ards*£j)it* decefiom Dnoes Lotfiariflgia dt Marcliiones, potue- 1 17 K* 
s Olu^ncenfis Episcopat, Sacra lin- ru nt A pmi - rctroadis usque ad contcc- * 

per._ Aol* nolirx Canceltarius , Lambertos Spircnfis rfoncm prxfentium ciiain aut Haredibos mcis tcncri, 

" aut ctiain comodolibct obtigari- Omnia autem fit fin* 

gula prxmiila promtij & promitto per prxfentei pro me 
« didis Heredibus ineis nrmiccr tenere fit inviolabilités 
obfervaxc, dido Domino l)u ci fit fuis Hxtcdibuv prx- 
didis per fidem tneam loco juramentî corporalitcr 
præftitnn, fie fut» obligaiionc omnium fie lîngulorum 
bonoruin tneoruin mobilium A ImmobiJium , prxfcn- 
tium fit futurorumquorumque A ubicutnque cxillcnrium 
leu cxîltcndorum- Qu* quidem boni 11 ego feu didi • 
Hxredcs mci ddficcrcmus in prxrniffis aut aüquo pre- 
miiiorum (quod Deux avertat) didus Dominus Dur, 
feu didi lui Hrrcdes, aut corutn caufam haben» in bac 
pane, poffit capere feu capi fuccrc per fc vel per alios 


1371. 

10. Mars. 


fit Pctrus Luihomislcnlis, Kcclcliarum Epitcopl Illus- 
tres: Johannes Marchio Moravix , Ropcrus Ligni- 
ccuiis, Johannes Oy p nrin m h, uoïko Opulîcniîs, & 
Hcriricus Lier. ivjnii Duces, Spcdabilcs, Fridcricus 
Bnrggrariui Nürnbcrgenfis, Johannes A Ulricus Lind- 
cravîi Lcucfitenbergeniis . Ulticus de Hcltfcnâein, Jo- 
hannes fit Hurchaidus de reckt, Engerandus de Lhus- 
lin , Dominus in Bcdefort fit in SovlTan , Comités , 
Nubiles : Pctrtii de Wartenberglc lmperialis Curix 
nolirx Magiilcr, Bot fo de Kîfènburg, Capiranei Tcr- 
raruin noilraruni Jhvaiix fit Hanconix , I Inmo de 
Cotdjrck Gapitaueus Terra noltrx Polonia, Andréas 
& Bendüus Kratrcs de Disbu, Halfo fit '/vvîrcticz, Jm- 
perfalis Camerx nolirx Rcgatis Bohemlx Notatlus, fie 
a!ii qaam plurcs nollri fit Impcrii Sacri Nubiles fit fidè- 
les. Prxfcnti.irn fub lmperialis nolirx MilcllatisSfgrlIo 
trftimonio Liierarum. Dacum Pragx, Anna Domin: 
millefimojtTCcentelimo feptuagelimo, Indtdioue oda- 
vi. Cal end is AugulH , Kecnorum noflrorum Anno 
Roman. Tjcelîmo quinto, Bohemic vicclinu quarto, 
Iinpcrii vero ftlto dccfmo. 

LXV. 

Hommage rtndu par Ferry, Comte Sauvage dt 
Kir bourgs à J ban I. Duc de Lorraine , pour 
fç racheter de U prifon, U 10. de Mars .1 57 1 . 

£ Traité Hiitor. & Cm. fur FOrig. Si la Gc- 
nc-ilog. Je la Mailisn de Loir. une , Sic. Aux 
Preuves, pag. cxxxvm.] 


U Ni ver fis prxfentes Lifteras infpcdurîs, Ferricas 
Miles des bylvdlris , (-ornes de Kirbergh, falu- 
•ein A omne bonum. Cora illuftriv fit potens Princeps 
Dominus Johannes Dux Lotharmgix fit Marchio mï:hi 
nuper lua nobilitJtc talcm fit tantam gratiam mtulcrir, 
quod mentit propriutti corpus in luis carccribus fit vin- 
Culis ex ccrtis rationab.libus fit legitimis cautis arrtta- 
tum, vrndunt , Captivatum fit dctciuurn, ab hujusmodi 
carceribas fie vinculis plcnxià liberavit, fit fiib ccrtis 
modo île formü ctiain gratis A complaccntibus prifb'nw 
rerlitucrit libenati, hinc cfl quod ego attetidcns A con- 
1 

hoc quod absque vi, coactione aut violentii qurbus- 

< 

1 

Dominis lea Comiribus de Kirberch , hotnn ligius dicli 
D . ii-iii Ducis, pn> fc A fuis Hsrcdibus Duc ibus Lo- 
tbaiiiigix fit Marciiionibus, es nunc tn perpetuum. 
Ej i'iiKidi Homagiumcgo aut didi Hcvcdes nui pote* 
ri 1 

fomrna quatuor milliam Rorenorum vetrrum auri A 
ponicris bonoram. lultorum A le^iit.norum, i;> 
nibus dicti Domiai Ducis, aut luorum didoruin Hi-rc- 

d 

letn in hoc hatvntis , lislvcndorum , rcdJcndorurn A 

ci El 

H 

famrmm auri fol verc, quod ablit, rccul'arcnt ; ego ex 
nunc pro tune pttvo, A privatos elfe volo A sndtno 
dicfis Hxredes nuos fucrcllionc oinnium A lingulo- , 
rom bonorunj mcomm mobilium A immobilium quo* 
rumrr mjiu Qux quidem bi»nn illca vi>lo A ordîim 
ex !• . (tn tune fore obltgata, capta, arcliata iA de- 
tenta :n ’ m didi Doinini Ducis, fri fuoruin 
«didorum Hxicdmn, usque ad débit uni coniplen entum i 
o: 

dho cum prxmilTis, ip 'd ex eau la (eu occalioiie hu/us j 
me* arrellatüiiis, captisatKin» fu détention is , aut 
dampnorum q n'mtini"c diain evinde fccutoruin feu 
fncurforum. n ui cvclu. nt ncc cr. nt fada per me nec 


Quoique jullitiJ mediante vel non mediante, vendere, 
dîllrahere, A alieiure, absque Itrepitu Judicii , ufùs aut 
conliietudinis cuiuscumque usque ad complcmcntum 
A reimegrftatem m cl clivé omnium A fingo lorom pr*- 
mifToium, A rcftiuitionem, reftaurationcm . leu repa- 
rationcm omnium dampnorum prxdidorum , rriiliio- 
num A expcnlorum propter hoc emlflbrum feu incur- 
forum , de quibus lator prxfemium crcdi debebit A cre- 
detur per fuum folum ce Jiinplcx jurameututn, absque 
aliqua alia pmbattone , teliium produdionc, aut «Jiis 
documents quîbuscuinquc. Renuntiavi inluper A re- 
nuntio quantum ad omnia A lingula pramiüa, omni- 
bus exception ibus mali , fraudis. circomvendbnis A le- 
fionis, omnibus cautelx al légation ibus , dcfFcnlionibus, 
propofiitunihus . rationibus juris A l'adi Lauonici A 
cujuslibet feripti in favorem captivorum aut alias 
conliituti. A fpccialtter renuntiavi A rcmimio pro me 
A Heredibu» tneis prxdidi», propoiierc feu allegare in 
tuturum caulàs did* me* arrelfationis, captivationis 
feu detcntt'Oim juftaî, rationabiles A légitimas, didam 
gratram ctiam à dido Domino Duce fadam, ut prx- 
mittitur , fuillè A elfe , A ornmbus A lingolb aliis- 
que , in hoc ctiam aut diâis Heredibus meis pofient 
prodcltc , & diâo Domino Duci feu fuis Heredibus pr»- 
didis vel eorum caufam in hoc habentt quomodolibet 
obellc, A fpccialitcr juri dicenti Çeneralcm renuntiatio- 
ntmnO v.ilcre. Et in teftimonnim A robur omnium 
A lingulorum prxmiUorum. duxi ligillum meum 1»*- , 

Iciuibus apponendum , rogavi infuper viros nobile* # 
Dorninns lacobam de Monte Claro A ITiielimnum de 
Frira, Milites, quatinul ipli cum dido met» ligillo fua 
figilla prsfcmibsis appotunt ad ma|us tcflimonium veri- 
tatis. Nos autem Jacobus A.Thîelmanus Milites pré- 
lat i, nd inrtamem roçadoncm didi rogantit, pro ira- 
jori Tcllmionio veritatis , ut prxfertur, figîlla noilra 
duximus prxlcntibas apponenda. Aéla fuenint hic an- 
no Douiinï M- CCC. LXX 1 . décima die Marxii. 

LX VI. 

JwJttffÿridT nrifÜYU (Jîraf ‘^vrthcircn tu J>mnef’ct\v if. Avt» 

1 unt 0Mf m Jpamctci^ 

îïl lwl) ! îwNircl' irncr Hcfcm aile feint iant-c uni 
Sfoco. ^ finit' Relier tvrhiuffcf. (Schcnam «rtf> 
fieu i>ifnjM,q nad) ton scMintOj} Qualîinock'gcni- 
ti 1 J7t . | M o L 1.ËK1 Rcichs * l.igs I hea- 
irum Vorltcllung I. Cap. XIX. pag. if?.] 

Ccft-i- dire. 


rcr Üos qui ni- cum ci.ait l'eu vcnmnt tempore Aloc«s 
Mjsismodi nu 1 nrrellatioim , ikc ctiain per alias 
qua>euniQuc perfonns a qua dampna lêu mal* , dido 
Domino Duci ne i:ii feu illis qui inc archiveront, 

a 

br feu bonis ad d tum Domioum Duoem Ihi 

diâos fnos Hxredes quuvi\ modo fpedautibus aut 
ÜK. Fttur's. Hoc ctiam addito quod intuitu ejuidem 
niix, pet üâutn Doaiinum Daccm, et im ikmi- 
ftsTU’ , quitravi A quitto per prxfentes pro inc & Hi- 
fedibus tr.cis dictum Dommum Duccm, A didos H*- 


CntiraU dt vente p.\fjc entre Ber i iiold Comte 
de IJ nue hier g ,f, /.? Ligue dt Hatlctting^ (J 
H r. R M A n aitjfi Comte de Hcnusuberg de la 
Ligne (T Aschach , pn lequel Bl rtiioi d vend 
toutes fet Terres SS Seigneuries à Herman - , 
pour le prix (S Somme de Bfcco Livret d'oboUs. 
Le Mardi apres le Dimanche Quafimodo. 1371. 

SWityfmn CJctw ^n.thrtt @r«f< tvrf S^imtbrrj/ 
btftnnrn cflrirtlid 1 mit èicfrn ^rtft/ftit nue- inib aile tin* 
ftr Ætbti:/ itflcn An/ N m hNu/ brrrn / aNr Irfrn/ Mf - iviT 
ral-t anb rrWid» mfimfit bùlxii/ tmb qrltot ;u .qaajF rrchne 
.^«uiffte mit bifim Sprif r vértrr tmb avulidv Km (JMn, tm= 
fan luthm 2 ‘o»mi/ (Srafiit ftmnittni non s>hikIj« 4 / mtb ah 
Irn (inm Ærtoi/ aür unfor qfd'lct;// 2îf|i<n/ i*«tc tümtot 
•£*érffrr/ 2 îatwrrrf/ J?c»îc < 2 $uffl»/ ‘Xrffr / ®*lbr/ 2 i*at(fr/ 
J.tirtc unb Jure/ ui:b ali.f Nu nnr Isilvn / uut Wamot im(«r 
»up niirttnbtrg/ anfo état SXômhrlt/ an|ar jjtip 0 ( 1 «Uni 

ttnftr 
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CORPS DIPLOMATIQUE 


imfa gui Iwilk ]u thnjira/ mfct S)nf SjalMlbor^ / Unfcr AnNO 

J?ui editvrw / un» «mrt mi ju bra vorytummi îjufnrn tu* | L X V 1 1. 

tïrttttm gt^crt/ { jurgcrich / ètatqmdjt/ i^orfgtrubt/ tant* ■ *3 7 *• 

unfciw/ Itboiiitaft/ qjl.infdufft/ J|ird;ft|t/ iStfor/ £«wfr» I r ,. . . r - 4 „ », . 

bofe/ 3onwrrfTs3ôf< / ®kii/ Œctcr/ QBdbc/ ÎÇilfcwn/ Johakmh Afarebtems Mfra't* Lxter* , qmd ty.Avr. 


nullum Subdit um Regni Bobcmur ,aut hua torum 
cilrà voluntstem Regitm in fervitium fuum aut 
dtfenfionem fuitiptre poflit (ÿ valent. Datant 
Rrag* i f. Lalendat Mali jlnno I J 71 . [Bal* 
b ini Miscdlanca Hiftorica Regni Bohemis 
Dccad.I. Libr. VIII. fcptrtolar. Part. II. Epift. 
VII. pag. I7f . Lunig, Tcutfchcs Rcichs- 
Archiv. Part. Spécial. Cont. I. Abtheil. I. 
Abfaiz 1 1. von Mahrcn pag. 1 j*8. tj’où l’on a 
tiré cette Pièce.] 


SBflijcr/ 3 Bumu nnb!2B<p£«/ unb «fft$ taj borpiqrborf/tj fu 
dm abor 119 Nn qtiwnf fp/ ub.r';Viiiuiiljoi/btfu<t< unb 
ntUxfnd’t / un* ftlntf uubadqigmifrib yfmK:j}<Unygt«rIaijt* 
im< tu •Çr.uirfen/ ber nur gar unb gniûicb von un beyitt unb 
gnrot fia roorben t imb bn m imfrfn vîuÿ unb ^rumm gc» 
iwubt tnb tfdcrt hoben/ ou tîta'crb. ‘Ma* fe*çn nrr N11 vor- 
gmantra ur.fcrn 23 vtt<t/ unbimiEtbtiiuur 111 iuqh* lipIid?®o 
tm «iGcr ber vofjcfiÿribni QJrjlrn / <£«tt / ©crfrr/ 0<n*t/ 

Dnbt unb fût / m* fyben unp ber ratiekn/ unb itrfd‘0»<n/ 
nur üJÎBnbt/JJaitw/unb un b ftiClcu m tvr ^Btrtn unb 

SWrfd’afft fuit / iui* M junte* ;u ,Çr<mtfni :\r*t tmb ( 3 « 
wenbot/ on aUr* ®<mt/ bo* îfi gartt unb qrbnbtngt m bit* 
frin X'tnrf/ Nti rcir uut uuftni wgciuwtnt iVttan irait fi$ai 

fWtat m affnr 9 îu:tn unb ©utrn btr rorgtnrattai vèdjlpjie/ -m, . . r* • _■ VT . 

unb £*crftr / unb au* ui allen btn ^uga/tytr vorvon T 9 A . N * * 5 Moravie. I ^ tnn » 

antxni ton «crd'U’utn/ léftmi/unb <£etfvm «babt M /unb J tcnorc præfcntmm. Licet ului Screniflïmus 

nwMiot/ rtlfo/ but irir Nftlbcn ?îu|iingt ufle mit ian/ ubtr (î> f'nncep* ac Dommus Domina* C*rol*s Romanorum 
ntn igrlxn/ mut Sibtn/ llûÇtn unb nifftil fulltn/ ui unfcnn Impcrator femper Augultus 6c Krx . Lommng 

iitbc/ bi rail bq tm Ietxn/ on ûfftd Tfu» ijl gtrtfl j * h rater nollcr Pr*caariflimu* t Nobis, Hatrcdibu* & 

tmb Httnbjzigt in bitftm .Xituffe/ ntr tv b.ij wir ni jX.it mûr» SucccIIbribus nollrî* lcgititnis, Marthionibn AI watt * , 
btn mit iciptTîi .Çrûnbtn/ bttjiwr ^ilid* wôlbtn twrbfll/ abtr ' Scïu* matcallnl, infigncm & illuQrcm Frincipaium, 
twîrbvTi/ fo folttu trir abtr môd'Kii tint jrmnwn rbtr 3 ®j» ! Marthionatnm Alaravix, cum aitïncmiiv & pertînemiis 
fr.rairtn nmioi/ ti m^tr ®trtr,îinnc mer/ imb uvr bamic/Nq CJU sdcm Prindpatus, vcncrabilis OlomuccnlU Ecclciî» 
irtr fiN (Srbtii lufittl/ M} €«n irxr/ fo felfct in wlatn unb * Ulultri Utpavix Dueatu dumaxat cxccptis. Nos ta* 
bthbn / unb uf fa trbtn bju Çus _Offtrbtrg / tmb Nij i?ud !ncn commoditatibus diéti Domini noflri & F rat ris. 
edawrja nut ibrnt ^ugrboni / unb nxr ri / ba< btftlbn ^rbii H *rcd«im & üucceiTorum fuorutn, Frarcrn* dilcdio^ 
frfi’v/ ^r an ,K kXS ,^S r nii J udidü P fOV, ' dcre cupïeatcs, eiidcii bon» Êdc, abs- 

que Omni dolo, & fub juramcuto, quud deluper viv* 
iroltttt ebtr mii|ltn/ i> fc-lbat »i? bol vorgmàilttn raifrrn 23 ti- î.°^ c l à E'.^RCÎia ianda Del, noflrisqûe Hxrcdibui, 
tern ubtr fri iSrbai amutrn/ Biodfttit fr Nmnc Nir;tt fuiiKii/fo in^ÇtlIônbus M.>nbu,n,sas Ahrjv,* & 

folbai |ii 111 gtltn vor aubtnt lûrtn / on nllti? ®«‘trb<. î‘vtr * rveopto , 1 - » ms no. h is , nec non aJiis nollris l' ilifs ior- 
«udv bu; ntr di* ipiirbtn/ tmb M) nur nul-: 0:1 Xo|l oNr imcendis, eorum Hircd bu», & Prohercdibus, 
Sjufit gthalmt mùd'tcn mit unfmt vtirgtmmtii 2 ^atru/ vfo cujuscunquc conamoui», Itatus vcl praemincmii to- 
folttn ù'ir/ uf brtvn fiera/ uhk ialio rr mira fmrr .yrtiube rent, feu ad quemeunque gradum Dignitatis, Principa- 
bcrjugtbn/ unb 61 fbfbrn brboicfvu .• iwdibfii:/ aWimfrri'cn* ruum, fivc Doininiurum pervenire polfcnt , promitti- 
flrt 2 Vttir mit uns ac!.it:*ft l'Or/ n'itj a tps jurntfcrai fibt tnus per przfenics, quod praxiidorum Kegun Botmi* 
ÎH14511I1J <|<bii folbt/ fu bm vorg/iMiirm i^-tHoqtil Cflcrbrr J / Jioniines, I cudararios , V alallos, (t alio» quoslibet 
tuib Çdttitijii/ iil5 lorgifdTul'ii |trt on ailes 0 cvcrb. 'Mud* ^ubieâov, 13 aroncs, Nobiles, Ignobiles, Ecclciiarticos 
t|î grrttf imb ijcrtibingt 111 bâfrent X.inffty ntr 0/ ba; tinter iïve Sscularc* corundcm, contra voluntatetn 6c in prs* 
vorgmantjr 2 'm au ftbff' 0 rtvu/ Nij cun ntr/ unb uufrr ludiciam ip forum in nobi», qux in Rerno obri- 

iSrit^iStrtjiclb/ gît •fl n J; ?lfr f « mtr/ nent» unquam defendemus , manu tenebimus, prote*. 

tÈ®" W^tfd'rilent 2><tlm / tottte tinb 5 >orfor/inib o cmus prolaqucmur, sut ipfos ruebimur in tuturum, 

I Sicut criain idem Dominus norter & Frater, Hxredes 
imfrrŒi.'c'.i.itMdcn/ oiu;(i(tf®«\-ib. gjjcr «udnwIiNriinFtT a, c„/.^nbfc« fnî »,«, n wi ,,. *e «iam f..ï 
«tuer cnH’t^rbn/ Nu t*uu ntrt/ « iifeguM/ Mun b;r ait. a* ’ i- ulf. \ JC *, e [l 41 î. / 1 

btrs unb Ni; bnfrlbc iôd’ta Iqjt/ fo frire ber .nibfr bifdfn Fl,l ‘ nil1 ’ & nasccndi, tjrum Hwedes & i rohiredcs , 
3 ôrt trr injrid'tcn n«b Mr Çrûi.bt îX,i(/ on «tvrrb. ’Mud' ni cujuscuiiquc gradum Du-mtatis Pimcpauium fis c Jo- 
f.tuu, trtr c\i Mi u iv tvr MramtM abtc f:i|i ui nnfirrn nuniorttn» pcrvcmrc : portent, contra nolfram Hxrvdurn 
ed’loücn Jirberviro >>ft fy.lfcot ivolttn/ b, mut tm uitfmnvr» K Succcilorurn nofirorum przdiêloruin vojuntatcm & 
gmaiittn iktteni/ Nn inôebttn ivtr tu 1 / imb fcINn untb bu, in nollrum Dtxjujtcium noüros hommes, Feudatarios, 
tu.i/ .rlfo b.u 11 rt boborfit {atotntn unb goeefm inccbccii / on Vafallos, Baronc», aliosque bubjedos & c. Ncc ip- 
0e wb. 'Jiiul' fuUot uir mit unf.m ivr im-intei iktrern/ .iNt futn Regnut» Boemix cum fuis peninenois nobis vciidi* 
fin»» (frlvit/ «ttle JjulN' liabB unb iimniun/ unb bi mit in K* cabimas, applicabimus, aut ciucm Rtgmtm aüqualirer 
feun/ urtb flttftjni / pi ratf.Ttn fil\ / bi sv:| rrrr lefcny an 0<» j.npctcmus, pollicentur infuper fit promiteinitis fub fide 
ivrb. ïud' brfantn ttiv vorgtnaillCT ®rafc 'Sutfiolr/Ni; mr & Jnnmentis, quibus lupra nominato Damin» & b'r** 
nClc bife tvrg.tdtnbil \f.i<Kv vr«»ct< unb ‘ilrcirel mit iriiiren tfl /J ¥ mina I>»per,it*rt u: Reri B«W.r. //«•*- 

grlobt Nton Nui vorÂ.'iMiu/ii unlurit i : <arnt/.in in s>iut/unb ^ p r ,k*r<itb*t Cnit prxfaiis, in caOiquoipri, 

r.Vw'm'tt!" ”îi *— *j Jada, 

bit vorgmanun tmftTe 2)mrm >mUcl unjfmlid' ,ut Sf»nr?nf 1 f’*' ,c VL2 in ?f*Vr .? UOCOf ïï , w lca . P.' H“- Domi- 

m-fv:iric/ unb mit Vrrgmant 0ra<f ^itiitil Ivfeimat offmlirtv » ,J v 1 crrat ’ «^.«rdlmncs <X boita ipforum acccptarc, 
bt\ nur Nra vcr^riMneot unftrnt i.kiuni <11 îrmvai qtôbt |w» lusctpcrc feu nob;s unidicarc quoitiodolibct non dcoca- 
bm .tUe bi<r ©a^/6tûcf< unb •Xturrl/ |ie: mib juin tu h.ttrn/ aJ . h P c conliliis , aux tins, & juvammi- 

tmb b.i| ;u tvlnhoi 111 aller btr ^ 3 i| ê al; fwor grftbnbtn fût/ bm operari pro vinbus, ut ipn PrtHctptr t 
eu olUo ®ct’crb/bq Istlra on^rr ^n^gcl bel vorgm.ttiten un* , ftwiU-s , Eimiium de Subditî una cum Terris, 
fju* 2 fc«rr;i .'yiiigrl iviuciltd' .111 N|ot vl'rif aehangril. -.Cvj DominiU , Hwcditaribus , l > oflciïïonibus,& boni» ont- 
fiu®ni:.|f /unb fin lu btfen irnbutgen g.ipql 61c erfraini ttifen nibus fub ipiis dt eorum Domini i< remaucant. Ita ta- 
iut/ bi srdvvT^m tu* brr iXot gruimtli* ber c'Wt $n 9 Iius* men, quod AhrJuaitjtui Aforju* ab ipfo Rcgc Bac- 
fl.it/ imier libetl «ttrimfn/ uni* bit ivlltn iPlaiini/ ^.itiff , lU . t , qui pro temporc fucrit, dr iplius Regn, Cçra-, 
Von iXofiUMl/ '.piU îUîttÇcT ! JÇrituv ^ Xrlinr von ?C*ineIt unb , K l fgjs Joco &r tcmpurc luscipiatur iu Fcudum, Et ipli 
veit iXugl'Cii.i/ bi burd' linfcr ’bm dlff ll <?igrl ni un- , Utrct B»/<ctru * , qui pro temporc fuciint , no< , H.xredes 
<0 bri'Nr ’P 1 ton^n* ût/boW t»ubn. ltub nir bi m= ^ Succeflèjrcs nollro» in ipfu ÀlarcbienatH 6c omnibus 
tfiiancr.i »*wrfoi imb Nr S\a i^nrinlt* b«r jlt ?ht:i» ipfius i ufibus & patincntüt, qux ad ipfum ab .ntiquo 

KLT/JSXÆ ' iïtXSSSl ffUSl ' LJdnncJ !» . V.»» *»««,, J “r° 

K-.1 mif<t '.il :m ■ I >;.r: ir' Mr i'»tjniniiKn tf mi M ‘.'* u:ll " cr dàtnûre, Mcm hoc idnn m ..lus uollfii U- 

(Olfflr.fjih.mm/ ItlH'iiM wrwnWlMlTitMfWiil. '<«■'>. "™luo dcOipcr ntn Aed mi. luçdiui cil 

« 1 / Stu< ' 2 Ht:tvT/ Sbnnu X<li*r unb ft>n:i<r von îXiUIkùu/ «■Xpreflüm. Et m cum calum , ubi dictait» Dam, khi» 
tefrmira .1116/ bu: mr b* N feu ienbingnr ^.-iwfl |«it/ tmb tir rmrem , litre de t , jr Sneufforcs ntfirw 

l'en N; ni 0 flûqnuur unb bttr* ^Bet n'illtn ber vori|enaiuai prof ita , alwquc Fiiicdibus leguunis imsculini Scxus. 
tnjifr ÎJnren irnvtT ^\n%Hu irm ait bifm XSrif qr- dcccdcrc contiugeret, quod tune diâurn ad 

|Kngr. i?rr û< v ifl «.tel* ®i*rrff 0 :l'Urt bn'utfinibunbm 3 .nr/ nos , Httredc*, dt Succcllorcs noltros Mat cbioitet Ma- 
imb iumuilvii bon nn unb toiv.minn j.nt an b<m nrdqlen taux effet légitimé deeolutum, ut in al ; i> Litcris defu- 
Suifldi :iai^ bisuèontaj <iU nun fîrjget ^uifunodeigeniu. , per traduis plenius clk expretfum, quas Lkcras in orn- 

I nibus fuis cuufulit , fcntcntii», tenotibus, de punâis 
j tient fcript* funt, iu fuo robore per omnia volumus 

rcma- 


DU DROIT DES GENS. St 


ANNO rem ancre, & ad ornnist A (ingala A eonim quodlibet, 
prout exprelfantur fuperius , obiervinda , Nos bonatide 
1 absque oinnî dolo, & in virtutc corporalîs Joraracmi 
prodiâi, de certa noflra feientia firmiter obligamus, 
Prafentium, fub riolîro majori pendent i Sigillo, Tdi ; - 
tnonlo Lneraram- Dotum Prag* , Anno Domùn 
M. CGC. LXX1. Indicrione 9. if. Calcnd.Maji. 


LXVIII. 

tf. Août- A L B E R T l Jrcbi - Fpiscopi Afâgdehargenjis , (3 
C A P! r u L 1 tuiidtm Ecclefiét Liler* , quitus 
profitent ur , qubd Vendit io Marcbionatûi Lulatiæ 
Magdeturgenfi Ecclefi * per Theodoricum 
Junior en Landgravium îbnringix fa fia , mm- 
qmm in ejftëlum rtalm fuerit dedu&a, 13 quU 
idem Marcbienntns légitimé à Marcbionibus 
Br a NDfcNl u R ge nsi b us per Caro* 
LtiM Rtgtm Bobemix, 13 ejusdem Regm Coro- 
nam fit tmtus \ Remnciantes in perpttuum omni 
impetitioni & afliuni in prxdiQo Manbionatu 
Lufariæ. Dat. Magdtburg. i n die /fJfumUonil 
Btattjf. Virginie G forte fie. 1 371. [Christ 
G o do f. Hofmannoî, in Appendice Di- 
plomat. & Documentor. Hillomm Lu&tix 
lllultrantium. Tom. IV. Scriptor. Luiaticor. 

, pag. 107. L v s 1 o , Teutfehes Rcichs- 
Archiv.Part.Spcc. Continuât. II. Abthcil. IV. 
Abfatz. II. in anhang von der LuuGtz. pag. 10. 
d'où l’on a tiré cette Pièce. J 


A Ecclefi* redirait, A donivit in integra m A complé- 
té. id circo pro nobit A Ecclefi* nofira Magdcbur- 
genfi, noftris Succeflbribns , ncc non omnibus & fia- 
guiis prclcntibus A futurit, quorum intcrc.dc poterie, 
coniiaeratb pnemiflis omnibus, A in examen ration» 
rité dcduâis, animo deliberato, diligeotique A fulctnni 
traâaru communiter , A fæpias inter nos, A in noflro 
Capitulo habito, noilris aiiuJotnfnus A Ecclefi* Mag- 
deburgcnli , MiniÜcrialibus & l'rivilcgiis rcccofilis, no- 
bis A oucceflbribu? noilris à quxllïonibus A vcxailoni- 
bus prscavere volentcs, rccognosrimus publicè pro* 
tellantes Concraélum prxrâtum.lTcut hoc «iatn ex prs- 
ccflis omnibus pcrfcCté coüigitur, nullius fore iimpli-' 
citer, ncc unqaam fullfe roboris, vigorit A ctücaci*. 
Nosquc Eccleliam Magdcburgcnfcm Predeccllorcs vd 
Succdlorcs nolfros quoscunque , nullum peniras ia 
Principatu , proprietate vel Damimia ALtribteuatéi Lu- 
fait* antediâî aliquod jus habere, habuilîè , (et) unquatn 
ex Contraâu hujuamodi code habere perperuis centpo- 
ribus adfutoris. Rctiuciciawcs exprcUè pro nobis A 
Ec défia Alngickurgenfi ptediâi A omnibus Succcllb- 
ribus noilris in perpétuant omoi iinpciiiioid.amdattoiii 
feu aâioni, quas adverlüS fupradictoi Darninum I sape- 
ras or em , utiùt Regem lieherui.t, Dusnmum A'enccsUstm 
ejui Filinm B f* onir Regem, <*tnm 4 lur e Jet & Sue- 
etffrrts. babem .v Re/rt 3 ip/ius Kegmi CersUet» , ra- 
tionc Principe :*? , marchiouatit A DomraH pridifio- 
rutn unquam facere vcl habere poûcmi», quocanqw 
ingenio, indicio, colore per Dos vcl per atios dircClè 
vel indireâc, tacite vcl expredè. in eundetn. 1» telü- 
moniom prstnidorum, noltrUA A CopituJi nodri Sigil- 
la prcl'cntibus luni appcnia. Lmum Alagdeèmrg Anno 
M. CGC. LXXI. ia die Adumpdonit Pcotiilim* 
Virgtais Gloriof*. 

LXIX. 


N O S Albertus pci gratis lànâ* Magdfburgcnfîs 
Ecclefi* Archiepiscopus, Germani* frimas, ncc 
non Hcrnmnus fræporitus, Gerhardus Decanus, & 
totum Capitulum ejusdem Magdcburgcnfis Ecclefi*. 
Notant facimus tcnorc prxlcntium umverfis., Licet à 
lotigts rctroaâis temponbus rccolcnds mc(nor>*,quoa- 
dam Penerabilij i» Cbrifla Peter Damant: Bure ter Jus 
pro tUltC Alagdeburg tu fit Epi trapus , Prudeeejfor uofler % 
quendam cmtiom* Contraélum cutn llluitri clar* rc- 
cordationis Domino Tbtoderic 9 Juniore , Tturiugiu 
L-itdtrnvio Orientait, 3 Lufatne AJ un tient pr* Demi- 
mio 3 Terra Marettonalns Lnfuiu ac eanradem perti- 
neutiis. pro quibusdam ccrtis pecunîis, fcx Millibus, 
vidslicet Marcharum Argenti feciflë A iniiflë dicatur. 
Tamcn conlideraittes A peninenter attendemes, quod 
Contrains cjusmodi ex acfcélu uotabiliumAccrtarum 
conditionum in ipfb notanter cxprclfarum, m cfièâum 
nun jium deduâus, neque rat ionabiliter confummaxus 
dlgooscitur, A prifertim quùd antediâus Laudrraviut 
Toeedorieut , Primcipa/nt 3 Deufinium AJanSunefus 
Lufaîiu prxdiâi, Divts quondam Regibus Romans 3 
Imperia fier» ad manus prcdiâorum Arcbi- Epiieopt , 
Succclfijrum e/u* , A Ecclcii* Magdcburgcnfis, jmllo 
unnuain tempore rclîgruvcrir , fient noc in forma Con- 
tracltls hujusmodi nomîtutim A fingularlter cil cipres- 
fum, eoenim, quod exindc prxdidus Archi-Episcuptiî 
PrasdeccJlbr nofter , Succdfircs fui, nos ipfi, A pr*- 
fata Magdcburgcnlis teelefia in polie tlîonein realem 
Priacipuûs A Dominii fupra diâi Marchionatûs nun- 
quam miflï furnus, ncc iplara adepri vel ejus guberna- 
tione tutitli quomodolibet, feu poriri. Perpcndcntes- 
que ratione prxriâ qualircr idem Marcbto Tteodoncuj 
Marchionatum prcdiâum, Marchionibus Hrandenbur* 
genfibus fupradiâi Landgrav» Tbeodoria legilïmis Suc- 
ceiroribus, A ejusdem Dom nii veris A quietis polfcs- 
for ibus cellerlt , nunc Sertuijftmut Priueept 3 Daminut, 
Dvmiuu 1 Car tint IV, Divtud fa trente Clemtutid R ama- 
n-or mm Imptraisr femPer Auguflnt 3 Baiemiu Rex , It~ 
lujhit Domiuuj tta/ier gratiofus, AJarcbioustum prx- 
diâum prxfcnre pis rccordationis quondam Démina 
Tbeodaru a Arebi- Episcep» ejusdem Ecclefi* immediato 
rnaflro Prudee effort , A de ejusdem feitu A confilio rite 
A rationabilttcr comparavenr , i?fj,-nquc tanquam Rex 
Bec mi a , ftü 3 luuflrt Priucipi Domina If'euretlao , 
Babemix Régi, et tu Fi Ha , Heeredibui 3 Suctefforfous \ 
/*■< Beèmix Regitm A ejusdem Re>ni Caron* judo j 
trenditiomc citulo vendicaverir, aul etiam ex fuperabtin- j 
dantc bcm’gnituis ipfius clementtt , né nos A Èttlefinm [ 
Mngdeturgenfem m perditione pecuniarum fcx mü- 
liam vidclicet Marcharum Argenti prsdiâanmi dlspett* 
dlo(c retmnere contingeret , licèt ad hoc facicndum [ 
non teoeretur , fupradicixs fix mille Méritai , nobis 
Ton. IE Part, t 


Ligue offenfvt (3 diftnftve entre Charles 
VIII. Roi de France 3 Robert Roi d'E- 
coffe , centre tJnglettrre. Donné au Château 
eTFJtnfourg U Offchre t $ 71 . [R ymer, 
Fcedera, Conyentiuncs , &c. Tom. VI. pag. 
696] 

R O beat, par la Grâce de Dieu, Roy d'Es- 
coce, (avoir lailbas a tout, prelens A a venir, 

que, 

Comme, entre les autres chofes, par les quelles les 
Roys régnent A Royautncs font gouvernes , conve- 
nable ebofe (bit A necclTàire que Princes s'alieot en- 
fetnble par lien d'Àn»itic A de (lied veuil lance , pour 
Tes grevanccs de ceulx, qui grever les vcallccu, plus 
ellbrceRKnt refraindre, A la Paix A transquilite d'eulx 
A de leurs Subgei plus paiiiblcmcm purebafli et A main- 
tenir. 

Nous, confiderans les Amitiés A Aliancea, Confé- 
dération* A Hicnvieullances, 

Qui . dr très long temps , ont elle contraiâes , gar- 
des, A maintenues entre le Roy de France , nôtre 
Coufin, A fes PredccelTeurs , A Nous, A 1101 Pre» 
decelTcurs , A noi Royaumes , Communautez A 
Subgei, 

Voullans d’icelles eftrc renouvelées , gardées, A 
fortifies. 

Avons avec le dit Roy de France, pour Lui, A (ês 
Hoirs, A Succellêurs, rraiéh'c A acordc , pour Nous, 
A iiox Hcirs t A Succédait* , par la maniéré qui s’en- 
fuit; c’eJl a/Iavoir, 

Que le Roy de France deflus dît, A fes Hoirs, A 
SuccciTcurs. Rovs de France, A Nous, noa Hoirs, 
A Succellêurs, Roys d’Escocc, les Communautés A 
Subgez des diz Royaulmes de France A d’Escoce, 
fotnmcs des maintenant , A ferons pour le temps a ve- 
nir, par lien de Union A Amitié, en bonne Foy lie» 
A obligiez cnfcmblc , A dorclcnavont ferons , don- 
rons, « procurerons Amour, Aide, Confêil, A Con- 
fort de tout, quanque Nous purrons, comme loiaulx 
Allies, les ungs aus autres. 

Et, pour ce que le Roy d* .Angleterre A les Prede- 
cdJeurs fe font fouventetbiz elforcies A pertes de gre- 
ver A dommagier, de tout leur povair, les dîzRoyaul- 
mc de France A d’Escoce, le dît Koy de France Cet 
Hoirs. A SucelTeors, Nous, not Hoirs, A Succfleur* 
fommes A ferons cnfembles lies A obligies pour re- 
iraindre A empefehier les grevanccs dcllus diâes, que, 
toutes fort. que le Roy de France delTusdit, fes Hoirs, 

A SucccUcors dcJfusdit» auront a faire de Aide ou de 
L Cor- 


Anno 

< 37 *. 


»8.oa. 


Google 



8 z. C OR PS' DIPLOMATI QV E 

Ann o Confeît, en temps de Paît ou de Guerre, contre le \ Hoirs, on Succeflours, fins le confemcment du dît ARM) 

k->y d' Angleterre , fc» Hoirs, ou Succlfours, 4 tes : RcA 1 de France, de tes Hoirs, on Suceflours, ou fans _ 

‘37 1 * Sul^r, Nous, i»û;. Huirs, & Sucefleurs deflusdiz, | ce qu’il, fon Royaume, 4 fes Communautés y forent 1 5' *• 

aiderons 4 cunfci lierons, en qoanque Nous pourrons, I comprins, fc aiuli uc eftoit que il uy vouliflcnt myc 

comme Joyau Is Alks , le dit Koy de France, fes cftre comprins : 

Hoirs, SuceliêUfS, & fes Communautés. Et pareillement ledit Roy de France, fes Hoirs, ou 

Fr auffi, fcmbiabletnent, toutes fois, que Nous, noz Suceflours, ne pourront prendre Trêves au Roy d* An- 
Hoirs, 4 Succllcuri, Roys d’Escocc , aurons afairc glcieirc, fes Hoirs, ou Succllours, fans le confente- 
d’ Aide oa de Confcil , en temps de Paix ou de Guerre, ment de Nous, de no* Hoirs , ou Suceflours , ou fims 
«outre le Roy d'Angleterre , fes Hoirs , les Suces- ce que Nous, nôtre Royaulme, 4 noz Communautés 
fours, & fes Subgiez , le Roy de France, A les Hoirs, y foions comprins, fe aiuli n’elloit que Nous, noz 
4 Sucefleurs deflusdits , aideront 4 confci lieront, en Hoirs, & Succflbuts, & Communauté* , ny voullis- 
quanque il pourront , comme loyauU Alies, Nous, lion* myc eflrc comprins. 

nui Hoirs, êc S uccflcurs , nôtre Royaume , 4 noz Itkm, que le dit Roy de France, fes Hoirs, & 
Communautés. Suceflours, ne pourront taire Paix ovec ce le Roy 

Item, fc Guerre eftoit meue, ou mouvoit, entre d'Angleterre, fes Hoirs, ou Sucefleurs, fans exprès 
le Roy de France, les Hoirs, 4 Sucefleurs deflusdites, confentement de nous, de noz Hoirs, ou Succeflcurs, 

4 le Roy d'Angleterre , fes Hoirs. 4 Sucefleurs, nous, ou fan* ce que Nous, nôtre Royaulme, 4 nor Com- 


nin Hoirs, 4 Sucefleurs dellusditz , ferons tenu* 4 munautes v foions comprins entièrement: 
obligiez a faite Guerre, déroute nôtre puiflance, au Fl euflï Nous, nos Hoirs, ou Suceflours, ne pour- 
dit Rov d’Angleterre , 4 fes Hoirs 4 SacdTeurs ou rons faire Paix ,ovec le Roy d’Angleterre, fes Hoirs, 
Koyaulmed’ Angleterre, fl tort comme de ladidtcGuer- ou Suceflours, fans exprès confentement du dit Roy 
res meue Nous, noz Hoirs, 4 Sucefleurs en ferons de France, de fes Hoirs, ou Suceflours, ou que il, « 
certiftics par Fscxipt fuffiraumcnt, ou par relacion cer- l'on Royaume, 4 fes Communautés y fuient comprins 
tainc, ou par renommee commune ; les Trêves toute- entièrement. 

vois , primes 4 pendans a prefent entre Nous 4 Je Roy lie»*, que, fc il avenott que nous allions de vie 
d’Angleterre, fi nées , ou par quelque manière anu lires, 3 trespaflement Cuis Lignée procrée de nôtre Corps, 4 
ou rompues par le fait des Ângloys. que débat feuft entre aucuns fur le Droit de la Suces- 

Et auffi le Roy de France, 4 fes Hoirs, & fes Su- Aon de l'Etirage de nôtre Royaulme d’Fscoce, en ce 
ccflêurs, Roys de France , feront tenu*, femblablc- } C3i le Roy de France, fes Hoirs, ou Succcifours des- 
ment . a faire Guerre, de toute lour Puiflance, au Roy ’ fuidfc , ne aideront aucune d’iceulx, ne par les leurs , 
d’Angleterre, fis Hoirs, & Sucefleurs, ou Royaulme i ne fouflrcront aidicr comment que fc foit; Mais feroit 
d’ Angleterre, li toll comme il fera ccrtiffic au dit Roy i faKIe la decilion de ce débat par les Prclas 4 autres 
dc_ France, fes Hoirs, 4 fcs Succcfleurs , que Guerre j Gratis de nôtre Royaume d’Etcoce félon les lx>ys, 
foit «mue entre Nous, noi Hoirs, 4 Sucefleurs, 4 Droiz, & Fflatus d’icclui; 4 celui, qui la plus grant 
le Roy d’Angleterre, fes Hoirs, ou Suceflours, coin- | & la plu» faine partie aprouveroit pour Roy, le dit Koy 
me dit fil, les Trêves toutevois deflus di&is linees, ou , de France, fcs Hoirs, & SucclTours le tendront auffi 
par quelques manière anullcs ou rompues par le fait pour Roy> 4 pour leur Alic 4 Confédéré, 
des Anglois comme dit efl. Er, fe aucun de fes Adverfaircs, par la Puiflance du 

Item, que le dit Roy de France, fcs Hoirs, 4 fcs R°y d’Angleterre, de fcs Hoirs, ou Suceflours, faf- 
Suce/fcurSj Roys de France, ne lailferont, ionlfre- foient Guerre contre ycelui, ainfi aprouve pour Roy, 
ront, ou fouflendront , par aucune voie, aucuns de ,e dit Rov de France, fes Hoirs, ou Succcflburs de 
leurs Subgcz faire ou donner aucun Aide, ou Confcil , toute leur Puiflance le fouflendront 4 deffendront con- 
ou faveur au dit Roy d’Angleterre, fcs Hoirs, ou Sa- ne fan dit Adver faire, 4 contre fcs Adhérons 4 ai- 
ccircurs, fes Alies, ou aidans, ne aler, ou dite en dans, fclon la fourme de l’Aliancc dcflusdlâc. 
aide, a gages, par quelque voie que fc foit, avec loy, Item, que celte Aliance fera ratiffic 4 conformée 
ou autre perfonne quelconque, qui foit Enncmy , Ad- de nôtre Saint Pcre le Happe: Et que le dit Roy de 
verliire, ou Rebelle de Nous, noz Hoirs, ou Suc- France, fcs Hoirs, ou Succflêurs, Nous, nor Hoirs, 
ccfleurs , nôtre Royaume, ou Communautés, ou ou Succflêurs ne ferons, ou procurerons, en appert ou 
Grief, Préjudice, ou Dommaigc de Nous, de nor en report, par Nous, ou par autre, Nous, nos Hoirs, 

Hoirs, 4 Suceflours , ou de nor Subgcr, 4 de nor de Suceflours, les Royaumes de France 4 d’Escoce, 
Communautés. ou nus Subgcr eflrc abfolx do ferment fait, ou a faire 

Et fcmblablcmcnt Nous, nor Hoirs, 4 Suceflours, fur certc Aliance tenir, garder, 4 parfaire, 
ne taillerons , foQrtmons, ou fourtendrons, par au eu- 1 Itbm, que, le le Saint Perc, de fa volcnte 4 de 
lie voie, aucuns de noz Subgcr faire, ou donner aucun . fan propre mouvement, ou par indition d’aucunes per- 
Aidc, Confcil, ou faveur au dit Roy d’Angleterre, les formes quclcunquc, vouloir abfoaldrc le dit Roy de 
Hoirs, ou Sucefleurs, fes Alies, ou Aidans, ne aler, ! France, Nous, ou nos Hoirs, 4 Suceflours , les dix 
ou crtre.cn Aide, a gages, ou làns gages, par quelque 1 Royaumes, ou Subgcz, du ferment deflusdit, ou ice- 
voic que ce foit, ovec lui, ou autre perfonne qûclcon- Ipi ferment «noter , le dit Roy de France, fcs Hoirs 4 
que, que fait Eunemv, Adverfairc, ou Rebelle du dit Succflêurs .Nous, nos Hoirs 4 Suceffcurs ne nierons, 

Koy de France, fcs Hoirs, ou Sucefleurs, fon Royaul- pourrons, ou devrons ulir. par aucune voye, du be- 
rne, ou fes Communautés, ou Grief, Préjudice, ou neficc de telle absolution ; Mais tendrons 4 garderons 
Dommage du Roy de France t les Hoirs, 4 Suceflours, loyaumcnt 4 entièrement celle Aliance en tou* poins, 
ou de les Subgcz 4 de fcs Communautés. fans fraude 4 mal engin, 4 fans jamais faire, ou dire 

Eric, apres inhibicton ou dcrt'enfe gencraumem fur aucun chofc au contraire, tour 4 ainfi corne celle 
ce forte, aucun des diz Royaumes de France 4 d’Es- abfolution ou adulation ne feuft onques Aude ou 
cocc peult élire trouve, qui ait fait, ou face le contrai- donnée. 

re, il fora prias 4 pugny comme Traifte 4 Rebelle Et routes les chofcs deflusdiâcs 4 chascune d’iccl- 
oontre fon Prince 4 fon Pais, Cuis en avoir gtace, fa- i les ? en tant comme elles pevent touchicr Nous, noz 
veur ou rcmitlion aucune. Hoirs , 4 Succeflcurs , Nous avons promis , 4 pro- 

I tïm, que les Adverûîres & notoirement Rebelles mettons en bonne foy, garder, tenir, 4 acomplir, 4 
du dit Roy de France , de fcs Hoirs. 4 Sucefleurs, 4 aiufi l’avons fait jurer, en la prefcncc du dit Roy 
de Nous, nos Hoirs, ou Suceflours, ou de noz de France, par nôtre amc 4 féal Coufin , Archc- 

Koyaulmcs, ne feront aucunement rcceuz ou recep- bault de Dentelas Chivalcr, en nôtre ame 4 aux Sains 

tes ^ en appert ou en rcpoft,dcdens le Royaulme ou Euvangillcs de nôtre Seigneur, pour ce corporellement 
les Seigneuries, l’un ou de l’autre, fl toll 4 dcslors touchées, 
ca avant que l’on en fora requis de l’autre ; mes garde- 

tons 4 procurerons, les ungs es antres, ledit Koy de Donne foobz nôtre Sec! . en nôtre Chartcl de E- 

F tance 4 Nous, 4 noz Hoirs, 4 Suceflours, l’On- dynbourch, le xxviii. jour du Mois d’Oâobrc, l’an 

ncur, Proufit, Droit, Privilèges, 4 Franchifcs l’un de grâce mil, CGC. LXX1. 4 de nôtre Règne le 
de l’autre, 4 de noz diz Hoirs 4 Suceflours, 4 en- premier, 
duirons 4 attrairons, de tout nôtre povair, noz Amis, 

Alies , 4 Adhcrcns a l’amonr 4 a l’aide l’une de l’an- L X X. 

tre, 4 de noz Hoirs 4 Succflôors , noz Royaumes 4 

Communautés, 4 le vitupéré, deshonnour, vil Icnnic, j... . . r T 171 

4 dommage l’un de l’autre empefeberons a noflre A/twrtfge ( 1 ) <TA M E ^depuis Comtt de Savoyt FIL * 

& . h”; 

9» N"», noi Hoir * , & SocdT«ir*, ne r , ) o r. i. <*«., i, t™, M Tul . r „ . 

pourrons prendre Trêves au Roy d Engletcrre , fcs fak U sztoye «a ooch*. 7 ra **T m 7 . Mai. 
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DU DROIT 

AnNO d* *»ar, Fth tF\ M k' VI. Comte de Savoy* > avec 
. Bonne deBerri, fille de Jean de Fran- 

ce Duc de Btrri , fait h 7. Mai [.S. 

Goiuienon, Hilloii e G 6 i 6 iiogli{Uc de la 
Mailbn de Sav^yc. Preuves, pag. i3f.] 

ht AWi« Demi ni , Amen. 

P Ar cert prêtent publique luinimnt fait tnanfftûc i 
tons: Que Pan de la Natûrlré de Noftre Seigneur 
M. CGC. X* XXII. le v 1 1 . jour de May : En ) 1 pre- 
fence de nous Jaque de MofltbcHûuc Clerc Cx Secré- 
taire de Tres-cxcelIent Prince Moolîear Jean Fils Roy 
de France, Duc de Berry <V «i’ Am agite , Contre 
Masoon, à de Antoine dvci on Clerc At Secrétaire de 1 
Trcs-excellent Prince de Moniteur Ami » Comie de 
Savoye, tous deux Notaires, A des cesmoius cr-des- i 
fous escripts ; PerfonilclK iH m eil.iiiiy iis ddksaus 
Moniteur le Duc de Berry -Terne partie, A ledit Mon- 
iteur le Comte de Savoye c’ autre partie : lec! les Partie» 
fachiins A advifés, lins fraude n’y barat, de & fur k- 
Traitté eii de contraire Mariage entre dm Fils Jmjit 
Memfiemr U Comte, (jf Al. K une IIonni Fille dn.ht 
Mottfitur U Duc, ont fait ailemblc les partons, pro- 
miflîoos 8t convenances c.k.- sk- ■ ûüvciit. }>• : 1 ■ : 
menr, que ledit Moniteur îc Cor: te r - ■ n.i.-r que i' û 1 
A prochaltera avec tout effort , que ledit Ame y Ion i ils 
prendra A Femme pour Mariage Madîte Dame Bonne, 
K Dieu A Sainte Ealifc »’y u\.i:d-.' :-.t , 1 t a». C M m- 
Iteur le Duc deflusdn promet que il fera A ptochatfita 
avec tout c.'Tàit , que Médite Dame ,l 5 omic fa Fille 
prendra en Mary & Espoux ledit Ainey. Et pour con- 
templation dudit Mariage , A entrucuemme d ire! , 
Moniteur le Duc deffusdit douta A donne aucir \tncy, 
en nom & caufc de Dot d( ta Fille, A pour tour ît 
Droit , partage A droiture qu'elle pourrait avoir é* 
biens Patcmaux, A Matcrnaux, cent mille francs d’or 
par une foy il payer audit Moniteur 1c Comte en nom 
dudit Amer Ion Fils à Bary-v aux :■■■ r.» 

«scripts. C'efl aflàvoir, I* jour qu’ils Sl-toni espoul , 
trente méUe francs d’or, & : ’e.-i apr-.-i -T :unprcr du 
jour dudit Mariage l’an révolu , djx mille frans , A di 
là en outre un château an c ; v mille frans , jusque* 
l’accomplrffcmcnt & ma» t de la Somme de cent 
mille traits dclTusdite. Item accordé, que au cas que 
ledit Moniteur le Duc yroit de vie 1 trespaffoment uns 
avoir Hoirs mafler desccndan s de . n : t r- voip* de 
loyal Mariage, ladite Madame Bonne fa I i c fi» Ih 
Hcririere en tout li elle efloir fVu I c , ! en avoir 
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fort propre corps & de loyal Mariage de ladite Madame AS’XO 
Bonne; en cdt cas Ton premier Fils, & tes autres des- 
cendum malles de lt»v , abites St fouffilàm de perforine * } • * * 
}*'■ 1 1: ! Viiic , a r --eut, eu tel A ivmlu.tb'c 

; Droit ,& ftrout Héritiers de Mondit Seigneur leÇom- 
I te, par La forme que tu(t ledit Amcy Ion Fils «il fui 
j en vie, comme deifus cil de dard. Item accortid'è/l 
j entre ladites Parties , A a voulu A coufooty ledit Mon- 
iteur le Comte, que au cas que ledit Amry fun Fila 
i*Oii Cl- il.- .1 tn j'.tilcirti ::t, M.nliic Dame Ui.iiik- la 
Femme 1 venir loit douée, & l’y cmifriiuc cq Douaire 
dix mille francs d‘or de revenue etascitn an en Juiiica 
6 e Sdguoric , non comptés ne compris ChaUcaux & 

For ter ci Pc», en revenue de Terre , par telle condition 
& manière , que Madîte Dame Bonne ne prendra ne 
recevra à came dudit Douaire , s’il n'nvcncijt tané 
comme Mondk Seigneur le Comte qui cil à pref.nt 
vivra, fors tant feulement iîx mille francs de revenue 
par an par la manière qoe delTus ; & luy a!l<î de vie à 
treJpairemcdt , au cas ou elle fiirvîvroir, elle prendra 
& recevra entièrement les dix mille francs ddliisdkcs 
pat la fourme devant ditte ; lequel Douaire uu cas que 
dclTus laaallii en & fur la Terre <!c Fuucigny; à an 
cas aülly quc ladite Terre de Foucfgny ne vaudront lors 
dix mil francs de revenue de Doiî aûc comme dit ell , 
ledit Mon liée r le Comte veut, •ojiK-!,; à- pioniet . p.r 
luy A fcsSucccllêuts,lupplir&a(r]gncr ce qui foudroit, 
en te for les Terres ft lieux pins prochain* de la Terre 
de Fouclgny : Et dudit Douaire fc ic cas avenoft, M> 
ditre Dame Bonne fera foy A Homacc à Mrmdu Sei- 
gneur le Comte de Savovc qui cil i prêtent; Et ley allé 
ac vie à trcSpalîrinetit , Ivladite l> 3 ii<c Bonne le rccon- 
noiftra tant leukmeni a tenir de Fié, Souveraineté 4 c 
Rctfort de cl-Iy qui lira Comte par k- tetnp, fans luy 
faire foy ne Hommage. IteJn qire s’il atenok que ledit 
Amcy alatl de vie j trespallêmait fans avoir Entans 
malle*, descendant de ton propre corps A de ladite 
Madame Bonne là Femme, ou rtuilcs desccndan* des 
malles, A qu’ils turtient une Filfc tant feulement j k- 
d»t Moniicur le Comte veut A confcnt, que luy ou fes 
Heritier* feront tenus de donner «n Mariage du ii«i 
propre à ladite Fille cent mil francs p-our une fois , ou- 
tre le Droit quelle atrroit és cent nulle francs donnés 
en Mariage i ladite Madame lionne lit Muv: Et au 
cas qu’îl y auroit plüiîcurs Fille», 1 ^ prcmkrc aura en 
Mariage fur les bien* dudit Monsieur le Comte loban- 
te mille francs pour une fois, outre le Diuîi que elle 
autoit au Dot A é* autres biens de lad'te Madaisic Bon- 
ne & Mere; & fera tenu ledit Morilîctir le- Comte de 
marier les autres Filles lllo» fôfl <Ji;ir;Afotirtam lésai- 
res Filles ûtodi contentes & exclulès de tous k-s biens 


plu üeurs elle héritera félon fa portion tant 1i ‘cfr-em . 
ce en quor >1 la peut hériter. ait! < .1- te M i- 
dame la DuchelTc Mère de l.i ii 1 Ma •..> •. . ■ -n . u 
tic vie à trespalTcmcnt faas ■ - mal- de ! n i-'irp», 
ladite Dame Bonne fera fa HerMierc, en tôt t li «I 
clîüir feule, & li elles cftoicur plufieurs l-iliei, fri 111 fa 
portion qqi luy pourruit A de-- r m avenir 1^' • k 11c ■- 
bre des Filles. Item accorde il entre Icsdîtes Fart . 

«Il desduît en paci, que Mon. ir Sii : !c Corne , 

fait & confumé ledit Mariage l'.-ra A dcsliv rera .1 - 
dit Arney fon Fils pour tettit lors dlat. tant Terre 
qui vaudra feize mille frans ■ tweuue par an. Cl ... 
tiaux A Fortctcffci non coi; 

feize mil le francs par la manin : deri e -m , 

luy feront uflts A affignés en î Timtc de Br- • : V .m 
cas qoe ladite Terre ne fcroit ■< .■ . b; i 

plus luy fera affis A afiigné fur • ... ferre de Mandat 
Seigneur Fc Comte au plus près de BrelT. Ircrn que 
pour caufc anfli A contempla: iudi; M.j: 

Moffieur le Comte voudra À cou K i- 

fent déjà par exprès, que led : : .je s i- ■ 

Fils foit fnn Heritier Comte de /• 
dudlc Moniteur le Comte, A ;ri M-. riant»;-, 

Tharcmaife, Beugeys, Valbo , Kc. . . 

A Dombes, avec les Rentes, Y Hues. Hm 
bleifcs, Fiés, Homagrt , Rîcr . -, - . I ; nies, J mis. ' 
dfâions, mères A mixtes Impr So . l 

ions, A toutes autres chofcs qui l’ont dedans lesditcv , 


, Parentaux de Mondit Seigneur le Comte. Jti-iiiclî ac- 
cordé A Convenu Ctlire kvütcs Tanks , pat CVinvefiau- 
I ce* A Pacrions expreircs, que au Cas que ledit Amcy 
| îroît de vie à trespaffemetit ; Ladite Madame Bonne fur- 

I visant, A que reiïîtutîoii de Dor aurolt temps A Heu; 
ledit Monficilr Je Comte ou frs Heritiers \ SttcCcfîcurs 
feront tenus de rcllitucr a Aladîte Daine B- une ou à 
les Heritiers, lesdits «ntl mil le franc» donnés par elle 
j ai Mariage comme dit vit . le payé axoiem i-lk , A au- 
trement ce ‘tus' pave m [croit , à lêrunlnbres reroïc* 
qtl’sl aura cité pué : Et au ca* que ladite Datnc Bonne 
koit de vie i rrvspalTcîlleiit Guis Hoirs dcxcepdajjs de 
: Ion t'ojfS, ledit Àlonlieur Te iVmhk on frs Heritiers 
! U n>n« tctiiis de rendre ce que de liidin* Somme de- cent 
: mille rran* aura t-ilé payé aux Hoirs c'e inadiru IHui- 
ne, on \ ec*v qtiî anrnnt caulè dVFie. item al accor- 
[ dé que ledit M ou fiai r le Duc garni» Indue Madame 
1 Bonne, A ledit Monficur k- < «mue la em'oinlera fr-|njt 
; fon Ell-« LvsqucMes l'.ict'ouv A ConrejiaiaCe» ainfi 
r'jitv*, Jesdits .VÎcflkurS le Due de F J crry A Comte de 
I Savuyr, tint promis A juré par leurs loytwx Sercmcns 
1 fur le* STiict» Evangile* duruiéx A prrltér curporale» 
ment, A fvr l’obligation de coût leur-, biens, A for la 
foy de leur* corps baillée de Tisn i Taxitre: À ptnrr le 
' foire plut a plein, Mondit Seigneur ic Due promet de 
' paye* audit Moniicur le Comte, ntl nom de Amcy fou 
! h il» i B-'g'é, la Somme de cchf nilfcf ItîWi* deHusdits 
, aux ti-rmcs cilablvs : A a donné ledit Monirinrr le Duc 


Terres, appartenan* & pooer i..T; Moulin:: pour ladite Somme eu rleigv>, A fiances, c’eft alla- 

le Comte pour caufc d’icc|k ,: . V auiîy les . & soir, I rcs-evcellcnt Prince À ion fieu r Jean Cur.rc 

Hommages, Souverainetés, A Relions de» Ruons, d’Armîgnae, Médire Jean de J.i Perl* mue Vicomte 
qui tiennent Fié* A doyvent H01 Ht Mou fient •; \um»y, M ( 1 jt« Guillaume de Iknirbn , Kaiaoddc 

le Comte ; A pourtant fc tic: Ira . conte r ledit Rrcq oks, V^efian 1 . -m u.'i- , Ellii n du Far, 
Amey fon Fils, referré la bonne vnuloiité A liheraliié fîuichart de Marie*, Orrxlfcft; Mefiircs Lierre de 
de Mondit Seigneur le Comte. Item accorde A son- Crac Chancelier de mondit Seigneur do Berry, A fni- 
vena entre lesdites Parties, que au cas ne • : 'une. banr Seigneur du Pcfonltt. Et 1 fl! d’autre . ;-rù ledit 
iroit de vie i trcspatlcment , le lit Ma ‘icur le Comte Moniicur le Comte, do ce pour la rdlih t on des Ht* 
liirvivant, A aurivit Eiifans malks, uu ou plulicun de 1 eau mille fruv-s donnés en Mariage, A pour ' lit 
Tom. II. Pa RT. t. Li Douaire 
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84 CORPS DIP 

AnNO «tendre fie entériner, baille fit donne en plei- 

. ‘ gci île fusdit Monüeur le Comte d’Arroignac, Mcliîre 

1^71» Philibert de la Baume, Guillaume de Ou '.amont, Gas- 
part de Mont tiayuur , Olenlkrt , \ Humbert Seigneur 
de Kromentet, Escuycr. Lesquelles pleines fie fiau- 
ers ,j>icicus de confe nui», c’eÜ alIâvoir,ceai de Mou- 
dit Seigneur le Duc, Se chascun d'eux par foy fie par le 
mut, de leur lionne volonté , TA* fraude ne barat, fc 
font couflitués 4: cltablyj fiances 4c plciges de la Som- 
me de cent mille Iran* fusdits , au ca» que mondic 
Seigneur le Duc defaudroit é* payemens d’icclîc Som- 
me % aux termes cltablys, de ce en les mains de mon- 
da Seigneur le Comte prefent & recevant ; fie oui pro- 
mis Irîdîts Plciges de taire les payemens de ladite Som- 
me du cent mille traits , aux termes & lieux deffusdits, 
on venir perfonnellcmcnt à Bourg en Urelle, eu ce I y 
lieuyenir Hodages continuellement, & dudit lieu don 
partir fans congié de mondic Seigneur de Savoye, ou 
de Ton certain Me liage, jusque* à ce uuc ledit Mon- 
lieur le Comte foit pleinement payé des Sommes dcucs, 
fit feront tenus venir ifs dits Huilages. Cdl aflavoir. 
Moniteur le Comte d’Armignac dedans deux moys 
prochains, après ce qu’il en fera requis par ledit Mon- 
fieur le Comte de Savose, ou par fon certain Meflâge, 
ou y envoyer quatre Chevaliers •, Et tous les autres 
Plciges dudit MonlieuV le Doc dedans un movs pro- 
chain, apres ce que eux en feront rcuuis: fie Ictnbla- 
blcmcnt lesdits plciges fit fiances dudit Moulicur le 
Comte, fie un chascun d’iccux pat le tout , de leurs 
bonnes volontés fans barat ou contrainte, ont promis 
fit juré par les foys de leurs corps fie fur l’obligation de 
tous leurs biens, de tendre fie rciliturr à MaditeDamc, 
ou à ceux qui auront caufc d’elle, ledit Dot décent 
mille franc, ou ce qui eu fera payé audit Moniteur le 
Comte, & ar.ili de faire allcoir fie alfigncr à elle le 
Douaire deflusdit à l'y donné par ledit Monfieur le 
Comte : Et ont aulîî promis fie juré , de faire tenir fit ac- 
complir les chofcs fusdîte», ou d'aller tenir Hollaecs 
en leurs propres perfonnes en la Ville de Mascon, c «rit 
affaroir , un mois prochain apres ce que par mondit 
Seigneur le Duc ou ion certain Mdlâge, eu feront re- 
quis, & là tenir Hortages, & de li non partir fans li- 
ce ice dudit Monfieur le Duc : Se Ce Menue Philibert 
de !a Baume dertusdit ne pauvoh ou vuuloit tenir les- 
dits Huilages , que il y puiffe envoyer un Chevalier 
CwiSnnt qui illcc tiendra lesdits Holtages, pour St en 
Itoin de luy , par la manière que délias. En testnoin 
desquelles chofcs, fie pour ce que elles foient fermes & 
diables 1 toulîours, Nous Duc de Berry, & Comte 
de Savoyc dclfusdits , avons fait mettre à ’ c’cfl prefent 
Infiniment nos grands Seaux, fie ont ellé laites fit don- 
néc%ces choies a Valence fur le Kosnc en la Mailon 
de la Berierie il l'Enfcigne de l'Image de Saind Geor- 
ge, l’an « jour que deflus: Prefens à ce Mclüre Jaque 
Loup Chambellans, Guillaume de Guilay, Jcotfroy 
de GermoU-s Maillres d’Hollel de mondit Seigneur le 
Dur, Guichard de Sure, Chevaliers, Col as Meugnin, 
fie Guillaume Seguin Secrétaires de mondit Seigneur le 
Duc , tesmoius à ce appelés. H'gnS de Üokijis. 


LXXI. 

tj. Mai. Lu do vt ci HungariiC lit Polonia Régit Uter* , 
quibus y pro ft ,/tu Conjuge Elisauetiia (3 
Stutefioribui fuit y promût il , nunquam ad Regnu m 
Bob a nia &? Principal ut ejutdem Regni afpirare , 
lue fjttrmquam ex SuMi/is Regum Bobemi a in pro- 
teEltoncm C3 fubjeilionem recipere. Dat. in IViffe- 
grad in Feflo SantU Trinitatis 1371 . [Bal- 
b ini Miscclkncoi. Hilloricor. RegniBohe- 
mixDccad. I. Libr. VIII. EpiOolar. Epill.XI. 
• pag. ipj. Lu n ig, Teuüchcs Rcichs-Ar- 
cluv. Part. Spcc. Continuai. I. Abeheil. I. Ab- 
l’au III. von Schlcficn. pag. 318. d'où l'on a 
tire cette Piccc. ] 

N CH Ludovicus Dei Gratia Rer Hungarix, Dal- 
matix, Polonia: &c. Notum facimus univcrlis 
quibus interrit , vel interefle poterit in futurum, per 
prxfcntcs; quod ob f-ngularcm inicmx charitatis ardo- 
tem, que» Seremjfimn* ac Inrielijfimum Principe»! {3* 
Domtnmn , Dominnm Caralnm HS. Romani Imperii / en*. 
per Angnfium & Boemia Regem lllnflrem , Strtmjji- 
Mom Principe * , Dominant Elifabetb Roman or um Im- 


lomatiq.ue 

perat icem StÜotmi* Rt’tntm Sororem ne 11 ram, & 11- A NVn 
luttrem <u MêÊ*ifUmm Principe* Dontinum H'eucri- 
Un* Bat mix Rejet» prxfn Demim Irnftrnmit Filmm, 1*72, 
ne lllnflrtt Principe 1 , Dtntinot ‘foanncm , 'Jtdocnm J 
ejm Primogenitnin , Alarebionci Dominai Terra Mo- 
ravie I iatrcs noltros charitfimos, ^eterosque Eilii» fie 
Hxredcs ipforum , pin fraternoque linceritatis telo 
complcdimur iplis, animo deliberato, non per trrorcm 
nut irnprovide, fed maturo Prineipum Eeclcliafticorum 
fit Sxculariuin,Comitum, Baronum fie Nobilium nos- 
trorum fidcllum acccdcntc coulilio, fie ex certa noltra 
feientu , ptoi nobis ac Sertnijjtma Principe Domina Elt- 
fiibetb conforte nojlra cbarijfims, flmnraria , Polonia , 
Dedmntix l£c. Rejina, née non Hxredibnt , ILereÀnm 
Haredibki , fs* Suc eeff orient nn/frit Hun? aria. Polonia, 
Dalmasia, fije. Regibus in perpetuum proinilimus, fit 
promittimus bona tidc, dolo fie fraudibus quibuslibct 
piocul motis, fit fub co Juratnenro corporali quod nos 
fit prrdïfta Domina confort nollra charitlima Regina 
Hungarix fuper lignum viviôc» Crucis, fie lu per Dei 
Eyangeüa in manus Kcrcrcodi in Chrillo F’atris Domi- 
ni Jvnnnii Pacnareba Alexandnui , Apoltolicx Sedis 
Legsti, prallitimus, quod tam nos quam cadem Do- 
mina Regina, Haredet U SncceJJ'ara nofin , nunquam 
nos , vel Hxrcdcs nollri fie Hzrcduin Hxrcdcs fie Suc- 
ccflorcs afpirare dclscmus, ncc vulumus ad vcndican- 
dum, aut ufarpaodam nolsi», vel iplis, aut aticui ex 
nobis Regnnm JUemia, Principal ns fen Principes , ont 
Pralatos Etclefiaflicat fivt fecnLcrei. Et (igninter fpe- 
CÎrice fie ex pr elfe cjusdem Regm fit Caron a Boemia 
Principes , Principal m & Due ai ni videlicet H'ratisla- 
via , Snidnicir , _7 onrenfit , M unjlerkergeufit , Ligni - 
cenfit , Bregeufit , Ohmctnfii, Glognienfis , ij? Crajjii, 
Seganenfti , Oppolienfn , f alcbenbtrgtnfis , Slnlilzenfis , 
Toejfmenfu . katibonenfu , £3* Oppavtx , Kaslenfii , By- 
toueufu , Stinavia, & Car en fi s , née non Mar ihivN.it ns 
Moravia , Lu fat il Budilfincnfis fie Garhcenfii , feu altos 
corum quoscunque Principatms , Dncatns , T errai , Ha- 
mines, Dommta, CiVitotei , Cajlra , feu quaslibet per- 
tinentias corum communiter St divilim, in gcncre feu 
in fpccie, lïve in Boemia , Moravia , Silefia , Polonia, 

Saxonia, Bivoria, Frantonia, feu alias ubicunque lo- 
coriim ciiltane , vel ad vendicanduin feu ufutp&ndum 
nobis quascunquc vel alicujus corum mmt, granitias, 
gades leu terminos aur Jura, libertates, pernoentias, 
confuetudines , vel obfcrvantias , qux , feu quas ad 
prxfcns tenent, habent, fie poilïdcnt, feu Authorc Do- 
mino adipisci, habcrc, ecncre, obtïncrc vel pofliderc 
poterunc. aut debebuut , quomodolibet, in luturum; 

Scu ctiam quxcunque alia ad ipfos quovis modo fpec- 
tantia, ubirunque lita, qux non funt nominatim inclu- 
ft prxfentibus, etiamfi talia forent, de quibus hic ticri 
deberet vel poiret metuio fpccialis. Et in cuin cafum,Jî 
hujusinodi corum Priucipei,Priucipatui,Dniatui,Dncer, 

Comités, Baronet, Nohtlei , Milites , Cives , Cnilatei, 

Oppida , Cajlra , ant Univerfitatei terra Jeu Domine 1 , 
uut corum aliquis, vel atiqui fe vola otarie, feu l'pontc, 
libère oft'errent. orferre vcllent, vel quovis modo de- 
liberarcnt, fubdere , lubjiccre , Vel olfcrxe, quod ex 
nunc, prout ex tune, promittimus fie fpondemus, pro 
nobis fie omnibus fie lingulis fupiadiétis fub Juramemo 
fie hdc prxfatis, talcs vel talcin nullatcnus alfumere, 
rccipere, feu aliquatenus acccptare, quibuscunquc ad- 
inventionibus ingeo io vel colore quxlïtis- in cujus rei 
trilimonium wxllntcs nollrx Majcllatis fie cjusdem 
Domine Refîna , confortis nollrx charilfimx Sigilli* 
authcnticis fimplicibus appenlione juffimus communiri. 

Datum in IViJJegrad in Fcfto fanas Trinitatis Anna 
Domini M. CCC. LXXli. 


LXXII. * 

Ligue ofenfive 13 difenfive entre Edou a r d III. ip. Juin. 
Roi d' Angleterre (3 Jean Duc de Bretagne , 
conclue à IVtjlmunutr le 19. Juillet 1371. • 
f R y m e r, l’ cédera, Conventiones, &c.Tom. 
Vt-Pg-7îS] 

A PeRPHTUELE REMEMBRANCe ET ME- 
MOIRE. 

Conue chofe foit a toutï, par la tenur du ccfle En- 
denture, qui, 

Par l’advis fie meure delîberacion de Grantx, No- 
blex, fie Sages, du Counfai! de, 1 reshaute Priucc, 
Tresnoblc Seigneur, Monlieur Edward, par la grâce 
de Dieu, Roi de France fit d’Englctcrre, 

Par monttrint les grantx amours , affeÊlion fit bicn- 
veuUiatui 
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DU DROIT DES GENS. 
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AnNO veu,,i » ntl rtjf Otl» «rtc, picea font, & ferront toutdis, 
a l’aide de Dieu, par entre Je dit Roy, A, Noble A 
I j 7 I* PoMknce Seigneur, Meilleur Johan Duc de JJrctaign , 
Countede Mouorfort, fou Fiix, 

Ycelu Duc, 

Recordant frefehemenr Jet rrcsgrant* honur* , aides, 
bfeufditcs, de baumes, les qtiiel* Fis ad luvient refleu 
du dit Rot fou Pierc, tant corne il elloit meîndre d’age, 
& en fa pritnere Norcture, corne autrement) jusqcs au 
parc I o» de l'avancement de tout fon F Hat, 

Et délirant, a tout fon poair, purfuire en bien leu- 
rres, dcl'ctlat, honur, profit, A quitte du dit Koy 
fon Pierc, & pur lui faire plclir fi avant corne fa pois- 
fance t'entent , A corne tenu* y e(l par fine natu- 
rcsce , 

Entre, lui Noble Seigneur , Johan Sire de Nevilt 
Seneschal dcl Houfiiel le dit Rot d’Englcrcrrc, A Sire 
Thomas de Mclburn Clianoîgn de l’Eglifc de Ni- 
chole, 

Procureurs des avant d à Seigneurs, Roi A Duc, a 
faire A parfourmer toutes les choies aval cscriptz, 
Aiarnz foufitlantz Poair, licorne compris cil en cer- 
teines diverles Lettres, (caliez de* Seal* de* dit* Sei- 
gneur* Roi & Duc, dont la tenur cil au dcFTouz en- 
corporcï , 

A l’onur de Dieu, A en afforcesnent des Alliances, 
n’adgaircs faites entre les fusdit* Seignurs Roi A Duc, 
quietc & repos des Subgiez de l’un A de l’autre, 

Tretcs, purparles, A accordes font les chofes qui 
s'enfuient ; c’dlaJIavoir , 


leurs Hoirs , A Enfant*, A Ici Hoirs des dit* Enfant* , A»». 
A tout* leur Subgiez avantdin . clchiuronr A cinpc*- 
chcront, coumriilerrom A dcflourberont , de parolo 1 27 J* 
A de tait, A a tout leur leal poair, lan* fraude A faux ^ 


Qui les dit* Seignurs, Roi A Duc, leur* Hein, & 
Enfant* , i liant* & descendant* des Corps de l’un A 
de l’autre & leurs Hcirs, nec* A a naillre, tout* leur 
Suiviez, A les Subgiez de leur dit* Enfant* & de leur 
Hoirs, ferront toatz jourstmis , a perpétuité, bons, 
vrais, tcals, A entiers Amys & Alliez, 

Et garderont, nuiu tendront & fullendront li uns les 
autres, par Terre, & par Mier, de Corps , de Biens, 
& d’Ami», & de toutes leurs feus & poilEmcc , en tou 
tes leurs nccelOtccs, encontre toux A covers tout*, qui 
purront vivre ou morir, de quielconquc Ellar ou Pois- 
fanec q’ils (oient, fuis forsprîfe de nulle Parfone du 
Mounde, qui desore, en aucun temps a venir, fc vou- 
dra 3 (forcer , ou s’alforceroit de porter, movoir, ou 
faire Guerre, Domage, Préjudice, Vilenie, ou G're- 
Vance aucune, par quelconque manière, ne par quicl- 
conque caufc.ou occafion, a les Parfone* des dit* Sci- 
gnurs, Roi ou Duc, ou a leurs Hoirs, ou Enfant*, 
ou les Hoirs de leurs Enfant* , leur Terres, Pâlis, ou 
Lieux , Ou a leur Subgiez quilconqc* , neez ou a nais- 
tre,fan* faire en aucune temps, l’un Scignur vers l’au- 
tre, defaut aucun, ne allcggcr ou oppofêr exception, 
cxcufacion, ne e.Toine a rencountre des dites Allian- 
ce*, faut' tant qui, a toute* le* fuir*, qui l’une Partie 
aura mdlicr de l'autre, Pen aura regard, de bone foy, 
& fan* inatveife eu eoverrurc, a les neceUeres afaires , 
occapacions , A charges qui l’un ou l’autre de* dit* 
Seignurs, Roi ou Duc, covcndra neceifaircinent fiip- 
porter A (outfrir, au temps lors currant, pur la defeit- 
fe A falvatïon de leurs Paiis A Subgie* A rccovercr 
de leurs Droitures, couutrc leur* Eucmys , prcfeiu* 
ou a venir. 

Et, par my certes Alliances , tout* les Subgiez, de 

J uielque crtat ou condition q’ils foient , des avamditz 
eux Seignurs, Roi ou Duc, de leur Hoirs, A de leur 
dirz Emanez, & de les Hoirs de leur Enfant*, pour- 
ront franchement , feorcment, A pailibleincnt , par 
Terre, A psr Mier, entrccoinuncr, A entreconverfer, 
paücr, reporter, fcjo'jrner, A demourer. 

Et les Marchant* marchander A amesner leur Mar- 
chandises en tout* les Port*, Havcues, Paiis, ou Lieux 
de chcscun des dit* Seignurs , A hors d’ycculx, les 
uns a le* autres, A ailleurs, toutesfait* A tanicfoitz 
qu’il leur plcrra, par paiam les Devoir* A Curtumcs , a 
l’un les A a l’autre, (an* Guerre, note , coutcncion, 
ne débat faire, mener, exciter, ne movoir, 

Er ycculx ferront toutdi* lurtenuz, recuillez, aidez, 
trctc* , desmenez , refrcschcz , A comtortex , d’une 
cortec A d’autre , tout autfi amiablement A pailiblc- 
menc corne en leur Paiis propre dire le purroient, 
fcrroie.it, ou deveroient, A corne en temps parte de 
bone Paix, 

La quielc chofc ferra notifie A publie es Paiis A 
Scigniures, de l’un le* A de l’autre, le pluis toile qui 
faire fc pourra, A au temps qui (cmblcra bon ou cx- 
pedicme a les avantdin deux Scigniures, Roi A Duc, 
a fin qui la choie (bit le plus overtement conue. 

I t em, qui les avamditz Seignurs , Roi A Duc, A 


mal engin , A corne bous, vrais, A lealx Amis A Al- 
lie* faire le devront, l’un A l’autre, tour le mil , do- 
niagc, A vilenie qui en aucune temps pourra ou devra 
avenir a l'un les ou a l'autre, A de ce ferront haflcivc- 
tnern garnir, avifer, A (avoir l’un .1 l'autre, par Ter- 
re, A par Mier, par M cirages. Lettres, A autrement, 
par la meilleure A pluis hallie manière , qui faire le 
porront, par aucune voie de Moundr. 

Item, Accorde cil, par entre les Procureurs de- 
vantditz, es nouns qui dcllus, qui en toutes les Tue- 
ves, Abllincnces, Pati* , 'ou Socfffanccs de Guerre, 
Paix , ou Accordances quielconquc* , 

Qui fe ferront ou prendront parc titre le dit Roi, fes 
Hoirs, fes Enfant*, A les Hoirs de leur Enfauti, A 
Subgiez, leurs Paiis, A Sdgnu ries. lu sd tx, d’une Part, 
ovesque leur Encmys, mal-veulliantz , ou Adverfaircs 
de France, aad’aillcurs, qui ja font , ou fenont en 
apres , de l’o^p part , 

Le dit Duc , fes Hcirs , A fes Enfant* , A lour Hoirs, 
A Subgiez, Paiis, A Seigntures, avantdit* ferront cx- 
prellcmcnt compris, A leurs Houurs, Ertaitz, Droi- 
tures, Scignuries, Jurisdidions, Nobksces, Franchi- 
fes, Liberté* , Polldllons, A tout leur Filât, en tou- 
tes chofc* , Calvez, gardez, A referve* aulli entière- 
ment corne ils unqcs furent en temps partes, A corne 
en temps de leur Predecelfours , A par auticle maniéré 
I corne les dit*, Roi, les Hoir*, ou Enfant* , voudront 
avoir fait, ou auront, pur leurs propres faites 00 bu- 
foignez , 

Et qui le dit Roi, fci Hoirs, Enfant*, A leur Hoirs, 
le dit Duc, fes Hoirs, Enfant* , A leur Hoirs, A Sub- 

f icz, Paiis, Seignuries, A Droitures, lusdii*. tout- 
itz, garderont, aideront, lurtendront , & mainten- 
dront, par toutes les voies rcfonable» A honertez q’ils 
fauront ou purrout, encontre touz leur Encmys, Mal- 
veulIantz,ou Adverfaircs quielconques, prclenxz, on 
a venir. 

Et, femblablcmenr.en toutes les Trîeves, Abrtinen- 
ces,Pat«,ou Soclffances de Guerre, Paix , ou Accor- 
dances quielconques. 

Qui le ferront ou prendront parentre le dit Duc , fes 
Hoits, fes Enfant*, leur Hoir», leur Paiis, A Scignu- 
ries, A Subgiez , Audits , d’une part , ovesque leur 
Eucmys, Mal-vcullantz, ou Adverfaircs , quclconqc* 
qui ja font, ou en apres ferront, d’autre part, 

Le dit Roi de France A d’Engletcrrc, les Hoirs, 
leur Enfant*, A les Hoirs de leur Enfant* , A leur 
Pays, Seignuries, Droitures, A Subgiez quietconqes, 
ferront exprrllcment compris. A leurs Honurs,Ëllarz, 
Droitures. Scigniure*, JmisdiéFons, Noblesccs ,Fran- 
c hiles, Libertce* , Kcgalies, Polfcrtions, Pays, Snb- 

S ici , A Droitures, A tout leur Filât , en toutes cho- 
cs, falvecs, gardées , A rcfervocs suffi entièrement 
corne ils unqcs feurent en temps partez, A corne en 
temps des Progenitours du dit Roi. A par autiele ma- 
niéré cornes les avantdit* Duc, fes Hoirs, ou Enfant*, 
ou les Hoirs de* dit* Entant*, voudront «voir fait, ou 
auront, en leu propre fait ou bofoigne. 

Et oui le dit Duc, fes Hoirs, Enfant* , A Subgiei, 

A les Hoirs de fes Enfant*, a tout* jours, garderont, 
aideront, fullendront, A maintendronr le die Roi, fes 
Hoirs, Enfant*, A les Hoirs de fe* Enfant* , leurs 
Droitures, Subgiez, Paiis, A Seignuries fusditz, par 
toute* les voies rcfonable* A honeliw q’il* favcr<i«t ou 
pourront, cncountrc touz leur Encmys , Mal-vcul- 
liantz , ou Adverfaircs quielconques , prefenu , ou a 
venir 

Item, ne ferront déformais , en aucun temps , 
feientement receptez , refrefehez , aide*, couofaJlIez, 
confortez, ne favorez, en l’un Pati* ne en l’autre, par 
aucune coverture, Jcs Adverfaircs, Malveulliaritt , ou 
Encmys, privez, ou appertr*, de l’un Seignur ne de 
l’autre , (oient ils de leur Paiis ou de l'autre, ou de 
quielconquc autre Paiis , Nacion , ou condiclon q’ils 
(oient, fan* aucune fonprile ou exception de Parfon, 
ne de Lieu : 

Ne ycculx Encmys, MalvculJianfi, ne Adrerfaires 
(beflert fdennement palier, fcjoorncr , ne demourer en 
l’un Paiis ne en l’autre, par quielconques caufe ou oc- 
calion qui ce fuir; mes tout* les Encmys, Malvcul- 
liantl , ou Advetfaires de* dits Roi ou Duc, ertoianu 
ia hors des Paiis de l’un ou de l’autre, ferront tan toit, 
reelmenl A de fait , comandcz , chargez, tmonrilez, 

A ajournez de retourner , vers leur Paiis, Air peine de 
Corps, de Biens. A d’Eritages, A de tout autre cholè 
L 3 q’ils 
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AnNÛ q’ils porront forfalre curas leur Scignur , ftu»z plus 

t taire domage, par quelconque manière, fur l’on Pur- 

1 rie, ne lur l’aune, & fans doncr aide , counfail , ou 

confort . a les Enernys de ditz Roi ou Duc i A , s’ils 
ne vouldrcnt a ce obéir, en ticu cas, ils ferront des- 
lor* baftoiz ,exiici, A forjuggez de leur dit Paits , Biens, 
A Héritages , fana espoir de retour. 

I r l u , cil accorde qi , fi tant foit qui le Roi , en 
fa propre parfonc, alaft en France, fur lès Enemys il- 
locqes. le dit Duc lui accompagnera A irra , en fa 
propre parfonc, ovesque milles Hommes d'Armeî, as 
Gages du dit Roi, de e LX. Francs par An, par ches- 
cuiî au feur, A por le rat du temps qui les ditz milles 
’ Hommes d’ Armes lou rji «iront avec Roi hors du Faits 
de Hretaign : 

Mais, fc le Roi ne patte, en fa parfonc, mai* enrôle 
fesGenti.de par delà, pur grever l'es Enemys, ù ferront 
mes mes les Gentz, qui enfi lerrout en voycz.de l’eurc q’ils 
vendront vers le Pails de Hretaign , bonement A amiable- 
mentresceuz,recui!lez, A rcce'ptez esChatteuz, Fortc- 
resccs. Villes, & antres Lieux du dit Dua A illocqcs, 
A ai Heurs, par tout fa poittanccA Setgn®, en amiable 
manière tretez , rcfrcfcticz, vitailkl, A confortez , a leurs 
despens , a toutes les foîtz,A par tout le temps, q’ils y 
vendront, ferront, ou demourront: 

Et le dit Duc ordeinera, porchaicra, & fera, de tout 
fa poilfance, fam mal cngvn, A Endura fes Gentz de 
Subgin, fanz dcllourbcr ou ernpefcheinent aucun, a 
toutes les foitz qui leur plcrra alcr, a l’etifbrccmcnt 
de* avamdirz Gens du Roi, pur guerroier & grever, par 
tout de quicu pan que mcaltz leur fcmbler», les Éne- 
mys du dit Roi, a plus grand de hattic Esploit de la 
Guerre, 

Et celle Article, ovesque les autres paramount , il 
ferra aufli publier par toute fa Terre de bretaign, A le 
plus toil qui bonement taire le poura. 

Toutes tbitt les ditx Gemz du Roi, partant? ou de- 
morantz ou dit Faits de Bretaign, auront leur Vitaflle 
& Vivres, par paiant ent rcfonablcment les prit, ou 
valeur, A le pluis aliè nent A a melndre damage qui 
faire fc poura fur les Subgicz , vrais obciilàntz de dit 
Duc, tenants fa partie; Et, fi aucuns l'oient trovez 
fllocqes. bilan tz la contraire, la puuilTement dVulx 
appartiendra au dit Duc; appeliez routdirz ccula, qui 
pur le dît Roi a ce ferront députez A ordcinci. 

Et, par fcmblablc inanerc , ferront puniz les Gentz 
du dit Duc, fetonc le quantité du tnetfaite, fi aucuns 
d’eulx fiaient trotez faiûmtz Grief ou Domage aucun a 
les Gentz du Roi avantdir. 

Item, cil accorde qui le dit Roi cnvoîera , vers 
Bictaîgn, troiscentz Hotmnes d’Armes, A trofseentz 
Archers, a les propres despenfes, A jusque* a tant 
q’ils foient arrivez en la Terre de ürctaigne, A dcslor* 
ils ferront tantoft paicz des propres gages A despens du 
dit Duc. 

Item, cil accorde qui, par caufe des Alliances & 
Covcnanccs avantditz, le dit Roi donrra au dit Duc la 
Countec de Ridiemund , a tenir du Roi A de fc* Hoirs 
pat Humage lige, A par les aunciens fcrviccs , eut duez 
A accullumcz, avoir en Heritage au dit Duc , A a Ma- 
dame Johanne fa Compuigne, A a les Hoirs du corps 
le dit Duc engendrez , ov«qne les Fees, Advoefons, 
Hommes , Hommages , ValTalx , Tenant?. , Rek-ft , .Ser- 
vices, Retentes, A Devoirs, Boys, Marreys, Pefehe- 
rics, Mulyn», Chartealx, Forterdres, A toutes autres 
Appartenances A Appcndenccs, par maniéré A fournie 
qui l'en fauta meulz ordeiuer. 

E^, par caufe de» dites Alliances, A par manière A 
fourme corne le fait le requiert, le dit Roi lui donrra 
ce q’cfl Marche entre bretaign A Poitou , a tenir a li , 
& a fes Hoir* de fon corps, engendrez, fêul A pnr Te 
tout referve A retenu au dit Roi , A a fes Hoir* , la 
deelaracion des boundes, A aufTi la Soverainte A le 
Refort de ladite Marche, par fourme A maniéré q’ils 
ettoient, en temps paifex, «us Rois A a la Coronne de 
France. 

Et. neantmeins, acquictcra le dit Roi au dit Duc, 
par fes Lettres fouffifantes, de quant que il pourra de- 
mander a Li, A a fes Hoirs, ou autres quelconques, 
a caufe de la relie d’une grotte Somme , en la quides 
mesme le Duc cttoit obligez au dit Roi par fes lettres 
obligatoires, ou par autre" caufe ou enchclbn quelcon- 
que ( faut l’cffcâ de celles ) les quittes Lettres A tou- 
tes autres, «‘aucunes l'oient trovez,lui lcrront rendue?. 
A rebâti les. 

lTt.y, aura ledit Duc de boncs Lettres parricule- 
re*, contenantes qui, ou cas qui aucun des .Snbglcz le 
dit Duc lievent ou rebellent encontre lui, ou foient 
aidann ou adhciedanu as Enemys ou Advertàvei , eu' 


O M A T 1Q_U E, 

anpiert ou en covcrt, des ditz Roi ou Duc, ou de leur A N NO 
Hoirs, ou Enfanta, en France, ou ailleurs, qutclque - 
part q’il lost , encontre b tour me des ditz Alliances, 1 J' 
en ticu cas le dit Duc n’cncourge aucune forfaiture 
vers le dit Roi ; mais les punira A ferra punir par li , A 
par les OlFtccrs, A Minimes, par leur Corps A Héri- 
tages, A par toutes les autres rnanim qui faire pourra, 

A Ji lemblrra bon, pur garder les ditz Alliances , lànr. 
blâme, rcproevc,ou offcnle aucune avoir n’en eucour- 
rier devers le dit Roi par celle caufe, en aucune temps 
a venir, non obibntes aucunes paroles contrcrcs com- 
prîtes e* Alliances avantdîtcs. 

Et fcmblables Lettres aura le Roi, pur la partie, du 
Duc avantdit. 

Toutes les quleles choies A cheseune d'ycellcs le» 
avantdîtcs Procureurs , A chcscun pur fa partie, ont, 
par leur lcrcmentz A foys, jurez, promy*, en cove- 
nanciez l’un a l’autre, es N ou ns A Ames de leur Sei- 
gnufs, A par force de leur PoiUànce; 

Et por ce iis font obligez leur ditz Seigneurs, A leur 
Hoirs, Terres, Pâtis, Lieux , Seignurfes, Subiiex, A 
biens quidconques , prefentz, A a venir, a tenir, gar- 
dir, entériner, A accomplir, de point en point, leal- 
ment A de bone foy, A fanz fraude,. A umz mal cn- 
gyn, A fanz dire, allegger, ne purpouter, en Jugge- 
incnt, ne deh(*rs, railiblement, ne cxprclfemenr , aucu- 
ne chofe a rencontre, en aucune temps a venir. 

Et les ditz Procureurs ferront leur leal diligence qui 
mesmes les Alliances A Covcnanccs , en toutz leur 
pointz A articles, en foubttance, A par les dites cau- 
fts, corne elles touchent les Parties de leurs Seignurs, 
les avantditz Seignurs, Roy A Duc, pur eulx, leur 
Hoirs, A Enfamz, A le» Hoirs de leur Enfantz , toutz 
leur Subgîcz, Terres, Palis, A Lieux avantditz, accor- 
deront, pallcront, ferront , A rcnovcllcront en leur pro- 
pres parfonc*, promèneront A jureront a les tenir, a 
parpetuire, envers toutz A countre tout, licorne dciius 
clt efeript, par leurs foys A fcrcmcntz, A par Lettre* 
defoutz leur grantz lcrJx, A ycelles envoleront A fer- 
ront bailler l’un a l’autre , a plus toit qui faire fc pour- 
ra bonement. par aucune manière; Et autrement tout 
ceft prefent Accord , A quantqnc compris eft en ycelly, 
l'oit tenu por nul A de nul valeur, vîgeur, ne fermeté, 
ne ne pourra obligier l’une Partie vers l’autre, ne por- 
ter préjudice, vfleine, ne domage, en aucun point, 
pur temps a venir, a aucun des deux Seignurs, Roi ou 
Duc avantditz. 

Les tenurs de b Poirtance des Procureurs avantditz 
cy ampres , de mot a mot, s’enfuir, 

E i> w a a » , par la grâce de Dieu , Roi de France A 
d’Engletcrrc, A Scignur d’îrbund, a ttoflrc chcrc A 
féal , Johan Sognur de Nevii! , Scncfchal de noflrc 
Houftel , Salutz. 

Confiant! de vettre fen, loialte.A discrétion, don- 
nons a vous auélorite, plein poair, A mandement es- 
pccial , par la tenur de nos prefentes Lettres , de trai- 
ter, accorder, prendre, A rcsccvoir, 

Por Nous, A por noz Hoirs A Enfanrz,AIcsHoir* 

A Enfanta de leur corps descendant!, noz Subgiez, A 
les leurs , d’une part , 

Et, noflre trcschere A tTesame Filz, Johan Due d* 

Bretaign, Comte de Montfort, les Hoirs A Enfantz, 
de leur corps itlantz, A leur Hoirs, Enfantz, A Sub- 
gtez, d’autre part. 

Les Seignurres , Terres, A Paris , A Lieux d’une 
coutlce A d’autre i 

Boucs, fermes, A perprtueles Alliances envers tout 
A countre rouz . de quelque Ettat ou Poilfance q’ils 
foient, en b meilturc matière, fourme, rcnurc, ou e\- 
prcflîon des paroles, que ferra ou pourra dire devife 
ou ordeinc par l'advis de noltre Counfail, ovesque l’ac- 
cord du Procureur A Députe por b partie de noflrc 
dh trcschcrc Filiale Duc, 

Et ycelles Alliances, ovesque toutes autre* pointz, 
choies. A articles louchant! celle macire, en la mi- 
nière A fourme qui accordez ou palTr? ferront , atteu- 
rcr, atîbrcïer, A alfermer par boncs obligacions, fere- 
memes, A lèurtes, lidx que pourra fouffirc. 

Et de promettre, en l'aime de Nov.$, en bo ne fo- 
d’Armes A de Genolescc, A en Parole de Roy, tou- 
tes fes dites chofes, qui euiï, comc dit cfl, es nom* 
qui dciius, A por noftre partie, ferront traites , accor- 
des, pris, ou resccucs , tenir A avoir fermes A cftables, 
a pcrpduite, envers touz A countre toux, qui porront 
vivre ou motir, a tout noflrc leal poair, A ftnz «ani- 
mais venir a l'encoatrc j 

Et 
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ANNO P fwwW *i fcœblabJcment, que y celles choies 

toutes, en fourme A manière fusdites, nous terrons dit 
137i* rotor filerons en itoflrc propre parfont, en cas qui, 
noûrediiFilz, le Duc Jfcelles choies mules aura agréa- 
bles, A les face A renovellc, pareillement A fcuibla- 
ble.nvnt , eu fa propre parfone, A por lia pairie. 

Et de faire, expédier, & exécuter toutes autres cho- 
fes , qui font ou dire pourront necelfcrs ou profitables 
en tien cas, fuppolc qui plus efpccbl Mandement ai 
ferroit requis. 

Don. par tcsmoigttancc de noflrc Granr Seal , a nos- 
rrc Palais de Weftm. le primer jour de Juy», l'an de 
grâce mille, troisccntz, foisant A dousze, de de noz 
Règnes, de France trente A trois , A d’Englcrcrrc 
q narrant de lis- 

Par le Roy itf fan Confetl. 


J Ehan Duc de Orctaignc de Courue de Montfbrd , 
feifuns favoir a touz , qui nous avons ordicîene A 
cllabty. A, par ces présentez , ordeignons A efïablis- 
fons , noflrc bien amc Clerc , Thomas de Metburn , 
nollre Procureur, Avenir, A Mcflîgicr cfpccial , quant 
• treites A acorder ou, nollre très- redoute Seigneur de 
Fier, le Roy d’Engleterre, fur ccrtdns Articles , des 
quex en avons charge noftre dit Clerc, taunt par bou- 
che, quant par Lettre Gxlc de nollre prive Jsecl A 
Signet , touchant le fait du dit Trcîte , 

A quelc nollre Clerc avons donne a donnons plein 
Pourr , & Mandement cfpccial , de ceo faire, en le ma- 
ncrc S comme nous luy avons charge , 

Et promettons, en bouc foy, d’avoir & tenir ferme 
A diable, tout qoanqcz nollre dit Clerc accordera, A 
fera, fur ceftcz, pour Nous, & pour noz Hêtres de 
nollre corps , procurez. 

Don. en nollre Chaftel de Aulrey fout nnflre prive 
Secl A Signet , le xxv. jour de Feverer, l’An mille, 
troisccntz , luxante A onze. 

Eu pajfe far le Dus. 

En resmoignance des quides chofes les Procureurs 
ddTusditz a celles Endenturcs ont tnys A appofez entre- 
changeablcnicm leur Scali. 

Ce fu fait en la Chapelle Roiale de Weftm. le xix- 
jour du Moys de Juyl, l’An de grâce mil le, troisccntz, 
luisante A dousze, 

Prefenu , 

En le faifant le tontes les chofes fuseferiptz, 

Mejjttmr Jabam Kuyvet , Chancellicr, 

Et Niebol C errer , Gardein de Privée Seal, 

Du Roi d’Englctcrre: 

Richard Je Rover fer , Arccdeacrc de Nichole, 

'Joban Je Hrmielte *, Arccdeacrc de Sudbury en 
l’Esglife de Norwicz : 

B non Je Stopeltou, 

Robert Je 7 tye , 

Et William Je Bruyt , 

Chivalers : 

7 bham Filz Nie bile Esquicr ; 

Et tout plein des autres Chivalers, Clers, A Esquiers, 
Tesinoigncs en toutes les chofes avantditz. 

Et Jet» Joban Je Braniettre , Clerc de la Diocife de 
Norwicz, pfcr les auâoritcz du Pape A de l’Emperour 
Notaire Publique, por ce qui je fui prefent fur le fai- 
fant des chofes avantdires, A les viz A oyz cnlî cflrc 
faitz par les Procureurs^ avantditz , les jour A Lieux 
avantüicz , ovesque les Tesmoigns , A Alaiftre William 
Je 'Tyrmgton Notaire Publique, je les ai fait cscrivrc 
A mis en ccfte poublique fourme, en évidence A tes- 
moignance de chofes avantditz , 

Approvant la rafurc faite ddTus en les paroles, Je 
jtnr du Moys Je Jul. 

B . R. 

Approvant l'enterline, fauf PeffeS de ttfiet. 

Et aufti la rafure, en la vinmme line, es compter 

moulant. 

B. R. 


Sentent i * , per Rtmanorum Imper alorem Caro- 
LtiM IV. centra Gai. eatium P’icartum 
Medtolam , tjf ejus remplîtes tanquam invafores 
Terrarum Stars Ramons EccUfss, ij reos Cri - 
mini s letjt t Majtflatis , Ut a. ®uâ rüi omnibus 
& fingulis fuis privilégia , prst minent iis (jj gra- 
tis prtvautur , a! que in kannunt decUrantur. 
JJatum Prags anno 1 $7». ludiiliont X. tertio 
Nouas jfstgufli. [ Pièce authentique , tirée 
des Archives Royales de Air Lu Rcgillre 
V. V.] 

K AroluS Qtr A R I US Ac. UniverliSjA linguli» 
Regibus, Pnneipibus, Elcdoribus Impcrii ,Eeclc- 
lialtiris A Sccularibus, Ducibus, Marchiombus, Co- 
raltfous , Earonibus . Nobifîbus , Jodidbos , Civibua 
juratis, A Univcriiiaribus Rrenurum, Prinriparuum, 
Ducatuum, Marchionatuum, Cximitatuum, Provinda* 
rum, Civitatum, quoi, A qux Sacri Jmpcrii latitudo 
complcfürur , fidelibus fuis diledis gratiam luam, A 
omise bonum. Liect aliàs nobili Galcatîo de Vice- 
comîtibus Mediolanl Ac. pro Imp«iali Maeftate noflra 
General» Vicario, eumdem Vicariatum Civitatum prar- 
fatarum , A aliorum Loconim , A Terrarum noftra 
conimiferit Imperialis Scrcritas fub certis tenoribos 
Liucrarum, quas defuper crogavimus , fperando quod 
latitudine beneficiorum , que fibi impendimus , ejus 
ergà no«, A Sacrum imperium deberet augeri devotio, 
ut tant6 rideliùs noftros, A ejusdem Impcrii profeque- 
retur honores, quantb fe intclllgem amplioribus Im- 
perialis Magniliccmie beneficiis prxrvcniri i Ipfcramen, 
velue aspis lurda, grarirudinis aures obturant, tanto- 
rum bcncficiorum oblitus A iramcmor,quæ fibi, A fuo 
Genitorl Dints Hcnrichus quondam Komanorum ün- 
perator Auguftas Avus nofter impcndîr,_ A earam,que 
de Magnîhccntia noftra noscitor reccpili'e, in coniemn- 
tum Maeflaiis Cæfare*, irreverenti animo, A impodi- 
! co conatu tim talc Galeaz , qnim colligati, adheren- 
' tes, complice in hac parte, A lequaces ejusdem ità 
1 notoriè, A publiée, quod nullft potcll tcrgiverfaiione 
edari, Sacrolanélaiii Romanam Eeelelîam , A ejo» 
l'cmis, cujus, ex Dignitate Cefarea nobis eft celitus 
atttibura defenlio hoftifiter audrnt invadere, A ejusdem 
Ecclefis colligatos, complices , adhérente! , fidèles, 
eonimquel erras démolie inné cotidiana femper învade- 
rc per le , A alios , A invadere, moleftare , perturbarc non 
cellâm advcrlus cam Paccm.qux inter prirfatam Sanc- 
tam Romanam Eeelefïam , coiligaros , adhircnrcs, 
complices, A fautorcs,& fidcles ipfius ab uni, A eum- 
dem Galcatnim, colligatos, adhérentes, fequaces, A 
fautores iplîns parte ab altéra traâata , conclula, A 
noftra inrerpofitioac firmata, Aconlîrn.ata fore dignos- 
crtur, de dircéto veniemes , quam plurimas otj'eniioncs, 
t£t injurias , guerras , d^inpna,deprxdationes, A invalïoues 
indelinenter intulcrunt, A indignante animo intcire quo- 
tidiè non verentur eidt-m Sanax Matri Eeelefî*, Terris, 

& collrgatis, adhxrrnribus, A fautoribus fideübus ejus- 
dem in noftram , A Sacri Romam Impcrii, (icur prxmîfî- 
mus , Itrcvcrentiam , A contcmptum, prefatim cum fibi. 

A cuicumque lideli cunlfct . A conftarc debear,quod ad 
nos pertineat Iibertatum , A jurium Ecclefix Romans de- 
fenlio antcdidx,A tamen idem Galeaz, colligatique. & 
adhérentes , fequaces , A fautores fai pridem ad rcquili- 
tionem, A monlrionem Venerabilis Lamperti Argenti- 
nenfis Epîscopi. quem ad cosdcm , A ad quemlibet eo- 
rumdcm ex hac caufi accuratê transmiferat imperîalif 
noftra Scrcnitas, à diâis otfenfionibus, txdris A drs- 
pendiis, invalionibus , molriiiis, rapinis,gucm's fanâx 
Romans Ecclefix colligarontm, adhxrcntium, A fau- 
torum, fideliumque iplius rclîpîscere nolucrunt, quam- 
vis ex parte noftrx Maeflatis per eumdem Episcopum 
caritativo , A patenta li afieélu rcquifiti, propter quod 
idemÀrgcntincnfisEpiscopus atiâuritate fpecâli, quam 
à nobis acceperat , ccrtum Procurât or cm llaruit, qui 
prxfiuum Galeacium , ncc non pratfàtos , A fingutos 
colligati», adhzrentcs, complices , fcquacesque fuos 
in hac parte peremptoriè , A ad noilri citarct perfona- 
lern prxfentîam, fuper hiis omnibus, A aliis coràrn 
noftrx Maeflatis præfcntia infri traita dierum fpa- 
tiumidie fad* Ckationis continué cornputandorum ad 
certain diem,qu* quidem fuit prima dics Apriliiqperfo- 
nallccr, ac peremptorié in certoLoco in diâaCitatione 
compreheulo, cumparetcnt responfuros coram nobis , A 
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curaror nictu, qui cadit in Viruni conftantvni, non au* 
dcns diâi Gibdii fcquacium, culligatorum, adh*- 
rcntium, faumrumquc iplius perforaient adirc prefeti- 
tia:n , manifritam corum tynutnidcm, poientiam, 4 
malitiam metucudo, proptcr quod, quciiudmodum à 
nobis fpccialcm potclUtem acccpcrar, in Locis tim vi- 
eillis pupitre, fie multorum Tcltiroomo,vidclic« in Ci- 
vitaïc Muiÿjj, qux cft lmperiatis , 4 vicina I aris, 
quas dciinct idem Galcaz , 4 iplius in hac parte com- 
plices , femuces , adhircntes, arque fautores fupradifli, 
publicè , & peremptoriè , 4 pcrtonalitcr citavit cosdcm 
allcgataros, 4 oftenfuros coram nobis, (i aliquam ra- 
tionabilem cauùm, aut eolorem habent inprxmilfis, 
4 rcccpturos fuper cisdcm tàm notoriis, 4 manifeftis 
cxcelTîbus à nobis jullitix debitum complemcntum, 4 
fpecialitcr vifuros, 4 audicuros privationem Vicarta- 
luum, quos tenent à nobis, 4 Sacro Impaio, Tcrra- 
rum, 4 Civitarum, 4 aliorum quorumeumque Loco- 
rum, 4 omnium privilcgiorum, libcrtatum, & itnmu- 
nitarum, honorum , pocclhuum quorutncumqucj 4 
quocumque nominc nuncopenrur, cujus quidein Cita- 
tionis publicatio tim publiée in dicta Civirate Mutina 
fada extitit.ut impuiTibile fucri(,4 fit Citationem eam- 
dem Galcaz prædiâo , cjusquccolligatis , adhxrcmi- 
bns, fequacibus, 4 fautoribus fupraaièiis aliquatenus 
occultari, quin lata divulgationc multorum ad corum 
notitiam pmeniret, dando nihilominus cisdcm in vc- 
niendo, ftando, 4 redeundo ad noilram Imperialem 
Sercniuicin pa omues Terras noftras , 4 Sacri Impc- 
rii , fidcliuinquc nolirorum , Ipondcntes , 4 promiticu- 
tes cisdcm proindè de falvo, 4 fecuro condudu, 4 
comitiva fuâicicnti usque ad noftri przfcmiam, 4 in 
ftando , 4 revertendo usque ad Terras Tuas, fi, 4 
quando fuilîcinus rcquiliti, pro ui in Lûteris diâx Ci- 
utiunis, 4 impcrialis Potcliatis exprellè diâo Nuntto 
noilro Argcntincnfi Episcopo pleniüs continaur. Vc- 
rum quia idem Galcaz , colligati 7 adJsxrentes, compli- 
ces, 4 fequaccs iplius In alEgnatis fibi Loco, 4 tenni- 
no non comparucrunt , ut debebant, Procuratorc ge- 
nerali noftrx Curiæ dîâi Galcatii , colligatorum, ad- 
hxrcotium, fcquadum, fautorumque ejusdem contu- 
maciam evidentem coram nobis accuGmte. Pro Tribu- 
naii fedentes in Civitate nolira Pragcnfi , qui tucrat lo- 
cus ad coniparcndum cisdcm palonatucr , 4 peremp- 
toric in dicta Citationc afljgnatus ,affillcntibus nobis II- 
lultri Wcnzcfiao Bocmii Rege Filio noftro , Vene- 
rabili Johaurfe Archicpiscopo Xloguntincitli, 4 IlluJiri 
Wcnzcfiao Duce Saxomx Eleaoribus Imperii , 4 
aliorum Ptincipum , Frxlatorum , Comitum , atquc 
Batonum multitudine copiofa , cutndem Galcazium, 
colligatos, adhxrcntcs, fequaccs, tautoresque ipiius 
extri fores noftri Palatii pet loca diverfa lollicitudinc 
Magifiri Curix nültrs,juxtà Impcrialis Àudientix cou- 
fuetudincm vocari, 4 inquiii tecimus diligenter, qui 
cum per fc, aur per Procuratorcm Iceitimum mrnin:è 
comparere ctiraircnt, inobedientid tali corumdcm rite 
pcnlati, cumdcm Galcaciam, complices, colligatos, 
adhxrcntcs, fequaccs, 4 fiutorcs lupradiâos contu- 
maces pronunciamus, 4 per Vajerabilem Johanner» 
Olomucenfcm Episcopum Canccnariutn nofirum rnan- 
damus eumdcin Galcacium , complices, colligatos, 
adhxrcntcs , 4 fequaccs ejusdem In hac parte contu- 
maces publicè numiari, pro ut idem Canccllarius, nos- 
trum exequendo maudatum , ibidem , 4 in nofiri prx- 
fcittii cosdcm contumaces publicè pronunttavit, 4 de- 
nuntiavit,4 quamvis, tali corumdcm eontumacia pos- 
centc, advcrfïu cosdcm fuper hujusmcxsî caufa, 4 tàin 
notants eorunvdcin exccfiibus noltra Macllas potuillct , 

4 procedcrc debuilfct , tamen de lupcrabundanti uraiia. 


Cumque dictâ die fccuirai inenfis Julii nos in Civitate 
Colouicnli Iinperiali «une 8gœnnis,diâusquc Galcaz, 
luiquc in hac pajtc colligati, adhærentcj 4 fequaccs 
prxfatî, ucc per te, ncc per Procuratorcm, aut Nun- 
clurn iuum coram nobis comparere curaflcnt, quamvis 
iplum in portis Hosptcii. fit Falatii, in quo tune In Co- 
lonie habitahamus pa Magittrum Curie nollrx, ut rit 
moris, cosdcm, fi ibidem adeifent , cvocari fcciflcmus 
diligenter, fedentes pro Tribunal!, & affiilcntibus no- 
bis Venaabilibus Johanne Moguminenfi , Eridcrico 
Colonienfi Archiepiscopis . 4 Illutlre, 4 Magnifico 
Wcnzcfiao Rege Bue mix, tlcâoribus bacri Imperii, 4 
Gulielmo Duce Juliaccnfi, Hrincipibus, 4 aliis nolhis 
Imperii Sacri Contitibus, Nobilibus, Raronibos, 4 fi- 
dclibus, ipfus abfentes , exigeme Jullicia, reputarimui 
contumaces, adhuc tamen de Cxlarex picrans démen- 
ti!), diâi Galeazii, fuotumque colligatorum, compli- 
cum, adhcrentium , fauiorum , 4 tcquacium proter- 
viam, 4 contumadam lupportintcs , cosdcm per Edic- 
tum publicum, ut eft moris nollrx Camerx, citavimus 
perfonalitcr, 4 peremptoriè ad prirnatn dicm inllantis 
mcnlis Augulli, vel.fi ilia fetiata cifet, ad immediatè ti- 
quemem, ubicumqnc nos infrà Gemuniam tune adcHe 
contingeret, 4 perfonalitcr , 4 peremptoriè comparere 
corim nobis curarent, quem cisdcm peremptoriè as* 
fignavimus corain nobis, omni dilationc, exeufatione, 
4 occafionc quibuslioet procul rnotis, lu per molciliis, 
dampnis , injuriis , 4 ûxvaiîonibus tàm notoriis, 4 
etiam manilellis, quodnolll, ut prxmilTum eft, valc- 
rent tergiverfacione cclarl, qu*, 4 quos præfatus Ga- 
lcaz, colligati, complices j adhxrcntcs, 4 fequaccs 
ejusdem in hàc parte prefatt in mulrîs advcrfùs Paeem 
nrmarain, 4 per cos juratam inique venientes, ddem 
banâx Romanx Ecclclis, 4 colligatis, adhxrcntibus, 
fidelibus, 4 fautoribus, ac Terris b forum pedem in- 
tulerunt, 4 inférant quotidic, 4 lufcrre non defilluut, 
onmimode responfuri, cxcufacionctn , feu coloracio- 
nem fui reatus, fi quam haberent, oftenfuri ibidem; 
alioquûi , non obftantc corumdcm abfcmil, advcrfùs 
cosdcm, juxtà impcrialis noftrx Ctuix Leges 4 ap- 
jwobatas coufuetudmcs, fine quavis dilaciotic,adScnten- 
tiam vcllemus procedcrc, prout juftitia, 4 reatus ejus- 
dem praritas exigir,4 ut exteris tranlcat in excmplum, 
ex officio noftro fuper tàm noturiis, & evidentibus ex- 
ccflibus ad privactonem Vicariatuum, honorum, liber- 
tatuin, prxcmincntlarutn , privilcgiorum, 4 alias pa- 
nas legales, 4 confuctudinarias, 4 arbitrarias, ut pr*- 
milFum cil, proccdcndo, cujus Citacionis teuorcm,quo 
minus ignoramiam dtèlus Galcaz, diâiquc complices, 
adhxrcntcs , colligati , 4 fequaccs ejusdem poflent 
practcndcre, in valvis port arum noftrarujjinundavimus 
atfigendum , dando nihilomînus cisdcm in veniendo, 
(lando, 4 redeundo lccuritaicm Imperialem per omises 
Terras noftras, 4 Sacri Imperii, ipondcntes, 4 pro- 
miucntcs cisdcm de fccuro condudu fccurifiimc provi- 
dm-, ipfit verù, ncc aliquo ipforum, in ultimo ret- 
mîno peremptorio prxnotato non comparentibus in Cf- 
vitatc noftra Pragcnfi Regui üoemix ubi tune dcvcnc- 
nunus, Procuratorc nqftr* Cuti® genaali prefente, & 
inobcdicntîam, ac contumaciam jam trinam prefato- 
rum icorum acculante, pro Tribonali fedentes, affis- 
tentibut nobis llluftri Wenzeslao Rege Boemix Nato 
noftro, 4 Sacri Imperii Eleâorc, & aliis Prindpibus, 
Prclatis , Comitibus, Baronîbus, 4 Proccrum multi- 
tudinc copiofa, ipfum Galcacium, ncc non valitorcs, 
complices, colligatos, fequaccs, 4 adhxrcntcs iplius 
in hac parte contumaces, rebelles, hoftesqtic noftros , 
4 Rripublicx, 4 rcos Lsfc Majeftatis tri mi ne pro- 


tunc procclfus ipfos diftulimus ad ipforum malitiam ; nunriavimus, 4 dcclaravjmus , 4 virtute prxfcnrium 
convhiccndatn, 4 de Imperialis potcliatis plcnitudinc , pronuntiamus, 4 declaramus, 4 quia ad voeem mife* 
eumdcm Galcazium, complices, colligatos, adhxxcn- I ricordis monidonis noftrx de malis faâi funt pcjorcs, 
tes, fautores, 4 fequaccs iplius prxfatos per Ediâum [ & de pejoribus pcflîmi,4 de pcffimis,inore Diiii)oli,in 


publicum de novo, 4 iteratô citavimus ad fccundam 
dicm mcnlis Julii fcquentis, ubicumqucnos infrà Ger- 
nuuilamtunc elfe contingeret, ut perfonalitcr, 4 per- 
emptoriè comparèrent corim nobis ad purgandum 
fuam rebel liam , 4 cnntumacfcm, viluri, 4 audituri 
Privacioncin tim Vicariatuum , quim privilcgiorum, 
Kononun, prxem'naitUram , poteftatum . orfidorum, 
ut fupri diâum cil , 4 ultra hoc rcccpturi pro prxmts- 


malum obilinatt iniquitatem iniquitati fuper accumu- 
lantes in prxfar* SacroCmâ® Roman* E ce le fi*, Ter- 
rarum,Dominiorum,libcnatum, colligatorum, adhx- 
rcuiium , 4 tau t or cm iplius notant pernicietn , 4 publi* 
ca nocumcnta, ac in nollr* Maelbtris obprobrium, & 
contcmptum : Nos igitur Sanâx Marris Eccldîx pii 
compatiendo prefluras , anîmo defiberato , non per cr- 
rorcin, fedfano, arque raaturo Ptincipum, Comitum, 


fis nocotiis exccflibus, 4 transgreffiombus cotas alias t Barotium, 4 Proccrutn nolirorum acctientc confilio , 
pâmas tàm arbitrarias, quàm ordinarias, pro ut jurtiiia j de ccrti noftrü feientià, 4 de plcnitudinc Cxfarc* po- 
expollulat, 4 jura exigum, & Curix Impcrialis coii- teftatis in hiiz Scriptis, Del nominc InvocatO, pronun- 
fuoudincs approbatx requirunt, tcuorcm Citationis ip- | ciavimus , dncrevlmus , 4 declaravimus , ptonuntia- 
fius ad expretram, 4 mâgis evidentem notitiam Impc- mus, dcccrofmm, 4 declaramus prxfatum Galcatium, 
rialisCunx noftrx valvis, 4 poftîbus aftigendo, cis- i adjutorcs, complices, valitorcs , fautores , adhxrcntcs, 
dan in veniendo, flando, & rodeundo Imperialem fo- & fequaccs Iplius in hac parte, ctiamfi Ducis, Cotnkis, 
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AfWO Vîceeomfris, Baronis, aut alterius Dignitatls , feu No- r univerfis, 4’Jingulis noftris , & Sacri Imperii fidelibus 
bilitads honore prxfulgcant, qui cidem Ualcacio ad ver- fub pernis exprciliuis fupcriùs , ne aiiiedido Galcazio, 

1371 . fus camdcin Sanâam Mam.ni Ecclcliam, colligwoj, 1 " — In ~~ - e * « **-— 

adhacrcnres, 4 fautores ipfius, verbo, nutu,auc opcrc, 
conlïliam, auxilium, aut Juvamen, publiée vcl occuhè, 
diredè vd indireâc,in fupradiâis Gucrri*,molclliïs,in- 
vafionibus, rapinis, 4 darnpnis prilthcrint, 4 haâc- 
nu* prxfiavcrtuit , in il las pornas iplb fàâo incidifle rca- 
litcr, qux 1 ûcris Lcgibus promulgar* finit in cos, qui 
rci lunt Lxf* Macilatis eriminc , 4 auâoritatc prx- 
l'ata antedido* Ualcaz, colligutbs. complices,, adhx- 
rerucs , fautores , 5c Jcquaccs ipfius Mandatorum Impc- 
rialtum contcttipcorcs notiffimos, qui monitioncs, & 
cxhortaUooe* benignitatis Cxfarc* prxfuinptuolâ im- 
lignitate Contcmplcrunr , ncc non Hzredcs , & Suc- 
ccfTores ipfius in perpetuum Vicariatu , 4 Vicariaribas 
Civirati* Medioiaoi , 4 omnium aliaratn Ciritatum 


Filiis, Hcredibos, uc SuccelTuribus fuis , Adjutoribus, 
Scquacibus, (Jomplicibus, Adhxrenribus, 41'autoribus 
eorum aliquod deinceps in perpetuum cxhibe&nt, iîva 
prxilcnt , publiée vcl occulté^ direâè vel iodireâd, 
per le vcl alio»,confil!um, auxilium, fiublidium, fa vo- 
tent, prxüdium, leu juvamen, lupplcnics umncm de- 
fcâutn, ü quis in prxmilfis, feu prxmillbrunt aliquo, 
dubtctaie, dcfcùu , aut fini Ilia iutcrprctiuione verbo- 
rum, vcl fememiarum , l'eu foleuipniatam obtnifix, 
aut ex non fervato Juris ordinc , vcl alio quovis modo 
captus fuerit de cerra noflra feicmia , 4 plcnitudine 
Imperatorix poccllatis, non obAaotibus quibuscumque 
Lcgibus, Coullitutionibus, Statutis, & Reformatiombus, 
publicis vel privatis, l’rivilegiis, Lirteris, graciit , in- 
dulgcmiis, eoiifiietudinïbus , ulîbus , 4 oofervantiis, 
quibtis criam ipccialiboi vocabulis valorem eipcrirî, 
rnamii hlis jure, vel confuetadtue deberent tn prxlcn- 


Diftriâuom , 4 Terrîtoriorum , Terrarum , CalVronim 
4 Locorum, que a] iis fuo,4 ipforum Vicariali Régi- 
mini,tim per nos quim per quemvis alîum Pr«dec<Ho- 1 tibus expreftè, diffridc, 4 fpccific^ fieri mentio fpe- 
rura nollrorum Konianorum Impcratorom , ftecialitcr | cialis; quibus omnibus, 411ngulis, li, 4 in quantum 
vel geneta Uter,ac quovis modo commifTi fuiuent. pri- ! prxt'atx intcntîoni vcftrx in tôt o, feu in alîquâ fui patte 
vamus, 4 exuimus, privâtes, 4 exuros légitimé, 4 ] obviarc, contraire, feu adverfari ccnfcmur, de ceni 
ex ccrta feientia deelaramus, 4 prifcmibus nanciamu», noflrl fcicntiU , 4 Impérial is poteftatis plcnitudine per 
4 ad nos, 4 inenfam noflri Sacri In» périt reducimus, ; ointiia derogamus, 4 expreflé rcvocamus,ac li de hlis, 
4 rcvocainus, ac candent üalcatiurrt , 4 Succeflbrcs j 4 lingulis ïn prxfcntibus proeelllbus cxptclia, 4 fpe- 
fuos in perperuum, ncc non adjutores, complices, va- ! cialis mentio fada cllet, qux omnü volumes pro ex- 
litotes, fautores, 4 aihxrcntct ipûus, ac omîtes, 4 1 prefli* habeti; 4 ne præfatus Galcaz raanifedus nivafor 
lingulos fupradiâos , ctânili Ducis, Comitit, \'icc- | SsnÜx Matriv Ecclelix, 4 reus ctiminc Lxfx Macfta- 
comitis, Bxronis. aut alterius Dignitutis, l'eu Nobilita- j lis, ac Sacri lmperîi,4 RcipnWicx inimicus, 4 Isoiiis, 
lis honore prxfulgcant, ncc non uiorcs, 4 libéras co- j adjutores , complices , val tores , fautores, 4 adfia- 
rumdcm, ncc non qui, fie ut prxmittitur, cidem ver- rentes ipfius, ut prwnittitur , limulatam ignorantiam 
bo, nueu,vel faéio cunfilium, auxilium, aut juvamen, cunltruciam fuis fraudibus, 4 dololts ingeniis pixtcn- 
publicè rel occulté, drrcâè vel iodirrâè , livc per dercvalcant, uuiverlis, 4 lingulis Principibus , 13ucî- 
modum llipcndii, vcl Socktatis, aut Ligx, aut aliter, bus, Marchionibus , Ootnttibus , Barombus, N'obili- 
à tempore dîâarum noilrarum Oïraciomim , 4 prohibi- bus, Civiutibus, Communitatibus, 4 exteris quibus- 
csonum hujusmodi, prxftiterunt, prxfiant, feu prxfia- ■ cutnque stollris, & Si cri Romani Intperd Subjcélis fidc- 
bont in futurum, proferibimus, bannimuv, 4 verbera- ' übits, ad quos nollri proctifuy, 4 fcntvntix per quos- 
mus, 4 cos, 4 eorum qaemlibet omnibus, 4 lingulis j cumquc, 4 qualitcrcumquc pcrvencrinl, nundamus, 
Priviiegiis, prxemincntits, gratiis, indulds, juribtis,4 I ptxcipiinu», 4 injungimus prxlcmibus 1er iule, quatc- 
honoribus, quibus ex induite Prinripum , 4 origine nus antedida omnia lub omnibus lêntentiis, tenotibus, 
geniturx, feu aliis quibuscumque tituiis gaudebant, feu punâis, 4 claululis, (icut eiprcllantur fuperius, ante- 
truebintur haflenus, penitus exuimus, 4 privamus, ac difltl (ïalcatii, 4 fuorum complicum, 4 adhxreutrum, 
privât os, 4 exutrs légitimé præfentium tenore déclara- iî commode potuerinc , deducant notitiam, & eadem 
mus, 4 prxfcntibus nanciamus, ncc non univerlâ, & l:bi imimarc velînt, 4 dcbcant ta.'i fullicitadinc, ta li— 
lingula écuda, bon* mobilia, 4 immobilia, poflèffin- I que frequentia, quod non verifimile qui» ud notitiam 
nés, Civitatcs , Caflra, Villas, Oppida, Terras, 4 dtâl Cjalearii, 4 fuorum ftquacium, complicum, fau- 
Dominia lupradidorum, qux titulo alio, quâm Vica- torum, 4 colligatorum perveniam omnia l'upradida, 
riali obvcncrunt eisdem, 4 ci quacumquc caufa obti- (icut & nos tenore prxlcntium cisdcm intimannis, de- 
nebanr, ncc non fraâus, redditu*, 4 provençal co- • nanciamus, 4 publicainus , ncc non fupradiâa pebl:- 
rumdetrt in quibuscumque rebus, feu ubicumque lu- j cent, 4 publicari taciant line mora in luis Curüs, Ci- 
corum noscantur conliltcrc nollri Impérial b trarii, & vitatibus, Locis,4 Terris, ut in omnem Terrant exe.it 
Fûci ulîbus aj>plicarimus, 4 confiscavimus. Prxtmi fania , 4 noticia noftrorum prxfcntinm procell'uum, 4 
ipfum Galcatium, Filîos, 4 Hxredes,4 omnem pos- 1 Intperialis imàm pdliferos, 4 criminolus protnulgata 
teritatem ipforum , complices , fautores, adhxrcnte%, léntentia ultkmis, fub p<rna mille marchai uni uuri pu- 
4 fcquaces fupradiâos ipfius inhabiles reddimus, de- riilimi, quant illos, 4 quemlibct corumdem, qui «Oi- 
claratnus, 4 pronuntîanius , 4 ad obtinenda, rcgvnda «ris mandata non obedicrunt eutn crlcâu, noliro Era- 
quevis Otficia publica Imperialia,fivc quxeumque alia, r o applicandam incurrcrc s ojuimus ipfo l’aâo , indrgna- 
firc Vïcariatus, livc alia quscumquc fumenda, ira ut I tionent nihilomiuus Maefiatis Cxlluca:, ncc non 4 
nul Uni indulgcntiam valeant ad prxmiilâ, vcl eorum ' ait S pvuas lim legdcs, confuctudinarias, qu.im âr- 
altcrius aliquo modo, 4 tempore quocumquc reduci, bitrarf.is, prout noltrx Scrcuitati videbitur , fc cm porc 
leu habilitari quommodolibct in futurum. Inlupcr Vas- j meunore ex u'*i inobedicnriil non immetitù formtdan- 
fallos, bubdito*,4 fidcles eorum, qui ad ipfos.fivc titulo tes, pr cictltium 4c. Uatum Frugi amto Domini tnil- 
Vicariali, Hxrcditario, aut alio quovis modo, pertinerc ’ leliino trrceaitctimo leptuagelirno lecundo, Iridittione 
nosccbantur,4noscunttu ab omnibus lidelitatibus,pr<i- 1 décima, tertio Nouas Augulli, Rcgnoxum nollrorum 
iniffionibus , 4 fidelitatis Hotnagio , lèu obligationis , aimo vigeliino feptimo, liupcrii vctO decrmo oâavo. 
aliîsquc lubjeâionibus quibuscumque denominari voca- Exrr.n-t* J>*rt C»pu <r ttegtffrù fni> 

bufis, quibus prxfato Galcazîo, 4 Filii* luis, aut fuis in ] I.aterii \ . Y. IIernadovis /V.« >ni::i txijleKte 
hac parte Complicibus, Fautoribus, Colligatis ,Sequa- 1 m Artbit-i* Caflri Put* 7 6î " MeMulati N/'- 
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cibus t ai cri quovis modo poterant , abfolvitnus,4 aoc- * r> D,u. JlltJtdam 

forrtatc Cxfarca , 4 Intperialis pixcllatis plcnitudine ,w*i 17 iy. 
pcnitùs liberamus, mandantes eadem auâoritate', 4 
lub ptrnis in prxfentibus procclfibus contentis, eisdem, 

4 eorum cuîübct, ut in nullo prxfato penitus dcinceps 
nlfquibas coloribus, feu tituiis obediaut, aut obedire, 
aut cis juvamen, favorcm, auxilium, fervitium, con- 
filium fmpendere quovis modo prxfumant , 4 quod 
omnia bona fupradiâorum , mobilia 4 immobilia, qux 
alio, quàin Vicariali titulo obtinchant , facro Erario 
confiscata cenluimus , 4 declaravimus , auâoritare 
prœdiâa eadem bona cuilibet concedimus occupandi , 
dando , 4 conccdendo fingulis fidelibus , 4 Subdrtis 
Sacri Imperii, 4 quibuslibct aliis plenam . 4 omnimo- 
dam poteftatem, ipfos, 4 eorum quemlibct tamquim 
rebellés Sacri Imperii hofles, 4 inimfcos Rdpublicx, 
ac Lxfx Maeftatis cri mine rcos , 4 condempnatos 
impunè c jpiendi , captivandi, ntutilandi, 4 interficien- 
di , rta ut exinde gratbm, 4 honorcm cxpcdenc, 4 
munificcntiam Cat'arex Macilatis : iohlbcmus criam 

Ton. II. Pari. I. 
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90 CORPS DIPLOMATIQUE 

AnXO Rcx. IHnftti \mcdcf», Comîei Snbaudi® , Sacri Im- lia imcjjrum reAitucndî, abolicionem conccdendi, in* ANN 0 
petit Principi, ac ndcli,fi Gonlànguiaco fuo carilfimo famia tain jurii <;uàni ûdi notaus pubiicandi, vainque 

«3?:, grariam tant, fi nmiie homim. Confangctnee Prfn- 1 tollend?, & fnper n i£spcafiitdi,dt caulis ptindpdilNf, «37*. 
ceps, fi tî-îi'i'v cii.:;i:i:c. L.nnîiûmmct tnrhattonvs & iw ri U» in< un ad m»s, fi Sacrum Imperu tn micrpo- 
inultijslicrt SacrufaiidæHoîJïana: Ecclcisa: Ma: ris nos- fitanun , fcil iaterponendarum qaftKltfcbct, tantquam 
tre, quihos vctlnria, # praviratc Baroabovis de Vice- r.ultcr, & Impcrii in dKtb kalia: partibus Capitaafltjfi, 
comitibus noltri, & Impcrii S* cri Kebt-liis, «c ReîpnbJi- Locatnicttat* , fi Vicariu* G encrai i s ognoscendi, «li- 
ez inlmfci îodetlucnter affliginr, cidcm laûdillim® mfnaadi, decWcndt, fit ditlinkndi, & alk, qita 
noftf* Matri camquim derutu* fllïu* pi» cumpatieti- rum incrîra reqoiruot , exerccadî , fi cxeqacndi,ErriiU, 
tes aScQn, inter estera* nolhos , de Imj.«rri $s»~ri '4 Nfuiniiim inflnacnd^lmpoiiendi, coMucatjdi.fitcou- 
Prindpcs, A âdelet, quorum ad rros perveuit frmilia- eedendi, rebelles Sacrt Impcrii Mtftqiltnf, de pu- 
rh notfila, te tsnquim ConfingdnniQ noitrum, de : nicadi, privaadi, fi ezoeodi fendis, gratiis, liberrai:'- 
cuju» fide, fit vittutf* conUontia. oativs fancnloi* p- bas, lndultfs, & jtuibus qnibetCdinquc teijiporaliuus , 
fumptionc cooMîmus in partent tant® folltchudims infame*,& inhabile» rsddendi, pMuiujiclj.ndi, a-r deeh- 
iio(tr,i qtrfdem degic Scrcnias, ut Majcftaii noftr® vc- rahdi, ac dertitotos, privâtes, rel eiDtos :y*r tu, vçï 
lac conûngalncus , nativo poiceAte décrété, fit tsro- alinrn, feu alios ctiam per quccuroqae judiiia djmpna- 
ooam Princej?», fit fldclis Impcrii debiro ùdei perfaa- tôt, ut «tri jus, nt rnoris elt, Ica aliter COQ&ktstOf, 
oente ad honorent, comaiodum, fit defienfionem CujCÏœ & polîtos . ad honores, officia jura prilb'aa in 

Matris EdclcJïx e'n tant i s opportunitatiuus ru® vïrttnk ïntegrum liber è rcflituertdl * bel luin rndicetw». Décret», 
luduAria fuifragcris . preferrim cum Oonru'nus noflor Saint», fiProvilioncs iq prtndi&ii oataibuj, fit quoli- 
fvinjmus Pontitcr adeo grandera erga te gérât benigni- bet prædidoru:» tkckndi, de noro corrige ruî: Ddi, c- 
tatis alTefitum, ut pro uu perfona ac Sac ri impcrii, |ri,un tolletïdi lènKt,firplurics,fic loties qootn» opportu- 
noftrorum fideliom accedeme confilio, animo dclibc- mira tarit, fit ordo didaverit tartioais, omn«, fi: tm- 
rato, de plenitudinc lmpeT»tori® potcliam , acdecer- gala Fcoda vacanrta, & ctiam vacavcrmc infri termi- 
cà nuftrl fcicnlîâ , te in omnibus psrtiôus totluf Itatix, | nos, flf limitcï praMiüos commirtendi , fie conftrendi 
no», fit Sacrum Romanum Imperium jure, vcl I cadis rtifignibuV“EprtCopofom , Comitum, fie basro- 
conPietudlne, feu qnam rationc , conf}>iciuat , ficimas, • num, ac fpecialitcr, fit expretk illis, qui cum vexillk 
conAitoimcs, & ordinamus noftrum, & Sacti Impcrii coofnevenuit recipt , fit de quibas OffidaJibus Clttk: 
Capttaneum , Locumtcnentcm , fie Vicarium Généra- Imperialis lervhcr, dumtatat cxccpris , & à redpicptt- 
letn; dames es mme, & cunccdcntes tibi plénum, fie | bus Fendu hujusmodî, düm, fit quotics le cala» ofatu- 
liberam , fit omtinnodim aoâütïtatern tcmpornlem, & lcrit, Honisgiî, fidelnatis , obedienti®, fie devodonb 
eeoeTaicm Jitrisdiâionvin, & gladii potcliatcm, me- débita juramema, noftro fie Imperii Sacri nomme, pos- 
ram, miitum, fit ablolurtm imperium, fit ctiam ad- tulandi, fit recipietidi, ad Canoaicatos, fie Prïbcndas, 
miniflratioïKm , fit jurisdiâioutnn omnimodam, con* ■ ^ Drgnluies ÈcclciiaAicas, etiatnii Curatr csiôanr, 
teutiolâm fit voluntai am, vice, fie auâorftatc, atquc ' Pcrlonaïus, bccJeitat Parodiôüet, fit lîencdcia, ac Of- 
nomine nniiris ia Provintfis , Priocipatibus , Do- âcia Kcclefiaftica, Icu tcmporalia, dum, fit quorient 
miûiît , Dilhtcîibus , Cfvitaribos , üj^idiv. Calïris, vacavcrint, dum nmen ad «tm, fit Sacrum Imperium 
fit coron? pertinentes quibatcumquc vocabuli» hominu- ; pmLieunt, fit tiubis, & lmpcrio in illis jus, & pam>- 
«it , fit iibicamqae locontin , nüiil peaitus eidufo, cînii debeautur, perlbnas aptas, fit idoneai prsicoran- 
ContiÛcntibus in entis metis , circUralcrciHd* , fit lj, ; di & cas , fit ca conrerendi, dotes, fit dotaliti*, ac do- 
mltiî»us fapjadffiliï,j>cr ic, v«l aîjam,rcn altos <*ercen- i nationes propter nuptias admittendi , approSandi, & 
di, animadvertendi iu facin«<rnibs , fi. tl-os hrunines, ’ conbrmandi, mente capeit Curatores, puj^lli*. orpha- 
cosque, fit rclacïlcs quoscunique puniendi , relcgandi, ; nis.fi viduis Tutorcî.fit Dcfcnfarcs præficiendt.ac Tu- 
depottandi, olttuv» fuppltno addicendi , fi aliiêr co- 1 tore», fit Dctcnforcs minus îcgiiimè dates eonêrrrsHîdi , 
hercendi ratiode p ivia, fit medianw juftrtia , prout . devalurioncs fiscales Quoramcumque Dominiorim, 
criminh qualiws eti^it, firdclifiil, ac cn!i*a rtbcllimn, Pratiromm, Àgrorum,Hsrediarum, lco «uni rertui) 
fit eueltu* fuie» , pravtoncs fi quoslibct ctvileficos I Itoobilium, dummr>d6 jus, & raito iltud «everit, nos- 
inqoirendi, infenuendi, pum'endi , jaqueuudi, fuspen - 1 tro fi Impetii notnine, exfgetidi , tcuutam apolTcffio- 
dendi , n>.rnbra ouruiiondi , in tarie biuliandi, ud 6cs- I nem talium capirndi , tta ut gcncraiitcr omsiia, fit fin- 
iras, fi fullctium condcmprwndi, ia n ilium f«‘rpctuo, i gala Rcgalia, fi alla quteumque ex Lege, Jurc,(x>n- 
feu ad tempus rcîcg.uiôi, fi talcs, dum pro mi>Jut*. tu.ï îlitntione .Ediîîo, feu l.onfuctoditie, suit alrtcr qeali- 
diveret 7 mi» oppornuiifas itlud exegerit, ablolcendi, & teremnque Madlatî nofiri, fi Sacro Itnpcrio compe- 
ad jura priftma rcdncctuiî, & ut : ctiam apud, & proie, tcrc dinoscuntur , ad te Capittueum , Locumtencn- * 
ac muni, feu iuqs Commillario» merom, & nfxtum rein, & Vicarium Gcncralcra noihutn, ficos, ^uibus 
imperium, adjnlniitr ationcm , fi JutiiJîctkniem huju' ) - l»oc commil'cri* pertincant plcno jere , fi gctieralitef 
modi.couteniîoli, feu v -luiirjïrj , j n loca,dt bontines omniû, fi finenla, qu® ad Irçitimuin , & verum Sa- 
cujmcum^uc flaw» , prxelliincntix , vcl coniîtionis cri Ronuni Impcrii Capiiancuni, Locnmtencntem, 
eïirtaut iidri terminas, fi limites prsdidot conJillun- fi Vicarium Généraient fn Lori», & Terris, fie ut pri> 
li^, & coniîllnftes, fah'a ti'xnpur in omnibus Sacro- miititur, pertinent, libère tacicndi , exercendi, & exc- 
lanfia Eccleilafticft Libertatc, cu'rccantur libéré Iccun* j 1 qucndl, ctiam li qua ex ci» jure, vcl conlueludtne fpe- 
dum quod jus , & ratio perfuadebunt . com aufioritate cialc m.-uidututn exigèrent iu prxmifîis , non obÀar.te 
plcuillinia jotuas imponcmli, aOgctidt, dimmimicndi, quod prcdicta, feu àliqnod prxdiâorum diccrentur clic 
fi recuiticndl , mnlêlas imponendi , fi cohercioucni darwpnofa lisco, vcl juri contraria, Icu quod fêcuuda 
quarnlibet eicrccndi, conccdciwes nJhilomiims tibi, fi juflio non dîccrctur intcrceiTilfe , fi ctiam non obllant»- 
iilis, quibas h*c cummiferi», fi in te, ilium, vcl Ulos bus oaibusemnque Legibn» ,<Joiulitutionibus, Coufue- 
jurc picuaiio trunsferentes auttoritqrcm , pnieilatrm , tudinibus, Juribus, fi Statuas municipal îbus filocsdi- 
filicentraingcncralçin moueta» cu4endi,Thcolooca,pi.'- bus, genenlibus vcl Tperialibus , publici* vcl priva- 
dagia.vcûigâfiu.fialiaquwisonerainlliiurandf.levandi, ris iu coiitrarium fucicntibus , quibuî omnîbns, fi un- 
tceipicndi, fi, dum ptacucrii, tollcndi, fi rcmittendi, ; gulk, in quantum prslcntibus obviait poflTeut in toto^ 
collectas, fi datt.i confuct i, outra rcalîa, fi pcifona- vcl fn aliqu? fui parte, ac li talia Ipccificè, in fuis Ca- 
lu , ac lllivta tiobil, & noltro Impctio débita, nec non jpitsilk, fi pmictis hic foreiii înlcrta, & nominal un cï- 
otnnes cctifuj , rcddÉrux, jura, provent ui, emolamen- prclft Decrcta, nalkl fric-ms , & de çlenitudiucpa- 
ia, obrciiiionei , cundufius , ThçoJonea, & p’edagis tcllatis Celare* Cpccialtter dcrrigamus,_lupp]cntcs c*m- 
didlorum l'rincipatuum , Domintuium , Monaftcrio- item dcfeâuin, li quis in prtmüris, lira premiiTorunt 
rum, Civiutum, Terrarum, Tcnnorioruin, Dillric- lalîqno, dubMate, dcfcclo . aut finiitra interpretationc 
Nom, Opptdofum, Caikorum , Villarum, fi Uco- vcrixirum, au: fentcutiarum, Ru Idlempnlwti» oiiutis- 
rum prsdiâorum ad nos, fi Sacrum Imperium pert:- lie, feu iu aI o quovi» mr-do eompertus tuent, de ceni Êk 
Pentium, ciigtndi, lcrandi, fi rccîpicndi, pxnas, fi nolhi feieniti, fi pteniradfuc Csterc® pOfcliiris : Mm- 
mulâas, ntiouc ptzvia, Imponendi, lcrandi , & ex dantet nlhilomïnn» fiimitct . fi dilkrelc nnivciliî, fi 
* ciuiis racioiubilibu* nugumentandi , minnendi, remit- tingülij EccteflaAkls , ctiamlIRoririfica ; IJ’t.' i j.itepr*- 
tendf in judicio , & exrrà , Judices, Came r* ooftr® fer- fulgeant. fi Cecularibuv PrincFpibns. ConVttbus, Hr- 
vos acceptandi , fi deiendendi , bo^a dampratorom, roni^sWobtlibus.MintAcnalibos.Milijibus .Ciientul», 
tcWlianij & icorum juAitia cxigeruli , conliscandi, VaHallisjCivituiruus.Oppidis.ficorunvlcmUjhvcriiu- 
ptiblicandi. Officiales quoîcumquc iuflitucndi, fi des- tîbas,Locoruni Kedtoiibus,fi eorumicnM ùur.muirica- 
iïtucndi,fidc omnibus criminibus r.rdia«iis,& ciîraor- tibus, Callris, ViMh, Subditis.Tcrr ^cuÎ5. Incoiis.f îabt- 

dinariis, enormlbus, levihus, publich.fi privaihoog- Uatortbus.CailcIlanls.Coftodibg», Ortie ialiSc,, fi homl- 
nosctiidt , puniendi , fi eseeutionetn facictldi tim le- j nibujqufbuscuirojHcpcrtiivenriarunt, Diitrikaum.Donu- 
cundum iur* muniripalia, qulsn communia, feu Legis j niortim , T errarom ,l ‘en ftoriorum , circumtVrcnriartim 
cooûûutioaera, & iecinoncm hujujinoii comavttendi , j fi linvtum Irais® prediclorum , & nomiuacm» uqlvcriîs 

fi fin- 
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DU DROIT DES GENS. 9 t 

AnNO ® fiMgolU, <»nî de Juriifii&ione, Baylia, feu Dfflriâîo- iVfcarfeüetn exercera vfrtote Litterartmi Imperialium, AnnO 
de diaorum Vicecoinham Mediolancnfium , Ucrtubo- ’qun defuper obdnuiffe dfnosccres, quibus qu5 ad pr*- 
*37». vis, fit Galcaz, colliçatorom luorurn , feu ci» sdh*- , milia, & J/i quantum mliis nollris VicnriU, colligaiis, 1 371* 

ryniiimi. Vicariuli, Jvu alii> q-Juvfc tienlo iiîeri.-u, •. d 'amicii , h coadjutoribr.s Saut tu Roman* F.eclïil* in 


q«i&uicamq«c Qwcklibus voeabuHs appêlkàte 
rtijtucuro^ttc prteiDidcntie, dlgniracls, lUtas, gradus, 
feu condition!! esilkut, pcxfeutibos, fit future*, qu.v 
tenus te nrefktnm AmedeutoComitcii) SabaudiJ:, Prin- 
dpem, «_ CosilktiKuincu:» boÜrutn Oriffimum tara* 
«juam gatcralem Capitaotum , Locamteneniem " 


toto, vel in aliqua fol parte prajodreant* plcniÆmfi, ne 
de certi fdemii deroganuis , decernentc* snàtoritatc 
C'iïfKM, fie de 1 ni r-. ri..: i ■. -..-tflfiîiî plentuidine* fie du 
cml nortril fcieml-l irritom, & inane, fie VtribQf va- 
cuum c*iftcic,fi£ nullfoi momenlj, feu robotfs, fi qnid 
p« te, feu tiaCDipfam alium. quorts jure, ingcnlo, icit 


que «.hcâicniirr , bénigne, fi: a:;.v.;ue ./iiLc'i:- euhire i[nxiit:s , iibcrl'c - pr.. -i.MT i * u-rlr.i: lit i cm tuerie 

latc quaJibtt rcdpiairt, &. «donnant , lifaiqac, fit Off:* ^ ittemptaturo^prifennum iub Impcrlitrt Mncfbtîs fioltt» 
ciaUbus pais , qaos ibidem ihtaendos dtuerfs loeo tui fijjillo TeïHmonln Liticfaruin, Datum Pytn aniio Do- 
in omnibus , dit finzulir , qux ÜSiclum taie retpiciwu , rurai mUlcfimo trieeweirmo, ftptnagctimo feCundo , ln- 
nollio & Impcrii Sacrî noniu^ fidclita^ fit cttcâualï- diâioiicdçcima, noo<> Kalcndas Deccinbrû. Kcgnoraai 
ter, Umqoam nohls , obediant , pjrcant , & intendant nofirorom aano vigelimo feptimo, Jnverii verù skeimo 
fab poena commis L»f* Maelbtit, rebellîoni», prodi- ofibro. 


tionis, fit perjorii , nec non pcrdicîanb Fcudôrum, 
poffefijonuin, rerum inobîlium, ptivilrgioratn , gratia- 
rom, fit mdaliQfurn , & Omnium (implicite* , qa* i 
Sfcro Rojnano tenenr imprrio , fie hafilcnus teuueruni, 
& fub pœns pnVacionis nobîütaium , honora m, digni- 
tansm. fit iiunæ, quas in commiîarn quoVis modo fa* 
cient, tpio fado volumus inddilTe. igitur.Confengui» 
nee carifilme^ilcâioncni t jam ttii-Sucfc reqoinitioî, 
fit rogamus, quaiemu ad hqnorem , comnwdum. fit 
Odeniionem banda: Mat ris Eccleiï*. fit pto Sactl Im* 
perfi cialtatione, décore, fit glana, ad coioprimcddum 
rebelHmn ( fit malorom contcmpuim , fit fuperbam, fit 
ut tmxicûi», & bonis pacls amatnûas procurctur, didot 
intrcpldè veli* «dire libore*, ui etindc DU'inam gm- 
riam, fit kncdiâlODcm fmm pnpuli, auiitbmte Do- 
mino, mercarts , pr*fentïbus ad nollrum domtaxnt bnie* 
placitum valitutis. Jn eujas rci Tcrtimanium pr*lea- 
tes ficri, & Imperia lis tiollr* Mulldi ligitto Tcllj- 
ntonio toborati. 


Oeclaratïo Imperialts fuper Trivi- 
hgio fuprafcrtpto. 

K A R O t . ü S QuARrus &c. IHullri Amrdeo Co- 
miti Sabaudijc, Prindpi, fit Coillâllguinro luu ci- 
Hirrmo gratiant fuam, fit otnnc bonvm. iJonfungutnce 
cariffimc . Quams'is Impériales Liucrx uoitrx , ouas 
ptîdcftt DikalOni tux fuper Vicsriatu Italix nolfrJ aeli* 
beravtt erogaïc Sctcmtas, etiatn ad julHiiani Damini 
nollri omuiputentis, aieo general iter ùvenc, ut in eiî I 
itihil pctiltns lit exceptum, «|uîa taincn e;usdcm Vica- | 
rianis intiuutio tlida ctl iu tavornl!, fit pro dcfeniioiic 
Sanfiic Mains Lcdclir, inremionis noftrx fini, fit ul 
hodie, quod idem Vicariat im tîbi coîicelfus aüdtjrîute 
Ctfitcj, fol uni ad cas Civ liâtes , Cadra < Terras ,l)rt- 
trrdus , fit pertinentras , qux a ni'bilîbu^ lîcntaAOvi: , fit 
(iulcaz de V îcveomîtibu* Mcdîolancmiims , iVarrilniv, 
complidbus. fequaCtbdS , feu adimoribus torutn qito* 
vis teneur, feu dillrniqTintur lilulo, f< non aliter fe - ex- 
tendant , ncque umqiHm fuir intendotiif nollrx cofli- 
gatis, confedentiis, amiefe, fit adiutuirbus Saueia.Mv 
iris Eeelclix exteris Vicatii* n ml ris, mit Communiixis, 
fei) Coinm'.initar'bns l uîci.c, feu alîsrum pariiumali- 
quod ptajvdieiom gem-rari, rau lulinn medium aritt- 
didoroni Vieccoinuum McfiiolaneiUÎnin vetur deilrnc* 
toruni pilbiic* l’acir , fie im'ttftjcsmt l.lbcrtank LccJc- . 
fiallicx qui etiam Hiivileqiis ln.paialibns ad en abuli 
funt, in ab cis cecMtiitit peniius, fie ex toto antedidns 

Vîorijtusprocellcritutaid:n:ilapairaudaeû niiijii* luiH- „ - 

cl*,, g„„ IX» u! l.iboris,& «JciiotU n* W«CW«*. «* !» Mgpq » 

v r, - - • • i C'rl.miiiirb' ; un? s?i'n<fl $<inM ju 'jMoUity utaacn intb 

î.'i-'fvV ''ü - t *| L i 'f-» I ^' Inl im * îrnt fiitfnn '^rnv nibirMi/ bit pii ' tl-m 

c . S I propur , Cl. ... uc < * 'C»‘ - Li • 1 - : cPfr|t«in M :« un mit i.vliwwd ft:i ‘JWittc mit :\,ue 
d:dt yienrîattfs lm lit cmnprcrvtifm auo l^.ct^aTu.ti uuttfeTôeCcmrcn »n<^cchâiiKa/ ina|Br<n rroroi / en- 1 tGcrrtîc/ 
Imper i.ilnti!* teli , Ut ffilertur , decLaratnus nrhr- vtrtmrtKn M(1I/ mft mïinNa 11»? «KIKl* crâll^tmC 
lominns juctotitarc U-xlaroa, es de Hnpcirilu putcila- MneHdrl)tird*l.tiMl-ti,iiloi iviMtn fiîinn / fltrjn .«forint/ 
Ils p!cn».!d:rie,ft de ccrfl nullrl fcrnita volumus, vu- , ^cuiifd-m xrpfcrt/ in ulisn ÿnariKfrnr fcctfiXiiM cuifi sénu 
tute prælcntium , qnod mucJicti Vicariatus pnrelh,. q c (u Qc^qiini > «nnfim iKl'eii JjJtmi/ i*U oiu - m 

facultas, fit qiixvis parntHclb, non o!>ih»te général!- yimjf çn SPclmint Ntn SStird'Iaitd'u^in ifi'irftll/ ijmn 
tateprrdîfb. ad Terra' dumu'nt antedïclorum nobî- i îîÿmfllimv Sêniy ;u ‘ÿelMin/ ju ©Mllblnlqirÿ 

itliiu Hcrnabovis. fit Galeat Vicecortwuin Mcdiula- .uni» j'Xrti'.itsi ju\rlf|tcn/ faihnii £«iu tlisfi fltfiili rrtn If-lvi 
nculiinn, cojupfteum, collfgaconmiqiie , comixdcra- ' fiîfiliqnl ni '©((u'niUTi / in« fltlcrm.t^t fllf 

toftnu adhxmitûim . fie ilquacium fiiorum. fit iiüi) biaiJad' qtfd'nd'tn fîfbtt i ?lt b"ni trpen ffi •tlrtun '^tir jur 
tltctin, fecxscndainiquj rroptcr.auci. •riraie Impérial i, Hnti't/ îoitjfrr (Ert-rn tiinri W*ifrr«OT ' i«,tr^iMWil }»t 
s jcCcfj.ci POMI»:, MAI , « de ccnâ imw ! «K*" “•}«« {'«(f "“‘ f 
fciuiri.'i , Inh boni . CW. W l <r ,c.vcl Ci m F rx- I 


Ad Mandatom DomJnî Imptratoris. Hi col a us 
C araericeoüiî Prxpolitus. 

F.xtrjâtt finit VTrtfcm w Rt%iflrt i»f fripa fut 

Litterii V. V. I5ï R N A B o V IS f^êtecomittJ exifietue 
în Rr^tn Areht?n Ctdiri Pm* Jevu Me/kistti im P*pi- 
r? fcrifte. Dot. MeJiçltmi dit trtgtfim» *K*fis U&e- 
foti muni 1710. 

Exmmnnaiit Joaxmes Kr a nciscus Strj- 
g £ L L I v & Argu Artbhü Offrait!. 


t XX: v. 

.vtibnd'e i ‘SctltKifitr^/ unît C3?i(^fliH*i i.tnN apres le 
.qi.irtni ni il'iitriw.'it- uur ^uiïcn m 'l'îai-rn i ijfJ'î©*» 
mit Æflijfcr Gailn fmi IV. dU Xiiiidni ®î(MttfH/ 
witr frincm vîrbn üfniq QBcn^dn in iw 

furet) fiel) jette jcgm îicK Kthnt’ftt / c ic t'en alk» 

ItUibrn unî irurbn crtiaircn tu hdjfnt / mü> 
u-trber 3î>rc ni* bciJ iïfniqrciU^ ©rfjuicn 3cr« 
qfiwln^r tu vrrriwrycH . tcMiuifn uiifb/ Mji fiffe 
‘^nnttmfî tcru'ii Bfriqm xi'untrm^fn nid 1 :? bcrcqrmt 
fdic. Cÿcbnt itt ‘■Pintf iuk I; «^r. (îatbdrintn ’îag 1 571. 

[ Mu m.er 1 ReicljS-taüsThcumin:, V orilel- 
lung 1 1. Cap. JX. pag. fifi.] 

Ccfl.- à-dire } 

Litres de Frédéric, Tli ï-tii asar , fj 
G IILC .\ u m L In fitf graves de Thurtnft y (d 
Mar 'préves d: AJ huit , ïPUitUtint lei Coud tient 
/» ie}/r Ai lit' :tt CHAH t- es TV. Etupt- 

rtur (oWhtr Met fl'V Iiobc.it J y W E N C k SL A s 
/du Hit au(!t Mm de Bihttue, far hast lit St Mur 
promettent dt les a$fio peur la comf<rrvtitt»it dt 
Iran De/uaiwi , y de let frrvir & de fendit eux 
b? M Mf/;. ihü/.'t W.U t tcat; ;»> t; d'frfiüiié & d'a- 
t.rjtitx lu le-tf f ats ffeimUiier ni dérober eux 
au. tenues sUiLuxe ;* Ici^udln dtivent dtmruret 
dm hur face & vigneur. J Fit ne après ta Sain- 
te CatAnittt 1 371. 

iTuSr i^riNmd' / uuî' ^tlMm ÇktnÎN'rr ! tvn 

(. j|5iqrfl)*m |)1 ‘î-j'iîmiqcity 'T'ù7çqra\t1 


, ; H f r 

1 Civitaribus, 1 crri« 


fimk nitiffflihtfe .v 1 Eÿsinr fen <.)«.nuai tmnfmn Sporin bon Xqkrt fllurnivin 
. ’ * « ft&ip vil tySttom/, QM(/ fbman ésm 1 uwit 


jiti i ûicnttN . qu », & quai aniediêti ^yicecomûes M ediola- #ri«n mi WTuJ. 

flenfes, cotppl ices , fequaces , ivo adjutorn corum dis- l - • - ~ ^ — * ...t*; 

«rfnguiM, andoriiarcm ,potcûatcm . 

Tou. II. Fart. I. 


Qjuiorcs torum '.h- / (in rnib irdftn/ m^fidi tu N(vilb« nr< ^urfltuti>u< 
leu juroütctioncin j Blf/ ^niifit/ y?cnfikiT«/ <£ux/ V5uw/ ifjt/tfcxlx ursifi ù'r* 
M » h»»îmk/ 


i 
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CORPS DIPLOMATIQUE 


Ann O »•«♦*/ tmb bit jjiîlffe fulku unb troHeit rett vn tbun «ux al» J obtr furbaf in bbmntn 2 &tlft gemmai/ mb Mat a»fr vS« AKVO 
la trnnfer gttodXMnc ©ti'erbe/Tnttr allamatiglut'/ npiaantHS EJ* unfer alla (£rbai/ flJlargg-rnvm iu fTirlîm/ fa unb rrt 

jilrfllMAHi.n i ..... v... . . ... ...Æm 1 .ukmK/vf ihi« iMik/tuit# llrl'h/TI / •(• CEMuniiM I k»T»n ..Km* Iim *>.tLn 1 


I37I. «mfacnomtn/ ven bm |ic .m-irirTcn /, gcNiibcrt aba NirhtNgt 
J îvurbm / unb Ott an m iidx Juriluiiljimi / ficTifd'ajftc/ 
& N-©urr/ fXccNt/ £rt / ©mvnhtitt/ 4 anN aba lerett/ 
ga|Uid' eber irautlid’/ gctifRn imitai /unnb lie bor.mil in Nu 
ne 2bajt bureau ata Nfivtbigcu/ tç naincn au ba* /Çt'ay* 
«ut 1 |U ©«tximm / bit Sure imb lècvaimt/ Ni «un Sonig ju 
QMxnn voit uxgai faner tanbt bob/ mit twbci fafl an ber 
Sait tint* •Xhiiifittn Xétu.1* unb fûnifti^nt <îtçfcrt/ an Ne 
iWuttnÊtofu unb ithcnfeNfltc Nt nad'gtjdTibm .fÜTltoufcuinb/ 
ta 2Jîari/ ju Elïabcm/ Nt fitqoitbienb )u ïrenwre/ ju 
Stantcr/ ;u ligirit/ ju tan ©rifle/ ju HîmifkrNrg/ tu ba 
ûlftu/ $u ©lettre/ su tan <£ùgan/ ju £>p?tl/ iii;jarfm» 
tag/ju îrftnit/ |u ba JokI/ ju ©tittbum/ \u ba etei/iun» 
wnb ni ittrnwfcm/ ht ron Nui SMngnjtk/ ben Xoniatn unb 
ba (trônai ju ©<Nim ju Itfcin ruttn/ unb an bic ;fûrfkn ba» 


(£rbtn/ jtomgc }u ©tfxunai/ beran «flklid; .iba ba? îetkn Il71i 
mimna tn bbei?nm ^utai itmt/ bmNtn aba anfpretiyn fuflai 
en bjKtncr 3 Bttfi / funNni fit baja gttnnptlid’a bdflrn ;u tx» 
fdtnnai unb ju banbbaben iwba alla tnmglitiv cl* vor$t» 
frenben (ltb«/ unb itxrnn trtr /aba uitnfrr tTwa/iBinfcrifrhn/ 
unb naefcromm fjîarggrarai in üRtiflai/ von wegat bc* cb» 
aiMiuai unnfarf fiant N* Xdfrrtf/ fana €»bai unb n.icfu 
rwitincn Xomgtn ;u Spcbaintn/ ba» amant nabot / fo foüot 
nnb roefleinrit/ imvaiNqf vxrjtljcn •îaatn / obaforett-fthcrll 
uiohoi/ niîcb ban al» ba Jjùlffc nobgrfcbid t/ une (Saâb</ 
na* ban i.igt foltitvr îDtaïuinjc un ju jjultk foenen/ m ba 
UUJ#/ al* Nnw gffttfulm «fl. $ann aud.' rnr bai cl'gnan» 
ten imftm jjatn bau Xtrfix/ aba frintn (ttbai/ ionisa tn 
>8<bam<ii/ ;u jjûlf foiutn/ aba nraïf» 2lolcf une p JjiU|^ 
faibnt/ fo foflen tic un* ata bitftlbignt / bic |ciü<n/ uw 


©rt^law / «îmtraruirrft / ijraitcfeitficin/ ^iainjilau'/lflk'^nr/ anviiiucn ^Bir.tba imurcmaitba 2)e1kn/ bit in unfnti lanbaw 
lè*n,'nanj/ tinnb g.n an bas larmb ju luiiç/ mit ben g>tt«in bnberfat nubt arkgm verrai/ aba voit lin* babafoir md-t ia 
nub (ÿtNolTtii liFan»/ 0 abm/ vèotiurfclb/ if Ftonfcaa/ j(a> kbm flkngen/ 6« fuflen mt brrtxn/ .tber foOkn lie gln'd> mit 
Lire/ lubm / (9olfin/ 'Pn(< / lubru*/ ijurfeiibp^/ eaap» cvnanba tcikn / im< un* ba* aflabeflt «cftlkt/ncmtn îra jro» 
fricb/imb an aUc bt|Tclb<n l.inN jVridyrfic / vüîaitnfdbKifrc nnb mat an 2 k(bn/ bit m tnfcm ianbtn aba von Un* m 

Qll.ffliAnin.t# I .n ki# m. S I a ,r. ,Vii-,i / rT]#l*in / i£r#il. i I k/fl ■ Km <ÏMm# CvIT II1K1 .Jfnn IiImImm i #ka. . 


Bugrfwnmat/ an bit ircct unb ^ lotie ’V^irn/ 2Btlim/ igtol* 
htri/ ®liitn/ ‘Xoctunbad'/ £4'«nnf<f/ O«tfmtor(f/ tfevat» 
reintaq /.^iir jhpalbt/ ÎKqKicnjtcrii/ (?lantfctibtirg il?rc SDlann» 
fdxifrcunb ÿidtbôrungt an 3 >lolbag unb ïkrbcnljttôn nut prot 
ÜiîannfdKjttcn unb àiigcbcruiii^n/ab fit bu vcn'crucbpcn unb 
bit von Oiwnintrt irrfiiutft haben/ an (rtrccl/ i^aflcm/ 
©Imwjf/ iicfcitiunv/ Olrtaretrbt/ 5Wan/ Icijinicf / 0rob</ 
lymbinnnneitMlbe/ unb .tlk anbat ijovt/ ©dta unb 
wim</ al* fit ba ®tjifc«ffvon i>ltrmJ>ur«j vorfiunt Kib/ an bit 
2 k|lcn/ (ftt Att unb ©bltt/ <Jirsb.no/ ■DlaotnH.tb/^Bmiato/ 
ewmiflnn/ nnb lidtcnRtm/ bu ba bodyfboïnnn .Çiirlkn/ 
fiant iXiwttbt bttf Aluni / unnb Sjcmt iXuvrubf bts lun^aii/ 
ytalturatyii bru iXtin / uilb fiai^cn ju ‘ïaicrn / unnfcr ^bo 
tncii/ rtcftiî tjrtic gtiotfot fin/ unb btr bon ofcyiiiaituii unn< 


icbm gtngtn/ btr Jromt jM Un* ciflttti lltibtn/ reat «btr/ 
bit^ mt / aba bit unitfmt .Çrotntn ntiixn an gefwitgtn/ Nt toi» 
lot noir nud? rlJltdMi 'IRanial gnoaptiita Iturt glndb mit eraut» 
ba Mien/ tiueh global Jlhr vorntinUcii m aile ba Qikt^t/ al* 
oorgt'd’ribtii flcba / baf Neft ocuntam^ ‘Snnrmt unnb ©n» 
w btn oooijtn ©uumu^at / ont ba 2&r unb inria 2J ata fdi» 
aa ju bauidtxn unnfcr m Jjcttn/ bttn Xtçfa/ fnmi» 2kua/ 
fdiga (ôtb.id'cm*/ unb wcn «£rtxn/ Sonigm ;u ©tlxtintn/ 
vorjmcn txriunbat gtnxfl fan/ unb aud? beu ©nom /Ne bar» 
ubtr atjtbat fan /an ftpnrn rrtn v?auttn ftrum iôdvibtn aba 
3« fal brengen ftflm/itbtr mogm/fonban bmbt iScniJt ©uni» 
ni*/ imb aucb bitft/ mit fampt btn ©nom / bit banlba acbai 
fan/ fuCTon iiilcicit ju nrtn dftemtimaat unb vgrtntcn / al* fie 
écrite \u boitte btaTifftn/ unb gcuutibt fhn/ .tiuigmo* 


"m fiarn/ban Na'ftr / n'i'f iiil* unb Tf<Hlid> oorfauift mm alkiu in ba vonam ©untrn* Nt 'Xrtuffl limb Mtlintbtiu 
txn/ an Nt lattbt inb lutKjtfd'ncbtn \irc«< / v^iMofTr tmb i lufi?/»u ba v-d-rntbai? unb ju btut 3 .mx r / unb aud' 'P»jnb. 
«Planta/ i^tiltjbitd' ;\oftintagcî)loMlan/i?irttm(inn/fii»n. ! fdvtift N* \î~lo** jjtrfbag / bttfdbioim Urtuftl In btn .ribtii 
flciii/fiiitrollikiii/lid'UHct/ icmnburif/ÂraiKfciU'a^/'An’a» , ©tiven/ Nirumb in pten X«(ftm niifrt blctbcn tnogat / ba* 
bad?/ jjcrfbnul / •Votenberg/ ©Ltrejf / -î&tibtit/ bâ* ‘J-Med - 1 femb btr 3 tit baf'lL'i-at lanbt iu*îl» / tf-duotibme unb jbaretr 


(f(Hxnb.idv)\Miri(i/ fiel ici / 'J^abtitflcm unb ■Xi.wd>c|kin/ 
bit mwn Ns botbacbcmcit ;vûr|lm/ fiaren îXuboltfs ftligtn / 
‘L'taligrava beu »\<ut / tutnb fiafogen }n ©cixrn / unufvr* 
fi'TCü NS Xafad crdivcr/ unb uunfcrs filxiuiai/ acuyfen 


cTfclich/ unb audi fitrsbag un f)f.:nb* twtlft an bit tgnanttn 
uitfcnt fierrn/ bm xqfa/ Xomg '2&<n^cl/ ftmtn v*aht / i« 
Ifrbm/ Sonige ba liront/ unnb Ni* Xomgnrt \u ©tbtimat/ 
rtd'tlidi unb rtblid* touim fan/aiid’fcKtn Nt albtnf 3 nvt unnb 


fc.n/icib ouf Nt obgcmmttn fiotu Aiiuwcdx/ Nu iSlrcrii/ unb ©unbmf tinnfan fiarn/ bon $.<vfa/ jtonig "BatN!/ fourni 
fiant iXtiprcdc/ bm •Junaan/ tainfr i'N’iuicn/ nad' iott iront/ unb mat lïTbm/ Somgm ;u ©rbaut/ unbaua'Und 
fiatjog rXtibcltfs N* 06 . 1 n. 1 ntm/ abl:tb oofaUtn tt\irtn/ unb i an .iüm ben îîc|îtn/ îplitnnfd'fifcnt uunb 0utn/ Nt in Nflrn 
fie ban objTMmtn miftnn fitnn ban xcrftr ui'Tnnlid' /rcd tlich I geiim-ati^tn ©unttnf unnb ©nom tviNrfcù bmrifftn fcr.n / 
unb r.-blid' vtrranrft bnben/itn NeirMbîSJtibm nnb bit vrloiTt ! feinrn vjebaben broi^en / alfo Nif NefelNgcn unnfn fiart / ba 
'■pard'iK-irt unb.Hof . 1:1 bic Àejfm unb .inter Ærlnu:. ©rufm ] Sttfer / Seing r J?enîd / fein iroit/ unnb vrt Çrtai/ Soingt 
bet il Jltilaiibsliemii/ ©aitluv.iw fiamiigt-i.li / ©«Niifwrt/ i i» ©ebeniven/ an Nu/ Ne reir in feulai ©riven aciwnt Ivibm / 


unb aïKb nUt aiiNre Innbf/ ©tftot unb ©ma / bit ba cign.in 
te amiftr fiart Ne Stifa unb fan iv r ix:i tu .Juintf.ii unb m 


unb Qiltr unb un|a ifrNn an Nu/ bit a in bitfm unnftein 
©ntv atn.mnt Knb/ ni'imutr cnmlid' bbeonalm HidiTad.1 ha. 


tawfil'vii iiuibcn h.iètn/ unb alleu orm Bit*M'CTungtn / ,iud' ben fulkn. Ntfén iMrqiwnt ©orbtoinuii unb li'nnuiigt ’nt* 
Vcriinnlirl' un Ne i 3 îiniiiftst|ft Nr irbeln von 'parte / unb ivn i nvn irir bai ^nwrbigfii m ©et ©ata unnb firrin/ sbtnrt 
fiacf.iibctn/ au bu von W.iitvn mit i'I.nren fi»t«f «nbiéiab/ , iubu?ia/©iftVoif tu ©amberi}/ uimfan litbcn sjtnn unb ©ru» 
IVbanits ©nia uub ürbil /mit JWainiliKrreai tmb aiiban Bu btr/ tinnb btn (ïbdn/ ^Çrichaid’ ©urvigr.nxn ju ifartitbag/ 
geherungat/ Nt von ber liront ;u ©tkna tu idien nuen/ an , unnftm lietxn i^nNiga/ uub alk fntte igibcit/ bit aQ< crad-en 
Me c-dviiaU'urJ mit ©ludv.re 1:1er mb vrc ^ii^-hotur u / bu ÿitlbtn fiiUm/iiegen uiuifenn ijam/ Nm Scrfa/feinm l£rbta/ 
von ta i£roiie tu ©tber.iwn ni Mvn niriti/ an bit von 3 B«J< uub Nr liront ni ©tbtmtii/ al* me uitb alfa luavr gcfd-nctcn 
NnNirg mit fiaivfunMrcab iinb vrt BiMk'rungcn/ bit 0011 bc Ikt'ic/ bodi alfo/ NiV 'tUt ©unb«©tic|fc/ Me Nrfeu-c tuiafrr 
(Tronc 511 ©dsiiti ju leboi rurrn/ ail b« vou SolNtî/frc iPl.inu • I êrenger/ Nt ©urgarave/ imnftnn fia:ti/ boit Sq fa/ gtjjt» 
fd’.i rf< / ^ 5 }aben / unb re.i* b.irju ÿÿcrt/ bic von ter virent ju Nu bab / bm rren sirrffVen unb SRadim fülltn bkibtn. Siar 
©cl'timtn ?u Itbta mren/ .tu Ne ion jlknburg/ imb fettki: i sud'/ bo ©et Lmgt fur fn/ baf tnnftt Iitbafiotrt inb ©ru» 
ÿu.|(horici4oi / bic vou Nr (Iront ;u ©eNiv.un ;u ichtn riirei: Nt J fiart Uibreig / flûrbe 1 Nnnodi foDn Ntft jrinaaeige 

©raiv fi.'inrid' vou vribn-minir.i tvn Tiniff.it nut crolvclf / ©lîwwf unb ©mx m voOtr PladT Nfkhtn unb blttNcrt. 'ï;u 
©urguiibièMb'Xtitelfli|liibiI^iDir?eii unb tu ©rod mffan / mit llrhmN bitft* ©rive* îvrlTgelt mit imnftm ( Jûr|flid'at 3nn» 
rren Bugtlwunja!/ bit ivn ba liront ju © N.m :u ichm ru.- flegtl/ baaegtbtn ni ;u i'irre n.id> c^inct Sittbmn tag Nr ba» 
rm/ ©r.nx fiemrid' von lèdnuittttic.; nue fuaanburg une ligtn Amigréinvat / naeb ilbnfti ©eburt bnvicbm bunixn 3fr</ 
StemN unb vieil iiigtbôrimam / t.e vou'Nt i£r«ie vu ©èlitun Nïriian? in Nm jikv unb fkbmiigilm 3 *m. 

)it lel-a nireiüc/betnXiiifii nii'lauvit nue bmivctevit btr XI» 

Nubnrg unb kma BugeNamge 1 bit vou Nr lurent ;u ©dsun 

ju kbiii rtiren / Nu «iiibetu iXùifai von 3 )Lwku mit Nul?ai unb L X X V 1 

ftjvicn Bu.iei'oruii 4 c.i/ bit ivn Nr liront ju ©chaut su fehut 
ruttn/ b:e tvn fienrm mu btr qjnen volai .Doinjit unb atlm 
vrtu Biigcl'Oruiigiii/ bit von Nt Iront ;u ©thnsn ju leben ru 


rm/ Na wtt ©éra tum lobtntlau uub fnnm 3 iMtbwangcn/ 
bie von Nr Iront ;u ©cbtim ;it l.tin nîrm/ bit irvannurfa • 


mit bnn bttircn icil Nt icru.b '.î.ii.id’krg / unb Nt ,Çtflm 
3 &albfktu tmb vrai 3 ngtbôniiHen / bit von ba Iront tu ©t-- 1 
hfitJi|nl<hennjrtn/fi{nai©o»dm mitfiv.vii|kniimbiBd're.trb» 

Nni unbiTffl 3a*VbÎTtin.)tii/ bm l’on ‘'Jîidxlhbag mit fnnm 
©t|iniitnb ma Bnijel.'PriUMtn / Ne alk NS Xony reich* unb 
ba Iront su ©cNrni fiui/ aud' an bu •pf.'.ubfd’tmt su ®ga/ , 

m fi*rpfcag/ IllNIbiirg/ unb aüc anbat , i'tanb|a , c|ftf/bie fît --.vi nr -r fn .; £ P , 0 ;.,_ r , . . . . 

von Nm jXcidjt Nibtn/ ivu Ne an.int foui/ ïuitfluirff/ bas T T^T/î/J-f^ r£SÏLt ? . wncm infpeauru, 
vom i^tnft iu iXegmfputg *}>f.inb'i(î/ J'rhovm/ ba*vouic-tifft ,w ‘ [Pl " V 1 !^ LM y > mrr Wü« & Haro 


Tr affalas Paris & Amtrit'ue mut:i* inter Eduar- j 777 % 
d u m III. Regem Jnglùe ^ Fïroipias-. ^ 
du m Regtm Purtugaiiue (J Ægartix cetulttfks. 1*5. Juin. 
Dut. Lttudini dit itS . Junsi Ar.no I 3-p [R y- 
mcr, Fœticra , Convcnrioncs , &c. Tom. 

VII. pag. if.] 


** nia 111 rctldm ianbm bit ge Légat fait/ Mt fk^pçunb bdwt Kcgis ADgli* & Francis Fxocuxaiore* , Â Ncaotiorum 

Gclîorc. , 


DU DROIT 

ANN O Gcftore» * ad infra fcripnim negotium tyerialiter depu- 
.tari, in omncrn cvcntum, temporibus quibuseûmquc, 

1373. Salutcm ia Domino, A nrmam, ti plaça, crcdentiam 
Pndcntibas adhibcrc. 

Dudum liquident , 

Ex parte, IJIurtrij A Magnilîei Principal» Dosftlnl 
Fermamdi . Dei gratis , Régît Ptrtmgalim cj 5 Akmrtn, 
&, Illullxiirimt Fcmin* , Domine Alituttrm. » Kegrmm 
A Conjogtt rjusdcj», Ambatlatofea , Procurarores , & 
Nuoeii fpccialcs, 

Nobilis Vir, Jabammri Ftntuedi de Amdtiro Mile*» 
A, volcrabiüs A diicrctus Vir, Dominus FeUttus Üe- 
mimici Catitor Ecclriî* liracarcntis , 

Ad fupradiâi Domini noftri Kcgis prcfcnriam per* 
foiuJitcr accedauea , 

Âlügamui, Adunationcs , Confcrdcrat jones, Apu- 
re dileéiîonis Farder», 

inter diâos Kegem Portugal* A Rcginam.A Illus- 
trent A Magnificom Principem, Dominent Jehàmmem, 
Dei gratii , Rtgtm C tu: film & L egi»mû , Dueem Lanças- 
trie, dicte Domini noftri Regis Angli* Filiam pnrdi* 
Ic&um, adinvicem initas , contractas, & ordtnatas, 

Et praeconccptum, non folûin exindi, fet et vincu- 
lo propinqu* Gonfiutguinttatis A amicitiis nnriquatis , 
inter iplbs de , recolcnd* raanorie, eorumdem Proge- 
nitorcs , finccr* dUcâionis affcâum , 

Quera (àrn ergs Perû>d-nn didi Domini noftri Régis, 
quàmejus Kilios, Jura, & Subdltos corcmdcrn, diâi 
Dominus Rcx Portugal]'* A Rcgina pin gère but, A 
gerunt otnni cemporc, vfseeribus, 

Eorumdem xelaute» fervenrius eomodum A hono- 
rent A foiratcoruoi iuorum mal ici» , & fraadulcntit 
machination ibus , Ica molirionibus, contra predicto* 
Domiuntn nollrmn Kegem, cjus Fllios,Regnum,Do- 
minia, I erras , A Subdiroj , nequiter machuutis, obi- 
tando rclifterc, 

Ac cum ipfo Domino noftro Rcgc, A «ju« Filio 
Primogenito, Domino Edward» P remet?* U'aih.t , est- 
terisque Fiiiis eiusdem Domini noftri Régis (cum quf- 
bus itondum Alligantias contraxcrunt ) Rcgno Angiôc, 

* futorisque Succeuoribus fuit quibusctüuque in aiâo 
Rcgno Aofllta, ac cum atiis Terrir, Dominiis, Lociive , 
fais Vafliilhs A Subditis, fideiiter obcdicntlbus, Amicitias, 
Alligantias.Adunarwncs.Confoederarioncs bonas.Apuri 
amoris Fœdcra, contra omnes Hominet qui pollunt virc- 
re vel mort, cujuscdmquc ftatûs, conditionis^praemi- 
nentix, feu aignitatis exiftant , Régna, Dominia, Terras, A 
Provinces eorumdem (Sedis dumtaxat Âpoftolfc* (t 
Domini noftri Papx Statu illibato A integro Ipeablkcr 
refcrvato) mire, contrahere , A copotare cordiajkcr 
afteétantcs , 

Non tantum vivâ voce , quinimb Litcris prxdi^lo- 
rum, Domini Regis , A Domine Kcginx, Conjngis 
ejusdem, exhibitis A oblatis, elegantiùs exponebont, 
Inftrurneatum etiam Publicum, cnjnsdam Procura- 
torîi, didorum Regis A Regins Ügillrs conununituin, 
in médium proferentet, 

Potcftatcm cootinens.ab dsdem Rcgc A Rcgina ipfis 
tradiram A conceftam, dictas AMigantias, vice A 110- 
minibns Dominorum Iuorum prcdiâorum, iniendi, 
comrahendi, coafummandi , A firmitnte débit! robo- 
nndi, cum ad;céfione Articuîorum, Paâorum, Con- 
venttonum.Conditionum, A Claufutarum, qux utxili- 
bet Parti, Rcgnis, Terri* . Provinciis , Domioiil , A 
Subditis iîbi vidednt expedire, prout, ex diûi Infini- 
ment! tcnorc, muifcftiû* A picniàs conftare poterit 
cnilibct intnenti, 

Oirca prsmilla diélî Domini noftri Regis propofitum 
A benivo.'entiara dsdem deelarari, cxpnmJ, A impen- 
di repctitis inftantiis cXorantcs , 

Do min us verô nofter Rcx,’ 

Prsemiffts omnibus A linguifs, propofttis per cosdem 
A oblatis, vîfîs benignîter A pronis aurfbus ascultatis, 
diligenter circumfpcttis , A débité conlîdcratis, clauftris 
cordialibus, intimi meditatione, rcvolirens quàm ge- 
nerofum fît A regale, tinccris atfrélibus rcgalibus , mero 
mot u proprio, gratamiûs düxtatis , cos, dignîs attol- 
lendo landum prsconiis, A grariarom aAfonibu», re- 
compcnlarc limites Jeu majores ! quàmque lit turutn A 
indeficietu In «rduts A adverJts, A gioriofum in prot- 
peris, Reges A Principarum tenentet Alligantias, Adu- 
narioncs , A pur* djteâiimis Fcrdera mutuo copu- 
larc ! 

Per qu* Principsim A Regnorum prosperitas A glo- 
ria, in fubllme provedt, crau fibi tranquillitate I*-. 
tar.rur, Subdirorum fatus A incoltimfiai procurantur, 
Adveriâxiorum malitf* A perverf* michinationes inul- 
toriens retrxnantur , A pouremd inftnkis pet iculornm 
jaculis prsvilis , commumcatis Coaftlüs A Aniiliis, 
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ne fmpetuol? ferrant, obviari A prtvcnirî, exaâi tem- AnnO 
poris discrimina A experientia, ctficax rerum Magiftra, 
tucidiiis atteftantor, • 13 73 I * * 4 

Prxhabiri fuper prwnfJlit deiibcrationc providi cum 
Regni fui Prxluis A Proceribu» , 

Cum A de comuni conlîlio eorumdem, 

Nos prxdiâos, WilUelmum A Tbotram» 

Ad coutrabendum , ordiiundum , confummandunl^ 

A fuftidenter fecuritate Tallandam. 

Vice A nominefuo. Regai fui Anglie, A SuccdTo- 
rum fuoram in didd Kegno, T erratum, A Domtnio* 
rum, Provtnciarum, Vaflaiiorum, A Subditorum iuo* 
rum quorumcdmqnc , fideiiter obedientium , 

Alligantias , Amicitias, Adunationci , Cont'edrra- 
tioqes oonas, A pur* dileâionft Fardera , cum pr*- 
Ictipti*, Nobili Viro Domino 7 «bttmme ferméndi Niilitu 
A V'encrabilf A discreto Viro l'étau» Üunimtci Canto* 
re Eccleli* Rracaretifis , Procuratoribus A Nundis 
pratdidorum Régis A Rcgina: in tac parte ipeciafiter 
deputads , vice A nomimbu» eorumdcin, Regnorum 
etiam Portugal!* A AJgarbii, Tcrrarum, Domimorum, 
Vaftallonim , A Cjetrtoconi Subditorum qoœumcdm* 
que, diâo Régi Pormgalic fideiiter obedientium, 

Cum adjeétione A iurerpoiitione Ctaufularum, Arti» 
cuiorum, Paâorum» Convenrionam, A Condidonum, 
quos utrr'quc Parti, A earum i>uccctfi.»ribos , Regnit, 

'l'enis, Etomioiis , Provinciis , ValTalMs, A SudcHRi 
fuprBdiâii, ta reportitione commodi, pros;>errtuis . A 
honoris, futuris temporibus quibuscémque, viderimus 
expedire, 

Vexos A legi'tlmoi conftituîc Pr ocuratore» , Nego- 
t forum Geftore» , A OrgxMm vocis ftl* , prout in LF 
ter»» Procuraioriis Patcntii*H, tadè confeais. Magno 
Sigillo fuo Kegio figillatis ^quarum prindpiuin A fini* 
inlerids describuntar ) plcnius continetur. 

Nos rerù , 

Volontés Mandat?* regai fini* fupradîâi Domini noj- 
tri Ligii, ex fidejitad* debito, finniter obedire, A ea 
qaae ad noftrum in hac parte Jpcâant Otficium, débité 
cxccurionis eftêâui manerpare, 

Vigore nobis in hac parte tradit* Poteftati* A fus- 
cepti Olficif, 

Alligantias, Confœderatione*, Amicftla*, Adunatto- 
nes, A pur* dllcêtronis F cédera, cum prxdiâis Am- 
baftâtoribus , A de cxprelfo confenfu eonimdem , vice 
A nomlnrbus quibus fupra, fub nwdii A formalis infe- 
riùs annotatis, pr*habita dclfberntione competemi , con- 
tr.ihiimis , facimus, A itabilimus, perpetuis temporibus, 

AltilTuno concedentf, imiolablliter obfènanda, 

I y P ai m 1 s , ordinamus Aconcordanws qu6d . inter 
prxciâutn Dominai» noftrum Eduntrdmm Krgem A agit. e 
A hamti-e, Dominum hmarndatn Regem Per/agn/r* A 
. ilg vbü , A Dominai» Ati<unrmm , Regmam A Conjugem 
l'uam, torum Succeflores in Regnisprrdiâis Anglie A 
Portugalie, Régna, Terras, Dommia, Provincial, Vafiàl- 
!os, A Subditos quosednoque, fideiiter obedirntes,erunt 
htac inde veraces. fidèles, coudantes, rrnitux A perpetn* 

Amidt:*, Adunationcs, Alliganti*,A pur* dileétionis 
Fcedera, A, velut Amid fidcles A veraces, A mutuô 
hinc inde Aniicfs Amid, A Inîmld* Inimid, contra 
omnes Homfacs qui poflimt vivent vcl morf, cujas- 
cdmquc digniiatis, ftatûs, prxeir.inemtc , leu condi- 
tion!* exiftant, eorum Ferras , Régna, A Domini» , 
invieem fc juvabunt, manutencbuiit , A fuftinebunt, 
per Terram, A per Mare, mutuô: 

Procurabunt, A pro virîbus confcrvabunt , Perfona- 
lem incolumitatem, fccurrratem, coinmodum, A ho- 
norcm ; iurium Iuorum, bononim, rerum, A amicO- 
rum, obilibct cxiltenrium , indempnitatem , Iklratfo- 
nem , recuperationem r 

Dampnis A in/uriis, dedccorf lên, uf Ira foquamur. 
vilenie, qu* fctVcrint, vel altéra Pars frirerit, alterl 
Parti aliquotiens iminere, feu contra eandem ex cogita» 
ri, provitis remediis , hinc inde, fideiiter occurremei ; 

Parti, Contra quam ralia machlnantur, qolm citô com» 
mode fierl poterit, per Literas, vcl per Nundum, aut 
atiis modis melloribus exeogitatif, Intégré A plennrié 
révélantes, prxrmiiiicntes, A, fuper prxmitlïs , falu- 
briier confiilcntes. 

Item, neutra Pars cum Jnimicfs, ÆmuHs, rcl Per» 
fecutoribus Partis alferitrt Amicitias cOpulab-t: 

Sdenter, In alterius Partis detrimentom . d.impmtm, 
feu pr*jndicium aliquafe . cisdem Inimiris, Æmufis, 
feu Perfccutoribo* comuntcans, per fc, vel a!ios,con- 
fllium, aoxilhim, vel ftvorem: 

Eovdemquovismodô crmfortarw , re eeptam InRegno, 
fets Regnis, Terri», Dominib , Provîncns, Loctsve 
fui* ; confort ari , reccptari , faftineri fcteiTer patiens 
M } *el 
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AKNO vel mot-art, public* vel occulrè , exquifttis figmentis, 
CKcaüopc quibujlibct l'cil colore: 

*373‘ Fugitiui, cxtfatis, forbannitis, prefentibus fie furu- 
ri$, quibuscumque occaHouc five caufll , a Rcgiu), aut 
abaliis Provinciis, Trait, Domini» , leu Loci* alter- 
utrius corumdcm Reçurn , appellation* Inîmicorum, 
Æmuloruiji. feu Perlccutorum , nullatcmis fubinclu- 
fis; puin in Rcguo, fit quibuscümquc Tc«is fit Locis, 
altcri Régi fubjcdis, hinc & indc reccpcari, fufiincri 
libcrc valcaiit fit toveri ; itill forte talcs fugkivl, exula- 
li, dt forkinniti furent pro Crimine Lrfte Magellwii, 
ut Regii a Regni proditorcs fcntcntialitcr condempna- 
Ci, sut aliis talitcr fufpcdi quùd per cos urrinsque Par- 
tis vel alteiius carum dctrïmeiuum, dcdccus, injuria, 
vel discordi* procurari verifimiliter fbrmidemur, À 
ideô, ut inimici fit perfecutorcs , deberent mérité évi- 
tai! , quo calu ona Pars, per alteram requifita. talcs, 
Iseut pcædidum cil , ad Pari cm requlrentctn , fi pet an- 
tur. remitterc, aura fe, Rcgnis, Domlnris, fit Terris 
fuis cxpellere, forbannirc, fit dimittere retirât ur. 

IrtM, li contingat Regnum altcrius, Teaas, Do- 
mi nia, Loca, offendi, opprlmi, vel invadi, per Ter- 
ram, vel per Marc, per lnimicos , I erfecutores , vel 
Æmulos, aut cosdcm lnimicos laltcm offcndcrc, op- 
primer* , vel invadere moUcntcs , machinantes, aut 
quomodolibct properantes , 

Fr Pan alia, vel «jus SuccelTores, pro auillio feu 
fubfidio itnpartiendo fit impendendo. in Hondntbus 
Armonim , Sagirtarits , Palilbriis , Navibus , Galeis 
ad Uucrram fumeienrer praparat», aut alio gcucre de- 
fenlionis quoedmque (li tanvm illad genus , vel ali- 
quo.l prainilforuin, in Ragno, a quo petitur przdic- 
tum fubsidium, ha beat ur * fucrit uiitatum) pce Par- 
tem, contra quam talia machinamur, per Lltcras, vel 
per certos Nuncios. fucrit rcquifua, quorienscûmquc 
& quandoeûmque dicia Pars, taliter rcquiiiia, Parti 
requirent!. 

Ad dcfcnltonem Regni, contra quod hujusmodi in- 
vaûoncs prsparantur, aut aliarum Provincianim, Do- 
minimum, vel Locotum, de recupcrationem eoruro* 
dem, per hujusmodi Invalioncs depciditorum , contra 
diâos lnimicos, lnvafotcs, Perfecutorcs , feu invadere 
vel perfequi molientcs , cujuscdmque Itaiûs , condi- 
tionis, pricmincnti* , dfgriiutis exilHnt, 
juxta nuincrum de modum, in prxmiflii Homioibus 
Armorum,Sagittariomm,Baliilariorum, Navium, Oa- 
Icarum ad Gucrram compctcnier in omnibus rcquifit» 
inilruciarum, fit altcrius gencris dcienlîotii», quem (Ikl- 
vis fempet ordinal! caritatc de ptopril neceflitatc) a fc 
dimittetc potetir , vel absque gravi prcjudicio fulii- 
nere, 

Didum fublidium boni fidc prxihbit, impartictur, 
fit mand.iùit, 

Sumptibos, expenfis, dt rtipcndüs requirent!*. 

Per quatuor experto* Milites, aut idoneos, legales, 
& discrvtos Viros (duos ex utraque parte deputandos 
feu eligendos ) fuUiliter arbîtrandis . lecundum Perfo- 
narum mittendarum & graduum curonulem qualitatcm, 
temporum conditioncm, & forum Locorum, in qui- 
bas hujusmodi irnttendos virtutem feu Opéra bellica 
contigerit exercer*, 

TempOrc infra quod, pofl rcquilirionem prstdidam, 
hujusmodi Sublidium dcbcat pnrparati dt mandari , jux- 
ta celetcm ncccllitatem Partis requirent il, de polîibili- 
taretn convenientem Partis rcquilit* ; 

Vacuatis in omnibus fraude dr tnalo ingenio, Æqui- 
tatis tramitc benigniter exemato. 

I T a m , ad h*c omnia dt lineula fupradiâa effeâua- 
litcr adimplenJa de fidelitcr coniervahda , vice de norai- 
pibus fupradiâis , Nos, Procuraxores prsediiti, pro- 
mittimus boni fidc, & in animant didi üomini nollri 
Regis Anglix. tadis Sactolàndis F.wangeliis, juramus 
quodîpfe, Dominu» nollcr Rex, Alligantias, Amici- 
tias , Adunationes , Confœdcrationcs . Convemione» 
fupraferiptas , fit quosedmque Articuloi feu Claufalas 
cotumdem (lalvis femper ptxcontradis Allîgantiis) in 
omnibus fit lingults, pro viribus totts fit fcnlîbus, tene- 
bk. aiiiinplcbît, fit inviolabilitcr obfcrvâbit , 

Tcncri , adimploi , dt inviolabiliter taciet oblèrvari, 
PrantifTa vel eorum aliquod. in toto, aut in pane, 
rumpendw, infnngcndo , vel siolando, inlringi, vio- 
larî, aut rumpi fesenter proeuxando feu tolerando, cu- 
jusvis cxcufationls prweitu vel exception», fraudtt vel 
doli, errons, cohncionis, Juris lcripti, confuetudi- 
nis. fxdi. vel intentionis, prtsilcgii impetraii vel im- 
petrandi, aut qujbuscùmquc machinai is fraude, dolo, 
aut milo incenin, rc aut verbo, nul lis unquam tem- 
porüxjscontravcuiet in tuturuin ,aut cuiitriTcuni fcieu- 
ter quomodolibet pairctur. 
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Ténor verô Mandati nollri Procuratorii t de quo Tu- Anno 
pra 6t mentio , fie iucipir , 
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E Dwardus, Dei grattl , Rex Francic de Anglie, 

Dominas Hibernis , Notum facimns uuivcrlis 
quftd Nos, 

De fidelitate, cfrcumfpedione, fit iodaAril, diledo* 
rum dt i'idelium noflrorum, IVtÙrtlmi ütmimi JU La- 
tsmrr Coufitiaxii nollri , fit Magiflri '/ê>vm,t Jtntrnit 
Officialis Curi* (^antuarienfis, plurimùm confidentes, 

Ipfos, Wtllklmum fit Thomam, infimul ,6c eorum 
qucmlrbet in Iblidum (Ha quèd occupantit primitùs uc* 
gotium non fit polior couditio , fer quod unus eorum 
meeperit altcr prolequi mcdiarc valeat fit finire) faci- 
mus, conflitulinus , ac ctiam ordinamus Procuratores 
noftro* nceotiorümquc Gdlores, 

Dantcs de concedcntes did» noflrij Procuratoribus , 

& eorum cuilïbcr, plcnam dt liberam pote Harem trac- 
tandi dt padscendi cum, Magnifico de Jlluftri Principe. 

Domino hernamdo , Dci gratu , PtrtKçali* & Alfarbn 
X'ft, dt cum, lllufiri Dooûnl , Dominl Ehamor » A r- 
f<M, CJUS Conforte, &C- front J~*pr£ Je Ont. 1. J tin. 
fy dei» Je fefMttttr boc me Je ( t ) 

In quorum omnium fidrm dt Telfimonium prafentes 
poliras Litcras fieri A puhllcari fecimus per Magillrum 
Johanne» Je Branietre, N O tari 11 m Publicum, Scribam- 
que regium inifafcripturn,ac Sigillorum noflrorum ap- 
pcnfionc munlri. 

Datum A A du m, in Civitrrc Regil Loodonic, apud 
Majorem Ecclefiam Cathcdralcm ibidem , in Feflo 
Nov* îolempuitaris Corporis Chrilli (videlicet) deci- 
mo fexto die Menfis Jumi r Anno Domini millcfimo , 
trrscrtuefimo, feptuagefimo tertio : Indidione undeci- 
mi; Pontfficaiûs verô Domini Gregoxii, Pap* unde* 
cimi , Anno tertio. 

Prcfentibus , 

Nobilibul Viris, 

Dominés, 

Johanne Knyvet, Canccllario Anglie, 

NteboUa Carren , Cufiodc Privari Sigilli Regil: 

Domino Johanne Gotery , Dccano Ecctcfix Sego- 
bienlî, 

Thoma Or/rave , ArcbidtacODO Cornubi* in Ecclefil 
Exonienfi , 

Rotero Heine, 

Irai taro Je Al Je tory. 

Et U’illithn » Je Üvghtom, 

Cauonids dids Majoris Ecclefi* Londonia : 

A Uebolao Je Tamvortb , 

Alatùeo Rtdmane, 

Militibus : _ 

Mauillro Simone Je Mnlten , Lcgum Dodorc, 

Ac, 

Petro DiJati , Milite, Comendatore Ordinis Sandi 
Jacobi in Portugalia; 

Tdtibus in omnibus fupradiâis. 

Ego Johannes de Brankctrc , Cleritai Norweemfit 
Dioetefit , Afofiitlieâ & Imfrriali Aaîlvnta/ihni Nota- 
riat Pablicnt , if fiasque Uomini nvfiri Régit Stnha , 
fata Alhgantiit , Contrechhus , Jnramentaram Prafia- 
tienihni , Sgi lier an Apfrnfientlus , eaterisqae omnibus 
Izffingulil , fer Procaratorti Jdpranomiuatvj habits s , 
jaStts , & gtfl ' 1 y Anno , IniiÛsone , Pontifie ai a , Menft , 
dit, & loco fm forint annotatii , an s cum Teftibut ante- 
Jiilit , Prefestt inter fai, raque omnia & fit firri 

vidi îs audivi , fer alsunt feribi feci ( altit Refah but 
Ntgptiit occupât ut ) (5* fallscavi , & , ta banc fubli - 
cam feripturam & formant rédigent , mets eonfaeto 
Siguo & Noms ne rohoravi in fi Jeta Tejlimouium Fe- 

rs lot h. 

B. Rt. 

LXXVII. 

C a R o 1. 1 V. Francis Régis Ediflum ftrpetuum 

dt Pubcrtate feu Majorcnniutc Regum Fr au- i'** 
cis y nimirum illi dtttmam quart um annum Août. 

attingentes pro puberikus fia Majsrennibus repu - 
tari y Regimen & Hdmmfirationem Rtgni fttsci- 
pere 6? babercy ac omnia facert peffint , qus ad 
■vemm Regtm pertinent. Datum in Cafiro AY- 
moris Fincetmarvm , menft Angufto anno 1574. 
[Leibnitz, Codex Juris Gcntium Diplo- 
tmt. Tom. T. pag. t j 1 . dont la Copie cft ttès- 
défêûucufe. Du Pu y, Traité de la Majo- 
rité de» Roiî de France, ÔC des Régences du 
Royau- 
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DU DROIT DES GENS. 


A K KO Royaume. Aux Preuves, pag. iff. d*où l'on a 

tiré celle Pièce, qu’il avotc prife lui-même, 
*j 74. comme il le marque, duTrcfor des Chambres, 
Numéro rf.J 

C Arolus, Del Gratis, Franco ru m Rex, ad per- 
pétua»! rei mnnoriarn. Filios Rcgam per Pareil' 
tes cdacari 5c crudiri debcrc, ur Deum cimcan', virtu- 
tum 6t virium protcdiun ccleritcr ateingant, Jiuccre di- 
llgi , & ptimogenito* maximè tnagnis donis 6c altis 
honoribus decorori , Kcipublicx commodurn , ftatus 
Rcgnorum 6c Subditurtim cuoccrncmibus, & tranquil- , 
lrtwis augmenta» Jx , Prxdecellbrum Illuftrium Icetan- 
do vcitigia , clarè liquet. Bon a enim terre diligeotcr 
colîtur , ut nrudus opnmus reportetur. Multô inagis 
font Fila Kegum per Barres lludiofiu* nutrlendi 6c do- 
cendi, ut virtutibut imbuantur , fortiJicentur 6c cres- 
cant; & cùuj in adultam zratctn pervenerint, pueririx 
rcdolcant bonus mores, qui ad majores honoris cnlmcn 
funt in Populis ergendi. Altiils nenfpe prxcepta fu- 
niunc , que tencris imprimunttir astasibns. Ilia verô 
utilis cenfctur doctrina ac prudentta que ai» «taris iui* 
cris, arque ab infantix i pli us cxordiU inchoatur; nndc 
Sapiens: Wr, à fxvextxte txn txctpe doàlrixom , £3* ad 
esxoi i xr fin ri SapifM/ixi», Üzterum equum cent et w 
Reges Filios fuos ut feipibs d il «gère, tanquam lue fc- 
neducis Paltores, 6c Cuitodes dormis Tue; cum nature 
eadt-m perlona reputentur coin iplis: 6c Filii li non bcnc 
vivant, ad interitum Pairis client, banc Filios Kegum 
gcneraliter magnlûcandos, 6c honorendos plus quàm 
alios Jure clamant. In quibus Parente* exteris munlti- 
centêore* elle debent. Nam iplis folis renanentibus, 
port mortem memoriî , & lj»e dudi quodammodo irrv- 
monaliretdii participant , unde non inagnifieando vcl 
honorando cosdcm , donom Dei libi in Filii* prxilitu- 
cum négligera viderencur. Hurlas qu6d in honortbn* lint 
aliis fuirions primogenhi prefcreiidi parerai beoedidio- 
nepinguiori, finis parce cr bcncdidionc, quam dédit Ifaae 
ipfe Jacob, fie inqulcns: Dec tiii üexs dt rort Carh , £3* Jf 
ftxfHtdiu* Terra • a/>xxddxtiam frxmexti , £3* vixi & elei. 
ServUxt tibi Papuh, £3* *J#rent Tribxs : tjlo Damions Fr*- 
trxm t x*r mm , £j inexrvtMtxr amie te Fi in Moins tx*. Por- 
rô fununê debent Reges atrcndcre,quôd bénéficia Filfis 
Fris prxctpuc priinogcnins tmpcnfa cum ptiblîca utilita- 
tc concurrent ; cdm hec duo poil Deum iibi debeant 
cuillère chariure,confidcntcsinFiliis RenrpubIiaun,poil 
ipforum obirom, féliciter confcrvari in iplius negotits 
peregendî* ; lie incendcntcs fulerter ca que periculoiiora 
liint , ncquaquam lînè rcmedio refortnacionis accom- 
mode relinqnarn: Sed fie relpiciint oculatè, quôd Po- 
pulus ab opprimeurium protcaus incurfibus, ciubcran- 
tii virtutum quiescat in pulcritudine pneis, in tabema- 
culis fiducie, 6e Reginx temporelium opulcntix, rcs 
ouoque publica fit fuis temporibus iir boni prospcrkaic. 
roflrcmo fuper regiininc Regni debetnus Predeccflb- 
ram nollrorum vertigiis inhxaerc, 6t inter bonus nte- 
liores, 6t inter meliores optlmi funt fcélandi. Hinc cil 
quùd nos conliderantcs attente xtaeem quatuor iccim 
annorum, feu 6c minorent, nullatenus rcpugnarc Rc- 
gix DwnJrati, vel adminillretloni nandscendx vcl fus* 
cipicndx Regnortrm : Joa* enim nnâus fuit, 6c regna- 
vit x taris fux anno fcptimo. Jofias annorum oâo crar, 
qoando regnare ctxpit. David parvolus in Regern uni- 
tus cil ; 6t Salomonem clegit Deus adhuc pucrum 6c 
tcnellam : 6c îiii Reges fcccnint placitum coram Do- 
mino. Hiercmiat puer fnpcr Genres conftitutus cil. 
Confiderantes quod annus decimus quartus discrctionis 
etifiit , 6c tu iplo quôd ad plurcs aâus leglcimos , exer- 
ccndi 6c airuesccndi fine nobiles ad laborcs mil i tares 6c 
opéra bellicofa; & quod nonnulli Reges, tam Prxde- 
oeilbres nofiri, quàm al» hac æcatc, leu pou 16 ante, 
vel p6ll Regnorum gübernacula aflècutf, magnifiée 6r 
militer regnaverunt : Qu6d Filii Regtun Fraoclx fo- 
lent curl pcrvigili inllrui 6c edacarf în bonis moribus, 
virtucîbus & honore. Quapropter ipfos verifimiliter 
traditur plus illo tempore profecdle, quàm alios mitio- 
ris llatûs xtacc longe majori, juxta illud quod feribi- 
tur , Cxfiribxs virtxs (oxtigit axte dits , atque in COrde 
nollro iudclebiliter cil fcnptum. quatîicr fanftiffimus 
A tar u s, 6t Predcccffiir noller, Hatronu* , Defenlur , 6c 
DomJnus fingularis bcatus Ludovicus , flos, dccus, 
lumen. Se lpccnlum, nedum rcgalis Profapl*. fed om- 
nium Gallicornm cujus tttemofia in benediflione eû, 

& non rclinqnctar in fscula, ac divine proregente gra- 
tin nullias mortali* crimînis Icnfiflc cuntagium pcrlubc- 
tur, Rcgtminctue 6c Rempublioam fie laudabtliter gn- 
bernavit, qtiod gell* ipfius praclare (que mundus mi- 
rabitur, quandiu Sol pct inicabii ) per nos ad Socceflo- 


9S 

rcs nofiros mérité ad confcqucntiam trahi debent: fie, 
quôd fua attio nollra lnllrudio vidcatur. De ipCo 
en iin legicur, quôd Regni trmimi & potences inimtei, 
agence Dco, iplius pueri Regis viribus font repulfi, 
xratis fux quarto dccimo anno Regni regimen ajjurnp- 
fit, rccL-pit Homagia, feu fidclrtacn jurementa Prsla* 
toruni, Barium, 6t aJiorurn Valfailorum, fuîtquefiicr* 
rcgali unâionc inunclus 6c coronatus. Videntes, 6t 
dierum crcsccutc malkia mundi jugiter in détériore 
proiabi, & non ex divine providentlx deteciu, feu dé- 
bit t rcrum ordînis, lèd ci propriis demeritis, in homi- 
tium mentes alfueta dépravante nequida in illis malo- 
rum paiTim cumulum lupcrjddl, atque quati damna In- 
fin iu per Adminiilratores aliènes inmoribus illata 6c ir- 
rogat» fuermit temporibus rctuailis, ncc cdlir» , proô 
dolor! incelfanter inferri. txaâique cernpori* confidc- 
racio cdocct, & penfataevidenter discrimina manifirftant, 
quot & qoantis aliéna, lougscva, 6c peregrina Regimlna 
plcna pcriculis eititerunt. Quibus de caulis 6c sTiis, ur 
minorum indemnitatibus fuccutratur, 6c ipli frcqwnter 
veniam xtat-s impétrant; 6c nos, 6c PredecetTores nos- 
tri in concedendo cattdcm, confncvjmus nos exhibera 
pctcmibus liberales; quôdque Kex & làominos nature- 
lis ac l^itimus plus dil^ititr i Subdids quàm qoicun- 
que Reeeos, pro eo ridetur libentius, 6c fibi abefsdem 
promptuis obcditur.retrahuncorqoc à facinoribus, 6tdc- 
liâis folum Domiaum videndo, & ut freauettter vifum 
cil, puerum, juveacm, vcl infiuitem, sa bonum obe* 
dientix 6t fervitioram protnptitudinem cxcicantnr, au- 
I daccs ac magnanimi fiunt, ac mugit In omnibus vir- 
I tuoii. Maccdones enim prxlio puTli Kegefuo, Revis 
I dtfunâi Filio cxillentc tn cunîs, penè in acicm pofito 
, acriûs repetîcre ccrtamcn, 6c viclorcs tuèrent propter 
| prefentiarn ejusdem ; oilmdcntcs priori bcllo Regem, 

I non vittutem Macedonibus defuifle ; 6t Gallfci Chil- 
pciicum Kegeni Franche, cujus audlorîtare 6c nomme 
xcatis quatuor menliam cxillend» Regnutn régi volue- 
runt, ionienws per Keginam Malrem fuam ad exercî- 
tum inter brachia portari, itâ flrcaoê bellavcrunt.quùd 
didus Chtlpcticus glorioiitlitnum hxbuit 6c obciiutir 
jtriumphum. Pacifico ilatui Regni nothi, nedum pro 
nollris , fed perpetuis tetnporibus ccpientcs finceris af- 
fedibus providere, ad vitandas discordias, removenda 
fcandala ,6c alia inconvcniemia,6c detrimenca max ima, 
qux.nili provideretur , timctcncur verifimiliter «ventre : 
premifiis omnibus 6c fingulis, quantum nobis ex alto 
permittitur, meditatis prudenccr , ut agere confideratê 
pollîmus : ad omnem dubitatiouis materiam fubmov en- 
dani , habita fuper hoc deliberatione mature , 6c confi- 
lio pleuiori, cum plurîbu* Prelatis, per^misque no«- 
bilibus, Clericis 6t Laids . deelaremus, decernimus, 
ordittamus, 6c bac edidali Lege noflre irrefregabili, 6c 
in prepctutim valitura definimus, conilituimus 6c fanci- 
m»s de nollra certa fclentia, de Regix plcnrtudinc po- 
teftaris , ut li nos vcl Succcfibres nofiros nuta divino 
dcccdcre , vcl ab hac luce inigrarc contigerit , Filio 
noflro masculo primogenito, leu primogenitis Reguen 
Succcllorum nollrorum pto tune exifientibus minori- 
bus quatuor-decim annis, eo iplb quôd didus Prfmo- 
genitus nollcr, leu Frimogeniti prediâornm Succefio- 
■ rum nofttoruin quartum-ucciftium annum fax «tatis 
atrigerint, vcl cisdcm decedcntibus , lïve Filii* masculrs 
Fratres lui ab eodem Patte procreati, naturaJes 6c legt- 
timi, fccundum débit um ordincm originrs eorumdcm 
didum antmm dccimum-quaitum attîitgentcs, quos er 
mine, prout ex tune,quo ad Inirà feripta, ptibere* lia- 
tuimus 6c decernimus, reputari habeant & hab ere de- 
bcant regimen 6c ad mini ilretio ne m Regni , Homagfa, 

& jurementa fidelitatîs per Frxlatus, Fratres, Pares, 
Principes, feu quascuniquc perfonas alias, HcclefiailicM 
vel Sxcularcs, prcltanda a factenda , ctiamii Archt- 
F.piscopali, Episcopal i , Regia vcl alia quacunque prx- 
fulgcnnt Dignitate, reciptaat, 6c admrttanr. Ilti verô 
qui ad cadcm prxllanda vcl facienda erunt quomodoli- 
bctadllridi, ilia didu tempore fibi facere, 6rprxfiara 
necelfarié teneantur : Donutnque munilieum facr* 
ondionis regalis, Sceptrnm, ('oronam. Diadema, Vcfii- 
m enta, 6t alia infignia rt-galia univerfa 6t tfngnla r«f- 
pere valeanc pro lue libito voluntaris : rcncant , ac 
plénum foniantor cfiedum jurementa taminfacraUnc- 
tionc vel Coronatione , quàm aliis tune per eosdem 
prrfiita,nec non Gntia , Paâi , ConrrntloMt , & Fro- 
Vniiîïories fade fuis Subditis 6c Vafallis, fen aliis per- 
fonis, Eccleliaft.ris vel Seculartbas qulbuscunquc, ac 
fi clfent majores viginti quinque annu , faciantque 6t 
disponant in omnibus 3c per oinnia, ptout bonus Kex 
Francorum facere potcll . 6t eidem cotnpcrît retiooe fui 
prncclfi culminis , ac Dignitatis fuprcmx fux Régie 
MajelHtis , confuctudinibus non obAanribus quibuscun- 

que; 
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A vvft < î ye : c ® m en ' fn ^ nt ac ^• er ’ nt & antiquo pro Domanio 

J\SAO Kcgni rcgcndo & conl'crvaiido, aâtbus bcllicis ad lau- 

• 2 7 j dcin, houorcm 4 vindieiam malorum. ii opus tuent, 
3 '• excrecndis 4c ad Provincàrum regimcn , ac pto dc- 

• bits julîit» , qu* hucusque ( lau* Deo) in Rcgno 
noliro dicitur tforuiiTc absque acccptione perl'ona- 
rum , omnibus 4c tinculis ininifltanda Officia ordi- 
n«ra, Virique fpcéiabilw , ttlaftrcs 4c fupcrillullrcs , 
li itérât i , prudences, & fcicnriâci, quorum Opinion!- 
bus 4 operationibus florcr Or bis commifli 4c deputati 
ad hujusmodi Officia gubernanda , impendenda obic- 
quia, ac minillranda conlilia Majdlati Régi*, in om- 
nibus qu* Jus publicum concernant, 4c fuper adeptione 
vcj adminilirsttonc Rcgni non reperiatur certa aetas 
eonllirura vcl pnrinita à .Jure in Rege, qui lolurus cil 
Lcgibns, cûin Jura dicentta xtatem exrgi in minoribus, 
loquaneuf Jurium dîtioni fubjeétis , dignum prorl'us 
& congru u m arbitramur, cam ex his, quirn ex lupra- 
dicli$,m d;<3o anno quarto decimo fupra lcripto Kilios 
noilros, vcl Succctrorcs nolhos in caiibus fupcriü» de- 
clarnii*, regimen 4c adminiltrarionem Rcgni rumcisci , 
iusciperc 4c habcrc, ac omnia fjccrr, que ad verum 
Kcgcin pertinent, ut fopcriûs cil pracmiifum. Si quis 
autem in tantum proruperic temerarix prefumptioais 
audaeüm, qubd prxmillà vel aliquod przmiilbrum per 
fc vcl pet alium.pubUcè vcl occulte, nixus tuerie impe- 
dirc, feu fuper eisdem fe inobedientem reddiderit vcl 
zcbcllcm, omni jure Succcffionis, 4t Rcgni régi min U 
ve! adininillrationis ejusdem, quod pro tune 4 futuro 
tcntporc fini competere poûct, nec non Dîgnitatibus, 
Terris, Fcudis 4t Doinaniis. qu*jn Rcgno noliro tc- 
nebit, 4 citant mandantes , confulcntes, agentes, 4 
confentientes , feu ratum habcotcs, eo ipfo novennt fc ! 
privatos. Ne autem nolira pnfens Lct vel Cotiliitutio 
dcinccps in disputationis matetiam dcducatitr ; fed II 
qu* fuper ipû prætcnderctur ignorant la, cralTa dici de- 
ocat 4c fuptoa : volumus 4 deccrnitnus candcm folcm- 
oiter pubiicandam, 4c in Archivo Qtartarunt noftrarum 
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ad perpétuant memomm redigendam. Datum fn Cas- ANNO 
tro noltriNcmoris Vinccunarum menfe Augullo, Anno 
Dotnini millcfimo treccntefimo feptuagefimo quarto: * 3 ' 4 * 
■ Rcgni ver b notlri undccimo. Fer Regcin in Confilio 
fuo, P. Blanchet. Duplicata. Imprimé Jases Us 
Ordonnante! dt France Je fontamo». 

Cette Lojr ouConllitution Royale fut publiée auPar- 
letnene du Roy en fa prelcnce de par luy.tcnant fa 
Juftice en fon dit Parlement, en là magnilicence ou 
Alajcllé Royale, le vingtième jour de May, l’an de grâ- 
ce mil trois cens lbisantc quinte. A ce turent prelcns 
Moniteur le Dauphin de Viennois Fils aisné,Monficur 
le Duc d’Anjou Frère du Roy nolirc Site, le Patriar- 
che d’Âlcxaudric, les Archcvcsqucs de Rheins 4 de 
Tboloae, les Evesqncs de Laon, de Mcaux.de Pans, 

: de Cornuaillc, d'Auxerre, de Nevcurs 4 d’Evreux , 
les Abbcz de Saint Denis en France, de l’Elloure, de 
Saint Waalt,4 de Siinte Colombe de Sens, de S. Cy- 
prian, & de Vcndosme Chancelier du Duc d’Anjou, 
le Re&eur 4 plulicurs Maîtres Docteurs en Théologie, 

Docteurs és Decrets. 4 autres fages Clercs en l’Uni- 
verlité de Paris, le Doyen & Archidiacre de Brie, le 
Chancelier 4 Pénitencier , & plulicurs autres notables 
[ perfonnes de l’Ëglifc de Paris, Moniteur le Chancelier 
: de France, les Comte» d’Alençon , d’Eu , 4 de la 
| Marche, Mcffirc Robert d’Artois, le Comte de Bren- 
1 ne 4 de Pille, 4 MclSre Reymond de Peau fort, le 
Prevofl des Marchans 4 les Efchevins de la Ville de 
Paris, 4 plulicurs autres gens Sages 4 notables, tant 
Clercs comme Laiz en grand nombre. Et ell cette 
Loy ou Conitftution Royale cnreeilttée au Parlement, 

4 l’Original mis au Ticibr des Chartes du Roy; 4 la 
Copie d’icelle par maniéré d*Original fous le grand Seel 
Royal , baillée aux Religieux de Saint Denis en France, 
pour la mettre 4 garder en leur Threfor; 4P tout afin 
de perpétuelle mémoire d’tccllc Loy, ou Confticution 
Royale. Atnlï ell -il coiucnu en une Gcdulc attachée à 
icelle, par le Greffier du Parlement'. 
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19 . Août. Traitait van Frcdi tu Ferdracb tuffeben Wen - 
laA,*,tv , CELEmvanBemkn Hcrtoge van Ljmbonby 
it Basil* van Lotbrjtk en Brabant enz. ntfjtns Joanne 
**" dejftlfs Hujsvnuw ter rente, en Albrecht 

Jiertcge in Beyeren enz. ter ander , door Raad en 
gâtée Manfcbxp van Perfomn , van bydt z)de 
gtjielt , gejloten dtn tç. A.tgafii 1 J 74 . [Dt n- 
t er, C hroniques de Brabant. Liv. V.fol.fo.] 

W E wcEt.E s VAN Demkk by der graticn (jodts, 
Hcitogc van.Lymborch, van Lothrijck .ettdc van 
Brabant, ende Lymborch Marckgravcdcs heytige Rijckx, 
loantic by der felver graticn Codts, Hcrtoginnc des 
Hertochdomme , ende Mcrckgtavinnc des Jvlerckgra* 
venfehap vorfz , ende AtBRECHT van Godts gena- 
den, Hcitoge in Beyeren, Palsgravc by den Rynen, 
Ruwaert van Hcnegouwc, van Hollant, van Zelanr, 
van Vricslant , doen font ende kennelijcken , allen 
lieden die defe Lcttcicn fullen lien oh hoore lefen, dat 
want eenc twitt ende wanghoullc opgchacn tulchcn 
onfe byder Landen, Sicden, ende lieden van Brabant, 
van Hcnegouwcn, van Hollandt, Zelandt endeHeus- 
den , foo dat pandinge arrellement . ende oock brandt 
acn bcijcn fijen gcfchict wartn , ende te duchtcn was , 
dat meer onraets in gcvallen mochtc lijn, hadden de 
faken ict langer foo gêllacn in onrtfcn,loo dat wy acn 
beyde de feyden omme de onrufte flf te Icggcn , ende 
aile anderc fakni ende onruflen, die tufehen ons in 
beyde fyden ende onlêr beyder Landtllcde,ende lieden 
vrelén mochtc van voorlcden tijdcn tôt op den dacch 
des dam des Briefs, gefamcntlijck overdragen ende te 
rade worden fijn ,dat wy Hertoge ende Hcrtoginne van 
Lutzemborch , ende van Brabant , cofen ende namen 
uyt den rade ons Neven Hertoge Albrcchts vorft Hee- 
ren Philips Pollancn , ende Heercn Conrardus Deken 
van S. Maricn in den Hagc, ende wy Hertoge Albrcchtc 
cofen ende MRMQ uyt ons even rade des HeTtogcs van 
Lutzemborch ende Brabant , uyt ods moeye rade des 
Herto- 
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Traité de Paix & d’Alliance entre Wen- * 9 * Ao®* 
ces las de Bohême Duc de Brabant, 

& Albert Duc de Bavière, Comte de u, 
Hollande &c. Fait à Gcrtrudemberg, 
le 19. Août 1374. [Dynter, Chro- 
niques de Brabant. Liv. V. F eut U. jo. ] 


V Encbslas de Bohemi, par la graet 
Dieu , Duc de Limbe ur g , de Lorraine de 
Brabant , Margrave du St. Empire *, Jeanne, par ta 
même grâce de Dieu , Duckejt Margravinne des 
Jusdits Ducbez 6 ? Margraviat Albert , far 
la grâce dt Dieu , Duc de Bavière , Comte Palatin du 
Rhin , grand Bailly de Ilainaut , de Hollande, de Zé- 
lande , de Frife } à tous ceux qui tes pre fentes Lettres 
liront ou orront lire , ff avoir faifent, que discorde & 
inimitié étant fur venue s entre nous & nos Pais, Fil- 
les 6 ? Peuples de Brabant , de Hainaut, de Hollan- 
de, de Zelande de Heusden, jusqu es là que con- 
tributions avaient été levées, des perfonnei avaient été 
arrêtées , fc? des embrafements avaient été faits j fc? 
qu'il était à appréhender qu'il n'en arrivât de plus 
grands désordres, ft les ebofts ét oient demeurées plus 
long tems dans cet état de discorde , nous , pour d'un 
Cÿ d'autre côté y mettre fn, au fi bien qu'aux autres 
affaires (A divifionstf troubles qui ont été y peuvent 
être entre nous de part if dT autre , (f nos Pays, Fil- 
les if Peuples jusque s au jour de la datte de ces pr e fen- 
tes, fomme s convenus if avons trouvé à propos, que 
nous Duc if Ducbtffe de Luxtmbourgif de Brabant , 
eboififfons if prenons, du confeil de nôtre Neveu le Duc 
Albert fusdityles Sieurs Philippe Pollaneaif Conrari 
Doyen de S». Marie à la Haye, if nous Duc Albert 
eboififfons if prenons, du confeil de nôtre Ouclêh Duc 
de Luxembourg if de Brabant fc? du confeil de ladite 
Ducbtffe 
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AwA Hertogianc voorft, den Hcerc van Gruythuyfe, ende 
dcn Hcerc van Bouicrtcm, code eolen eude rumen la- 
| 2 ? A. OKMlijck noch dcn Hcerc vander Leck vao liicda , als 
J ~ tôt cenen Overman e.'idegavens, defe vijfvc volcomco 
JMChte aile lakcn die tri gcfchille (tonde n te lafett , en- 
de igelijckcn die welckc dacr op ract gehadt hebbeu , 
code hebben met onfer al te willc wctcu ende cunlen- 


hitr user voient 


DU DROIT DES GENS. # 

I Duebeffe vitre tante , le Sieur de Gruythuyfe 13 U 
I Sieur de Bouterfem , & chofiffbns (3 prenons etsfitk - 
blcmtnt encore le Sieur de la Leck de Breda pour 
Sur-arbitre , (3 donnons à tes cinq plein pouvoir 
d'accommoder toutes les affaires uni font en different j 
les fuels , après avoir là dtffus délibéré y ont y de nôtre 
volonté f feu (3 con/cntemrnt , dit (3 déclaré comme 
s'enfuit. 


ten die faken |efcjr code verkeken ünlcr manières , ait 


In defen cerften foo fullcn aile de oude clageB ende 
pandinge die gedacn ende over gegeven wareti , voor 
onfc Liwrouwen dach Aifumptic an no 1373. af wefen 
fonder ont ende onfer beyder onderfact, die cen dcn 
andtrcO ict daer af te helTchene, maer clck van ont 
Hccrcn ùl fijn onderfaet rtdlen, vanden voorgaeitdc 
elagen ende pandingen, code de* fai clck vau on* lïju 
ondcrfàctcn mogeti nemen , foo wes fy ten pont te paut 
hebben , oui andcrc die elagen lijn mede te liiïlcn, 
hier inné it genomen die braiidtlchade , die Jan van 
Mcdcrionne dede acn Laurcys huys ende Gocde van- 
den Patte te Honshurdc, maer dacr fulleo clck v»n Par- 
tycn cen nun oft twee bewegen , ende nemen dai te 
vcrlijcken ende wel dacr inné gefchit.det (bude wefen 
die Hccrc vander Leck . ccn Ovcnnaii dat te Icheydco. 
Item vander pandinec die Heer Clac» van Bruiicl , J an 
van Kcnitlc. ende Hccr Fions van ik>rflclc , gedacn 
hebben op die lieden ende l’ootcrt van Brabant, daer 
rot Breda af orerdragen was, dat lyt weder kcereii foo- 
den op Sine Jacops dach leeniedcn, dacr af is geaccor- 
deert wa 1 die voorft Hccr Clacs, Hccr Jan, Heer 
Fions, Erfgenamen medàkcn dat ly des (iodes nict ■!- 
foo veie gcpant en hebbeu noch gehadt hebben, als die 
voorft Pootcrs ende lieden van Brabant , in fehrift 
over gegeve» hebben, dat meneer Clacs, Heer Jan, 
etidc cenen van Hccr l-loris crfgenamen , ende harc 
lieden die dit goct op gehouden hebben , ctidc oock 
Heer Scgcr van Oeflkerkc ontbfcdcn fal te komen te 
Breda, op nu onfer Liwrouwcn darh uativltatis, ende 
dacr lâtinen wctcn by haren ccdc lu o wat goct ly ge- 
hadt of harc lieden ende Knapen, ende aile foo verre 
ait mai vindt by haren ende ter wacrhryt, oft metten 
fdhepfieder dat fy gehadt hebben, dat l'ulicn ly betalen, 
ende dat fal men nemen an harc gelt , dat fy in Brabant 
hebben fullcn van harc fehade des llrrjt» van Beeftwil- 
len, Code dacr voor lai haer gelt voorft, inder Stede 
handen van Brabant blvvcn llaen, lot gouder rekenin- 


gc, ende die lieden ende Poorteren nyt Brabant fullcn 
haerc goet groeen by haren ccdc, foo wat h are cal) 
roops gecoft hcetr. Item fullcn lhende blyven ende te 
nict wefen, die fehade die die lieden uyt Henegouwe 
eclcden hebben, by nrrefte des Meyers van Lovcne,dcr 
lakcn willc des Hccrcn van Gcmppc, ende oock die 
fehade, die die lieden uyt Henegouwe gedacn wert, 
doeu wy Hertoge van Lurzetnborch ende van Brabant, 
te Vclde gewapent lagcri, tôt Valeonpont tegen dcn 
Omnergonde fyde, die de Hccrcn van Gcmppc deden, 
ende hune hulpcrcn met wonen doetî hy die brandi de- 
de tôt Sintachccnrode. Item die lieden ende Poorteren 
van Boflchc toc eewclijcken dage behouwen , al fuie* 
ken palinge als de Hccrcn vsn Bruyswacl paeide ende 
bclchcndc, tufTehen die van Boffche, van Ingclen ende 
van Blynen, terwylen die Landebende ont des Herto- 
gen.cuJc der Hertoginnen van Lutiemborch, ende van 
Brabant , waren alfoo onfe Brieven die wy daer af ge- 
geven ende bcfcgclt hebben, dat befïchydcu maer heb- 
ben, die van dcn Boflchedelè païen wat voorder gc- 
graven oft begrepen , dat fal men uitworpcn ende dat 
fal blvvcn de Lande van Hciisdcn. Vaort die vandc 
BoflcHc haer païen wel gehouden , ende comcn daer 
dan Bceflcn over die mach men fehieten op cenen re- 
dclijckcn fehoot, voort foo fullcn die vanden varen 
voor dcn Toi tôt Hcusdcri op liare oude rechte, ende 
om dat die païen voorft dcn Lande van Hcusden,naer 
fteken by Hmoge Jans tijden, ende die Brieven begre- 
pen, daer Heasden mede over geceven was, dat wy 
Hmoge Albrecht dat Landt van Hoesden hebben lo«- 
den, alrt an Hertogen Jan gecomcn was, foo weert 
vcrwacrdc dar Wy Hmoge ende Hertoginne van Lut- 
îenborch ende van Brabant, voor al fulcken gebreck 
ende letfel als otifeNeveHertoçe Albrecht dacr in heb- 
ben mach, hetn verfer ende* raltoir doen llcllen, andc- 
te ftucken in al fulckcr manicrcn als Heer Cocnract 

Peken 


Premièrement demeureront les plaintes 6? contri- 
butions y fui ont été faites avant l' À ffomption de nô- 
tre Danse de l'an I J7J- affoupie » , fans qu'aucun de 
nos Sujets de part & d'autre puiffe en riendemander > 
mais que chacun de nous Souverains , indemnifsra ftt 
Sujets desdites contributions {$ plaintes fera une 
répartition fur fes Sujets pour avoir dequoy fournir à 
ladite indemnité y (j apaifer les plaintes. Ln cecy 
efi compris l< dommage du feu que mit Jean de Ale- 
derienne à la mas fou de Uatreys & de laquelle Godde 
vander P ut te ëtoit locataire -, mais chacune des Par- 
ties prendra une per fume ou deux pour faire P accent - 
moderne ut y & s'il arrivait qu'ils ne puffent j' accor- 
der y Mon, fieur de la Leck comme Sur-arbitre les met- 
tra d'accord. Item quant aux contributions qui ont 
été levées par les S r >. Nicolas de Bruxelles , Jean de 
Rctte ffc 13 Flores de Borffele , fur Us gens & Bcut - 
geois de Brabant , tj Jnrqnoy il a Voit été propofé (J 
convenu à Breda qu'ils les raporteroient au jour de 
St. Jaques dentier y J'urquoy Us heritiers desdits Ni- 
colas y Jean 13 lier i s niaient qu'il eût été reçu au- 
tant que lesdits Bourgeois de Brabant tnt mis dans 
leur s aras j que les heritiers desdits Sieurs Nicolas , 
Jean (3 I loris , (3 ceux qui ont eu cet argent , com- 
me auffi lt Sieur Seger d'Ôefketke feront ajournez à 
Breda pour le jour de la nativité de nôtre Dame y 
pour fp avoir ce qu'eux , leurs gens t (3 leurs fervi- 
teurs ont eu y (3 ce que l’on trouvera , par la décla- 
ration de la vér ité y qu'ils auront eu y ils le payeront + 
{J cela fera pris fur l'argent qu'ils ont en Brabant , 
pour le dommage qn'ils ont fouffert au combat de 
Bac/i-iul!e/iy(3 pour cet effeêl les fusdits deniers qu'ils 
ont dam les Pilles de Btalant fer ont arrêtez à bit 
compte j 13 Us gens (3 Bourgeois de Brabant ejiime- 
ront leurs biens fur le pied de ce qu'ils leur ont coûté 
en premier acbapt. Item demeurera affoupi (3 an- 
nuité le dommage qu'ont fouffert ceux de IIai/uut % 
par l'arrêt des Maires de Louvain à cauft de l'af- 
faire des Seigneurs de Gemppe -, (3 auffi té dommage 
qui a été fait aux dits du I/ainaut , lors que nous 
Duc de Luxembourg (3 de Brabant f tient campez 
avec nos troupes à Paltnpont à côté de Ommergonde 9 
(3 lequel les Seigneurs de Gemppe fient avec leurs 
adhérents t lors qu'ils mirent té feu à Sintachtcnrode. 
Item les gens 1 3 Bourgeois de Boisleduc retiendront à 
toujours Us limites que les Seigneurs de Bruys- 
vael avoient entre ceux de B or sic duc y de Ingetén f 
13 de Blynen , du temps que les troupes de nous Duc 
(3 Duché f! t de Luxembourg (3 de Brabant y é toi eut y 
ainfi que Us lettres que nous en avons donné (3 /relié 
U déterminent. Mais fi ceux de Boisleduc ont creufé 
plus avant ou étendu davantage Us dire s limites on Us 
comblera pour rendre à ceux de lieusdtHy ce qu'ils 
doivent avoir. Ceux de Boisleduc ayant ainfi leurs 
limites y fi Us bêtes viennent à Us paffitr y on Us pour a 
arrêter. Item ceux de Heusden demeureront à P égard 
de la Douane dans leur ancien droit. Et fKtrct que 
ladites limites (3 bonus étoient plus avant vers 
Heusden du temps du Duc Jean , 13 qu'il efi dit dans 
la Capitulation qui fut faite ht s de la reddition du- 
dit Heusden y que nous Albert aurions ledit Pais de 
Heusden comme (3 àinfi qu'il étoit avenu au Duc 
Jean -, Il efi convenu que nous Duc & Duchcffe de 
Luxembourg (3 de Br abmtyindemni ferons nôtre Ne- 
veu Duc Albert dans f empêchement (3 dommage qu'il 
\ pour oit recevoir en cela , en la maniéré que le Sr. Con - 
N rui 
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5>8 CORPS DIP 

AKNO Dckeu van Situe Maricn in den liage; code Rutger 
Willcinanilbon die wjr dacr toc uyt on* neven rade 
1374- Hccr Albrccht gecofen hebben, ende die Hccr van 
Groytheufen voorfi , ende Godcfroidc vander Cou die 
onfe Neve voorc genoemt uyt onfen rade gccorcn heb- 
ben. ordincren ftcleu oft die Heere vander Leck onfer 
beyder Orcrman uucrcn , Sijs met ecn die wel vijfpcr- 
fuôncn aldus van onfe gccorcn incomen fclcn tôt tire- 
da, op nu Sine Kymeys dach nacltcomendc, ende fc- 
Icu fckcrcn met van dan te fcheyden.ccr dat l'y dit ver* 
Itjck ende verclacrt bebben , ende oock die andere 
poinâen die mochtc vetüjcken lijn, dat Heer Diede- 
nicfc ende Hccr Clac* tôt Hcaiwacrt bebben. Oock 
iit verwaerde gemclt, alfoo dat Godt biedeu moet dat 
eenich van dclcn perlboncn voOrfz, die wy aldus gc- 
cofcn hebbeu où die Ovexman adyvich werden, oft 
andci s met nootfakeu bclct werden , ccr fy tôt Breda 
in quamen, oft ccr de le làke verclacrt ofc vcrlnck 
worden , dat dan elck van ons Hccrcii an die* lyde 
dat gebtcck wacrc, eeneu andereu au die Stadt kiefen 
fouie die fchuldich foude liju in te con>cn toc lircda 
alfoo voorfz,cnde te doen al dat d’andere gedaen fou* 
de hebbeu, in dics Stadt dat hy geeufen is. Item is 
geaccoxdcert van den brandc die 10c Einghten aide 

tôt gedaen wert, ende van den brandc die 

de Heere van Gemppe dede tôt Sintachtcitrode , dat 
die lu 11 en ftaen d'een tegen d'aodere toc den vcrclaercn 
der roorfz Raetslieden ende de* Overmans befl voorlt, 
ende die gène die den brandt deden oft doen deden fui* 
loi die ûmciheyt beteren ons Hertoge Albrccht* 
voorfl, uacr ordinantic der voorft 4- Raetslieden ende 
Overmans. Item is gcaccordccrt vandc linacihcyt en- 
de misdact des Hcctcn van Gemppc, geloven fal te 
volducne al fulckcn beteringe, alloo de 4. Ractslicdcu 
ende Overmans voorfz hetn toc feggen lu 11 ai te docnc 
ons Henoge ende Hertoginne van Lutzemborch ende 
van Brabant, ende dacr mede fal d : c Heere van Gemp- 
pc ende lijn hutpcien tegen ons verfoent lijnde van de- 
fen faken. Item fal me» van den lico. ouive Ichil- 
den, alfoo vandc gefehutte code Provaïuîen van Hutv 
den, noch van 1100. mottocneii die Lant van Hene- 
ouwc ous Hertoge vau Biabanc gaef, geen ey linge 01 
ctalingc doen aen d’een fyde of acn u’ander , maer 
d’een lui tegen d’andcrc quyt lijn. Wclcke poîntcn 
verwaerde ende accoort voorfz , wy Hertoge ende Her- 
togimie voorlz gelootc hebben, ai geloven in goeder 
trouwai elckander vail ende gcfecht te houdcii on* 
vetbrekelijck , gclijck dut ly gcordincert lijn aide noch 
cordincctt lullen worden, bv den Maenslicdcu ende 
Immaavoorfk. In oorconden onde vailichtden wclc- 
ker duiick wy ouïe lègclcu famenilijck gehangen acn 
aellii Letteren. Gegcvcii toc Situe Gcrtrtidcnberge den 
in- dach in Augulto anno t Hier naer volent de 
uytfprakc van de 4. Scgsliedcn. 


LOMATIQ.UE 

rad Doyen de S». Marie à U Haye, 1$ Rutger AnnO 
IVillemanfie» lesquels nous avens pris du confetl de j 
nôtre Neveu Albert , (f le Sieur de Gruythuyfea fis- 9 “ 
mentionné, (ft Godtfroi vander Cou que nôtre dit 
Neveu a pris de nôtre eonfiil , en ordonneront , on 
le Sieur de la Leck que nous avons les uns les au * 
très nommé pour cinquième an cas que Us antres ne 
puffent s'accorder. Les cinq personnes a'tnfi nommées 
par nous fe rendront à Breda à la St. Rtmi prochain , 

(J affirmeront de n'en point partir de ne point fe 
fepartr avant qu'ils aient accommodé Us fisdits dif- 
ferents, (â auffi Us autre ; points qui font à accom- 
moder, (A qu'ont Us Sieurs Diederick (ft Nicolas 
de Hemxüaert. Il tjl auffi convenu , que s'il arri- 
vait , ce qu'à Dieu ne piïaife , que que le une de ces 
ptrfonncs que nous avons ainfi élues, eu le cinquième 
allaffent de vie à trépas , ou qu'elles vinffint à rece- 
voir quelque empêchement nceeffoire , avant de fi 
rendre à Breda ou avant d'avoir terminé ces affaires, 
qu' alors celui de nous, du côté duquel ladite perfonne 
viendrait à manquer, en eboifira ur.e autre en la place 
qui fera tenue de Je rendre à Breda, comme dit eft , 
de faire ce qu'auroit dû faire F autre en la place 
de laque/U il fera eboifi. Item il eft accordé à F égard 

de F cmbraftmtut arrivé à Eingten & à (ft 

à l'égard de celuy que firent les Seigneurs de Gemppe 
à Sintacbtcnrode , que les Parties feront en preftnee 
pour informer les fisdits Confetllers (ft ledit cinquiè- 
me, ceux qui ont fait ou fait faire ledit embrafe- 
ment en indemniferont nous Duc Albert fiivant ce 
qu'en ordonneront Indu s quatre Confetllers fcf le Sttr- 
arbitre. htm a été accordé qu'à régard du dom- 
mage des Seigneurs de Gemppe , il fera promis d'en 
faire te! dedommagement que les quatre L onfe Hier s (ft 
le Sur-arbitre fusdits ajuger ont devoir être fait À nous 
Duc Dutbtffe de Luxembourg (ÿ de Ilraban), 
moyenant quoy lesdtts Seigneurs de Gemppe (ft lents 
adhèrent feront avec nous réconciliez à cet égard. 

Item on ne fera F un à F autre aucune demande ni 
payement des 1100 .vieux écus, Ichilden, non plut 
que du Canon (ft des munitions de bouche de Heusden 
ni des 1 100. moutons, que U Pats de Hainaut don- 
noit à nous Due de Brabant , mais ils eu demeureront 
quittes Us uns envers les autres, lesquels points , 
conditions & accord, nous Duc £> Duebeffe fusdits 
avons promis (j promettons en bonne foy de tenir l'un 
F autre pour ferme & inviolable ce qui eft & fera or- 
donné par Us Confeiilers & Sur-arbitre fusdits. En 
témoin fc? fermeté de quoy avons trouvé bon d'attacher 
nos Sceaux à cet prefentes Lettres. Donné à Cer- 
truydenberg le 1 9. d' Août 1374. 


LXXIX. 

I ^ 7 j, Juft rumen tum Publicum Tregua inter SanSiffimum 
Papa fi G r f. g o r 1 u m undecimum ab una , 

4- Juui. Dominos Bernabovem, atque Galea- 
t 1 U m Fier comités Mtdiolani , & Ficarios Im- 
périales initre. Datum Bomni.e 4. Junii. Jn- 
ditlione décima tertiâ , annô 1 37 f . [ Pièce au- 
thentique, tirée des Archives Royales du Châ- 
teau de Milan. Rcgiftrc V. V.]* 

In A fomint Demi ni noftri Jefm Cbrifti. Amen. 

N Ovcrint univerlî prxfcns Inrtaimcnrum pubiicum 
infpeduri, quoi anno à nativitate ejusdein mil- 
lelîmo trccentcumo fcptuagclîmo quinto , Indiâionc 
décima tertia, d'e La ni quarto meulis Junii, Hontifi- 
catus Sanâiillimi in Chrillo Parris , & Domini nollri 
Do mini (iregorii Divîna providentia Pap® undecimi, 
anno quinto. In mci Notarii Publici, & Teilinm (hb- 
fciipiorum ad hoc vocatonun fpcdalitcr , & rogatorum 


prxleniia conflîtuti pcrfonaliter Rcvcrendiffimus in 
Chrillo Pater, & Dominus Dominas GuiJIiclmus mi- 
fcrationc Divîna fanâi Angcli Sacrofanttæ Romans 
Ecclelt.x Diaconi Cardinalis in nonnullis Terris italix 
Romans Ecclelîx immédiate fubjeèlus pro Domino 
nollro Papa, & cadcm Ecclclia Vicarius General» , ac 
Commiflirtus prxfati Do min f nollri Pap-x ad omnia, 
& lîngola infralcripta fpecialitcr deputatus, prout con- 
ftat per Littcras Apoftolicas cjus vert Bulia bullatas, 
quarum ténor iuferio» describcrur. Attcndens, & con- 
lidcrans, quod plerumquc Sacrofanèta Romana Eccle- 
fia Jaudabiliter conccou, & confulte ordinata, fuaden- 
tc poftmodum fubjeôorum utilitatc , maxime ubi vl- 
tantur ftrages perfonarum, animarum pcricula, ac re- 
rum, & guerrarum dispendia confultius, de racionabi* 
lins rcvocat, & in melius commutât, ac condolens in 
filiornm Icnitatc pietatis ad redeundum eos invitai ir- 
rcmîlle, & grarulanciùs, cutn redit um fperat iruèlno- 
fum, ôt non otiofe prxmcdîtans quoi, de quanta dis- 
crimina afTcrant guerrarum anfraâus, ut mundus ho- 
die in mali^no polttus plurimum manifeftat cum lacrjr- 
mis in maxillis; Ex hi» enim frigescit caritas in Popu- 
lo Chrifiiano, fnfurgunt homiciaia, incendia, depAt- 
dariones, dt demum omiu's machina malorum ciulat 
devotio populorum , de quod detefhbütus elt auctor 
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ANNO ^* Cl * coli pcrturbatur, fperansquc cxinde fubfequi non I obedientia îüat , 6c hoc libère, 6c absque aliqua contra- A NNO 
' foltun bojjum , quictum, 6ccranquillum lia nm Parcium | didioue. 

1^7j> infralcTiptafum , 6c cujuslibvt earum , ac Subditorum Item quod, durante dida Trcgua, cuih'bct didarom * 3 7 J* 
îpforum, fed ctiam lotius Itali* ,& Subditorum iplîus, : Partiurn, 6c Colligatorum, Adhxrcnribus , fautoribus , 
idem Dominas Cardinal is no mi ne landiflimi Partis. 6c Rccommcndatis, 6c Scquacibus corum liccat, ac pos- 
Domini Domini nollrt Papas fupradidi, ac Sacri Celle* I lint prsdida cum clicciu tcncrc , 6c poflidcrc paciticè, 
gti Dominorum Cardltuliuçn, 6c Komattx Ecclcli», at- | 6c quietè, line oficnli, 6l concradidioue alicujus de al-> 
que fuo, ac pro fe, 6c omnibus ColligatJs . Adhxrcnri- cerâ parte, absque eo quod pu lire ad rccupcraciuncm ali- 
bus, i 6t Scquacibus corumdcm, pro omnibusque Pro- ! «jus Tivilam, Callri, f-ortallcii, Loci , vcl Vill», 
vinttis , Subditis t Terris, 6t Livïtatibus corumdem, i feu corum , vcl aiicujus earum Dillriduum, Terrien- 
feu quas teneur. 6c gubemant, 6c pro lllufiriffima Do- ; tiorum, feu Viilarum per modom Guerre, velT rada- 
inina Johanna Kcgina jerufalcin , 6c Sic-ilia: 6cc. , 6c tu» tenentibu* ipfa Fortalicia, Cl virâtes, Cadra, Loca, 

Subditis, Provintii», 6c Terris ejusdem, ac pro llludri feu Villas cum earum, vcl corum Diltridibus, Terri- 
Principe Domiuo Àmadeo Comice Sabaudic, 6c pro toriïs, ac Villis voJcutibus f vcl invitis jnoccdi, nec 
Illudribus Virls Dominis Marchionibus Montilfcrra- ctiam rccïpj, <i Popull lubdtii uni Parti, leu habitantes, 
ci, aepro omnibus Terris, 6c Subditis corumdcm, nec vel cummurantes lub obedieutia uuius Partis, ac Locis,. 
non circumfpcdus Vir Dominus Antonius dcMaiouis in qmbus coinmorantur, feu degun» , voluntarié vcl Fût 
de Mutina Liceutiatus in Jure (Jivili, VJcarius, 6c Pro- ad obedicmism ateerius Partis venire, omnia, 6c lîngula 
curator llluftrium Dominorum Nicolai , 6c Alberti | Fortalicia, 6t Loca, Civitaccs, Cadra, & Villas cum 
Alarcbionum Ellcnfium, ac Vicariorum Ferrari* , 6c earum, 6c corum Diftridibus , & Territoriis , acque 
Mutin* 6c c. ColligatorumDomini noltri Paps, 6c te- Villis, jura, rcs, 6c boru, qux nunc cenenc, 6c poifi- 
clelix prxdidoruin pro didis Dominis Marchionibus, dent, feu in quibus habenc ubedientiam , præcmüjcn- 
ac pro Civûatibus, Terris, Cadres, & Locis, quai, 6c tiam , cuilodiam , fuperioriuctm, vcl guaidûm qualem- 
qux centra, regunr, aut gubcrnanr, 6c pto fuis Subdi- cumque, prelcntialcs 6c adunlcs, per fe sel a!iuin,fcu 
lis, Colligatis/Adhxrcmibàs, Scquacibus, Fautoribus, alius non occultas, & cum omnibus, 6c lingulis, que 
& Kccommendatis , 6c ipfnrum omnium, & finguloruin cisdcm Parti bus obediunt, hiis dumtaxat cxccptis, qu* 

Terris, Callris, Locis, 6c Fortaliciis , & 'Territoriis inrerius in Icqucntibus Capiculis dedarantur, 6c quod 
quibuicumquc ex una parte; Et fâpientes Vin Domini quilibet de didis Pucibus, durante dida I regua, pollir 
Tomalius de Cropelio de Souci no ViearitlS Magnifie!, libcrc, 6c fecurè, per le vcl alium, ire 6c tmtterc vic- 
6c Excel!! Domini Domiui Bernabovis Vicecomicis tualia, 6c genres ctiam armigeras. 6t qmrlilxt alla pro 
Mcdiolauenlîs 6cc. Impcxiaiis Vicarius Generalis 6c cuJlodia, 4 commodicate necdlaria, de milia, leu libi 
Aduardus de Curatis de Mcdjolano Legum Dodor, 6c grau, vcl placira ad Civitaccs, Cadra, Villas, Loca, 

Nobilis Vir Vailàlinus de Boffii» de JVlcdiolano Procu- & Fortalicia, qu* tenent, 6c puHidcnc, 6t qux fub ejus 
ratorct, 6c Procuratorio domine prefaei Domini Ber- Dotninaiione, 6c obcdicncia flanc, feu dcguut, et ain 
nabovis pro codcm Domino Bemabove. ejusque Filüs, per Terricoria altcrius Partis fine aliqua contrat idiotie, 

Colligaiis, Adhjcrentibus, Scquacibus, Fautoribus, & vcl oifcnfa, Iblvcndo datia, 6c pedagia pro tcmporc or- 
Reco;mncndaris,ac Subdicis.Civitacibus, Terris, Cafltis, dinata general iter in lingulis ï crcis Parcium, per qua* 
Fortaliciis, 6t Terrisoriis quibuicumquc, feu quas, & tranlîtum ficri contigent , fîcquc in impolittoiu-, 6c 
que prxFuus Dominus Bcrnabos tenct, régit, aut gu- exaâionc cclfet omnis fraus,6c machinatio; Ica camen, 
betnar, ac lapiens Ver Dominus Ludovicus de Bom- qaôd (i genres armiger* crantirc vo lentes fine ultri nn- 
bellisdeValenriaLcgum Dodor, V r icarius Magnifia, 6c incrum viginti, debemt Officiales Locorum , de qui- 
Excclfi Domini Domini Galcaz Vicecomicis Mcdiola- bus recédant, notificare per unam diem anteOtfidalibos 
ni 6cc. lmpaialis V'ica/ii Generalis, 6c Nobilis Vir An- Terrarum, per qoas , feu quarum Terretotia tranfire 
tonfus de Ludno de Cumis pnefati Domini Galeai voluerint, « in omui cafu, 6r in quocumquc numéro 
Canccilurius IVocuratorcs , 6t Procuratorio nomme fie tranlirc volentcs habcant , 6t fecum portent Ldteras 
ejusdem Domini Galcaz pro ipfo Domino Galcaz , Tcllinvonialcs OificûÜum iplurum Locorum de quibus 
ejusque Tiliis, Colligaiis, Adhxrcntibus, Scquacibus, recèdent, 6c Officiales Locorum, per que, feu quorum 
Fautoribus, 6c Rccomincpd.it is,acSubditis,(_iv tatibus, Terricoria tranlibunt d dx genres armîgcr*, dcbcant, 

Terris, Cafltis, Fortaliciis, 6c Territoriis quibuscamquc, 6t tcncaatur cis fiiccre minilcrari in eoruin Territoriis 
feu quas, 6t qux prxfatus Dominus Galeac. tenct, re- viâualu pro prêt» compaenci. 
g.t, aut gubernat ex parte altcrl, proue de dittorum lccm,durantc didaTrcgua,neutra Partium polfit con- 
Procuracofum omnium, ac fingulorum Ptocuracorits , trà alteram Partem, auc (jolligacoi, Adhxrcntcs, Faa- 
feu Mandatis confiât per Iiiftrumenta publiez ibidem ei- • tores, Rccoinmcndatos , feu Sequaces iplîus, S ubditiun, 
hibita, quorum tenores inferius funt infertt, de, 6c fu- Colligacum } Adhcrentem , Rccuinmcndatum, feu Fau- 
per discordiis, gucriis, 6c dilfcnfionibus pr*tcricis, 6t totem altcrius Partis rcciperc, in l'uam fubjedioneni, 
vigemibus inter didas Partes, pcrvcncruur , 6c per- oôedicntîarn , colligarioncm , adhcrcntîam , rccom- 
ventdnc ad infraferiptatu Concordiam , arque ire- mcndacionem , feu tàutoriam, eclam fi vcllcr vorunca- 
guam , quam fcccrunc , & faciunt cum omnibus riè venire, & fe fubjicerc, coJligare,rcconnncndarc, vcl 
Padis , forints , modis , & tenoribu» infrafctiptis , vi- quomodolibet adhxrere. 

delicet : Item quia in partibus PJacentiuis , & alibi funt oîiqux 

lu pricnis quod dida Tregua i die hodierna duree, 6c V r illac apertx, 6c propter Guerram inhabitaCæ ad pr*- 
durarc debear , arque intclligatur usque ad annam unam , fen»,ad quas Habitatorcs,6c lncol* didarum Viilarum 
proxime vetmirum. 6t poli continué, & femper,duncc ! redire poterunt, Tregna durante, 6c pofict eûe polira 
una Pais eam altcri Parti ,fcilicct Dominos nofter ^apa quifiio de, 6c laper ci* iuccr Partes, convcncrunt, at- 
cisdein Dominis üernabovi , & Galcaz, vcl ipli Do- que conveniunt, quod Domines , qui rctraxerunt fe ad 
mini Bcrnabos, 6c Galcaz cidcin Domino nofiro Pap* F'ortalicia, 6t fub obedientia Fcclcli* uni cum ipforutn 
conrramandaverint, 6c poil coutramandaca per duos | bonis, polleffionibus, 4c rebus omnibus renuncont fub 
meules, adoexprefie, quod Dominus Dominus nos- I Jurîsdidione, 6c obedientia Ecclcfi*, 6c fuorurn Uffi- 
ter, 6c Succeflôr, acque Collegium Sede vacance polîit | daliu»; Illi verô, qui rctraxerunt fe ad Fortalicia, 6c 
inftâ anuum, 6c ctiam port annum quandocumquc,du- fub obedientia didorum Dominorum Bernabovii , 6c 
rafitibus'Trcguis,didasTrcguasprorogarcadfexmenfes, j Galcnt, feu altcrius corum uni cum bonis, rebut, 6c 
vel infri illos ad tempus, de quo fib< videbitur, 6c poil pofTclfionibus corum rcinaneant fub Jurisdidione , 6c 
tempus protogatum durent aiam continué, 6c femper, | obedientia didorum Dominorum Bernabovis, 6c Ga- 
donec uua Pars eam ulccrt , ut fuprà .contcamandaverit , lcaz, aâo camen, quôd, durante Tregua, ueutra Par- 
6c poil contramandatum per duos menlés, quam pro- ri«m polîit Fortalicia quocumquc modo facere in eîs 
rogaiionem prxfarus Dominus noller nouncari faciat Villis , vel aliqua corumdcm , aut iu Territoriis 
Pairibus intira menfem à die prorogacionis . infri quem corum. 

tnenfêm cclfet, 6c cciürc del>eat omnis olfenla, & no- Item quùd, durante hujusmodi Tregna. diüi Domini 
viras itl'CT Partes. predida auremTregua praeconiretur, Bcrnabos, 6c Galcaz fervent , 6t fervari fâeiant plenè, 

6t publicetur in Civicacibus, 6c Lods Fronteriarum die 6c libère in omnibus, 6c lingulis Terris, qux per ipfos 
Lun* undccima prxfencis menfis ; Et fi poil diem pr*- tenentur, & polfidcneur, nec non in Terris, leu Do- 
feticem infri dittam diem Lun* fierct aliquid contrà miniîs aliorum eis uti fuperioribus Dominis obcdicn- 
Treguam, non impucccur alicul Parcium , nec pcena riuin Prxlacfs, 6c omnibus Perforas Ecciefiailieis Jurîs- 
comminatur, nec rcflitutio dampnorum fiat . fed rt ca- didiones fuas fpiiieualcs , 6c Ecclciiafiicas libertiKes , 
perentur^ yci occuparennir intérim per unam Partem ut polünt bons, quêtaient. 6t poffident, loi qu» tc- 
sliqu* Civiextes , Terra, vel Caflra altcrius Par- nebant, 6t polfidebânt tempore mot* prarlcmis Guerr*, 
tis , vcl fuorurn Colligatorum , Adhcrcnrium , Se- libère, 6c pacifieè poflidcrc , 6c frudus, reddt'tus,6c 
quncium , Fautorum, 6c Reccommendatorum 6tc proventus corum pcrcipere, 6t haberc ctiam abique eo 
refiituamur illis , qui hodic poffiJent , feu fub cojus quod eis ulcus, vel colledas, vcl ciadioacsquascura- 
Tou. II. Part. I. Ni que 




IOO 


CORPS DIPLOMAT IQ.U E, 


ANNO 1 0e impotunt, feu exîgant, vcl qualitercnmque recf- 
piant ab cisicm, nec pro hadcnus impofitis exigant; A 
I 3^5* Apoflolicos, ac etiam ordinarios impétrantes ad corum 
y Bradas , A bénéficia admirtcrc permutant absquc impc- 
dimctuo quocumque, A Il per ipfo* impétrantes, vcl 
corum prie, vcl alios pro ci» invocctur corum brac- 
chium fcculare admitti, A in poffeflionem Bcneficio- 
rura hujusmodi libctè faciant, quibuscumque impcdi- 
mentis remous , de ipfis ctiam liencficiis , A Dîgnttatf- 
bus FcclciialHcis non le impcdiant, nec alios Impedîre 
permit tant quocumque modo. 

item quôd pril'ati Domini Bcrnabos, A G al car per 
fc, vcl per alios non moleftcnt, nec inquiètent, ncc 
per fuos Officiales, vel Subdkos molcllan , iuquietari, 
feu turbari pcrmittanr Prœlatos, A alias Pcrfonas quas- 
cumque Ecclcfiafticas Terrarum", feu Dominiomm , A 
Ditoiâuum, quas, (eu qu* «pli Domini Bcmabos, & 
Galm cotijtmdim , vel divîfim habent, rceunt, feu 
«bernant in Callris, Terris, Domlnlis, Jurisdidioni- 
ous, rebas, rcddittbus, pofTcffionibus, leu bonis, quas, 
feu qu* didi Prxlatî, leu Perfonx Ecclcfiaftrcx habenr, 
A tenent, feu po Aident , feu qu* temporc mot* Guer- 
re habebant , tenebam , de poffidebant , fed circà fada 
Episcopi Lunen. fervetmtr tantum Capitula , qu* fpc- 
ciatitcr loquentur de foôis Episcopi Lunen. A fadis 
Luniûn. 

Item quôd, didi Trcgul durante, omnes CoHigati, 
Adhèrent et, A Subditi,Recommendari, Sequaces , feu 
Fautorcs utriusque Partium poffint libcrè per T errito- 
tium altwius Partis mercari, & aliter, fine ofl'cnfione 
tair.ru , negoci'ari , in omnibus , prout fiebat antè mo- 
tam pr*fcrvtcm Gucrram , loi ven do dada, & alia dove» 
ria pro tempore ordinata geiieralUer in tingulis Terris 
Partium, per qnas tranlitum ficri, vel tn quibus mer- 
cari conttgerit. ità quôd in impofitionc, A ciadionc i 
cclfet omnis fraus , A machinât io , fie tainen, quod 
cranum, A bîadum cujuscumquc manerîci de Tcrrfto- I 
ni* Partium prxdidarum absquc liccntï-3 caruindem ci- ; 
trahi non polfit. 

Item quôd pro meliori , A fecuriofl obfervationc 
Treguarum , A pro honore etiam Domini noilri Papas , 
didns Dominus Bcrnabos permittat libcrè, & fine con- 
tradidione Episcopum Lunen. uti fut fpirituall Jurîs- ! 
didionc, & cidcm fervet, & fervati faciat, per génies, 
fit Officiales fuo* plcnè , A libéré omnes Ecclelïaflicas j 
libcrtates- 

Itcm quôd permittat modem Episcopum Lunen. A 
ipfius Episcopi, A Hcclcfi* Lunen- homines, A Sub- , 
ditos, qui libi adh*xeiunt »n pr*fenti Guerrl , plcnc, A ! 
libcrè gauderc omnibus PolTcffionibus , Rcdditibus, 1 
Frudibus, Proventibus, A Juribus, quibus utebantur, | 
A gaudebant antè motam prxfcntem Gucrram, dum- I 
modô le non intromktant , ncc intromittere pofline , | 
pendente Treguâ, de frudibus, redditibus, A proven- ’ 
tibus pcrceptis, A habitis à temporc mot* Guerre us- 
quead diem celebrationis prxfcntisContrachis.ncc cfr- 
ci ca,vel corum aliquod libi, vel ck pr*lkt,vd prxs- 
tari permittat aliquod impedimentum , ncc aliàv ipfum , 
gctltcs fuas , aut Subditos molelier, vcl inquiéter per fc, 
vd Offidales, aut qualitcrcumque , vcl quocumque 
modo, fed de Callris , A Fottaliciis in Jarisdidione 
temporal) fe non intromittat Episcopus, durante Tre- 
guî , fed fiat prout in proxirro lequenti Capitulo conti- 
netur , A quod Homines , A Subditi didi Episcopi , qui 
font vcrifimlliter fufpedi Domino Bernabovi, A pos- 
fint noccre Statui fuo, quod in determinatione, A de- ■ 
claratione elle dcbcat illius Militis, qui ad gubematio- 
nem CaCIrorum, A Lococum fccundum tenorem in- . 
fri prosimi CapituÜ dq>utabitur, non accédant perfo- 
natiter ad ipfa loca. 

Item quôd didus Dominus Bcrnabos ponat in mani- 1 
bus unius Domini Cardinalis eiieendi per ipfum Domi- i 
num Bcrnabovcm, Uafiitam de Cexio contra Md tinam, i 
nec non omnia Cadra, A Fottalicia Ecclefï*. A Epis- 
copatus Lunen. in quibas non intclligatur Saizana, 
Cafirum, S aria n* , & Aventia, qucCaitra, Bafütam, 

A Fortalicit ponenda, ut fuprà , in manibus Cardinalis, 
ipfc Dominus Cardinalis cultodiri faciat expenfis ipfius 
Domini Ucrnabovis per aliqoem probum Militcm placi- - 
bilan . A non fufpcdum Domino Beroabovi -, Et ipfe ■ 
Dominus Cardinalis , A Miles promittant, A tenean- I 
tur cidem Domino Bernabovi ca redderc, A reflitucre, i 
T rcguâ finitS, fi Fax non fequemur ; fi autem fcqua- | 
tur Fax, faccre de eis, prout per Pacetn fuerit ordina- ‘ 
tum; hoc ado quôd Miles, qui deputabitur ad cudo- 
diam, provîdcat in odo dies, podquim habuit polies- ; 
fiooem Ballitc, quod per Canalc pofftnt navigia cuin . 
perfqnis, A rebus quibuscumque libcrè, A absqae u 1 13 
tblutionc, vel ünpcdinicnto duci, A reduci, A ctiam i 


hoc ado, quod Dominât Bcrnabos in San an 1 , Caton 
Sarunc, A Aventii^ ponat pro toto tempore Trente 
Officiales placibiles, A non fufpedos Domino nottro 
Papx, qui jurent, A promittant, quod per ipfai Ter- 
ras, A Ipfaruni Tcnitoria liber ent cran fi tus, A fccu- 
rus tranleuntibus, maxime in tranlitu Domini noftH 
Fap*, toto fuo polTc , boni fide, A fine fraude, A 
quod tenebuot palius, A limas (ccuras , A bannttos 
| Écclefi* Roman* fdenter de catcro non rcc»ta- 
bunt , A li receptarent , requifiti ctpcllcnt , A Trc- 
guas fervabunt , A voictites cas rumpere impedient fuo 
polie. 

Item quôd didi Domini Bcrnabos, A Gale», feu 
corum alter , A Colligatf , A Adhérentes non procé- 
dant qaoquo modo conaa aliquem ex Subdirit , CJolli- 

Î itis, Adhsrenribus , feu Scquacibus fuis, qui cutn 
>omino notoo.vel luis Official ibui, vcl Gcnribus, aut 
Colligatis, Adhærcntibus , Sequacibus , vcl Fautoribo» 
Domini nofiri, vel corum Officialibus , vel Gentibus de 
veniendo ad ipfius, vel corum obcdicmiam, vel fub- 
jedionem. Tradatus aliqnos habocront, vel fuerunt iu 
hoc participes, vcl confentientea, A quod omnes pro- 
cclTus durante Guerra dicii s ex caafis inchotti nonaam 
terminati, fine fuspenfi, A elfcdum non habcant Trc- 
gul pendente, A contenta in prefenti Capitula Intel Ir- 
gantur, A locum habcant in Domino Cardinali. A in 
omnibus Officialibus Ecclefi* Romans, A Colligatis, 
A Adhxrentîbus ut procedere non poffint in calibus fu~ 
praferiptis, A fi procctfus inchoari eflent, A nondum 
terminati, lîm, A dfc debeant , durante Tregui, fus- 
penfi , hoc ctiam cxprelfè convcnto, quod jam bannitl 
rarciuin prxdidarum ad Loca iplàrum Parcium,i qui- 
bus funt banniti, pcrfonaliter non ac cé da n t- 

Item quôd quxlibct Partium przdidaram faciat jura- 
re, A alris obiigarc Redores, Capirancos, A principa- 
les Caporalrs CÏritatum fil arum. A aliorum Fonilicio- 
rum, qu* fiint in Frontcriis , videiicet Dominus nofter 
illos, qui per eum, feu pro cius pane font, feu effent 
ordinati in Civitate j ac Comitatu Vercellarum, ac in 
Tcrriroriis, Novaticnfi , Papicnfi. Placcntincnfi, A- 
lexandrinenfi, A Terdonenfi, A fpfi Domini Berna- 
bos, A Galcax fîmïliter illos 2 qui pin - îpfos , vcl corum 
parte funt, vel erunt ordinati ia Civitadbus, Territo- 
riis , ac Difiridibus Parmcnfi, Régi», Flacentmcnfi, 
Alexandrinenfi, Vcxcellcnfi, Novanenfi, Papicnfi, A 
Terdonenfi de plcnè, A fideliter obfcrvando Treeuas 
hojusmodl, A omnia contenu in eis. A de lmp edien- 
do polfc fuo omnes illos, qui cos inftingere vcllenr. 
Et fi illos mntari ex quavis cauft comingcrcs, quod 
limili modo alios, qui fubrogarentur , faciat jurare, 
A Ce obiigarc ad Ttcguarum hujusmodi plniam , A 
fidclem obfervationem , A ad volontés cas infringere 
toto polfc, A bon3 fide impcdiettdum, A fimiliter fub 
cadem forml prsdiâi Marchiqncs Efienfcs faciant pro- 
mittcrc, A jurare Redores, Capitancos,A principales 
Caporalcs Mutin* , A partium vicinarum pràefentcs, A 
futur os. 

Item quôd quxlibct Partium prxdîdatum pronurtam 
prxlcntcm Trcguam, A omnia, A fingula ipfius Capi- 
tula tenerc, A obfcrvarc, A ctiam ca a fuis Colliguds, 
Adhxrentîbus , A Sequacibus faccre inviolabilitcr ob- 
lervari fuo poire, bona fide, fine dolo, A omnl frau- 
de cefiante, A ad hoc fe obligent, A jurent, ut moris 
crt ; Et didi Procuratores præfatorum Dominorum 
Ucrnabovis, A Galeax nominibus quibus fuprà obllgxnt 
didos Dominos fuos, A promitruni corum nominibus 
in, A fub fide Nobilium, quod fi præfati cornm Domt- 
ni, vel al teT corum contravcnirent , feu contravetiiret, 
quod contravenientcs , l'eu coniravcnicns polfent, feu 
poiretubique appel lari fidefrag ; ,tidemetititi, atqnc perjuri. 

Item quôd n per didos Dominos Bcrnabovcm A 
Galcax, aut corum alterum, vcl eonrm, feu alterîus 
corum Subditos, Officiales contra Trcguam pr*didam 
fier et aliouid, vcl attemptarrtur in calibus interius des- 
criptis, vcl itioio corum, vidclicct Civitatcm, Cas- 
trum, vcl FortiJirium , Vfllam , vcl Locum altcrius 
Partis, vcl fuorum CoUigatoromi, Adhercntium, Sub- 
dicûnim,vc5Sequacium per modutnGuenxtradatx vel 
aliter captendo , vel ad rcbellionem , vel inobedientiam 
reduccndo,vc1 Subditum,GoIIîgatura, Adhærentcm, vcl 
Sequacem, Civitatcm, Caftrum, Fortalictum, Vîllam, 
vel Locum altcrius Partis ctiam voluntariè ventre vo- 
lentcm reerpiendo . leu Tcrritortum altcrius Partis, vel 
(\iorum hoftiliter invadendo, vcl invadi facicndo, aut 
preftando in hiîs auxillum, confilium, vcl favorem, 
ipfi Domini Bcrnabos, Galcaz, A Ip forum quillbet te- 
ncantur infri duos menfes, pollquàtn fuerint requifiti, 
acte mpt ata, vel fada contra Trcguam in prxmfflis ca- 
h'bcs, vcl corum aliqoo, ad itatum prifiinum redu- 

ccre. 


Anna 
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DU DROIT DES GENS. 


lot 


AKNO F* 1 *» * &**** redon, A dampju data rmcndare, & compclli per ornai* Juris ranedh opportuns; Et Ci ûc ANNO 
tu fervare, & adimplerc pmmiuunt diâi Procuraturcs factum contra Trcgaam iprtimreqoi/itu» per altaui Par- 
I J7Ç* pf*ft*orura DomiDunun Bernjtbov is, & Gatcai d/di* tem in fri diâos duos menfes port rcqu/fûioocm (ton f* 
nominious, bonJfide, & lînc fraude, & doJo qutbus- I emendavexit dampm data, & attemptata ad pridûwm lin- 
cumquc, & » infrà diâos duos mentes poil rcquitftio* ] tum nou reduxerit, feu danipna data amendai S, A ar- 
netn ùilanjj ci» conu* faciemibus, vei allai eorum, ; tempeara a J prirtimtm (htum rcduci non feccrit, podic 
qui courra teccrir, attemptata, vd frtâa contra Ire- etdem rtc contra Treguam venienti per Dominos Q»r- 
guam in prxmiilt? caisbus, vd contin aliquo ad ftatum r dinalcs, & Cutnircin iullnus nommâtes» vei eorum 



Domini Bernai*» , A Galeas nullatn ptrnnm incur-i tas, & determinatio ptrnx, ac darnpni in dispodiioae , 
raut : rt verù prxfati Du mini Brruabos, A Galeax io- A atbitrio Dominotutn Cardinaliwn CommitJânornm , 
fri diâos daos mentes part hofüsmodi requilkionea» A Cornais, feu rm/oris partis iplorum, juin dampni, 
qaicqtud ai ttmptamm f'ucrit contra Treguam in aliquo | & injuria: , ac perfonarum qualmtc-m, A coiidicioticrtï, 
ci cidrbtts fupcriùs in hoc Capitule nomûuuisnoa redu- A Trrgua nihilominus renonçât m lua drmitatc, hoc 
icrint, feu reduci non fecerint ad prtJlitiotn Ratom, A * aâo Ipcci aliter inter Partes , quyd prjrdtera determinatio 


dinipiuqualitcrcimiquc data non cinendaverint, feu non 
fecerint emaidari, inddatu ipl'onim viddicctquiifbctqui 
contra tecerit, toctensquocieus vcncrint,ieu venertt con- 
tra Tregua in ho n :nod;,facieftdo contra Treguam tuait- 


quantitatis pceux, ac dampni in damjpnis'non cnteiida- 
bilibus, feu non rdlaorabiiibus fienda per diâos Do- 
minos Cardinales CoinmÜlàriot , & Coin item, vei mt- 
jorem parlera tpforum ut fupri intclltgafur.A Jocumha- 


quo ci calibus tuperiùs in hoc Capètulo cxprclïis & no- beat in omniCaprtufo, Aqualibet parle, içcundùai quod 

■" — »•’— ~ u — — ' fnfrà ponitur, ubidedampooruinemendationeht mentio. 

Si verù aliquis ex Subditis airerius Partium pridtâa- 


irtiii;»£is, -il pœmai centam milliura riorenorum uuri ap- 
pofitatn pro Trtgac obfcrvauoac, & de ci folvenda ca> 
vcanE,ut in ordioato fuper bocCapituJoüiten'üs coniine- [ rum. fen CoBigauirum carumdcm , aliter quiin in ca* 
tur ,A tiihilorttinus teoeamur dampaa data refarcire, rcl rtbus fupcriùs nomrnitis contingent aii^uid lien, vd 
fjeete rcûrciti.lic tamen, quod ti aJtcr ip forum tantum- ! artempuri contra frcguaui, prir.^i Princtpaîes, A Col- 


modô ïaecicr, vd veniret contra aiiqoem ex calibus fupe- 
riàs nominatis , itie folunt partum incurrat , & ad 
dmnpoomm datorum rdtitutioncm teneatur, ac rema- 
niât Qbiigatus ; & edam quod eorum Colligati, A Ad- 
b mamie» iplorum ipfos juvare ad premirta nullatcnus 
teacatmtt , acc poiruu,& etiatn qubd.pœni falutl, vd 


ligaii tentant ur, A dèucaht quilibet eorum aitemptata 
à fuis bubdiiis ràccre ad ilumn priilinum rcduci, A 
dampna data ernendari, A aliter de tfli» attcinptntroni- 
bas uniquàm de frafroribus Trreue taccrc julittijc 
complcinentum fuo porte, i*o«i hdc, A omnï fraude 
cclfamc, & nihîlotntuus portit contra tic l'acientes , vd 


lit in optione Domini nollri, & Partis fuæ utrum ] auemptantes contta l'reguas per tccleûallfcam Cettfu- 


vdit Trcguas io fua ârmitatc matière, an cas totaliter 
ertètrafras, hoc aâo cxprelTc, quod Colligati fcccle- 
rtx Romans, qui non ubligantur ad pernam pecunia- 
riam, prxfrui Domini Bernabos, & G&leaz ad panam 
pecutiiariam non obligcruor. 

Si verô pro parte diâi Domini nortri videiicct per 
bubditos, vd OdicuJes, vei üentes ipfius fiaet, vcl 
attemptaretar aliquid contra Treguam in calibus infc- ■ 
riùs dderiotis. vcl aliauo eorum. viddicet Civitatem. 


ram proccdi. 

itetn li altéra Partium prrdicfrirumfr angi'ri't 7 reguam, 
vei faccrct liangl per aliqueinct tiiodi» lupernis déclara- 
tis, Aalia Pats contra quant elfct Iraâa 1 tegm,COgnito 
tanin i) prius.per Jüosùucriui noiQinatos,& perinodum in- 
terids dcscriptum, quàm laclutn luerît contra J'rcgium, 
velitipfameviotoertefraéiain.A iplàtn ampliu* non 1er- 
vari, u-ticat.ir Pars alieri Parti débité irutîncare, & donec 


riùs delcripti», vcl aliquo eorum, viddicet Civitatem, * nodficavcrir.fr de uno tneiife poli non poiîit alterr l'arti 


Guertam taccrc , hcc aliquam aliam noviiatcm;hoc et- 
prertc convento inter Patres, quod per pridi tis (Japirulum 
non derogaur it; aliquo potulati , A arbitrio circâ pro- 
rogatiotuns Trcguarum Domino uolho luprâ in primo 
Capital u concerta; , A attiibuia.-. 

Item quud in ral’n quo prxiati Domini Bcrnabos, A 
G aléa/. . leu eorum aller, vcl Subdiei, Oiîitiales, tel 
Gcntes eorum, vei corut tt altcrrus per fe , vd alios 
Treguaitj pradidam fregerint , feu fecerint frangi quoad 
cafu» ctpïdlàios in Capitulo,quod inerpit: Item )i per 
ipfe Dominas norter teneatur attemptata facere ad lia- | j>r*AiHa, Domines UhmIjc i-m lÿ (jalesz Ae. iuferius 
tum priilinum reduci, A dxmpna data cmendari in fri ; descriptos, viddicet Civitatem, CaJ’rum, tel lortali- 
duos mentes , poilquim frient requirtcui ; A II infrà I cium, Villam. vcl Locuiii aJtefius Partis, vd fiiorum 
diâo» duos tnenlcs fccerit innovait, vcl attemptata ColUgatorut;r, Adhxrentinm,.SuWitorum,Kecomm«t- 
contra Treguam in pr-cmirtis calibus, vcl eorum aliquo j datorum, vcl Scquaduni, tel alterius corumdcm pet 
ud priilinum llatum teduci, A dampna data emendave- , modum Guerre, 1 racèatuv, vd aliter acriciendo , tel 


Cartrnm, vd Fortillcium, Villam, vd Locum alterius 
Partis, vd fuonim Coliigtuorutn , Adhirentium , Sub- 
ditorum, vcl Scquacium per modum Guerre traâatte, 
vd aliter, capiendo, vcl ad rcbcUionem , vcj inobe- 
dicotiam reducendu, vd fubditum, col ligatura, adbar- 
remem, vd lvquacem Civitatem, Cartrum, Fort ali* 
cium, Villam, vd Locnm alterius Partis etiam volun- 
tariê ventre voleotem reciptcndo, vd Terruoriom alte- 
rios Parris hollditer invadendo ,lcu invadi facicndo,aut 
prxrtarxio in bits autilium , conliiluin, vd tavorem, 


, vei fccerit eraendari , rcmancat 7'reeua io fua 
frrmitatc, aliter Tregua habeatur pro friâà , (i diâi 
Domini Bcrnabos, & (inter/. volucrinc,& nihilominus 
ipfe Domimn noiUr ad dainpnorum rcflitutioncm te- 
ncatur,A remaneat oblîgatusj & uiterius quod Domina 
Kegina , Cornes Sabaudis , Mareiiio Montisfcrmi , 
Marchiones Ertenfcs, & alii Colligoti ipfum quantum 
ad hoc juvare non tencantur, ncc pomntj li verô per 
aliquem ex Colligatis , Adhacremibas , vcl $oquadbas 


ad rebdliontm, vd inobcdteitrùm rcducendo, tel Sud- 
ditum, Colligatotn, Adhxrçntem, tel lèquacem Civi- 
tarem , Cartrum, l-ortalicinin, V illam, vcl Livcuin «J- 
(ctïus Partis ctîam voluntaric ventre v detitcni rccipkn- 
do, fiaiTcrrîtotium alterius l’auk, vd luorviii Cullt- 
gatocuin , Adlirrenritnn. Snbdrtoruni. Rccotnniciida- 
torum, Scqim-ùim,vd I .vii'i'nttn holiüitrr ir.ract-:ido, 
vd invaii tackndo , sut prxllandi» Fn hiis auxilium, 
confilinm, <\ favor» n» , etiumli Dviininns norter vcllct 


alicui Parti u m prsdiâarutn beret aliqaid contra Trc- i reguj iL nihilotiiimis in fua drniiraïc niancrc infrà 
guam, leu aliquid ex Capitulis contcntis in ca per mo- duos metires poli rcquitiiioncm fsclxm cia contra fa- 


dos fuperius exprellâtos , vd aliquem ex tuodis pne- 
diâîs, per hoc non intcllîgatur ruina Tregua inter dic- 


cieniibu», vd altcri eotuin, qui contra ftccrir . at- 
teniptata, vcl faâa contra Tieguam in prxmîflts caùbus. 


tas Panes, fed fie committens teneatur ad rdlitutionem, | vcl eorum aliquo ad Ratera prirtinum non reduxerinc, 
A «nendam darapni infrà duos menfes poRquàm fuctit : feu rcduci non fecerint , & dampna quaiitcrcumque 
rcquilttus, A G redit utio dampni per ulcm liât infrà data uou emendaverint , feu non fecerint emcndarl, 
tennitram antediâam, rcmancat in Tregnl , linon, fît incidanr ipforum quilibet, viddicet iili, vei il le, qui 
privarus Tpio faâo benetitio Tregu» , A nïhilomtnus I contra fecerint, vei contra fccetit in jxrnam Centura 
point protêq ii ad reRituiiooeni dampni, iniurbrura, A milllucn F'iorenosum auri pondait Camcrs ApoRoli- 
iiuercllc per dampnum pallum, A Fartera fuain, A dm c», A pro folutionc hujusmodi poms feend tantum 


per ntodum Guerre, quim aliter, A qnod Pars cujus 
eut adhcrcns , colligatus . fubditus , A fequax ad pts* 
tnilFa iplum juvare non dcbcat, neque poffic. 

Si veto aliter, quàm fupradiâum di , fiera, aliquid 
contra Treguam omni cafu attcmjxans , vcl faciens, 
fivc de Ckrlügitij, Adhaaentibus, Fwtoribus, vd Se- 
quacibus ijjfiTiim Partium, vd alterius carumdcm, te- 
ntitur inir.i duos menfes, pollquàm fuent rcquifitnt. 


pro quolibet eorum in ctfa quo ipfara diâi Domini 
Bcrnabos, A Gilcaz incurrerent, vcl alter eorum in- 
currerct , veniaido contra Treguam hujusmodi in caû- 
bus fuperiùï in hoc Capitulo expreflatis, vei aliquo eo- 
rum, dabunt F ideiuflbrcs. A principales Debiiorcs iplo- 
rum quiliba fcx Milita, A lex Macatora, vd pture» 
bouos,A futficientes , qui non Tint de Terris , ncc E)o- 
inini-s iplorum, ncc eorum alterius , aut Colligatorom, 


reduccTc , vd reduci faceie attemptata ad prirtinum fta- j feu Scquacium eorumdcm,vd Commune Venaiarum, 
tu» , A ad rriUtuuouetn dampuottun , A ad hoc poüit [ aut Commune Jauux ; lu tara en quod f idcjuBbrca , & 
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toi CORPS DIP 

An NO P f * nr ’P a, <* Débitons, qui fe obllgabunt pro prxdiéiîs, 
w icnciuinr pr«i il U fumma, A quantitate. pro qui fe 

I37C, oWigaitMLcaprcfTc, & quilibet diâorum I- «icjulTbrum, 
J ' A principalkun Dcbtorum habeant in bonis duplum 
quaiititans, fco fumma, pro qua fc obligabit, vel pro 
fpfa fumma, A quantitate dcnrur duo FMcjnflores , & 
principales DeMtorc* in foüdum, quorum uterque ha- 
beat in bonis tantum capit. fumma . feu quancitas, pro 
qui fe obl^.ibunt, A ad predidam fuminam fol ven- 
dant fubmirtum , A obligant fupradiâi Procuratorcs 
prxfarorum Dominorum Bernabovis, A Galeaz, nomi- 
utbus , qnious fuprà , prxdi&os Dominos liernaborem, 
* Galcu, quorum Procuratorcs funr , A utrutnque 
iplarum ad vices , A Cohortein Caméra; Apollolicc 
fub parais , A ientemits Cenfur r Ecclclîaiticc -, Et ex 
ntme-nomiaibus didorum Dominonim fuorum, quo- 
rum, Prooirsiores^eiiftonc , conlHcuerunt, A fccerurH, 
acfariunr, éf cnniliiunnr, omnibus via, modo, de for- 
ma, quibus mtOiq» poseront de poilu ni , eorum, A 
cujirsirbcr eorum in folidutn fuos vero», ceno*, A k- 
giptimot Procuratorcs Venerabiks Vrro* Dominos S ub- 
diaconum Domini noftri Pap*,Corredorccn Littcrarurn 
Apoftolicarum.Cofredorcs Liuersrutn Pœnitemiariæ , 
Rcgiittatores Littcrarurn Apoftolicarum , & Supplica- 
lionum fiçnatarum, ncc non Magiltrum Kaymoudum 
Scîni.UcTnardom de Bugneto, & Àurelmm de Monte 
Grarurio, abfcntcs umquitç prcfcntcS , & quemlfbct 
eorum in loiidum, ils tamen quod non (it meliof con- 
ditio occupant!* , lcd quod unus ipforum inexperit, al- 
ter profequi, mcdiarc valeat, A finire, ad comparcn- 
dum curant Audit orc Curix i. amer* Domini nolhi Pa- 
pa:, ejusque Locumtcnratc , vel Vicc-auditore tocîcns 
auocien* opus ctit,A id confitcndum coram dkto Au- 
ditorc,fcu Vice-auditore, poftqulm fuertt deelaratum, 
& judicatum per Dominos Cardinales CommilEuios , & 
Comitcm Sabaudi* infrafetiptos , feu fubrogandum , 
vel mittendum ab co, feu majorent partem ipfotum, 
de qua majori patte lit ptxfatus Domruus Cornes, vel 
fobrogandus , vel mittendus ab eo , didos Domines 
Bernabu vem, A Galcax, feu altemm eorum JncidifTe 
in ptrnas^ & femcmiis dm pecuniarjas, quàm alias in 
prxfetiti Contradu contentas, ipfos commifliones per- 
narum, A rplbs contravcnilfe in cafibus fupraferipifs , 

A ad recipiendum in fc , nomiotbus diâorum D»mino- 
rutn poil diâam dccluationem,mouîtîoflcs, mandata, 
prxccpu,& frntentias Centura: Ecclcliaifcca: qnascum- 
quciuper prxdidis, A es nunc juraverunt, fit jurant 
in anima* diâorum Dominorum i'uorum dtdos Procu- 
ratorcs fuos minime revocarc , usque ad furisfaâionem 
itltegram pnedidorum, promûtemes ctiam, noininibus 
quibus fuprà, fe gratuin, ratum, firmum perpetubha 
bituros quicquid per dlétos Procuratorcs , rel eorum 
altemm adum, fadum, didurn, vel confellatum fue- 
rit in prxmiiTîs ut fuprà , ac volontés cosdcin , de quem- 
libet eorumdcm rclevare ob omni onerc ïkmdwidi, 
promiferum, cisdcm nominibus , ludicio (illi , de judica- 
tum folvi cusn fuis claufulis univcrlis, fub ippotbeeà, 
d obligatione omnium bonorum prxfatomrn Domino- 
rum fuorum , p* xfentium k. futurorum , de didi criam 
fidejulfores,dtprin<ÿalcs Debitorcs fubmittent, dt obli- 
gabunt fe pro d»do Domino Hernabove in centum mil- 
libos Florenis auri folrcndis femel tantum , dt pro dido 
Domino Galcaz in centum millibus Florenis auri loi- 
vendis femel tanrùm , modo de forma , quibus didi 
Domini Bcrnabos, de Galeat, de uterque eorum fir 
obiigam, de ex Coucradu prvienti obügati funt in ca- 
iibus contcntis in ptxfcmi Capitulo f & quolibet eorum 
pro iliis portibus, pro quibus fc obbgabont cxprdîe, À 
ad (landnm declarat*Ont, de libéra: voluntati Domino- 
rum infri nomînaturum, vel ipforum majori* partis, fi 
quod dubtum fuper incurfu pauarum, vel l'olutionum 
ipfius, aut aliter oiirctur, dt ad folvemlum didam pœ- 
nam femel tantum in cafu. quo incurrerur ut fuprà, A 
ultra qnod, dimitfis didis Dominis Ikrnabovc, & Ga- 
Seai, didi FideiutTores , & eorum quilibet polîint, feu 
poflit diseori, feu exigi, in toto vel in par:c, dé uno, 
vel pluribas didorum Fidejuflbrum dimilîb , vel di- 
miffis, aüus , vel alii polfint . feu poflit discuti, vel j 
eti^i, licut Domino noftro videbimr fectcndurn pro ea 
PatteHBdelîcet, pro qua le quilibct ipfontm Fidejuffo- 
rum, & principallnm Dehttomm obligabir , ne fe iub- 
mittem de obligabunt ad vires Camer» Apollolicx , A 
ad (knitit-is Fcclcti-illicas , & renunciabutu lolemptiitcr 
omnibus iarân)*, p«t quse posfent quomiDodollbet le i 
tucri , ac Procuratoics fti Romani CurtJ conflit uent, 

& alîa fitdeot «n coufHtutkate dfâorum Proc ur at or am. 1 
A ctiam mandata eorum in ibrinJ fuperiù» expreflata < 
contra pstfetm Dominorum LScrnabovit, A Galet? 1 
ptaididorum, iietamen qnod û aller dictorum Demi- < 


L O M A T I Q.U E 

norum BernabovIs.A Galeai, ftu eorum alterins Sub« Akjm 
diti, OlBcialcs, vel Geutes venirent contra Tregnam 
hujusmodi in cafibus fuperius nnminatis, vel altero co- I 27 î» 
rumdcm, & altcr, ac Subditi, Officiales, A Gcntcs ip- J J 
lius plcné oblcrvatcr Ticguam ipfam, in diétis calibus 
ille lolum poenam prxdichun incurrat, qui, fêu cujua 
Subdit i , Otficiaks, vel Gcntw Ireguam iplàm rura- 
pilfcnt. 

Item quod lî fopradtâi Domini Bernabo», A Galcax, 
aut eorum alrer, per lé vel Officiales fuos,quoquo mo- 
do procédant , vel procedt faciaot , durante T regu# f 
contra illot, vd aliquem rx (Mis, qui, durante Guéri» 
prefentt, cum Domino noftro, sel Gentibus fuis, vel 
aliis fno nomine , ant Colljgatîs, Adhxrcntibus , 5e- 
quacibus ipfius, vel aliis eorum tiomtnc de vrniendo 
ad ejus , vel I alicujus ex ipfis Colligatis fervitia , vel 
obedientiam 'l'raâatus aliquos habuerunt , vel tenue- 
runt, fcn fucrum in hoc confentrcntcs, vel participes, 
aut pîXtKtcrim En hais aulilium, conlîUam,A lâvortm, 
ipli Domini Bcrnabos, A Galeai , feu eorum altcr, 
qui contra fcdJlènt, incurrat petttam centum milliutn 
Ftoicnorom auri ponderis Carnet je ApoAolicc , nid 
dampna emend jverint , A ad ftatum pnftinum r«luie- 
tint , fada , & attcinptata per silos , ut luptà , infrà termi- 
num duorum menfium port requifitioncm m faâam, 
vel alteri eorum, qui contra fcciliêm, feu -contra te- 
cilfet , ii verô aliquis ex Subditis, vel G en ri bu s eorum, 
durante prcfeiiti Tte^ua, oflenderent alîquem ex pre- 
diûis, qui diilos ’1 radatus haboerunt ut luprà, te- 
ncantur, A debcant prxfati Domini Bcrnabos, A Ga- 
Icax, feu eorum aJter, ut fuprà, facere emendari dampna, 

A rcduci ad priftinum ftatum, facta, A arremptata in- 
fri duos nienfes, poftquàm fucrint requ tiii, A de of- 
fendentibus laccrc, A fieri facere juftitiæ cotnplcmcn- 
>um, A fi co caiu rcquifiti, ut fuprà, infrà didoa duos 
meules non fcccrint emendari dampna, A faâa, A at- 
temptata, non fiecerfnt, feu fieri non fecerint julliti* 
eomplcmcnttun , incurrant poenam vtdeiicet illi, vel 
illc, qui contra fcccrint, vd contra fcccrit, floreno- 
rum auri centum millïum , hoc aâo expreftè, quod 
jam banniii pfsdiâorum Dominorum Bernabovis, & 

Gâtent, feu altcrius eorum, ad Loca ipforum Domino- 
rum Bernabovis, A Galcaz petfonalrter non accédant; 

A li accederent.A in illis Lotis offenderemut , non in- 
currauit prsediât Domini Bcrnabos, A Galet?, didàa oc- 
calionc pcxnam ptxdi&am, A fimâli modo baonitiTvr- 
rarum tcckfi*, feuColligatorum fuorum ad Loca ip- 
lios Ecelcfi», feu Colligatorum perfomilitcr oon accé- 
dant, A fi accedcrent, A in iliis Locis otfenderemur , 
non teneatur Ecckfia, ncc ipli (^olligati. 

Item quod qna:libct Parrium prædidarum nominare 
debeat Colligatos, Adhérentes, Recommcndatos , A 5«- 
quaecs fuos infrà duos menfe* tantum à die prsefent» 
celebratt Contraâus computandos , hoc ado , quod 
prsdiâa nomiuatio fiat , A fieri debeat in fcriptis in 
Civitatc Bononi* coram Domino Cardinale fanai An- 
geti, aut deputando, feu deputaudis per cum, A quod 
pro Adhxrcntibus, Sequacibus , A Rccommendatis per 
neutram Partimn dcntur.fcu nominentur Subditi Partis 
altcrius, qui le palam non îmmiscuerunr de Gucrra^A 
de conicmts in ptxlcnii Capîtulo ftaur dcclarationi 
Domiitomm Caruinaüuu) Cotnmiftàriorum , fi dubtum 
oriretur. 

Item diÛi Procuratorcs prxiatorum Dominorum 
Bernabovis, A G aléa?., nominibus quibos fuprà,proml- 
feruitt folcmptirter , A protnittunt prxfato Domino 
Cardinal! liipulanti, A rccipicmi nominibus quibus fii- 
prà,fe,diefis nominibus, faéluros, A curuturos cnm ef- 
fedu , quod prefati Domini Bcrnabos , A Galcaa 
eorum Domini ptxlêntes Trcguas, A otnnia, A lîngula 
in eis contenta pcrfonalitcr ratificabont , A appruba- 
bunt,A facietit ratifie» i, A approbari per eorum Uxo- 
rcs,A Libcros masculos quatuordecîm annoruin majo- 
res, A cas, ac iplos obligarc, A jurarc vidclicct de 
non venietido, feu fadeitdo contra Treguam limilf 
I modo, A forma, ficur îpfi Domini Bcrnabos, A Ga- 
lcaz obligamnr. excepta Fidcjuflionis dacione, A hoc 
infrà tertiam diem , poftquàm kfi , _ vel uterque eo- 
rum pro parte prxftti Domini Cordinalis fucrint re- 
quiliti. , 

Item quôd quxîîbct Parti Om procuret,qnod CoJliga- 
tt, Adhxretitev , A Scquaccs fui infrà duos menfes poft- 
quamfuetrnt uomioati . excepta Domina Rcgîna Sici- 
lic, qnœhabcat quatuor menfes, ratificent^pprobent, 

A confirment praifetitcm Contraâum, A omnia Gapi- 
nil» contenta in co , A de hujusmodi ratificationc 
ccnîàcem Dominos Cardinales Tusculan. Gcbcu- 
nem Munacen. lànAi Martialis , A fancu' Fofta- 
chii,qui Trcguas hujusmodi traàavcrunt , vel aJtcrum 

eorum 


DU DROIT 

,A\'NO conimdem, fett Dominum Cardinalem ûutâi Aogcli, 


D E S G È N S. to; 

Et quod pcrna, Jeu pa ?nx, & alla , fhb cfaibot d/d* A vvfü 

i/ff-c A r ndmfïtu** Mrmn «/• il 1 1 i-r Mrrdiflii’ If* * 


qua« raiiâcationcs , & certificat! oncm ÎUI Domini Car- I Patte*, & qu*.7bct carut/j, aê qux/ibex ex prxdidi* lé 
137}. dinates, vel (Me, quibus, leu cui notilicata tuerie dicia J obligarc , a abllringcrc convcncrunr ur J itpra coin» IJ 7 J 
rtttâcario , Ica approbatio, dcbeanc , Peu debeat ùit'rà J mietautur, ex/gantur, A ex/gi vaJeant cum cffoBni per 
mcnlem pofl cmificationcm , leu iiotitîcationcm ci*, f obfcrvantcm , A obfërv antes à contra ftcÜcnrfbus , leu 
vel ci fadatn, Panibus intiniare. Acto quod ti aliqui J contra facrcntc juxti convenu, ferpta, A cxprciJxix 
ex fùprodictts tatibeare debentiba* pralenretn Contrac* in Arricülis, leu Capitulis Ihprilctifrtit, A prout, A 
tain approbarc nolk-nr, non propterea Jlta Pars, cujus lieu» (n iplis Capitulis * tciiotim contlneav. - *A* 'V» 

crat culiigutuv, adhxrcns, vel tiqua* , vident tir alsquid I C^ui, leu quibus parai , leu parais, ac àlrh oW/ga- fp , “°* lul - 
contra prxlèntcm Comradum , vel promfflionc* in eo tiotubus fupra content/* , & Ipecnicatis in Capitulis, leu 
coiMcutas fccUTe. vel veuille, ictf ibiuin ÜJi, qui hoc ArticwJis prxdidr*. commiilîl, vel coinmiflis , ac lüluta. 


approbarc noluertm, non gaudeant ben en cio bujusmo- 
di Tregux. 

^ Item quod cJÿantur, & deputcntiir airutraque parte 
Confcrvatorcs Treguarum,qui cas taciaiu inviolabiüter 
cuitodiri , 4 nihilomitiu* , ti eflet inter Parte* quxliio de 
tennmis, vel liinitibus Civitatutn, Caltrorura, Villa- 
rum, vel f-oconim, vel Tcrricoriotmn, ipCi Confcr- 
vatores habe.int cognoscere, A li ucm poluut cosicor- 
dure. deddcrc, vel de h n ire , rcmittatur ad Dominos 
Cardinales A Garnirent babaudix fuperius nomittatos. 

Item li aliquod dubiutn emcrgcrct , vel occurrerct 
circa prxlèntcm Contraction, vel aliquod ex Capitfbus 
in iplo contentif, feu tmcileCfum vemorom poittorum 
in pnefenti Contracta . leu ctiam li orirctur aliquod du- 
biam inter Partes, utrum Tregua ccnferctur liacta. vel 
non , (eu li paeaa effet incurla . vel non , feu aliud 
anodeumque, vel qualecutnquc dubium^ftetur. Aihuï 
debcjt, tàm per Principales, quàm per fidejullbres ip- 
forum Domiooruin Bernabovis , A Galrst.dfcclarationi 
concordi , de libers volumari didorum Dominorum | 


vel lolutts, fcmel, vel plurics, nfliilomiDUs pr*lensCon- 
rraâus in (ica rcmannt Prmita/c, prou t , A lient al in dic- 
tïs Capitulis, leu Anicalis conrenrum, A cxprcüînum. 

Kenutuiavcrmit infuper dicii Dvmiui CommitJêriutj 
A Procuratores.tiomimbus quibus fuprà.exccptioni prx 
didorum omnium, & linguloruin non lie fadorum, 
cotivcntoruni, A promiflbrum ut lliprà, exception! du- 
I li mali, in fadum condictioui line eaufà, vcj es in- 
jofti cau(3, fort privilégia, faits quibuscumquc, ap- 
pdlatlonis, nullitati* , A reùkatioait in inregrum re- 
médie, & otnnl Juris comrnunts, A monkif*la auxi* 
Jio , A privilcgio cuicumquc, per quod tucri lé p oilct 
quoquo modo, aut contra prxdida, vel aiiqurd pre- 
aidoram aliqualitcr tacere, vel vcnirC , A fpecàlitei 
juribus dicentrbus, A contincmibus genera/cm renun- 
naciomrm non valerc. 

Et pro prxmi/roi uni omnium, A finguloriun oWer- 
l'acione juita fuprà contenu , A cxprcdàti, obligavc- 
runt, A ippotbccavcrunc fpecialifcr , A âpre lié liai in- 
viccin prxlati Doinini Commilfiriu*, & Procvratorcs , 


Cardinalium, A Comitis Saiaudix, vel majorii partit > nominibus quibus fuprà , omrua A linguh , mobilia A . 
iplbrum, fie tameu quod ipfc Dominas Cornes débet • immohilia, prifentù A I unira, cortim quorum Coin- 


ûnas elle ex iplis , quibus ex aune Partes ipl* de hoc 
plensrüun potellatem tribuunt , A coocedum. Ado 
quod eo caiu didus l>ominus Cornes ad prxfatot Do- 
minos Cardinales dcbcat ventre, vel fi ex aliqui cauft 
ventre non polfet , vel noller, dcbcat loco fui unum Mi- 
litent deftinire, qui loco fui uni cum dîdis Dotninis 
Cardinalibus habcar potertateni; A li rcqujlitus nolla, 
vel non potfet ventre, née mittcrc',didi Domini Cardi- 
nal et foli procederv valcant prout fuprà, d li conciuge- ' 


milfarias, A I rocurator exillunt, videlicct dictu* Do- 
ininus Commifiàrius Ixina Hcclclix Komanz, A dictu* 
Àntonius boita prxtaiorutn Dominorum Nicolai , & 
Albert! Marchionum Üllcnfîum, A uniuscujusquc eo- 
rum pro didis Procuratoribus Dominorum bertubuvis, 
A Gaîeai, pro els, & cor uni, A cujutliber conim no- 
minc, fiipu'antihus , A recipientibns , fie didi Procura* 
;or«s Dominotam üernabovis, fit Galeai bona ptxla- 
tonim Dominorum tfcrnabovj* fie Gnleaz, fie u.riusque 


rit unum ex dietît Dornîm» Cardinal tous , fcuplarcs, eorum prxtatis Domino Cuiliclmo Cardtna'i Commis- 


vcl omnes quommodolîbet nbelîé, Domiiiu* noller Pa- 
pa, loco delieJenri*, vel dcficicntium, aliutn, l'eu alios 
pro fuo vel le poterit libéré fubrogare. 

Oux otratia, fit iineula fuprafcnpta antet'atus Rêve- 


fario, fit Domino Antonio didorum Dominorum Ni- 
| colai , fit Albcrti ftipnhmibus, fit recipicntibus,nomini- 
bus Commilfirio, fie Prucuratorio pislcriptorum, quo- 
rum GomnûJIàriu*, fit Procutator funt,qux bonaprx- 


rendiffimas Pater, fit üominus Domrnus Guillfdmus I didi ComtnÜTarius , fit Procuraior, fie quilibet contrn , 
Sancli A ngeli Cardiaalis Commillirius, notninibu* , qui- ! nominious,amcdiâ>s incafa, vel cafibus contravcmio- 
bus l’upr’i , fit pro omnibus , fit lingulis d «aparté b.mdx ' ntt, A commifiîonls . cum cftcdu coiulitucrunt fc pro 
Koinanx Écclefix, de quibus luptà tic trtentio, fit fa- farte, contra quam fienda cKlt , fit cujus obligatio qux- 
praferiptus Dominas Antonius Procurât or, & Procura- , lira dlèt precarid poDiderc usque ad làmtadioncm in- 


torlo nominc prxfatorum Dominorum Nicolaî, fit Al* 
bmi Marchionum Efleniiam, fit pro iplis, ac pro om- 
nibus, fit linguli* fuis Colligatis, Subditis, Adheeren- 
tibus, Sequacibus, Fautoribux, «5t Rccommcndjtis,fit 
aîiîs, de quibus fuprà rit tnentio ex jpxrtc una, fit prxs- 
cripti Domini Tomaxius , Addoardus , fie VaHklIinos 
Proeuratorcs, fit Procuratorio no mine antefati Domini 
fiertubovis , fit pro ipfo , fie didi Domini Ludovicus, 
fie Antemius Proeuratorcs , fit Procuratorio nominc fu- 
prafcripii Domini Galcaz, fit pro ipfo, fie pro omni- 
bus, & linguliscorum Colligatis.Subditis, Àdhrrctiribus, 
Sequacious, Fatuoribus, fit Recoinmendaris et alterl, 
lie, fit ptout canvcntum,adum, ord:nxtutn,lcriptum fit 
expreuom cft in Capitulis fupra (criptis,debcrc promitti, 
obligari , licri , fit facerc tîcri per fupra lcriptos , fit quem- 
libct eorum, eommuniw aut lîngulariter , aut coti- 
jundim fie divilim, fit fub rnodis, formis, Padis , tc- 
nortbus , adjedionibus , ac obligatksnibus quibuscum- 
que fuperius appofitîs, fit deelaratis, cxpreibs, fit con- 
tentis pfomifcrunt libi invîccm, fie promittunt altéra 
Pars alteri , fit altéra aheri, folemnibus lUpulaiionibus 
Fine indè intervenientibus, facerc, adimplcre, attende- 
rc, fit effectuai i ter obfctvjuc boni fidc, fitomnidolo, : 
fit fraude cclfantibus, per le. fie altos quoscumque fupra- j 
feriptos , quibus fccundum fupraferipta tenentur, fit 
obïigati faut, fit prout, fit ficut pro ers tenentur, fie | 
obligati lu m fccundum contenu, fie expreffa in Capi- 
tulis, feu Àrticulis fupraferiptis, fie in nullo contra t'a- 
cetc, vel venirc, per fc vel a!ium t feu alios, de jure 
vel de fado , tiîredè vel inditedc , publiée vel oc- 
culte, feu alio quocumquc quxtito colore, fie qualibet 
ratioue.vcl cauD,fub partis', modfs, formis. fit obi i- 
Eationibus fuperW» côntcmis, fie expreilatis, fit prout, 
fit ficut fpetialitcr convcntum, adum. fie dcchratum 
cil in Capitulis , feu Articulis fupraferiptis . prxdîdos , 
fie eorum quctnliba fc abihingerc , fit obligate de- 
berc. 


tegrarn eorum, ad qux tenentur. «Ne obligati rirent. 

Infuper juraverunt prxdidi, viJelt’cçt Rcrcrcndilîi- 
mus Dom nus Caxdinalis, fie Cotnmillàrius, ut motis 
«II, ComtttiLlàrio , A lut) mxninïbus, A prxdidi Pro- 
curatorcs omnium, A tingulorum fupradidorum , Pro- 
curatoriis nominibus , quibus fuprà , ad Sanda Dei E- 
vangelia corporalitcr Sc/ipturis tadis.in animas, A fu- 
prr animas eorum , quorum Proeuratorcs exilhinr , prx- 
diâaomnia, A lingnla. ptout A licut Dominos fuos 
conccrnutit , A obligati funt, inviolabilitcr obfcrvare ,A 
nullatcnus contra facerc, prout fupri. 

Tenores vct 6 Lkicromm Apoftolicarum, ac Inüru- 
mentotum Peocu ration um , de quibus fupri fit ntentio , 
fequontor per ordfncm, A lunt taies. 

Ada funt hxc Bcnonlx in PaSario rclïdcntix Reve- 
rendiftimi Palris, A Domini Domini Cardinal is fandi 
Angeli fupradidi , fub anno, Indidionc, die,mcnfc,A 
Ponttficatu , quibus fuprà prxfcntibus. 

In Cbrijït mutine Amen. Noverint UDÎverJi&C. con- 
iHtot. Ac., ac confidcrantes , A attendentes quod cum 
in, de. A laper guerris , discordas, A dilfenlîonibu* 
pfxtcrûîs, A tune vigcnttbus inter ipfas Partes, tuerie, 
A fit, Divin! fàvcntc clcmcmtâ, pervemum r.d Con- 
cordium, feu Treguam fub certis modis, formis, tc- 
tioribus,A obligattonibas , prout de hiis omnibus cons- 
tat pubîico UMaMMO llipulnto , A publicato inter 
didas Partes per meNntarhun infraferrptnm fub anno, 
Indidionc, die, menfc, Pomificatu . A loco quibus 
fuprà, quoique pro bono , tranquilUtate , A ut licite 
ptxfcriptorom omnium, A quonnnenmque Colügato- 
rum , Adîmentium , Ftutornm , Kccommendato- 
rum, Sequacium, & Subditortim iplbrum, A cujas- 
libct ipforum . A totiu* Italix , A Populorum ip- 
fiu* e\pcdtt ordinare, _ac providcrc de, A fa per (îenti- 
busarmigeril,ftfpcndbrtis. cqucllribus, A iWdctlribus, 
qux de prxftnti Tant ad ftipendium. leu (ervitia pr*- 
didorum, A cujuslibet eorum, A aliis qoSnncamque 

ad 
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CORPS DIPLOMATIQUE 


AkNO ad npian, fit ilieM ûrpendfi», leu dampria ditpofitit, 1 Qmomrii. & fingula fuprsfcrîpf.i pr*fart Domlnl 

fie aneianr'bas, ut .ib curant pravis con«4ttis rccrahan- . CJutJIicîmiis Cardinal!*, & Lhuninu* Aiituuiu* ex iiuJ, 

*3' ?* t- 1 ’ ^ c-illc j'.-.VwCCïriiin comnhcnîii;;ti , fi alinrum fit prsfuti Uoniüii Thortmiy» , Aduardcs, Vaflhllîuus, 

l'upfiferîpronim moleHii , fi taqiieras qualiscutnqae , ûc Lüdovicsi, & Antoniu* ci al ter 1 , Comtréfîario, te 3 ' 


te ex hoc bief diât» contrahcnres, te alio* liiprafcrip- 
eos rollarüT omnis occalio di*cordfx . diircuûonis, pet- 
turèurionis, te ojjuïlibct noiro novitatis. 

IdctroS prrfa ri KevcrcndiflHiiu» Parer, fit Doininus 
Doiranu* Gutïliclmus , fie Dotnînu* Antonio* <Jom- 
mdîâritis.AProcurator.nominibo't fupralcriptr* ex una, 
te anrcfcripti Donnât Tomaxiüï, Addoardu», te Vas- 
Icllimu, Procutatorcs ptil'aii Dmnüii Benubovis, ac 
praejauu Üomimis Ludovic*)*, te Antonius Procurato- 
res aaeefiirt Ikmiijii Galcaz ci alccrl fuprafcriptja peri- 
culiï, & maJis occurrctc, fit rcmcdluin adJiibecc vulat- 
ia, & cupjeme», »d Conv cnnoncs , Promilfiooes , te 
Obligation;* intraferiptas dcvcncranr, & devcnhjot, vi- 
ddicet, qudd quxlibet Gentium Paniuria prædiétamin 
de Gente :iririigcra,quam tubet de prselaiti, ta] i ter dis- 
ponrrt, provldeWt, "< ordiiubit, quod , TreguJ , de 
qnl Ibpra rit meatk) , durante, non poüîr efl'e ipfi Gen» 
contra Pur te m «Imam . nec in cju* Territoriis corn- 
morari per modum locicmls, Üipcndiï, vel alio quo- 
curnquc modo, ncc ad prxdifita, arit aJiquod ex ci*, 
pr*Jhirt»nc iplis artnigeri» «oxilium, conlîiium, fi fa- 
vorern , imrnè eos fuo polie, boni fidc, te fine fraude 
ijnpedicnc, fit retfftetu, cjdfiibufKque geate* ilia*, quas 
eaflare volucrint per parte». fie rempote competent) in- 
terenedio, de facicndo peT dircrlàs panes disccdere, fic- 
que verifimjliter pofteà reverure non poffint , fie aliis 
modii convcmentiom, sut utilibos, toto polie fui», fit 
omni fraude cclûatc , Kl quia hoc Jàtis effet difficile, 
li de alio rcmedio non prOVidctetUr, fit «d hoc ut om- 
ncs offentae ccücat, fit ut purins animorum jpjorum 
contrairentiiim circa ridclcm ühfcrvation«m Tregnæ 
ptadiâs me- >:> manifciletur pro conlefvatione |] 2 tu* 
Partium pr*dieJatnm , fitetyu-ilibet cwum, fit tninquil- 
Htatetociu* Italie, volucrunt, fit conveticrunt fpetutli- 
iflf, fie cxprd3ê,guod omnv« arnt^eti in lialiu,tn Ter- 
ri*, Dumin es, le' J T'eiriturit* tptorum contrafientium, 
CoIUgatorumdeprilciitj, fie pro iJliUucrri Lotnbardiæ 
Scqtlitiütn, feu I aut jruin eiitlcntcs l'uailfw , te non 
Sufciiti Partis illius , vjdelîcet tàm illi , qui per iplas 
Parte* cafTabantnr, quim illi, qtii a4 pratfen* non lutu 
ad llipcudia aticuju* Paitiom prxditi.irum, ilEis taiiium 
cxceptis, t^ui per Parte» Ipfai, rc! ipiirum altéra») ad 
fua Itipcndia, « ürvitia retiliebuutur, fit cspellantur de 
Tenis, fit Tcrrttoriis ipfarum l'artiuin In Italid cxtficn- 
tibu* per Concord iani cuti i ipli»ar»)'»ris licndam, rçl 
aliter, prout uiüius ipiô Parti!» » vidubinir, commoni- 
bus cipailisPartium prjcdiciarum, hoc î3-.c*Jç* vtddicer, 
Qucid DomiuU* iioltcr Papa pnd^los, fit lui Coiligati, 
Adhircnrcs, fie tupraffripli lolvjnt dcquinqne purtihu* , 
dira* partes, fit d^cii Dcusiùu licrijabus.fit üali-az ,cum i 
fuis Coll isatis, Adhasuttibas , (t ?*L-quairii>us fols'aut ' 
de difiüs quinque partîb'i» alias no partes, quas dcbcanr 
fülvtrc infra nniilcru à tempute Concordias habin lu- ' 
per difiiii gentihu* exjKdlvltdi* i» tutui», vd în parte. 
Hoc afito qilûd Itiuiin, fit line mûri ad eXccutronci» 
lupralcriptaiam erteflualher procedatur bon* tidc, à 
qaod mudus, fit ti.rnu diâ£ t. -iocordia* lit, fit clic de- 
beat in dhpolirionv , fit urdinatiouc Partium prtdieij- 
rum, li polerum, fit valuerinr concordaie, fit ti Partes 
non client concorde», v1igu.nl ur pvr ambu* i'artes duo 
prûbi viri de partibu* iiiis, qui luit inter dicta* Parte* 
Arbitn’.fie amicabites Compolitorv* fiipet modo, fit t r- 
ml Goncordi r,fie nbi prxaitli duo lie digcndj.ut iuprà, 
liOil COncotdaretic , cltgi debcor, fit cltgacur per dictas 
Patte* concorditcr talius .quorum duo"dedarattfU3i,ii- 
vntumoci Concordii circa prædida, fit vis drscordami- 
bns dcclarationi , fie voluntari tenit lupialcripti coticor- 
dami cum altvro ex duotm* fnpraferiptis llart dd>cut , fit 
lie C\ noue prxl'jtus CoinmiJl.trïtis, l't Procur.itar (û- 
pralaipt us, Cumin ltirto,& Procuratorio liunnmbiis,iri • 
sieem i'olempnhcr rQnrcneruni,& pTomil’etiint, fit e r-, 
quorum Coin jnillûr lu», fit Procurutor funt, ifbügave- 
runt- Hoc ctüm «XprdTc convenu», quOd.pro gémi- 
bu* csilientitHis 5n Dominiis, feu ! erriroriis Dominx 
Rcgiiiz jcrulalem fit SteiHur, non teneatu» ad aliquid 
etiam ex omnibus prvfatl* nominibu* luprafcTiprls ad 
fupejiüi contenta, nrii ad priKurandum. & operandum 
boni ride, hoc ctiàjn fpecîalitcr adjeâo. qood Subditi 
Partium, qui effet» ad la Paut* i!ipcnd»a de prjeli’nri, 
vc!, Ouenl durante, ftiilicin. arvU-mur , fit atiltriagan- 
tur abumim Dominis fuo poffe, fit bouî fidc, per fi- 
d.jullotum dacioncfn,prolcr^HUtn,Ini bonnum , pcena- 
rum iaipofiiioDcni, bônoinin publicationem , feu aliis 
medis expedientibu» , quod a d dajnpa» Partis alteriu* 
nuUtUvmu acccdcut. 


Hrocuratorlis nominibu* qurbü* luprà, fit pro iltts,pro- 
mil'ernm libi invieem, TÎdeMcct un Pars al rai, fit aï- 
tcrm aîreri, fuper nde ,-/ae leg«]lt*tc Dutrinorum fin?- 
rurn, quorum Cônuntliarit, fie Proerrmorc* cxîÛum, 
ac emm folcmpwlto Ilipulitioivbus bine Inde iriècrvc- 
niemibus, facere, ai|hnplërc, fit inv h habiliter obfmarc 
tou» vorum polTe , boni fit purl fi de, ad omni dolû, 
fraude, te clrcnmvcntione ceflamîbuijTrcgul durante, 
fie in nallo de jure, vcl de ratio, diréâè vd indiredè, 
tadtè vd exurcfic . pobltcè feu occokè , Tiré d*l 
quacvmiqoc ratîone , durante T rtrgul , cuntrafaccrc, vç| 
ventre, née iti prxdtdiï , aut conim aliquo 
nés, dïlaciones, aut indneias, feu fubivrtugia Ouxrere, 
•dsnvenlre, ptmen, vel aliqualîter aljqjare.diâà Tre- 
guj pendeme , ncc cdtun locktatxan, cofireodceb», 
vel congreeafioacs quascutnque Cientfam annrger-jrum 
in italli , dorame Treguâ , ordinarc, cmcrgerc, mltte- 
re, fitvm, defeiifiure. Ica quocumqtte modo minute* 
ikîc, née d*, fit de ipfarum corporc cxcumibus pre* 
bero favorem, tuitHitifl), Vel contüium quoqao modo, 
immà Ipfa» impedire ne fiant , fit fadas deflrucrc , & 
uonihilarc foo polie, fit boni (idc , fut porta* fit bôli- 
garione dampnornm, «•! penfarum , fit imcreüc i Pâtre 
cootralâcicme Patti obfcrvantl debendoram. 

Extrada fuit pTxftiu Copia à Refijîro tttfrrifta Jki 
Eitterii V. V. Be k n a b ô V i S Tu eeomrftr exifïemu 
tn Ktgio Artbiri» Cafin Porta Jwii MtJkUmi in P*f*- 
m jirtptt. Dot, MfJïAam dit trlgefima tncujù Oâoêrit 
annt ijip. 

Examinavit jOAMSE» FramCISCV) SrRI- 
[itiuis Régit /Uihivii Ojfitiélii. 

LXXX. 

Traité de Trêves pcw un du , ra«r/« entre E- ij.Juiti, 
DnuAnn III. Rot d' Angleterre J a a h 

Jtfi de CafUUe (A de Léo» d'une part Char* 
i.es V’ I Roi de France de foutre. Fait à 
Bruges le VJ- Juin i tff. [Rvjtïft, Feo- 


tier.t 

(î8.] 
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Convcntioncs , &c. I‘om. V J I. 


FS* 


T O H A S 

J Duc de 


Rot de Castille et de Leon, 
de Ixincallre, a tout cvulx , qui ces i^ettus 
verront, Salutz. 

Savoir latfous qui , corne noftrc treifeint Pitre te 
Pupt, a plulour» loit prie fit rvqui», par fes Lettrex,fic 
fuit prier fit rtqucrcr , par Ils Ibllcnez MvtTages, fit 
dtrrctncment, par, rcvcietiu l'iercs ai Dieu, I'Ertt- 
vtiqxe de Anne nues , fit i'Ereiaat Je Caipeutrji , nos- 
tre très redouble Seigneur & Plcrc, de cudincr fit con- 
descendre a bone Paix fit Accord ovesque Ion Adier- 
ftiire de France , 

Et , pur ceo , noflrç dit trexredoobtc Seigneur & 
Picrc, a la requclt des dira. Mclfage* de noftrc dit Saint 
Pitre, noos etc comité fit envoie, par devers eux, c* 
Parties 4c Flaundrc», pur traiSticr de la dit Paix ovrs* 
quc,noflre Cûüiin, ie One de Bnrgoign, Frère audit 
Àdvet faire, ficomc il appert par les Lattes, dev quel- 
le* le toiuur s’enfuit, 

Edward, par la grâce Dk-u , Rot de Fran- 
ce et d’Esgleteake, Sire d’irlaunde, a, no*- 
tre trcschcrc fit tresame l iîz fit foi*] , ‘fe/bau Kot dcCai- 
riilt A de /.cote. Duc de Lancailre, Sarun. 

Faruiv la trcsgnjot expérience fit parta» coignoilirt- 
ce, qui non» avons & tenons de vox avifemeut, dis* 
crecion fi: loialte îfft protêt jnpra i» Poteftate Dut. S, 
J un. de t h de J'equttnr bsc modo , iijclreet , 

Er, pur rraîticr de la dite Paix fit Accord, Nousfir 
noftrc drt Couliti, & plulburs autres, du Cotmfcil de 
nollre dit trcsredouiv Seigneur fit Picrc A Je fon dit 
Adverrairc, avons elle»:, par piufour» jour», avec le* 
di?. Mellagcs en la Ville de Brugges, 

Finablen>eni, 

\ lour requeft, en efpcraunce de bon Paix & bon 
Acord cflrc mis procheinemem entre le* dites Par- 
tie* ► 

Nous, 

Pur l’onnoirr de Dica , A revcrcnce de noRr« Seint 
Picre, le Pape, A per la grantc pire ôt cotnpafljon qui 

aven* 
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DU DROIT DÈS GENS* 


Ï0 f 


ANNO * v vns du Poebfe, qui par caufc des dîtes Guerres a tant 
ad cfle, & (erroit, ti plus dnroient, grevez, oprirnez, 

1 37 J- * • 

Avons ottroic, promis, & accordez, A parce* pre- 
fentez Lettres, ortroions, promettons, & accordons , 
ovesque nortre dît Coultn , par vertu du Povoîr , a 
Nous donnez par nortre dit tresredoutc Seigneur & 
Pirre, 

Et lui auJli , avec nous, par verrue du Povoîr, a ly 
donez , fur ceo, par ion dit Seigneur & Frere , du quel 
le tenour s’enfuyt, 

Ch ax tes, par la grâce de Dieu, R or Di 
F k a n c t , a toux ceux , qui ces Lettres verront , 
Sain u. 

Savoir faifons qui , 

Gomc , nollrc Seiut Picre , te Pape Nous a, piofours 
foil , prie A requis , par ces Lettres A Meilagcs f'oîcm- 
nez, A, dirreinement, par reverenex Piercs t-n Dieu, 

P drcevcifue de / iaveunei , de PF.vesaue de Carpeufrai , 
oui nous vou (liions condescendre de enclincr a bonc 
rak A accorde entre Nous de nortre Adverfaire J' Eu- 
glctcrre , Nous, 

Enclmans as Prières de nortre dît Scint Picre, ptir 


honur de Dieu, de de Seinr Siégé de Rome, &.auj,i I le jour de fa Dut de ces Lettres, 


Et pur , nortre trcschere Seigneur A Frété , U /\sSO 
Prime , 

Pur, noz trcschere Frères, te Ci un le dt Cautehrigg , I 27 f. 
Médire Tbomai de Uadef1«* } 

P«r Mellire Jobau de Moutfert, Duc de Ür« .ligne, 

Et pur nous : 

Et, nortre dit Courtn, U Dm Durgcgu, 

Pur, ibn Seigneur & Frere, le AdvcrlÔure de nortre 
tresredoubte Senmeur dt Picre, 

Pur Heurt Htftrt ddvtrfaire de CafltU , 

Pur , fort Seigneur , ton Neveu U üoulpkine de 
Pierre , 

Pur , fes treschercs Freres , te Due d’dujeu & de 
Bern , 

Et pur ly mes mes, 

Et pur touz lour Roiafmcs, Dvchics, le Doulphine 
de Pierre , Cousit ers. rouz les Terres, dt Scigncures, 
de l’un part de de l’autre, tant par Terre, couse paf 
Mecr, 

A comenccr les dîtes Trêves, en dt par les Trêves, 

Paiis, A Lieux, A as jours quYufuom ; C’trtartiivoir, 

En Picardie & permoudeyt , & par toute la Pâtit de 
cea la Rirere Doys , & en tout le Ru aime d'Eagltterre, 


pur le bien de Paix , que nous & touz bonc* Parfones 
destons voloir A délirer. 

Requis, par les ditz Keverentz Picrcs, d'etivoicr par 
devers eux, es Parties de Flandres, ou aillours illec 
environ, de noz Genz, tielx corne bon nous firtnble- 
roit , pur traitier de la dite Paix avec Jehan Duc de 
Lautaftre , FiJz de nollrc dît Adrerfairc , 

Contiaiis pleinement de, nortre tresebere A tresame 
Frere, Philip Duc de Bvurgoig », icculx avons ordenc 
A comis a alcr en dires Pairies de Flaundres, ou ail- 
lours, par devers les dites McJluagcs de nollrc ditScint 
Picre, 

Et ly avons donc, & dorions, par le teneur de ces 
prefenz, plein Poair.A Autorité, dt Mandement fpc- 
ctal de accorder, prendre, & fermer, pur Nous & en 
nollrc Noun, avec le dit Due de Ldurafire, & autre 
de la partie de nortre dit Adverfaire.par ly lpccialmcnt 
a ceo comis, Trêves ou foctfrance de Guerre, en es- 
pérance de Paix entre Nous, noz Subgiz, Amis, Al- 
liez, Hicnveullautz , A Adhèrent, & ceux de nollrc dit 
Adverliurc, en tielx Marchecz, Leux, dr Couturées, 
tant par Terre, corne par Mecr , & jusqcs a ticl temps, 
corne bon !v fetnblera. 

Et aufli de ctfnvenier, traitier, pacifier, tranfîgcr, 

& accorder, avec eux, de & fur touz les descors, 
contras, dill'cn fions, qucflioos, A debatz, mccus ou 
espérées a movoir entre nous, noz ditz Amys, Alliez, 

Biruvetiilatitz, A Adherens, noz Rotalmc , Terres , A 
Scignurtes d’une part, A nollrc dit Advcrûirc, A ceux 
de la Partie, d’autre part, de faire, mettre, A accor- 
der , en nortre noun , A par nous , avec nortre dit 
Ad ver taire, boue Paix pur nous, noz Roiilme, Ter- 
res, A Sugnuries, Alliez, Subgiz, Amiz, A Bien» 
veullantz ddTusdrtz , • 

Et ycetle Paix, A toutes les choies, contcnuz en 
celle, ou es Articles, ou Scriptures, fiuz fur ceo.ba- , 

1er, fermer, A jurer en l'Almc de nous, A proinctttc, • de Dieu , par non* touchez , A uncore promettons 

ti-iiir A nCCiVnnlir . A- lîir ce Hnner A nrtrnlfr 1 m T .et- . Iniilmrm Pt en hnne fnv nnr eM npelènrrr tant et 


Exceptez Je» Portï de la Mecr, ou les Tri v es co- 
mcnccront a courre as jours defloubz déclarez. 

En NtrmauJie , en trame, en en /?*r- 

gngu , en Diufpbiuee , le il jour de JuyJ/ct profdiein 
a venir, 

En Br et aigue, en Aujùu, en Mayue, A en Ttrayue 
le vu. jour ac dit Mois de Juylct, 

En P ait eu , Soutrage , fuglemait , Rlvorue , L.y~ 
m&.jjin , A Bern, Bominumi , A le Ceuute de Ferry,, 
le xvi. tour d’icelx Mo<s de iuyfct, 

Eli Ageuoyr, en Burdeleyi , en Ba\»noii , en Rtergue, 
en Btgrrre, A es autres pairies de Gmieuue & oc 
' guedac , A gencraîmcnt en touz ces autres parties du 
Rit aime de France , nonn nomez A déclarez cy delfus, 
le xxn. jour de dit Mois Juillet, 

Et en le Reiafme de Cdfitlie , le ii. jour d’Aort, pro- 
chcin, a venir, 

Et par Mer , de PEfilufi , en FUudrtt , jusqci a la 
Btude de Sayue , A par les Portz qui font a Poppotite 
en Eugieterre , a le ix. jour de Mois de Juylct des- 
fusdft, 

De la dite Bombe de Say’ke jusqcs a la Rutiele , A 
par les Ports, gui a Poppolîte fount eu Eugieterre , le 
x vu. jour de dit Mois de Juylct, 

Et de la Rocèeli jusqcs a Bvtirdeux A Bayante, le 
XXII. jour d’icclî Moÿl de Juillet, 

Et g encrai ment, par toux les autres Pour A Parties 
des R»t aimer de France, A d* Eugieterre A de CafhUe , 
A des autres Segnurics des Kovs, A de leur Alliez, 
Eidantx,A Adherens, tant par Terre, corne par Mecr, 
le ii jour de dit Mois d’Aon- 

Ft durcrount ycellcs Trieyes, de les jours dcfl'us 
déclarez , en checun Paiis , jusqvs a darrcln jour de 
Juyn, Soleil levant ; qui ferra PAn Mille, CCC foi- 
xante, A xvi. 

Et avons promis A jurez, fur Scs Scintz Eungelci 


tenir A accomplir, A fur ce doncr A ottroier fes Let 
très. 

Et general ment de faire es choies dertuisditz , A en 
leur circumûances A depcndenccs, tout ceo q’il verra 
crtre a faire, A qui ferc purrions fi nous y cftofsmes en 
Parlonc, ja ceo foit qui ce loicnt chofcs qui rcquiront 
Mandement plus (pecial, 

Et tout ceo, qui par luy ferra trahie, fait, A acor- 


loialment A en bonc foy, par ces prdentez, tant en 
noun de noftre dit tresredoutc Seigneur A Picre, par 
vettue du dit Povoîr, de ly a nous lur ceo done,co:ne 
en nolïrc, tenir A garder, bien & loyal meut, A faire 
tenir A garder, les dites Trêves , tant par Mer,COmc par 
Terre, par touz les Lieux A Palis fusditz, lanz faire, 
ou foufliir élire fait, aucune chofe au contraire. 

Mes, durant, les dites Trêves, ccrtcra, A ferrons 


de, es choies dclfuisditz, A en leur circumftanccs A ccflcr, gcncralment A univerfelciitcm , touz prifes de 

Parfones, de ForterriTeS , A autres Lieux f piller ici, 
robcîies , arceurcs, A tout autre fait de Guerre, par 
tout les R oial mes, Terres, & bcignurics de l'une Par- 
tie A de l'autre. 

Et purront, durant le temps des dit Trieves, tout 
les Subgiz , de l’une Partie, A de l'autre, désarmez, 

| alcr, venir, demourer, murchandier, A faire tous au- 
tres cuv res A bufoignez liahlct, feurcmcnt les uns es 
Parties des autres, faut crtre cnipefchcz, areftet, ou 
molcftcz par Mer que, ou Rcprcfaillc, ou Contreprifq, 
cornent qui foit, en paîant, toute loiz, les devoirs or- 
denez en Licuz A Paiis , ou ils^ fenont , ou par les 


dependencez, tant par Terre, corne par Mecr, Nous 
promettons, en Parole de Roy, A lur obligation les 
biens meubles A non meubles, de Nous A de nos- 
tre R oial me , avoir ferme A aggrcobl c , A faire tenir, 
garder, A acosnplir, de point en point, loialmrnt A 
véritablement , fanz fraude ou mal engyn , A fanz ve- 
nir ou fouffrir venir encontre par quelconque voie, A 
conformer, par noz Lettres, tout fois qui requis en 
ferrons. 

En ccsmotgnancc de ceo nous avons fait mettre nos- 
tre Seal a ces Lettres. 


Donn. a Paris, en nortre Ouille! de Seint Pou! ? le : queulx ils pafleront, fanz ceo qui paieront auuc choîc 
primerc jour de Marec, l’An de gticc Mille, CGC. qui les Subgiz des Seignurs, ou ce ferra. 

L XX I V. A de noftre Règne le x i. Toutefun ne purront il entrer es Chafteiilx de Gar- 

i de, les uns des autres, fanz Licence des Seigneurs ou 
T u eux Générai, x, I Capitains des Lieux, ou des Conferv atours des Txic- 

Por, noftre tresredoubte Seigneur A Picre, le Roy, I ves, ou autres aianzpovoir a ceo. 

Tou. II. Part. L 0 -E$ 


Digitized by Google 




JO 6 CORPS DIPLOMATIQUE 

AnNO Et aufi ne purront entrer es Villes fermées , ou au- deflusditz, ou aucun d’icelles, ne ferrent, ou purront AnNO 
_ très FortcreUcs, ti ils ne font desannez, & en petit tertre, tenuz ou reputcï pur enfreintes co prefeuz 

*3' J* noumbre, • i Trieves, ne Guerre pur ceo élire fuit d’une Partie ou 

Et, avec ceo , noilre dit tresredoubte Seigneur & 1 d’autre; mes lertont réparez de remis au premere A dc- 
ricrc, ou aucun de fes Allie» ou bubgix deifusdiz, ou hu cftat les dire meâoite, attemptatz , fie eotfCÿfüe*, 
nous, ncendotions, nu ferrons enduit, ascun do Al- faire par ceux de la Partie de noflrc dit txcsrcdoubte 
Hcr on Subgiz, du dit Adverfiure de noilre dit très- Seigneur & Piere, tant par l'erre, corne par Meer, par 
redouble Seigneur A Piere , a 1-ufTer foa Partie ou fort i les Confcrvaccurs ou Commitfaircs , qui par noz autres 
A Inan ce, durant le temps de la dite Trière, Lettres nous ordenous, en chcscun des dit Paies, fur 

Et ne flirteront aucunes Parûmes cilié prifes, a eau- le lait des dites Trêves; fit ferrant les Malet aciuuxs pu- 
fe de Guerre, areftet , ou cmpefchccz, nii, felonc le cas, licorne deflus cil dit. 

Ne dire prilc, alfrilly, combat u , cfchicle, ou cm- En tcsmoigoancc de ce nous avons fait feclcr ce* 
b!e aucun Fort A Terres A Paii de l’obriflancc du dit prcfentcz Lettres de noilre Seal, de avons requis le* 

Ad ver faire de noilre dit tresredoubte Seigneur fie Piere, dire MclJagcs, de noilre faim Piere le Pape, qui) y fa- 
ne les dites Amys, Alliez, Aidant, fit Adhcrens, ccut mettre lour Seal*. 

Et, lî aucuns Parfones ou Lieux dloietit priiez, 

noilre dit Seignur fit Piere les ferra délivrer les Partis- Donru a Brugges, le XXVM. jour du Mo>s de Juyn, 
nés avec leur biens, A Ici Lieux rendre fie rclîitucr l’An de grâce Mille CGC lu v. 
faut delav, contredit, ou difficulté aucun, li tort qui 
requis en ferra. 

ttauffi ne ioufrerons aucun Fort dire fait, ou en- AA J, t inut FA **»****< A, «.«u,., 


Et auffi ne ioufrerons aucun Fort tte ftk , ou en- Motions fcf changement de quelles Articles dam 
force, de novel, en aucuns des Ferres fit Pau, de . r . : . . 7. , , „ , 

robeiffance du dit Adverfaire de noilre dit Seigneur fit le J*™" Trotte de Trêves. Donné à Brugges le 
Piere , ou de fes Alliez ou Subgiz devant diz , par les • *7' J utn . * 1 Î7f • [_ V M E R s Furdera, 

G cm de obeiHkncc de cdy noilre tresredoubte Sci- Convcntioiscs, Sec. Tom. VII. pag. 7f.]] 
encurfit Piere, ne d’aucun' de fes Alliez, pur porter 

damage ou préjudice , en temps a venir, a Ion dit Ad- T O H A k , par U grâce de Dieu , Rey de Cnfiille & de 
vcrlatrc , ne a ascunede fes Subgiz ou Alliez. I i ei/m ? i> uc de Lancaltre, a tout ceulx, qui ces 

Et ne iouffrere noilre dit Seigneur & Piere, ne nous Lettre* verront. Salut, 
aulî, en aucune manière, qui aucun de fes Alliez ou Savoir friions que, 

Subgitt aille » fiirc «wun danuge ou préjudice en le Apre, cec. qui Nom «t nStte Couün le D. Je Bmr- 
I erre de fan dit Advcrlaire, ne de fon obeiCEuice, ne Peigne, 

de aucun de fes Alliez , Amis , bienvcolliantz , ou Sub- ; Klcflagers fit Trait sers, envoie! par noilre tresredoubte 
gitz, fait par nuncre de Compagnie, de robene, ou \ Seigneur fie Piere le Roy fie par fi» Advtrfetrc dn fr«- 
autremeru, par tait , parole , coinfort , counlcil ou {f , iü r | a ftfc de la Paiz 

eide , fcicntcmcnt ou uiliblcmcnt, en aucune montre , Avons longement trairie fit parkmente cnfemble, 
par quelconque voie qui ceo fou , mes fcrroms punir, p 3r i a grtn tc diligence & bone Médiation des Reve- 
Rcneralmcm , & untvcrfclemcm, tour manières de cri- rentz Fines en Dieu , PErtewsene lu Revenue, & CE- 
mes «certes, debatz, fie autres meffrit» quekonqcs, de Cerpeutra,, Moirages enviez fur le dit fait 

touchants fait de Guerre, qui, durant les dites ! rêves, par. noilre feint Pere le Pape 
ferrant foire .confite , ou perpètres par aucunes des Ount dite as ifex , fur le tait du dit Traytle, les Cha- 
Subgiz de noilre dit tresredoubte Seigneur fit Piere, ou pitre*, cm Aiticlcs , avetqes le* mutations; dcclara- 
de fer Bienveul liant! , ou Alliez dcllusdit. cioos, fit modifications qui s’enfuiant, 


Et, encore en efpcdal , Nous, ne le fousdit Henry 
nojlre Adversaire de Cajlille , ne pourrons fere, duiantz 


Apres ce qui les Meflâges, qui envolez eûoient , dc- 


gneurics , ou Biens quelconqe* , par qoclconqea mane- i F 1 . Arteve-qme du Revenue, fit G. Èntsqne du Carpen- 
rc, colour, ou occasion qui ceo loir. ( très , Mellâgcs de noilre feint Piere le Pape, par mu- 

Et, ferrant punir le» matdactors fit atternpteurs , i nerc de lupplcinent , mutation fie declaracion , en la 
countte dites Trieves , fi aucuns en y a, lî tort qui vicn- ma, "-‘ rc q ui s’enfieut , 
dru a la cognoilance des Seigneurs, fanz autre ptier, 

fummonicton, ou requert. Primeremks r, qui la Ttieve general d’un An, 

Et, outre ceo, tout attemptaz. faire countrc les di- & touz les choie*, 
les Trieves, par Meer, ou par Trrre, apres les jours Purparlcz fit ad vi fez a Bruges, appointées par nous, 
delfus limitez, en chescun Paiis, par les Subgiz, Al- Meifage» ddfiiisditz .quant au fait du Traitic,dc U Cite 
liez, ou Aidantz de noflrc dit tresredoute Seigneur & Trieve, le Sabmedy xxvi. jour de May, 

Piere, ccluy noilre tresredoute Seigneur fit Piere & • Démoliront tour?, en leur eflfeâ, folonc la fourme 
nous les ferrons réparer fanz delay ou difficulté aucun; fit teneur* de la Scripture, fur ce fait, 
fit, fc les RMle&âeori ne puiflent rdlitucr les dama- Sauves fie exceptes les tnodiheatious, mutations, fie 
gt-s. k dit noflrc tresredoubte Seigneur A Piere les déclarations , cy apres elcriptes , de la quelle Efcxipture 
rdlitucra, ou ferta rdlitucr. la teneure s’enfuit, 

Et fc aucun Compaigne des Geni d’armez fe tnetoit 

en aucunes des Terres du dit Adverfaire de noiltc très- P R t M E u £ st E N r , qui les dites Ttievw fc tignent 
redoute Seigneur fie Piere, il , pur obvier a la dit Corn- & loienc parfaitement gardez entre nos Seigneurs les 
prigne, aidera, lî requis en clt, fon dit Adverfaire rai- Ro>'*. en touz fit par touz leur Rouîmes fit Seigneurie* 
fonablcment a la faire vuidricr. quelconqe*. tant par Meer, corne par Terre. 

Et ne foufriorons Ly ou Nous , durant les dites Item, foienc entenduz A compris en ycellcs Trie- 
Treves , aucuns démolirions de Mefons, OU abarc- ves taunt le Roy Henry le Cjjhlte, A Irt' Rouîmes & 
mens d’ Arbres fruit portanz , fait* pir aucuns de fes Terres q'it tingt, corne touz autres Alliez, Aidant!, 
Subgiz , en préjudice ou damage de fon dit Adrer- Aidons , A Adiicrens quelconqe* de Roy de France, 
faire. Item. fWnhlablcmcnt y l'oient compris taunt le 


Et (î ferrons confcxmer les dites Trêves par 1c dite Oue de il ni aigue , corne touz autre» Alliez , Ai- 
noflrc tresredoute Seigneur A Piere, A fur ce doner A dantz. Aidons, A Adhérons quelconqe* du Roi d’En- 
ottroicr fes Lettre* de contirmacion , as quelles noz . gleterre, 


prefenre ferront acorporez de mot a mot. 


Item, qui, ces diz Trieves du raunz, toute Guerre 


Et, avec ce, nous ferrons que noflrc dir Seigneur ! celle en Bretaigne, A n’en y puilfe taire le Due deBre- 
A Frète les Prince, A noz autres Frere* defuitdaz , & taigne aucune par luy, ne par autre, le dit temps du- 
Icor Lieutenants, A Capitains, A Office» principal* ram; niais race le Roy d’Englcterrc A le Due brief- 
de Guerre, A autres üfficcrs A Capicaîns, du Partie ment, touz deJaies A cxcufàcions ccjTantz. retourner 
de noilre ditircsrcdoubtc Seigneur A Piere, des quel- jeu Engleterrc, ou autre part, hors de Brctaîgne, A de 
les Ly ou Nous ferrons rcq<iis par les Confervatours î Roialme de France, tout fon .Armée A Genre d’Ar- 
des dites 'l rievet, promèneront A jureront a les tenir me», qui fount p/crcntemcm en Brenigne; toutefoire, 
A garder, loialmcnt A véritablement, launz fraude, A le* dîtes Trieves duniunz, 1c dit Duc purra tenir en 
lant mal engin. , Brctaîgne aucunes Gentz d’ Armes , lusqes au noumbre 

Et avons promis A acordc, corne deflus, qui, pur de deux cent! Hommes d’ Armes, pur la garde cove- 
aucun menait, attemptar, ou entreprife, fc aucun en- noble de fes Villes A Lieux q’il rient, foieat Englois 
trevenott , (qui Dieu ne le VOÜk) contre lea chofe* iou Bretouns , aulü qui mieux loi plerra, avesqes les 
• outre» 
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DU DROIT DES GENS. ior 

lOont, pur fou Eta revend, le; lesquelles tou - 1 su. Eo.lo/s de ht dite Fortesescc, on ta Gau de K AnNO 
* I partie de Engloi* , 

ir ! Parmi' cea «JUi 


de ce, Vilto* r *3Sct?to 


ANN O tcvo [ cs nc f acc j, r aucune Guerre. 

j s?t- u&aïï^riïiïScS*: rJîzzz ^sij^a-ra *« «**,« 

cil , cfl advife qui purra lever A recerir , A faire 
lever A recevoir , le dir temps durant 


toutes raun- 

ceons A partis , qu’il avera au jour qui les Seigneurs 
Traiteurs parteron de Bruggcs , a ccfl primtcrc fo»x, 
pur aler, depar noos Seigneurs les Ducs, devers les 
Roys. 

Item, qui le Siégé de laine Sivour, en Norman- 
die, fera calfc A levé, & s’en paneront tout Gcntt 
d’Armes du Roy du France: 

Toutefoiz, ce non oblUnt , les BaAides, faites & 
enforcie* ou lieu A cuviron la muraille de feint Sau- 
vicur, les quelles lallTcront d ci maintenant les Fraun* 
çoys vuydcs A fanz ascun cilablie, demourront, le dit 


d 'ït P 7i S ycel?e Paît n'efloît fait, durant la dite Trieve 
( qui Dieux ne veulle) le dit Fort de Scint Sauveur 
lerra rendu A delivere, franchement & quncmcnf, ail 
Ror de Ftauncc, ou a fes Députez , le xv. jour OC 
Jaya profehe/n venant, en paiant pat lui , 

Gentt, au Roy d’E ngleterrc ou a les Cotnmy Jrrc • * 
Députez , autres xt. milles Franks, le primerc jour 
de dit Moys de Juyng, a Bruggcs. 

Et, en cas qui le Aoi du France ne patcia, aux dit 
iour A Lieu , corne dit cfl , les dit quarant müks 
Franks, nous, Métrages deflusditl, ou eculx qui tcii- 
drount le dit Fort en noun de noUrc Seint Picre, le 




Efclufîcs A Êmparti menti , A foicnr mifes en l’eilar , 
qui elles eftoienc avant qui elles fuillent cniorccz , en- 
triez ( c’efl allaroir ) en dit cllat qui les Frautrçojrs les 
laiflcrount: 

Et ne les devrount, nc ne purroiu aucunement, 
prendre ne a eux applicuer les Anelois, ne lourGcntz, 
nc yccllcs ou aucune d’y cd Ica dcmolcr , tomper ou i 
empirer par quelconque voie. 


°SL » taire St rcsccivor, en ras deflus die. la redira 
lion dit dir Fort, le dit Roy de I raonce, par II, ne par 
autre 0 ne terra, ou fonde™ dire lût . aucune tWour- 
bier ou cmpeldhentcnt ; aincois luttera le, Ccntt, qui 
ferront ordeinez , par le Roy d'Eoglcterrc pur r > t - 
roir le dit Fo,t._.ler, 


Mais les porrount A devront reavoir les Fraunccys, i my les Tcitcs Te (i;mtiou. 

a la lin des dires Trêves , en Pelht qui les leiitoont, | ccn , Sfera la jouruc engjfc. 


A fanz ces qui les ditz Anglois , par eux , tic par au- 
tres, y ayctit aucunement attempte ou cmpîric; 

Et, ovesque ce, les Villes, qui oum cfle cftablcz « 
enfordez pur les Fraunceys, qui ount tenu la Siège, & 
aulïï les lJaflidcs, cftaunz hors de lieu A orner de la 
muraille de Scint Sauveur, lerrount A demourront en 
Icflat qui elles fount, & les purra faire garder le Roy 
du France aufli comc bon ly fcmblcra- 

Item, qui le Lieu dcGoynak ferra mys , durant le 
dit temps, es mains de nortere Scint Picrc & de nous 
M cirages dclfiuditz , A auflî ferra rendu & bail lie, apres 
le dit temps. Je dit Lieu de Coynak a celuy, a qui il 
devra appartenir. , 

Item, de la partie de* Englois , ad eilec jpnc a 
requis tresaffc&uolcmeat qui, a fin qui les bufoigne» 
puilTcnt mieux & plus gracioufemenc dire purlicvjcz , 
le Capital Moniteur Rorier de Beanfort , & Monlieut 
Johan de la Rtbe.Cotx Neveu, fotent rctrieuz pur aler 
ou il Jour plerra, durant les ditz Tricves,&pur porcha- 
cer lour delivetance, auffi corne plus covcnablemcn: 
purrount, fous bones Seurtees; fi fu accorde A pro- 
mys . par les Traiteurs de la partie du France, de taire 
toute diligence, devers le Roy du France, fur la tau 
de la dite retreaunce, & de envoier desmaintenant pur 
en faroir û volante. 

Et retourneront les Traiteurs, fur le fart des dites 
Trêves, a Bruggcs, ou a Burbourgh, fi nos Seigneurs 
les Ducs ne clloicnt a Bruggcs, le Dymcnche jour de 
la Triuitc ptolchein venant. 

Ly apres s’cnlievent les modifications, declaracîons, 

& mutations, faites fur le Traitie des Trievcs dcïfus- 
diu , le xxvn. jour de Juyng, l’An mille, troys centz, 
foixairte A quinte, quant an fait de Brcaignc, A de 
Scint Sauveur, A eflargiireraciu des Bnlbnners, 

Fr imereme nt , qui, pur le paiement de deux 
ccntz Hommes d’Armes, qui le Duc de Brctaignc pur- 
ra laifficr pur la Garde de tes Fort ne (Tes, durant la dite 
Trieve, il levra, ou ferra lever A rcsceivoir, durantz 
yccllcs Trcves. genetalx d’un An, toux partis A touz 
ranceons qu’il avort le dit xxvu. jour de Juyng, ou 
quel les dites Trieve» ount eltec acordcz A jurrez. 

Item, ad ctlcc touche A advife , par nous Métrages 
dertirnditr , qui, pur caufc de cco qui les chofes tou- 
chent le Duc de Brctaignc, le dît Duc vigne au Trai- 
tie de la Faix a Brugges , ou en Engletcrrc au Roy , pur 
taunt qui plus prcftemciu en puct rccourre a lui , pur 
les buloigncs qui le purront toucher en dite Traitie. 

Item, quant au fait de Scint Sauveur , les Gentt 
du Roy d’Eneleterre ferrount dcliver, a la journe cm- 
prife,le dit Fort de Seint Sauveur a nous , Mcflàçes de 
notlrc Seint Fier detTuisdltz, ou a not CiomytTaircs A 
Dépotez, pur le tenir en noun de nolirc Scint Fiere, 

En paiant, a la dtt journée, par les Gcntz du Roy 
de France, an Gcnz du Roy d*Engletcrrc , qui ren- 
dront 00 fertount tendre le dit Fort, quaram milles 
Franks, 

Les quelles omit ctlec promys A accmdect , pur 
rendre y celle Fortcrcsce, outre xx. m : lles Ftanks,qui 
la part du Roy de France OU tu ji palet, ficomc ils 
dient, a caufc de la Fortaeicc du dit Seint Sauveurs, 
ï om. II. Part. I 


frm Sumt ëil.'ïômic Jnllin ptoiclKin .oum, * 

ne ce tendra de une Partie, ne d autre. . 

Et aulfi l’Article, contenu en dite Trame dt la 
Trieve, parle le XXft. jour de May, fcihntt mention 
de lcint Sauveur, ferra tenu A réputé P ur non parle & 
pur non efeript de tout, lanf ce qui au dit Article l cil 
ait recatt en aucune choie. . . . 

Item, quant a Traitie, parle le drt jour, fur le fait 
de la Paix, accorde cil qui les Rots envoicrount au dit 
Lieu de Brugges , le xv. jour de Septembre, prorcheus 
venant, «arfonnes notables, aiantt pleine poucr de eur , 
A pleinement inilruis de leurs «tentions , pur procé- 
der A aler avant, fur la Trame de 1a Paix, par le» 
voies contenuz en dite T raine , A par toutes autre» 
voies, juftes A rcfonnablcs, qui bon fcmblcra tant a 
nous . Mcfljgcs dcirusdiz , comc as 1 rait<urs,q i plaie- 
ra envoier aix Roys, dounr dclfus cil Wt mermon. 

Item le Capital Monhcur R*x ,er ür*j*i»rr , A 
Mw.fîmr le Xtie, fou Ncvoi , Icrrom rf 

lrca\ & jusqcs » Mojl, C>m booM 

cautions Je fotitMt, pur aler un rfuscun dm ou il 
lui plaicn & bon lui fembicra ; pourvoi ooJ.dnmnt la 
dit Quatre Mois, le dis Oapual ne MonlieUI K'f’tr de 
Beujart ne pourrount e 


,t entrer en Guteone. 


Les quelles Chipitra ou Anitles , osesque les de- 
ciaiacioits malaxions , & inodincaiions . tain fur 
vceuls, & les ebofes Jedcins contenues, fçlonc leur 
form ft teneur. Nous, en nom de dit Monlirc le Ro, 
ipour lui, aujourduy irons piffees, >oIuei,&ot- 
trota, promifci , A jurer folempneicinem , fur les 
Suinn Evaniiltcs de Dieu , en les nums des dues Mes- 
liages de notlre Scint Pierc , 

Et yccllcs volons A ottroions. confentons A accor- 
dons, jurions A promettons, en bonc foie, a tenir, 
A faire tenir A garder, 

Loior, approver, A confermer, par le dit Monfieur 
& Picre le Roy , entériner A acomplir, 

Saunz deccpt, fraude, malcngyn, ou cavillacion 
aucunes , loialmeot A véritablement , pur lut , m* 
Subciz, Amu, A Alliez, A Bienvculliantz delTusdin ,, 
fanz faite, venir, ou fouffret eltre fait, aucune chofe 
au contraire, a nolirc poair. 

En tcsinoign. de ce nous avons fart mettre noitre 
Seal a ccs Lettres, avesqes les Scaulx des dues Mes* 
fagts, qu’ilz y ont mys a noitre rcquelt. 

Don. a Bruggcs le a?, jour de Juvng deffiisdit, l’Ao 
de grâce Mil!, troiscent, foixante A quinze. 

Et prttrfloMt W Jrftms ifvi , „ , , 

Corne bien qui et Art<dct,c<nte*ut n nos frefeetz Lef 
fret ÿ Auriez , la dites Revrrentz Pierei VArctvttaut 
de Rave «net Eveifmt du Carpeieirai osent intitulez, 

U Adversaire de nofirt Jit Seigneur & Pitre le Roy , 
Charles Roy nu FRSv»NC*,crr mojlre AJter* 
faire de Coflille, Ht* R* ROY DU CasIII.LE, 
Non tjl ntftre ententia» approuver let dites Titres Jet 
dites Adverfêiret , f»e,nJicier , en aucune montre , a» 
Droit qui , tt efirt dit Seigneur Pure , Roy 
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* 3 7 ï» terne Jetfsu. cimmjfcel-.ilxn |<n j-batoiutiKii unb «ajraittt tmb acfiifc bun/unfr 1 Î7 î* 

' tnuuÿitt uub fiÇin bu* mt &*# unfr fr*)é« ©rçfil/bfld 

, 1 miner ttriduU nwnrae tenu <çm Jjate (tn ut fût $11 ftnMunc 
ui» 111 frcr jçaCeMifft ju ftmiatnpe / unb mu ginfraiat (!) tii ut 
] ridj Uitfa <é«i ter t^unr a» if ber <£te<^c «wfr fine iefren*- 
*— ^ — * r it 111 / unt ri bec 

n Zvbf/Bnfr mae rt Çaifv/Vat 

, iml> , . . . -pm- , . • ivt wo SYMiPCgm abtÿ'naf et Nmn pin tif Jj«rfd;<j(fr wtirtx/ 

rttrfÿfTîriiKt 1 unt flfbm ipfo Die Andmr Apoftou ^ (ï j,, uw j, f tfrfrnt beat ofret garonne; «go fcl 

U7{- vufrft jftfyferd Rvdolphi 11 . Con- tarr.tul* bet gitxfu unfci C*n/ nxt ber bmm if/ oiBwrt 
firmatioo < 5 rüutcrmu mtt Çrtliibniru tomber; i !*■ l u vaNtow/roifr trçnu me /«Ift btgrfe et» tu* nob <Kf*w 
,o,.„ ,->v, . * , «% . - ... . 1 wn <m ju frein «nfrmt /«Jfo to& afltwgen enwlulyii mine tun 

,9fccn Cm 19. Decetabr. 1607. roie auelj 1 <ïm j^rre rjn m M ;u tutb ut b« £afàû(f< p j>i» 

3 Çtffr &uifitf(Uf!cu SJJaicft. I'erdinanoi 11 . itâuire/ waim bat ton Uni’irit 'Julfrern «aï) «ifo i»uff un# iff 
Confirmation, «ben QBictt fcn ip. Ottobr, 1610. ! fmmnot jgam^bvfrenunfr^epicdMimr' *U<ii unjmi î»îm* 


»v, Çrb’Starurum wnt 1 Jus Primogeniturx Cf^ Jpodi' : W' <?» ^«rrt fia ml; 

®i W *** &»» ““ «f» UlrttlKn »&mm ■ 


OOMtttrtN 

i (Itf C« ©tuiwnfywffe 
ttnbcrg tsaftebm rc. in fub Lit. B. fub 

Apptnd. Dur. Europ. Comio. ip. pstg. 1 f. 


Cont. II. AbtheiL 

(Stofoa wn J^uwn p Jg- p î i . d‘ou l’ou x tiré ces 
Pièces.] 

Ç’eft-à-diiT, 


«bti tre n-tr hau \u jreùben «nfr tu pptxn/ frie ç^mfr ^1/ uc<f 
bw bttildili tuauiui!/ M « lîlxtd, - ' un}«n i^ûn tndfree/ fireret 
uni* ^cleiety i)l* « nofr ^fcbtpt tiiîm tCifarn Dcfre/ tstfr ferme 

L v K 1 r Trurfc h Ile irhs-Archiv Parc “SncC • îin ^ r Ô" K u * f 111 ,Pi1t * b* 1 »” U »’«» S^tdtPMOl Ôfr<» 
LUMO, IcurlLli, Rccte Arclllv.tMt.a(«. , )u M| tm mim/o»» r, Mm (.! jM i„ 

\ I. in 5upptcmcnt. ten j hais; ®rbôi b‘Ct/ ofctt tiaroiuw/ fo fnCNt ir Nmiaeh bidbén/ 
firerm unfr ÿloben eçitt nnfetut igci«/ txrba»afrer(?liépfux* 
«nin> elrr npuwmK me/am >«fe ett& NnS nofr r f / »me a£le0e« 
ferber mm taç fol ùuiuvr nridid? »wr njwe pi frein «ifrem ni* 
fc Mi foi/ tint» (iefre unfr rcSe «halfrta jwrfren. 35a ei? afrtr 
bit * tilrid* mW <*on libttf Ithtnèi (grbai miid'H/cfra ber »mfrmi 

mip iriine epwe/ duflF fren b« jjafcbitfft affe fluniK nW Wÿe* 
frt'rr/l.'ni fia; 1*4 fulfte uwn ftb«r bem l?lbe|lm (g.one b»Lfrtn / 
faxren unfr *|iIefreiiAJi»b fnpne inc / <il|ô fctet* alft hiW noô «wre/ 
u«b al|i) euttlidien / tmb m MÜhh «ff epsiv fterre tu SjiinMmjc 
mtb mtiff faune me/ in alla fra iniiflë dis twtÿl«çsesi |1«/ 
iilfb frirfe tilr b<tj nc*b tfi. îlndi reddi unfcï ton/ uirfa sja* 
iri-.ipfe irirb hlbÇnt iMd* ttufam :?pfre/ba fiai fuir ûtibem :ÿnt» 
Mri/ «?ic wl lie frrr b<«c eîw •jnwmie/ pt pdJid-en lïdrcx nuu 
dxn unb nvM IxiMiféu uwp fytinbot ©ulfrcn ©dr^ ^rancfmj 
ftstîtr ^erunft fin (de îiMf mit l£rfrc îtçl tn noiun imb bu< 
ntçfrc f.il ht rôi ber uub t’en beat CSrbe frer l^afd'eff» 

ci |ïti aefctwpbot/ unfr roeliler wn ©otaawfeit iibe5rt/5a|(Ô0f 


Statut Hmiiuùrt » établijfatt U Droit dt Primtge- 
t)iturc dam U Maifan dis Comtes df. Haka Méfait 
par Ulrich drHaHav U jottr dt r /tpè~ 
tr< Saint Attiré U7f. Avec U Confirmation, 
F.lu.uMim , ($ liluflration dudit Statut par 
i'Ewpaeut Rodolphe II. A Praÿu le tp. 
Dt; or.hr c 1607. Comme attili la Confirmation 
de T Empereur Ferdinand II. Donnée à 
V'itHut le zp. Üelchre 1610. 


O'iîjc îïabemntb/ b« ’îtnfrer/ wa OOKtf ®wabm / <*■ 
wMm iXmifda Xmnt !» «fiai inteit ^(ebra brU 
îîet &61 111 ©OUMThen/ tu .ijuiMarn/ ^Ifmen / 'iMImcmeit/ 
€twmni imb ©ditiwaenit, Sbm<t/ (fr^fterfros i 11 Cyikt* 
rtniv |U 'Surjnab/ ÜBrathmb/ |ti *è<qwiv -11 xùrub 

t(ti/;ii yFruiu/ 5a lilçnibufg/ tit ^Uurtaiîvr^/^ba'unfr îRit» 

bflf«(*cHefion t ;fiiTft ni ëdnvnben t ivo Brpi. 

îS'irm.-ftrfn fîeid,*#/ ni 3 Mnr«.m/ ys 'jttfrmu yîto 

brr^au(iai> :c, \5<fuïfld<f i» S>K>s»ia*i/ ju ïruol/ 
la 'pûirbe/ |u .'ïcfrurit tnifr ( 9 <t|ic. 5 anbs 0 tix|if 1.1 (f IJafi / 
y?:rr ùir îr.r .Vtu-?. Mvü ùü.-ut ■■ :u L'. r::i( ;u tnb 
tai.- 1 r kIiù' i:m: ,1: -;în- r 4 ■ ai* b rM'.il fiai? 

nBtnnaimialid'/ Mfr uirr b« ictftre Iwbe a\u 

frârkiûf / Ci du rmi Belgka , ©riaîn ut >>niiiu / Jffrebnie 
©rûffti ut ÎR«<T<iu/iml. ©Titpf 'P&iliïie liifreiPijnt tui>tnauy 
luntfrJajîhx / .1!^ vrr*tN.re 2^rinuvitctrtn tbrer un» 
iraîntHat Xinba f in ^UiRbirtirbi^a i^ei-eia fi&benwKu MiTm t 
ea1.11 Confiiroiticns unb 9 ^|WîHtnu? '^hrK(f / WH «wl.utfr 

Sabotrten bem «ttbent/ naftra JKlubKa yxtru gjet» 
fera inft 2)iiitetn/ lafrf«lyp« ©efrS^O»(i/ ^iiijrb W'i-tui 
Jwitfrert tfietot/ erl&aiîlnitem ibreai virfïcrwtKiî ü‘k>îs?urt|y 
ifyï ber ©raftn in îJ«kb ubfaùt (gct-xutuien <ji,jrrvii nw= 
tin/ axldxt ©ntff i*cu 3 lVtt j« ’SJortvti (janael' ÿfdncben 
feho/ unb «lfi> lantt : 

,^tr ;>:ubc?rb ber 'JCufra/ tw ©f>ncr ©Rnfren / mwHtrt 
s-jpfa/ tu dflfitJeitcR üRctra bd Sewfctf/ in0er= 
«iitiiKii / )u QiaiMm t <$c4rimb / SMlmacia t gronrten t 

<ë<[awiikii X»ni.(/ (Jrt-tyrfrNi }li OcperretÈb / 

ju SSnr^trHd/pi Q , r.rf-.iïib/5u i*iewt/5u .Kfitntbecn t ni i£r«ui/ 
jin Wtotbia« t su ^Çilneitberj 1 Ckr-iinb ‘î'îutVT-l.rufi* / &t> 
fur feter ®vr«|f pi îjwibfrweb/ su îreeî/ ut ’lMirb» iii 5 Ti**inr.q 
unb ;u 0w5 te. (iitib«©r«if m Çlfiip/ j'Jerr ituf ïxr 9 Biu< 
friKl’fii iPlorcf/ jn iVrtai.iu anî* m ig«Imb w. t betenuen hf= 
ftaflifh imt friefem ï^ricff/ unfr thm funb aifenmiamgliai/ Nifi 
Uks Mt ÿ>bî.i£t\\ , *me / «rrfer tmb Mé 'Xm+O Irefrer (Setrettar/ 
<pMhçs fetmï/ ©ritf pi fticiiru unb ftert pi gtifaOmfrcro/ 
iiufnr rX.itt* ; «»« Wjen bcMuimogenitur, imb <£rfl» 

«frurché (gaeti; n / in fret ©rapNiift SJjimu/ obiufiinb» 
liilvai'airf.ir.; béraebradîtrt/iwb barülf üit nWxbWfrCtt^l" 
toi « 4 jà»df<< 9 /ikubef m (irmu iiKtxnii .fta OMemoi. <tu<fr 
tard' uurerfditUiiix Mntnufltc Huafiml*/ tmb fenil fa rncbr 
3 E-r<i tarcl'tteg atifr beJt.'ifnjgee# Shtntum tn «tlistwwctbijsa 
^erm fterbriBtim Snifoi/ miefrtô wn Sert Sett Waatt/ 
we ^eouKfr giftwbeis ; 

3 f'ir Ukid IJerre su ^nimuirw/ fceftttnm/tiab ^kurpc fflfn 
««««en ©refin su l vB«nH«pm/ ban Qtsatx/ ilntr rlv - 
li.tr Çid jr.inix frefn?n t n tue; pfjintiel' nvt b«cfiuii>*itoS8rtff* 
trur iriw n» «Ce imùr erÿen 101b 01<uÿt9Uiuien/ fra4 sir tint 


Ittiye jtifk / bftf fu’a'frunbert ©tilbcn ©die* fnCc tuietfrer iiff 
baf «feuen frrr tre SNifrf^tfR bnlBl kfiÇc t ûlfif ttie «1.* frei 
ndô «tjktoee/ «net) iwld'er cm sq>illid ;Çt*ï(k irurbe/ ober ba» 
lïm ©uiben ©clnî -pivi^inlid' ©uifre e^mme/ bei poajtsu 
bat tSutbc 0<1M f.îfien pi» kb«« îrprben (Sn/ba îMinn em'sjer* 
rc i(l ;u ÎJ'iitnmue / utib bien fol umimr eiriduk wn eyme ;a 
bon rtilbern olfo jrfwlw: trerben/ nlfj bkte olâ ctj n?b «cfibnet. 
•Sud» MCI fret OMC bit/ frein ofra bru frne pw^mibeH 0uf ben 
0elbd «enud’t mata/ fiuerai/ «lobai unfr n»l tcbefiffém/ 
tÿpfc tHJC^nmiitt '?miaîd tmb 0tu;itlc fifre unb f-fr ju twi» 
titi uub we M tneto su «inbe un ï«me 3üt'1î / «Ifo bwcfe 
,tl# M nob 4cfdMKC / mte «lit ©ewtbe unfr 
ed aiufr vtM*/ frin in: Ulncb jjecre sa ^«Ruan'f uoegemmt 
ofrff tver frit Sjenfdwfft ju ^Jmwjâw nitcb un(énn JJofre inné» 
Kit f ■ Douter Jjeae pM forçant / ejne ofrtï me / «tlÊbf he frtX 
ni frt< “Jtvrnu beraben/ bpe fri ht iifnid-ten mit Jtnpben ©iifre 
efrec mit ■)>f(Uifr--0u&e/ «lb fcre «Jafifruffe b.tm wiium unr 
(VrK-ihril ni neutai/ tmb fcui( 1f.1l «wfr rnrnwr at-ielufr «îfp ge, 
b.tlteit imben 1 «ne aüofr ©tturbf. ®cp ju Orf taifre imb m ciu 
me etti-itn flebigen 'îkftffçt / f» b«n ’uit Ulncfr fltm su 
ÿinaiimc mw^winw tïw porfetum ©If: «fie brfitWTgefelTrbin 
^-uixfc unb ICniifiTei rau ^uttii îrtuert «n (£vb (lutt «elofret 
iirr kiip tmb «lie tmfa ifrfriri unb •ÿî.wMiyutmtn (lefre tmb K|fe 
;u Kdmi mnma eraieHclx/ intfr h«n fres Umtr beçfra fjnfiegek 
ju ©augitpflft vît itnv tmb itifc usfcr (Ertoi unfr £f}aa>fowinm 
&on hcn^fuin/ unfr Mut fr.irju gefrefrfreii frne iîvfrau ivfai frûfce 
sjfrr 'u*Mnnc wn Stlfcaferwîa (£«miKiuj^it pet 9Ctfbmaf<^>w/ 
v’èïc ©itiiTï'fr ven K-usslymi kn (Jlfrefim/ S^err^tvbendnva 
rXiifrMetewn ;Xitfae llnfrr litin ©mmpeti/ fr,i? ii; ibr ^agdtt* 
«dt burri> imf.7 ‘JVfrfre iriden/ju merem 0tyu«îtû?:t/ci> unt* kii= 
«n bnfcii SSmff houe gduuiÿm/ anfr ivnr ,>h*:«tî wnSSd* 
berfdvim / ©titfneb wu tetfrjfrfMin tmb ‘^freberiifr ron Su» 
frmcfeim/fric t-or «tmuint/fcefemicii/ N;ij mr lina fjnjed friecft 
•ïU'Ofrt willen ItirftciJ «nth«tn JJora aitfr tetfrr «neM«tn fÇrrtir» 
sven frrr Porfatam/ lnj *ore jtigeb «n frçfcn iBirf frun «efuri» 
«en. DmuÙd Antu» Dominf NMîcSmo Dccentrfiir.o Irpjuj- 
gefino ijumto ipfo die Andrée ApoftrJt. 

(L.S.) (L-S.) (L.S.) L.S.) (L.S.) 

Unb imd Nirmif arfeorfuin# uitfleniffa» imb gclxiten/iwlfref* 
ax«cn t;* cMilmi.i’î sitKrfx» ftbrae unfr fHned fr.nuaMp tu<^ 
mênbertflbri^ot ®ffubad/ tes 2Wil«*Pl«aa ttnferg irnfr W 
Sade Itebui ©e»c*wa 'XSl*red»teri t Qravat tu S^uiuu tmb 
Sv«rrt su 5JWIa$rtt6<rg 'Jbniuinfreni / 0ir;tt^mb ^mragnt 
ereugt/ aud; fragldcfreu iw luntfti« von anfrtebüibmbm pucm 
cnrùff lïxrfreit uiàd’tc / mit iiaufcetcn j:i Qîrrjujtuitj befjhl/inib 
ïrKitrin^ friefcr tibraleai lêblirotn K-ertrin^nue/ 

mdrt .illan <iag*r«i«» Sututvm , nie Mÿératbec Sti'mifdxr 
tflpfa / S» curfirroirm imb su bejlùetgea t fbnfrrm .tud* frie 
b.iifflfren/ wn UnterKiftiat« uu> slimenutitm fret SÏ}fl%frok* 
ntn/ tinwrlfiMe OttHai, .ili> Pera Mijnnt ofrne fra^ oor»o(î / 
*ud> jpal frev rtigeti lûupen unb 3mm frai ^«^founnen tint 
■ getri|»i 
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DU DKOIT DES GtSS, t <>9 

»MVrt »«*»• %qni t,mnl SWal tratKMÿiuw AwtO 

n " sa Mpb«iiCTt«TOf^»s»S't<J ..-■. t'.-'r iitu i pnL»' Wu-.ai ; : ■ lout.n; tMSMi <*f Smjmi WattiJW 

tcru / iwt> tu rtf lirot / taf twan tac*. bu tftlaR beôïDeçci 1 wtfem i 'lutf'Mcum / t£tbt«iilxifrn / 

1 ni( 11 .it «tooaftm ctwànotmusH trfrfri t sff WA« 5*/ 1 jSf flW ternira 

Nirai ta ©wffdft|fl%r*iV«nwntK «M «#&« 1 ** mttàx* 

fcMe dh$*m. baa ban l’nnsoseino , tw^Wa^Ôàwfc» 1 ôta ^jcfrfcta %nJ}/ craifti® un* ftÿ$4 »« tafafcreff 
ta tu* axnRMrn anb Qkkÿoÿm ta ÔuffltUfft Ça'v.u uift w&a / û4 frta ctfriA-u ttiafmuM$aMU «n«b* 
Wiwarti/tdrtéiwW t4 NiTüWb œt ltoerewt «dstwltt i «"b 1 tenitao .ttc^u / tmb untct feùfc Wtufec syhcnra fata* 
bu rtMflfMft mit a tic* «fauwt cta fottôefctf «W> l OmfoRmka uni s&frUTjaa*/ ralt «a no* ta*»»/ *** 
fol* u 1 mil 1: jwt e»:ei»a«tt wtfcc. 1 bon ï* Wkï Kfhgift fcu*ÿ*m ; timfcn / ftiraea ; vmt hd» 

•éyiftn Kiwn wc «n«f<Vow frtfc ftxn tx4 ®t«ff<pW6fé \ tafrc tas^gWfcca fwm ; i^wvi^a» unb ÿ«Mp 
t^w-y-T * f u Lf jffBfhiifo Btole /Amb boagmi uo& Atca» 1 ljienwtbo mwjvni/ no* ta6 «dm» autan sa Ôîtra ÿm 1tf 
iiu-./ 'f 1 ' ^itn'-.i ta «int^es iftafftifrfi/ m* tac jmifrcr.im 1 te*/ m îemt nié hA> ettc» Wtat fa.* JB* W 
gp/mht «ur^iwnntn làb tvitcrtfrna cffolt» / tmb baruu* \ îWdW Woet umu* mtfesîmff r a* tara ta S:e« m cb* 
in:: aman îXnth unb rctha gÿflto/ ôMff-îktawJ «fcrattffl 1 tafr.ffewt rceteî urferS 

t*i.iiura='X('to «nb Majont , m alla btfihi «Çfamftfa/ Cl«- 1 Sarfa 'Xubclïijti! brt 'Xîitun :t Confam« wiw»wt^ ’x» 
fufn . Anici-ii , \nMttEiwnu î?«îKlff(m®ni3 1 gftflW/ Va rtWIfiÎK»/ ta ta uta r to c|t « ftj yWWQ t;'<tJ 

(anCffT btr Cbtifel»» «Ëmentuicm bfr idM#»enitn/ tv: 1 \vitn tbi;^ UWS tafitm. umrt tint M es.nd* ^icKJi up» 


t pieaU«dMM potsftab flc cens Soentit ^nàïïrt Ntai/ 1 ben anban bulhn ïtwl dsr,>am« ifttaRn wn 5>anaii » «ta* 

b [Mit / fftàutcm un» tcllaon) nid t«ÿo»tar ÿ«Rtr*o \ ruMmjti) pt 'aybfà wl^Em fa:« k-llt. «jtfatfc tat^ 

X«rfnf/ dnte-jh* ntn'iatt / ctrotanin/ W^dH^t/^ttnb j ^ticyfu Uf'KJfU unt wt , cnK’<ij.r4:di( l tt , -l 


ns: obfKtjt / «rtàtftem unb crttam) 

itel'llicb tatftcitt / copftnmn / «qunqif «me üi a | sqikbb BqugH» mu wr^;, 

_ nfm n'iintfrt vnb fttlart; ntifinttR / coofijinttcr/ 1 yvt<a m nafcm &üA t 3bt&l k# ptua mb wwçw wt 

brtàtHd/ tAmtml CTb crtVwen bit(<< dBtf «un» Kmmtfifect I Na Stauft* Oâ'iam. n«»d»<J^p^t uEfrtitwxn ïjçtai o» 
sWffMKT «l.ubt/ tàfamt ia Krafft M &n$H xcai ©ccügja.idMta ^vtatr^ fe*^i^n»tat rtnpvu^ra/ 

wn TW :Xnfa uab üRffliadt «wÿn 6»irao «i confit ait ta/ tu \ Uafcm gîndK btf îÇc«ufu’ci im «a Aon/ b» îjuaiaiffox.i rut 


ttliotan îittb un crtlirai ^iboi, 

Unb uuTNtai/ fftyit uub n'taa/ïifi nuit tatfub» fcWy^ 5t= 
«fcfrkbaW sUtut, in lÆcit ^Bffrtat/ 'Einufmi^ CUufuîn, 
AitkTin , jihiiUïip.^i'Utttuii'Vunc ^^Tnfftmgni/ jtte ttjb« 
IW/Wfbg Hrtî màtSMid jht/ ntl tm> wu'.-rl«m.tiici! $f- 
l^ltcn nrtb wBjbjto iwtibc /fi* iui* NiTl» tille Ciff-ninb iffd*» 
ffebchTiif erafan)(WSji«« fr«ot/ ÿlcfla^tn gtyiuffm Wlat 
tfltfttnéjni/ pmi «BamÀiimah* umyThmbert / bei) mi tetft 
ben Çtrl. iXai unb fonfl ni-Vritt-ali* «n fenten S&djtfn nn» 
(«i'fit li* ttnb nm-crarf-f rtt*. Unb jjthitan buranf «Hat iwb w» 
beu / hit ' .Ç’j r fl : ti / trarjbn / ««flniub ÎStSUubtn/ ïnatAten/ 
V*tT.i/ra/ ijratai/ jjenta / iXiitan; JtottHat/ WiArSttat* 
fîssifeti/ Stùbnnbtn/ ÿfffjntt/tiïcrn^eCT/'ilintit’ 

fcaten/ tanb^Mîmi / SSâ nftmi SSiirâctn / ©annnben/ anb ] 
fbn(l niitii aabmt/ Uitfcm uttb tri’ «n* unftt « Sc» '■ 

ni.-md' ablict'tii iÇùr^awisr-nb unb fcaib untmÿdMen tnt> I 
ivêufii/ itifiHÂerlxtt i\b«t î>« <dr«tffifcdjft îj*twn 1D»jo»d»ib» 1 
tmt fÿ wç«> chef hiufft-.j. >utd ban ^AjWjai tèTnuim S>mn;t | 
hctloinnitn/ femi^afe «nbern tkVn4<tmn/ -anr^iivuuim/ 
artb ©Mtnfen/ ®t»tat/ »i5«t) wi*<u / LtmrrtljaTKrt / 
nwfi 2B*bcn/ tôtdnM ofccr fdjn/ «nfüt* un» 

t*tfi$h*/ inu îwftui S^itff/ usifr roeflat/ tait fk iifft^ûrlnt 
©ir.îffrn tvn S^innu/ an taÿn tfbtcfirKbaifn S-stut , mb un» 
ftra itafii îjictiiixT iTthaltoi confi:m«ioa, SBtfMrinun*/ HÎ't- 
InuKriurq unb crriàjuit^ int hntem no* irtm; foitbtm çic 
iwklbfo'ntfttflli* ftaim/ ^fcfuuctai/ 4cmffr.it imb ^.lajlid' 
biU»« Mobtrt iiî’frn / iMtiutcb-.n «vit t^ui/ Ji«b Nd Kuwnb? 
«aboli su thint iîfi?.iTscn/ in fan îUfik no* vl 5 ^/ ol» l«b 
«intmifbtttfhî/ «ii|<t (imaf Uiwnab uitb fe(M(f/ unb ta^ii 
aa i'ôn/ nattlidi (<*,519. «•»(* Toc»^ ©ol*,* wvotncibiii/ 
tu- fis tt^cr/ fo offt a «tfveiUili* frfwifbo chut </ ttiid Kilb m 
Ilrtffc «nb b« :Xn*a Ç jinmcr / une Na nnhni tatkn îtuil 
ntldcbu*t<ît ©Tufrni / bon» tfrfcn/ ntmncNa^lt* ju b^rthkn 
verj.mn fim fja. 'Jht Urfunb but ^sitffd bffrylr mtr mu 
ferrn tftoffrfid-ci» dn^nifmbfn 3nfr.itl/ Kr <kLhiî tfî aof im> 
fenil SMU^tid-oi ^fi U'V m ff'rfij/ bai ucumdjmbcn Zi$ bas 
spïMUtd ùc-ccraixii im* Èbnffi unfera Iwbtn J?frm tEUt^tM 
IniatucJfTtf ®*urih/ uab ut itombcu/ Un* 

f-r.-r îtaric M -X-nnifd'cn nn N'd Çuwg.infrfvn un ) 6 . 
unb tco nu* un tcap unb brafflîjiîtit 


teiSGtMirtb Nû îi>cfrnv.iA\ii ut trtabtm >b«- 


Rüdoipu. 


A4 Mditdamm 5 j ira C-rfareJ 
A lajejlatil prsprietnt 
i. mb tètrtil'lfnt'CTff. 

G. H fe ft T e t- 


Itib und tswrtur obHfuufbtf tfrinrtibrf ©rufrit voit SJurua 
bftuûrhRlf* ituctfriifff.’i rmb 4<b«m/ Nt^inir/ »îio içt «aif- 
roibfr :\‘cunifa a .«c.nffrr / M'flbai foldfti 0?rûfF finiN^u* 
cor.fijrmrcti tt'ib j'f|i,iif.Kit iroOcn / uniivtffcu rtîji^fî J)«vonLvn- 


fartb t mftr •ttlitbttr f?crr iïcûfr uab SJuiiT /.SonfiriWaafiiaiî/ 
(fjirtlhlltlivfrr / .ilada ;K‘hJ: .ïctl’-.i-l I‘i5ttf. 

fribm iLnr an^efdVti/ |cld> *r Nr 0roffn çrfnilid.'C / unb 
wnimb imr ir v .'ûvbcid‘«jn .Çaifb/ nritot tVut^/ uub ïf*rtt 
SByîcu/ bofrlboi i ’ >' sins ' ! : • i c a . @ru^ii ;u Connu/ ai*» 
Iirnu-rmi S^tnff ijiiilbuilid' itnuiert/ confirmln uub NffirtijC. 
^riimroi/ cimftim rm unb bffliJtigfn frltfim ou* fttasnf u>w* 
frnMidi ut Mrrtfft Mp J^ncfft?.* i\;p ifir ibr von -StfivS unb 
SSiSKfdr nvifciî baron •■ airnirc/i «nb brfrtftgm Gi/m intb 
incsfcn. lins inrpimi / fofcri unb luolfcn / Nip tw^ni^mtr 
Ç 3 / eff in aScn failli 1)' ran 'punfftm/ Aniaiin , tBlcpuar»^ 
’Urtb '3V<îr.*iiti;t;j tî/.| l jnff frâffhÿ unb mâ*:^ |WI/ frf/ 
Defr/ iiuivrtnfrt'lut ...l\tfrm unb ivtffWft iwrbfJi.- uub bi \- 
ittrf'tr (Sr.i'tn tvn i^rmtu . ber fcf*cn .'irfpJjctffii 
bat. fj* boni ÿfbnttid'fli Ktti> dorteflen fWit uttb atôjif/ vt>« al- 
ftrmffmriolHP imvoÿmbot. tinb aeotrtot barnt» <Uïm unb trbni 
ffri;-J-urf«n/ ju'rfrn/ 0o}ÜK^n unb SÜdtlidvn/ ’PrilUt» 


FEROIM AMt». 

Ut. SL. f, U lm. 

Ad Mé*.tuum $ 4 er* C 4 - fart* 

Ma'fjiatu profrium 

J. R. PUCHER.. 

LXXXU. 

fitdte 2i5ençcti? ben ^ihctm 3tcfkhttmigJ tj -Dec, 

îlUrccHcn tu Oefltmuij an $obtfrff<ttt bdclxbcm 
bit»: n\mn iHctnl i^âtug nwtcj <Sr altc icMnl 

fo ux bem <Hûnii. :)îtttl3 bniçft / ^inne 

bîrtcviKni auct) ailt Ptivilcencn confirmîccn tvoilf. 

©cb«ii iu lîgcr an tï» Çîcfr ^bn^i'îagf t J75. 

[ Pièce lircc des Archives l'ttyct Mlcs du peut 
Trcfor de U Régence Ce Chaiobre i Vienne } 

C’cd-i-dirc, 

Lettres {T Ajfùrjuct dénuées par Wesceslas 
Rei de Bohme à Albert L>uc d’ Autriche , 

(3 qui doivent ht tenir lieu de Strmnt \ portant 
que i s’il vient à être couronné A’« des Romains , 
il lui donnera r Invefliture de toutes les lents 
(f Pai< qu’il tient de l’Empire , & ht confir- 
mera tous fies Privilèges, A Egra te jour dt 
A W t$7f- 

Ott3 r von ®eni ©îubra ^tanj ;u aîchctas / 

•**- *9îor.iMroiK ju ®rfliitv«]iür^ imb ïJfrÇc^ m tÿ-lflkrt : 

; SWfmtHTi rutb rmi ftittf oifctiit* tint btfoit ©n n<t «Ocn bm/ 

; bic nn fehn ober bortu kjeu b, tfî tvic jdobt NtUn mit ffNtta 
ftntvti isit Æt«b<o»jlnf. «nb virkifrn .u«i> îvtfrnt* 

lid'ot nui cr.inf btÇ aktffü/ ttvtiiif Nti jf|*tt/ bitfi wtr jn bon 
iXèmifdtn ifinu^c ^{retta imtK:i Ntff tvtr benne «île a>a ÏKô» 
imfdvr x 11:11 J / toi frodNlttxni ^wrfra KeriJcSnt 'JHbfcdvta: ;u 
Ofrrrei*/ }tt crf«Tf / çu X'Tiiwcn t infr atXrapn/ «rorai 
«1 .Cvre!/ te lltit 1 fnnta ifrNtt «îUc bie inntc/ S)tt:fdt<fic / 
Qhfrit unb CA.-fl. fr 1<«« u!«b0ûf<r/ Ne vfte tvn batt .<?«• 
AôniifcNn *\<i*c ut Ahctt bt**'nf/ «nb W^ent/ leinai/ 
unb «lire Me 2S«l'lf,/iî»f*cU/3B«t</^rf/ unb çœ< jravt*cn/ 
uub au* Me ©rierc unb jj«uafc|iai/ b« i^k twruKr htMrtf/ 
von ÀV.t-.ifdvn AetffîTJt uub Jîmi»ife«ftcgrt<n w* ivmenx» fitL 
(eu unb rroflen / mit mifim befimbarn ©rteven iwb Çitnefffîm 
«tue tifiiè ivr«i{frn / Q&lxmbc t urtb ofX<\U, '^tr urfuub 
bi/i SSrieffô vawlf/ iiuî imfer Afimylnfrn aUnjifr.ir 3 n fr'^ f 
ber «jfben i|l «1 dfrfr stod' (i'niîo ÿerurt/ Meitjen wmbm '\-;<t 
tartu* m Mm funf unb @tbeney/len3‘ IK f <nt beo ijciliÿa 
t£ri^»?rt5f. ttnfew ^tmytxicfr :n bon juiclffîm 3are». 


LXXXIII. 

Bulle de V Empereur Charles IV. pour U 1i7 & 
Droit (A h* Succtÿîon des EUihurs dt Sa xk. l0 j uin 
O 3 Dt* v - 
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no CORPS D I P L O M A T I Q.U E 

rt Donnée à Francfort , U 10. de Juin. 1376. \ cidere dobiorum, de certa nortra fcteotïa, & pletriradi- Anî<0 

„ I fini n tsv ‘l Yini I nii» j- 7 i 1 1 ne poteftatis Cc&rcs, in bit feriptis pronunciamus, de- 

L 1 » • ' P b‘ 37 ’J ccrnimus, ltatuimus , deelaramus, fit etiam hoc Impe* 137^* 

...... . riali perpetub valituro fancimus , quôdjus , vox, 

it In S»*uut fnnax ls individu* Trimutu féliciter, dijçnltM , fit potertas cligendi Kdmnotam Regem En 
E - Amen. Impcratorem promovendum , eidem Wenccilao, mo- 

C Axoti’S Quartus divina favente démenti* R a* derno Daci Saxonix, tanquam Impcrii Sacri Archi- 
imnorura Impcrator, fcmpcr Auguflus fit tWihc* nurefchallo, ac Principi Elcélori, Hxrcdibus , fit Suc- 
mii Rex, ad perpétuant rci tnemoriam. Quamvis fubli- cefloribos fuis legitimis, Laids duntaxat, ab co des- 
mitas Cxlarcc üignltoti*,in quarn Conditor Orbil Nos cendcntibns, quotas calas hujusmodi cleâionis emer- 
fux pictatfs démenti! féliciter callocavit, J agiter men- ferie, in perpétuant de beat compcterc, ficut fie rite fibi 
tan nortram foüicitcr, ut cota vcrvigili, & laborum tanquam Duci Saxonix. ac Imperii Archimarcfchallo { 
fludiîs accuratis , nollroruni fit lmpciii lacri tidclimn compctit maniicüi, ac ipfc velut Saxonne Dux, Sacri 
amputemus incommoda, eisque delideratx Pacis amœ- Romani Impcrii Archlmarcfchallus, vcius fit legitimu* 
nitatrm falubritcr procimrmus: ferventiori tamen affee* Prfncep* Ekdor.Ac port obitum cjus, Hxredes oc Suc- . 
tu cor nortrum acccnditur pcncs ea. quæ facri dccus | cclforcs fui lcgititni, modo fit forma fubmiffis, Duca- 
Impc.'ii, fit Illullres iplius Principes Elcétore», quadam tum, Principatum fit Comitatum Palatinum Sixonix, 
fingulaiîtatc concernant ; eus prxcipuè, quos goncris ac Archimarefchaltiam Imperii lâcri, cutn omnibus fit 
N obi liras , multiplicia viriutum imignia, fit prxclara üngulis corura Terris, Dominiis, proprietatibus , fr )fi) (aL T»-, 
bdei devotio, laudabilius recommençant. Vafallagii*, Libertatibus , Honoribus , fit pcrtiuentiis , h 11 * " »-. 

i. Sanc «eut alias à Prindpibus, Comitibus, Baro- in quibuscunque rébus confinant, fit quiboscunque fpe- 
nibus,NobUibos, Proccrtbus, ac mutiis aliis nolîris fie cialibus polie ru vocabulis delignari , neenon jus, vo- 
Impcrïi facri tidelibus, intormaxioncm cenillimam, ac ! rem, dîgnitarcm, fit potcflatcm cligendi Romanorum 
lucc teüimonia ci.iriora acccpit Cxfarca Ccüitudo,qua- J Regem, in I mperatorem promovendum, fine Lmpedi- 
lîter felicis memorix. Illuftris Albertus, quondam Sa- ; mento quolibet dcbcat obtincrc. 
xonix Dux, avus Jllurtris Wcnccllai, modérai Ducis I 4 Et ne inter Hrredes fit Succeflore* ipffus, e© de- 
Saxonix, Sacri Romani Impcrii Ârchitnarefchalli, funâo, fuper jure hujusmodi, fururis temporibus du- 
Principts Elcdoiis , neenon Luuxburgcnfis Ducis , | bitationum , quxilionum , leu I ilium quxvis materit 
avunculi notlri charillîmi. velut Archimarclchallus dus- oriatur, dcccrnimus, llatuimus , fie prxfcnti Imperiaü 
dem Impcrü, 3r vous rrinceps Eledor, volunutc, , fancimusEdido,in perpetuum valituro.quôd poil didi 
confeofu. fit voris aliorutn fuorum Coctedorum Prin- Wcnccllai Saxonix modérai, fit Lurtxburgcnnum Du- 
cipum unanimiter acccdcntibus , chrx memorix 1ère- ci* obttum, priipogvnitus cjus Filius; fit pofl prfmoge- 
xiilïïniosquondam Rudolphum.Adolptium, fit Albert um , niti obitum, ejusdein primogcnïti fenior Filius ex or- 
eiusdem Rudolphi Füiom, Ducem Auftrîx, Komanos ! dîne geniturx , fie lie odneeps à feniore FHio descend 
Reges, Pixdcccllorcs noflros, quadam confcqucntia or- dentes, ex Ofdine gcnrturx lempet fenior : Si vero pri- 
dinata, rite fit rationabiliter, juxta debitam Sacri Ko- mogenitus Duds Vvcnccflai prxtati decellent, mascu- 
mani Impcrii obfcrvantiam , in Komanos Reges clegit, J liai fexui, Laicis duntaxat, legitimis Hxfcdibus non 
ad imperatotiam Cctfirudïucm promovendos j fit port ! reliâîs, ex tune fccundogcnitus Filius WencefUI Du- 
obitum iplius Albert!, Romanorum Régis , dum ali- I cis prxdidi, fit polt obitum eius, fccundogeniti Filius 
quandiu nonnullis ctroribus Sacrum Imperium fludua- fenior , Laicus ; fit li fecundogeninis line Hxrcdibo* 
ref, rccoknd* memorix Rudolphus, quondam Saxo- legitimis , masculin i feins, Laicis, deceflcrir, tertio- 
nlx Dux,diâiDucisAlbcrti Filius, fit modérai Wenccslai, | genitu* diâi Wcnccllai, fit fenior cjus Filius Laicus, 

Saionix fit Lunxburgcnüs Ducis, Parer, cclcbris rccor- i poil morrem iplius; fir ddneeps per talcm modum, di- 
dationisScrenitfiraumPrincipemHenricum. avum nos- i rcââ linei geniturx dcscendentcs ab co, Laici dunta- 
trum diledium, cura fuis Cocîcfitoribus, in Romanoruni xat.jus, voeem, d-gnitatem , fit potertatem cligendi 
Regem dignoscitur ctcgilfc: quietiam avus noller port ! Romanorum Regem, promovendum in Irnpcratorcm, 
clcdionem, candcm adeptus fuit féliciter Cxlarcam i fie Otfictum Marcfchalli*,cum omnibus fit lingulîs fui» 
Digtiitatcm. Cotnque manifefHflimum exirtnt, fie Ion- I Dominiis, Honoribus, Juribus, Pris^ilcgiis, Dignitati- 


LGoldast, Ton), i. pag. 371.] 


Wcnccllai, Ducis Saxonix fie Lunxburgcnlis, Parer, f- Si verft prxfatum Wcncdlaum, modenium Saxt>- 
felicibus itoftris temporibus, eu m exteris luis Coelcâo- I ni®, fie Lunxburgenlium Ducem, line legitimis, mat- 
ribus Sacri Impcrii nos în Romanorum Regem elegit f Cnlini fexus Hæredibus, Laicis, de lumbis cjus drrcâa 
folcnnitcr ; prout ctiant port candcm Llcdioncm , auipi- linea geniturx desccndcntibus. mori conthigeret,cx tune 
ce Dco, in Romanorum Imperatorem fumas promoti, Principati». fit Coniitatus Palatinus Saxonix, née non 
ac féliciter coronaxi; quemaomodam hxc omnia fit fin- Archimarcfchallia Sacri Impcrii. ac jus, rox ,dignitas, 
gala, Principum , fit fide d ignorera multorum funt fie potertas cligendi Romanorum Kegan, in Impcratorem 
teftimoniis bdcjibus approbatâ. Ejuvdem Wcnccllai, I promovendum, ad Illurtrcm Albcrtum,FiliumUttonis, 
modérai Saxoï.ix Ducis, Sacri Impcrii Archimarcfchal- ■ quondam Ducis Saxonix, Ducem Saxonix fie Luaxbur- 
li , fit Principts Elcdoris , neenon Lunxburgenlium genlïum modernum, Patruum dicli Wcnccllai, Ducis 
Duels, tam claro, tarnque manlfello, fit notorio jure Saxonixfic Lunxburgenlium, fit ad legitimos cjus Hxre- 
confidérato; înfpcâo ninilominus fit diligentius penfa- des, maiculini fcius,Laicos duntaxat ; ira vidclica.quèd 
to , qualitcr idem Wcncdlaus modernus , tanquam port ejusdem Albert i obitum, priinogenitos cjus Filius, 
Dux Saxonix, Sactî Impcrii ArchimarefchalIus,àPrin- fit port primogcnïti cjus obitum, ejusdem primogenitî fe- 
ccps Elcfilor , cum aises Prindpibns fit Coelefitoribus nior Filius.exordine geniturx, fit lic ddneeps i feniore Fi- 
fuîs, fie îpfi cum co Serenifiîmum Principctn, Domr- lio dcsccndcntcs , ex ordinc geniturx, femper fenior: Si 
nom Wcncdlaum, Regem Bohemîx Primogenirum vero priniogcnitus Ducis Alberti prxfati dccclfcrit, tnax- 
noftrom charifllmum, in Romanorum Regem unani- culini fcxu», Laicis duntaxat, Hxrcdibus non reliâis,ex- 
tniter fie concorditer, in Eccldla collcgiata Sandi Bar- tune fccundogcnitus Filius Alberti Ducis prxdiâi,fie port 
tholomti Francenford. Moguntinen. Diœcefcos, nul- obitum cjus, fccundogeniti Filius fenior, Laicus : Et 
lo peflitus réclamante, Spintus San&i gratia invocata, (i fccundogcnitus fine Hxrcdibus legitimis, masculini 
hodic cicgcrunt. fexus, Laicis, dtCtflok, tertiogenitus diâi Alberti, fie 

Quoique prxfati, Albertas avus, fie Rudolphus fenior ejus Filius Laicus, port mortnn iplius, fie dein- 
Pater, diâi Wcncdlai, quondam Saxonix Duces, diu- ceps per talcm modum ditcâa Imca geniturx, descen- 
turna temporum prxfcriprionc inconcuUa Habucrunt ,fit dentes ab co, Laici duntaxat, jus, voeem, dignita- 
portêucrunt légitime, prout etiam ipfc Wcncdlaus in tan, fit potertatem cligendi Romanorum Regem, pro- 
pnTentiarum ad inllar illorum, ex fuccefllone paterna movendum in Impcratorem, A Offidam Archimarcscha- 
fit hxrcditaria , drgnoscicur jurto titulo polfiderc jus, Ilix, cum omnibus fitiingulr* fuis Dominiis, Honoribus, 
voeem, dignitatem, fie potertatem cligendi Rom. Rc- Jurîbu*, PriviIegiis,Dignitatibus,fit pertinentiis , perpe- 
cem in Impaatotcm promovendum, lâno tam Fcc le- tais temporibus obtinebatit per Succeflioncm hxredita- 
fiarticorum, quam Seculariam Principum Sanâi Impe- rîam & paternalem , ur prxtrrictitur, ex ordinc geniturx. 
rii Eleâorum (a) confcnfu , fie conlîlio acccdente, 6. Quibns omnibus non extantibus, ad proximioretn 
non impr Ovide, neque per errorem , fed anîino detrbe- IIxredcin,fecundum liacam paternalem, duntaxat Lai- 
rato, a[iorum etiam plurimorum Eccldïilticorum , fie cum, feniorem Ducem Saxonix, pro temporc, accjus 
Sccularium Principum , liironum , Nobilium, fie Pro- Hxredes fecundum modum fupenus cxprelfatum , in 
ccrum nortrorum, fit Impcrii Sacri fidclium , maturo perpetuum Icgitimè devolventur. 
commonicato conlîlio, cupientes , autore (i ) Domi- 7. Et talls fucccrtio fit devolutio, ne in hft commit- 
no, futur is obviatc pcticulls, fie rruteriam omnium üic- untur cirores, fututis temporibus, débet, ut prxptit- 

utur , 



DU DROIT DES G E K S. 


AKSO l : ‘ ut i «■ oniniTjo* fit fmgutiv prtfcnptU, Guc innova- \ 
tiooc, perpctuù oblcrvari inviolabilités ttVucr videll- i 
I 376. cet, quoi l't aliqutm ex cis, modo prxtrâlTo, abhac U! 
lucc rntgrarc conttDgeret, qui nmculuti feu» nxrcdcs 1 n 
legittutos, Laicos , polt le rtlinquerfl, débite paivco- 1 
te» dcfcâut» «mis , cxniOC lento* Huer, Nepos, vu 1 
( ,J 4 , Conûagutaeos ptoximlox ,in Unca g«niwrx,ti (■*>!■'«' '| 


rRupetras Saûot , Cornet 
\ tinus Rheni, bæti Imçcili Ai- \ 


yPtincipit E- A ^76» 


;oiiûiig<iiiuu» ptoximkw,in Unca genuut 2 , a (a^bta- * fjoannet Archwp-.tcopüi \ rxgenf», Apoftou- 

cr non cuitcrit, cjusdem dcûuicn , Laicut duntatat, , V cive* a* v ex Scd« Lcgaiai. 
licii pupitH-fic juveuis, ad quem ptcfcnpU AcvoWcn- > 'cales [Theodoto» Mttenfis , fit Et-u«Wi*BI 
w,de jute Tutnr elle tkbc«,& Gurauu ,tim diu,do- I V. chaxdus Wotmaiicnlis, >EpUcopt. 


Dec débitant MttllIgW «aient. Gui niant juvcni.quim 

ciio autan débitant pcciîuj^cnû , vocun, jus, dtonha - 1 \ b^gk, \ 

itm, & potdlaiem, pcalcripta devolvemur , de jeic l$pe&ahilcs ilhcodoricus de Catien- \,Cntnitct- 

Tutor elle debeat,6t Curator, tint «u, douée débitant ) clnbogen , fit Henricust 

penutgat «utcui. Cui ctitutt juvcni.quim cito «item ^ de Sponheim, j 

débitant pertinzemî, voeem , ju», dignitKcRi, & po« I fpctnn de WancQbcrgV, dièlux de Coft.lm- 

teftatem , prasdltt* Eloâktnb, ac omnia fit liugula ab NobU«< penal H Curie note* Mailler. 

ipliv dependentia, idemTetor Une dificultatc , Ct rem- ) ^Thimo de Coldin, Caméra noflr* Mimfter. 

temia qualîbet tcnebkur, fit débet* protinttS affignare. | £ t qu i m p i utci noftrf fit Impcrii Sacii Principes, 

Æutein autetn débitant ,in hoc cafu, cligeodt vucltco \ Mobiles & fidclet. Prununeimum fub Bail» autea, ft- 

Romanorum Regem, in Imjciatorcni peomuvendam, 1 Mffîo nortrx Majdlatis imprefla, ttlllmonio L'ttcratum. 

deeem fit o Cio annonun ccafert voluntus. & haben. In I Oatum Franckeitfotd (e j fuper Mogano, anno Uo- 

Principatibus aütcm. Ducatibus , fit ÜommHs aliit tem- | mm j m UlcQmo treccntdlmo fcptoagdtmo Crtio , lu- 

poialibus gubcrnandls , xtatem ouervandam «ceral- I diaione quart» decinu , quarto Idui Jun'.i : Reeno- 

nvas, prout i Divâs Romanis Imperatotïbu», & Régi- 1 T um nufirorum anno tricdirao. Impcrii veto liccümo 

bu», uoftrit PrxdecclToribus t ett UDCKQRU fccundo. • 

8. Porto ne laper jure, vuee.digmtatc, fit potellatc 1 Kt UOi Lodovicus Del gratia Mogumincnfis Eccle- 
ElcâiooU hujusmod», née non Uucatu, Ptmcipatu,& Archtcpiscowu, Sacri Romani Impcrii pet Germa* 

OtütHO Archnivar«lrKaUîz orxiiâi&.ulta UDOUam tem- i a . -i.;— 


fEbCThaidui de Witten-’N 

\ tegk, , 1 

c ■ Ttun^nttnif flr l'illrn- V 


Officio ArcJumarefchallii prxiiais.uilo unquam tent- nU1 ^ Atchicanccllàrius, rccugnovittiui. 
pore continuât fcandala fusciuri, vcl attentat i vaicam 

no vitales, de Impcratorûe plcnitudtne potcüatit , fit de 1 1 Y Y Y I V 

certa nollxa Icictuia , omnia & tingula ptxmill’a, prout l l a a a 1 v . 

in fuis ciaüfulis, membris, antoulis, arque pondis lu- l « •« 

periut delignantur , authorifatnas, approbamus, ratift- l Capitula Pâtit inter Summum Ptntifiicm C> R E- 19-jvmu 
camus, fit tcnorc prxcedemium, de certa nolita feten- I goriom XI. fto Je, US tumine joHANKÆ 


camus , fit tcnorc pi xcedcmium , de certa nolita feten - 1 goriumXI. peo Je, Ut tumine Johann*. 
lia confit Diamu s. InlupCT Wc nçeflao, & Albato.mo- S((jU Rlgilue He( mn p r j, eipum A M A DÆ , 

demis Uacibus Saiom* fit LuuxPurgenlium pridiclis, . . «*. ,*.• . ^ ^ . fii .. . 

n« Don totum HnoilMi, & kghicnl. Succtlfotibo., Cmi"l SÜmJu , iomnot. Mtrebum 
cuemadmodum priùs donavimas, lie hnjusmodi dona- I Aloutitfetrati , Nicolai Çj Aubert! 
tîoncm ircrum innovâmes, darnus, concedimuv, con- 1 AJartbtDnum EJÏenftum , U omnium AtUuemtÙm 
ferimu* , fit donamus authotitatc Imneritli pridida , a y unA (ÿ G*lratium PiurUm Imte* talent 
Ducitutn & PHncjpatum LDMbBgaikm, cdjdi, •»- r. „ v , c j„ ,nilt Cmilt Virtutum, 

thorc Deo, policnioncni jam OMineut, cum omnibus r . J a , r;,- Ç p ’ 

& lingulis corum Terris, Civitatious. Callris, Oppi- mc MB AlONS tii.h L ornttif Ftho , U I>an- 

dis. ronalitüi, Dominiii, Proprictatibof, (t) VaW- contm Rtps Nepote, ac pro emnwut nrumltm 

L lagiis . juribus, Jurisdiétionibüt , Ulibus, UtititMibus, CollifAtn parte ait altéra, conclu/ a. jfâum in 

Fruâibus , Reditibus, Proventibus, Emolumcntis.Li- ferritorit Oltveli Pâlit s Salmon* Dieetefis Bo- 
bcTtwtoüï, Ubrnaam, AwuctiIo, AMCRdtcSs. s ,„„t i i7 «. Mai* , 4 .rfi f ip y„!,j. 

Er±^rss"s:SÆ t m 

ri, nîhi; prorlus exclufo, prout Ûucatus, fit Principa- les du Chateau de Milan, Rcgiltic V. V.J 
tus Lunaeburgen. pxxdidu* in fuis terminis, finibus , li- 

miti’bus , fit granit iis circumtcrentialtter antiquicus cil \ D laudcm, fie glorram illiut Rimml Boni , i qao 
diliiiiclus, non oblHndbas Legibus , Juribus comma- omne dstum optimum, & omne donum pcrfec- 
nibus,manicipalibus,fit privatis Confuctudinîbus.Privi- tum, cujusvc immenfa clemmiia for* tapera nwnfues- 
legiis , vcl Statntis quibuslibct, in contrarium editi», fie cit , Populorum ccll.it arfliâio, lit ptxna folatiutn, dul- 
lervatis , etiamii forent «lia, dequibus fpccialis fit ex- cis labor, odiurn vertitur in anraran, fit maliuumre- 
prcilâ precedentibus elle* meniio tadenda, quittas omni- rum éventas placide terminutor. Quonbin procurante 
bus fit lingulis, in quantum pr«inilTis,aut alicui eorum malivolo prcvaricaitonis auâore, Chriftianxque con- 
polTent quolibet obviare, de diblx Plcnitud.ne Impera- verûtionis emulo infelid, qui ttanquilliraii hominum, 
corii potertatis punit u » fit omnimodô derogamus, fup- ac vit» pacifiée Bcllorum furiofis tumultlbus, ut anl- 
plcrucs' de pretats Irnpcratori* plenitudme potcllatis | mas iïlaqucct , fie demergar jugi ver fu cia adverfitur. 
OEnnein defeCium, /i quis in prcmilüs, aut corum ali- I Multo (emporc ;am exaâo in partibus Lombardi* in- 
tjuo, ex vtfborum defedu, Icntentiarum obfcuritatc, tc * partes nominata» inferiùs, letaliv dfseordia agebatnr, 
lolennitarum omilfium*, leu atio quovh modo nunc fie 1 qua ne dum innumcrabilis l opuli rt-hememi llrage ex- 


iuaiiiea rcpetictur admiiTus. 


titit caufsts pemicics, rcrumquc atrox dcpopulaiio, fit 


9. NuJli erg o peiu'tus homînnm liccat, hanc noftrx Callrorum, vi-rùm ctum.quod cil feelerins, mulllmo- 
Proountiationis, Dccrcti, Statuti, Dcclarationi» , Sanc- da pcriclitatlo animarum. Idcircù Tax incxtlmabilis 
tiottiî, Authoriurionis, Approbationïs, Ratiticarionis , virtutis principium,fpca,fit frninia laborum, Iklli Har- 
A (-onfirmatiotiis paginai» mfringere, aut ci anfu tc- tliuxi jam fedati cclorum Habilitas, terreftrium bnno- 
merario quolibet contraire, fub pœiu mille marearum ruin ageries, fit hic lixreditas fola Chrilil, utque lande* 
auri puriuhnï, quas ab eo , quf contratccctit, tories, ipiîus brevibus profequantur lcrmonibus. Par fummont 
quotre* lucrir contra fada in , irrcmiflibiliicr exigi va- bon um in Terris, line qui nil Habile, nil utile, vef jo- 
lumus, & carum oiedktiüeio Jrnpcrialis noflrx Came- cundum, ranti discriminis in rcmedium, Arenie Altls* 
rxfisco.reliduam verô par tem injuriant pailbrum uiibus fimo, cil adepta, ut fictu* mutetur in rfiuin, doior in 
applicarr. gaudium . nccelîîtarl copia, fit quiei tôt, A tamis fudo- 

Stg*o#t Seremjtimi Printipit Domimi , O ami mi ribus fulî'ragetür, fit ut mentes, qux irnportiibilibus 
Camoi.i OiMiri, ' Rom j ni Imper jttrtt , & refile laboribus defecerunt, piè, fie dévot is operibus ad 
rhriefijfimi Bobtmie Regis. Üominum reverranrar. Jovocato raque Stnfle, Indi- 

Tcfles hujus rei funt viducque Trinfauil MSilio i’arr/s , fit Filil t & Spiri- 

f Ludovicus Archiepjscopus'J rus Sa»âi,ac ileatilîîmas Virgin!* Marris Marix.Sanc- 

Mogtmcinenlîs , Sacri 1m- ! torumque Apollolorum Pan A: Paufi , A Johannis 

perii pcr Cicrmaniam, I Batiil*, nec non folempniâîmi Dodorfs Sandi Am- 

Fridericoi Colonienlî* Ar- J . broxii, omniumque Sanfiiorom. fine quibus nuliutn ritê 

Vfnenw chiemseopus , Sacri Impcrii /‘., ,canccIJa * I fnndari exordiurn repertnm eft; ad reverentram ulto 
W»** j per Italiam, I™* jriùs, fit honorent Sanfitiffimi, fir Beatitftmi Patrrs f)o- 

I Cunu Trcvircnfis Archiepis- I | min! Greéoril undcc/mi Sacrofanfiî* Romanx, & un i- 

I copus,Sacri impcrii pcrG'a J- J I verfaJfs Eccle/i* digniflimi fummf Pontiticis, fabrique 

( iiainficRœnuinArclJtcni'c, / ICoilcgii Rcverendiffiatorutn Cardin ali tiw r arque ad 

• proipc- 


f Ludo vicus Archiepiscopus" 
Mogtmrincitlis, Sacri irn* 
perü per Germait iam, 
Fridcrtcus Colonienlî* Ar- 


Veneft-J c hicpiscopu* , Sacri impcrii , 
•"'** j per italiam, 

I Cunu Trcvircnfis Archiepis- j 
f copus, Sacri Impcrii perGal- J 
IiajnficRcsnuinArcJ«cnic,_/ 


.ArchicancciJa- 1 
ri/. 
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XII CORPS DIPLOMATIQUE 

AkKO pf>sp<nim, A tranquMain flatutn Magnifie!, A Ex- jrint, vcl immhcuerrat usque in dlem prxfcutem qua- 
cclli Domini Domini Galcaz ViccComiiis Mcdiola- 1 cumquc occaxionc , vcl eau l'a, fub modis lamcu , for- 
I376. ni Ac. imperialis Vicarïi General», A llluflris Na- ( mïs,Gonveniionibus,P*6tis,A Capirulis infraferipris. 


ti iplîits Dominura , Confins Virtutum, A Domini 
Aioiu's Fflii didi Domini Confitis Vircutum , Nc- 
ooiis Scremflimi Principis Kcgis Francorum, A ad fo- 
hrnc;! , fi requiem Subditorum Partium fopraferipta- 
rum. Univertis, & lîngulis infpcâuris hocpublicunt 
Infirumentum liquidé inuotcscar, quod ReverendisTî- 
mas in Cbrillo Pater, & Domino» Donfinut Robertu* 
Balïtic* duodcclr» Apofiolorum.digna Dei providenda 
Prxibvtex Cardinalis, in nonnullis psrtibus lialix pro 
1 r 


In primis namqnc diéiicontrahentcs.diâis nominibus, 
feccrunt, & faciunt fibi invieem, A viciflim remiffio- 
nem, libcrationcin, quictatiocietn, renumiatîoncm, de 
folcinnem fincm, & refutationern de omnibus, A lin- 
gui is guerris, odtis, rxncoiibus, inmicitüs, diÛVnfio- 
nlbus , depopulationibus , injurris, homicidifs, inern- 
diis, rubariis, dampnis, rapinis , poeniSj interclfc, cx- 
pcnlïs, & offenlis, A qutbuscumque Ixhonibus, A no- 
cumcntis quommudocujnquc, & qualitcrcumquc inter 


SanfD Kornaiu Ecclefia Apollolscx Sedi* Legatus, ac |diélas Partes, feu altérant es iplîs, feu Colligatos, & 
Vicarius General» ^ ut confiât Litteris Papalibus sera Adhérentes, Complices, Scquaces, Subditos, Cives, 
bull a plumbea munît», quarum ténor imeriùs annota- | Homines, Dillriclaales, vcl alias quascuinquc (j entes 
cur, nomme, A vice prxfati Sanériflimi Domini uoltri Partium præditbrum, vel altrrius corum,cotnmunîtcr, 
Domini Gregorii Papx undedmi, & Sinêix Romanx | vcl diviiim, hinc rctrô datis, faétis, commtffis, perpe- 


Eeclcnx. atquc fuo, née non nominc, A vice Serc- 
niflimr Domine Johanne JeruGHem, A Stcilix Regî- 
nx, llluftriurnquc Principum Dominorum Atmdei Co- 
nfit» Sabaudfx , Scanidoci Marchionis Montisferrati, 
Ntcolai, A Alberti Marchionum Ertenfîom, ac Collr- 
eaxorum , Scquacium, Adhxrcntium , Ofiicialium, 
Grmium, A Subditorum omnium, Se lingnlorum dicli 
Domroî noftri Papx, St alïorum quorumeumque Lo- 
corunuKJ Jpfiltn SandiffimuinDortiinurn nolirum, Ro- 
manarn Ecclcfiam.A Colligatos prxdi&os médiate, vcl 
immediatè fpeflantibos, A perrinemibus qooquo modo, 
& que vice, A nominc didi Di>miui nollri Papx, & 
Sinélx Romans Eccldàc, te didorum Dominorum 
CoHigatorum , Adhxrcntium, & Scquacium, Call cl la- 
norum, Officialium, Familtarrum, Subditorum , & Sii- 
pendiatorum eornmdem ctiamdivifîm reguntur, & gu- 
betnantur nominc Domini Papx, & San&æ Roinanx 
Bfidefix , in quibus prxlatus* Sandiffimus Dominas 
nofter Papa, feu prxnominati Colligati, .Adhérentes , 
& Scquaces fpforom, tâm conjunâim, quàm diviiim, 
hahent aÜquam fuperioritatem prxheminentt.im.vcl eus- 
todiarn ex parte una. Et fcgrcgius,& Sapiens Vir Do- 
minus Pinotus de Pinotis , Legum Dodor,natus quon- 


tratis, illatts , vcl qualitercumquc bbvcntentibm, vcl 
occurfis, ita quod ex nunc rcmiffit, fopita, cxttnda, 
il laça gencraliter, vel fpcciallter ipfo iure,& fado lînt, 
& cfl'c intelligantur iltter Panes prxdidas, eoromquc, 
& cujuslibct eorum ColHgatos, Adhsrcntrs, Scquaces, 
Complices, & Subdltos prxdidov omnia odta, omnes 
injurîx, cxrorfioncs, & dampna quæcumquc, ac otn- 
ncs pernx couventionales , feu legales, homindia, cri- 
mina. Se dclidi» rtiam tnagna, vcl maxima fada, da- 
ta, illata, vcl occurfa, vcl qualitcrcunique, vcl quom- 
tnodocumque obvenienria diftu , verbo, vcl lcripto, 
leu que ocnerlnt in GuerrJ prxdidâ, & cju» occaxio- 
neper unam Fancm altcri, vcl altcram alteri, vcl per 
ipfarum Partium Complices, Adhérentes, & Scquaces, 
Homines, Subditos, vel Stipcndiaios, vel alüs cujus- 
cumquc gencris fini perfonx, usque in prxfentcm dicm, 
fitlvis tameii, ac firmis rcmaoentibus infralciiptis Cu- 
pitalis,& omnibus, Se fîngulis contenus in cis, Se quo- 
libet eorum. 

Item prxfatus Dominos Cardinalis, Legatus, & Vî- 
carus, conlideratS boni voluntatc, St firmi conflantiâ 
didorum Dominorum Galcax,& Nati fui Comitis Vir- 
tutuin , quam per expericnciam monfttavcrunt circa ob- 


dam Domini Ronvîlini de Rceio, Procurator, A Pro- * fervationcm T reguarum , née non ad honorcm,& con- 


curatorio nominc Magnifia, a Lxeelli Domini Domt- 
ni Galeax Vicccotnitis Mediolani, Paprx, Cumarurn , 
Placentix, Atcxandnx, Terdonx, Novarix, Vcrccl- 
larum, ac üohii &c. Impctialii Vicarii (i encra lis, ac 
Iîluflris Prinetpis Domini Galcaz Vlcecomitis, Virtutum 
Contins , Gentti fui, de quibus quidem Procura , Aman- 


trmpUtioncm Sercnillimi Principi» Kcgis Franchorum, 
qui pro hic Pace, tint per Litteras, quàm loletnpncs 
Ambaxiatas Domino nollrofummo Pontifia* fxpius fup- 
pücant, contcntatur, promittit , Se vult traderc, feu 
reflitucre, & affignare, feu tradi, rcllitui. Se afiigiiati 
faccrc prxdido Domino Ayoni, Fllk» enisdcm Domini 


dato confiât publico Inflrutnento tradito , & rooato per • Comitis Nepoti ipfius Sereniflimi Regis Franchorum, & 
Pasquinuin de Capellis Notariat» Filium Dotmni liai- i«jus Hxrctbbus, Se SucccU'oribus, mfti duos menfes i 
defarri, cujus ténor Infcxîûs cft dcscriptus; Se Egregiu», [ oie pnbltcatx Pacis,orrutcs il las , A fingults Terras oc- 
A laudarid* feientix Vir, Domina* Ffltppus de Caxo- ; cnpata» in prxftnti Guerrâ eisdem Domino Galeax , & 
lis de Regio, famofus Legum Dodor, A prudensVir I Domino Comiti Virtutum, leu Adha^eiuibns, Colliga- 
Pasquinuv de Capellis Canzcllarius.Ambttxiatorcs prxfa- , tis, vcl Sequacibus, feu Subditis eorumdcm, A que 
torum Dominorum, nomine, A vice fpforum Maenifi- 1 tempore inchoatx prxfcntis Guerre per ipfum Dnmi- 
ci Domini Galcaz , A lllullris Domtni Geniti fui Do- i num Galcaz, vcl ipfum Dominurn Comitem Virtutum, 
mini Comitis Virtutum, A Domini Axonis Filif didi • fen per altum eorum nominc, five per Adhærcntcs, 
Domini Contins , Nepotisque Scrcniffimi Domini Re- Colligato», Subditos, A Scquaces tcnchantur, rege- 
gis Franchorum, l’iliorumque, Hxrcdum, A SuccclTô- 1 bantur, A gobernabantur in Dioexfi Placcmina , pa- 
rum coromdem per redam lincitin ex eorum corporibui pienfi, Terdoncnlî , Alexandrins, Novaricnlî, vel in 
procreandoram, Adwccndenilum, A infoper nominc, A j Diocxli Verccllarum, A alibi ubicumque, quas prxfa- 


finguiarium perfbnarum prrfatorum Dominorum Ga- 
Im,& Comitis Virtutum, A pro Crvitatibus, Caftris, 

Terris, Burgis , Villis.A atiis quîbuscumquc Loris mé- 
diate, vel immédiate fpedamibus, A pertînentibus quo- 
quo modo, A qux vice, A nominc didorum Domt- 
norum Galcaz A Comitis Vlrtumm, vel Ipforcm altc- 
rius, feu CoHigatorum, Adhcrentium , A Scquacium 
ipfitfum reguntur, vel gubernantur, médiate vel im- 
medutc, A in quibus iplt . feu ipl'orum aliquis, hahent 
fuperioritatem, prxcmincntîam, vcl eufiodiam qualcm- 
cuniqueex patte tlteri; fpontc.ddlbcratc,pure,bcni- 
volc, ac ex certi fcktttil , omnibus viî , modo. Se ;urc, 

A fornü, quibus melius potuerunt, A poffunt, fecc- 
runt A faeiant, inicrunt A Iniunt , contraterunt A 
contrahunt .ad invieem A viciflïm . puram, venin, H- 

beram, llabilem.A folcm^ncm.A irrevocabilcm Con- _ 4 

cordiam, arque Pacem, tavente AltUTîmo, durât uram i in prxfcntr GuerrS prxfato Domino Cialcar, feu Do- 
perpetué tnter prasdidos, cotumquc Sacccifores , de mrno Comiti Virtutum, vel eorum Adhxrcntîbus ,Col- 
omniguertl, discord 1 '!, offenlionc, Ixlionc, A penur- lîgaxîs , Subditis, A Sequacibus, qux nunc tenentur, 
fatioue vigrntibus, l'eu qux viguermt, A ortx, agûa- • A gubernantur nominc prxfati Sanaiflîmi Domini nos - 
tx. ventilatx, feu illatx' fucrinr inter Partes prxdida* tri, A Sanâx Romane Eeelelîx, quas quidem Civira- 
hinc rétro usque ad prxfentrm dicm , vcl inter aliquem tem, (àittadcllam , de Cafiruin , A alias Terras prx- 
prxdiftorom, A ipforum, A cujuslibct eorum Coiliga- |diâas non fpcâantcs ad aliquas tccldias, de quibu» 
tos, Adhérentes , Subditos, A Scquaces, vel aliquas t'pfc Dominas Cardinalis cognoscat ut fnpm, tencatur, 
quascuroquc Gcntcs,& Per fonts Panium prxdiâarurri , A debcat prxfatus Dominos Cardinalis, cum per fc 
qux in prxdtâis, vel allquo pr®diaorum fe intromife- J ipfum occupatum ad majora, casdcm regere non pofict, 

in frà 


errîs cum carum exitibus, DifirùUibus, A Territorii» 
Bugcllx, A Sanâ* Agathx, pro parte vfdclicct dfflx 
Terre Sanâx Agathx cum fuis peninentiis, qux repe- 
rirentur per ipfurn Dorninum Cardinaleii», Legaxum, A 
V'icarium, elle Eeelelîx, Se Domini Episcopi VcrccJ- 
lenfis, feu altcrius < Eeelelîx, A ad iplas fpcclarc; A 
cxccptis alits Tenis, fi que client, qux fpcâarcnt ad 
aliquas Ecclefias, de quibus COgnoscerc habcat d>âus 
Dominas Cardinalis , A disponcre prout fibi videbitur 
fummariè, A de piano , A fine lite , rcmotfs cxcep- 
tionibus quibu scumque; làlvo. A hoc fpecialitcr diâo, 
quod ÿfe Domina* Cardinal» debcat. A tencatur, publi- 
cata Pace, in fri très menfes computandos à die dlâa 
Proclamationis , accipere in le libéré, A expedité Cîvi- 
tatem Vexcellarum cum Cittadclla, A Cafiro, A cum 
omnibus alite Terris Diocæiîs Verccllarum occupatis 


Asn'o 
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DU DROIT DES GENS. n* 

Adhérentes , Se- 
n pofiim,ncc debout . s 

,i" fufpcâi Partibus fuwtfêripro , qui did» Civtor , ipüi tenuttiba» aliqui» , vcl tliqwxl ex Tttrtl, feu 1 5 7 °* 
tcm, Citadclam, A Caftrom, & Terras bene, A di- ' Cailil* ipfis Ipcciantibut , ut fupti didam du due au- 
]«em*f cullodirc debeat murine, A vice pntftti s anc- i xilium, conlilium, vclùvoTcm cornu ptzdiClos Do- 
tiflimi Domini noftrl, A S and* Roman* fccdcfixus- 1 mmo* Galeit, h Comizcm ViROiun , A Lomutum 
que ad annum anum IncMiurum poft 1 res mente* i ' Azoacm, cotumquc Hwcdes , Ci SutcctïoTe* , leu Ad- 
die publication» prefentis Vscis numnandos , A qui • hxicntes, Colligauw , Sequac es, 'A Subditos totom, 
Gubernatoe.fcu ReÔor Civitatcm, CilttddUm.ACa*- , quorum client iplz Ven*, l'eu C alita, vel quorum no- 
trum Vetcelbnun, A Terra* ptàtiAu, ehpfo dido , mine tenebantur ut Cupt'i; A i contta û diclut Dntri- 
anno in continent! teneaiur, A debeat tradcre,le« rex- i nus Galon, l'eu Dominux Cornes Vhmum , l'eu fui 
Ancre fuprafctîpto Domino Azont nato difcti Domini I Adhérentes, Colllgui, Sequaces, Subditi, vd corum 
Comitït Virtutum , N epotlquc prefati SeremlTimi Pria- I al»quis,cmm qui adhzferunt iç>ûs, A corum cuilibct in 
cipum Rois Prancborutn , & Hxredibus.A Suecefioti- i prxfenti Gucrra teucattt, lue tcicat , feu corum nonfi* 
bu» fuir , exceptis tamen Terris loptafcriptis Ipeâanti- ne tcncantur aliqua Loca, Cailla, tel T en* ad ptî- 
but Ecdelia ut fuprl.A qui Dom'tnus Rcdor ,feu Gu- 1 fatum San&iffimum Dominum noftrum l’apan», A Ro- 
bemaror t ' ' ' " 11 — c - 


poris hoc ii 

copus Verccllenfis , fivc Capitulant l , . . . . . , 

alias nomiae Episcopi, ac Capituli predidorum dicc- 1 feu qux per ipium Dominum notlrum, leu Santlam 
iciw Civnatem przdiQam fpcaare ad Ecclcliam V et- 1 Romanam Ecckl'sam, feu per Col\t|pios, Adhzrcn- 
cellcnlctn, qui) ad Dominium temporale . tcncantur , A |tcs, Scquaces, & bubditos, aut corum Domine tem- 
debeant infri ipfutn annum de jure fuo docerc coram I pore inchoat* Guen* prsl'cntis icncbantur , reecban- 
dicto Domino Cardinal!, vcl deputando, 6t deputandis l tur. feu gubernatantur, teneantur cas Terras, Cadra, 
û co tali tcmporc , quod infri didum annum pofftt 1 & Loca rcllituere, & traderc illi, *cl UUs, quorum 
pronundari, poflitqoe ipfc Dominus Cardinal» , vcl I dida Loca crant, & ad quns fpettabant, vet quorum 
deputandui ,dt drputandi ab co iu hujusmodi caufa pro- nom-nc tenebantor , regebuntur , l'co gubcmabantur ; fit 
cederc fuinnariè, & de piano, fine ftrepitu, & flgurl 1 fi non retliiuerlnt juxta deciantionein didi Catdmalls 
judicii, folâ tel reritstc infpeâtl , juris or dîne l'crvaro , 1 infrà duos menfes, tune, & co cafu pr*.fati Domini 
& non fetvato, pmut fibi videbitur crpcdlrc,& ubi per I Galrn, & Contes Virtutum , & Dominas Aïo, feo 
everuum cauf* repertum tuent, & pronunciatum pet j corum Colligatl', Adh*rentcs , Sequaccs, \ Subditi, 
iplurn Dominum Cardinalem, tel depoundum , aur de- 1 & Stipendiât!, leu iplorum aliqui non poflint, nec dc- 
putandos ab co,diâam Civitatcm ad Episcoptmi,dtC*- 1 béant ipfis tenentibus aliquam , vcl allquod ex Tetris , 
pirulum Vercdlarom , conjundim vcl divifim, in tem- I feu CalhH eisdem Ipedantfons , ut fapri didum cil, 
poralibus pminerc debere, iplc Dominus Cardînali* te- | darc tuxiliom , conGlium , vcl favorcm contra pr*fatum 
notur,& debeat operari cum effedu, quod Dominus 1 Dominum nolirum fapam, feu didum Uommum Le- 
nolteT Papa dignetur darc ISceittiam Épiscopo Vercel- Igatnm, eorumque Colligstos , Adhérentes , Scquares, 
leuli, & Capitulo, conjundîm vcl divifim, infeudandi oc Subdttos, quorum client did* Ten*, vcl aida 
didam Civitatcm què ad temporalia prxdido Domino ] Caftra, vcl quorum nominc tenebantur ut fuprà , Ce 
Aïont nato Domini Comttis Virtutum Nepoti prefati I quod eo cafu talc* noleutes tcftitucre non gaudeant 
Serenitlirni Priticipuin Régis Eranchorum .cjuique H*- | beneficio przfentis Pacis, hoc addito, quod h de Ter- 


redibus,& SoccelluTibus fub ccuo annuo ccnfu.dcqti. 
dido Domino Cardinal! videbitur, & placebit, & diâns 
Domina* Episcopus.five Capitalum,ut fupri, tenearar, 
& debeat intcudare dielarn Civiutem, &1 erras Diocx- _ 
fis Vcrccllaium luprafcriptas ipfi Domino Azoni , feu. 
Hsrcdibus, & Soccdforibus cjus, qui tcncattu ipfam 
infeudationem didi Domini Cardinal» Gcbenncnlis ac- 
ccptarc, omologarc, & approbare . & ccnfum annttnm 
foivere in terminis, « prout pcï ipfum Dominum Car- 
dinalem Gcoennenfctn fuerir ordinal om ; Ita tamen quod 
ipfc Dominus Cardinal» tcucatur, & Dominus Papa 
dignetar procurarc, quod prxdida infcudatio,& ceilius 
ibiutio fieri,& recipi poffh de confenfu. & licenria Sc- 
rcnillïini Domini Imperatori*, line przjodicio aiiquo- 
rum Imperiaüum Privilcgiorum conccllorum dido Do- 
mino Galeaz, & Comiti Vtrtntum ; Si verô infri an- 
num prjcdiclnm probatum, aut pronunciatum non fue- 
rit,aut diâus Dominus Episcopus ,feuCapitulum,com- 
muuitcr vcl divi(rm,non invcftivcrit,aut licentia à Do- 
mino Impcrarorc obienra non fuerir, tune, & eo cafu 
didusGubernator tcncarur.dt debeat libéré reftitoere,& 
tradere fupraferiptam Civitatcm cum Caftro, Cirtadel- 
11 , A Terris , prout fuperius in hoc Capitulo continetur. 

item przfarus Dominus nofter Papa, f *“ rt - 
linasCardinaüs tcneatur,& debeat m c 


j feu diâus Do- 
i continent! publi- 


ra Cuncii dubium altquod moveretur , ipfe Dominus 
Cardinal!* Gebenncnns Riper hoc dccUrare , & dc- 
terminare poflit, prout hbi viiebaur, & placebit. 

Item quod diâus Dominus Galeaz , « cjus Filius 
Dominus Cornes Virtutum. ac prediâu* Domina* Azo 
Ncpos Sercnilfimi Regis l-ranchorum, Aille in cujus 
manihu* diâ* Terr* tradentur , feu reflituentur , A 
quilibet afin* SuccelRjr ipforum , ad qnem Ipeâabit, 
leu cui dida icAitmio fier, tcncantur, (t debeant itn- 
\ mediatè , Pacc publicata, rcbellibus , A omnibus , & 
fingalic,qui in prxfentiGoerra adhxftrunt pneüuo Do* 
mino noflro. A Sanâ® Roman* Ecclcltæ, vcl qui in 
favorcm diâ i Domini noflri, A Eccle(ix,ac Adhzren* 
tium, Colligatorum , Sequacium, A Subditorum fuo* 
rum, A cujuslîbrr corum aliquid operati lunt, vcl fe- 
cerunt contra ipfum Dominum Galeaz, feu Comltem, 
Colligato*, Scquace», vel Subditos fuos, A corum, 
A cujuslibet corum ilatum parccrc, remîttcre,A indu!* 
ecre, A ex nunc parcunt, quietant, rcmittunt, A in- 
dulgent otnnes, A fingulas injurias, darnpna, delicla, 
A oftenfas ouaslibet, qu* ipfi* Domitiis , vcl corum 
Colligatîs, Adhxrcntibus, Sequacibus , vcl Subditi*, 
vcl contra Statuin ipforum etiam divifim lllatx fuilfent, 
vcl commlflTa,vel perpetratadici pollent quommodoljbet 
in prxfcnti Gucrra hcclciix, & ante, quaudocimtquc , 


cata Pacc prxdiâa procurarc fuo pofle, quod quieum- ' A qualitercamquc, A quommodocumque usque in prx- 

3 uc ex Collrgatis , Adhxrcniibuj , Sequacibus, A Sub- ! lcntcm dicm firmatx Pads, ira quod nihil de prxtcriti* 
iris ipforum, vcl qui adhxlcrnnt ipfis m prxfcnti Gucr- commiffis, excerlïbus, diâis, aut faâls poiTrt, aut dc- 
ra, A qui tenent, feu quorum nominc rcnerenttir ali- I beat eis aliquo modo quocumque colore quefito impu- 
qux alix ex Terri* occupât» in prxfcnti Gucrra per- tari, vel imponi , A procctfiis, A condempnacioncs, 
linemibus ad ipfum Dominum Galeaz^ vel Comitem j arque butina contra fpfos, vel aliquem ipforum faâa, 
Virtutum cjus natuin , lin ad corum CoMigaros, Se- , promulgata, feu data faccrc Ir'bcrc canzcllari, A annul* 
qoaccs, A Subdiros, tempore inchoat* Guerrx prxlcn- | lari, A pro canzcllaris, A annuMaris ex nunc, A nul- 
tis,tcnebanrur,regebnntux, A gubcmabantur , cas Ter- j Ifs rcputari,habcri, A rcncri; A iplb*, A etirurn qoern- 
ras non fpcâantcs ad aliqnas cocfefia* , de auibus Do- libet rcfh'tuerc ad omnia, A lîngula bons, A jura fua 
minus Cardinal-s cognoscar ut fuprà, ipli Domino A- quzaunque, ac pcrmiticrc Rare in Terris ; A etiam 
îoni Krlio diâi Domini (bornais V'/rrutum Nepoti Scrc- quod poliint, A debeanr gaodcrc, & utifrifi bonis, ju- 
niflimi Rqjis Franchorum^A Succertbribus lurs libéré, I rfbus, A rebus fuis, ficut poteranr, A debebanr ante 
A expedite infrà duos meules refiiruent, aut Adhxrcn- 1 prxfenrcm Gucrram, îià quod in omnibus , A per om- 
trbns , Collrgatis, Scqaacibu* , A Sobdiris didorum nia lînt in prifiino fi.tr a refiirurt, A r cintre rad, prout 
Domrnorum Galeaz , A Comiri* Virturum , quorum* cranr ante prxlcn cm Gucrram, quantum cl] ad res mo* 
ipfx Terrx cftènt, A ad quos l'pcâarcnr , vel quorum I biles exrante* rempore publicatx Pacis penes occupato* 
nominc tenebamur tempore inchoat* prielcnrrs G ucrr* j res, A etiam ad res immobiles in co fiatn. quo cfië 
in, A lupcr Tcrritorio Domini Galeaz , A Comitis V/r- j rcperircrmir.omnî fraude cclDritc; A qnod aliqui corum 
totum; A fi rertituere rcculàrcnt juxta dechrationetn FidejulTores obligati pro ipfis de renendo ipforum For- 
diâi Domini Cardinal», qunm faccrc teneatur, A de- j ralicia, A Cafira ad honorer»», A obed/enriam prxfato- 
beat infri alios duos menlc*, tune, A eo cafu prxfatu* j rum Domfnorum Galeaz , A Contins Virtutum, oc- 
SanâiiEmus Dominus notfer Fapa, A ipfc Dominus I caxionc diâarum Fidcjuliionum , leu promilfionum 
Tou. H. P a at. L P nul- 
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À*N(f n “!lajeau8 molcflcntur, acc motçftvl i- 
®M*it , livç poifiut proptcr rcbclIfctfiM) i 


CORPS DIPLOMATIQUE 


molcftari aliqualiter de- | Item quoi procellus Papales, û qui f*3i font, no 
— ... , „»c pu m,u propin nAcllio««*n iplbrum, leu caxiouc prxlcntis Guerre, contra dido* Doj» nos Ga- 
*376. aUcujiH ipforurn, quin immô tim ipii, quint corum len. & Comité») Virtutum, coranique Adhxrcntcs, 
Fidejulfore» tint libcri, de quicti iplb jure, dt ipfo fao Col ligatos, Officiales, Suodîtos,dc Scquaccs, feu alio», 
lo , de quôd pro aliquiiwis htnc rétro commiffis, feu qui dederint cis auxilium, conlilium, vel fu»areni,tol- 
qnôqiioinodo per pet rat if , aliqua corum Cadra, leu 1 lantur tam contra perfonas Ecclclialiicas , quàra Sæcu- 
Foiuüeia, vel Loca non diruantur, née dirui poffint; I lares, ira, de taliter quoi abfolvantur ah omnibus $cn- 
& qu.id omjiîa, de Angola fapraferipta, fit krfreferipta, ! teatüs, Excofluntmicarionibus , de irregularitatibusqu!- 
& u nuia in prxfcmi Contradu cémenta raiiricarc, de ! buscuinquc, de quoi iil llatum prillîiium per omuia rc- 
amoiogue, ac jurare teneantur infrà quindecim dics à ducantor, de rcduci debeant, l'ervata tamen forma ju- 
die publient* Pacis didu» Dominus Gale» , St Doeui- Iris, de quod Dominus uofter Papa, ctiam ipfe Domi- 
nus Cornes Virtueum proprio SacTamcmo,d< per tidem i nu* Cardinal» procurabunr fuo porte, quod proccifus, 
cor pori* fui, de ctia.-n pcrmiticrc per patentes Litteras & Sctitentix Impériales, ti qui fucruit contra cov oc- 
iplbrurn lîgillis ligillatas, de in manibu* alicujus depu- icaiione prariinti* Gaerrx, tollemur , de cuuzcJIabun- 
tandi per prxfuom Dominum Cardinale»), ut hoc pos- I *ur, «*. de taliter, quod ipd Dominus GaJeai, Je Co- 
iit perpetub demomtrari, & litniliter Officiales prefa- me* Virtutum line in coder» (latu, de in codera fuo 
torum Domifiorum, Se pixdidi Domini Azonts Filiî J“rc, in quitus eraiu tempère inchoai* Gucjtx pr«- 
diâi Domini Comitis, qui pro tempore erunt in Ter- , fentis. 

ris praHidi» , jurarc debeam, de oblcrvare prxdida Otn- Item quod tempore quo fict reflitutio Civitatis V'er- 
nia.de fingula teneantur, ac ctiam didi Subditi tract.iri ccllarum prxdidr . de Terranitn Dincxlis cjusdem, 
debeane fc^ue bcnc, & fimnabilhcr, prout tradabuntur |juxta Capitula prxdiâa, debcane Taries didx Civiïatis, 
alii Subditi ptxfatoruin Dominoruin.de quod nullagra- i vidclicet Pats illorum de Àdvoeaeis cum Pane ïllorum 
vamina ipfis rcAitutis imponentur, ac fi numquàm con- |dc Tizonibus paciticaii ad invicem per didum Dumi- 
rra Statut» didorum Dominorum Galeaz, de Comitis nunt Legarum, 6t Vicariura, dt per didum Dominum 
Virtotum fcciffent, vel «ttempurtent , dt non obftami- Comiiem Virtutum, aut eonun Commillàrios , dt iu 
bus aliquibus commiflis per cos, de iimilicer ver fa vice ’ taliter ordinari, quod fimul ambx Partes prxdid* pos- 
~ fint in dida Civitatc, de Diocxli cum corum amicis pa- 


Adhmures, Colligati ? dt Subditi didorum Domino- 
rum Galcaz, dt Comitis Virtutum, feu qui pro parte, 
de in favorem ipforum, vel alrerius corum alîquid con- 
tra Eceldiam, feu Colligatos, Adhatrentes, bcquaces, 
St Subdîroj fuos fccerunt, de operati fueruut, poOinc, 
de dcbcani gauderc, de utifroi omnibus bonis, juribus, 
de rebas lais, ficat potrrant , feu Oebebaut ailte prxfcn- 
tem Guerram, quantum lit in poecllate Ecctelie , leu 
Adbxrauium , Colligstorum , Sequacium, de Subdi- 
torum luorum; de quod cis, de cuilibet ipforum par- 
cantur, rcmituntur, de indulgeantur, dt ex nunc re- 
inilfaD , fle Induite tint otnncs, & lingulc injurie, dunp- 
na, deliâa,dt otfcnfe que Sutui Ecclciix.vel preno- 
minatorum Adhærcntlum , Sequacium, & Subditorum 
fuuriiin il lit jb fuilJent, vel cominifla , feu perpétrais 
dici poflent quommodolibct in prefenti Guerra, dt j 
qwW proetfTus , condcmpnatioucs , atque banna contra ! 
ipfox, vel iplbrum aliquem fada, promulgara, feu da- ! 
ta libéré cauxctlemur. de aunullcntur , dt pro canzel- ! 
laeis, de nullis ex nunc habcantm, teneantur, de repu- 


dbec commorari, de arqualitcr communicare in digni- 
tatibus, de honoribus, pro ut ipiis videbitur convenue, 
de hoc infrà duos meules i die taâc reftitutionis prx- 
dids. 

item quod didus Dominus Galeaz, cjus Filius Do- 
minos Cornes V imitum natus didi Domini Comitis , 
Nepos Sereniffimi Principum Regis l ranchorum, H*- 
redes, de SuccdTorcs , ac Officiales ipforum, leu ali- 
qua alîa perfona pro eis, vel corum nomme, vel aliuui 
corum Coliigati, Adhérentes, Scquicet, dt bubdrti 
lub aJiquo colore quxlito non, pofunt , née debcane 
quoquomodo, publiée vel occulte , directe vel indi- 
redé,turbarc, mquirtarc, exigere, vel cxtorqucre,ca- 
perc, tencre, aut ufurparc, vel injurias, aut dampn» 
inferre, vel inferri faccre per fc, vel alium, leu alios, 
contra Ecclefias, vel EccleAaftkts perfonas, vel ipfo- 
rum Jurisdidioncs, jura, de bons quxeumque ad ipfas 
perfonas Eccldlaflicas, & Ecclefias fpcâantes, de per- 
tinentes quoquo modo, fed quod didc Ecclefix, de 


tentur, ita quod in omnibus, & per omnia fine in pris- perfonx fccclcfiaflicx fuis Juribus, Jurisdidionibus.red- 
tiOO fiat u reftituti, dt reintegrati, prout crant ante pre- 1 din'bus, dt bonis pacifiée gaudeant, dt bcnc tradari, de 
fentem Guenam, Quantum cft ad rcs mobiles extantes manuteneri debeant per didos Dominos , corumquc 
tempore publicatx Tacts pcncs occupatores, de ctiam SuccclTorcs, dt Officiales cum pura, dt mera Eccle- 
ad res immobiles in co llaru,quo cflê rcpcrirentur,om- j fîaJlica liücrtatc, prout, dt fccundom quod jure cavc- 
ni fraude cciEuitc, ut fupri ; falvo taoven, quod illi ex i tur , de cautum eit 

prïdidis, qui «ITcnr de Terris Romanx Ecclefix !m- ! Item quod pci alioua aâitata, dt fada in prsfenti 
mcdütè fpcdantîbus in {plis llarc, de habitare non pos- J Contradu non prxjudicetur, vel dcrogccur, ncc prx- 
liut , nili fi, & prout placuerit fandiffimo Domino judicaruin elfe iurelligatur, feu dexogatum aiiquibus Ju- 


noltro Papx. 


| ribus, Tiivilegiis, de Honoribus Impcriab'bus da is, feu 


Item in cafu quo aliquis feu .tliqui ex itiis, qui vigo- t coneefiis Eccieiiis, feu perlonis EccIeliaAkis.nec non 
re prxfcnris Hacis reftiruendi veniunt, dt rertitui debetn i prxfatis Domini» Galeaz, de cjus genito Cotniti V'irtu- 
prifsto Domino Atoni Filio dkfti Doanini Coin trs j tum, lui vis tamen Capitules fopra , dt înfrafetiptis in 
Virtutum, Nepotisque Sereotifîmi Regis Krancluuum • prefemi Contradu. 

ad cum non venirent cum corum Terris, Locis, & . hein quod dampna rcllaurabilia data bine indc à die 
honiiiùbus obediemîa, licut vigorc prxfcniium Capitu- publicaiionis Trtguarum usque in diem publieationia 
lorum venirc, de rertitui debent , vel Callra, Loca, de 1 prsGmtis Tacts, pro oblervatione iplarum Treguarum 
Terras, quas habent , tenebum, dt regent fub Domi- , rcllituantur , dt emendentur per illos, oui dida damna 
aio, dt Territorio Dominorum Galeaz , Comitis, & fccerunt, ad arbiirium tamen, de ordinatfonem j 
Azonis præratorum, de alicujus ipforum non fuecrct» : fatorum Dominorum Cardiitalis , & Cotnûis 


ipfi» Domlnis, fub cujas Dominio erunt, obedlre, rc- 
auiliti ipli taies ad obedientiam venirc nolcntes vel non 


tu tum. 

item q^uod pro bono Facis prxdidx , de pro majori 
*^" v •*' - A hoc ut tollatur omnts 


fac i cites iplbrum Terris obedire ut fupri , non gau- roboris brmitatc ipfius , dt ad 
dcant benefido hnjus Pacis, fed ab ipla Pace fint, de | materla liais , fie quxrtionis, de récidive Guerrarum , ac- 
cllc inteltigantur , tanquam protinus inobedientes , ex- tum ert, quod prxdiâi Magnificus Dominus Dominos 
Chili, de quod Dominus norter Papa, Cru didus Do- ! Galeaz, de lllurtrrs Dominus Cornes Virtutum ex unà 
minus Légat us, vel aliquis ex Colligatls, Adhxrcnti- parte, & lllartris Dominus Marchio M o ru is ferrât i, 
bu» , de Sequiabas fuis non polfine, txque debeant ! ejusque Fratres ex altéra, de Omni lite ,qurrtione, con- 
dare ipfis i nobcdtcnübus aliquod auxilium, confi- 1 tentionr , debaro , peticione , de rcqaerta , qux inter 
lium , vel favorem ; de fîmiliter ver la vfee, fi rerti- 1 Tartes prxdidas haétenus mou fuiiret.vcl elfct de prr- 
tuendi vigore prxfcntis Pacis , dt Capitulorum cjus pue- j fenti, vel moveri contingeret auommodolihet iu tutu- 
fuo Sanailfimo Domino nortro, de Sanâx Romanx , ruin occaxionc Guctrarum antlquarum, quai inter Tar- 
Eccleiîe, feu Colligatis, Adhxrcntibus , de Sequadbas 'tes, de TrxdccdTorcs, fcmtnante hatore ZinzanîXjmo- 
fais ad ipforum non venirent , cum cotutn Locis, Ter- 1 1 *, ortx, de agitntx fuerunt, compromittunt le le fo- 
ris, de oorainibus, obedientiam, vel Callra, Loca, Icmpnitcr , de alto dt de bâflo, de jure de de failo, in 

Î oifdnoncs, dt Terras, quas tcncbunt, de regent Ab pr«atum Dominai» Cardinalem Gebcnnenlêm fecun- 
>o;wni ) prxÂti Domini noftri Fapx,de Sandre Roma- dum formam Compromilii, feu Inilrumenti Compro- 
F.eclcfix, leu Colligatorum, Sequacium, dt A dhx- milfi in&rids denotati, de ex nunc prxfarus Dominus 
rentiam cjus non fadent, d, dt ipfis, lub cujus Do* Pinot us Fnxrurator habent ad hoc plénum, de fufficims 
miuio erunt, obedire, rcquifiii Ipfi talcs, ad obcdlen- Mandatum, pro ut confiât publico Inllrumcnto feripto 
tiam venirc reculantes, feu uoICAtes, de tum facteuter per Pasquinum de Cdpellis de Cretnona Notarium 
ipArum Terra», de Cadra obedire, non gaudeant bc- publient» tenoris inferius deferipti , compromittît no- 
nefitio hujus Facis dtc. ut fupri. «âne Ftocuratoiio quo fuprà in c umdem Dominum 
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DU DROIT DES GENS. 
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A N vi ri Cjrdûulem 4c alto, A de baflb , ac de jute A de fiâo, \ tem Comradüm,& onwU,êt titilla Capitula, 4 qo*- Ant50 
**** NO modo |Jï«drào. Hoc addho , Ce idjedo iu pccfcsm ' cumque in iptis coutcwa, in quantum quctttlibet ‘?lo- 
I 3 7(5. Coutraau inter Putes ptxiiàji» , quod fi ptidicti Mat- |tum tangU, tuiheate, cmulogaie , & appiobarc , a 1^7°» 
^ * chio, A l' ratres aiu Hits non le cotnptomitunt firnili* 1 ptom'ntae, h fc tdlemç nUct ad obttTVMioncm rad» 

ter , & codent modo , & forma , flagiecuudura tenarem ^ Ipôos obMûie in f« , qox Adhxteoics ipCw retpicuot , 

<iia : . Inftrutncnti Coinpsumifli iiü'ctiù* Muvauü pet fe, \H prout wtigBMur rutet pt*did* ,rujnriivbat , qiûbtts 
tel eorum P tueur a tut es habentes plénum, folempne, I fupri, pet quanti Aàhxtemcs, CoWUati, Complices, 

A fufficiens mandat um, intri «es mentes, ta prxdiaum l & Scquaccs fuetiut nourinati, 4 li iuûà dicium tetmi- 
Dominum Cardinalcm. tune, & co cafu caret» omni \ nom ptadida non teccrioi, vcl trn fi feccrim , fit 
bcucikiu Paris quo ad Guettas ante pcc&ntcm Gu«- i pet eus proniilla cfefcrvau nort mettra, sel in altypo 
ram Ec délia- agiutas, 4 motas , ac moveadas inter | COtm ifcce rint, bencfitîo, fit lenitatc Vaeis minime ?o- 
Partes pr t aidas, ât li faâo dido ComptoaiilTo non de- I cianrur , quin imtnb bibcantut , Ct tint penim cxclttf». 
ciaratcior , A pronunciarctur inter Pattes prxdidas pet l Et nihilominus Pats , qux iilos taies nominavem pto 
ipliim Dominum Cariiualcra,in termino limiundo in \ Adh*muibus,ut l’upti, nou pnflit,nee debcatiplbs ad- 
cido lulhumcnto Contpromifu, tune , fitco cafu non jjuvtre, nifi, fit pto vu ht proximo fequenii ÇapUuio 
ft:, née inicUigacur Pas jpfa fada elfe, quantum inter j coniinctut; UH autan, qui nominati tant tpccialitet in 
pncfuus Dontiuos Gale», fit MarchinnetnMontilfcTtati, lptulcnti ContradnpTO AdbEtentibus , Scquadbus, fit 
ni li pr m ptxlenti fit de prxlentiGueni Ecclefi* tantum, fit lColHg-uis infrl duos mcuCes, exccpti Domina Kt^W 
quoa hsc Pat Quantum ad contemioncs antiquas a^rta- | ni, qux habeat anaruor à die Cooua&us, fit publiea- 
t.ts inter didas Partes ante mutant prxfcotein Gucrtam j tionis przfcntis racis , tcncantur , & dcbcant fimintet 


cere contra Dominum Mvchionctn Monusfemti , fit item quod li qusftio aliqua, vcl dubium allqnod ott- 
ejus Fratrcs , de Snccelforcs pio fuis juribtt» confc- jtttur inter Pattes pi xdidas, vcl aliqwm ipforum , feu 
quendij , fit recüperandis , absque co quod dici poBit, Adhrrcntes , fit Sc^uaccs Panium prxdidarum, co 
quod per hoc hanc Paccm inftinçcriiit -, ncc co cafu 1 quod per aliquem iplurum diccrctur Paccm fibirupiam 
polfint, ncc dcbcant didius Dominus nofter Papa, feo \ elfe, tune, fit co cafu fuper tali quxllionc, vcl dubio 
Collî^i^Xdbxrentes, fit Scquices fui date, vel prxs- j procedatur , cognoscatur , fit decidatur modo lupra- 
tare aîfilis Domino Marchioni, fit Fratribus auailium, j l'eripto, videlicet quod fi talis ruptio effet data, fit no- 
coafiHutn. vcl iavorem, falvo tamen , fit hoc adjctlo, 1 totia, utpotè quia unus aufitotitaïc propril de Uclo m- 
«juikI fi ipfc Domlnus CardiuaUs occaxionc jufli impe- vaderct, occuparct, acciperct , vcl acdpi , feu occu- 
dimenti infri diâum lcrtninum feotcutiarc non poffet I pari ficcra.CivUatctn, Cadrans, vcl Terrain aitciius, 
inter Partei prxdiâas, tune, fie co cala dcbcant dïclx | liccat Parti lxlx. fit oriente fe defendete quoquo mo- 
Partes infiri ununi menfem à die expirati Compromifii I do, fit line alil denumiatiune , vcl folcmpnitatc rccupc- 
clijjcre duos communes amicos , videlicet unum pro . rare Civîtatem, 1 crram,vcl Locum cum totoexfouio 
quaîjbït Parte, qui infiri duos alios menfes incepruros l fax Partis, fit cjus, cujus fuerit Adhnens , Loliigatus, 
in hue didi primi mcolis fcntcmtarc, pronunciarc, fit I vcl Sequax, fit ctians mvaforcs cxpcllctc, fie uihilotni- 
tieclarare inter wxdiâas Partes fuper omnibus fupra- ] nus denunciaiio fiat, fi placebit oRenfo, fit per Pattern 
Icrfptis , fie û dïcli cligendi invieem coucordarc non lxfam ad csaâioncm pamx qnommodolibtt proccda- 
jpoffeot , SaoâiiTimus Dominus nofter Papa debcar da- | tur. Si veto aliter , (juim dietum lit , clue pateret 


re cj's de confidcntibus Partions tenions, qui confiden- 
tes per Partes ipfas dari dcbcant prxfato DÔmino noftro 
Pap* infrà primuin menfem diâorum duonim men- 
fiotn, fit quicquid per diclos très, vel majorem par- 
tem pronunciarum, fit arbitratum fuerit itifti terminant 
Jhprafcriptornm duorum menfîom debcat per Partes in- 
violabilîter obfervari; Et in cafu quo prxa âx clcâio- 
IKS non fièrent modo priedido, vel li fiant, fit non 
prononcktur per eligendos tir fupri, tune, fie co cafu 
utrique Parti rcmwieant jura fua falva, licut crâne ante 
prarfenrem Guerram Ecclefi* ; fit li pronuncictur , fie 
pronunciamentis non lient, fit partant, Pars non pa- 
rens , fie non ftaus dîâis pronunciamcntis incidat in 
poçnam contencam in Inilrumcmo diâi Compro- 
milii. 

Item quod omnes, fie finguli carcerati, fie detenti in 
prxft-nri Guerrâ, leu cjus occaxionc hinc iiide libcrfi, 
fie line foludonc ceiatn expenfarmn aliquarum rclaxcn- 
tur infra quindecim dics à die publicationis prclcncis 
Conrracius nuraerandis. . 

Item convoieront dîfix Partes nominihu* , quitus 
fupri , quod ri aliquod dubium émergera , vel orirctur 
in prxlcnti ContraeJu, aut circà cum, vcl aliquod ex 
Captru iis fupra fit infraferiptis, in inrclleâu verborum, 
aut aliter quommodocumque , ftetor , A ftari debcat 
ordination}, A declarationi prvcfati Domini Cirdinalis 
Legati, Se Vicarr'i ur fupri. 

Itcin qnod utraque Partiam tencatur, A debcat no- 
mînare, A in feriptis dare Domino Girdinali, aut dc- 
■ptuandi», A depurandis per cum infrà duos menfes à 


eum non fcrvaffc promiflâ, tune ad rcquifitkmcm talis 
olfcnfi tcncantur omnes alii de parte ofiuili tali non 
fervanti per eorum Noncios, A Litteras intimaïc, ut 
ftatim quidquid contratecerh refsreiat, A tell huât, A 
pa-nam promitlam, quant incidcrit talia cornu littcndo, 
pcrfolvar. Et fi hoc non fcccrit intrà menfem, tune 
omnes alii de Parte prrdicU effe poflint , A dcbcant in 
favorcm , A fublidium oftcnlî centra cum, A contri 
iplius SubditOS , A Tems bc»ni ndc ad prediftorum 
oblervantiani, A pœu* folucioncin; Si yerbadhue fu- 
per praxiittis talis , cui foret denuncatk) fiiéia, pr*- 
tenderet cxcofàtionem aliqnam , qu* rationabilis elfe 
aliqualiter videraur, tune ad requifuionem l*laf Par- 
tis, dno pro qoalibet Panium eîiguntur, qui jurai c tc- 
neantur, A dcbcant in manibos diâi Domini Legati, 
■vel cui duxerit committcndum , ad fknôa Dei Lvan- 
gclia,tu!an exeufationem in drfitum tempui , fum marie, 
fie expeditè, ac line ullo lîtigio dcctderr, A quod iplii- 
rum dccilioni Clctur , A quxeumque prsceperint , li 
concordarc poccrinr, obfcrvemur , A fi discordavcrint, 
tune prsefatus Dominus Legatus deicrminet quicquid 
fibi videbîror unà cum eis, vcl faltcm duobus ex eisj* 
hoc in caiïbus rcllatirabilibus ; in calîbus verô tnres- 
taurabilibus jus commune fervetur, A ultrJ fecundum 
quod dicto Domino Legato videbitur convenue i Si au- 
tern dubium aliquod foret in aliquo pundo, vel négli- 
gent ii prxmifforum hinc îndfi faaorum, vcl de aliqui 
re, vel de jure debendo juxti promilTii in prefenti Ç.'on- 
tradu per unam iltcri, vel altérant altcri, tune eltgan- 
tur per Partes contendentct duo valentes Viri, vidcli- 


die publicationis prxlcntis Paris omnes CoIJigato», Ad- | cet ùnus pro uni Parte, A alter pro alterî Parte, qui 
hcr en tes, Complices, A Sequaces, A neutra Partium t convenienr, A jurent, ac terminent ut l'uprà,A fi non 
poflït, vd debcat nominale, vel in feriptis dare pro j crient concordes, præfarus Dominus Légat us pro ter- 
CoUigato, Adhaarme, vd bcquacc aliquem , qui fit » cio fit, A quicquid rerminabitur per cos , vcl majorem 
de Crvitatc, Tcrrftorto, vd Comitaribus, feu Dirirtc- J partent ipforuin, hinc indè drmiter, A fideliter obfcr- 
tibus, qu* regiuitiir , A gnbernamur per aliquem de vetur. 

al U Parte, qui mine ri et , vcl babirct m ipfis Civirari- I hem cum Dominus nofter Papa, A San&a Romans 
bus, vcl Terris, A Territoriis, feu DiftriÀibus .qui re- I Ecclcfia ctun alrquibut Collfgaris , A Adhxrcntibus lui* 
gunrur, A gubcrnanrur per aliquem ex aiü Parte; Hoc | Ligas habeat , ur atlcrîrur , fub direrfîs terminis , A 
addiro, quod omnes, A finguli, qui per diâas Partes i remporious fiWndis, couvenerunt drfirx Partes norni- 
pro ColhgMzis, AcJbxrenribus, Complic/bus, A .Seqna- / nibus qulous fuprà, quod per «Jiqua contenta in Cnpi- 
cibus noniinabuntur, A daountur in feripti t ut fupri, talis fuprafcripiis , A in roto praefenti Contraâll, non 
teneaiitur , A dcbcant infri duos meules à die, quo ] tencatur Dominus nofter Papa, (en Romani Eedefia 
dati in feriptis fiierint , per fe t vd eorum legiptimos I faccrc ullo modo centra forrmm, A tenorem alicujus 
S/ndlcos , leu Procurarorcs plénum, A fuflîcicns man- / Ligx , quam hodic cum aliquibut habeat , née obligc- 
darurn habenres ad hoc , coniparerc CO ram Domino Le- I tur quominus diAas Ltgas usqtie ad tempus, ad quod 
gato prxdido, fcual/o, A aiiîs per ipfum ad hoc de- j faÂ* finir, poflir, A debcat absque Ixfionc prxlcntis 
puundo, A depurandis, A ipGua Paccm, ac prxfcu- IPacIs plccaill obGrrvarc; Ità tamen quod przfiuas Do- 
To m. II. Part- X. ‘ } P i minus 
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Anko 


i i<$ CORPS DIPLOMATiaUI, 

: Ubertino Balardî , 


nuira* Cardinal» icdcubt , A dcbrat dire in fcrïptis \ nardo Solbrni A Ubrnino Balardî. & SapieotSms ANNO 
. prsuaiis Doinioit Uulcn, & Comiti Virtntomilla Ca-| Vin* Domino Stcfano de Anfcto Ambaxiitore Dotni- . 

* 570 , pitoUdictarumLigtrumjtju» de icmporc ipfarum Liga- ni Marchioni* M omis fer rati, ac Domino Mattino de 1370 » 
rum fteiurn memionrm inftà très meules proximè lub* I VafîàlHs Legtun DoÔoribus , A Johanne de Ponte 
ftqacatea , aiker foprafcripta Capitula , & pncfcflt Coo - 1 Am Uti i mte RevegfcndilEtnt Pains Pnnuni Episcopi 
ira&us Joeom habeutt , fica* jasant j VerccUcBÛs, Tembus ad praimiilà fogatis , A m* 

Qu* quidern bkèa , promUfiooes , libérât tones , quic* . caria. 

«troues, ablblucione* , aonullacones, obligation**,} 

relbfvaciu<KS t & omoU al ta , A {ingala lupralcripta, Extrait* fuit J>r*fe*i Copia à Rr^t/iro mferifi» fui 
prcfacus Donûau» Lcgarus fuo, A nomînibti» , quibiis ■ Lutrrit V-V. Biknabovh FitiummiHi txifltuit 
Xupri,et MRenai,A prxfaïus Dominu* Pfsotnt Pro-I »» J Itgi* Aafci «» Colin fart* J mit Medtelomi <» pari- 
eur Mor, A Procuraient) noinicvc prædictocum Dont!- j r# fertpie . Ojt. IWniivlout <ùe tngtjrrmj rntu/u Ua*~ 

i.mnrn f X, V. i... Kl ,rl ï mi«< * >r/> 11 m 


ftofuro Galcaz, A Conu'th Yinoturr» , Nati iptius, A 
«musqué ipforoin, A nomine Communiutnm , ACol-i 
lig.itorij:» lupradîâorum ex parte alteiA , Ibkmpnibus 
Ûtpulatioaibus intervcnictiribu , coovener ont , fit promî- 
feront iaviolabiliter obfervate ptrpctob, pure, & boni 
tidc.abvquedolo, fraude, & aliqui caUutitate, & ma- 
chinât! One , rcmotl cibm qaalibet juris , vcl faâi cx- 
cepoooc, attende re , obSavire, A tinrn, rata, A gratt 
habetc, A tcjiere, à in nullo cooinlkctt, vcl verjire 
per l'c, »el per aHuni, feu ali os, clam vcl pal. un , ta- 
cite vcl exprefle , direiM vcl indirecte . atiqui ratio- 
nc, vcl modo, vcl ingento, livc eau il , fub pool, A 
in poenam Aorenorain centam tnlUîum boni auri , A 
julti pondais per contrafadenicm , Iru contrafacientes 
Mtendcoii, A obfervami, feu attendra ri bo» , A ofcfer- 
van ci bus applicandorurn , tr eifeâualûcr pcrîolvcndo 
rum.etiim cum reftâtooc dantpirarum , A expeniarum} 
lin’*, & citrà, de quorum dampnorum, A Mpcnfanim | 
ouaMiiatibus aed tor Sacramcnto illios, cottttà queml 
ttéiuni fycrk , abvquè aliqui probationc ; quse pcena ( 
fupraferipra rociens commitntur, A committi, A exigf i 
polTit cum cffcâu. quotient in pr*miiîis, vcl aliquo 
prxniiliuîum fuertt crnitrafitâam, vcl courra» eittum , \ 
vcl aliquod de pr^diâtis non fervatum ; A jxtni lolutS, j 
vcl non, nihilomimtt ptrefens Contradu* I sclt in fuis, 
robore, A ônniwic tcmar>cam in damnunt, A pr*ju- 
dicium contralacientlum in prïiuiJlis , vcl alfauo prr-i 
mitfi ru:it; A jnfupcr non artendens , vcl non oblervans i 
praEtniJfa umnia , vel aliquod prxmirTorum, poflir ubi-: 
Clinique locorum.cojdm quocumque Principe, ac Do- ■ 
jniiU! appel [:r!, ■*: icpjt ir: p.T|un;s, f 1 -:m i::- s- "Oiin- I 

bus, A lîngulit tic mirer oblcrvandi» , A atlcndeudit | 
obligavaium vimnes. & tinguti lupnfciipti omnia, & 
finjçula bon», mobilia A iminobilja, psifcmia, A fu- 
tura illarum, quorum üominibus açunt, A cop'rahunr, 
obicumoue Mita, & uea fait, remaniantes omnvs, & 


iris tmmi 1719. 

ÜnMnHKt JOAWKCS Kt ANCîJCtii St»l^ 
ctLiil'i JU&n Anbrcii Officiait*. 


LXXXV. 

2krttag Sftwfan 9lii<*reclJt tnn àlfttn <Tfiurftrftrn m ij. Où, 
<Pfal| euwé 1 unti Mi v5tâb«ii OToiwç 1 
un6 è mçt Anfcam r^cd^fu'cqcn occnfionc M jwi* 

fcÿçn l>cn t-wt ictningeti imb bemrirtni 

tert gffürtjrtni kntÿti emanter juqcfftgfcn ^<lîaWn^ 
J^citflbag auf bai l OTcnt«)j twe 0t. 0imonré tmt) 
jubd ïaq 1 376 . [Lkhmanni Chionicon 
Spircnfc Libr. VII. Cap. L1V. pag. jif. 

Col. a, J 

Ccft-à-dirc , 

Accord entre R o hf.rt le vieux, FUiUar Pa'atin, 
d'une fan, les failles de Mavencb, de 
W o u » s 1$ de S p 1 r a , Saturé fart, fur les 
dommage} réciproquement faits y ftttftrts en- 
tr 'eux l'accaprn de la Guerre dadites Filles 
contre U Comté de L 1 H A N G *. J Heidelberg 
le Lundi avant U fête St. Simon & Judg 
i} 7 <S. 


21 $ 


V «avratit ^rr Tfdrtr cdi» ©ewfcoi 'Kalpqr.ife 

- - bp’iXniK < N-r s>. îXèm. awbrf etvtlirr ?ntd-f?R/ itnb 
fteréo^ ui ©tçera/ MfMMr i* bâton M/ rt 

f^un rutiM uflm ben Nf iS-n rilvm ôb»r i’«nx Itfrn/w* fofg 


fcripior'Jin non lie factotum, nec edebnuorum . nec J ^ijfîcrn/ / unjttn SJur-jern uni* ll)Wtvtlv.H£«/ tiut 

promiirorum, ut ftiperiiia cominctur, exception 1 doli, 0lmixn/ 
irwli, vi, rïkitüivc, caufl , iint cauiJ, vel ex injuili 
caaÛ, fori privilégie», remaiïo appellationjv, rupplica-1 
-iotii> milüraiis, & benefleio rertirudonis in îme^rum. i 


omnique juris auxili ■ tim Canon ico, quim Civ. H, vel 
JVÎunieipali, cumquo, veJquibos contr» prsedîéia, vcl 
alîquôd utididorum poiFet aliouid objici, vclnppom, 
A fpcciaihcr juri diecmi Ecocralcm raïuni iarkmcm non 
valcrc- Cetera m pratta» Hrocuraiores.nomioûms qui- 
bu» fuwl,taeViï ScriPturis corpor*litcr.)urant ad frn&a 
Deî Evanaclra in atunubu» djüoitim lJorninorum luo- 
njm Conir.tucntium luprafcripta oinnû , A lingula rea- 
Htcr, cÀcoeilcr, A inviolabslitcr, bonà , A puti fi- 
dc, A absque fraude, vel dolo adimplcrc , aticndcre, 
A iibfervarc, A rogant cannes, A itnguli anrcdieH me 
Notarium. ut de pridiâis omnibus, A finguliscgo, 
A aüus crniÈoercm . A conhccnmius inllrumermsn» 
enum, duo, vel plura. A quot volterrur. St rolucri- 
mui ad petkioncm cujuslfbct ipfiaum in conlonamiam 


(*trpltuî tcit 0i|ï0ÿ<fffl. 

Snotth Srttnd'e >cn jtirtÿcn. 
tXubi'itf von ?fipw.fbam. 

*<indeJcbfr/ *Xt!ter- 
Ort wn îjclbmbfrq. 

3crftl wn llwff. 

:iew tmb ©iuiwc iSruîwt. 

Wl’;. i-cn IMulMm. 
ÿntxitd' von QJeimnwrn. 
gùmmb t'ctt 3n|bjfr<i»t- 
IVuIus »»fïi tfrepffWHl. 

.il Italie. 

Qmdvn wn ^bailsicÇ. 
ttiA 1 ï>«a fwi fdÇcn. 

©ÛT«J üitffrn tl’ô-fkrn •^raarftmb.tl/kn pprçai CléfhmJrii:* 
putN / vrd-pitfèlb/ fMwbtffg/ V)ow»m#iWüîifki / 

(en/ <rri'éniur / «Uiwmbwi/ f' ^u un^m ‘ ,|?n Pf* 


fui: discrepantü , A irmi!ia,’& convcniencia pablica | / tinntf&ôni/ ?i>iit£i:k'ai / 1 J&ermaÿb 

Documenta j k»m/ barpi snifon *tnun Ktifcn 111 bu*oi/ (£dqfrr|MB/.fn* 

AaiMi in Territorio Olivcri Vall.s Sa! mort* Dio- | MfiNim/ fmçcmrUv ^■dMivhd’rikr.n/ iKcdWnn/ C*o» 
cxm I! j.i inicniis , i. ,au «et» 1W.« ^ tw ■ œ *;'' f > 

Pi"., cittrjoietit!., .-.I r, ,o , NüWtc Pommi >?■'». ,'U' îHt "rt N ™ ' 1 
M (V r r Y Y VI fnrfîeiirsne d^cimî uiurri oie ©*»l nU»<B nul NW fftlm uiKrn l«lxn wtroivn / tkra.c 
M. ccc. eu .v ]. Inflicuorw uvcim.i qujni. a.c | ^ n ^ turtu .iud' inirti «nlitrr abc nnb i/iett’< 

deemu m>«i 3 rncnl»s Juin, Poncifia.us Sanâ^imi Do- _ SSSS SK/ Mt ht etynamm 0t few/ «hrt$vlt* 
tnuu uoüri i>ominr Grcgorü tavin) prondcnciî Fa|jn- U1ïfr u» lt3Krc/ wn nsto ireaeit tm^ ta» Dm wiftrn îinttr» 
^* , 1 ço r rU f* KcvcrendiffimisPa- ^ ^ Jv . Un , bl? ur? kutigcn îaq/ Uiibut^ 

inbet Domino Stedino ce la Columpn» diâl Upatn*^ ^ ^ «bttmi/Mm if tb ©Aoben/dB bmfttom &Mxm 
noitn P»p* Prothon or arfo , GuiUiclmo SeneoO.Duchl ur ^ ^ ^ „ 0 „ , D|J lt!)& mfnm mtd» bip «if taefnt btun- 
ISirafenu , Franc Aflgelo Penfiiariaifi, InadscoA- ’ * ;a Im j(fd-,i»iÿf unb .xfix^a iwr tmb bit chnUrfW* 

querin, A \domrio Betelemkano Episçopis, Ma- , t; it mfa çjîdnw un* i 0 «r«MHW/ tmb llmtrtbtftKn au fût* 
gmbeo Milite Domino Uitmie de Ruppc,nec non \ e- iJcht/ ir’ub oflr DaqciMWf r«n boibcn vTV'«a 

ucrsbtl bus, A Nob lÈot Viri* Domino Fetro Zarai>.- îTt j t e-wMen eutlidtit ubcrnn roman) imft 'Mfrid’t 

no , DccjDO L^onienH Sacri Ptdarii Auà'tore, A Jo- i ,tf ,vm hirumb Dell hetbot t^iten nu li:«r mifr 

Jiamie de Mtrolia Archddiacono Caaurfoakfi , ac Eure* ! .30514 nriglitbm oÿrae aflt l^efnh unb ca^t li|t. ©ië# tu Ui» 
giii Virîs Uasparro FUjo Nanuis de UbftdinU, Ber- j tunb f. s bdben U’tt taifa jnihvcl tÿim benofen *U1 bicftn Skkif. 

1 o-;^n 
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DU DROIT 
, i77 *«"*'■»“ 3*-“ 

L XXX VI. 

,!ykK ' n £ StM flirartingni tn 

Ocrmamcar. novum I.ihr T vi 


. - “ w ." » «* ♦ * cuucd. Keichs Ar- 

Sfxxial. Contin. IV. Abth.VIII 

twi !Rck^<5fiifcta» pag. j-oa. J 

Ccft-àrdire, 

LettfiS d'indemnité données par la fille de Reut- 
è U Æ.LIN0.» ! 

J°* avec elle, & avec les Filles /(Jl- 

MEyde Uothweil, fcf,* Wk,l, | 
dommage qui pourrait lui en arrtver. A Reutlm - ! 
*** u J**r VJxUé Ewigng 1 377. 


r D E S G E N S. 

W ' 

Lxxxvir. 

p£»sSS? 

rs r- & 2*8* 

» 1 ©• V 1 ’ « ou 1 on a tire cette Pi^rv* r 
trouve aufli dans LiiNir TV..*r e 

^ s ^.t ckfuiÆ ^ 

C’cft-à-dire, 

Rrurn Je,Bé pa, Ottok EüBnr Palatin. t * 

^ D ‘ a * Bav, s - 
R E a 1 f v “«é de P ASS Aü. par leauel ils **•„ 
mettent de n'exiger & même de «’ accepter eJeuûa 

iË4‘ti‘Ï!%‘ fi* *“¥/#** ï*r*iM, dt 

A , k f »•"/“» « an*,, /w, 

J ^1°“' d, U Ciwttju,* J, S:, p„l. 


* 033-£ fejW» 7 . ,** S»fcttr un» tu iX,:ut testa **$ Mt$m Stfraffitat g> i^#ir.i r u.i , 

p&Md/tn/ bniMi damer i-tiù mrpflxi &jdtftaQci un» tvir êtfffin/ fus t, , 1 

im toit* 1 m m 2tna I ™ iytornvm KCtîîÎ ! ** 

frffatdui' imt itrhli!» M# î8ritt»î t>oj fiuoi finfjirm I Wvüts l^iiùbni 'üfjÜoiDirt.îtiri hm >Y v™ ^v. Il 1 l '^ 1 * 

*"'* <ÿ** «Xr tin fcfcg M SS FLSZX S. *>*»/*. «Æ wSUmïïiïi ?: ™ • 
foi, itmStosxanam m ton iXtut *rr 6<aif îii I fWtcmmf o§bim m tou Smî iï T* 

«* «Wf^/«aSS & !"&■ »«/ Wà*/ ont hS ?*2;î| 

mfyroiyn KiJmi/ fur tu# fflty vah hir tinber^ fw5 fuiifftij îuii ihm k» . 5».™?.:.^“”, t,,lJ> 


fvn ZaitM Mhr «r«»^*d» «jf/Nij iK wâ ïïfmVu C.S» 0OMfcS«f 

«n nu^it ^d*cu foflen/ nctfi fc^iumtn ^dhoNn tt# fvitxtt fiiflfn * w y* t ,îu tf <5br *5?fixrf!*rtc m mifin i i.'us^ .„’.nL a R lt ' ,/ Ul1 ^ 

mnl/ cii twti ultcr ftorfonusi tfJ. SM w- 2)o:t fwf 1 1 » fff/ i«& ^tnrârfTÉ* ufit -K-.ifhrt iJwtff* 

fît wi btfna ÇJitube #iu / vrdiMUT Mh ,- ri( i:c ' ,fïm *' |!, N *u ^ortn/ fon ir.i*nt • v - 1 ’ > i - h . vm ' t\ U i 4,’ ° /à 1 ' ’ 
Mt ti&fotf Mltdw Était / Aidi iiuif ^ Êccbtm^ / n™ kæ™ ; ^ J 


fwU fut!» / üUff fer 


ws man oNr 2VT;tnvi«/ t-ctn N*?» n ftinf C Mfmc ' Kl feb uab K:ii ’ 

S6S« ^ vw MinWNt. v:,M JroHîo Æto m ■ IW m» MÛ» h,ÎNn/ imb bmwb ÎKS ife 
îa#i/fh> « ‘Æ '' 4 - r/ MolNn éditai Mfai ac< Si fo f«» u«tf wt dttrdwtttn/ imû Ni# «tt ^iLMuiaîtï SJ* 
Nt u* Ntfen ( 8 umN |ï tf / qaiMitiIt,* Mwu 3 ini fnU 1 ^ 'üntfet mi fuiïfS dkavS liSjî 1 

k-i imiJ Nc tvn ÆÇjrn^n ir 58 ntf mis <fMnt*tKrt flïS/ Si ‘ mb ^*V«»d «i ^nij ro / ïjiïni ifefïï 

fi Ne tunf tufitic (^uû«n imb *1.1x11/ nf Nuj t'uradi^i! ™ r ^ fCn / ,cni> wu ws Nitm/ nnb Nr,a ntic t hrc /•"• 1 ^ tTî 
Jen 3.1- ^«rcer ^crm.,ikr, Ni Wwb £§2 I ^«m^cit/rud toi Sw ,u 

t.iiM tldt.icr iXtuc tnib ,)t,H; Xiib Nt Ôtait KfStltorn/ fe^nw .tnvtem ik bm^ 

225? uf w *f« 'S‘N/ 'i?f< N<ff Si , -Ô«w*fcrofeM / wib (îf / in u:Æ iwr«bîfn fSSm^ntS 
fl.Twm. in» artu-id an N^q ^ncf rwr niti #«« »NU< w * ,wr l fi ' KNt-.n NiNn/ iivnrjfelti-.Hri* 
*3s^Sïn?S!'a 30,ly l:,i 1T; Vf|lrt 'v :/ *' llî * <1 Ar l$au «fMtn/wab rwii binfura,! gcf„ t S r4g t n/ mbîMS 
l^ f .OnH w.J ^Ulw RW : ^ni> rmt/ m# mi/ ektmtot ' ^ , fiL ( d î / 1 ‘°‘ onftm (ÿiMîxn / mb vit înïù ita» iîfS 
j^ac rnia Xi^fjwfxu fintNrliiti bK tvn :îMiru/ ttjn ttoor-i' ; ï -*!? ,,f ,d,/ “ Wî ^ vn irn»oi/ ftîr twr. / U rtb fiir aff 
l / va b ht von 4>i U/ brt mp uut yai «rù^t/ W C«» (S* I ®î*" m |?*«Nbiw« uuwrfdnubnilidi / nJ# JJfy £ J£ 
nui: 111 Hfat c-tidyn I>uif / famq »«« au bm t-oSt, m Wn*rwro*c»i / n«l- nxinmib ton niK imSÎ, S 

i«w;at fier lètwfai m ^itnfdn wû Mefclbcrt i-ict Àauf . Nn dwgaKrtHen/tvfin Q3ifttv|f/bfm tu'iod/toML£?S / ^ 
inb ïicvul etw ir Mitdxn fimNrt.it 1 b<utüAfa», 


ruinai : Ni fiiibn wi» vnb Nie e^Mntatbnr eKtu/vonShNr/ I . n i<mA : ^ Nirpi tvn aüct doiNr -Kaf « / , mh .ï;, 

tn-ri rXm-i{tvrtft von mm kor bdfita ont am ûm£St ^ ïï* W^vi'N-.v.rf ù. fanN in&ffiASÆ 
!M<<a lHT,il frmnt ôlï wn «firlmSn/ ®* nnm t"'Nnt tt/nSS 

1 »? ir solfier / Rnli tn»b tfVntuIr ./ wf vnb CwfiJben lu Æ» ,m ï nD *S m / Kîuirt» imb limfur âbÆb niff antam! 
rc ^|ak, B ne iiviüJufa vu » M vkMaSSttÿum nt f ««wôltai/ «.cèermi; 

2*2S4f L . wt L m VKlli,ia fr Nf ta/ ed folJu 1 s ‘ n ^ n 58«â' M * M firüen ne* f4«ffên c^r S" 

lit bt**Uxn »nc ig?ttttf vu» tuid» mut Jnn tvn Nlifen /anafltii ] w vffl MJ nrantKiv frtnrd t«â3/ehn ,tcrcj ' VS, 
N#Xflrt liJHÏÏSg WJg«f rbfl^pw/ «m» mit feinm SwnuS 

lUO» V» Dllctur UktrtunMB / tn. h - ,s« 1 tlT y^TMIt / HMf fo Iv*f a^ti.inr r.rk / h,.. .:.. , ,t.. ,.,... 


. «mhihnhv/ IV CMUcn twr ber teMBrumncfor • , Y J\ ’ ru ^ 11 . 1:11 f«te/ ou fut W 

tnfi ur îXam püutjmw/totot clamer :K,m tvibitrofitrmS ^!f*S ÎSKJÎi^??' ‘ t "’ M%firn ^^<^nSt:aX 
twfe.r et.it* k Knito^m $nfct jnninncd 'uiuvi vffbtluh M,1> ; IHe ^Nrj»/ un» îwrn» «n ihr «Kedxe / .frrnhmc am& 
fitfetnrftt /m bitfit» ®ru-f / lw ^bot nvrt N? -fyrs/ N; m.in 'Pt« ^caematt »*r fk tvn Otto/ (JVifflK# imb 3drh(l«« 
j,nt iwt ti^nfnt# 0rtu«e bru;, kit haitlsm 'Iït vn» in bon ^ J* 1 ! ^ I ’ lîl ' < n N*m»/ un» iiumrn un» nvum 

J^ ilî0n IPk »n Nui '^ûii »£# ïiunNu ‘Xralt ni ’Æ ^ ' tn t “ , ^ ll ', 1 'N 7 115 *<»» «'«f '«Æt tuthun ,. focivr Mm «Jj, 

Na umr nnimt 1 ixn €*&*, p a J " TÎ7 ’ | »c«oi wir / Ni# Me frêtaum >{>» ^r w / Mr S»; S 

irai» n'cn ûi< fi.^ni»/ uut affa ihroi 'Vtnwreu/ eurfenV «u 
I ?[tncfdit/ fo ihauNr M.jïifai [int / bo.’ atin i|ircn' ^r.iiffm 


Anno 

1377. 

if Jany. 
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mûi/ncd.' WM uifcn foi uufctn atijmnxrtwta unôiû:i|f«iaoi 

llîCt>t£î isTïürîr . unib j*rlt.in itwrK.- . ■« 


■j Ugolinus de Falchonibus -le Rtv’îo 

& rraylmu* Guarlcta de Art , Legam DoAorcx , Procu- 
rato/ç», A Frocaratnrio nomme prxtiuorum Illufhium 


««*»«> «wfwH/ no* ^ahân''mruT'inlAn ‘wrtÿ' / UH® ! [î, 1 '!!"’ Ci ProçoratorM nomme prxtkiorum lllufhium 
hd-a/ irir qcbKtm <tnd> ffra^luP mit srni|l/ b<xi utlftntvôtW’ [m '"m'" 11 Donuuorunn i Oicoim Ducis Bnisviceuiis 
bru itnh ônïivn t diiwnuti ii/kmi iv... . nomme, UC U-cundt Oitoniü Marchiui-is Vtoutîs- 

A Adores, 


terra», & Adores, A Adoiio nomine p/xtati Domini 
< Htonis Dncis Bru»viecutiv,T utnris, A Tutur » nomiiie, 
I ennuis, Feodori.A GulicFni Filioruin ts-ns me.t.orie 


bm mfc Çiiihn/ intfern a.cirmxîi lÊbcnv aBcn vafem Smbt* 

Icîirrn / HiÇtouaiboi/ >pw^an/ Ü^zxa/ :\i3rm i uiib <çiK«b, 
foi/ iXtd'tcr.i/ ££M<« uni) UikMtn / uni* acmontluh atlra M: 

uaf.Tn/ iwt fr 6« j^witt fcutb/ iwb wpdtny b.ig fi; mit fimbt , , ■ - - 

«nu/ unfrrii d:tLvn niib SîtabTe-nanen/ Ne xs>rv,awitmt/ M 9 uon “' ,în ‘ lu >'lri» Domini Jwrnnis MarchtomMontis- 
©tTOtf/biid £«wacl/ un* iïit vaentbairftjuf'àiTmï'/iififiKT/ ,crrat . ! c * P -A »e altéra, coin pteno , ac fpetîili , A gc- 
jlirfU l*5ctteb.injj unb Çiip-.uclu MfclK-/ unb aile i'ot* *l>rit|f= ' ,,cr *K mandata, ac omnimoda potcihtc fuper oinnl- 
bot/ tan unb ©uf / b:» .tUcn ibren ÎSrirfr.i/ «ied'rtn/ ,ÇreiM & lingulis fupraicripti» , A im'ralcjiptô jum tc- 
PftMi/Mitb <:KatLAfmonbotm/ f> vertcjrilfflt i|t/ KUintb tmb ! norcm, «t tonnai» publici InUrumcnti rogsti, A rradJti 
piTffur lailên brUiben/ uiiû bie md t ilbcrfubroi / wtbrr ; manu met Anton» de Pasquario de Momcbcllo Nota- 

ïttnilnP nu* otfoiiltdy t'oit iinfcrui ob<r (fttfdvtftc/ rii Public; iufTafcnpti anno Domini mSllefirno trecente- 

1*2 ' l ü UI * 115 ^^tu/iMin ttitf iîmo tcptuiigeliino feptimo, Indidione décima quinta 

^' ■ Mf r ? ” b«twlxr j<t»on mtt ctot neâ> tmfiirp j dk penultimo mcnii. Mardi à »* Pasquino Notariô 

"* ' " *“ “ fc tnlTafctipto TÎfo, A ledo; qoî Magnt6cu» Dnminu* 

Dominus Galeai («o nomine , nvc non Nicolellu», 


wi^tdi m Nmplbtn un^rm J.inte ju 'Suiyrn binwNr «letton 
tntrbr/ ron mu baU itxrr/ itmnitnb aus^wmintn y bau md’t 
bftrbtlKW foO ; nuunot tnifr qduftr.i îtnr ernfllidi / Cstü («u «|> 
Icô iit^ii / uub fem ïfltortt/ JuraiTOS unb Arufft Istix tu r,t» 
lia Bot ftMcd'rtgfht^i / on ftUru Wcrnbr. unb Nrf. v.i ciikiu 
mbtiids-ii lUhrttmb/ unb su ritKt owgcii vàttmqfcit ,itla ror= 
Krfchyi'tiKT sf>uts - / v^unbe unb ijantluiijj/ qtlitii svtr totfRnr* 
ltd’ b<ti Ptyaummi/ bon Qkffrt •?/ brnn|apittd/ mib tliron 
Wo«flNnif< NiKlbu ju 'VaiTnr/ ïxu '3ritf mfiaclttn mit un* 
krn .uiNsiiqfnbm ^m^tln / bor urtxn i|l ,tu é'»’W ^tditft 
'ïuq/ oM à beft^tt nsrrb/ tn btr tgiatt m ianbtubtif/ lutb 
Çfvrilh 0ourt brmi<liai!'iintort ‘Ju'.irr/ bitnutfr tu btn ftten 
unb fttx-Ji unb (i<iiitqi|iat ^aijroi. 

LXXXVIII. 

7 . JuiU. Tratlatuî Paris inter Mujlriffimos Principe /, Ga- 
le a z Futiomilem de Me4ielano, ComitenuW i n- 
T u r u m , Ipfurumque Complices ab um , £jf Se- 
cunAum Otto n e m Marcbionem Mumisfara- 
ti , (y O r t o n e m Dntem lirunsvicenjem f»o 
froprio nomine , ij Curât or tm pr<efati Domini 
Mtrcbionis , tà Tutoient Fratrum , Horumque 
jldbxr entes ab altéra parte , iaiti inCrvitate l'a- 
pi* in Ca/lro JllufhiJJim Ualeaî die 7. Ju- 
iiiy Inihflionc quinta décima , anno 1 577. [ Piè- 
ce authentique tircc des Archives Royales de la 
Ville de Milan, Régi lire V.V.] 

ht nomine Domini Amen. 

M Ultiplicata lemgo dîscnrfu temporis gra- 
vis x-iimarum didèlltio inter Magnilico*, A Ki- 
ceiftis Principes , A Dominos , vidclicet Duniînuin 
Cialeai Vicecomitem de Mcdîolano Imperialcm Vica- 
rium Cicneralcm, ac lllullretn Dominuin Comitem 
Virtutum, ac fm>s Qiinplices, AusiHatorcs, Valieotes, 
Famores, Adnxrentet, btibditos, A Scquaces et una 
parce, A bons menions quondam Dominurn Joanucm 
Marctiioncm Montisterrati Imperialcm Vicarium , A 
poil iplum Dnminu:» Iccundum Ottoncm .Mardi ioncin 
Mcinsinterrati cju* priilKigeuitum, ac lltullrcm Princi- 
pe:», & Dominuin Dominum (.Jltonem Ducem Brus- 
vicenfcm fuo proprio nomine, Curatorcm prasût: Do- 
mini Marchioni», A 1'utorejn Fratrum, foosque Com- 
plices, Fauturcs , Valitorcs, Auxiliatpres, Adluereti- 


Domijtieu*, Ugolinus.A Fraylimis Procuraiorcs, Am 
baxiatores, Aaore-s, oc Numü , & Procuratoriis , A 
Adiusîs nominibtis quibus-fwprà, Dcum halxtites pras 
oculis, A in mente, attcnJemes etiam quod Pax cil 
ferenituft mentis, cranquiUiM» cordis,(impiici:*s animi, 
abtindantia icrum , amont vincutum , oc conlurtium 
caritaiii , A quod be.tti font pedet portante! Paient , fub 
Ijx; Coneordix, ac pcjpct m l'acis inter Partes prsdictas 
ttabilitcr init-nds, A perpetu* coofirmand®. Ad lao- 
dem Dci Umuipotcmis, üeatsquc Mari* Virginis, A 
omnium Sandorum, ac ibtum prosperum , A tran- 
quitliirn didarutn Partium, & cujuslibet ex diâii Parti- 
bus , Lombarüi* rcltvaiionem, A gaudiun» P< pulorum, 
ac corporum, & animnrmn blutcm, in îllius m inine, 
qui Paccm iis Terri diügcns, illam in Terris uc don ut» 
gratilïinniin dcrclinquit, Paccm, concordiam, tnitatrm , 
A veratn amicit am inter Partes pridiâas, luosquè Va- 
litorcs, Complices, Scquaces, Pantores, Auxiliato- 
res , A dli® rentes, Cullie*t«’S, A Subditos , Commu- 
nitates, Unrvcrlitatcs, ropulos, Homines, Vadâllos, 
A Fidèles fcccrum inter fe Te nominibus aiiudidis, A 
inter Partes prxdidat, A j^oûj fuprâ, Deo propitfo, 
perpétué, inriolabiliter oblcrvandam , A ad intraferlpta 
Pada, Convcntîoncs, Protnilfionct , A Ordinationc* 
folcmpnitcr pcrvcitcrunt ctiam oblcrvard.is ut furra; 
Partes iiamquc prxd'éls in Del nomine, A Ikatx Kla- 
rix Virginis gloriof* complrto, jvrfiéto, ac P.rnuto 
Mnitinionio per Vfflw de jrïîcntî inter IHuflzCU Pris- 
cipem , A Dutr.imim Dominum fccundum Ouonun 
Maichioncm Montisterrati, l'olimpiiibus l'rneuratori- 
bus cjü« nomine finmutibus, A coulèndcniibus, A II- 
lullretn Dominai» Dominai» Violanicm prxtati iVlagn:- 
fid Domini Domini Gai caï [l iïiaml, prout apnaut iu 
InUnmKmo rogato, Atradito manu Anrunii deMontc- 
bcllvi publia' Imperia li auâoxüatc Notarii tccerunt , A 
Ncïutu, inierunt.A incum,conjr4tcrunt, A comrah'.mt 
purani, vnam ,• A irrerocabilcin , ac , Deo pn-piiio, 
femper duraturam Paccm, A Concordiam de omnibu* 
Guerris veteribus , atque nova, A de omnibus discor- 
dtis t diircnfionibus, iniuriis, atque dan: puis, lub PaAis, 
modis , A cotiveiuionibus intraferiptis. 

Priinô mmqoc ad invicmi , A virilîïm remilerunt Cbl 
ad invieem Partes prxdiélx omnia, A lingula dampna , 
injurias . rincorcs , A odia Ac. 

Item volentw l'attes ptjsjîçlx dudum traâata pro 
Pnce inter Ambarïatorcs Partium prxdiclarum tàm iu 


te», Scquaces, A Subditos ex parte altéra, dudum ex JanuJ , qulm in Gurîâ Komanil fortiri etfcèhmi , A 

1 crccuiioni macidari , convencrunt, A ad iuvïcctn pro- 


diverfîs caufarum fuborta gcncrïbus, rotam quafi Lom- 
bard* Provintiam 
:uiiiturij»n , A corporum 

lcxfonem,.A ftragem induxit. v erum cum Partes ip - 1 4 

fx, earumque Ferri , Subditï, A Fidelei , Valitorcs, i fetn Cardinalcm Ac. in quantum reftirerionem Tcrra- 


1 in discrimina poluit , & magnam itliferuitt, A promittunt quod, qui habet, icucat, falvo 
Lirporum quamplurium pcrlortarom ! quod dispolita, A rirmata in Face publicau per Rtve- 
•etn induxit. Vcrüm cum Partes ip- f rLiidiflimum in Chrillo Patron Dominum K. Gcbcnen- 


fomidbus odiorom eiclutis , roloit in eos Pacis Ami- 
«arc cDnfi.’ia , lôlltôtndincm polôenint diligentetn, A 


atteudi, A obTcmui, ac executioni mandarr 
Item convinerutit, A ad invlcern prumilciunt Partes 


ipfbrum Ihidia convertcrum , ut, lëdatîs Icandalis , Fa- prxdid» , quod oectfionc dtfü Matrimonii prxtaïus 


Magnificgs {.'omînusT>onj!nus Galca/. teneatur date 
A nu me rare prxfatn lllufiri Frincipi Domino Secun- 
do Ottuni Marchiooi Montisferrati dorenos triginta 
milfia. 

Item convcncrunr, A promtfmint, quod prxtarus 
MagniJicus Dominus Dominus Galcai pixdiA* Illos- 
tri 1 ili* lu* Dornin* Violant! Uxoti prxlati lllullrir 
Principes Domini Sccundi Ottonis Marchionis Montis- 

.. - v — u 1 ,errMi d * hit ’ ? «ffignÿ* jocafû qux habet, A ou» 

prxlatus Magmftcuî Dotmuus Galcaz Juo proprio no- 1 ipli» habuit ab I lluitre Principe Domino Duce Chr™ 
mine ex una parte, A Nobiles VW NicoJcflu» de Ca- | ti* olim cjus Viro. n " 

^ Item 


cis, A Concordi* inter Partes easdetn rctonnatio per- 
veniret. Placuit igitur illi, qui gratiofos frudus Mi- 
nlftrorum fuorum laboribus impartitur, quique ad gra- 
riatn facile HcAitur, dum apud iufucn quxtitur bonuni 
Paris , A fux propter hoc Maertatîs benignita* implo- 
rât ur, quod Parut ipfat , A quxlibcr Partium ad Paccm, 
ac O>ncordum,& ad iufraferipta fseiendam, A tîtrien- 
da, peragendam , A peragruda, A etecarionr tmndan- 
da coiicorditer . A ananonriter pervenirent , vfdrilcet 


Anno 

■ 377 - 


DU DROIT DES GENS. ,119 

ANN O I ,cm convencrum, A ad invicem promiTcrunt , qral 1 banniti, vcl forenfiti, fed omnla ta] ia onaâ intell igan- AnnO 

prarfatus Magnifions Dominus Domina* Galeaz refit- 1 ru/, A fine tonifia , A calfata, A non poffint ciîgi. 

\X77» tact » ^ dabic dido lllullri Domino Marchioni infra- ! Item cooveitmmt quod pofJcflk>n«,A jura adjacen- IJ 77* 
feriptas 1 erras, vûtelicci Fonilicium Quart! cum Ter- tes alicui Caflro, fim Fortiliuo, quod rcllitutioni non 
riorio, Caflrum, A Villam Maiemorrh cum Terri* fubjaccat vigorc prajfentis Pacis , A qux funr in codein 
torio, A Fortîliciuin, A Villam. A nztai cum Territo- Duminio cuin Caflro, vcl Fortilicio non rcllituantur, 
rio, qui* ad prefens ipfc Magnificat Dominus Galcaz fed per ilium, vcl îltos tencri poffint, qui didurn i as- 
tenet in Temtorio Ail. trum, vcl Fonilicium t encre habebit vigorc Capitulo- 

/rem convenerunt Partes przdsdas ad invicem, ouod rum prslcntis Pacis. 

Illullris Princeps , & Dominus Dominus Utto Du* Item quod forcnlîti, A banniti Partium prxdrdarum 
Brusviccnfîs dcbcat remancrc Tutor, A Curator didi non poffint, née debeant inrrarcCFvJtates, ncc Suburbia, 

Illullris Princîpis Dotninf Sccundi Ottonis Marchionis née Terras, de quibus fani for en fi ri, feu bannrri, née 
predidi, A Ira trum, A Terrarum corum fccuudum etiam appropinquarc l.oca przdida per medium miflia- 
quod in reibmento quondém Illullris Principh Do- re. rtili cum per prndidos Dominos fuerir de ipfomm 
mini Joannis quondain Marchioni» Moniisfmati df- reditu, A modo, redeundi delibcratum, A provifum. 
citur confinai ; te quod Legata ipli Domino Du- Item convcneruni Partes prxdide ad invicem, quod 
cî, de Fratribus didi Domini Marchionis fada in | nullus Partiuin pnedidanim poffit, ncc valcat pro Col- 
Teflarncnto præfafi Illullris Pnncipfs Domini Joannis ligato, Adhi/entc, rcl Subdito recipere ad fuam Ad- 
quondam Marchionis fuprafcripti debeant fortfri elf'cc* J hzrcntiam, Collîgarioncin, vcl Subjcâionem aliquem , 
tum contrî ipfum Dominum Sccundum Ottoncin , fine , qui rit de Colligaris-, Adhzrentibus , velSubditfsaltc- 
præjuditlo tamenjtliquorum jurium didorum Domino- ] rius Partis, ncc etràm Civitatem, Caflrum, FortaH- 
rum Magnifici Domini Galcaz , de Illullris Principis ; ciam, vcl l'a ram, qu* allai Parti fbbjaccat , vel 
Domini Comités Vîrrutum, iti quod prefati Domini obcdi.it. 

Galeai, dr Cornes Virtutum fc non intromittant. __ J Item quod omnes rdlituendi vigorc Capitnlorum 
item quod omnes injurie, dampru, crimina , de of- i prawidorum tcncamur, dt debeant lolvae omnia one- 
fenfar, quoc per aliquem bannioun, vcl forcnlitum.vcl ra, dr fadiones pro (lits pofTeffionibus , que rellituen- 
quemeumque aliurn Subditmn Partium prxdida/um, dx veniunt in ill/s Locis, in quibus dia* pollcffiones 
vcl alicajut carum illatx, A illata, & commillc, vcl iituatx funr poil annnm unnm à die publicationis pre- 
perpetrata fuerunt temporc Guararum vaenim , vcl lèmis Pacis computandum. 

note, que inter Partes prxdldas feminat*, audorc Item quod flattai publicatl Pace pradîd.l eligantur 
lîxante, dudiim vigucrum, rcmittantur, A ex nutic pro qualiba Partium prsdidarutn quatuor probi, & 
ititclligantur, A fini rcmiflz, A induits. A remiflà, discret i V r iri,ac làpicntcs, qui lint Excctitores, acCon- 
A induira penitus, A in tocum per omne* illos, A fin- fcrvatorcs prxlènns Pacis, A qui eam facial» per prz- 
gulos.quos ipfc injurias, dumpna, crimina, A offenf* didas Partes, A quemliba de diétis Paitibus intigralr- 
polTunt.feu poilènt concerncre quoquomodo , «à quod ta obièrvari; Et ti qua obfcuritas, vcl comcntio, aut 
qucrclun», vei accufans nullatenu* audiatur, née que- dubium oriatur inter Dominos, A Partes principales, 
rcla ullatcnus admittatur ; A quod omnes proceffus, feu Colligatos, Adhcremcs, Subdito* , vcl Sequace* 
conderapnationes , mnltationes, A banna qorecomque Partium pfsdiaarum, occaJionc Pacis przdid*, in, A 
przdidarom Gucrraxum temporibus contré prxdidos fuper Capitu lis did* Pacis, illud decidatur per praaJic- 
facia,illaia, vel promulgata canzcllcntur, A annullcn- tos lie cligcndos ut fuprâ, qui jurent prxdiéia faccre 
tur A debeant canccllan, A annullaxi, A ex mine pro ad SanâaDciEvangclia manu taâis Scripturi* fideâter, 
canzcllatis , A annullatis habcantur , teneantur , A A boni Ode, non nabito refpedu ad quem Partium fit 
refi>eôcmur- molcilum infrà duos menfes i die dial dubii compu- 

Itcm quod omnes Cives, A omnes banniti f vel foren- tandos, quorum deelarationi, A deciiioni dure, A pa- 
liti Partium prxdidarum, ac auicumque alù Colligui, me tcncamur, A debeant Panes prediâs. 

Adhérentes, Sequace*, A Subdit: Dominoruin, A Pat- Item quod pro przdiâis ommbus, A iîngulis eie- 
tium prxdiClarum ex utraque patte habenttum domos , quendis quatuor ex iplis fufficiam, vidclicct duo pro 
fedimini. Terras, A poucffioncs, pradiales, ac crc- qualîbet Partium pratdiâarom, qui poflint przdifla exe- 
dita, feu nomina débit orum in Terris, A Territoriis qui, A adimplcre, A ipforum deelarationi, A deciiioni 
Dominonim antedi^florum ad eas, A ea redire poflint, flari dcbcat per pra^iâas Partes pro ut fuprà , fub perni 
ac rcllituantur libère, A cis liceat uti, frui,A gaudere, amilTionis rcî, de qui effet ouzilto, qux pccna venin 
A troilus percipae, A pacipiendis de Terris, A pos- in aliam Pattern , qu* przdiaam deelarationem , A de* 
ftiRraAos fupraferiptis eorum conduccrc ad Taras, A cilîoncm obûavabit. 

habitatiooes corum ad ipforum liberam voluntatem, A Hoc tamen Ipetialîter, A ctprcflè ado, A conren- 
rcllituantur, A pro reflitutis habcantur in eo ftaru, in to inter Panes priedidas, quod pa füprafcripta Capî- 
quo erant temporc initii Guerrarum pnediâarum, tron ru la, vel ipforum aliquod non przjud/crtar, ncc prz- 
obftantc aliquo curfu temporis, leu przfcriprione,dum- judicarum in aliquo elfe intelligatur , feu tnrelligi pofiit 
mod6 complet» non fuillcnt ante inchoatas didas Capitulis Pacis tradatz, fadx, A publicatc per Re- 
Guerras, feu antè tempus esitus jplatum. vaendiffimum in Chrifto Patrem A Dominum Domi- 

Itcin quod in przdidi rellitutione uun reniant frac- num Robatum Gebennenfem Dei, A Apoltolicz Se- 
tus prifentis anni extanecs, ncc prxtciiti. dis gratü Uaxilice duoiccim Apollolorum Presbyte- , 

Item convencront quod creditoribus quiboscumque, rum Cardinalcm, in nonnullisque Italie Pariibut pro 
& aliis omnibus, qui in perfonis, vel rebus banuiro- Sandi Romani Ecclelii Vicariutn, A Legatum die 
rum, vcl foienfieorum , vcl alicujus ipforum potuis- decimo nono Julii milleiîmo trecentclimo fepjuaeclî- 
fent, vel quoquo modo poITcnt aliquod jus prxtendae, mo fexto inter Sandiilimuin Dominum noilrum Do- 
feu habac, antcquàm fuerint forenfiti, vel banniti. vcl minum Gregorium Undccimum fummum Pontifican, 
fi forenfiti, A banniti non finirent ullo temporc inrcllî- bandam quoque Romanam Ecclefiam przlibatim, ac 
gantur effe, A fini adiones, A jura ipforum falva, A ipforum Colligatos, Adhérentes, Scquaccs, A Subdr- 
de cis poffint, A valcanr agcrc, A experiri, A ipfis uti tos ex uni parte, A przfatum Magninenm Dominum 
Jn jnditio, A extrâ, quetnadmodum poterant, pofient, Dominum Galeai, iplius quoque Illufirem Natum Do- 
vcl potuilTent, fi dJdi, contré quos jus prxtenditur, minum Comitem Virtutum, ac iplbrum Colligatos, 
nullo reçipore fuiflènt banniti, vel forenfiti quacumquc Adhérentes, Sequaces, A Subdftos ex allai, née etiam 
prxfcripnone, dummodb compléta non lit antè in- aliquibus exindè vigorc Capitulorum antediâz Pacis fc- 
choara» Guerras pnedidas, curfu temporis, A dilatione cutis, A fadis. 

non ubibuttibus , A quocumque impedîtnento ceflàntc. lnfralcripti funt Adhérentes, A Sequarrs Illuflrium 
Item convcncrunt, quod nullus poffit contré banni- Dominorum Ducis Brusvîccnlis, A Marchionis Mon- 
tos, vel foreniitos, vel botta ad iplos, vel aliquem ip- tisferrati . ac niam eorum Colligati. 
forum fpedamia ntt aliquo jure, vel aliqua adione. Primé Domini Eptscopi Aflcnlîs , A Aqurnfis, A 
quod quzfituin fit, poflquém fuerunt forenfiti , vcl Tert*, A Feuda diâarum Fcclciiarum pro Coll igatis. 
banniti i Commuai, vcl Domino, cujus ipfi reflituti Domini Marchione* Inctfs, Ponzoni, A Cev*. 
fuerunt banniti, vel forenfiti conttâ iplos, vcl ipforum Prxccptor Morani, A Locus Morani- 

bona, feu jura; Et c convafo didi forenfiti, vel ban- Filii quondam Domini Thom* Marchionis Malas- 

niti non poffint ntt aHqul adione, vel jure, quod fit pin*, 
qttzfitum à Comimmi, vcl Domino, quibus pollquim Manfred us de Bnfeha. 
tuer ont fo-enfiti , vc! hanniti adhzfcrunt. Jaccbus , A Tere de Carreto. 

Item quod didi banoïtt, vel forenfiti, A omnes alil Domini de Azelio. 
refiituendl non poffint pro aliquibus taleis, veloneribus, Viter Guanonus. 
realibus vcl perfonalibus, feo ni J ni» , conveniri, née in Domini de Ponribes. 

perfonis , feu rebus molcûaii pro conpore, quo fuerint Rufiinetus de Troya cum Lodo Mrleti de Trnv*. 

• Dior, 


a 




Asno 

> 377 . 


no 


CORPS D 


jJïor,AH*rcdes quondam Lanxoni Palidi de A fl. 
Bcruardus M*lab*jia cum Locu (JaltcWarii. 

Domini Scorn cum Loco bcorii 
Jacobu& Uiiiicinis, A alii de blanchi» de Novit cum 
Caliro l'alloians. 

Duniiuu* Ueerdnut, A alii de Guasconibtis de Ha* 
p ta , & estai Furcniiri de Papia. 
roicnliu GarLfehi. 

Foicnliti Viquerie. 

Forcmiii Gaiiiwrum. 

Forculiti Maisi. 

Foicnfîti Cailri oovi de Riralbî. 

Forcnluî de üalàli 

Pommus liuftbtiux de Monteiocho de Papia. 
Michael de Momalri , & Hcrcdes. 

Filii quondam Rugerii de Montafia. 

Frauc-scus, juannes, A Fr«cr, ac Villanus.A cé- 
leri eorum Confortes de V mardis de Gualtcnaru cum 
Loco Gualiciurix , ac cum Loco FornaQaxix. 

Qui omîtes dantur pro SubdimUluiiris Domini Mar- 
chionîs Mnuisterraii pradicii pro iis, que ut» iplo te- 
nenl, Galiquid teaent i prasdiciu, A pro Adhircnti- 
bus pro iis, que non teneur ab ipfo. 

Infrafcrtpii l'unt Colligati, Adnxrentes , Scquaces, 
A Rccommcndati Magmhd, & Excclli Domini Do- 
mini Gateai Vicecomitis Mediolani Ac , ac Mluilris 
Pomini Domjni (ialeai Vicicomicis Cornât» Virtutum 
&c- ejusdem geniti , & cujtislîbct tpfbrum. 

Primft Dominas Manfred us Marchio Salutiarum cum 
Filii* fuis, cum Loco Fariglavi, 

Geotgius filial quondam Domiai Tbcodori deSalu- 
tiis cum Loco Muhtuii. 

Henricas de Carrela, A Filii fui cum fuis Locis, 
Câlins, & Viilis, ac Fomlicilï. 

N.nuiiu Dominorum de Chocoruto Comicum Ra- 
dicaux 

Dominu* flonifatîu*. 

Dnminus Abelloüus, 

Joannonus. 

Henricas, 

Gaidetni. 

U ban». 

Ricardinu». 

Gulicimi». ■ 

Raynctius. 

Antonius. 

Parus. 

Conrudu». 

Pcttus. 

Opinas- 

îoannes, Acxteri alii de diâl Domo , fi qui al» funt. 
Rcligîoli de diâî Pomo. 

Domiuus Frater Goido Abbas Sanâi Bartolomci de 
Ahano. 

Dominos Frater Thomas Ordinir Sanâi Joannis Yc- 
rofolimîcanî. 

Dominas Frater Prrcinalus Monacu» Ciftercienfis. 
Antonius, A 

MigcUun ex Oonfortibcs Aramengi cum eorum 
Callris, Vil!», A Fortalrciit infraferiptis. 

Infrafcrlpu funt Cadra, Tare, Ville, Fortilicto. 
A Lroca diâorum Üominorum de Cochonato, & qu* 
per ipfo* polîideneur, videlicet: 

Cochonatum cum Curie. 

Rubclia cum Curtc. 

BroioHum cum Curte. 

Plebata- 
Marmoretu m- 
Piimelîum. 

Cerretum. 

Palîiranum. 

Caflrum Vaprum, 

Cerrcalium. 

Maiucîtium- 

Caflrgai CafaHî BeigonL 
Crapîlium. 

Uagr-ilchutn. 

Gtaxctum. 

Zongum. 

Aramengum. 

Viatium, & cetera alla que per prefitos Dominos 

poflidentur. 

Nohilrs de Fraflâneto pro fe, & loch Fraflàncti, 
Guardapafli , A Varmach*. 

Mobile* de Fraflancto de Ruffioenghis, Salraticis , 

de Ciccgnonibus. 

Aymônctus de Tictnao, œterfque alii Confortes 
eorum, ocooea Comité* Cabaliaic, 


LOMATICLUE 

Inftafcripii funt Subdiô, A Adbanetnes de Terrrto- ASTiO 
no Altcmi, A Albcnti videlicet: 

Pomini de Solerio de Tcglolt* cum diélo Loco. * 
Domini de lohrio de Gooono cum dicio Loco, dt 
general iter omnes il li de ‘»olario- 
Abcllonu» MiîabasLcum Lccis Cantaronc, & Ser- 
ra Long*. 

Jucobut Franciscus de Malabaylîs cum Loco CaH ri 
Aynaldi. 

Guidcius Malabayla coin Loco Belrcgardi, de cum 
cjus pane Subrici, & Publiccarum. 

üernardus Malàbayla cum Loco Caflellerii. 

Catcllanus, & Hernardus de Malaboyli», 

Sccundinu* Fi'iu* quondam bent&rdi de R •dis cnm 
Loco Sanâi Pauli. 

Andrconus, Pcrrottus, (t Hauloous de Ritiis Fratres 
cum Loco Sanâi Micludig. 

Et gcncraliicr omnes illi de Ritiis cum omnibus fui* 

Locù. 

Pomini de Borgognlni», & de Sobooeogig de Sur- 
brico cum diâo Loco. 

Domrni de Montafia cum diâo L«m Montafix. 

Roffinetus de Troya cum Loco Mclcri de Troya. 

Pomini de Roatig cum Loco Mclictti RootL 
Loco*, & Hommes Viali. 

Domini, & Hotnincs Cafijri, & Ville Hley* cum 
diâo Loco Fleyar. 

Nicolinut de Playa cum Loco Sepunki. 

Simoninus de llraydu cum Loco Comaglaxü, A c.t- 
teri de ürayda cum omnibus fuis Locis. 

Omnes alii Foretjftli de Alb* qui Guarani feceruni 
( pro prxfatit Domino Galeax , A Comiie. 

Obettinus de Montafia, A cvterî de diâo Loco. 
i Domini de Àflcriis de Maglano cum diâo Loco 
! Maglani- 

; Domini de Palidis cum conim parte Lori Cailri Ay- 

: 

Antonius, A Thomas de Afïoarïïs de Dun’no cum 
i diâo Loco Duxini, A alii* Cool'orribu*. 

I Locus Vcranx, qui tenetur per Gniooim Proraoam- 
; G as par, A Fratres de Pdlctil cum ej us parte Loci 
■ Corfcmbrandi. 

I Hetiricus Pelleta cum cjos patte dt'âi Loci Corfcm- 
' brandi. 

Locus, A Domines Loci Cortafoni , qui tenetur 
per Henricum Pclletam prxdiâum noroinc prxfati Do- 
inlni. _ 

Omnes Forenfiti Mootis vlcî.qui Guenam feccnint 
pro Domini» antcdiâis 

Bartbolomeus , A Koffinctus de Pcllet» cum Loco 
üuriî. ... 

Domini de Pcllctîs de Loco Torri* Vallisgorari* 
cum diâo Loco. _ . , , . 

llonionu* Pelleta cum Caflro Pr*lonni immédiat» 

Villx d : âi Loc». 

Pctrinus Cachayranus cum Loco Cavarolt. 
i Opciinus, A Fratrc* de Cachayran», & Jacobus de 
Cachnynmis de Rodia de Ayrario cum ipfo Loco 
Rochx. 

Fianciscbmu*. 

Jeanne*. A Frater, ac 

Villanus, A extai eorum Confortes de Ysnardis de 
V'illafenaru cum diâo Loco Vallisfcoari* , ac cum 
Loco Ternanafi. 

Hxredcs Guieti Ysnardi cum Loco Inful* belle. 

Domini de Ysnardis de binfredo cum diâo Loco 
Sinfredi. 

Domini de Ysnardis de Somanppa de Paterno cum 
: diâo Loco ÿomaripps- 

[ Domini de Pcliais de Seorio cum diâolx>co Seorii. 

Omnes illi, qui funt eitrinlcci diâa Ciritaiis Ail en - 
fis tâm de populo, quim de hospitio. 

Domini de Gurtuaris de Aglano cum diâo Loco 

TS» i cum Caflro novo Galxee. 

Dominas Petrus Gutruarius, A cjus Confortes cum 
Loco Quatordearum, 

Prxdiâi de Guituarîi* cum Loco Caliaascht. 

Ptxdiât de Guttaariis cum Motuflerk» Sanâ» 

Zilic. 

Prsdiâi de Guttuarit» cum Loco Mayran*. 

Pradiâ» de Guttuarlif cum Loco Metclli, A gene- 
ralitcr omnes illi de Guttaariis, qui funt eitrà Civiu- 
tem AÛ cum eorum Locis. 

Nicolinus Scarampus , A cjus Conlbrtes cnm Loco 
Rfdtfbovfi. 

l>o muni* Antonius deTiiontbu* tamquim Subdituc, 

A omnes s:»t de Tizonibut Subditi fimiliter de Loris 
Ripaium , & Balzolx. 

Diâtts 
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Dirins Dominus Antonius tamquim Adhèrent, Sel TE Jrkam Duc de Loherretne te Mafchts, en boli 
fcquax de Loco Crefcnrinl. J fens A bonne mémoire de mon emendement . A 

Maranus, A ^ ' bonne prosperiref de mon corps Deu merci , regardant 1 \77* 

Viccntins, A Frarrcs de la Cavana cum Loco Gazii. j A conlideranr qu’il n’cll choie plus certenne de la 
Ijll de Fallccis de Alba cum corum Caiiris,*& Forti- j mort, A de choie moins certenne de l’ore de la mort, 
liais, éum qaibus feccrunt Guerram pro prafatoMag- , pour ce ici x Oc ordonne des rnen tenant mon Tell amène 
nitieo Domino G«Imt I oudarcine volontei per la forme & raenierc que s’cnxuf. 

Premier, je rend mon ame à Deu mon Creatonr, que 
la créait, A li luppli dévotement qu’il la veulle mon- 
deir de tout pefehief, de reccpvoir en fon lainri Para- 
dis, i» fil mn (énnltnrr m l'knnlîC» fnlWinl 


, nilico üomiuo üalcaz. 

Martinus , & 

Bonifatius de la Bartitara* Oc alîi corum Confortes 
de domo fua cum corum Loco Battit» , A aliis fuis 
Loris, 

Filippellus de la Capclfa de Montebaruzio. 

Sozonui cjus Frater, 

HareJcv quondam Domini Francifchini de Bravda. 

O mues ForenflH CuneL 

Omnes Forenliri Monttsvid. 

Raynaldus, & Manuel Fratres de Spinolir. 

Bcrardonus Aialabayla cum loco balatii Vallîs Go- 
rariar. 

Francîfchinus, Joannes, & Fnucr, *c Villanns, & 
exteri corum Confortes de Ysnardis de Valfenaria cutn 
dido Loco Valfenaria:, ac cum Loco Tornavafii. 

Georgïnus de Salutiis Dominus Mulazani pro le , Lo- 
co , d Hominibus Mulazani farius ell Adhxrciu , A 
Recommcndatus prxfati lllullris Domini Gomitis Vir- 
tuturri, & prefatus Dominus cum affumplît in Adhc- 
rentiJ lu J milIeUmo trecentefimo oriuagdînu» primo, 
die vigefimo nono Martii nunè. 

Qux omnia, te fingula fupraferipra prxdiYlx Partes, 
vidclicec prxfatus Magnifiait Dominus Dominas Gâ- 
ta»* A prxfati Nicoldlus, Domini eus, Ugolinus, A 
Fraylinus nomrnibos quibos fopri fibi ad invicern, A 
Vlcillim folempn’bus ttipnlattonibus intcrvcnicnribus 
promifenint aaendere, & obfcrvare perpetuù, ac cf- 
fcriualiter adîmplcre, & contra ipfa, vcl ipibrum ali- 
auod nulljtcnas facere, vcl venire, per fc vcl alium, 
dtrcriô vcl per obtlcnm, tliqoA ratione vcl caufl, de 
jure vcl de fado, fttb refedione omnium, & tingulo- 
rumdamnorum, expenfarum, te intercire litis, A ex- 
tra, dequibus credi volucrunt Pmi obürvanti , & ip- 
fas , A îpfâ incurrenti contra Partcm non obfcrvantcm 
nudo, A fimplici verbo , finèteftibus, ASacramcnto, 

A al il probatione qnacumquc ; Et fub Obligation? om- 
nium. A fittgolorum bonorum didarum Partium, vi- 
delicct prrfati Magnifie! Domini Domini G'alcaz , ac 
prxfatorum llluttnum Dorninorum Ducfs Brusvtccn- 
lis, A Marehionis Montisferrati, A Fratrurn, mohi- 
Itum A immobilium , prifentîum A fnturoruni , qux 


Item, je eli ma fcpulturc en l’Englrfe Collegial 
de MonfTicur Sainét George de Nanecy ,'dc la Drocclb 
de Toul , devant l’autrir de la Chapelle N. Dame, la- 
qud le Chapelle j’ai fondée A douuec de mes biens, én fi 
com il apprirt plus pleinement en ccrtcnncs Lcttrcf l'ur 
ce faites, que je en ai don tld à mcis ameis Chapelains 
en Deu, Prévoit A Chapitre de ladite Englife. Item, 
je veulle A ordonne que le jour de mon obic, (bit faid 
l’office de Deu, A auli tel luminaire A telle offrande, 
comme à mon citait appartient. Et elpccîalcment 
l'oient offerts trois de mes melours chcvalz , le premier 
eu hernoix de Wcrre, le fécond en herhoix de Joltes, 
A le lier en hernoix de Toumoîx, en ligne que tous 
1: liais terriens tant fuient grant & haultz, convient il 1 
la fin rerourneir à Deu A à faintc Englifc. Item, je 
donne A ordonne à chascun Prellre que dlrnt Mette en 
ladite Englifc de S. George le jour de mon obir, ung 
petit florin vief de boin or A de jatte pois; 1 chascun 
Clerc que dirait les vigiles des morï, cinq •gros Tour- 
nois d’argent; 1 chascun Clerc que dirait les lept Plqj- 
nu-s penitantialx, trois gros Tournois d’argent, A i 
chascun périt Escolicr que dirait Pater nsfler , Ave 
Marié A Credo, ung gros Tournois d’argent, A aut 
poivres Gens mendiant, le pain de vIm refait de fro- 
ment, 1 mon feptiéme jour de drix refait de froment, 
A à mon trentième jour de cinq refait de froment. 
Item, je vcul A ordonne que tous mes debtes fuient 
payez, A mes tort fais emendcls paf tout 11 où ils fe- 
ront apparant, prouveîs, declarcis ou enformeis Ibffi- 
fiumnent. Item je vcul A ordonne que les fondations 
A ordinations de» Chapelles de Noftre Dame A de 
Mou (fi r Saint Charte mon Oncle le Duc de (r) Bre- 
tangne, que j’ai fondées A ordonnées en ladite Englifc 
des. George, ce tengnent fermem/nt A effablemcnc i 
toujours-maix pemtodlemeni par U forme A mcnicre 
que je les ai fondées A ordonnées, cnli comme il puct 
apparoir plus plenement par les Lettres fur cefaires, 
■uc Je en ai donnés auxdits Prcvoll A Chapitre de ladite 


proindc fibi ad invicem, A vîriflim, A mihi Notario ^nglilc de S. George, A avec ce que la donation de 
infrafcripto Offitio poblieo flipulantf, A recipicnti no- mil florin* vief de boin or A de jufte pois, que j’ai fait 

"■:** Aiingulorum, quorum inter- [ darrienement 1 ladite Fnglife de S- George; lesquels 

Ifc, pignori obligaverum. Rc- mil florins j’ai aflignés à 1 — * - 


mine, A vice omnium 
erft, vcl poterît intcrcllc, pigne 
nuntfantes in prxmilfis omnibus, A iTngülis, lpontè A 
ex certi fdcnrU.omni cxceptioni dolî, malt metus, A 
in tadum conditioni fini caufl, Acxiniufti caufl, rci 
non lie gcftr,vei aliter feript* , quim gcffx, benefirio 
miooris atatis, ac reffirutionis in integrum, nec non 
L^tpbus,&Conllitutionibus,tlniCanonicis, quàm Ci- 
vîlibus, ac omni alii auxilio, qurbus contrî prxmiira, 
vcl nliquod prcinffforam polTet qnomodolibet ticri, vc] 
veniri, pracipicntes de prxdiâis Partes pradidx fieri 
publicum Inlirumentum per Antonium de Pasquario de 
KlomlxJlo Nonrium, ac per me Pasquinum de Capri- 
lis de Crcmona Notarîum, eiasdem tenons. 

Aria fnnr hxc in Civitate Paptx in Caffro Magnifia' 
Domini Domini Galcn? , in fafl ihagnl infrtiorî verfus 
Zardimim Anno Domini millcfimt» trecentefimo fcp- 
ïuagefimo feptimo, Indiriione quintâ dccimJ, die fcp- 
timo menlis Juin; prrfcntfbus egregiis, A fapiemibas 
Viris Domino Pinotto de Pinottis de Rcgki , A Hartho- 
lottieo de Jacobo de Jamia Lcgum Doâoribus, ac no- 
bilibus Viris Callellino de Pasqualibus de Mediolano, 
A Acorfolo de Landriano de Mediolano, Teftrbus ad 
prxmiilà vocatis, A rogatif. 


Examifuvi't Joakke* Franciscus Srxr- 

<* B L L I U S Rtgii Archrfii OjfiiiéHi. 

LXXXIX. 

Tefiament de Jean!. Duc de Lorraine * fait en 
r année tf?j. [Traite Hift.&Crit. fur l’Orig. 
& k Gcncal. de la Maifoti de Lorraine , &c. 
Aux Preuves, pag. cxlii.] 

An Nom ia Ptrrt & du Ftl & dm S. Eftrit, Amen. 
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panre 1 drix ans continuas A 
cfeotnplirv l’une après l’autre, chacun an cent florins 
for ma rente de port, pour les convertir en J’ourage A 
edificmcnt de ladite Englifc, enli comme >1 puct appj. 
roir plus plenement en ccrtcnncs Lettres fur ce lattes, 
quejc en ai donnés auidits Prcvoll A Chapitre de ladi- 
te Englife de S. George, fe tengne A luit elcomplre 
per la (orme A mcnicre que lesdires Lettres fur ce fai- 
tes, fc devifes plus plennemcnt. Item, je veux A or- 
donne que les reflametits de mon très chier hfgnour 
Moufficur le Duc de Raoul mon PcreAdc ma très chier 
Dame ma Dame la Dochclîê Marie ma Merc , fuient afle- 
vis A escomplis entièrement chacun en droit foy per 
la forme A mcnicre que les Latrcs faites fur l’esdits 
Tcftametits le devifent pins plenement- Item, je vcul 
A ordonne que le Douuatrc de ma très chîere Suer la 
Duchellè ma Femme A leal espoufe, fe tengne par la 
forme A meniere que les Lettres fur ce faites le devifent 
plus plenement. Item, je donne A ordonne en l’Englife 
dcBelpreùprès de Lnncvillç,cn laquelle Englife mon- 
dit Si^nour le Duc Raoul mon Perc, A pluficurs al-* 
très de mes Ancellburs Ducs de Lohcrrenne, onr cil ci 
I A font enfèvetis, pour prier Deo pour les âmes d’eux 
I A de moy , A pour faire nous Anivcrfatrcs chascun an 
i tousjourstruis , drix petits florins vief de boin or A 
de j u fie poids de Terre a mm cl quejc tour ai xflrgnci A 
•digne 

fi] C’tfl (iérln 4e Pîoit , Dœ de •wrjfOf, i qui 7«. Conue de 
Moutfort enlcvi I* Coutounr Le* Mener , ki pnintracn de cW- 
U> Modm fa vie, 6( «luiant fa psitou it'An||l»erfe. In miudfi qui 
fe Srest i fon rosnl-VM «ptè» la mon, lui rteiiteiene J« honneur» d« 
Suici- VH*ia V. te Orifèœ xi- oiéonoereni i l'Evéque de Btvea*, 

*u* Abkes de Murmontirr, 6( de S. Aufcr.n . d'Arj;cri. d'uUormer 
de ta vie, de* rr.mii h de» mincie» de (±ariii de BJoi», pour prow- 
Aet à fa Cinuntwnon. Q«i*d le» cemoin» euicm et* ctiii 8c la pio. 
çedmte i»f!r*nri Jim de Monrfoit l'oppoia li fortement aoiprajeudt' 
la CaMniiatiou de foa Ri»al . que On^tiri XI, pou ne potw aiprir 
le» PiiiîTjncr» , lit meute te p»octi h l'était en tpi. Il i>‘a pu été 
teveillé depoi»i miii oo >'a pu pow cela dtMMtiaua k «die. 
me il fe roû par U Tdl»m«ui du D**c Jua l, 
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ANNO *% ne * panre & leveir au terme de Pasque far \t table 
ac Lunéville pour ledit terme cluscun an à tous jours 

* 377 . J 111 *’ Item, je donne & ordonne k Religiofes per- | 
fotuiet Labbei A le Couvent de l’Englifc de Ckirlicu I 
ftci de Naocey , pour ptier D«U pour moy , quarante ' 
petits florins vtef de boin or & de jufte pois. Item , Je 
donne A ordonne k Religiofes A dévotes perfonnes les 
rrejchereflcs de Nancey , pour prier Deu pout moy, 
cinquante petits florins vktr de boin or de de jufte pots. 

Item, je donne A ordonne à Religiofcs perfonnes le 
Priour A les Comparions du Priurd de Notre Dame 
de Nanccy , pour prier Deu pour moy , deix petits flo- 
rins viefs de boin or de jufte pois. Item, je donne A or- 
tome aux Frères Menours du Convent de Toul, aux 
frères Prcschours du Convent de Toul, aux Frères 
Menours du Content de Mes, aux Frères Prcschours 
du Convent de Mes, aux Frères Carmes du Convent 
de Mes, pour prier Deu pour moy, à chascun desdits 
Couvents, feix petits florins viefs de boin or de jufte 
poh. Item, je donne A ordonne i Religiofes perfon- 
nes Labbei fit le Convent de l’Englife de S. Martin de- 
vant Mes, fit aufli i Religiofes Dames Abbefle fit Cou- 
vent de S. Pierre de Mes, à chascose desdites Englifes, 
pour prier Deu pour moy , vingt petits flotins «viefs de 
boin or fie de jufte pois. Item, a Religiofes» AbbelTc, 

Dames fie Convent de Buxrnes aux Nonains prés de 
Nanccy, pour ptier Deu pour moy, deix petits florins 
viefs de boin or fie de jufte pois. Item, je donne fit 
ordonne i l’Englife de Notre D»me de Freirtorf prés 
de Sicrk , pour prier Deu pour moy, feix petits florins 
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Convenue» entre Richard II. Roi t? Angle! tr- y. Avr. 
rt (ÿ J e a n Duc de Bretagne, par laquelle celui- 
ci cede au premier , fous de certaines conditions , le 
Château de Breft. Donné à IVeÜmunJier U y. 

Avril 1 578. [Rymer, Feedera , Conven- 
tioncs, &c. Tom. VII. pag. xpo.] 

i OsAît, Duc r>E Br* T a 10 he, Coûte de Mont- 
fort fit de Rychemond, a tout ceaux , que celles 
:ttres verront. Salua. _ 

Nous avoms veu ccnein T R E 1 T e 1 , 

Fait fie «cordée par entre, nôtre trcspniflànt Set- 

f neur, Moniteur Rkhard Roy d’Engletcrre, fit de 
rance, & fon Confeil d’anc part , & Nous d’autre 
part, -te 

En la Forme que enfuit , 

Cei font Us ArüeUs. 

J>Rimeremeht, que nôtre dit Seigneur le Roy 


vtefs de boin or & de jufte pois. Item , je donne fit 
ordonne 1 l’Hôpital de Nanccy, pour la fulkotation 
des poivres, vingt petits florins viefs de boin or fit de 
jufte pois. Item, je veul fie ordonne que la penfion de 
vingt florins de terre que j’ai donne! fie ordonne! à Rdi- 
giofe perfonne F rere Jehan de T icrpcrc, mon ConfclTcur, 
fit lî a» aflîgnd 1 panre chascun an, toute fa vie durant , 
fur mes Salines de Dueic, pour prier Deu pour moy , le 
tengne fermement per la forme fit mcnierc que les Let- 
tres que je l’en ai dotmei fur ce faites , le devifent plus 
plenement. Item , je donne fit ordonne à ma Mesniéc 
de mon Hôtel, pour eux reftablir fie recompenfcir, fc 
je les avoit mal pairi on temps paftei , dous cents petits 
florins viefs de boin or fit de jufte pois, à otdoimetr, 
A diftribucir pour ’chascuo endroit foy. tel portion 
comme par mes Exccutour* cy apres eferipts ferait or- 
donne A avifei. Et pour executeir, aflevir fit cscom- 
plir ce mien urefent Teftament ou darrietinc volontci, 
je efli , faix « conftUuc mes Exeemours madite fucr la 
Duchcflc nu Femme fit Icat espoufe fie mes amcis & 
f râbles Confcillers Monficur Ferry de Parroyes , fie 
Monficur Jehan de Tetlo; en la main desquels je mes 
fit ordonne dés mcmcnani pour à donc, tous mes Uen* 
mobles fie non mobles, prefens fit advenir, pour aftevir 
& escomplir rouies les chcrfcs dcfliisdites , fie chascancs 
d’icelles. Et fe alcuii de mes dis Executours ne s’en 
pcoit ou voloir cntrctnettîc , je veul fie ordonne que ccli 
ou cculx que s’en voulroit ou voulroicnt entremettre, 
ait ou aient poiflànce plenicre en ce fait , altrctant, com- 
me culx tous averoient, fc euîx tous s’en entremet- 
loîcm. Aufli je veul fit «donne que ce mien prcfcnt 
Teftament ait force.vertu fit valour per toutes les voies 
que boin Teftament de fiable Crifticn puct fie doit avoir, 
ficwpelle tous aîtres Telhuncnt que je pou Irois avoir 
fait on temps paftei. Et pour ce mien prcfcnt Tefta- 
ment ou darrknnc voluntei cftrc de bonne valour en 
toutes les chofcs deffus dites fit cbaacune d’icelles. , ai- 
■e fait mettre mon gratu S«l pendant en ces Prclcntcs. 
Et et» ta prcfence «lu Notaite publique & des tesmoins 
cy-dcftub «faipt*| ai pries A requis û discrète perfonne 
l’Officlal de la Cour de Toul , en qui Jurisdiâion, co- 
♦lercron , & conllrente j’ai ftibmis & fubinet tous mes 
hors & tous inesdit* biens, mobles & non mobles, pre- 
fens & advenir, poureulx ertre conftrcn» & dcmciicii 
per Sentences d’cxcommunicment, on cas que mesdît* 
hors fcroient rebelles en tout ou en partie à l’execution 
fis accompli vcmem de ce mien prcfcnt Teftament ou 
détienne volonté!, qu’il vculle faire mettre le Seel de 
fadhe Cour avec le mica en ces Prefcntes. Et nous 
Oflirial de la Cour de Toul , k la prière A rcqneflc de 
ire* excellent Prince Monfeigneur Jehan Duc de Lo- 
hcrrtne A Marché .Teftatour dcftb*dit, A per la fiable 
relation du Notaire pabljqne cy-ddfub efeript Notaire 
jiird de notre dire Cour , auquel nous adjoudon» de 
avons accoulhimcrsdjoudre foi plenicre en ce fait & en 
plus grain ; Avon* tait mettre le Sed de noue dite 
Coor avec le SetI dudit Teftatour en ces Prcfcnte*. Ce 
fut fait en l'an de l 'Incarnation Nacre Skxxiur mil 

<®c lxxvu. ; ^ 


avera le Chafliel de Breeft, oue toux les apporte- 
nances ,fi bien les Breefs de Bretaigne, a prendre jftoe- 
ques, comme Seieberies, A toux antres Seigneuries A 
profia queconques; 

Et ferra garder bien A fnrement , a fcs propecs cus- 
tages, mes me le Chafliel, durant les Guerres; 

Et, les Guerres finies, ou par Trritee, ou par Ion- 

? :c Trewe, ou autrement, par quecunque voie que ce 
oit, nôtre dit Seigneur le Roy cft tenuz A <ft>Ijgex, 
pour lui , A pour les Hors, de rendre, bien A loial- 
menr, 1 c dit Chaftiel de Breeft, oue roux les apparte- 
nances, avjuudiu, au dit Duc, ou a fes Hart de Ton 
corps, ou a fa Femme , fiuu fraude ou mal engin, 
franchement A quitemenr , fanx ascun empêchement , 
pour defaute de Paiement, ne pour autre caufe quecun- 
que, que poct cftrc dit ou fait a l’ciicontraire , qant nô- 
tre dit Set t*e*r U Roy ou fes Heirs ent faront «qui» 
par le dit Duc , ou par les foens eantx poair oc loi , 
ou par ascun de eaux , ou toux enfemble ; ■ 

Et , a ce faire A acomplir , en maniéré ruisdite, no- 
ire dit Seigneur le Roy a promys, loialment en Parole 
de Roy, pour Lui, A fes Heirs, A aufli ont promys, 
en Foy de Chevalric, pour eaux, A pour tour Hêtre, 
de l’aflent de nôtre dit Seignour le Roy, fc Doc it 
Lave eîl rt, les Contes de U Mare b, tTArundel, Hfor- 
emyk. Stafford, A Snfolà, par loor L«»f« enf«l- 
es de Jour Scallt, qu'ils mettront Jour total iligence, 
ur devers nôtre dit Seigneur le Roy. A fes Hcirt, de 
a en A loialmem accomplicr les chofea fu»d»a, « les 


, faux Heir de 


les 

par _ 

bien A loialmem accomplie» 
ferment tenir. 

Item, en cas que U dit Dut devie , TT 

fon Corps, adonques, apres le mort de dit Doc & fc 
Femme, le dit [W von & q« •« 'J* 

C!oWci de iî récit, orcque tooi l« _A(.f<irtcnancci, 
demorge a nôtre dit Seigneur le Roy, A a fcs Heirs de 

1 r e m? que nôtre dit Stiruour U Roy douera A *s- 
fignera au du Pue un Chafticl covenabIc,a Uvilw de 
fept ccntx Marcs , annuelcmcnt en Terres A en Ren- 
tes, en Englctcrrc, en bon aflierc, A a plus près en- 
fcroble qu’ils porrout bonemew,ovesque touxbcspeu- 
ries, Comoditccs , Gardes, Mariages, Fées, Avoc- 
fous, A toux autres profites queconques, as 4 iu la- 
res A Seignuries apportenantx, a avoir A tenir au M 
Due, A la Femme , A as Hein rflantx die Corps de dit 
Duc, tant comme le dit Chafliel de Breeft demotran 
en la main de nôtre dit Seigneur le Roy, ou de les 
Heirs , en la mancrc fuisditc. _ . 

Item, que nôtre dit Seigneur le Roy “Onera au ft 
Put, pour l’acord fuisdit , milles Li vers d£uer lin- 
ges ; les queux fërront baitlcx a f* Feme, ou a Recei- 
vour de dit Duc, quel hure que nôtre dit Setgneur le 
Roy ferra en pofleffion de le Chafliel avaotdrt. 

Item avera fc dit Due franche entrée, înoe, A 
deroore en le dit Chafticl de Breeft, toutes les foix que 
lui plein, faax aucun empêchement. 

Item, aver# 1e dit Put franchement, hors de dit 
Chafliel , toux fes Joali A autres Biens, a lui apporte- 
nt « en icelle, qant A quel hure qu’H voudra, par 
lui , ou par fej Dépurés. 

Item, ferront faites Endentures des Vitafl les A Ar- 
telliries, que as Gcotx de nôtre dit Seigneur U Roy fer- 
rent (iclivcicT, ovesque le dit Charnel, a fyn que a 
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tut /bit rtiw/ox 20 dît oa 2 focns, q*nt le dit 
(Jhafficl Jour ferra rebail lez. 

Iran, que les Breets , fie autre* Noblcflcs de dit 
j 5 ’ a ® ,ee ®» n ^ trc dit àeigmem U Roy ulLr» en noun 
de dit Duc, fie noua autrement. 

1 T t m , le dit Dxt a ver* Lettre* de nôtre dit Seignoxr 
le Roy , a ici Officcrs a Burdcaux , qu’il* lui (union t 
& faceut enjover fe* Brerfs qu’il ad a Burdcaux , fi 
comme lui & les Aunccflrcs ounr fait. 

iTfcii, fi le dit Chafliel de Breclt ioit venduz, ou 
par ascun voie perdui four le maiude nôtre dit Seigneur 
U Roy , ou de fes Heirt , avant que mesinc le Chafliel 
de Breelt foit refiitut an dit Due ou a fes Heirt, ou a fa 
Femme , en imttcre comme dift eft; Nôtre dit Seigmxr 
le Ro y, fie les ditt Heirs ferront tennz a faire ce qu’il* 
porront a regainc* <ît recoverer le dit Chafliel, a fin 
qu’il foit rellitut au dit Due , ou a fes Heirs , ou a foen s , 
en m ancre defuisdite : 

£1 les autres Seigmomt , avant noroet , promettront, 
oc ferront renuz. a faire ce qu’ils porront loialmcnt, 
devers nôtre dit Ss,gmm le Roy, & fcs dia Heirs , a ce 
foire : 

Et que.tanque le dit Chafticl foit refiitut au dit Due, 
ou a fe* Hein de fon corps, ou a ta Femme, comme 
demi etl dit, le dit Duc. fit fa Femme, & fe» ditt 
Heirs tendront le dit Chafticl , 6c les fept centt Marcs 
de Terre fit de Rente, que lour ferront affigner cil 
Englcterrc comme dit cil , ovesque tout lour apporte' 
nances futsditz parfournez , jusque» a la value de dit 
ChaJlici de Brccfl , ovesque les appoitcnances d’y* 
celle : 

tr, a quel hure que le dit Chafliel de Breeft ferra 
rend ut & refiitut au dit Dut, ou a fa Femme , ou as 
Heirs de dit Duc de fon corps , que nôtre dit Seigneur 
le Roy puifl'c franchement reprcndic a fa main fant 
contredit du dit Duc, le Chafliel fie les Terres fie Kcn- 
tes ovesques tout les apponenanccs , que nôtre dit Sei- 
gneur le Koy lui avera afljgnez en Engletcrrc pour la 
caufc avantditc. 

1 1 1 n , que les dli*Mwcei , avant fes hures faitet par 
entre le Roy Edward , que darrein morufi, 6e le dit Dm, 
ferront coafermez fit ratefiez par nôtre dit Segnear le 
Roy y* tre eft. 

Item, le dit Due avera retorner des Brefs, en 
tout fa Terre , apportenant a la Contie 6t Honour de 
Rychernond , 6c les autres Fraunchifes apportenantt a 
^celles , as termes des Vies de dit Dm & de fa 

Et/ 

Quant a ce, que en le quarte Article defuisdït eft 
co.itcnul, que nôtre dit Seigneur le Roy doneroit au 
dit Duc, pour le dit Acord , milles Livcrs d’Efterlin- 
ges, les quel* ferront baillez a là dicte Femme, ou a 
ion Rcceivour , qclc hure que le nôtre Seigneur 3 c Roy 
ferroit en pocellioun de dit Chafticl, 

Eiloic acoidc, apres la faiilancc des Articles avant* 
ditt, parentre le dit nôtrc_ Seigneur le Roy & 1 C dit 
Duc , que la dicte Somme lerroit paiel, par le dit nô- 
tre Seigneur le Roy. a Soudiours que ertoienr demor- 
rani en le dit Chafticl de Ercelt, en partie du paie- 
ment de ce que as ditz Soudiours eiloic dchuet, de 
lour Cages, avantque le dit Duc fiil U livre de dit 
Chafijcl, hors de là ma : n, a caufc de l’Acord faisdit; 
& que le dit Duc tendroit nôtre dit Seigneur le Roy 
pour quitc 6c dcfclurges qant a paicr a Jui les mille 
Livers avantditz ; 6c que le dite quarte Article foit des- 
ore de nulle venue. 

Nous avant dit Doc, tout les fulsditz Articles, en 
nunete comme defuis font acordcz , traitez fit fpecctiez , 
eann fermez fit agréables , ycel les en tout ce, que a nous & 
a nôtre Panic touche, 6c poct toucher en quecunque 
manere , promettoms & grantoms , de nôtre franche 
& liberal volume, pour Nous, 6c pour noz Heirs, en 
bonc foy,de bien, 6c ferment, 6t loialmcnt garder, te- 
nir, 6t accomplir, de nôtre part, en tout Povntz, 
fant fraude 6c mal engin , & fanz ren faire ou lufirer 
dire fait a contraire par noi^ ne par autres quecun- 
ques, par quecunque voie q" le foit, que puifTc eftrc 
dit ou fait. 

Et, par efpccial, reulloms 6c grantoms que, fi nous 
devioms fanz Heir de nôtre corps, adonques, après la 
mort de nous 6t de nôtre dite Femme, le dit Chaftiel 
de Brell , ovesque tout les apportenantt , rcmcine a 
nôtre dit Seigneur le Rov, fie a fes Heirs de fon corps, 
par tout jours , comme defuz eft contenu^ 

Et auui voloms 6c grantoms , pour Nous & pour 
noz Heirs, quc.cn cas que le dit Chaulliel foit a nous, 
ou a nôtre dite Femme, ou a noz ditz Heirs de nôtre. 
Ton. II. Part. I. 




corps, reflirat, foîonc le porport de diteTreite, que A^-yo 
adonques nôtre dit Seiemmr U Ray, 6c fes Heirs puis- 
font franchement , Gint contredit de Nous, ne de nô- I 178» 
tre dite Femme, ne de noz ditz Heirs, feifir a lour J 
main le Chafliel, ovesque toutes les Terres, Seigneu- 
ries ,6c apportcnantzquecunqucs,quc nôtre dit Seignour 
le Roy nous avera baillez 6c atligncï , en Engleterre, a 
caufc de dit Chafliel de Brecll, par venue de Trcicc 
fuisditjCJi manere comme il efloit parle, treitc,6t acordc. 

En Tcsmoignancc de quclc choie Nous avons a ces 
prefitna fait mettre nôtre Seal. 

Don. a Wefimonftier le quinte jour d’Aprfr, PAn 
du Kegne de , nôire dit Seignour , le Roy Richard 
primer*. 

Et ce voulions 6r outre jours avons pirfoniyünt Ica 
chofes defous efcrrptc*. 

Paflc de nôtre main. 

Sui Sigillé Omit Cera raie* rxfrejfe, & a eaaJJ 
ffr^diaflM fendent. 

XCI. 

Confît ut ion de f Empereur Charles IV. pour 7. Avr. 
le Droit de f EUÜorst , apar tenant aux Rois de j.'Ewrma 
Bon ej MR, do noie à Prague , le 7 .Avril y I $78. 

[Go ld as r, Tom. II. pag. pj.J 

K A R o L u 9 Dei gratia Romanorum Res , femper 
Auguflus , & Boruia Rcx, ad perpétuant rd 
memoriam. 

1. Innata cordi noftro benignltas circa fidelium 6c 
devotorum noflrorum honores 6t cotnmoda continui* 
ititema vigiliis, votis ipforum annuere nos juaiter indu- 
1 cit , quotics poteentism vos eft jufla. In hoc cnim It- 
bcralitatis noftra: non errât iutemio, lcd Rcgalis fccpttl 
falligium attollcre làlubritcr arbitratur. 
a. Satièad nollras Cellitudinis, vcncrabiles, Archie- 

Î lscopus Pragcnfit; Olomucenfi*, Wradiflavicnfis, & 
.ytomifienfis , Episcopi, neenon Illuftre* , Johanne* 
Carinthi*, Comesquc Tyrolis 6t Coricix, germanus 
nofter charifEmus. ac Nicolau* Opavix 6t Ratiboti* 

Duces, cctcriquc rrxlati, Duces, , Principes, Barones, 

Proccrcs, 6t Nobiles Rcgni noftri Bohemi*, ôt perti- 
nentiarum ejusdem, prxfcntiam acccdcntcs, Nobis hu- 
militcr fupplicarunt, ut quavdatn Litcras Divi Roma- 
norum Regis, Prxdeccfibris noftri, Nobis pet ipfos ei- 
hibitas . quarum tenor 6c fériés fequitar in hxc verbi : 

R U D 0 LP HUS Dei gratia Romattormm Rtx ftmper 
Angaflm & c. Qttr.nto jxra perfexarxm 6îC. noftra con- 
firmai audloritaie Regia dignaremur. 

a. Nos itaque prxlàtorum Prxlatotum, Ducum, 
Pnucipum, Baronam, Proccrom, & NoMuim (quo* 
honoris 6c felicis 1 tutus Romanorum Regni 6e SacrI 
imperii fidèles 6r follicitos pr* extnis novimus zelato- 
res, ipfumque Rcgnum Bocmix Romanorum Regnl 
nobilius membrum fore) fuppltcationibus , benigniùs 
inclinati, prxfatas Literas, ac omnfa 6c fingula con- 
tenta in cisdem, laudaraus, ratifienmus, approbamus, 
confirmamus,acdcnovo ex ccrta lcientia de nollrx Ro- 
manorum Rcgix plenitudine potcftatis,prxfatîs Rcgno, 

Prxlati», Ducbus, Principibus, Baronlbus . Proccribu* 
üNobilibut, ac univerfitmi Kcgni ipfius, 6c pertinen- 
tt'arum ejusdem, ad ulum 6c opus Regum Boëmix in 
perpetuum dam us tenore prxfencium, conferimus, 6c 
donamus; oinnein diminutionem & defofltim, fi qui* 
itt premiffis fuerit, réparantes omnimodè fit fupplentc», 
ac omne dubium fit obfcurum pro patte fit in tavorem 
ipfotam Rcgni fit Regum Boëmix, de uberiorc dono 
Majeflatis Romanorum Rcgix fit plenitudine poicflatis, 
interprétantes, fit ctiarn déclarantes: non obüantibus 
Legibus, Confuetudinibcs, Ulibus, Obfcrvanrils, Ju- 
ribus Municipalibus vel Communibus, Starutis feu E- 
diâis , faélis fie editis in coittrarium quibuscumquc; 
quas fie qux, quantum ad hxc, ac fi forent nominatim 
fit de verbo ad verbnm fcripîa prxfcmibus fit Inferta, re- 
voc»mus,calfamus. Irrrtamus, annullamus, fit de diâa 
rationc Rcgix plenitudine poteJlails decernimus firmitef 
fore nullius penitus momenti. 

4. Nulli ergô omninô liccat haitcnoflrxLaudaiioni*, 
Ratlficationis, Approbarionis, Confirmationis , Dona* 
tionis , Réparation» , Supplctnenti . Interprcrarionis, 
Dcclarationis , Révocation!*, Caftâtionis, Irritationi*, 
fit Annullattonis paginam infringeic, vcl ci aufu rcme- 
rario aiiquo contraire. Conturium verù facieutes 11 qui 
Q z fucriat 
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AnNO fuerint (qood Rblit,) ultra indignationcm noftnc Cclfi- 
I Î7 8 tudinii Rcgix, quam ob hxc fc noverint graviter incur- 
* S' îbros, mille Marcas auri puri nollro 4 Romani Regni 


J 


Romani Regni prxfati 
Principes & Uaronei. 


* XLVIIf 
Rcgnorum 


fisco componant ; îpfarum vidclicet medietatein nollre 
fit Succcllorum nollrorum, Koinanorum Rcgum4 lm* 
pcraiotum, Cutix feu Camcrx, de rctiqüom partis in- 
juriam ictemiflibilitc» applicandas. In quorum omnium 
Teltimonium, 4 a-.l rertitudincm plcmorcm, prxlemcs 
fieri jufiimus, & Üulla Aurca typaik» nollrx MajcIUrii 
impicila prxccpimut communiri. 

Hujus rci T clics font : 

Gerlacus Archicpiscopus Moguntinenlî» , per Ger- 
miniam b. lmpcrii Archicanccllarius. 

Rudolf» s fenior Dux Sasoaix, Sacri lmpcrii Ma- 
icfcalcus. 

Rudolphus Junior. Saionix, &\n tl ™ 

Fridcricns de Dcck / U ” c ”- 

i ohanne* Burgravîus Norimbergenfis. 

Jlricus Landaravius de Luyekenberg. 

Hridericus de Ollrcmund, ï 
Ulricus de HcltTcnflrin , 4 VComitcs. 

Kudollus de Wcrthciin 
Petrus de Hedwig, 

Crarfto de Holoch 
Gotfridu* de Prune» 

Ebcr'nardus de Walfe 
Fridericus de Walfe 
Eglof de Frybcre fit 

Burckhardu* de Elrbaeh, ^ 

* W- Datum Pragæ, anno Domini M. CCC. 

Indiûione prima , feptimo ldus Aprilis , 
noilrotum anno l’ccundo. 

XCIt 

17. Juin. Joannæ Jerufalem fc? Scili* Retint Di pl orna , 
(jHo feptuagiuU duo Florent a/fign.iniur , titnlo 
ptnftons , G P 1 g o n 1 de Romolis, fuisjue 
Htrtdibui fuptr reddiiibui CabeUt Nui*. Je- 
un dit 17. Jumi 1 J78. Cutn Litteris 
Executions Nid* 7. Novtmb. i)8o. [Dv 
P u y , Traitez touchant les Droits^ du Roi 
T. C aux Preuves des Droits fur le Comté de 
Nice, pag- <fo-] 

F U tco de Agonto Vicecomes Relame. Comiia- 
tuum Provincicfic Fo-calqucrii Scncfcallus, egre- 
gris Viris Magidris Kationalibus magne Régie Curie 
Àquil rclidennbus , Thefaurariisque Comiratuum jam 
dldorutn.ncc non Gabcllotis 4 quibutcumque Recep- 
toribus iarium. reddituum fit piovcntuum Keg e Ga- 
belle Civitatis Nicic ad quos fpedat , cuiobct , vcl Loca* 
tenentibus corundem pref. minus fit fuiuriactimdilcdio- 
ne faluicm. Pro parte Nobilis Virï i>nmini Guidonis 
de Romolis Militisiucrunt nobis noviterq uedam Paten- 
tes Litière Rcginalcs prdentate, magno fue Majcllatts 
Sigillo pc demi, ac parvo cidrato ad cxhibitkincm fis- 
calis pccunic députait», ivecnon anulo fecrcto in ocra 
rubca rnorr ««"munir* Hmnt ner omnia feriei: 
J O A N H A 

ac*Pedemont’is Comitilfa, Scncfcallis, 4 Magillris Ri- 


renis boni 4 julli _ pond cri* feptoaginta daobus perd- A Kyin 
piendos per cum fupra proventus I rexcnorum 4 con- riWNO 
dcmnatioQum, 4 aliis quibuscumque provemibus Cu- j 378 
rie noftrc Puged Thencarum, 4 cjus Vicatie fivc Dis- ^ * 

tridus , duiunus de ccrta nollra fdenda providen- 
duin , tactis atquc conceflis cid jui per nos oppouutiis 
Patentibus Llttct sa noltris tiib datumNeapoli incarnera 
nollra anno Uomiai millctimo rrcccntclimo fczagelimo 
quinto, die primo Maii tenie Indiâionis, Regnoruni 
oolIrtiTum anno viertimo tertio, in qutbus Jvec 4 alla 
ponumur comineri. Novltcr aatem attento qood idem 
Guigo nibii de aida provifione fua uiuiarum duodecim 
in argento livc in didis Borenis feptuaginta du obus 4 
ccrto preterito teinpotc uique nunc potuit livc poteft 
pctcipcrc vcl habcrc, nos in débita conliderationc du- 
centes fervitia per ptogeuitores foos 4 ipfum progenl- 
toribus nollris, 4 nobis fideliter 4 laudabiliter uredita 
in diverns partibus tain hic in Kegno quant in Cornua* 
tibu» nollris Provindc 4 Forcalquerir eum multis l&- 
boribus 4 cxpcnlis, 4 providc nolcntcs ipfum (îuigo- 
ucm ejusdem annux pmvifion s fue in i tum reali per- 
ccptlone carcrc, quem premilfis luis 4 fuorum eXigen- 
t bus fervitiis reputanms majori gracia nollra dLnum 
percepiionem didarum aiutoarnm undarum duoiedrn 
In argemo livc in BoremV auri feptuaginta duobus. ne 
•* de «llis pront impedimus latisnat, ad florrnos tan- 
tum lexaginta redusimus, & illorum perceptionem cic- 
tarmn unciarum de didis provemibus ad jura redditus 
4 proventus Gabelle Nieix de Comitatibus antediâis, 
de ccrta nollra feienria harnm firric cominutcmus , ac 
illos 4 pro le 4 fuis Hcredibus utriusque fexos ex fuo 
corpore légitime dcsccndcntibus nat>s criam 4 inantea 
nascituris luper eisdem junbus flabilimus perclptendos 
per cos ex nunc inantea, tingulis vidclicet annis fuper 
juribus amedidis , ununciata prius ex nunc mantes, 
per eundeni Guigonem perceptioni didarum annuarum 
unciarum duodecim in argento live In Borenis auri fep- 
tuaginta duobus, quas crant in cjus vita luper didis 
provemibus ad didas r. diras Lit cras licut ptedicitur 
pcrcepturus, ac refignatis per enm in nollra Curia pre- 
didis nollris Litteris 4 de dida provifione conceffis, 
quas lacerari juûlmus, 4 dcRcgiitris ipfîus Curie can- 
ccllari. Sic equidem quod idem Guigo ac prcfaii fui 
Hcrcdcs cosdctn annuos Florrnos fcxaginra immédiate 
& in capite i nobis 4 nollra Curia tcncant , 4 poffidcanr, 
nulldinque alium prêter 110 » ac Hcrcdcs 4 Succeflbrcs 
nollros in didis Gomitaiibus in Superiorem 4 Domi- 
num eidem rccognoscant , ac fcrvrre tencantur nobis 
ac didis Hcredibus. 4 Succefloribus nollris in Comi- 
tatibus prclibatis, de feudali fervitio propterea ipfi Cu- 
rie nollre debito lecundtltn ufum fit conftictud?neni 
Gomitatuvrn jam didorum. Quod fervirîum idem 
Guigo in noflri prdêntia conllitutus preftare & taccre 
nobis 4 didis Hcredibus, Succcllbribus nollris obtulic 
4 promilir, ipfo Guigonc de prefemi nollra graria per 
notlrum annuluin preTcntialitcr invcllito, quam invciti- 
turam, viin & vrgorcin verc donationis ac realis per- 
ccptionis voluinus obtincre. In cojns rci Teûimoniom 
pre fentes Lifteras ciiiidc fieri 4 pendent! Majcllatis nos- 
tre Srgillo juflimus communiri. Datum in Cala fana 
prope Callrum Maris Peflabta per virum magnificum 
Ligomum lAiculum de Ncapoli Militem Logotbetbam 


rubca Dw ' *?wiomwtîumK<*ni Sicil», dilcflum Cottacilcm, 

J ° A™lî&prlndnalu^«buc Piwîntic ft ForalqïSi ConliliaiKim, le fiddem noltrum «rao potnini mille- 
.U^Auulicft I limo trcccntclimo Icpcuagrlm»» feiro, die dccimo lép. 


v Comi- Itimojan» décimé quarte taMta*. tanw 

;ônraS.?îovtacie* toreds uerii.ee^orum trurum 34 . Ut traque jam dtâus Gotgo ac ipfi fut He- 


tatuum ■ 

Locatcncntibus , née non Gtawiis , ac quibuscunque 
Rcceptotibus jurium, rcddttuuin 4 provenruum Gabel- 
le Givital's nollre Nicic, Gabcllotis feu Crcdcnceriis, 
prclcntibus & futnris , ficklibus nollris graoain 4 bo- 
ratn voluntatem. Scirc vos facimus quod Guigoni de 
Romolis Militi dtlcdo Cambcllano, familiari 4 fideli 
nollro, Patentes Litteras nollras nuper conccffimus , 
fôbfcrlptc per omnia fetici : J o h a * n a Dei graria Rts 
gina Jerufalem fit Skille, Ducaros \pulic,4Prindpatus 
Capue, Provindc 4 Forçai quctii ac Pedemontis Co- 
tnkilla, uni ver fi s prefentes Litteras itifpcduris ram pre- 
fetuibus quim futuris benemeritis gratras libenter im- 
pendimu»; illisquc ut «5s cedant rcalitcr frudoofê ad 
ipforum devotas indantias libenter communicamut. 
Sanè olim atteutrs merrtis obfcquiofe aepreerpuedevo- 
tiontt&fidci (fiiigonis de Romolis Militis dileâi Cam- 
beüani, fiunMaris 4 üdelis noftti. née non gratis utifi- 
bos placidisque fcrviciis per cum Majdlaii nollre fideli- 
ter preflitis, que ipfuin gratum nollro confpcdui red- 
diderunr, libi in aliqualcm fullenrationem vite fue ac 
fiipportattoncm llatus ipfius, de annuis unciis duode- 
decim pondère gcncraiis iu argemo vtl fioreno auri fio- 


redes corumdcm annuorum florenoram fcxaginra ei» 
per nos, nt premittitur, conccirorum rcali pcrceptione 
fiuantur, volumus, 4 fidrlrtari vcllre de diâa Ictentia 
ccrta nollra ferie mandainus expedR quatenus tenore 
prxfcriptainm noilrarum Litterarnm per vos diligenter 
attento 4 in omnibus cDicadtcr oblcrvato juxta ilium 
vos predidi Clavarii ac Fçrccptores, Cabeloti feu Cre- 
deticcrii, prelcntcs vidclicet 4 futuri, eidem Gu gonf, 
ac didis fuis Hcredibus, Tel ipfbrum pro ris l'rocura- 
cori l'eu Nuntio jam difilos annuos Borenos dcaurofex- 
aginta de florenis boni fiuulti ponderis ptovifos ci» per 
do», velur prcinrttîtur, Whibeii quolibet fcilicet anno 
à die date prcfciiptarum noilrarum Litterarum inantea 
numerando , de pecunta jurium , reddituum & proven- 
tuuin diCic Gabelle Nicic fi 11 ente 4 futura, per inanus 
vcflras, prout ad vos fpeâaverit officiortim vedrorum, 
temporibus, intègre 4 line diminutionc aliqua vigore 
prefentium, cxfolvatis, 4 rccipiatis ab ci* de hii* que 
iplï* Iblvcvuls exinde lui* vicibus more folito apodir. 
quam vobis plene fulficera volumus ad cautclam, il- 
iimque uni cum fblurione hujusmodi in veflro com- 
puco acccptari ptout 4 admitti nulli» cauccîis alllt, 

quim 




«s 

ït 


DU DROIT 

AKNOr yiàm prefctuibui noflrit Litterii cum spodixa jamdiâa 
n i ▼obi* propterea quomodolibet rcquircndis : vcisquc 
e 37 ®* Pg 9 *** Senefcalli ac Magiltri Rationaics A Theûura- 
rii v«l Locurtucnoites prcfentes fimilher & futur! , non 
impcdiatts in aliquo (blutiouvm aindcm,imî> jaindidos 
Clavtriot ac Pcrceptorr* , Cabcllotos l'eu Crcdencwios, 
ad Hitoi , lieue prcdicitur , fac tendant , lî A proui ©pus 
fuerit, acriùs compcllaxit; te nthilomîuiu vos predtâi 
Senefcalii vcl Locunûcncntct Ggpificaxe curctis per 
Littcias vefiras , Clavariis leu Pcrceptoribus pecunie 
proventuum diêtorum Trctcnorum a condemnatio- 
num, ac alioruin quorumeumque proventuum ipfius 
Curie, Curia Pugeri Theonriun, quôd nihil eidcm 
Guigooi vcl aîfî pro ipfo ex nunc inamca, prefaris an- 
nuij unciïs duodccim in argent© l'eu in lîorcnts auri 
ftpnaRinti dunbu* vigorc prefatarom , ac quaromeun- 
que Litterarum nollrarum, feu cran funipto alfumpto- 
rum, vel alïumcndorum , forfait ex illis quas laccrari 
julü mut , de deRegiftto Curie canccllari , quoquomodo 
pcrfolvam, quôdque miner! ac recipi fiteiatis luis vici- 
bus dictant fcudale fervitium propterea ipli noftre Curie 
debirutn fecundùm U film A conluerudincm Comira- 
tuum jamdidorum, fuper qoo vobis duximus totalitcr 
incumbettdum, quibuscumque Ordinatiouibus , Line- 
r?s,^ Mandatis, vel Edidis in conrrarium forte f'aâis, 
vd inamca facicndis fub quacunuue forma vcl expres- 
fionc verborum ac temporum & aicrum per que & quas 
efTcÔUS prefentium impediri pofïir, in aliquo vcl dirt'er- 
ri.etiam li de illo vel aliqua illorum, feu illarum clau- 
fula, de vçrbo ad verburn cflet hîc fpccialis A feriofa 
mentro facienda, A prefertim Mandatis vcl Ediflis nos- 
tris, vel alteriut cujuscnmquc de non folvcndo alicul 
de pecunia jurium prafâtorum in ca toto ad noftram 
Cur/am didorum Comiratuum dcftînaada, vel in ufu* 
•Ho* cunvertenda , executioni prefentium nultatcnus 
obfliturrs. Prefentes aotem Litteras poil opportutum 
Jnlpediancm carum, tranfumpto ipfarum pervo* prx- 
diaos Clavario* ac Pcrccprorcs, Cabcllotos, feu Cre- 
dcnccrios in publica forma recepto , pro cautela reftitui 
volutnus prefemami prcmilfo modo dficariter inantca 
valrturis. Datum in CiCx fana propc Caflrum Maris 
Ddlahia rn Caméra no[tra,anno Domini milleftmo tre- 
centefimo fcptuageJlmo fexto die 24- Junii décimé quar- 
te Indictionis , Kegnorum noflrorum anno tricclîmo 
quarto. In quarum quidem Rcginallum Litterarum 
cxecutionem rcalcm, ad quam procedcrc cupimus rc- 
verenter ut debemns, volumus, & vobis, ad quart feu 
qaos pertinent, Rcginali audoritate qua fungitnor te- 
norc prefentium cxprclfc mandatons, quatenus mente 
& forint prcscriptarum Reginalium Litterarum diligen- 
ter attentif A in fingulîs fuis partibus clficaritcr obfer- 
vatis ipfas fervetis, cxcquamrni diligenter, ac fervari 
A cxcjui vcltrîs temporîbu* inviolabilitcr faciatis.ptout 
in eisdem feribitur, precipitur A mandater, nihit exindc 
de eonttngentibus obmittendo: lie quôd indc propterea 
nollra non expédiât iterare mandata prefentibus oppor- 
tune jus . . . Quarum tranfumpto vobis altcrumtm 
afiigrure volamus, impendenti remanentibus pTcfcnti 
modo prcmillb inantca va'ituris. Datum Nid* per 
virum nobifem Dominum Leonardum de Aifiiâo de 
Sealis Juris Civilis Profcflbrcm, magne Rcginalis Cu- 
rie Magiltrum Rationalem, Majorem & (ecundarum 
Appcllatiotjum Judicem Comitaruum prcdiélomm, an- 
no Domini millclimo trcccntcfimo o- 3 aagc(imo, die 
feptinu mcnûs Novcmbris quarte Indiâioni*. 

XCIII. 

19. Août. Traité de Paix entre Ame" V I. Comte de Savoie^ 
Mu.*» tr & Je a k G a le as yiemte des Vertus , 
Savoh, Seigneur de Milan &V. Pais le ip. d'Jo&t , 
1 578. [S. Guichekon, H iftoirc Généa- 
logique de la Maifon de Savoye. Preuves, 
pag. ni.] 

la Nomine Domini noftri Jefii Çbrijli , / tmen . 

A Nno Nativîiati* ejusdem M. ccc. LXXVill. In- 
diélwne prima, die vicellma nona mcnfisAugulH: 
Per prxfrns publicum Inflrumentum cunclis appareat 
evidenrer, quôd in pr*fentia noflrorum Nocariorum 
publicurum & teftium fubl'criptorum , conflituci perfo- 
naliter propter ca que fequunrur, Illn/irn Çÿ Magmifiti 
Principe! Domint Domini Amnitui Cornet Sobnmdi't, 
ex una parte ; & J gammes Galbas Vicecome* 
\'irtutum, Mediolani dtc. Imperialîs Vicarius gencra- 
iii, ci pute altéra : Ipli quidem Domini Comités cz 


DES GENS: xif 

ccrta eorurn friemia, non vi, dolo rel mem ad hec A 
iiiducli , nec ab aliquo lient alfcrunt dreumvemi, utià 
limul ad hurlerai ntucuis confenlibu*, firionofell fti- 1 J 7 8* 
pulationibu* vallati» intcrvenientiboi bine indc, pro fc 
& luisHxrcdibus (t Succclloribus quibuscunwjae Paâa» 
Conventioncs A Capitula inter fe vicillim feccrunt & 
iuicrunt, nobisdiàis Notariis pubiidî ftipulantibus, 6c 
rccipientibus pro iplis DD. & utroque iplOtum , & om- 
nibus altis quorum intcrcfl Ce intcrcllc poterie in lutu- 
rum, aux « prout infcriùs declarnntur. Primô, quôd 
diélus Dominus Joannes Gateas Vicccomcs, Corne» 
Virturum, Mediolani, &c. Impcrialis Vicarius gene- 
ralis vult A ctmfcutit A contentus cil quôd prx-tatu» 

Dominus Amcdcus Cornes Sabaudicc cjus Avabcoluv, 
polïit A valcat disponere A facere pto fe libito voluuta- 
tis , de CaUris, Villis, FortaJitii* , Feudii, Homagii» 

A aliis bonis quæ idem Dominus Cornes SabauJise tc- 
nec vd poliidet per fc vcl aliura în Dioccli Vcrccllcnli 
A Yporidr. Qua; quidem Caflra, Villx, Fcuda A bo- 
ns alia, luerunt rccolcnd* metmiri* Domini Galeas 
Vicecomitis Mediolani , Ac. quondam Patris diâi Do- 
mini Virtutum Comiris, A in prxdicris omnibus plenè 
confentit diâus Dominus Cornes Viftutum , conlide- 
ratis amore coofanguinitatis , honoreuue A legal irai c 
pnrfati Domini Swciudix Comitis. Secundo, quôd 
prxdiéH Domini Comités Sabaodie A Virtutum, re- 
mittunt fibi ad invieem A vicillim omnes A fingula* in- 
jurias, damna A discrimina quucunque, que per unam 
Partcm A alteram, altcri feu eorurn Subaitis A corum 
Territorio quomodolibet la ‘la , il lata A pçtpettata fiie- 
runt feu dici polTunt; ira quôd ab iode in aritea d;éii 
Domini firmam A validam Paccm pro fc A ipforum 
Subditis inter fc haheant A tcncant perpétué inviolabi- 
litcr dunuuram. Tettïô, quod prznominaii Domini 
Comités libi promittunt ad Inviccm A siciflïm, non 
prstbcre aliquo modo palam vcl fècreté, direâè vcl ln- 
diredtc, auxilium, confilium vcl favorem alfoii lin ali- 
quibus ctijuscumque condition^, excellent:! vel Ha- 
ro* ciilïant, volenti feu volentibut offendcrc altérant 
Partium, modo aliquo, în perfona , l.atu feu bonis, 
lalvo tameu A refervato honore cujuslibet Partium pr*- 
didarum in practtülTIs. Quarto, quud didi Domini Co- 
mités promittunt, contra quoscumquc volemes offen- 
dcrc alteram Partium, quod juvabunt A tradaburu fe 
ad inviccm ficut bonus rater débet tradarc bonum Fi- 
lium, A bonus Avunculus Ncpotem, A iconvcrlb; 

A hoc tantum quantum cum honore ucritisque Partis 
fierî poterit. Qu* omnû A fingula fupradida didi 
Domini Comités Sabaudi* A Virtutum, A uterque ip- 
forum promiferunt nobis didis Notariis infra feriptis , 
Hipulamibus A rccipientibus omnin A fingula fupra A 
infra feripta vice A nominc ipforum A fuorum Hætc- 
dum A SuccclTorum quorumeumque, A omnium alio- 
rum quorum intcrcil A inrereffe norcrit in futurum , per 
jurament* fua ad fanda Dci EvangcÜa corporalitcr 
prxflita, A fub expreflfa hipotheca A oblîgationc om- 
nium bonorum fuorum mobilium, îmmobilium, prn- 
femium A futurorum quorumeumque. rara, grara,fir- 
ma A irrcvocabilia habere perpetuô A teticrt, A contrà 
non facere per fe vd alium feu alios quomodolibet vc- 
nire, feu coptri facere vel venire volenti confcntixc, 
feu praebere confilium, auxilium vcl juvamen; fed ca 
omuia A fingula atteudere A complcrc, firmiterque A 
inviolabiliter obfervarc cum 1 efleélu ficut fuperius delki- 
nabuntur , omni juris, confuctudini* A fadi exceptione 
femota. De quibus omnibus A fingulîs did» Partes 
peticruut i nobis fuferiptis Notariis nnum excmpJum 
prafentis Inftmmenri fibi dari, ejusdem tenoris, feu 
fadi fubflantia non murata. Ad» tueront hsc înCaflro 
Papia* przfari Domini Comitis Virturum , in caméra 
cubiculati lllnjlrit Dominx Biancbx de SjJ/audia, Re- 
liil.t (jHondxm diâi Dumnti Calent ; Præfcntibus ipfa //- 
luflri Domina Plancha de Sabandia , Magnîfico viro 
Domino Manfredo Marchionc Salucianim Domino 
Cardeti; egregiis A fapientibus Vins Dominis Giratdo 
d’Eftrcx Ijomino Bannencii, Caacellario Sabaudi*, 

Jacobo de Vcrme; liartholomeo de Chfgnino, Militî- 
bus, A Antonio de Potti's de Mediolano, Teflibu*. * 
.Sz/jv/Ravasii, A ue Lucio. 

XCIV. 


gdcbcn^u^rrruct) ^ûcfrrtf Œarc-ti W. ûfccr aüt i 0 * AoOt. 

urwen/ unb.^ntgr/ bée i«t jirrf<1?cii ©rrharb 
tSifdieff en lu QBtewwrg/ (îtwrharb unb Hlridjf 
Okafcn ben QBirtcrarcT^ / tmb (îraftfn Mn 
hentrhe unfc Cufcr J^clfcr an cracm / tann benm 
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:2<S CORPS DIPL 

Qvricftf-tfdt'fm in 0dnrafKrt unt> 9totcnNflrg) an *cr 
dauber imt> tmn J£dfltrn am anftni îhciUwttiuf* 


ftn hahen. 0(ffbrtî<n ;u SïïümttTjj toi ncdftcn 
ÙJîenVaj wr 0 r- tfcijtoien ta*) 2 liu» 1 J7®. f J o h. 
Philip. D a t t , Volumcn rcrum Gcrma- 
nicar. novum Libr, I. Cap, V 1 . pag. j 6. $. 
»P.J 


Sentence de Pacification rendue par r Empereur 
Charles IV. entre Gérard Evêque de 
IVurtzbourg y Eberakd&Ulrick Com- 
tes de IVirtemberg, & Cratft dk Ho* 
H F. ni. o e avec leurs Adhérants fcf Ajjijlants 
d’une part , fcf les billet Impériales de S d a b b 
avec celle de Rote N nxs kgw fur Ie Tauher & 
leurs Adhérants fc? Afifiants d'autre port , par 
laquelle toutes les Guerres , (A toutes les Inimitiés 
furvtnuts entr'eux font terminées. A Nuremberg 
le Lundi avant la St. Gilles 1 378. 

OïO SCatS voit (Settcd enntxn SMTtiWw Seflffr/ «1 «itToi 
.^irtn aiîmr btf SîtttM itnb Smjw fu ©tb<im: ©tfoi» 
nm unb tint ftnô effailid.'oi mit biffrm wkw/ »iucn b<n/ Nf 
3n (c\) 01 / oba ferai Itfcn/ taf tv« mit «voflKbdi'httm üJïutt/ 
rcd’ttr ’Stptn/ unb ruid? JCate unfa unb btf îKcid^ , fur fini 
unblwbtu (ôttrapai/ urab allt Bivauitgtn/ 'JJîiftSnl/ 
unb Strict / bic fi* von twgcn t*fi ifrwûrbi.ttn yjabarttf -ÿi* 
fthoifO ;u ^SisnlHirgs imb baifbcln/ (£balvuts tnvb Ulrithfl 
(gravai von 'ïïiîrtembfN unb i£rafftm von i}ocnb[> / irtlrr 


O M A T I a U E 

Anno 

XCV< 1378* 

J o a Rfiit Jerufalem fc? SicilU Régime Ratifie atio xfl. Oct 
Locations , ad duos anno s , redditûs (fi GabelLe 
Sais Civitatis N ici*, per Senesealium \ 1 a- 
gtfiros Rations les fuos fada', pretio Florenorum 
duorum millium quadringentorum ftnguhs annis 
flvtndcrum. Aclum die 16. Oclob. 1 378. [Do 
P u y , Traitez touchant les Droits du Roi 
T.C. aux Preuves du Droit fur le Comté de 
Nice. pag. 60.] 

J O ANN A Dd gracia Regiru Ac. tenore prefcntîum 
notum facimus univerlis carum fericin infpeéluris 
tamprcfeiuibus quimfuturis, quùd olim Vir magnitî- 
cu» Fulco de Agunto Miles prefens Comitatuum nos- 
trorum Provincic & Forcalqucrii Sencfcallus, diledus 
Confiliarius A fidelis nolter, nitens jura nortrx Curisc 
de bon» in melius promovcrc , vendidit ac locavît Lu- 
gueto de Uirardinis dePiltorio & cjus fociis jura omnia 
redditus fit proventus (jabcllx Salis fit Ripagii Livitatis 
nollrx Nicix pro aunis duobus incipicndis & numeran* 


3rrt jfroînbc/ £)itntr unb ÏJtlfp.'r/ bit tn btfm Xrifg burtb 
3rvn ÏJiDta f ornai tint / nu cnwiu îtiU/ unb tnifmt unb Np 
Sad'fi içtctttu in gniabtn/ iKotembur^ uff b« ï.uHkt/ unb 
rniNrii éutttit/ tvo f« tlflfgm fan/ unb itifat ;>tn Jrtûnbat 
Çetffcrn unb 'Sicumi / bit ni bitffii Xntd burd' 3rai îBiüai 
foimnai tint / un ban iinbarn îaik / v<tliui(f<n tnint/ mut 
giîiijt vènnt unb îXid'K.nmg mit bopber cqavint ÎjiIc vKijtai 
tmb Bidai friimlicbtn unb gmijlickn ufgrfproitvn imb gtnudit 
bnbtn / unb b« (k t>ud,‘ uf btibt ©ntt idgak'mmni unb $tbbt 
pabtn ;u Ijalbfn / in jiitan ïrtwa unb «ne üiïtb OtifrN- ; m 
Aflrr btr nufitn/ idp htnud? von ÎBottc jt ^ortt gt^Yibtn 

flttt: ‘Sa; t<m <r1»tn ; nrr 

ouït/ Nip b« von g^lmgtn au bttn von ®urrtmbtrg futile 
i&ûtet vcrbtrtcn/ Nift bai vou ^Burtoubag barnbit / b < tr in 
mcfit gacuiuKii httit/ no«b Épu^par/ ^tturpar unb SkMfrar 

gtintifft btitt/ftib btr :\idnuiy tu fautfat/fo (&( btr von 3Siîr* 


tanberg invmt bar gt&tn/ un» bu von limitai çivtait ua> 
vormailubm. Unb bet vnre fudtn affti* ire 2krmub?n tbint/ 
ob lit t« ç,idyn rid’ttii muatn/btt) 3 tfî ' tjuren îrtuun. ^ütrt 
abtr/ bap riib bit 2>iort nuvt vannai medutit/ fo twbtn tvir 
bai ^etbqcbotntn Jnbridun 'pfalïûrin’tn bcp :Xtçaic unb 
joiiai in 'ÎVp-Tn Mrju ^tgtbai. vf 0 hubtn aud> bit ©tctif ul- 
ndvn iSt^trcr îiurgtr ju Ulnuu tarui qtJcbm/ unb bit jivate 
fiidm an <Slann fan tnigtvtrlidun/ inb fuUai uf<*tnte 
dulb i<w/ b<t fduertft tumpt/ fan ;u i^fifingai/ unb fiiHai 
bic tof t uub ctfdvn vemdtcn bai 3ra irtaun. 2B<Tt aurti 
ièjdu/ baf btt iivcmt uf £<ntt ïDlidYB iiig yu (î^liiijtn 
liuW fiMiuiitn inodutn/ burtb diaffttr y)ot iviUai/ fb fmftn fit 
btibiii foinmcn uf antn anbnn ‘îaâ hicçmfd^ai unb^iut vPtfr-- 
tins îa* b« fd'iert^ fumpt/ unb fuffm y fiild-t ^îdyn n*» 
tai ùlb baver gtf.1'nbtn H«t. ©tutbt aud' b.iin’ifd'tn btr tgt» 
u.intïjapg'^nbrnl'/fo firtlat ma obtr uitftr ©on/btr iXomift 
.Silina final .inbtm/ aU< ftbiNid'tn / alfi pi/an ftmt f^it imvcr» 

f ogaibÿat gtbtn. i£turfrt «mcfi btr tgtnanrt Uiridi ^flltrtr 
b faflat bit t^tiMiwt ©ttac tuitn aitbtm / al v fdublid’tn 
an fruit ©MB um'orjogtnlul'oi ^tbai / unb ci fol ou* 
von 3 n mi ^ î fouuwn / fît babtn bonne bit tradvn va» 
htfntt ; Unb mit rf bit smtait nd’tenc unb mudtnt / ba fol ba 
tvn ^litmnbfTg unb au* bu von igjlingtn ba> bla« 
bat. Ou* fprnt>m nnr uf / von iwgat ba (£ lofkr/ bit iiutnf 1 
unb ban rXady gt^orait/ bnf btt unb 3 r< favtt/ irt Qiiltt/ 
it 3 Ban unb ^om futtn m*i«n/ fit tim nxüai/ im^tbin. 
bat unb unganct btf von ^Biktanbag unb aller fana 3 inrt: 


I nolïrx Nicix pro aunis duobus incipicudis fit numeran- 
dis port liiiitum teinpus quatuor annorum, pto quibus 
ipfa jura, fit redditûs ci» vendita euiterum ver Sencs- 
callum fit Magîttros Rationalcs magus uurtix ( ’urix 
J Comitatuum eorundem per ratisfaâïonem pecunix de* 
bitœ viro tnaguifico Comiti Anuaniaci inantca pro pre- 
: tio fit nomitie pretii Üorcnorum duorum millium qua- 
i dringentorutn per amium : pro quorum jurium vendi- 
,tionc, idcin Luguctus florctionim suri mille nobis per 
' manus diéli prelcmis Scncfcalli Provincix de fua]?ro- 
! pria pccisnia mutuavit, faüo de vcadllfooe, fit loca- 
1 tionc didorum jurium publico Inrtrumcnto debicis fo* 
I lemnitatibus roborata: ln quo hcc fie alia ponutuur ple- 
niùs contineri. Et licfii fuccertii temporis d;tia vendi- 
!lio fit locaito poflét mïuûs valida reputari: Nos tamen 
! confiderantes quùd idem Seacfcallus ad htijusmodi 
! venditionem fit locationem cubi maturo noihi Coufilii 
1 ddîbcratione, fit pro commodo Curi* nolirx procdlit ; 
; idcirco ad quelibct in hac parte obllacula removenda, 
que diûo Lugueto fit prefatis fociis fuper venditionem 
fit locationem hujusrnudi faâam per diélum nortrum 
j Provincie fit Forcalqucrii Scncfcallum eMen» Lugueto 
| ac diélis fociis fuis de prefatis juribus pro diâo biennio, 
j ac pro diâo pretio, ut prdcrtur,de nortra ccrta lcien- 
tïa jurta feriem Inntumemi jaradicti tenore prefen- 
, ti-itn confirmandam, ac confirmationis noffre prefidio 
’roboramus. Et uk’iilominus prefatam quant itatem pc- 
cun c Florenorum mille pcx didum Luguctum nobis 
per manu» diâi Sendcalli, rtc ut prediatur mutuatc, 
rntam, fit giatam habentes, illam libi in ejus computo 
1 de diéia ccrta nortra feientia, vigore prcfcncium accep- 
! tari pat iter fit admit ti, absque cautclis alfis ab co prop- 
terea ouomodnlibct requirendis ; quibuscumqnc Orcli* 
nationibus, Littcris. Mandatis vel Edîdis, huic forte 
cnntrariis , nullatenus obftitorls. Datum in Cartro 
Ovi prope Ncapoli in caméra nortra annoDomini mil- 
Icrtmo trecentclïmo feptuagdîmo oâavo, die vicelîma 
fexta Oâobrîs, fecunde liididionis, Regnorum nos- 
troruin au no tricclimo fcito. 


Traité de Ligue entre A m e' VI. Comte de Savoye- u.Nov. 
6?Jban Gai.eas Vicomte des Vertus y Mj ^ t> tf " 
Seigneur de Milan y (ÿr. Fait le it. Novembre s*»oTi. tT 
1378. [S Gvichenon, H iftoirc Généa- 
logique de la Maifon de “Savoye. Preuves pag. 
lia.]. 


Ifütt in» iiUmnanghS'é une nOcô iS<vabe 

ou* fnüm dllt (ÿnvmqfii (u bcvberfrt intt dna fa>Itd?tai 

Urftbt Ub« fan/ grtrovlid» tint afl« (ôfwrbr. ®a<outh/ob 
id-r ^ûrafehaft irat/ von i5<M ,in !} 0 ’ oba Sotbinqmif me» 
gai/ b.if uff e«f<n bautgat î.ii iu*t bf^ltt nwre/ buf fol 
eu* iit baba-fat abtfan m* gmjMvn Itbig fajn. rWit imfrr 
.Xtiifrrlirta ilflaitfl.it ^tmgtfutrl / ba gtbai ifl tu flïuranbag 
nu* i£ht]W t9*urt/ brtVjdNnllunbat %xt 1 benw* ui ban 
<i*t unb «£r«baiîigen{igfîat jurt/ btf ntd'fltn SDlentitflrH ivr 
©(intt (îaibitn Î.i4t / unfera ;Xacb< in btm bra unb bwifig» 
|ni/ tmb btf Xaifatuwbs m ban via unb imau^igftn 


I ln Namint Dtmini , Amen. # 


A Nno ejusdem u. ccc. lxxviii . die vigefima 
prima meniis Novembris , Indiclionc féconda. 
Univcrrts fit lingutis ad qoos prxfcus publicum Inrtru- 
mcntuin advciicrit , patcat evidenter ; fjuud l lin lires 
Prmtipei tsf Mnemjtci Domini üomim Amhjh'S 
CbMrr Sab'tmdi*, ac. & Joanmes GaleaS Vice- 
comes Vîrturum, Cornes Mediuhni, Ac. Impcrîalis 
V icarius gênera ü* , morl uni ex rtrido fangoîim rinca- 
lo, quinvex intimx dilcâionis & mntux caritaris com- 
pagine, quibus funt limai I>co difponcme conjundî, 
ad infraferipm Convcutioncs A Fada, ex nutu L'ci du- 


• • 
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DU DROIT DES GENS. 


HT 


ANNO nntc pcrpetuo , ad inviccm devenerum, Priais nam- 
que IUmjiris & Magnifiât: D'.iuivut Dvwi’ixs shudeas ■ 
I 3 7 » • Stii<}UiiJt‘ Cimes , &C. proiîrïù & pro-.uittit de pet fidcül j 
fai GOfpOîiS fuo fàcramenro juravit 4 finrnvic, P 1 *' 1 - 1 


’XCVIf. 


qtiain tacere, & quod uunquam fades Ligun./ Juram , • iwhütcft 

tiiiicfecîîj vel aluni ConfœdcTaifcmcni.quocumqiic no* j w -ÔcrÇpq ifpppltctt fccd î\ïid?0 iiUifc' 


mine ceniêwQr , cum aliquo Principe, Domino, Coin* 
muntiate , vel quovi* ali» Prxlidcntc cujnscaOKJuc 
frxcltii.ieiui.t , iîatus St eoliJitîouis csiil.it, uî!i p::u» 
lu omnibus & per omniaac in omaem ctfum exceptant 
prcfito IKoflri A Mngniâco Domino Jeanne Galeas 
Vroccomite Comité Vif tut uni, &c. Ncpocedc Fitiofuo 
tarltfimo. oauiibusauc Civitatibus, Terris, Caftris, A 
«Sobditis luis , qua* ad pfclcns tOKt & poJïidct, A quas 
etiam ipftim in fut Uni m tcrwrrc St. poflidcrc continget , 
-ab omnibus otfcnlioüibus , injuriis, damai* aiquc jiio- 
lertiis , qui per pnefasum lllufirem & Magniâenm Do- 
inîrmm Domlntun Cotnhcm Sabaudis f ac. & quem- 
c unique feu aucncumquc colHgando* , j mandas , 
uuiendot St conlœdeiaiuio» cum eo, vigore aUcuju* Ll- 
fî*. Jure, Union:» vel Confcrdenuioais fiendurum ut 
prxfcrtar . prx&io Jlluflri & Magnifier) Domino Do- 
mino Joannl Galeas Vkecomitt, Cumin Virtutum, 4c. 
fuitquc Civhatibu*, Terris, Caflris 4 Subditts antedictfs, 
PofTcm quomodoliber direciè vel per indireétum iuferri. 
Item prennifit A promittic A per ndem fui corporis fuo 
lacnmenio Jiimn (t fmtuvit lllullm Dominus Ame- 
dois CfHntt Sabiudi* fnpradidut, quod fe nunqaa’n 
alicui talitcr ohligabit. quin calîi quocumqueadveuien- 
te pofîit prsûto fllultri Domino Domino Juanni Ga- 
leas VJcccomili, Coraiti Virtututn, Ac- contra qoem- 
cumque , ipfum 4 S'ratumfuum iscdcTvvolenrcm, dure 
toto polit fuo auxîliam, coofilium Ajuvamen: vcrD- 
que vice pratfarus Ilîulîris A Magnifiait Donu'ltus Do- 
minus Jeanne* Galeas Vicecomet, Virtutum (Joincs, 
Ac. pr ■ i : i r A p ■ m: r 4 per riCern fui corporis fui* 
G. -t . un c. > i. .. j Si nniu'ii, mi'iJ.iatn T*--ci t A qun.l 
jh.::.]. -. un fie ici L V.am , J-nam, Vniouem . vd mlimii 


twgdfflpnirti Dt>ent« uitt> 9 l:tï*rn icchitattn wr 40000 
0u|Dm tou fyiortnç que tni qoij / ant fttrtw^r ton 
ÿcu'uFt tcrvî^nbtt ; aud? folcvtiii'luqctnirqinfb<Sm> 
gen anpüeletl tic cr mit trn iant- v c-.^t 17 en ; 1 f umd^ibcn 
Iplk. (Sdmi >5 ranct'tirrl; an béni BRaçn^nne 1 179. 
I Information outf tous UtfiU|.u*n N» Aï«t;fcrl. 

gfticl’f in cdniMtm ntsit «bolirr / ttttÿBan&Y 
Jpvraÿ iT , |fi , rrfiut> miter ftn« t’m;i'moi ter îluHrâq 
l'altvr nicÿttf ncBcrti£$ftf iiiqrinuiAcf fwrbcu ttww 
Je Anno » 5 fK. m ^rpl^qcn fuis N uni. 1. apud 
L u n 1 <j in i^îuiiïiçcfïtf <?uropdifd^©m«titfamfn 
Part. U. Cap, IV. pag» ti. Item psg. Jf. m 
Document js for « Information tw' K'H- 

£rci;f« tatmijhnr ic rûnïc &c. lub 

Num. 1 i.j 

Cdl-à-Uifc, 

Lettres de Wencejla? Rei des Romains , 
foa lu f nette s , si engage à Léopold Dut 

à'jltttriiht i.i I.JU'd'wgthie Impériale , ou Baillia- 
ge Provincial Je h haute & baffi SÎuHe pour la 
jcmwe ac 40 nulle florins mamtaye d'vr ijï de boa 
peidi , tomme anjj! la Fille d'-Augsbourg, t3 Gin- 
gen, pour les tenir ave: ladite l.aaJvogihie. A 
b'tatuftnt fur U Mejn t'a» « y* 3 . 


Conla’dLTXtioJKUi quocumquc nominc cenfcatar , cum __ . ^ ... 

aliqno Principe. Domino, Commanitite, vei qitovjs 1 QU wjnjrtOT’ ivif 0 flitAn £Çeon^lt<r jfuniq/pl 

» 1 K> teü» . u,i,.. i, m qu e KW.,|<, /Uni.. « .JXiSl <?*««• 

cotldilioni» CXifiut : r»ili r>r ïii« in mmiiJint A nrr nmnîa f ..... ? . 


1 tm& iNin tirnCt pifrarli* mrr brjrrri $Smf dOpt to 


ijcrfioqni yi ^cHirrnd’/ ;u vrKdr/ il! Xttmm/ :t. ILditni 
IkIkh D^ciin un? ,yi.i lï'fî / i\:f( îisir ;t'tirr jmb liinm 


t'.ilico Domino Domino Amcdco Comité Sabaudr*, 

&c. Avuiicuto (t i'aue fno canÆnio, omnibusque Ci- 

viutiLMis, Terris, Cadris, 4 SuMûis luis, qoa« ad pr*- ' tfrfm Imÿ' Nr mÜïnt/ üt'<5'ifïuÿün && 

ïens tenct «jwfljdet , * quas etiam ipfum in fownim ■ fenr frdigrn ^urlnr.' Un»?/ nui frai M[.vi: Sfeut’ efli 


rc.iefc (t poiîidccc rommgci, ab omnibus oitênbonibus, cfwnKrttvfM'rf’ gtfbuii Km/ un» ned? t{tmn foif imbKicii ut 
Injunis, damnïs, arque luolcfliis, qu* per pr* fatum hi)rfffi«n Urit<n/ v«i rffl’ffr/ kMic^hx tëtÿnlM/ fituibiq fmi 
lUultrem 4 Maenifictim Doininnm Joamiem Gaîcas ni» JKIK» futleii qc* rt. iv» ‘jlrtttfjf / jurf iwi (dote unb 
Vicecomiiem, Oomitem Vittmom &c. & quemcom- fdw« «uwwutq; lï>ifwr 'Sirr tire fruuiî Crtbtii iwt- 
que feu quoscumque altrgandoj, jurandos, un«cndos& ! L<]t unis i’frpfrjs?f IsjIwji/ 111 rcdsrr -Pfdii^irrtc/ ivrfrç<ti iti& 
coiifidcrandos cum co, v igore alicujos Ligi, Jurs, "-n^.nNii m rrr.nlV .Su m»vi»i iiiivr imh tu* >\VkK< k„rti^nA. 
Cniouif vel Contbedrratioiiis liciiJaïutn, ut pr*fertur, 
rru'aio ftluttrî f< Mapniitco Domino Domino Amedeo 
Comi 1 i .S abaudii, 4c. l u i sque Ci v i t ari bus, Ter ris^ Ca fini 
& Subditisamedjdtsj)oircr.tquoinodolitjci directe vel per 
indlreetain infetrt. Iccn» promtiit 4 promîttir, 4 per 
tjdem fui corporis fuo faciainento juravit 4 finnavit IJ- 
JuJîris Dominos Jomm-.s Galeas Vicccomc», Vîrtutuni 
Cornes prxdic^us, quod le nnnquain alicui talitcr otili- 
gabit, qui» cala qiiocumqitc adveuicme, pfiflil prxtatd 
lUultij 4 MagnifiCO Domino Domino Amtdco Comîti 
Snbaudix, 4c. courra qucincnmqae, fc-fum 4 .Sjaruin 

fuiirn tidere valcmcin, dire tmo polît fuo auxilium, a J _... I r .„ 

confllitmi 4 juvamen. Qm quidem omnia & iiaguU h>a inib itwg/ .Us “SJi* |fclN/ nub io> cr Kctuu ihwr/'bitf 
fupradiorta promilcrunt i»bï iuvicem prsfMi lltultrcs ' |c# g .1114 Uiib fr+f MnlKn itfsi bile : Tt^ib fctlcn'^iX 

Principes 4 Magnifie. Domini Domiui Arncdenï Sa- i jbiit ber ^nlfcnt uni» trr 'J)hnir< înrimitjfniinihfn/ rurb Jw 
lx»udi.x Comts , 4c. 4 Joannrs (ialeas Vicccomes, ! inenwnî- na&trâ l’vrfd’-.rTm'n nnb ivrldrotvir/ Kct^tlcK^fdfbt/ 
Comcs \ îituim», etc. aueodcrc 4 jnviolaWliter obier- ' ebereb uns fintvip in bdulVvKiiiiimfnildiibji^m'tn mbuSdl* 
varc: Non intendi-utcs propterea i -i i.ui lîluflics Priu- ( u »’SU jcouanbliS bt»M imbry bit ^l?ir wmwblv r,Tfd:iif^t 
Comité* prxlibati , quod j l'crfA-riclxii Kincii / b« fcîfcii jîwiwl^n «al> ucfallcil. 


ivrcf.nbvu m &ajft Ni 3Vsfit* lînfrr inib ta? À'<kN! bine lanb- 
t':.i-:rr- U! fv-Tii UI L‘ l'iuvi I ^.il"M|V:r.. r,i:]Li:-..lU-!t ^!ï \|.|;ic 
cmft.'Mm/ 'XiKipUTi, tnib vSreR^ru/ Nt sfr imrNTfrUfH&tita 

tY>Mü> iinsmihUsni fi'U/ .lit' btnwd'.irfrf'nctaifMvf/ puf- t-ubm 
3lw Kirtiif katifrf nttb Nfhnr<3t ^:î6. |î. bit £r jurîiai 
Kilito ititifMenfrU/ mit blitn»t:rLdiîi/ 'jJiininn/ aLtîunwdî 
Uaniîcii ni- Itlfj b.i|l li r Nrf [pf iu!tpfei-,ri» u> f tau unb 
Attali cèduMtsn uut Mi cfvjjrnumwor sèi'i,'t.n?iiMfptïrJiina 
lAimgat/ uni nue ujiNrn Dns ;Xod‘b cj-Tûbmi f.ifdbtv 
pan/ unt> }vi«(kiw mit nîlai Wittat / .gfcera unÿ 

ÿcd'ttn/^onuguirat/ (.'RfruiKr urrt-CBtaii 
«inbtr i ïiifcfvÎMi Ni bii^vre uüUïJi^r Nic-m / iiiiiH.ibm/rmO^/ 
itulîiii biiP Mtffii foU : , ïnq*jKtirb/ N: iDf- iihd fan ArtiKui- 
dfbinmbt,. f étu inib tntfifKii ; UnD .iL r c cr^d-cn Kirum t^iim 


cipes & Magnifia Domtnj Co: 
pr opter premilf* vel aliquod prxmiti<jrijni . pofflr vel 
debéat alv<]uibus Cjonvcniinuinus 4 f'jdi» afiis iraereos 
folcmniccr cdebnttis 4 fait h , aliqiulltcr derogart. 
A^him jn Civiraie Fapi.e, vidclicet in imgilbo Callro 
iptitl* Civîtaiit, inTuni poîita fiincr anguto diâ: Caflr; 
verfus Ciiadcllam ab iiura ; Pnlentibus fpcCtabilüus & 
cprcgiîs Domînis Manl'rcdo Ma reliront- Salmiaium, 
(JintJo dTdlrclîo , Jacnbo de Vtrme , Militibus, 4 
Linoto de Pinotis, ac Antoniolo Porto, rclîibus, 4 
nobis Nourüs infra feripris, ad hxc l'ocaris fpccialiitr 
4 rtigatis,appofnis huic Inilnmieim» bigif i lllufltiüni 
Dorriiu srurn Commun fr*dibtoium , m imiju* rofaur 
omuiom prxnulTorum. 


2i<r fc-ït 1 1: .;-:r± j..'!::,- f;: t-.-i.mK:' (-r-,;:. ,;.rl‘ n ■ -,r.T 
c<t b.' bip Itnf ici b tau ?Vnt> tn tuufdlvu iuiK"ToMm'ai it« 
wib ôJitan vjctnwtat iv» A'ilrmiKp.jn! lejnJvftj / 
\.w ii-l.it.' J’iir./crr .■ :'àt ;,'iicr:i j.itrlurî/ Nr .-..'.-..i - 

(tftirt fccbrri/ itiiû lins imb tau rXod- rd'trr Irftut îriirt-/ m:b 
nn itiiu un!> tas? î\ti* elxr jjrf.rflcr» fUtat/ 4u> NiNa 
CÔi.ir jt)«i unb Niam i^tfwu/ ru’i^tiâ» tvHirKn/ uitt> iKriuitta 
^iih Kiiî/ m 4 m rît bt |3 IBrufs jiiKiîmi intb jubefrten ut ulle 
ta ^i.iipn/ itlt 5 ijiKlbt uob l\f fîiit lutltu ww tai/ ta 
fs llnd 1*14 n'<s- 4 u fnib* mt^rab. feli ta m+iu«iiu 
Sjritoit lotrclt îltîfér iKta Dfknu imb tn» grtar bi< rkijr/ 
iwinità» m f>t<m wib iïïitaii trcl'îi-atru mu ta» 

l^cAtttw flltf Kiri’cr 4 <fdtitvn |kta/ inlwboi unb twriçnt/ lu - b 
Nf ninuitiibiu »n lofrn qrtvit > nrb ttir folktt itidt innniinMd 
tai.-.trrn eta-^imim/ ôufl ta twt ilmin .jclcfî nvrtai / >.£ ntr 
tau/ tafl Mba ota Itirfa 97»nM«iunm an tan ÿtvfr tir 
m 31b * 1 m ' s Unfêm frtW -ïf imin^nt unb ju Un f»-ni >;.îiitaT 
l.tigoi unb lifnt i«Sun clw? 'tai'abr. unb vm tüir tamt 

M 
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CORPS DIPLOMATIQUE, 


AKNO bit cfaaMHUM! faite laitM-ei.aerKti mit finibt boi t?f.Ü>tfn/i A juramus, qux fequentur : Vidclicet, quod infans Axitin 

Ma «n FM..» •■UK r.-.iiM mik nrf.kfl . .lin 1 u .. .......... n..».:.,: u : u:i:: D 


<ilc WR 3tm «“b fdnot (frtxn gelcNqct îuib gtléfl Mxn/ inn 
1 *7 y- btf wrÿiihribnt éuuuiu ©cite/ fo fell ift tiitû feint vfrbri 
UiM nul» Nat :Xfid*< tetfrlten l«ntow$ttç mit txu iètd#en 
giietlitfc abattra/ unb kbig UiiTm/ ûbn aile QUiNmb nnbofcne 
jtvtrfc. 

'Sud' fotr Nt tWjjflMnnt Sjcrfcq larpoU uitb fam (grNn 
aïe 3ute inncfcjNn ijt £taa iml> ’î'liNin t^dauflbfti/ unb in 
Nn cfaaMnacâi mie dlkti Bmfmy Julien itnb &at> 

tm/ (e & Nr N fit qmuciTin inag/ iinb tr.is (gr ©Nr fem 
ta M tjmürflin / baffclb fcll i£f cbtr fan gtlxn tliitf mibNtii 
Staifc fc.ilb Tjictoi mit dnrnwrtcn/ turt txn itntetnhalten ÏNU ; 
frll igt uni- fan (grtfii .tufteten / uuû in ifcrcn i*îtiî ivmxn- 
6nt/ unb fam tMcfc ifcrent ’SiUru. 20 <tc aueh / Ni® tbcÿiwnnt 
S?ttfcq Itirpolc Unffr O boni unb fêm (£rbcn ebtr faii tinter 
Dutovigt m ONm mtb î’iiNni ©èasaNn gai une 3dtô bc^ 
fosj«/ cNï bffjbiUNijtt «rtîrbt/ turiarunfellai ^iT^rie 41'irtlitfc 
tu ;Xeb r fe$fii/ lUtb triv anafihch l'crfcàrm/ nnb ihiKii tbrC ;X<dh* 
ttne düniK-n/ wn Ne tXeicfcd rocum/ ©bnfAMblid.» bedb Kkr* 
itun .ut fanai ffofctai. 'Mucb fotlfii 2&r fllle 3‘ihf ver ÔL 
ÎKartiiuViaq flic bq> jjcittt) uiti> qnrenlicfc iStair uitb ©tilt 
flattons >îtbfl»/ ha® é-tw Niran unfbrtfcalb tc^n stfambttw* 
Nn. 3 utfc .juunen uitb trliiitbm QStr Nia tteMMiUtaQcrQO'ji 
Iwpolt tlnfrtn Ob«uii unb fem ©rbtn/ Mas ©uttcrobà 
©ûltc tn bat c^tMntm fflnbuoiyjttxn ut QNm unb 9 îitvr 
fethcaivit tw Uni? oNr llitftrn 2i«t»ihrci* tXéimfiNit SflbÇtrn 
obff .«tthîisnt «n ’PfajtbttwiC vaMt ;n'àrui/_M(? n bu lofeoi 
tncam/ nsa v^n WQÜc»/ tcib foll b.umt <£t nnb fait i£rbcu 
buKlbtit 3 ïfrtot unb ©uttrer/ bu fi) alfe y?dc|l (jabot/ mjiffc.il- 
tm/ taib ber qmlcfiflt ofcifïbftfclas/ ale lana/ un? Ni® ^>ir 
cbfr Unft gîmfcfoininftt an Nut iXcich bic frlcbt^fti itn^crloKU 
tunb aie toi ©f Ite / aie bu wrftt nstr<n / hï® & bNr fnn 
Vfïbftl tfcmiMfufc mit bat ©tiofat boiuifoi tius]<n / bu tîba 
btvfttbni 'Pfau&tftytfftat mu Une oba llnfêm lüccf.tfcrtntûfSf» 
bfit finb. <LVn« «tfc/ ba® UnfrQ^atttr fui. , 3 J.mfîr (Xarl< 
m bot obqffdrtlxn lan&boisnxtt çojwnbt id't ©ult cba ÿtoi 
wtrfrobt/ unb tvr=mf<l i ril'fn hcttoi / bas ®ir nit mibcnnf* 
feu uiixbc.m/ h.T oètr bifffli'fn foltm NiL>ai btlftbfii c|m aUc 
Sfrnus / ivtm lautfc fctàvr 'Bruf/ bu eu ven mtffrui 2iar«r 
fuli-rn bitrûbfT fcrtbat, Sutt llrïfcuit&t bq 0 ri(fC / turlÿflt 1 
tmr Unfftin Xutogl. iHîtir. ^nfôl/ b<r gebat ifl tu .Çruiwfrurt 
(tuf bon 'jjîam tincl.i t* ljn|h ©eburtt 1 579- jflV ' mi bftn 
nctbflm .Çïft'tiivî n.id* et. 'JlattfctflC îflj/ brt fctiliaat 3iwlf* 
retînt. unSTcr Seuk b<e Ç9cfccui»fcfcm in bon i*. unb Ne 
giemiftfcai lia btm Notai jafcrf. 

XCVIII. 

o. Fevr. traité de Mariage Alioo r n r , Fils de Robert 
' f Due de Bavure 6? Comte Palatin , avec Ca- 
r F* *n* therine Fille de Charles V. Rot de 
^ France, si Francfort , le zo. Février, i jjç. 

[G. G. Leibnitz, Codicls Diplomatie!. 
P ag. zjf. d’où l’on a tire cette Pièce, qui le 
trouve aufïî dans L o ni o , Tcurlches Rcichs- 
Archiv. Pan. Spcc. Coniûî.lJ. Abth.IV. Abf. 
i. P .g. .J] 

U N t v E R S |S przTentes Littéral infpcfluris, Ru- 
pcTto* fenior, Cornes Falitinits, pu x Ba varie, 
Fkdor facri Imperii, Rupert»* junior iplius Dominj 
Kupeni Nepo* Cornes Palarinas, Dax I3avari«;& Fr»- 
dericus liurgpraviiis Niuemburgcnlîs; &no* Airncricus 
pcrmiflionc aiVina Pariticnlis Epifeopus, & Carolus de 
Boivilia Gubemaror Delpbinaïus Vtcnnenfîs.Nuntü & 
Procuratores îlluArilTimi & fireoiffimi Principis Domi- 
ni Caroli Regis Krancorum, falutctn in Domino fem- 
piternam. 

$. x. Notum facijnus univerfîs, quod nos conlîdc- 
rantes & intra cordis noftri pricordia reccnfentcs iingu- 
larern interna carrtati* ardorern langumisquepropmqui- 
utem , unioncm & conncxionem , qoas illulmntmi 
Principes Reges Francorum & domus rcgalis Francia, 
te magnifie! & prsepotentes Principes Donitui Comités 
Palacini , Duces Ëavaris hadenus continuo habucrunt ; 
vol entes infuper , & quantum poîfimus atfeâamcs , 
quod vêtus arnor fi perpetuus fit inter Reget Franco- 
rum k Comités Palatinos, & unio te connexio’langui- 
nis & getieri* domorum Francis & Comiturn Halattno- 
rum propagiite lîrmilTima renoventur & roborentur , 
ac vileeratlo* & atienttus perpetuis teinporibus obfcr- 
ventur. 

3 . Nos Rupertus fenior ('orne* Paiatinus, Ru- I 
pertus junior cjui Nepos, & Fridcricus cï una parte; 

& nos Airncricus & Carolus Procuratores & Nuntîi 
prxdifti nominc dicli Régis Francis, & pro ipfo ex al- 
téra parte; Traâatum,Convcntiones Matrimoniales de 
Padioncs feciinus ad invicem iaivimus prowiümusque 


m. juiau.u), numuiui . riucm.cc, <,uuu tuioii» 

Rupertus, Films Dotnini Kupcrti,Filü noftri Ruperti, 

(<*) Ncpocis noltri Ruperti fenioris. Cornais Palatin! ; I $7Q. 
habebit in Sponfiun Ce U xorem Domiuajn C a r n a r 1- («je, 
n a si filiam didi Domiui Regis Francis. Quo me- «. 
diantc nos Rupertus lcnior, Cornes Palarinas, Ruper- 
tus ejus Nepos, & Fridericus volumus dt accordumus; 
vultquc de accordât riollrum quilibet , quod didus in- 
fans Rupertus fit unicus liirei dt univerfalis Succcflbr 
noltri Ruperti Senioris Comitis Palatint 
J. 4. Et promittimus de juramus tadi* per bosûcto- 
fandis Evangeliis videlicct nos Aimericus & Carolus 
Nuntii & Procuratores predidi , pro de nominc didi 
Dotnini R^k Francis, quod procurabîmus viis omni- 
bus & modis quibu* potcritnus.quod Matrimoniu min- 
ier ipfjs Infantem Rupertum & Dominam Catfcarinani 
perficiatur de confummatur, de quod didus Donjinus 
Rex Francis per nos Duces Bavarii de Ëarggravium 
prxdidos leu aîtcnnn nollrum rcquilitus, absque con- 
tradidione promittet & jurabît peomiira tenere, facerc 
de complere.dt Mairimonium hujusmodi inrcrtpfoslu- 
fanrem Rupertum de Dominam Catnarinam ejus Filiam 
lapfo feptennio faccrc de confcrvarc, de per ejus Fitiam 
Ptrfici, injplcri 3 t confervari facere absque diflkutiate 
leu contradidiottc quibuscutnquc , aut impedimento 
aliqua in hoc direde vcl indirecte; , feu alut quovis 
modo imerponendo; didusque DominurRex luas fu- 
per iis omnibus Litteras concedet, & fieri facictfunSi- 
gillo regio roboratitt, nobisque prsfâtis Ducîbus Hava- 
ris casdem tradi facict & expedire. Quodquc didam 
Dominam CatharinamcjusFiliam dotabtt fecundumfta- 
tum dr decctttiam FHf* Regis Francis ortiatam A mu- 
nftam jocalibns de aliis fuis ueccfrariis , prout confuc- 
tum & dccens cil Filiabus Regis Francis, cum in Ma- 
triinoniis collocantur, per Reges FraJtcorum clargiri. 

$. f. Et nos Rupertus femor. Cornes Paiatinus 3 c 
Rupertus ejus Nepos , de Fridcricus prsnuminati vice 
verfa juramns A promittimus per notlra juratnenta ad 
lanéD Dei Evangclia fuper hsc prsftûa, auod Matrî- 
monium hujusmodi inter ipfos, Infantem Rupertum & 
Dominam Catharinam feptennio, ut pramiîttitur, clap- 
fo , absque difficultatc vcl contradicHoncquiliuscumque 
feu impedimento in hoc direâè vcî indiredè aliqualjter 
interponendo conldmrnabitur , pcrficictur & penitu* 
complcbitur, A quod diûx Domina Catharins Dona- 
tioncm propter nuprias ac Dotalirium squivalcns A in 
valorc conlimili Doti, per dlcium Domfnum Kegem 
Francis didls Domina Catharins ejus Filie dands A 
affignands dabimus A aflîgnabimus , in Caftris, Vil lis, 
Domatiris, Rcddittbus,Nobilitatibus, Juftitiis, A étions 
in Terris. 

6. 6. Et quia dîûus Dominus Rupertus Pater dîcli 
Infant is Ruperti eft de prxlcnti abfens eï partibu* îftis, 
nos Rupertus lcnior Cornes Paiatinus, Rupertus Ne- 
pos iplius, A FrWcxicus prxnommati, jurpius A pro- 
mittimus, in vim prsftiti à nobis juramenti, quod pro- 
pi infra menfem à data prxlcntïum compotaudum, 
prsiriifla omiria A fingnla ratifBcabit A arprobabit, ca- 
que tenere, faccTc A complcrc, A adimplcti facere A 
confummari propiittet A iurabit, A fuas fuper haxLa't- 
rcras concedet A fieri facict fuo Sigillo roboratas. _ . 

Ç. 7. In quorum omnium A lingulorum tdlimotaium 
prsfenles Litteras pxr Norarios publicos infra fcrfptos 
fieri, de corum fignis A fubfcriptionibus fîjjnarï nianda- 
vimus ac figillorum noflrorum imprcflîonibus commu- 
niri. Aâum A datum in Francltcnfordio , in domo 
Rcligioforum A honeftorum virorim» Fratrum bnncli 
Joannis Hierofolvmitanf , annoà nativitatc Domini t 3 ? 9 * 

Indiâtone fecunda , menfis verù Fcbnnrii die 10. cir- 
ca bôriun fextam; prxlcntîbus fpcAabilibus A potenti- 
bns viris Domini* Frlderico (i) de Lingen , Willclmo de «joq tfoîs 
lîathcmi lu Rogem, Henrico de Spanbeirn Comitibus ; 1 beAi-*.c 
ac venernnda difcrctionîs viris Dominis Nicolao de 
Vutfsbades Canonico Ecclefix Wormstfen. noftri Ru- 
perti fenioris Protbonotario . Joanne de Bouvdlo De- <]u’iJ fm» 
cretorum Dofiore, Priore Prioratus Sanâi Martini in iwoaâBnit 
▼aile Carnoten. Hugone LenvoUie in facra pagina Pro- J*^'** 1 ’ 
feflorc, A nonnullis Aliis tellibus ad prarmiita vocatis * 
fpecialitcr A rogatis. 

XCIX. 

Pax Cancer dia inter Dominant Burma- ifi. Fcvr< 
b o v e M Vice-comittm Mediolani , pro fe & ejus 
Conjure Régi ma de la Scala ab una 9 
ai que A n t o n 1 u m 13 Bartholomæ- 
dm de la Scala, Dominos Ver on* ai al- 
téra 
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tira parti, mtdianic Aviadeo Comité Sibau- 
dt£ iaita. Atlum Med; ohm Anm i 37p. JnàU- 
tiene fnunda , die 16. Ftbruarti. [Pièce authen- 
tique tirée des Archives Royales du Château de 
Milan, Rcgiltrc V. V.] 

I* Htminc Sa»flx y & IhJîvUmx Triwitatit Pétrit , (5* 
FUii, ÿ SfirilMs SuMtJi, Ame*. 

A N no à Nativritate Domini mfllefimo treccntefimo 
leptuaucfimo nono , Indidione fccundi , die vigefimo 
feito menus Februari*. Âd honorent, A révèrent iam 
Sandat Matris Eeelefix, A Sacri Impcrii. Super om- 
nibus, unlvcrfis, & lingulis pcxicionibuSj tjuxftionibus, 
liriba», controvcrftis , « demandis. diflidiis, A quere- 
li$ , que, de quas llluftris, & Magniticos Dominu» 
Do minus Bernabo» Vicecomcs Mcdiolani , Laudx , 
Cremonx, Parmx , Pergami, Brt'xix A c. Dominas, se 
Impérial i$ Vicarius Gcncralis, in quantum eum con- 
cernit. A tangerc poteft ; ncc non lltuilriv Domina Do- 
mina Regins de la Scala Ipilus Magnifie! Domini Do- 
mini Bernabovis Confors nominc liio proprio, A didi 
Domini Conjures nominc omnium, & finguJorum Fi- 
liorum , & Hatredum luoruro c* utta pane pctcbciat ha* 
bcrc, poterant, (c debehant, A fe habere quommodo- 
libet prxtcndcbant conrrà , fit adverfùs Magnifiais Do 
minos Dominos Bcrtol&mcum, fit AntoniumFratrcs de 
la Scala Verons, ViccnticAc. Dominos , fit Impériales 
Vicarios Generales dm in Ctvîtaribus Vérone, fie Vi- 1 
celui», fie ali ; s (. julris , Terris, Villis, fit Locis , quint 
in pollcffionlbu» , hircditatibus , fit bonis ipforum Fra- 
trum de la Scala, fit qui lucrunt quondxm Magnifici 
Domini Conlîgnori de la Scala, fit ejus Fratrum. vi- 
deliect Domini Canisgrandis , fie Domini Pauli Albajr- 
ni, fit corum Paicntum, fit Frxdcccflorum utriusque 
fexus ubicumque conRiiutis, quim etiani aliis qualitcr- 
curaque. rcalitcr, fit pcrfoualiter , fit gcncraliter fuper 
aliis quiouicumque ipforum bonis, jûribus , A juiis- 
diâiom'bas ad cos, fit quemlibet ipforum fpedanribus, 
fit pertinentibus, fit que ad ipfo» fpedarc, fit pertiticre 
pontifient, A p© lient, acpofïunt, videlicct ea tantum, 
fit in eis, que tenent, fit pollidcnt, fie que touchant, 
fit poflidebant didi Domini Veronx per mentent unum 
ante tempus inchoate Guerre prefentis, fie fuper omni- 
bus, fit lingulis, que dicâi Domini Véron* petere . fie 
rcquirerc poterant, fit pofient prifaro Magnifia» Do- 
mino Domino Mediolani fitc., «jusque Conforti, fit 
Filiis , feu altcri corum qualibct occalione, qnediripof- 
fet, vel excogitari. Nobill», A Egregius Mites Do- 
minus Antomus de Auria Fîlius quondam Domini Hec- 
toris, fie faptcnl, fie Nobilis Vir Dominas Faufttnat de 
Lantanis Legum Dodor Vicarius prifati Magnifie! 
Domini Domini Mediolani a:nbo rrocuratorcs , fit 
Nuntii fpeciales prxfati Magnifie!, fit Excelfi Domini 
Domini üernabovis Vicccomitis Domini Mcdiolani ficc. 
Imperialis Vicarii Gcnmlis pro fe, fit pretata lllulhc, 
fit Excella Domina Domina Regina ejus Conforte, ac 
Patri*. êc legitimi Adminiflratoris Inclytorum Domino- 
rum Marchi, Ludovici, Haroli, Rodulfi, fit Malh'ni 
Filiorum fuorum, fit pro eis ex una parte, de quo Pro- 
curatorio confiât publico Inflrumento tradîto, A fub- 
feripto pet Tomafium de Capitaneit de Vicomercato 
Notarluin, fit Cantellarium prefati Domini, & nomi- 
ne, fie vice prididorum, fit cu;usl>bet corum, fit pro 
eis, fit fpcdabiles Milites Doniinus Spincta Marchio 
Malafpinx , fit Dominus Gnillielmus de Hivilacquis 
Frocuratorcs , Fattorc* , fit legitimF Nuncii fpeciales 

f rcûiorum Domiqorum V'eronx , ut confiât publico 
nfirumento rogato, fit tradûo per me Bati(l:im deMir- 
iaJio Notarium infraferiptum ci altéra, iradatu, pro- 
motione, ac procuration Iltuftris. ac Magnifie! Prin- 
cipi* , fit Domini Domini Amadei Comitis Sabaudix , 
Ducis Cablalîi, fit Auguflx, fit in Jtalia Marchionis. 

Ad pteem, finem , tm m a f onem, concactdam, fie 
compofîtionem amicabilem , iu hune , qui fcquitur , 
modum, devenerunt. 

In primis quod prifati Domini Bartholameus , fie An- 
tonius de la Scala Domini Véron®, Viccntiefitc, Impé- 
riales Vicaiiï Generales date, fit lolvcre uniMUtur Jl- 
luftri Dominx Domiitx Régine, fit fuis Sucertforibus, 
fçu légitima petfonx pro eis rccipicmi, fctnel tantum , 
quadrmgcma , fie quadragima millia Florcnorum boni 
auri, fit ponderis folvendorum ad terminos intraferip- 
tos, videlicct trfeinta millia Florcnorum die, qua pre- 
fatus Magnificm Dominns Dominus Mediolani &c. tra- 
der, fit expediet, vel traderc, fitc' pedire faciet, vel die 
immediite leqoentj, difilo Domino Gomiti Sabaudî* 
JBailitas faâas per ipfurn Doaiiugm Dominum Medio- 
Tom, 11 . Part. I, 


lani &c., & qoxcumqoc l ortilicia, quxtenct, & qux AkN'O 
c*pit i predidis Domini» Vérone inVeroneufi Dulric- 
tu, fie alibi ubicunwjuc , fit qui cipcrit, leu caperc l i 7 y‘ 
coodgerit i tempore prxfeiitis Guerre inccpte usque 
ad tempus tinnatjc Facis pixfeutis, (c qua» Baltuas, ût 
Fonilicia tcncatur idem Maguificus Dominas Dominos 
Mcdiolani fitc. in continent], videlicct intrà quindcciin 
dics i tempore hujus Contradus Pacis cclcbtatx ptoii- 
triil dido Domino Comîti Sabaudix, vel légitimé per- 
fonx pro co traderc, A expedîte; qux triginta millia 
Florcnorum prifati Domini Veronx mittcrc tcncantur 
ad alterum Locorum Motitisclavi, vel Lonadi. Salo- 
di, vel Mater ni, Rivoltcllx, v«t Patcngularum, qux 
prifati Magnifiai* Dominus Doininus Mediolani, vel 
lllullris Domina Domina Kegina clegeiit inftà deeem 
dits à die firmatx Paris prxfênus, & quoddîctus Magni- 
ficus Dominus Dominus Mcdiolani, vel Domina Rc- 
gina ad requifitionem didorutn DomFlloriun Vetoo* 
tcncantur mittcrc fuper Territorio foo tantum, bon .un, 
fit ftfficlentcm feortam pro dicta pccunia iccurèptirian- 
da. fit conducenda ad alterum Locum elcdum Jcpn- 
difilis; fit alia triginta millia Florcnorum prifati Domi- 
ni Veronx lolvcre tcncantur usque ad duo* menA» in- 
tegros tndè proximè (bbfequcmcs didx Domini Régi- 
ne , l'eu tjus Succeflbribus , fie 1 ixredibus, vel legiptimx 
per ion x pro eis recipienti in allcro Locorum pi xdifio- 
rum, qui fuciit cleétns ut luprè, fit fi catbs wnrngerit, 
quod prxfati Domini Vcror.æ, durante pixicnti Gmrra, 
«pillent, vel caperent altquam ex 1 mi*, sel Fortalicirs 
pixfari Magnifia Domini Domini Mediolani fitc., feu 
que tenebamur per eum tempore inchoaix prxlentis 
Gueux, cam, vel cas libère rcllitocrc tcncantur ptxta- 
to Dotmuo N'Miolani, fit è convctlbcongruacmigruis 
rclerendo; fit quod li Locus jatn elcÛus cfficcteuu fus- 
pedus, A non fccunts poffit mu tari, ficunusaliu» Lo- 
cus ex prxdi&is fccurus cligt, dum tamtû bat notitia 
ut infri. 

Afto, & în padum exprefTum dedudo, qoodfîcon- 
tinecrct , quod aliqua quaniitas, qr* portaretur ctun 
diéta feorta pro faciendo lblurionem in aliquo didlotunt 
terminorutn, vel aliorum terminorum infra Icxiptorum 
caperctur, vel auicrercnir qiialitercumquc per violen- 
tbm peraliqtJOSClGcmfbus, vel Stipendiai iis, vel aliis 
pcrltmis de parte dlcli Domini Mcdiolani fuper Terri- 
torio didi Magnifici Domini Domini Mcdiolani, fie 
didi Dominx Keginx, vel Filiorum fuorum, quod co 
cafu iîla quantitas ablata, feu capta coder in onus didi 
Magnifia Domini Domini Mcdiolani, & didx Domi- 
ni Keirinx; fi vctô c conrn» talis quaniitas caperctur, 
vel aufcrcrctur qualîccrcnmquc per violentiam per aJi- 
quos ex Ucmibus, vel Stipcndlariis , vel aliô perfonis 
Dominotum Veronx fuper Territorio ipforum } co ca- 
fu ccdet talis prxda in onus, fit prxjudicium ipftMum 
Fratruti» de la Scala Dominorum Verour. 

hem quod à fcflo Pafehx refurredionts Domini 
proximo usque ad unum annum prosfmè fubicqucnicm 
■didi Fratres de la Scala Domini Veronx fol vcrrdcbcani 
cidem [lluflti Dominx Domine Rcrinx, vclfrgiptin** 
pesions pro ca, Hircdibusqwe, & buccdforilniv fuis, 
caufàmqtic habcnilbus, & habirnris ab iplis quadragima 
millia Florcnis auri boni condciis, & fiedunetps «nuit 
finguli» in fefto didi Palchatîs, vel autè, fit fi alite fol- 
vere volucrifit, notlficarc icncantur per quiudceini div* 
ante dicin folutionis, A dedararc dicm, qua lolvcre 
voluerint quadragima millia Florent» auri boni, A lufli 
ponderis usque ad plénum folurioncm, A faiisfadio- 
nem didorutn quadringentorutn , A quadraginta nsil- 
Üum Florenorum bonoruni , cxcepto uhin.o termino, 
in quo non cèdent nid viginri millia Florcnorum dum- 
taxat, A prxdidx folutioncs fiant in altcro Locorum 
pndidorum, vel li malocrlut ta VcnecÜs, quan, A 
pro ut dida Illuûris Domina, «jusque Hxredes , vel 
caufr.m habentes ab ipfa elegerint quolibet anno, feu 
una vice pro pluribus annis, feu pro omnibus aunis, 
fccundum quod melins placucrit prifati Dominx, vel 
Cjus Hxrcdibus, dum tameti cligatur Locus fccurns, in 
quo dida pccunia folvcnda pofïït fecurèportari, de qua 
eledionc fiat noricia pro parte præfato um Magnifici 
Domini, vel Dominx, feu Hxredum corum, vel ha- 
bentium caoftm ab ca alteti ex didis Magnifias Domi- 
ni» Veronx, vel Domino Poteftari Veron*, vel Do- 
minations Veneriarum , in cnlu quo dida notifieatîo 
fiai non poffit prxfatis Dominis, vel Poteftari Vero- 
nx, qui rro tempore fuerir, A autè tempus folutionis 
fiendx, A fi non fecerîm, non currat tempus didis 
Domlnis Fratribu* de la Scala, donec per unum men- 
fera antè eis, vel aliis ut fuprl uotificarcut , A ipli Do- 
mini, A Pütcllas Veronx dcbcau? prxflarc pactemûm, 
quod eis notificut-'o fiat. 
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A N NO . ,tem *î aod laplîs omnibus, fit fingujîs terminis folu- 
ciomim prxdiciorum quadiingcntorum ■. fit quadragtuta 

1 2 /'O. rnil iurn f'Iorcnonim prxfaii Domini V cronx , fit fui 
J * Pcrpctuà Succelforcs darcj fit folvcrc tcncantur didx 
llluflri DomirixRcgiiix, leu légitimé pcrfoiiæ pro cade- 
ccm mil lia Fturcnorum ami boniponderisquolibctanno 
ad virj:n ipfius Domine Régime naturalcn» dumtaxat in 
fclfo Fafchatis rcfurredionis Domini iblvcudorum per 
modum nominatum. 

Item quod pro feenritate, fie firmiratc omnium pre- 
didorum diéius Illuftr s Iaominus Dominus Cornes 
Sahaudix in manibus luis tenere , & cullodirc debcat 
Bullitas, fit FoTtilicii prcdictas fibi tradaidas. à erpe- 
diendat ut fupri per prxfatum Magntficum Dominum 
Dominum Mcdiolani fiimptibus communibus Fartium 
preJiîiarum, dance, fit quo usque didi Domini Vero- 
nx atfecuOTennt, fit latîsdcdcrint . idoncè, modo, fit 
forma infraferiptis prxdidx Domine, Reginxper Com- 
mauc Venetiarum de folvcndis treccntisoduagiata mil- 
itons Ftorcnoruinrcltamiurndc quantitatc totali, leu de 
•Ha quautiiatc tune reliante ad folvcndum tcmporc dic- 
ix Citisdationû. Qu a fccuritare, fie fatisdatione fada i 
P« diâum Commune Venetiarum, & folutis prxdiâis 
r lurent* Icxagintamillibus lblvendis in primo, fit fecun- 
do terminis uc fupra prxdidas Fortilicia, fit Partiras tra- 
dendaj per prxfatum Magniticum Dominum Dominum 
Mcdiolani rcddctc, fit rcllitucre debcat idem Dominus 
Cornes Sabaudic eisderu Domiaîs Veronx, leu Fuâo- 
n'b’j», vcl Frocuratorîbus ipforum ? ut de îpfis difponc- 
rc, fie faccrc poflint ad ipforum libitum, fit ctiam fccu- 
titate non orsftita, folutis tamen intégré didis trcccn- 
tis oduagintamillibusFlorcnorumauri, ficaliis Florcnis 
feraginta milübus ut fupri, idem Dontinus Cornes ca 
reftitucrc teneatur. 

Item quod didi Fidcjnflbrc» per tpfos Dominos Vc- 
ronx dandi ut fupri fe fe obligent, fit coruui bnaa fo- 
lempnitcr cum protniffionibus , juramentis, renuncia- 
tiombus, fie aliis folempnitatibus, fit claululis opportu- 
nis, fie hac tamquam Fromilforcs, fit principales Del*, 
tores fe conlHtaattt de fulvcndo didas pecunix quariri- 
tares cidctn Illullri Dominx Domine Reglris, leu le- 
gitîmi perfonx pro ca terminis fupradidis , fit in cafu 
quo Commune Venctiaruni folvcret, poflît ficri îplà 
folutio in Civitatc Vcnecürum, fie per modurn fupra- 
didum, ornai exceptione remotl. 

Hoc ado ctiam, quod didi Fidcjuflbrcs non poflint 
tnî ulla retentionc , compcnfatiune, ijihibittonc, leu 
excufatinne, ucc aliqua alia dcfcnlionc, propter qnas, 
vel quam dmcçarc poffiut, vcl diflerre foluciones prx- 
didas ex quavis caufa, qux dici, vcl exeugitari poflît 
quovis modo in bons, fit fusficicnti forma, lta quod 
hujusmodi intentio plénum fortiatur efledum , ntii ia 
quantum per formant prxlcntis Facis in coturarium fpe- 
dalitcr fit provilutn quo ad didos Dominos Veronx, 
fit Venetos eoTum Hdcjullbrcs, fit limiîitcr fe obligent 
Fidcjulforcs prxfjti Magnifier Domini Domini Medio* 
lani de., quos date tenctur in calibus fuis utinfrà con- 
grus congru is referendo- 

Item quod prxfati Domini Veronx reflituant Domi- 
nis Tebaldo de la Scala , fit Jacobo de Cavallis, & 
omnibus de domo, fit agnatiotic didi Domini Jacobi 


OMATIQ.ÜE 

didæ fièrent , fie parati client folvcrc cumciTedu , didi J 
(Huîtres Dominus Dominus Mcdiolani ficc. fit Domi- 
na Regina, fit utcrqueiplbrum, fie eorum Filii , fit iplb- ’ 
ruin quilibet quieteitt . fit rcmhtant , cedant , fie man- 
dent, quietarc, rcmittcrc, fit ccdere t cncamur, quie* 
tantque, remittunt, cedant, fit mandant didi Procu- 
rarorcs prxfati Magnifici Domini Domini Mcaiolani 
ficc., nominibus qutous fupri didis Frocuratoribus dfc- 
tis nominibus, & nobis NotaiiLs ini'ralcrhxit llipulamf- 
bus, fie récipient ibus nomitie prxfarorum Dominorum 
Vérone, fit ricicdum fuorum. non timen derogaado 
aliquibus aliis Capitulis prxUntîs Contradus, ci’ noue 
pro ut ca tune praslèmium tenore pro le, & SuccclTo- 
ribus eorum perpétué omises attioncs, ntioncs , dric- 
turas, fit jura, realcs fit pcrlboales, civiles fit prxto- 
rias, direct as , utiles, fit mis tas, fit alias quascumque, 
que, fir quas ipli Magnitjeus Dominus Dominas Mo- 
diolani ficc., fit Domina Regina, fit iplorum oterque, 
ac eorum 1-ilii habem, vclhancre pollûnt, communier 
vcl divilim, cootrà prxfatos Dominos Veronx, fit co- 
ram utrumque, fit bona, que ipli Domini Vérone re- 
naît, fit poflident, videlicet ca, que tenehanr, fit pof- 
(Tdebant per unutn menfem anti tempos inchontœ Goer- 
rx prxfcntis, aflcrcmcs le dida jura, fie bona nulij cef- 
liirc, vcl a’iquo modo alicnalle; fit li apparem prafii- 
tam (Utiflrem Dominam Dominam KcginaOi ceffiA, 
vcl alicnaire aliqna bon*, fie junipredidaà moite Mag- 
nilici Domini Domini Malîini Parris did* Domine 
Reeinx , cîrrà quod de ipûs ceflionc , fit aJienatione 
diétos Dominos Veronx indemnes lervarc teneatur ; 
hoc ado, quod li didi Domini Veronx, vcl eorum 
Hxrcdcs, vcl habentes caulïun ab eis defiocreot in ali- 

3 ua lblutiouc terminorum predidorum, vd cort m Fi- 
c; u flores poû terminum non folvcrcut infrJ odo die* 
tune proiimê fubfequemcs, quod co calu didc quieta- 
ciones, celfiones, « rcmiffiuucs jurinin, fie aelionum 
prxdidarum fadx per prxfatum Magniheum Domi- 
jiurn Dominum Mcdiolani ficc, , fit Doniinam Reginam, 
fie eorum Fifios nulle (Int, fed cadc, fit pro nullis, fie 
caflïs , fie irritis habcamar proindc ac fi fadx non cf- 
fent, om niaque jura, fit adroites rvrraneant taira, fie 
integra didis Maguiâco Domino Domino Mediola- 
ni, fie Dominx Reginx, fie Filiis, pro ut croot, fit elle 
poteram ante prxleutcm Contraâum. A do ctiam quod 
fi ipfi Domini Veronx, feu eorum Nuneii die qoa de- 
berent folutionem fiicerc in Loco, in quo ipfàm Deere 
deberent, non repcrirctit aliquein potrltazan luflidcn- 
tem fuper hoc habemcm de ipla pecunia recipienda , & 
quietacionc danda, qui vcllu ipDm preuniarn rcciperc, 
quod co cafu didi Frafres Domini Vérone, finididam 
lolucionem parati faccrc pro ipiis polftnt , fit valcant 
di&am quamûarcm folvcndam conngnare , fit depotnre 
penes Commune Venectarutn; fit fi Commune Vene- 
ciarum nollct didum depolitum reciperc, penes aliam 
idoncam perfonam, li lblutio ficri debcat in Vcoeciis, 
fit (i alibi in aliqno Locorum predidorum, quod fbffi- 
cût oblatio , fie protellatio per Inilruiorntum pabli- 
cnm. qualiter parati funt folvcrc potdtatcm luflicicn- 
tcin nabenti, & didis calibus, vel aliquo ipforum non 
incurrantur penx in huiusmodi P^cis Comradu def- 
criptx; fit nihilominus didi Domin r Veronx, fit eorum 


de Cavallis bona, qui 3d cos peninebant de jure quo- i F idciuflbrcs ipfam quamitatem folyae teneantur infrà 
vis modo, qux fuctu nt ipGs occupata per didos Domi- 1 Mauifiti **■! 

nos Veronx, vcl ipforum nomiàc, fit quod ab omni 
bannitnemo fint remotî, fit quod proedTus faâi contra 
cos canicllciuur , fit ipfis bonis omnibus uti poflint, fie 
gaudcrc prr fe , & per alios quoscumque. 

Item quod lî aliqui fini rcve'ati contra prxfatum Mag- 
nïlîcum Dominum Dominum Mcdiolani ficc-, fie pro 
rrxluiiti Guerra, qui ante) non cflent banniti, vcl rc- l 
belles, ipii revcîati rcüîtuantur , vel Locadido Magni- 
fier. IW!l. n Arr- 


meniem, cum lucrînt débité roquifui, vcl imerpcllari 
ipli, vcl aliquis eorum, vcl Potellas Vaooe pro eis , 
qui pro tcmporc fuerit, vcl Dominacio Vcneciartjm, 
in cafu quo prxfati Domini Veronx, vcl Potcflas Ve- 
ronx non poffenc renuiri, vcl intcrpcllari. 

Et vcrfll vice preaidi Ptocuratores prztatorum Do- 
minorum Veronx fecerunt , fit taciunt quietationcm , 
libcrationcm , remiflionem, fie cciïïortem didis Domi- 
no Antonio, fie Faullino didis nominibus recipientibus. 


fico Domino Domino Mcdiolani ficc., itaquodMagni- ; fie per eos prxfato Magnifico Domino Domino Medio- 
ficus Dominus Dominus Mcdiolani (te. parcac, fit re- i lani recipicnti pro fe nominibus quibus fupri, fit nobis 


nvtnt eis omnes orténlioocs , fic^ reftituat eorum bona 
immobilia eis ablata in, & pro Guerra prxfcuti, fit iu 
prillinum flatum rcducantur. 

Item fit é convcrfo fi aliqui client rcvelati contra dic- 
tes Dominos VeTOnx in, fit pro prxfcnti Guerra, qui 
anteà non client banniti, fit rebelles didorum Domino- 
tum Veronx rdlituautur ad eorum bona immobilia eis 
ablata in, fit pro Guerra prxfcnti, fit in priilinum fla- 
tum rcducantur , fit ita quod eis parcantur omnes of- 
fense eu modo, quo fupri. 

Item quod tnediautibus , fit adimplctis omnibus prx- 
diâis folutionibus didorum quadriugentorum, fit qua- 
draginta millium Florenorum , vcl (ifadisoblaâiooibus, 
protdhcionibus , fie dcpoficionibus , pro ut in Capltulo 
de bac matCTia loauente continctur, non obflaret per 
prsfatos Dominos V cron* , quo minus loluctoon pre- 


No tir iis iiifTalcriptis ftipulantibus, fit recipientibus nt>- 
minc, fie vice prxfati Domini Mcdiolani, fit llluflrls 
Com’ortis cjus, fit P‘iliorum , fit Hxrcdum luorum de 
omni , fit toto co , quod prxfato Domino Mcdiolani, 
ejusque Conforti, « Filiis, vcl alteri eorum qualibet 
occaxionc, que dici, vel cicogitari jxrUct, quovis mo- 
do diccrc, feu petere poflent, feu m bonis, que per 
cos, vcl altcrum eorum tenemur, ciccptis Baflitis, fit 
Fortaliciis deponendis, fit làlvis contentis in aliis Oa- 
pitulis. 

Item quod prefiui Domini Domini Veronx poffint, 
fit cU licitumut atteudere bcrenilEino Domino Domi- 
no Régi Hongarix Capitula, qux iêquuntur, fit ultri 
ca que in eis Capitulis contincntur contri Magnificum 
Dominum Dominum Mcdiolani , fit Dominant Re* 
giuam , feu Filjoi ipfornni , fororcm aliquem 
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DU DROIT DES GENS. 


Av|çq bcre non poffint. Diâa Capirüla func hxc in effedo. 
** Primé quod durante temporc quatuor annorum in- 

J 27 o« erptorutn die oâavaAugutlî M. CCC. LXXVIii. In- 
J ' diaionc priml , qui aie didi Domini Veronx , feu 
eorum Procuratorcs miciant diâa Capitula cum codent 
Doiniiio Rege Hongarix, feu cum Procuratoribus prx- 
fai Domini Régis, prxfati Domini de la Seal# eihibe- 
bunt dm nés paifus fuoi libères , & apertos omnibus 
Gentibu* didi Domini Régis , que fuiit, vcl venieut 
ad panes halii pro fadis didi Domini Regis. 

Item quod durante temporc diâorum quatuor anno- 
rum prefati Domini de la Scala dari ûcient Gentibu» 
ventemibus ut fupri per totum TerrUonum fuum vic- 
tualia pro corum denariis. & ctiam in alieno Territorio 
contiguo I'crritorto diâorum Dominorum V'cronx 
jum poifc fuum pro eo pretio, pro quo didi üoinini 
Gctitibus fuis dari tacient, dirai tameu didi Domini Ve- 
ronx non haberent G ucrratn , proprer quam cis ucceJlc 
cille tcncre vtdualia fua pro corum Gentibus. 

item quod durante dido temporc prxfati Domini de 
la Scalanon permutent ilipcndîari Genres aliquas fuper 
corum Territorio, née alibi llipcndiatas , vcl alias Gen- 
tes per jpl'orum Tmitoria polie fu i mut lire. qux irait 
ad damna Gtntiuin didi Domini Regis, A iu cafu quo 
dvd* Gentes violenter vcllent tranlire, inimicabunt cis 
uunquàm inimicis ptopiiis- 

Item quod durante temporc prxlibato , prxfati Do* 
mini de la Scala , iplis Dominis non habenubus Gentes 
Kegias & coruingat prxf.ttum Dominuin Kegem habcrc 
Gentes armigeras in partibus Italix pro fadîs fuis, ip- 
lis tameu Dominis Guerram non habentibas, dabum 
ipli Domino Régi amraatim, A in rationc anui vagirai 
millia Ducatoruin aurl iu fublidium expenfarum rega- 
lium pro rata fingolis meniibus folvcndorum, videliect 

J ro illo temporc tatitum, quo didc Gentes crunt in 
taliâ, & non pro pluri. 

Item quod .Adhxrcntes , A Sequaceî pofiint dari per 
utramque Parlera llatiin die celcbrationis hujus Con- 
tradus itominandi in ipfo Contradu , qui Adhxrentcs 
dandi funr talcs, <^ui Guerram feccrtnt palam,A adua- 
litcr pro Partibus in Gucril prxlcnti, dum tatnen didi 
Adhxrcntes in fetiptis dandi, m luprl, antè tempos tn- 
choai.T Guerre prxfentis non ellcnt bauniti , vcl rebel- 
les alicujus didarum Partium, vcl altcrius coram Sub- 
diti ad ejus obedientiam cxillcntcs, & quod nomiiundi 
teneautur ratiticarc hanc Pacetn In unum menfem 1 die 
prxfentis Contradu s numerandum, & qui non rarifida- 
bunt in didum tertninum non gaudeant bcncûcio pre- 
ferais Faeîs. 

Komlnatt veré pro parte Domini Medioiani funt 
hi: Dominus Antonius de Archo, Dominus Guillicl- 
mus, de Antonius Fratres de Callrobarcho, Dominus 
Guido üavina de Foliano, Dominus Cabriotus de Ca- 
nolfa, Dominus Aezo, A Dominus Guido ejus Filius 
de Corigia, Dominus Johannes, Dominus Francischus, 
Dominus Prcndcpartc, Dominus SpineU.A Thomaxi- 
nus de la Mitandola, Dominus Manfreûmus , A Do- 
minai Francischus Fratres de Saxollo, Dominus Az- 
zollinus, A Nicholaus Fratre» Marchions* Malaspiux, 
Dominus Jacobus, A Dominus Antonius Fratres de 
Piis , Antonius , & Fratres Marchioncs V iail s de 
Mulacio , Luchinus Marchio Vialis de Olivola. 

Nominatï veré pro parte prxfatorum Dnninoram 
V'cronx funt hi: Dominus Spincta, A Dominui Léo- 
nardus Fratres, A Filii quondam Galcoti Marchioncs 
Malaspinx, Dominus Ricardus quondam Domini Üpt- 
cini Marchio Malaspiux, Petrus, Zotus, A Jacobus 
Johannes Fratres de Caftro Komano, Petrus Zotus de 
Lodrono , Dominus Mcrcabrinius de Caftroixacho, 
Dominus Azo Aldrighetus , Albenus, A Dominus 
Francischus de Caftrobarcho , Dominus Gtbertus Pree- 
aanus, A Fratres de Sclfo, Dominus Ludovichus de 
Purriliis de Fcrovilli. 

Item anod didi Partes videliect prxfati Uluftris 
Domina Domina Rcgiii3, A eorum Filii majores oua- 
tuordecim annis, A prxfatus magnifions Dominus Do- 
minas ikrnabos tamquàm Pater, A legiptimu* Admi- 
niîlrator Domini Mallini Infantis riitihcare teneantur 
ptxdiâa, A infraferipta, intri duodccim dics a tem- 
porc hujus Coutraâ us cclcbtati, A quod diâa ratifies- 
tio facicnda præccdat per très, vcl duos dics amè pri- 
inum terminum folucionis faciendx, A codcm modo 
dicti magnifie! Domini Veronx ratibeare, A confitma- 
rc teneantur prxdiâa omnia infrà quindccim dics fupe- 
riùs nominatos , A hoc cura jura mentis A foletnpni- 
tatibus opportun' s per pubücum hillrumcntum. 

Et <juav ratificattoncs prxdiétas prasiiâi Procuratorcs 
M^nirici Domini Domini Medioiani Ac., A difti Pro- 
curatorcs diâorum Dominontm Vctoox debeuu , A 
T o ai. II. Part. J. 


teneantur procurarc, A ficri facerc Cum effcân, quod 
fiant per modum , A perfonas fupralcriptas cum li>- 
lenjpmtatibos opportuitiv. 

Item eft aâum, A in Paâûin ciprclfoin deduâum 
pariter, A conventum inter Partes prxdiâas, quod 6 
eootingeret , quod ablit, impoflcrum, quod dféti Do- 
rnini Veronx, feu aîter corum aliquid raccrcnt , vcl 
incurrercnt contra formam Compofitîonis , A 7 rans- 
aâionis prxfentis, communiter vcl tüvitim, quod eo 
cafu, quo apparucrit cos contrafecirtc, fimdl vcl dis- 
juoâim , incorriM» panam cciuum miltium Florcno- 
rum diüis Magnificis Dominis Medioiani Ac., A 11- 
lullii Dominx Domine Regin* cjus Conforri uni fc- 
mcl applicaniorum , falvo quod propter ccllationent 
folutiouis hujus tennini tantum non Incurram didmn p<r- 
nara ccntum millium Florenorum uni cum aliis infra- 
feriptis po?nis , A ultra liccat Magnifico Domi- 
no Domino Medioiani, A Illuftri Contbrti ejus, A 
eorum Filiis, A cuilibct coram Guerram facerc , A 
movcrc cornrà diâos Dominos Veron* , A conim Ci- 
vitates, A Fortilicia, A Subditos, qux auidem Gucr- 
ra jufla, A racionabili> cenfcatur, A cum pxdicli pœ- 
nâ etnrum millium Morenorum, cadcm llluftrss Do- 
mina Domina R cgi 11 a fibi, A fuis perpétué Succeflbri- 
bus retraça: , A ad carn, A fuos buccdForcs pcnincar 
totalis quantitas, quatn pro tune rcccpctit per le, vcl 
aliumejus nominc de Somma diélorurn quadringemo^ 
rum, Aquadraginta millia Klorcnorum, A nihilominus 
rcliduam quantitatem rdlantem ad folvcndum de diâis 
treveenti» oduaginta millibusFIoretiorum auri folrcre^ 
A lâtis facerc ciâx Dominx Kcgiiix teneantnr didi 
Domini Veronx, A Fidcjalforcs, A Hxredcs fpforum, 
A cum prxdtftis rcrnilfio, A quiecatio fada per didos 
Magibncum Domintim Ubmiiium Medioiani, A lllus- 
trem Dominait» Dominam Keginam, A ipforum Con- 
jugum Fil ios de prxdidis juritius, ratiombus, adioni- 
bus. A driduris nulla fit, lcd cv tune iu antcà fit cafia, 
A irrita, A prxdida jura ad prxdido» Coojagrs, A ip- 
forum Filios, A Succclforcs perpauù perti néant . A 
pcrtiucrc debcant plcnojurc, prout A quenudmudum 
ante quictacioncm, cctfioncm, A rcmiiîioncm prxdic- 
tam , & ad cos ex auacumque caull pertintre poterant, 
A debebant; A nihilominus Rallie*, A Fortifie ia prx- 
dîûx rradentur dido ISlutlri Principi Domino Comirî 
Sabaudi* per prx/atum magnificurn Dominuin Domi- 
nutn Medioiani ut fupri , ipfc Dotnitius Cornes redde- 
re, A rcftitutTC debcat cidera Domino Domino Medio- 
lani Ac. prxfatr Dominx Domini Kegint, A corum 
Succcllbribus, A habeutibus caufam ab cis vigorc, & 
ci caufi Pads siolat* prxdidx. Et hoc in cafu quo 
cadcm Fortilicia, A Baifitx nondùm rellitutx clTcnt in 
jnanïbus diâorum Dominorum Veronx, fcd adhuc es- 
fetu In manibus didi Domini Comitis, de, A pro qui- 
bus ccntum millibus Florenis pœnx nontinc adjedis ne 
fuprà,u'.tri dida treceuta oduaginta miliiaFlorenonini 
didi Domini Veronx làtisdare dcbiant idonec per dic- 
tum Commune Vcneciarara, feu fingularcs perfonas 
didx Civitatis fufiieientes , a ideneas ad prxd.iâa, A 
hoc fub modis, A folempnitatibus prxdidrs , A hoc in- 
frà 1res tnenfes à temporc prxientis Contracius. 

Et viceverfi fi contingeret, quod Dois avertit, quod 
prxfatus magniticus Dominus Dominus Medioiani Ac. 
feu Uluftris Domina Domina ejus Confirn, aut aliquts 
Filiotum fuorum rampèrent, aut violarcnt Facctn, êc 
Ttansaâioncm prxfemcm, eo cafu rncurranf.A com- 
nuttant pixnam ccntum millium Florcncwum auti boni 
pooderif, qux fit, A applicetur diâis Dominis Vero- 
n* A caulam habeutibus sb îplis ferncl dumtavat; A 
nihilominus celîio, A rcmiliio diâis l mtribus Dominis 
Veronx faâa per prxnominatos Magnificurn Domfunm 
Dominum Medioiani , Dotninatn Rcçîiiam ejus Con- 
fortent, A ipforum Filios de prxdiâi* juribus, ratio- 
nibus,A driduris ut fupri, eo cafu lint , A rcmaneant 
in fuis juribus, A in fui roboris firmitatc, absque eo 
cnod ab illo tune in antel didi Domini Conjuges, vcl 
rilii ipforum, feu caufam halx-ntcs ab rp/i» quicquatit 
petete debcat, vcl haberc in rébus, A bonis rcmitrjs,& 
quietatis ut fupri, de, A pro quibus quantrtatibu» dic- 
torum ccntum millium l'iorcnoram nominc pan* ad- 
jedis debcant fatîsdare idonec prxfati Domini Conju- 
ges per Commune Venctiarum, vcl futficicntes perfo- 
nas didx Civitatis iufri très tnenfes J die prxfentis 
ContraÛus numerandos; lâivo quod didum tempui 
trium menfium non currat, doncc prxfati Domini Ve- 
ron* notilicâverint per unum menfem ante prxfatit 
Dortiirto Medioiani, vcl ejus Conlorti i^ualeni latisda- 
tioncm ipfi Domini Veronx darc volucrînr , A li did* 
Partes , vet altéra eorum non fatrsdcderim infri didos 
tret meules ui fupri , eo cafu Pars , qux non fatisdp- 
R 1 «faut, 
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An'no ^ cr ‘Ç ïucurrst îii pâmant Fiorcuorum decern milliom 
altcri Parti, qu» dictain làtisdationem dcdillêt, appli- 

t JJHv canoorom ; -j jc poctu Hor cu o niin fan miiiimn 
cûun commùrjmr duitccps lingulU tribus mculibus , 
usque qu:i dicta latisdatio data futtit,4um tamèn dictas 
pan* Florcnorum dcccm minium non cicodant defu- 
pcr toto; fct uihilomiaus promitfiones pccnœ Florcno- 
ruin ccatum nuiiiutn fin»* rcmancaiit ut infri proxi- 
mè. Qu* finisiatiums pauwrum per utramque rationt 
adjcci.ii Liirt curare debeant d'itnmat per deeem annos 
promu- futur os, Face nihilominus perpetub dumurâ 
ctiam coin promiîiooc poen* prxdiâ® centum minium 
Fforcnoruui qu j ad principales Portes tantum pro qua- 
Itbct Parte. 

Et quod ex «une triâa Face per cûsdcm Dominos 
Conjures, atn lilios ÿ-ibrum, vcl aliquem eorumdem, 
nihii u I tenus du nis , que. remincrcm ad folvcttdum 
à'i'-x Domin* Regin® qualîtcrcumque prxdidi Dotnini 
Veronx fol vexe t entrant ur, fai vis fctnper infraferiptis ; 
& ultrà prardlda dîctae Ualîirx, 4 Kortilicia tint, fie re- 
nuoeatu perpetub cisdcm Magnificis Dominis Vérone, 
li , & ubi pru tune rellitutio liai t’adta fucrit de ipiis per 
diâum Dominum Comuem Sataudias; quod ti tune 
fa^a non tuent, eo cafu ipfàs lialiitas , 4 Kortilicia 
diètus Dominus Cornes Sabaudi* redderc, & erpedire 
dcbcat cisdern Dominis Veronx, 4 eau la m habentibus 
ab ipiis in continent!, pofiquitn apparuerit Paeem, 4 
Transaêtioncmprxdiâani fraciam^ut violatam effe per 
dr&os Mtgntôctim Dominum Dominum Mcdiolani 
&C.» & Dotninam Reginam ,vrl Filios eorumdem, vcl 
aliquem ipferam ; &’ li forfan per aliquam diéhrum 
Partium aliquid ùdum effet , vcl attenraretrr contra 
formant Pacis prxfctuis aliter quim per ccffationcm fo- 
lotionntn pnediâarum, vcl aNcujus eanuu, non prop- 
ter hoc inrclligarur , née dici poflit Pax hujusmodj ali- 
. qualittr violais , dommodô dai»num,quod propter hoc 
fucrit illstum, emendetur per darnpnum dan ton, vel 
alium pro eo. Parti offenfx iat'râ duos mcnlcs à rem- 
pote que fucrit cognixum, 6e dedfum per Conlervaro- 
rcs l'acis , 6t ad cognitioncm didorum Dominorum 
Confervatorum hujus Pacis inferiûs delcriptorum, 4 
peudenre cognitionc didorum Confervatorum , & do- 
ncc cognitum fucrit, fit tcrminaium, ïpf® Partes de- 
bcant, 6c tcucamur omnia. 6c unguia Capitula Pacis, 
6c Conirudus obfervarc ; 6t fi infra tcrmimim fopradic* 
tum damnimdatum non cmetidarttur, tune intclliga- 
tur, 6c dici poflit Pax hujusmodi vioIara,6c poens prx- 
diâc committarmu ,4 iticumuttur per contra facicmcs 
tic fuprl. 

Item, 6c et prxdida mdiùs, fie fortiüs attcndancur 
per dJdas Pattes hinc iude volueruut, fie volunt didx 
Parte» pro confervatione Pacis hujusmodi el«antur vi- 
delicct pro patte Magnifie! Domitii Domint Mcdiolani 
lllufiris, fie Magniticus Dom.nus Duminus Galcax Vi- 
cecomes Cornes Virtutvtm, Mcdiolani fiée. Impérial i» 
Vicarius (àcncralis, fit pro parte Magnificorum Domi- 
noruni Dominorum V r eron* Magniticus Dominus Do- 
ntinns Caletitus de Malatdlis Arhnini écc. pio bandS 
Romani tcclcfiS Vicarius (icncralis ; quos etiameli- 
nu, & Bonfamt fie pmCnad, qui fim , fit elle de- 
ocant abindè in anted Confervatores Pacis prafemis, 
cognitorcsQue, fit dccilores contentionum , drscordia- 
rum, oblcuriwtum , fie difiidiotum, fi que pullularcm, 
vcl otiremur inter Partes f'upcrius iiominatas, fit qui 
cognoscerc dcbcanc , fi Pax, fit Transattio fucrit, vcl 
nè aliqualiter vlolaca fnfri tempos, fie terminant rrium 
mmfium à die notifications, feu qucrelx fafihe difiHs 
Conlcrvatoribus , fie nntiti® lad® per Confervatores 
PtTti contti quam fucrit querclatom, compntandorum, 
nifi didus tenninus per dîÛos Confervatores ex eau 11 
fucrit prorogatus, qui tamen prorogari non poflit ultrà 
alios très mentes proximè fubfojucittcs. Qu® quercia 
ficrî dcbcat per Partent , comf1 quant faélum eflet , eo* 
ram dictis Confervatoribus intri duos nicnles 1 tctnpo* 
re courrafadionis computandos. 

Hoc aéto quod li per pndidos Confervatores pro- 
ntmciarctur , fit dcclararcf.tr didam Paeem fore ruptam 
per prefatutn Magnificum Dominum Dominum Mc- 
diolani fitc., vel cjns Confortem, fit Filios,fit penden- 
te cognitionc prididorum aliqua folutio alicujus ter- 
mini lapfi ficrct poft contrafadtoncm , propter quam 
pronunciaretur diaam Pacetu Ibre ruptam , tali* pecu- 
ua foluta ut fopri proximè reftitontur pr*fatis Domi- 
nis Véron®, 4 nihilominus ali® p<rn® committanmr, 
fit hoc in cafibas ,în quibus Imclligarar Paeem eflè ntp- 
t»m absque remedio cmendationis damni , qoibos Con- 
fctvatortbus dide Partes, 4 quelibet rpfarutïi Partîttm 
dant, &conccdnnt, tenore priefentts Inftrumenti, ple- 
nam fit Ubwam pcKcflatem , & libersm arbitrhwn di- 
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| cendi, cognosccndl, 4 declaratvdi prout ipfi» vfdcbitar, Airiert 
' fie illud, quod proauntiaverint, fie dretaraverim, ipfx 
Partes teneantur iuviolabilicer obfervarc; fie li didiDo- i l/O, 
mini Coufcrvacorcs, vcl aliquis ipforum dccederct, eo * * 
cafu Pan, cujus cllêl Cocftxvator, ieocatur,4 dcbcat 
fuftogare alium loco iplius inîià duos inctües à die 
obitus iplius inchoandos. 

item quod li aliquis de dictis Adhxrcntîbus Partium 
iiontiudtis in prefemi Conrradu conuataceret faci, 
qacid per hoc mm inteliigatur Par rupca, niii rcfpcChi 
tali» coiicrafacicntis tantum , qui cuntrafactcntcs tc- 
ncautur infri duos mentes 1 tcmporc dcclarationix fae- 
tx per Confervatores, qui dcbcant hoc cognovilic, fie 
rcrinlnalFc i tcmporc noriricarionis cis faâ* infri duos 
menfes damnunt emendare, & uttentata revocarc, qu* 
ntii udiiiiplcvcrint line cxciuiî à bencticro Pacis, née 
talibus contraûcicnribus dcbcat, ncque poflit illc, de 
cujus parte fucrit, prxbcrc auxiiium, conhlium , vcl 
favoretn. 

Item concordavcnme unanfmirer didx Partes, vide- 
licct pranomfnati Dumini S pi liera Marchk» Malas- 
piit®, fie Guiiliclmus de titvitacqois Procuratotxrs , 4 
l'rocuratorio nontinc didorum Dominorum V f cro- 
nx, 6c fc faâuros, fie curaruros cum etfectu promilc- 
runt, quod Génies, qu® funt ad ilipendia didorum 
Dominorum Véron®, non invadent , née aliquod 
dampnuin dabuiic, ncc per modum Societatis , née alîo 
modo prætito Domino Mcdiolani, diô® Domiilx Re- 
gin®, FilHs, & Gentibus fuis , & Territorii* iplius 
Poinini Mcdiolani , Confottis , fit Ftiiorutn fuoruin 
duranrîbus fcx meulibos idatl prxfentium numerandis. 

Hoc intclleâoj quod fi aliquû ex prxdidis ttipendia* 
riis tranfeundo per Territoria dicti üomini Mcdiolani 
in modicl quxn:itate torlitàn aliquod damnum darent, 
non proptercà intclligamr cuntrsfaètum fuiflc protnis- 
(ioni prxdidx. 

F!t verta vice prxdiâi Procuratorcs Magnifici Domi- 
ni Domitii Mcdiolani fitc. notninibnt , quibus fupri , 
convcncrutit , & fcfafturos, fie curaturos promiferunc 
cum effedu , quod Dominus Gomes Lucius de Lando, 
fie Dominus Johannes Hanchud ; & corum brigat*,qu* 
cum cis redierunt de Veronenfi Diihiâu in tranlitu 
Atheiis , 4 ctîam qu® funt ad (tipendia iplius Domitii 
Mcdiolani , Domina: Regin®, 4 Filinrura fuorum.non 
invadent, ncc aliquod dampnum dabum, ncc per mo- 
dum vSocîctatrt.nec alio modo difitis Dominis Veton®, 

Gentibus, 4 Territorio ipforum in Territorto didorum 
Dominorum Veron®, durantibus conlimilitcr fcx men- 
libus à datl Prxlcntiurn nutiKrandis ; hoc etiarn intcl- 
Icdo, quod li aliqui ex didis Itipcndiariis didi Domitii 
Mcdiolani, ejai reccderem de fuis Itipendiis, transcun- 
do per Territoria didorum Domiuorum Veron* in 
modicâ quant irai c foriîtiu aliquod dampnum darent, 
non propter hoc inceilrgarur contraiadum tuifle pro* 
mifiioni prxdids- 

Qu® omni* fada funt, 4 fiunt eo ado, 4 c3 Lege, 

4 Fado, quod jus prxfentis Gonrradus didorum qui- 
dringentorum, 4 quadraginta miUium Florcnorum, 4 
altorum l-'ltirenorum dcccm millium in amto ad virant 
prxfat* Domin* Rcgini debendorum ut fupri promis* 
forum didæjlluftri Domin* Domin* Resta®, aquira* 
tur, 4 qudîtum die inrcllrgarur dict* Domin® tan- 
tum, 4 ad cam tannim perveniant ci vivente; 4 poft 
e|us abitom id quod rellaret ad folvendum pcrtincat ad 
cjns Succcliores, fèo habentes caulam ab ca, non obs- 
rame btatuto Communis Mcdiolani , qno cavetur, 
quod fi qua Mnlicr rem afiquam, vcl jus aliquod acqui* 
fiverh, confiante Matrimonio, quod acquiratur Mari- 
to, exceptis certis cafibus defaiptis in dicîo Statoro, 
ncc alio Jure comtnuni, vcl municipali in contrariant 
disponente, qoibos Sutaris, Jurü>us, 4 Ordinaiîonibus 
ex ccrti fckntü , 4 cxpreflè didi contrahemes renun- 
ciaverunt, & rcnuntîanr, cttamlî ralia forent, de qui- 
bus opnrteat fieri mentio Ipcciali», non derogando aliis 
Capituüs, 4 contentis in prxlènti Face faricnttbu* pro 
tpfis Dominis Veron®. 

Item eo Pado, quod fi per aliqnam Partium praxtic- 
tarum occuparctur aliqua Civitas altcrius Partis, quod 
pofiquàm furrît mauîfcfium de rail occupationc, ccn- 
fearur Fax rupra, 4 peen* committantur in pn-judi- 
cîum contrafadentis; Si verb non Civil** , fed aliquod 
Cafirum , Kortilicia , vcl Terra occuparctur ut fupri, de 
qua fit n«nifeftnm.tcnc«ur file, qui talîter occupaverir, 
reftituere dlétam Terram, Calhum, 4 Fortilicta altcrf 
Pani, A damna rnarrffdla difiU oecaxionc data infri rcr- 
minum duorum menfium ; aiioquin cenfcatur qufi ad 
prr| 0 <üciuftt eoptrafacieotis Fax rupta, 4 ptenx com- 
milïx in pn^ndidura conrrafàdcntis ; Si verb Crû- 
tes artnîgor® aticojus didorum Doraioorum Mc- 
diolani, 
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i, drolani, & Véron* de volunrarc Domînorum fuorum 

AN NO iav jj^p t hoftilira Tcrritorium altcrius Partis pro acci- 

j[ >70 ^ i !*Pfef all ^ tun> Cfritatcm , vcl Fort-licum aller in s Par- 
*'s'\ w| Uéèt non cxpcrint, A ctiamfi Genres aiicujus dic- 
terum D uninorum com Capitands, vcl Vcxiïlis reve- 
fine fraude in magna qoantfottc invadent hoilili* 
ter Tcrritorium altcrius , quod hcc intclligamur de vo- 
lttntote Domini, de eut os parte eflènt pr«did* Genres, 
vcl Capitanri, vcl Vetilli omni traude ccffantç ut fupri, 
fi Genres prxdidx îverinc caul) acdpicndi aliquam Ci* 
vitatem, inrelligarur Pax rupta ut fupri; Si verô caufî 
^ acdpicndi Caftram, Tcrram,vel Fortilidam, tune tc- 
ticantur damna data cmcndarc intri terminum rrium 
menfitnn ad cogniiioncm Dominorum Conlervatonim ; 
& li emendaturn non fucrit, ceulcaïur Pax rupta ur lti- 
prà; fi vcr6 ficrct orienta per unum ex Partibus princi- 
paliims in pcrlonâ altcrius ; vcl è converti), tune cen- 
tcarur Pax rupta; Si ver6 ni perfonas Subditorum fiat 
jus per Dominant otTendentis contri delinqucwem, & 
punrarur toto potfc, née per hoc intelligatur Pal rupta, 
née u lia pœna commUtt , A fit A elfe debout în 
cognitfone Confcrvatorum,A cognitorum , li t'uerir da- 
bium, utnim Fax tuerie rupta, vcl non, cognoscerc, 

& tcrminarc de tatfbus dablis, A fimitibus; Si verô ali- 
ter damnum, vcl ofienfk ficrct, tune criant fit in cog- 
nitione Conlcrratorum, & damni rcfticutio fiat, prout 
in Capitulo continente,® menttonctn faefewede Con- 
fcrvaturib'js conrinctur, A prraa non comanittatur ,ncc 
Pax tracta intclligatur. 

Item guod li aliqua Partium principal lu m contrafjcc- 
rct alicui ex Adhxrentibus altcrius Partis, teneatur in- 
fra duos menfes 1 icmporc declarationis fuel* per Con- 
Icrvatarcs ut fupri Pars concrafacicns damnum dut uni 
cmendarc, A attemptata revocarc, A nullum aliam pce- 
nam incim.it. 

Item quod medrantibns, A falvls prxdidîs fit bons 
Pax , «St perpétua tranquillita» intcf Partes praxlidas,dc 
rarum Subditos, Valitores, Adjutorcs , Àdlîcrcilics , 

& Scquaces fuperiùs nooiinttos, vjdclicct Adhérentes, 
Valitores, & bcquaccs qui iu ffttftad GdQtl l*artibuv 
palim auxilium prxbutrunt, vcl alteri eurumdctn , Se 
qui antè tempos inchoatx Guerrx prxlcnris non cflent 
banniri , vcl rebelles aiicujus Partium prxdidatum, vcl 
cjus Subditi ad cjus obcdicmiam ex i lien tes. 

Item quod inlrJ proxime fcrîptis parcanmr omnes 
imurix, A otfcnfx per eus fade , vcl «Hat* In prxlcnti 
Guerri didîs Paxtibus, vcl alicui carum, A reflituantur 
cis bona immobilia ci* ablata per diilos Dominos, vcl 
aJtcram ex eis in, A pro prxfcnti Guerri. Quorum 
nomina font hrc: Cathclanus de Grilfis, Itcllmus de 
Poncarali, Johannes Andltol deTusculino, ficitoli- 
nus de Medicis de Gavardo, Bertolinus de Vilinancia, 
llcrtolinus de Poncarali, Manlrcdinus de Mont, IJic- 
minus de Pcdetochis, Quiiitus de Bonxanis, Antonius 
de Gref, Aymcricus de Ciniberghis, Melotus de Bren, 
Baroncinos de L#ocio, Bonivclins cjus Confanguincus, 
Cavilbta de Coronibus, Carpionus cius Frarcr ,4Uo- 
nn'nus Avmcrinus de Lulino, Domuius Paganùius de 
Panicho, Nicholaus de l'crciis. Marheus de Lendena- 
nima, Jordanus de Alticheriis, Hxrcdcs quondam Da- 
nieltv Aboletrs, Latiurotus de Sommaripa, Bcncd&us 
de Malfetino, Nannes Pcgolottus, .Petrus Symon de 
Pcgolottis , Dominicus de verona, & Jacobus de Ca* 
ram. 

Item quod omnes otfenf* , pœn*. damna, ranco* 
rcs, injurix, inimicîtix, A querelx hiltc indè quxfir*, 
dai*, « illatx fini rcmfflc, A remifla, A quod una 
Pars non poflit altcrius damnum abinde in antcâ pro- 
curarc, ncc per modem Societatis , née alio quovis 
modo , feJ tint, A remancant didæ Partes boni, A 
veri amîci, A affines, falvil fcmpcr Capttuli* lupra- 
fcriplis, A ipforum quolibet. 

Item quod aliqua verba narrativa , vcl enundativa po- 
fita in prxlêrni Contraâu, qux non fim de fubihntü 
prxfeutis Contraâos nullum altérant prxjudicinm Par- 
tibus, ncc alicui ipfarum. 

Item quod omma, A fingula Capitula prxfcntisCon- 
tradus, A contenta in rpfo Contraâu dêbcant intclligi 
boni ode, A fecundum -bonam , A fannm intclJcc- 
tum, omnidolo, fraude, A cavillatione ceflântibus. 

Quara quîdcm T ransaét ioncm, Pactm , fincm, quicra- 
tionem.rcmîffioiiem.AConcordiam, A diclorum Pacis 
Confervatorum eled ioncm , A nomtnationcm.A omnla 
alia, A finrula fuprudida d‘ds Partes , vidclicct didi Pro- 
cura tores Magnifie! Domiui Domittf Mcdiolani Ac.didis 
nominibtivcx un.lpartc,Aprxnamînati fpcdabiles Mili- 
tes Dominas Spincta Marchio Malaspinx, A Dominus 
Guillidmus de Bivilacquis Procuratorcs,A Procuratorio 
nomioc prxdiflorum Magnificurum Dominoium Domi- 
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norum Veronxcx afterS promifcrunf.A jüraverunt.nobi* AknH 
Nouriis publicis infruferiplîs ftipulantibns A rceipicnti- 
bus.ea omnla, A fingula lupraferipta vice, nominc, A ad I 3 ' 7' 
opus didarom Partium, A cujuslibct ipfarum , fuorum- 
que Hxredum, A Succeflbrum qnalitcrcumque, cau- 
lâmque habentium, A habiturorum ab ipfis,A omnium 
aliorum, quorum imercll, interertt, A intcrclle poterit 
la futur nm, per juramenta lua ad Sanda Dei Evaxigc- 
lia corporalitiT prxftiu didi Procuratorcs iis animas 
dldoruitt Dominorum fuorum, A omnes fub fide, A 
Icgalttatc corporum fuorum, A (bb prrnis a’üs fupcritls 
dedararis, una fimul ad invieem altéra alterl, A vicis- 
lim foletum'bus llipulationibus, A juramentis ioterre- 
nientibus bine indc, A fub expicfii, A fpeculi ypotbe- 
cà, A obiigatiuiie onuiiutn bonorurn didorum Domi- 
Borum Coajmtn, A Ffiionim fàonttn ; & dieforum 
Dominorutn fuorum mobilium, immobilium, prxfcn- 
tium, A fururoruiu quorumeumque ratain, ratas, A ra- 
ta, gratam, gracas, A grata, firinara, tirnias, A firma 
habcrc per pet uô, A tcncre, A contra non faccre ullo 
uinquim tcmporc quoinmodolibet vcl veuire, ncc con- 
trafacerc, vcl vert ire volent! per cos, vcl ulios confon- 
dre, aut darc, prxbcre auxilium, confPium aliquud, 
vcl fâvorcm , tulàm vcl apenà, ladre vcl exprefl^, 
diredè vcl imL'rcdè, vcl alio quovis modo; fed ca 
ornnü, A fingula ateendere, A «romplcrc, tirmiterque, 

A inviofabilitèr obfcrvarc cunt dfcdu peroefaù pro le, 

A fuis perperuô .Succcllôribus , pro ut , A heur luporius 
dcscribuetur, omni jur:$ , confuctudinls, A fsai ex- 
ception* femutu . prcdiâxque omuia. ttBherfi, A fin- 
gula rat 'fi cari , A conlirmari faccre didus Magnifiais 
Dominas Dominus Mcdiolani Ac. per didam cjus U- 
luflrcrn Conforrem Dominam Domiuain Reginam, A 
corum Filios majores quatuordedm amiis Ac. ut lltprl, 
Aprxnominari Domini Procuratorcs per prxfatosMag- 
nificos Doin nos V crotte cum promiluonibus , juià- 
mentis, obligationibus, fidei corporum dationibus, A 
al iis j uns fblctnpniratibus, A clauxulis opportunis in- 
frâ tempus, A terminum fupvriüs deelararum, volcn- 
tes, A coule n dent es ex Pado convcnto Partes prstfic- 
ts, quod fi quovis cafu, vcl tcmporc per aliquam die- 
tarutn Partium nliqoid contri prxinffia , vel primiiro- 
rum aliquod aliqualttcr diccretur, vei ficrct, aut fi all- 
cui ofteudenti, sel otfcndcrc volcnti, vd d'ccnti, aut 
auxilium, confiliom , vcl iuvamen prxbcnti altcrutri 
Partium in Territuriis, pcrlonis. rcbus, A bonis ipio* 
rum prxberctur auxilium, confifium, vcl juvamen, 
quod d fie cnittrafacicmi . venienti, vcl dicenti, aut 
auxilium, conlilîum, vcl juvatncii prxbcnti onuiis au- 
dicncia in judicio, A extri, ac^udiciorum aditus peui- 
tus denegetor tatnquim vctiiattf contra pruprium jura* 
mentum, A nihilomiuus îpla oinnia. A corum fingula 
fcmpcr, A perpétué fini firma, A valida, A remancant 
permodum, A formant fuperius deelararum. Kenun- 
tîanrcs didx Pattes, A carum qu*lilx;t fub juramentis, 
fidei dationibus, A obligationibus pra^ièlis omni adioni } 

A cxccptioni doli, mali , rmus, A in fadum condiciont 
fini caufl, vel ex injullS cauü , condicioni oh caufam, 
juri dicenti, li dolus dat caufimt cuntrnctur , vcl incide- 
nt in Contradum.Contraduin rcscindi ponc,bcuc6cio 
in inteerum rcflitutlonis , benarus Coutulto^Vclleiaoi, 
fori Pnvilcgio .omnique Juri Canoniro, AC»vili,Con- 
fnctudini, A Statuto, per qux contri prrdtd3,vel ip* 
forum aliquod faccrcpoilcnr.vd iilâliquofctucii, A ma- 
xime juri dicenti gcncralnn rcnundutionemnon valcrc, 
nîfi prxccficrit fpccialis. Ouxomniaada fucrunt corim 
Illullri Principe, A Magnifia» Domino Domino Ame* 
deo Comité Sabaudix ac. ibi prxfcnic , laudanre, A 
disponentc didam Pacem, A contenta fil eJ , A in om- 
nibus, A per omnia fiai debuifTe, ac lêrviui debrre pro 
ut fuperiùs contiitetur- Aftnm Mcdiolani în auii ha- 
bitationis Magnifia', A Execifi Domini Domini Galeat 
Vieceotnids Cotniris Virtutum Mcdiolani Ac. Imperia- 
Iis Vicarii Geucralis fub quadatn lobii parrl inreriort 
politl juxti Cameram cubsculartam quondam Magnlfi- 
ci, A Exccllï Domini Domini Galeaz V'icccomitis Ac. 
prxfcntibus Pronotariis Johannîno de C'ermenate Fflio 
uondam Domini Dionifii Portx VcrCelHtwf Parochîx 
and* Mari* ad Forum, A Johannolo de Anteçnate 
Filio quondim Poroli Porte novar Parochix Sand i An- 
drex ad Paflcrlam novam ambobus Civitatis Mcdiolani 
Notariis; A pro Teflibus Egregio, A Pot ente Milite 
Domino Jubleto de Calanth. Domino MoutiS Oncti 
Filio qaondam Domini Johannis. A Nobîiibus Miliii- 
b'us Domino Jacottu Provana Filio quotidtin Domini 
Thomx, A Domino Gorucio de I ronzola Filio quon- 
dam Egregii Militis Domini Robcrii, A lïpteittc Le- 
gum Dodorc Dornim» Calvtno de Sando Gallo de 
Pergamo Filio quondam Domiui Petri uoto, A Pru* 
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AXNO dente % fro Vartàllino Boflio Fillo quondam Domini Ja- 
t cabi Cive Mcdiolani fnnilitcr iicko, Ser Pctrncta de 

1 5 ' Agatapitiis de Cunii» Fillo quondam Domini André*, 
fit Axerbolo de Sexto Fïlio quondam Domini Facii Ci- 
ve Mcdiolani omnibus ad przmiili vocatis , kloncis, 
& rogaiis. 

EgO U a t i s T A- 

Extre/le fuit fr.tfeut Cepi.i à Regijlro ixfcripte fui 
Lut tris V. V. Ber N Alto vis pstetomitii txifttmtt 
» Btgio Arc huit Cûfiri Portx Jovii Medtaioui iss fi.ifl»*- 
ra jirsptt. Dat. Mediohm (ht trtgcfîma mtmfit Uila- 

Irit mms 1710. 

Examinât', t J O A N N f S Fn ANCISCUS SlRI- 
G E L L l U S Bcgti Arc bit >i Officiait!, 


c. 

7. Avril. Traité de Mariage entre Ff.rrv, Ftls de J e a n 
Duc de 1 mi raine , Bonne Fille de Ro- 

bert Duc de Bar. Du f. d,' Avril 1 379. 
Avec la Procuration de Charles Duc de 
Lorraine , pour Jbmmcr le Duc de Bar d'ac- 
complir , ou d'annuler ledit Mariage. Du io. 
Avril t jjiz. f La Véritable Origine des Mai- 
ions d*AUàcc,oc Lorraine, fie d’Autriche. Aux 
Preuves, pag. 18p. Tiré det Archives de Lor- 
raine .] 

N Ous Jean Duc de Loherenne & Marchis d’une 
part , Et Nous Robert Duc de Bar Marchis du 
Font , d'autre part. Fai (un s Ravoir J tous que nous 
par boin Confcil fit mdiurc deliberation fur ce devant 
chuc fur le l'aiél du Mariage c>pcté à faire fi advenir 
entre Ferry Fil de nous Duc de Loherenne dcllui- 
dit fie Bonne Fille de nous Duc de Bar dcübsdit, 
Avons faifl & fai fous l'un de nous à l’autre les conve- 
nances que s’enxuvcm. Premier que li tort comme le 
plus jonne desdis Enfant (croit eu l'auge de fept ans 
cscomplis, Nous Due de Loherenne dertus dit devons 
faire fs. ferons ledit F khrï 110 lire Fils Saucier ladite 
Bonne, fit pareillement nous Duc de Bar detfus dit 
devons faire & ferons ladite Bonne, nortre Fille fian- 
cer ledit F K RR Y par pvollcs de futur ad caule de 
loyal Mariage advenir entre icculx Fnfans, A au plus 
tort que lesdits Enfan* feront aptes à coiurahier Mai- 
riage par parollcs de croient, C'dl ailcavoir ledit I e k- 
RY Cil Péage de quatorze ans cscomplis, fie ladirc 
Bonne eu l'eage ce duuK ans cscomplis, ou plus 
toll par Droit de par Dispcnlation , perce que le malice 
desdis Enfant pouiroiét firpplciet le delljult de l’cagc, 
ou autrement pctiit dire f dot bonnement. Nous les 
dous Sîgnour defludid debvons faire A ferons espolier 
fs contrahicr Mairiage nos dis Enfant par parolles de 
prclens , cnlêinblc td Ibkimcitcz comme au la-ci de 
edi Mairiage & à l’cltaîèt desdis 1 -ufans appartenu*!. 
Item, Nous Duc de Bar dcllus dict avons donné ft 
donnons ad caille de ccü Mairiage auxdites Fille pour 
li fes Hoirs, ncis & procrées mul : t Mairiage, fs pour 
ceux qui en dcsccndcrom.truis mil florins de Florence 
viefs de bon or, & de jufte polz, fs les tenir hcrcdita- 
blcnscnt que li feront alîilcs, alignées & délivrées en 
nortredite Dochicf de IV.ir ou aine part en IVrrc appar- 
tenant à nortrcdit Duchief de Par. toutes oie en Ko- 
liun Pais en toute haultour. Noblelfe, Jullicc, Signo- 
ricsavccq les altrcs prnfls, fit feraid ûicic la prilic & 
uflicte desdites «rois mil llorinc de Terre par la •. onltu- 
jnc fit ufaige de leur l'afs ott PafligtWtion kra ; et t'aides. 
Desquels trois mil rloriuc de Ferre Nous Duc de But 
dertusdit alîtgncrons fit Jclivernnv à noll redite Fille mil & 
cinq cens llorinc de Terre en failânt & célébrant lesdits 
Mairiage par purollc de prêtent , fit les altrcs mil cinq 
cens donne de Terre deveroni élire ft feront alignées 
& délivrées à nortredite Fille tantort apres noftrc décès 
par noftrc Succcrtbnr fans tnoicn Duc de Bar. Item , 
ouïront cflrc rechctécs lesdites trois mil llorinc de 
'erre é s temps fit par manière que feuxent. C’ert as- 
savoir les mil fit cinq cet» llorinc de Terre que pre- 
mier feront offignez fit délivrez en falants Icsdit Maria- 
ge çer parolles de prêtent comme dit cft.pcr nous Duc 
ce Bar ddTuidiâ pour la Somme de quinze mil desdis 
florins tout i une fois, tant comme nous virerons, fit 
deix ans âpre?, per noftrc SuccclTour , faits moicn Duc 
de Bir. Et les altres mil A cinq cens fioriuc de Terre 
que doient crtre alignées St délivrées à nortredite Fille 
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tantort après nortre deccps comme dift cft poulront crtre y\xNÔ 
rcccptes pour la Somme de quinze mil desdites florins 
tout à ville fois par nortrediét SuccelFour Duc de bar, I 3 70. 
taut comme il viverait & non altrcmcnt. Itm. 9a 
cas que lesdits trois mil ftorinc de Terre finih^ir 
cheptées ou la moitié comme die» cft l’argent dcccli 
refehaft devetait élire & lirait mis en acquêt! de Terre 
tour à une fois ou à pluficors fois aux plus grands ptof- 
fits de ladite Fille aui regards & ordonuanccs de boit- 
nes Gens, fit fc tantoll le refehait faict on ne pcoit bon- 
nement irovtir j’acqucft alfairc, en ccly cas l'argent de 
cert rcfcluit fe dévorait conltgncîr ét eon liguerait en 
certaine main pour faire ccly acquert au rn^ard fit or- 
donnance de bonnes Gens comme dit cft. Et ce ferait 
Cdte cou lignât ion en la iiu-mi des Jullicev de la Citei 
de Reims, fit ne poulront ou devenait cculx que ferons 
cell refehait, emander ne avoir ladite Terre que fe puer 
Icfchetier comme dit cil, jusque* à ce que ladite con- 
lîgnation feroit t'aide , fit adonc dés lurs avertit druid 
de la rcclamcîr fit avoir. Item, fi ladite Fille trespas- 
tbïr de ce ficelé fins laxfer Hoir de fon corps procréera 
oudic Mairiage, en celî cas doient fie deverom demo- 
reir&R'tourncir dcmoulront fit retourneront oudit i>u- 
ebief de Bar lesdrts trois mil florins de Terre que doient 
crtre affiliés fie délivrés ad caulc dudit Mairiage â la- 
dite Fille, ou ce que à celle caufe en averoit crtei fit 
deüvrci J ladite fille, ou l’argent de la confignation 
pour ccli icfchatt fc acqueft n’en eftoit encore laid, ou 
Facqucll que faid en feroit lans y mettre cmpelclie-, 
ment ou débat alcun. Item, nous de Loherenne des- 
fusdit , avons donei fit ordenci . donnons & ordenotu 
â ladirc Fille ad caufe dudit Mairiage advenir pour fit 
en nom de Doerairc cfpcctal fie devis, dous mil florins 
de Terre petits florins de f lorencc viefs de boin or fie de 
jufte pois que li feront allil'c fit affignées fit délivrées en 
nortredite Duchlc de Loherenne ou alue part en Terre 
appartenant audit Duchié de Loherenne , toutevoie en 
Roman pais, en toute haliour, Noblcllc p Jurticc 
fit bignourie avec les altres profis, fit ferait faite la prt- 
fee & afiiette desdits dous mit florins de Terre per la 
Cuitume fie ufagic des Leu» fit Fais où l’aflignaaon fe- 
rait faictc, desquels dous mil flurius de 'I erre Nous 
Duc de Loherenne deifusdir ou nous Hoirs Ducs de 
Loherenne en alignerons fie délivrerons Ji ladite Fille 
nul florins tanioll apres le dcccz dudit F'err ï fie les 
altrcs mil florins li feront alignez fie délivrez tantort 
apres nollre dcccz per iioUtc Sùcccllèur Duc de Lohe- 
renne lens moyen , fie li nous trespalTicns de ccrt ficelé 
devant le décès dudit F RR R Y,cn ccli cas deveroni cs- 
tre fie feront allîgoei fit délivrez à ladite Hile lesdites 
dous mil florins de Terre tout à une (bis, tantort apres 
le décès dudit Ferry par nollrcdît Succeflcur Duc 
de Loherenne pour le temps. Mais tantort en folcmp- 
nifant ledit mairiage ferait dénommez fit déclariez, 
fpeciffiez fit ordonnei le Leu & laTmc où ladite Fille 
avérait fit pcrccveraic lcsdiclcs mil florine de Terre pour 
fondit Duüaire, feurcmcut & lin» dcrtiiut , afin qu’el- 
le en puxe me vu fit pieux ümrement jojr fit csploker le 
le cas y efeheoir. Lesquels dous oui llorinc de Terre 
revenront fie retourneront audit Ducbict de Loherenne 
tantort apres le décès de ladite Fille ou cas qu’elle tres- 
pallcroit de ce lieele fans laxîcr Hoirs dudit Mairiage, 
lesquels Hoirs s’il y eftoit emporteroit la Terre dudit 
Doerairc comme fon propre Heritage. Item, nous Due 
de Bar deftus dit en lblEcmpnifant ledit Mairiage de- 
vons adhorneir, jolltcr fit eftofficr, adh' «ruerons, jol- 
lieroits fit eftolfcrons nnllrcdiâc Fille bien fit fuuth fu- 
ment, à l’onour fit félon l’eftait de nous fit desdrs En- 
fans. Item, parmey les convenances ddTusditcs tou- 
chant le Mariage â taire ou advenir entre lesdits Fer- 
ry de Loherenne fie Bonne de liar , Nous les 
Soigneurs dcilusdis nous acquittons pleinement l’ung 
l'autre de toutes les convenances, creances, fèremens, 
peines fie obligations que nous auriens faict, l’un à l’au- 
tre en tout le temps paflei dés le jour dchu en arriéré, 
touchant le Mariage adonc esperez à faire ou advenir 
entre Henry de Bar ainé Filz de nous Duc de Bar 
dertusdit fie I s a » E t. de Lohcrcune Fille de Nous Duc 
de Loherenne ddTvtsdlr, fie voulons que toutes Lettres 
Se clciipes fit altres enfeignemens en rtrmblc, toile points 
fit obligations que fur ce ont eftez taieLs entre nous ou 
temps palFci dés le jour dcbu.cn arricr fuient dés main- 
tenant ad neanties fit de nulle valour. Item, nous Je* 
dous Signoorf deflusdis , avons promis , creamcz fit 
jurez aux Sainâe Evangiles de Dca (blcmpnellcmnu , 
faire pour hclficr fie entretenir fie CSCOmplir par œuvre 
de faiél fit altrcmcnt chacun cil tant comme ali touche 
fit puet touchlcr toutes les chofes dertusdîtes fi: chacu- 
ne d’elle» bonnement fit loyatmcuc fen* fraude ou fic- 
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A N NO t,on a * cunc » «fpedal poinc de vingt mil dctdfts Flo- 
^ * rins i|ue ccli de nous ferait encouru de faid, «n qui le 
I î/O. dciïait ieroii trouva de faire advenir A cscomplir ledit 
J 7 Mariage en toute* altrcs chofes touchant ccli Mariage, 
par la forme A maniéré qu’il <0 defu* devifei A efcijt. 
Lesquels vingt mil Florins feront acquis i l’autre de 
nous on i ion ayant caufe que ne lcroit poittt renies ne 
dciiellmu des remplir toutes les choies ddliisdhtcs cha- 
cun endroit foy , pour lesquels mil Florins pourxuir 
de percevoir , Nous les dous Stenouri dertbîdi* 
avons obligé de obligeons Fung en matn de l’autre, trius 
biens de Noos A de tous noz Sotyeds, moblcs A non 
mobles , prefens A advenir. En ligne de vcritel avons 
nous fàiâ mettre nos Grands Scels pendants en ccs 
prdiutcs , que turent faites en l’an de l’Incarnation 
nortre Seigneur mit trois cens lofs ante & dix neuf, le 
cinquicsrac jour du mol* d’ripvrtl. Scellées de deux 
àcclz cîre rouge fur doubles queues. 

N üus Charles Duc de Loheraine Mnrchis, 
Faifons fçavoir à tous que nous avons fait, cons- 
titué A clbhly A par la tenour de ccs prefentes fai- 
fons, comütuoiis « eflublillons nos amex Chevalliers 
& ridelles Confeillcrs Monfieur Liebald du Chaftcllet 
nollrc Bailly de Nancey, A Monûeur Jehan de Ludes, 
A chacun d’oui per foy nos Procureur» générais A 
Metfligcs cfpcciaulx, elpccialement , pour A ou fard 
cy apres efeript, touchant un Traité A Accord per au- 
tresfois traitei & accordeî per feu nortre tres-chicr A 
amci Signour A Perc Monfiguour J ram Duc de Lo- 
beraîne A MarchF* quand il vivot d’une part , A mei 
Couiit! Monliour Robert Duc de Bar Marquis du Pont 
d’autre part , de A fur ung certain Mairâge efetei ade- 
venir entre nortre rrcs-chicr A amé Frère Fe R R r de 
Loherennc fil jadis de feu nollrcdit Signeur A Perc 
le Dur de Loheraine, & nortre trcs-chicrc A arnde Con- 
fine Bonne Fille de nollrcdit Coufin le Duc de Bar en(i‘ 


CI. 


Anno 

l î?9' 


Bulle , par laquelle h Pape Clf.mf.nt VII. f/a- 17 Avr. 
if lit (ÿ éttge une partie de J Terres de f Egltft en 
Italie en R»j aume , qu'il mm me le Royaume d ’ A- 
dria, en fait Roi, Louis Duc d’Anjou. tAt% 
Donne à (ij Spelmca , U 17. tf Avril (i) 1 $8i. * r as. 
[G. G. Leibnitz. Codicis Diplomatici. J * 

P*&- 13p.] 

C Lfue n 5 Kpifcopus Scrvns Scrvonim Dci, cha- 
rifiîmo in Chrirto Filio nortro Luuovico Régi 
Adrîx. Duci Andcgavcnli A Turonenlî , ac charïflîml 
in Chrirto Fllii Nollri Caroli Regis Francorumlllurtrit 
germano , lalutem A Aportolicam benedidionem. 

Conllituti in fuprema milit.intrs Fccldie ftationc ab en, 
per quem Kegcs régnant, A Principes imperant, & qui 
folu» habet liiper univerram Crcaturam plcnitudinem 
potertatîs, ncccllc habemus, intcTdum de Reguiift Ter- 
ris iplîs , & fpecialiter, qui Romane Eccldiic jurîs âe 
proprictati» oirttint, cum Fratrlbus noltris ad paeem & 
jurtitiam popuJoium perpétua llabilitaredifponcrc, Ter- 
ras ipfas dignitatc dccorarc Rcgia, & in earum folir» ad 
régime» Gcntium fubjcdarum, quos drgnos crcdimus 
fublimare; ut evulfis lpinolis vepribus plantas infora- 
mus prolîcuas, frudus uberes lu O tcmporc in dorrro 
Dommi allauiras ; inrtrudl ccrlcrtis Régis excmplo , 
qui terrenis Rcgibus potelbucm tribuit, ut aflùmro olfi- 
cio domînnndi in xquitate judicent Populos, & dirigant 
in Terris libi fubditis G’entium Nationes, fitquecoruin 
voluiitas in executione juillet», A meditarioi» Legercc- 
titudinis & oblcrvantij lànâat Pacis. 

x. Fa propter Terras noliras A Ecclertc Roman», 
quas Iwbemus in Italia rcfptciemcs oculo pietatis , & 
corilpicicntcs cas feu haWtarores earum rétro jam laplîs 
temporibus adeo elfe laccflitas, A dominantiuru in cîs 


comme ccluy Troittid, A Accord pucem apparoir plus 
plenuemcnc par le contenu de certaines Lettres que f ... 
fur ce furent frittes , feellees des Grand Scels de feu i jure A audoritatcScdis Apoitolics crebra mutatione cf- 
noftrcdit Seigneur A Perc le Duc de Loheraine, A de j fcâa, multitudinc Tyrannomm tàm circa, quim infra 
nortre Coutin ledit Duc de Bar , A avons donnei A cas (pfas occuparc conaniium lie cflê affliflas, quodpe- 
concedcl A per ces prefentes donnons A concédons à ! tiè ad exinanitloncm Clerus A Populos cil dcdoAus ru 
nosdis Procureurs A à chacun d’eulx per foy plenne I cis ; nosque urpote Orbis regimine occupati ad debitwn 
poiflancc, licncc, auâoritd A mandement elpecial de earum relormationcm intendere nequeatnus. 
lignifier, déclarer, prclèntcr A offrir pour A en nom 3. Hits A aliis juitis conlîderationibus moti, deFra- 
de nous . comme ja per altrcsfois ait eflci faict i neftre- trum nollrorum conlîllo A aflènfu, Terras iplàs vide- 
dit Cou (in le Duc de Bar que nous voulons, arrêtions 1 licet Provincial Marchis Ancomtanc, Romandiol», 
A délirons efficacement , tant A fi à certes comme nous Ducatus Spoletani, Mafie Trabari, nec non Civitates 


peont entendre , afleuir , efcomplit A enuctenir en- 
vers nous ledit Traiâici A Accord, enfcmble toutes 
les communcamet , appartenances , deppcndances A 
drcoitrtances quelconques touchant cclluy Traidiei A 
Accord tant par la forme A meniere qu’il ert contenu 
plus plcnement esdites Lettres fur cefaiâes, défaire 
erbeention A demonrtrance d’icelle* Lettre* à nollrcdit 
Couiîn s’il luy plait, A de luy donner copie d’iceJles 
fe il le requiert , de requérir A accepter leu A temps 
convenables pour entendre A procéder oudit fait! fé- 
lon ce qu’il appartenrat , de requérir i nortredit Couliti 


| Bononîam*, FerTariam , Ravcimam , Pcrufium, Tu- 
dertum, cum earum omnibus Comitatibus, Temtoriis 
A Dirtri&ibus , A omnes alias A fingu las Terras, auas 
ad pratfens nos A Ecclefia Romana in Italia extra Rcg- 
num Sicilt* habemus A habere debemus , per quos- 
cunque A quacunque auâoritate poffîdcantur feu dai- 
neantur ad prifens , eiceptis duntaxat Urbe Romana 
cutn cjus Diflridu A Provinciis Patrimonti Sanüt Pétri 
in Tufcia, C Sampan i* A nrniiima ac Sabîna, feu Rec- 
toraribus didarum Provincrarum (<) Régi folitis quie J™ 
Tcrr* fpecialium cominifïionum vocantur, nollrisque 


le Duc de Bar responec rinable s’il veult procéder avant < Succertoribus A Roinanx Ecclclsx exprdlè A (peciali- 
outdit faid ou non, ou 1 c il veult que ledit Accord : ter retinemus, in unum Rcgnum erigimus, iplas Pro- 

.-oiT/.e A i, 


Ibid enterinei de luy rendre lesdltcs calTfcs A adnul- 
Idcs que nous avons "de luy for ledit 'Fritidid & Accord, 
pourvcti qu’il pareillement nous rende les Lettres qu’il 
a de feu nollrcdit Signour A Pcre fur celuy Traîdet A 
Accord, de faire plenne quidance de la penne que lhr 
ceulx fuit ordonné contenue plus plennemcnt esdites 
Lcnrcs provehu qu’il nous ftcc auidancc pareille d’i- 
celle penne , A general lement de faire autretant eu 
toutes les choies defltis dides , A chacune d’elles , 


vincias A Civitates cum earum Comitatibus, Dirtridi- 
bus feu Terrltotiis , Dignitatc Kegiadecoramus , ac Reg- 
num Adric ordiuamus, flatuimus A deccrnimus per- 
pétué nuncupari. 

4. Et confiderantes , quod perfonam tuam, qui de 
Ilia praxlariflima Domo Fraiicix, quam benediift Do- 
mmus, traxillioriginemj flrcnuitatc, magnanimitateac 
prudentia, aliarumque virtutumdonismultlplicibus Do- 
minus dignams ert adornare, prout Judci veritatis, ex» 


A en toutes lours appartcnauces , despendsmees A et r- 1 perientia , ac pr*clarx famé prxconium Iucc clariu* 
conllanccs quelconques, comme nous mesmes en per- , manifeftant : A propterca ipfam perfonam tuam hono- 
fonne ferions, faire pou I riens A debv criais fe nous y . rare A fublimare volcntes, ad honorcm Dci Omnipo- 


clHcns prêtent en prometant loyalmciit A fur l’obliga- 
tion de tous no bien* mobles , prefens & advenir à 
avoir aggreable, ferme A cllable dds maintenant A à 
tous jour» mais , fans rappel lcr tout cen que par nos- 
dis Procureurs ou pir l’un d’eulx ferait dit , faid, 
ordonna A procarei en toutes les chofes deirusdîtes, 
A chicu ne d’elles A en toutes Jours appertenances , 
deppcndances & circonrtanccs quelconques félon ce 
qu’il cil cy devifei A efeript. En ligne de veritei 
avons nous faid medre nollrc Secl pendant en ces pre- 
fentes, que furent faides en l’an de l’incarnarion no*- 
tre Seigneur mil trois cens quatre vingt A douze, le 
vfngtiesme jour du mois d’Avrîl. Scellées d’un Grand 
Seau de dre rouge fur double queue. 


remis Patris A Filit A Spirîtus Sandi, beat® A glorio- 
fs femper Vireinis Mari», beatorumque Apoflolunim 
Pétri A Pauli .Sacroland* Roman® Ecclefi®, neenon 
ad utilitatem Rcgni feu Terrarum ipfarum, p-icificum- 
que ac rranquillum (latum locolarum leu habitantium 
in Regno feu Terris pr*didis, Regnuin Adti® prxdic- 
tum, A omnes Terras, quns extra Regnum Sictlixnos 
A Romana Ecclcfîa in lulta habemus feu habere dcbc- 


(1) Qa'isn nomme «uieurd'biii 

(, ) Je ne (ai 10m ruent «ne i * ic , mite par G. G. ttUm'n., fi 
pool aocoeJeraiec «II» q«i ert X U fin *r cene Bulle . <p»3 bous fuiront 
tel , 8c <t*i RU«ioe qu'elle te donnée |« piemieie nonce du roniitictl 
■Se dnux t VU. puis qu'u tût élu tife le t«. Sepreabie, lin. An 
idlt etucaa te , que « (Lm* YIU ert cnit au laug 
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ASKO per quoscumquc , fit quacumque accujuscumqac 
audorttatc poffidcautur l'eu detineantur ad prclcns ; cv- 

*3 7 ÿ. ceptis Urbe Rontaiu cum fuo Territorio fie Dillrietu, 
ac Proviacia patrimonii beat! Petri in T ufa’a Sabiiu, 
Campania & nuritfina . cum carum RcÜcratîbus & 
Terri* lpccialtum cominiffiomun per Redore» diciuram 
Provinciarum gubcrtuii hadcuus lolîtis ; cuin dignitate, 
honore, prxrogativô , prxoniucntiis, privilégié, im- 
manuati.-.ui fie libertatibus qulbascumqac Regiis , & 
fub Regni tittilo in Kcudum perpetuum, feu perpétua 
habendutn, tenendum fit rollidcndum tibi tuisqucHxrc- 
dibus ex te légitimé, itcur infra dicitur, defeendeoti 
bus, fub infra feriptis modi's fit conditionibus auctorita- 
te Apoftolica, ac de Apoftoticc plenitudinc potejUtis, 
de Frjtrum noilronun ccnlilio & confcnfu, coriieri- 
inus , conccdimus fit donamus, teque Kegan Regni 
prxdiâi conllituimus & errâmes. 

f. Conditiones autem funr ht : Si in tuo vel l-Jerc- 
dumtuorum obitu lcgitiinum Hxredcm , prout înfra feri- 
bitur, te autîpfos, quod ablît, non haberc comigcrit, 
Regnum ipfum ad Rarnaiiarn Ecclcfiam ejusque difpo- 
frtionem libère rcvcmrur. Defeendentes autem ex te 
fie tais Heredibus, fcilicet Regibus, marcs fitfeminx, in 
code:» Regno fucccdant, lie tainen quod dvlibciis p!u- 
ribus manbus m codem gradu fimîlrter concurrcmiaus, 
mis eu lus omnibus aliis prxfcratur. Quod ii Nepotem, 
ex Filio primogcnitopræmoriuocumFîlio, veJNeptem* 
ex Filia priinogcnka prxmortui cum Filia, ad fucccf- 
ccflioncm hujùsmodi concurrerc fortè continuât, Ne- 
potem Patruo, fie Neptem Amit* volumusantefcrri. Si 
vert» Nepos cum A mita vel Neptiî cum Patruo forfari ad 
hujusmadi fuccelïioncm concarrciint , mat cm forminx 
vol u. nos anteferrt. 

6 . Si v«6 te, qurjd abiit, fine libcrîs ex te légitimé 
defeendentibus mori comigcrit ; poflic tibi in kegno 
pTtdiclo fuccedere uuus de defeendentibus ex Regià 
uirpe Reguin Francis mafculus dumtatat , qaem tu 
quatiJocuinquc ad fuccclfioncm hujusmodi qualitcrcun- 
que duicris nominandum; ( t 11 te, quod abiit, alnquc 
liberîs ci te légitime procréai is & nullo per te de lîirpc 
prxtou Regurn Francit ad fuccelTioncm huiusmndi no> 
m'iiito, ut dittum cil, vel ctiam nomioato, ij ïpfum 
per te nominandum, line hbciis mi.ri comigerit, Keg- 
lum ipfum ad Romanam Eccleliain cjusque difpoiï- 
tioncm liberè revettatur. Sed li altquem de aliis Suc- 
cefibribu* cuis Regem vel Reginam Adrix line proie lé- 
gitima lui corporrs mori contïgcrit, in futtirum fuccc- 
aent libi fervatis gradibus, (i luperllues fucrint ht per- 
fonx viddicet Regis rel Reginx fine proie légitima fui 
corparisdeccdcntis, 1 - rater vel Sororac Collaterales fu- 
periorcs, marcs fit femin*, utpote Patrui < 5 c Avonculi, 
Amitx de iVl alerter* , fie lurfum usque ad quartum gra- 
dum damtaxac. Collaterales ctiam inférions fuccedcnt 
iimiliter m ues fit femin c . utpote Nepos vel Neptis ci 
Frarre vel Sorore , ficinlcrius usqucadcumdcm tantum- 
inodo quartum gradum. 

7. Quod autem de Feminrs reiix linex & collatcra- 
liain fuperius exprclfum , intcltigimqs tàm de nuptis 
quàm ctiam iimuptis, dummodo nuptâ: line lidclibus & 
Ecclcfit Romans devotis : & lieue inter lus perfonas 
colloicralium lincarum ad fuceclfionrm hujusmudi ve- 
niente* gradus fervari volumut ut fcilicet prior gradus 
policriori gradui prtferatur ; lie Se in codem gradu plu- 
i ibus concurrcntîbfls priorcm natu A- raarem femin* in 
hujusmodi fucceflîonious volumus anreferrr. 

8. Perfonarum autem ipGumn nulla fuperftite, Reg- 
nntn ipfjtn , liait prxdrcitur , ad Romanam Ecclc- 
fiam ét cjus difpoîitionem liberè revertatur. Quod li 
forte dcfjcicmiàas mafculis contingat feininam innop- 
tatn In Ke^no ipfo fuccedcrc, ilia maritabitut perfonx 
qux ad iptius Regni regtmen «St defenlionem cxîllat ido- 
tiea, Romani Pontifie;» tamen fuper hocccmlîliorcqui- 
fito; née nubes niiï viro Catholico & Ecelciix Roma- 
ns devoto ; fit fi contra hoc i'ccerit , liccbit cidcm 
Ronuno Pontifici contra ipfam ad privationcm fine fi- 
gura judicii, fie absque omni jurîs lblcmnitatc, in qua- 
cunquc xtare fernitia bfa conlifiat, procederc, fi hoc 
ci videbitur cxpedirc. la Rtgnum verô prxdiéium nul- 
las fucccdct, qui non tuent de legitiino Matiimonlo 
procrcatus. 

9. Ad htc, tam tu, quam tui in Regno hnjosmodi 
lïercdcs Regmiin prxdicium nul Int nuis dividetis, léd 
feinter illud unus tantum liib iplis modis fit conditionï- ! 
bus immediatè fit in capitc ab tccleila Romana tcncéit. j 
Tu autem Romane Ecclefix fit nobis reeîprnrtibus juras ! 
ad prefern ac mrsdo fîmt'lî tàm tu quam tui in Kegno 1 
hujusmodi Succcirotet cuilibct Romano Pontifia', qui 1 
pro temporc fucr it , Juramanum fidclitarîs f^xfinbitii , 1 
& Homagium irgiuiufacictis, fie prcdicta jutamentun i 


L O M A T I au E 

ficHoaugium iaeiendo mentloncmde prxi'cmPous Litte- Avva 
ris facictis in hune rtiodum. * u 

10. Ego Ludovicus Uci gratta Adrix Kex plénum fit 1 2?o, 
ligium Vairaltagium facicns Ecclcüx Romans pro J 
Regno Adrix prxtato, ab hac bora ioantea fidelis fie 
obediens cro bcato Petro fit Domino mco Domino Clé- 
ment i Papx Puisque Succciforibus canonicè intrantibus , 
lânctxquc Romane Apollolicx Ecclefix; non ero in * 
comilio, aut confcofu vel laâo, ut vitam perdant aut 
itKinbrum , aut capiantur rmla captioric; confilium, 

quod mihi crcdituri lunt pur fe aut Nuntios luo* vel per 
Litteras ♦ • ad corum damnuin , illud pro polie impe- 
diain, fit ii impedire uon poifum, illud cis fignificarc 
curabo. Papal um Komauum fie Regalia JianCli Petri 
tàm in Regno Adrix prædicto , quàm alibi cxilicntia, 
adjutor ris cro ad defendendum fie rctinendom, ac re- 
cupctandum fie récupérât* manutenendum contra om- 
netn hoininem. Univciüs conditiones conrcntas in 
ptxfcntibus Litteris plcnaric adimplcbo & inviolalw»i- 
ter obfervabo , nec ullo unquam tetnporc veniam 
contra iila : Sic me Deus adjuvet fit hxc faoâa Dei 
Evangelia- 

11. Hu;usmodi autem Homagium facerc fit Juramen- 
tom fiddrtatîs prxilate tu fit diéti tui Hcredes fccundum 
prxfciiptam formai», li Romanus Pontifia in ltaliafuc- 
rit infra fcx menfes, fi veto extra haliam ipfum elle 
contïgcrit infra «nnum , poflqoani Regni dominium 
adepti foerhis, tencamini; fie lingulis iplis Succcflori- 
bus nofiris fie ct'detn Romans Ecclefix renovabitis tam 
ipfum homagium quàm hujusmodi juraincnium. la 
optionc autem fit bcneplacito erit Romanx Ecclefix, 
te fie Hcredes tuos vocarcadprxdandumpcTfonalitcr Ju- 
rameptnm fidelitatis fie Homagium ligium Romano 
Pomilici fie Eccleiix Romanx prxdieàæ, dummodo ad 
hoc vobis locutn tutum Jtaeunui fie alîignem : vel ali- 
quem Cardinale!» ipiius Eccleiix Romane, aut alium, 
qui vice Romani Pouriâcis Juraraentum juxta catndcni 
format» fit Homagium recipiat dettinarc. 

11. Tu quoque nobis fie Eccleiix Romanx in nofiris 
manibus juras ad prslcnt. te ad hocfpccialitcr obligan- 
do; fit tam tu lingulis nofiris SuccelToribus ac prædiâe 
EccJelîx, quam lui in dtâo Regno Hcredes, nobis fie 
lingulis nofiris Succclloribus fie prxdicix Ecclefix , 
quando prællabitis hujusmodi J uramentum fidelitatis ju- 
rabitis, vos ad hoc fpccialitcr obligantes. 

13. Quod li contïgcrit pro tempore vos, lêuvcftrum 
aiiqucm, in Regnum Romanum feu A! aman nie vel 
Tcutonix, (eu in Regem vel Dominum Lombard:*, 
aut rnajoris partis ipfius Lombards* cligi, feu qualitet- 
cumquc nominari vel afiiuni, vobis feu aliquo vefirum 
per vos, vel aliàs quovis modo pro vobis, vel aliquo 
vellrum quocumque lludio vel aliàs procurants bus, feu 
(inc vefira vel vcitrum alicujus procurationc ad procu- 
rationem alterius cujuscumquc, feu line procurations 
alicujus, nom proprio Principal!) , vel aîioratn feu aî- 
terius cu^uscunquc ad quos feu quem eleclio htijustno- 
di, nommatio fcualfunnio nosciuir pertitierc, (eu aliàs 
quomodocumque vel qualitcrcunque : vosclcdîoni feu 
uotniintioni aut alfumptioni hujusmodi iiullatcnus con- 
fcnticiis, nef de Regno hujusmodi Romanis. Alaman- 
ni* , feu Tcutonix , aut de Regno feu Dominio Lom- 
bardix, feu rnajoris partis ipiius, de ipforum Regno- 
rura vel eorum alterius regimine vel adminiftratîonc in 
loto vel in parte^iliquaUter vos intromittetis, niù priiis 
is vefirum qui lit ckâus, nominatus fuerit vel aJlump- 
tus, in m inibus Romani l'ontificis, vel iilius quem ad 
hoc idem Romanus ontîfex duxerit ds-^putandum , Fi- 
lial» fuum fuecriTurum in Regno, vel F iirum, fi fortè 
F 'ilium non habciet, cujuscunque fueiic xtatis émanci- 
pât fit Regno rcnuntict , niJitï juris in eo retinens clanj 
vel palàm nec cujus liber cifcua putefiatis: nec ipfum 
Filium feu Filiam ad aliquod ferviuum, feu fublidium 
facicndiim, juratnento vel veto, fiipulatione vel paâo 
libi vel fuis .Succclloribus sidfiringui , ficque fiiâu s Fi- 
Itus vel Filia lui juris, ab codem Romano Ponitâce, 
vel alio defiinato ab ipfo protinus invcltiatur de Regno, 
ad cujus Succrifionem, ri forte dccederet fine libcris, 
nullo umquam tempore Pater veniat Impcrator , vei 
Rex alicujus praxfiâorum Reçnorum. Sed li Impcrio 
vel Regno fie omnibus qux ad rplum Imperium feu Reg- 
num pertinent idem Pater renuntiare vol uct if. fie Reg- 
no Adrix prxfato tantum elle contentas, pofi renun- 
tiationcm hujusmodi ad iliius Succcfiioncm liberè ad- 
mittatur: fie tune abipfoRomano Pontiriccvel alioDc- 
putato invefitturam recipiat Regni prxfati. 

14. Qu* verb de Fibo dicuntur vel Filia, ut videlf- 
cct cis poflit fub obfcrvatione prxmifla à Pâtre , adimpe- 
rium vel Regnum Romanum, vel Alamannic, (eu Reg- 
num vel Dominium Lombardix transcuntc Regnum 

di- 


DU DROIT DES GENS. 


AsNO fi R fX Utero* non ha beat, in aliis perfonis, 

«{uas fupra diximus, liberis non ex un ri bas, in Regno 
I l 70. ipfo Adrix polfc fucccdcrc It aliqua pcrfonarûm prxdic- 
carum fuperllcs fucrit, obfcTVcuir; excepto dumtaxat 
ununcipationis arrictilo, qux in Iblif iplîs perfonis pro- 
v ccderc poteft, qux espaces cmanciparionis cxillunt ra-- 

tionc paterne potefiatis; ncc ni» de Romani Porttiticïs, 
qui pro tcmporc ftserit , heentia fpeciali; necctiampofl 
«i-.unutn licenciant, ni» formai», conditioncs & mo- 
do» in conceffionc iieemix expreliâtm plcnaric adim- 
plcudo ; de li contrariant , quod ablit, feceriris, vel 
vcftrûm aliqui» ùccrec, nos clrdioitcni, nominatio- 
ncra fit art'uinpcioiicin hujusmodi, ac prxllatiunem con- 




Impcrio aut Kegrio Romanix vcl Alcmannix, aut Rcg- 
no vcl Dotninio Lombardie aut cjus majorts partis, 
uullo umquam tempoïc lubjiciarur , vcl quod iplujtt 
Kcgnum Adrix cum Impcrio, vcl Regno Komano aut 
Alcmannix, vcl cum Regno leu Dotninio Lombardie 
prxcido quomodolibet in unam perfonam uniamur, ut 
lcillcct unu» & idem (imul lit Irnpcrator & Rcx Adrix, 
vcl Rcx Komanix, aut Alcmannix , l*eu Lombardie, 
de Rcx Adrix. Et fuper hoc articula cavcb'tur tain per 
pumas fpiritualc* , quant allas idouca» caution» , quu- 
moducutnquc hoc Konianus Pontifex duxcxit icqui- 
rendunt- 

18. Ad fixe vol entes ut ipfurn Rcgnum Adrix nulle 


tctilttijUmquam contra tenorem prclcntis Concradus, tcmporc carcat légitima dctcnforcjvolumus de Apcllu- 


rc ad hoc pro te & (ingulis tuis in Regno ipfo Succeflo- 
ribus fpecislitcr St cxprellé conl'ciiticnte, dcccrnimus if 
tiras ik în sncs: deccrnentcs ut,occafionc ulUelcdionis, 
notnitutionb feu artumptiotm , de Regiminc vcl *dmi- 
nillratione Imper ii vel Regnoruin hujustnodi Romani, 
Alcmannix leu Teutonix, vcl Kegni feu Dominii 


lica a-idoritatc ordinamus, ut II in Regno hujusmndi 
fuccedctts xtalis deeem odo aurtorum luerit , libère ad- 
minillret; fed qaamdm miuor fucrit, tam àp£c quain 
Kcguuin in baillio* & cuilodia Romane Ecclclix nu- 
ncat , douce Rcx ipfe complet-cric præJidain Matera , 
frudibus & émolument!» iplius Regni , ex quitus 


Lotnbardix vcl iplius majoriv partis vo» vel vefltûm ali- I fumptus ncccrtlirii facicndi pro Statu Régit St iplius 
qui* inrroiuitiere non Valcatis , «5c li contra focerids vcl ! Kegni cuilodia deducantur, kegi confcrvaiidis cidem, 
aliquis vdtr«lm feccrit, cledioni, nominattoni, vel as- de lucri altcrius rationc hujustnodi cuilodia: non ces- 


Ibmptioni hujusmodi, (nili Ptius Regno per tnodum 
prnniirutn dimiilô , vel nid de I Rentra Romani Ponti- 
licis ) coufctitiendo , St adminillrationi linpcrii vcl 
Regni Romani, Alcmannix feu Teutonix, live Regni 
feu Dominii Lombardix vcl ïpSiu* partis nujorii pro 
parte vcl pro toto vos iminiscendo : eo ipfo cadatis à 

nn ff-anl AAr!~ ad i,' . 


tÿ. Tu autem & tui i» Regno prxfato Adrix Hcre- 
des in L/tbc Komana, aut cjus Territorio vcl Diilrida, 
aut in Provrncüi Patrimonft beati Petrî in Tirscra, Sa- 
bfua, Cartipania, vcl Maritima, aut in Terris fpccia- 
liura Commillionunt, qux per Redores did arum Pro- 


jure Regni Adris prxfati , St ad Romani Pontiticis, qui I viudarum lolitx font gubemari, sut aliis Domaniis feu 
pro tcmporc fucrit , & Ecclefis R.jinanx dispolitioncin Fendis iplius Romane tcclcfix ubilîbct con Ait mis, ex 


libère rcvertatùr. 

if. Cxterum li condgcrit aliquem de veftris Heredi 
bus, qui deberent in Regno fucccdcrc rnemorato, il 


SucccOîonc vcl Legato aut quocumquc atio Jure,Titu- 
!tj vel tramât, nihil umquam vobis ac.^uirctis, vcl 
- indicabiti» , rccipictis , habckôtis vcl rctiuebitis , feu 


Imperatorem, vcl Regem Romani*, aut Alcmannix ! potetitîs acquircrc, vindiatre, babcrc, rcciperc.vel rc- 
feu Teutonix, vel ht Kegan leu Dominum Lombar- tinerc: tullam ctiam PotcUariain, Capitancam, Rcâo- 
dix vel tnujorii partis eligi, nominari, vcl afloni, an- {riant, vcl alium honorent, nullamquc Dignitatem leu 
tequam Regni hujusmodi libi Snceeffio deferrctur,duin ; Potcllatcin Sénatorial», vcl quameumque aliam Admi- 
eufu* Succcffioiiis iplius Regni Adrix obvcnïet, nulia- > nilfrattoncm,(_'omir.cndam,t ri quodeutnque aliud O f- 
tenus Succdlionem iplius Regni acccptet, nec polies- 1 ficium rccipictis, habebiris, vcl rnincbitis -, leu recipe- 
liouem nanciscatur ejusdem, née de iplius I/oininio, . rc, habcrc vcl rctincrc pcwerîtis in cisdem. 
cura, adminilhatione vcl rcgimlncpcr le vel alios ali- \ io. Frcfuain ctiam Urbem, aut Provincial» Patri- 

qualitcr fe intromiuar •• î,! — ■ D 1 n ' — ! u -*- t s ~ — - c - uî *' ’ — 

Koimnix, Alemanni- 


priut Itnpcrio vcl Regno ! tnonii beati Petrt in Tuscia, Sjbinam, Cainpatiiain, 
T eutonix vel Regno leu | vcl Maritiimm, ncc Terras fpccùliumCotnmiilIonum 
Doiu'nio Lotnbardix vcl îna^ori» partis iplius, ad quod- proediftis, aut carum vcl iplârmn alicujus partent non 
cunque corum clcâus, notninatus fucrit vcl aliuntptus, occupabitis, ncc occupari facictis ncc in cis otlcndctis , 
«St oitini juri libi compétent! in ipfo vcl ci», verbo & vcl quomodoltbet moleflabttis Rontamm Ecclciiam, 


fado onttiinô rcnuntict , St ncc de jure ncc de fado il- 
lud gerens vcl retinens omninô dhnittat, ipfum nullo 
umquam tcmporc refumpturus, nil» de Romani Pomi- 
ficis licencia Ipeciaii : alioquin cadat ab omni Succès- 


aut moldlari facictis : quod (i contrarium fcceritis , (t 
moniii vcl rcquilîti per Romamtra Pontifieem; vcl lî 
commode requin vel moneri requis critis, juxta iplius 
Roinani Pontiticis aifcrtionem vcl didunt, portquam 


lione & jure, qux in Regno prxfato libi compctcrct ip- 1 ipfe publiée St folcmnïtcr de hoc vos monuerft, infra 
fo fado; fia quod ipfum Rcgnum ad Ro manant Ecclc- ' fcx mcnfci, habita. acquilUa, vindicata vcl capta hu- 

- - •• - •’L— a — ... i: i:. i.. ...... 


lïam cjusque dispolitioncm libère rcvertvtur. 

1 6 . Si verô aiiqucm de veilris Heredibus , qui iu 
Regno deberent fucccdere rnemorato in Imperatorem 
vel Regem Komanix, aut Alcmannix feu Teutonix, 
vel in Regem leu Dominum Lotnbardix, vcl majoris 
partis iplius conrigcrit eligi, nominari vcl aflumi, antc- 
quam »ibi Kegni Succefiio deferretur & îpfc Impcrio, 
Regno Komanix, Alcmannix feu Teutonix, vcl Lom- 
bardes voluctit clic contentus ; lie quod in Regno Adrix 
prxdido milium velit iibi ius quomodolibet vendictre , 
tune t^uando cafus Succrilioiiis ohventet,»d ilium pro- 


jusmodi realitcr & de fado non dimiferitis, ca poftmo- 
düin uullatcnus repetituri; vcl iî a prxfacis moldiatio- 
nibus , inquiétât ionibus St impedîmentis omnittS no» 
dcüitcritis, feu fi per vos vcl alios pro vobis occupata 
l'eu invalà non rclfîtucritis integic de perfedè; eo ipfo 
ab ejusdem Regni jure cadatis totaliter , ipfuittqucRca- 
mmi protlus amittatis, & ad Romaiiain Ecclciiam H- 
berc dcvulvatur. Quod fi rdUtucritis occupata, nihi- 
lominus de univerhs ir.juriis & damitis illitis ad man- 
datum Roumain Pomiûcis ad plénum fatijfjccre dc- 
nmc ^uauuo catus aucceimnns uDvente(,aa ilium pro- . beatis. 
lime Icqucns in Succeliionis gradu fccundum fotimm 1 ai. AI» verb Hcrcdcs vcftri, qui non funt fuccriTu- 


fuperiui annotatam, dumtnodb fupcrjlcs fît alloua de ri rn Regno, li in Orbe St aliis Tetris prxdiàis aliquid 
pvrfoni», uuas fupra diiitnus pofle fucccdcrc in Regno acquirac vcl vindicarc, rccipere, vri rctincrc c.v que 
pixtato A arias, iuccedat , alias ad Rontanam Ecclc- cumque titulo, vri Capitaocam vcl PoteOariani 


liai» ejusqoc dispoùtiouem plcriê & liberè rever- 

tatur. , . , , , , -- , -- 

1 7 . t^uod » non c\flantibus nuscuiis femina in eo - 1 funtpferint ; auc (i aliquas de prxdîdis Proviiicii» live 


quodcumqtic aliud Ofliciuni , prianiiicntiam vri hono- 
rent i» cisdem acceptarc, rccipere, vcl rexinere prx- 

.r...:.... .... c . .i . u 


dem Regno fuccefferit, qui ntaritata non effet, ilia lui- i Tenis, aut carum a'iquam vel per fc,vcl per alios oc 
peratori vel Régi Komanix, feu in imperatorem vel i capsverînt, vet fccerim occupari, aut fi Romaitsm Ec- 
Regem Romanunt elcCto, aut RegI feu eledo iu Rc -1 ddiaiti molclbverim in cisdem ; Hmonici vcl rcquilîti 
géra Alemaimix feu Régi vcl Domino Lombar Jix aut ' aut (fi fccundum diâum vcl allcrtîouem Romani Eon- 
01 ejtu üominuni aut Kcgctn eledo, aut majtiris partis i titicis moneri vel requiri non poffint commode ) poll- 
iplîu», uumquam trutritnoiiialrtcr copuletur, St li con- quàmiple Komanus Pontifei cos publiée & folcitinitcr 
trarium fcccrit, eo iplo cadat à Regno Adrix, initient- j motiucrit, infra 1 er meufes, halaTa, acquiftra, vendi- 
que iplius jure prorlUS privais, ipfo Regno ad camdent I esta quocuntque rituto vel eau fa non dhmTcrîm, vel »' 
Ecclciiam devoluto. bivero, non enanribus rnascu- | à prxîfatit molelbtionibus vcl inquietatinnibus quibus- 
lis, femina in Regno hujusmodi fucccllura. antcquiin cumque non dcflitcrint , feu fi occupata vcl invala 
hujusmodi Succcmo deferretur cidein, fucrit matrimo- 1 plcnè uuit reflitueriut, ni ipfo Sentenrtam Excomrnu- 
nHlirrr. cnimlih imiv-ninri vel R«-o-i Rnminir *•»' nicationis incurrant, fit nihilomïttus ipii vcl corum jxts- 

teri in perpetuum non pofGnt in Regno ipfo fuccedere, 
li ipfis in cafu aliquo cadent Succcffio deferretur, fed 
ab illo tanquatn indigni prorfut d totaliter cvcludau- 
tur ; A nihilomJttus ille, qui tune ejusdem Reçui Adrix 
gubernaculis pritideret * * Ronuuo Ponrifici pitcuicr 
« cum cficdu affiilcrc teneatur. 

S il. Rurfi« 


nialitcr cuputata Impcratori, vel Régi Romanix, auc 
Regi Alamannix, feu in Regem aut Dominum Loin 
bardix eledo vel airmntoj uon Iuccedat in Regno 
Adrix prxdido, lcd ad illas perfunas lcrvatis gradtbus 
Rcgnum per veniat, quas prxnotavirnu* in Regno porte 
fuccedere , lî R«qji prxnwrtuo liberi non fupcrîint : cum 
noflrx imemionis cxiflat, ut prxfatum Rcgnum Adrix 
Tou. II. Pari. I. 
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CORPS DIPLOMATIQ.UE 


12. Rnrfus cam non cipedi.it Roman* Ecclefi® 
«jwtdcin Kcndi in unain pcrlbnam uniri, volumus 4 
, te pro te 4 tuis Succciror’ibus univertis exprctlè cott- 
femiente, disponimus S trrcfragabilitcr ordlnainus, ut 
tu vcl tui r'n porta um Sacoetibre* in Regno hujusmo- 
di, Régi feu Regin 1 Sirili®, qui pro tcraporc tuait in 
Regno SiciJi* 4 Terris, quod 4 quas ab fccddt* Ro- 
tnana tenet in Feudum, ex quacumque caufa, jure five 
ticulo non pofJitis fuccedcrc, vcl alias ad diai Kcgni 
Sicili*& didarumTcrrarum Dominium vcl Succelfiu- 
netn venirej nec c converti fcilicet RexSicili®, qui 
pro tempore fuerit, tîbi vel altcui tuorum in Regno 
Adti* pradiâo Heredum, ex quacumque caufa, jute 
five dtulo non portit fuccedcrc, vcl aliàs ad didi Kegui 
JDominium vel Succeffionem ventre, (^uod (i contm- 
geret, ut propter propinquitatem 2cnctis,vel atiàs Kcx 
vel Kcgina Sirilis, Régi vel Kcgmc Adrix deberet in 
Regno fuccedcrc, vel e converlo, Succeflio hujusnxo- 
di ad fequentem in grtdn, ilium vidcliect qui déficiente 
Regc vcl Kcgina Siciliz elfe* lucceflurusRcgi Adrix vel 
i convcrfo, qui fcilicet déficiente Regc vel Kcgina A- 
dris eilet luccclfarus Régi Sicilix, Succeflio hujuvmo- 
di transferatur •• Pada infeudatlonum poffint fucccdc- 
re in eiidcm Regnis : aliàs ad Romanam Ecclcfiam 4 
eius dispofitioncm ipfum Régnant, de cujus Succclfio- 
rrcagitur, libère dcvolvatur, non movcbttij. 

17. Prxtcrea ta , nec aliquis tuorutn in Regno Sac- 
ccflorura pro te vcl alio < 


ipftrum vcl aliqaaen de Taris fperiallum Commjflîo- A N NO 
num, qui: per Redores didaram Provincianun font 
folie* gubenuri 4 quas nos nobis , Ecclefi* Ro- 1 
matis 4 nortris Succedoribus ex prêt] è & fpecialiter 
retinemus, occupavcrint, aut icccrini occupari , feu in 
ris aliquu modo Romanam Ecclcfiam aut nos vel nos- 
tros Succcllbrcs muleftaverint vcl fecerint moldhri ; 
feu fi Urbs aut Provincix ipfx leu Terne vel earum 
aliqua contra Komanam forlan rcbcl tarent tccietîim, 
vos ïplàm Ecckliam Romanam ejusque honores 4 ju- 
ra in elsdem Urbe,Proviiciis atqucTcrri* 4 aliis fem- 
per boni fidc cencimini cullodirc ; 4 nihilomino*, f 
quandocumgiic Komana Ecclcfia indlgcbit, fuper qua 
indlgenria llabitux Komuni Pontificis limplici aflêrtiont 
vel dido, tune ta aut tui in dido Regno Hcredes re- 
quifiti ab en , ad Urbem, Campainam , Maritlmam, 
aut Provinciam Patrimonii Sandi Pétri in Tascia, fini 
alias Terras, quas nobis. Roman* Ecclcli® 4 «offris 
SuccrtFor-liu» fpecialiter retinemus , trcccmos milites 
cquis & axmis benè 4 décerner munitos 4 paratos, ica 
quod unusquisque ip forum habcat quatuor cqujtaturas 
bonas vel très ad minus, in ipfius Ecclefi* Roman* 
aux ilium rruusmitrctU , per très mcnlcs integros & coq- 
tinuos, portquam illatn ex Provincüs, vcl Terris, in 
qua iplts indrgcbtt Roman* Ecclcfia, ingreffi fucrint, in 
tuis vel tuorum in dido Regno Hcrcoum fu ratios» & 
eipenfis femel in quolibet ailOO benè & fideiiter fervi- 


, 1 quocunque, ci quacumque turos; quorum fi aliquos intérim pendente fisvjfio mo- 

caufa,tiruîo vcl occafione Guerram vel aliain pçr viam I ri . vcl alias quomodocunquc deticcre contigerit, tu 6t 
" er~i:_ — r 1 tui îu Regno Hcredes tenebetnini numerum trcccnto- 

rum mllitmn modo conlimili llatiin liipplercj vel port 
lapfam did xum trium inenfiutn, cum tôt quot dcfuc- 
rint, âc pro tatito teinpore, quanto dctuerint,Romano 
Pontifie! & Lcclcfix Roman® tcncamint benè 8c fidcli- 


fadi quamlibet novitatem contra Regan Siciliac, qui 
pro tanpore fuerit, Vafallos, Sabditos vcl Valitores 
tpfius, qui de ipfo Sicïllfc Regno cxillant, fac : etis: nec 
faricml alteri dlbilis auxilium, confillum vel favorem ; 
nec Ipfc Rex Sicilix contra te feu aliqucm tuorum in 


ipfo Regno Haedain, Vafallos, Subdïtos vel Valitores ! ter lacère deferviri. 


tuos, & iplbrum tuorum Hercdum, qui de ipfo Regno 
ciiflunt; fed fi quid difienfionis, quertionis vel qucrc- 
1* inter vos Reges fcilicet Adrix & Sicilir continceret 
exoriri; Recum Dominus adeatur, qui Komanus ron- 
tifex vobis Regibus, per concordi* vcl litigii viam, feu 
aJiâs,ut fibi videbitur, juftitîam adminirtret. Si aotem 
contra aliqucm vertrorum Vafallornm feu Subditorum 
ex quacumque caufa ^ualtscumquc per atrerum Re- 
gum pra&iiaorum quertmonia proponarur ; is Regum 
pro miniilraitda jurtitia adeatur , contra cujus Subdi- 
tumvcl Vtflallum tucrit querimonia delcrcnda; qui fi 
diftulerit juftitiam mlnifirare, Ronunus Houtifcx cju$- 
dem Regis fupplcat neglfgentum feu defedum. 

2^ Si autem ta vcl aliqais tuorum in Keguo Adrix 
prztato Hsrcdum, contrarium, quod ablit, attentave- 
rûls contra Regcm Sicilix, cjus Subdiras vcl Vafallos, 
Guerram movendo, vcl novitatem faâl aliam facicn 
do, feu faa'enti aat movetul dando auxilium, confi- 
lium vel favorem, publiée vcl occulte. aut fi Rex Stci- 
lix, qui pro tempore fuerit , contrarium attentaveric 
contra te vcl aliqucm tuorum in iplo Regno Adrix Hc- 
tcdum,fcu contra vefiros Subdïtos vel VafTalIos Guer- 
ram movendo, vcl fadendo per viam &âi novitatem 
aliam, feu facicuti vel moventi dando aoxilium, coii- 
ûlium vcl favorem , publicè vcl occulte, ipfc Guerram 
vcl novitatem attentai» , aut moventi vel facienti dans 
auxilium, confilïum vcl favorem i ad emendatiouem 
damnorum datoruin in Guerra hojnsmodi plenaric te- 
neatur,4 nibilominus co ipfo Scntentiam Excommani- 
cationis incurrat, quant il animo induraro per très 
menfes fullinuait non ceflando total iter & etfeâualïtcr 
à Guerra, auxilio, conlilîo, vcl favore prædidis, vel 
fi de damais vcl injuriis iu Guerra fea norîtaxe hujus- 
modi irrogatis infra fcx menfes pollca immédiate fe- 
quentrs ai plénum non faiisiceerit , Eccleliafiico fub- 
jaccat Intcrdido. 

!<■ Nullam etîam Confcderationem vcl Padfonem 
feu Societatcm cum aliquo Imperatorc vcl Regc, Prin- 
cipe vcl üarone, Saraceno, ^.hrilliano vel cum Grx* 
en , aut cum aliqua Prnvincia, Clvitatc & Communita- 
te, vel aliquo Loco, feienter contra Romanam Eccle- 
fiam, vcl in damnum Roman® Ecclefi® facietis; 4 fi 
cam tcccrttts ignorantes, ad mandatum Romani Pon- 
tiricis revocare tcncamini, & fi lcienter taie quid fece- 
rilis , & ad mandatum Romani Pontificis noluçrttis 
revocare ; eo ipfo Scntentiam Excommunication» iu- 
corratis , quam fi animo indurato per menfem fufiinue- 


27. Sanê omnibus Ecdclüs tant Cathedralibns, quam 
aliis Socularibus 4 Kegularibus , nec non omnibus Prx- 
latisAClcricis ac univCTfisPerfotnsEcclcfiarticis.Sccu- 
laribus 4 Rcligiüiis in dido Regno Adrix injuriam 
partis platariè dimittentur 4 rcüitucncur intégré co- 
nnu bona imtnobilia, à quibuscumque ablata vcl oc- 
cupât* liiu , 4 per quoscumque detineantur. IIxc 
autem rdlitutio net line contradidioue 4 dirlicuîtatc 
qualfbct licut nadus fucrij iplius Regni pollclfionem , 
hoc modo , fcilicet quod flatim in ilia parte Rcgni, 
quæ tibl obcdict refiitutio ipfa fiat , 4 polltnoduin 
fucceflivè eonlummabitur, licut habebis rciîîtuctidi fa- 
cultatem. 

28. Ne autem fuper his rebus reflituendis ingeri pos- 
fit aliqua ditfieultas, deputabuntur à nobis feu Romano 
Pontincc, qui tune fuerit, aliqui discrvti Vin, ad quo- 
rum mandatum 4 aibitriutn rertitutio ipfa fiat . ita quod 
ea de quorum Domioio vcl proprictate aur pofiemone 
notorium tucrit, ad corum imudatnm 4 arbstrium moi 
reddentur. In dubiis verô per ipfos de piano, 4 abs- 
que judicii figura 4 fhepitu dilïgetitius inqulratur: fuf- 
ficict autem vocari Rcdorem leuThelaurarium vel Pro- 
curatorcm, in cujus Jurlsdidionc vcl Adminirtratione 
feu Territorio bona de quibus agetur confifterent, ad 
videndum jurare tertes, qui in hujusmodi inquîfitfone 
déponent : hujusmodi quoque temp<ïraHa 4 mobilîa bo- 
ns quxcumqoc, etlamrt Civitates, Calïra, Jurisdidio- 
ncs exiftant qu*cumque 4 quocunque nombe cen- 

! fearuor Redores Eccleliarum tam Cathedralium quam 
aliarum, Kegulatium 4 Secularium, 4 uni ver f® ali* 
Pcrlonx Eccleliartic* , tenebunt libéré , absque eo, 
quod ab eis portit rarione ipforutn tetnporalium, per te 
vcl aliqucm tuorum Hcrednm,pcti leu exigî Homagium, 
juramentum fidelitatis vcl recognîtio aliqualis; ncc dis- 
fai fentur Ecclefi® Cathédrales vel ali® Regu lare* 4 
Sxculares, nec earum Prnlati feu cetera Perfonx Ec- 
clefialUc* per rc vel aliquem tuorum Heredum vcl Of- 
ficiales vefiros quocumquc uominc nuncupentur, co- 
nnu tcmporalitatc vcl parte ipfius, nec poterunt defliti- 
liri; ncc in corum Domibus, vel corum bonis mobiii- 
bus vel imrnobilibus vallatorcs feu euftodes ponen- 
tur , nec poni dcbcant feu poccrunr quoquo modo ; 
fed omnes Ecclefi® & Perfon* Eccleliartic* omni- 
n6 crunt liber* , 4 in nullo Régi vel Prïncipi fub- 
j accbunt. 

29. Nnllas infuper taillias vel colledas imponetfl 
Ecclefiis , Monaftcriis , Clcrids_4 Virl* Ecclcfiartî- 


ritis,cx tune totum Regnum Ecclcfiartico fubjaceat In- 1 cis . feu bonis vel rebus ipforum. 4 in Ecc!efitTvaran< 

trrAi.Orv Uf.» -Æ..O..-I !.»- A... — J,.., H H „n AAriv il l 


terdido^ douce ipfiincrtêâu aliter du xcritis rcvocandam. 

16. Si quis praxerca Impaator, Rct vcl alius Prin- 
eepi quicumque, Univcrtiras, Commanitas,Tyrannus 
vel quxvisPalbnaEcclefiarticavel SccularisPrôvincias 
Patrimonii Sandi Pétri in Tas cia, Sabina. Canwanïa, 
Maritima, aut ipfârum aliquam, feu parteni alïcujus 


tîbus ta vcl tui de Regno Adris Hcredes nullam habe» 
bitis Rcgaliam, nullosquc frudus, redditus 4 proven- 
us; nul las «iam obyentiones, nul laque alia pcrcipie- 
tis ex eisdem: curtodia earum Eccleliarnm intérim li- 
béra remaneftte pcncs Pcrfonas Ecclefiailicas juxta Ca- 
nonica» Sandtones. 

30. Omnes 
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Eccleli* aimis fitigulis pcrfol veneur. Si verd tu vd rui 
in dicto Regno Hrredes quocunquc ter mi no non lblvç- 
rrtis intégré cetifam ipfum, dt eipcCtati per duos meu- 
les terminum ipfum immédiate fcqu entes de illo ad plé- 
num non fatisfcccritis, co ipfo émis Excommunication 
nis Sententiâ innodati ; quod fi in feeundo termine» de 
infra duos fublbq lient es menfes cumdcm cenfum fine 
dimfnntiunc aiiqua non pcrfol rcriti*, totum Kegnum 
Adri* Ecclcfiallico crie fuppofiram Interdido. Si verô 
ncc in tertio termina née infra duos menfes proximas 
per plenani fatisfaétîonem ejusdem cerifu* vobis duxe- 
ritis confulendum; ira quod transa&o codcm tertio ter- 
mino infra duos menfes ipfum icrt'um terminutn fe- 

U nnn A.m!i 


a vv-q 30. Omnes infopet Eeelefi*, tam Cathédrales, quarn fentem Conceflîonem alirui in fuis poflclEonibu* rd 
^ ‘ ali* Kcgularcs de Saecu lares, née itoo de omnes Prxlati I proprictarîbu* milium prxjudicium gcncretur, Regio in 
I 2-7Ç, & Clcrici, ac univerl* Ferfon* Ecclctiallicx, Sec u la- [ iis jure letnper falvo. 

* tes dt ReJigiofz.ac quxcnnquc Loca Ecclelîali ica cum I 36. Pro toco v«6 gcncrali cenfo ipiius Regni qua- 
omnibus bonis fuis in cleciionibus , pollulatîonibu», dragima milita Florcnoram boni auri ad pondu» Came* 
nominatiouibus , proviiîonibus , de omnibus aliïs plcna ræ ripnllolicse in Fcflo Dcati Pétri, ubicumque Rorm- 
libcrtate gaudebunt ; ncc ante cleclioiiem, fixe in elcc- j nui FontiJëx fucrlt, ipiî Romano Poutifici & Roman* 

tionc, vel poil, Kegius alfcnlus vcl contiiium aiiqua- * ® — '-‘ r - — - 1 * **“ — ' r ~’ c: — x — ■*' “* 

tenus rcquiretut : quant utique libçrtatem tu de tui in 
Rrgno Hetedes l’etnper manutenebitis Se coufcrvabitiv, 
ac manutencri & conferrari facictis ab otnnibus Subdi- 
lis vdtrîs plcnaric line fraude; Gdvis lempcr circa Ec- 
clciias Cathédrales de alias tàrn Secularcsquàin Rcgula- 
res, ac alias Perfonas & Loca Eccteliafttca, tant m fa* 

* cicndis provifionibus & electionifvus confit mandis , quam 
iu omnibus de quibuscumque aliis Romani Pontiticis de 
Eeelefi* Roman* Jurisdidiotlc de audoriratc plcuaria 
de libéra potefiarc. 

31. Omnes etiam Caufs ad I-'orum Eedefiarticum I 
pertinentes libère de absque ullo impedimento agîtabun- 
tur, tradlabuntur dt ventiîabumur coram ordinariis dr quentes ipfi Roman* Eeelefi* intègre non fucrit latis- 
ddegatis Judicibtis Eccleliallicis : dt terminai*! ntur per I faéium, ab codcm Regno ipfiusqtre jure cadatis ci 10- 
cos ; dt , fi ad Sedem Apollolicam fuper hujusmodi to, dt Rcgjium ipfum intègre de plcnaric ad Komanatn 
Caufil appdîari conrigeiît, tim appelantes quàm ap- I Ecelefiam revertatur. Si autem de ccnfu quadraginra 
pcllati ad carndem venire Sedem pro appel latiunurn ! inüjiam Floretioruin prædido liujusmodi primi tenni- 
l'uarum prolëcuttonibus libère de absque inliibit'onc ali* _ ni infra didtos tertinm terminum, de duos l'ubfçquen- 
qua pcrinirtcmur. Et li qui tint Pr*Iaci vcl ali* Perlb- ? tes mcnlës plcnariè làtisfcceritis, nrhîlominu» fctnper 
11* fccclciiaflfcx , qui bnna aiiqua tcncant à te Kege ' pro fingulis quadraginta millibus lingulorum rermi- 
przdidto, de Succdforibus tuis, vel ab aliis Dominiv ! nonten , li fimili modo in corum foltittone ccliàve- 
rcmporalibus ribi lubditis , de qui ratione hujusmodi ritis , vel ilia non folvertis , iimilcs pernas incurrc- 
bonorum ai» antiquo confiievcrant nobis noflrisquc tis, falvis aliis p<mis de procdîibus, qu* vel qui de 
Prxdccdfoiibus de ipfi s Dominis temporalibus aiiqua jure inferrî vel fieri poteruut p« RomanumPontificcin 
lcrvitia pecuniaria , vel alia exhiberc; Jiujusmodi ami- in hoc cafu. 

qua dt honclla fenritia tibi tuisque Succclibribus , de I 37. In quolibet etiam tnenniodabitis tu de tui in Reg- 
cisdcm Dominis fccundum antiquam de rarionabilem no'/nijusmodi Hcrcdes Romano Pontifici untim Pala- 
coufuctudiuuw , de licut Statut» patiumur cauunica, | fredurn album, pulchruin de bonum , in recognuioncm 
impendantur. 1 diâi Domlnii ejusdem Regni. 

31. Potentat infuper omîtes Habitacorc» de inco.’r ! 3S. Ad hxc podquam tu prxdidlum Regnum acqni- 

1 fiveris , vel tantum de ipfo quod etiam li aliqu* CÎ- 
vitares vd Munitiones,aut aiiqua alia Loca ipfius Reg- 
ni adhuc tihi rebellia fuen’nt , reputeriv de pofiis ip- 
lius Kegni Rex dt Domînus reputari , ad dicta qua- 
dragitita millia Florcnorum & FaJafredum terminrs lu- 
pradidtis, de fub p»rnis annotatis fiiperfus tenearîs. Se 
rui fublcqucntcr Haedes in Reguo hujusmodi perpetuo 
teneantur. 

39. Ad h*c li Romanus Pontifex, qui pro tempore 
fucriurellet cum fuaCuria in aiiqua Livitatuin vel alia- 
rum Terrarutn feu Locorum ipfius Regni Adri* nio- 
rari, hoc poflît libère de absque impedimento quocun- 
que , de cum eisdem Libertatibus , Privilcgiis de 1 m- 
munitatibus, quas Eeelefi» Komaria tim de jure quam 
de anttquis obfervanttis habere débet, de ula cf) tem- 
poribus rctronSis ; dt tam circa libratas ordinanda» 
cancellos f - - - - ta , rationcs doinorum , Jurisdir- 
tione Marcfcalli libéra de aliorum Oâicialium Roman* 
Curi*, quam alias in qurbuscumque confinant dt qualï- 
tacunque retr6 temporlbus fucrit obfervatum. 

40. Tu etiam ad prefens dt (inguti tui in Kegno He- 
redes quando facicnt llomagiutn dt juramentum fidcli- 
tatis prællabunt, dabitis Frisilcgium vcdruin aurca bub- 
|a bullatum Romano Pontifici de Roman* Eeelefi* in 
quo proprîo juramento fatebimini dt rccognoscctis cx- 
prcilê Reguum Adri* nrxdiClum ex fola gratia de mcT» 
liberaütatc Sedis Apoftolic*, vobis de novo fore con- 
ccflum , vosque rccepinc de tenere Kegnum hutus- 
modi A Rotnaua Eeelefi» fub PaCtis de conditionibus 
lupradiclts. 

41. Flabebis autetn tu,Wilitum , Ballifiarforum dr 
aliorum beîligcrorum Hominum comrtrvam ralem & 
tantam, quod ad profccueioncm de perfedroncm Nc- 
gotii acquifitionis ipfius Regui fufficiens reenigetur, de 
cum arripîcndo & profequenco iter v«rlus Italiam pro 
profccutionc Negotii quam chius eotnmodc poterii , & 
ad longius infra duos annos, i data prxfcnetum com- 
pntandos , debcas Regnum F ranci* CTiviife legitîmo 
impedimento cdlhntc; quod fi in tua prrlbna cilès for- 
litan impedrtus, ut infra didum terminum perfonalt- 
ter non polies pr*fato negotio acquilitionis vacarc t 
loco tui tulem Subltimtum feu Locum renentem de- 
beas ordinnre, qui tudicio Romani Ponriricis ad talc dt 
tantum negotium tioncus dt futlicicns reputetur. Et li 
tu pcrlonaliter, vel, ubi elles in perlbna propria irnpc- 
ditus.per Subftitutum v«l Locum’ renentem, ut cil dic~ 
tum. idoneum întns didum terminum per nîodnin pr*- 
feriptum, vcl faltem infra duos menfes fincm tcrmfni 
immediatè fequentes, non inccpcris dt profccuius fuc- 
rit acquifitionis negociuin anredidum ; vcl fi , quod 
Dcos avec ut, te interitn mori comiugeret , ex tune 

* S a prsfcm 


Regni Adri* prciaii libère & absque otnni impedimen 
to ad Curiam Romanam ubicumque eam elle contige- 
rit, pro fuorum negotiorum commoditatibas venire, 
ftare.de redire ad propria, ncc non ad iplam Curiam 
Romanam blada, vina, carnes, pisccs , & alia vidua- 
lia quzeumque pro ipfius Romani Pomificis, Cardina- 
lium Sacro-bande Roman* Eeelefi* de aliarum Perfo- 
narum Eccldiallicarum Curiam Romanam fequrntium, 
de Jri ca de in Loco, ubi Curia refidebit cornmoramium 
provifionibus portare de porrari faccrc libcrc de line im- 
podimento, per Ferram vel per Mare, protu duxerint 
eligcndum fine folutione Traa», Pedngii , Lcudx , Ga- 
bcll*, impolïtionis, vcl quocumquc alio collagio, vcl 
oncre vel redhibentia aliquali- Et de provifionibus Ro- 
mani Pontiticis de luorum familiariurn de aliarum Per- 
fonarum Ecclcfiafticarum, Literis Camerarii nolîri dt 
Eeelefi* Roman* ; de proviiionibu* verô Cardinalium 
de famîlrarium fuorum , cujuslibet tpforum Camerarii 
Lîttetis Habit ur de crcdetur plcnaric & absque omni dif- 
ticultate. 

33. Prominis infuper pro te de rois SuccefToribos 
in Regno huiusmodi univerfis, quod nullus Clcrfcus, 1 
vd Perfona Écclclîaflica ejusdem Regni in civils vcl 1 
criinmali Caufa convcnictur coram Jiidicc fxcnlari, 
nilï de Feudo dt petitorio civiliter forfait agerctur. 
Non facictis quoque feu edats, feu fieri aut edi facictis 
aut permittetis in Rrgno hujusmodi Statu ta, Conllitu- 
tiones vel Leges conua Ecclclialiicam libcrtatcm, feu 
per que jori aut libertatî Ecclctiaftics in aliquo de- 
rogetur. 

34. Comités verè, Barones, Milites de miiverli Ho- 
mincs totius Regni prxdiéli, vivent in ea libcrtacc, dt 
habcbuiu illas Immunitatcs iliaque Pnvilcgia, ipfisquc 
gaudebunt qualcs de qu* autiquis teinporibus habuc- 
runt. Prxterca exulcs de exitini Regni pr*didli, feu 
Provinctanim , Civitatum , Comitatuum ac omnium 
Locorum ipfius , cujuscunque condition» exiliant, 
ad mandatum Eeelefi* reduccntnr in Kegnum , ac 
etiatn iu fuis Civitatibus, Caftris, feu Locis aliis qui- 
buscumquc reftituentur cis polfcGiones de quxeumque 
imtuobilia botta, de jura iplurum, qu* non client légi- 
timé confiscata. In hujusmodi autem rcllitutiouc fc- 
cuudum formam in Capîtulo de bonis Eeelefiarum rcs- 
titucudis przlcriptant tam in notoriis quam in dubiis 
procedetur. 

3f. Habebis autem tu dt tui in Regno Succelïbrcs 
iplum Regnum, fient ad Romanam Ecelefiam noscitur 
pertincTC ; ea videltcct, qu* de Domanfo funt Romans 
Ecclclix, in Domanium;dt alia illo jure, modo de for- 
ma quibus ad nos dt Romanam Ecelefiam pcrtincrc 
noscuntur; cum nollrs mtentionis existât , ut per prx- , 
TOM II. Part. I. 
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pr*fens Concrflro, Infeudatio.A omnbrqu* in pr*fcn» I 
«ioos Littcrîs coiitinentur , lîac nulla, en Ha & irrita ip- 
fo jure, |icc««|uc Romano Pomifki A Romane Pic* 
ci dis de Repu» A Terris ipfis disponcre A ordina- 
le, prout placucrit, & cis vidcbiuir rationabilitcr fa- 
cten dn m. 

41. Nulli ereo omninô hominum liccat hanc pagi- 
nam noftri Odin«iunis,.S<atoti, Décret), Conccflio- 
nis, Donationis, Couftitutionis , Creationis, Volun- 
tatis, Dfspofitfonh, Collai ioniï A Rcrcncionls intrin- 
gerc, vcl ei aufu temerario contraire. Si quis antem 
Koc attendre prœfumplcrir , Indignationcm Omnipo- 
tent!* Dei & bcauorum Pari A Pauli Apoftolorum 
ejus le noverit incurfurum Darum Spelunga Caje- 
ran* Dioedis, xv. Kal. Maji. Pontificatus noftri an- 
no primo. 

en. 

Cerr.entionei inter Dominum Galeaz Comitem 
yirtulum Mediohni , (£ Domines A N X O N I U M 
ataue Bartiiolomæum delà S cm. v 
ift cujlodiendis per prtfatum Comitem Bafiitn 13 
Foi talitiis , qu<e , vieort CoHlrattûs Paris inter 
bot 6? Do.nnum Bkrnabovv. M dit z6. 
l'ebr surit aunô 1 37p. contl afi , Comil i S'ibaudix 
expeoiri débattant. Daurn F api* 14 Mail 1 37p. 

• Jndut i ont ftcunda. [Pièce aux bernique tirée 
des Archives Royales du Château de Milan, 
Rcgillre V. V.] 

la Nanti ne Domini , 

A Nno i Natlvieate cjusdem miilelîmo trccentcfimo ' 
feptuagelimo nono, Indidlone fecunda, dieSab- > 
bâti quarto decimo menfit Mail hori nona. Cuih ad 
promotioncin lllurtrfs Prîncipis, A Magnifie! Dominl 1 
Amidci Comrïs Sabaudi* Ac. fada A cclcbrata fue- 1 
rit Par inter Procuratores Magnifici, & Htccilî Do- 
mini Domini Bcrnabovis Vicccomitis Mcdiolani Ac. i 
Imperialis Vicarii Generalis, Naît quondam rccolcnd» 
mcmoric Magnifie!, & Potcuris Miiitis Domini Stef- 
fàuki VicecomVs pro co, A llluflre Domina Domina 
Kegina cjus Conforte, ac Inclytis Dominis Marco, j 
Ludovico, Harolo, Kosiullo, A Mallino cjusFiliis, ! 
A nom ne, A vice prididorum, A cujuslibct eorum 
ex una pane, A Procuratores Magnifi eorum Domino- \ 
rum Bertholomci, A Antonii Frarrum de la Schala Na- 
rorum qaondam bons tnemori* Magnifia Domini 1 
Canfegnorii de la Schala ex altéra, in quo qnidem 
Contradu Pacis inter ait» continetur , quod prcfiui \ 
Domini l’crroJamcus, A Antnniuv dure, A folvcrc te- : 
néant ur did* Illuftri Dominas Domine Regin*, A fuis 
Saccelîbribus , feu legiptim* perfon* pro ci s recipicnti 
femel tantum Florcnos quatuor ccntum quadraginta ' 
inillia bono* au ri , A pondais, folvcndns per termi- 
nos ia Inftrumento Pari* deferiptos , vidclicct trignua 1 
millia Florcnos dic,qua pixfatus Magnificus Dominos : 
Dominas Medlolani trader et, A expedirc faccret, vcl ' 
die immédiate (èquenti Domino Comiti Sabaudi* Bafti - 
tas fadas per ipfum Magnificum Dominum Mcdiolani, 

A Fortalizia, qui lenebac, A expit à prxdidis de Ve- ! 
rona in Vcroncnls Dillridu à temporc incatpt® Gucrræ | 
tou* prsfciitis usquè ad tempus tir mat* Pacis prsdic- 
læ , A quas BulÛtas , A Fprtalizûu tenerrtur idem 
Magnifiais Dominas Domj-ms Mcdiolani in contincn- | 
ti, videlica rnfrl quindceim dies i tempore dicli Con- 
iraâus «Jido Domino Comiti Sabaudi* , vcl legiptimx 
perlons pro co traderc, A espedire; A alios rrigitua 
millia Florcnos prididi Fratrcs de la Schela teneren- 
tur folvcrc usque ad duos mcnlcs integros indc proxt- 
mè fuofcqucmcs , A reliduum per tertninos in dida I 
Face coniCDtos, A quod pro fofuriutc , A firmitalc J 
prididorom omnium didu* llluflris Dominus Domi- I 
nus t]onK$ Sabaudi* in minibus fuis tencre, A cutlo- 
dirc deberet Ballitas , A Fortalîiias prxdidas iibi traden- I 
dis, A cipcdiciidas ut fnprà per pcitatom Magnificum ! 
Dominum Dominum Mcdiolani fumptibus communi- 1 
bus Partium prodiâunmi, donec, A quo usque diâir 
Domini Vérone aSfccaravUTeiu , A fatisdedifTent ido- i 
ncc, modo, A for ml in Inftrumento Pacis dclcriptis 
prxdiâx Domine Regin® per Commune Vcnetiarurn 
de folvcndo trecentum odoaginu millia Florcnorum 
reftanti'.im de quantitace totali, feu de ilia quantiiare I 
tanc reliante ad folvcudum temporc dièl* fatisdarionis, 


vcl integralîter totalcm fnmrnam promilfam, A col»- 7V N NO 

ventatam, ipfî Domine Regin*, vcl cjus HxrodftKK 
folvlflènt, A in omnibus ,• A per omnia, ptout, A licot 
in Capitotis contentif in Inftrumento diai Contraân* 
pleniùt continetur. rogato, A traditc* per Thomlhn 
de Vicomcrcato Notarium Mcdiolancnl'cm , ac Cau- 
ccilarium prxfàlt. Magnifici Domini Domini Mcdiola- 
ni , A Batiflatn de Manalki Notarium , A Scribatn 
pnfatorum Dominorum Fratrom de la Schala; Cum- 
que præfatus Dominus Sabaudi* (bornes didas liallitas, 

A Portai i'/ias rcciprrc omilcrir, A rccuCiverit, modô 
Nobilcs, A Sapicnrct Vïr» Dominus FauftinusdeLan- 
tanis Legnm Dodor Vicarius pr*tati Magnifia Domi- 
ni Mcdiolani, A Vaft'alrnus lioffiut Cornes Palatinut 
Procuratores, A Nuniii fpecialcs prifati Magnifici, A * 

HxccJiî Domini Domini Mcdiolani nomine uiwW 
Magnifici Domini Mcdiolani , pro nt confiât Inftni- 
mento uno Procure rradito, A rogato per Thomaxhim 
de Olpkintb de Vicomcrcato Notarium, A Cancclla- 
rium prxfari lXimiui Mcdiolani hoc anno, die quinto 

E rxfcntis mailis Maii Indidîooe fcrumla, ibidem cx- 
ibito; A,fpcdahile$ Milites Domini Spincra Marchio 
Malaspinx, A Guillielmus de Bivilaqois Cives Vcron* 
Procuratores, A Nuntii fpecialw pr«fjtorutn Mognifi- 
corum Dominorum Bertholomci, A Anton» Frarrum 
de la Schala nomine prxtatorum Dominorum ex altcrl, 
pro ut confiât publîco Inftrumento indc rogato per Ha- 
riftam de Mmalio Notarium Vcronenicm, A Scribaui 
prxdidorum Dominorum Fratrom de la Schala hoc 
anno, die vigefimo fexto menfis Aprilis, IndifiHone ft- 
cunda, ibidem cxhîbito. Spontè, libéré, A et ccrtl 
fcientiî volcntcs foper pnedidis amicabiliter provider*, 

A componcre, confié de MagnificentU, A Legal itare 
Illuftris Principis,A Magnifia Domini Domiilj Galet* 
Vicccomitis Comiti* Virtutum, Dommi Mcdiolani Ac. 
Imperialis Vicarii Generalis, elfçerum, A eügunrpnc- 
fiuom Illuftrcm Princmcm, A Magnificum Dominum 
Dominum Comitem Virtutum ad prsdiâa,A cum lub- 
rogaverunt , A fubrojnnt loco didi Domini Comitis 
Sabaudi» Ifaper pr*diètis, A infradiâil , A drpendenti- 
bus, A conneiis ab cis, A fe le convcncrant , A Conve- 
niant, A coaeordaverant, A concordant in hunemo- 
dum videlicct ^ quod did* Portai iiix , A Haftttar, 
qu* finit h*c ridelicet, fiimme Campant*, A Mon- 
tisfortis tradmtur, A expediuntur per prxfâtum Magni- 
ficum Dominum Dominum Mcdiolani, feu ejnr man- 
date, prafaro Hlullri Prîncipi, A M agni fi co Domino 
Domino Galeaz Vlcecomhi Comiti Virtutum, Mcdio- 
lani Ac. Imporiaii Vicario General! , feu legiptim» per- 
fon* pro co; A quod per eum Dominum Comitem 
Virtutum, lèu qoem, vcl quos ad hoc duxerit depn- 
tandos did* Bank», A Foetal il i* euftodiantur com- 
munibos fumptibus Partium prxdiclamm CO modo, A 
pro ut in diâo Contradu continetur , debuifTe , 
feu debrre tradi , A expcdîri dldo Domino Co- 
mhi Sabaudi®, feu legintiin* perfon* pro eo, A ad 
cius manus rcncti. A cuftodiri, rcllitui, A relax ari, A 
de cis fieri , A relaxari fecundom quod in dido Con- 
tradu Pacis continetur . itJ quod prefatus Dominus 
(bornes Virtutum in omnibus, A per omnia quî> ad 
contenta, A convoita in dtdo Comraâo I*acis intelli- 
gatur cfte, A fit fubrogatus loco didi Domini Comitis 
Sabaudi*, A proindè nabcuur.ac traditio, A expeditio 
fiends in minibus didi Domini Comitis Virtutum de 
didis Fortaliriis, A Baftttis, cnmdem clTedum opere- 
tur, ac fi didi traditio, A expeditio lad® fuilftnr üido 
Domino Comiti Sabaudi* ^ A de cis fiat , A fieri debcsr 
per prifatum Dominum Comitem Virtutum in omni- 
bus, A per omnia, pro ut fieri debuillet , fecundurn 
formam didi Contradus Pacis, per didum Dominum 
Comitem Sabaudi* ^ fi ca recepiflèt ; El infuper didi 
Procuratores Magnifici Domini Mcdiolani, A lllullris 
cjus Confortis concdîcrunt , A concédant de gratil 
dïdis Procuratoribus didoram D. D. Fratrum de la 
Schala, quod ii per aliquos dics , qui non excédant 
odo, vcl deeem dies proximos poft decimam quartam 
dicm pnefentis menfis , differrent ad folvcndum Florc- 
nos fexaginta millia prîmi, A fecundi tcrminomm.qnos 
Iblvcre debent pr*fat.t: Domini Regin®, vcl IcgSptim» 
perfon* pro ca. qood propter hoc non inclinant pce- 
natn aliqoam, dum tamen dida folutio fiat infri didor 
dies deeem tune proximè feqoentei, A quatn folutio- 
nem didi Procuratores didorum Dominorum de la 
Schala tVcrc promiferunt , A promittunt hfnc ad dic- 
tum tcrmltium ; Et infuper didi Procuratores didi* 
nominibut fponre, A et c«t3 fdendl convcnerunt ai 
iovicctn, A contenu fucrunt , quod de infraferiptis 
("apitulis in dido ContradO Pacis contcntis fiant 
corredioncs , dcclirationcs , muutkmcs , A additio- 

net. 


DU DROIT 

ANNO ««t A rriormafioties pro ni fnferîus ptr orclincm con- 
rioetut ; cætcris in ipfo Contraâu Pacis contenus 1 
in fuo robore perml^lar» ; ad quai quidcm corrcc- 
.IfOncs , dcclarationcs , miitaiiones , additions , A 
*retb«mtioncs l'upradidas, A infralcriptas rcinirtioncs 
poetwrum, dampnorum, A intcrdTc facicttdas prxt'atu* 
Mngnîficus Dominos Mctrtolatii condcfcendk umore, 
de contcmplatioric preratorum Dominorsun Ifciiholu- 
nK-i, de Anton» J iatrum dclaSebala, que capitula, 
cof redit ioncs , dcclarationcs, additioucs, niut.itioncs, 
A rclbrmationcs fad» eùdcm tant h*c vidclicct : Pri- 
• wo quod lice» in Capîtulis, A Contradu didx Pacis 
continouor. quod utraque Pars tentante fatisdarc per 
Commune Vcrictiaxum , vcl lïngu lares perfonas idoncas 
in Vcncsiis infrà très mentes de lolvcndo l'cmd tantum 
pornam Morenorum cemum mr'IJium auri in diflÔ Con- 
trat! uPseis appofitam , ti coinmitterctur Ac. , pro ut in 
iplb Contradu Pacis lat.'tis continctur, rame» didi Pro- 
curatores didis nominibus ad inviccni corivcnerunt, A 
contcmi fiurunt, quod prom liio, die oblrgatio de di&a 
fatisdatione pratiianda de lolvcndo dictai» poettam ut 
lupra ex toto remittatur, & lubUta elfe inrclligatur, 
ratis, & lirmis nîhilominus rcmatientibus promuGoni- 
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gclfa corporaJieer taôis Scriptnris, qnod contra non fa- AkNO 
cient nlîqua rarionc , A quod attendent, & oblcrvanunt 
onrnia , & ftngul*. qu* m hoc Contradu continentur» 

A rerla vice dtâi Procuratores dictorum Magnificorutri 
Dominorom Dominoruin Pratrum de laüchala jurave- 
runt, A jurant ad Sanéta Dri Evaneelîa corpotajiter 
tadis Scripturis, in A fuper animas didoruiti Trarrum 
de la Scliala, A ciijuslîbec forum, quod dicli Praires 
de la Schala lunr majores , vidclicct didus Dominas 
Bcrthoîomcus annis vigioti, A dt'duv Dominus Anto- 
nio* annis quindccim, A quod contra non venient ra- 
tio lie, caulk, vcl bcoefido minoris itatis, née aliqua 
nuionc, ncc beneficium rcflrtuttonis irnplorabunt ; & 
quod pnedrda oinnia, A finguta attendent, A obiers a- 
bunt tn omnibus, A per oinnia, pro ut lupra continc- 
tur. Qui oinnia fada, A gella fucrunt coram prxfato 
lllurtre Principe, A Magnmeo Domino Domino Ga- 
les* Vicecomitc Comité Vîminim Mcdiolani &c., lm- 
perisii Vicario General! prxdida oinnia acceptante, & 
prididis omnibus confcnticme, in quantum euni con- 
cernant, A -cjus tadum, joxta couvent* inter Partes 
pridictas in prefenti Contradu , Ac mandante Nobili- 
bus Viril Jacobo quondam Spimrtoti* de Tholomcis de 


bus, A ftipulationibus didx pxn® quo ad principales Senis, À Betino de Haufino, & utriqttteonim in foli- 
r art es. hem quod in ca parte dîdorum Capitulorum, dut», abfcntibus tamquani prxfendbat,. quos eju* mif- 
in qua continctur quod Gentes Dominoruin de Verona 1 l'os , Nuntios , A Pmcuratorcs ad apprehendcodom , 
no» invadem, née aliquod dampnum dabunt, ncc per j A cûflodictidum, A euflodiri taciendum didas üailitas, 
modum Socirtatis, ncc alio modo, prifato Domino ; A i ortaliiias co modo, & lorma, de quibus fupr* fit 
Mcdiolani, dicii Domin* Regin*, riliis , A üenti- mentio, conllîiqit per pratlcntcs, quarentl» accédant ad 
bus, A Territoriis ipfius Domiui Mcdiolani, Confor- | didas liai! iras , A Fomlitias, qui per prafàtum Domi- 
tis. A Filiorum fuorum, quod fila didio {y pnpolita num, A cjus nomme tenentur in Veronenfi Dfftridu, 
didioni Ttrritoriii ipftsts Ùn*im , intclligatur callâ, A cas appréhendant, A rcrincam nomlne prclati Do- 
& cjus loco tniclligajur in, A quod ilia verûa appolita mini Coinitis Virtutum tenend. A cullodîend. per cos, 
poli s - crha per Seiiftdtit contincmia , mec alto A per alios, quos ad hoc duxeri: deputartdos mndo, A 

mflj , intclligantur cafla, A pro npn appofitis habcan- forma in dido Contradu Pacis appoiitis ; Acisdemcon- 
tur, A lintilitcr quod licet iu didis Capîtulis continca- ccffîe ? quod de traditionc, A eipcditfone, A receptio- 
tur, quod d. : di Procuratores præf'ati Magnifict Domini ne didirum iortaliziarum , A Pallitarutn coniellioitcs , 
Mcdiolani convcncruut , A promiferunt Ce fadurüs, A A protcllationcs oppoitpnas facere polfint, pro ni ers- 
curaturos cum efl'cdu , quod Dominus Lutins Cornes den» videbitur eipcdirc; Kefervante tamen prarlixoDo- 
dc Lando, A Dominus Johannes Anchud, A eorum mino Comité Virtutum li'bi plenariam potertatem mu- 
Brigata, qui cum eis redierunt de Veronenfi Diürtdu , tandi didos fuos Procuratores , A Depuratos ut lupra, 
A in transitu Athicis, A ctiam Gentes, que étant ad | A alios de novo cotifiitucndi ad prediaa lemel, Aplu- 
Hipendium ipfius Domini Mcdiolani, A Domin* Ke- ; ries , pro ut iTbi placucrit. Et de predfdi* prifatus 
gin*, A l-'iliorum luotum, non Invadem, ncc aliquod i Dominus Cornes Virtutum, A difli Procuratores didis 
dampnum dabunt, née per modum Societatis, ncc alio nominibus mandaverum mihi Johannino de Ccrmcnate 
modo didis Domtois Veronx Ac , quod ilia verbapo- , Nourio Mcdiolaticnii, Thomaxto deCapitaneis de Vf- 
lîta pull dida ver ha per midnm Sodetaut , vidclicct comcrcato Cancellai io prclati Mtvnifici Domini Do- 
mt< alio MoJa y inlelligantur caj 3 k, A pro pon appofi- I mini Mcdiolani, Aitdrfolo de Ariltis Canccllario pri- 
ais halicantur. Item quod licet adhcrcntcs, A fequa- faü Domini Comitis NotaxiisMcdiolaneiinbus, iiatill* 
ce* noininati in Contradu Pacis, vcl aliqui cl eis non de Martafio, A Nicolao de Schachis Notariis Vero- 
racificaverint Paeem infra tenninum, pro ni debebanr netifibus , A Cancellariis prefistorum Dominorom de 
feoundum Capitula dicte Pacis, quod adhoc ipfam Pa- V’erona, A cuilibct nortrum, ut de premiffis omnibus 
cens ratificarc poflint infra menicm proximè futurum, (conficeremu* unum, A plura çjusdem tenoris publica 
A gaudeant li ratiheabunt infra didumtncnlcm, velra- Inllrumcnta. Aduin in Cailxo Magno Papf* in lili 
tificaljeiit hinc retrù , ctiam poft primum ternuuam, fuperiofi prifaii Domini Comitis, prifentibus K e ver en - 
benclîdo did* Pacis, pro ut, A quemadmodum fi ra- | do in Chnllo Pâtre Domino Praire Angelo Kpifeopo 

tifirsfTÀnr itii-tam Eairru in nrîmrv n-rminn nr.tinwn Ai 1 Pnlfinripiili Pt Jltinq-ibilifiais .V K<rr<>>riic F Vit, rj.#» 


tificafTent didam Paeem in pruno termino ordinaro, A 
inluper didi Procuratoics didis nominibus fporttc, A 
et certa fdcntia sîbi ad invicem pado expreflo foJcmni- 
ter rcmilcrunr omnes, A liiignlas injurias, conttime- 
lias, A olfcn las , rcalcs A pcrlonalcs, quommodocutn- 
que hinc tetrô illatas, A fadas, fi qux fade apparc- 
rent per unam Partetn ait cri , vel aliquetn l'eu altquos 
didarum Portium , vcl alicui, l’eu aliqui bas didarutn 
Parti» m, A quaslibet prnas încurfas, fi qtt* incurfie 
apparcrent à tcmporc didi Contradus Pacis citrâ usque 
ad diern hodiernam, A quælibct dampna, expenfâs, A 
intercire, qua: peti polfcnt per didos Partes , leu aliquam 
ci eis, vidclicct per unatn Paner * 


Partem ait cri , A altcram al- 
teri à dido rempore didc célébrât* Pacis citrà; ac oin- 
nia, A lingulajura, A udiones, qoxoccasiunchuias- 
modi p<rnarum , vel injurtarum quommodolibet ipiis 


Pcnfauriciifi , ASpcdabilibus, A Egregfis Dotninis Tco- 
doro de Mouteferrato P'ilio quondam Illufirîs Prîneipis 
Domini Johannis olim Marchionts Montisferrati , 
ManfÊcdo Marchione Saluciarum Pilio quondam altc- 
rius Domini Manfredi, lioniûcio de Cbochotutc Pilio 
quondam Domini Guilllelroi, Domino licrtolomeo de 
Placcntia Filin quondam Domini Kolandi, Domino 
Filipo de Cafolis de Regio F'ilio quondam Domini Ja- 
cobi Legum Dodore , A Antoniolo de Porris Pilio 
quondam Domini Stcrfanoli, Tcltibus notis , rogan’s, 
A ad prsmiJfa fpccialitcr vocatis. 

Extrada /toc prxftui Capta à Regijlro inférât* fai 
Lit ter il V. V. BâRNABOVIS Fuecttmitii txtjlcxte 
.n.. rt...:. ttr. j-i • •r. 


Répit Art Invio Caflrt P or la- Jotit MtJialaxi in pafi- 

. , , . , . feript». üat. MeJUlani dit tngrfima menfu OHo* 

Partibus compctcrc portent, ita quod i pr*miflis ipf* , brii **ni 1719. 


Panei , A quxlibct earum quictats lint , A elle întcili- Examinai it Joannes Kranciscu'S Strj- 
gantur. Promittentes inluper didi Procuratores didis J (.EUIVS Regii Artbn-u Offutaltu 
nominibus u lia Pars aUcri, A altéra alteri, Iblcmpnij 

llînilbrînni* hîni- fnh nK 1 î(VA,mn« I 


Itîpulatione hinc indc intervenienre , fub obligationc 
omnium bonornm prefttorum Dominoruin fuorum vï- 
cilrttn, quod pTxdida oinnia, A lingufa rail, grata, 
A firnta habebunt, A tenebunt, A contra non facient, 
née venient aliqua radone, vel caulk, que dici potTet, 
vcl cxcogitari ; Rcnuntûuucs didi Procuratores didis 
nominibus eiccptioni prxdiâorum omnium, A fingu- 
lorum non ita adorum, A fadorum. A omni proba- 
tloni, A defenfioni in contrarium. Kt inluper lupra-; 
feripti Procuratores prxfatorum Magnlfid Domini Do- 
mi ni Mcdiolani, A llloftrts Confonis cjus jnraverum , 
A jurant iu animas, A fuper animas didonim Domini, 
A Dominas , A cujusltbct eorum ad Sonda Dei Evan - 1 


cm. 

Se i îK^infctoi Diploma ; . t u ,‘ n> 

îrûwlwi m DtlîttrcM' crtfifilf/ irehird; ürr Mefrm 3 
al lt Hic Jÿaafcnwfit unl> î&wfflitfcf Urfunitn/ fit 
ftineti Dôrtmi unf Tfitii tvm ^arftr (latvto IV. 
tmïi alfoi anftm ^anwi unf j\*mqrn gcgt» 
ben îfcrtcn/ confirmirtt. ©thaï ;u vSnrçm tut 
^oikî JcKntitf atdtfiB se urmmiwnltti 2ïnw 1 37p. 

[Pièce urée des Archives Impériales du pc- 
S 5 tit 
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141 CORPS 

m Tréfor de lu Régence & 
Vienne, j 

C’cll-à-dire, 


4-JuiU. 


Le/ très Je Wenceilas Roi des Romains , 
par lesquelles il (infirme à Leofui.u, Duc 
d'jfttlriebr , /eus les Priviieg/tS , accordés à lut y OU 
h Rs Pu'duejfeuri par P Empereur Cuari.es 
I V. o par Us précède xts Empereurs (f Rois des 
Romains. J Ssteym la veille de la Fite de St. 
Jtm IJ7S. 

("VU y 'Sciitiijtr von @otrê ©notai $émif*tr &iimg/ yt 
* *Hltn Swm ffittlwir btd t\a*i? / imb £141119 pi 
ptim. ÇVtfljamm imb tbim rien otftiitli* mit fufoii *3rin« 
«Ua Nn/ Nf rn fêtai oba fcôrfn Jifiii/ M# TStr batn £o* : 
Üdwntn kupeltai Jjcrflctni ni Oflaid 1 / yt <&#pr/ ju garni* 
tm / unb yi Xrarn / ©rara ju 
■CNnt imb Jtffftrn lx|Jtit t unb 

tr.it uni confinniMM/ uni» bouffai _ ... T _ 

t\j/aOt b* Jjmttwfltn/ VBnax us» urfunfc/ bit fanai iwNrn 
uni mu von iraient ban 'îtlkrbisrcMtJiditmHfn .tiirflcn unftrni 
lierai Qant uni Stattct / Jÿtrwi £<urlcn frlùja ©tbcdwut* 
Kçmifihtil £awfcr unb dCen unfcm 2>erv.nn <m Nrin Jjaüaeii 
5\ ’iuiWfli iKfidi .«frHirni unb £um.|rtl/ i:Wr «Ut idiot / *XftM/ 


DIPLOMATIQ.UE 

Chambre à i ttnb nnbtr <9«(?!irt* tàtt / befftrfmct tmbat/ firf'tr fan unb ber j 
©owbai «total; Çp Sibtn u-ir mit itflfrrbcitain -jJïtub/Nm 
tfllym «fomifitai :\dtp uk tgrtrtfiftifl jt 9ïut unb .mdbra : 
i£nt ; mu’ unb ati* Su uit|cii/W’6 boit gr.itdnm tàbt/ 
ju ,ïnf>/ une* ;u ©twiatfc /irmi mit b<» gftbern imb ^teifaNri» 
ta/ bc|> taligot tXi'infdfn SndV gWfcn / Ulm / £cj?t nj/gf * 
i lingtn/ îXutinisjcn / ‘Xetnttle rUbcTlmgtn/ itRammn^at/ ©», 
br.id'/jXin'tnfvurii/ binNir/ (èditt Ônflar/ ifonvtfii/ .Sauf» 


tarai / iurfir*/ rfunn / 'SUiNtn / 'Pfuflaibotf/ ffluebent/ 
‘3ud>ntv ;>KTM«iyoi / i>udt!f‘rii)xl/ JCottrtnrg ouf btr ïa* 
btr/ ©cmnubt/ Jjullt/ tyriftnmcn / îpnnpfhi/ 
fBepfntjitn/ Sula/ ©int«n/ Z\-A( ni î4t gmj lui b ïwm» 
jeti / Nifj lanb/frnwulid* unb ^nitMilid.) vaaoNitr/ unbe va» 
.tim^n ittMts uirf jr$o nnt m/mit rorta , ?8rjj;nb/ ui^r<i|ft6ii 
®ir l'or^nwiit .fûrttrn/ m.t imfmi .<urai ircu imb 
,Çtirp!i4xn cfrn/ une mit rvrÿflMnt 'Saufrurt/ mit 

HUfcn irai-n uub gtfd'uwmi "SiN/ N» mtr Nirauit* liMub/ 
imr rtiif^Kii'iKn unb ijtlatcn ^rrmi pm bai 

qrfd-n»m htibcti / inrf imp fflBtn/ unb aOtn un|crn vrtcütn/ 
2V|un/ vrd’tp'ffn/ l.utôcn uni iütm/ £>imrrn/ Sfitmi uni 

«J SB * ^ afg&ysjg 1 iÆ%,î;rss 

nnfAxn t\nd* feint ïXrd't jnt tumb .ut ©rtvrb/ bot Aud tu 

.YaiH t S -Il V'I.HI . I MK II ... I . . 'VII. A. . U 9 


Xom/ tvn xunijj tvn Ungent / i^rfes VÂiMÏM vm QÂm 
y?a;«sj ^tttn iSrutxr ; unfau ©iwiff/ 


unftrtt 2vamt ; miftr î" 


bfit ^ttr^Mtxi; tvn ÿîiirotbcrfl/ uni uufVni 

©r.irtn vi'tt ©orÇ; bedi .tlfo: ci imwn n>cr bar nsir/ 

‘ cm ob« ma ' ' ‘ 

w , . ... v . Otvofenbaui 
niMnCer briîitfrn obtr jarrmtvn twlc/imb Ktvcn bit vontmaar 
K . --nifel *tor. *fï*»îî imKn / Wcn m m (mot. 

bTO’KlvilMHMt >T t, MTn.uV Ml bon Jinm tmb tr«boi*M- (îd^/dlo Ltï/ 

(tôt \,ui .;n f^nib jol.suie îtbci ? Jitsf UTimvciib.n/ unfa» ;Xnd*e/ J a X 

*(* 5W*ttmddyu nn bon tèiSuÿ-'UNn/ unb bru <Kôm#n ni ^mman ma ivr^ 5Bdr ,lîvr 

Sut t-riten >ir<n. 


Kto sss.'ssHsSs.ffi î ararîï'â&i 

elftil ®orwi»/ kunai/ wirNii/ imb crcn tiirbupa / ttriduJ- fj?' f'" 1 f 5 ?, J' 

fîctt unb uiucbrodai/bclnlxti l'uirot/rn «Ha nutjj nié bir ver- V ttw ^ n î K * Kn/ . ** •“ Voa 

flfn.ntr ©ntf tvn «vrt ut n>rtt laurrnt/ unb Retient / unb brt* 
jii ttriunb b.ibnumr u-.ivr ^rv6 üiînifjlat ’ * 


troc*/ Nif »<man ivrr Nrr ma /bit t’or.jaijnf ^irs Jciniiiulidt 

tîSr «■ ont bba tna Ivfunber / aii»jri ff imb bffæ7tbwr/aut îJIa. 
int/mif •J^.mbf/ mit ;\on>i' oba mtt «Aon tradvn ; 3$.inn 
b.tmt mir/ cba Hitfa Jtinrtlaii / b|> ban 'Xmîrtrf tntb 
bi^iuH «Hier tucbfî .ttf.-^ii oNt ^cltqoi trrii i voit bat t'or.îtnaitf 
e.mtrn/oNT tvn Su / b<ii ba vfd-ab ?ffdehai ebtr inbatvn 
m.;r/ b.trmnb ^timut/ ebrr juc fr,fd>r ©ft.tt üt.ufd'at mur. 
Mt/ pNt/ |ili' b.tlb mit / obar tiu^r 'Smprlûc/ 6rfl fuit mnwii/ 
bbtr amvtr murbtn; tfo firflert trir / unb Nt ilttférzt/ uruvr^» 
r%s. . i ^ iinilufr ju frififra ©trat hir|iic grnffrit/ d'an unb run/onr «îüt 

îSuiitiiurf jUmkpcii Çhurfum ÎHui'rfrtt brui ?t firent / ©emb/ von ttntm «Kittantug/ un bat .ut»vm/ un .iur 0<- 

ka.n I .Vil S k„,l. l'.TS I 3 ll ilflljtvT . 1 1 L- ilh 11114 h.lll Cl KM, ka ' - *' ' 


per Domiuum Witkone 
de La ni ste in Martin us. 

CIV. 



fl'fiU/ ut bfiVborffiit- tïclvrlvit unb i rrtidiM nSr'tgwt/imé fîajixt f^tpvrcbc Nn {? tjrri/ tXupmlv 

fif J- i* ’ w? - . 3w«tn uab ^ m SSmtdt M ybijikS / unb '3>l«ini jr.îf' 

p.TiiMiibr «iCKpIelfni y» 2y.tatm atu v. .. ,ilrtd.V 4.114 . <S«rubart(ti vor^ttwnt oSr toifa 'Stnpikut 1 bit trir jntÇ.i«btl* 
TllUlO r J79- [ .1 0 11. l' Il 1 1 . 1 1*. L) \ 1 r , Vo- ! ba* NUxn/ imuint ^tn ^atelbrrq / m bit té»#/ unb im^ 
lumen rcrutn Ccrmnnicir. 11 ivum Lihr. I. C;ti>. ! ùnen/ tfttrSin/ ( \nbrtdxn/ unb 3oStnM/ 
VI m» t o d’ciù l’on 11 ti, k t. tt Pi, Vi- ..... ; oba uufa TltnTtiiur / bit wtrpif lunçfpcnti^ibcn/ uuimi 

y } - ^ , ! 11 J , CU,C 1 lï5 c V ;i ui : laittfptrt» m bit ; cbtr ob fit tutr / oba Ntftlbat utiÿér 

le ttouve aulit d.nvs Luhig, 1 eut Ichcs | intn’fltnth /nûlvr luitbra/ ,tn©tt'.Tb/ ji Klbtn/obtr miterai 


Rcichs Archiv. Pun, Spcc. ÀblKeil. fV. Ab- 

fa» I. r-«- f7+d 

C’cft-à «.lire, 

Confédération or.it 1 7 Comtes Pakslins du Rbiu , 
Ü011ERT laine ELdeur, R o b e r t le jeune, 
O T T O N, 1** TIEN NE, F RIO P. R I C,J E A N 6? 

R o n e r t /e plus jeune de taas^tvec Bernard 
Afarckgravc de B iJr y tant pour lui , que (Oiumc 
Ta/enr de R o O o L t* il e (on Frère d'une part , 
if les l’.ilcs ImptuaUs de S u a u i. t dénommées , 
(Te un c part , pour leur commune fureté , défenfe , 
if etfifiasice- ,1 Bade U jour de St. Ulritb 
T* 

njvjf XiiïTftS ber Citer/ ïXuvrcd’t ba 5uag/ Ci t / <ètr> 
v S joi / gribrid* / jcfmnné unb :\urntl't ba 3ifauHi wn 
©oBtS©uflbtn)>falieiiç^rin’ai(KpSciit nubÇaîo^tii m Stian/ 
unb Nnr SîmtJiBti SMartyravc juc 'i’ubtti / bccbrîmtn o(feiN*.ir 
mit bifhn E?ntf / biirv.it vtrfprtiben mir vot^aMUf SSanSin 
Idimbalitb nir itnfrm î?niN7 ’Dîiir^Mff rXiibflffttt tvn 
bai/ ba nom w fctitcTîa^Ti md*t f ornai ifî ; ^otm tnr mit 
jWtlJtr 5»c^irbt bcr.iui «mciijt fetn/ yo jnb unb wnrirttw 5>?i.- 


SBotttn ob« Q3ntfrn; unb/ fo inr/ ob,r unfa ■JlinvilnUt /von 
m iilfo tnn.mt itvrMi/ igv joU<n mir :\uprid , i ba Cita / A’ii. 
vr ait ba 3un‘J imb :Xi4 v rtd't ba jtm.iil/ unbSHiar^aftBÔni* 
Sut rorÿoiant an dnttn îul/ cber liaifrr •Jlinvrluit ivr^cnant; 
Unbivrr'Cs/ l5tr|*.in/ .Çnbridv me* 3cÿ«ms; ont unfer 
Hmvtlfiit tw^ttwi» tvn unftrii ftt^tii/ «m bem anban <*nl/ 
miftr j<li*? iul befimba/ uvWvr îtil b.mn tnn.mt n'iirbt / 
imrtnbi.| btn luid’jftat .idt îa^en Suminb/jq (ambtrt mit ©I.U 
fort attr^ îtmc b,|îdftn unb l'.ibei* / unb bit audMvir miftr ylid’rf 
ial m ÿillv «* Su tiat^lrii ndt î.i^n/b.«nad' .mbiti?tm/ 
bp mit obar imftrn , Jtmprldu:i tvr^iwnt tvn in Mim bc* 
n»nm tttrbtn/ fd’irftn unb ftnbcn fulitn; Unb bai .tiibrrn Nl= 
ba ibnl bafrlten ©Iiirtn <tba/ m b<n nod’fitii uit’tîuan 
briCiM#/ o* lit btf bctuirfffii/ .ut* nnfer m.]tn Co|l unb 'je, 
ruiH / .ui^tnoiiun uflan çolj/ j?al>aa/ vrtroiv/ JJ cm imb 
Iittfa/ ban (te m/ altbalb fi ut 3r 'ertoH fouuiib/ <jtbai titUai/ 
on «tir ©tvttti linb fuflait nud- buji tun/alilang/bif bir^.t^ 
aa^ctT.iv'ii murt/ unb Nt «rd’ub irirt ulsjdeu/ au <i(U <&e 
vab. Hiid' ftiff/n fi Ninfilltn unfrrm 23oIrf ni Va» vflojjai 
rcMid. i\nhi dMufgtttn/ uinb ir (fVtlr / au.iK ©twrbi ÔUàc 
«ber / b.ip foli* ilngrif unb SkWtbigiDig atfo fiait marn / 
bnf- fie mir bot oMaaut Ijunbtrt nu: ©l.tfa 

ntdt troborf/ ne* uigttnMa mabtn uuxften; Unb baf ji,- on.- 
(tr uglul'd oba tittf î«ild Jji If furbnf btbiiT|fta / mib nottarf. 
ng twnrbai/ fb ntugnt (k ir SPetftl'.tffr int un<a ‘Vnlidtin ial/ 
oba Ait.- mrfan 'Amrtlmtai ivrgaaiu fdtrMi unb ÿnben/ imé 
m btr t*a*/ ba |î notburfftig lait/ v uiuVnrafen / unb .m* 
b.irauff innb Jjilf tunwntn ; imb ftifltn ntr unfa irgli*? îal/ 
ittldia bonn amant ttirt/ u.irt- Nt CSimuuM m ben it.id*fim 
ad't îj.icii/ mir mi^Tn iX.itat liber bit i.'vn uns >...« ». 


b.v Mitbt/ imb Nîfi Ziiinva unb ^aiftn/ -ïnti unb :Tn */ , acW îugen/ mit imfdn Kâtat übtr bit vf-ad* fôtn wib’uruia* 
^'ilariint/ X'Uffta:/ iantfac unb C^uftnanfd'ai / ©oçhûfa .cinniun iwd; unfcm îrartn imb erm / tntf JJilf m Nirjnt not« 

biir^ng 


Digitized by Google 


Anno Mj 
IJ 7^ 


6 ü$i/bap iiiba^u/ «ils MP vafct Qjfoiitiauj iwtten fofl/ I ot^r NrfflNn ®K«t fitagff/ Mt Me èod- ontrct/ ümt 4 cu / un 
foücb i&w imb vsr.tcç «MfihfctNn/ Mtp «un (jî.-lrocr tuib Okp; 1 un*/ Mc obgtninuat ( Çur |?ci* tmb JJtrtcn/ «vld-ca, }ut Mina 
|tt>/nimJ ci<cx ntchr/ftfr tut vf-t.ttt/ 2 k|i oNr i£.lop/lwbtir»fat iimNt unis lu <i«$at/ cher <w imfcr ‘SuiptUutb; "IHfo/ 


D U D R O I T b’E S G E N S. t 4 j 

fai nath Mm/ nlp un*/ imb unfcr :X<k buiKfrt unb tvn m neminai/ unb nndjcarai vo* ban ta An :o 

nt /al] fi UiBkl' fnln / Nu to lèûtÇ *îc|îalt fa» imb olj cb (Stetten / ober we bai (Aeruten / Nt f* battu $<jîrf;ci finb / un» 

uojîtM 'ïbnld m<cn mar / ben t£t<tf<n/ oNr Nr fol mon m aird* Np tVtd'tcn Nhelffcn fan /ta* m wp rorf-nur 12 ~Q. 
t je jbilf |f cgouiuim mit fo ni 2ioltW/ olp wi» urnf : pgm imb/ <tn .Me < 0 mtk 2 ÏM mi&/ taf Me u«s‘ftwntc * 7 
, N ïfciciW cr Panier (jaNn/ bup in Nlfltfp fai ; tmb Munit t^tfet ,;u imf<r Nr rvrçnwntai <yur#m tntb Jjmtn/ t’on ircl 
erobtrf tmb «n^crrjijcn uvrNil mu.)/ on aile (&«’«» ] rtvin ïal bitp n'ÔT / ir Monor/ fuie oNr mtfcr/ cNMKrfciNn 
la imb Me toilf fou MiÿdWI/vfli unfa '.viltrf-an il)al «i Nn ! effet* >2*ur.tir / ©tbvrfhiumn/ i£fofkr cher t£lo|krltîtt/ jiif 

««Htnt VKrfqmi ïa.wi/ uad' ben wrçjfiuuu ort't ïdjcn/ on i tiirfcrn ef total/ cNr t^ttrburçfr ont typintit tuiffrât (M'nrp- 

afff®tvtrb. 2&W rt .mrivtap «nr b* wr^aiata^iiriktt anb «tonne/ ont vi'loitalaiim / imb mi Ml m gut.n ncfworrxn 
Çarm/ von tvclftai ÎM Ni|i bw/ mdx m imvrn tanta Omd'ccn ^cff^fii «'.irai / mi (Io^ii/ jut ftncfi'ai obec 

n^rai / iprm barni uirfcr ic^lidx* îMilo anu’iUnt/ mit SUm lu vertom M«ai/obcr ganuuu , boritmb fuilai li bmfirlNn un-» 
mai/ N. '^iPnun {ii< ïjaNIbmi/ c*a ber 'Hnjtiim ;ti>onbt^ f:rn ^resen/ ^tttNmimi / (£Makûtai ober *&bau Jœuairai 
Vd*/ obtt inlitv ivn irai nwgfti Mi Kuirtlaiil) us'iru/wu bai uuib n.idtMrn nub 3Wt« îvn jfu naniiMn/ on Nn l&mdntnt 
rorqatonc i*.tatm mnh jjtlf anuinc nwrNnt/ ali vor.irffbnlxn | vor bon <*d'nltha5i«i imb <m Njf©ttUcn/ bu |î< b.nia ^tfqjai 
flft/bafHlKji mtfir3<4lid,fi laW21i<fHiM iinbTtmÿtliül|i/fuU<ii finb; Nxlv bap «uinii m Nf âtoHtn «tud* N^olfcn ja> m;b m 
tu MfJêüKii J?ilf luiVa^mlicb tan «nb Poljjttcn / mt gtkûtat bop ni/M mjoofn «trb/olp MoryUtcibai flot, 5»{fd'iid' oho/ 

'Bfip/ dtp bip l'in'cc wn nud gdtbnbm |fot/ on .ül IfVfrrb- btr l'or^rvmtai cr«u thftncv fine ob« «ktr/ obte Mkhi 
(g* puitn Nn l’orumant ^tcam itflcu/ oflt tmfcr (xbmol ir ^nr^fr id'ç ytcutirf/obor tu iwftrti î'ifntrivcjiPimiÇonKli/ 

,f urrtrn onb >>-rtfti vtfU ©<« itub êtop rfen fein jucofTaj | îtieicr/ obtr SiK(M/ cNt ^.uplid 1 Nüt/ me ipnd.'tn 
«m y} ■.iNiriftfiv.il; ver^dcbnNii pcth/oii «tue ©everbe. ^lor 1 obtr nie cl.^at btHi oba ^inimuni/bop firllu biffdbf» vrttu/ 

£&i)/ bt\û m b.T 4nr / .îln NiC* nnhr OVr.inimu nwrbftl foff/ I **““ » — » »---*> - — g. 

foüd» i.tu» «nb v: 

jftf/mnd ober m. v . I . ^ ......... r 

WMrbt imb hitbcn imSftt/ Ivfd'clioi bauii foltd’ W:t.'4cr; uitrf Nn ob M> ^ori' untf ivr^aunt .fûrfurii unb serrai/ S?a0ts tXii • 
t'erjjfiunt jiwii î.iiln '.tiaflai unb >>treti/ tv.idvin ïctl bot: ! vr.rf't bn ifltcrn «nb Me ron baiplbai ïnl «tn^ft / fo füfn fie 
unbet inid ir.tr ;u Diaitl inb ni M/ itub von NiffllKn lalo i Mtp hr«ic;ai on itufirnÜ'iGmiii iwjviMtwrg ob<r îwr onfaiw 
nf-vn / ff fol bcrftlb ial unb:r un-J / ivtlrfvn îfil b.ip oojifïiçy j pot ;uf Nr ?m(i Mi tp; if o iv.it Minn Mis «i nruî wt^fwin» 
wndtfop l’btrirrfMNn boniba 4«ii.i/ inb nxirt-pm nnirb/i'ôn i ten ûUora^roifivn Qabat oatrif/ fo ftijlai l« Mip brm.iai on 
^rjavos unb ^Vrctblfûfl) tt'f^cn/ Narotbai unb ttuvrultat Nui ! împni Tiuivniwim ;uc 'Vfor^Kim i Qli«ir oba boj/ Ni; ci:^ 
ntibotn {alNr^lrpai/ unb oorf' Nr ob^iwnt ètcu nn ss<lv..- voriiui.uitfR .yurilcn jjirRe^ Citai/ ïNr<c>4 êfcviwn/ >Nt(r4 
Nn. Sboit» ipflrfvtf icil top/ nnbcr 11.10/ Cen .y.irpcu unb: ; .îribridm / imb 3oNinfnt ontrôf/ ibfHUfii fit Nip ivt 

i?:rtn 0s14.1t/ Ni p bu obocitoiit <£>:<« Nuifdbai ïal irai (8<* d'ûnfoi nuprin i'iîtl'imi ' «k l.mbfNrd'/oNr ikt .ui fniwr fiat 
$ei MJ/ rb b iippU» ilvul Np barnif Ntvirjff / lahf.i fiukn / ou i jtif&rr .^rttltNi>0;imbfaff(iin'ir obpaMntt .Çihflid imb J7.TW/ 
of/f IBibfrtfN/ unb Nn ou*/ inr b’r.N îal Nr i&jflMnt von NiiNm îaln/ iwldvin <al uilNr irno' Nn olfo lllcÿfprOv; 

$nrftm unb Çarai / in 3«n lôtaiai [vlcn / mt> «hNc btrtui <Imi mut » nodi ta» / olp )iv Nu on une ob« on iinpt ’Jiinvt- 
ûiitivnrrfii fuiitn ntit unffnn oitai tfori/ on (?fvftb: Unbnv; lait brod-f h.ibuib/ cl; moffthriNn l(.t / imvaibi.i Nn iiccl-> 
rtiid» Ntiff II' inl unNr ittW ^itr|lfii uiib^asn i'or4fiwiit/v5t<3/ |l«n vuTtiNn io^m/ mi ouc Wcvab/ bra oup 11s1f.n1 «K.itui/ 

2îf|fai oNr <rlop giaaiumn/ f? bfr, ii4 11 ikc Nr OONPIMM : UVlhi Na N111 M> iWItiiimKii \r«tt cNt tu j.tai /MfMf^itib 
•.Çu'rllvii unb îbcrrn on ouvin £;i! îv'w / «nb von iiuprii «vaai/ o».ict/ Niviiuai / mit Ne idtrf.n <111 bit <^ta/ ulp Imite ub .... 
itvlcivo îal biw tvôr/ Ntmt oii.ikiüi/ olfi vor^rd'nbal lut . , fl'riNn flah. îilfot ’JU.ir/ Nip bifrf od'tndob^auiiMOl JiÎT* 

«nb cb biipfdl' ïal / m Nnpllvit vfL':;(ii/ kit mur* J |lct nnb Ijitrni *\tiur«ibt Nn iflttrn / unb bif uic Niu* 

bai; mit tanfcINn iglou unb ^cfiiMai/ m%n mr boip.lb fdNu î.ii tyfcâraib/ olp vorocftl'riNii |ïft/ 011.11014; vco fui» 
iul/ uiiba une Nn .fcifrjfcn unb »;rm/Nip bo; onj.a /l<bcn 1 Itn mr tufcib.ii Nrti unprd :\.ito fdntfm unb faiNn / j.n 
imb ainiiwcbaiTclb ioliPil/N.i;Ni;o:î\r îal Nr vorprtMiU 1 ©àirnftNim i fciiicct , ut nunc icuMinr vr«n;l»ain) oba ^.;i 
imb ij.trai/ unb and* bif i-b.kit.iiu orr<tt Nirou md'tsî i ’Prcth.im/ ivdbi vft.it une bon von 111/ ob<r N» 3r<n baiaïc 
iti'Mcn en^cn ct.r brcnj.-i iti Niait ^>.11 ; b.vU olfo/ t.ifi Nn> mirt : 0kiM CP ob.fr imp 1vr4.nu111.11 '.ni4r.10r.1tcn on/fo fui 
fflb icil/ tint ti?ouim ol» Nf.'T4cn fol/ M; b::o o tNri irtl i iai Nif lbtn bra :\.:t rate» .wi •PiorçNun m Nr irt-in. ïkir 
if tr|K‘ii mbt ’Ç'.trcn/ imb ond’ Nn v^i.inai/ von baiKlbcu olvr/ Nu fie vf od' onjtatj unb vw.wrmiit< jitrlùii 5}n'Ço4 

— 0#<«/ oj<rt5c4 vf'tfvMi/ ftotfios .ÇribruNn miM >>Ttusj 

Jolionfai/ oba bu imi.ru/ olp tvi-;.fd’rilvn pit/to fiUKnmt 
trklbm tr.T inif.r A'.it id iciat «ut fiiibai tjfii cr'l'irtNTd'in 
«'A'tt / 401 .:kUhc::l tb<r 401 Miitfv.rd' tu U'.IN<r:.:d 
iiiîbfr bai bnf» fi/ cNr bic 3»«i/ M* b.imi T>m vobant cNr 
nioiviu ; imb fui!. 11 .nid' ivir rtvn.mc.jiirihn iliM>t:ii fdsi'» 
fui/Nif' inr/iinb bi> iniprn/ ;uc bot |i cNrM* 3 f ‘" l^n 111. 

Û>i ... Isihnic/ m ;Wd'iO ouf bai i.'.i / omf tu i\\;oi.imMi> 


ürlo;;cn unb tft-iMnjoi Nirumb f.1.1 vr rf'.ib ma .iii'*?onb/ on 
tiilf 0 OMrb; Unb bc p^füid'cn fol Nui onNtn ial.Ç-irpai «ut 
^.’rren/ uitNr itiirf vor4. - iM Utn / uub .nid*. Nu ot.i.'ii cbj:» 
«ont / Ivtnubrr utnb .ni# tal't ftui. -iVfdMbon oint f.'lid; C*i-' - 
Wjer tmb'ïlff.ii; /von 11:10 b.ubm îatln Nr oNbcitontisi ysiriloi 
uitb ïbfrra / unb ourt» von Nn obdcimntcn vf-totat/ von ter 
ïal Met bMt/ naïuune ï^îuijnvjcn/uiib un ooivvian ;\atl>/ 
fo fultai inr buffllvil bra Ilvil N i o:iMfcii n:i> e'o|l/Nr von 
^iJf;m\| g ît 3.<a<fUùrl> MiruNr Jiciv;/ .icuumli.l' l.'lMn uub 
troÿtii olfo/ Nto lotid'cr ïal/ unfer NT ivr^ttMiiKH .yûr|iai 
imb Sjtrrcu /.«nai sSnitcil/imb tic ri^aiituK v^'ctt .tut» «rwn 
'i>rmfil rirt’Tci fua.u ! uub uoo; olfo Mawmncii irûrb/ i^tax/ 
iir*IPp.'^*'f't/obfr Qi-v.HMfn/ bo feff ..ilubtr ïcil uufer ver- 
ga.tm.ii .y irilai imb jpaxcn niKir£nttal / itubMc ol*4fiMmc 
<&t«l nid* anal £Aitta| .ui!Miin>i/ mit IsiLvu 'îifrfvilv.tba/ 
bip von an. m î<i| inf\T brr ivr^n.i itcn .ytirpai itnbxj.-n-.il/ 
tir* v«i Nu LV.i.iuiit.n vf--.-2.-n/ ou Nui «inNrn ïal/ fo fotf 
Mif.l? ïal iiiivr ivro :;.i'i: 1 Çurfkn unb xja-ren/ «nb .nul' 
Me objrn.io:.' ^rf" bo « it iviili 

îÿa-rflai’t «'(.Kit / «ut iiafi* Nu :•}«? unb .ÿruin / .m 
tr.b ^.ïo u.u / olti l'oracfdTilvu fia / .|rm,m 
lui' lab.iumb fru.|.n / Ki'vj uub nctiun ; -’ilfo/ bop 3.-4110-0 
ïal tot.iri cm huit < d rr.mtn mit ticuuii fcfl ; llabt 
oU‘ Isilt oiidi Nr ?i-o mit :\.uv / cm üjnb malt.; fo fidl<n>j.r 
* iriit$tat voroLu mr m .nu n füJomiih Nn n.'id‘|lui Mriutd' 


imf.r :\.ii / bu b.iii’i b«f m^ciuinifR cfvn cNt N 3 * en olio 
botj’K s.iiciniiini fKtifli/ .vp.iitfii unb inbtrtvm loifai; imb 


M» .nid- Ni P nuN ivrfiiMUi n-rrb/ 011 .;U. vki\vb; llnb fod/ll 
iiu.'t* bifidhai tn' iinfcy ;\.itc b.ip :\.d't Mnnnp fvrcdfn/ouf ir 
i 'JfiN/ et- fît bop inri't frcinittlirh/ uut NuNr 'partim îl'illai 
tmb ^uiiKn/twid-ftsi moiUtai; «:i& fallu oud- ou/ bat vrcui 
(iirtl'oi'imai iriitK|f.irai/.uniCf (.'«rab,. MpNmiNr M'.ifnerlvp 
oïlji it ned' -l'ioutiiTio «m sXtd't/ nu jifibocl' . 'JVld'. l? .it\T bo p 
Niritl , (T/b.i5pill.iitvit.iiif l , abirurdifrfNip'.tiii iNrton tinbUN.ft 
! Infviv «nb bop fr; toranbyte ban Actl-an dvuvn/ui oCl.r "Bap/ 
■lN.ii / 1011 eV;av ; luit 1 allp t’Or.i.-fdnbai p.:i ; Oed' N1N11 nir .lU.TUwnulid' uisbt 
:i..« ..~k .« - 3 'Ntnumi t / uilib oU tMltuft *r 4 'ulb/ 1ml.1114ci1b.1r ^ûlt/iait 

wlib xj.iin'tAlt/ QAstr.ii-t/ vitaver titibt 31m 1 / .rflf «rt iWrt t 
KMiltcii unb oup.iit. .t/ ..lu Ni; von ’Mt.r 1 -ij.fsr bornai tfl/ 
ou ofic OVi'.rb: oAir tiu.b/ b.ip ivir vor4.n.tn« jtirp.n mit 
XNir.ii on« boiNn ib.iiln/ «11& Me iaiom< vf-ten mit «mon 

S , ;nf lihruy f .nwu/ ivtr btr hvt / mtb Mp Nr Xrn‘4 uiNt ?nt/ 

ttirfoiiui (b. -mai ob.r rr mtr sDl.id-t bei'rf l uf.n . 'Xlto mar/ .:[« tm iuiP mit m v craint b.iNn/ u.d t OMpÿirttrfm «iirbar- 

top bi.- v'.i 1* tmo bu ver ..ûluit-cu >7' , .çc4 ïXuvKtbf Nn (£kdrn/ vr. 1 firff.u un- eboenantf .Çtit piii mit ÿbrrsn/ mit Mt t4.11.1nrc 

vèan/ it.i.b ber L^mutin.i ■Jiup.Mn.il «uunMr tamiod; N+ctf; 
feu pin / bip t.-v b.r J v.nrnt't uurt/.in (tjktvrN cP fui 


i? .. 1 . .I-.:.:: . . r : . j ;ùiv:. ht Nil '«mjfln/ 

unb Mc sKl.tr4ji1ir.11 Vora mntui imb tv fanante «r ten o«c 


in-is.f / v mü.n iv - ; . - ilvil thminn.-n/ uber impr A‘o: mu leu ,m(l* m:pr oKaiamai .yrriirn mit »rn(ri/ oOtr/ ;ik Nu* 
. - Nn ïni||j / «o Miifcr ilo^t mibUinvrlfûr/ uuôrvfd'iiltl'fliafn/ 

inollcsi tniftrn J.iuNii / ti fan oui 'iiipcn/ ut vrtcn.-n cNr m 
'■Der rfan 4 >fc:cn/ bific^immo oud- fd nMii mit vl.u. 1 Ji^-i - 


•S 


od't fbi.îai/ 4.;t dplrijcii ut Me irM# > >L'iroNr/ Nip 
et* ma cl' 4 .!Miiici| >? rrvM peol/ XJirtJ ^rf/ylMU/ >>1I.'C4 

s .t! it.l *;i ■! .t x\< r i-im: • Uttb b|i < 40 MI)tf i£KB bp , 

vr.11 ïal NfînNr ■ et r oud* l'cib ïal tmf.T b.r ivrgcn«itra fat une .uiM.N'tvn 3 .utj.ni tue K-.lial/ ouravlid- on .tj< r»V 
ÿtirpm unb.OaTOi « 1 m. • uaiiii.-^-rfd tv ï.il oüc bra on. verb/ o!j ivrarpI-nNii pu; llnb iv.iiiii rk boNun indu nsitn / 
4vn4f fo fnllrn ivir fv N i <h.".I chomui.it i .'T inif.r :\.it mit tn Ismii ou tr lloi ip,tm/ an ode Wrerb. llnb «ron tr oiur 
sKïitrfi fuiNit 4td Ulin is b'.: vf tu • unb fnHfll br> rf'Cîl bo ou- 1 L'\r m.br oîMi.im/ oNr oitfr;t iiwrb/ on tffvrrb r ff fit. Vit 
lojtn un b m Nui nôd-flci -Vïcn.trl' Ninmd 1 l-cioln / 011 oflcrf u-ir ivr.iai. me ,y.ii|ln unb 5?cr»t / i*on uvld-aii ïal bop uvr/ 
^îfrîKl'cn 0» (.-VisTb. ûIJvt t|i Nr-Nt/ cb Nsp mot / boS wjr ! «IN-tcu aacn cNt ailNv ou NtPireu flot / ut ban ncd'ptii-.Vio* 
bo WMdMiiM .yiirprn unb ÎJcma/vort wctyvm icil Nip nsi- n.ob b.miorf'/ bornai unb «iclvn/ w»b Nr ouït» bi» aicrunum i 
1 i i-Nr Nfiom tmfcr -JJÎ.i:i:i/ ri m/ v^tirdiivin/vrira cNi : ficvnit n-rc tncholra:/ an ollc Wcf.urb/ «il-, WJ.cfd'nNii pet; 
vr'i.birr^T/ iflcfter cNr ticifilirt- liât / ob.v c'-c.iiiti'in.iiiiv / QÇtr roronioiHf ,yiir|len nub ijirau al le/ m mai au; M* loin- 


ju Mi voearajiufii «f uc.-n o.anonti.b/ cNt ;« ir ana cNr 
îr.chr NliinM- / ebrr ;ut bcrfclNu^reu ^in^T /t'ic|i.r/i*U-|îcr- 
liiien/i-N.t v-Hbiiiurf'inoueu/ tmb btt bc 4 < oitrb in jiimi 4 -fii ci- 
«ai b.-frrtai i^aubtat orf.-v.ai tv.ini / jn tl.i-im/ yif fywhn 
ober :sif vorb.rii Ks.n/ob.r ^cwiiinvn/b.munl' fol tiu.im -Vrt-r 


fhb tut .yconcfcn imb tue Sprttni ; b.fmiNr ncmni inr -Viinai't 
ber trit.i : ;\iryi(d't Nr 31014/ mib Auvred f Nr 'ji’nsj'i / inb 
oticr Mt 'Kîiirt| 4 T.i|f<u vorociiom o.up Me louMVrbm ut Nr 2 ?;* 
tfr.uv .' Ni» bail :Vm «nb 111 cflforni unb M' XNnit mit <f v rt 
b»* b.rnim fan/m alla Ni -VMv/oIp MtfclMii NmMnitt (l.nrbi.- 
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AnKO rn a ^f 0tvab. itnb wtr îTJOjrcrf’t bfr 3imiî/ nmcn anf /ht 
(grjbifdiotf mu de lu imb von Iritr von Nii irtr bdcÿnt fnact 
1X70. &0 «niiffl inr $)a\c 4 £>*/ *?rriog èwljan/jjcnog .ÇtUki® 
* unb Çtrtcq 3ohjimrt vcrq<n.tuc auf imfem t5*Mgtr ©ta» 
(£bah.trtru imb (flwf iilrukn von 'iBûrttnibtrg/ »u ben mtr 
unji ivrbunCat bubtn/ btmttl bnftJbat 'Ptînmuy roabtnt. llnb 
bc|i die* tu tviiran Urdumb .] civil mr vorgaumt iXuprcd’t ber 
(£ltrr/ ‘Xttprtd’t ba 3Wfl/ O#/ ©ttpban/ ijribrid»/ 3 ®» 
l'iinueo une rVupmM Mr 31ing.il/ mii (dotît® (Sautai aU< 
TÙltirintCT btv ;\am unb 5^cr(ô«icu m SBtkm: lli»»ir®on« 
Mb «Dlurgqruf ni ®atatt fut tntfi / tmb fur unfrtn îPruivr 
'JRar^riilf Â'aboltfcn/ ber iwdt pi f«ntti 'lagon itity fjomien 
t|»/ bat wgtiwnten <èttttm jrmaniUft btfot iPekff/ brfigduii 
ma uiiftnt agtn 3mtft^ln; w oilt o|fmlid> yi jajen ha agent: 
Kr gfbtn tfl nie -Pubai an eunb ltfrid*® iaf/ bu inan i.üt 
von vibnfh ekburb bnhcNnlmnbat 3<tr nnb b.trna* in ban 
wovn unb têibaingflon jar. 


cv. 

16 . Où. JVi* ÎKômtfdvti .Ronigs Wcnccslai Privilegium 
■tfcrçpg ietipolbtcn wmOcrîcmicb <rlfeiltt/ta£ tiefr# 
H rttmf'anni / 3>icncr/îanMc«tl> lu nrigra 3ciwn 
niciiuinbmwbafiitM^ J^fjjcricbt cDcr rtnig 
frémi Jani^ericljt fônncn qriatai / befprwticti uni 
txflaqct wrt&en. gemer crtbrdct tafagrcm J3cr*#fl 
Me bcftulm anale/ tafl £r loti tfriiw £rt»cn / 3br 
. 5>imer/ ianilcutljc uni purger in 3iren Ctmcnf 

3kf%m/ tUîrrrtrcn uni £>ôrffcni effmc peiner hatifen 
uni hebrtt mftgcti. ©fie n }>raq un forint (Julien 
’irta i } 79 - L Pièce tirée des Archives Impé- 
riales tin petit Trcfor de b Régence fie Chain- , 
bre à Vienne.] 

C’cll-à-dire, 

Privilège Je Wenceslas Roi Jes Romains 
accordé à Lko po ld Due d' Autriche partant 
qu'aucun de fts Sujets , Officiers , là I domine s ne 
poun a être jugé, cité , ni aeeufé devant un Tri * 
bunal étranger , non pas même devant celui de 
F Empereur \ là que lui Duc , fes Succeffcttrs , ( 
Officiers , Habita)» , là Bourgeon , pourront pu- i 
bltqument , recevoir , loger , là entretenir , les 
Proscrits dtins le un Plat et fortes , Châteaux , 
Pilles là Lieux. A Prague le jour de St. G a il | 
IJ 7 P- 

3Dotb* »en ©on® ©n.ib<n :\ànuM‘ .^knitig tu 
.:üfn 3tntn üRcicr N® Xttifr® unb Abuuig tu <V|jain / 
Crfooitn tmb tbitrn fljimbt cffcnlid'oi mu bicfiin sprint oir<n | 
Na bv 3^ Wm obfr hôrcn leftn / bap inr burrb n<b imb 
fmwbrfdwjfi / b.r mr un# wrftim uitb irnti^tn h.tbtn .tu brut 
S^tgcboliniiii jritpolttn ;u iNVntidb / tu s-tnr 

u imb ;u XaniMot it. linfarn lubeti CHnuimi tmb ^urjWn / 
unb aud* bttrd* bunpt unb trtirci bit vît utijl tmb brui tvidv 
oîfiga uni .irtlviu im/ uub fûrS;® tbiini fod unb nutg tn ! 
lîrtiitpftigcn gfirm / un/ unb founi tfrUu mit wolitNuitt'tn ■ 
linut</nûf atutfin rart Uufrr imb bcp SXod'iJ ,Çiit|«n .fbtlii uub 
«etimKii/imbtmtnd'ffr nuffln/ bit gnab uub ,Çrsrl>.i-.t gegtbeu/ ! 
.|<bni.Hi£buiit cr.iiftbiro sPritftfwib Xrmfd'.Xl'iiaigdtdMiwd'ff,' 
olfo bnf; èr/ irv iNfiitr/ {amtblcut / *Sûrgtr umtb gttswrn rtît» 
W ntr Mugthii ntauuiaiy Mr b.r fbn uub m Mlÿn euu 
ivirbailSr m/mittiiMUitr ob.r irfiuib<ryfurtTabaiAwb<in/ûn. 
fyrrdvu/ittlagcn cb<r b<fltmtrii;inrtcikn oür od>tm Code / vber 
mage/ tiir mtiifrr Xiumgcluh Çofgaitht/ eia «ut tvmU.umb 
<itnd*tr tu ÎKonvtil t eb<r un tKinm unnbfru imrnigmdncn/ 
t-Nr gaid'Mi/ iv o bu gdrgcii/ uub tvtt bit gtmtmit fein / bc- 
funbrr/ivtr tu bat egttumnn imfir® Oiti* oba fan ifrbay SXt* 
iutii i btirrtn/ iPurnan unb gcNiartn oU.n / tr atrttm obtr uur/ 
firi&rt bu .uif tou },mnb gtf llat finnbt / bit »id.*t îPûrgtr fan/ 
eT io> uv.ii cNr mab/ m fvr.iK-u/ |U tlagai imb vorbrung 
K:t / obtr OflrnuKt i îxt M b,\i tbuen nir bto vorgaidniKdl 
iiinifrr# Cîtint MnnbgvtiM bu iam befn? ton t ntldttn bam 
an Kbtr oiftr ntd'i't gtjftflat if ri Æt fa* (giel vb<» umttl unb 
voit b<n ^oigtni v« ban iXid-ur unb ;X,itt bcrMbai èw« bo 
VrvgfftiTaifuu/nnb Ni^lbfird’tn.Iv.utn uub mntxrt .uibtrftro/ 
te twt boni Ntp bm t£lcgtm obtr tllcgcriniKii fbundidai 
uub efftnrlKtai rtrtt vcrf.tgt tvurbt / unb ind-t iribafurtn 
mcd*K itu bautgtiwnim iitimb^idtan/nitb ;\id'ftrn/ midi 
nvllm ntr von I tfunbtrn gtidbat/ buû Ntfrlb imftr tMjtiin unb 
fun^rbm/ir Duntt/immlatit unb 'Purga/in 3rm tStticn/ 
Clklîoi/ ûJlatd'tai uitb Â>otjfmi o|üiic igdntr bnuptit unb 
iflivn mugai/ tmb mit tn nut graumtfd'affi Isitci / .îlfo tnm 
Ni® ptuwnb b.rfdbai sfd'ftr ttnm oba pwit/wl obtr ntnig m 
btufdbcn 3«n cicilvit / tèitotn / 2îq«n*/ ®crrhtcn unb 


O M A T I Q_ U E 

A>ôtff<m tmftffrt / ban fW uvtn ain tntwrjegtn ïXtdit ftam Awr» 
tu* M i.mnWgtniîtt Niftlbll oirr c^otic# gntviiic.t. Unb w 
.tlf o|ft fold'tÆcHor in b«|tlbra 3 rtfelt‘p/€«tt vba -JRtrft'tc 1370 
fionwi/unb mNr beraup/bufi feu numant anfvricla mit ban J ' ' 
:Xtd'ttn / baô fol bon (îgtuanttn unfdrn Oi«in/ 1V1 un igrtwn/ 

Â>immt/ ^uibtlattai/ SPurgmt uni gdMUtnt ramm fd'abtn 
bnngat von ber «aiianfdvifft ivtgcii. Æarttmb g.-pi<ttn mr 
oUtn ,Çûr|ifn/ (flcijUidtn tmb ®ddid-at/ Arafat / ,Jrovn/ 

S / 'A>tai|Jlurtcn/ sXitftrii/ .«ncd.'tai/ etrtcn/t.>xiiwnii 

n/ ban iaiinb’SSid,'tcr ju iXonvtil/ imbuflai aimbtm • 

Stxdném/ tmb Kidtan / unb Nn bit un bat fcimtb.gr* 
rtiitai urrb gmditai |U ban r -d<m Mflai/ uni total fpmbai/ 
bic Kîtutb fan/ oba tn liunjftign 3 «tm nvrbai/ uuftnt unb 
b<P idligai :Xad>® licfcci aaraicit/tmiUtdyti tmb wflydidi/btjs 
tmpati imb £k® Kad'ü bulotn/ bu P sep tuiiu® lier cmgltdiai 
fanai btr tgaiaitrcn umipa® Â'l'anwi oba fana if rbtn S)it» 
n et/ MinibtUutt/^itraa unb yW.uxrai/.iiiifu oba ma/ -.Rua 
! ci a "ajdb / nirbue tgoiJnnt tmnfrr Suniglid 1 ^cfatrubu/fjiinir# 

: gmd-tt unb <iaidt< nid-t cifd'aty labm/ ivrban/ fürtTabtn/oba 
Mmnurttrlnl>« 3 rl<ib obtr tibtr^êuctfprtdbtn oba tu btruduc 
t^ntn fbOcn / vba intigtn/m rjiutn ntip ; imb iro bu® gcfctvbe 
! u'iba bift cgaiitnt Wnabt unb .fragMit/ @0 naivn ntr unb 
tbarn ubc tmt rtdifa ntftn unb Xtaiaiglidvr 'Jfud'tt votro. 
matlMtt/ aile foM* fubum/ afüanung/ vorbnnigc/u.'ifpriid'f/ 

Urf.tr I imb bu- ad'tc/ imitb ttmtfdxibat / Itutan/ derat unb 
; frrfdioi /#.ip t*v initananbcr mtb Ixfunbtr nüc unfrcffng imnb 
Uiint^lidi fan fvtltn/ unb t|>uai tèti uud? ubt rnnib «trnid ten 
tfi'gonnUlut-mibaur un allaitai ‘PtgKitfungcn/'Jîammgtti 
inibPunAtn/irit vri' b.« f bornai / grfv'Tcd'ai vbcrgairfalt n’tr» 
btu oba nmrbai ; inib ob fanuitb votre/ ba iribtr fôlid» umrfa 
lîJiwbr iravnitcbra cette/ ba oba bu foHm tn uttnfrr unb bt® 
îVad'O ungiMit/ unb turju (tant rcd'tcn p«n funifng Oilurf# 

Iv(i 4 ® 0olb® l'trfutlni fan / al® bfftt ba b.mnba tniut/ ta 

h.tlb m unnfa uub bt® :Xod’®>l£aininrr/unb tw® unba Isitb îail 

bat v*t> .ilfo itbaf.irai inobtn goijlidm unb un aUr utiantti 

nuû frlïtn acfallm. uRic urfbunbr bit# iPntf# mfî.|dt ntic 

unnftK X. $1. 3int!Îgl/ ter goben ifi ;u iPragt num tThrijh - 

t*Sa'tirbt 1 î79. 3 dr. «m fûnnt (ô.iütn lug/ umtfa iXad't bt* 

'^.'ivimifttai un 17. imb :Xémif£bfn m ban vurbttn. 


CVI. 


Wescbilai Romanorum Regis Diploma Ab - 1 380 . 
/olutorium fib ornai Pronunciatione là Déclarant- _ 
ne privations cootrà Joannl.m Galeaz I 7-J inr - 
f ice-C0n.1t cm , là Mediolancnfem Vicarium Im- 
petialou vel ejus Pr.cdettj}erts lata. Datant 
Pragr annô i} 8 o, hdiclioue tertia , iâ. Kaltn - 
dai / (bruant. ^ Pièce authentique tirée des 
Archives Royales du Château de Milan. Re- 
gillrc V'. V.J 

W E s c e s l a e s De! grorii Romanonim Rcx Tcm- 
per Augulfus, & Boemix Kcx. Nobili Johanni 
Galeaz de VkecomaibM de Mediolano nato quondara 
Nohilis Ualcat Mcdiolanenlîs Vicaiii üdcli fao dileâo 
Rratiam Rcgiam . (c omne bonum. Hafx'to rcfpeflu 
ücnignu ad nonnulla gratuita, & accepta lcrvicia, nce . 
non immutx, & (incerx fidcl puritatetn, quîbus idem 
tuus Gcnitor ,dum in huinanis ugcrct.in conlpcûu Di- 
vorum quondam Htoavi,& Gcnitor is noilrorum à lun- 
dis tempv.ribm tnuUiplicitcr cri ax utile dicitur, de quibus * 
tu, JpcCtabilisquc Av.o nains tous conlanguincps nos- 
ter , ac v cflri desccndcntcs , & porter i erga nos , & Sa- 
crum Imperium eturerc dcbcbttts, & poteriti» ttberius • 
in futurum- Animo deliberato, non per crrorcm,a«t 
impiovidè , fed maturo noürornm. 6c Itnpctü Princi- 
pum, 6< l’iocerum acccdcntc coulüio, de certî nortrl 
, ii.. naifR^-lx p >tc:H s plenitudinc,auci<>r:- 
tatc, baylia, tàtn uroinaria, qtüin abfoluta, omnibus- 
que aliis modiv , quibus tnelius i^illurnus, omttcm, (c 
quamübct pronu nciacioncm , dcclarutionem privacio- 
nis, 6< quamlibct privaciottcm , qux reperiretur pro- 
nunciata, lata, fentaâa, de quoscu nique procertus ,éc 
qttreumque agitata iplarum, l'eu iplius occalione tac- 
tos, feu fréta, de cogita», & ctiatn fccutos, leu (c- 
cuca coniri Prardeccilores tuos,dc eorum descendcntOï, 
eontri te, 6c tuos descendent es , vcl conuà aliquem 
pfxdictorum tuorutn Pr*deccUbrum,ét eorum descea- 
dentimn, ac tui, & tuorum dewxndemium , vel aliter, 
deelaramus l'aille , & elfe nullam, nullas, 6c nulla, de 
îrritam , irritas , A irrita, nullius valorij penîtus, (e 
ntoitKnti eift volumus, jubemus, & decerninna , ac 
ipfos, teque, ac dcscendcntes tuos, A omîtes , & fin- 
gttl.is per louas in ci$, vcl in aliqua, vel in aliquo ipla- 
rum,<vcl ipforum nominatas general iter, vel fpcciali- 
ter in Itatum prillinum rertituimus, & in «isrtaru. A w * 
gradu elle volumus', A deccrnimus, ad cosquc lUtum, 
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ANNO & 8 ra:lu,n » «l qoibus cranr, vcl cras ante iploi , vd 
ipü, redualmus , A rcducimus de Kcui* plcnitudine 
noo. noûreSl- 

J gillo Tcitimonio Littcrarum. Datum Hrag* UUio Do- 
mini milldixno trccuiteihn > oâuageiimo, Indiclioitc 
cenJi, decimo fexto kaU.ida» l-cbruarii, Rrgnorum 
nortrorum atino Uoemi* decimo Jèptimo , Romano- 
rum vert) quarto. 

Extrj.'îi fuit brxftnt Cofrit A Regiflrt inftript» fnb 
Littem V. V. lit K MA no v 14 VutcomUn ex tflente 
in Regia Aetèivio Caflrt FvrlX 'Jivu Me.UaUni in Pxt,- 
r» jiripta. U n. MedioLni dit trigefimn mtnfu VJlo- 
brit «mi 1710. 

Examinavit Joa*SEÇ F * A s C 1 SC U S Strj- 
uelliu) Regti Arthtvii O/fidniu. 

CVII. 

1 8.J.mv. \\ T encesl ai Romanaam Régit CottceJJio Vica- 
riaiüj Generalis , fit R a Joanni G a l b a z 
If ut-Contu Mcdiolctni tju.que Ii*rcd:bu > , fuper 
variit Satri Romani Imptnt dvitatilws y Dit • 
*ri£Ubui , atque Tarit or iis. Data Rrttgx am ;6 
1 |8o. J/tdifftooe ttrtia , rj\ Kafendas Itbruatn, 
[Pièce authentique tircc des Archives Royales 
uu Château de Milan. Regitlrc V. V.] 

f E n c F s r. a u s Dci (iratil Komunotum Rcx (im- 
per :\ugu(lus, A liocmi* Kci. Nobili Johanni 


g 


ri* , Civitatis, feu in Civiutc V crtcUarum , Ci virât is , feu 
in Civiutc Terdonx, Civituri», üuin Civitatc A Ici an - 
dri* , Civil otis , feu in Civique Pob 3 , feu Iiobii ,Civ îtat i* , 
feu in Civiutc Alt, feu Allcnii, Civiutij, feu in Ci* 
viuteAlb*, Adcomnibu» aliii rerris, CftflfM, Lo- 
cii, de Viltis Fcdcmotuium, Civicat». Icu in Civiiare 
Cumarum, Terra, leu in Terra Cultd. Terne, feu 
in Terra .Vtomis vie» , Terr* , feu in Terra Ceve, 
Terre, feu in Terra lJeinomit. Terr*, feu in Tara 
Canolcii, Terr arum, feu in Tenis ViglevanJ, taffi- 
narurn, Uadlgniiue, feu BaAimainc, Locnriti, Caua- 
lis, barmri, feo liurmii, hî and rite, 1 tiflincrî, Cia- 
raidi i, Pezeti, Valencia, Cazalis , StmAi Evaxn. Cas- 
tri, leu Ten*, feu in t altro, leu in Tena Nosi, fiv* 
Avoni, Terr*, leu in Terra, Caltii, feu iu Calliü de 
Fontious, lcrre, fet» in Terra de llialcha, feu Habias- 
cha, Ponris. leu Putuimn, feu iu, & de rontibus fu- 
per i'Iuniinc Ticiiti, eu in omnibus, Aaliquibus I çtiii, 
OaUft'v, Loci», Villis,Coinmu»iratibuv. l'en ; tnrn$, 5 t 
Uiliriétibui ipftnim, A ipforum, de alicujut ipfaruiti.de 
ipioruitj. Juin in, « de qtiibuscumque, quai buscum- 
quc. quommodocumqoe , &quocuinqi*c)Ute, quacitm* 
qucrationc , caulâ, veloccartoœpminencibus, tyedan* 
tibu», fcuadjacenribusCivitatibus, Tcrn's. Callrû, V il- 
lis . À Loci» prxdietis. feu aJicui efirumdcm. hem de 
alii» Civirntibuj, Cailro. Communitaiiou», Terri». & 

Locir , qux in citramarin ï . A ultnmarini» patribus ad Sa- 
crum Imperium p> rtinentibo* per vo», vclprovobi*, & 
vcltro Domine raient .tenentur «regunror . Ce poffidemor , 
A in quibu»cumque juribu» , & pminenciis caruindera ; 
t item in, \ de omnibus Ciritatibus, Terris^ Terti* 
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Galcaz de Vicccomitibus dcMcdiolano uato iccolendx ' mrii». Vil::», A Calliis, Honoribut, Infcudationihuj, 
memorix Saai ImpcrR dilcéli Militi» qtiuiidam Hinniuii'ns, Ce bciu-nciis, iu quib.u, de quibus, A fu- 

Galcai olnn Gi'iiiloris lui uoüro, & Sacri Imper ii <i- | per quibos prxfatus ti.-iùor uni per prxfat on (icnitu- 

. 

inter clauftra noltrî pcclori» péovida conlidcrationc per- | ii. 11 Je . •■uuilvu J.i;ï.>uv . Inft ■-•jiionibuv, A Sub- 
pendimus, quaîitcr fupern* Majeltati» d'gtutio nov ic lmnibits q.iibmcumqnc, & qualitercumque. Ctquo- 
quaimis immeritos, fna pictate prmevit ad a, iccin Kc- cumquc juk . \ qu.tcuinqne cailla, »cl occasions* per- 
gis Digtiitaiii, gubcrnaeuli uot>:> Sacri Kuuunicon- lineutibo», vcl lV ci.ii!iii'iu prx.ii:iis t.n iuiihus, u»- 
cédais JmpcrH, quoJ luper l’rincipatui , A Di^nitates tris. X ii..», Taris, A Lue;» Aomnuuis, A imgitil 
alias Orbis ferr* ad luprcmom Excellcnci* graduin 1 prxdi<ti», A ci idet, vcl alicui 1 forum, A iplornm, 
JD.vîna Sapieniû more imllimabili l'ublimavit, mveni- vel ipilirnin, vcl ipforcm. Et cum noscamus plcniùs 
1 

1 I ■ 

t 

Î uil lu Populo» fub Fæis, Ot Jnllicf* uvoii buMWM quj cjuf lia.;,, etldfi, prxdictnrow , a & pt«Jiclûiiiu 
tlubrircr gubciiure; Quoniain autan nollram liinul iu omiuinn 1 ernrum. Oînminioretn, Civitari-m t .altru- 
divalis partions, quas Sacri finpeiii .viimiu, cor.tiuct, f um, A Diltririuum fuov, A -Sacri Imper ii ; cj/ios 
non poftunm exhibcri* prxfcmum, ne aliqmbu» délit créas. t, fcck, A réalité» c nl.'i i u, promut ccnarum 

h 

ad lu mu, , per loi 1.1s idonca» gencris nôbiJitaie, & mu- unno pu tutiin pr.t -tmn lienitorem per le, A cjus 

n 

l 

il 

\ 

C 

ci 

ri 

I 

1 : 

C| I 

tl. I 

H.i 

ri 

ra 

Ii. 

pr 

pli 1 

tr 

di»> 1 me 1 ei . -, 1 " . de iunati «obis h.- 

ntguir u>» '• • m ii, imxiiiK I : .vinilla I»ki>’,;iki fi- • 
pce: 1 . , i,J.i . niftai.i'i, 1 gdiiare. & prudemii 

S Uiriiruim pi-xiiimenu» , ttirn ad ciutclatn, itciai i, 

. de novi», ijjiMiii:. A 1-x ceii.l (Weatii, AauitiM) deli 
berato, ;e. 1 . • • te I . r les , A deso-n Rentes mus, 
ûc 

in (olidum pr.* '».).*ra lira Maeilate I», : Koniu. • . 

nollros , \ bacii (:i<> ii facimu», conllirt imus . ordi- 
namus, A creami» \ ic.tii •> Generales ifresiKral-ile», 

& pci ,'.rro duratur-i. , . •■•m 1 1. • «r.i visa. : v, 

du taipai »u nollr.i. A Sacri Imperii ride, A » bc- 
dienr 1 pcf ilt iii» . 1 iv • irni. \ : 1 • isita*?: l'err»'- 

t" 

Tcrn't' *ri.i A Oillriet 1 . A ont n perrinauiis, A la- 
pa ’■ > Je L o , ’ il : ' artra , 

poiMT’ti A boni vfocum, que .'11 Terrirori-* Fa- 

nfc 

Aq" r Monte, quâm in ■ -r..», « '• r.iio, K U 
ia 1 Civitatis, icu io Civiutc Nu» i- 

T o ss. IL Far 1. 1 . 


pfiiud.'m 
Litieri. 1 
(ratas , » 
queinsuni 

tiortem, 1 

Vieil 


< huiu.inis 34e bat uinqu-tiii Saeii iinpeii \ k.ttius 
ptuvis moio aliqyiljus pu Hait, lin valrant 
generare , iplas qu dcl» tionceliiones, A 
ali •on quemai nique qurrii itkiUO intpe- 
qn.u in luiurum imi'e rari continrent per 
.• .ilium , ae cii.im qu.tmcumqtw eoulliru- 
utoncm, ordîiutint'em , & coneedimicni 
latu», A (sltcuiatiüiietn , ic eriain qaascunque 
Innmtr.itucf , Lioar ites, nec 1. -11 rîsileaia qaxo-rn- 
qnc çojos altcri p.rlo.ix ni per, vd ■ • îpüs uvitaii.» 1» , 

1 . , Terri : . 1 ' (Irktibus , Jnfi iwati „i. . , h>- 

rioriluts. ImtSJielionibu», Imperiis, Jursbu», A peiri- 
hentiis fartas, A fada, r vu'afas, A cmrcfi'a, pr.-.tcr 
on. 'D prxt'it .i quondam tieuimri ino, tibi, ‘ 
deniilM* tu», vel alieui vciliû . 

ciendis , A ladmda . couecdendis . feue 

cuinqne altcri ex, A de iiollrat Re’i c Komaaorum po- 
iclîtti» plcniiudine, oinni mo l.' , qa * nielius, Aal.fo- 
lutèp iR . nus, « nutic ,proi. te» 1 1 s rctroeamus, îiri- 
tainus, 3'inu'lainuv, n*! la» A india , irritai A h n- 
ia, tiuIl.Aij^ue valocit, A muineuti elle, A die dcln *c 


, A do cl 11- 
vl in futur tm fa- 


T 


cuite- 
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CORPS DIPLOMATIQUE 

AKKO ccn &moi, volumus, jubemus, mandamos, fit dccer» Tcrritoria fupradiâa , de rebus dumtajat contracta, AnNO 
nïraus ci certl feientu, deltuctato auimo ,fit cum con- vcl quart contracta, feu de maleficiis, criminîbus , fit 

I 30O. rtlio ponderato. non oblbncibus aliquîbus in contra- dcliéta, vcl quali, commilTts, fie perpétrât» inter bub- Il 00. 
rium, fit maxime quibus in ipfisGmccfiioiiibus,Conftî- ditos, fit Incolas, vel per Subdiios , & Incolas pr«- 
ttttiooibus, Immunitatibus , Libmatibus , Int'cudationi- dittorum Lueur um, vel etiam inter non bubditos, fit 
bus, Priiwglli, Bencficili, fit Littetis, feu indiqua, Incolas , lcd in prédiCUl Territoriis contracta , vel 
vcl a-iquo corurn, vel earutn contineutur, feu conta perpétrais. Volumus ctiam, & concédant» , quod tu, 
ncrcrur, vcl in futunim contincri reperiatur, feu repe- fit ueveendentes tui, fit vcftrùm quilibet poflitis omnia, 
rîrctur, quud nili tocus ténor iularum Conlliiutior.uin, ôc Unguia fupradicta, de infralcripta cxcrcctc per vos 
Conceflionum, Creationum, Immunltatuin , Libéria- ipfos, & per altos Judiccs à vobis, fit vcftrûin quolibet 
tum, Infcudattonum, Privilcgioruin , Hcncticiorum,6t getieTalitcr confticutos/r fpecLilitcr detegat.» : ltaquod 
Litterarum fi: in ipfirum , leu ipforum rcvocatkine, omnino habcaii* fpcctalitcr, fitexpreflê, fimplicitcr, fie 
annuItaxiiMjc, irrilationc, fit declaretionc de verbo ad de piano, de cum caufx cognitionc Judiefo Candi licen- 
vcrbuminfcTtus, feu fpeciécc desexiptus , quod ipfx riain femel, fit fxpius, ac ttiatn removeadi datuni-. fit 
fevocationcs, annullatiunes , initationcs , & déclara- alium vcl alios, cum eau la. vel line cadâ, qnocwBi 
troncs lint nulllus valoris, 6c moment!, ac ctiam non vobis , fit cuilibet vdtrûm videbitnr, fuhiogspdl,p®B- 
oWlautc quod in eisdem appolita foret aliqua alla clan- tisque vos. & Hxredcs vellri prxdiâî dare, fie date» 
fala deroeatoria, & maxime lit* videlicet, non obftan- dcclararc Tutoies, 6t Curatorcs uedum perfbnîs, fed 
tibus quibuscumque Lcgîbut, ConlUtutionibns, Gon- ciiain rebus, 6c bonis, poflcflionem bonorum conct* 
fuctudinibuj, Statut», fit Juribus Legalibus, Coin* dere, 6t in iplàm mittere et quacutnquc eau la quau- 
munibus, Municipalibus, gcucralibus, vel fpccîalibtts, tumeumque maxinu, feu magna. Cauiiis quascutnque 
quibus omnibus Juribus per Conccflorcm, Conllituto- Capitales, Crimirulcs, vcl Civiles, maximas, magnas, 
rem, Ht Creatorem Spforum, fie ipfarum foret quovi» vcl minimas, ctiamli bouorum omnium, leu partis, aut 
modo derogstum, ac ctiani nou obllantibus,qux in eis ilatus cujuslibct,feu libenails, vcl fcrviHUîs,perfon*niin 
continentur ; non ohrtantibus aliquîbus aliis claufulis lcicntiam, fit cognirioncm rcquiraat tibi,fic veftrÛ» coili- 
derogatoriis in iplîs, feu in ipfa quovis modo iufertis, bet per vos ipfos. vel alios^uoselcgeritiSjComanMIBas, 
nommatis, vel Ipcciâcatis, vel de quibus in eis, vcl in fie rnandamus, fit ipfarum dccilîoncm,cognitioiiem,tlele- 
ea fierct quovis modo mentio, ac ctiam non obllanti garioncm, 6c lubdelcgationcm concedimus pknojurc, 
bus aîiquibo* aliis claufulii dcrogaipri» qu» In iprts rc- tugltivorum Mquifitioncm,fit infccu tioncm, ne p«aîtk>- 
pariantur infertx. quarum habentes plcnam uotitiam nem , laqueationem , furium fuspcnlîooein , memhrorum 
per rcfpcâam ad concclTas , feu concerta , ex ceirS truncationcm, bullationem in facie, fuftium„fit ifihts per- 
feientii de eis obmittimus faccrc fpccialcm ment ion cm. culponem, Patri* proprix tcmporaliter, & perpétue, ac 
Volcntes praefentem revocationem , ik omnia, & lîngula lori rmerdiâioncm , ad bertias, 6c acutefem damtario- 
prxdiéla vires, robur, fc effcâum fortiri , ac li ipfx acm, ignii increnucioncm, 6c totius corporis,y«f par- 
clauful* de verbo sd verbuin forent in ca, 6c in eis in- ris debuitationem , 6c quamJibet aliam vrtx candemna- 
fettx, 6t fpecîficau:, 6t eis taliter fpccificatis foret pet tioncm , adcmptioncm , relegattonem quainlibct tempo» 
nos fpeciatncr derogatnm. laque noltra prxlenti Vj- ralein, vel perperuam, ctiam extra Territoria fupra- 
cariatus confttiutione , creattone, & ojdinarione tfoi, dida, llmitum ttiicioncm , bonorum publicatïoncm, 
fc tuis dcsccnd.-ntib'js . fit cuilibet vertrflm auâoritati Otficialiutn conftitutioncm , 6c omnium criaiinumor- 
Regia, 6t de noftr* concedimus plcnttudliic potertati» Hinariorum , publkorom fit privatorura , cnormium 
etiatn in prxdiâis CjvhatfcflS, Terrrs, Communitatl- 6t faciiium cognitioncm, 6t decilioncm, cjusdetn deci- 
bus, Caftris, fit Locis, quibus harum ferle cftis vos, !ionis,6c cognitionis commilîionem, in integrum reflf- 
& vrrtrôm quilibet conrtituti Vîcarii, in vos, fit vcftrûm tutioncm, aboiftioncm quamlibet in juditio, fit citrà, 
qoemlibet transfetimus plcnam , merlin, llbenam, fit etercendi, fit disponendi pleturiam licentiam, fit libe- 
omnimodam tempomlem gladii potclbtcinj fie jurisdic- ram facultatcm, quodque ad te Vicarium, fit deseen* 
tioncm, née non merutn, mitlum, fit ablolutum itn- dentés tuos, fie ad Jodices per vos, fit qoemlibet ves- 
perium, vice, fit auétoriiatc nollri* , fit Saeri Imper ii fn ttüm deputandos dcvolvantur, fit periineant appellaiio- 
etsdem C'ivitat"bus , Terris, Communitatibus, Locis, nés in quibuscumque caulis crimfnalibus, vcl civilibus, 
Territoriis , fit Dillriélibus, fit ipfarum, fi: ipforum, fit cnortnibus, vel facilibus , ctiamli nominatim, fit ci- 
cujnslibct ipfarum, fit ipforum pertinentiis, fie Juribus prefli ad noltrx Maclbtis audientiam fuerint interpolî» 
univerlis, née non in rebus, & per fouis quibuslibet eo- tx, fit ilia» tacnquàm à nobis generalitcr, aut fpecialiter 
rumdrm, fit carumdcm cujuscumquc dignitaris, rtatus , appellationum ipfarum etiam ad nos mtcrpolîtarum Ju- 
ordinis, prxcminentix, vel condiciouis exiiUnt ; falva dices, fit Commillarii deputari poflitis cognoscere, fie 
femper Ecclcriallica libenaxe, fit plénum, ac omnimo- per vos, vcl allutn, vcj alios cxaminarc, terminale, fie 
dam potdhtem etereendi prxditla, fit infralcripta per deflnire, dccrctorum primi, fit feeundi interpoficioncs, 
vos, vcl alios Officiales, fit Minitlros vertros ad hoc declarattonis üominii urilis , vcl diredi, ac cuj us liber 
deputatos, feu ctiam deputandos, animadvertendi in iltcTius Juris, vcl fervicutis tiendas per nos, fit veftrûm 
fadnorolbs homines, fit cohcrcionem qiumtibct qusn- quemlibec, vcl alios comtnittiinus pleno jure expedi- 
tumeumque tmenam, vel modicam, tatione prxvia,fic rioncm, impsilitionem , cxafiiioncm omnium V'ediga» 
mcdlantc juilicll , exercendl, ut ornninb luis vos, & lîum tàm folirorum, quàm novorum, Tholoneorum, 

Hxiedcs veflri, vefirumque, fit eorum quiltbet quô ad Monct.irum , Gabcilarum, Datiorutn, fit aliorum onc- 
omnta, fie fingula, quæ dici, fie appellari poffint, lèti rum tàm rcalium, quàm perfonalium, ac inirtorum, 
fmt de mero, abfoluto, fit millo Imperiis, ac Joris- angariarum, perangariarum , fit Cvltibura in Terri, fie 
diâionc qoalibrt gcnetaiîter qub ad omnia, fit Ipcciali- ïn AquUmpofidonemjFerîarum^Jundinarum indido» 
ter quo ad lingula, qu® inhujustnodi Jnrisdiâionbus, nem, Confuctudinum , fit Jurium Munïcipalium ftabt- 
fit Impcrfis includerentur gcncralitrr vcl fpecialiter, VL ütionem , conrtitutiouem , fit renovationern ; Officîo- 
carii, Judices, Redores, Potdlatcs, fit Adminillrato- rum. fit Uencnciorum collationem , infuper rebeIHum, 
res ordmiriï, generales, fit fpedalcs audoritaie noiirà qui font, vel fuertmt , vcl crunt tàm Imperii, quàm 
Regii conflituri irrcvoeabilitèr ; dum tamen.ut prxtnit- Urbium Impcrialium, fit pcxlmim prxdiaorum Lo- 
titur, in noftil, fit Impexii Saeri 6de , & obedientil corurn infecutionem , fit pnnicioncm , fit gcneraîùer 
pcrlîrtatis; damu 1 Infuper , fit concedimus ttbi, fit des- omnia, fit iingula regalia qujccmnque, que à Lege , 
cendcntibus tuis, vcrtrümque cuilibet, fi: lu te, fit ves- Jure, vel Conllftutîonc,vel Ediâo,lcu Conluetudinc, 
trûm quemlibet rransfetimus pleno jure omnem audo- aut aliter quaütercumque noltrz Scrcnisad. fit Sncro 
ritatem, licentiam, fit potellazcm general cm , fit fpc- Impcrio competere dinoscuntur, ad te nqftrom Vica- 
cîalcm, fmporteiones pirnarum, augmenti. fit dinmii- rium, fit tuos dcsccnderires, fit illos, quibus commi- 
nutiouis, ac remiflionu ipfarum, mulâas imponendi, feritis, pertincaat pleno jure, îta quod omnia cmoln- 
fit remittendi in caulis, fit Negociiv contingcmibus gla- menta, redditus, fie provenu» qualltcrcumquc propter 
dit potertatem , fit cohcrcionem quamlibet excrccndi; pubUcationcs, vel confiscacîoncs bonorum, impolicjo- 
l»a quod ni Civrtadbus, Communitatibos, Terris, Cas- nés poenarum, craâiones Vcdigalium novorum, vel 
tris, Locis, Territoriis, fit Diflriflibus quibuslibet Tu- veterum, vcl aliter quoquo inodo proveniunt de Civi- 
pradiâN orenens viernoftr! fuperiofitatem obtineatis, tac’bus, Comitatibus, Terris, Locis, Juribus, fit per- 
Jorisdiâionem latiflimam, fit Imperia tibi, fit deseen- tinentîis prxdifiHl ad vos, vertrumque qoemlibet perti- 
dentîbus tuis, vcftrûmque cuilibet i Lege, velue fit i néant pleno jure, line aliqua rellitucionc, fit racione 
nobis Lege auimata in Terris commilfa pleno jure, fit nobis, fit Sacro Impcrio deinceps tienda, fit in veflrum 
gcneraliter, ac fpetialîtcr flcmandata. Et ut etiam nput priviturn patrimonium , leu crarium rtcut volucritis, 
vos, fie Ilxredcs veltros, vcllriimquc quemlibej.fic eo- convcrtantur; qo* omnia, fie Iingula praslida facimus. 
ramvobi», fit Hxredibsis veftris prxdiâis, veftrûmqiu habita deliberatfone procerum noflrorum, fit ex certi 
quolibet poflint tàm contcntiola, quàm volontarla ju- feientii omni audoritate, baylfa.tam ordinaria, quàm 
dicta exercer i ubique in Locis przdiâis , fit etiam extra abfoluta, fit omnibus aliis modis , quibus melius portu- 

mus, 
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Anko *no*. denoflr* plcimudirwr poteJhth , duni tumcn Ci- 
_ virâtes, Tejra; , Coilra , Connnuniuues , Fortalicia , 

I^oO. JLoca, jJirtridus, & fermons fupradida, 4 comm 
quodidxt cum omnibus pertinent iic lupradtelis denoftra, 
a Sjccî Romani linpcrii Juriidiâtonc, Dominio, te 
proprictite eonlillint, non obüanrc quod prxdr&t* fini 
aÜqua pixrnilionim dicercntur c(îê damnofa Fiîco, vcl 
Juri contraria, & non odltamc quod fccunda julïio di- 
eu! -ir non fatercefîirtc, A non oblbnte quod de aliaui- 
bus debuitfet ficri ntcncio ipccisli», 4 omnibus aliis Le- 
Ribas , Jur&us, vcl (Jonlucrudinibus générai fbus. vd 
ij-. ciaiibu£ j q:i* portent pfxdictis in aliquo obviare , 
non obftatminirv quibuscumquc ; quibos omnibus, & lin* 
galii, in quantum obviare reperrrentur quovi» modo, 
dt mflrm ptaikodine potcfhtrt , fpcculftcr 4 cxprcllê, 

3®p ccrta fcîeatxa derogamus, 4 iplo jure dérogation 
eflê per prudentes vohmnis, & jubernus. Jnfuper ctiam j 
û'inmbus modo, St forma, & ad cautclam conflit ui- - 
mus, làdiniss, 4 creauuit, b ordirtamus te, ruosque 
Hermès, A ik-scendcmcs, 4 qticmtibcc vclirum in 1b- 
Iwtënk dcïilms, 4 Sacri Imperli Vicarios Generales in, j Pximz rems h r , que le dit Dmc , fis Hcirs, 6c tonz 
À de Cirictfc Mediulani, de cjus Cornitatii, Terriro- j fes Subgiiz, & ObeilJâmt, <ji ore font, ou en apres 
fii>, fi Uiilrtâa cuin omnibus Jurisdicliunibus, ImpC- 1 ferront de la Duchcc de fJrcta’gnc, A de toutes lès m> 
ri i - . Lib.rtatibus , Privilcgiis , Jkiicrïriis , r ' 

Juribu*. à pertinent^» prxdiiiiorum ChrEudl, Comita- 
tus, Deftricitis , A Terri torii, ac ctiam dainus tibi, A 
prasüélii Hxïciiîbus tuis, & eriain tramfcrimos in te, 

I irrredesque tuos omnimodam . & libérant porelhtcm 
f.iciendi, txercendi, gerendi, A exercere faciendi oui- 


S UR les chofn, J 3 " - ■ 

Parler & rrctccs paraître Mcflicnr* U'ih.tw Sire 
de Latymer, Guy de Brun, fîanercttz, RUlsttrJie Sirop 
ChivalVf, f*. Mtllre de sbtpcye Df»êteur cil Loys, 
Provurcrs des Trcsnoblc A Trcspjiuartt Prince , Ritk*ri 
Aey tC Lftriettrre cjf de l'raMtt , d'ttncpan; 4 Montreur 
'Jahim S r* df Beaumenrert , Moniteur ïJhpbtt* à* 

Monlieur Eu/tjre de U HvKj.r.(, AÙtfca Refa- 
mrl, t 'e/eyi , 'Johi* de U Chefti, A KiiSjrJCiirk 

Procurers A Mcffa^es de, Noble oc Poliratu '>eignio:ir, 

'JttSaa Duc de Bretuj^me, (Junte de KfChernond & de 
Mont tort, d’autre part, 

£(t apoinrei A accorder, paremrc les ditr Procu- 
reurs A Met Liges , riantz a ce Foair, co Nonn de leur 
Àctgnurs, ci) la inancrc qui cuJuit, 


nia, ft lî ■:;;() la, >iuorum ribi , & Hærcdibus dcsccnden- 
tibo* tu:s lopr i oonccffimni gertera liter, vcl Ipccialitcr 
prtcvJîcrciit, vd faeultatcin tadendi, eaercendî, A gc- 
r et idi , à o'tc.tc fàcîcndi rcfpcdu diclanitn aïiarum 
Civir-jîi::!:, & Icrrarum, & diaorum aliorum Jurtum, 
ur pofTis, & partais, A quilibet veltrâm poffitita fa- 
cerc , gererc , & exerccre, A eicrceri facere fti pr*dic- 
ti ' tTirate, (.Jurniratu, lerritorio, & Dillrisülu . ficut 
portes , poflêtts, A ouilibet vertrüm porter In diâis aliis 
Civiwtbw, & Terris, ia quibus conceira eft potdlas 
tfbj, A prædiéîis Hrrcdibus tuis, quaJis fupra cil con- 
tenta, A hoc ;itie pnqudieio atiquo, & line l*lioncaIî- 
•qua nobiH* ,\ ; «fiii# , «cl fonoratiaiPatrui tui Bcrnabovis 
de Vicecomktbut , 4 cjus Hercdum, ac alicujus ipfo- 
rum, A a3icü|us gracias, A privilcgri, ci, vcl cis, vcl 
aitcul ipforum conceflje, vcl concert», veialicujtisjuris 
iplh , v c | aireri içfonim competenci , pertinemi , vel 


très Seignarics , ferront dclorc a perperuire viais .^mya 
& .(liiez», rrespuirtârit Prince, kuLerd. parlagrate 
de Dieu, Ryy hagUterrc c? iL- France , & .1 fev Hcirs 
Koys d’Engictcrre, A a Roiaume d’fcnglcterre, & a 
tout les autres Seigneurie» 4 Oixi liant!, encontre toux. 
ceux qi purronr vivre A morir, 

Er, parcfpedal, encontre celai, qiorecll, ou pur 
le tanps a venir Icrra Adrcr faire au die K'»y, ou a Ils 
Hciîs, en la Royaume de France, 4 coetft Hoirs, 
A tou* les Amys, Aidantz, A Adhérant! du drt Ad- 
ver faire: 

Et au\î contre touz altrcs, de quife citât, dignité, 
ou Condition, qu’ils luioir, qi arc font, 00 en apres 
ferrotn, Enemys a dit Roy, fes Hoirs, A a ditHoyau- 
mc d’Engicterre, A fes altrcs Seigneuries queconques; 
excepte nollrc Fier» tt Pape. 

Et, en mefinc le mafierc, I c dit Roy, fes Hcirs. A 
touz les Subgîti A ObeifTancz , qi orc Ibnr , ou en apres 
fèrrollt, faront dclbrcs a perpetnite vrays Amys A Al- 
liez au dit üai , fes Hcirs , A a Ton dit Paris de f3r ci si- 
gne, A a touz les autres Scignurics , âtObcrtlantz, en- 
contre le dit Adxerjant de Framacc , & encontre touz 
autre» , de quiclc cllar , dignité ou condition q’ils 


fWdiir.ci in prKÜâi* Cirime, vcl in crus C-oniiratn, 1 fuient, qioreiont, ou en apres ferront Enemys au dit 
, *• wn--».. ■ r— —f— f '~- Dac , fes Hcirs, ou :t fou^aiis de llrctaigne, A autres 

Seigneuries qucconqes -, excepte noJIre Seine Picre U 
Pope : 

Et, defore en avant, le dit Roy, A fes Hcirs, & 
Snbgitz tendra A tendront 1rs Enémrî du dit De u , A 
de les Hcirs, les liens 4 les leurf; & le dit Duc, 4fès 
Hoirs, & vSubeitz icndronr les Enemys du dit Rov, A 
de les Hoirs, les tiens A les leurs femblabJemcnrf 
Et lbrëlcra, 4 Jbctfrcront , Je dit R-y, A lès Hcirs, 
ai leurs Hommes. Subgitt, A Alliez aillent ou focours 
du dit Dae, fes ileirs, .Subgitt, & Alliez qaot requis 
en ferront , Et, (cij-.Wableim*i»t T lêironc le dit Oui , 
fes Hcirs, & Subgin, devers le dit Roy , A ici Hoirs, 
A Subgirz. 

Item, que nu! des Enemys eiu dit Roy, parclpecial 
de France, OU autres, de qoîcl cllar , dignité, ou 
condition qu’ils foiciir, ne ferront pîr Je dit Dm , 
ne par aucuns de fes Subgitz A Oberfliuitz de flretaî- 


Tcrritorio, .v l 'iilridu ; Itatamen quod prxfeus Con- 
ce r Fin , qo« bî obi, & Hiredibus tuis de prxdidis Ci- 
virite \iodiolaui cjus Cotnitatu, Tcrritorio, 4Dfs- 
trichi habeat takin, tantum, 4 nonininorcn» ctreâutn, 
qofllem, A Quantum haberct, <î ipfaCoocelIïotktia fo- 
rer profit o Hernabovi, 4 rii», A Hxredibus iptîus I3er- 
nabovis, 4 tufs, & otrique ycJlrûni in folidum. Et 
ru- : omn-a facimu* ex ccrta fcicntù, & cum fimilibus 
dciuserattonc, au4oriratc , baylia, 4 inodts quibus fu- 
pra, 4 cu:ti non oWlanciis illis, de quîbu* fupra fit 
mentfo. Nulli ergo omniaohomûiu»n riccathancnoilrs 
Magiertaris pag r. tni, qu* de Jingulari nullro mandato, 
4 ccrta nolt.'ii icienria rite proccfîît, infnngcre, leu 
ci, 4 conrcuis in ea quuvis auxu temexario contraire, 
4 fub pœna ccntum marcharum pur? auri, quas ab eo, 
qui ct»ntravn»crit, tociens, quocitnscomraJjilutn tue- 
nt, irrcmiflibiliicr cxlgî voiumus, 4 cutnplcna integri- 
tatecomponi, accarum medietatem noflri Kegatis Erarif, 


feu Filcnl, refiduam verô didorum Vicccomitttm Vi- r gne, faVOrei, Ite confortez, ne en dit Faits de Frc- 
cartorum, 4 fidcüum noltroram ufibus appJicari , prx- takue reccptex , ne iccuifiz, pat More, ueparTer- 
ll-ntfum fub Regia: Majdlatis noilts SigilioTcrtîmojifo j » 

Lîtterarum. Datum t'ragæ anno Domini milîciiuto 


trccentciimo oduagdîmo, Indiclionc tertia XV'. KjI. 
Fcbruarii, Regnornm noftrorum üoemix auno decimo 
feprimo , Romanorum s cro quarto. 

ExtraSs fmt Prufiai Copia à Regiftre iufnipt s fat> 
Liftent V. V. B» xm Alto vi s f'ieeeemitit exifltate 
im Rr+io Anhivie Cajin Purl* Jvidi Medioiaut im papi- 
ro Jirtpeo, Dut. MeJioSaai dit trigcjïwt mcafu O.Vs- 
brie aaai lyijt 

Fxomiitenit Joaske.s F R A S c r S C U S Srxi- 
GflLlUS Rtgii Anbiï-ii ÜJfuiulit. 

CVIII. 


rc, par faite Guerre, importer damage audits Rev, 
fes Subgitz 4 Alliez , fi avant corne le dft üae, les 
Hcirs, Sllbgkz, 4 Alliez les pnrront, a leur loial jxtjïr, 
dcllmirbcr; aiflft ferront le dit üae , fl* Hcirs, 4 bulv- 
*!t* terni! a faire devers les ditz Enemys, comc a le;irs 
Enemys propre»; 4, par fémblable manerc, ledit £<y, 
(es Hcirs, 4 Sufagitz ferront tenaz a faire as Enemys 
dédit Dac, de Ffauncc 4 autre» QQelcoaqaes: 

Et perruiit les Nobles, Aîarcbantz, 4 autres des 
Paris « Seigneurie* des ditz Roy 4 Pat , 4 de leur 
Hcirs , con tet fer A ôemower les uns oue le* autres, 
corne Bienvetl.’autz, Ainy*. 4 ANicx ; paiantz les Cus- 
t urnes 4 Dcvoircs iu dit Àcv , 4 au dit Due, 4 autres, 
comc il appmendr*. 

I T t m , que noll des S-jbgitz, Obcirtântz, 4 Atten- 
dant! du dit Duc de iJrcfjIgnc. ne de les ditz Herrs , qi 
font. 4 ferront, ne ferront defore ovesque ledit Ad- 
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â., Obeif&nt?. les mtrrom cmpefcher; cedant tout fraude : 

Et, lî aucun* des Snbgitz A Übdflann du dit ümc , 

I 3 7 Q ou de 1rs Hdr*. eut face le contraire, q’il foit puny 
folonc le Cuihime du Faiis, (ans diffimnlation , frau- 

1 J 3 o. de, ou mal engin; A femblabtcment ferra de tout le* 

■' Sub'iu, A ObciÜinu du dit Æ>y, & Ici 1 Icirs , cuvas 
le du ümc A fei Heirs. 

lTt*t. fi le dit Ray parte, en fa Perfonne, ou en- 
voie te» üentz , demi les parties delà la Mer, puraler 
en Frauncc, Guyai, ouaillour», ledit Due, les Heirs, 
& tour les Snbgitz, A ObcilDntx de Lui, »5e de fesdin 
Heirs, ferront tenue a rcoerioir (c recuillir amiable 
ment, par Mkr, A par l'erre, «c dit Roy. & les dût 
Gcntx, A les conforter & refrefcher des ViâaHles, Vi- 
vres, A autre» chofet, qui lour belbigneront , pour 
Iour denier» : Et suffi de les foefircr, franchement de 
amiable-. tient, palier parr.iy l’on dit Paiis de •'rctai&ne, 
A a les autres Seigneuries , en ulant, demoram, fo- 
juurnant, & retournant, A ettre logez A rccuillez 
CUttoiftment en les Villes & Forterefces , la ou ilsave- 
ront a ralf-.r, coms Amys A Bienveillant*, fans des- 
tourbnjcc ou «upefchcnient . toute» les firitz qui il* y 
vendront fi vorront palier , psiant rcfonablement pur 
Jour Vitaillcs , Vivres, A autre* necelïaircs , q’ils 
prendront : en fiivant au dit Dtu la feurte des les ditt 
Chartcux, Villes, A Forterefce», A de celles de les 
Barons, Sabg'tz A Alliez; A, en mefme le tmnere, 
ledit Rai y fes Hcir», (i tout fes Lîeges A Gbciflantt, 
ferront tenuz a faire au dit Due, Ce a lés Gcnrz, toutes 
le* foiu u’ils vendront fi avenant a parier par fon dit 
Ro tourne d’Angleterre, ou mures de le» Seigneurie* fit 
Palis. 

Item, que le dit Due, ne fes Heirs, ne ferront , j 
ne prendront Paix, Triais, Ablünences de Guerre, | 
ne autre Traitie, ne Alliance qucconque ovcsquelc dit ; 
Aeherfeire de h junte, ne autre Encmy du dit Ro y, ou j 
de fe» Heirs qucconque, en préjudice ne au contraire 
de celles Alliances, ffnt Accorde Ce Confcntetnrn; ex- 
pie» du d ; t Roy , ou de les Heirs : Et en tout les Trai- 
ties & Accordances <k Paix , Trieucs & Ablünences de 
Guerre, ou autre Traitie, ou Alliance qucconque. que 
le dit R*‘ Ct fc» Heirs terront ou prendront ovoque le 
dit Aévtrfesre , ou autre de les ditz Encmy», ledit Due 
ferra compris A appeliez, & Lui, & fon Palis, Atout 
fes Héritages, & de fe» Subgirz A Alliez, tenant* la 
Pattic des ditz Roy b Ont , A de leur Heirs , b les 
Honcun, Droitures, Libertccs, Nobelefcez, Seigneu- 
ries, & Jqrisdidüons, A l'HRat de Lui, b de fes Sub* 
çkz, & de fui dit Haüs, ferront exprcflcment compris, 

« en touz chofcs l'avez A gardez, dériverez A refervez 
suffi enticrmcnt, corne il» elloicnt en remps de Lui A 
du bon Une J Fui** f»m Umc U, A les Héritages de ion 
Piert A Mere, A leur mys deliveTc; A autrement la 
Pau ne fc terra nullement fani PAllënt A Accord du 
dit Dsk , A fes Heirs, ellcatuz en lour franche vol en- 
te; porveu toutefoiti que, quant a» Triâtes A \bfti- 
Dencus de Guerre particulières, l'une Partie les purra 
prendre, ûns Partent de l'autre, a durer par al. Jour* 
tant foui entent: 

Et cU cas que le dit Ait -tr faire Je Framtcr, ou fe» 
Heirs, vorroit, ou vonoient faire Guerre au dît Une, 
ou a fes Heirs, Subgin, oubliiez avantdîn, enafeun 
temps, le Ray & fe» Hein, SubgitZ A .il lie? , font A 
ferront tenu* îl les cidcr A focorecn perpétuité, co* 
inc bon» A vrais Atnys A Aillez , A femblablemcnt fer 
ront le dit Une, fes Heirs, Subgitz A Alliez, au dit 
Ray, lis Heirs, Subcitz A Alliez. 

[tin, tome la Duchce de Brctaigne cnricnnent, 
A touz les Fortcrciccs , qi y font A ferront tait* , 
conquîtes , A a conciurne , oyesque les Terres A ; 
Fortercfces, q l'ont a Lui, fe» Subçiz A Alitez, hors , 
la Duchce, qi tairont en la poffcflion des ditz Subriz* • 
A Alliez puis C. An», font A ferront a dit Due, les : 
ditz Subgiz A Alliez , tcuanrt ovencnient la Partie 
des ditz Roy A Dnc, A de lour Heirs, came delî'us, , 
fan» ce qui le dit Ray, fc» Heirs, Subgiz A Alliez le j 
puitlent débiter en nulle mancrc : 

Et y ceux, conquis par aucuns des Subgiz ou Alliez 
du dit Ray, les leur mettre le dit Ray . A ferra mettre j 
a dc'iivtc dc Lui A fes Subgiz, A Alliez, a la mayn 
d'iceux, a qi ils appertient A doivent appertenir , quant 
requis en ferra, (an* le» pooir occupier, tse faireoccn- 
pier par Lui. fes Subgiz, ne Alliez; paiznt pur ceux, 
as queux le* ditz Forterefce» ferront rcllitui, les cus- 
tagts , faïtz pur U orife A gard , des ditz Fortercfces , 
a ceux qi le» prendront, a la gard de dit Duc Je brt- 
quant as Hirtcrcfccs qi ferront pris dedeinz fa 
Duchcc , 

Et fcuùlablcmsnt ferront rellitoez le» Forterefce», 


LOMATIQ.UE 

Terre» A Pôfleffions des Subgh,, Alliez do dit Rev, qf AKNO 
ferront pris ou conquis par le dit Duc , les Suffit, 
ou Alliez, pliant auffi les t-olbges a la garde du dit *3 7 9» 
Rw, ou de les Heirs, ou de leur Licutcnantz, quant 7 r; ~ 
a les Foi tcrc tocs qi pti» llrront hors de la dit Du- 1 3 ”0* 
j chce ; 

j Sauf les Fortercfces de In D.tmt Je Panrrtter en te 
i Vifcontc* de Limoge, A les Ftmciefces de le Fijeant 
I Je Rn,t* en Nornunayc, dont le» collages (cirontpaicz 
' a la gard du dit Une, 

i Purveux toutefoitz qe le* Ville», Chaftcux, Forte- 
I refees. Terres, A Pofleffion», qi ferront conquis du 
| propre Heritage A Domaignc des dicz Ray A Due , 
j miel part q'ils l'oient, ferront franchement delivcrcz as 
| ditz Ray A Ümc , A leur» ditz Heirs, a chefcun le lieu, 
fins rien prier; 

Et fiubz celle Article ne font compris la Ville A 
Charte! I de Brcll, pur ceo qe entre le Roy A 1 eUut cil, 

A ad elle, trete A accorde, paravant ces' heures. 

Item, en droit des Paiis A Forterefecs. ai ferront 
conquis en R o tourne de Frauncc par le dit RJ A fc* 

Gcnrz, & par le dit Dut A les biens, le» Rampfons A 
Patit, qi primer les purra faire, fanz fraude A mal en- 
gin, par conflrdnte de* dùz Kortcrefccs, A perfefant 
Guerre hors d’iceux, ferront A demorerom a ceux, 

| qi primercmetic conqueront les dira Rampfons A Pa- 
ul : 

| Et vaudront A ferront tenux, d'n ne A d’autre par- 
i tic, les Saufconduitz, que le dit Roy, ledit Due, A 
’ chefcun de leur Cap. reins A Chcvctains , tmantz les 
ditz Fortcrciccs , doueront quant as dirz Kairpfoiu A 
Prifoncrs, fanz le* enfraindre ctl alcun mancrc: 

Et, lî débat foit fur les ditt Kampfons, il lèrra de- 
terminc-e par le dit R» y, ou par Ton Lieutenant, Concs> 
table A Marefchal de 1*0(1, qi ferront pur le temps; 
dont l’un Marcl'chal ferra Députe par le dit Duc: 

Et la Conqurrt, des Fortercfces A Paiis, qi le ferra, 
ci» Frauncc, A ailloors, 

Hors d'Aquitaigne, Pontieu, A la Marche de Ca- 
leys, 

Et excepte le Domaigne , A Patritnonic du Ray , A , 
de la Coronc de Frauncc, A dcP Parrimonic de fdnt 
Elglife, queu part q’ils foient, A les Terres, Hérita- 
ges A Droit* oc fe* hubriz, Ubcîrtântz, A Alliez, e* 
qneux Us furent en poücflion puis c. An?, dernièrement 
partez, 

.Serra a q? les conquera ; fefant au Roy d’Engletcrro • 
Obcirtance A autres devoirs, qi a Lui àppartendront, 
corne a Soverein et Rov i>t Fravnce. 

Item, li le Roy, ou fes Lieutenant*, partent parla 
Duchce de Urctaigne, en erteant de Guerre, ledit Ray, 
fa Licutcnamz , A Officier* averont la Jurisdîcion , 
Conmllânce, A PunKFement, en tou* Cas, de touz les 
Gentz A bubgiz du dit R y dcînz 1*011, fanz cco qu’il 
tourne a préjudice du dit Due, ne fc* Heirs, ne des 
I ranchife* A Curtumcs de fon dit Paiis, en temps ave- 
nir; A par fcmblablc mancrc ledit Due, A les Officiers 
eonoiftront A ferront Juge» de leur Gentz: A en tous 
Cas , Deliz , A Forfltkz ? qi ferront faitz en la Duchco 
de Bretagne, dedeinz Villetiu Fortercfces, Aaillours, 
hors de la JurjsdiAion A Governance de l’Holl, de 
quelque Nation q’ils foient, le dit Duc. A fes Subgiz 
en ferront luges A feront la PtSIticfon, lolonc les U li- 
ges A Cullumc* de Paiis : 

Et , s’il avîcnl qc ceux , qi tendront ta Partie du dit 
Aihetfuire , prcigncilt afeuns des Subgitï. A Alliez du 
dit Am, ou de dit Dut , A en face punicion corpore- 
tc ; par fembiable mancrc terront ledit Ray, A ledit 
Due a ceux, qi ferront pris de la Partie dû dit Adver- 
fiure , de qvile EAm ou Coniicion q'ils fuient, A a 
quclconqcs q’ils foient Prilîiiicrs. 

Item, qc en Duchce de Brctaîgne ne ferront împo- 
fes Rampions, Pari*, n’autre» Subvcncions, for» par 
POrdenancc du dit Due ; Et fcmblablcnscnt ne ferront 
l»Hz, ne impofez Rampfons, Patit, ne autres Subvcn- 
cions en la Principauté* d’Aquitaigne, Pontieu, ne en 
la Marche du Calcys forsque par l’Ordcnauce du dit 
Rai : 

Et font A ferront les l loueurs. A Ellatz, Nobles- 
ces, Franchifa A Libertea du dit Roy, A les U llsgcs 
A Collumes de touz fa Paiis refervez A gardez entier- 
i ment, 

j Sauf A excepte qc , fi le dit Rai T Ettçlet/rre , ou 
fes Heirs, veinent a la pofieffion de !a CorOM de 
Frauncc, le dit Due , ne fes Heirs, ne ferra, ne fer- 
ront tenuz a leur fairt Humage, ne Obeirtauce, en * 
alcun temps, pur ladite Duchce de Hretairne, 

I tt font A ferront la Honeurs, Ertatz, Nobdcsces, 

I Franclufct, Libcttu.» du dit Due , A de fc» bubgiz , A 

lu 
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DU DROIT 

A N’ NO ,cs ^1** A Cuftuincs de fon Palis refcrvct entière- 
ment. 

’3 7 9‘ 

- ,, tt, a tenir fermement, fit accomplir tontes les cho- 

I j oO. fes fosditz, en le matière qi dclfuis font traitiez & ac- 
cordez, les deffbsdir? Procureurs, d’une pair fie d’au- 
tre, pur À en noun de tour dlu Seigmns, pur tant que 
a chwcun de eus touche fit appe itieru , ou poct toucher 
fit appartenir, ont promis, & par ces prdêniet Lettres 
promènent loyalment & eu boue foy les tenir lan z taîti- 
tîfic ou mal engin aucun. 

fc't , en oultre , efl accorde fie affentu , par les drrz 
Procureurs, d’une parte fit d'autre part, quclesdirz Roj 
(* Dut feront fie donrotu l’un a l'autre lour Lettres ful- 
ti famés, a faire d doux leur Grantz Seelx, des Allian- 
ces, A milles, fie de toutz les Pointz fie Articles delïiis 
traitiez & accordez : 

Et qc les Prélat? , Grantz fie autres Nobles, fibicn 
du Royaume d'Englctcrre, corne de Bretaigne, jure- 
ront de promettront a garder , tenir , entériner , fie 
accomplir les dites Alliances, Amitiés, Point/. fit Ar- 
ticles, fie quelconque compris cil en scelles, fie que a 
les dîtz Lettres, cnlî a t'ere par les ditz At» fit Due, 
corne ddlus, mettront lour Seuls. 

En Tcsmolngnance des quelles ehofes fuisdites, les 
xvanrditz Procureurs fit Ménages du dit Dur ont a ces 
Prelcntcs mys lour Sealx. 

Don. a Wertm. le primer Jour de Mira l’An de 
Grâce Mill. trois ccntt, feptante fie noef. 

Sif illit , frftem Praurattrnm Dtuu Br if. vrai* , 
Cerâ rabeà exfreffit. 

CIX. 

1380. Capitula Lifre, U niant!, £3* Cûttfceder ati 0 sis con- 
23. Avr. trait* inter Dominant Joanntm G a l e a z 
y tu- Comité m Medtolani , £3* yiiarimn Impé- 
rial <m Couraient ab uni , ai que Rf.mpdbi.i- 
cam Venetam parte ab altéra , contra Du- 
ecm Commune Janüæ. Âclum PapU annt 
1380. 23 . jfprilis y lndidione tertia. [Pièce 
Aiulicutiüue , tircc des Archives Royales du 
Château de Milan. Rcgiltrc V. V.J 


I N fraferipta font Capitula Ligx, Unionis, fit Confx- 
dcTationis cootrnâ*, célébrât*, fit folemnîter fir- 
mai* per llluftrem Prioripcm, de Magniticum Domi- 
num Dominum Galcaz Vicccomitcm Corn item Virtu- 
Cum, Mediolani dre. Imperialem Viearium Gcncralcm 
0 iè, fursque Filiis , de Hxrcdibu* es una parte, & ; 
obilejn, de circuinipcâum Virum Dominum Petrum 
Cornario Honorabilem Civcm Venectsrum, Procura- 
torem Santii Marchi , folempnem Ambaxiatoretn , 
Syndicum, & Procuratorctn Illuftris Dotnini Andrex 
Contareno Dei gratta Veneiuuum dre- Ducis , nomine, 
fi vice iplius Dotnini Ducis, Commuais, fie Doininii 
Veneriamm ex altéra pane videlicet. 

Primô natnque convcncrum dictx Partes, quodlllus- 
tris Dominus Cornes Virtutum Infra dics fox proximos 
tencatur, fit dcbcat diffidare, fit diffidart facerc Dueem, 
fit Commune Janus, pro fe, fie omnibus Subdrtis, fie 
fiddibus fuis in perfonis, fit xre, ficcxpcllc'e, fit cx- 
pdli facerc de toto Territorio, fit Domfnio fuo, fuo- 
rumqueSubditorum, fit fidelium omnes, fit lîngulos Ja- 
n uc nies , coiumque Subditos , fit âdcles cum eorum 
mer candis, rebus, ficatiis quibuscumque, prêter I llos, 
qui client ad obedientiam Magnifia Dotnini Domini 
JbJernabovis , vcl iplius Domini Comités , fuorumque 
Haeredum. & de qu3iito durabit prxfcns Guma ipîqs 
rraâarc, fit tnâui facerc, fie habcrc, & haberi facerc 
tamquam publicos hoJL-s , fit inimicos ejus , durante 
prœfairi Guerra Vcnctorum, fit Januendum. 

hem quod (latim poil frétant ditfidamiam luprafcrip- 
rim tencatur, fie dcbcat prafatus IlluRris Dominus Co- 
rnes clauderc, fie claudi facerc, fit claufos tcnerc, fit 
teneri facerc iuxta poflê omnes cjus pallits, ita, fit tail- 
ler quod nutlus polfit traifigarc , feu ncgociari de Ter- 
ris, feu per Terras, & Territorla iplîus'Dominl (."omi- 
lîs cum rebus f mcrcanzils, vel line cum Januenlibus 
prxdictis, née ire ad partes Januenlcs obedientes Com- 
moni Janux, ncc abindc redire, fit qui omnes, fit fin- 
guli eûmes, vcl redeuntes ut fupra capianeur in xrc, fit 
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perfonis per Officiales, Ôc Génie* ipfios Domini Contins AnNO 
ipibruni polFc. 

Item quod fubfcqucntcr ipfe Domines Cornes tcnca- I 2 oO. 
tur, fit dcbcat infri die* quatuor à die fada: diffidaneix 
movcrc G'uerram, fie inovcri facerc janucnlibu* lûpvr 
Termorio Juuuenli, fit tcnerc fuis cxpcnlis continué 
ad olfcnûu januenlium Lanceas quatuor ccntütn de vî> 
ris arntiger» de tribus equU pro qualibet Lanzea fuper 
Ripeiia, vel Territorio janueniitantotempare, quanto 
ibi habiliter flare potentnt *1 otfenfas Januenfium ; 
quando autan fuper Territorio, vel Rïpcria habiliter 
Ibre non pollcnt, tune tcncantur , fie pouantur ipOo 
Laneex luper I-'roiucrHs, fit in Terris Iplius Domini 
Comiris propinquiorüms Territorio Janucoii. proutlc- 
cundùtn tempora rUem Domino Ouniti inetius videbf- 
tur, fit placcbit; hoc aéto, quod fi prxtiiro Domino 
Comiti pro mcliori videretur, fit pro major i oftcula J a- 
nucniium convcrtcre aliquam partent cipcnfarum ditta- 
riim Lancearum quatuor ceuium usque ad iummamlH- 
pendii Lancearum ociuagînta, aut iu provilionftwsdan- 
dis alicui er Nobiliboi, vel popularibus Januenfibos, 
aut mPcditibus, iiceat ipfi Domino Comiti hoc facerc, 
fie in cjus dispolicionc lit; fit ad prxdida tencatur quous- 
que de pretemi Guerra Vcnctorum, fie Janucr.üum Paz 
laélafucrit, feu Tregua. 

Item quod fi, fit quandocumque cafus occcrreret , 
quod aiiqux Genres armigeix in magna quantruic de 
partibus ultramontanrt, vcl aliunde ingredi vcllentTer- 
ritorium jnefati Domini Comitis, feu in^rcifx forent 
diéium Territorium; & inrclügatur magna quantitas, 
uando eilênt Gentc* in quamitatc futficiemi ad tcncri- 
urn Campum fuper Territorio iplius Domini Comitis, 
vcl quod t-idem Domina Comiti, cjusque Filiis, fit 
Hxrcdibos in partibus Lombard?*, vel Pedemont um 
Guerra per aliquos movcrettir, Iiceat fibircvocarv Gén- 
ies liras in rotum, vcl in raricm justa oppoitunitatcm , 
farper tamen guerrizando contra Jamcnfi» de Lacis , 

Fronteriis, Subditis, fit Gentibos fuis polie fuo boru 
fidc, fit femper tenendo claufos palfus, fit itinera pro 
polie ut fupra, iplàsque ponere, fit operari ad cuilo- 
diam , fie defenfionem Terrkoril * fie Terrarum fua- , 
rum, fie ad otfcilfionem oftcndcruMim , abrque coquod 
per hoc intclligatur prxfcnii Confedetarioni, fit Ligx 
in aliquo comrafaàum. Ita tamen quod celLntibas 
calibus faprafcriplis teneatur ipfe Dominus Cornes dic- 
tas Gentes fuas rcrocatas remittcrc, reponcrc, fie rcti- 
ncTe ad orTenfas Januenlium pro ut fupra in alto Cap:* 
rulo proximè diâo continctur , quo usque pixlcns 
Guerra duraverît. 

Item quod Iiceat , fit licitom fit prasdiélis Domino 
Duci, fit Commoni Venetnruin facerc, feu ficrifiteere 
pro fux bcneplacito voluntatis de prxfènti Guerra Fa- 
çon , vel Trcguain non prxjudicialcm diâo Domino 
Comiti, née cjus H*rcdrtiu*, née iplbrum Stajui, fit 
’ honori cum Janucnlibu*, fit Col Hgacis eorum comimi- 
nircr vcl dhnlîm. Ita tamen quod prxdiâi Dominus 
Dux, fit Commune^Vcnctiarum tcncantur, fitdcbcant 
iii omniPacc, feu Tregua ad quamqtfos cum Commune 
Janux ventre contingat, includerc nominatim, fit cf- 
fcflualiter prætatum llludrem Domimun Comîtem , 
ej usque Filîos, fieHxrcdcs, ej usque Coltîgsros , ficAd- 
hxrcntcs cum omnibus Ctvûatibus , Terris, (Jallris, (e 
Locif, fit qux ad prxfens tenet, feu gubernat, fie ré- 
gir , aut cju* , vcl luorum Adhærcnrium nomîne tenen- 
tur, fit rcguntur, aut regentur, vel gubernabuntur, ii 
cidern Domino Comiti, Tel Hcredibus fuis, notifica- 
tione fibi faâa , aotè conclufioncm diâx Pacis , vcl 
Tregu» iucludi placuerit in Ipla Face, feu Tregua cum 
Janueufibus, fit aiiis, qui fe immiscucrint in prxfaiit 
Guerra, fie quod criamiimiJitcr ipfum includerc tcncan- 
tur in Face, feu Tregua, ad quant ipfos cum Colligarit 
ipforum Januenlium ventre contingat, fi ipfi Doniiito 
Comiti, vel Filiis, fit Hxrcdibus cjus includi placuerit 
in ipla Face, feu Tregua, notilicationc faélaantë con- 
clulîonem ut fupra; fit ctiam cum hoc Paélo cxpteflb, 
quod quidem Paflum diâi DcmlnusDox, fit Contmu- 
nc V’cnctiarum tcncantur, fit dcbcant apprvncrc inCon- 
traélu Pacis vcl Tregua, in qtia rpfc Dominas Conte* , 
vcl fui Filii , vel Hxrcdes Induit fuerint, fit includi 
voloerint . videlicet quod Commune Janux, vîgore 
diâx Pacis, vcITriguxfatisfrcrâmimcgrcîplI Domino 
Coinitî, fuisque Filiis, fit Hcredibus infra il los terinf- 
nos brcviorcs deelarandos inPace, vel Tregua, qui po- 
terunt obtincri per ipfos Dominum Docem . & Com- 
mune Venctiarum, de Florent s duccntis vîginti quiu- 
que mUlibns suri in otn pane, ou* cil pars, live res- 
rnm fummx Flc-rcnorum tricentorum mi lium, quos 
Januenfes promrfcrunr date, fit folvere Magnifico qüon- 
daxft Domino Galeaz Vicccomiti clirx memorix, tem- 
T 1 pote 
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pote quo fada fuit Paît inter Magnificum, & Eicelfum 
Dominum Dominant Bcrnabovem, & prxfatum quon- 
• dam Mvnificum Dominum Galcar ex una patte, fie 
Januenfes ex altéra, pro ut confiai Inrtrumcniorogato, 
& îmbreviato per Antonium de Crcdentia quondam 
Coaradi Notarium, > A feripto jullii iplius per Anto- 
niarn de Flapis dcClavano quondam bymonis Nota- 
n'utn, fit fubfcripto per Vaflaillnum de Boxiis Pilium 
quondam Donu'ol Jacobî Notarium Mcdiolani anno Do- 
miniex Natisiîatis millefimo tcrccntelimo l'exageiimo 
feptimo, Indidiune quarta feeundum curfum l-ivicatis 
Janux, A Indiâionc quinta fccundùm curfum üivitatis 
Mcdiolani die tercio incnlîs Jnlii ; Ira tamen , fit hoc 


occa!iè,alicutCoinmunitan. vclpcrfonx aux ilium, vcl J 
favoreoi, vcl contra ipfum Domiuum Connu m, Civj- I ï 
tates, Terras, Loca, fitSubditot, feu ipfiut Adnxrcn- * 
tes, fie bona corumdem, vcl indan.pnum prxdiCforum, 
vcl alicujus ipfotum, feu ctiam eu jus vigore objlgarcn- 
tur ipfc Domi nus Cornes, cjus Civîtates, Terr*. Lo- 
ca, leu Subditi, Adhérentes, A Scquaces, à Loca, 
que tencrctu, ad aliquid dandum, faciendum, vcl re- 
mittendum prxdido Commuai Janux, aut alicri cui- 
cumquc Coirmunitati . Uiûycrtitati, MlKoftw, cu- 
jusenmque gradus, digniram, fie conditinnis cxilleret, 
feu ctiam vigore cujus prafacus Dominus Conits, feu 


fpcrialitcr appolito, quod li hreviorcs termini obtincri Civitates, Terr*, Loca, fie Subditi, feu iplius Ad- 
itoti portent, dcclaictur per ipfos Dominu tn Duce m, fie *■ *' r 

Commune Veneti.irumi» Face , feu Tregua ficnda.quod 
à die fiendæ Faeîs, vclTrcgu*, teneantor Commune, 
fie Dominion Janus, intégré fatisfccirtc eidem Domi- 
no Comiti, Puisque Filirs, fit Hxredibus intrà qutndc- 
cîmanno* poliPaccmfachm, fivc Treguam, fotvendo 
Omni anno in Civitatc Papix pro rata totam prxdidam 
fuinmam Florcnorum dueemutn viglnd quinque mille 
auri- Satvo femper in qualibet parte prxfcntisCipituli, 
qund n per Januenfes probarcter , fie olicndcrctur , 
quod de diâa fumma Florcnornm dueencum viginti 
quinque mille auri folvirtcnt prxtato Domino Comiti, 
leu Magninco quondam Domino (ialeai Genitori fuo 
clarx memorix , vel corum Nuncii* Jegitimis Flore- 
nos fcptetn mille quinque cenniin, quod tune, fie eo 
Cafu didi Januc des non teneantor ad folutioncm illius 
quant îtar ; i, quant fe fol vitre légitime pro bar ent ex dida 
quantitate dutntatat Florcnorum fepten. mille quinque ; 
ccnrum; fit coniimiliter, fit ctiam modo, forma, fit 
padis przdidis teneantur j fit debcant ipii Commune, 
fie Dominiuin Janux fat-stccille eidem Domino Comiti, 

Puisque F il iis, fit Hxredibus de Florent'* quinque mini- 
bus qningentis auri occalione dampni cens quantitatif 
falis iplius Domini Comitis, fit quod aliter Pacrm , vel 
Treguam faccre non poflint. 

Item et» addito, fit cxprcllèdeclaratoad fitprafcriptnm 
proximè Capitulum, quod li didi Januenfes non folvif- 


2 


hxrentes, ASequaccs, fie Loca, que taxèrent, rcma- 
nerent extri inclufionem Pacis, vcl Treguz , ac iplius 
cficdutn, vel eommodum. In cafu ouo eidem Domi- 
no Comiri, fuisque Filtis, fie Hxredibus includi pta- 
cueririnFace, vel Tregua fienda, prouti'nluprafcriptis 
alite Capieulis coutinctur ; fie gcneraiiter vigore cujus 
liatus tam prxfcns, quàm futurus tempore cid* Paris, 
vcl Tregue iplius Domini Connus, Civitatum, l'crra- 
rum, Locorum, fit bubditorum iplius, feu Adhcrcn- 
tium, fie Sequaciutn füomm, fit corum. qae tenait, 
vcl tcncrent, in aliqüo Ixdcrctur, turbarctur, damniâ- 
caretur, vcl dimminucretur. 

Item quod Adhxrcotcs, fit Scquaccs prxfari Domini 
Comiti* , fit Filiorurn fuorum, fit Hxrcdum imeUigan- 
tur elfe illi, qui (une, vcl crunt usque ad tempus Pacis, 
vcl Tregat Adharrentes , fie Sequaccs fui in partibus Lom* 
baidix, fit Pedemontium, fit in Tcrrttorjo, fit Ripcriii 
Jaivicniibut, fie in Diocxlî Lunenli. 

Item quod pro Tregua, qu* per dtâos Dominum 
Ducem, fit Commune Vencirarutn cum Commune Ja- 
nus de prxfemi G'uerra béret ad fcx mcnfe», vcl abin- 
dc infrà pro una vice tantdm, non teneantur ipii l.’o- 
minus Dux , fit Commune Vrnctiartiin dido Domino 
Comiti, 1 iîiisquc, fit Hxredibus fuis ad ca, qux Jn 
eafi* Pacis , vcl majoris Tregux deitdx tenereutur vigore 
Caphulorum fupraicriptorum. Salvis femper lupra- 
fcriptis , fit infrafertpm Capîrulis. 

Item quod Face fada , feu Tregua inter prxdidos 


fctit fiagnut pecunurum quantitates de dida fumma j _ . , 

ducemum viginti quinque mille dorenorum dido Do- j Dotninum Ducem, fit Commune Vcnctiamm ex una 
mino Comiti, feuriliis, fit Hxredibus fuis per lingulos | pane, & Commune Janus ex altéra, fi, & quando- 
terminos, quos apponi contbigat per didos Dominum 1 cumque, fit quocienscuinqnc infrà tempus fexannorum 
Ducem, fit Commune Veneturum in dida Face, vcl ^ die prxdidc Pacis, feuTregu* per aliquem Domi- 
Tregua , quam ficri contigcrir inter didos Dominum num, leu Frincipcm, cnjuscumquc fiatus, gradus,ve| 
Ducem, fit Commune Vcnctiarum ex una parte, fitja- I preheminentix exiliat,^ m-mme exceptato, vel aliquas 
nurnfc* ex altéra, in qua ipfe Dominas Cornes, feu | Communitarcs , feu Congrcgdioncs Gentiun) prxtato 
Filii. vcl Hxrcdcs fui incluli fuerint, fit includi voluc- j Domino Comiti , feu Fil iis, fie delcendemibus luis, 

rint ut fupra , tune, fit eo cafu prefati Dominus Dux ' n 

fit Commune " 
operam cum 

1res menfes poil lingulos têrniilios, quoi apponi eonti- I quo ftper hoc Dominus Dux, aut per Litteras, aut 
gerft in dida Face, vcl I regua ut fupra faiistkcieat in- Per Nuncios iplius Domini Cionsitis, feu Filiorurn, fie 
teqri ipii Domino ilomiti, niîsquc FiliTs , A Hxredibus ! Hxrcdum ejus fuerit reqoilîtus mit 1ère in fublidiutn 
did.ttn quantitaeem pec'ini® djdorum duccntum viginti i cjmdcm Domini Comîtîsprodefcnlionc Status fui. Ad- 
quiuqnc mille Florcnorum. j hxrentium, Sequacium. fit üübdrtorum fuorum, fit of- 

Itcm quod prxdidi Dominas Dux , fit Commune fctilîone oftendentium Lanceas quatu«>r fentuin bono- 
Venetlarum inprrdidaPace, feu f regua fienda , in qua | rom virorurn atmigerorum de tribus equis pro qnalibet 
ipl’e Dominus l Vîmes , feu Filii, vel Hxredcs lui in- 1 Lancca, ipfasquc inanutcnere corum lumptibus in fer- 
cluli fuctint, & includi vulucritit addiccrc, A in fer ère • vitio dîfiii Domini (Jomûis ut fupra in pirtibus Lotnbur- 
teneamur , & debeant hoc padutn expreflè vjdelicet, idix, & Pedemontium, <juo usque novitas, & Guerra 
quoi vigore iplius Pacis, feu Tregu* dinuttautur . rc- doraverit, intelligrndo Guerram moveri eidem Dotr.t- 
laxciitar , fie rertitnantor cum clîVdu eidem Domino no Comiti, quando aliquis, qnicomque lit, & cu/us- 
Comit;, fuisque Filiis, & Hxredibus, Adhcrciuibu* , cumque conaitionîs eifflat, nciri'QC exceptato ot fupra. 


, , _ , Guerra movetetur, vel aliter qnoquo modo tutbaretur 

Venetiarurn teneantur curare, lacère, fit I Status iplotum, teneantur, A debeant Dominus Dur, 
cftedu darc, quod didi Januenfes infrà fit Commune Veuctiiirum infrà umtm iDCnfcm à die. 


Sequacibus, atqnc Subditi* omnvs l errx, Vill* , A 
Foniücix , acTerritoria, quas, & qux cisdcm, feu 
alîcui corum aliquo modo, durante Guerra prxdicla, 


primo hofHlitcr invaferit Territcrrium , aut Loctim occu- 
paverir, feu Loca rpfias Domini Comitis, vcl liiorum 
Adhxrcntium, Scqaacium, vcl Suhdicorum in paitibus 


»»vui turura auquu mouo, uurauic vjucira prxaicu , . .luimuinimi, ,11 juuuunum m pïiiumj 

per Januenfes, feu eorum Colligatos, Scquaccs, vel 1 dnmtaxat fupcriû* dcclaratis; hoc addito, quod lî ipfi 


Subditos oeeupari contingent, qutsd ablît , àt quod ali 
ter Pacem, vcl Treguam faccre non poflint fub pxnü , 
quam in Contradu Pacis , leu Tregux apponi conti- 
gerit. 

Item quod fi forfan prxfato Domino Comiti, Filtis, 


Domtnus Dux . A Commune Veneciarutn in fubfidium 
didi Domini Comitis mittere non portent, aut non sel- 
lent didas Lanceas, teneantur infrà terminum lupi.s- 
feriptum mittere ckklB Domino ( il iviti ftlMSAun ipfa- 
rum Gentium in pectinia ad cotr.puuunFlorcnorum vi- 


ve! Hxredibus fuis notification® fsda ante conclulro- J gintl Onius pro qualibet Lancca computatis ptovilioni- 
nem Pacis, vcl Tregua , ut prxtniuitur, non Piacucnt in- , bus, A lie omni menfr fucctrtivè, Guetta, & novita- 
eludi in ipfa Puce, feu Ttegua. ut fupra, « modo, A j te durante. Hoc addito, A exprefli declarato, quod 
forma (bperhis in alii* C’apitulis comentis liceat Ido- rt contingcret Infrà tempus fupraferiptorum fcx anno- 
mitto Duci, A Communi Vcnctiarum làccrc Pacem, rum przlatutn Dominum * omitem , cjus filios , & 
vcl Treguam pro bcneplacito fuo , non prxjudicialcin Hxrcdcs, ner le vcl alium Guerram faccre, vcl move- 
tamen dido Domino Comiti, née eius Hxrcdrbus. ncc j rc contra Marchioncm Montisferrati . feu contra J rr- 
ipfurum Adhxrrntibus , Colligatis , bequacibus, ASnb-jras, Ltica, vd Territoria, qux per ipfum, leu pjus 
dîris, nec ipibrum Statui, a honori. ut fapcritàs die- inomine tenerrntur, vel regerentur, A cafus coatinge- 
tutn cil; falvis nihîlominus femper CapituÜs fnpralWip- jr« , qaoJ Cornmune Jtnux aut faccret Ligam cum 


1 A infralcriptis in omnibus, A per omnia, licut 
jacent. 

Item quod intelltgaror Fax, feu Tregua prxjuditialis 
vigore cujus Dominus Dax, & Commune Vcnctiarum 


prxdido Domino Marchione , feu Adhcreniibus, A 
Colligatis ejus, prcllando libi juvamen ex Liga pt*- 
dida, aut aliter quoqnomod<>, palainvet ocedrt , t r®- 

beret auxtlium , vel juvamen eidem Marchioni , fea 

Col» 
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ASNO CoIHK**** * A Adhxrcntlbus fuis, quod tune, & eO ci- I Dominus Petrus Cormrto HonorabiJis Civis Vcnetia- 
fu prxdidus Dominas Dut, & Commune Vcoctiarnm j ruin ex alterl parte, lolemnbus flipulatioaibus bine in- 


1380, tcncamur , 5 c fine «ttriâi in.fr J unum in-.tfcin, pollquàm 
didos Dominos Dos rcauiiirus fucric « foprâ, unoere 
in fublîdium cjusdem Domini Cottiitis fupraftrlpjms 
JLincîas quatuor centUUt, ipfasquc tninutciuie in ejut 
fervicio ur liiprà, douce dieu Guerra dirabit infri tem- 
pos prsdidorum Ici annorom, tel unum pccuniam 
triruinitccre, quanta lit fufficiens ad lolurioncm dicia- 
rum Lanciarum quatuor ccuium ad computuin liipra- 
feriptum. Hoc tamen dccbnuo , quo i ;vr cuutnbu- 
cioncm prasdidam prxdiài Dominus Du* , A Com- 
mune Vcucturum non intclligantur in turc fiucrram 
corn iilo, vcl illit, conua quetn, vd quos lier dtâa 
contribucio , rémanente ranten femper firma ohligatio- 
ne dici* couiribuekmis Lanciarum quatuor cent oui, ut 
fuprà in prælcmi Capitulo conttnetur. 

Item quod Dominus Dns, A Domtniutn Vcactorum 
qOo utquc Pat faila tuer il cutn Jaiiucmibtis, A polt 
Paeem per atinos trel tcncamur. A dcbcant dire, leu 
dari laccrc prxfato lllultri Domino (xsmiti , limquc 
Filds, A Hxrcdibus, l'eu cor uni Oflicialibus ornai an- 
no pro difitis ranporibos, vidclicct de anno in annuin, 
de teinpore in tempus, Icrunduin quod ab iplis tuent 


de intervcnicntïbus, A concurrent! bus omnibus lificin- 
nitatibus tant juris, quim l'acii, que in talibos rcquirf, 
A apponi conlueverunr , feu l'unt necclP.iri*,vel oppor- 
tun?, libi ad ItJvicem promi feront oblcrvare, curare, 
lacère , A ;nviolabili«er aitcndcrc, & in nullo contra- 
faccrc, vcl veoirc lut» ptrui . A ïu ptrnl Hurenorum 
centum millium auri per Panent contraûcieiitcm Part! 
1 er van: i elfeduaütei pcrfolvcnda , qux rœna tôciens 
commictatur, fs exigi poliit cum ctfcau , qoocicni 
filcric contraiicluin, leu non ferrât um, ratis femper, 
de iu lua finniiare manentibus pcxknti Contracta, de 
omnibus, A ringiilis in co coûtent», A etiain lub per- 
na rcfcâronisdamni,& expcnlàrum exinde bendarum, 
de quiou* crcdatur nudo, fie Ittuplici verbo ejut, eut 
non elles iervatum, absque Sacruincnto, & alla pro- 
bationc. 

Re» un riantes füprifcripti Dominut Cornes. A Do- 
minas Petrus, difiis nu minibus, exception! prxdiêtorum 
omnium, fie lingu Eorum non fie conventorum , ptu- 
milForurn,gcfiorum, A contraâonim, ut fupciius con- 


Anso 

380. 


line 


fur, ac cxccptiom don, ma.i, quoJ inclus cauli 
caufit, veJ ex injulla eau là, fit fori Privilégia, s 


requiiitum per pnefaium Dnminam Comitem, feu Ut- etiain cuilibet aux ilio Juris tam Canonici, feu Civil», 
ficialcv tyus, inodia duo millia Veneta laits mai» pro , quim Municipalis,fit juri conluctudinarîo , «V cuicum- 
ulu (Jivitatum, fie Terraruin ipiius Domini Cornu», j que alicri Jurj, per quod . vcl cujus vigore contra pr«- 
viJdicct pro iilo pretù», fie aquaîis Jmnitatis, de quo . diâa, vd aliquod prxJi^oruin, diccic, venite, lace- 
tenentur date, feu dari t'accrc iVIa^nitico Domino Do - 1 re, vcl al lettre polict quonuaodocumqàe, fit ipccia.'î- 
mino fleriialxjvi fecunduin tornuii* Ligs comrailx in- j ter Juri diccnti gcncralcm rcuuncuiionem non ta- 
rer îpfum Magnifiant! Dominum Dominum Jicriribo- 1 1ère. 

van ex uTia parte, A Dominum Dnc.m , 6 c t ommu- , Obligawes etiain tibi invreetn provaiidioriobfcrvaticae 
ne Venctiarum ex altéra, vcl pro iilo pretto, quo die- oiniHum.ficfîiiçulorum fupralciiptotunt,vîddicei prxta- 
tus fat conductus iu Papia non venue carictr cidcmDo- t « rXnninuvC.oiim otiin a tua bon-t mmâiu fie imtrw- 
znino Comiti iilo, quem nunc habet à J.inuS, cotnpu- bilia,AprxdidusDomimis Petrus.didU ik»;uinibos,ow 
rat i v çxpeuiis condudurx j J:mu j usque l'.ipiaiu; quod nia Isnu mobilia & tminobilia atitclati Douini i/ucî*, 

quidein pretium cil, lado calcuio, Florotorum fie Comtnuni» Venctiarum, & omnium eorum, quo- 

pro modio Vcucto condutio Papiam, fit iu calii quo rum Nuitcius, A Procurai or elt. Qux boua snnnia 
ptxtjti Dominus Dux, A Commune Venctiarum non I prxd.vti Contrahentes f irrjfoiprii nnminibus in calu, 
haberent de difito fale uuiis , ita quod de ipfo dure non quo contraûcium luerit m alîquo cimQit icrunt le pré- 
posent , tcueaiitur , & dcbcant darc «idem , aut luis j cario pro patte altéra polfidcrc usque ad integram latis- 
Oiticialibus, de baie Yllri.v , mit Setavou x pro iilo I faâtonem pcriut , vcl pam.uum oummiffie, vcl com- 
pretio , quo iiD ulrimâ vice dederunt prxtato Dotni- j millaru n, mandantes ditix Parte» nominibus, quibu» 
no Comiti. mit Utficiulibu» cjus, iu quod iu arbicrio i lupra, Ser Detideratn Lucib Je Vcnctii» N\uario Du- 
iplorurn Domini Due». A Domina Vunetornm lit fa- , calis Aulx Vcncttardin, \ mî-.i l asqui • de Cape! lis 
ccrc atceruin de fupralcripiis dnabus partitif pro eorum N'otarfis intraferiptis, quatenus de prxdidi» omnibus, 
bcneplacito vohmtatis , F.t liât fcmi-l «lediorte de al- A lingul s, & quolibet Capitoloruin lupra.cripconmt, 
terj ex pariiti» ab ipfa tecederc nmj poffint, tiiii cum lî fucrit expediens, faciant unum, & pîur.i ejü>demte- 
voluntatc prxùti Domini Coinitis, decltrandu qu-m- nori» publie.» liiJlrumcnta. 

lum venir, feu confiât modium làlis matis conditâum | Ad ;n Papia: fn Carlro hibiutioiii» prerat" i; ; nl.-'s 
i Vcnculs Papram, coomaxit omnünn eupcniii I Princqsts Domini Comiti* Vitiiitum in qtudam 1 -nic- 
hent quod Dominus Dux, A Commune Vcnccia- Ira fuperimi ipiius Domini Cuinitis de vertus 
rurn r ontr jbticrc, & loi ver e tcncamur, A debeant ter- , num ; p xfcntilius fpcd.ibiliêa» Miliribu» Iài.-: ints 
ttum dclucri, leu perdit.? omnium vidiulîum, qux tain Manfred» \Iarchtoite Salueilrum, A Jacobs» de \'er- 
per Magniricum J>omiimm Domiuuin Ucriabuvcm , me de \erona, ac Lgregiis , A SapR'titibu» Legutn 
qnàrn pèr îpfum Dnminam Cotriiem mittentar lu per Doâoribus Do.ninîs lliriholonioi de l'Iacerninit d<; 
Territorio Januenli pro vielu Guitium dictorum Do- ‘ Parmi, Piiioto de Piitotis, Filippo de Caxo'i» «nbo* 
minoiuni, ubicumque fuvrint fuper Territorio J an u en- 1 bus de Kcg>», A Ritardo de Villanj» de Msdiol.ino, 
li, compiiiatis cxpôifis comprx, conduclurc, perdttx, ne Kgrigiis Vîrîs Domino Johaniufio de t alite MU. te, 
fie perle u li , lta tamen quod dicta conttibuti» dictx ter- .V Anton loin de Puni», Thi::n.\i:o de Caciuitel» Je 
tix paitis pou excédât fuimuain Morcnotuiit mille lin- , Vtcuincrcaio , A Petro de Staim ô «mmiii.is q ucor 
gui-, meule. uo MeJivilarjo, ncc nou Sapions- L^gs'ttt Dœtorc Do- 

(umquod disfius Dninimu Dux, & Commune Ve- mino Ddidcsio J iiiu quondjin Domini Hem ici ie 
ncthorum teneanor, & ickaw euniriiMt», & jitlvnc J^ilctijs de ViiKvnrii, aQ Kruds.mi Vi'o .. 

Certiam omnium expcnliiruiii neudariwn prodamno, A GuMonibas de Ctemona, TefiioUS ai prxmifix voeati», 
oflenfîonu Janueniiuin, aat in proviiionibua nobiltum, A rogatis. 

vd popolarium J.mueniiuni, sut ni T raâadbus fiendi» Atsnu Dominiez Natitutatil nù leii no 1 

CotU Jami'.itl'cs.auc prxdîeioruin occafionc in Gualla* ' oeiiuigedmo, die Lun.c viçdimu tertio Apri.i» , hora 
toribus. (Ju/dis, Nuit !: , fie SpHs , A Htijusinodi, A vigclima lécuad.1, llidictio::.* leftia. 
conlimiünm nliarum oiHtiDrum cTtra»»rdiiiati.iii»m, i 

que nee.-ll <rix, sel ut 'es videbuntar ad dtâum, A de- Extrada (.-A: rr.tfvts C ’-a rifira enfer;?:-* fnb 
ib : 1 > n coneorditet flcndim pc> ttes dtpOtaudo* Lin V.’V. B » •• ■ 1 ■ •' . réuni .... 

fli pe» hoc . viddieet a umt p Magnificum Dominum im Kt^io dnl ■ - P ru J ■■ . ■■■ in t .u- 


lîernabosem, muni per ipluin Dominum Comitem, 
A aliutnp.T Dominons Due» ni, A Commune Veuc- 
(jarum. 

JtemooavcnamUiqBod HlnArî* Domina* Dns cam 
liiis Conliliis per lu.» l’atentw l/tfvrav Mlat.ss tl.liti 
bulll plumbeS, prxdieij on» ma, A isngula rariteabit, 
appndxipit, & comirmabit . ac de nma eomplehic. A 
tinnabir. prxlcncc. itSpieme , A tllpif.uitc N'aucio, 
le«t Procuntore prxtati 1 omini Cmnitis ad b<>c dc- 
l 'Kst i. vcl dcpucandu ; Se hoc infra oâo dîes, pofi- 
q<i.»n p r Nuncium, It 1 l’r j. itt.tturem prxfati Domi* 
ni Conûtis tuent requiliuis 

ljux miriia, A jinguli» lisprafcripta pro i>t foprA fpe- 
cilié «a lunt . prefatus 1 1 1 u 1 1 r F > . A \la»'uiiie«is Domi- 
nas Contes Yinuunn pro le, luisquc Kiîii*, A Hirc- 
«iibusex una pane, A Nubilis, A Ctrcuinfpvdua Vit 


Dut. Alc.h.lutji Jit i> \:;mj nttnjit üxV 
i;rn M-n 1719. 

ExrtWMOM JoAXSIS l'RASClSCl'S Stiu- 
CKLLIL'S Jtegii /tr chien O j}.. tain. 

ex. 

1 ti I . i : . 

Jf. in'nI I. Reict ii« S: il t ; fditt aa UMÎtcaa ~ 
de t'Oexf prit de Aafhs, le zp. ’Jmn iî^.jVc 
[G. G. 

f 1 1 HaljrA «me «lnyu 
de £j».»i t Cm.un<!.-7'-'“». n 
(«un 4c fundn Outues. 
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CORPS T) I P L O M A T I Q.U E 

tolo ( omnibus al iis in difcla Infcudatione content!» tu ANNO 
fua firmitatc manentibus ) de noilro pleno allcafu pari- « 
ter & confeafu, cxprcflè per fuis Apoftolicas Lutteras *3°®* 


An NO [G. G. Leibnitî, Codicis Diplomatici. 
o râç. txj. d'où l’on a tire catc Pièce qui fc 


q pag, ij-, d ou Ion a tire catc ncce qui 
1 3 ® °* trouve aufli dans l'Hifl. de Charlf.5 VI. 

Roi de France, aux Annotations de Denys 
G o d e f r o i pag. f 4 &. & dans M im.eri 
R cichs-Tags Theattutn, III. Vorilcll. pag. 
tfffi.] 

J O n aux A Dei grktia Hîeruûletn fie Sicilix Regina, 
Ducatus Apull* fit Principatut Capu®, Frnvtiiciæ 
* ForcaJqaerii , ac Fcdcmontis Comiliflà, ôte. Sanè 
prxùtum Dominant Ludovicum Ducem Andega- 
vcnfcin in nodrom ItgUmuni b ilium adoptavimus , rc- 
ccpirmis, admifimus, inllituirnus , & ctiain ordinavi- 
ITOU; adoptamus, recipimus, admiuimus, inllituirnus, 
& ctiam ordinamus per prxfcntes : ilatucntcs & ordi- 
nautes, quod ipfe Domina* Ludovicus noflcr legiti- 
mus Filius omnibus & lingulis Privilégié, Liberuti- 
bus , Juribus, Imtnunicatibus, jullitiis, Dominationi* 
bus, Nobilimibus, Dignitatbns , Honoribu* , Prxemi- 
nemiis & Prxrogativis gaudeat éc utatur, quibus Filii 
legirml adoptivi uti A gaudcrc poflunt ér debent quo- 
inudocumquc fit qualitcrcumquc, tam de Jurccommu- 
ni quant de quocumquc Jure alio fpeciali. 

$. i. <^ucm diélum légitimant Filium uberibus ma* 
ternis fit tntitnis pTofequi cupiente* affeâibu* , quem 
inter noflra prxcordia prxrogaiiva dilcÛionis inrexnc 
mérité dc&cmu* amplcâi, ex caulis 1 upc ri us defignatis 
fie aliis, ntilitatem, defentionem fittraaquillitatem Ko- 
rrunz fccdcfi* prxlibatx, noflri Status Kegii, Kegni, 
Terrarum fit Subdiiorum nortrorurn pacifia nunuten- 
tioncm ac procctlioncm , fit aliis Rempubl. concerncn- 
tibus, quas in noilro rcélx conlidcrationis examine ve- 
rsa, évidentes, necdlarias atque jullas feitnus, habe- 
mus fie repatamus, iplum cumdcm Dominum Ludovi- 
cum Wneem legitimiim Filium noflrum adoptivum, 
licet iMcokid, tanquatn praefentem, petentem fit re* 
quirentein per Frocuratoxcs éc Numios lupra dictes 
Procuratorio nomine fit pro parie ipfius Domini Ludo- 
vic! legitïmî Fîlu noflri . de audoritateque fie bcncpla- 
cito prxfati Domini noflri Papx démentis , & vîgore 
fuarum Litterarum prxlcriptarum, noflneque Regina- 
lîs plenkudinc poteftiris; ctum de conlilio Se conlcnfu 
ptxdidis, ddioeraconequc diligent* , provida fit matu- 
ra , cum pet louis lupradidis a aliis multis fidelibus 
nollris prxhabita éc prxnvffa, pro évident! fit commuai 
utilitatc Regni , Terrarum, Vafullonim fit bubditorum 
nollrorum, ac provilîonc fupralcriptorum, ex noflra 
ccîta Icicntia, liber o propolîto, prxvifx fie ccitioratx, 
non induûx per aliqucm vel nliquos fraude, deccptio- 
nc, dolo, circumvcntionc, vi vel meta, fed de roera, 
libéra ac Ipontanca voluntate, acjproprio motu, nos- 
tris, illisque mclioxibus.inudo fie forma, quibus làm de 
jure, quâm confuctudine ac aliis pofiiimus éc valcmus 
in futurum Regem Sicilix Hxredcm fit Succcflbxem 
noflrum {pofl obitum tamen nollrum ) & co déficien- 
te, Ludovicum ipiiu» Domini Ludovic! noflri Icgicîmi 
Fil ii natum , fit codem Ludovico nam fnblato de tnc- 
dlo, qucmcutnquc alium Icgitimum Filium fit natura- 
Icmdiâi Domini Ludovicl Ducis legrtimi Filii noilri, 
inter «h ordinc geniturx fervato , in Regno , Terri*, 
Ltieît.fit Dominiis citra Farum,ac in ComitauMi Pro- 
vinci* ,'Forcalqucrii &Pcdemontis, ticc non in omni- 
bis & lingulis Terris, Locis fie Dominiis corundem ad 
nos fie Antccciïbrcs nolîros pcrtincntîbus fit l'pc&anti- 
bus, pertiijctcqae fie fpeelaTC debentibus, fit vileniibu» 
quomodoeunque fit qualitcrcumquc , tenore pr* Pen- 
tium nornin3mus, pronunriimus , declaramus, faci- 
inus , inllituimas , & ordinamus, ac pro future Rc- 
ge Succdforc fie Hzrede noilro , poil dcccflïun nos- 
trum, in Rçgao, Comitaiibus , Terris, Locis .fie Do- ' 
miniis nollris omnibus fit finguiîs fuprafcripth orditu- ' 
nias , habemus , trafilamus . tenemus fie reputamus ; 
habebimu* , tenebimus , traâabiinuf & reputabimus , 
éî ac li noflcr clfct Jegitimus Filius naturalis, haberi, 
tcncri omnibus Vafallfs , Subditis nollris & quîbus- 
tumqoe aliis Perfonis cujuscumqne flatus feu condi- ! 
ikmis e xi fiant, traélari ac reputari volumus fie manda- ; 
mus. 

j. F.t amptius præfcntinm tenore fatemnr, attes- 
tamnr, fit ad notitiam unîvcrforum dcducitnus, quod 
prxfnus Sanüîflitiius in Chrifio Pater fit Dominas uos- 
ter DciirJiw» CRmens Papa VII. claufulam de Suc- ' 
eeffione R^tû Slcflix toquentem in Infcudatione fada ' 
clarx rnemorf* Domino Carolo I jpflos Kegni Régi, • 
qua cavetur , quod nullot In diôo Regno Aicccdcrc j 
pollit, ai fi fit de dcsccndettftas à diâo Domino Ca- 


fuperius dclcriptas rcvocavit , & vitibus vacuarft; ip- 
famque didx claufulx revocationctn , fit cjusdem lu- 
rtum vacuationcm fadas, fie fit prout in iplis Apofto- 
licis Lirteris coutinetur, et nunc ctiam, quantum in 
nobiseft, approbamus, ratificaniu*, fit ratas fie grata* 
habemus, iptisque affentimur, cisdem prxilantes nos- 
rrum bcneplacituin, volaatatcm pariter fie conllnfuin, 
ut ex cautis fuperios exprefl'atis prxdida uinnia fit fin- 
guia pofl noflrum obitum , uti ptxdidum cil, fuum 
plénum fortiantur efTeclum. 

4 . Dames nihiluminus , fie ctiam traosferentes te- 
nore przlcnüam iu cumdcm Dominum Ludovicum 
légitimai» Filium nollrum & ejus polleros ac pridiclos 
fuos Procuratorcs, fit Numios, prefente* , rccipicme* 
fit flipolamcs, nomine dièli Domini LodovicI, & pro 
ipfo ac fuis pollcris ex nunc in cala obitus noflri pr*- 
aiéUfKeguum, Comîtatui, Terras, Loca fit Domini* 
prxdida, ac omnia fit fin gala Jura eompetentia quo- 
modolibct in Regno , puinitatibus. Terris, Locis fie 
Domimis antvfatis; inluper declaramus, ordinasnus fie 
volumus, de audoritate fit bcncplacito prxfati Domini 
noflti Papx , ac criam nollra Kcgînali audoritate ad 
cundem Dominum Ludovicum nollrum Icgitimum Fi- 
liurn , feu Ludovicum , ejusdern Domiui Ludovici 
Filii noilri natum, ac corum poflcros, Kegnum, Ter- 
ras, Loca ét Doorinia cirra F arum ; Comitatus Pro- 
vineix, Forcalqueriique fit Pedemontis, Terras t Loca 
fit Dominia corundem ad nos, fit PrxdecciToxcs nos- 
ttos quomodocumquc pertinentia fit fpeâantia, & per- 
tincre ac fpcdarc valentia fit debentia fpcdare , fit per- 
tincrc dclscre, poil obitum tamen noflrum Sec. 

Ç. f. Datum fit aâum in Cafîxo noflro Ovi pxopfi 
Neapolim, anno à Nariritate Domini millefimo tre- 
centcfimo oduagelimo, lndidionc tertia, die pcnulti- 
nia menlîs Junü , Pontificatus SanéHffimi Domini nos- 
tri Papx prxdiâi anno fccundo;pr*fbitibus VirisMag- 
nlficis, Jacobo Magno Regni noilri Sicilix Camerario 
Minerbini, fit Antonio Cafcrcano Cotniribus ; née non 
Ludovico de Confiant» Milite Ncapoîitauo, Locum- 
tenente cjusdem Magni Camerarri, Conliiîarii* , fie 
Magillxo Angclucio de Furno de Kavcllo, fidelibus 
nollris dile&is, Teflibus ad prxmîflà vocaris fpccialiecr 
fie rogatis. 

CXI* 

Confirmatio C L f. m e n t i s VII. P*p* fiijxr bac tp.Jui 
Adoptant , fcilicet auoad Re&num S ici lia:, jure 
directe Dominée , cf quand ,Comilatus Prov in- 
cia: , Forealquerii Pedimontts (ÿc. ex put- 
ttnfa feeptrioritate en Imper te , £? preetenfo jure 
fucctdendï in locetm Imper atmis , Imptrio vacante. 

Dat. en Cajèro Ovi (l) die ptnuhima menjis Jte- 
teii. Anno a Nativitate Domini ij 8 o. [His- 
toire de Charles VI. Roi de France , aux 
Notes de Denis Godet roi pag. f 4 $. 

Lr. ibnitz, Cod. Jur. Gent. Diplomatici. 

Part. I.pag- 

C Lemens Epifeopus Serras Servant m Dei, ea- 
rifiimo Filio Ludovico Duci Andegavcnli, 
Sa'utem fit Apoilolicam Ucnedidionem, ficc. Quarc 
pro parte tua nobil tuit humilitcx fupplkatam , ut cüm 
Kegnum fie Terra citra Farum pridicta jure dirctlî Do- 
minii ad prxfatatn Komanam Fcclcliam fpedatc «os- 
cantur, Jicliquc Comitatus Proviucir, l'olcarqacrii fie 
Pedimontts ab Impcrio teticantur in Feudum, ipfum- 
que Imperium vacct ad prxfens , nominationi , pro- 
nuntiationi , declarationi , faâiooi , inllitutïoni, or- 
dinationibus , translation, fit donationi prædiéfw, ac 
omnibus fie finguiîs aliis IU codem inlhumcnto contcn- 
tis, quoad Kegnum fit Terrain y Audoritate Apoftuîf- 
ca , fit quoad Comitatus Provineix , Folearquerii éf 

» m> 

(e) Znlm&t 4me ««* Eièee, .Am'm U. Ktl. É«- 

It. U coafontfont p-»> errent «« uat ttcoade Cauliimnma 


dont U tir f *ti TjH «irai li», 3c qui tonteoiiif pu îafenmo loate l'A 
dowion de la Heine 7«-«. Xoçar (clle-ci . elle fut fiitc ut nirnw Liai», 
te le ir.cme jmi* que PAdojuion. Cd i< qui le »on p 4 c lu Copie 
d* GtJtfr,, que bous donnao» ici piëtci «lilemeot A celle de Ititnin., 
{< qui elf uulS plus authentique .étant ruée, comme i! te nurqur.du 
Tidiut Je» Ctiuuei de fa*cc gacdd * U lu. Chapelle de fana, 
CD vu j 



;'ik 


DU DROIT DES GENS. 


AnNO P«din»ontts, ptwiiâa Urn ci Supcrioritatc quam ad ip- 
fum Imperium habcrc dignoteimur, quim ex poteftarc 
lîOO. qua,eodcm vacante Imperio, Impcraroci fucccdimu», 
ac etiam cadem Auâoriiatc Aportolîca robur Confir- 
maiionis adjiccrc cum fuppletionc defcâuutn , fi qui 
forûn intervcncrini la pne midis de bcnignicatc Apofto- 
lica dignaremur. Nos itqqoe , qui Adoptationem pr*- 
didam per alias noilras Lûcrus conftrmavlmus , hujus- 
modi Supplicatronibus inclinati , Nominationetn, Pro 
nuntiarionern , Declarationern , Infltturoirttn , Ordi- 
n.iiionc», Tranilationeft, 6c D onaroncm prrdiâas, 
ac omnia & lingula alia in pnedido Infiniment o con- 
tenta, cas quomodolibet concernent!! , rafa 6t grata 
habentes, fila, quo ad Reguam AaâoriWtc Aportoli- 
ca , ac Comitatus pradida , ex Supcrioritatc & Po- 
teftate pnediélis , nec non iltius plcmrudinc poterta- 
tis , quant Chrifhis, Rcx Regum , & Dominas do- 
mtnantium , nobis Kcct immeritis iu pçrfonain beiti 
Pctri conccffit , de Fratrum nortrurum coniilto & 
aflcnfu , ex ccrta fcîentia confirmamus , & prxfcn- 
tis Scripti Mtrocim'ô commnnimus, fuppittttcs quent- 
cunquc detedum ; fi quis forfait intervenerit in 
cisdem, &c. Adla fucrant hxc in Cafiro Ovl prope 
Neapofîm, in quo dicta Domina Kegina iuhabiiabat, 
annô à Nativiratc Domini milldlmo trcccnnîflmo oc- 
tuagefimo, IndieHoue terris, die pcuultima mentis Ju- 
nif, Poutiricjrûs SanCHlfimi Domini noftri Pape prcc- 
diéH anno fccundo : Prxfcntibus Magnitico St Hono- 
rabilibus Viris, Antonio de Larat, Comité Cafcrtano, 
JUidoviro de Confiantio Milite Neapolicano, magni 
Camerarii prxdidî Rcgni Siciïi* Locumtencnte, Con- 
ffifinls , Sc Magiffro Aneeludo de Furno de Ravcilo, 
Reçinali Sccretario, Tdlibus ad prxmifla vocads fpe- 
ebuiur <Sc rogatis. 
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CXIL 

I. Nov. ffttRnttts ïnduciarum inttr Richardum II 
Rcgcm Angh# Robertum II. Regm 
Scott * in anni fp.uium conclu/arum. Dut. apud 
Berc-joicum die 1 . Novembris Anno 1 j 8 b. [R Y- 
mer, F cédera , Coovcntioncs , &c. Tom. 
Vil. pag. 27S.] 

ttÆc Inucutora, 

Jl JL Facta apud Bcrcwjrcum, primo die Menlls 
Novcmbris, Anno Domini mülefimo , trcccntcfimo, 
oâuagclimo, inter , Inclitum Princîpcm, Jobamttm 
Dei gratil, Rtgem Cajieilx fjf Legiemn, Ducem Lan- 
caitric , Docum tenentem in partibus Marcbiarum Sco- 
tix, ac Comitrarium fpeciaicm, Serenifiimi Principis, 
Domini Rjtordt . Dci gratiâ , Rtgu Ângjix illufiris,» 
una, & Venerabiles Paires, IVattcrum çÿ 'Joba*»tm t 
Dei gratil , Gln-giu*fcm & Unmktldtnfem LputvBot , 
ac , Nobilcs Viros , Dominos iViUitlmum & Gear- 
gi/tm de DohçIjs & Martkix Comités , & ArebikxUmm 
eU' üeu^Ui pominam üalividf*, tioromifTirios, Mag- 
nifie! Principis, Rokcrtt } Dci gratii, Régit Senti .* , ex 
parte altéra, 

Thtatur quôd , 

Poli multos de varios Tractatus ac AHercationes ha- 
bitas apud Lyliotcrofle, Ma v ton , & Merchotiflawe, 
XVII. die Menfis Odobris , proxîmô praetcriii, cum 
quatuor diebus Iequentibos ? laper dtverlis Artîculis & 
runâis ,I md£nturam T reugarum conccrnentibus, 
Inter Conimifijrios Regis Scoti* fupradiâos , & , No- 
bilcs & Patentes vîros , Dominos, Thomam ÎA Hilltci • 
mur», li'ar jjicx & SujfoUi* Comités , ac nonullos 
aiios ipfius Domini Regis Caflcllx Deputatos, 

Dcmùm Commiflariis & Deputatis fupradiâis expe- 
dicas videbatur qu6d,ad mclius providendam pro qaic- 
»e te fecuritatc Populi utriusque Kcgni, & eis, qu* dc- 
duâa crant in qux.'tioncm, congnientiût appunftuan- 
dis, prsfati Commifiarii Regis Scotir ad prxientiam 
Iplius Domini Kcgis Cafiellc, «pud Berewicum . fub 
lccuritace competent! , nltimo die didi Mcniis Oito- 
bris, pcrfonalitcr deciinarcnt, 

Qnibus quidern die & Loco , nræfatls Comifiiriis 
Regis Scotis ad prxfcnriam diôi Regis Cartel Ix vc- 
nientibns , Ht cnnfenfu utriusque Partis , prorogatus 
fuit dits ille ad dicm fequentem (ridclicet) primum 
diem menfis Novembrîs fupraferiptum, 

In quo quidem die inter Partes prxdictas extitit con- 
cordatum quiyj, pro quierc Populi utriusque Regni, a 
die I>atx prxfentium, usque ad Feltum Saneii Andrée 
AportoÜ, Anno Domini millclimo, tccccntclimo , oc*| 
tom II. Fax t. L 


tuagefimo primo, fit fpccîalis Sccuritis , habens vîm ANN*0 
& ertcâum quos habuemnt Magma Treuca, q 
alBs initx inter Régna, & habent ii non Jint tiadx, I^oO^ 
tàm per Terrain, quJm per Marc, inter Kcgcs A Rég- 
na ac Subdüos utriusque Regis; ira quôd, durante Sc- 
curitate prxdictî , ucc Cadra, nec Villa, muuit* vel 
non munit*, leu qu*vis Loca , Ptrfona , Ve! U ona 
a!u per P*n*ra nan Vcl altcram captantur, 

Quam quidem Securitatcm, tàm prxtkius Dominas 
Rex CajleiU , quim Comilkrii Domini Regis Senti# 
fupradiai, promiferunt firmiter curtodire, de line dolo 
tt fraude facere fidcliter obfcrvari : 


Et, fi per Subditos unius Partis vel aîterios , aüqoid, 
contra Sccuriratcm hojusmodi (quod ab.'it) fucrit at- 
temptatum, Curtodcs Marchiarurn (de quorum parte 
fUcrint hu^usmodi attemptantes ) fnfra menfem, a tetn- 
porc requifitionis, in e3 Parte, in furml qux fequitur 
factendx, darnpnum paflïs plcnam fatisfaâioncm irn* 
pendi facient, vcl Pcrlouis delinquentes Cuftodi Mar- 
chiarum Partis adret fx , loco làtisfaâionis , libéra* 
bunt r 

Et nichi'ominus, loco Pcrns,Capiranium.fca aliam 
Perfouam delinquentium, in eleâtone ditrti Curtodis 
Partis advertx, prout ci rationabile vjium fuerir, pu- 
niendum, libcrurc & traderc tencantur. 

In attemptatis autem. concerncntibus Bon dot Comi- 
tis Mnrch>x,fiat Requi(iiio,pro parte Anglicorum apud 
Duno, pro parte Scottorum apud Bercwycum, 

In concernentibus Bundos Comi/ir de DeugUt, fiat 
Requiiitio, pro parte Anglonltn apud Mclros,prO par- 
ie Scotrorum apud Kokcsburgh, 

Ubi tct 5 Bundi fui coucernunt parres Occidentales, 
fiat Requiiitio A nglieorum ad Domum ‘Jobsmms Mit 
Tbom.e apud Ardliane, Scotorum ver 6 Requiiitio fiat 
AngHcfs ad Prioratum de Canoniby, 
in conccrnentibus Bundos Domini A rehibaldi de 
Dougfat , fiax Requiiitio, pro parte Anglicorum apud 
villatn de Lochmabane, & pro parte iilorum de Scori» 
apud Callrum ibidem. 

Item, Concordatum efl qu6d , ad majorem corro- 
boraiïonem & finmtatem pnemirtbrum , uterque Rei 
hujusmodi Sccuritarcm, in formQ qua iupraferibitur, 
per corum Literas , fub eorum Magnis St'gillis, appro- 
bent 6c confirment -, te Rex Augii# Litcris fuas hujus- 
modi ad Monarterium de Mclros , Rex verb St où # 
luas ad Monarterium dcKcHchosre,citra Fcilum Ephf- 
fànix Domini, protimb faturum, absque ampliori di- 
larionc, transmittant. 

Item, Concordatum crt qubd non Kceat unf Parti 
vel altcri, durante Sccurifate prxdidâ , Subditis Partis 
adrerfe alîquas Taxationcs vcl Rédemption es împone- 
re, feu ab cis exigerc, c3 occafione vcl caull ut le abs- 
tineant a Gravaminibus& Vexationibu* hujusmodi Sub- 
ditis in retendis. 

Item, Partibus prxdîâis , pro qtiiete 5ubditorum 
utriusque Regis , videatur expediens qubd unus dies 
March'X , apud Ayton, absque multitudinc & Annît, 
per praefatum Regem CofleUx pro parte Rerit Aughx , 
& Magnificuin virum Dominurn J ohaunem Comitem de 
Cxrryk pro parte Régit Senti # , fnificicnti Fotcftate in 
ea parte futîulios, duodcciml die menfis Junii, proxi- 
môfuturâ, teneretur; fet de materia, modo, Sc for- 
ma, lu per Sc fub quibus dics ilia reneri deberet, licet 
fuper hiis diutiùs inter Partes prsdîdas altcrcatum cxri- 
terat, confentire ncquibant, 

Volcbat namque Pars bcotis quôd dies ilia appunc- 
tuarctur fub hac forma ; videlicet , quôd in ilia die , an- 
te omnia , habcrc tur cognitio an Mac k aTreuga, 
alils inits inter Régna, fine fraâx feu violât*, & cul- 
pi cujus , vel non? te, fi repercantur non violât», 
quôd tune procedatur fuper obfcrvationc carumdem 
irnpofterùm, & carum finmtione, ac reparatione at- 
temptatorum contra casdcm : &, fi «cpcrcantur fraétx, 
tune procedatur fuper Ttaàiatu Treugarum , oovfter 
incundarum.prout turfe inter Partes poterie concordari; 

Placuit autem prxfato Domino Régi Cojteiix , A Par- 
ti Anglorum, quôd, in îlfa die, Ibtim proccderetur 
ad reparationem artcinptaMrum contra T reugas, lî Pars 
ad ver la ad hoc velJct conic.itirc, quia prxtarus Domi- 
nas Rex CjfleUx ad reformandum quxcunque, attemp- 
tata contra ipiàs Treugas,pro Parrc iilorum de Anglii, 
paratum le obmlit; dumramen coniimilircr fibi fiat : 

Et. fi Pars Scotir omniuô vellet cognltionem , fu- 
per Trcuearum violât ionc, prxterri. placuit prxdrâo 
Domino Régi CaJlcilr, pro Uono Pacis, quôd procc- 
d«ur primô ad cognûionern fraCl'onis Trcugarnm.bo- 
oeftim & debitam in hoc cafu ; ira (amen quôd fi , ex- 
tra culpam Partis Anglix, Treugs non probentur per 
cogoilioDcm hujusmudi violât» , quôd ilium proce- 
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CORPS DIPLOMATIQUE, 


datur fcid rcformatîonem omnium & fingulocam at- : bslflên fctten uub ircOai fin ju nfien bro .Sricaen/ Int veuf m ^NNo 
temptatonirn contra I reugas, & ad altos Anicu'.os & *oi l'orgtiwntm 3?«n gcmimen/ ctxr unrf aitcfjOat/ tvn ux* 

’ Panda, Indciirurain Treuearum concernent:.! : fi vc- inc bits itefd.be / c#- K »tCç <*vfnrbe, Unb t|î Pnditntlfc libertin I2Q| 1 
rô, per cotmitiL.ncm hujusroodi , Treug* reperçant.. r ^nunm/ wtre c* Mf N 4 »u< j&Catt «ater uni yfct.tMjacM 
vio: are . qttôd tune procédait ad ca Jq* tucriut ra- »»&* m bm rjrgffiiw gpem w« n» ta 


tvgriim <3mfc ben nnbern ^tôNen 
bc» ihotoi / IxtR fie #re uff bte uber 
.l^iK^ctfvmt/ belolffnifin/ unb 

1» J y * t u .1 V a ii . - 7- 1 v. u .u™ ««fflbctt yuiofvtm (genae 

Rftt, dag.ix { videücct \ apud Mcltos, dt -e apiul &lf <,!&> ^tëbMft imb aiuqnctfên 1*/ giflai fin 
Kclkhowc, voluntates luas tn hac parte, per Lïteras Ii#cn ufften i£bb/ M tu ter vàetutc tuiû brr '.tn 


forrru tcncndi dlâtam diem, prout ^praferibitur, d;s vcrfunbf^m/ unb \* Mriniibmincmni/ MR fie ifa* ufFbtejJber 
cofJlnint, (.Ucuitutrtoe Cmü Kra.b.is fuis & corom „ ntm fcaiïjmijîiv u» ,l<# ;.s(cihmjy bel oltftn|ia/ mi» 
Çonciloi hojomwdî Tsnœrcm rclcm; lia dlSî (lM t>, ITn ^ uflutttl MrlUlvil «tancM ëDou Ut &Mi 

Dlld Mclm« * \t !u ««11.1 *|f. ...,v ... v^«r- ’ . ... ..ar _ a. 


vàebfltc «HD ber -Sn'JTk r/^o 

beu Mitent -gMBai terïueatin* 


fuis, Jhutu6 certifient rftraPcflbm^rificjtionii béate j retmibe/ ijflifc ,iü> 

Mario, ptoximo futurum. ut fie de agendis ad diâuin fe tmb ter viduité felbe $rf#e|jetl nxre. 
dicm poterit comodîùs drainait, “îPcTt ci au#/ toft piu.m Mc »wt $a$«Mtte/ eNt bit von 

ln quorum omnium Tdlimonium atque fidem Parti. SBiffenbartl fimber ober foimnciu in ber 3it btefer 2'<rbunbmtfl 
l.Uj.ts Indcntnr*, pênes parte in Scocii rcmancmi.pri- , 4 'i' biset ci>.-r oneaticiît/ obor fk / 1016 brt|t fit m jrren 
fat us Ü,x CsJiitL- Sigülum fuum. aiteti verô Parti,' ,,üf 


«n Mrlbat 3 t«ben fi# pf ben i&b erfeittcnt/ Mf? «té « 
Met unû nne^rtCffcit nvren lWMr6tïU*\e#tert/ tmt'îs:|n;w!iiki 
uitr.-rl'r tbete/ baiî fbtlcm fie mit cimhNï ben itHbrrti 
vcrfunbtijert/ tmb fie Nirumb emthijet»/ bofi fie t:t nff fce pber 
ben/ bte fie rtucgrieffcit/ tmb qefédbtÿt bmtf/ bt^lffett fin/ 
imi> feOettt biiruiid' ftt^unôr bitfeflen aeiaihmeit e*tôtai tn alfa 
bcbclffen fin timyrjc^in^n utf ben <£nb/ baff m ber (*#obe 
u:ib b« ■Jlnegneife «feretiwrbe/ ^lulxt JJtfe/ uWt'orqeftbrK* 
ben fiett one aile Ôctcrïv. 

Qÿere midi / bu H leman b « iw^emmuten €<&« betWnre 
igeÇviN-n tbete in fce:j viTjenannem ^ircn btrre iUrbunbim»^> 
ben fou uiun ut bm rar^iwnfnl et.vbtea Jetnen frr'leti S’enif 
q.'ten 1 uitb qtvuie audi aner ober me n; ber WTiÿenantcii ^t^bee 
. Mxme/ ber aïk ber verarrumen etabte ffrmabtaee uiûane* 
. . ... ^ . _ , . . --riiFi-n butte/ Mer m fimunrt/ rnafie bie ®tfê/ atti*** 

J o ANN* Stcihje Afçinjc Litna Executions, [h • c-dabc ober Qfnfflnf fêlbe ^•fd'tben nare/ barna# f» ci ^ur 
per feptuaricita duobtts Florenis per eam Ulula i irhînbet sr.-rb wn ber èrabt bi< qefd’dbt^et unô aneqnf^n if î/ 
tenfimà, Guico-c. de Rom ouïs, ai- ! ^g-t.o-M^tr KiiM 1 / csf pfrn/ st«. 

‘ r J . 5 ,, ... . ,. 1 -, | ter cba .'îîKtl'î/ cber nvr <r ip/ Nt t'oraeuitmcturfabte aner 

fignaUs. Da;.e 1X1 a* 7. A rcembru 1 jbo ) ^d'.ib<n thetc / in ben ivr^eiuimen 3 ntcn/ unb t^ne wbott » 
[Voycz*lcs ci-eJcvant fous le 17. Juin 1 j/is. 1 f.l’aft u'erbe v-^n ber icrfabt bie et ^fi'ùbnjet tinban^fm^tf/ 


pmtw partem Anglic remanenti , tVilhtlmxs & Ceor- 
gfXf Je Domelai de Marebi, t Comité / , ac DonrimtS de- 
cbibaUMi y lupradiâi SigilU lua alternatim appoiuc- 
tnnt. 

Dat- apud Ikrtr.vicwn Anno, menfe & die fupra- 
diâis. 

Sx!> tribai Sigilfîs CerJ raie* txprtjfn , peajeaiibus 
a (audit fergatnea x. 

CXIII. 


pag. 114. col. 1.] 


CX IV. 


Niji cr bas -.ru-beriKre/ inbertbete er bann mt Miit'frîe>iiodMfèn/ 
jiff Nu unb uff bu feu mon befcolfftn fin/ ali wt tmbMriwnl) 
brfd'iubot fkir/ bod > f> nwq je^lt#ebfr antem ©t,ibte/ nvtmi 
• fie trniiihnrt tvtrb/ ihrc ejcsîen ban obrr ben/ Nebit^ibc 
qefd'âbuet (vint / bnvahren mit -Atiberfjqm / imb irer bit^lbm 


23 îrtûntmifi ta* 


•inc,! i|*er entljcltct/ bufet rber |»wt/ c-ber ni rettet cbet Wltfrr/ 
iXf'cmftïttn ctdMc/ SîTaiinfc / tctrnP-- 1151 •’ ^«tm ont mit îüercfen/ ujf bm unb uifbie frUeiw inc 

a <Stam .vr.iiufhiriM AmmuM r :“. «**«“» <^»S ?*"**. » ff»« * 


Jxiffcnburd / occaftonc ac- Wn ttfalfcii ^turfiir t v !C ^ wM crfrmut / ber ber ic-iube ÿfdybrn i|l ju bmikiXectc 
fu*n mit ^iir|lm tf^ wter Mc sSt^i'ubifcl’’ ^n/ ope afl< ^cferbe. 

unt *3.Uiri''u’C l .Çfcn>iml' ^cid.itîffatiCsiauacHcn ^1111 '^mne anri> an ^rtubt ber m^natuen <if t^fe bie anbem 
tfvj tu rtlltTfatiqm tint £chirm aufqcricl.t. maneti / Nap |ie if>r fumuun/ uls iwaefdtuKn 

CXyytrr, ... y.. - i l 'fcK ; n HnitrÀT.iitmVliK-i Murju frlfen iKben imb fntben bu iwiaR«n^4»mfim©(c’ 

efsnrf u.t.. JJflUCttWWIWrunKTpyraiiniviliM.. ]t<n/ tt< [, w ^ {utfbu:q haubert Olmen/ bie ron Buruieffê 

tdi | I tfil mau lu'iint Annuntatio 1 je. 1. [Lui* funff imb fed-çw ©lenen/ unb Mr tvn «*ptrc fünrf imb fed’çtq 
“‘Nui Chronicon bpiicnfc l-ibr. \ 11 . Cnn. : t^leiun/ bet tvn .franrfûirr fiénff unb feeUtij tgiemn/ bie van 
. **..! A ,IU lv„, M ^aafflaufed^ljr.i ^leiKii/ unb bii'ivn^iiFenl'îirqacfitQIentn 


i.xvi. pag. 74$. fol. d- d'où l’on a tir 


Pi,. " ' m ?iV/tTom e iiiiîi Ame f n m i r- TV,Ï,~ u ’«* «ÎWâ«« Wt; mit i>'«bai/ Çant.ifd’/ i>iben imb Spetit- 
* c ,\ ' . ,, 1a î? S ' U I N ‘°’ rL , l , n * , 'lettHUtbc / tir<b menait «0# N; tvn Olîeitçe/ bia eu ^rmeffê/ 

lchcs Rcichs-Avcniv. I .ui Spécial. Lonttn. IV . > bic ven irpire unb b?c t'on ;Çritnrffiirt je tu *0. 0 lmen 10. 
Abthçil.VIll-WHiiKcict^»ctâMcninac»tciji. p.ic. t?infpdin^c qemirnet jjdun unb fenben/ nîr 5. ©unett cb (le 
i 10 u’oBent/ nad> iWarjal mrrre ober me. 'Xad> fcümt b»e wn 


50.] 


C'cft-à-dirc, 


Confédération entre Us Filles de Mayence, 
Strasbourg, Works, Spire, 
Francfort, Hagoenau, £î? VV bis- 
ses bourg, pour leur commune défenft , à Poe- 
cafion <f une Alliance faite entre qutlym Elelieun 
{$ Prince j de f Empire contre Us Pilles libres (J 
Impériales de Suave (ÿ de Bavière- A Spire le 
Alecredi avant f Annonciation de la Sainte Fie/ te 
■JS,. . 

3n ®£>K:d Pîamm. Tfuuit. 

Cttt 0>r Jîni&f unb bie ^tyeïe aniwinlidm ber Çt^tîc/ 
''Vllawu.e / ^•ra^irra/ ^jcnneif 1 / tèpiw/ jTiutcfen» 
fmt/ Sja<çcn«re unb «Si|rnbnr' — * — 

S?ne|ï frhtnt eber héreat If fin/ 


irrraflbnTq ie ntxmpa ©leiwi / jeqtiebc ©len mit tn> àMerben 
l’aboi fur tûitff tmb iivançiq ysienrn nart' -’Jlar^iI/ alci ftebann 
qmtuiue werbatt/ bod' «tlfo b.if Mlid’c^lcjiferwnqeamijrirtni 
Àiudit/ obtr mm nut «naii •JiriiUircfi Iv.Ltji fctleu / brtlêlba 
sjlid en mojmt bie ariNrn ©mM< au# (niücii / ob |îe ircûait. 

‘Xml' moq.itt bie t'on ^rtraftimj/ cl» fie nvflent je 511x11 ^in* 
fVennujf qavafioie 'Rbai Fi" ane ®len»i) m fer .Çimn uni iPRifl/ 
ali» bie l’cn 'jieiifie/ uub bie aitbirn lèt.ibK tbtmt/ ctinc tiCe 
(Ôflerbe. 

<l-rr au#/ Nif* e;iK Çfabt bie anbere Çeabc: maitete/ uni 
tiare SJiatete / bie <r.r.ibr bie alfo eranaiKt !;•» / bie fofl iFre 
Cramime ta loilcieit/ baruin fie baini bte antvrn 0tâbt qeina* 
uct hnt/ bn ïaijc ftirhin haben tiir bein ,}uU/ ali fit lue ait» 
bern frM.'ibw jeiiumet hat/ mk aile ®efh-N-. iftf- inaa au# 
eut ugliche^r rcramamm \*tâbte/ os fie inlf/ imihiten bte 
anN-rii iJfrtNc mn'ike £"<ne tu fiÇel cNt piel ©lenea / irn} 
an bie i^urnnie ber ®!men ale tvrqefH'rieben-flehe. <gi i|l and' 
berett/ fcaH mua leçisub tit|fiDib fs'.Kn f.'U uub raqlidvii hiu» 
hunbrrt tuib ner ©lenen/ baipi feflen aeben bie l’on «Rente 
funff tmb tnxnÇiq wlaen/ bie vctKfrrafil'Urq »ûnff unb ;»wn^i{ 

,j ®l(7ieii / bie ivn tienne ffi id. 01encn/ bie von urnre fed^o 

/ nmt funbî allen ben bjefnt 1 ben ©kiwi / bie ven .Çra icffiirl fedéthm Wlen.-n/ bie ivn sjtu 
:p tmr brin Sjeiliqm îXocn- 1 qeiicir vter ® lenm / unô b« ivil Xifliiibarü $nv 0ln»en/ im# 


fdxn tu lîhceii / imb burch funMicW Oiotl4>urffit / 9îuif/ ! br iTUalfc eaîo bu'ûr ôf.fd'rteboi fictif. 

‘Çrutci/ tmb ^nmmea btfi lanbfd/ u.ifere ^tâbte unb iSur- ( Unb nerf ci au#/ MR tvn tylvme Çtabt fi-tbajl qeuwnet 
gjir: ^innniid'ou mi« l’iiruiKit Ijam «fmad'rt îinM'erbunbfn uut n«irôe/ uni} au bie aroffe i^rnnnie «ber bie biuibert unb fier 
ben irrbm/ bie mu Mcmabe o,,-rSm Kiben/ wi ban îaue ala Wleiien/ ober uinbe lirptre/ iwl#< Mnn ttlfb erniftbnetR'rtbnu/ 
benre Stuff aeten ifl hit nii.'isiiwdtfn uber bric -jante 3%/ bic fotletir bann ihr iiolcf Kibfit m mtrçchm ïa«n na# ber 
bte bamad! allmudil fwnuunt oite uitterUifi/ nul fo qetbaiier iSlafcmuiiac an ben i*a.lbteu/ M fie barni hui aeinafvitet iwrtben 
ÇBefdvibcibm/ ijurii’ceieiw unb ^etlxiabuafe al# tiuiw# «• otie .Ule 0eferbe. Unb ma# ©leucn ber «r.tafct nad* iNre Wa» 
fd'ntbm Hat / b>:ç tnr en.mKr }tmtm:U#en gaut^u unb be» i imnjt tUfo yfaibet ivitb/ bit ittrb bte ifetabt / bie alfn 

M/ 
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DÜDROITDESGENS. ïjj 

Akxo fc*/ fofihdKt ©faim fur Mxgmig/ .teftm imb edwfrn grtxn i t*p berlue* Stcmiflvn Sçdxtf/ uni» jMntg pmtimm/ mu 

lu bon ïage unb ui ba 9la*r on nortel einttf 0ubai/ von , fan IkUn giuwgtn ficnn / unb twtf $nt iTtfmftfe We. 

I î 8 1 , k® 1 P fl* #nr*m onjiiidikn / un$ uff 5« 2« *if fie nu» / «*o nchmcn nnr Ne von 'Plein* / tx wn 3B«mff?i/ imb bt< 

J Nr fcxnu fpHmtn/ one mie ©eferbe. sfRowf <i(>rr ber wncflu ron lëptre nufiy h* 2krbtinbnufj|é/ bie nw r wn XUernntcrnn 


mutent cÿhc^r/ fo fît gmume* wurtntt/ txr wriparat» | bifikr jctxibct bon, 
toi Nr 0lmcn nüNir Myrftydta wnt^ifinuèatfxn/ 1 ■'-* — ' 


fofofl «ni nwg Ne ©Mb Ne al|^iwncr rairb'bië ©Unen ge 
wmtn uff iNrfit tfojieti bore Lxy txr i^tabt/ bie bie 'JRammge 
gec&dn &«/ ober ober NefeiN 0 caN/ bu Ne PlamrngtNit ge» 
tfcw/ rang fie bi tfiri detriraten iiff Nr ©rabtc Sofien bit alfo 
gemmer twrb/ tn utr fol dur SgefdxiNnbai/ «ils ci» ri fie filbe 
«tnegtengc/ eue ©efirbf/ adidxr îESifir ald fie Ne txtfoit barge; 
fd’irfo/ unb benfetben JCoflta/ raie £u«mun txn edb/ foU ek 
aeimuttîf ©(abc «dent irab jt ben/ bi txin ifnN/ ra ban Hf*> 
fi<n îïH«*nbe bitnuMç/ fi> Nid «n lie voit Nn£»Mbt/ N t bat ©oie 
barattai onb grluben fat/ ufet bat «rtrb/ ont ©efierbe. 

SBd* ©eabc au* alfo uff b« anbemy bte fie gcindbttet bat / 
©lentti geiriiiim/ bit fofi fie gnwnmn eineti sWaitb/ trab nxre 
ta/ bafi irara t$r Nmmd> mr txbnrffte/ fo fetft» fie je aneii 
SJÎiinb bttnen umb bdffêlbt ©de/ nid long mon i$r Mnne tx» 

^trtta nucf'/ bu fi tx^rôtr {?wtx bebud'Cf / baMnocbbiîrf» 
tit ntrt/ biifi uMti mr ©oltfcd Wnirffre/ nvutncbrr grojfen 
tuniawn nid Nnx>r «rftbnd’tn fîtf)t / bi< Mj bit iinbtrn 
«5wi txrboîtfrtMfihnr unb tira Sn-n Kimmbc umri'ni / unb 
mid bit Num <rab<fliglid> ubtrfommtiie / Kif feB mnn 

furbrriidxn tbun uitb ofrae 2Vrjun</ mtr aüc ©efirbe. 

%rrr <9 nu*/ bnfi an «^rnbcba vorgainmot <rrâbtf 9îocb 
nqgwmif / tntb b* itnban t£t.ifrr< nwbnefc/ Hmttn 3*ttil©Joie:i 
tiber btt i>nIlM ^«rarac bot groffen vrinranot 0loKK/ imbibrr 
^ Ôlntai gtftfncfec wurbait/ unb fc.intn* fcxr .nitxni gatw^ 


igo naijfii ma Ne non Hflajfc/ funbeilid,'OT ufi cmfirn fter» 
rm txn Jtumg voit î5rf>nn/ unb Ne £ron von 'Sol'-nn / txa 
‘■SifiboffuRb Cntf tf cijntel tvn 3 ?ioiff/ befi îSlmni tiifitfd. 

£■<> uemai tvtr Ne wn çfrrovi'LTn ufi ben S^ochaebomm 
ÿirfieti/ Çmn JJcnwoUiu tvn '2?ohnn/ i« 'Profitât 

imb at lafleiramrij / unb Nurtu bat ^HimîrN^eii JCxrra ben 
-!'ifef>o|f voit (5»t»fil»urg / bot lefunb ifi ober henw* raiirb/ 
Mr|u bai gatvtnrn {Jiibfnrtjm mt tflfnd/ unb Ne ttriiige ber 
iwr htm eut bat jja:n voit ©rtfif •</ unb mit 3tmefer ^xnritÿ 
wn SranJnngcn. 

t?o nemen nnr b« non ^Besrmefie ufi ben (EbnrtrrNgtn fyrm/ 
irafim ^er» bon îBtfdvff tvn l 3SîonBe(Te. 

léo neraen uxr bit tvn igrire ufi N)p ^tfibicm ju t?ntre ait 
once Qtycbofftî finit f t bifi uff bie 3r*c befi Nifi »viteraeniâif*e'|f 
gnrtraiai/ ben wir fur etiiai ^lifd>o|f fi.ui/ obne .nie ©efertx. 

<£n> noneti tra bit wn ^Mncffurt ufi bentfbra'iktngeiniperin 
lutb Ubu-t wn ^olbe unb futen tgeifft/ bai Innbirait in Nr 
'ïleftxrbe/ bot lOfunb ifi / oba yi -tytai mrb/ bte wn .Çrieb» 
berg/ voit îBHfi,ir / unb bte wn ©eplenStufai / unb beu £n<» 
ben unb 2krtnnib tn fa 2Benqjbe / ois fin begriffai ifi/ o(>iie 
Mk. 

Unb rair Ne von ^ngeitoitx unb bit wn ^Btfiénfitirg nanenc 
ufi etnen éiutbfdiltl)/ ber bunn ju fa 2re befi .*\vitve litnbMUC 
i|l en Cflfitd/ biiqu ben gnn etnen lanbfrwbeu ira iZIftis/ unî* 
bat <Punb ben rrir |>anr raie befi ?îvitxd Ôtntten utCflfad/ unb 
Ntrin fo nebmen tnr bit von -Üiffenburg fiuibaltrien ufi ben 


new» t^f itet atte ober me ffle* «tnginige/ Ni fi fie Nt ©laiat t ^.SnvîirNen J^erra/ unfint ijerra ben 'ibbet wnÔt>i|fenl'urg/ 
ou* Kfurfiem/ unb îw fi Ne vrtube/ Ne juin erflai gemunee ^ 
fcoe/ lu-fPn viffin/ tinb m fuitbt tK'itezt uff îhrcn ifrb/ fofoll 
bit tf t.ibt bie juin erfrat gananee Ktf/ Nrfl ïbol ber ©Icnai/ 
btf er qeûlxrttf |«itb/ üba Nid Kilbc {l,vil ba groilai vriaiuiwn 
txr vèe.ibe oîxr j^tdbeen ju Jjulff filxtfen/ one.iüejjiiibenuiiié. 

Unb inôgettt Ne o?t.ibt ober lètnbte/ Ne ulfo ffeth aitgelxt/ 
bu unbern er inbte umb Ne ttbngen vgmuune ©letten/ Ne lie Nr 
j?fdbt we jirat erfien gaiwifma tsit ntt gefuiu braie/ manai/ 
unb (Ment fie iTjn aisds Ne 0lenen on 'Jierjpg fibufen. Unb 
nxl*e vreJbe Ne 'iJinere beNtr|f/ unb Ne nnbern »étnbfe unu* 
ibre 5>ieiKre nmuhnei/ Ne jrgnbf foU benfelbai '2’ieneni nBra 
eintn fica^aiMlM gebeu/ bem bie SNentre »iu* follent gebodiun 
iiub gefijliçg fin tu rictrt / niijugncffm/ unb ;u rbuitt unt'trjo-- 
gentli* / umd fie ber ^lupruuant batfêt/ obne «ilk 0eferbe. 

■Xh* i|? berebt/ Ni fi bebeinc ©eubt nnfi-r ba voyatesnfen 
uf bie einbait ervi’f - / ttod' teinerkn iraban ?C.*rf> nod' 
jjûi'f geben no* tbun fell/ nod- uff Ne .iiiNrn bieiten foll/ in 
«fiente üJife one nlic 0<ferbe. Unb irtre ed NifijeutiiM ba wr> 
gen.mnten JriuMe Nbait: fdstbigtee/ ober crpitfé/ Sînlcf oNt 
• lufan fXitfb «vite fd'ufen/ Nu Ne tif fie t jogaen/ oNr fie frf>.i= 

N.îen iwlmi/ Nid /oJlent bie .ntberii vitûce nxren unb wenben 
ujf ben (gitb/ nid ferr |k tonnent ober raôgent / one ©cferbe. 

Urb folJen raufi Ne «itigniflü/ il>r |to unbjl.ir 0ut/ Ne ben 
tèeabfnt ertKiN'it iierlvm benai / oNr fie f*^N-ieii woitflt. 

2lWre ed uu.b y bnfi befxine j^MN mita raid tu bie .titban 
btr wrgeti.niîen értube eine ober nie ritteit wolten/ li re .ynnte 1 
biirtiv ;u fdsibsgeit ! Nu» fell nuin ibr mol gifnnen/ imbilu.iud- l 
barju ‘la.srbeit unb bel'olffêu fin / oljne «îHe ©eitN 1 . 


3(rieges au* m Nr ixcgenunten ^nt nffrahniN'/ Neivilebiefe 
iltaDiiiibnud irxret y unb von nner ber vorgemmtert e-taMc ait- 
getangat ober Mriifên îtnirbe/ ba j^raix fofl man ht bclffim fin/ 
nid l.mgy uni; M fi NT.'fne.j verfiînee ivirbe unb foU fi* au* 
fane jf-wbt ehite Ne iiitNrn vf-eabte fneNn ned 1 futteit/ in N 
beau- , r t ; ifé t ohrte Nr aitberu «étirNe Btllen/ Ne m biefan 
îSunb fjüb/ olme aile ©eferbe. 

îtWre raidv bufi bebntie <*titbr ber wrepimntai t*i.ibfe y be= 
fcane yjareu obir loiwnb iinbiri} Nenai moite y usid Nr e?taN 
«Il btui rieitfie ober wn befi £)trii(l0 ire.itn >ief*elx/ farsu fol , 

(au fie atiNin çrtitbce nuit befiolifai fin/ fie tfiun eeîannga- | 

JK/ ou: aile 0rfaN. 

ïDfan feli ira* b. Nmai ÿxnen ober g tdbî m N de i^erbunt ; 
mid emvi’afitny fie iwncnditten ictaNe finb ta barat emMlig» I 
Ii*eu tibaeiu foimmuy unb ^'tntiren Nid t~> mrt} imb gut fi», j 
2bae abtr / Mp Nlvme ,ïùrfi ober (Jr-tabt/ cher nxr beruY» , 
rey in Nefcu ^inif ntitine / bem ober Ntt foll aura banflyn unb j 
NN'In-i fin/ U» Mlicrtxr 79tfe/ nid raid Nil vorgalinttau^tâb» 
tm/ unb m Nr -pfaf: aie Nitvr gefilxteben fidf. _ I 
Unb bafi n»ir .i»i* Nfio rrnblid'tr raie cm gefnu itic^en/ fi» j 
fiait ma uberfoimncil/ bafi Nhenie vrtnbt trater uns bai wrge- | 
twiueii «èenNeit iio* N'Iwn '^tireur oNr ©uraa in Ntrc vor • | 
genaneen e^-t.ibfey Nlvme vrtan/ nwl* '3»rger ober ^urgerm j 
muer uni» .mgnffin fo(J y no* Lvlinura.ni/ irae0en*(</ twn: i 

n. Imi KM» unr.T jm> M; munii irtiwra «ui » | -, ^h,n. mm fflMrf (floinMi Wttlf* WP»/ 

*ÿnr.;n-i,l im: .vin miMii ici* ni f£)|Kn/ ciwr Ki .m(nÿ«ilw/ ; m.ii a» itinl raa» a|fimK*n»il»Kttm «.Kft/ 

« «ÿw S'il f*K«P 5»»| «K ., 11 . 1 , m/ te 'te aa(itK0«/ *8*1 eut termm Mm/ m 

(i»'" 1 ' ' ‘i",*' Nbont Xii.nrf ifliu-T iiiii' t'KiimiiiHfii vrï.ic r ,,^ r j,.,,,,*/ bd. reic mit «mn imb mimiu iîoi-be» 
i,ii, C'.'if IÇVnd’K/ (m pli bic ir'Ubt/ M .'i.'tvrfp: '3m ! (r l ^, u .. ;t, K ùf/ uiiè «uimKtf l'ÏUP.' rnifc and- l-K. 

diTTin Mil /iiKritlf riitKia Isit; mlid'f Kitlc, / M(i Q’KNr ! t]li:rt _ „ mipt.-i ivr,,d\:!ff / uitb ulltr ir'.Trr Un [ nit'c tiltt/ 

lin""/ *» «te, «vncM .njwn teiu/ »«*• , u ,tf/ uns m ma S»,(*ol« lu pefmi 

uitb „ ,r b,.- l'NOTMnm, lèx.iNc Min iiirdi iiu; mit <ih.jiiPït | , 1 , 1 b wrbbt SiMn / te, imfcrn bip ui-c 

ufmwmmm Ml OT(rbiinl*li*lb((»tn ,jur|iiti ans J^nm / 1 nn».,,, *tl. ÎBiltbiahtt/ raMRaa», aMila) 
»rnn TStiBMl.m dlomifa-tn Xubj/ (il mU.n jrwi «KfcTO t . |OT m Mi AMiiIlnliteiinl un» 

Tom. II. P b nr. J. 1 V» tel* 


ente aile 0*firbe. 

îy.td iïïunb unb iZuinnge aud 1 n»ir Ne vorgennneen <£tatte 
uff-gmumuicn baben / ald bavor gefd-rieben fiebt / bic fellent ire 
«iKen ibrcn 5 lriifteii vabiben/ Mdi Nnt dld bte begriffen finb/ 
oba a b bie SSncff Nfagrat Ne baruber nenwilx fini»/ obne aUe 
0eferN. 

«Dlffi rorjfifd-ntlxiu QlaNmbiuifiê geloben nxr uff bie îyb/ 
bie inr ein Kglidxr ba vorgmiuitni ietâite bariimb gefrinroreit 
unb jfetbim babait/ geeruirêlitben fine unb «fit ju filtra, mu» 
wram an tXatfi ufigdjt m Nn l'orgeiwnten j^tdaen/ bitfi je bec 
alte :\afb beut nunxn tXitth m ben ijrb foü gebat / biffe 2kr* 
btrabnufi unb Nfjen ÜBrteff fiae unb tvfie jti l>i!ten/ un 8e ;a 
ba wTjeiidnwn 3w/ trab ni afie Nr SJBtfi ala bra’or gtfd,xi<* 
txn fir l>t / one aOe Wabe. 

■Jllla bmr ivrgefiNrutxn S>mg |ti anent itrabren urfimb/ 
bafi fie von unS ben ebegoMnten ^i.\bten fftte unb vefie gebal» 

Cen nxrNn / fo Km wir unfer ^-idiote 3ngeftegel un Neva èr ie(f 
gefiangeny 0ebên ju «èixre/ bd nuin Mite von ^bnfiud 0f - 
butte/ Niyeben bunbert unb and unb ad-lfig 3nb*/ rabaimde 
ÜLodxu vor unfer ,Çraaxn t^litxlwg/ benowti tien net Ann un; 
cutio , in Nr jafkn, 

cxv. 

^W’anftn^ Doit Revers ejrgtn fitrfaa iy 

^llbrciliren wn bafi er tntb fitüt tJapitui 

3^:110 jijcrfpjjcii init aller tfirrr üîîacf» iwber alk 
ifcrnbe btlffrn uub ibre ï^eften ifïncii offen ^ilrcit fri* 
lcru tôdmt ju L^affau ain îüîiticlxn in brr £>fifnv«^. 
’liiiU) i }8i. [ Hundii Meiropoli» tialbbur- 
gtniis l'otn. I. pag. 171. d’où l'on a tire cette 
l'iêcc y qui le trouve aulli dans Lt> Nies, 
Tcutlchcs Rcichs Archiv. Spicil. Ecdcf. in a. 
•£bcil pag. 801.] 

C’cft-à-dirc, 

Rsvtrs donné par Jean Evêque de Pajpxn , S 
par fou Chapitre à Ai. sert Due 
(T sittit kbt y portant protntj/i & obligation de f'en- 
Ir'atder , de toutes leurs forces, contre leurs Enne- 
mis, & de le recevoir lui ou Jes Troupes asus leurs 
( bâteaux^ 6? Places fortes. A Paffau le Mecrt - 
di de Pâques 1 381 . 


Anno 

1381. 


Afi, 



i 5 <f CORPS DIPLOMATI Q.U H 

Axvrt bomm .hkfcn/ nrfao «O» «mn Whrttftra IJirtrçoi I» fœ* & ùicolomis, <|ranrum ta Dca filait, tSWmU- A«KO 

Ddfccrtwf'/ » (ÿm'!,' |I1 ViiriHO»/ mil* ni -tfwiay «Mtwi’wr libcrctur. 

J > 8 T va tml ! m\t ,nt;n fCflKU £itwt iab StoAtanm/ fldjf l*a \ Item, quôd diân' »— — 

^ * tfrra f'fH-n «ni» tspôlLrii / nirbolut,' Mt$ tubtuifr/ JUtf mkr ïWîr mittat prædicljm Sotor 

Sïïadft/ :k «lot 1 / mi lïbrct'/ 2iM.rbfll/ ïXfÆîfH «n>b I fit apparatam, habito ri 


UKB/ lf.it b-fir ntt lit* fUiiv .lU M$t îkfkn tlfoi fcibên fîKJïJV 
(«1 Jifo» ûnc i«l> iljtrt i*ink Sn.-yoi uub WttAai/ cta &■■ 

•.vrfr. aôtw dtvr; î*tt WMtib/ ta Mtw mr^-teït/ qjitatai 
Wttaiantoj uufart ${THt Qa4M ï'iwtd’tat / iviKrfüJfrtxn 
Ctvt ï)DcHci«uioi/ t-brr atta pif dtKII iitrt djtttJt/ hmtmb 

(nfftn « mit* 31 ? £w$< fcfeat f «tue fuGai wt itom w» tat «n* 
tatniVitaw ynb SW*. ifctm/ iw* ta CWfÿnHjw ta 
cfjtt watt. 33elî« «ta dit uiiftï brfinttta f «rn/ unii^hn* 
ik unt> fttfcun* mtiiw nid* «fctfrfan fan/ fo Moi n*èm* 
ÿffl.ifucvt «afcrn.Çmit/ iciî> fnitm (gîtai anit i>ï.iéfe*àçfc , ii/ 
liiltf botiaim q^t'lsfeii fa-S/ AW Iai>q itnq bip et bar®» (K* 
bffftr; tnrtr, Uub Imitai ms aitd; Bffrdjtfc'ju ton w*grfd>rvb» 
JKii (Stlri&tat tir. î» ï'Lii^m afle uitfcrv &h)iKeuuiKU ranqfhll». 
SftifEtijrfunb Hf £&«}*/ bru wbt bouta «ta/ freiHdt nu 
iwfct» •utfhxn^cnbtm Auiwtl. un* «Hr ta •tbisîiwobp/ tæ& 
wr ta 'jùdimt usifr b.w vîûpnwl «anrarTh# b:(j^etfi>lMatl 
u wrifÿeti ttitô (xfamai «||ht(li(V / mit tan î&tufi / 
bafî ta î'av^KbïiL'fif ^tiiNnai^n tinb (*Vtübtat «ne Mttfbtnt 
ÎSipToi/ ! uni bc'ttvKn ifi/ îtuf lat<n «Mdh b*f 
li.M j«5t.iJtni / fur nas? / 100 jgf im&r 9îdd’Ptmattiî/ cisiaN 
Mît. Hob ça ®ut*rb<ic fa v-.i-'l tp Kisvis n'rr ictii-v 
i;i itiffrtf ct^dWMcm Sÿfthop ^piyinfnî m'INnîra- jÇn = 
pi -ci ^Iwacft an t*u idn/fr/ bar <^1 kh ip ju “Piipic/ <m âfiu 
ndKii ai bw OjknWK^n/ n>ub (g«>Lcrt i )8t. 

CX VL 

1 . Mai. TraOatn inter Wrnceslaüm Romawmm 


til , quôd d:âo< Kamanormm U Bobetni* Rtx IJ^Ï» 
. — c — orcin fmin , conipctcntcrdotatam 
t retpedu ad (JontrahcnriamSuitui 
fit l « louas, ’& fccundum quod «.idem Rc^i Komano- 
rmn pro honore Tou & «ict* Swroris Cite videbitur fa* 
eiendnm. 

I rtM, quùd dida Domina 4»**^ potlquoindidnm 

Matrimonial!) tuerie cotilummatutn , rempote deoito 
cnrotiabitur . Ct in aliis tradabttur proue ali* /fr^iw.e 
Am^Hx ttiüari coufucvcrunc. 

Item, cutn diâut Dominas Ht* An^ix & Framtix 
Parentclam contraieric cum diâo Donùno /ioMoMoritm 
îÿ libkrittix Rffe , rcciptcndo in Usorem légitimant 
prxdiiftam Dominatn Aumm Sortrem fuatn , propter 
rraïcinum Amorcm & purara Amicîtîam, inter iplbs 
Rtgn & Hernies fuos muiuô conlcrvandos, inter Par- 
us cil eaprdlè Concordatutn qu6d idetn R'x /tnrlut 
& Irattci*' Harrcdoque fui, omnem Amicitiam, iîe- 
nevoicmiam, f< Amorem Fratenwiem «idem fitmamo- 
tnm Uohtmi.t Rtgi , Hæredibusquc fuis, ftituri* 
tempoïibus, continué exhibebunt, & quilibet liio tem* 
porc eshibubâc , nec un quant attquis eorum crit Inimicus 
> Lidetn RomaHuntm & Boèrmix Rt°i a-.it Hartvdibus lois, 

Inec contt* COf, Régna, Terras, Domina, VallàJlos, 
aucSubditos fuos ilabunt quovis modo, nec criam gra- 
vabont, ncc, quantum in cis cil, per le, vcl per fuos, 

Rravaxi permutent prxdiétuin Ramautram es 5 il oie mm 
Re%tm , Hxrcdcs l'uos. Régna, Terra* , Dotninia, 

\ r ailjlios , aut Subditos coruindem quoeûmque co- 
lore : 


U 


/, JfL , V [ . rp d . _ n a. H I * converfo, diélus Dominus R9»u»trttm& B»- 

m b R I c 11 A R D U M II. R*itm H*rcJe.q»c fui, omnum An*ir»m, Bc- 

Jstptr \ latttmomv tnttr Hiïhtm Regem t> | ucvolcntiam, & Amorcm Ftaternalcm cidem Rfgi An~ 
As nam, SoroTim pnefati Imper al eris , c<jh~ ‘.gti* y fr t mde % Hasredibusque fuis, finurîs tempori- 
trahfxtio. Dat. l.ondini dit 1 . Maji Jmo tj8i. |b»*« continué cxhîbcbunt , ncc unquam alîqois eorum 
[R. ym es « FaJcm , Convcnuoncs &c. j cr, 1 f AnAt* Frajuix, 

».|i n -1 .VU Ilnrcoibus lois, ncc concraeos, Kcgna, Terras, 

. pag. J I Duminia, VaiTallos, aut SuUi tos fuos ftabuut quovis 

| modo, ttcc ctiant gravabunt, ncc, quantum in cis cil. 
Ni ver fis Sanélx Matris Ecdeüie FiJiis, pr*fcn- P c f ic vel per l'uos gravait p«niîttcnt prfdiétum Rrgem 
tes Litcras Infpeâuris, Nos, j AnjlU & tramda , Hsttedci. fuos, Régna, Terras 


RrzimiJiJns Dnx Tejtbiatnjis , Conralut Kreytr Ma- 
gillcr Unria, (t Petrxs IfarSemberg Magliler Came r*. 

Screuiïfimi Frincipis'& Domiui Domioi it'enceUii , Dci 
gratîJ , Romxaorxm y Btbermte Régit % 

Jslccnon E dm Ma J ni Cornet CoMttbrigiæ. /Dgo 4e Se- 
grave ScnMcalliH Hospîtii, & A litre £tt Je t ter Came- 
tarins, Jllullrilfuni Ffiudpis <5c Domini, Domini Ri- 

sbardi , Del gritii , Régit Aaglix ijf Eromeix, Milites, . „ , 

Ambaflaturcs ? Commilfarii , lèu Procuratorcs ad contra œnines & t^uoscumquc Scismatîcos , & 

quasdam Amicitias, Ligas, leu Confœdcrariones inter. Rebelles Romane Ecctenx, & Domini Urbxm Pur-.e 

d UT. U.:. ..L.... D.^. iüt... n : ’ A. Cnn-^nnn fnornm nnnnlrA J 


Domiitia, VaJiallus , & bubditos corumdem quocum- 
que colore; 

Et eatidcm Amicitiani & Fraternitatem inter fe, de 
extero, coula vabunt, dolo ic fraude cclTantibus qui- 
buscumquc. 

Item, quôd, exnunc, fini înter diâum Domimrm 
Rrgcm Romamorum fjf Babemi.t, Ce Dominum RUhar- 
dnm Regem AngHee {ÿ bravent pndiétum , Unio & 


bcrcniCimos Principes, Rcgcs prxdidos . Dominos 
Bûlhos metuenuiflimos, tractandas, incundas, (e con- 
coidaiidii, cum Potcllatc fuÆciejiti , prout ci înfer- 
tioue Mandatorurn noilrorum, inivriùsdtferibendorum, 
clariùs patebit, fj^ecialiter députât! , 

Salutcm perpetu-am manoriam rci geflx. 

Ilia confuctuoo reété régnant ium , illc mos juilé 
principaïuinm , femper fuit Bonn ni commune Subdiro- 
rutl) qttibasctimqae privât lt prxfcrrt coinmodis, tali- 
busque Kcm Publicatn munire prxhdiis, per qu^poifet 
continue, ciclutis cxcis inquiet ationum tur binibu* , 


Sexti , & Succcflbrum fuornm canonicé intrantium , 
& per Collcgium Cardinatium, diâo Domino Urban» 
adhxrens, ctigéndorum, tâniEcclciiafticos, qulmSc- 
cularcs , cujuscumque iLtûs , grodus , d'gtiitatts , 
feu condition» «îllaM, prciVutes Cl futuios: 

Non cQ tamen tntcntiu dièli Domini Régit Angli* 
{ÿ branem le, vei Harcdev luos, et hoc, quovis mo- 
do, a^iltingerc, quîn fuper qu-buscumque aliis Qu*s- 
tionibus , (.onuorcrliis. Ce Ucbatis, cum quibuscum- 
que Imtnivis, leu AdvctGuiis luis, ctiam Scisimtids, 

r . . , polîit lidtè Ce libéré tranligerc, paciscî, concordant, 

quicta perflflcrc, Ce fub optarie Picis votivl felicitatè j ac Paccm , l’eu Trcugas cum cisdem laccrc & inirc, 
lattari , quod tune fatis utilitcr aeditur promoveri , prout Ce quitndo & quorien» libi videbitur expedire; fu- 
cùm Principes Chrilliani & Potentcs, in unam Fidci I pradiéfa tamen <te fiuccrîtatcm fi dci confcrvando. 
Catholîc* Unitatem & renm Amintiam coujunéti ,1 Item, quôd nec diâus Rex Romanaront & Bs/>e- 
in unam mentis cnnn/tuntiam affeâaofé conveniunt, >»»**, ncc Hxrcdcs Itii.alKluasConfœdcratToncs^Ami- 
it iillimul indrllblubilij amoiis foederc copulantur. citias, Paâa, feu Allîçant : as cum quocumquc Rcge, 
Hoc (iqnidein, Scrtnilfi mi Principes üt Domini nollti, 'Principe, aut Perfonâ Mutidanl aut EccIcfialh'cJ , cu- 
Regcs meruendiflimi lirpradiCÜ in difcrctaconlîdcratio- ijuscumque ILirûs , digniutis , aut conditionis exis- 
nis examine laudahiii Concilio rcvol ventes, per nos, ! tant , de extero conttahenr, aut iuient in prxjudiciunt 
Ambatratotes, Commilüuioî , feu Procuratorcs fuos ptxfali Rrgu Anghx ipÿ Francis , ac Ligâxum prxl'eu- 
prxdiétos, quidam Liganim & Amicitiarum Capitula > tium : 

examina ri , traClari, cXpediri, & concordari volucrunt * tt timiliter ncc prxdiâus A*g!<* & Frottes Re x, 
co, qui iéqu'tur , fubtenore. • ) ncc Hxrcdcs fui, aliquas Confœdcrationcs . Amicitiat, 

» Paâa, feu aliquas Alligantias cum quoetîmque Rcgc, 
I>t pr i Ml S, traâatum cft Ce finalîtcr concorda- | Principe, aut perfonâ Mundani aut KccIdîalHcâ , 
tum quèd Scrcniflima Domina Anao, prxfati k»m*n<r cujuscumque ilatûs, dignituti*, aut conditionis exis- 
ram tif Bobemio Régit Soror Inclîta, pridiâo Domino ' tant , de citcro contrahent, aut ïnient in prxjudïcium 
Rie borda JUgi Anglts iÿ Frottis ln Uiorem legitimam, prxfati Romaaorum Isf lioL-emix Régit , acLigarutn pr*- 


pa Patctitçi & Ainicos iplius Domin* Ce de ciusdcin 
fpanrancl voluntatc, detur, atfigneuir, Ce matrimonia- 
liter copuistar : 4 qufid ad Regnum Anglix, feu Vil- 
lun Calctii, drea J-dliim bondli Michaeli* pro]rim6 


fentin 

Item, qui»! VafFiIHi Subditi prxfati Régit Angli s 
■ÿ F ram m polliiit Ubcic, fecurè, ét absque împedi- 
menio feu pcrtuibationc quacumquCj intrarc, trani- 


futurom, pnwtiâa Domina, txpenfis prxfati Domini J ire , nunarî, convctlàti , & mcrcari , |tàm per Tcr- 
Regit Remontrant ty Behmis, Ce aliorum Amicornm j ram, quàtn per Marc, in omnibus Terris Imper 'i, de 
front m , trtducatur, fit cidcm Domino Régi Angb* [ itiqmbuscumquc Terris , Rcgnis fit Domitiiis iplius Ro- 
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AKNO * ,/t * aram (fi Bohemix Régit , & nbinde libéré recederc f nomme quo fupra, omnibus & lîngal'f Exccptfonîbus, 

& ire, quocumquc voluerint, cum Rebus & Mcrcali- ' ^ **_*...*— .a™ <«•>• 

Ï3 o I. difis fuis * absque imperitione , arcllo , feu molclta- 
tionc quacumque (lilvis tamen Juritws Dominoiumdc 
Prinespum quorumeumque) & lie fiée Subditis iplîus 
RànijMoruin (fi Bobemix Refit , vice verft. 

I r k m, qtii>J non liceat ridem Romsnsrum (fi Bohe- 
mie Régi, nec aiieui de ipfioj Subditi s aut Valfallîs, 
querneumque Sutidinim feu Valfallum difili Régit An- 
glix (fi Fratteix , quucumquc niudo, dcttttcre, espè- 
re, feu arcüarc, vel iticârcerare, aut iplîus lions quo- 
modolibet fub sxetio impedirc , criam rarionc Repri- 
faliac feu Contranriiix , mli rationc Delicli vcIContrac- 
tûs, commiffi leu initi infra Dillridum fuum, & hoc 
Jurîs ordiac obier vat o ; Ncc ctiam liceat dido Demi- 
no Régi Axgjier (fi Eraxtix, quoad Subditos pradati Rc- 
maxorxm Bakemix Régit, VÎCC verQ. 

ItRM , qubd diâus Romxnirrum (fi Btbtmix Rex 
prxfcntcs Ligas Lirons fuis propriis firmare, de criam, 
pollquatn Infulas Impériales receperk fie Coron* lu* 
fôleuipnia complcvcréi, innovarede, ut Impcrator, de 
ûovo iaccrc tcncatur. 


Qoas quidem Amicitias, Confœdcrationcs, feu Li- 
gas Nos , Przimijlaat Umx Tefchhtemfu , ConraJut 
Kreyer M JC i fier Gunse, fit Petrus U-'artemierg Magifter 
Carrier*, diili Principis fie Domini Domini iPexeelati, 

Dei gratii, R-.maxtrum (fi Bvhtmix Régit Ainbaftàto- 
rcs prædidi, poil plénum Sc exaâiffimarn Examinuio- 
nem omnium de lingulorum in prxmiflis Articulis 
comcrifornm, nominc Domini nofiri Romxnorum (fi 
Bebenux Régit fupradiâï fie nofiro , ex noftra ccrta 
fcïcmîa, inivimns, fiximus, de comraximus , inimus, 
facimus, dr contrahimu*, cisdcmque confcn limas ac 
ctiam confcttrimus , promilimusquc, de adhuc protnîr- 
timus, boni fidc, quôd idem Dominos neftet Rex oni- 
nia de fingula, per nos inhac parte taâa,‘ gefta, fit con- 
cordat!, fub Majdlatis fu* bigillo ratificabit Se appro- 
babft, detVdumque, ii qui» in Mandati» feu Procura’ 
loriis nollris habeaeur, ac omnem alium defedum in 
prxmifîis, lupplebit de cmendabit, prout fuerit oportu- 
num, 

Et nîchilomînus, ad majorent prxmiflbrum firmita- 
tem, in prxdidl Refit Anglix la* traxcie , Keverendif- 
iimi in Clirillo Patrîs Domini dt Domini PHei, Dei gra- 
tis , titu/t Sanâi PraxeJtt Preibiten Curdinalit , ac, Rc- 
verendorum Patrutn, Dominorom, SimexuCxx/xarix 
Jtrckieptfivpi totius AngÜ* Primatu de Sedis A polio li- 
er Lcgaii, IVilltelmi LitttLni. r, H’t!ltt!mi Uyxtexix, 

Ji/bxxntt lltr <fordex fit , Rjdulpki Sorum , Epifeopo- 
ruin. Murtris Principis Dotnini 'Jobamxit Reen C.tji él- 
it 'jr Legitxit Duci» Lancailrix, Riebardi Arundcllz j 
dt Surri*, Ifmgams Stafiütdi*, Gmliielmi S arum, dt 
ü^llielm i SurfJlcis, Comitum, ac plurium Üaronuin 
dt aliorum Nobilium przfcntü , ad Sanéia Dei Evan- 
gclia, per nos corporalitcr rada, in Animant Domini 
nofiri Kegis fupradidli juravimus, dejuramus, Amici- 
lias, Ligxv , de Confœdcrationcs prxdidas, ac omnia 
de fingula. concerna in cisdent, inviolabiliter oôfcrvarc 
dt tenerc, dolo de fraude cclimtibus quibcscumque: 

Et, ex lubundanti , rcnunciavimus , de renuncia- 
lîtus nomme , quo fupra, omnibus dt fingulis Excep- 
rionibus, CJavîlbtionibus , dt Defeniionibus , tàm Ju- 
ris, quimFaiti, per quas contra pramifla , vel pr*iniT- 
forutn a/iqua , poffemos , vel polie e idem Dominus 
noücr quomodolibet le tucri. 

Ndsque, Edm tendus Cames Caxtebrigix .Httg» , dt 
dUbredus, Ambalfatorcs , G'tnmiflatii, leu Procurato- 
rcs fupradidi, prxdidas Amicitias , Confeederationes , 
feu Ligas , nominc Domini nofiri Régis lupradiâi , 
uni cum cisdcm, PrzimtJUo, Caxrado , îÿ Petrv, Am- 
bafTatoribus, l^inmiirarhs, feu Procuratoribus R«ma- 
Mormnt y Bobemix Régit fupradidis, ioivïmus, fcci- 
mus, de comraximus , inimus, faciinus, de contrahi- 
mus, cisdcmque confrnfimus, ac ctiam confemrmus, 
promilimusquc , de adhuc promittimus , boni fidc , 
qubd idem Dtinixxs nofitr Rex r, omnia de fingula, per 
nos in hac parte faéla, gefta, de concord.iea, fub Ma- 
jefiatis fu* Sîÿillo , ratificabic de approbabit , ac dcfcc- 
tum, ii quis uitcrvettcxit inprxmidts, fupplcbit prout 
foertt opporttinum; 

Et inctiilominus In, metuendifiimi Domini nofiri, 

Regis prædiâi, ac aliorum Przlatorum de Procerum __ _ 

predidlorum prxléntia, mravimus, de juramus. Ami- ( Magifiri Curi* noftr®, Hermxxt de Kftffmyi flurgravH 
cirias, Ligas, fie Confcederatione* prxdidas, ac omnia 1 nofiri Gtoten. de, honorahilis, AUrtivi Camoma 01*- 
de fingula, contenta in cisdcm, inviolabiliter obfervaxc j muce*/h , Theûurarii noJbf, 

& rentre, dolo dt fraude cefiantibus quibuscumqoe : Diflo Domino Dmi fie NUUibat prxtatis plensm. 

Et, ex habuudanei, renunciavimus de renunciamus , | iritcram , de omnimodam dcdiinus , de < wd)-j> peslattfous, 
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CavfHationtbus, ac Dctenfioiiibus , tàm Juris, quim 
Fsfii, per quas contra prxnrira, vel prxmilîbrum ali- 
qua, pollcmus, vel poua idem Dominus nofler quo- 
modolibet fc tucri. 

'ïenartt reri Prerxrjtvriarum , de qttibxt fuferitu fit 
me*:,') , ftqxxtiixr f*b bas forma , 

Ultra ProcutOUtia Annx Fili.t Caroii Imperaloris 
(fi Rrgts Rotmixy ati tratiandum de Mattimt- 
mo emurabendo. 

N OS R*** y Dei gratil, clar* memorix, Sere- 
niifimi ac Invidifiimi Principis dt Domini, Po- 
intai Karoli, quondam Rùrnwjrnm Imperatoru de Bot- 
mit Régis, Patris nofiri carifïîmi hha, 

Kecoguofcimus , tcnorc prslentium, univcrlîsquôd, 
Ad confîlîa , requifiriones , neenun itidufilioneî , 
Sercnilîitni Principis, Domini hVtsetefiai , RtmaMorxm 
tfi Boems* Régit, Domini fit Fratri» uofiri pereimendi, 
neenon, Screnilfim* Principis, Dominas Elizabeth , 
Rjnsa*trum Imper atricis , de Regimx Beemix , Dominas 
de Ma tri s notirc carilRm*, oecuon, auimo deliberato, 
voluntatc liberi, de ex ccrtl lcicmil, 

Conflituetidos dus i mu s, de confiituimustahiisScrip- 
tfs, tiollros veros , certes, de legitimos Procuratores , 
de Nunctos lpcciaîes, prxlcntes, de onus Procuratio- 
nïs in le fpontè recipiciuea, llfullrcm Priiicipejn Domi- 
num Przexjlaitm , Due:m ’Tcfckiaenfem , Conl’angui- 
neum noftnnn catüTimum , fie , Nubiles, Cu*rad*m 
Kreyger , ac Petrxm dt U \tt texbfrg , diéli Domini Re- 
g'i a Pratris nofiri Conüliarios, adeomrabendum Ma- 
trimonium, nollro nominc atquc vice, per verba do 
prxfemi, cum, Sereiliffimo Principe, Domino Ritbar- 
d* Rtge ÀKglsx dumiaxat , 

Et âd facicndum otruua Sc fingula inhujusmodiCon- 
traclu, quomiadolib.’t opottuna, ctiam ii Mandatum 
exigant fpeciale , fie qux nos faccre pollcmus ti pctlb- 
nalitcr adclTemus, 

Pr< mittentes , boni fidc fit absque dolo, ratum Sc 
gratum tenerc dt inviolabiliter oblervarc quodeunque, 
per diftos Procuratores fit ljscdales Nuneios noftros, 
in Contrafilu dtâj Matrimonii, attum, ûfihim tacrir 
quomodolibet, fivc geftum. 

Et, quia proprio bigillo nondum uti confuevimus, 
præmifTa fub Majeftatit bigillo ptidiâi Domini & Pra- 
tris nofiri Romanorum (fi Boemix Régit, fit in przfcn- 
tîa, Vcncrab ltum Pauum, Dominorum, Joka**ii t 
Prapexfit Arebseptfsopi , fit Cottradè , Lubuempt t'psft»- 
pi Eccleiianim : Jllufirium tTiucipum, Domini I/ettri- 
ei Oucsi blefix de iXunini Brcgctifis, Domini Procopii 
AlarsbioHÎt Mer.wix, Conlanguiueorum : dilcélorûm 
nofirorum, de Nobilium, A*dnx(fi Htxriei de Data, 
Thymtxij de Colditz , Bot boni t de Cza/ivlxtxitz , fie Be- 
xejjïs d* Detba , vuluiiuus fie rogavimus roborari. * 

Et ntJ* , IVexcefiaxs Romaxorum (fi Boemix Rex prx- 
dittus , publiée profitemur, nos, ad petitionis inllan- 
liam, Sercniflim* Principis, Dvmsxx A aux prxdiilx, 
Sororis noltr* prxcariffim*, Majcllatis polit* bigil- 
lum prslctuibus uppcndilTc. 

Datum in Callro Burgelchens , Anno Domini mil- 
lefimo, trecentelîmo, ofluagelimo primo, Indiâioae 
Quarta, x. Kalcn. Eebtuatii. 

Proatratoria Elizabeth ee , Matris Àar.x fupra- 
diBee. 

C L 1 z ^ g r t h , Divinl favenre Clementfl , R*ma »*• 
rum Imper atrix femper A ne* fia , fit Boemix Regixa , 
Rccognofcïmus, tcnorc crzlcnrium, oniverfis quôd. 

De eircumfpefilionis fie (tgalitatit indufiiil, liluflris 
Principis, Domirî Przimijlm Dutu 7 hefebi*e*fti Con- 
ûnguinei noftri karifGmi,ac. Nobilium, C>*rjy< Creretr, 
Sereoiffimi Principis Domini If emgtfiai Regts Romano- 
rum (fi Boemix, Éilii nofiri kariîfimi, Curi* Magifiri, 
fit Pétri de li'xrtembcrk al de Kofi dtfiH Filii nofiri Ca- 
meretagii, plenam de indubitatam fiduciam obtincutes , 
animo odiberato, de de certa noftra feientia, 

I11 prxfcntia , Nobilium , SdenHxt de ti'*lde*JJeyx 


Anno 
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CORPS DIPLOMATIQ.DE 


AnnO Facultatem, de Ac fuper Parentcla, inter, Screnilfiinum 
Ptincipcm, Do min uni Rùbjrdum Rtgtm Angine , fie 
J ^OI. Exccllenicm Virgincm , Domicdlam Annam 

uojlram , nollro nomine , tract andi , ordinaudi, dif- 
ponendi, fie, in animam noftram, jurandi. 

Et quidquid per diélos, Dmtem & Nubiles, in ipfo 
Parcntcl* Négocie , pro hac vice, traâacum, ordf- 
natum, diipolitum, « qualitcrcunquc juratum in ani- 
mam nollram fucrit , hoc ipfuni ratum , gratum , At 
firmutn habcrc, tcncre, Ac iuviolabîliicr oblcrvarc ro- 
lumus, prcinritu'mns, Aedebemus. prxlentiutii (fiibap- 
penfo nollro Sigillo) teWraonio Literarum. 

Datum Prage, die pcuultiml Menfis Januarii, An- 
no Domini millcûmo , ticceuteiimo , o&ogcrimu 
primo. 

Cmmiffto Imper at ont ad tr.iclanduw de jlmicitiis , 
fc? de Idg* contra Scimaticos. 

W F. NCESLAUS, Dei gratil , Romovamm Rex 
femprr AnguJIsts Ce Beemie Rex , 

Notum facimus, tenore prrfentium, univerfisquéd, 
De, llhiftris Przemi/ltt Omets Tefebinenfit Principis 
h. Sororii noftri carlffimi, ac ctiam, Nobilium, Con- 
r.td 1 de Krtjger Magtftri Curiæ nortrx . fit Pétri d* ll’or- 
tenberg, (Jonlîiiariorum & Fidcliumdilcelorum noftro- 
nim ,’ legalitatis, virtutis. & probat* cttcumlpcâto- 
nis mduilriis plcnam & iQdubitatam ftduciam obte- 
nentej,- 

Jpfbs, animo deiibcrato, de ccrta nolîra fdentia, 

• & lano Principum , Baronum Ac Procerum nortrorum 

acccdcnte eonfilio , noftro Notninc , crcavimus , 
conllituiuius , fccimus , crcamu* , làeimns . confti- 
' luimus, Ac, melioti modo Ac forma quibus tâcri potcll, 
prrfcntibus ordinamus nollns Ambaxiatorei, Procu- 
r mores , Nçgotiorum Gcrtorc-, fit Nuncios fpeciaiev, 
Dantes fie conccdcntcj cisdcm plcnam Ac omnirno- 
dain Potellatcm tractnndi, contrahendi, iniendi, fa- 
ciendi , fie confummandi , pro Nobiv Se Hxrcdibus 
nollris Boemix Regibus, Am . itias, Unioncs, Ac Li- 
gna Fratcrnalcs, Ac ctiam Colligantias, 

Starurn Se Hunorcm Sacrolandx Roman* Ecclcltr, 
&, Sancliflimi in Chrillo Parris Si Domini, Domini 
Urboni Pope Sexti , conccrncntcv , ad etterminium 
Scismaticorum , nunc vigentium Se Rebcîlûun, prx- 
fentium Ac futurorum, ipItUS Doniild Urboni PopxptX- 
diÿi, A: Succcllbrum fuornm L.inonice mtrantium, te 
per Culleginm Cardinal lu m, dido Uonsisu Urbone ad- 
hxrens, cligcndorum, 

Cum, Scrcniflimo Principe, Domino Rsebarda R - 
te Aarli* Jlluîtri, Kratre noilro carirtiino, prq fe, & 
fui* Hseredibus Angli* Regibiis, 

Et casdem Amiettias, Unièmes. Ac Ligas l'raterna- 
les , neenon Colliguriu pro Sjcrofanéta Komana fcc- 
delia , Ac Domino noltro , LV. . m PapJ pr.rdido , 
noflrô Nomine, Ac Hxrcdum noftroram, Literis nos- 
tris lirmaiidi, fie in animam nortrain jutatui. 

Ac ctiam, noftro Nomine, a diao Domino Rtge 
Amgli.t Juramenra rcciprendî, de fie fuper primiili Icr- 
vando, fit ctiam adimplendo. 

Ac omnia fie fingula fiicfendi, aux pro eonfumrm* 
tionc feu faâiane Amidtnrum, Ünionum, Ac I ra- 
ternalium Ligarum, neenon ( olligantiarum prxdida- 
rum, ncccftàtîa fucrint, fou quomodolibcr opportuna , 
Et qu® nos faccrc fit condui re poftemus !i pcrfonali- 
ter adcftetmis, ctiam fi Mandatum exilant fpccialc: 
Promittentes nichtlomjnus . pro N obis , fie difilis 
Ha^edibus noftris Boomi* Rcg;_bus, ratum, graium, 
atque firmum inviolabilitcr obfcrvare , quidquid per 

Ï refatos Sororium fit Confiliario» noftros , Dneetii 
"efcbmfje’H , Ctnroixm Je Cre\eger , fe Pc tram Je 
lÿ*rte*ber’, noftro Nomine , in prxmiflis , adum, 
fadum, feu confummatum fucrit quomodoKbcr, five 
gefium , prxlcntinm (lub Kiglx noftr* Majeftatis Si- 
gillo) Teflirnouio Literarum 

Datum Nuremberg Anno Domini mülcfimo, tre- 
ccniellmo , oduageiimo primo , Indiâîoiic quart!, 
Kalcn. menfis Februarii, Regnorom noftroruni Anno 
Boemi* decimo ofitavo , Romanontm verô quinto. 

De Mandate Damini Régit, CACELL. Arebiefifee- 
f*s Pragtn. 

R I C A R DU S . Dei gratfl , Rex Angli* & Front i * , 
fit Domînus Hfbcrnix, ad quos pr« fentes Liter* 
petvcneiiut, Salutem 


Inter gkiriofas Reipubücx curas Ac Rcgaliom foltci- \\\r\ 
tudinum frufitus ubcrcs , «lüniamus prxdpuum aliorum 
Principum fit Regum fublimium libi copularc Pr^lidia, J ï8l» 
ac cum ulibus Ligarum, Aftuiitatum fie Atnie.ttirum ^ 
rpecialittin inirc Fœdera, ,pcr quoj Prindpatus, hinc 
indè Amoris iudiûblubili* ncxu conjunâi, inlargcnti- 
bus ex adverfo rclillcrc, & ab Omni cipprcflionis elsde, 
coadunatis virions, potcruut fe tueri- 
Quôd, dum ixura mentis noûrxprxcordiadiHgentiù» 
tractatemus , cum Scrcniflimo Fracre noftro Domino 
il eut eltte , Dei gratil , R»man<-rnm & Bobems* Rtge 
illufttiffimo, fit, Dirlnl faventc Clcmenti!, Imper 4- 
tore fmtnro , neduni hujusniodi Amoris 1- ccdcra ûiingc- 
rc, fet Afliniuitan fit Parcntclam contrahcre, Ligasque 
tir mas, fpeciaics, fit perpétuas, prx extern, optaba- 
mos iuîrc. 

Ui»dc, cùm ccrti, fuper hoc, Amba/Tatorcs noftrî 
CcHitudini lux per nos primitus mittrremur , piacuig 
modit cidem Scrcniflimo Fratri noftro, pro voluntate 
Ac detiderio noftris adimplendis, folcmprus Ainbairato- 
rcs fie Contiliarios luos, llluftrcm Pretmilonm Dmem 
Teftbimmftm , ConrjJum Kreyrer Magiftium C^irix , 

Ac Pet mm Je Fartent erg Magittrom Camerx, At Bur- 
gravium l'rag. didi Fratri» noftri. nedùm pro Ligis Ac 
Amicitiis hujusmodi appunduandis, fet pro Tradatu 
Matrimonii, inter Nos fit Screniflimam DominaniDo- 
minam Annom tp/ïns Frottis na/tri Scrutent lue hum 
prxlocuto , féliciter , Dei gratia , coucludcndo , in 
Regnum noftrum, ad nollram prxlcntiam deftioarc: 

Nos, , _ _ -C 

Volentes ulferius proccdcrc in prxmillîs, 

Ac de circomfpcaione Ce lcgalitatc, dilcdomm & 
fidelium nortrorum, EomnnJt Cumins ConteàrigM- Pa- 
trui nortri cariflimi, Hngonis Serrent* SencscalTl Hos- 
pitii nollri, At AlbreJi Je Feer Camerarii nortri, Mili- 
tiun, plcniûs confidentes. 

Ad tiaâandûm , ordinandum , Ac concordandum 
cum Ambairatoribus , Prucur«or:bus, Nunciisj feu 
Deputatis pixdidi Fratris nortri, Potellatcm ad infta- 
feripta habentibus , fuper Ligis, Conftrdcrationibus , 

& Amicitiis Fratunalibus , Ac fpccialibus , tcmpotali- 
bus, vcl perpetuis, 

Inter cundcm Fratrem noftrum, Subditos fuos, Rég- 
na Ac Dominia fua quxcümquc, ex una, Ce Nos, Sub- 
ditos nollros, ac Régna, A Dominia noflra quxetim- 
que, ex parte altéra, iucundis, 

Ac ctiam de modo , formi , quantitaw , Ce quali- 
tatc Auxilii , Subvemionis, feu Sublidii, hiuc mdc, 
tcinpoTc nccclfitatis, mutuô miuiftraiidi. 

Et Conununicationibus, inter Subditos, hinc Indfi, 
in McrcimonQs Ac aliis Tlcitis , feeuxe & fratcrnaliter 
faciendf», 

Neenon fuper Sponfalibos feu Matrimoniis , inter 
Nos & Screniffimsun Annom fupradîdam féliciter, per 
l)ei Gratiam , contrahendis , & de quantftate Dotis 
cidcm alfignandx, feu Arris in hac parte conftiruendis, 
ne etiam quomodoAt quandoprxdiâal>omina, per Pa- 
tentes fie Àmicos luos, nobis trnnsmitii, & inDomum 
nollram Regiain traduci dtbeat , ordinandum & dis- 
poncndttm, 

Neenon ea , qux fie traâata , cons enti , Ac con- 
cordat» fucrint, tim fuper Ligis, quàm luper Contrac- 
tu Matrimonii, ptxdîfilis, onini bccuiiutc honctli Ac 
débit! Nomine nollro firmandi, 

Confiinilfimque Securitatcm pro Nobis, Si Nomine 
nollro, petendi, llipulandi, Ac recipicndi, 

Jurandique in Animam noflram quùd trafilata , 
conventa , fie concordai! hujusmodi tata hax-bimus 
atque grata , 

Citer! que omnia At rtngula faciendf, etecrccndî, 

Ac expediendi qui in prxmillîs At circa ea neccffari* 
fucrint feu quomodoîibet oportuna, ac qui qualitas Ce 
natura Negotiorum hujusmodi exigunt Ac requrrutit. & 
qux Nos faccremus feu faccrc pollcmus li perfbnalitcr 
pt xlcnt es ertemus, ctiam fi talia fine qux Mandatum 
exigunt quantuaicdmquc fpccialc, 

Pndiâos, F.dmunjum , Jlugvnem, At Albrednm , At , 
duos corumdem, nollros veros, légitimes, & indu- 
bitatos Procuratorcs, NcgotiorumGcIlorcs, C.ommif- 
farlov , Deputatos . Ac Nuncios fpeciaics, tacimus , 
orditiuinus, Ac conflituimus , 

Per præfcntcs promittentes, in verbo Regio, New 
ratum fie gratum perpétué habituros quicquid per Pro- 
curatores noftros prxdiélos, ac duos corumdem, ac- 
tum, gclhim, feu procurarum fucrit in prxmiftîs. 

Dat. in Palatio nollro Weftin. fub Magni Sigillî qos- 
tri Teftimonio , vlccfimo uoao die Meniis Alartii , 

Aujio Regai noftxi quarto. 

Itt 
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DU DROIT DES CENS. 
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AnvO In «îuornm omnium & tingulorum tcûimonium «■ j luttas grkn foCen/ alfb b.ip fk Irai aamRofla Nmimen lut. 

que fldem Nos , ! bai/ imb «tu* befîefiçi / top fie m jreu târibtai reNtcbcn fnpîcit 

I > 8 1 , PrttmiJiAHi , CbktsJmi , & P tir m t prsdidi R orna- &wff finben/ umb ibr ’Pfcnntng / obne ode ©eferbe. 

•* itorum éc Bohcmis Regis , 1 Upb au* ûIxt <iJ fo/ ir*enn nnr l'on ben vmammtta&abtet 

Ac EJntMMdM, /Ùço A Âikrtdms , ««Gui Angti* frIB «* nxtfrn/ Jn W fcljf*/ rtlô wrstfcrrulxn iklic/Nifi anr 
Regis, * : un* Nmne «M<n benplben/ imber Ht tnr bai uofgOMMMi 


A P ranci J C »VLI3f I — rp‘~ < m» mi ar*d wigMIl 

Commiflirii feu Procuratore* fnpmdiâi, ««fentes Mfftn fuira/ mit 2 &bct«*M» brou tira mogen. 

Litcras Duplicatas (quarum una pênes iplîim " lvr *** itm *" * '**' ** ,hr,n * w 

mm £3* Rtrtm, altéra vero paies Kttrm .huit* 

13 trsmd* fupradiaum remanebit) fcribi & .Sigillorusn 
noftrorum muniraine fccimus communlri. 


Dat. Londonix in Palitio Regto Wertm. fecundl 
die Mali , A uno Dornini miliciimo , ticccutefiino , 
oâogdîmo primo. 

cxvir. 

17 . Juin. 33 frWn&mtfj limfcbcn (fin unb Sicriig 0 :Jnod 6 tfI?< 
SWicimfÜttn unb <int*m ^rro* unb 9 itkte Srdbrtii 1 


2Ber cf «Uvr <£**e/ Mjl jonnn fie ober Ht iIjtcu on* 
unb hrfdMbidcte tu un* ober umb uni/ té i«roi Jîoufflû- , 
Xoutfm,ui|ü'âbr/ o6<t .tn wd* «mbere 3 Bifê Nie wtxt/fo fNieii 
rt'ic iiifniub/ fo «m Nie miwn ober aenuu tverba/ barpiernfl» 
luixu griffai unb thun/ fbaUMltfup ober befunber/ Mf Ni* 
ifriberun uiibjetehrttvrrbe/ jugleùtier^Uifc/ alaundtad feiber 
wtNrfabrnt imb qefdvbcn nxrc/ one aile &cfatx. T&ttt ci nu* / 
Ni ^ jcuiiiii fie (uumcnciMÿ ober befunber/ ober Ne ireu «mgrim/ 
eixT uff lie iifpxn e ber bieiten iPOUe/ cher Çültfe/ vèf ifc/ ofcr 
itnbcrn bnr;u t{K« ober «etx/ ober fie bufere ober Me*/ 
Me bi mus ober uinb uns oikifcii ireren/ bu P n«tr ben obrr bie. 
fêlbeu Niruuibe *111* aiMrtfpH unb be#*ebi$en foUtn/ aniibœiN 
®tne/ fo Nilb inr bus iiiikii ob<r uopar nvrben/ts fi uns tvn 
ben i>onct:iiiè<ÛMenjuinmenrlidj ober Ixfunier tvrfûnbi^irt obte 
nu/ au* ;u jlndvrî&ift/iits uns baflclbe nntxrfdljren np ‘ 


aSFStf!* &3SS^^SS T I 

5îi îl^cir . i Ja^r aurqcricbtft^ bfj l4 , nc „ cf hî>drffti^ trvre/ Ni| fie irn^r 2k.kfrs unb Çûlff l'en 

rkiriifhn Jftonfagé Wr 0f* bcp 'iauf* lins tvNirfften/ banu ber Rumine n(s uorge^tneben ^ebf/NtS 

frrf atS cr grtfhrcn uxirb, 1 jS 1 . [ L e u m a n- inégen fie uns m bm îtar^ (Sflinqen iwrhinNn/ unb uns 
ni Chronicon Spircnlè Libr. VII. Cap. LXVI. I ^ruwN WWW/i>i Nl f* tn T ,/ * ,c m * 

„ , , _ tjc r- , * «, » 1 . . • L. m ' t iaa 4 de*itli*ejl fpe/ unb uff euien Ndiiouftcben îa^e ben wir 

pat,. 4 A. Col. a d ou l on a cire ccrtc riccc, | frTrrt yn unb erlun^en méuoi/ uff bmfdbr.i rwr .m* un. 
qui le trouve aulli dans Lu ni g, Teuticlies f«r ,^ninbe nw*n^ltd'ai f'd'ttfm unb feuben loüot ;u jnen/imt» 
Reicbs-Archiv. Part. Spécial. Continuât. !V. miSNueific tinb inr aitî'dliv.lichen ûberf^inuwn imrôûlffr riir* 
Abrheil. V 1 1 1. pen 9Wc^.©fdlirfn in qetnein frUm «vit eue Seejeq unb flirterait» 

o 1 ,» rv 1 f 1 d'un ont inu loefoK. 

F a g* 33 - dans rniL. Datt, Volumcn îu* enftifen rpir nod» tdiier ber iinfern niraumb ba Me die* 
rcrujn Gcrmanicarutn novura. pag.f4. col. 1.] ' neuamen «ct.ibrc ober bie ihrrn bcfd-ûbi^ct itcrre ober .mqntfe/ 

! fftiterku wilcn Xiuiff/ 0y»fr/ ®eÿi^</ Çetmpb/aod) reiner» 
, loi nitbent i\u:k ^dxii ne* rlv.it/ ut bdjr.n îsiift/ ohtx ade 
( ®<nrbe. 

< ®cr< o' au* b.tfî irrr tvr N*n «w$mamoi ©e.ibccn qtmnbnt 
irürben/ ibnen unfer ®lenm jii SjiîJ’if ;u ftbtcfen/ .ils ror^e. 
jfef*ridxn ftcttr / unb me bie gefenbr Ntt en/ jIS nu* tw<t* 
fil'ricNn fiefte/ imb bip bnnn berfeften irMbte em ober rae^r 
Sîofb nnqicn»?:/ trie bnitn biefelben »èt<lbt frnunattli#<n dut 
mit bon nurren tfcal crf.mreir Niti es netWirTifri^ trere/ aner 
«cfrnM (ir Jjtîltf m fcmniei» oNr mehr vf r .îbfen tuiutfyüai/ttj 
(ollen unfer ®knrn unb otberf.un fin. 

UiUi trdtber <rf.ibr ober ôrfiten unfer 23 ofef nlfb 
ober jti^etNîIt iNTben/ bre fu'iren Nui fb.-il mien Ôouptmait 
qelxn Nt6 m lUuefivirft ift/ inib Nnn .ui* MfJêlNe ÎN 1 * !KNr* 
f.mt fo!l fin nnjuflricffut unb ju f*nbwcn/ c^ne nlie ®r» 
ferbe. 

llitb nsmvf otiifr u’ir inni» Çiîtf von *n ben wrqennncm 
igtifc-;;» om.H'nt nirbcn/ dicMfi irir fie tunl» jjiilff .ionnbnf 

--- — m PP knm/ fo fblkn nir t(in bo* mit unfr Çiîlffc/ et usS Nir* 

«rn/^tilui:/ ÎBilc 111 «irjiiw/ nnb SBmfcoit/trKmien eifm» . n.;* irol tftofc .iir^itnqe/ fu fidfft foinuun uIS vor.4efdTie> 
Ii* unb tlinn limbe imt bicfeun ’^neffê eiflcit ba 61c dm fcbrut kn jïejft/ ulfb Nip Ct: crflc SdUÜnige out 'Jîmnat vergeljai 
Ober fièrent lefnt/ Ni|» iwr uns bon >?cifîqa i\’éinif*a -Xitbe 1 foü. 

iu (îîiren/ uns unb bon limbe i« Struv unb tu ,Çmm:iiai ver» Unb nnrt t>< bit P fie mit bcnfefbcn tmftrm SHcfcft intb ©Iencn 
(iiRiben ltitti / luib/imniiflug notboi (in/ mit oen^rfiunmtSi* j fo it>ir ibu bu <ilfo iir.jeftl'itfefjiciteii/ i*t \ 5 *loffc/ îStrtm 
fiit îiita bm iXiirbcn imb'-^irraeni jamnlidmi Nt lèt^bte/ | ober éioNe/ober 4dim.ia qimiiiiiwn/ mit jbenfdben cidtlofléu 
/ ^ra^mrg/ ^BenrubS/ lèpire/ '^rqnrfert/urt/Sjnâf» > unb fâtf.m^iMi rnkftn bic rcriioiinitat®tabtf iroi Itben/ unN 
non*/ ®itRJiNirg unb 'V'kb.tsfvim/ wrr bute biefcm i.itfe/ j *1111 une (îf ivotlen / unb Nis icit.r fi* rkila/nn* vWitTmoIe / 
<t|s fore SSnef «ehtn ifî ^ibcncd'ten bie ncd’flc fonunent/ unb 1 cilrb.innt Kqlid‘e i*sjbc «inter ifitvn Ntrimik uff betn 2 itlb te* 
von bcnfclboi aukncd'tcn ûbtr brui 4.;nçou j.uc / bit bitnia* nvftii ift/ oh ne .iifc unfer imb fer imfan üfiiNitAc unb hm» 
nl/ancd'irt na* etii.inkr loiiiiivnbe fuib/jn qitrintylid-kMClvu bernufft. 'ü’od' fo foUen fi,; verforgm fo fît befre inÔJtn on ®r» 


• Ocft-à-dire, 

Confédération pour trois ans faite entre quarante (J 
une Filles labres & Impériales des Cercles de 
S u a b e (sf du Rhin, pour leur commune dé- 
fenfe 13 fureté, ri Spire le Lundi avant la Na- 
tivité de Saint Jean 1 38 r. 

(tnjf btefe knu* qefdTietunm hef Sjeiliqtn SMItifitat 3èi. 

d«d i^eôbre/ 'Xuaspurqt Ubne/ lîoftenô/ liifdmjen/ 
SKüdinqtn/ iXonnlt / 'iBifc / ubtrlinqcn/ »Bleinmii»jjeii/S 5 ibM*/ 
Ruvcnovurq / linbdu/ i 5 . ®nHa/ «p/hamborf/ jfemptm/ 
.VouffMira/ Iwhr*/ 2 >|hn» / 3 BmMm/®ii*t«nt/ 0 (uiu>ib/ 
ftitiif/ jj.înlbruniitn / SBimpffat / 2Binsper.j/ iÀorbltmtn 
Sfûncfelfmif/ \otciiburq uff kt Xanbat 0icnqtn/ GBorflur 


unb ôdvlffêii ju fin/ in bic .yortn unb ilî.if / ois lieriui* go 
fd’jit.vii flitt/ uut ÿ'uintn affo : 


ferbt/ b. tfî rtitp obtr bai unfêrn/ von ber oorqaemteiicf *lof]ê/ 
| ^tfitnqeiioi ober ïUnhme iregen bejjon ecdsibc ne* 2J;qat» 


f2.kre ed 0idv/ Ni|t lie fionmanii* rkt kfuttbtr ober bte 1 fdMfir Ninu* ntférftmibt. 
ilirtn von ituiau / uvr ber livre / in bure 3n bip ‘ikrbunbes 1 imb ircre <S .sud* Ntp ber vcrjeiMUttn vrté.bft on obéi ntelir/ 
gef*ebiqrt ober aneqtunifên «siirben/in ivtl*oi ' 3 .<rq Nia nw; obtr bie ihren jrc 2 'iqenbt hh imb in imfir vf ftete suninmtli* 
ober uut îSlii*t 11 ff lie jiihcti wolft/itnb bieormbtob<r<rtâbte/ ober Nfunbcre f*ibigen/ fndun/ ober .riiiricrtcit trottai/ beg 


Ne dlfo qcfebcNefer o ber «meqtqnefftn vv.ren/cbfriif bie nlfo qt- 
INftn itNTr/ m ira -Xâihai ont mit b:m oierren ib.-ile in N11- 
f:lbi.i 1ten7X.uk uff bai lîrb orfetnutot/ bat) ilvi unrcrt'i 40 1 
f*ikn itNire okr grfdvbe/ unb b.tp bie vongen rrtâbte knn: 
motrii* uut fit / ober mit Nn merra/ibetie uitttr m uns Nsd 
l'ertiinbwrtn unb cnu-i i.taii mat* 3?ul|f qen Æplmgen in Nti 
fX.ttk / fo fôlîai une m - triuwlidvn qer.itliai imb bcNItfeii 
fin/ mit }W.tin htmbm t'M.iwn itvL enu^trer l-.ite / ofjue ®e* 
ferbt/bic au* mid' ber fîîtrii'i’.biquitqe 111 ba tud-flai méridien 
i.uen von upriuoi foüei»/ unb .111* fiîrbcrlirt' voOnaeu 
an Ne tèrak / bie «e uns Mime bentimow unb vtrrûnbmr 
11e .me i 3 t*erbt/ <£* livre Num Nifr fît uns ira* minber ®ltne 
manttn/bie foîl.n mut jn ..u* fenben in btrfdkn lermt / bod 1 nlfo I 
Nlftfff if»ïf®l''itebn/ îiigci'orku kilvn an berié.Mbf/Nal>in|ie 
nitSHonanth.uit/inbft>tr<niIvimitbenfêlbamifVn« 0 Ieiieii ! jtitii- 
tre lui* qeratt>en unb kÿolffep fin/ imbcr iiUemi.iimiqh* / Ne fie alfo 
«îngriffa tnib qcfdvbwvf Nina /nid rorqrtrttùJttu flek/nnb bie 
)bfl MntVllviiïiiÿnrfcrn Nirçu q-Tatlioi unb qefiolfftii bettenoîier 
tveren/ ala Ung Nf in ber s&Kibe unb Ungnut abgeleit imb 
«efehrr n^rb. Unb fuUra wir bip tlitm «ff unPt fiaen Sofl/ 
t*d\iben unb 2 '>tIu^/ (ils bi<e bef* ilfoth gef*id«/ ohne nüe 
®ef.Tb</ aifo b- if lt*' bod> baftlben imfern 01men ni ibrcn 
stable 11/ fo il'ii Mrume «etilfurcf pi ligen/ goberge wtbeti 


(Mien «’ir ibu iwl .füiiiteii/ unb ihn Nirtu tf.T.uhen ober be* 
liolften lia/ unb foilcii )n uud* ;ti .ma thrm ïVorivn bip 2>er» 
btinbs .1.1 unfei vr*Iop cffcn fmi/ [î* biirimi mi* Nir.iup ju 
belidffab ofcne Me ®c*'erbe. _ 

2 Be« es and' bas bie vorgmamni <£tabte ober Ne ipre be» 
Jjem.ni >?crru ober miuitb mibers bumfen / Ne 511 Nefêm Ç?iab 
mt aehorteii/ mas ifm von bep î'ietrpS îveqen gefrfyk oNt nn» 
qunqe/ Nsriii fotla iver thn me bcf>olfen fm/iwr dmit es Num 
qerne/ bo*.il*bMpbitki:vij^t.ibit ni' Ne jten ntenun biaicn 
b.iS iviber brcfot i?unb fo/ ont u!(e ®e<trbe. 

Jtud! erfdleii nnr mis mit in.in.nib limbe beltem £11**/ Ne 
fi*ronbid'Qî.Tounbs nvqa virioffeii bette oNt c^yIkti roere/ 
ifricbtn no* furie:»/ ut befoeiiK Sgif f / 011e btr vorqen.nttoi 
^t.iîee tviiren unb mura / cbite dire ©tferbe. And* mfoa 
imui Utciiiailb Ul biefén ' 3 unb cm?fnS:n/Nt vprqeniUKcneitiibfe 
unb nnr lî’i es baitn vot nulietliqli.* lil'erfomincn. 

QBns Xnegtd au* m Nrre ^it Nf 2)erbnn&d inb von N^ 
2Jcrhiii:ïs iceqm iiff:rii:mbe/ unb von emer ber vcrqm.tnten 
rf-t.ibre ober mehr/ imqetanqen irae/ b.u;u fotla îwr Jn lu» 
bolffa fin/ aïs vortjtftlvicben »lei>r. Unb na* bip 2krbanb^ 
llfiqung en .V.l*r Nn* ne*fie ghrtvr îüije ald in Mtfan 2 î(t» 
b unb / olmc alfc ®enrbe. 

2Bir b:e WTi<m.iea ièt*^ r.t';ip.en ui in tiefmi 2)<rS)un&e/ 

M 
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CORPSDIPLOMATIQ.UE 


b» jtlrjtai unb ÎJtrm > I 

Steinifdxn %m$i g a -ttet iPl«t>r«T N# JjnL t\omifdxii ] 

StocM unb Sonia jn Ç)»#tui itnfmi gnfoigtit JJertn/ unb bd» 
J). 'Aomtfdv 9 îp$</ 6,11511 (0 ndjintn toi uf / M< SjuriMtml;' 
ttgoi JjodMrtvmttt ^fûr|in / Sjtr^og rXirptobt btu IÇrlMtn / 
Sjfttoq tXwrnJ’t ba^iutqatt/jjrrVq ;Xtrprtrt't bot 
)Q<rjoi| ®ttplHiTt /SjofiM .fribaij^ii/inib Jjeta&q ÎJuiiftn uf< 
'Ptal^d^n bit ;lpnf / tmb ÎJ«$e$tn in 5 B,twn / uub bflr*u 
»vn DtflctTttdv ùnb batju b» gbkn JJtrtn / 
ÎJtria ®cnh.irt unb Dorrit :Xubclpb üHiinrçrjfoi ju ©aboi/ 
îXubcJph tvn Jjodvttbtrg/ 0rof iXnbolrti tvn $W?tttforr/ 
ton |it 2Wbhnb/ ©wf Sjotnd.' tvn ®. ®an« grmm tvn 
@raf Itibma unb 0raf Ærttarid» wn £*itti:i|m/0f* 
briitxn/ ®r,tf (Ttmrib tvn ùKmntt/ ton j u ©r.-qôii}/ un» 
fffc qtwbiqt Jjfrm/ unb Nn ïfcM tvn üjïunth.irt/ unb frtltn 
«#* düe 2 krMin 6 mi|F< / b« TOT imt bot q«bmt Mro/ b* wir 
uti'jnianma Mien/ al» wsff&'rttbm fiat / m ifcrot Aia/Rtn 
mblrbm/ t-iowkbw -^iinb nurrn/ al» fit )tflo mgriffrn fmb/ 
unb fpffot and' fthtvi» fatiot ‘3 tmb nwd<n/ 1« mtrbt bann 
b«£r ©imb ver upqmsmnttn. 

ïflt bit* tvrqcfchndiac ®tiirf unb Urtirttl f.munauhrK tmb 
btfbtrNT bi^ t'i'rqmamtn ©(tlumb* / (tant tnt voTgoMWm 
®tuN jrtpbt bt qumt introït unb NtrtMdi jji bot >joKqtn an 
fdnrcrot/ (*«</ tv# unb um>ttbri>dvnlut' ;u haltcn/ ju Infftit 
unb ;ii tvllûîljrfn/ ont alk «rgt tifîc unb 0cftrb</ ntt* bt» 
fSmtiïJ <*>0(}c. 

Itnb bef jii ttM^mt Urfnnbc tmb vtfltr tSt.tnqFnt / fj San mtr 
tntfar if râNr 3ih}t#rçdc t^tin bmcfoi ,tn biefirn' ©ritff/ NtïJc» 
toi Ht iii®prrt/b,t nwn galet n,td' £hnfhw 0 tlwrtt/ brnthtn 
bunMt 3,1^/ unb biirniid; m btm an unb ait^fkn 3ahr/ 
btp twd'ptn üRcuc,tvj* ror 0. **!• ’îaujftr® 

nid tr .jfborn srat / datant ut latine Nuiviutci Jomn.i 
B»pnJljc. 

cxvm. 

5mk*rc in m* ^dtfen bi( SHbcinifchc mit 

tcnc» CctJiMbjfcticn unb unfern 9îctcJ 5 ■ v^râtren 
Liut te* wrfjcrqrlytit'fli îrattatji bcrbunbcne ©rdBte 
ticf'm Icçtfru 'miel) tvtorr t>ic jeniqe JjcrrfU).ttfrcit/ 
îrddx fie mfpirtvrhfit auffrchnlttn / J^ûlffc la|tcn 
feUm (Sclxn m 0|,\nr te? tutrt'iîcn ÜWcntaactf ftir 
<cr. 3fbantKi? Xujj M ^auferi aU cr ^cMxtn 
tTNtrï. ijS«. [J oH. Philip. Datt, Vo- 
lumcn verum Cîcrnianicar. novum Libr. I. Cap. 
VIII. pag. f4- 5. 11. j 

C’cllà-dirc, 

Vltnieure Dêchrathndcs ras dans lesquels les Filles 
Impériales du Rhin feront tttm<s y 4 c j'teourfr telles 
de S v A b r. y les autres Villes Impériales , mê- 
me tonne les l J rince s 0 ? les Comtes q.is font ex- 
ceptés dans le Traité. Tait le Samedi apres la 
Flte île St. y tau Baptife. 1 3S1 . 

mi* «Ht 'î'iiriiir qonainlubt b<r ifteit b« 

\rrrapbiir.)/^tinii«/trv«'T/.VTdniffnrib/)iJdr 

gtuovt/ >iib<nil'urq unb •P^NtsImiiw bcftimm mis itnbvct» 
i<b(H offtnlid-ai utit bitjfvn 3r icfc /« 1 IU 11 bow bit un anctthnib / 
obtc ^ormb Ifftn. Ulti uir unji nut bai nètttbal ’Tiuqsbttrj/ 
Ulnc / (feflaij / ^ j;tlm,ioi / :\utilmdcn / rXothn-nlc / Ubctl<n^u / 
*3lutt.»ijiia<n/ , 3iibrtiiil*/ •X.iûnebura/li'nbon'/ô.mt 0alltn / 
^ullciâcrff/ Xtuipttny X<iu|fi'f : tai;i urritd'tn / ypnv ^ 
êf\\i ■SJnd'IvTii/ 0<ituwbt/ )?dllu sjnçlbroiiitf/ ^mtp^tti/ 
âBtntfptrq/ Sflorbtliiuim/ ‘ÏYnrtdstvbd / .‘Xortnburq tiff btr 
®Bbtr/0i<nq; n/S3ot?rtnnqtti/ 'X ioltn/ JjJn(<m/£)urqui unb 3n> 
dvir/ boit pâjlijtn iXontfdvii :Xiub< yi gtren/ bon |<uibt unb 
oitb t» W«vt U| ^ »'< VJrfttvi» vrrbunboi Nb«i t unb cummitiq 
wurbot fm/nad' b« Qtntit fciqt/bic irir tnanbtt b<vrubrr imto 
un p vrubtt lUÿfiqtln tvriîqtlt imb qtqtbtn Km; ‘Jkrfprtdun 
tmâ iiHfibcfunbaJub tnNffou3rit|ît/ unb alôbn in guttn iru- 
U'fit / bp baijgjbtn/ bit im ut Nui tvrqciiaium ^Wrtioibf q<- 
tan btibai. (t.e. wtr td'H^aibf/ b, 11 an.niiKrbttnvr/ 
Nt t'orqtiMiiit 0iebKfm»tntli<b/ ober bcfuntKt/»cn bon 
tuubc/ ben |k unb wir inuenmiNr tuiboi /etttivitiim/ ober b.irau 
notijoi weistj m iwldvii bat trtre: fo folltn unb wolltn 
unr un Ni rcibrr •jcrrim'lict'tn/ au|f bit grN/ gacWI unb bfs 
Mlrn |ïn /ont ntle OV’tvrN. ‘Sdmi tilvr m bon wrqnwiwti» 
aVtNmbe uub <Pr>iimûnqfoN bie ivrqotanttn i?<ctbf qoi«pn= 
licbf aile imtaiiinbcr iimoimmai babin r mid‘ liut unb UPiru - 1 
funqt bc£ î^uNbndttJ bef- 2krt>imNs t Nn nvr ivn çn baban : 
ttv fabiinbtn unb vtrfpr<ct>cn wir un# bt# otitb / 111 bilan 
fflritffr/ iiffbKifubt/ ali? : il^vsrdtbt/ Ni# bit ÎJtnoqm/ 
0ra^ni obtr Jjerten bttantr/ mit ïTJabmeu/ jjtrjoqt jXubrtd-t 
tex tfltnr/ ÎXW iXiibribr brr ;>inqtr/ ^:riN| Xutattbt bor I 
3nnq|l</5Xtwq< <rtcffiin /rterse qe v/pNnd' cbtr jjajojir Jjun #/ 1 
«Ut ‘pfalüMfoi bn Sine unb Jtjajoioi pn iSapan/ JJ«io«t lu* 1 


polt tvn OffcmiiJyJjm ÇVtnbflrt unbQnrfXubolffaiîdrqaMf. Awo 
loi su Sp.iboi/ 0 M'(Subflft i.arqqraïf l'on iDtoittfwt/ tor 
ju 2Mrhrd*/ 0ra|t ïjonntb ivn tevnt 0m# qm.nu tvn I î 5 I, 
2i,ibej/ 0raft lubot-iq uub 0 raft non fHmaen/ 0raft Ætm. J 
rab tvnûJlMUfNt/ Jj« ju iBrtqtiiÉ obtt ftcrUbtat tvn Jtotn» 
har bf|)cintr/ir nfler ober nier /Nr fit ut taiu vorqenaBtfM 3tr* 
btinN unb fpnuiunqtobt UH-uouuiirn Mat/ imb .ilvbicmit 
itJjiibmt hit m bitftiu ‘Sritft benamn |mb/ nnbtr fc« ivrqmame 
irtebttbtKnubtnobetuutbtnftlbotéttbtt truynbt otar juvotn» 
bt rnurben/ ut tvelden 2&<g baj wn i uub M» btr Sat/ obtr 
Sort / obtr baj tiîttrtrto;! unta un/ bit btcfdbat alfa fnojettn/ 

Pbar btfd?tbcqotoi/ trftiinttn uff ibw (Ji*t/ baj pu/ wn ban/ 

ober bot/ N< 1 ï< u#qtnomuim kwint/ unrtdK 

qtfdvot: ®o nwgat bit tvrqoiaiitt ®tttN #imanlidi mit pn/ 
ober btr tnerra ïml tinter jm / un» wol matvn unb feflen mtr 
pu banni nnbtr bicfêlbcn ganiwdtd' qtrattttn tmb Mvlffot fç*v 
w aUtr btr tW<i#f/ al» ob btr / obtt bit/ m btm ‘Serbtinbt me 
u#qtnouunen twoi. Unb mtd' bt# tvrgowiWtii QlftbfiiTO» 
jjairptbntffc fa«/ bm lit tvn un# Nimbtt |>ant/ antaUt 0 . 
robt. iJJiit urfunbt bif» 58ritffo/Niran wtr mt#r ftttbtt ap» 

^citv 3 ”^^^ el W»nl>tbmi benrfen. £er qtlxn if! ju <*pto/uc<# 

Æhrilkd 0 tburtc brtujtbenhtmbtrt 3 <it/ barnnd 1 m bon on 
unb ad'Çiqotffut 3 art/ bt# iKbtften 'liioataqts fur 3 ®, 
h, limes / bc# C<uifcrt/ al# a ybcliun moi t/ galant ju 

latUK Niuvtoi Jo/unni» Biptult. 

(L.S,) CL. S.) (LS.) (L.S) (L.S.) 


CXIX. 

• &&.- * 

Tr J cl j tu s Jndutiarum inter Richarovm II. 18. Juin. 
Rt&tm Angine 6? RobertumII. Regem 
Sortie in bunnium prorogatarum. Dat. apud 
jjbcheflrt die 18. Junii Anne 1381. [RymeA, 
Fardera, Convcntioncs, &c. Totn. VII. pag. 

311.] 

H Æc Indentura, 

haâa bpud Abchcllre , juita A^ton, decinto 
oâavo die menti* junii, tutno Oomitti nullciimo, tics- 
ccntdiino, o^logefimo primo, 

Inter, inclitos Principes & Domino* , Domînum 
Duccm LaticrRrix, Locum tenentem in pwtibus An- 
glix vvrfu* Marchia* Scorie, ac Commiffarium fpccb- 
1 cm, Scrcniirimi Prineÿis, Domini Rub*rd* ^ Dci gra- 
tii, Regis Angli* illufïrfs, nb ona, & Dominant J»- 
kéimttm Ct mite m de Cnrryi, Primogcnirunt,sc Locom 
tenemem , & (^ommilurium (pccialcitt , Sercuilümi 
Principis, Domini Robert » , Dci grarii , Régis St oimum 
illullri* , a parte alia, 

TfsrAii/R quod , 

Cùm ipfi conveniirent , apud Ayton , die Mcrcurit 
ultimi) prsterito (videlicet) duodccimo die pxzfrnris 
mentis J unit, cum continuationc dicrum Icqacnttum, 
usquein prxfens, pro habenda cognitione, primitûs, 
fie ante omnia . modo debieu fie honclto , an Maqna 
Taeuga, aliâs initx inter Kr^na, iratlx fucrinr , fie 
culpl cujus, Tel non, prout alias, apud licrcwicum, 
primo die meniis Novctnbris , ultimà prxtcrito, in 
rraftiuu fuerit inchoatum, & poftmodum, per Litcras 
claoûs Reguin Anglix fit Scotix, concordatum. 

Et, cum a Parte Anglix, per Pattern Scott*, plori- 
bus prxtatorum dietum die/x continuationi* a difclo die 
Mercurii citra . petercrur iudantïus adimplcrio prxfatc 
L-ognitionii , diceitdo fc paratam adimplcrc canùcin mo- 
dis debrtis, 

Quatinus tangebat ipfatn Partern Anglix , quamvis 
aücrcret le paiatam adimplcrc difikam coguitioncm, 
juita Traâarum pnehabiium , rogabar tamen Paitem 
Scotix f qu.im, ut disit, credcbat l'upcr hoc avilâtam) « 
quùd expiiincret lîbi Articulos, quibus innitcbatnr,pcr 

3 uoi repurab.it Treugas frada*; fit modum babeada» 
i fit c cognUionis,quctn Pars Scotix xltimabat debitum 
fit honcitum : • 

Ad quod respondit Pars Scotix, Quoad Pki- 
mu vt, qubd, 

Ubi, in lanrxn'RA Truioa rum, icrcedi- 
tur f u ad ovtmts tintes l A Subdiri Régit Sc'oti.e imtercom- 
mnneabunt , eonverfabattur , y mertandiftbtmt cum 
ovt'iiùai Geatiùmi {j Sal’ditit Régit A agit s - , /tirer ê , 04- 
fifieè , fiat are fia , vel alto impc'diinrato, ite» «nu'abilt- 
ttr fient de btr et fier i tempore borna Pool , fine oflea- 

fioae Lit er.tr mm de felvo Coaimcla , 

Contra iltam conccffionem doicgata cil Communio, 

Subditi Regis Scori* trucidati , capri , fie dcpra^lati, 
fit dida denegatio Cornmunioui* tuit proclama» in 
Anglia, fit, quamvi* ilia client intimais fepiu* Com- 
miUiriis Anglix, in Marchiis, qsuudoquc Kcgi An* 

(II* 


)igitized by Goo 


ti * itk4k ë ii k 'è? 


DU DROIT DES GENS. 


Ah'S'O Çlr*, *d fiocm ut ccŒuct ab hujusmodi Impcdîmcnto, 1 Régna ac Snbdrtot utriusque Régit; if* qnôd (dorante ANNO 
q & ut fcrvarcnturTrcugx quo ad Commumonem.nmi- Sccurtratc p.'xdiéèi) nec Cadra, ncc Ville» .•mûrit® Tj Q r 
* 13 «ï» quam t.uncit fuit fccuu altquà Emeitda, (et di-ncgatio vd non munît®, feu qusvb Loca, Pcîlbn*,vcl bons * 3 01 * 

Communionis mngis obllinatè , liuc Caula fulficcutl, fit . ai:a per Fartera imam vcl altcram capiantur, 

Injuriifiimii obfervata : Quam quidem Securiurem, prrfatî Domfn 


InjofHtîimi obfervata : Quam quidem Securiutem, prrfatî Domini , Dits & 

_ liane caufatn prnpofüft Part Scoti* finquam fufti- Cornes, uni cum Cullodibus Marchiarum ntriûsquc • 
cientem, ctîam h Ibla dlct , cum Frotcflaiione adjun* Partis, promiferunr firmîter cuflodieodain, & line dolo 
gendi plurcs, ciim fuper modo cognosccjidi fuctit & fraude facerc fideliter culludirî : 
concordatum: Et, 1» per Subditot un us Partis vcl altcrius , contra 

Qit O A i) Sf.cunpum, dicunt quôd modttS cog- Securitatem hujuitnoJi (quod ablit) foerk attempta- 
nnsccndi, debitus A hondlas, cil per utriusque Regni tum, Ctaflôdcs Marchiarum (de quorum parte fucriat 
Pares numéro A gtadu riaifis, Elcdtos fit jutatos,tta bajusmodl ac: em pûmes ) intra mcnfcm,a tempore Re* 
quôd, fccaodum imgnitudlitcm ArtieuH , fuper quu quintionis, in ci Parte, in formi qu* fequitur faden- 
habenda cil cognhio , Parcs, quood (latum, ell«ntur d®, dsmpnam partis plenam fatîsfiaioncm împcndî fa* 
majores vcl minores , fet quo ad numerum Icinper ; cicrit, vel Pcrlonas acl influentes Cuftodi Majchûrum 
(itit xq unies; nam in Controverliis inter Regn-t quali* j Partît advérfx , loco làtisfaêtionis, libcrabunt: 
buscumque ifle modus dt folltus fie contenus Æqutta- I Et ntcMIotninus , loco Pmi®, Capteaneam, feu 
|i, fit non dilfonus Juri Commun) : allant Perlooam delinquenrtam, in clrôionc diài Cus- 

Pars vcroAngli® lifterait Treoeas prxdiéhs non clTe : todis Partis advcrlx , prout ci rationabile t ifum tuent, 
fui cnlpî violatas (eu ruptas, otrerens fc paratam ad , puniendum, liberarc fit traderc tcueantur. 
reform.mdum fit reformati facicndum, fi qu* per «os j In attemptatis autem, conccrncntibus itandot Co* 
fucriat in contrarium imcmptau; dumtamen conlimi* mitis Marcht'x, fiat Requilîtio, pro parte Angticonim 
liter libi fiat: I apud Dans, pro parte Scotorum apud Ucrcwycum, 

Et videbitur Parti Angtîcomm quôd via coenitionis, In conccrncntibus Bundos Connu dt Dattgljt , fiat 
obîata per Pan cm Scoti®, non fuit rationaW lis, débita, Requilîtio, pro parte Anglorum apud Mclros,pro par* 
ncc hoticfta, ncc in illam confcntircnt , j te Scotorum apud Roxesburgh, 

Primo, Quia nec u titan ncc confucta in dm aîn I Ubi verè Bundi fui conccrnunt partes Occidentales. 
Qurefrione , & propterca, cûm non rit Juri Confoi»a,(lt ] fiat Requilîtio Anglieorum ad Domum Jehaann MH 
contra Juris ordinem,in fuis Criibus introdudaad e u- : fhnmx arud Ardkaae, Scotorum vert» Reqniiitio fiat 
fequenriam trahi non débet, l Anglicis ad Prioratom de Canoniby, 

Sccuxdo. Quôd QuïIHo hujusmndl çoncem't In conccrncntibus Bundos Dotnini ArehibaUi de 
Honorcm & Vitupcriurn Régis Angli®, ft fie cum ser Dmglai , fiat Requilîtio, pro parte Anglicontm apid 
nfitiaii per ipfius Liecos & Subdûos non elllt c. nu- ■ Vlllamde Loch nubanc, & pro parle il Ivi uni de Scotia 


nien» ant confonum Kationi- apud Caltmin ibidem. 

Et fubfequcntcr dicla Part Andi® offcrcb.i: quôd Itkm, Concordatum cft qndd , ad majorent cor- 
cfTgcrctur, de con fallu utriusque Partis , anus Prin- roborattonem dr finnitatern prxintlfiirum, uterque Ret 
ceps Catholicus, ucutri Parti fufpcctus, qui poffet lu- hujnsmodi Sccuritatem , per Lftens coriui,fub Magalt 
pet Quxrtiooe hujusmodi cogrioscerc, & eain fine Je- Sigilljs fuis , hanc Indcmtiram, de verbe» ad verbum, 
ofto tcrmhtare, absqne prejuaicio unîus Regni vcl al- continentes, approbciu fie confirment; fit Rtx Anglis 
terins in aliis, cujus Principis determirutioni dicta Pars Literas fuas hujusmodi ad Motufierfam de Melros, 
Angli* in omnibus vcllet tiare: Re x vetb Sntnt fuas Literas ad MonaU&om Je Kell- 

Jlla itaque via libi videbotur rationabitis fie honella, hovve (dira Fcftum Sanéti Michael is Archange 1 f, pro- 
Primo, Quoniim. ex quo Reges Angliz fit 5 co* ximô luturütn) absque u'tcriore dilatiunc, transmic- 
tî® non haben* ipfis Supcriorem.qui pofiît QadHoMm tant. 

hnjusmodi tcrmin-ire, joilutn cil fit cquam quod in Item, Concordatum cil qoôd non liccat uni Parti 
alium compromittane , vclaltcri, durante becodtate pr*dittâ, Sofcditis Partis 

Secundo , cum Intentio Partis Anglî®, per In* adverf® aliquas Taxattones vel Rcdcmptîunes imponc- 
denturas, Literas, ac alias evidentias, ibidem exhibi- re, feu ab cis exigere, ci occafionc tel caufia ur fe 
tas, fuit fufficicntcr fnndata , & lucidfi declarata, ut abilitieant a gravajjiinibus fie «rexationibus hujusmodi 
videbatur cisdem, raiinnabüe c(l hujusmndi Quxllîo- Snbdiris inferendis. 

netn coram Arbitro îndincraiti traélarc, fie contra ta- I r t »t, Parti bus prxdiâis , pro quiere Subditoratn 
tlonem cil commtttcre rem Fortuit®, utriusque Regnf, vfdebatar c.xpcdiens, fie confen fier une. 

Tertio, Cou fana c£l Juti Uivino fit llumano, A quôd unus aies MarcJiiaruin apud Liliiot Crofs, abs- 
qnalt commumter, Utdicic, iu omnibus Mondi parti- que ntuîtitudinc fit Arinis, per, prx/atos magnificos fie 
bus ulhata. Inditos Dominos, Dm*™ fit Comi/em, 

Pars verô Scoti® hune modem cognosccndt diccbat Aut , impeditnento Icqîtimo mtervenientc , jx:r fc- 
no-t e(fc congruum vcl honcitum, quia vis vcl non in- cundos Majores Regnorura poil ipfos, fufficienti Po- 
veniretur Rex vcl Princep», gratus uni Parti, quin clïct tcllate ilefîulros , 

fufpcclus alteri Parti : fit diltantia Locoruin fie didicul- In Oâabas Fdli Nati'vitatis Sanfib' Johannis Baptill® 
tas trahendi Exteros ad fubcandum oncra cisinutilia, (vidclicct) primo die Julit Anno Domini miletimo, 
potiuworent fmpedimcnioquàm promotion! expedfend® triccnrefimo , oàlogciîmo tertio , cutn conrinuationa 
COgttitionis : & forfin il le modot trahercturincxonplum, dicruin fcqnentium, prout opus fucrit, tencatur, 
in poilcrum, in fimiltbus Calibus, per quod polfct Kex Ad habenduni cocnitioncitl primiius fie ante omnia 
lllc clantare libi Jus elle bupcriurit.atis fuper Régna; de fiipradiéto Articnlo, 

Quod Parti Scoti* , propter cxilitatcm potciiti* , de- An M agne TreucjB, aîiJs mit® inter Regna, 
beat elfe timori, quant vis Pars Anglic , confila de fraél* fuaint, fit culpi cuius, vcl non? 
ntagnttudine potenn®, hoc vcl hujusmodi timerc non Per modutn co^nosccndl, qui intérim inter Reges fie 

haberet : f< îlle modus ell inauditus fie infolitus, quia eorum Concilia videbitur débitas, vcl faltcm xr mo- 
no 11 vit folituin extra Régna feu Contînt* corumdcm, dum, qui tune per Commi(Tariot fit eorum Concilia • 
fuper qucrclis eorum, mendicari ab Euetis futfraq'a reputabsW debitus, vcl jolie debebit reputari, niri in- 
discatTionis , conülii, vcl tertninationis , fcd omnia, tcrîm per Tra&atum, habendum inter Partes, melius 
lit prxtvrtur, fuis Subditis, paribus numéro fit gtadu, evenerit ordinatum, 

agere & implere ; nec cllèt honeüam Réunis quod Ex- Et ad tune ibi traclandum pro quiete utriusque 
teri Intel ligerent tantain debtlitarem pru k-ntii Regno- Reuni ulterius , prout iriter Partes poterit concor- 
rum, quôd eorum qucrclas fuis neserrent Conliliis dis- dari. 

colère fit terminare. In quorum omnium Teftimonium atque fidem parti 

Tandem cüni fuper hoc modo, debito fit honefto , hujus Indcmur* (pênes Partent Anglic retnanemi) 
cognitionis prsfati Articuli (îc altercaretur inter Partes, prifatus Dorninus Cerner dt*Carryb Sigilfum fuum, al- 
liée fuper hoc Invieem concordarcnt , pro quitte Po- teri verô parti (penes Paxrem Scoti* remanenti) pr*- 
pulf utriusque RegnL plaçait przfatis Domliàl, fir eo- fatus Domknui Ûux Srgîllam fuum altcmaiim appo- 
rum Condliis, quôd ab hinc, usque ad Fcllum Sanfilj fuerunt. 

André® Apodoli, proxirrrâ futurum, pront cA antca 

concordatum . fit abinde. usque ad Fc (tum Purifies- Dat- Apud Àbcheüre Anno, mente, die, & Loco 
tionis beat* Mari* Virgtnis, cicunc per Uiennium (è- fupiadiâis. 
cuturum ,'videliccx) Anno Domini mtllefiino, treccn- 

tefîmo, oéluagelimo tenni , lie fpccialis Securitas, ha- CXX. 

bens vitn fit clfeéîu mquos habuaunt Ma <; n .t Ta su- 
ce, alias init* inter Régna, fit habent li non (înt frac- _ - _ ... , _ . . T ■ 

tx, tàm per I errant, qulm per Marc, inter Keg« fie hjirmtiunm Pttbhcum de CapttmPtitl inter Dt- J 
Tou. II. fui 1 X »/»»«'« 


:m cünt fuper hoc modo, debito fit honefto , hujus Indcmur* (pênes Partent Âiigü* remanenti) 
ais prsfari Articuli (îc altercaretur inter Partes, prifatus Dominas Ce*ner de*Carryt Sigfllum fuum, al- 


Injlrumtiunm Ptthlicum de Capitula P mu inter Dt- 1 3 ^ î ** 
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CORPS DIPLOMATIQUE 


Anno •fmm Toahnum Galsaz Vin-Cmitm \ fl.fubmodb uraen, fomb, Contouionilwi,P«aîj, Aig 

• — , fi Capuulis mirafcnptis vidchcct ut inirl. ^ 

Primo naniquc convcacrunt dicix Partes ad invieem, * 3* 
& vieillira, quod de Gctero ad iirvicem non muvubunt 
Gucrram.ncquc rlxam.nequc injurias, neque dainpna in- 
tcrcnt.vidclicct unaFars ad vertus ^Itcram.vel «tiquera ex 
eavel fi contri; fi quod ctiam alicui infèrent i, feu rawe- 
rc,ficcrc,vcl inferre volcnti.vcl atternptanti ullarenas non 
cubain redt>âum,necvidtualia,ncc dari pcaniucm.im- 
mi» pro polie prohibe bunt, nce ctiam prxiiâbunt prxdiâis, 
nccalicui p.-xdidorum au\i!ium,conliliuin,vd ûvorcm. 

Itcm quod tlivii Contraheiitcs fcccruru, fi faciunt, tuo 
propm» nominc, & vice, & nominibus , quibas lupri, 
folcinpnitaiibus quibus cumque intervenientibus ut lu* 
prà, ctiam Üipulationc lblctnpni ibidem intervcnicncc, 
iîbi ad invieem fit vicillim . rccniffiortcm, Lkcraiioiuxn, 
de quleiationcm , rcumieiatiotjcm, nncm fo.’cmpncru , 
de refurationent de omnibus, & lingulis Garnis, odiis, 
rancorrbus. nûtnidtiis, dill'enl’onibus , depopulationi- 
bus, injuriis, homiddiis, incetidiis, robariis ,dainpnis, 
Ipolïis, lapinis . pœnis, mtercfle , expenfïs, o lien fis, 
Ixlîonibus, & in^uim-ntis quibuscumquc, quommodo- 
cumquc, fit qualitcrcamque inter diâas Fartes, feu al* - 
teram ex d», vcl aliquam , feu aliquos ex eis» five per 
fe, vel per aliurn , leu altos, feu ctiam Coiligaios, 
Adhxrcntes, Complices, Sequaecs, Subditos, Cives, 
llomincs, Diihidualcs , vcl alias quascuinqur Perfu- 
nas, feu Gentes Fartium prœdidaxum, feu alicujus ca- 
rum,comimmitcr vel diritim, hinc retrô faâis, dari*, 
commiflis, perpetrati*, illarâ, vel aliter quoquomodo 
occurlis; ità, de «aliter quod ex nunc rcmifla, fapita. 


1 2 R Vicn 'txM Metiiohvi , a! que Theodorum 
3”^* Afinbioiirm Xfontisfeitnti fa*(it£. yiiîum Pa- 
in Cjjiro tnagno arnid ijSi. dit jfovis l6. 
Jamnil, quinte InJidsone. [ Picicc authenti- 
que tirée des Archives Royales du Clûtcau de 
Milan. Regillrc V. V.] 

/» Cbrijli A \ MD/st Amen , 

Q Uoniam omnia béni gcrnmnr, fi finguTa, fi rci 
principium fiat dcccns , & amabôlc Dca. ldcb ad 
laudem Omnipoieitlis Del , ejusque Matxis 
Sinâilfimx Maria Virginis glimofæ, Juhaimis mrius- 
oue Baptifix. & HVtngcliftx, fie Henci Atobrolit, ac 
Bcjti Antonii, totiusque Cxletli* Curie. 

Quotiiam fembantc infcl'ri ncfondo audore Zinza- 
nic,d emulo convcrlkcioais humanx.qu'prxmcditatis 
malidis, ut fcclcrum inateriam prxparct, & inducat, 
fit ut pociticas, fie reâfi dispoiitas mentes pervertat, fie 
Fatum pacifiera», fie traaquilluin revolvot, fie ad pra- 
vttotes dcducar, fie hommes intri fcclcrum vias deti- 
ncat, fit iuvolvat : Dudum retcoacWs temporibus inter 
Parentes , aliosque Prxdeccllbrcs iniralcriptorum I)o- 
nxinornm Guerrx, contcmpnones, dtscordtx, fie déba- 
ts multiplicia lotvgis retroafilis ternporibus voueront, 
aux poltmodom velue jus hxrcditarium ex jure uuo- 
aam fucceflioni* ad infralcriptos Dominos fini dedue- 
ix, qui cu:n dricto Cognation!* vinculo conncfilantur , 
fie et mut ità, fit diurni couverfarionc fraterno amure fe 
ad invieem diligaut ex itmoto, voientes cam in tôt um 
tullerc, cxtîngucrc, fit dclerc lie quod inter ipius non 
ampli as tnaterudcbellandi.ficqujd tkilorum calatniras 
ioiruduiit.Fadslenkate prutiuu s deleatur- ldeùlllailris 
Prîneeps, fit Magniticus Domines Johannes Galeaz 
Vkecomes, Cornet Virtutum, Mcdiolani, Paj^xfitc. 

. Impcxiaîis Vicarius Gcticralis, «.uns recolendx rneir.o- 
rix quotidam Magnifiri Domini Dotniui Galcaz Vice- 
comîtis kc. pro U',Coll!gatiï, Adiixrcntlbus , Vaira'- 
!is, Subditis, fit Scqaaciixis fuis quibuscumque, & ip- 
forum non u ne ex una patte, fie Ulullrîs,fit Magnifiais 
Doniü.us Dominas Theudorus Marchio Monti»ierrari 
proie, fit Vice,fitnonnnelllullris Domini Guiliclmi Fra- 
tris lui, fie pro fuis CoüigAtis, Adhxrentibus, Vaifaliis, 
Subditis, fit Scquacibus quibuscumque,& ipluium no.ni- , 
nc,fic fpeciditwr vice, fit nomine 1 errarum.fit Locorum,ac j 
Unltcrütatum,& 1 otnmunitJtum iiifrafcriptorum Le- 
corum, fit cutuslibct ccruin in folidum , pro quibus 
Lucis inüafcrptis Denninus Marchio proinilu, fie pro- 
ni i : i ic folempniter de rato nobis Nnlariis irürafcript s 
iUpaJaiitibus, vice & Domine omnium quorum Intcrcrt, 
iutereri:, fie interelTc poterie , qnx Terre, Cummunitj- 
ics, fie Lnca lune imrafcriptx, fit înfraferipta vîdclicet: 
Civitas Al b», Mousvicus , V'ulpfanum , Veroleugium, 
Calmiiiin, bancUis Ratael, Caltignrtam,fit Vitlariuai, 
Piperagirnim, lîoviîium, lirufaporccllum , Margarita, 
à lkm: x liipcrtorc* cum «imtiibu*, fit (inêutîs i ortilf- 
eiis, Subditis. fit Villis Diitiictus cujusliixrt dictorum 
Locorum,qai, & qu» Huit l'ub obedkiitii prxfati Do- 
mini MirchioniSjVd Conmnmitatum dîçtorum Loco- : 
ru n ex pane ahuri. Spoutc, deliberate, pure, béni- 
vole, & ex certi fcKUtii, nullo crtote ducll, omni- 
bus vià, modo, fie torin.i qaious mclius, fie ctîicacius 
potacrum, fit pnlfvmt, ac ctiam imervenientibus prx- 
feuiùlitcr folcn^niutibut quibuscumquc tim faâi, 
quàmjuris, qux in talibus lunt ncccllTuis, fie oppor- 
4 tunx, ftceruni fit fariunt, inicrunt fit iniunt , eon- 
craxerunt fit contrahunt ad invieem fit vkiffim, llîpu- 
latione folempni, puram, meram, Hberam, liabüem, 
folcmpncm, & irrcvocaWîem Pacem, fie Concordi.itn, 
favuüte AlrlTimo. perpetuo duraturam inter prxdifitos, 
cnrumque Succeflîrtcs quoscumquc «Je omnibus Guur- 
ris, rixis, ottcnlionibus , Ixlionibu* , fit perturbationi- 
bus vîgcntibus , feu ctiam qux viguerunt,lcu ortx. agi- 
tatx, ventilât*, feu illatx tucrunt inter Partes prxdifiiaj, 
vel aliquain ex cîs, firu ctyum, fen alîcujus eorum An- 
lecctîbres, vcl Ptrêdecdfores . feu eorum, vel alicujus 
eorum OiHcialcs, vcl Adminilhatorcs hinc rétro usque 
in prsieiucm dîem, fie e:iam inter ipforum fit cujuslibcr 
eorum Colligmos, Adhérentes, Icn iplbrum cujnslibct 
' Subditos , fie bequaccs quoscumque . vcl aÜqnas quas- 
ewmqnc gentet, fit Perfonas l'articm prrdi&arum , vcl 
alicujus eorum, qux in prædidis, vel aliquo prœdifito- 
rutn fe îurromilcrunt, vcl raulam, feu occaiîonem ad 
aliquüd prxdifilomm wxhiterint, vcl quommodolibct 
immîscueritot in prxdïctis , vel aliquo prxdictomm us- 
que in [«xicmcm dieux q.ucuuique occaûonc, vcl eau- 


cxtincla, abolira, fit gcneralitcr fit fptxûiliter, ipfo ju- 
re fie ipfo fado, perpetuo tint fit elfe intelligantur, in- 
ter Partes predictas, carumquc , fit cujusltbct carum 
Colligatos . Adhérentes, Sequaces , Complices , fit Sub- 
dito> iplorum, fit cujusiibet prxdidorum flxicdcs, -fie 
SuccdlbrcN prxdidos, omnia odû, omîtes injurie, ex - 
toritoncs , fie dwnpna quxeumque , ac niatn otnncs pccnx 
convcntlonalcs,fcu U'galcs,hom:cidia,crimina l ficdclida 
ctiam magna, fit moxitna, fada, data .îllau, vel occurfa, 
vcl qualîiurcumque, vcl quommodocumquc obvenientia 
aâu,vcrbo,vd lcripto,fcuqurevcuctunt tnGuurrlsprx- 
didis,& cartun occaiione per unam Partent altcri .fit alté- 
rai» altcri, vel per iufarum Partium Complices, Adhx- 
rentes , fit Jsequaces , Subditos , Stipendarios, fit alias Per- 
fonas cujuscumquc iîr.t guicris usque iu prxfcutan die ni, 
iaJva tatnen Caplmlis irtnaicriptis, fit contcutis in eis. 

Ado tamen per Partes, fit inter Panes prxdidas per 
Padum cxprcllum folempni Aipulationc hiticindc val- 
latuni antè prxfcntcm Paeem . fit Coniradam. fit in 
ipfi Face, fie Contradu, in principk», mudto, fit 6ne 
prxfcmis Pacis , & Centradus appofmun , fit conven- 
tuin ctiam cum protcilationc folcmpoi, & aliter non 
fadari, quam per prxlcmeni Paeem, fit per prxfcutetn 
Coturadutn, remituonem, libcTationctn,quiciarioiieui, 
renuticijtioticm, Hucm.rclutationcm, fie accepzilationcm 
lupri, vcl infrà fadam , feu fadas de Gticiri», iiquriif, 
dépopulation ibus , rnîuriis , dampnis, lpoliis , raptnis , în- 
terefle , pa-nîs legal ibus, fit comcncionaJibus , omniioni- 
bus,lai(ionibus, fit nocumcntis, fit aliisiuprjluiptis,fic 
infratct:ptis,& qund per allqua In prxfetui Face, fie Con- 
tradu fupralcripta , vcl Innalcripta f îi comunn non 
intelligantur Domini prxdidi,vd ctiam aliquis ipforum 
principjiitcr coutrahentrs prx-;udicare , nrc dtr-'qarc 
alicui juri. ncc alicuiadioni reali . perfonali, vel mix- 
te , vcl alii cuicumquc competcntibus , feu qux com- 
ptant, vel compcîcrc poffint aliqui occaiione, ratio- 
nc. vcl cauft iphs Dotnints, vcl iplïinun altcri tàm et 
prxdidt's, fit aüis fuprà , vcl ctiatn infrâ rcn.iliîs, qui- 
titis, vel acceptolatis, fit aliis qurbusarnsque fupra- 
fcrîptis, fit infrafcriptis , vcl praxlidorum occaiione, 
quàm cv qnacumque t.lia occalioncj raiionc, vel caufl 
in alîqoibsis, vcl aliqui Cfvfotte, T errfi, Ca/lro,l!ur- 
go,Fottilicia, vcl ctiam ad ïpfas re*, vel aliquam ipfa- 
rum,vd ctiam pro iptis rebus, vcl iplarum , fu-a altcrius 
earum occaiione, qui. fie qux ad prxtcns perdidas J'ar- 
tcs.vcl altctam Partium prxdidarum, vcl aliquam ci ci 
rc|j;imtur,vcl pul>crnantur,quin immfi jura pvxdida, fie 
aCtiones prxiidx.fi: Offirium Judicîs.fit quodeumque jus 
ipiis Pariions, vcl altcri ipiarain competentes, fit c«Jtn- 
pctuitia, fit qux conipctere poifent iu rebus prxdidij, 
feu ai ïpfas rcs, vel pro ipiis rebus, vcl iplàrnm, icu 
alicujus earum occafionc ex caufis prxdiâis, fit aüis ra- 
tionibus, fie occaiionibus quibuscutnque intclügantur, 
fit Jiut.fi ccnfcanrur .fit bngaritur,hujus Conventionis, 
fit refervationfs vigorc.fit occaiione, fit de Partium vo- 
luntatc.fic conlênli^falva elfe, fit refervara in omnibus, 
& per omnia il Ci , fi illis ex Domints antcdiâis cui, fi 
quibus compctum > feu compctcrc polluât , ptxicml 

Çoa- 
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DU DROIT 

A N NO Ç°«“ âu i ^ ranUfioaibui , ac libcrationibui , A aliis 

13® 2» ,Q uibus j^ribc* liccat unique Fartium prxdiclarum 
nti per ni.klum . A vlam juril, & non Ülâf, 
ad Gucriain, A main contra prxlciucm Facetn prx* 
venin, vd promovet i non uortmt. 

Iicm convcncmu, A ad invieem, A viciffim Iblcmp- 
nitcr promiferunt , A dispo tueront , ac ctiam uobis No- 
tants inlrafcriptis ut perfonis publias Üipulantibus, A 
recipicntibus vice A domine omnium quorum iutcrcll, in* 
ccrcrit, l'eu imcicllc poterie, promiler uni pro omuibu»,A 
lingulis .qui in prxlenti Guerri, fc* Guerris pricccnti», 
vcl atiqui «arum, qux inter prxdictos Dominos, feu ip- 
forum FrsdcccUbrc» aliquo tcmporc hiuc tetrô viguc- 
runt , A adhxlcrujit Panions prxdictis, leu alicui ex efs, vcl 
ipforutn,lcu alicujus iplbrum PrxjccclfurtlHi»,vd qui in 
tavorcm alicui us Fartium, A Adhsrçntium.Scquacium, 
(2otligatorum, A Subditwum , A cujuslibct corum, vcl 
Prxdcccllbrutn iplbrum L)uminorum,vcl alicujus ipfo- 
rum rtaruin,rcs,vcl bona,ac iplbrum Hxrcdibu*, A Suc* 
ccflotiims tint, vigore prxû-ntis Contraâus, rcmilla.A 
icmirtx,A îcccptolats, 6c rcmiuunt, te aeccptofcrunt 
prxdictiv omnibus 6c lingulis.cnmc* A Imputas injuriai , 
datnpna.A otTenfa» quasdibet, qux occalionc, vcl cau- 
fi (iuararum prxdictirum , vcl alicujus iplarum quo- 
vis modo illata, vcl commilfa, vcl perpcirata fuiiicm, 
ac ctiim qux in fervitium, vcl tavorcm Donunorum 
prcdiâorum, vcl alicujus ipforum, vcl Prxdccclîbnun 
# luorum, vcl aticuius iplbrum, vcl in fcrvïcfum, vcl 

tavorcm alicujus ex Culligatis, Adhxrruti&us , Subdi 
ri», vcl Scquacibus cominiifa , illata . vcl perpcirata 
« fajfJent, vcl contra îplos Dominos contrahcntcs , vcl 

aliquem iplbrum, leu contra aliquein Ftaedcccflorem 
* diftorum DotnJnorum, vcl contra iploruin Colligatos, 
Adhérentes , fie -Sequaecs, v«l contra Statuin iplbrum, 
vcl altcriu» corum illata, coinmiira, vcl perpetrata lui** 
fent in prxfcnti GuerTl, sel Guerris prxdiciis, leu in 
aliqui ex prœdiclis Guerris, vcl ctiain quoinmodocom- 
que, & qualitercumquc, A quaudocumquc occatloni* 
bus antedielis usque in prxCv.tcm «item; «a, A ralitcr 

3 uud nihîl de diâis pixteriti» corntnifli» cxccllibus, 
iâis,aat faâis poflk.aut dcbcat cis, ncc ipforum Hx- 
redibus, vcl Succdforibut aliquo inodo, ncc ctiam aliquo 
colore quxlito in juditio. leu vvtTi,agendo,vclexcipiui- 
do, leu rcplîcando quovis modo objici,imputari,vc! im- 
poni,quin iqunô quad omises, A linguliproccITus.coit* 
dcinpnatioiKs,cnnnscutioiics, A bonorum publication!», 
A tanna, A ctiam .ilir quxvis novrtates courra iplbs.vcl 
atiquem iptotum, feu iplbrum Hxrcdcs,vcl Succcltorcs 
fada, A fjclx, promu Igata. feu promulgatxhîocretrb can- 
xdlcntur, fie animllcniur , le et nunc prout ex tune ip- 
fo |urc pro caiwdlatis, A annulliit* repu tari, A tencri 
dcbcant,A liiujtâ quod ubjiciciis, opponent, vcl pro- 
ponens, leu allcgaus aliquid ex prædidis non audijtur 
ab aliquo jusdiccutc l'aniuin .leu .iltciitis Fartium prx> 
dicutum. immo tcpclU, rc»icf, & audicniu deaegari 
dcbcat etiam ex oilîcio j quocumque jusdiccutc, sel à 
quo, feu ad quos videbitur pertincrc. 

Item quod omises . le linguli lbreuliii , & cttam alir 
qui*. -inique . qui le intromilaunt in Guerris pr.rdictis, 
vcl «n aliqol ex ci*, Ac ctiam oinilcs, Ac linquîi.qui in 
iavitr'um Dotntnorum pnuiictocum . vcl l'rxdccdTo- 
rum iplbrum Dummorum, vcl *Vco|u% ex m, vcl irt 
fervitium tVilligaiorum , Adhateiuiuiu , Scqnacknn , 
s'cl Subiitorum l>mri:iorum yirdiet -rum, feu alicujus 
ex cis aliquid ojvrati fucrint tu Cîutriis pradiâLs, vcl m 
aliqnl et cis, Ac diam iplbrurn H.rreds», & SucccfFo- 
rcs rcllituantur, A reponantur in polTclüonc, vcl quaii 
bonorum, A jurium, qiw ipfi per fc, vcl alium tenc- 
bant, vd polfidcbanr, u! qn ui, antc^uilm client exiii- 
fil, vcl antcquàm le fjitrotuitillcot in Guerris prxdidis, 
vcl aliqi I ctrum, de quibus l'ucinnt fpnliati, privati, 
vcl quaii, feu amifcriiu occaûonilw* antcdiâis, & ex 
' nunc , pro»» L>!c func t ■pf° .l»rc, & fado reilirutt, rein* 
legrati. Ht rcpoiiti, iutcl «mit tire, & fuit in CO fla- 
tu, À poflcflionc, vcl quaii. qno, A qui crant ten»- 
portbus , feti tenu'Ofc fupradicli» ; >V line qtiamum ad rcs 
immobiles prxdialcs in eo flaiu. In »jno iont . & ctiain 
quantum ad rcs mobiles cxuincs, iti qtiod cis liccat 
redire ad predidas res, A bona, À ut: intlrtijurc luo, 
quod cis C'impetetüxt rem: oribus antedidis , alnjul icjn- 
poris prxfcriptione, qux icmpOre didatuin Guerrarum, 
vcl alicujus ex ci» port exitum iplbrum, feu port lpo* 
liationcm , privationcm, vcl amirtioncm fupradîdas eu- ; 
curre-rir, A ctiain qttavii alii exccpti-Mic non ohlUmi* 
bus. A non obrtantc. de qua, sel quibus nemini li- 
ceat obj-Ccre vcl excipcrc contra prx üdos, vcl ali* 
quem ex prxdidis, falvo quod li aiiqut* prsdidorum 
attqnid I ponte alicnaflct. vcl à fc abdicaÜct ipfc, vcl 
' Tom. II. I'ar r. I. 


D E S G E N S. idi 

Cjus PrxdcCclIbr , à quo eauiam haberet CX prxd.çlis 

rebu», feu Juribus fupmdtdis , portquarn fuîuept Cïîlf- 

i Jol, 

Guerris prxdifii», vel amilitfl*lU,vcl deferuirtent ut lupri 
alicui, qui in in polUdltouc, Tel quali,vel qui caulâm ha- 
beaj a‘> il li», vcl lllb, quibus adLiiaiici, se! in quem, vd 
quos iraulluliiret aliquid ex ri uns, vcl Juribus antediâû, 
quod contra talon, vel taie» lie poflidcnt» > , vcl quali 
non dcbcat ulla rcllitutio rigorc prxfcntis v ontradu» 
concedi, immu potius cointnunem vendfcct libi locutn. 

to tamen falvo, A cxceptato, quod neuter Dumi- 
nomm prxdidnrum, née ctiam Wbrum, vcl alicujus 
corum Colligati, Adhxrcutcs , Vallulli, Subditi, vd 
Scquaccs tcticantur, ncc allringantur ad rdlitutioncm 
alicujus Civitaris, Villx, Cartri, llurgi, Roctvi, vcl 
cujuscuinquc Fortalici® rigole hojus l'acis, A Cou- 
tractus, A coutentorum in eis, née ctiam tcncancur ad 
rcllitutionctn aliquarum portcrtiouum , qux de jure pu- 
blicatx, leu conhscatx fuctiur,rd de jure publ-cari po- 
tucriut, feu confiscari.qux (peâavcrum ad principale» , 
contra quos principalitcr rctincutur dida Cadra, A For- 
lilicta , livé Loca prtcdicla, icnuucntibus tamen falvi* 
iplis Domiiits, A cuilibet ipforum quibuicutnque Juii* 
bus, A adiouious realibus,perloitalibu5, atque muti*, 

A aliis quiboseiunuuc cotnpctctvtibus iplis Don.ini* , A 

cuilibcr corum iu Lotis prxdidUs, A ad ipla Loca, fie 

qux'îbct ipfotum, A iplbrum , A cujuslibct ipforum 

occalione, quacumquc occalionc, raxione, vel cawfâ, , 

ac falva rémanent e proteflatrone, A rcfcrvarionc fupc- 

t ius fada in Gapitulo, quod incipit : Ath t.iwtcm imter l 1 * ■ 

set fr.tdUltu A e. qux rcmuticant in fui robori» firmiratc. 

Item quod fadis rclliiutiouibtts antedidis, jus pro- 
prictatis , A qtiodcumquc aliud lalsuiti remaiteat uni- 
cuique,qui relUtocrb in iplis reluis reftitim» , A ad ipfas , 

A luper co bat jus funsnurium AespeJitun», Adeplano, 
line llrcpitu A ligüra judicii, illi qui rdlitueri(,fi duxe- 
rit pollulandum, A bue per l.'onlcrsatores l'acis, set * 

Gitan duos ex eis, vîdclïc» t u»um de qual*l»ct parte. 

Item quod proccllhs ta iti, coitdutnpniuioucs^oittis- 
caciones.A baïui a tatx,A pioinolgai*,A laU contra rllos, 
quorum Callra, Loca, A 1 i»ralicia,polIdKones, A bon* 
non rcliituuntur,feu non suiiunt relliiuenda virtutc prx- 
Ictuis Pacis.remaikaiit in lira roboris lirmiiate quantum 
ad tpfa Gu lira, Foiulicia*, Loca,polIêffiotics,& bout 
tantum «j"r mm tcltiinutitur , feu non venîuat retii- 
tuetida ut fupca; qtiancitm v«rb ad alia liut, A iniclli- 
gautur Calfi, A iriit.i. A pchitus, A iplbjureuulU uc 
liipri, A pro lion faitls nabcaiwur. 

Item quod prt>eilltis, condeiMpiuiiones , boiiorvin * . j 

poWicatûines , A tonna per aller uxram Fartiem nxdic* • 

tarortl, sel aliquam ex sis ab bine rétro quocumque » 

tcmporc contra qm sains que, qui adhxlcrunt in aliqun 

ex Guerri* aiucdicli» l.tdi, proLtx, A promulgaix ex 

eau fa dcliclorum,vcl crrtnimim coimmlfurum, »<: per- 

petratornin per prxdicios alia occalionc, quâmoccu- 

lionc alicujus es Guerri» prxdicli>,vd ai.un alij occa- 

lione, quant iu fersiriu altcrutiins l'attiumprxdidarum, 

vel alicujus ex ca sigore prxIcutM omraclus mm cas- 

Icntur, ikv aimuJIemur.iiecprxdidi.svl alûju-s j i rxdic- 

turum cuntra talc» aMuk«:piiitcioMc».conii»c.itiunci 1 & 

Uni na rdliiuanuw, liée Kilitmi elle intelliganttir tigore 

l'OCn.ilItm , ton* 

deinpuutionc), eonliscatioues , A b.mna, prout tic jure * * 

invtit, in fua rem. UK3 lit loboiis linuirau , filsu quoi! 

li aliqiu» ex didi» baimitis le vcllu lubmiutrc jun, A 

deléitderc, quod hoc lioi liccat per l".' , vd pei legtpti» 

muni Proeurutorcm ; A quod rcfpvdu t Jis :i • li r«iJ>- 

initure volent i», vcl etiat.i lie le lubmâtetnis , A de* 

feiideinis, dSAa bautu, A procctfas babeantci pro fus- 

pcniis usque ad cognitîwi* in ili liiirtivam Grain luper 

iiicta dcfcnliotte, A ipla dithnitisa luctit abfoturoria , 

dicta Inuna. A prbycltus liut Ipib jure nul la, catlù, éc 

irrita; si sero tuerie conderupuatoria , ipla bamia, A 

procelfu» in fua remetieunt robuiis lirmirate. 

Item convcncruiK quod exceflus, A commiilâ pce 
Hominev Je SanClo Sais attire, qui lunt inrrj, A per 
Homme* - leo Comtnunitate* Montitclari. C iùni, A 
'/ina! !i contra lllurtrcm Dominum Maicliionciii Mon- 
tisûrrati, leu ip/ius Fr JrdeetHorcs . vd Scquaccs, Ad- 
hxTcntes, Colligatos, vel Sululii-*» inrellkantur coin- 
rniiG occalîonr Guerrarum prx.IîAarum , leu iu fervi- 
tin JUuitri» Doinini ijoinitis V'irtutut» , ut lie didx 
Commun iraccs, & Hotnincs quù ad rcmillioncs ban* 
nornin . procetlnum, fcuttniiirutn , A omnium alia- 
rutu quaruincumqsic novitatum rivucationcs, anmtlla- 
tioitcs, A caiVrclJarionc» . A Gnumim publicationes , 

A qufc ad recuperatione» , A relliuuiones bonorum, A 
ctiain quô ad alia bcnclkia ptAleliii» t ads g audcaii, , A 
gaudete Utbeam bendicio juidêuu» Pacis, Unique didi , 

X a pro- 
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CORPS DIPLOMATIQUE 


AnnO P rocc flas ,banna, fententis, 4 novitares îp<o jure nul- 1 Adhœr entiam , 4 de hominlbus, funiiiaribus , MaHk- 
lz, callx, 4 irrite, non oblbmibus aliquibu» iu pr»- rli», & Laboraiorinus luis. 

IJo Z. fenti Gontratfu fuprifcflptîs , vd infralcriptis , qus I Item quod podint przdieli Contrahctuet, & quilibet 

huit: < ’.i;'iii: À> \ i,!v.ï.itur in aliqtso derOgjrc, tcncomu r es ci» , 4 oui ms, 4 l:n.;uli Colligatl, Adhérentes, Sr» 
Uincn dicii de Monteditro rcditaerc Cafldlanis, qui -siacc», & Suûditi Pnrtium prardidrîtrum, & q uicuauqua 
eram in Momeclarn tempore novitatis nuper fcd« es «H*.Â niant ottutcs,& fipHuli,qtd Tcnfoot 
contra Csftra,ornne5 il la J res , & oirmi* ilia bona, que 1 bona itmnobiiû ryllituendi, G rctTiûtendivi^orcCapim- 
pciveneruiu in «os de bonis ai&oram Galldljnrmsni, • lorum préférais Gomr*âus,qtil hal>trm,vd pol[ideiit;feti 
‘Î'A rcOimrione^taéli , feu paratl fieii ctjm efi’ecin , fiat | hsbebtillt.vd poffidubura rct,& bona immobdu ta J erri* 

itorio, Diltikîiqvd puni: alteriui Doroinurutn 
' ruin, vd«l(caiub eorum, potDm g»udete,&uii 
bonis imffloWK»fl*,molcma,4 impcdiaiaitoqtkK 
cellkntibui, 4 ctisin prMTiot godias , irados, rr 
& pruventus dietarum polTcÜKXiuin veherf, dut 
VeW . 4 duci fiioere, 4 exportant ad Loca alteriu 
lis , uhi eh pîacumt , libère, 4 fine BiU foIatiàflÉ d; 
vcl g:d>e3te,cum liceotu t«mcn cjus, ad QuenjJp^ 
quam Ttneatur libéré ccMuxdcrc,&tiaediquaJ$! 

Item quod rtraw: . & «ioeri Parti oui praciüanu 
ctijdslibet earuiîi tàm per Terrain, quàm per Aqt 
per otnne» Terras. PâfliM, Loca, Ddirtcies, Tcrxl* 
toria . & Dotninia dlâanwn Paru uni tira liber*, & aper- 
t£, 4 libas, «5c flperta qoibasctimque Perforas ctutn 
cum tncrcanwiSi berths, vfeinaiibui , fit rebus quibut- 
! conique , <5t quod o tunes Sobdfti utrmsqitc Panium 
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codera modo reflîtutio de bonis acceptis illis de Monté- 
claro, iJJi» , quibus accepta fut» caull prasirâi. 

lient qudd erediîorrbms quibilscoroque, & aliis om- 
ttibu*, qui in per louis, vel rebus bannitorUfn, vel fb- 
renfitorum, vef .tliqaorcin, feu «iicujus iucluiorum fa 
przfcnti Face pro altéra Partium prsedUifcrum , vel ati- 
qutbus iplbrom potuiilcnt , vel quoquo modo po lient 
altqaod jus pnttendere , feu hubcrc antequirn rorent 
fbrcoilti, vd baaaiti, vel ti forenfiti, vd banniU non 
fj : .iait ullo ir ni porc, iiitdli.;a:!Uir dit-, ir ri r 1 1 aftin- 
OO, à jura ipfortun falva, & ris polîlot agere, & cx- 
perirt, à. iplîs uti iu judicîo , & extra, qucrmdtnoduui 
pixcrant, poffent , vd potuiiTent, li didi, contra quos 
jus prztcndttiir, nullo ternpore huilent bannfti. vd fo- 
rça lui, vd qaenndmodum li ipn nullo t cm pore smp«> 
diti fuident occafione Guerrarum prxdiilarum tint co- 


ra:n quocumquc Judicc competente, quàm corant pr*df4fàsum portint src, llarc, à ia«oart\ redits.-’ Î5c 
Ctmfcrvaioribiis bants, feu daobus ci cîs, uno vide- ne^ocian, & convcrQn* liberè , & knpuuâ per ISrtas, 
litrt pro quolibet Parte . quo» duxerit adeundos, qui fi rcrrriofia cujoslibet Parti un prstaidatum fine im> 
pollmt, & ddicant deptzdiâh cwgtiosccrc, & décide- pedimeuto quomnKxiolibet mPerado, fol vendu tAmeu 
re l Liti:nari>; , l:i:;;\i.- r«-r, -, piano . '::ic llrcï : tu , fie d.i 1.1 , liaciuius cou fneu, non fsCÎcndo tameil 

figura judicii , cavillarionibus cdTantibav quibuscum- altquid,propttr quod deflmerenmr ji-apdarehA^ 
que, quactmtque ptzfcrfpcionc , dummado compléta; JiiinuereulW dacia,4 intrajx alîcvj us dietarum Psetium^, 
no» fil ante iiichcrjias Guetras pf*diftas, jivc amè exi- • Item quod Kevcrendo» in Cfcritia Pater j^miuiLs’ 


. . . . . . ... ....... u - , '•àj? t_ 

aliquo iJomtnuiii, vel fX-mino lir.poilguaru rtiarnt ! net, Ce Honore» ejus, à licclciit Allai lis ubfcumqne 
forcnliti, vd banniti, contra ipfos,vd >ploruin boas, liât, & main quod potîit tld, & frui rebus, Jutiûus, 
feu jura, fit i tNKiviTfi didi forenfiti, vd twnniii non 4 ?i r : sdidionrbUï, iv HoMtOdi fui», 6t Kcdell® 
poffuit uti aliqud ranunc, vd jure, quod fit quscfimnj | Aficntis, liue contradiâsonc quacumquc ;':t6Ôji Domim 
ab aliqoo C.Jooiimiiu' , vd Domino, pollqudm fucrint MoicMosm, & fiiorum ,4 litte quavih alia contradiüio- 
forcmiti, vel banniti. _ ne rlm Gummunitaih , tjuàm 

item quod didi îorcniîii, vel banniti, 4 omne» alii I Item quoi omnes .4 nnguli carcervi, caplf .occafio^ 
rdliwendi non polHilt, pro aliquibus talds, vd oncri- se Guerric cidotum Dominonna, vd aitettus eorum, 
bus, real iüus vd perlônalibns , feu niixtit , convenfri, : libère rdarentur, 4 quod detcmptorcs çorura ad re- 
wcin per louis, feu rébus uioltUaii pro tctnporc, qao [ In:. atiimciiL (iidoitir. catccralorum omnimodè com- 
fucrint banniti, vel toieuiitî uiquc in preclcntcm dicm, pdfantur per ilhim Domûium, eut fubfutir, leu exiiti;- 


fed omni a talu oncra int-llmmtur, 4 fini rcinifïn , 4 
callita, & non polFiiit es i^i. 

Item quoi jic.ildJürrs/4 halientcs pK)irdriones,do- 
mos, Vel fedixliîna, vd nlu bona immobilia, vd qui 
rdliutemur ad poirèlTîones , 4 bona przdida, »d vjgo- 
rejprzfuittis Facis in TerrilOftiv, feo nnibus, 4 Locis 
didorum Dominorum, vd alicujut comin tcncjmur 
fubire, & folveru pro divlis pcntêliionibus, 4 bouts in 


tuât , didi ultirnS Gucrrf dmote. 

Item quod ipfi Dorn'oi , 4 quilibet eorum tencantor 
norainarc, & >n liai pris dsrc aîu-r alreri ad îiwicc-rn 
'Vti-ni lu -J > Adii.-.rtNtL-s, Comph'oei, 4 Scquaccs in 
prælcnti Contra du, qui omnes aotzuaaadf, & dandi in 
fcrlptis ut fiiprd tencantur prr poblicam IfifirumeutitOt, 
& tu m juramentfs eoram , 4 enjusfibet eorum raiifir.v- 
rc przfeütem Paccm çum omuibus, & .‘m^olis Capitu- 


Loco, 4 Lacis didorum Doinituimm, vd alicujas lis in cî contentis folemptiitcr, & ad iplîas l’acis ob- 
corum, iiiquibus, 4 in quorum l aritorio, feu uni- fcrTantiam le fe tencantur cum ooinibus, 4 fîagulis, 
bus dids pairctfioncs, 4 bona pofira, 4 lituata lunt qo* in eâ lîn^ulariter cootinebtut , lùlctnpniter nbliga. 
tantum, 4 non plus de talds, qu£ in tuturo irnponcn- re hrfrà rntuni nientèrn, quorum omuium, & tioguîo- 
tur in L'x-îs pmlidis pio rata quantum boivent alrl ho- | tum raitficsnoncm « fupel tenenmor didc Farterai- 
min^s didorum Locorum prû polfeffiemüws eorum fi- I tera alteti, 4 iï converlo jnittere , & prsfeatarc per 
ii.i.ii ■; iu iî 1 1”' nve iiuibus H'cnmi L icorum x- pui.'i.'a i iilnimciiM inlfâ q-jîi^dccîin dits pod dlcttuii 

qaipollcnhinis , 4 quod unus pro qlrno non tenearqr, ; mciifem : (lli aotem ex ris, qui non ratiticaverint prout 
tu - S.-T. 1 -. , fi ad J C>:- iun: » ,‘uJra; aicliii i.i'ii ' Iuj-tj, t-\ i. u ;.1 uif.ir ■! bcr.tlici" l’ac s prdëulr; ; 4 11 

poiTelIioDum , 4 non propiiLtatcs ipf rom. Loca au- [ cofitmgeret aliqucm, vd aliquos darl, 4 nominari oro 

'"*■’* • A, O.I., i ivirtr nm A.ih»«fnn» Vpt A 


Tl, Domus Gh : roldonm> , MarisleiigM , 4 Bdte- 
puardi cura poffelfionibus ns adjaccntibni. vd fpeâan- 
t : l".l". ni iJos, :-'i. ,rr.. I ï . t LÔ-. a p: .vitiCM , u-.ti fi.!, 
vete, feu contrrlMKrc rcncunur cura Commune Sanâi 
Damïam, non obllanrilu» aliquibus in prxlcnti Con- 
trada fuprsferipti', vd infraferiptis , que hutc (Japitu- 
lo vidawtur in aiiquo derogarc. 

Item quod homities , 4 râmilüres fbrcnfitonitn de 


u rraque parte pro Adhzrcnte, vd Adhrerentibus , in- 
tcllfeantur elfe Adhxrentrs, vd Adhrrcn» îllius Partis, 
lob qui, & ad coju» infixntiam dietam Paccrn ratifie*» 
ver un t pro ut fuprà , 4 ci itunc prsaiat: DonüuL tt 
quiljbct îpforum oomrnam , 4 fu feriptis daot pro Ad- 
JutrditîbHî, Coiligatis, & Sequacibu* fois infraferfpcüs 
ut infei vidciicrt. 

Fnfrafcrîpti font Adhorentes , CoIHMl, & Scquaces 


Afi Adhzrentîntn d;,*H Domini Marctiioniv poffint ire. • llluliris Frincipis Domrni Gomkis V'ittartmi 4c. nec 
redite, Raie, rrnwaii, 4 converlari , 4 negodari in non in feriptis darï jper curodeal USuflrcra Doiaiaum 
Aïl, & ubicumquc Locontm licut alii Allen (es , ha- ‘ Comitcm peo parte ica, viddîcet. 
bitare autan non polîinf line LfeentiaDominorum; U- j Dominui Epïscnpns Aftenfis pro fe, 4 Kcdcfiî 1UJ 
lorcs veto, fit Mulicres, ac Maflârn , & Laboratorer Afistifi,ac pro oraniba* compcteniibus ,iid* Fcckjfie. 
diâorum Adheremium ,4 horenfitorani de Ail poilitu ! Dominui Epîscopus Afbeulîi ç?o fc, 4 Fccfdii 
in diAa Civifate, 4 I erritarto murai . & babilorc , ire, fui, Caftris, Terris, VIIIH , & Locis fnfe Vcrdiak 
4 redire pro lihâo vofuiiracîs , ifeot alîi Cives ASenfes, I Rodi, 4 Rodclli, ac pro omnibus fuis Caftclbttb,hi».- 
& MaflârH aliorwm Aflcnliom, per l’on* «ut rpfbnmi bitatorRmiti tertigeuîs , 4 Iftooti» didorum fuorilu»;Ciï- 
rori-nitmroin , 4 A.- ; uur : - n : i üi i j . .v r îüE , 4 l-raireî. tnr.im, VillariUri, IVrrarnm, 4 I .'i.:,.,riiTu. 

4 Nttettt non poffint didam Civicatcm intnre fine ] Dominas Manfredus Mtlrcbio Si!utiauutu>ro fe, 
Ifcentia Doimni, vd üftiebliam ipfius ; & verfi vkc •Caflro, Terri , Hotalniki, 4 finibus Ibis l^seglad. 
m omnibus, 4 per omnia irudligmar de Forenfiti* Al- j Zorziadi de Saluais pro le, Caftro MuUzjui, & 
b*, 4 Momts Vlci, 4 Sanâi Damtanl , & aKomm jallEs Ibis Villis, Terris, 4 Locb,Hostalâjbtu. 4 Ha- 
qnommcumqnc Loconnn dklornfn Dotninoram, & oitatoribus Iplorusn. 

jr Auto» , 
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DU DROIT 

Antonio* de Porrb pro fe, A Caltris Pioperx, 
Sanfl* V ictotix, & ali;* Terri», fit Locis luis, ac pro 
CailcHanis, Hominibus A Hab tntoribu» eorum. 

Hctiticns de Carrcio M.irchio Saoucnti» pro fe, Fi* 
lus lui* , A proCaftti». Villis, & Locis luis, ac pro 
Hominibus luis, Oaltdlanis , Habitait» ibus, TrtiKc- 
uil, A Incolis Callri, & Vill* Albarcci , Câlin, & Vil- 
lic Montisbarchcrii, Vill* Sanclt iknedidi, Callii, A 
Vill* Mdii de Valleberbt, Callri, A Vill* Faxolii, 
Callri, A Vill* iioiolaidii ,Calt> i , A Vil!» .Scrrav.il li», 
Callr» A Vill* tiofi*, Callri, A Vill* Cullcni. Callri, A I 
Villas Mmiititi, Callri. de Ville Juli® Sana*, VUS* , 
Vii'fie, Ville Cagti*, Ville Loyfii , & lus partis Loci • 
Milldlmi, 6t Crultcrri*. 

Laiaiinus, A Harolus de Carreto et Marchionibus 
Saoa* pro le, Filiis, Caltris, Terris, Villis, A Loris fuis, 

& Hominibus didorum Locorum . A habitaiiribos iri cii. 

Dominus Manfred inus de Saluais pro le, A Filiis 
fuis, A pro CaUris, Vill», A Locis lui», ac pro om- 
nibus luis Callcl lanis, HabttatortbuJ , Terrien», A 
incolis didorum fuorum Caltrorum, Ter r arum . Vll- 
laxum, A Locorum, vidclicct pro Caftro , & Loco 
Lkidini, pro Caftro, A Villa üdvidcrh, pio üu parte 
Callri, A Vill* Dulxni , pro tua pane Callri, A Ville 
Aplani, ac omnium, A lingulortini Hominum luorum 
didorum Locorum, A CoUTorum. 

Ucîtolamcus de Saluais, & Georgius ejas Frater pro 1 
le, A Filiis fut», ac pro Villis, C’ait ris, A Locis luis, I 
*c pro omnibus fuis Caftcllanis, Habitatoribu», Terri* I 
ecnrs , A Incolis luorum Caltrorum, Terrarum, Vil- 
larum, A Locorum, vidclicct pro Caftro, A Villa 
Lcuci. item pro parte ipforum Callri , A Loci Dola- 
ni, pro parte t.'altuirum, A Villarnm, A cujuslibet ip- 
farum Canaan* , A Aplani, ac omnium, A lingujo- 
rum Hominum fuorum, A didorum Caltrorum, Vil- 
larum, A Lncorum 

M muet dcSaluciis pro fc,A SuccclTorîbus fuis, A pro 
Callri» , Terri», Villis, A Locis fuit,ac pro Hominibus, 
Caftellan», Habitatoribu», Tcrrigetih , A Incolis fuis 
didorum Caltrorum , Terrarum. V illarum,A Locmuin. 

Omnes Nubiles, A Domini de Lochonato pro le 
salis, Atiominc, A vice omnium aliorum Conlortiwi 
fuorum pro le, A Filiis luis, A pro Caltris, Terris, 
Vill» , A Loen luis, ac pro omnibus luis Callellanis, 
Habiuiorîbus , Terrigtin* , A iucoli* didorum Caftro- 
mm, Terrarum, ViÜarum, A Locorum. 

Matheus, Ubertus, Alcranos, A Gabriel ex Mar* 
chiouinus Incifir pro le fe, A Filiis fuis, ac pro Cas- 
tris, Terris, Villis, ‘A Locis fuis, CallcUariis , Habi- 
tat. irtbas , ferrigenis , A Inrotis didorum fuorum Cjs- 
trorom, l'crrarum, Villarum, A Locorum. 

Domini Bcrtoltmieus, Stefunus, A Johannes F'ratres 
Mnrcli-oncs Malasptnc de V'artio FIIH quondam Do- 
mini Fvdrid pro le, A Filiis fuis, A pro Caltris, Ta- 
ris, Villis, A Loci» luis, Cartel hum, Habiuuoribus, 
Terrigen!» , A Incolis didorum luorum Caltrorum, 
Terrarum, A Locorum. 

JjonUacius Marchio Maintins de V artto. 

Omnes Marchioncs Mxlasprn* de Auramala , de 
Godiltalio, pro fe, Caltris, Terris, Villis, Locis, 
CaltcUanis, A Hominibus fois, A Habitatoribu* ipforum. 

FranCîkchinus Marchio Malaspina Filins cniondam Do- 
tnim Azoa»,pro fe,Filiis fois, Caltris. V illis,Tcrris,Loci», 
Callellanis « Hominibus fuis, A Habitatoribu» ipforum. 

Spîneta Marchio Malaspin* de Villa Francisa pro 
fe, fuis Filus, Caltris, Terris, Villis, Locis, Caitel- 
lanis, A Hominibus fais, A Habitatoribu* ipforum. 

Francischinus de Carreto Filin» quondam Domini 
Conradi ex Marchionibus Saon* pro fe, fui* Filiis, 
Caltris, Villis, Terril, Locis, Callellani», A Homi- 
nibus fuis, A Habitatoribu* ipforum. 

Dominus Luchcxrus de Spmolfs de Luchulo.SpFne- 
raSpinola de Luchulo, Aotooius de Spinolis de Lu- 
chulo pro fe, Filiis fuis, Callri*, Terris, Villis. A 
Locis, ac pro Callellanis, A Hominibus fuis , A Ha- 
bitatoribus ipforum. 

Domina Violant, A Benedidus de Auria pro fe, A ■ 
Filiis fui», Callr», Terris, Villis, A Locis ut fuprà. 

Dominus Antotiius de Ticionibo* pro fe, Filiis fois, j 
Terri Crefemini, A pro alii* Caltris, Terris, Villis, 1 
A Loci* fui*. Callellanis, & Hominibus fuis , A Habi- j 
tatOribW ipforum. _ ^ I 

DotnindS Ubertinus de Londo pro fe, Fiüis fui*. A ) 
pio Caltris, Terris, Villis, A Loch, fuis Callellanis, 
A Hominibus fuis, A Habitatoribu* ipforum. 

Dominus Johannes de Siluciis Marchio Cravefan*, 
Vallis Ro:i* pro fe ,(tHi F'iliis.A didh Caflris, Terris, 
Villis, A Lm*is, «c Callellanis, A Hominibus fuis, A 
Habùat oxibus ipforum. , | 


D E S G E N S. 16, 

Syinoninus de Hraydu. A Frater pro fe,& Fiiüs lltis, ANKO 
Cnt/is, 1 err:* . Villas , A Loci* , Callellanis , A Hornnii- 
bus fuis, A Habitatoribu» ipforum. 
u Antonio*, Lominicus, A Jacobus Francs de Rota- 
rii* pro fe, A eorum Frattibos, Hlüt, A Conlbrtibus, 
née non pro omnibus Callri», Terris, Villis, A Loci», 
Callellanis, Hoimnibus, 1 cnigeuis , A Inco!» fuis, 
oc Habitatoribu* iplbrutn. 

_ Faronus Rutarius filins quondam Domini Spinct*, 

Thomas Kotarius cjus Frater, Livor FiliuS quondam, 

A Hatres Domini Bernard i Rotarii, Antonio* , A Ay- 
monetas pro fe, A eorum Fratnbus , Filiis » & Con- 
f»rtibuj, uec non pro omnibus Caltris, Terris, Vil- 
lis, A Locis, CaltcUanis, Hominibus, Tcnigcnis,A 
Jncolh lui», ac Habitatoribu» ipforum. 

Dominus Bctruküuruatius, Dominus Antoniu» Gu- 
ttiariu» , bertuoos Cutuarius , A omnes Nubiles de 
Gutnariis de Caltcllo . A de Kirranchorio pro le iplis, 

A Filiis foi», C-tnris, Terris, Villis, A Ix»cis, t.as- 
tclla ■ ; ,A Hominibttt luis.ac Haoiatoribus ipforum. 

Aymo de Tkincto - — omnes Nobiles de Frailà- 

nao omne» Nobiles ex Courir fais CabaJiacc pro 

fe iplis, fuis Filiis, Caltris, terris, Vil lia , A Loris, 
Callellani», & Hominibus, A Habitatoribu* ipforum. 

Omnes Nobilr* de Maglaoo pro fe, A fuis ut fuprl. 

Dniginai Manlteonu» de FaictrS pro fe A fuis ut luprà. 

Dominus lacobus Marchio Cevsprofe, Filiis fuis, A 
pr.) Caltrh, T erri» , Villis , A Locis luh . ac pro omnibus 
fuis CaRcUams, Habitatoribui, Terrigenh, A Incoiis fuo- 
rum Caltrorum, Terrarum, Villarum, A Locorum,Tide- 
licet pro fui duodecimi parte Caâri, A Vill* Cevae, me- 
dictatc Callri, A Vill* Lclëguî, mcdictaïc Callri, A Vill* 
Montisgrofli. Callri, A Vill* Stancgli, Vill* Lifii, 
medietate Callri, A ViilzPauparatî, quart* partis Roch» 
Ziglerii,duodccimx part» Callri, A Vill* Hallit*,A fexts a 

partis Caîtri, A Vill* ClUl*,ac omnium, A lingulorurn 
fuorum Hominum uiiftoruin Locorum. A Caltrorum. 

Dominus Chriltoturus, A Jaooous ex Marchionibu* 

Cev* pro fe, Filiis lu» , A pro omnibus Caltris, Ter- 
ris, Villis, A Locis, ac pro omnibu» Cafte lion», Ha- 
biutorîbus, Tenfgenis, A Incolis didorum omnium 
Caltrorum faorutu. 'Terrarum, Villarum, A Locorum. 

Thomas, A Torcllus de Turre ex Marchionibu* de 
Carreto pro le, A Filiis lu», A pro Caltris, Terris, 

Villis, A Locis fuis, feilioet Turris, A Bergulii, ac 
pro omnibus fuis Callellanis, Habetatoribos , Terrîge- 
nis.A Incolis dictorum fuorum Caiirorum , Terrarum, 

Villarum, A Locorum. 

Francischinus Br i tonus pro fe, A Caftro Vad Bc- 
clcli*, A poifelîionibus, A Hominibus diéti Loci. 

Guidetus.A Abbcllonius de Malabaylis, LurfiusMa- 
labay la, Jacobus A Francisais de Malabaylis pro le, A 
Filiis luis, Cultris.l’erris, Villis, A Locis fuis, ac pro Cii- 
tellauîs, A Hominibus fuit, A Habiratoribus ipforum. 

Abbas Monafterif Fruéiuaricnfîs , A Mouaci pro fe, 

A Lcclclij didi Monollcrii, Cafhris, Terris, Villis, 

A Loch fur», A pro Caftcliouis, A Hominibus fuis, A 
Habitatoribns ipforum. 

Omnes Nobiles de Ysnardis pro fe, A Filiis fuis, 

Caltris, Terri», Vill», A Lacis fuis, Caftdlanls, A 
Hominibus fuis, A IlabitatoriDU-i ipforum. 

Berratdonus ,A omnes alii Nobiles de Solario pro fe,A 
Filiis fuis , A pro Caltiis Tetris, Villis ,A Loci», Caflel- 
lanis, A Hominibus fuis. A Habiratoribus ipforum. 

Omnes Nobiles de Pekletis pro le, A fuis ut fuptJ. 

Omnes Nobiles, A Condomini Flan* pro lc,& fuis 
ut fuprà. 

Zarlonns Sibonengi , A alii Conforte; Condomini 
didi Loci pro fe, & fuis ut fuprà. 

Ruflincius de Troya pro le, A fuis ut fuprà. 

Joiuutoonus Scanmpu» , Frater, A Nepotes, Ma* 
theus, A Antoniu» Francs de Scaramph, Maxios, A 
Gotofredus F'ratres t Tomenus , Jacotnacios , Geor- 
gîus , A Bemardus cj 11 s Frater de Scarampt» pro fe , A 
luis Filiis, A Caltris, Terris, VHlis, A Locis ur fuprà. 

Benubos , A' alii Nobiles de SanAo Alcxio pro fe, 

A fuis Filiis, Caltris .Terris, Villis, A Locis ut fuprà. 

Omnes Nobiles de Riciis pro fe, A Filiis luis, A 
pro Caltris, Villis, Terris, A Loci» ut fuprà. 

Omnes Nohilcs Rochct* Tanagri pro fe, A Filiis 
-fuis ut fuprà. 

Jacobus, A Tadeus de Garrttis, Georgius Garretus 
pro le, A Filiis fuis ut fuprà. 

Thomas Afînarius, A Frater Ftlii quondam Domini 
Raxooii, Thomas Afinarios de Duxino, A Conlortcs 
Duxini pro fe, A Filiis luis , Frutribus, Ncpottbus, 

Calltis, Terris, Vflli», A Locis ut fuprà. 

Domina Lciadra Uxor quondam Domini Ame- 
4 ci Rocarii, A Filii cjus pro le, A diâ» Fïlir*, 

X i Caltris, 
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AkKO Ctftris • Terril , Villfs , A Locis fais ut fuprl. 

0 G>mn« Nobilcs, A Üondomini Montafir pro le, 
T 3° X» & FiliU fuis, Cartris, Tetris, Villis, fit Loci» ut fupra. 

Gabriel PitiJus, A Filins, Ricardus, A Mcnricus 
de Palidis pro fe, A Fillit fats , Caltris, Tetris, Vil- 
]<s , A Locis at fupra. 

Jacobus Bergognonus ex Condominis Callri Sulbrici 
pro fe, A fuis ut fupra. 

Parus de (ira* cl lis, de Frttcr ex Condominis Cas- 
troruin, SeDtimarum, de Vialis pro fe, dt Filiis fuis, 
de didis Caltris, dt Locis ut fupra. 

Parus Caefuyranus pro c.aflro Covaioli , de pro fe, 
de Filiis fuis, de aliis Locis ut fupra. 

Guilliclmus , de Antonios Fratres , Ftancischos , 
Guilliclmus, A Fratres, dt Confanguinei ex Condo- 
minîs Callri Ciglerii pro le fe, de Filiis luis, ut fupra. 

Qnos^ omnes , dt iiogulos prefarus Jllullris Do- 
minus Contes Virtutum dat, ponit, dt nominal pro fe, 
dt Confortibus ipforum pro Subdkis pro onfhibus Cas- 
tris , Locis, beudis, dt Hominibus, que tenent in 
Feudum ab ipfo Domino Comité; pro aliis verô Lo- 
cis, Callri* , I'erris, dt Hominibus, qu* non fuite de 
Feudo di«£ti Domini Comitis dat , dt nominal ipfos 
omnes , dt fingulos pro rtdh*rentibas,A Sequacibus luis. 

Ittfrafcripr» verô func Adhasrentes, Colligati, dt Se- 
quaces lllullris Priudpis Uomini Marchionis Montis- 
Icrrati dre. 


tniani temporc quo didlus Loens fuit obedims Domino 
\.archion«, dt Pradc.clloncKis fuis per lllujlrem Do- 
milium Coinitcm Vjrtutum dcc. . vcl ejus Oftciales, IîoX, 
& alios quotcu nique , qui prxXberint in Civitate Ail 
usque in prartentem diern contra quascuniquc hommes, 
de perforas de Sartâo Damiauo. de Habitatorcs iplius, 
de alios quotcuinquc usque in przfen rem diern tint caffi, 
cailc, & calla, de pro catucllatis ,aboIûis,dt annal lais 
habeantur, de elle intelllgantur iplo jure, fit rplo fado. 

Item quod prefatus lllullris Dominus* Marchio ncc 
non Colligati , Adhérentes , aqt Subditi fui non poflitu, 
leu debeant in TerritoHo Allcnfi cxigcrc aliquadatia, 
pedagia. vcl gabellas, nifr pro uc, A fient exrgcbant 
ante indium Cucxnrum fupraferiptarum ; dt râla vice 
prefatus lllullris Dominus Cornes Virtutum , dt fui , 
Colligati , Adhérentes , aut bubeliti non poflint, feu 
dcbcanr in Ail, leu Terrrtorio Afleniî exigerc aliqua 
datia, pedagia, vcl gabellas, mli Pro ut, & lient ex i- 
gcbuitnr an'tè luitium Guenarum luprafcriptarum. 

Item qood de connovcrliis quelliooibus, dt dcèatts 
▼igentibus, leu qu* vigcrc pollunt inter Kugenum Ca- 
nari . lise Jacobiium ejus Uxoretn, ac Marrera diâc 
Jacobin» ex un a parte, A Anroniura, 1 Ludovichtim , 
dt Francifchum de Alinariis ex altaa , detail diéhis 
Dominus Marchio, five ejus Confiliurn cognofcac, A 
définit* lummaric, limplrcfter, dt de piano, line lire- 
pitu. de figura judicii , cavillaiionibus crfismibut qui- 


Adhxrentes verb quns prxfatu* Dominas Marchio siitcumque, «Se tali definirloni, dt dctirminatioru ihri, 
nominal, de dat in lciiptis cum omnibus Caltris, Lo- I Se parai dcbc.it, quucumqae appcllatione, de contra- 
cis. I'erris, V'illis, Vafiallis, dr Hominibus fuis, de didinne cclTanre, cui li non parcbttur, »cl lî aliquis 
qui, A qu* mine taiauur, de pollidcntur pa ipfos , de priiidorum non confcnfair , A bailiam non dederit 
quemlibet ipforum lunt hii. «le cognitionc prcdiâi, liccat Dominis antediélis , de 

Primo lllullris Dominus Marchio Saluciarnm, But- i cuilinct ipforum procederc contra non parentrm de Ju- 
gus, de Locus Cunci cum diftriétu, qui tenaur per Lo- rc, de de fado, pro ut iplis, vcl alteri ipforum vide- 
cum Cunci. bitur , de placcbit. 

Nobilcs Francisais, & Fraylonas de Bollais cum frein quia tarum prodeflet convcndones inirc, nirt 
Locis, T erris, A Hominibus fuis. [ nient qui iplas ciequaentnr, teneantur diéH Domini 

Nicolaus de Urbe voeri, dt Locus Cerveriarum. I infra dits tn'g-rit* pruiitnos vr nient es cligcre, de nomi- 
Egtegii Do mi ni Marchioncs de Ceva. mire boni bdc duos bonos, oorabilcs, A expatos Vi- 

hgrcgii Dominus Manuel, «Se Nepotes de Carrao tm pro qualibet Porte Confervatorcs.de pro Üonférva- 


dc I- inario. 

Fgregius Dominus Ponilacius de Caxrao. 
fcgri-gius Manfredus de l3arr«o. 
tgrei; ns Manfredus Marchio de Bnfeha. 

Nobilcs jacobus, Tahe. fit Gifa de Carrao. 
Nobilcs Manfredus, de Bcrtholomcus de Ponriba*. 
Egregii Marchiones de Pontono. 

E.jrci'iiis Ysiurdiis Marchio Malaspinx. 

•Reverendus Dominus Episcopus Aquenfis, & Loca 
Episcnpitus Aquenliv. 

Hgregii Domini .Marchiones In ci fs. 

. Egrepius Aiuonius Turchttl, Filii, de Nepnte*. 

Nobilcs Antoniiuis , (jodinns , Bertholomeus , de 
Jacobus Fratres de Friugo. 

Johannes, Porinus, fit Fratres de Turchis. 

Nobilîs Manuel Alinarîus. 

Nobilcs Anronius, fie Filii, Franciscus, de Loyllus 
de Alinariis. 

Nobilcs Johannes, Petrinus, de Guilliclmus de Afi- 
nariis de Cafascho. 

NobilU Bonilacius Rotarius. 

Nobilis (tcorgius Rabia. 

Nobilcs de Garreris de Ferrerib. 

Froylinus Guarleca Leeum Doâor. 

Lconinus Deatus, de Uxor. 
lohxnncs Deatus. 

Nobilis Cathclina de Chaeharanis. 

Callrum, Portus, de Locus Moranl. 

Nobilcs Domini de Aiellio. 

Nobilis Johannardus de India cum Loco Cervî. 
Nobiles Aymonetus, de Frata, de Nepotes de Ro- 
tariis de, de cum Loco Gaureno. 

Heclor Rotarius. 

Illi de Scarampis pro Feudis, que tenent. 

Illi de Chatena pro Loco Rocher* Pcllaferc. 

Domini de ôaluciis de Doliano de Cravexana. 
Domini de Tonengo. 


toribus hujus Pacis, dt contcntorum m es, qui, vcl duo 
ex cis.unus videiicci pro qualibet Parte, fuperomnibus, 
& (ingtiUs pçrtincntibus ad oblervationcin faefentis Pa- 
cis , plauriam habcant potciiarcm audiendi, dtandi, 
cocnnfccndi. dt cijam cxcqucndi. 

Item quixl prztâtus Dominus Marchio curabit, dt 
faciet fideliter, fie bona fidc porte fuo. quod Illortris 
Dominus . Guilliclmus de Monteferrato Frater difill 
Domini Marchionis infra unum menfem proximè futu- 
nnii radficjbit, appr<..-uliit, & amologabit przfcntem 
Paeem, de omnia, fie fingula contenta in Inürumcnto 
prxfcntiv Pads, & quod infra diéium terminiim in mi- 
nibus publie* per ton e rcdptintis, dt jlipulaniis vice, 
de nomîne dieti lllullris Domini Domini Comitis Virtu- 
rum dtc., dt omnium aliornm, quorum intaell, lêu 
intercllc poterit qoommodoliba rn fucuram , folempni 
flipulatinne promittet , & jurabit folcmpniecr omnia, 
fie fingula pnediéU attenderc pcroctuô, firmiter, dt ob- 
fervarc, fit non comravenire, leu contrafaccre per fe, 
vcl per alium.aliqua ratione,vcl caufa, qurdici, vcl 
cxcoffitari poffit, In cafu verô, quo prxfatus Dominut 
Guilliclmus non ratificavait, promiferit, dr juravait 
ut fupra, infra umun menfem ut fupra, przfcmcm Pa- 
eem, de contenta in ipfu, fit ipfo jureexclufus abomni 
bencticio prxtcnris Pacis ; de ti ratificavait ut fupra, 
rencatur infra quindecim dics port diâum menfem mrt- 
icre per lnltrumenmm dictant Ratificationcm Domino 
Comiri Virtutum dtc. 

Item quod infTafcripti omnes, de finguli de Sanclo 
Salvatnrc non poffint ullomodovenire. flarc, veltno- 
rari ad Terras, dt in Terris Sanâi Salvatoris, de Cas- 
tdleti, ncc ad Territoriam, née in Territorio did* 
Terr» Sanâi SMvatorb, dt Caftellai. Poflint tairicn 
laborari, Se coli facere Terras, & poriêlTiones fuas, A 

Ï ojias pcrdpcrc rerranim, poflêrtionum. & bonorum 
unrum, & de ipfïs godiis facere quicquid ci* placue- 
rit, iplis folvetinbus pro diâis pollcflionibus, de bonis 


Dominus Galeaz, A Fratres de Lanxaugiis cum Lo- ;uxta dispotitionem Capituli duodecônf prefentis Pacis , 
co Callri novi de Caxiuis. | quod incipit : hem quod fojftjjiouei tyc. 


Quoi omnes, A lîngulrss dat. ponit, A nominal pro 
SubJicis pro omnibus Calhis, Locis, Feudis, A Ho- ' 
minibus, qux tenene in Feudum ab ipfo Domino Mar- 
chione, A Marchionatu; pro aliis verô Locis, Caflris. j 
Terris. A Hominibus, qu» non funt de Feudo diâi | 
Domini Marchionis , iplbs omnes , & finguloc dat , 
A nominal pro Adh-rremibus, A Scquadbus. 

Item quod procelfus , condcmpnationes, confisca- 
lioncs, A banna faâi, lat», A lata. A data et caufa j 
crimintun coumuTTonim in Loco, A porté San&i Du- | 


Notnina quorum funt h*c vWelicct. 
Mafeus Merlus, A FUS. 

Ghkmus Malus, Filins, A ejus Nepos. 
Johannes Malus Rabcllc. 

Andréas Malus, \ n » 
Guilliclmus Malus, Z''™ Oïrarda. 
Michel lOfMH Merlus Kabcllx. 

Rabellinus Merlus. 

Conradus Malus lacobi, A Filius. 
Johannes Merlus Jacobi. 
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K ». VT,-. Accitus Mcrlof Jacob». 

/\r*r«u lohanncs lilauchu», A Filial. 

j 7 8 z. ^ 

Atuoniu» Merlus Gcorgii. 

. Rayaerjus Merlus Gcorgii. 

Douiiuicus Merlus Kaynerii. 

Anferinus Merlus Ray net ii. 

Bonifie i u s Papievciius. 

Vîsiiius Papievextus, & Filios. 

Andréas Pupievexius, & 1 * iltû 
Berreta Papicvexi» , & FiJii. 

; ». imctichus Vâpicvcxiu». 

Bonus Johannes Papievexius. 

• .Stefinus Tdla, & rilii. 

Johannes Telia. 

Guilliclmu» Telia, & FiJii. 

Jacobus Telia. 

F rancilchus de Montrrucio, 

Thomas de Monrerucio, j * uw * 

Michael Rizius, A lilii. 

Ber t minus Kùius. 

Guilliclmus Rizius. 

Maincu* Rit {us. 

Bctlhoiitms Rizius. 

* Autuniu» Rizius , & Filii. 

Gabrius Gorgnardus, & Frarres. 

Antonius Ciorgnatdus diétus Cantorinus. 

Poflunt elle in numéro quairagintj. 

Cctcii verô forcnlîri de buiiCtoï»alv.itorc,fi qui repe- 
tirçiunr, polliut tutè, libère, & impunc» cuire ad dicta 
Territoria, & indê redire, colère per Je, velpcrafium 
A utifnti pollellioniSus corum, <lum tanicn nonimrcni 
in diclis Terris, vcl aliqua carum. 

Item quod de polfediombus, A bonis foreniîmmtn 
de Vigueria, de Gailafeho, ae de fruttibus. fit pr.*- 
vcmibus earum fiat, pro ut ainbo Domiui inliinul dis* 
puncm, A cottcordabunt. 

item quia patum prodcllct convcncioncs inire, nilr 
«fient, qui iplàs exeqtierentur, tcncantur diài Doroini 
infra dits triginta proxime vemurus digère, dtinxmiiia* 
rc bocutidc duos bonos, notabiJo, 6 c experros Virus 
-to qualihet Parte Conter vatorcs, & pro Cou (cr va? mi- 
rus hujus l’a a s , & coatentorum i» sa, qui, vcl duo 
es ci», unes x idelicct pro qualibet Parte , laper omnibus, 
& lingulis peciincntibus ad oblervationcm prifemis Pa- 
cis, plcnariam iubcant potellurem audiendi, ritaiidi, 
COgnofcctsJi , & etiam cxcqucndi, ae attentant, <i qiu 
ficretu , contra Pacem, quoi abiit, :u ttaum pii; - 
nuin, 6 c debitum reponenui bona nJe, A fine fraude, 
6 c omtriu prsEdida pofiîntiiimuuric, lun, üdter, de de 
piano, Jinc llrcpitu , 6 c figura judicii, «jam lofa veii- 
tare ûdi irilpcila, qui Cou il: vatorcs tcncantur, dtdc* 
beau» acccptarc, & limul cum élire, set laltcmdnoex 
ipfis* unus videlicet pro quaHbut Parte, in Loco com- 
îruiu, quocieuscumque per altcriitrnini’.ircinmprrcdic* 
tarum, l'eu per aliqucril ce Domiais :uitcdiot:s princi- 
pjiitcr coutrahentibtis, \ cl quorum I ruen rature k-gip- 
tiuium habente imi.dumn lutrin; xcquilif, fc dicti tic 
nominati, Ci elecii m fupra tencantur, fie Jebcautqufii- 
bel ip forum prima vice, qiu limul couvciirrint, ininv 
nibus publie-' Noç.irü, videlicet quilibet iptorum t>ira c 
ai Sa.; ‘ta lAi Evangelù, q..>»i oriictinn, c» ifcrunt- 
bé ai» odici» antei cr.i coguulcct, uiinVr, ét dclcr* 
mimait pute, li:np!i cirer , 4 c but ridî, & à tentent '■» 
p.r i r :'i» (Jn.ji.rvatores latîs, leu à deicrminatiouibus 
per tpfa», \el duos ex xi>, unitin pro «jualioct l'arrc, 
laetis 110.1 po:i;c apf ci i.::;, proctamaii, vcl ncUa, t'en 
in> -, 1 li'ci quoquo n;u:a, im -.•> deucaut iuviulaUliti-r 
obli-.vari, Ci t v-cutio.ii iiuii^- m ; & (i aliquix ex j;c 
cleCti. . \ .] tiomiaac-s Co:tf_. . aioribus non acccptaret, 
lè.i ae'ept;‘.rent, 4 'c fequi non polièt , quia forte ('mpe- 
dirctur, vcl moiirctur, loc.> idius n-<n acceptant^ , 
impedûi, sel mortui ai-um cii-jere teuc.mu i. , de eu* 
jus patte fie deftcieiis uerit, d ti couiiiigerct , quoi 
abîit, ex Colb' ; i:is. vcl Adhiur.tibus, lè 1 S:iJ\ii:is al* 
terius Partis a i iid contra pJiûutem Pacem cotr.rnit- 
te-e, v«| inieffe :ii dainwiam. vcl pra-judicimn aller* s 
Panis, vcl alic jus ex Pane atierius, qaod ad iiiftau- 
tiam. de requititiunem Iv.rtti Isl'x, iVueiu*. qui li- 
ft* cflit, 1 encan tu r diiti Ixuio vatorcs, vcl d 10 ci ip- 
J«, unus pro qualibcî Parte, ad invicem cnm cuire, à 
infra fuatldin nnius metsiis j : ■ ' » îitnul convcnci i:ir 
de diéto damptto, f.u injuria cr>i»nofccic, dtdecidcre; 
Si li repertermt dxmpmim. vcl injuriain illatos fuitlé 
cmitr» 1 Titiain prxlcmis Pacis, ce per cinctidatn refjr- 
riii pt T::, mirxdare dcàeat illud emendari, 4 < rclarciri 
per lilutii, vcl itîus,ad quos Ipectaiit infra ununx men- 
1cm, Si Ji refjxcita fucrinc, Si emeuiau imia tetupus 


prxdiâum , juxta mandanim prxdiâorum, tune & in- A vy* n 
clulus rcmaneat, qui lie contratccerît, & emendavertt “ ‘ u 
ut lupra ; |i ven'l dampoum, vcl injuria contra formant 1281, 
prslcmis Pacis illatum, feu illata per emeudam relâr- ^ 
ciri non polfct , vel pofflt, & dampnun , feu inju* 
riam inferens juxta nunJatum dictorum ConJerva* 
corum rctàrcirc , vcl emendare noloerrt , vcl in non 
respondendo , & non lâtisfaeicndo contumax fucrir , 

(c in contumacia pctlêvi-ravcrit per duos mentis , tune 
omnis, qui intuirrit, vcl contumax fucrit ut fupra, irt- 
telii^atur elle, ôr lit extra Pacem, & gaiidere non de- 
beat bcncficio hujus Pacis , & impunc oriendi poJfit ; C< 
nihilci|njuus debeat , & tcncatur itlc ex Dominis prlnci- 
palitcr contrahcmibut, ex cujas parte fuetit diâos con- 
trafaélor Pacis, ad rcquilitîonem diâorum Confierva- 
torum, vcl majoris partis iplorum, & ctiam ad rcquilî- 
tioncm illius JJomini, de cujus parte Ateritdidlus lx- 
fus, feu injuriam palTus, toto polie anxilium, conli- 
lium, & favorcm prxllarc Gonll-rvatoribus prxJidis, 
vel Parti Ixfx, feu tpli Ixfo, vel injuriam pa/io, quo 
usque didus iefus, feu injuriain partir* lâtrvfaâionem 
debitum confccurus fucrit cum dampnis, & fnrexcJJc; 

A etiam jurare dcheat, & rcncatur, & quo usque ad 
débitant darnnationcm realem, Se pcrfonalem deven- 
tum fucrit comra talcs, A etiam tencatur, A debcat 
talcs contumaces , leu mobedientes repurare pro ijiimî- 
cis, A iplis fie facicntibus, A aiiniplemfbus, ut in hoc 
(Japiiulo continetur, non rjttcUigatur, née lit diefaPax 
rupta, irnn.o omnia alia contenta in prxieati Pacc de* 
béant obfervari. & ciecutioni mandari. 
j Item fi cnmingat, quod Peus arertat, ficri per ati- 
quem ex Sulxlicis , Adb.-crentrJsllX, Colligatis, & So 
[ quacibas didorum Dutnvionmt , vel alicojus corum 
I contra Pacem prxfentem, A contenta in ca, vel aliquod 
ipforun», quoi propterca non inttingatur Iplâ {'.»» , lcd 
fetnpet , «St ru perpetuum rata rcmaneat. Tcitcantur 
tamcndicli Domiui, A qufli’ict ipforum puiurc contra- 
ûcicntem, ipfumquc compeJlere ad liebitam reiütiuio- 
nem, A emendatn dampriurum. pro ut JX<mn{ Con- 
lêrvatorcs Pacis duvcrûit ordinaudum , & fecnndnm 
formant Capitufî ce iplis Coiilêrvatcribus mentionetn 
! facicntîs. 

Item quo.l ottinfa verba, A omnit contenta, A nar- 
rata 111 prxllntf Contiadu. A eju* Capi:« 1 lU'elligati- 
tur, A iutelir^i dcbwnt, A ituoprctai i finip : icitcr . A 
bona fide, A fi a - ;«.■» .ii-L-ûus t»r»en:r lupcr præmâ'b, 

.vcl occalione :: ..ni' «r ut, dvôii debrat, co;nof.-i, 

A déterminai i ivr t : Av arorcs Paris, feu duo ex ip- 

lis, unutt videlicet f r<i q-.t .ii.xt Parte, raii* tamtn ni> 
nentihu* omn ba», À lingi'i s conteutis iuGajiiulopii- 
teftarîs Coufervatorum prxlctui» l’a ci». 

Qur <■;: tf.i, A lin;* ala d’ette Partes, sid.fvct Illus- 
tris Pria cep. , A Domina» Domiiiu* Johannes Gak-rt 
V'îcccomes O «mes Virt-Jtum Mcdiotairi Ae. Jmpcriail» 

\’fcajius Généra lis, pro fc, A fu » I lerreJ .»u», A Suc» 
cclTiuuTjs. ne Cu'li, .t:s, Swbditîs, Adi;, minibus, te 
Seqtiacibus quioascumque, A iplorum nomine pr«>, A 
itni | - 1 - . / ; ... 1 . - 1 ' : i- •. . li ..1 .. .v I r' ms 
Domina» Thvodortis Mar A. • Montisrerruti pro ». . A 
nomme, A vice dîcli iL’:.tlri, Dumtai Gciüiulmi I :a- 
tri. fai, ae etiam pro fuît Hxrcdi. Sus, & Su '.vTu 

. . S , A Se* 

• vi. qitibt scvmqoc, ueenon proLods, I c.-.û, 

1 . I , « , . - . 

ali» parte, liai iplis ad invicvtti, A viei:î ; m, ae m.i.is 
N’"tjr«i. ûilralli ipti» li pertôm. pai'ü.is UipulaniiUu», 
i A fccifkiiiibttt, vice, A rmitn'i e omnium . A tiuquio- 
runi Ivprulcriptcrutn , A r-mr.ium quoram i menti , in* 
tercrit, fi.u intcreTc putuic iu futurum, fi'lempifitatf- 
i>'-> otm •«»:» ii ferrt n •• us tan* u .. >• un ladi,& 
j U>lcinpnikus tlip«.»lstion>us, A coincttt:onùius iut.rve* 
n-'eittibus proroi l'crul», A e.atvencrunt atrtnderc, ad- 
j implcrc , obfcvan-, A c' ccuioni mandate iu otr.ut- 
bus, A peromnb, A in f-rpetuam, pro ut in prrfcn • 

■i 1 " trifti, A lui? rumen to rom là et ur , &Mij>nrfûs 
! Ilripn lime, A iu n u ! f o courra feecre, vel venirc- quo- 
, vis modo , aliqua satRuic, vel c.tnf», lubpaua Hou- 
« norurn visinti quiitqev ir.ilüim» aurf, quain pa-nam ad 
inviceai wlcmpimer proroilcrunr , qu.c pena tocicns 
comniitwtür, quorietis contrafaftuin fucrit, vcl con- 
1 iravcnram ; Et qu* pena fem:l , A plurVs peti, A exi- • 

. m po'fic, rato mancnic praricmi Contraclu , A oroni» 

' bu,. A iingnU» in co content '. Pre» quihu» omnilMs, 

A li.) uü» prxd.iO.t Partes an imieem obligaverunt le 
j le, A omnia, A fingulalui tiona immobilia , prælentfa, 

I A finura ; A ad majoicm robori» titmicarcm.A ut psx- 
{ dîrta melias valcant , A csliraciorcm, A irrcvocahrlcro 
cilcAuttt fortûntur , juravcruut prredieti Domini, Ce 
Iquilibct iplorum ad bancu Dei Evangelû iu uianilm» 

now 
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1 6 t CORPS DIPI 

ANKO HOftrûm Notariorum tnfrafcriptornm , tadis corporaH* 
w ter Sacrofandi* -Sc*ïp«iirls prxdicta omnia, & lingula 
I302» attende» , & obfcrvarc ut tbpra , & non contrafaccrc, 
vel venue ut faj>ra, rariooe nrinorH xtatis, doit, maii, 
nec ntftme motlîc*, feu cnormls IxGonis , nce aliqua 
quavis ntionc, occalionc, vel caufa, qui dici, vel 
excogitari poffit; Rrmintiantej cutn facramcnto prx- 
dirto prxdidx Pattes ad fovicem, fit viciflim cxceptio- 
ni inctus, fit fine caufa, vel ex injofta caufa, fitcxccp- 
tionl doti, mali, gencrali, vel fpecialf, fit cuilibct aîii 
exception!, qu* Jpfis contra pradifita quovis modocom- 
petit, ftu competere pollct. l)e quîbus omnibus, éc 
fingulis profit! lllullrcs Domini Cornes Virtutum, fit 
Marchio Montisfctratî prxcepctunt unum , fit plura 
cjusdem tenons publica contici Inlirumcnta per Anto- 
H>um de CaRello de Por.zano naium Domini Petrr 
Diocilîs Vcrccllcnfis , fit me Pasquinutn Notaxium 
infra feriptum. 

Atàum in Civitate Papix in Caflro rragno, videlicet 
in la!a nov* fupetiori rcspicicntc plaream iplîus Caftri , 
anno i Nttiviratc Dominl NoHri Jcfu Chrifli millcfi- 
nto treccntefîmo oâuajzcfimo fêctmdo. die Jovî» fexro 
deciroo mentis Januarii, quinta Indiâicme, horu vîgc- 
fim» renia. Prafentibus Ipeâabfîibus Mtlkibus Dojni- 
n«s Manfredo Marchione Saîuciarum , Gonifacio de 
Chochonatc Comité Kadicatx.ac Egrrg!«,fir Sapicntî- 
bus Viril Domino üttoriuo de Mandcljo Milite, An- 
tonio de Portis anvbobus de Mediolsno , Domini* 
Bcrrholameo de Placcntinis de Paîtra, Fflippo de Ca- 
folis de Regio, Riiardo de Vîllanis de Mediolano Le* 
m Doâoribu* , Johanne Btftardo de Montcfarrato 
ilite, Anton ; o de Corgnato, fir Antonio de Gorrcna 
Lcgum DoSoribus , ivcc non Nobittbas Viris Nico- 
le! J<> de Cavagnoiio, Lanv.-a de Gabiano, Jacobino de 
Sauélo Stcffano , & Ciuilliclmo de Grazano dièto Ho- 
feeti Domino baie, Teftibus jiotis, ad pfxmiflâ voca- 
tif fpecialitcr, fit rogatis. 

ExtraSlj fait prxfeat Copia à Régi fit 0 imfcript « fai 
Litterii V. V. BkrkahoYIS V uecomilts txifieate 
in Régi » Arc it vio Caftri Porta Javis MeJiolaai in papi- 
r» feripto. Üat. Mtdiohui dit trigejïma mtwfu Oeio- 
irtt j»*i 1719. 

Examinai!* joANNES F» ASCiSCUS Sm- 
6ELLIUS R cgii Architiii Üjf.ctaUs- 

CXXL 


O M A T I Q. U E 

tolicl vel qolcunqne Pirmitate alil roboratte , portqinm A.VXO 
talc», ut prxmittitur , funs efFcdi, co ipfo tàm idem q 
R ex , quarn alii, qui forCân unà cum co hujusmodi 
Confcederationcs , Colligatione», & Ligas, Iqu C<m- 
vcntioncs corn talibns inierunt ièu feccrum, & adquo» 
hujustnodi Confoedcrationcs, Colligaiionev , Ligx.l'cu 
Convcntiones quomodollbet extenoi poflunt, it quo- 
rum intercil vel intcTctfe poterit , ab earum obfetva- 
tione abfoluii exiftunt , illasque ipftt ferrure non de* 
bent, 

Quinimo îpfe Rex hujnsmod» Scismaticos it H*rc- 
ticos, ratione Impcrii, ad quod Elcêlus & pvrNos ap- 
prohatun erilüt, in favorem Sandœ Roman* ac Uni- , 
verialis Ecclclise, cujus cft Adyocatus, pro poire per- 
fcqui tenetur, quodquc omnis Communie cum talibus 
Hircticij feu Scismaticis nimis pcnculofa^uifUt, cum 
nulîa fît prorfùî nec cfle dcbcat participatio lucii ad 
tenteras, aut Chrilti ad Gclial, _ 

Etcupientes, i'upct hiis, AmHurum Saluti, âc Ho- 
nori, ac Statu» ejusdem Régis it aliorum quorum in- 
tercfl, ut prittmir, falubriter providere, ac periculis 
fit fcandalis, qua iplis exindè provenire polfcnt, mili- 
ter pracavere, 

Eundem Kcgcm A omnes a!ios t quorum imercft, 
vel intcreïfc porcrit , Audoritatc Apoilolica , tenorc 
praferrtium . dccîaramus fuilfe fie elle ab carumdem 
Confœdcrationum, Colligatîonum, Ligarum . fil Coo- 
ventionum oblcrraritme pen'tus abfoiutos, fit adcanmi 
obfcrvarionem aliquatcnu» nontctieri, iJIasque, qua- 
tenus de fado procéderont , calfamu», irriiamus, fie 
nullrus cire dcceinimus firmiraris. 

Et infuper, cupitntcs Animarom periculis obviare, 
tàm cidcm Régi , quàin etiam omnibus hujusmodi aliit, 
quorum iniercit, leu intere/rc poteft , tenorc pralcn- 
tiom, diftrrâiùs inhibemas, nè Confcrdcritiones , Col- 
üg itioncs , Ligas, aut (Convcntiones hu;usmodi aliqua- 
tenus obfervcnt , Ica ab aiiis fervari quomodolrbct per- 
tnirtnnt : 

Dccernentw ci nonc îrrïtum fit inanc quicquid in 
comrarium, a quoquam, quavii audoritatc, icientcr 
vel ignoranter, contigerit attemptari. 

Nulli ergo omnino Hominurn liccat banc paginam 
roflri Dcclarationis, CdhtiOBit, Irritaticiiis , Inhibi- 
tionis. & t^onlîituiionîs infringcrc, vel ci aufu temera- 
rro contra ire; tîquis autem hocatcemptarcprxfumpic- 
rit , indignationem Umnipotcntis Dci , fie Geatorum 
Perri fit Pauli Aportotoruin cjus, fc noverit incurfu- 
mm. 


30. Mar». B u Ha Papx Urdani VI. quâ Wences- 
Laum Rcm.vtoium Imper a totem omnibui Evede- 
ribus tu ut Prmipibus Scbismaiicis £y Heretiets 
font jadis exfohil , ommaqut taiia Fadcra ipfo 
Jstre nul/a pronunciai. Dat.Romx 3 . Ktl. Aptiiïs 
jîuuo ■ 3R2. [Rymer, Fcedcra, Convcn- 
tioncs, &c. Tom. VII. pag. jft. j 

U Rbamoü E ri sco pu s, Scrvos Scrvorum 
Dci, ad futuram rcï memorian). 

Inter' foticitudines varias , quibus afliJuè premimur, 
fila potifiîmè pulût & excîtit menton noflrajn, uteir- 
ca laluicm Animarum Chrifti hdcliutn fol.citis liadiis 
intendamus, fit nè Fidèles ipiî, ex confurtio & pait»- 
cipatione Scismaticorum feu Hxreticcrutn, Iabcfattari 
valcaot, adbibeamu* remédia oporiuna. 

Sanè ad notlrum nuper pervenic auditnm, quod tàm, 
Cariillmns in Qvrillo F'ilius Jiulîer, U’tnctfiaat ftow 
moram ï£ Biùemix Rex UJuftrii, quàmctiam, clar* 
memorix , C ardue Rom JK , ram Imper at or , fit iplîus 
Regis Genitor , limu! vel fncceflivè, nonnullas Con- 
fctucrationcs , vel ColKgaiiones, feu Ligas, fit Con- 
ventiones cum divcrlîs Kegibus , Principibus, Duci- 
bjs, Comitibus, ac Magratibus, Nobilibus, fie ccrtis 
aliis, inierunt (en fccerum, fie qufcdaliqui exhujusmo- 
di Rcgibus, Principibus, Ducibus, Comitibus, Mag- 
natibus, ièu Nobilibus, aut aliis, tune étant feu potleà 
funt clicfili Scismxtici feu Hxrctici manifelli , & ab 
Unîtatc Sandc Roimnx fit Uuivcrfalis Eccielite fepa- 
fati. quamvis per Nos alias déclarai! uon tint : 

Nos igitur, 

Attendent es quiM hujusmodi Confoederatkmcs , 
Coliigatino«s, fit Lige, (eu Convcntiones (fade cum 
hmusmodl Héteticis aut Scivinaticis, pollquam taies 
etiedi erant) funt temerarix , illicite, & ipfo Jure 
nulle (ctfi fortè, ante Ipforum lapfum tu Scisma leu 
Hirelim, init* feu lad* fuiffèm) ctiain fi forent Jura- 
pocoto vel Eide datJ beauté , aut Coubramlonc Apot- 


I)at. Romx apud Sandum Pctrum tir. kal. Aprili» 
Potuidcatûs nollri anno quarto. 

Sab filit feritis fiat i raitiqne Coloris. 

Dt Caria T. F R A B I. 


CXXIÏ. 

2krfcftnNttif ©raf ÇfccrKtrW wn < 25»rtcmbfrfl/ unC 9 . An. 
t:r irm C^cfclfflMifrcn mitNm itwni 0 aiit 2 Bjl« 
hclmi uriï> «Cstnt uiif JcrpiMt jti 

DciL’rrciav unb ben gen.uuircti 9\cicl)^-t5tdrtcn 
‘^unbft* »n tf clinxibcn / Jnnbrn uitb ieuftit/ 
unbqruuhtciiiitttib i« <Çfib uitbiu Oîcnwcb ^ctclvljai 
an ber uccbfirti il>îirnwcl) nad) Nn btniycn Dilcr* 
ta^c I man ;alr wti G^ri}lt’ ^rbuit t jSi. 
[Joh.Phil.Datt, Volumcn rtrum Ger- 
manicar. novum Libr. 1 . Cap. VII. pag. 4 ^. 

1 . Ex OrigiaaU : d’où l’on a tire cette Pièce, 
qui fe trouve aulîî dans Lu n 10 , Tcutfchcx 
Rcichs Archiv. Part. Spécial. Contin. I. Fort- 
icuung II. Abiheil. 1 1. pag. 13 . J 

Ccft-à-dire , 

Confédération entre F B E R fi A R D Comte dt fFir - 
tembei f , , là les trois Sociétés , [avoir la Leo- 
n 1 n £ , ttlle de St. Guillaume, là celle 
St. George, avec Léopold Duc (T Au- 
triche y là !ts belles de la Confédéral ion de Sua- 
b e , pour le maintien de U Paix, (à de la tran- 
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DU DROIT DES GENS. 


1 6ÿ 


Anno 

1381. 


quillit 4 dans leurs Terres , fc? parmi leurs Sujets. 
Faite le Mecrcdi apres Pâque l'an 1381. 

CTlz3r ©rata (ghrKnrt v on Biïtemberij imb trir Ne Sjonbe» 
laifh ber ©tpnfd\tfft uut Nt» ioreit ya ©duraben/ ©ra- 
ve Sjemndj ven Hfletùfott/ Qtr: ju 3emuuia/ (Snw Ulwfe 
von Bateint'era/tep ivr^nwutai ©rave s£b«f>are ©nu/ itnb 
tflrarv .vrt&rid' von 3«jlrr/ l’on ber £>cl>en|0lrr ; u»b trtr Ne 
fcmcptlut ber ©eftHftfcijft xmt (©ont Üilfyeltn ; Unb roir Ne 
SJ.tuprtut ber ©cfcUfd'ufit imt ©.utt ©ccr*ai/ unb irirhefter* 
ren iXi*ta imb 5Çite*tc/ «inainlififci/ «• beiifeINn Ni ©efeO» 
f*«|ftat/ al fi rnr au beu iXiviren uub Sreifien .jtfejyn unb b<> 
Icge» fan/ von ban Urfar je © pojr/ tenhulb :\uie s ur uen©a.if» 
bnra/ unt von ©rrafiburg vor bon ©étira uf 4a! '33afél ; imb von 
SPajtf itnlwtb :Xu>e* uf gui SBregenj; uni oonSiregnilvocbeui 
©eNrg uf 401 üliuntben/ :mb von tPliiit*. 11 aoi justifia tt / unb 
von 3n^i{hitt gat XitHletteit ; unb von 'Xûpficsen gen $eaat*> 
ptirg/ unb von SXeijmspurg bip «n^nnberg/ unb voit "ïrm* 
btTjbtjjenifiîer/ imb von Q-jcr bip 4m £oburg/ unb von Sc- 
burgbij gen ©irinfirrt / unb von Qirinfurr bifigeiiülîiltenba.}/ 
unb von 'JJtiUcnberg bij ckii JjeuMIxrg/ unb von fyubtlbagivi » 
ber «n Êjeçr in bap Jlrftir ; befmncit nnb tint nuit allen ben/ 
fcie Nftn «nef .infèrent/ ober l'ôretu lefeii; tnnbe bafi/ bu; <iUe 
rcMifii unb gaabc ©ad' gefurberr unb aeflerift/ nnb art uittcb» 
lieff unbipi-îftedM ©ad: niber aefriKlr unb Nil bafi gtnxttbcttwt» 
be:i/ baruinb unb audi/ Nip art ©ottfifte /©.ii|flid> iûe/’Sil’ 
ara:v .toflat/ Sofmanfd'.iç/ fanrfiira/ ©efie/ Bavai unb 2B*u 
p gegtrnt irerben / unb befi bap bj ©entach bciiben ; 60 Ni» 
ben n'rr uni gar baatailid;/ tratâucctit.Çiirfchit unb ralpcriac* 
fanttioPe/ unb fnttbali*/ nad? r\at <iücr unfer Xk/ tytun 
unb ©rf.fltn/ Nt uur Nijtmal by muj jyaen / Bon je lobe/ 
in$ unb infini fanben tntb inttn/imb gaïutiKin Titube jc.Çnb 
unb je «fieuiitifr/ mit allai uttfefu 2k|1m/ ©tenta unbiçeblof» 
fm/ unb mit aOen nnftnt îvciiern / llo^en imb ‘Xmyeluten/ ;u 
ben Ifrbeni tuib 'Siifcn bep (ttlijon iXonnfd'nt ÎXid'd p«nai/ 
îXepopiuû / TCujomr ^ / uim / i£otfcii},' (SPIiaeKn/ütutljajen/ 
;Xennl/ai:le/tU'crlino;en/ipl(tmit:ii4ciU Sÿbwdv ;\avtttfytirg/ 
iittborp 1 ©om^airen t 'Dfuflcnborf/ .<?cmptim > Xofbureit/ lut» 
fir*/ j'Imn/ ^Knnjen/ iXotcnbur^ uf Nt Ïuba/ïiîôtbluvjot/ 
©mcfeTiïiîW /Sjotl/^nmib/jbaitptun / ^nnppn/^tenpm/ 
^Sinfver.l / IBopfm^tu / ‘Jlulfii / iBud vrn / QBil 111 ïurtioiv unb 
*?ud-oir/ Ne ben SBuNb mu euMnbcr Ivilttnt m ©nwben/ an 
eiiiein îetl: unb ;ite bein Jjoet^ebebni .ÇârtJeti/ unfrrm lieüeit 
Sjain/ {eupoltai/ jjer^i,) ni £>iïrrreid? / ^e ©tnr/ \c 
Xsrnten/ ie ej’rjpn / ©rave je ivrol/ OJlareHraye jt îerins : 
imb i,u< jèntn iatiben/ v£lfij/ s?niko:v/ ©tuimoio/ '2tr.|oi»/ 
liurncnv/ .'tunivlhen unb ©ivaben / unbfunberlidi ui unb 11m 
ber jjtrrfdMfft :e Çclvnl\r^ / unb «va P auri' baifêtben |ïikn Mil» 
ben unb Qtttfiÿdnmt tu^érb / c$ prit ©tait / 25opinen / ober 
tf drtop / Ne in benfèlbcit fines luitbtn unb .Xrji|iên nele^n 
fr.it/ unb ci? ui itiren fintn f imbtV04ten / ijerren / îXiksT/ 
.yneibttn unb 'C^nieri: / Ne Nirntn aéPijeii unb ivoh.ih.ifît 
(mtr an beut ititbtrn îml/ iei} anfletlidi unb tu-jentlid,' vtr- 
jfritft / veu'pid't unb oerbiniNu / unb verNnbm untJ odv 
mit \ir.i|ft bm \3rtefc / unb mit aurai ïruiren uub ^cfiror = 
lien "SiNti / ÿuhuubm bip uf ben' -ObnJ|leil î»u / je ’ffii. 
dviwd-tm/ ber aüafdiaerl fumet/ u:ib ban «mNm am/jar/ 
bar niebfle/ in jemilu^ allci bas fldtjc l>iben imbseroCifureij / 
ba$ hieiwdi an biftm vÿncf bc^rtffni uitb ver*d ribm ftar/ 
un atle Krjmlif! uub ©evàrbe. Sv bemerpen: 2&ir/ twp 
jrnan / nmr ber iviur/ ber foi vc^aianten :\utu «©tenen befi 
^uiôeô/obrr ben '.Ven/ ober bru egcnaiiren imfttHSJerrat von 
f*flcir. ober belvtlu jr lailMvo.jt flt Situer / uub Ne Nfen 
'ptuu cd* esen in>5 frcnrtberunib o#™fivcrn Isuit/ (Sonwn 
Senen/JÇTutr/ ober Xnccbt/ rNt faitt tr tfeest/ •î?ur.Kv ober 
ami iiit/. n:\ivteun uub ';r.u*flit / ali bas Nevcr bejnifeii unb 
ivrfeitilvu i|l/ od* m £uen hp Skrbuntnutf/ aJMttf oNr be* 
fdvbi.jott/ mit '.'Xere / mit -Vraube/ mit Xovi oKt mit uni 
Ycduem TÇiNrfi^fit/bütf fiiDfeu unb ivonai wir voNeiiantBra: 
vt (jjl-crbiiic von -Hirrmu-ra uub uur tu bn ©.-fdphtfften 
unb t« Itilfcrn / ‘.\u uub beu V u rtitrulitb vi'iiiu/ unb and» 
b.irm tetiuben unb Nholifen fin/ uviin ober atrlsilb irrb.u m» 
naiicber .;.irar uvrtci/eNi svn in alla toi /ben berfclb «retab 
lutbetraru uni» befibeben wer / Muimb amant winbcii/ je fn^ 
frfvr ©état / mit iiiutvlea/ mit ©rfiltai) unb oeb mit aKen an» 
bail sf a rl en / Ne tarai .id'i*rente uon mieui mutem la>i t-ip 
an N-n rnitaii/ se aelitl'a ^Vfé.nl? ol' un* felb ober Nn tlufcru 
fohdvT ©ib.ib iviberiahmi u\r/ an ail ükvcrbc : ^.u nba/ 
bap fol:* ©a* alfo «.Uialt imb,.i.’dM|T(n »v.rr/ bap fie m fri» 
fdvr ©état me foltàt 110* morteii rrolwft unb uji^etraaen 
imNu; nw eéNnit/ba; tu ifrtifr bu* f.|eTunte©KBbep'Piui5 
H 6 / cta bie 301/ bic ;u Jren» îml perent/ alp vor^cfdTi» 
ben pat/ am^ an^ieiM / fo fiaeit t-:r/ oNr Nefelbai/ ben ber 
©d.i> iviN*r»ahrm ift/ bie i?ad> btut^en/ nut vi'l.14/ an bie 
vori|aiaiite©tcn pta Ne ‘V 01 ’ ltn - bunrft beim tufclboK^tca/ 
t*nj ‘Ven îranxn ir.ib afennent fW* •md> Np mu )ien rXaten/ 
ut ir'itrtr/ bas bon inred.K beplvlmi 1 1 / fo fullett unb miMM fit 
inevrit* Nmaxii mit (fUm/ an mis? Nu mÿiianten von Sir» 
tenter .1 / unb an bie©cfeUcfdM|ftm/unb 0* untf tman» malien / 
trait Oil|f uut ir ©tlxir i3ctfCMrft/ uubiViei\-naeiti©tufa.rr> 
icn/111 Ne <rtat;fofurten n-ir m terni fintfçi*t ifrber nutcrpief» 
fn |ii :\op nvl orpHtalut/ uf nqprd felbi? n'oil/cdssben imb 
ajerlinl/ldiefenimt pubai/an bu ©ta»/ Ne jie uns ben beneuivt 
Ton. I!. Part. I. 


unb mfiiiw ^etten/ait aff ©everbe : (Sa tpk Ntnn/baP fie mit 
îBtDcn nan mmNr 2 ?oltfd wn us habtn irolten/Ne fttDtntttr 
3n enid? pben / unb fuflen «b feNiffai / bo| birfrlbw unfef 
ëpieo / in bai nâcbfiai wajetoi ïanai / na* ba îrmanui'V 
çenflli* von i^iife myaittcn unb jiefctvuNii fien/ imb «b vob » 
riten an tic virent/ Ne uns tvn uut benmnvt unb verfiumt feu/ 
an a« ©everte; unb Ne aneb m fltflen ©efcorfam fin / «ny^nf* 
fat mit se bephlbip/ unb mit wn 0* fi fblicb v£ad' acoent 
fort eu/ fo fi belle iiuigen/ au aU ©crabe; u gelufor ^Sifê/ 
$Kit.S folub efacr an beu WTjjcnameii iinfan îjazn von Cfla» 
reid / ota bie ©men/ oba bw ju Nmfelta îâfl jurent / a!j 
voraefd’rtbeil flot/ fo füfln Ne/ Nu fulda tèd;«tb tmba ni be» 
fdvlvn If M Ne ©aeb oeb bruigen mu lika an ben vorienanten 
unfan »ain von Cipemieb / ober an fin f.mbvc$t/cb a plber 
m fanbês mt eam.tr; unb erNimem ft* Ne bai oef / ufu ifre 
ont "Xibe/ bap ban unrecht befebeben/ fo piüai/ unb nuirai fie 
Ne ©acb au* bnnaen / uut <£laj / an tenu ben veoittuntcu 
von ^tiirtcmba^ eba an Ne ©efOIcfd-afft / unb uuib 
mantn alu vorgrfdroben flatt <K'i ©tue^arten/ m Ne ©m« t 
imb fiiBen iwr in bom 0* funfNd ©Tber mit ©jnefoi pbiefen 
uub pnbeiv an Ne ©te*/ bu uns ben beneinpt fint/m folkdvr jnj 
imb -Ulu imb m aflem bem iXtd-tm/VUi verÿefet'nben ip/an aU 
©<vab<; (£g mûr tom/ tap fit «b mit ïarten jan mmNc 
'ülolcfS von unS thibat nvl ren. Q&ir aber/ bit# fclitbjéatfe baw 
iVTvyn.uue îail y mal an^oib nmrbe/ baj fuUai fie un S awr 
mfûi^en/gm ©turçarten/ in bie véeatt/alp vor^efdnNn ifi/ 
nnb fnlfm mtr bemi yiluNm Hfeil beftmNr faiifim irpup 
fd’irfcn tin b fénben an Ne ©tes unb m aller Ne 'Bip / fc Nfi 
tuevor beanflat uub verfebriNm tfî / an ali ©everbe; unb fuurtt 
odj mit yiainen / b.:iN i.nl/ba vrr^eiuintcii v^taS unb utfa» 
pareil von Oefirrra*/ inib Ne/ m nxldem imf tnr Nn imfer 
âlolcfh efetctirfc l«<iteM/fd’.tffi:n unb beflertai/Nip unfara 2ïolrfb 
111 ‘Ven ©tcitcn nnb ©d'IofTm/ fo ut barimie ^eburt 5e U#tU/ 
reblitfa taila Xef / mnb a -pfenmi; unb t^lt / aeben mert / an 
ali ©evabes Bâr alsa/ baji folid' ©ad- aber alfo Allait tmb 
viefdMffaiio.lrin/p.iu ir 3t^li*i» ba urititt iail ba ob^enamai 
©tett unb îruftrS J^ermi von Ccflarti* Ne ta* inu ninffti 
©pieiTcn mt aobenreno* umeerap mo.Hai/i: ib tas fie Nut/ 
ober Nt am îail unftr ï?ilff ftirNi; NbOTfften/ Ni; fol Hlidxc 
ïail mita in/ tr<l*eiiNiptamiaiMien^c/ uns aba ivrlimbat 
a<n©tutifitmn/in Ne ©tas unb 0* Niranf Bianai iimbî^lff; 
fo fullen uur brun/ iwd> taplben TtimumiuM/ in ben ueifften 
vterprn îei^ai/im^everlid' bie fimf îDlanii / uut ?îamen©r»i» 
ve iXutclfvon ©ul;/ j?amn* lni*fqien tvn ^cfinp/ tm> 
fan >>ffmatfia / von unfer Nfi vor^eiwnten von BertcrNT^ 
ux^eiî/ .èNn ©cigare tvn iXcrltora/ von Nr toircu ©efeO* 
f*aiît mep; iÇen Bilfpn m jxed'ba^; von i>!vu :X-'*» 
Ivrs}/ von ba Bill^lma ©efiUfilstfit m. |cn; mt » rt n.iut* 
rid' ber©*<îicto/ivn©rn.u/i\'n ber©eoncT©ifelifl'a»fi «>' e 
àen/befdntfenuiibN-pnNTi <vu .Xirdvim m bic©tan. ■Xl'o.nmr/ 
Ni p bic ©a* aiiMiena Ne co,. uaittc è«e» eNr Ne ;n m gdjorent/ 
fo fiaient fie vier fijirntri u;;a Nil fuiiffêu/ bap ;fl JÇ>uso ©of* 
fêiibrot tvn ‘ÎUmimmiM/ |iu ifrafit ven Hlm / lllrid* ©.tyiÿvon 
vofienç/ VvIrtuntv'P/ ©eatliimuMiui ut iXai'enorwr^ / unb 
Qèanber î^iriiboa von rXinlmp/ ireldx fi benn Mrn|f ntl» 
le ne unb aiierb.ifl «bail iiui^irt/ 511 miftni ;Çuiirfeti f.-çeu uub 
«ben; <jiom es abér Ntt ver««antelt infini Çareu von j>|ler= 
ratb au/ unb Ne su un .leborem/ P) fullen |i m tas vorjjciMU» 
toi infan fuitf fOiamtal/ vier '.l'îann/ trier beu ticipen/ bip 
ifi i?a: BaltNt voit ber , aitoi!lm«u lanuwic ut ;Xraow; 
5 ?vt: ïNins tvn SBoNm ta ’XIe / S)n: fi*iria voit ^omitcin/ 
Çae '.fîan? tvn jjprnflcui unb Çeairidi tvn :Xanbeeil> -2>P4t 
y ©d'.«ifNnipeii/ «veld’t fie Nnt» Ntriip netnent uub aUvr trfif 
'l'fviNu mûamt/ c* feÇeti imb «ben; Wo NiS aluvi ber 
iflaaait iaik* Mtr/ uub ber M fiait îail fuisf tat-i lstt.11 fui» 
lent; an tvtldem iail/ N’p bcfdal'c 1 unb nvl-lvu îail tic 
© ,ul' alfo aiNiaivt ota .f.n& inirN/ Nfielivu îaihiviaiiî.'.im 
in> 111tf.tr lünftWaim Ne barjit .îeorteru: fuit/ alo ver.iodtu 
ha liât/ flirtent «ifauten tirjen Xu'dvim 111 Nr ©fart /tmb Ni 
Çilf aiilc«n unb fdvpfiai/ na* bon alp N ui bie ©a* ait it 
felivr «liait ifi/ aubmeoNritsifïbilfi fi Ni .Kin,iiitli*obaimt 
bon meraeail ufirKibf fd'opfatt/ etleiintnt ober y iX.it ma* 
Nuit / mu NtfilN» >?th fuücii oeb tr r bemftlbeu îatl/ Nutart 
.1n4.it/ .îctriKlicb yiiiefien / ta.u.n unb tvk'lfivii fn/ |f«* 
liera Bift/ alp cl' tas miftrs ftlbs ©a* ir.tr/ unbiinefelNr 
u'iberfiit'un m» tef*eliai vr.lr/ au ail ©.fiiebe ; alp l.ui^Np Isip 
fl'lieb ©ad' j'iiiüli* acbert 1111N umeaaJM irirt/an art ©eivirbe/ 

. ober aba fo l.uia/rl' ber ^I«Mtt ial folid' Jjilf fo 1,1114 lyhn 
1 môlt / bip fidi Ne ivr4cn.;ntc ??un iftaim tw fdid' Dili 401!' oy fit 
h.-tten / «mtcmlid* ofîer mit Nui ntcranikil/ imNr ni je ;\'at 
tvertem/ unb fid nf jr Aite afltnenr/ N;p NUtbfblu^ ©adj 
4011114 Nfdxîieii fie/ bào edi Nuit Neijtlfi imb Nr ^04 au (fn* 
N bâte. Unb nvbertt î.ul uitba Nu ivrjKn.mreit ©teaen NS 
'Pii'iNo ir.ib iniftts j^erteu von Ofleaeut b,; S .111410:4 1 benftl* 
ben <,;il uuieyii îrir nvl ntaitcn / untb fin v«er àliamt uub bie 
,111* N?feîli i.ul / Nn / imverjisitnli* / m afla Ne B'ft / fo ivr- 
«fd'nt'cn fi.it/ «n Xirdvitn m Ne ©tau f*irtat fuUai/ unb 
su te i fullen trir unfer fiinfSh'aiui cd- ftçeit/ alfo Nie NeftlNti 
min 'AUann / uutSiîaiiieiitannnb sirf.uiieit fomnienfulfcniinb fi* 
uinb N<©ad'afaititn unb ba ait irnbt «seben/alo voroefet-nben 
fl.it. Ba»Nisbaibivr«iiai«< iailiinstiinl'^ilf semai nut eut» 
anba sufprcd'ai imb iiijikii nairten / fo friiînt inc auftr fuiif 
gUtditn su K^lidvs î.iiis wtt 'Jïannen lefunNr imb nad> an» 
.utber feiien / gen xirdvun in bie ©ta« . es mare Nitn/baeunr 
i inil aU tri nnlvdfetli^ NiS uut ciiumba uberfommen/ Nrf 
V etc 


Anno 
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CORPS DIPLOMATIQUE 


Awo wtï fit® tvotaa/ uibiMtf fî<b Ni «$u*9hm 3 Rann 

vtfmbai gcmamlt*/ cNr mit K» morcra -iàil uf ir i£rt anb 
I > 8 Z ^ «Mmai/ uNr n.ulî <0ckfn*cu fdw (£.»* $J«HF fNjF* 
J " >i;o Nr/ob im «U «afletli* bev «nvtnNr ^cfe» 7 ôt »â?ni ; "Xl^ 
«lien irir Nitbai îaikit aba jnjielun un b bebelffen lin / tn 
flGfr ber SB*#/ fo vorçcfd'nNn flair / an «Il < 9 cvabt ; l!:ib von 
Rvberin ï<iil twr ver jjemattt nxrba/ e» gcfd’a* ven biubot 


bic m ber 2B*Uwln*r ÇV^éüffrtsjfft fmt pM> tvolt / fo (cü 
«Win» lut aman gruwunm iDtarni lutiun/ fan SBifydiM» i-on 
tXfdiNrg von >>bcn tXttMurg ; «mr oba tafl Ne veinante 
vtren N* 'Picuve/ nfaenemen •Kottnbur4 fcrr (grau uf Nr 
iau brr/ter <0<féfl<f*rtfft mu i£aiu tjjemai |ti fpraftnt imir^ 
brn/ fo firîlen |ï jn cmciti ^nnrinen <Dîann nauiun Sjtv ÎJütn-- 
ri* brn v6*m.<a l’on (ftpren ; mib alfo fuüm 3 n/ unfa Ntf 


oNr Nm uuien iail / eh: Nid tvir rk 4cm.nu Ivtrai / bem oba wrgtnainen von SBnrttntberjj SNtncr/ nnb gant (ficNt/unbdfl 
fcnfdbtn la liai fuln nur irnfcr JioMti picfthcfcn unb faiMt/ . bu vor^owate ftrrrni/ iXittrr oba X«edb f / ba bntr ®efeü» 
ob wir b.muifr nvl jr fNfcnt aawmiai ; Xlf» / Nf mit | flwfta* unb dit \t SNmer uub gnn« irtcn/ pi itviNw obrr 
tUfun» btt triîf SNamini alnua mont fol; <0 teexe ban/ OTir fkbmn tu frottai :Ve*ess gefatrat imb iriNrfam 
'iib bit Plun cher it ber inertiul/uf a y£ic usib TCibe trfmi» Mfcn / uf Nrfclben «riutn flRnnn aintn/ imb u f bu tr*«bUit/ 
fen/buH mit Jph*erfctlf in baibcit 6-ncNB «bel (Toi nnb *'< bcnn von batNtt Ihciln tamt geft<r rtvrbent/ m .mur mu 
«ciim me*t/N>£ foU mou c<v terni runbaiNn latin/ an ali 24 Jv . ber imper oba unfa £inta i&at/ oba an m ibem grirgMi 
twebe/ iu* ^rr.mtrart ber|elb<ii i>îim cba tr btd tnaern- Ôtctroi/ftte 3» bemi ta qramin 'Jîomi Ntriu baienrpt nnb bu 
KiU/tui aB 0 embt; tr.tr «ber/Mp fobeh 3 nf#I imb Mnurif/ W«iî<f/ imb bi< tan S)maû Sma oba .tfncdu/oba fa eftoa/bu 
«ut üHcrt/ mu ©ww/ mit iXop/ eber mu utrrrd'tcn âiber- mjrl tnfpredni «il/ dlersdeçuiiltdufl «H/ «mb bodi mit u^e.- 
pi4tn/ in uiifetn fembtn mtbc .«ruilfeu L'effbefyn/on t^oebufern/ , nommai nvrt en/ bai» in.m un# no* bebmiicn imfau 2>raian/ 
cta on gmfihd'cn luten/.m S 9 »Ignn/iin i 3 e|lm/.in lantfmxn/ nocp b*r m ben votynanttn brj (fvfcüfthiffiai fmt/ bée 0 nn«» 


oba an jtofwtm / tn (mien wtr |U rnfrtxr ^out juthuti/ «ut | fba L Çricn fnu/ umb betwm ir JJaifet'nftt no* 4 aube: ne* be» 
uadrlen/ rat 3 uW'nen/.ilûb,io vofge^ntai |lu. oba t bnm llnfent/ ne* Nn 3 nt/ ^injen étcoen umb faut (Emoi* 

bafi -.tu frMvr dw, ». 4 ,t ivabutyfo ftrflni nûr/ob 1 f***Jt/ timb 'Pfuntfdvijft/ w* mnb fmn ir pat/ no* fem 


bnp sue fTifda ©etor nidjt ufganiaai 
ta« ai imfrnt Uuibcn bef*iUu/ob<r Nf 


, crjitti bunimbmMatxfft dvtftn mt jufpretten fol ; nnb o* aba «ilfo tr.ir / ob ntnveber 

niarben / baibcn oba ton anen ï^til ber vorçcnuroen «cr'ten tuib î ml in Tliiibt oba in '^diinc tMr/betS b-t^ an bem itedîtm^rnçii* 
•trafrrtf JJeaen non i'fkrrn* tanmib pifpie*ai otb mmten/ ! I l '<* l | ‘Wn/ imb eimvtberm lail pi ban ;\cetecn nu itistbm fW/ 
ftid; (fktegenfwu follet Êacô / tflfo / baji alnxq ba î.iil / f>n «' Mwmm <m dl Oewbe ; imb fuflai o* mtfv}«nm bu 
bem oba m bcp iauben uubt v 3 *utn feli* fta* beftbeheu / bu- ®«nimi/Me alfo aenonniKti merbent/Ne^a* mfo.'iitn/br'tein 


«rîeni iail burinnb aittnai fcl/ob berfelb iml Nie aima nu a 
oban moebt; imb fuîln ivir btn/ob mr m alfb ut^efrroelvu htt- 
lai / imft via ®aiuvpj ta/ ober btp 'ï.ulô fuiif iWann/ »k 
«ru araitint btntn/ fe^cu m foJubcr ?ir ale voraefcbriben ff.tr / 
imb an bteièrrir/d# bai» ir fduntbnef nufatt imb jUgcrn/Mt fk 
ge^bni habtnt ; uub iwe^ilf bicfêlbcndaiR oba tr ter inaer? 
Mil )u folidvn vradun fêl'ôetnw / al* fuiren inr unb pic urÇie 


•Xibr / Nn ^glid’a .beiuuNr Nirumb gefhwn N»t/ unb oeb baP 
W uf Nn Xibt fprcitcn/ unb o* nu* bem ce ertriNtt 
iwrt/in Nn >1.1*1101 vtauNn fagenouvii uenraa qtNn on aO 
©tverbe / oie vo!gef*ncben pat, mot ata/ Ni f Ne voMatame 
i$<eir M Çtabaf oba pr fBmm al ba/ bie 3 rn/ bu piuioe» 
borem/ ir «ma oNr mefjr/ iduitt an une bit POMOiamat von 
vLMrrembaj frU-a Nube/ota Nn final /m 3 ‘tm bifa Skretînc* 


fccu tmb bel peu an au (Stvctbt/ unb in Nr 'ÜMfc/ aie vorge- >m»i inpm*aif gtmmm/ umb «6a* bu ni ftirbad bef*e(uti/ 
W’nbcn i|1; sfe fuüoi od« baib îail ber otynanten «6tctr Ne i Nirinnb fuUm irir «inen «mmiien Ü3f.tnn nantit ufla Nu fnnf 
9up.no uubt mtfa JJtn vonOflcnrtt* uitb Ne irn «im une wib ‘Slnnivn/ bit u^er Nn icttnen beneuipr jmt/mtb tanne unba 
gen Nn Unfrtn/ unb ivir unb bu ilnfctn himvibaum aeu 3«/ l£mint bCT t Nn 3e Ot von ^imvien/ unb ifunrat S8if*m iwt 
imb Nn 3rai/ Klli*tr îail NfiniNr bcltben bi ir giüa gern !VHtrfclfpubtl/avlcNn «nr nnba Nn e*<n iNaen/imb biebem 
mclid' nuîhdur v5ftva/.tl|T fie bu bu u| bifen luingen îag ui< I Nr mitf |Ufprtd<ea nul/ «fia gdeocflli*cfi i(i/cNr voit irai 
gdhabt/ Nitr-ul't / grnoflen unb befcflwi NiNin/ an au gkwrr ! wgai Nnempt i fl/ tmb ;« NmfrlNn ftiâm mr ppai«è*iNiMmi 
N. "Jiber umN t.ifi/ Nie M .yrmufitafjt tmb Serbanrauf N|i utoi/imbbaoNrbu/bie uiid «nfpred'a weUem/o* ptûu; unb 
frimtlid'tr acNilten unb t<|l mmNt B'vcumg unb Itnnullene m ««wm f«l> bic umf'/ no* un^r baiba Iml ijlaa imb ®i« 
ÿita bifrr ilabiiumno ii|ftrfl.mN / fo Nibcn mr eaniant ©ra NrrrN / aaamnlid' oba mit bon maem îail/ ba f monn ont/ 


ivn folitba i6a* wrgai/ mt m frre*en (bB/ Nf fuOai mr 
hNn; Çrfanren 0 aber Nr/baf foli* 


w iEbtrNin von ^ÿirrciiNrq unb bic (9(fê|lf*.tift fur uns mit 
hrunfaii im< beft £ï<*tm / 4<n Nn egrmuuea «J-rcaai no l ‘loinct'Rii unb o* tabj NI 
<PimNt?/ vav|li*r uub mbimtcn/ ufqniniieu adern Nr von 
Kflttnburg uf Nr^ i*a / bù Ni|i Kcd't • im 

tr 'êt.nr .ïnlviit NliNn ftiücn/ alfo u-.-r b.:o tr< voNcname f® m ba vo34rn«ntena'l.innanini/u(laun<trm:Xac an foOi*cn 


6a* alfi rtMid- mrai/ ba^ mir ‘Itn mit' unfa k&d jiNii bit 
!«* redu hielteii/ tuf foin edi ntr Nim tun unb 3n re*r M« 


€teit NO tuiiNo/ tr iPnrger/oNr ir armai lût/ oba jmian/ 'ruiten imb m alla baî 3 rfe/.il|iN»^ votunNrft'aiNn ijvcnafl 


tic pu ut çjthor.nt / id'ifit lui furbao rn.br/ an imfcr Ne va 
gcmintai von ÎJirtanberivoNr Q^efttlf*a tft < îfiaia/ ;\ioa oba 
Jpu*t/bic pu mi^ 4*îirtnt/ oba Inu »t lorea SBiaga/ oNr 
Qlrmtui, tr ic-.Tr tuter oba ma/ v fptcd'nu gavumicn unb bit m 
flnnurat<it(dai*(ffl gefti^n iratr.i / mmruinb b.i|i war/Nirainb 
fuUtn fu/mib bic 3 tn/und unb Nn Ipiftru/Ne ;u nito ae^iuvm/ 
iMd-furn/ui bufdlvu imfcr <è>tt#/uub Ni >\t*r von Nn unf.Tii 
fad'tn imb nimmai/ vor unfrnt Tlmptliimi iuib «6*uliNnftn/ 
mb od- ii* bad ba von ben linfan/ cba mm ni Ni nut Jtrtail 
imb mit beui Ji(*ten crtlvilt nuirb/ Ivumcn laifen / an «U i^e.- 


IgasirN/mib e* alfo/bttf man and mub reai irntâ Sjarf*ajfit 
»-'* 4 anN nu fpredun fofl/al^voiqtfcbtiboi fiat; unb Nfia 
l:*<n fuUcn inr Ne veigerwnfnt von ÎÔirtcnberji mib lie 
fHM'.ift/ nnfcr f^ma unb (6t<it/ unb bu pi une 4* tuent/ 
nue N-|ç :X(d'trn ron bat roigenantai ©tttrai Np ©latte* unb 
bai iren Nnuaai I.iÉcn/ a» Nn 16-teacn imb uf bit ©émanai/ 
•il P Nid in 3 rem ©nmbnef/ Nn lie une Nfiaelt Nuu/ voN 
roinniciili* Ntpiflen i|l/«n«ill 0 rvaN. 24 J.tr aba 16a*/ 
bap von iinfan imb ba egenanten tirata lail Nr i6>mt Nd 
QîuiiNd nnb un*rd IÇvthi von ru|fctra* i^miirNn/ umb 


VaN, unb bo* .il* / Ni P im Nr i\'M.n,ni:..ivou Airain.- •mgcfalkn ana|iart<n ®ur/ unb bu eutiveNr l^cil m ç)«va 

.K k.. fil rfi.'J. . .r. ...\ K.. I.: . . ,.k . . .. .. Il.vlv.'.lrli. I._ r / .Vv •' 1 II. - . hfr>i..fff r.Hfn ... .YT'k.I * M . f 


liabva*t Ivt / Ne fuiln Nreduet ivaNn ut folitNr iJîaP ;'ipür/ 
Nto Nr HNr|i.irluii von bon bad ® utt .vfallcit iror / am ®ur» 
«a itsir gflve|ot / fo fu^ir / bie im* Nm ®ut fpu*mr/ Ni# 


beM/ imb bic (fv.-fit'i'd-aift imb bic Itnferii fd'.iipn imb cvficUai 
fii&tn t.id in uub ben 3m / m Ntiftlbcn impdn «^ccttcn fnrba» 

lid« f <Saulu unb :X:*t tnt vcrCogcii nvrN/ an ail ®<t<tN. Ict itsir ^orefen / fc fulfcbie _ 

2 iJ.u aba / Nifi bit voigeiunteit <6tctt bee ©unN* oba «: •>«**««* in 6ta“/«fc Nr a^eamMOi fBuraa gawftn ijl/ 
SPuruer tmb ‘Xtmlûi / unb Ne ;u 1:1 acl'ôtenr i.+tfit an tinter Np imb >1 a* NrfeINn 6t*»it weN ; itsu ara bnîNî*ttNn/wnbem 
Vv'Mcniuu.n vou iSittembaa unb Ne ®<f(llf*a(ft unfa r-.entr i *** tJ nt jffallat w!a/ ftm ÇJitripr attveftn imb hic up uf Nm 
cN-: usiûtiéKttQmgt: oba ïnnen liît.n/ bit 111 «nu ^-hômit/ , <anN ge*f(bl/ fo firtlen Ne/ Ne n.t* Nm fpredunt/ bap 
je frudoit v.ovmiMt/ Ne m üJUîgtcn/ui 'î’miftin/in îBilan ! taetluen bic up nf bon 4 anN/imb nf NTgfuutinmWflrnianen/ 
oba ut >;ofrn aefeffen nmren / M.M.iub fiilftn fi* Ne etsien.uitcn ' "> Nm iail/ufl N t i.ul ber || 1 / ber itud> Nm ®ut fm*t unb 

GXrnf N-ii. a'i.nh.-ik i ....K \.i» . h . à tu n. ... L.w.^r . ........ Ivr Vu ftlhrlvLr il) . .in f.t.rf..n dflf.m.-M 


fertn Ne ©imbee/ imb Ne v j:n/ bu m m «uliore»/ .ilp voi 
g.fdnben fiat/ geiiNnfdbtii mu Nm î\edw? h.iltoi/ ahi MP 
icqltd c 6 t.m/ acn fin ^.ul-gelnirn/ obn gtn Nn / ben |i 0N1 
Ne 3tn pi p fpttNnt htsen/ von IJItci / oNr «ut ifVrronh.-it 
IfCiL'ikîri't Me/ an aB (flevmN. 28m .ibe:/ Mt Ne voigenailfc 
6te9 brt PmiNe/ 11 <m eber met idufit nu fnib.ie «ta /in jji- 
leu b*: QVxmuita mit uitf.: N P vmaoi.nuen vou 28nMnbaa 
Ski»/ tv.wen J^arcn / :Xut«/oNî .Xik*</ oNt pi unfrui 
•Ni inife: •SNeno/uVmÇfn «6«lten/ oN: pi Nn Qanpthîrm N: 
Wî^eiumt Nie! ®efklifdM|ftcii/'obc: pu NNitu bm »>ûten / ;Xit- 
cet 0N1 5tiu*ten / bic Nimme put/ pi m ftlb/ cba ;u Nh.tm 
à JDkncW / eter g«l(m 6«tten/ unb Me c* am .j.in? B 
«141014/ 5c ftl’vtffvTK gnvmneii/ umb c.i*/ bu u u rVutsie uui 
•cfWKi»; Mïiniit» fiiBen Nefelbai imb bu »n cmetn 
gemetnai üRanit lumen / amen i*a bai wtgntditrat funftn/ 
bu von linfan unb Ni veiaaiamen ®<frHcfd'aift Ixnmipt fmt/ 
axl*en funieflrii/ in folidia *3B<f*.uNnbcM ; ir.ii/ bap in.tnn 
miftm betf voupauiun von 24Jat<nbag unbr N: <£kMlf*afft 
©km; cbei «éuntn prfmcdhaii iwub/ fo fuUcn fie Ni «uun 
ni mnem gniMiiun '3î<mn neiwn/ ufRi Nn voN|cn.mteit imfem 
9 C.Kboi/ nut luiiun ©mve tXuN’Iff von 6>itl| oba ^timd« 
Ïw*fai7ên uirfai ftofTiwiifla/nvliNn fie uqba Nn pMin n\i - 
bau; nsi» «Nr/ Nie uwn bat/ bit iu ber 4mw« (£k*urMMff: 
tînt pifrucd'cn irotr/ fo fol m.mn ju autan annamen »Bi«m ne 


ber Nn (6a*en allarbept gcfr^eii ifî/ an folid’tn gelranenèta» 
tni/ bic 311 boni ba ganain iDIan Nanti lyiumpr unb b:fd\uNr/«it 
ail ifkvaN. 2 Bir Ni bai cd« btfimba ni N fer Qîabüiunirf» Nn 
<6tctun Nd ©unNr ni .Çr.inrfen/ unb be:i 3ren tjcn icid ba 
vorgrtnuiwu ®cfrllf*a|f( mit <*«nt ®ecnaT iatb dcit ben un» 
fan imb imfeni armen lûiai / unb od' unfer NrfclNn yjtkufdafft 
unb Nn nnfern (jai ben wgenamen i6«*<n Ne fpintbed m 
^r.mrfnt nnb Nn 3rn annn Hitcn / Mp «nr 9 lmnen upgefett 

unb Nlialten/ iv.i»irirmitaiMiiNreNr4m enunNritfrred'cnt 
oNr je Mm fient (usait oba ^crvmen/ m 3 't® bifér 2 Jabtii«a 
mifi/ bap u'it btip baiNittlMÜi mit fninNle*em ‘Xcducn «m 
eiimaNr npaagm unb e>* bq enwnNr gcfline;! m* Niltm fal« 
len/ an ben ^tcttni alp t* von alta bipher fuininm pi / ua^ 
MTelbcn Contre ®arohn^iHen unb îXetrten/ an ail ®aurN* 
imb.iKo fuflai n-ir bte vorgtnurtcn von ^BirtcmNr^ mib bu ®e* 
fdltfdMftten mu «mai bdkRm unb verfummen/ fo n rr Nfle 
nuirai an ail (Ôaxrbc; Ntf nur/nod- fan Na Unfrr /bu ju tmd 
3*orat/ itieman von Nn voigat.mten |W.tin îailn Nr e«« 
lumen 6tftt Ne *]>mtN« imb unfae>>TT(n von/>fiara*no* 
Nt 3011/ imb bit iu in jj*orair/ ire ©u$/ ban Nn 3 cgU* 
*<r in ihlUr gaimultdvr nu(lid a ®eiva mn Nie/ ont 5 \e*t/ 
me crnnvrm no* nianra / no* ms NN*m Ubaariif bar* 
liber an fXrd't / von uni» oNr ba linfan nu Nfdudun; unb 
in MO Mrulur von uné oba Nn linfan Nf*âbt/fc fullcnwir 


pun/3îer;®(t-l>«wu!eei:Xt*baj; w,a «ba Nf aunn Nu/ . baf tmvaiogaili* iu* an «U i^a-aN/ fÿâfftn ntbcrfcrt 
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DU DROIT DES GENS. 


AnSO î&iÿSSL^-y. «* ■» >« Ittfrn/.tanwt |U Mm 
Stt$eeiftM«ncn/ ’n<*d ber ^mrtrtcff Im un&fa$/Netwun& 
X î 8 2. *"* tvcsenantett s^rnt N# <}>mde# tmb tmfir Jjcn von £kfkr* 
r< f , 2 ,Mnt<r »" f 111 ™ &« ïu'iln bcfoclt unb qefden NtNn/oue 
«ut jpeverbe » ïr.tr «ber / Ni# int auitg an batber/ ober N# ai* 
noi A,r . îvrgtiMnten otes tuib unftreïjmrji waMid 
***7 **l n,t ÿfdaflnt/ crcNrit nod uügetritgrn utod« 

Wfi / fo fuJcn unb mugai iwr nvl Nubcn/ oba ban amen îail 
b«nnnb jufpreden unb uinb fcilr mnnai/ fo fiiflm bat icglidYr 
Ntftlbat iail ir funf ‘.Uîiin bcjdttftn unb befenbm aitNe<£«B/ 
bK barju bcftwitben fine / rud ber tttintbnef lut tuib fig/ Ne 
f« In, < tara* jjeqtben Nmt / unb fiHat rcrr ju irglidem Nr* 
ftlNn ïaii unfer vier tJlann W|m imb gebat / unb tt>K fid bit 
• Wun tr kjjlidfc»/ bet juxier iml/ oeiiuiinlid) ober mit ban 

rnerent îaile errenncjtt ober barjue &lf fdvpffent/ alfi fuln 
fit UUb wr ju itérai mtb Nholfiat fin/ alfi Imy bip NtütriNr» 
tôt tmrbt; ober «ber bip (ut Mtfetbcit 91im «mainltd ober mit 
b<m imrent ïail erfetmait/ bnf von fiflider^Sad w««B gmig 
cefd»Ni« «t/ an ad ©efarbe; bod «fgcnommni aller vabaeff* 
ter cèdjuib imb imlogenbar 0tÜt/ unbumbfyibgclf/ QJoatt^ 
rt^/ fetrnn unb 3mfe fol icbcniwim unb «Œenncnqlid aU 
"J™ tViçt bf^ilteu unb uugefett fin/ alj Mj von aïter btfi» 
NTTummcn tfl/ an ail 0cuarN; bennt fo verre tuib aflein bej 
nvtj ber voramemt imfir J?etr< von Oge»r«d ober fin 
-üorbent (Sdulb ober ©a be umb Xbienfl vtrÇsiipen ober wrfihn. 
i*n haw/ bnirrirmeiniin treber je Dicna m un-fer ©efiflcfdv fit/ 
n<W te Sîurger (troenun/ «*$ cmpfoben fuCat / aüe btnvil N* 
Krvuntiwn/bcTH rote barranfr vit in baaten ober be^olffen fim/ 
ober jn ober bie <?inm Ntrumb bebanid wtgetf notai ober pfen» 
oen/ maint er tmt flîatneu baj gen un# wt.tNngt imb mbtngt 
Wf ; filet umb anber t^d’ulb/ unb bit im $fli|j«it fuit/ fnüen 
jebeniiami (au £Kcrt*r beNiltnt (in/ allj mt baj batverfriben 
imb wrfsujjen ni an ad (&avrbe ; irtr vorgenant tvn 'SJtrten» 
berq unb bie 0K.iIcfd\i|ft imb bebitin unfér iMena notl' lèreu / 
fituen o<l> voit Knevanq bifer QVramunq / gaiwtnltdh / ncd' unfer 
remet befiuiber/ alp lanqt btç ÇJkttûiimuOt tvereu fcü unb i<> 
nwdn tfi/alo ivrvfiriben fi.lt/ fouet» 'Burqcr/ unb b.y bie ivr* 
fienante jtkh îaii bet téiett bel -puitbeO/ nod' îuifero Pareil 
von Ofietteub ober bie Tnt anruret /mneinmen/nod' eiltpMtten/ 
beiibie fid> îjufi unb IsibTieÇ in blcfelben ^fat fêl|ai imb uelvu / Nt 
fit SBurvr irorbett fine; nvlr aber/Mj ber fetner bie nlfojeSBur: 
fia onpffliwtn iMren/imt errai vorbut t'ofrrorn ober vert ûr= 
^et kaai/bet modem fie biefilbenîjwenmol m bep ajlen 3*>rs 
inipunwrlidVivnbfm îag/alj bie ©urqcrtwrbenfint/inber 
«6f*»!t/fca |i t^ur^cr twrbm waren/ber «~.ub uterroininen/inu 
♦anaeridetriefen/ ober a ber mit ©netvn/ Car.m jnvn erba un» 
ivrfvrotrçn ÜJlan / bie ^BapenS-genofi îrâren / 'Pfaffeit ober 
lopat/ tr 3"Nel fiekikft betferte btc b.i\ feiten uf it Hibe / ba; in 
bu? fuite unb p;ime wâr; beitot ober Nt ober fclid 1 ir ijenai 
nu «nef/. mat eu ban un .Jurfl/ e^rave ober ‘frvl ber ta* uj» 
bnmien mole / &fr maa Nu wo4 mbrinjen/ mit finem ‘Xuuu- 
num/Kt bafl f iver en fol ju ben jbariliM/ tmb tu im jnxn er-- 
ber imt'erfpTod'en flJJaniK/bod «ba Ne berfclb ^at/N| Hume» 
iwum Mo ttjlxtngcn tril/mt je ÿtebieeaib bab/ oNt bie fan ,11401 
tut tien/ nod biè un meber je 6k t>/ nedtjeûklit fiçni/ uni 
Nt} Ne od ftveren ^elen Xtbe su ben »>ult4ai/Nip 3™ tafi fut» 
ictb iwifern fi ; trolt aber em iKieta/ an .'ïiied-t ober eut anber 
OJîatm Nt& Ujbnnvn / ber fotl Mj nu fat mit finem Kde / unb 
atxTjue^mjivaiober umvrftroden fiTîann od' mit irai Kiben/ 
liber bu cr mt je tjdteeenbe Im»/ obîr Ne fin aijm mt tràreit/ 
ober bie inn je 6kb nod' te «3elt mt fifièn/iu ber ÎBifi/alj vor 
«fdrden fiet an air 0ef.ttb< ; unb ut meldet tin fer ober ber 0e» 
IcUefd'tfft «ber 'Skeivr i^ecncn / folid ÏBieraer iiberfuminai mur» 
ieu /aij twjfpribfti ifi/berfilb (£-tac / etoai ir Jjerj fol ben furo 
ht ver / N:; tin ititb.'lvbt ifi/ mt fd'irutm ni behtm ^1 fi/ an 
al! 6kvorbe; bod uj<jmomen aller vfbler Isét/fflofiertii^Çfaf» 
fin/ bie iiiulieit unfer/ 0cfc(lefda|ft unb £>1010 rèteii wol \< 
«•irruf tnneinmot ttstb onrf-ifim/ ut fdidem iKcdtat/ altf fie 
tvn «tirer bifilvr fierait liant / ait atl 0v<rb< ; tuib od alxt bej 
unfi-.feÇt/ cb baj tvàr/ N16 fait Odnir in unfér / ober «1 imfir 
©ieiia unb 0fcllef.-i\i|Tt ^tetun SSurqcT ivurbt/ ej tp.tr ut sr 
ailier oba cu+r/ ber f.nn^ JTerrat ober vstett Survr/ bu su 
ben vcr.umurcii jn\jtn î.uln *tcf ôrertf / .tifieit tritr ficTvefen/unb 
berfeb 0-l'iir / sr iv.tr amer ober met / .un aifien 0ut fite ujj uf 
bon Mnbe Kt/ eber uf aîné 1 Sur fiera aivil 0n: a;.- 

Ê uen mût/ b.r uiafi ivd 1,'ie m' fiçeit lit bon binbe 111 foBsrtvr 
Kfdvubenl^ett: n'.ir/ bas er m bebemes Sjerren j fîuta ober 
5tnedts> ciersftcu îÿnrvr/bifa 33abm»mufi 'Dortferu/ 0c.- 
ridten/ Jiruipi/ oba -iVntncn fiefiiTen maen/Nip « od biefélbai 
0 eridt/Sorfred'u^haifh/3«V«i»q imb Qkim fiait; unb odi m/.il» 
anber lut vor jm imb l'inNT rat nufiawrlid»; mtbn.tdbem/,il$ 
Nisfilbt 0ut von alrer bafMnnwn i|l/an aU 0WirN / nsîrod/ 
bafi jenuui in unfmit cher tu unfér inciter ober 0eféllcfd\t|ft 
(èteitotittiieroba nufir ^uracni'irrb/Nr in einer.utbem ba ivr» 
gatauten jmaia î,ul ber vÿten befi oNt uitfaé jjwin 

wn Ofierraefi ober tr i>.en.r «f-teuat q.-fiflèit tv.i r/ bafilüe fpl 
fid ut bufclbmsgrdtt Nt er ^irqer tworben tfi/ fééen unb jicfiai/ 
Nxdalfb/iafierbemQemtrcbeç ber tètad'Nirup er Nsim jifiet/ 
(rttirm/0ült/Knjal unb J*.tffiinen ttfridten fil / bte fie reb» 
Itd imb mit redf/ uf ben/ cher Ne brinqeu modten/ unaevar» 
|id/ in bcp afien 3<irtÿ J^fi/ in ba tâtait/ ba er finifieiov» 
tr.sr / une fÇidtem oba mit aefhtomot ;\.ueit / 110 ba vrt.it/ 
Ninon er gejofiai n\ir. Od fiitien mie iwgaMWa) von JBir» 
Ctnberq unb bie 0 ff.'Kefilvfft unfér !£)iena ûnb nod' beham ber 
unfer ta wrfiaumcsn jn'.iia î«ttl bavàttdbtp 'punitif 11:1b «ou 


iri 

(tri JJcrtn voit Ofirrreid/nod» ir ®ima imb etâ»/nnb bie sue 
3rt vborent viatb tut fialten/twier bufat nod bofen/nxba fri« 
fen/offin nod trnWni/ nod' fiavlrlid' bmfdieben mbdauiQBift/ 
an ail 0efrirN; barju haben mtr batbert vocfimaitten ïmlen 
vafproden unb ver haïtien » mnr / ob fi bmb/ oba ba «in iatl 
ntit jeman je JCnev femen/ Ntp wnf nod unfer Diena/ nod 
Ne llitfan/ bie ju iris obèrent/ im 0 fera nr üiinib gdlef/ 
2îf|lit»en/ Vrtett ober 0uta/ aile / bceiwle ba Xntq nvret imb 
cd m Bnen b»j 2>abimN5 / garni idg/ burd Ôdinitrt miflen/ 
mt unbasifficn nod mnemmen fsillcn / nod »i feut ®ifc an ad 
0ever>e; tme benn/bnfi mir mtb Ne itnfénl fcldisrd'lofi/ 
c ik|hiten/fetett oba 0iita tntgawlKfi/ unb bnrd' reine# tèd*f» 
ntef nnliat/ mit Cklîija/ mil sèttîrmen/ ober fufi mit wma* 
btr nonbe/ ben ffiienbat obfirtrod<n unb abfitnôten inôdteu/ 
ait ou ®<verbe; 2B^r od/ bafi tme mtb bit vorqefinfien s^tett 
b<j i'uitbt#/ imb twfa# S?eatn von Odemid an b.ltbat î.uln/ 
mit ietnem îe tfneg fenunm/in 2xten Ns Skrbunbei? imb voet ba 
uorgcfdrtben arnrfel mefien/tuer ba trilr ; unb Ntfi berJttirgùt 
ba 3ir/alf Nfcr i>unt tivrtn fôl/ mt ufifietraaenmiirb/ unb bar* 
innb bod' vorljW/unb cfi bafi btfèr <pum eus v^nbe fier / grnume 
nw/ fo fuDnt irir unb od bk itwn ^Ail/ ba évitante» «êtett 
befiahmofo unb unfér# ÎJaren tvn Ofleaeid euwnba/iud N» 
fa 2)alniitfntitl u#vsnq / bcraiod’ befiolffin fin/ al# lanfi/ Nff 
îwd 0rf.mtmi« ba ÿfunen / ober tr bep inerenueil# / bie non bem 
flafienten unb von bem firltfenbat -teul barju fiefest xmbtaf 
Nsrju fitfdibt / alfi fid itefeiwn Mruuib ertent hetten/ Nij bnr» 
su fienug ajrficlffcTt imb aaNm (b /an 0cfi$Tb<; 2Bar odead/ 
Ntfi manu in Na 3it/al# bifér'Ptmt trerett fol/ 01 1 qer ota 0 • 
fisse# vor nna srt.itt / Skfiwober vfcl'lop .unofl oba rna/be» 
btirfiént srûrt>/ cba h.n itttlfi ; befdiifioi iaim foflid 
I urtd ivrfieiMtuen von SBrrtemberq imb ben 0efiilefd*tfftiii imb 
1 ben llnfan se ‘î'ieitfi; unb se liebr/ unb tvn un fétu ittfien/ fi) 
fuHtn «ht/ mm» slefl oba vrdMbeno b.mlber jiengunb nMdfent 
tvtrb/ von ©cuise# nxqen Nsrqeben unb ufirrdtat/ Nm verge» 
nameitigteiten bc# 'l'unbeo unb tmfirrm Jjam von i>|lei»eid an 
Nubcn latin tin erdeibeit ; bod» alfi'/ Nip fi un# ir ÎIVrrfIlît 
unb trn 0d&K lifieit fitflcitt/ an <lü ÎUiNrrebe/ unb ben «nr 
ut iren STdloffin unbsgteiieii Ijolat unb iviber banit antmurttn 
firileit/ mit imiér aisiia sjofi ail .tU 0tvtrbe/ uni iva# od 
üUami/vètett/33ï|luieTt ober trdlofi gen^nnerj/fi) ber3oqeunfa 
ba vor.qouiifen von ÎBirtembag oba ba 0efellefd.ifit ir.tr/ 
unbt tvn imfan itvqoi battait ateirg/unb ob m Nttfilben v^rdlof* 
fin dt gefangen mur ben / mit benfèlben sèd'lofTat unb gefangai 
uulgen nnr leben uub ton/ inc mit wtUm/ alfi Nt# Ne vor'ge* 
n.uftc sèteu bc# <PiaN# nod unfa £ert tvn i'fleimd von 
batbmïotln un# Ntran itidÇrf fullen nod musent taeu/ enqen 
nod seNenqen/ut tKfyiincn TBeq; bod alfa / ba# mir mit fia» 
mat vafirgtn fullen/ Ni# bai ofijenantm 0teuaibc#4>inibe#/ 
unfati JJtrren von i'ilemid / nod Nu 3ren/ ivn benfilben 
o?dlofTeit tmb ©efiiiijien bed.jut s*dab b.uumb ittejjr uferflan* 
be/nodi tv«bafar/iui al! 0ef.ir&e. Unb brtgeldtu fil Nu cb* 
Sciuinteii srteitm bc# «Ptinbe#/ unb mfirm rttacn voit Ctfen» 

' nd an b.iibcn .Î.11I11/ von tveldvtf îail# tregen bafi bcfdàbf/ 
ba tvibtruutb odr (i.c. and) redf fin. Skfd.iKii alvr filu 
1 dvr0e(iga tvn bmNrtîailn bat «genanten ^cetten be# 'Puitbe# 
uub unfer# ijeatn von £>|lenretd imb <*d* tvn un# ivraaimuai 
. von î&irttiibag unbt ©cftàefd.tvn Nt îml aOabna/ niane# 

1 Dïupeomeqai/ nnb nnt qaiteinein r\qt / fo fullen mir Neülben îeiil 
| aile bri bai ®d«bcn unb bie £i'fl/Ne tvn0qiig unb 2ikr<f lut 
I megeit/ Niriiba giengen unb tradfen muvbcu / aeindnhd mit* 

1 cin.tnNT NttlilytnV usridtftt unb beialen/ imb od ben Çftufi uiib 
ben; frontal /em (gefrlofiat imb0iaiiqen/.tlp ivrsefd’nNn fi.it/ 

1 od nutanmder uieifin unb (i.iben : Klfi : Nife icglid# iail mit 
l 'Akuteii Nir.m rragat unb nemtit fil/ ait .tU ©tvtrbesmtbal#»* 
j balbe Nt 3 <Mt uiib Ne îXaifi nu 0 nbf nimpt/ fi ftifreu ijer* 
l rcnimbÇrteB nt ameut iDlon.it Nus nadftat Nun.id ufiunai 
fouutiai oNt ir ÎX.îth met îDlnd't fdicfen gett Ulm tn baigtatt/ 
unb ftiün Ne <îo|? von N# ©ejtîqje# imb Nr QBarf lut tvegen / 

1 Ni aiile.ien / unbt m émou allouât beu nodfien bnntad btjaln 
I .m alfi# D'asiefieii / imb an mi 0a*abe; 0 # fuWat od «U< un» 
fa tvrqen.nireii’ von îlStrtenbfrs baiba/ unb od' Nt 0<fiKe» 
fdvsft ;î>icner / urb bie bi# ‘Vunbe# qenie|]at tVtBeitt / e# fiai 
SJaren/ iXiner oba Xnedt/ unb Nae.ue 11 U uitfcr &ô$t tmb 
Kupptlûr/ |i lieu jn\ftf»en/i« •ïtirnai/tit SVrjfim ober in ^i* 
lan,'Nfeiii s inu od fwaeii uut sclcrtat’^Bbttatsubcn^itli.jcit/ 
unb od mit 9)mn<n bie fur / bie tvn miferin îail icjo ju ganei» 
«en iviten ju bem iXcd'teit / unb umb ^rtauti!U|è Nr >?tl* baiempt 
imb qec:Miet futt;.tl# vo:sefdtUvji fiat / be# od ftvereii/Ni# al* 
le# ;c hiiltat unb s< volnéren/tinaevaltd/ «adba Il.ilnimnuil 
Q3ncff f.tq/ bic Ntridergeben fine / unb iront y «na Ni» 
1-cini nu ivar y anber / bte ben an (ma fias nstrm/ oNt bai a 
fin tlat euipfcblat (jet ; imb al# Ndb od* berfdten gemanter 
iSlann mna/ oba ba 2 îlM! imb Kinptlüt amer ober nier at>* 
giâig / eittfe ît tvurb / oNr 111 i.mbe# 111 1 miv.ir / fi fuHnt nir a llnvg 
.inien oba esnba mt bafcibeit (lat/itt etiKin <Won,itbbemnad*flen 
borud/ fisatimb geben/ fi mir Nsnimb san.rat tvaben/ an 
aile# vasjeNit imb àn ail ©a'aN; imb fimberlid/ ob ba ge* 
marner f:it lanta/ Ne mir umb (frfauutuil ber Riir; uitN iu 
btut :\tdtai benempt unb seorbnet li.:t>eti/al# tvtgefdfielvilfiar/ 
itmer oba mer tn Nr TQile abqiai.jcn / fullen nnr almeq ainctl 
oba aubcr/ulfi fdiblid'/t’on bem iail / ber aNjaaien ttâr /tmt 
irettt quteit filial tmb Titien /. ut bem uàd|len ïOlonath/nad 
benvfo bafi an im# atvîben twîrW/fdttt tmb an ir fiatt geben/ 
an ail 0evcrbe . ba# feltvivenn/oba alfi NcHj/ba gemama it.inn 
mna/obtruicT/bie un# tvn li-uben voi^en-inten -Cmln ba c^t* 
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in CORPS DIPL 

ÀNNO ** ÇtaiN* tnb rnifir* £enm wn Cflcnrti* ff Nw 

„ ota }U ©rfantintfl ta îjtlff obgitfljp» / fo fulltn fît une ttlnxg 
I30I. ta anon ùHcua* btm n.id flcn bturna*/ fo NiS an fi avotbat 
n-irb/ «tvn ota itnta/ al* ftiNi*/ mit $lamtn bit ©ta» 
b « -VunN-r ufrr irai iXiittn / an ta ota an îxwfrlbm ftat m 
ba ;\ivirm ta abgcaamni wk/ uut iroférm îSJtflcn nub guttit 
9 &iltn 0* fc^cn unb geben / an ad ©dxrbt. Oui? fMkn uub 
imiÿ-n «rit vocgnwnnt von Stttrtttnbtrg unb ta ©qffltwfft 
in jjittn bifi 9 )trtunbcl/ bpoIDùcct imb jtiKd» je ®mkt unb 
<11 imfnr ©tf<llcf*afft unb unfa \t ©urg«r nncnjai/ 
irab tmpfutat / unb b« votgnuntt étett beo ’ïhmbes inttytn 
ta 0* mol \t Qarga rnncmmtn/ imb ta vorgmant informai 
von i^tairi* 0* \e Situa \ obtr fit étttt mnÿti bit «wbwol 
if fiputrfltr uinniun unb ançfabm/ unb bit m bnt vorqtiumtn 
LXintttn unb Sraiffcn adtiTtn fait; unb wtu irir alfo je 3 >ic* 
net/ ota 111 Bitftr (ôtftatW^tP m* tmfcr (itttt jt ’&urger 
ota batb vciqtnant î.ul je piacr unb \t ‘Bur^ex inntaten 
unb anpfini$ch / ta fol btftr 'l>tmt 0* f*inntn unb btfcolffai 
fia/ ïlfô baj buftlta 0* f*wrtn $tkrt Tltbc ju taï^ttani/ 
bi* Çuntnuff it ÿabtn unb u Wfitn an ail ^ttvtbt : be* atfiv 
M nuta im / ne* fp mi flirtas intr rorauum »t Stcotr/no* 
tn unftr ©tfdlcfdtarft no* |t Surgau mnaMt no* ampftyat 
fulltn / btn wer nf alkn bri laibt fttivcr altai (6a* ta et jt 
fdvtfntt bitf $d,obt/ v« btm îa^/ ,tlfi <r Situa ni bit 0t« 
ftlIfWMtfi oba ^Burgtr n»:b<n nsh/ Mjoljftn fui/ in btKmi 
SBift/ an alUSttvrbt; tarjuc fulltn imt ÇVJ.imat nxtamr/no* 
bit jnxn îatl ta voiaaascm i^ttir btf -Vunbftf / unb imftw 
Sjtntn tvn £>Hmri* ta îail alla taina/faum,ÇurPni/ 0 ra* 
icu no* autan atoiTm JJtrrtn oba SPHcborf in tafai -puiu nk 
innonai/baiinfoliita ^cf*âibtn^it ; nvl*â îail tac umniitn 
it’ta/unb ta bo* m ben ro^cfdtibtn Siraiftn v)tfcfTm n*ârtn/ 
btrftlbc Ï.11I fol via SDÎarai tmb bit autan îailn (turf iPl.inn 
biiquc f*ai unb ^cbm / unb Ivfcntxm fi* tatftlbtn 9 îtmotair 
ta ultra Xaili bap ta ota bit myntmon \ka otat «t /ota 
trie mon jld; batmm balttn fullc / bâbp loi té 0* bdibtn an ail 
0ttabt ; barju îff fenbtrit* tnt baat / twlta tntfa wtqman-- 
toi von ®ir(cit<T| unb ba ÇkWIffdMffim aller bna/SStna/ 
ota bit ut btu f3tf(C<f*.i|ff<n xvkmi biftn -peint mt firurcn/ 
ota firara uelrtii/ fit wctcn ÎJtrnit/ ffnta ota .i{nf*t/brtft 
0* bit biftr puut mt fcbiruitn foD ; no* irtta ijarai/ ne* 
Çrtttt / bié ytnibeé mbt|«i ^tbunbtn fuani fin/ jt bdffnt in N- 
banttn unb fulltn mit bit anban Jjartn unbl&ttt/wn 
allen bri îmln bi* Îîabimbté/ tinauta $m ban/otaatntai-- 
frlbcn tfholfffii fut/ ob ftt ta Inil btuitn/ irita taf vory» 
fchrtben Qfrrttftl / aniçrtfftn oba tàcct ; i|i 0* barm mtr 
gérer!» : eb b>tf iv.îr/ b.tf ta partit/ Swa oba ,^nt*t tn» 
lia/ lu in ta lonvn gcftlUfftafft fhw/ tvran ir tSunnniff nu 
uf tac iiii*flm f ffiiVnnii*ttn uf »i(t/ fnrbaé mt Icn^a 6,mnu 
fin / oba bit SStSutnufl fûrt.xO Kalreu wolt/ b.i^ bâ ota bit 
n;i>bl b.irut foroen iml^ti/ alé vent / b.tfi itir bit S^optlût ta 
lônxn (AtfcUtftbdift / tai onba jtrain l.uln bit vcrriinbcn fuir 
Itn/ unb btnftlbtn fol maint furbiitf 0* uidftt mer ÿfnmbcnfm 
jcbdfcii : (f i wk ben/ baf a ut btftt QVrbinumrfc qirn ltn> 
atr bdibfn nvlt / ota tmfa al* btr t>er^fbrib<tt tf ttn No 
'PtuHnô/eta unftrtf ftann von Cflam* Oitna/ota m itn/ 
oba un fan tétcitai vur^a irûrb/ fo foll un bié fBobuntuu^ 
firba* mol taolffat fin. QÛtr iv:atn.tiit<n tvn ÎLUrttnbaq 
imbivit bu C'Wfclltffl'afft / tmb ail imfa Snntr unb tritia/ 
iDibtnllcbit unfent/ «m.nnli* imb 0* btfitnta/ fulltn NU-- 
bcit bi allen iinf.nt .Çimaitai/ ÎSticotn / Xcd’tat tmb ^uiaUftc? 
ttvnbakcu/ ta twr unb fi von :\tiuuf*ni .Xuifmt urrb Xûnuîcn 
babin 1 unb iiit^ Ijabradt Itfbfli/ au o« Watrbt; ufjmc.uai 
«Ulun btr vrtudfb luib ta Urticftl/btr wir un0 heavr an bifr.ii 
* SSriff vcrfd'iit'cn UiL-m 1 bit 3 « bt^ SDabunbt#/ ale lamj ta 
ivatnfoU; bo* nitf*âbli* ta SBntffcn/ bittvtr/ tavor^c» 
nantr von îSincnbtrii unb ta (gtatt tue (ff lnuai ^tn cmait- 
btr fsJl'tn ; unb itlfo ^aboi une ivraaiant Wravt ygbalwrt von 
QBrrttnbtr^/ unb tvn / ©rave tlln* tvn^n’ttnbaa fuKgnoi/ 
uub tvir bit N>nivtlùt ta m^tf*nl>ncu ©cfdlef*aift aller 
• bna / unb allt farcit / :Xma unb Xntd't / N< Mrimt fmt / a(I 

rniSxiU'un^cnUcl' gcfmoen ifckttThtb t ju btu ^ailiatn mu nfgtr 
boum 2Uiiÿrn/ aO vorgntbtibcn lèatb omt unb dût te haiteiw 
jt liii^cu uiibt « voQlürcu 1 an oH ©ernbt/ tut* bifr ‘Bcicf-a 
fait, bo* fo ututen n>ir voMtiMnt von 28 attnbag Nubt/ unb 
bit tv^manttn ©tftirtfd'arftcn mit tuiawba ufv mtftniJjerrtn 
ta ïXoïnifdvu Sfûna unb bafl h.ulM :Xu* ; Nt Sjartu von 
SBititriiacimunli*; btn 50 if*c(f von Ü)lat*/ tu bat nur vor» 
gênant tvn X>nttiita.| ver valxinbat fitn : bartut ntinm wir 
t'ar^uanttn von QCmentarç baib imb Inc ©tfdlfdytfft mit Nui 
loivtti btfunta ufi / b« .ifkfdlcfrt-ajft mit btin îotvtn nu btut 
SVm/ jt 9 ^italim/K ©Ifao imb jt ©eipgotu unb bu imta bitr 
félta povtliît unb ©cfdlcfd'.ifRtn a*crtnt; b.irtuc ntma ittr 
bu ©tfdlfd'aift mit (“.mt Gwim b* l-tfunta ufi /ta fgifd-off 
von 'ÎSittPbnr^ / btn ‘Bifchc |f von SBataba^/ unb ta Burj= 

f rata ven ■Dlürtnbaa,/ uub bc* alfo ’: tvar/ cb Ne itarm 
tma/ bit iwr fimba iifgaioumun IjaNn/ bnt jtvain laïQii 
ta votjîcTuntni (“tett bta -puiibié / oba imfrré ijartn von 
OfitTUvid 1 uub btu jrai / ivtta bit» voe^tfdinlKii Tlttitfcl au» 
«tniftit ota tâttn/ baé bnni ma b« autan / bit btu cbtr bit» 
ftlbtn mt ufijjtnonuntn btitoi/ m tien ta fuCtn btluilfftn fm/ 
on itllt ©tvabt. Unb bto albé je mivan llrfunbt ^ben mir 
btr vor^tnant ©ravt 0>al)art von^ûnnnltrii/unb ttnr©rit- 
vt llln* von 3 ftiirtniil'a<l fm 161m / unb une bit tgtmmte bri 
(«yftQtfdyffttu btn jtvain lailn btr vergciutnttn t*icu bcé 
Quitta unb unfcrm ïjatn von Spairct* bufai 5 »ntf bttydt 


O M A T I Q.U E 

uut inftr Vcrgmairttn von SBurmutera btiita ai^en ^ttftgeln/ ANNO 
tmb nui ta tvr,cnamtn bna ©efÆricbaift anlsiiwtuta ;tnu - 
fwin. SVr 4 <bm ni an ba ntd-ilcn SRittivo* / uath Nm hai. | 1 0 Z% 
liant Ofratay/ bo nun fait t'eu £hri|l» ©tburt Nu* 
jt*«ibunbcn 3**r m* borna* ni bem jbkj unb at^ijo^tn 
W K. 


CXXIII. 

’Sfmhtwfïf fobic 0tâta 3 )îâi>nOKr rraff’u^c^| , 3 Bo^nW l , le 16: 
Osperr ! ÿratutfurtb ) ^Si^cnau / dl^ctffcsiInxTg / Mai. 
0 ctHrtî|Ï4trr ^tiinlxtm ut* Pfrbrrstfxim auf jo. 

3 ^r unter ciiiiutbrr aufetnUx ( avoburcfi (k jld} lui* 
t»« aile mibiilubc ^civalt unb ‘JlnfaUrnty rcciprocir* 
licite J&filiTc unb afliftentz vcrfvwbcn'aucb une flard 1 
tic tSofrfé • J^filffc frpn frite/ bmahmen. CHfbcti \n 
ÇDTctièc / uff ben <vrtraq nad} 0 ant Boniftteiem îag 
tcp J>ttfi|am SSifiÇcffil 1 j 8 2. [ Diplonuta ad Æ- 
n e æ S 1 c v 1 1 Hilloriam Friiurici III. 

Imp. illullr.1nd.1m addita. pag. *37. Lume, 
Tcuifchcs Rcichs-Arcliiv. Part. Spcc. Contin. 

IV. Abthcil. VIII. in addendis ben SHekf}»' 
0 tiibtcnui getnein. pag. 143p. d’où l’on a tiré 
cctic Ptccc.] 

C’eft- à-dire, 

Traité cTÆuittct fait 13 conclu entre les Hiles de 
M a y e se i £, de St a a s sou rc,* Worms, 
de S t* 1 n r. , ^Francfort, éfe H a g u 
NA^Îl, l/f WllIlEKBOüRO, ASCHLET- 

staut^Khikheim,^ àe Ptede rns* 

11 F. 1 M pour dix ans, par lequel elles Je promettent 
une a ffi fiance réciproque contre toute Apre fit on y (fi 
iofithtf \ {fi conviennent du nombre des Troupes 
qu'elles devront s'envoyer P une à P autre. A 
Mayence le Vendredi après la St. Bonifact 1 38Z. 


3« 0C«<$ Sft.mttîi Qfnttn. 

an y bit ÎXttt unb tafBur.ifft gtmemltiFtn baettstOTmi 
ni (etrafHnirg/ ^yermfa/ t^pitt/ 'jTanttmfurt/Jjaj 
§cnmi 'Siptnbtira i i^ltçilatt/ êbmbtmt unb ^‘tanfihtmi/ 
tun finit allen ta/ b»t Ntftn Q^neff fdvm obtr bomtt Itftti/ 
•tlt» mtr btm boliant iXcmifd-tn :Xi*t \uh£rm/ iinbbuT*funt^ 
lute ÇtJotbotfft/ Çiîu^/ Jnbtn unb ^rommm ta fan M/ un* 
fa soient unb ‘üiir^T tjcuwinluta unb alla ta bit uud tvo* 
nenbe fuit/ unb tmé ju ivrantivonm fbm/ un* vor 3w<n ju» 
fammtti atma*: tmb vtrl-imfctn ban/ tuit ta (£ vta / Nt »tir 
Niritmb <jcrun babtn/ natF futt ta 5 , oiit--*3Tivt/ bit NiniNr 
^nimd't unb i tariffm jint/ NtfleUt fBmnmfR miarn^ / an ber 
erilcii 'iblitnucbtn vor unfa ;framvoi XlmNîaa Ne ^înd/ 
bo matt ftbTtip no* lîbnfu ©tVincc bTiHtnbtmtat uub <m unb 
ad-fij \*r ci tmb tvacn folie van btrfillxn tïitiu'edxn bii; otf 
-^vn.itFitu iwjlc Nu na* fommbt/ unb ven bafdtat ^rjutd»* 
toi ûb<r,bru g.mgt ytxi borna* allancfl ixbitnbc / t<e fin 
it'ir biirubtr jcft^èii mit eguttr X?ara*timiic / unb h.ibci mit 
i-oU'tbad’ttui ’lPntf / autrui ïXatc unb wciiutm ^UlUu/ tai-- 
ftlben ;\t>mifd>ni tXcidx tu i£vai trtî» but* funtlimt 'tHetborift/ 
*?î:i} / ,jribtn imb ;Çrotmncn t<» fanboi / tmkr t-itnt tmb 
^'ûriifr üjnncmli*/ imb alla ta / bit lu tut *3 tvenbe fmt/ unb 
uns ju vttantnxncn ilttnt/ b.iiTdbc ^oimuifit von mnite tr« 
lanttt/ imb .;:|nctnt mib uns jufatnm v-.umd't / unb vcrbuubm 
m« ta (£vbai/bic ivi* Nmnnl a.ctiiu lai: / voit bcui Sage an/ 
alé btm v ?nt|f o*tn iji/ btfj off v-ant bttf 

Setters /uls a xtborn verni nette lo-.net/ imb von btmmbtn 
vr mu ,y>laiiS' , Saqf fsba jcfitn cg.in(< %m/ bit Nimad- alla 
iKfit mi* cinanba lontaibt put / ant iinbalas/ mit fo tiaana 
-ÿcfid-ablxi;/ .vinivoTttn unb i'tibunmvfit / alé litiw* çîcf.tri* 
Itn fiat / bas îvirttiumNT qoinwtlt* «vrcttn unb itholffm 
fcilat unb irollra fut ;u allen bai SritcKii/ bit irir m btn vor* 
«ntiimoi Bvtni tjovoimtn ota mis anfilitn / von ivtin Ni s gt* 
fd-dit/aiK allt lîVtabt. Unb tft gaa tmb utaeuifomoi/ mac 
Nie bthtiiK (ÿt.m itnta uns gtfittNijrt ota Htlabunt iviirbt / 
n ta vorqaiantcn ?p(cn von ptuvm / nvr ber ivtre/ unb Ni# 
btr :Xat baftlbfn tjtcttc ober taf maa ïnl in bemfdtai -Xiiic 
fi* otf btm (fib aftntm/ NsS fit qqdvbîgtt mat mba btn 
îXcd-ten unb bas umu in llnrtd't «te/ ba'S fol bit iri>;.gnifm 
tètat tai anbtni vgtcttcu terfnnbigtn unb fie tetmro efniaiKn/ 
b.iS lit tr / of bit ota of ta/ bit fie angt^rifFtn oba btf*fbi«t 
bitnt/ b*olftn fui/ unb fodmt Ninud- ju i^timb bitfdtai gt* 
îMUttn v^-ttat/ ta tâtait bK alfo ^tfdtbtgct unb antjegriifcn ifl/ 
btbolffr.i tin uiu-atogoili* off ta ib/ MS tn ta'édMb uni» 
btr ■angnif qdat mabc/ glidtr 3iMft/ alS m ben anbtméta» 
cm ta Ungnif ota ta éd'ab* fclbtr gtf**<n roac. 9Btee 

nu*/ 
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A vvr> dB0£i*» PM bit von .îfageflamv obe t bit \ m 'Betfmfairg/ | uffber ©tette jfefir/ Ht alfa smvtfttf ivurbe/ in atfclufar $* A .. v _ 
nisw figlartcr frjMKt/ ofar abo bte von ©falt$|îat tmb Ht von ftfaibenfai*/ al« ob t\ fit fêlfar antgmge/ ont &axxi>tj glidvr 
1281 WWN® 1 fa* 4 ** faxnmt obo and' ©i< von ^tbrrnofaun J 3 Bjn/ al* fit 6 k fanent bar^d’Kfit/Kitï fanfilbm n g, 

J * inrcr 3çt bifi 2)rrhïitciit*flf fifafa.îtt obtr ondriffr/ ofar fit In» îttamrn bai ©oit/ fui 6 k gamme ©<at gtttcn «nb gcbea/ by J * 
• • - v.. tu ,*** -« » .«x u. M ifchK h. i txjn (jfçbt/m ban «fiai SWiufix b.un.i(l) / » hûj a» pt non ber 

6wt/ 6w ben ©fat bmgefan iaib aelifan fat / fitfotbot mut/ 

<uk 0n*:bt. < 2£t Idy ©tôt aud> alfa -'if bit anfam / bk fit gt» 
uuuitt fatt/QUnen qovunre/ b« fai |îe gminmes eiren 3Jl<met/ 


biffe/ uni 6 k von JjagnMuiv imb bte non ^ffenburg/ in utn 
bnfait Statu berfèlfan jtwto ©ttte/ unb mu bon trerern taie 
in btnfelbenStaen/obo atw bk iwn©lc?fiat unb Ne vetiQÊbtiu 
|ean in utn fafan Stam betfefhn |w<t« ©«ttt/unb nm bon 
moem taie in btnfttbnt Sîttwn/ otxr and) b« von ’Wbmté» 
fatm tare ben iwi SBonafe in treit State irib uf ben £pi crr«n= 
tmt b«$ fit gffifabtuit cher angrgnffrn nvis»/ ivifar bai Stai’» 
ttn/ unb baj mon jn Uurcfbc tm/ baO fol ut bit von Jfagmau. 
ire imb fat von î&iilmbnrg mit euunfar/btc t\.in©*I(pfinc unb 
bit von igfanfata» mu tmrèibtr/ unît bit r.m ‘Pebentufaun nnr 
beu von ^ 9 «mfit/ nxltefa imber pt gcfifabijef soctai/ bai atv 


un» mtr a/ bai man ir toma* mt bcber|fr</ fa fetot fie ye a» 
noi Vianet bieiKn urnb bajfrll* ©tlt/ uté lange mon ir fatrct 
brtiuff. 2Ser cj au*/ baj bfamt ©iat fabtiefae/ bai cfl net» 
bcn/rij trm ; ta^ uwn me ÿ^ttiC btb«ffte/ «hum ber froj* 
w: «èitmiiK/ .tio bo ivractipibca jlttt / bit mof bit onbern 
vr.fttfe VtibKf^xffftn/ unb ut ‘Â>aa.r boitimb msétn /unb «KO 
bu Ôfttft Dvim: (.nhaïuflid'ci tifoeoutem/ boO fal mon pîr» 


bern \5<*«fn mrimbijtti / tmb pt barman trir-one»/ tuf |« jn cvrlnbat tim «ut euie 2>crp3<| / anc oDr 0evabe. 3Bor tj (iiicfe/ 
"^bu oba offbtti/ bit fa (ufatjriffint u:ib ucfd-ibut: 6, àk/k, b-:? cire >£t« Cnt votgtnamdt lètettt Vint (tnegiaigt/ imb bie 
fin / an b feint banvut) jttt tè-tiuib btcfciben «lesutute 'bu «inber ©tatt iikukk/ nmb an 3ul ©Itntn ubtrbK^aïbe 
îctatftüieiî ©tttttn/ bit alfa aanantt îKnai/txîiol^n i:n; I gnamre ber .irofltn ©untmt ©kiwi/ unb ir bit @[tntn §t* 

Ii4»/ off btn (gu/ Nîf üi ber vr’i abt suib Nt ?;u- I f^irfw merbera/ unb Nimndi ber onbern gaiaimn ©r«te/dat/ 

t wabe/ ^litfar SKtfc/ aW vorsfa^tiom fier,.' .mt ■ cbtr rat/?îot ,su<iu<uft/bu(i fa btr 0lmtn and’ brtiorfam/uiîb 
..X. ®tr etf 011*/ bnj îKinon ber i’or.itii,meni*f<ir bat* bit © t it frit' juin erfan nul fanant ^tt/ IÉe^ «ttfan unb 
x ©etyiben tut tn ter vorfoMutcu ^ic b;Tr< 2kro.’itt« . ut finit tcrcite off irai Æpf / fa fal b«e ©fat fat van trfait nui 
. rat fal mon m btn mftiMmai ©total ftmtn Mtlen , ■t-matet h y. / bq îal ber ©Itntn/ bit irjrfafamtt fan/ tlbrr 
(f aetxu/ unb queme ond? euier ober me m ber t\>t . m.iiimi ! bnlbt îal bit greffai ©ujihik/ btr &<tt ebtr ©teatit jb 
M bebniK/ ber «ne btr oom montai ©t-ae gefdifb-Mtf aub ■ fcbitfft! / ,iie adt Sjtnbtrtwf c / ont moo.au bit ©wt ober 
ongegrifan ht«</ ben fal bie ©tott «tfrifi'i-.i / bo <r iïi: u-.iu-r / 1 ©feu/ bec alfa ‘Jfa «negeet/ bu anbem Qctttt innb bie wri* 
lu atte bet îBfa/ aU tr btr ©(bote oba 3 tngri|f frlbu .;-:fa : '-;iien , ©n Œuunnr (Slaun/ bie fit btr ©fat b« jieii erfan geuiartet 
wer/ bamodi fa e» >r wrtunNgtt mort vjo btr ©Mt ) bie -k Kir ; nu faut bat/ nunrn/ unbfoltw fa *u»d» bie @lram one 
fcfabigit imb onaeqriifeu ijl/ «if aDt ©tvobt; ©cftehc aïK'/ ÎM.rvig fdn un/ nnb ireldt ter ‘£aateT l'tbarff/ unb bit otibtrti 
eai twimut/ td fa $}mti Witter cbet Jfatdjc : ©«■ »<r tr ur. : ©r ,r.; urnb it ;?iaier crmmwt/ bit ©tat.fal cet^dbm '^inttrn 


ber vorgfmtnten ©tttr einer ©dubtn (tfi . m otr. Vurgmanten 
Bbten/ unb une wbotfebofa iwîrb von b:r ©tôt / bie ;r 

mg‘f nnb angegrifirn fane/ bo; et boé i- i^ rwtt/ ttibertett ..ï 

bfltm tnt anwrîogailidun / off ben mib off bie fai mon btbdfi.n ium- id Ver-r • 
fal/ oie tor unb betnad? geifaribai fatt b.'d' fa moo vcglid 1 .’ if K; .tubeni 
ber onbern ©«at/ ivatme fa ermann n in/ tr Ha oui cnn 


i..-j etiuu .'j.iitinun gtbm/ beat bu £nener «Kfc felut gt|)or* 

un unb gefa' * *“*' 1 ‘ 

jwi.'nlid’fii / 


■mi i.:iu ,i.i, 1 ,i.i- fai ut riben/ onptgtjfan unb pi ftmbt uaver* 
' * ;i/ ir.i .■ fa ber ^fubtmaint faifar / fffte itOe ©eixrbe, 


^ be^ntst ©.tôt îmfrr ber vorgtbodittn ©tette 
. svfc netb fantrlev onbern StiU iifeb J?ûlfa ot« 
; ii tvd* nm til nod> af bie anbtm bieutn fal / in befaint 3$t* 


cbtr btn bit ©<dt gefdtfriiKt bout/ baviua nrit üJtb«i.:.;,:i/ fe/ <uk ,/,!. r .MTbt. unb mtr q / bai tymon ter vorotbad’etn 
tmbtver bitfelben 'ângnfaT entfalbet / fcüiit fbtr lvt • o;-er n ©têtu :eK.n-.- i.ivbigte ober ©mfc/ Çulft/ ober anbcmSUt 
rttrt obtr fctlffrt/ ont ^orun ober hui 2 Bercfa-it/ etf ben uirb ; ir.it r fdfaftn/ . a bie of fa iwittn ober ftwïégen icolirn/ bitd 
ojF me faim utit bie torgmonten ©kbc tvl-elfan ti t : /uf' b;n j foltit onberts ©telle nwn mtb irenben of bm (gçt/oie ver* 
<?iit / m ode bit Üift/ ois of Nu/ ber Sm ©dabea 1 . fa fe?ru 1 : oèer mogent/ane (dtverte/ wib feint and bit <m» 


^ent/ imbef aiit bu/ fo b« ©mit trl'tr.nei/ btr ber ©ri'.ife ..|ri(fht/ «• mtb ®ik/ bte bm ©étant ©d\ibm gtton fat* 
_ ^ '■* t'.nt / l'/.t K id'tbtgm woltert. QBar q audi/tai btfawe ©tôt 

wiiNt mir- t:t K onbtrn btr voroebadam ©ttat tint obtr tôt 


gtf [!©)<« ifi/ pi ben fa Sftbt ^oben/ ont olîe 0(vtr6e, ly.uuu 
oreb du ©tau bej ivrgtnoiifm ©test bu antern ir.irt tam.i*. 


ritai rooltai/ irt Jinbc barai wt fehebigm/ bat fol aient tr mol 
otomen/ tmb tr omb borfa gaaten unb bebolftnt fin/ are oDe 
©ttvrbt. 2B<io ^rttgtiJ oiub in b<r vorocbo*ftn 3« uftr* 
fiuubt/ biavile biffa SKrbontnpfa iprrct unb ton einre ber vor* 
aebodjtai ©tettt ontgefangra obtr begnfftn tvorbtti/ ber ©tou 


bit} tr ut jjdffa Ionien/ nW rorg-.-fdH-iiU.r. |ltct / bar*tt folnt lu 
|sai tmb ftnben bit von ÜRen;... i-nubet nm/ biet'on©trofa 

berrg fimfbm ®(emn/ me voit 5 'CrJifa tuitf tmb friftig 01e. . — r — ..... ^ 

nat/ bte von ©pire filnf unb fattiftjg 0lfnen/ bK l'on iJriijief- fiuubt/ biavile biffa 2M*cntnfifit îptret unb von einre 
flirt fiiînf imb fafaiîia 01 atnt/ bte voti ^ifaiéurg adne ©le» gebddjttn ©teut antgefangra ober begoffm morben/ N _ _ 
ntii/ bk von ©ditsfait titbft 0 leiKn/ bie von (gb'nfann i*itr fal mon Nfalffati fan/ lange/ mit ber vtrfaiKt irirt/ 
01mm/ imb b« wn 'Pvfcerttôfttm bnje 01mm nwlerjilgifer unb fal fid> midi feint ©wt nw bit tntbmi ©ttat fitbtn nodl 
ititm/mit «Pfttbm/ Çottiifd’ / 5 }nben intb üBdnOfWhinbat/imb fanm in befaint ®ifa/ mie btr anban ©tttte iEBtflm/bie in bu 
nu'Hait ititd, 1 b« von üUctl&t/ bit l’on -Borinfa/ fat von ©pire fetn '©onbe fînt/ntic .tilt 0e verbe. QBer aud'/ba; befatdt ©Mt 
imb bit von '.Jrinufinfurt pr ;u tnwirtig 0lmra pfaii (Jmfperu ber vorgtbaibtm ©ftttf/bfain» Çenn ober î»an»inb nnbtrd bit* 
mgt g/ntapint geben unb |mtai fur pitif ©leiKti ob fa ivoiieiit/ nat mcltm/ «M6 ber ©Mt in beruihenfa/ cher von Nr; ÂJtatfad 
natt’ an.irdoi mitrre obtr me. Ttutb fanent b« von ©tMjtburg îvegtn ijtffatfa/ bnrju faire bk tinbem ©teac mt bt fal fan lin/ 
rtr jiwnÇig 0 Iokr/ tyolidK ©laim mit brrrn ‘pftrbm/faibm/ fa (cm e; ban gerne / ane afft ©everbe. û?î«in ftü and bfvincn 
fur fiuîl |f unb pvanÉig (‘Menai/ tweb 'ùR.irfal/ ald fat bain gt» 1 Sjerm ober ©mt tn bufe <Zktbimntufa «npiahm / bit vorjeô.id; - 
muret werbere/ bod? nlfo / tr. - t ©leiKtinm aaiMpnttai tm ©tettt fin t\ bon anbeirtcflitbm fiNrenfomm / nnbgetru- 
5 £ned?c / ober einen m« Hml‘ ;■ '-M ii.n > t ’ii iltiîai irai/ Nn ej «u<é imb gnt fab- ah»/ bjU bfaintr Çirrfa / 
lüogtnt tnt anban ©ttde aud? itabm / ob fa «tourne, ,'ii ■ jjtrre oba ©tat/oba mtr far mtr/iti btefan ^ont Qiteme/ faut 
uwgau fat von ©rraf'btirg ob fit tvctfem/ ve jtook ©mfipmnt’ cbet fat fui mon bciotai unb bdjolfan fat mit mi gtfin mogen/ 
ge gavùfant #bm fur are 01ae/ in fat Jtorme unb <Ui.i ut/ fa ban mtr îltafommai/ bofi bfaimr ©nu ntifar und ben vor» 
alo bit mat âHciifc uub bie otifani ©t«te fantf / are mie 0e» gebaibtai ©team / noeb bfamtt ©tîrncr ofat 0 i 5 r«rniDf farte 
tvrfa. Sikr mid / bu; eint ©Ma bw onbern ©tettt manete umb Mgebacfar ©reat b famé ©fat nod> ©fagtr cfar ÏBingavraie 
ir ‘üicncn/ bie ©tas/ fae alfa gnnrewt bat/ bk fal ir ©utn» unbtr untf aagriffm f.U nodj beranuitem/ ont 0aidse. ^ati 
iw far 0(tire/ fauumb fit battit fat anfcem ©fettt gematirt fat/ fat veuiretb unfar mid bm vwgtfadrtm ©tttten \j <?inrotr ofar 
fare ïage fikbut faicstn vor fam 3çlt/ «I* fit bit anbem ©t«» iSttrgerpnre «lit fan anfarn idf tu febaffm obtr fa imwfprt tfan/ 
tt gaiwnct hat/aiK afle ©ft'trbt. 0 ; mag auib <111 ijfglicfa ber tn recldttn ’SMg bai mat/ bq faire fit tun mit ©crid'tt. 0 t» 
voîgawtttm ©rené/ c b (ie unl/iuiutm bit iinbetn©ttttf ionb ihr febefa aad' bbnn TCngnff unfar ntti' tm iwgebiidtcQ ©ta: en 
•Cimm liî^tl ofar vil 01mm/ imfa an bu ©rentre far0U» ont 0trid'ft/ fan fiifl bK ©wt/ far Qîaracr ober ©urgmn* 
um/iildvoi gefdvtbfli ficcr. (g; ifi gertt/ bni nun itçunt ©ttmb nt bm 'îlngrif jeton fait / falitb fatlten / fa; fa itiber tun/ 
faibenfiil/ imb ttglidi faut himfart ûtfae 0lmett/ battu folnt fa; fie ane ©erid-te gnon fant/ ont ©tvafa. Unb irrr 
o6tn b« von 'J>atfa futîf nnb jiranju ©Irnen/ bw von fae voîgeNufam ©teae ban ititcb afle tmr onanber/ utge» 
QBomrfk fad'fabtti 0ktiti»/ fae von ©prtc ftd’MKaWlmm/bie noiruwn.fan iDincHitd/tijfan ifurjltn iitibÇtnn/üjerînîiMiîÇ» 
von ©d'if^fi.tt ;tvo 0leren/ bie l'on ^yifiaibrêa jtvo 0lmen/ . lam/ Xomtftbm Stmig/^a allen Ji tcn ’Jîatr b£^ beiugoiStOf 
bit voa iSbreNnai tmc 01 cik / tmb bie von 'Pebemebatn ane I îmfcfan ïticbé / imb jfunta, ju ffltfatim/ itnftni Ktvn .inetigen 


0lmt/ nadj boranayt/ ait? bo^vorgefd-rifan fittt/ unb ..... 

<i .nid» / baj von bfatree ©rat fréfa} garetret irnrfa/ tmb iu n n i- 
fat grcyt ©«mine ubtr fat b«ufart unb adxt 0 lent n/ ofar umb 
aujere/ mekfa .ildfann alfa ermantt ivafant/ bit faire faum tr 
ifolcf fasfan m rterfaben îagm / n.td? ber 'JHarauigt an ben 


: i?-n/ii unb fa; beiligc iXoïm/ffa ^Xtdt / mtb fan 'Sont/ fan 
mit union gufm iÇrunfan imblgitgenofim bt&ÜHet 
fa» gemntitn Spoabed in ©dimibra m afitr ber SSïtif» 
se mtô JeniK/ ald fae ^ont»’îiritfi fa| floltti' «iwifatît/ bie 
fie unb mer onanber bomber aefan unb verwelt ban/ btr 11}» 


©teaen/ fa fit fabui gmwntt «wbtw/ ont afit 0 cvcrbt/ uttb 1 gttt vou ’iMfn.tdntn refit fomrat ubtr prêt; ^ïarr. ©0 11 entai 
«MO 0 tatm btr ©wtt nadb tr tsWanmi.it alfa gefmfas wttixnt/ n'ir fat von tWengt / fat vtn "Jllomifie unb ^ic rott ©pire u; 
fa irirt bit ©ire/ bk alfa gtitutret fat/ «tfilnl'o 0 lmai fur Ht SDnfanmvpe/ fat ivir wtt "Jllro unfer onanber br.;htr ne» 
îJgang/ Jbfiin ,l,,& ©dMîtcti giben/ .iu beui £}agt tmb iu btr fabt fan. ©0 ncnwi mtr fat von sFenje fonberlid' uj/rniftiu 


®iu!:t an 2)t«tnl «ns 0ulitu/ ven bem înge/ fa fit i| rp> j ijenn bat Soirig von 5?tfaun/ fan fpififaf aub fa; 

bem/ un vu pim/ unii off bit 3vt/ bi} 1«t nreber faim fôramt/ 

«nt lUft 0twrbe. sWodtc abtr btr vcrgtîiitnteii ©f«t< ifllid'e/ 
fo fie oanoïKt nier bem/ ber vorfiaiantni 3al Nr 01enen alfair 
nu gefH'icfai von eKifiogen ©acl'tn/ fa fal! unb tiua bit ©fat/ 
bit alfa tmmia triirbe/ fae 0|emii iveimmmcff iratSfofâii 
bore bv bo ©Mt/ fae bit iDlaiimfa.c «rtan fat/ obo abir fat 
©un/ bit bu; 'THremaat fait «tan/ «wg fit bç ir gavunnen/ 

Tou. II. Part. I. 


„ _itpiftl 

.■on iSïcnfa/ beft inoon ©rifihO. ©e ntitrei nnr fat ven ©ir.tfi» 
bitrg m/ btn fJed'gfbcOT ‘Çiîrfien/ S?a:n -ÿm^tla» ven Q>e» 
faim / ijoiogn ju 'ÿrabani imb inCrtnburg/uitb b«iB fa«©r» 
irwbigni rd:ti/ bm iSfitl'off von ©ftaubitra/ ba ijure ifi/ 
obtr |tctîw«p ivirf. ©0 ntmen wir bie von 'J&frmfie ut / fan 
ignruTfaijat J^om/ unfatn sjotn bat ©ffiK'irf von -pjfaimfie. 
©0 neum n'ir bit voit ©v:r; U}/ tas fôifuiai iu ©v»te jn 
? au S 




Anno 

1381. 


26 .Sept 


CORPS DIPLOMATIQUE, 


*74 

fuitf SNftbf* <£<a t/N* orf bu BiM/bûl Ni fi mr cuira . . 
finwnmn/ ben vif fur onm tÿtfefcoff bmi «me aile ©everbe. 
^•0 iteinett unr Me von ^Tiuwlfurt u\/ ben lErvûtbiqen Jfjenn 
bm "J vt t'ot» ,folb< imb fnim ètttfty ben ioiwfaut tn Nr 2B<» 
berrjN/ ba bfrrob ifl/ oba ber pi 3a?rcn vnb/ Ne tun $nbt< 
berg / rwl ‘BftfUir / unb Me tvn <3eolnf>ufen. Utib irtr bte ton 
SBiflcnterf anma uj mira iomfaur/ ba ban }■ bar spr be* 
SwçM lointain ift im <£lfafi/ unb ben Cpont/ ben nir (ytn mit 
brt $ 1 $* trtnim im iflfofi/ unb burju tutiun ntt bit non 
SBipmbarg fnnbtrlttb uj/bm (Jnwlrbiqm ^<T:n/nnftrnJjtnn 
btn Tint tvn 2&pmturn/ <me (fltwrtv. <g-o nemen vit bi< 
l'on ekSfiot/ t« t>on (£!>mf*eim unb Ne mi: 'P*Nnw$am uj/ 
genttniidj unb firnbcrli* oflcbic/ bit unr ver uiqmomm Jtan/ 
in Nm fflonbt/ ben vit tmt Nfrn roc«bfld}ttn irtettat ban. 

Sonbe unb Çrnunqe vit b« wrgebadttm étette uuéno» 
mm boben/nhî rcT^fct-nbcrt jlett / bit fclcra 10 afleii irtn vireff 
rot wNibm 1 natb ben ale feu béatifiai fin* /cta ale bit SBrie* 
w front/ Ne NmSber gcuwifct fiat/ âne aflt 0twrN. 'JDuft 
WWKfcnbm Skrfwnnippc qloben vit eff bu 2çN / bit vit in 
refiücbaNr rorçeNidicn igtettc banunb atfwcrn uiUj qctan fct-- 
ben/ geraraetma/ prit unb fitfle pi hàltcn. Unb vanne cm 
%xt uweet m ben voMebadbten ©entra/ bai peber «ilte Sto bon 
OtP Wii State in bm tfrt fal geben/ Nfi 2)trt>enntrfTc unb bifm 
ÎBrief litre tntb rtfk m baltrà/tmj pi ber mgeMtA-ecn 3pt »& 
in ado bec 7&pf</ .île berer gefitrtbra fiea / tint atle ©maN. 
ïlltr btrrc t**rqefd*rtbm ÎHnge ju orac mirent UrfunN/Ntfi fît 
tvn tm< ben eqmamm ®trtttn flctc uitb fefit grabat trtrbm / 
fr ban unr bu SKtte ta rorgcbadiat trt<»e totfor çcOltel a 
irtette 3>iqefig<l «n bitfin ©ritfiF getjangeii. ©tbra fu {Rente/ 
bu mon fafte tvn (îhnftt (pdnste i?8i. ^jk/ nff ben vjriiag 
iMd» fîuH îSonifacicii 5Sig bce Ifeiltgcn ®ifd’c|fe. 

(LS.) (LS.) (LS.) (L.S.) (L.S.) 

(L S.) (L.S ) (L.S.) (L.S.) (L.S.) 


CXX 1 V. 


te iu ben «rtent ®ufen Unnt bc* Riiva Çutbat bea SSonK* ANNO 
m ednwbm vnbtmbcn bmn /Mefêlbc fSammfc na* berfdbtti 0 
Sncffe védoey btt fit tsmiber unbtr irer lètebtc 3ngcfis<la tnr» I $ S Z . 
Mgelt gtben lent) fuit and’ in mhn ttm ffleanf^n/ flcie/ w^U 
unb nuftibrud'enclid' ^îlben pjBcn uni voüm/ bn ben notât» 
fd*etbra unftru Unb vanne bte tvytnaimtm è<tbff/ 

OJianbt/ trctdftourvf/ ®onnp / Spire / ,jTaiuf<-nt>rb/J>ac. 
iiitnv/ ^Bipenburg/ i*lefjfiiM / (gbmtKnn unb 
tvn brt Kicbe <S«btcn bttf ©enb<e m ^dnMbcn gcuuimtnw» 
bra/ uitf« alauoi fi* Ni* bu ucrgeneintm tgrebic M OenM 
bp bm t SCnnt/ bas vit e* vintuMUm ben \5ubtcn be* ’Sonbc* 
m €efrirsit<n |u bttnmy fa fioUert unb votlcn iwr fin bunen tint 
bnw ©Untri nvl afuget / m aflt btt 'Sitft/ al* baffe IN ’ïont» 
ntiff ufhntfft Ni* fk uijimb mit epn gramd» Nui. ®en au* 
bu t’orge Nid'f en tg-ttbtt futur me in trtn Qunt nancibe ira» 
bea/ Ni a uwgntt fp vol nui wnb fal Ni* au* unftr qut ^tUt 
fin. l 3Ben vit au* nad) .ÎNinan biflê* ©ciefc* jn •Jtnrgtm 
titiphalim/ ber fal vor alien binftn/ ee Nm vtr un |U ©ttr^ere 
mtvlwbtn fu bm J^ttlmat (voeu / bnfiin Qbttl fltbc vefk anb 
iiin'erbnid'mlt*en ]U Silbm ant allt WtiYrbe. Unb m N tient 
'Fonrinifé nttnen vtr u* btn HlltrNirn'ludjtigtfifn .ÿÛTfim unb 

S etîti / ^entt ^im^dautf / ’Xôtntfltn Xnnrg/ tu adm 3iftnt 
Itrer bc* «Xtd.'e*/ unb Xuittig pi ‘Schtnn/ unfera litfren gnt» 

“ limerai/ bas» fmlMt :Xoimf*t iiiàf</ ben lanbfant uf ber 
. *r<t t/ ba i^tmt ift/ ober pt Bwm virbet/ uiifae guten 
iÇrimbt unb ÇptgeneflVn/ bu otm ,^r.uitfa»fnrb von .vaiNberg 
tmb t’«i 0o?ln|)iifi-n/ ben etvltii S)trm .voNm / ^ratun pi 
<>ln|fitnvc/ unb bu «^feUfduifft mu bm ijotntrn / al* lan^t 
bu* '?enmiff< nxret/ ba* vit mu pu ban. ïüa bore forge» 
fd'relnrj 'î>nge pi wurcin Urrimbe unb tvfitr tfttbtfm / ban 
nMT bu tStirqcrmttilfr/ ^-diffmc unb Xat ber ivrgtmmm ^tat 
^eblar uiifr tgttitc an brffin ’^rifrf utb.uiarn/ ber 

qebui ifl off bm tufltit ‘•jHitirixten voe fane iKimel*-‘J)aa/ m 
Nm 3are/ Ni mon frfuetp iwd> ©tbunt bufem b ' 

Nrt unb itwp unb ad-fig 3 ,ut - 

(L.S-) 


î)cr 0taft QBfÇUr ?ufritt pi biefein irtâbtc QSfmt- 
nnfi. Oxbrn pff btn iwibflm ^linwclvn wr cunt 
*? 3 îifbtl^i)a*i 1 $8x. [ IJiplom.itn ad Æneæ 
S 11. vii flillomm Fri dk r ici III. lmp. 
illultrandam ad«Jita,pag. 141 LuNio,Tctit- 
Ichc* Rcichs-Aichiv Part- Spec. Conirn IV. 
Abthcil. VIII. in addcnJiî ren ïKcicl^^ràN 
renin gcmciu. pag. 1439. d’ou l’on a tire ccttc 
Pièce, J 

Ccft-à-dire, 

jfcceJJion de h faille de \V f.ular ù la précé- 
dente si Uiante. Du Vendredi avant la St. Ah * 
(bel 1381 . 

<“>■(> Ne ^framniifître/ l?dvffm/ ;\at unb 5 Siugfre qt' 
iiKini dvii btv et*» ;u 3<Ç4 iit trlcimm unb tun ftint 
efbmlid’t «tu Nfitm ^nefit /nlfo/al* Ne (grfnntn pibe/ 
bu :X«< unb bit ^urgat qenteiMili.lv Nr cètcnci ■ajlemfe/ 
tr tr.iilMirq' TPcruif / <rpu< i «rranctmfrrb / ^ogmaiw/ Bifieit- 
btrrq 1 ^ibUfllil/ (fl.vnSfim mib ‘V’kNrfUvitit/ uttferc lubon 
.ÇniiiN / tin* btrrd' itnfat |lH>iqm Çpere nilloi eiifrf.in.jen Nm 
tn iren ^mi: / Nn f*»‘ Ni» Miqm rXôunftNu :\id-( 111 £xw\/ 
unb tn lutb berne InnN pi fJluçc tint tu .yrouimoi qemad’t Km/ 
nml' Nr i^ruft vgaqc / Ne fu Nirubtr unbtr im è<ebîe 3«» 
gtfkqtl veriiqeli qrfxii Nnn / unb fil Ni* ’^mirnipe anqeoi u» 
Na taq ai* tare Qinet qeqtbeu ifi/ mit f.il vertu / b* of fet. 
3^’baiii' ■ {aq ^,ipn|ien/ qtleqrn pi mut en èentmer nefie fo> 
nul/ utà tvn N-nfelbcn vgant _ v .'lian*'^ajiti|ien--îaq ÜNr nu- 
lle qmibe yrt/ Me barnal’ iicftc tvIqenN fuit/ N* mtbui vit 
aile fanunrlid'cn unb funNTlitl' tu qi*m iniirtil qelebtt/ unb 
Niriu m Nil S^ethq.-n qcftvrn/ pi nui tvrqenmum '3tmN pi 
Nmtn/ beraba tint Wbolfen ut |tnbe/ viutne va tvn Nutfél • 
lun Ô?«nN fatnmtltd'e qemaixt irvrNtt/ un: jebm 0lenen ju 
ber iiïofen triiuune/ unb m tntb Nti nrett pt oam tren iJîoben 
irt* S?tmN*/ Ne <rfat pi ^ô<f|l«JT t'ff pi nmt< unb fit!* tari* 
unb Ninn pi Nkjfiett. llttb ob in eber iren^elfftrn cher île. 
uan/bte un* qel'ûitc tu Itqm/ fc frllen tmb troUm va ru un» 
mpv$fitl-.tben mit tmftni^cTcfen/fduilten/nNnbmutibl.mtfoi-- 
Nu tuten qerriiU’tlid'eit bereuen unb bcbelffen ùn/nact r.liir tnt- 
fer 2>trmnqe / ont t/VtvrN/nnb bitTju aurt' .tUc anbere tftitrfe/ 
^mteie ttnib Tlrtuftle fdmmtltd-ffl imb bcfiinNT Ne ni Nui wt» 
geNubteni ?&iiiiN / nad‘Nrf.lbe tr* 5)tinbe* '^rufèaqt/ bc» 
anrftn <mt/ al* verre une bu antreffenr/ firte/ relit unb un* 
viTbrodvttlttb pi Ntlbot tntb ;u ivllemurcn. unb irer t*/ ba* 
vtr une ni ber -Ne Ni ilerbummp NflcntN unirben/ fo foüm 
vtr and 1 tint me 0lrwn ju betu 'ÎVnbe Ntnm/ natb bem al* 
vir Ni* Nui Ni* dnudd*ren/ tmb fiib bcrûlbe fflunt cTfcnte / 
va* tnt ifbir bte leben Wlenen me butten fitIMn. •jndj <Thnt= 
mil vtr un* mit bteftmt truite/ â(t> ftd' bit vergmamt ifr* 
bem 2i«fin iw</ Ne ‘Xcte unb JSwijcr Nr watbatt'ttnièi.'b^ 


CX XV. 


ÎVr Scott ©dlntsnifScn >mtt tn Nm wfarûfh«i&cn 7. Noy. 
’iMrnbnuv. (S.fctvbcn auf Nm nâchifcu Jrç- 
cac} iKtcb aflft J^ili^cn iage 1 j8t. [ Diplomata 
ad ÆseæSh.vii Hnlortam F riderici 
III. Imp. ilhiltrand. aJJtta, pag. 141. Lu- 
nig , Tcutfchcs Rciclii-Archiv. Pan. Spécial. 
Continuât. IV. Abthcil. VIII. in addendis 
p(*n i>UKl^'®làl)ttn in atmtm pag. 1440. d’où 
l’on a tire cette Pièce.] 

Ccft-i-dire, 

yfecejfion de la Fille de Gf.llnhaüsen à la 
précédente Alliance. Du Vendredi après la Fête 
de tous les Saints t 382. 


rVR3* Ne «pnrqmnnflfï / Çd’efftn/ tX.ib unb S9urq« fu 
toeml-.ilV!i/ imn unb rr-dy bet qfteble (Heilnhuteil / N» 
rentien unb tint lmb offtmltdvn r.tabieKm'®rtefé/(ur terf* unb 
imfcr WatHouinun / «tlfo / al* Ne ifrfamm îücfm it^e/ bu 
<?mqentut|i(r/ :Xete imb ^urqcr Nr vricbK îPlmêe/ «ciraf - 
lMnq/îl>ormfê/tgrir/ ^raurfenforb / spagenaire/ ^Stfenbinq/ 
vf(NtÇ|lab/ ifbcithettn/ X^Utr unb -i'Iûbcreiiain/ unfer lie,- 
ben .Çcunbe/ Nrrd’ mtfer fitfnqen 0tbc triJIen/ .-iurNtngcn f>.tn 
tn aeit ’ïunc/ Nn fi; btm hnltqen rXôitiiftben :Xrdy tu (Béent 
ni unb betn ianbe ;u imb pi Jrbuuutn qeinadn ban/ rwdt 
ber ’^ricife tf-aqr/ Ne t.inlbtr q.qeten fin/ N* Ntn trtr im* 
vtNrutub pi ben rcr.Kiwtiten vgubten fmnetnlutcn imb Nfun» 
bail / imb Nirju .met* Nfunta mit tn ;u ben vrtebren bc*i3an‘ 
N* tn Çrd'HMbnt / al* Uttiqe bu 0lnbe îrerenbtrerbuaben/imb 
Vttbrnbm m» pi 111 / ut bufem iPrufe/ unb Nm aile famcmlicb 
unb Number ai qiuen inniKti qtleNc/ unb barvtd.' liplnb lu 
ben ji^ttliqm gefvorn / tu Nm ÿerbtniN / Nn bu ivrqm.mten 
viuNe mit etn.inNr haii/pi Nr qrotftu qr imrnwn Nr 0ltiiri,' bu 
m Nu ‘îAntfJrn bftfSBerbuuN* Nuanb ifi/m bunen un: ir<*i 
mit *010101 y nvlerpiqeier iube / unb pi Nt fkincn tftimmca 
ber 0lenm/ unb pi bon ïuitbe ;u Q^mabrn uni ttwin/ mie* 
0leneu itvlerjugtta iube/ unb ben rorqaianten qrtebten b:* 
‘5ui»N* mi bein iXtne/ unb and 1 Nn ifttcbten N* ’JttnN* m 
qfdnvsiben unb allen Nn irai/ pi aDcn tren Slcben bte \ftac 
tfVilnliuf.il uifuuunt/ fidt m allen ^nNn baruft unb Nam ja 
Nltellfm/ uaibufiirif'inqebet ‘3iru>'bArtc|ft t>t-rqtNtdite/ unb 
tvirpt .UK anNre ^utfe/ 'Vitntte unb ‘Xrttfftlc/ i.i'.iumlt(bm 
unb tr jeqluben NfimNren/ Ne ut bm rorqmanim iiaNmben 
n.ttb •Xufirifuitqf Nt 0ncff. / Ne beinîbeT .jeq.-Nt^unb Nfiqelt/ 
Nqrtffoi fin / al* ferre uns Ne nad* üHarq;.tl aitrurra ober an» 
rûrctiN itterben/ (toc/ refit unb umvrtvodvalidi tu halbcn/ m 
aflor ba ®|alfe/«l* ob vtr tn bm rprqeiwnien iîJrufrn btrege- 
n.mten «é-teNen btfêNrtbm unb Nqriifcn imen. 2Bmn wid» 
Ne MCjciuinea 6«bt< N* ©uiiN* an bem *Xmt in am iSrne 

«lÿfrni 


«i 


Google 


1 


DU DROIT DES GENS: 




ti fran/ stor ttro>fcrento/ Niai ni unû fai un|i gaNr | ju gtton/ bt^Un uni geton fai /are «fr ©Mtrfe. Unb an N* AwHA 

i'fin 2>frbunN naixit inr im * 

< OM eir : ... i I a82. 

i m:i / ctor bit/ bt-: |k etor btc 3r« gcfctotodct ^ragc/ bu fit von un# ban/ to# ÉKucto# fantfaut in ba 35c» * 

ont wnairtdM bcttcn/ctor bi< .\w an ftbc etor an ygiito an: rm*bf/ Nr tçinif îfl/ stor ;ii ^rtm «vrtr / mivr yrifqaitfflTcn ? « 
gnjf.n obtr fd-.'i.-m irelt.n / imb mitf toi# licffa ucrlfcnt/toir- 1 ren Jotntfcnfurr / iun ©nliiKuftn unb tvn ir/ un» Nu 
}ii folbm nnr ;n nut Ntt tujfrni ;u -l'herbe uni |U tÿiitfc / unb aient \J?nnr/ ton itnr mu bon ©uraiaiimu Mn. üJiit itrfjm» 

Hitf uitfcnt 35 <rrfai tmbôVunvei «raau<ft*cn tonton unb K-- bt tofes '^ridt#/ raKnult mu un|ct irtcbtc «uiNingcntom jjt» 

1 jtfÿtl. OVtuu nad- ifhnfl# ©cturtr bnt*h / 

| ‘ »itrna*mbonpwiwibai*iiiÿ^^ut/of intit4t(kn(è<unf* 


Wbtr «igutge. Uub in bfefdn Satomto nareti n»:r tomba 
Ii-îe Stéimf*r :\r<l' / bit $>rrrcn ron (f>dTrarçiurJ; unb tvn jjo= 
iwnflnn/tutb Nr ‘Sntfr / bic fk tvn uihi han/toSrXwW 
iamfritt m tor Tlktternjto / tor k$unb ifl/ ober jii &tena>trt/ 
«offre gagnwffcn btc von ,|r.mcfntforb;viMi jjnpbtora uni tvn 
2t,W?lar. üWte lirrunbe bijr -3rift#/ vtri'nclt mit iinfor i£*cbt t 
«mNinqtnban 3ngtfigtf. ©tfroi n.td* v£b«|lu# tfct-iirte totito* 
baifcuntoll "fit / tomunt* in totu nvni unb ad'Çiÿiiat 3ar /iiff 
ben neftat jnptag n.t$ aller i^nligai ïagt. 

• (L.S.) 

cxxvr. 

% 

îf-Noe 3 >tr 0 fah ftmtfccrç 3urria -,u tar r6iWxnNn0t.üte 
23 ârttoiup. CPclvn pfTixti nrhiîcm vf iUitHMti rtacl’ 
©vira SDhirtin# -ptoq ijSi. [Diplomatn ad Æ- 
N EÆ Si 1.V11 Hifltor. F R idkhici III. Imp. 
illuitrandnm addita pag. 144. Lonig, Tcut- 
fc hes Rcichs-Archiv. Part. Spcc. Contin. IV. 
Abthcil. VIII. in addenda Wtt 
in gruicin pag. 1443. d’où l’on a tire cette 
Pièce.] 

Ccfl- à- dire, 

"Acte filon Je la Pille Je F r i n b e it c. à h pt fee- 
dtuic Alliance. Du Samedi après la St. Martin 
138 t. 

Ott3 c ** ©urgtriwifkr/ <?d't|pn/ ;\«tb tmb 53 tiMtr gt» 
'.nnmlidvn/ onn unb rçd' btT <?tnt< r ÇrifNb(tû / trrcn : 
nm unb rrn finir e|ïttithrt-em mit bvfon ^miu ftîr mn» unb 
unftr 9 f.i(t'foimncii/ «tlfo ! ah* bi< lïrfanwu Qitifoi iuN/ bu- 
^jiratrm/itffr/ ï\<tc unb ^tir^.-r Nr <rnttt tïîmçf/ ir trait» 
bur>i / 79 oru:|* / lév'irt/ .Çr.inrfmfmb/ $.tj(ii.imvt/ ^t|Tni- 
btirg/ sr(Hvt(!|fat 1 irtmrbmn/ ^cÇlar/ W»r!nhufc uub 
kriiôNim/ iriNT litbin .vriuiNv un# burd- iinfcr iliftgtn «vbc 
unücn r.ni’Km.tfu han m trou i'uub/ ton fit ban b<tli...u 
rnifd-cn :Xrd-< tu tfttn/ nu unb Nui ianto m ïbïutjo tmb ;tt 
{Jroimiun .i'uiiid't Isjn/ nad* b.T ^rwf< ira v/ toc buralvr g.* 1 
ton tînt, ûiô h.n» ivtr lut# U’ibbcRiml* ta bat vor.iciwn'Mi 
©tcne.i ftiiunrlut' / imb b.:riu auri* Lxi'urba 11 mit n:i ut ben 
rStatcit ba? S 9 onto# m vîthr.it'cu/ al# laine t:-: »Jticube mmt/ 
wrl'uiiNc/ unb tvtbmbai un# iu wt biûtn vPnrft / uub (mn 


tag nad; fuit 'iRmnn#^^. 

(LS) 


cxxvir. 


Lif/er.e R ope r Tl (fi Womislai Ducum 1383. 

pu aune 130t. in Feudum 
Terris Juis , à Wbnceilao Imperatore un- 
fuam Bobmié Rege. Datum Prag * in die Pas- 
cbatir 1383. £ Voyez- les ci-dcvant tous le 1 3. 
Décembre 1301. Tom. I. Pan. I. pag. 331-] 


ex XVI II. 

$tfcj*t»if unb bref îVrtvdapifnl# ni 

Rêver» , 4(401 J>frçN3Xlbrcflnrn iu MMcidWbaf 
fie fc wrt?l ii'iiif al# allen frinen :>i,ui fdiimi M# btf* 
iiuii4>* >Xccht unb ben Sertawf au ben ï^riren/ uub 
Oltld'lcffru ait ïcr X(>Miau>/ ïlicrl'fcnftrin/ Otxrn* 
iw|ini 1 S^iebcnni'cffu / iXananql/ .t>aichcnbacli/ 
ü>tlbcu/ tmb ^Kicif^tn / hiciiuc cinrauntm ; Unb 
ic\:i\ uiio rhic btn^frgc^rulbe# itnNetni twbaf Àmf 
Oqicrrcitli, 1 uiiiit rctalicmrtn U’cllcn. imç 
1 385. [H v ndi t Métropole Salisburgenlïs 
Tom. I. pag. ljl. d’où l’on a tire cette Pièce, 
qui le trouve aulfi dans Lonig, Teutfehes 
Rcichs-Archiv. Part Spcc. Contin. I. AbthctL 
1 1 1 , Ablâtz XVIII. png. iff.] 

C’clt-à-dirc, 

Revers (’»■:>. pat Jban EvtftuA Paffatty (fi 
par /on Chapitre', i Alper 1 Duc d'Autriche , 
par Lqvtl ils lui (edeu! (fi tidnspmtent , pour lui 
< fi (es Susteffeart , le Droit dOuvgrturc (fi Je 
préferente de Pendit ion fur les Châteaux (fi P la* 
t es de Vicchtcnllcin, OlxrmwclL'ii , NiJctwc- 
Icn , Ramrigl , H.uclicnb.ich , Velden, (fi Ric- 
deggen, fitucs fur le Danube, avec pr orne fie Je 
m tes vendre jamais ni aliéner de V Evêché fins 
les avoir fi en/jere ment pjbts à la Maifon H' Au- 
triche. A Liât z l'an 1383. 


IV :r tu irdwatoti/ mtb àua b.n >;»/ ;tt .tiir» irai ,y.*y SrKnn# t’«t ©ça.# ©auitoit *?nH*e# tu fafbr/ 
1 c>..- v-f..t .vi. nut. uiTnttiuf/ |nt' i ,! •'Moi -v u b.iriiu w uncu'irNr £N.i - r • irib b,:.- o*n"..: û.i.uiiifiiir Nf 
;n:t ;n hbc.rf.n / nad* Itiwtfiiiji»- M '^unt-v. rute tvr toifclbn t hN;m:n t* tf.urllrt* / f.-r îu:-- i unb .«!< mitât 


. . - .'•»» I 

tint fument Itdvit tmb tofuntorn ni gmeu inurtti .îdebit uub 
toiriwd' lipUcton ut ton s'.ili.iat gefnvrtn :u ban -^onto Nubie 
Wt^nuiiuiUrtcttc imt o»n Km/ ;u tor .r.v"ai i^iinnnot tor 
©Irtiai/ btc m Nu bridai to# i'trhmï.iio Un.mt i|t/ u> bu - » 1 
1101 un: ad*te nut»0laioi nvl a«Mc-eT hito / unb :u ta- ft.r 
noi icT'innnuru tof ©lotai / imb ui bon tSoube *,1» vr' 1 * ns.il :i / \ 
mit îttoivr imt:©kiteintvl crai^nt lm<i unb bn v«.tcit.tn- I 
tri (-urtoit N-;- '^tiiibu» ail bon ;\uif/ ititb aud* bat c • 1 1 
b.i» Ouïr:# tu vjd'a’utoii/ mtb allai ton jren/ ;ti alifir irai 
Sftbbcnbic ' ’ * 

«nb banni. . ... . . . . . 

ucb.ult/ tmb Nui ;•! elle «iuNtc vèttuK / 'V*itne»c unb ^rmf.ie s^uÿleiumm / allai bmat/ bw toit tytidt ûlvit/ leftiiy c^.r 
fum.rtlH\.i u ib if i. |Ii(hn hiu::.\iu/ Ne 111 bol »»çrgcn,iit'ifi7i ( j,'- 1 ui-.,:lr!v Mr irtr / nut hliukr *ÎMi.itnm.|/ 
aVriniUN i/ lia* 11! :0i*ini.îc NT On.':/ toc b.iriibir im> IvMfi'i Nihu Mf Miner îi.nvnutb y.-.uiiMtaift/ 

unb h'tJ.l; tin/ hv.ifm un/ ai# fort un# 61c n,td* iXJ.in.ii ^ t fci-iruiait4 / .toirtori: • tmb in..ii:a .:fti.rc d^ûreyMc 
«itrùreit mib annircnto ivirMi/frui / : : nab anv.'rbr.'iNnliri' lvn m ÿiml i.trMi^n ,-firriK.i allai ijarço^at tu £>iflnr« 
intoiltcii/ 1:1 aller b.r ",r>. t .il# et> nv in toinvracnuin.ii ratb/ 4 .mJ i:i-i|' • nu? .ma* ban !<7.ylvrt>ornot .vnr-- 
Qrkfai b. - . - ..u.uiuai 2 'trhmN 7 iKiiKliil* mit ton titaiantai |kn/ iinfarui licem 17 1 rat / ‘XHftfl'wn/ >NTHe.\u :u 

«ÊtîfcCT tofu-iilMi Uilî- lv4r.|f.*.i nvn-.i. :Vu 1 ail* bt: ivi.;: tVfrrr. sù Mtiu'.rn 2 V-trertorn/ unb inCrn; c?ti|ft m îVtiTInP/ 

nattttn srt.br.' N# vuuto* an brat :Xntc in irai Omtb cntvf.ui • u-.NH'ai'Mi rit?/ uub bit and» lied* flirts;»': von toinf.liot lui» 
fltn hait/ cNr i:nv 4 *id*atb.- iv.rtort / Ni# ni irito_f.il u:i|.r .jtibir i f.nn 5 jcnvu / mt> f.ni.11 ^' i.lfenv.nai / un# unb inihrn :»ïa£h.- 
QBifle tmb 2 kt. : 'a».inilT» fin 2 LWre t# .Ulih/Nif: to< for.liii.tir f.<mai 4 ivtbnfahrtn utNiait/ fenbcrlid* inib nm Marnai/ N Ht 
ftn Otcbtf e>:c b'-' '.\ ri| i/ ,llîf ctovr uiub ton- fanuutltilvii Ny KÇ.taiaitiif ii.na liehr s)a;/ ijeruea Albmto mi iN'lta . 
#tor tofurtorn it.- Çkitti b toi Mc/ btc fiti'toi 1 

bigo cb:r l'ttiDir.’ti’Kt hcttfti/ cC*if btc .\rcit an fil*c obir .ni otn ] uiiiJnn/ Obtnmvftii/ tmb i'îi.-bainr.fat/ :X,irtarinI/ib.iidvii- 
toangnffcu élut ftotoganivltoii/inibitn# toi# iic»)én ptrflten/ Mra , Oiltou tmb :Xwto44<n îue g.»r fdnmlid* tvn mtftntt 
toiryu foin u*ir vn mit Nu mifem 511 -l'. rb. unb ;?i c ytuT * - 1 itub oIcucImun mfcçt unb ciuptrantoat maren r .icf?el»fiii haty »cu 


nut unféni T^-cr.f.it imb ©q#uuyn gctnmxlut* hrabai unb h-- 
holrim fin /unb mit 111 u<lj{it/iilid\T îl l rê/ al# un# bit ur»ith< 
filer un^nge/ bocl alf#/ toi# irtr Du sriai .yntotvra wtt ton 
Un fan furlvn usM tofbr^t/ btplalt tmb Icuvrt Isiton / anc aüc 
©avtto/ tmb ititd’/. nu# ÎL^rcft unb iO:;etnrc tnr alfa Niryu 
tuton ctor fd’utcu/ bas f.il fut tmb gtfüyhtn eff NT vf-tetot Ns 
Ç^'nrvp «ut Nm Aire miter liu-yncK» gniuiiioi .‘<ofe.ii / alfo/ 
totp ic bit s? tat nt toinfclton uitftm 93 nnto fclithoi Xeiîeii vun 
ton >,>tr.lcu unb o'cjstr.rea iw* îSlaral/ al# tr Mu gtljertt 
T ou. H. Part. I. 


l'iac n’itot niiiafan ©m’ait nnb OVn .r tul'onacn/ unb Nir> 
lento / n.trl- hiit.itr ^.mtfburteK / nnt qiiuc iV'il'ctc.ulimia/ 
iwch îX.ithr ttufVr weuxn/ fs Kibai mr mi# 4-1» tom ivriic- 
u.iiu.ai uiiftrin lutcii Çunrt/ J7aije4 ‘ilbrahcn JbfrfoH'n m 
fV|lfmulw imb allfli ftnteti gikn unb ^iaifrfsimren mbuit* 
ton/ unb 'lui Jdebt/ taib piéton and' nMifcittüiNii/ mu ton» 
SSricfé/tot# burd’ nu# feltor/ tmb lotfmit vrtifff/ and* ton dit; 
uMt.uirtn >?.-rr.N .ilbrttbuu/ inib fanai lanton imb fareu fil 
TMlorradv fold* .Srir^ tmb 'Jln|>iBt unnma aii^a»îcl>tt v#u 
/. î tou 


Digiti 
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*3 ®3 * îïrSwfrrwftJtn / vv-rfaufto / rraxfrtuüitxn fctlm / Ma Mf 


, W^S» / -r - , V- ,. 

roit fa fdta mot fatal/ nm'frhunjnctt/ mb <n«ÿ tamtt 
djWCTi.mtm tinferm 5?m<n/ tmï> fcmen 9Mdfomaun/«mb tan* 
ta un* trawt/ awgflut ta#*** unb bcfalfto iHfr infe 
fit thnm iu nücr tbra 9îocb ejfrn fatal /imb banni tar ifa bu 
labcn/ nad* Umt^cr «èému? tm& «nt*/ ta ip^aai* 
fan ‘Uon’octan unù imtf / batatfal» «onkN ton. 

MC une/ ic* into lètifft/ foto rcftid' i£(xfafft fM) ait» 
* '“-"-•î# mto«/ uni» wrt.mffcn 


«icnar/ Mi 5 w* Incftltan GkfcMcfi mfam 
in'jftm/ fo fbam wir tatfflbni iè*i& «ta 23af.mff menai* 
tfan/ Num bon ivr^oiamcn tmfcnn yxnn/ tan Qafagm |u 
ixficrKKl'/ «ta fruwi Œtta». QBûr ata / ba$ ta cta hc/ 
tai nték «mntamn twltrn/ fo fiiDcn itit tai (fan/ uut ifacin 
QBrtkrt uni 0 uji| 1/ cuum «ta m/fatn ta ftrm m tan Jantx 
ju £Kfk«od' / ta cta ta ju tfco uu5 iknu ianfa §tfar«v6a* 
utit bit ch/jnunun 2J<jlm unb <ôftol«P m Nui bmbt ju 
ÎXfUrrnd ; uiiî» non nirfctut 0ott8fau|g nid* mtfronbt nxrtay 
m fou uitb taruta $u ouvert llrtunb unb vèutabcit / 
flrtxn rot in taiSBntf beflqclKn mit unfau ofatnantm«0ijd\of' 
ftn 3«h<mto imb unfrm m P ^.rpttcb ,Tnb.ui<jtnbai 3n|tÿtln. 
ViVlKi» 571 ivnt / iwdj ©ri jh 0a un 1 ?8 ; . 

CXXIX. 

*7.Fcvr. TtflamcHt <f Ame* VI. Comte de Sartre , fait au 
Château S. Etienne, le 17. Février 138$. 
âtou. [S. Gui ch b non » Hiftoirc Généalogique 
de U Maifou de Savoyc. Francs, pag. 116.] 


lemni* & sla Divina (J fi 1 cia edebrent, pro remedio 
animx fu* & PrxdecclTorum fuorum, qnious Rcligio- ‘ 
fis in aniverfo vel particuliri dciuur ad arbitriam Lie- 1303» 
cotoram fuorum inieriùs descriptorum. Item lumina- 
rc, A ornamenta fua fieri vulTy pr*cipit Sc ordinit, 
prout foo llatui coogruit, ad arb'trium A dispofitio- 
nem dlâorum Execuxoruin fuorum, quatuor vcl trium 
ci iplî*. Item débita pcrfolvi , & clamorcs cmcndarl 
vult & prxdpit per Hxredcm f«um infaiùs numina- 
tum. Item prefarus Dominu* Amcdcu* Come* Sabau- 


Teftator, In fus mentis confidciariooc revolui 
honores, bénéficia & commoda. fais tempotlbc* habi- 
ta & obtenu gratia A mifericordia omnipotcntil Domi- 
ni, qui ipnim cum laude A honore non modico tam 
contri huiles Chriltiaux fidei, quim cjus inobediemcf, 
rebelles & contrarios, fua mirabili poteftate vidotem 
fccit in pluribus, nd laudcm Domini nofiri Jefu Chrifti, 
Pa*ris & Filü te Spiritus Sanâi, te Gloriuf® Genitrici* 
Heats Vhginis Maris, Sandorümquc A Sanâarnm 
Dei, A totios Cuti® Ccelorutn, ut pcccatit fais propi- 
ditores ex i liant ; Vult, disponit te ordinal, quôd in 
Cailro fuo qbtrx CaAri Amdetut, fiat, conllruatur te 
fabricctur unum vcncrandom Cœnobium leu Monafte- 
rium, fub nominc & ad honorcm Beat* Virginis Ma- 
ri*, Fratntm Heremicarum Orditiis Carthuüenfi», in 

3 uo tint & ordineiuur & adefle debcant perpétué quin- 
ccim Fratres Carthufienfes ad honorcm quindecitn 
Cjaudiorum intemerats Vîrginis Mari*, qui ibidem fin- 
gui is diebus debcant A teneantur Miilàrum folcmnia te 
alia Divina Officia cclcbcaïc, pro remedio anime fux 
A PrxdtccfTorum fuorum, née non pro remedio ani- 
marum altonim Dominorum A Militum, qui de or- 
dine Colaris fui fucrunt, fum A elfe contigerit iu futu- 
rum ; cui quîdem Motnfterio totum Caftrum Fetr* 
Caftri A ambitum fuum, uni cum toto Territorioin 
Nno Nativhars ejusdem Domini milldîmo, tre- ÿ 10 l'turncll, ab introitu didi Caftri ubicumqoe fupra 
a . jl ccntelîin *, uduagefuno tertio , ludiiliouc Ici- dupera, dat A légat, uni cum omnibus A lingulis ar- 
ia, die Vencris ( 1 ) vigefima feptima mentis Februarii , boribus , platcis. ingreffibus, ^reffibus, pertineutns A 
in Cailro fanâi Stcplwni Bifimtinx Dyocelis, A Ca- 1 appendcnciis univetliSi A ipl'um MoniÀcrium A bra- 
mera in qua Illufîm y Aljruijuuf Prmctpi & Dtmi- ' * J-u— -••• -- .'-ni-.- *- rr & *•— * 

»«r A M K HHIIS Ct/wet Sabumdi * , Princefii , 


In Nomite Dtmiui nofli 
Gioriof.e , Amtm. 


Jefu Càrijli , ijf l'irgiuit 


D*x Cf-M’Ufn isf Au»u(ix , y im liitliti âlr.rcfiio , pjo 
fua relidentb pvmoàabat; PradêntiOus Viris Egregiis, 
A Potentibus Dominis Amedeo Domino Urtciiaruin, 
Gaspardo de Momeitujoti Domino Villari Salett. A 
Jcmnne de Verneto , MiHtibus, V'iro vencrabÜi A Rc- 
li^kifo Fratcc Dcol'ecit Bonivardi Ordinis iVUnorum 
Conventus Qwnibciiaci,Pctro Vie "ni de Conficto Ta- . 
ren. Mermeto Rongeti Wiliccn dtudetn Domini Co- j 


tics ptxdidos in eis inflituit. Item ut Fratres A faim* 
liares ordinandi ibidem obfcqucndo divino cuttui, vi- 
vctc valeant ibidem A fuftentari honorificè licut decet ; 
ipfe Dominus Cornes Teftator diâis Lee ldi* A Mo- 
itafterio, I ratribus A Conventui mille Florcnos auri 
boni ponderis per annum in valorc dat A légat, A cos 
infiituit in eis, diclumque Monaflcrium, Eeelefian» A 
Fratres dotât in eis , A ipfos mille Florent» per annum 
dat, donat,ccdit A concedit perpetuô in Dotem A no- 
minc Dotis ipforum; quos quideni mille Florcnos au- 


mitis Sccrccario, A Jeanne de Cra dido de Druyn ; r ‘ ponderis affignat A affedat, A cos affignari, 
Bsirgcn. Aquiani GctKim. Dioccli » , didi Domini Co- i dechran A fpccilicari vult, disponit A ordinat per Eie- 
mitis Tdlibus ad infralcripta vocatis pet Tctlatorem ' ^*tor« fno* fubfcxiptoi, A très vel duos ex ipiis rndo 
fiibfctiptum. eodern contenu prxfcntîbnj fpecialitcr A A fuper Vinci* , Pratis, Nemoribus, Terri*, Redditi- 


üùlcriptum 
rogati*, pct prcficus 


11 prxfcntibas fpecialitcr A 
publicuin A autcnticuin 


bus, llominibus, Homagiis, Emphiteotis, Diredis, 


Jnriiumentum candis apparcât'evid.nta : Cùm in nrx- 1 Daminiis propinquioribus, qux A quas habèt A habere 
L.iiu Notât»» publie! infra fcr»pti,more publie* pctroux poteft in mandamcmis,Callellanih A Difiridibus Petr* 
HiputanUs A rcclpicntis omnù A fugoia lupra A |‘u[>- l Caftri A Cordonis, ad veram aflitiam, arbitriam A di*- 
feripeu, vice, nominc A ad opus omnium A linguK - 1 poiîttunctti didorum Executorum. Item volons ipfum 
rum quorum 'mtercll , interet it A imcreflû poterit Monallcriuin A Fratres amplioti benefido communire, 
fiitututn,& rdtium prxTi'tvmim, coiuiitutus perfonu- pro xdiliciis nccelTariis coiillruendis A reparandis ibi- 
lûcr A (pccialher yroptCT o qux lêquumur. Prxfatus 'î' 111 * caHcibdsquc, lîbris A aliîs omamentis emendi* 
lUuftri», A Magnifiais Piinccps A Dominus Dominvu , »d op“* didi Monaftern , quatuor millia Floren. de 
Amedeus Cornes Sabtudix, Princcps, Dus Chablmi . Caméra Domini noftri Papx fanci dat A légat. Item 
A Auguftt, & in It ali a Marchio, qui nolens decedcrc P ro Ponte lapideo conftruendo fuper Rhodano in por- 
* inicûatus, lu uin t'acit, coniit, dbponît A i.-rdinat nun- , * u PetræCallii, ultra daccntos Florcnos jam tradhot 
Cupativum l'ctbutcntum fine fcripiis didum , licet in 1 ' “ ‘ 
feriptis rrdidum , leu ultimam dispofiiionem , in mo- 
duin qui (cquitor A in for main; quod quidem Teda- 
tiKUtuin A Tcftamcmamm dispofitioncm vainc vult, 
prxeîpit A intcitdit jure I eftamcati, A li non valeur 
jure Tubtnenti, vult euni valere jure Codicillorum , 

feu Dnnationis CNlfilinarai» ln primis liquidem ipfe , — 

Dominus Amedeus Cornes Sabaudi*, Je munific.i ml- 1 Item fkbticx A operi Pontis conftrucndi in Moir 
fcratsonc Patris & Filü A Sriritus Sanâi, Beats \ »r- 1 temeliano, fupra ripam A Flumen liais, fcx mille 
ginis (ilotiofx, Sanâorum Mauricii A Georgii , Sanc- Ftoreno* auri boni ponderis fctncl dat A lcgqt. Item 


A lolutos ea occalione, fcx millia trcccnta Floren. an- 
ri boni pondais v et ères femel dat A légat ; Et pro una 
Capella in diélo Ponte conrtructtda ad honorcm B-Vir- 
gmis Maris, in qua lingolis diebus Miff. folcmnia cc- 
lebrentur pro remedio aniinx fus A Prxdeceirorum fuo- 
rum, A tam pro xdificiis A doutionibus iplius Capells 
mille quingentos Florcnos auri veteris femel dat A lc- 


tünimque A SaaAatum Dei merito coofidcns , corpus 
luum A cjus animam rccommcndat hn militer A dévo- 
te eildem Patri A Fillo A Spiritui Sando, Beat* imc- 
IMratz Virgin» Maris, Bcaiisquc Georgk» A Mauri- 
cio,A toûCurix Sopernorum Item fcpulturam fuarn 
vult , disponit & ordinat in Ecclefia Abbatix Alts- 
COtnlKC, in Capella fua A Monument» in quibus Pro- 
génitures fui confucverunt fepcliifa in qua fcpultura 
vocati A addlè vult A prscipit omnes ArchiePtseopos , 
EpiiCt.po», Abbates, Abbatilfav, Prxlatos, Ordines A 
PresbriCTO» , A alias Ecclctiafticas perfonav, qui A qu* 
habexi poterunt commode ; qui ibidem Milikrun» fo- 
f 1 ) C«M este * 1 » fiatirç. U 17, ftraa VÀU i|l*. Nota 
CüuoJwÜ. IDvm.] 


vult , disponit A ordinal, quôd in Hospitali Momisme- 
tiani conllruatur una Capella, A quinnoe Presbyteri or- 
dinentur , ibidem Milfaruni folernnia oc alia Divina Of- 
ficia ccld>r antes , ad honorcm quinque plagarum feu 
quinque vulncrum Domini noftri jefu Chrilli; pro qui- 
bus ùcicndis, A dotationc diâc OopeHx,ac ornamen- 
tis emendis, quatuor mille Florcnos auri boni ponde- 
ris vetetes femel dat A legar. Item Capitulo A Cano- 
nicis Ecclefi* Leufan. pro una Milia in cadem Eccle- 
lia diebus lingulit celebranda ad honorcm B. Virginis 
Mari», quateiccntum Florcnos vetwes femel Item 
Fratrlbus A Conventui Minorum Laufann. ram pro 
repirarione fux Eccletix, quJm pro uua Milfa in ca- 
dem Eedefia diebus lingolis cclcbnmds, pco rentedîo 
1 jlBÎD» 


DU DROIT DES GENS. 
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AvttO anima diéh’ Domini Comirii A Anrcccflbrnm A Sac- 
«ÜbnJm Ittorum, quingentos Florcnos vetcre». Item 
• j 3 Z Copvéntui & Guionicis S. Msur cii Agauncafis, tam 
A J ■>’ fto «u MilTj ibidem lînguJis diebu* perpétue eclc- 
brinda, cfuim pro un4 Urnpade accentâ , tcacnda per* 
petoô « continue amc magnum akarc dielx Ecclelix, 
pro remtdio anima; fux, ÀiKcceliorum A Succciforum 
fuorum, quingentos Florcnos vcrcrcs lemel dat A le- 
eiir. Item ipfc Tcllarur ad S. Mauiieium Agaunenfem 
Rabais artcàionctn meritd (iiigiiliucm, vuit, dlipoob 
& ordirur, quôd Kccleiia S. Mauricit prxdicti fabrice- 
tur de sdiâcemr inregriter de novo , de A liiper bonis, 
rebus A Hxrcditatibus ejusdein, quæ luppoim te atiieit 
ad pcrlcdionen) iptôrum. Item Convenu» & Monaitc- 
rio S. Ettgendi Jurentîs, pro un» Mi (Ht ibidem diebus 
fingulis /vrpctuô ccicbrinda , quater ccntum Florcnus 
vetercs leme! dat A légat. Item Conventui A Fratri- 
bu» S. ÀMhonîi Vient), tatn pro una Milia ibidem per- 
pétue» cdebraoda,CapdIa in qua cil brachium S. Antho- 
ni: pingendum armiv & ligni» fuit , & pro una lampade 
ibidem accentâ tenenda perpetuo, quingentos Florenos 
boni ponderts vetercs femel dat & légat. Item Capira- 
lo A Canonicis Ecclctix Bellic. pro una Milia ibidem 
perpetuo cclcbranda, pro rcmedio anime fux de Ante- 
ceifurum & SucceJlornm fuorum, tercaltum Florcnol 
VetCTCS l'eme! dat A légat, hem pro tribus Midis In i 
loco Cerderîaeum in Maurian. fepeimans quaübet per- , 
pctqo cclcbrandis, fepties viginti Florcnos vetercs fe- 
mcl dat A jegat- Item pro una Milia in Capclla U. 
Marie Pontis-lcculîx , diebus fîngulis canunda.A una 
lampadc ante cifigicm U. Marie acccnfa tenenda per- 
petuo, t créent u m Florcnos fcn»el dat A légat. Item 
pro utsa Milia in al tari B. Mari* de Confolaiionc . una 
Midi in altari 1$. Marx de Face, A una alia MilTa in 
altari 13. Matix de Gratia de Thaurîno, diebus lingulis 
perpetuo cclcbrandis , quarer ccntum quinquaginta Flo- 
rcnos vcrcrcs fetnel dat A légat. Item oro una Milia 
in altari 15. Mari® Aimcfüacx, perpetuo diebus lingulis 
ceîcbraoda, tcrcentuin Florenos vetercs. Item pro una 
Milia irt altari U. Mari* S- Lcodcgaiii Chamberiari , 
diebus lingulis celebranda , terccnram Florcnos vetercs. 
Item pro una Milia in Capclla Vultus Domini V r iviaci, 
diebus lingulis perpetuo eclebranda, quai cr ccntum Flo- 
rcnos vetercs. hem Hospitali novo Cbambcrtaci, pro 
itna Milia ibidem diebus lingulis perpetuo celebranda, 
quater ccn tu 0 ) Florcnos femel dat A legal, hem Do- 
ininabus Monialïbusdc Pollctcns in Klccmoiinatn, du- 
cenrurn Florcnos femel dat A légat, item Conventui 
& Fnuribus Seillonis Carthulicnits pro una Milia ibi- 
dem perpetuo celebranda, duccmum Florcnos femel , 
d»t. Item fubriex Pontis Confie*!, A una Capclla ibi- 1 
dem conlhucnda, A urta Milia ibidem perpetuo cc!c~ 
brarida lingulis diebus, mille quingentos Florenos vc- 
teres. hem fabriex Ponti» Dranax inter Thonomun 
& Aquianum, quarerccntum Florcnos vetercs femel. 
Item Domino Joanni de Verneto Militl, in prxmiutu 
A remurtentionem ferviciorum (ibi impcnioruin pW 
eum, tria millia FlmcnorUin auri boni ponderis femel 
dat & légat, hem Domino Amedeo Domino Urreria- 
rum, ultra tcrcentuin Florcnos Jibi ad vitam annis lin- 
gulis domto>, tcrcentuin Florenos aurl cenümilcs ci- 


A exprefle prxcipicn» rpfi* Uxori A FÎIio.qoarenus ris- AnnO 
dem Domino Gasp. A Mermeto refpoadnnt A remi:- „ 
lièrent condignè pro 1er vit fi s coruncan. fuperqurbus *J®3* 
le exonerandum ipfos oncrat , arfidt A «ûringit ipcch- 
litcr A es prêt le. Item ipfc Dominus Cornet Teftator, 
coulidcranî A attendent grata, liuduoû & IaudaWli» 
fervida tibi faita (i déliter A unpcnlâ per lit mû rem 
CiKfrrttM Ju.tnt tjriffittsjw Rouant de Marie- 

m'a, A quibus intrinfccii diJcCÜonibus fuit per cam 
haélenus humauirer profecutus; eandem Domimm Do- 
nam tacit . vult . ordinat , nominat A disponit Doininam 
veram A Adminidrarrieem ac utufru«aarum rn Co- 
mitatu Sabaudix , Ducatu Chablatii A Augulix , A 
M archionatu in Italts, A Prlodputo, ae in omnibus 
univertîs A fingulîs Civitatibiis, Villis, Callris, Oppi- 
dis, Loeîs, Hominibus, Homagiis , Sopcriorftatïbus, 
Kocremiis,Feudis,Rctrofeudis, JurisdiAiouibus, me- 
ris, miitis imperiis, JuriidiAfonc omnimoda, Uedii- 
tfbus, Servitiis , Centiî, Potrdîïonibus, Frnpriératibus, 

Dommiit Dignûatujn prxd-Aarum, A omnium A fin- 
L'ularum Terrartim, Locoruin, Caftrarum^VilUrum, 
iîurgorum, Cin'tatum A Oppidorum, ad Ccmfcarum 
Sabaudix, Ducatuni,Principatum, Marchionstutn per» 
tinentibu» quoouomodo , iivc eitra lire ulira Montes 
fuerint quornodoJibet (ituata: Ita quèd ipfis omnibus A 
lingulis uratur A uri debcat, A omnes tidcleî A Subdiri 
fui eidem plcitc, pcrfeélè obedire debcant A teneamur, 
dum tarnen in hutnanis viscrit , A ab allft nupttî» ablh- 
nebit; ira quod Anttdtui Je Sai.wJin ejttt Hlmi caxiflî- 
mus llatuin fuum A cjus uiorcm tentât t A eum ea vi- 
vat de bonis, rebus, cxüibus, obvemionibus A emolu- 
incntis prwdidorum Comitatus, Ducatu», Prrneipatus 
A Marchionatu»; esceptis yilljs, Cadris, A Locis in- 
fra fcrîptr» j A iptbrum pertiricntiis, qux eidem Domi- 
ns Conthofulî fu*, dum viscrit A ab itérait* nuptiis 
abllfnebir, vult elle prxcipuè espedita, A ea voit tibi 
modo prxdfAo proprié A Ipecialiter pcrt/ncre ( A tidcin 
obediat A pareil A mtendat tanquam verus, bonus A 
ubediens Filiuvjita quiul eandem Matrem fuam ix-nig- 
niter, liumanîter A nivorabilrter profequatur, qnoniara 
ipfatn eidem rccommcndat Ipecialiter A espreflc; vo- 
lens quôd omnes ddejes fui dieix Domine duin rlxcrtk 
nbediant, partant A intendant, ut lîbi ipfi tarèrent , dum 
camen in humanis fuerir, A ab aliis nuptli* abllincbîi. 

Item ipfe Dominas Tedaror volens canacm Iîomiram 
Conjugem fuam carilHinam fpeciali ftvorc Adilcélûme 
prolcqui, eidem Dominx A Conjugi fu* dat A légat, 
ad ritain ipiius naiuralcm, Ji ab ircratis nuptii» ahlline- 
hit, Callra, Villa», L'>ia, Tmitoria , Mandamctira, 
Superioritates A Dilhidus Aquiani, Filicrnx, Rfpail- 
lix, I hunonis, Alfngiorum, Hcrmanci* & Burgeti in 
Sabaudia, eum omnibus A lingulis Rcddrrtbus, bervi- 
.;iis, Cenlis , Hominibus, Hoinagirt , Pratis, Vinci», 

Nemoribu» , l'effis, ütagnls , Fascuis, Mofendinis, 

Uaptitoriis , F»iticHis, Obvemionibus, ÉmoJumentis, 
métis, mixtis Imperiis, A Jurisdidione omnimoda, 
pertiricntiis A arpendentiis iplbrum, A cujuslibet eortin- 
dein; lie quod ipiîns vira naturall durante, A iplà ab 
iieratis nuptiis abllinente , prxdidis omnibus A lin- 
guii» ipfoxum utatur A uri pollit perpetuo, A luos fruc- 
tus proprios facerc, absque eo quôd ex inde rationcm 


dem dat, ad viuni fuam artnix lingulis pcrfolvendos , ; vcl computum facerc vel redderc, vcl coMarioncm fa- 
în A laper Callcllania Maurian. per Cailcllanum qui ecre eum aliquo tcncatur ; volent quôd omnes bubdici 
pro tempore fuerit, lermrno quo dicli tercentum Flu- A ValTalli dieïotum Gallrorum, Villarum A Locarum 
renf priorcs folvi debcrit, A cos tidem Domino Amc- prxdictonam , eidem Dominx pareant, obediant, fol- 
deo vult dum viscrit albgnari, A hoc in prx.-niuin 1er- ; vaut A intendant dum viscrit, A ab aliis Nuptiis ablii- 
tidorum A laborum lulleiuonim per Ipfum. Item : nebit. prout eidem Teilatori faccre tcnerentur. In 
Joinni de Crcilo, in prxmiurn A remunerationcin fer- Comitatu autem Sabaudix, Ducatu Chabfalii A Au- 
♦iciorumA laborum fuilcntorum per eum, mille Klo- gullx, Marchionatu in Italia, Prtneipato, Drgnrtatîbûs, 
tenus auri roui ponderls femel dit A legar. hem Fetro | Scignoriî» , Baroniis, A in aliis omnibus A ImguJis rc- 
‘ * * '* a A la- bu», bonis, Hxrcditatlbus, CiviMtibm .I.oei», Callris, 


Villis, OpfH’dis Comitatu* Satoodrx, Ducanes O-abla* 
(îi A Aoguitx, Marchionatus in Ira’ia, A Princÿatu, 
ac Digmwtibuj, ObcdiencJis, buptriirriiairbui, Keve- 
rentiis, Subicclionibus eorundem , Hominibus , Ho- 
tn.*g?is, I idiiitatibu» Principis Achnv® Domini Avim>- 


Vicini Secrcîaiio fuo, in prxmium llrriciorura & 
borum fuHciitarurn per ipfum, mille Florcnos auri bo- 
ni poiidcris lemel dat A légat. Item Joanni de Cra aliàs 
de Dmyn cjus valleto, îu teinuncrationem ferviciorum 
A laoorum fuorum (urtentorum per eum, mille Florc- 
nos auri boni ponderis fetnel dat A légat. Item ipfc — . ,. 

Telhtor habens ad familiares A fervitotes luos doitieili- uî* de .Sabaudia, Comitt» Gcbcnneriiit, Domini Cellf- 
cos quemlibet in gradu fuo adechonem lingularem, , |oci, Domini de Villariis, Domini Canierx, Donijjii 
volens cis pro mentis compcnlâre, vult, di>pnniç A . : .ç Aqirs, Oimiti» G'meri* , Domini Grandiifon's, 
Ordinal, quod Ipli prxmientur A remunerentur coulîiie- , Domini Goillermi de Granditranc, Comitum V aliis- 
ratis ip fntuin fervitii», ad orditiationcm Donuiut A 1 pergix, Sandi Martini, SanAi (icorgii, Dominururr» 
Cjonthorai.', fax, A Exccutorum luorum interius de- j iVlomi'foreti, A ctererfs ad prxdiél.as di -nitates ad die 
fcriptonim, A duorum ex iplis. hem ipfe Dominus ram TdlJtorcin tarn eitra qeâm ultra hlimtcs compe- 
G o aies Tellator, rccogmxcens fe fore erga Dominum « tcinibus , meri», rnirtis Imperiis , A Juns.lkiionilm» 
Ga.prrd, de Montent. Militent fuum, & Mernictum j omnimodis, Redditibus, Cenlrs, Terris, Pratis, Vi- 
Ro^eti cjus Sccrctarîum , meriro obligaturn, qui tibi nef*, Pascuis, Ncmntilms , Molendiuis, Baptitoriis, 
perpetuo fut» teinporc fidelitvr A utilitcr fervicrunt. ip- 1 Stagnil, l.arubus, Piscariis , Venarionibus, Territo- 
fos Dominx Uxori fax, A Anttdce b'tiio Juv oritTimis j rüj fupradîârs, A exterï* omnibus ad ea pcrtincnttbu* 
citprefle & fpeciaiiter iccomircudat; voknjjinjungcns i quomoiocumque A quaiitcrcutnque , patinent iis A 
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appendcmiis earondem , ttlaflrem Aiued/am de Satau- 
du Fihum fuam tmrtfifiimnwt , foum Hxrcdcm Utiivcrfa- 
lcm militait, A fuo» liberos masculos neurales & légiti- 
mes , ex fto corpore A légitime matrimonio dcsceu- 
dentes , vulgaritcr , pupillaritcr A per FHdtOBBnifilim, 
ita quod femper prior natu fuccedat a) iis Filiii muculis 
(ccuniùm deccntîam gênais honotiücc fnüinendis, A 
lïliabus honorificè rmritandis ; Voicns, dhponens A 
ordinans , adhxrcndo femper dupofitionba* Fro^caito- 
rumfuorum, quôd ftantibus H lit» masculis de gcncre 
& armis Comitum Sabandix , A gêner» armonxtn fuo- 
rnm mente finis A corporitHis , nonquam 1- ilk ad ip- 
fiu» fucccflioncm voccntur ; A li cundcm Amcdeum F i- 
lium fuum ctrlflimum line liberis masculis légitimas A 
naturalibas,nt fuprà,mori contigerit,vel fi habuerit,A 
cot mort coniingw quandocümquc line liberis naturali- 
bos S legitimis ; co cafu , lllufhem Amedtmm de Snkatt- 
dU Pnnufem Ackoya, Nepotetn fuum cariflimum, A 
fuos libéras masculos, naturalcs & légitimes, ex fuo 
proprio corporc A Irçirimo matrimonio dcscendcntcs, 
cidetn fubftituit vulgaritcr, pupillaritcr A per Fideicom- 
milliim; & co cafu mediantibas prxdiths, Ludoricus 
df Sabaudia Ncpos funs cariffimtu terrai» Frrnciparus 
haberc debcat plrno jure. Alibi competat peout ad cun- 
dem Principctn pertinet , A contncvh haélcnns pettinere ; 
falvis ramen Homagto, Fendis, Rctrotcudis Comité! 
Sabandix, A Paélis A Conrcntionibus hsbirii cum co- 
dan i & ita quéd femper natu prior mente compas fuc- 
cedat, A exteris in l'uecdBone prxtcratur aliis Filiis 
tonorificè fuliinend-s , & 1 ilhbus fccundùm décentrant 
;cncrh martandis. Et fi fortè cundcm Amcdeum Prin- 


Notum facimus tenore prxfcntiom quibus expedit AnNO 
untvcrtis, quod fidèles nofiri Kcâor , judiccs, Conli- 
liant A Commune Civitarii noftrx Ragulii midis ad 1303» 
noftram Majeftatem providis rirfs Petto de Gondola, J 
A btephano de Luccaro torum concivibus Nunciis A 
Ambafeiat, nobts ltumilucr fignificarunt . quod non- 
nu t li forent homines in diâis Rrgnis nofiri» Daim, de 
Croît, qui vinum dt falem ad quoddam Cultrum de no- 
to per D. Regetn Raseix A Rota® inter prxdiâam 
Civrtatem noltram Ragulii & Civitatem nofiram Cha- 
tari appel laram in loco Dracav rua nominato conftruc- 
rum, A criam ad alla loca inconfueta contra libellaient 
A autinuam confuctudincm iptios Civitatls nofir* Ra- 
Etifii, A in opprobrium A diinimnioncm jurium cjus- 
aem Cirkath nolhx porurçm A déterrent, fupplicant 
nobit, ipfis fuper hoc providcrc de remedio opporruno. 

Nos itaque vo lentes uictam Civitatem no fini n Kagufii 
in fuis libettat'boï , A confoetodinibus antiquis illSatè 
confcrvare, ut extndc diâi Cives nofiri discant fub 
Principe glorrofo desoti famulati, atque ab i^fis ntilita- 
tibus, A honoris materia, lucrumquc fruflitcram Re- 
gix perveniac Majcll.^i de confilio , confcnfu A benc- 
placita volantatc Scr"»*. A Ex"i*. Principis D*. Eli- 
lab. prxmrlïi D. G. R. Ung. FqI. Dal. Ac. Gcn’tricis 
noltrx carilDmx,Frxlatorumquc A Baromtm R. Nos- 
tri prxmaturo fancicntcs duximas commhtendi, ut i 
modo, Adanceps iiullus lncoiarum Regnorum noftro- 
rum memoratorum Vinum,ASalem ad prxdiâumCas- 
trum Novum in loco Dracavixia, ut prxfertur, cot>- 
Itrndum, A ad atia loca inconfueta contra anriquam 
libmatcm . A confuctudincm did® Civinris nofir* Ra- 




ipem littc liberis tmscuîis naturalibus A lcqitimis mori | gniii A diminutionetn jurium cjnsdcm Clritatis noilra: 


ontiageric, co cafu Ladovicum de Sabaradii Nepotem 
»uum carifiimum Fratrem prxnorninaii Frmeipis, A 


portare prxfumat, vcl déferre fub pana amifiiouis A 
privations vinorum A falium prxdiaorum, A Hoc vo- 


fuo» libcros masculos ex fuo proprio corpore A leghi- luimus ht foris A locis publicari in diâis Regnis nofiri* 
mo matrimonio descendemcs , libi fuNihuir vnlgarner, Dal. A Croatix palam ubique taccrc proclamari, peout 
pu pii Irriter A per FideicommiffiTtn : Et fi lonc didom i etiam in formam nofiri Frivilegti redigi ftclemus, dum 


Ludovicum de Sabaudia line liberis masculis, natura- 
libus A legititnis , «s fuo proprio corporc A legitimo 
matrimonio, mori contingent, co cafu Dominum Ay- 
tniaem de S&ùau h.t Militent Dqimiihm ^illa-FraMeb^ t 
A fuos liboos masculos , nuturales A legitimos cidcm 
Ludovicr», A eu przimotiente, exteris fubfiituit srulga- 
rïtrr, pupillaritcr A pcî Kidcicommîlfum ; ita quod, ut 
lupra,piior natu prs exteris in Succeinone vocctur.A 
ftantibus FHüs pntdidotum, nunquam KtUa ad Suc- 
ceflionem voccntur. Executores verb foc hujus ulti- 
mi volunsatis prxnominatus Dominos Cornes Tes- 
tator tacis , disponit , nommai A ordinat R. Fatrem 
Dominum Gurd. Âbbatem Sanâi Michaelis Cluiini, 
Dominum Guillertnum de GrandifTono Dominnm Au- 
bonx, fi adefle poterit, Ladovicum de Colfonay Do- 
minum de Berthid, Amcdeum Dominum Urteriarum, 
Domi tum Joannem de Corgenon Dominum Mcllio- 
nati, Dominum Gaspardum de Montemajori Donri- 
num Vtllarii Saleti, Humnertum de Columberio Do- 


1 de VoiUcrmir, BaTtholomamm de Chignintv,' 
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nobts eædcm in fpccic fucrint reportaf®. Datuin Hodai 
fub tmgno noftro bigiiio Sabbat Ko prox. poÛ quindaur 
Fcfii Fafebe Do mini Anno ejusdem 1383. 

1CXXXI. 

Teft amen tum Lodovici I. Régit JerufaUm 26. Sept. 

Sirilir , Ducif Andegaviet Turont * , Comitit 

, Provinti <e, l'or calquent, Cnwmani * , P e démen- 
tit y Rojfiaci , AU. in Crvilatt Tarenli , Indïc- 
tione VII. die lo. mm fi s Sept imbris Anno 1 ^83. 

t Thésaurus Novus Anbcdot. Tons. 

. Coî. 1 fç±. Ex Autograpbo in Tabularïo Rc~ 
gio ftrvato. J 

lu Nomine Pttrit FiM, (A Spiritit-ftnAi. Amen. 


Humberru-ndc liai ma Dominum Fromcntaium, An- 
dreara Ikllxtruchc, A très, A duos ex iplis, pro præ- 
diétis omnibus A (ingulis cxeqocndis; in quorum Exe- 
cutOTum fuorum manibus, bxrcditatcs, resque A bona 

fua omni» ponit , A rclinquit pro imegro complcmcn- ( Cornes , un/verfis prxfcntcsLittcras infpcâuris falutem. 


L U DO v 1 c u S Dei gratis Rex Jcrufalem A Sicüûe, 
DucatAs Apuliz, Frinripatûs Capux, Dui Andes 
gavix A Turoni®, Comitatuum Frovinciæ, Forcal- 
querii , Cenomanhe A Fedimontis , ac de Rofiiaco 


to A fatisfadionc ipforum , A de ipforum probitatc A 
dileâionc confidcns.cos fc exoncrando oncrat de pras 
diclis. Sigud Kavasii. 

exxx. 

<5. Avril. Maria Reginx Ungaru Diploma , quo in favo- 
rem Civil atis Ragdhi, de confilio c on f en- 

fin Regin/e Emsaubtuæ Genitrieii fua , (S 
Prthtorum Raronumque Regni l Ingarié , fan- 
ât, ni ullus lncoiarum fyorum Regnorum dein- 
ceps yinum fcf Sal in novum Cafilrum in Loco 
Dracovizza fi tum, contra Ragusii liberta- 
ttm 1$ Jus, Confuetudinemque portare feu infer - 
re pr* fumât. Dat. Buda pofil (i)quindcnas Pas- 
cba Domini Anno t j8 }. [Johann. Lu- 
c 1 us de Regno Dalmatiæ SeCroatia; Libr. V. 
pag, 10] 

Os Maria D. G. Regiiut Ung. Dal. Croa- 
tie Ac. 

1 ) Le Joui de Pi'ioet dchui en t]t|. lu n de Mer», Se U quiw 
li. 4' Avril. Oo i«nte ce n.pluiM (eu (C «. cumule *)tut 
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Quotiiam brèves dies hominis lunt , nutnerus men- 
üum cjus apud Alttfiimum, A confiituit terminos cju* 
qui non poterunt prxteriri, fane hac ccicbri meditatio- 
ne revoiventes, A quod Deus ftatuit homincm mori, 
qui fuo proprio Fiiio non pcj>crcit , mors quoque orrt- 
nia mordens ncccflitatis modo omnem fuperat fillogis- 
mum , cxccptiones non rccipit , A dilatwncs aliquas 
non admittit- Videmus cnim vivos fircnuifiîmos, Prin- 
cipes poteftate lerribiles totâ die mori , mortis etiam 
otnnes tributarfi fuma* , née cefTabit donec fodiatnr 
peccatori love*. Il le fub quo hodîe frémit snundos, 
quem tremunt Fopnll , Frovinci® alien* formidanr ,ho- 
aie moritur, A infra brève tempus in pulverem viliflï- 
mum redigetur. Jam ccrtè advcsperascit nobis, jim 
cnim vit® nofhe dinfidium, A ampliûs pcrcgïmus.jam 
venimus ad canos , A mortis prâeambulos fefiinante* 
acccprmns ; A cûm fallax fit hic tnxmdus, quia vit» 
brcvts, A finis dubius, de morte quidem ccrriffimi lu- 
mus, nihil tamen nobis inccrrius hori mortis, A proin- 
de in nofiro A cujufllbet fapientis animo fufpcâa mé- 
rité débet cïïê jugiter profedô in nofira meme gerentes 
quanta fuinmui Largitor , Dominus dominantium, per 
quem Reges régnant , nobis feccrit , nos de Comité in 
Ducem, de Duce in Rqçem, fui inclfabill gratil eri- 
gendo. Sumus (iquidem in laboribus plurimis . in car- 
ceribus abundantius , in mortis pcriculis , fréquen- 
ter , ia iuiteribus frpe , in pcriculis dumlnum pc- 
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fcrout chacun jour cclcbrées ANNO 
: , co laquelle nous «vous « 
dieu nôtre fcpulturc, & fera en nôtre virant la pre- J 3° 3* 
micfe de la 'I rirticé , la féconde du Saint h I prit , la 
tierce de Nollre * Dame , b quarte de Saint Lovs, 
la quinte des Reliques , la litiémc de la Creux , & 
la .lepciéme de Saint Deiiy'l- ht après nollre rre- 
pmiléjneat les Quatre premiiTcmcnt nommées feront 
célébrées trois de mars pour nous fit pour nferc i iom- 
paigne 1a Roy ne « pour nos Enfant, pour nôtre Saint 
Per 


ANNO pencnJie « gcnerc, periculis ex geo- 1 Mdici perpétuelles qui 1 

tiNs, pcticolis in Cnit arc, in laborc fit ærurana, in ' ci) ladite Chapelle balle 
1383. viptilsâtaltis, in Time & liti, fa jaunii* plurmis» In 
J * frigote fit nudiruc- His inqtie fit aliis modis tn arena 
ho} vît fxcuti pugnantet , triumphum uoitrum gladio 
Coufuinmarimus , fit faogutoem nollrum lu nominc 
J e s u - C h r 1 .1 t 1 Deo ve-pertinum urFercflte* faeriS- 
chnn, qui pollmodum multos fit raanlmo* cum eorum 
* f. Miot» Provinciî* nollre ditioni miferabiliter * fobjUgavit. Nos 
**«• ctiam lieit immeritus bonuribus & bonis mundinii in* 

numeris extulrt. Et quia inenarrabilia funt opeca Do- Pcre le Pape "Qement Vil, pour nôtre trck-chere Da- 
tif fl i, fie ipfhts miferariones tant fuper omnia opéra cj us, me fit Mcrc Madame JtH annc Roynede Sidle que 
ne broche iorum qux nobis fccit, fit fuoruin im'rabilium Dieux abtuillc. pour nos Predcccflèur» fit Sueceflènr», 
qux nobis oUcndft vidcamur imtficmores , inde libi de- fie pour ceux qui nous ont aidié fit aideront à conques- 
votiffiims & gratiarum uberrîmas corde purifluno refe- ter nolirvdit Royaume. 

riinus sétioncs; & ne nos (quoi abrtt) intdlari dece- Item, en ladite laiote Chapelle haute chacun Vcn- 
dnmo» , lcd de bonis à quo eu net a proccd une nobis dredy après Marines la grand-Mcltc, après Vespres fe- 
collatis, te iplius laden te dextera impofterum confe- ra chantée folcmncllcmeru deux Antiennes, l’une de la 
rendii otdinare, ft etiam disponerc cupicotes, meme fit Croix, te l’autre des Relique» avec le» ver leu & orai- 
iotirltcéiu Cutis fillciti, ac ctiam pnmuniti font correspondantes , fit chacun Samedy apres lesdir- 

Priinttüs, noftrarn animam, cùm à corpore fcparnta tes Heures en ladite Chapelle balle fera chantée une 
fucrit, furnrno Contori flexis genibus dcvotllTtmc com- Antienne de Nollre- Dame, avec le verfet fit oraifon , 
mendatues , glurioftlüm* Matr» fui beat* V irgini M a- comme dit cil, 

«i-f, beat i s Gabriel i , Raphicli, fie Michaeli, ac ce- letm, voulons que apié* Doflrc trepaflement foit fait 
tcrii bcarorum Spirituum ordinibus Angctornm ; Johan- perpétuel fanent ce dit tour de nodre obit nollre Anni- 
ni liaptill* , cett-risque Patrîarchis fit Prophctis , Jo- verhirc folcinncllcraent chacun an en ladite Chapelle 
h an ni Evangclift*, Petto fit Paulo, Andrée, Jacobo, balfc, & ce jour tous les Chanoines fit Chapelain» du- 
Bartholomxo , Matthxo , ccterisque Apofloli» fit fcvan- dit lieu feront tenu» de célébrer ou faire dire une Mes- 
gelilltï, Sanâis Stephano , Laurcntio , Diouyfio, & lé des morts pour nous, fit au lit icdui jour les Frere* 
Mauritio, cum lociis eorumdem, Gcorgio, Chriflo- Prcfchcurs, meneurs, Carmélites fit Auguftins de Ha- 
phoro, Quinrino , cetcrisquc Deî Martyribus , beatis 1 ris iront i Proccffioti i ladite Chapelle, fie devint ou 
Mart'no, Nicolao, Juliane, Ludovicode Francia, te { après Vespres des Chanoines diront tous enfetnble Vi- 
MîlTïIicnii , Anthonio, Thom* de Aqoino, Petro Ce { gilcs des morts folemnel lemem fit à trait fit lendemain 
Icllino, cetcrisquc Confefloribus, -Sanâis Marix Jaco- pareillt’incm 1a Meflc. 
bi, fit balome, Kathcrinx, Mogdileox, Marthx, Ag* 

Drti, Maris Ægyptlacæ, Margaret*, Cecilie, Sabf- J 
n*, Sanéi*E!ifabcth,atqucClars, cetcrisquc Cm R 


intcrcelfioaibus, ipfi noJlra anima de manu inferi iibe- 
rata , in (inu lanélilîimi Patris Abrah* per eosdem An- 
gélus collocetur, nollrum fecimus, condidimus,6tor- 
uinivimos , fuc tmis , condimus , & etiam ordinamus 
TeQunettram , prout in deeem toliis ibidem altFvocc 
in noilrz Majcllatis, Teitium. & Notant infraferipto- 
ruin prxfcntia compcndiolc narratfî, fit etiam intcllec- 
tis, latjùs A fcrioiius conrinetur. Quorum foliorum 


Item, roulons que perpcrucllemcnt chacun Lundy 
loir fait ft»lemncl Ànnivcrfairc p<mr noos fie pour la 
Royne nodre Compajgnc en laditte Chapelle baffe, fit 
léinhlablement le premier jour de chacun mois, fit aulfi 
quatre fois en l’an co chacune fetnaine de jeûnes de 
quatrc-'l emps, fit chacun jour que lesdits Aiuiiverliirc* 
ferons laits , excepté ceux de chacun Lundi , chacun de 
la moitié des Chanoines fit des Chapelains edebrera ou 
fera tenu de faire célébrer une Meflc de morts pour 
nous ou pour la Roync nôtre Compaignc. Et auflî le 
jour de {celui AnmVcrûîre excepté ceux de chacun 
Lundi, les Frerei Prefcheurs ou Meneurs, ou Augus- 


fic continetula de verbo ad verbum infcriùs dej- [ tins, ou (àninclites de Paris les uns après les autres 
cribuntur. Qaod quidem Teflamentum vatere volu- ' iront en Procelîion en ladite Chapelle balte, fit devant 
mus jure Tcrtamcnti, fit fi non valcret jure Tcllamcn- I ou après Vespres des Chanoines diront Vigiles de mors 
ti, valeac juac Codicilloram , vcl jure cuiuslibct alte- îolcmuds fit lendemain la Mcilè, fit commenceront le 

rius voluntatis T primo & ante omnia alia , quamvîs A J — J1 — *w— <«-. *— ^ — 

TcHanienta, ctiam jure Tcflamroti, aut jure (JodiciJ- 
lorum, feu jure cujusljbet altcrius voluntatis valcnda 
per nos haâetiuv fit ante rxoflrt Kegni Sicilis tituli Ré- 
gi» aHimittoiiem faâa fit condita lub quibusvis tenorc 
atquc forma rcvocando exprcllè irritantes caifando fit 
etiam admiltando volutnus quôd nullius exilhnt robo- 
m, efliraci*. vel monicnti. Ténor verô fit cominen- 
tia diclorum deeem foliorum fequîtur in hax verba: 


C'tl r ordonnance de neflrt Ttftament & dtrraine 
voient/. 

Pranicrement nous cliions nôtre lépolttire pour nô- 
tre corps eu la biflé Chapelle deflous la liîntc Chapel- 
le du Palais à Paris derrière le grand Autel , fit vou- 
lons que nôtre cuer foit en l'utile d’Angiers , & 
nos entrailles en l'Egltfe de Monlogneur S. Martin de 
Tours. 

Item, voulons fit ordonnons aoe pour la fondation 
fit dotation que nous entendons a taire cil ladite l'aime 
Chapelle du Palafs à Paris, il aura quatre Chanoines, 
quatre Chapelains, & quatre Clercs, outre ceux qui y 
font de prclcnt, y eftrc converti fit employé jusques # 
la Somme de trois mil livres de rente, fit des Prcben- 1 
des qui en feront fondées, les deux feront à la colla- 
tion fit donation de nôtre tres chcr Scighcur fit Neveu 
le Roy de France, fit les autres deux a la nôtte fit de 
uo< Hoirs fit Succdlêurs Roys de Sicile fit Ducs d’An- 
jou, Et auflî voulons fie ordonnons que du nôtre (oient 
laites & édifices les Maflon» bonnes fit fou Si fan tes pour 
les habitattun» fit demeures de* Chanoines , Chapelains 
& Clercs en certaines places fit lieux qui font prés de 
l’Hollcl tic Médire Guy de Champdtvcr: c’dl allàvoir 
entre les murs de* Jardins de la pointe, fit les mors de 
la Rivicie dont nous requérons la place à Moniteur 
le Roy'- 

Item, nous voulons fie ordonnons cftxc fondées fept 


jour du premier desdites Annlverfâires les Frétés Pres- 
cheurs, le jour du fécond Atinivcrfaire iront à ladite 
Chapelle les Freres Meneurs, le jour du tiers les Au- 
gnflins, fit le jour du quart les Carmélites, fit ainlï en- 
tuivent des autres; fir pour ce icra donné à chacun d’i- 
ceux ce qui ièmblcra à nolfredrte Compaigne ta Royne 
te nos Executcnrs, laquelle choie nous remettons à 
leur discrétion. 

Item , voulons que perpétuellement chacun jour 
après la Mcffe de l’Aonhcrfairc , ou après la grant 
Mcfle de ladite faintc Chapelle haute, fit après Vespres 
les Chanoine*, les Chapelains, fit les Clerc* d’icclle 
iront i la Proceflïon i Croix fie eau bénite en ladite 
faintc Chapelle balle, fit entour nôtre lèpulture chan- 
teront Iblemncllcmcnt aucun rc»pons de mors cului- 
vans. 

Item , voulons que en ladite ûinte Chapelle foient 
chantées à Prêtât, iclon qu’il eft accoûtumé, le* Ves- 
pres fit la grant Melfe des Fclles qni s Vn fui vent; c’dl 
aiiavoir de l’invention St exaltation de frime Croix, de 
la Nativité fit Decolaiion de baiitt Jehan-Oapiifle, de 
Saint Jehan l’Evangetille, de tous les ApnJlrc*. de 
Saint Loys fit de là nantlaeion, de Saint Denys & de 
fon invention, de Saint Martin, de la gloricufc Madc- 
laine, de la tranflatïon, de Sainte Marthe fie de Saint 
Loys de Marfeille, fit gagneront les Chanoines, Cha- 
pelains tt Clercs en icelles F elle» telles dillriburiont 
comme ils font les jours des quatre Friles annuelles. 

Item, voulons que la rente que nous avons en Nor- 
mandie fit fur le* Halles de la Vicomté de l'eau de 
Rocn foit convertie an fait de la fondation des Chanoi- 
ne» ddïusdits en la faintc Chapelle , & ou cas qu’il 
plaira à la Royne nollre Compaigne, la Terre que nous 
fit elle avons à Bonne Ville, la Loctte, i Laigte, fit 
à la Roche- Mobile y foit suffi convertie fit que de la 
Roche-Mobile fit de la Terre de Laigte l’en fine à no- 
tre tante de TjKWars pour Ibn vyage que elle y s s’il fe 
p on faire. 

Item, i l’Abbaye de Saint Denys nous roulons oo’q 
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CORPS DIPLOMATIQUE 


AKKO ^ fond* trois Annfvcrlàircf , n» pour BOUS 6t pour la ' üo Atmiverlaiic fotcmoel , comme cydefios. AnNO 
Roync noftre Compaigne, un autre , & pour Mon- . Item, à S. Maximin une Chapelle de C. llv. de rtn- o 
* feigneur le Roy Fheli pus uollrc aycul , A pour te Tournois pour y avoir chacun jour une Méfie per- * 3* 

" Monfcigncur noitre Ferc un autre, & feront faits fo- petuelemcnt A chacun an un Annivcrfkire folcmnelz 


comme cy-deflbs. 

Item, une autre Chapelle en la Balme de L, livres 
de rente. 

Item, nous voulons que lejour Fcfte du Saint 
en l’honneur duquel icelles Chapelles fetont fondées , 
chacun Chapelain qui tendra icelle, foit tenu de faire 
Vcspres & Melle lolemnez avec auties Chapelains A 
Clercs qu’il procurera. Et pour ce faire ledit Chape- 
lain gagne ledit jour XL. livres des C. deflusdis, fit le* 
LX. liv. foient pour l’Annivcrfairc fit les Méfies des 
ors. 

Item, voulons qne de nos Chapelles (oient données 
quatre des meilleures en ladite fainte Chapelle du Fa- 
lais à Paris: c’eft alTavoir une vcrmille, une blanche, 
une verte, fit une noire toutes compiles, fit quatre ca- 
lices avec les barcctes. 

. Item, nous voulons que ou Coovcnt des Religîcu- 
fes de Fralhan de TOrdrc de Saint Dominique, loicnt 
fundez douze Annivcrfaires , chacun le premier jour du 
mois, fc Feftc folcmnelle ne l’empeschoit, fit le len- 
demain foit fait on cas qu’il fc dilfercroit pour icelle 
Pelle, pour nous fit pour la Roync nollrc compaigne , 
fit feront faiz obiz folcmnellement , fit avec ce fer* fon- 
dée une Melle perpétuelle de mors qui fc dira chascun 
jour pour nous deux. 

hem, nous voulons que certaine Somme d’argent 
foit baillé pour célébrer certaines MclTcs de mors le 
jour de noftre obit, fie au Si pour dire Méfiés de mort 
jusques au jour de nos obfequcs fit par aucun temps 
jusque* à cent milles Méfies. 

Item, nous ordonnons que i S. Jehan d’Angcly oa 
autre part félon noftre dévotion, foit fondée une Cha- 
pelle en l’onneur du glorieux Saint Mon lïair Saint Je- 
han -Baptiflc en laquelle fc chantera perpétuellement 
chacun jour une Méfié de mors pour nous fit pour la 
Royne noftre compaigne , A pour nos Enfans. 

hem, nous voulons que aux poures Hospitaux fit 
Maifons-Dieu de nosdii Pays d’Anjou, de Touraine, 
fit du Maync, & aufli 2 la Maifon-Dieu de Paris foient 
donné de nos tapiz pour couvrir les poorcs de ceux 
qui leur feront plus neccfTaircs , chacun du prix de trois 
à lix frans ou environ, & s’il y en a aucuns grans qui 
fuflent de grant prix, nous Voulous qu’ils foient vendus 
pour donner aux pourcs Hospitaux ou cas que nous lè- 
riens le jour de nôtre trepafTcment fi mucblez qu’ett 
en peut acheter d’autres du prix detfosdit , Ce il fembloit 
i noftredite compaigne & pour nos Enfans cc qui leur 
en feroit befoin pour leurs cftars. 

Item , voulons que pour accroiftre les rentes de la- 
dite Maifon-Dieu de Paris en la fubftentation des 
pourcs , ils ayent CC. livres de rente. 

hem, ou cas que le jour de noftre tTepaflcmcnt nous 
ne ferlons fi mucblez, comme deflus, nous voulons 
fcmblablemcnt que nos linges, prias premièrement ce 
qui neceûaire en fera pour les cflas de noftrcdite com- 
paigne la Royne & de nos Enfans. foient vendus, fie 
l’argent qui en ylfcra foit donné & aîlhibué aux Hospi- 
taux, maïaderics fit autres lieux de nosdiz Pays par 
l'ordonnance de elle principalement & de nos Exécu- 
teurs, pour le falut & remede de noftre arme, & de 


lemnellement les jours de nos obits. Et outre ce vou- 
lons dire fondées deux Chapelles ésquellcs perpétuel- i 
lement chascun jour fc célébreront deux MeiTcs , l'une ! 
pour noftre trcs-chicr Seigneur fie Pere le Roy Jïhan 
(que Dieu abfoillc}A l’autre pour nous, & pour la 
Koyae uoflre Compaigne, nos Enfans & autres uom- 
mez A déclarez ou tiers article de nofhe prêtent 
Tellement. 

Item, voulons que foit ordonné pour nous à perpé- 
tuité trois cierges ardans jour A nuit , l*un devant le 
corps Monfcigncur S. Dcirn, l’autre devant les (àln- 
tes Reliques en U Chapelle haute du Palais à Paris, A 
l'autre devant Noilrc-Dame en la bafle Chapelle. 

Item, voulons que en l’Abbaye de Malbuillbn lez 
Pomoifc foit fundé un Anuiverfairc avec une Chapelle en 
laquelle on célébrera perpétuellement chacun jour une 
Mctrede mors pont rame de nollrc trcs-chiere Darne fie 
Merc Madame 11 o ne DuchefTe de Normandie que Dieu 
abfoiüc, laquelle repofe en l’Egllfe d’icelle Abbaye & 
pour nous A pour la Royne noftre Compaigne, nos 
Eitûns & autres nomcz A déclarez on tiers article des- 
(«dit. 

Item au Couverts de Frères Prescheurs, Meneurs, 

Aiiguftitis,& Corniditei de Paris, d’Angicrs, de Tours, 
des Freres Prescheurs, A Meneurs du Mans, A des 
Freres Prescheurs d'Auxerre, nous voulons cftre fun- 
dc un Anniverfaire pour nous, pour la Royne nollrc 
Compaigne 2 faire perpétué llemeot & folcmnellement 
chacun an les- jours de nos obiz de nous A de elle : Et 
aufli en chacune Eglifc d’iccux Religieux fe fundera 
une Mclfc de mors qui fera dite chacun jour. perpétuel- 
lement pour nous A pour la Roine nôtre Compaigne. 

Et voulons que tout cc qui fc donnera susdits Reli- 
gieux pour leur labour A caofè deffiisdite foit converti 
& mis è$' réparât Ions des Eglifcs ou Maifons , clofu- 
rcs ou fermetures desdiz lieux , ou à faire aucuns nou- 
veaux édifices neceffaires ou profitables pour tes Freres 
de îccux Couvents. 

hein, qucès Couvcns des Chartreux A Ccleftins de 
Paris foit fundé un Annîverfaire pour -nous A pour la 
Roync noftrcdite Compaigne en la maniéré deflusditc 
A avec cc ou Couvent aiccux Ccleftins, (bit fondée 
une Méfie de mors, qui fera celcbrée perpétuellement 
chacun jour . pour nous A pour la Royne noftredite 
Compaigne, pour nos Enfans A pour les lusditz décla- 
rez ou tiers article. 

hem. es Egliles Cathedraüx de Rocn, de Rains.dc 
Sens, a’Angicrs, de Tours, du Mans, de Paris, de 
Laon, de Chartres, A en l’Eglifc Collegialle de Saint 
Martin de Tours, de Noftre-Dame du Fuy . A de Bo- 
logne fur la Mer, A de Lyence, A Saint Efticnne de 
Touloufç fera fondé noftre Anuiverfairc A de la Roy- 
ne uoilre Compaigne, à faire chacun an foîemndlc- 
ment les jours de nosdiz obiz, A avec cc en chacune 
desdîtes Eglifcs fera fondée une Chapelle pour dire 
pour nous perpétuellement chacun jour une Mcffc 
de mors. 

hem, nous voulons que en la Chapelle du Bois de 
Vincennes lez Paris, A en l’Eglifc Par roilfiale deMon- 
tercl lez lesdits Bois foit fondé noftre Annivcrfâire avec 
une Mcffc de mors eu chacune desdites deux Eglifcs 

Parrochiale A Chapelle i dire perpétuellement chacun ' la Roync A de nos Enfans tant de tapis A linges 
jour pour nous A pour la Royne noftre Compaigne. j fusdits voulons que tant feulement noftrcdite com- 

hem, nous voulons A ordonnons que en l'Abbaye i paigne la Royne en (bit croc, A non autre, A que elle 
de Vcrtclay foient donnez CCCC. frans pour une en pregne cc que poor fa neceflïté A eftat A de nosdiz 
fois , pour la repanuion de la chaflc de la gloricufe Entan» en fa confcience ly femblcra. 

Marie Magdalenc laquelle repofe en l’Eglifc d’icclle Item, A aoflî voulons que de nos draps d’or A de 
Abbaye, ii comme pluiieurs croient A dient. ! foye foient faites des Chapelles A icelles données & 

hem. nous voulons que en icelle Eglifc de la Mag- I diftribuées aux Eglifcs de nosdfts Pays, ou ailleurs, oà 
dalcne de Vcrzelay foit fundé une Chapelle de C. Ii- j la Royne noftre compaigne, A nos Exécuteurs verront 
vres Tournois de rente pour y avoir une Meffc chacun jflu’il fera bien employé, & tant qu’il femblcra 2 la 


tout ce qui fera tieceflaire pour noftredite compaigne 

des- 


jour A chacun an quatre Annivcrfaires fotemnez, les- 
quel x feront célébrez lendemain de chacune des quatre 
Feftes qu’ils feront de ladite Magdalenc pour nous A 
pour la Royne noftre Compaigne. 

Item, nous voulons que en l’Eglife de l’Abbaye de 
1* Boiflîçfc fuît fundéc une autre Chapelle de C. liv. 
Tournois de rente pour y avoir chacun jour deux Mes- 
fcs.A chacun an deux Annivcrfaires folcmnez lende- 
main de fainte Croix en May , A de fainte Croix en 
Septembre pour nous A pour noftrcdite Compaigne la 
Roync. 

hem, en l’Eglifc de Sainte Marthe deTamcon une 
Chapelle de C. livres Tournois de rente pour y avoir 
chacun joui une Mcflë perpétuellement A chacun an 


« il lera bien employé , A tant qu il lemblcra 2 la 
Roync, A les autres vendus, comme des tapis A lin- 
ges , ou cas que nous ne uriens mueblez , comme 
aeflus. 

Item, Nous voulons que la Royne noftrcdite com- 
pagne, A nos Exécuteurs donnent telle Somme com- 
me il lenr fcmblera, a poures ferviteurs qui feroient 
entour nous, lesquels ne (broient pas rémunérez félon 
les fervices qu’ils nous ont fais. 

Item. Et afin que noftre ame puifle A doic mfeulx 
eftre deschargée, nous voulons <jue en nos Pays d’An- 
jou, de Touraine A du Maine, vmf mille francs (oient 
par nos Exccatcurs diftribuez 2 gens poures A mifera- 
bles, A autres, ainfi que la Royne noftre Coniraîgne 
principalement A nosdits Exécuteurs venons qu’il Sera 

bien 



DU DROIT DES GENS. i«t 


AsNO ^* cd em P lo y é » cn rctonr charges & opprcffions que 
* nous y avons donné, tant i eau le des Sublides, Tail- 
I 2 8 ?. Ics,& Aide» que nous y avons levées 4 fait lever, que 
J J autrement. 

Item. Et afin que noftre ame puillè 4 doîc dire 
miculx dcschurgée de la Guerre que nos Gens firent 
pieça par nous en nos Conter de Provence 4 de For* 
calquicr, nous voulons que ai icelles nos Conter de 
Provence 4 de Forcalquier fuit donné 4 dtilribué jas- 
ques à la Somme de cinquante mille francs, tant aux 
Egtifes, Hospitaux, Muladcrics, comme pou rcs Gens 
4 Pueplcs d’iccl le*, cfpeciau tnent il cculx qui perdirent 
• pour ladite Guerre tant de Bourgeois, Laboureurs, & 

autres, comme autrement , tout aitili qu’il chera en la 
discrétion de nos Exécuteurs, appeliez le Seucchal , 
nos Confcîllcrs 4 Officiers, ou bons preud’hommes de 
nosdirs Conter, qui les doient informer des dommai- 
ges porter 4 faits en icelles Conter pourcaulc de ladi- 
te Guerre, & par cspecial ou Territoire d’Arles & de 
Tarrascon, & aufii en PI tic de Carnurguc, 4 vers 
Nollrc-Damc de la Mer ,4 autres lieux, desquels nos- 
dirs Exécuteurs feront informez, comme ddlus. 

Item. Au Pays de Scncchaucies de Beaucaîre, de 
Thoaloufe, & de Carcaflonc, autres ciuquantc mille 
francs, qui feront donner 4 diftrïbuez en ta manière 
que dit cil, en retour des pertes & dommaiges que le 
Peuple y a foutenus & eus, tant comme nous en avons 
eu le gouvernement, tant pour les Gens d’armes que 
nous y avons tenus, comme autrement, 4 anfli pour 
Execution rlgOurcnfe fur les faits des Aides 4 Sublides 
que nous y avons tait pour le ûlut des âmes qui mors 
ont dté ou defers, ou rendus fugitifs de leurs Pays 
propres Maifons,4 mis à poureté par Tailles outrai- 
geufes , & Executions rigooreufes faite» en leurs biens, 
et donc nous pourriens avoir elle 4 caulè. 

Et quant au Douaire de la Reine uoftre coinpa : gne, 
pour caufc duquel li appartient la tierce partie de tou- 
tes nos Terres ou Royaume de France, nous les y 
afleons en celte manière: c’eft aflàvoîr que elle aura 
4 tendra les ChStcaux, Terres, Villes, 4 Chaftellc- 
nies de Saumur, de la Koche-fur-Yon, 4 du Chaflcau 
du Loir, avec leurs appartenances; 4 ou cas qu'ils ne 
vaudroînt la tierce partie de nos Terres , nous vou- 
lons qu’il ly foit partait au plus prés de chacune desdi- 
tes Terres 4 Challcllcnics, en luy faifant bonne aflîct- 
te 4 large. Et ou cas qu'il plairoit à Dieu , que nous 
conqucltiffiens ce Royaume, nous voulons que outre 
les chofcs dcflusdites,clte y preigne trente mille florins 
Ducos de rente, lesquclx nous voulons qu’ils ly foient 
très bien aflis, entant que elle s’en dole tenir pour 
trcs-contentc. Et encore outre toutes les chofes des- 
fusditc<, nous voulons que en nos Contez de Pro- 
vence 4 de Forcalquier ty foient affis pour accrois- 
fement de fondit Doiiairc dix mille florins de chambre 
de rente, 4 que ils ly foient tellement affignez, que 
elle s’en doic tenir contente. 

Item. Aufli déclairons 4 voulons que les Conquefles 
que nous avons faites ou Royaume de France, elle 
tiegne , 4 aie fa vie durant , excepté la Rochc-au- 
Due, que nous avons donnée à vie à Pierre d’Avoir, 
4 celle de Mirabeau, avec leurs appartenantes, que 
nous avons données à vie â MdGre Jehan de Bucil,cn 
telle manière 4 condition comme il cil contenu en nos 
lettres de ladite Donation, nuis apré» leur mort, elle , 
les tendra, le elle les lurvit. 

Cy- après s' captivent les Conquefles que nous 
avens faites. 

Premièrement les Comtez d’Ellampes & de G yen, Te 
» nofirc Couiïu d'Ellampcs 4 de Gycn muert fans Hoir 
descendant de fon corps; lit Comté de Roofly, la Ter- 
re de Lune) . le Challcl , Terre 4 Seigneurie de Sablé, 
le ChalteL Terre, Chaltcllcnie de Mirabeau, les Chas- 
«jum*. têtu, 4 Terre de Champïgny, la Raiacc * 4 le Cou* 
dtsÿ, coinprius avec la tierce partie de toute la 
Texte de (a Dame de Baucay qui cil encore à afleoir, 
la Roche au- Due, le péage de Tours, les rentes 4 
Mêlons que le Sire oc Kayneval y avoir, & la rente 
wj Je péage de Langez & ce MontTouriau, 4 suffi la 
Terr^de ihakmoiit, laquelle nous ne voudrions pas 
que 00 s Hoirs ternirent ou polfediflcnt, fction que par 
grant Oonfeil fuil veu que non* y eulfietis bon Droit. 

Audi voulons-noo» que la Reine noftre compdrae 
ait lç gouvernement de Lors nollrc ainsné Ris Duc 
de Calabre, Jusqtk* i tant qu’il fuit en nage de vint. & 
un an accomplis , fenz ce que à nul autre en appartie- 
nne adafiwfrfifoa ou gouvernement. 

Tom IL Part. I. 


1 Et aulîî voulons-nous eue clfe-fo/t toujours confril- 
1 lée par les Gens de lioï Pays, 4 non par autres, les- 
quel* ConfcrIIers dés maintenant nous déchirons, & 13&3* 
luy baillons. Et premièrement pour le plus cspedaj 
Confeillcr fi: pour le premier Pierre d’ A voir Seigneur 
de Chatcean- F ermtmt noftre grant C htn Ê ictL » 4 Séné- 
chal en rvoï dit Pays, Jehan de Bueîl, fataur Evesque 
du Mans naître Ohanccllicr, H.ircfetri de Lu ri Fèves* 
que d’Angiers » le» Abbtz de Saint Aubin d’.Angfm, 

4 de la Coulmrfc du Mans. Pierre de Chcvrarfe.Goil- 
laumede Machetcldn Utnsné, Pierre de Uccrl, Jeh-m 
Pci 1er in, Mailtre Jehan Haucepié, 4 Maiftm JchXti le 
Bcguc. 

Autre Ordetianee . 

Sur les partages de LoyS Duc de Calabre, 4 de 
Charles nos enfans : c’eft allàvoir que Lovs iu>>- 
tre Fils ainsné aura pour fon partaîgc les Pochiez 
d’Anjou 4 de Touraine, 4 la Comté du Maine, avec» 
que* les Comtçz d’Ellampcs 4 de Gycn, & aqflt la 
Terre de Thaïe mont ou cas que nous y anriens bon 
Droit & bon titre comme dcllus, & les Hoftcll que 
nous avons en la Ville de Paris, 4 fcrublablement nos 
Holtcls de Vincdlrc 4 de Cachant. 

Et Charles noftre fécond Fils aura pour fon 
partaîgc la Comté de Roufly, la Tcnc de Guife 4 de 
Chailly. Et s'il avenoit que nous puiffiens conquérir 
(ce que Dieux vücillc) le Royaume de Sicile, & les 
Terres qui y appartiennent , Lors nollrc ainsné Fils 
Duc de Calabre fera Koy 4 Comte de Provence, & 
avec ce Duc d’Anjou 4 de Touraine, 4 Comte du 
Maine, afin que s'il avenoit befoing en noftre Rovau- 
mc de Sicile, nollrc trcs-chcr Seigneur Neveu le Roy 
de France, de qui il tendra les Duchcz 4 Contez des- 
fusdits, ly deuil élire plu» enclins a ly atdicr pource 
qu’il fcroit fon homme d'iccux Pays , 4 auftî le fe- 
raient les Subgicz desdits Duchicz 4 Conté plus vou- 
lcnticrs. 

Et noftredit ainsné Fils Duc de Calabre venu i Fa 
Couronne dudit Royaume de Sicile, nous voulons que 
Charles noftre Fils ait en augmentant fon partafge, 
les Contez d’Ellampcs 4 de Gycn, avec les 1 erres de 
Rochcfort, fe nous l’acquérons. 

Et oultro nous voulons que noftredit fécond Fils ait 
la Duchié de Duras & la Conté d’AIbo, ou cas nue 
nous pouriens tant faire, que nollrc Coufinc la l)u- 
chcftc s’en youlfift démettre , ou l’en ferons heritier 
après fon dcccz. 

Item. Voulons que accomplies les chofcs dcflusdftct 
de noftre Execution, 4 pourveu i l’cllar de la Royne 
nollrc compaignc 4 de nos Enfans, règlement leur 
exccz, 4 refaites les réparations avec Jardins ijecdlai- 
rcs pour iccux à faire en nos Chili eaux de nozdiz Pays 
convenablement, 4 paies les gaîgcs des Officiers 4 
Confcillers de ce qui deu leur fera, le furplus de ce qui 
fe lèvera, tant de l’ordinaire, comme d’aucunes aides 
qui fc lèveront en nos Pays, foit converti 4 dillrrbué 
en fatîsfaâion des oppreffions 4 charges que nous 
avons données en Languedoc principalement 4 la plus 
grant part pour le déchargement^ de noftre ame, fen» 
riens mettre en trefor, ne efpargnicr, jusque* â ce que 
nos Enfans foient eu âge de leur gouvernement, 4 
donné pour Dieu i poures orphelins, pourcs Filles a 
marier, & Eglifes réparer, calices 4 vcllemcns par le 
Royaume de France, 4 cspecialcmcnt en Pays de Lan- 
guedoc, où nous avons plus converfé. 

Et outre pource que tant plus nous donne Dieu de 
biens 4 honneurs en ce monde, tant femmes nous plus 
tenus envers ]y, 4 plus obligiez à faire biens 4 aumos- 
ncs, au falut 4 remède* de noftre ame, de 1a Royne 
noftre Compaignc, pour nos Enfans, pour nollrc Saint 
Père Pape ClemehtVII. pour nollrc tras-ehierc 
Dame 4 Mère Madame Jeu a nne Royne de Sicile, 
que Dieu abfoillc, 4 pour nos PredccclTèurs & Suc- 
celTears, 4 pour ceux qui nous ont aidiez 4 aideront 
à conqucftcr noftredit Royaume en lieux où nous Icm- 
’olera plus convenable, ou cas qu’il plairoit i Dieu que 4 
nous aquerrîcns paifiblemcnt noftre Royaume de Sicile, 

4 que nos faculté» fe eftendroient d l’accompliflcmcnt 
des chofcs cy-deflous cscritcs, nous voulons 4 ordon- 
nons par nuatere de noftre Teftament 4 demin* vou- 
lenté , comme deftus dire faites, 4 y adjoftées les cho- 
ies qui s’enfuivent, 4 auffi au Ciuvement des âmes des 
deftasdits. 

Premièrement , nous voulons dire fondez quatre 
Moultim eu ce Royaume; l’un fera de Moines noirs, 
jusques au nombre de cent Religieux, qui feront de 
l'Ordre de Saint Bcnoiil, lesquielx vivront (èlon î’Or- 
A a don* 



km, pour quoi nous devons efire ptü» dcvos, arcfaiw ÂîfNO 
A anectaeux de faire & accomplir noftredh faim pro- _ 
po* A vouleuté, tant pour l’tiêtroificment A exaltation I $0 J« 
de laFoy catholique, & exterminement des mecreans, 
comme pour uoftrcdit Royaume conqudlcr , fie nofire 
Saint Perc, le faim College des Cardinaur, autres Pré- 
lats, Rois, Princes, perlnnnes Ucs- notables, feiges , 
de tres-grant feus A auâorûé, nèus coufcillcnt A ai» 
deut par maniéré que nous pui (liens faire lcdk pafiaige, 
ou que fens leur aide le puilliens faire, nous fermes cq 
nosdits propos A vouleuté ferons iccluy pallkige, A mi- 
literons ledit feint Sépulcre, avec les autres fsints 
Lieux qui y font, A ferons graut & notable don eu la 
Chapelle dudit feint Sépulcre, pour Paccroificment du 
divin fervice A luminaire d’icelle, & suffi en PEgltlig 
de Nofirc- Dame de Jofaphat, A autres Eglifes en »ce- 
luy Royaume de Jherufelem, jusques au nombre de 
trente. Et de toutes rentes qui nous apparticndxoienr 
A devroiem appartenir pour caufe de icduy Royaume 
de Jherufelem, lesquelles feroint où nofirc Seigneur 
énumbea en la glorieufe Vierge Marie, où fi na- 
quit, A autres feints Lieux de pardeli, nous n’avons 
intention d’en rieni levp-, mais voulons que toutes 
icelles renies fuient converties en fondation* fi 
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An NO donnance & Statuts de l’Ordre de Clugny , fit feront 
n fous l’Abbaye de Cluguy. Et voulons que iccluy 

*303. Moullier foitaffis ci» Terrede Labour, & fondé cnPhon- 
ncur de la Trinité, A que au remede de l’ame de nous , 
de nofiredite Compaigne li Roync, A de tous les defius- 
dits, ils foient «nus de dire chacun jour vingt Méfies de 
mors ;& outre ils tendront à Pari* en l’ellude pour plus 
elïkucer iceluy Moufiier dix Religieux, Avouions qu’il 
fbitdoüéde fix mille florins de rcme,nc nous ne voulons 
point que l’Abbé ak pour fa dignité A crofic outre cent 
onces , ne qu’il fe entremette de recevoir le* rentes dV 
celuy Moufiier, mais les Officiers qui feront ordonner 
à les lever, il les contraindra de ly rendre compte de 
ce qu’ils recevront , & du furplus de ce qu’ils auront 
outre leur gouvernement, nous voulons que ils foient 
tenus de faire Hospitalité. 

Le fécond fera de Religieux de l’Ordre deCbartrous- 
fè, fit feront en nombre vint A quatre, A ordonnons 
que iceluy Moufiier foit fundé en l’honneur de la vraie 
Croix , A voulons qu’il foit doué félon la dotation de 
ceulx dc S. Martin prés de Chaftel S. Hcrmc auprès 
de Naples, fit feront tenus iceulx Chartreux au remede 
A falut de nofirc arme A des defiusdits de dire chacun 
jour fix Méfies de Rtfuiem, lequel Moufiier fera fun- 
dé prés de Capuc, 

Le tiers Moufiier fera de cenfrSuers de l’Ordre des 
Frétés Prefcheurs, A vivront félon la fourme A or- 
donnance de celles de Prulhan, A fera fundé prés de 
Naples en l’honneur de No Are- Dame, A doüé de qua- 
«rc mille florins de rente, lesquelles, au remede A 
làlut des aines de nous A des defiusdits, ordonne- 
ront que chacun jour dix Dames dtent dix Sautiers à 
leur tour. 

Le quart Moufiier fera de Celcftins, jusques au nom- 
bre de trente Religieux , A fera fundé 1 Naples en 
l’honneur de la glorieufe Magdclainc ; ils feront tenus 
dédire chacun jour dix Méfiés A quatre fautiers , au 
remede A falut comme defius, A fera doüé iccluy 
Moufiier de deux mille florins de rente. 

Item. Nous voulons efire fundé un Annivcrfairc en 
l’Eglife de Saint Nicolas du Bar, avec une Méfie per- 
pétuelle de mors, qui fc dira chacun jour pour nous 
A pour la Roy ne nofire Compaigne, A pour les des- 
fusdïts. 

Item. Nous voulons efire fundé un Anniverûire en 
l’Eglifc de Saint Jacques en Galice, avec une Méfie 
perpétuelle de mors, qui fc dira chacun jour pour nous 
A pour la Roync nofirc Compaigne, A pour les des- 
fosdtts. 

Item. Nous voulons efire fundé un Annivcrfairc en 
l’Eglife de Noftre-Dame de Montferrat , avec une 
Melle perpétuelle de mors , qui fe dira chacun jour 
pour nous A pour la Roy ne nofirc Compaigne, A pour 
lès defiusdits. 

Item, Nous voulons efire fundé un Anntvctfeire 
en l’Eglife du Veu de Luques, avec une Méfie per- 
pétuelle de mon, qui fe dira chacun jour pour nous 
ce pour la Roync nofirc Compaigne, A pour les des- 
fusdits. 

Item. Nous voulons efire fundé un Annivcrfeire en 
l'Eglrfe de l’Annonciade de Florence, avec une Méfie 
perpétuelle de mors, qui fc dira chacun jour pour nous 
A pour la Roync nofire Compaigne, A pour les des- 
fusdits. 

Item. Semblablement nous voulons dire fondé un 
Annivcrfairc A Méfiés de mors comme defius à Bene- 
vent , en PEglife où repofe le benoilt Corps Mou- 
fcigneor Saint Barthelemicu, A à Maffe pareillement, 
en l’Eglife où repofe le Corps Saint Andricu ; A à Sa- 
lerne auffi où repofe le Corps Monficur Saint Mat- 
thieu; A voulons que; en chacune de icelles Eglifes, de- 
vant les Corps Saints ait un Cierge perpétuellement 
aidant. 

Item. Es Eglifes de noft redit Royaume de Sicile, en 
nos Pays d’Anjou, de Touraine, a du Maine, en nos 
Conter de hrovence A de Forcalquier, qui auront def- 
fnut de calices A vefiemens, nous y pourverrons com- 
■ me bonnement nous pourrons. 

Item. Les Eglifes A Chapelles dudit Roïaume de | 

Sicile, ésqudles repofem aucuns predeux Corps des A- 
pofircs , & autres Saints principal* où nous avons fin- 
gulicre affeâion , lesquels foient en ruine, nous ferons 
séparer, A mettre en eftat felon nofire povoir, ou au- 
cun bien i l’augmentation du luminaire A fcrvice di- 
vin d'icelles. 

Item. Comme fl ait douze ans paffez que nous aicns 
fingultcrc dévotion , propos ferme A vouleuté de faire 
le feint Paffaige à vifiter le feint Sépulcre, A depuis 
comme il ait pleut à Dieu nous foire Roy de Jerufe- 


lions d’Eelifes A povres Hospkaulx. 

Item. Nous voulons dire fondé un Annirerfaire en 
l’Eglife de Nofire- Dame de Pié-de-crote . avec une 
Méfie perpétuelle de mors , qui fe dira chacun jour 
pour nous, A pour la Roync nofire Compaigne. 

Item. Diligemment A de tout nofirc povoir noua 
pourfuivrons à despens les Canonizattoos de feinte 
mémoire Pape UxïaihV. de Meffira Charles 
jadis Duc de Bretaigne Pere de la Royne nofire Com- 
paignc,A celle de la Femme Saint Elizeasl r Con- 
te d’Arian. 

Item. Nous voulons fonder i Paris un College de 
Escotiers en Grammaire, en Ars, en Decret, a en 
Théologie : A fera fundé iceluy College de plus grain 
rente, que nul autre qui foit i Paris, A voulons «ne 
chacune desdites quatre Facultez ait autant d’Esconer» 
d’un comme d’autre, A que le nombre foit d'autant 
comme en celuy de Navarre i Paris. Et combien que 
en la Faculté de Decret ne ait nuis Escoliera en icelle 
College de Navarre, toutcsfots nous voulons qu’il en 
y ait en noftredit College, A chacun Efiudiant AMiifire 
en icelle Faculté preigne tant comme ceulx en celle de 
Théologie, A que les bourfes de la Faculté de Decret 
A de Théologie foient pareilles; A feront iceulx Es- 
colicrs de trois Nations , une tierce partie de nofire 
Royaume de Sicile . l’autre de nos Pays d’Anjou , de 
Touraine, A du Maine; A l’autre tierce part de nos 
Contez de Provence A de Forcalquier. Et voulons 
que après nofirc trespaflëment, quiconque fera Chan- 
celier de nofirc Royaume de Sicile, donne la part des 
Kscolicrs de Sicile. L’Abbé de la Boifliere donnera 
ceux de nosdits Pays ; A quiconque fera Juge mage de 
nosditz Conter de Provence A de Forcalquier, don- 
nera ceulx de iceulx Contez. Et outre voulons que 
tant A tels Officiers ait en iceli College comme en cel- 
li de Navarre; A auffi qu'il y ait fix Chapellains A fix 
Clcrs, Hpur faire A dire chacun jour le Service Divin , 
A prendront autant iceulx Chapellains A Clers, com- 
me fout ceulx dudit Collega de Navarre, A fc diront 
chacun jour en icelle Capclle deux Méfies de mors 
pour le falut de nofirc amc, de la Roync nofire Com- 
paigne, A des dcfiüsdhs. 

item. A Naples fe fondera un folemnd Hospital, ou 
Maifon-Dieu, doué de fix mille florins de rente, pour 
recevoir A héberger , A charitablement trait lier le poures 
Pcllcrins A autres, A eulx adminifircr deument leurs 
ncceffitcz- Et outre, s’il ptiifi à Dieu, que nous con- 
quettions le Royaume de Jherufelem , nous voulons 
y fonder un Hospira! nouvel, ou y accroifire celuy de 
Saint Jehan , A retenir bien dcücracnt . A voulons 
que la tierce partie de toute la rente qui nous pour- 
roit appartenir d’icelle Cité de Jherufelem, y foit con- 
v«tic. 

Item. Nous voulons que pour l’augmentation du 
Luminaire , pour reparer PEglife de Madame feinte 
Katherine du Mont de binai, fuient envoyez deux mil- 
le florins. 

Item. Nous transporterons en la Cité d’Angiers 
l'Abbaye de la Boiffierc en PHofiel qui fut du Sire de 
Craon, A aui Religieux d’Icellc Abbaye achepterons 
Vignes à porter communs ans deux cens pipes de Vin, 
A d'autres Terres gaignablcs.A autres rentes fouffifons 
pour leur vivre, A ferons unir, ou que ce foit unie la 
Chapelle de nofire Chafiel d’Angiers .avecques les ren- 
tes d’icelle , A feront célébrées Ici Méfiés en ladite 

Ch»- 
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_ Chapelle félon la fondation, A fera tondre icelle Ab- 
ü baye, VAbbare de fonte Croix d’Àngîcrs. 

itéra- Eu rEgllfe Cathédrale de uinte Croix d’Or- 
"* lien», non* voulons que loir fondée une Chapelle en 
l’honneur de h Croix, en laquelle l’en célébrera Cha- 
cun jour perpétuellement une Melle pour nouç , & pour 
laKoyne noflre Compaigne, nos Enfaus, le Pape, A 
autre* deflusdits, A un Annivcrfaire. 

Item. Voulons élire donné doute mille frans, pour 
faire deux chSlfos à mettre les précieux corps des lk- 
nois Apollrcs .Saint Pierre & Saint Paul, A pour met- 
tre le* chicfs d’eulx, (clou qu’il femblera plus expé- 
dient, fc ceux que y fit taire Pape U an ai s V. ne 
ciloîent gâtiez. . 

Item. Nous voulons, que en l’Abbaye de Montes- 
caffin l'oient fondez lis Annivcrfaircs & une Melle per- 
pétuelle à dire chacun jour de Keattitm. Et pareille- 
ment 1 la Maifon-Dicn de Noflre- Dame à Paris, pont 
nous A poiir nortrqditc Compaigne la Royne, A les 
deflusdits, & faire chacun an Iblcmncllemcnt le jour 
de noflre obit, & les autres de deux mois en deux mois ; 
A pour cc vouloop élire donné 4 ladite Maifon-Dieu 
trois ans fivres-.d©' rente, A que le jour que le fêta 
PAnnWerpirc, A chascun Vendredy de l’an, la Pricu- 
fe d’icelle Maifon-Dicu lolt tenue de aller dire après 
la Mcflc aux pourcs , qu’ils prient Dieu pour nous 
& pour les dellusdits , A pour la prospérité de nos 
Succefleurs. 

Item Nous voulons que chacun an, jusques à huit 
ans, fuient donnez trente mille francs, dont les vint 
lbicnt dillribuc?. à povres gens de Languedoc, en la 
fourme A minière comme deffiit , & autres dix en nos 
Contez de Provence & de Forcalquicr. 

Item. Nous voulons eftre fondé un Annivcrfaire 
en l’Eglife Cathédrale de l'Aigle, avec une MclTc per- 
pétuelle de mors, qui le dira chacun jour pour nous, 

& pour U Royne noQrc Compaigne, & pour les des- 
fusdits. 

Item, voulons fcmblablcmem cflre fondé un Amu- 
ser faire en l’Eglile des Ccîcllius de l’Aigle avec une 
Mcflc perpétuelle de mors qui fe dira chacun jour, 
comme ddlus cfT dit; A faire parfaire le inoufticr avec 
CC. livres perpétuelles de rente. 

Irem, en l'Eglifo Cathédral de Civ it- Real femblablc- 
ment voulons dire fondé un aurre Annivcrfaire , arec 
une Mcflc perpétuelle comme dcilus. 

Item, nous voulons que toutes les rentç & polîes- 
ficffis des Abbayes de la Victoire & d’Escaphat que fon- 
da le Roy Char les I. que on trouvera avoir dlé 
aliénées, ou qui feroient occupées, foient rendues aux 
moullicrs d'icelles Abbayes, & d'yecllcs en nollrc vi- 
vant recouvrer nous ferons tout povoir. 

Item, s’il plaîfoit à Dieu que nous acquerifllons psi- 
Cblement nos Comtez de Provence & de Eorcalquicr, 

A que noz facultcz fouffiroient à l’accomplilFcmcnt des 
chofes cy-deirous cscritcs , nous voulons que elles 
fuient incorporées en nollrc prefent Teftameut & der- 
raine voulcnté, A les exécuter ou faire exécuter com- 
me les autres dehleflus. 

■ PxïMitRïMtKl, pour l'accroifTcmcnt & furteu • 
tation des Frères Meneurs en l'Eglifc de Saint Loys de 
Marlcille, nous voulons y dire donné DC. livres de 
rente, A feront tenus de dire dix M elles de Requiem 
chacun jour, desquelles l’une fora à note folemnelîc- 
menr. 

Iteni, nous voulons faire , parfaire & accomplir I’E- 
glife de Saint Maxtmln en Provence félon que premiè- 
rement die fut commenctée & dispofoc du Roy 
Charles II- A avec cc les Maîfuns dudit lieu nous 
voulons cflre réparées comme il fera neccfTité, A aulli 
ce qui conviendra en la Chapelle & Maifons fondées 
en la Roche en laquelle la gloricufo Magdfllcnne fit fa 
pénitence- 

Item, nous vouions dire fait aucun bel A bon ou- 
vrage en l’Eglifo de Sainte Marthe de Taras eon & es- 
tre réparée en icelle Eglifo comme il fera de neccfllté 
& voulons que aucun augmentation de rente y foit lai- 
te pour l’accroiflcmeni du lcrvice. 

item, nous vouions dire fondé en la Ville de Ta- 
rascon un Hospital , ouquel feront rcccus tous pourcs 
Nobles, Religieux, gens d’EglIfe, A autres qui vou- 
dront élire de bonne vie, & foit foutenu au nvculx que 
l’on pour*, A ledit lieu voulons dire renté de M M. 
livres dg rente pour faire A accomplir les chofes des- 
fusdires , A ou fe audit lieu a de prefent aucun Hospi- 
tal, nous voulons qu’il foit accreii de rentes fuflifans 
pour accomplir les chofos defïusditcs, A fera nommé 
l'Hospital Sainte Marthe A l'image à l’entrée dudit 
Hospital en la maniéré comme elle reçut en foaHofld 
Ton. H. Part. i. 
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noflre Seignear Jésus-Christ entaillé oü painr, As'Kd 
A nous A la Royne nollrc Compaigne feront devant j 
genoux. * I3oî» 

Item. Nous voulons que en l’Eglifode Saint Mlchiel 
ou Mont Gargan, foit fondé un Annivcrfaire pour 
nous A pour la Royne nollrc Compaigne, à taire cha- 
cun au perpétuellement le jour de nollrc obit, A aved 
ce foit fondé une Melle de mors, qui fera dite perpé- 
tuellement chacun jour pour nous, A aucun Luminai- 
re de cire perpétuel en l’honneur de Moniteur baint 
Michiel. 

Item. Nous voulons que en l’Eglifcde Saint Michiel, 
c’cfl aflavoir ou Mont Saint Michiel en Normandie; 
foit fondé un Annivcrfaire pour nous A pour la Roy- 
11 c nollrc Compaigne » à faire chacun an perpétuel- 
lement le jour de nollrc obit; A avec ce loir fondé 
une Melle de mors , qui fora dite perpétuellement 
chascun jour pour nous, & aucun Luminaire de cire 
perpétuel en l’honneur de Moniteur Saint Michiel. 

Item. Nous voulons que en l’Eglife de Nortic- Da- 
me de Tombelluine en Normandie prés dudit Mont 
Saint Michiel, foit fondé, un Annivcrfaire pour nous 
A pour la Royne noflre Compaigne, à faire chascun 
au perpétuel Icmcnt le jour de nollrc obit , A avec 
cc foit fondé une Méfie de mors» qui fora dite per- 
pétuellement chascun jour pour nous, A aucun Lu- 
minaire de cire perpétuel en l'honneur de Nollrc- Lame. 

Itcrn Nous voulons cltre fondé un Annivcrfaire 
pour nous A pour noftredite Compaigne, A pour les 
dellusdits, en l’Eglife de Noltrc-Dainc de la Mer, eu 
la fourme A manière dcilus cscrite : A outic cc trois 
Méfiés perpétuelles, qui fo diront chascun jour pour 
nous; l’une fera de Nollrc- Damé, A les autres deux 
feront des deux Sucrs il la gloricufo Vierge Marie» 
qui repofeut en icelle Eglile. 

Item Nous voulons que quant aucun grant foient- 
nilé fora le jour ouquel nous ordonnons Métrés de 
mors, ou autres quelconques à célébrer pour nous, 
pour la Royne nollrc Compaigne, A pour les deflus- 
4its.au pour autres perfbnnes , comme devant cil eferic 
A exprimé plus pleinement, toutes les Méfies qui pour 
nous devront cflre célébrées ce jour, forout de la F elle 
A folemnilé qui fera ledit jour, A pour nous fera dite 
l’Üraifon efpeciale en chacune Mcflc, qui pour nom 
ce jour fera célébrée. 

Item. Nous voulons que en tantes les Eglifos ou 
Chapelles qui feront fondées par noos comme dclfu» , 
nous A la Royne nollrc Compaigne en l'entrée de icel- 
les foiens à genoux devant les Saints ou Saintes , en 
l'honneur desquels icelles Eglifos ou Chapelles feront 
fondées, A que les imuiges fùicm entaillées, ou ac très* 
fines peintures. 

Item. Combien qnc nous tenions A foiens fours que 
fe Dieu nous appelloit à fa part devant noftredite Com- 
paigne la Royne, clic ne le mirieroit point, félon que 
elle nous a promis A juré, tourcsfois fe par induéfion 
d’aucuns par avamure fc rernarioir , laquelle ebofe 
noos ne potirriens croire, nous ne voulons point que 
l’accroiliêinent que nous ly avons fait deflus de Ion 
Douaire ly vaille, ne que elle en ait point; A suffi nous 
ne voudrions pas que en îccluy cas elle euft le gouver- 
nement de nos Enfans, mais nos Confollleri ordonnez 
cy-aprés. 

Item. Comme feu Pape Grégoire XI. fort terni 
à nous de Ibiiantc-dix mille francs rdlans de cent mil- 
le, que lions doit noflre Saint Pcre Pape Cleminî; 

A oultre nous ly avons prcllé quarante mille francs, 
qui furent baillez à fon Chambellan pour le temps que 
noflredit Saint Perc clloit à Fundcs, comme il appert 
par fes Bulles & Lettres du Chambellan , lesquelles 
nous avons devers nous, nous voulons que toutes les 
Sommes deflusdites fuient demandées, A que icelles A 
toutes autres Sommes d’argent qui nous font dûcs, 
foient miles A expofées, premièrement pour faire A 
accomplir les chofos deflusdites; A fc ce ne fouttiJofc 
pour les faire de noflre pooir A félon noflre faculté 
que Dieu nous donnera , nous parferons ce qui faudra 
pour les accomplir 

Et pour l’execution de toutes 1rs chofos defïusditcs, 

A les faire & accomplir félon noflre delir,nous ordon- 
nons no> Exécuteurs la Royne noflre Compaigne »rc- * 
mierc A principale, trcs-Kcverend Pcrc en Dieu Mcs- 
fire G v.' 1 1 - 1 . a u st e du titre de faint Vital , nommé le 
Cardinal de Mende, Pierre d’ A voir 5«rc de Chas- 
tcau-Fromont , J £ h a s de Bueil , Médire Jehan 
Evcsque du Mans noflre Chancel'icr , Meffire Jehan 
Eveîqne d'Alby , Mcflirc Pierre de Thury Eves- 
que de Maillezes , Meffire Hauüuin de Bueit 
Evcsque d’Angicrs nos Confoillers , Pierre de 
A a a Ch*- 
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non, die viccfimo mentis Septembris , prifcntibus »d AnNO 
hsc îlluftrl Principe fit egregio ac discreto vira Dotni- » 
no HenriCo de Bricanni^Romanix Despoto, Fra- l 3 ® 3 * 
tre noftro cariflimo Robert o de Drocis, Confan- 
Kulnco Morcleto de Vv ifient, Raymundo de ValUbus, 

<Sc Polano de EÛelant.Cambellams. Johanne de Be •am- 
f eau Militibus, fit Masiitro Guillelmo Guaitcri Secrc- 
tario noliris tidelibus ailedis Tcflibus ad prxmifla vo- 
catis Ipccialiter fit vocandi». 

Signé Loys. 

Et au défions efl écrit. 

. _ . . Ego Arnulphus U Caille Sylvanedenfis publiais A- 

lay Duc de Bcnoufc, Hugues de Saine Sevcrin poflolica fit Impérial! audoritate Notarial te prxfati 
Conte de Momancons , Nicolle d’nllcmaignc ' Sereniflirai Principis & Domini Domini Ludovici 
Conte de Bulcinc. & Nicolle Spincllc, dit de Na- Dei gratis Jheriifalem fit Sicilix Régis iJluftris Secreta- 
ples. Chance Hier du Royaume de Sicile j fit en Proven- | rius, quia prxfcntis Tctlamenti fadioni , coudirioui, 
ce Fou mu e Dagout, Marquis de Corfou, noflre ord/nationi, Execocorum inftttutioni, ordinarioni, pr** 

Setvefchal de Provence; Raymond Dagout Sire de fentii daiioni, & et tain concrflioni, prxtniitisque om- 
Saut,Loyide And u y se Sire de la Voultc, lesquels nibus fit lineuiis fupradidis , dum Jic “t omnibus præ» 
ne pourront rien faire fans le fccu & confcntement de fcribîtur, fièrent et agerentur per prxfatum Screniffi- 
la Roy ne noflre Compaigne, elle vivam. Et voulons mum Principem uni cum prxnominarïs Tcflïbus præ- 
que de tous nosdits Exécuteurs , quatre ou trois au fens imerfui, caque tic ficri vidi fit andivi per hoc prx- 
moins, ésquels nous voulons ellre la Roync nollrc fens poblicum Inflrumentum, licet per allant lûicliter 
Compaigne principale, elle vivant, & puis ledit Car- fciiptum, in hanc publicam formant redegi, h me me 
dînai, et le Site de Chafleau-Fromont après, puiffem manu propria fubfcripli , & in quinque loch tignum 
vacqucr i ladite execution. Et fc aucune chofc en nos- I meum folitnm appofui de mandato fxpediâi Serenifü- 


Chcvrcufe, Guillaume de Mathefelon l’ainsné, 
Pierre de Bueil nos Chambellans, Jehan Pclle- 
Hn Maiflrc de nollrc Hoflcl , Frere Jehan l’Hermi- 
te nollrc ConfefTcur, Maillre Jehan HaulTcpié , & 
Maiflre Jehan le Begue. 

item. Afin eue les chofes deflus es cri tes , que nous 
voulons & ordonnons de faire en noflre Royaume, 
aient plus beieve & meilleure execution , laquelle fe 
pourra uticulx faire par cculx dudit Royaume, que par 
autres, nous avons ordonné & ordonnons en nos Exé- 
cuteurs les Arccvesqucs de Naples fit de Bcncvcnt,nos 
amer fit féaux Collateral* Conïeillcrs Meflire V 1 ny- 


tre prefent Teftaincnt croient trouvées douteufes, fans 
attendre ne avoir autre jugement . nous voulons & don- 
nons povoir & audorité aux deflusdil quatre ou trois 
de nos Exécuteurs, desquels nôtredite Compdgne la 
Royne fera la principale, de déclarer tous iceux doub- 
tes, fit les interpraer, tt ce nous mettons en leur dis- 
crétion fit vouloir qu’ils foient creux. Et ou cas que 
iceulx Exécuteurs ne fe pourroient accorder de iceulx 
doubtcs,nous donnons à nôtredite Compaigne la Roy- 
ne pooir fit audorité de toute feule les accorder & 
de déterminer tous iceulx doubtes. 

Item, comme nous aiens de noflre trcs-chcr Seigneur 
fit Frère le Roy Char les, que Dieu abfoillc, Let- 
tres de quittance avant que nous cufïcns nuis Enfans , 
comment il n’entendoit de prendre ne avoir aucun de 
nos bicus ou cas que Dieu ordonnerait de noflre per- 
fonne, mais nous fit nos Hoirs quittoit purement de 
toute adminiflration fit gouvernement que nous avons 
eu en fon Royaume, de toutes finances que nous auriens 
eu fit reçûen quelque maniéré que ce l'oit jasques au jour 
de nollrc trcpalTcmcnt avec lesquelles Lettres noflre 
Saint Pcrc Pape Grégoire a auffi par fes Balles 
où font icelles Lettres incorporées donnée Sentence 
de escommuniment contre cculx qui oAcroicnt dn nos- 
tre oultre dix frans après nollrc trepaHcmcnt, ou cm- 
pefeheront nollrc Tclumcnt fit derraine voulemé, foit 
Roi» fit autres , & y efl nommé expreirement le Roy de 
France, lesquelles Bulles font triplées, nous voulons 
que la Royne noflre Compaigne en ait une devers foi 
& une en noflre Chambre des Comptes i Angicrs & les 
autres demourrent en nollrc Chaflel d* Angicrs , & font 
pour fes chofes tenir & garder deputcî Juges & con- 
fervatcurs pcrpctuclx par noftredit Saint Pcre miarre 
Cardinaux, c*ft à fçavoir trois Evesqucs fit le Vice- 
Chancelier. 

Nos enim ardcntl defiderio affeâantcs ut fupradida 
cmnia fie fmgula efficaciter fit débité compleantur , pra=- 
fcriptosExecutorcs nollri prxfcntisTcflamemi feu ulti- 
m® voluntatis inllituimus, ordinavimus, flatuimus fit 


mi Prindpis uni cum iptius appenfione magni Sigilli 
quo ante luam inflitutioncm regiam utebatur, in Tefli- 
înonium prsmiflbrurn requifitus. 

Et à eoflé efl figat A. LA CaII.LL Au défiât du- 
quel nom efl figurée nue Croix , ifi •* défiai deux Clrft 
ea fia toi r. 

Et fcellé da grand Sceau en tire vermeille , reprefem- 
tant ma homme à cheval tout armé , tenant une /fée de 
la main droite , tfi an hôtelier de la main gauche, far 
lequel efl femé de France faut nombre A Porte eP Anjou, 
le cheval caparafionné de mime avec an lambel. 

Tout et Teflameat contient troii peaux de parthf 
mia. 

CXXXII. . 

9 ttmifrl>cn .R*nia$ Wencdlai l6 - 0 ^- 

91111a îcnpcftcen lu Oeftémidj/ Qcatbtnl lw0 
beffen Untfrt^a«n wr ton front** Jpoff*bcr knN 
atricfit cjdabcit tint* acfbrtcrt nxrttn fônnen. ©eben 
ylûtnbftg an 0 l ©aUcntag 1383. [ Pièce tire* 
des Archives Impériales du petit Trélbr de U 
Rcgencc ôc Chambre à Vienne.] 

C’cft-à-dire, 

Lettres de Wenceslas Roi des Romains , par 
lesquelles il confirme à Léopold Vue éP Au- 
triche le Privilège portant que nul Autrichien tu 
peut, (fi ne doit être appelli , aceufé , (fi jugé ds 
vont un Tribunal étranger , Jott Provincial , foit 
Antique. A Nurembtrg le jour de St. Gai. 1 383. 


c-\« 3 r SBfltjloro »wi 0 «té Cnitbcn tXomifibcr Shumg ju 
, . . n f iiütti Bttioi ifjltrtr N* iXcûM/ imb 111 iStbôm/ 

fccimus , inllituunus, ord.namus, flatuimus fit fac.mus . ti>m tmM orfenl;^ mu bicfün 4 tiefft «Un» 

illis melioribus modo fit forma quibus de jure poJTu- 1 - ~ -• v - • • • -* — « * • 

mus cum auéloritatc fit poteflate fupradiélis ; dames fit 


btn/ tir 3n fchtn/ otor bôrm lefen/ 1Ll$ Nr jjud^diom Ru» 

. . . .. . - . , pelt/ î^nÇNiuOtllcrrttdjîc: llnnftr Iitbtr ûb«n unb5»m/ 

conccdemcs ulterius cisdcm fit alus iplorum, prout m ' t , on imfmt â&rbmt «tu brut iXod*/ dComifdxn Xanfrtn imb 
articulis de iplis Executoribus mentionem facientibns | jt^œtigim/ unnb rntS foDidi ®nnb uni) b«/ 

laiius fie feriotius desetibitur fie etiam continctur, gu* NtÇ UMtn fan £>itnntr unb tnt un^tfwaibt / 111 wtldtin 
omnia in diûis aniculis contenta juxta ipforum ferrem 1 îytftn bit finb/ÆI^/ot« l ptiiitni uub barju aU fnnîBiit^tr/ 

. .r. .... 4 r>« Ii/.nnr.'.m llk*. ln.i 1 r\>.«.w. t.ii. mii S i|ii\iÿ.i.ii 1 iinh fi-ir ire 


volumus tenaciter obftrvari, plcnam liccntiam. libe- 
ram fit omnimodam potcllatcm omnia fie tingula lu- 
pradida in prsfcmi noflro Inftromcnto feu nltima 
voiuntate delcripta de bonis nofltis quibuscumque, 
ubilibet liflentibus exequendi, adimplcndf fit «iam ex- 
folvendi. 

Ut autem pnemilfis omnibus fit fingulis fides valent 
plcnaria adhiberi per Atnulphum U Caille Notarium 
publicum fit Secrctarium noflrum infraferiptum pri- 
fens publicum Inllrumcntum tieri fit publicart mandavi- 
mus fit magni nollri Sigilli Rcgii, quo ante intltulatlo- 
nem nollram Regiam utebamur , juflimus munlminc 
roboraii. 

Ada fucrunt h*c iu noflra CivitatcTarcnti in Domo 
Archiépiscopal! quam nunc inhabltamus juxta Came- 
ram nollram anno Domini MCCCLXXX 1 U, Indic- 
tioac VII. juxta dlâi noflri Kcgni Sicili* confuctudi- 


ùrjjm leu t/ 2Jûgt^<ut unb itnbcrfrtn/unb axicb btrfrfbm fnntr 
UnombmvGPurgff/flr 9 <n kut/23cgt-ttut tmb linbertfiun auf f mis 
ianbt*®trtd't/ ncd- ïjofî0«id</ mtbt «tlnbot / notb gn'or* 
Nrn nui 4 / nad> hiuct fantr <?nax/bie »’on unnd/unb un» 
fan Swfurn/bflrùl'tr !>u/ HKo nw^nni unb îtdltn iwr/ bufi 
ba (Egnumt itupclM / Ixn Nn uergtmmbtm ®nubm/ unb 
JrtrlKttm btlttbm follt/ imb Ni g 3m/ nod' oUtn btn fannt / 
ultf wjicfdTKbtn fiat/ bit von ptnimiM imigtn cNt fbani «> 
frenfljt oba Nmriefctr l'tfthvtrt n'a ben m Iam nxi^/wr ail tn 
Imibmnd'tai/ bu i*n ultcr barouim fmb/ nnb fonbarbdb von 
^ofmntl'un/ bit von nnrni btngtn itu^tfa^t nmrben/ al* bit 
von Biricb vor bon çfcct Ntfclb* ju 3uud? aine* genueft ha* 
btnt/ imb wutben Nimber venwnbt Nr fepnni/ oNt tfe bai fer » 
nen ;uqcl?orenb/ al* ob<n verhnbet ifl/^cd'tet/unb miUanbt* 
^aid/ten ubajoyn / ta* foU fem trafft babai/ unb jtnçfid» 
mcbt fajn/ iraun iwr bit verni djtcr haben/ unb iwrnid'tcn unb 
aepietni Nirumb allen Jiirjlen/ 0atfUi$fll / unb ®<ltlid*n/ 
®rawn/ grtphtrrm/ ©«nflituttn/ fXttwn/ 

Un/ 


DU DRjflT DES GENS 


.8j 


AnNO imb «tien «nbem/ tmfcrn jinb SCeùM ht» 

_ bot $tmiKn imb uaûmtvinca / b.i(? v~ç> minimum unftm 
1 2 8 î. -O^im Qafcg ifiipolN;!/ u& ali anNr otatterwbm/ l<ç boi 
* J wr^munbWt (Snaten un^hinbart bdcibcn Uitjcn/bcv vcr!y|lt«t 
vtm/ bit m brr l'brjaianbtcn unftrcr 23orfarn an ben rXcidv/ 
twmifd'cn ^iwrn S3rirw t)f K^rijffn/ bit & liber fctfc abgc» 
fibnd>tw «rntif! {stt/ «Kit Urrunb fci? Sricftf wtjyclt ntt un* 
fft Soin jjlidxn üJîaicfiac ^niîgcl / b(T gtbm if? ju OJmrintxr;) / 
nadb £ki|h eVpurb/ kq>|*ivtitwmbaT %a /. bartiadj m bon 
bt<i) unb dd'iwtirn 3 ,îr / ««> êx«Kt t&tRcn ta(j/ unfcrtr Dfaclc 
btd SBtfrtniifd.'oi m bon (lin unb imiî^igfltn unb btfSoiuifckii ! 
tu bttu adytn 3arn. 


CXXXIII. 

iT.Oâ. ®raf -Ociitticftë wn 0 rf\m'cnberq Récognitions* 
fÿritffl Nifi Crr ttflctf u\ii £r wiii 23 »him *Pa||au 
ju iriictt gchabt / unrcr anbcm tic 23 cfîrn unb 
ocblbife ju m 0tauflttt/ ium s Jîeu>n* 

iyaut?/ unb ;u ^frrtiiyrn/mtcl; ber jtrifdjcii -Ç*crÇ<sî 
Otfcit îu Ocihwict) unb ihrnc fttrpfjbiM tkiïnaumj/ 
Nm î 5 i|U)oîffti ju auf^gckm 

23 on biffent fcç -ôcrécg bamit bclctjnct ircrbcn/ unb 
biefrr J^crçpg £abt fie 3fy ,,c nMbaitn iricbcc t>n> 
Iirt)cn- ©rtxu ;u inn$ an oambatag / naefo 0f. 
(Sallmtaq i $83. [Pièce tircc des Archives 
Impériales du petit Tréfor de h Régence 6c 
Chambre à Vienne.] 

Ceft- à-dire, 

Lettres de Henri Comte de Sehavaenberg , prr les- 
quelles il rtconnoit , qu'eu conféquence du Traité 
fait entre Otton Duc d'Autriche & lui, il 
avoit remis i Jean Evêque de Paffau , tout 
ce qu'il tenait de fon Eglife, entr' autres les Châ- 
teaux de Schowraberg, Stoutfcn, Ncwnhauls, 
6f Eferdingcnj lequel en avoit d'abord invefti le- 
dit Duc , après quoi il les a de nouveau reçus de 
lui en Fief. A Lintz. le Samedi après la St- Gall 
i}8j. 

OniO ®r.tf jjrinritb von ©«krtnwi mit bon 

v?rrcf fur tmé/ imb dû unftr g:r(*n tmbSRad'finnfii «wdj* 
licfe/ umb bit 2V|lot unb tSeflofl st é^unxnbtrg jt 0Müfrçn 
jon 9 îowi|vt«H unb iu ff'rrbnignt um fumpt «îflct ir jugtHé» 
tww/ bit un? lyr unftr itben sttntfot |înb / non ban ^itfhnn u 
Qaflôw/ bber it.« mit van btmftllxn ^3i(lum ;t itbtn jtfyibt 
$abm/ n\i bab gtltgtn obtr trie ri tstnaut fer/ md’td «uiJqc* 
nanten/ Nip nwr bitftüxn IdKn «tOe/ nacb rtbltdtn turbin^n / 
bit inufdvn tuifitn litbtn (ânedt^tn Qtrm bon burd;lfudni^|ini 
gurlku Qated atlbrfd'toi ntrSagtn je Ocfferreid? unb un® 
tiffdytjtn |inb / aufgtbtn tjukn/ btm gnoirbititn ^liriitu unb 
Çtrn jjtrn 3ol>nn|in 'Sifd'ofoi jt 'Du liant unb fcintm Canttl/ 
unb bit «jtbcRov sa* fi bu ivrlokn/wut t^tiiantm unfinn ijerm 
^trÇog Iflbrol-r/ unb allen friittn (Jrittn unb ?ï.id,'foint;i / bu 
and' bad gtfitn Ijvibtnb/ nad' ,'aittt ber 'Sntftn/ bu fit banilyr 
Iwboib .vgtbtn. ©arnad’ {mlun irir fciffcllvn lt$n non bon 
Jeîgoiiinfm unftnn (|ntbiv|ni Qtrrot ,<>tr?o^ Itlbrcdn :u khtn 
tinplym^cn/uns onpiwkn muh bu mit bon Sntf. Tllfo /ba* 
tmr unb aH intftr grlxn unb ïTîad'roincn bit von bonfm-oi un* 
ftrmi’Jani bcnjjtiçegcn imb von affoi ftmni ®rbtn unb W,id' 


Ctute de Derby, J. Evesque de Herford , Jtba* tiaUnd, ANN<) 
William de iieamtbomf , Thomas Perty , Jehan Mar- _ 
myom , IVanter Skirlazve , & Joha» de Sbepeye , ^ * 3 ° 3 * 

'Commys & Depatci , depar mon dit Seigaur le Roi, “ — ÿ — " 
pur le dit fait du Treitce, 1 3 ® 4 * 

Aiantz, entre le* autres choies, depar Luy, plein . 

Posir, Auâorite, & Mandement efpecial , de prendre 
6c affermer toute manere de l'rieus, generalx, ou par* 
ticulers, entre Lui Ûc fon dit Advcrfaire, ainli que par 
fes Lettres, feallees de fon prant Seal, a nous bail* 
lecs , poet apparoir plus a plam, 6c des quelles Letcrcs 
la teneur s’enfuit, 


L E Roy , a tout ceux , qi celles Lettres , verront on 

orront, Salut. 

.'savoir vous faifons que , 

Corne Nous, 

A l’onur 6t reverencc de Dieu, defiderantz noflrd 
Pocple mettre en Pccs Sc en Tranquillitce, 6c cfchulcr 
l’effulîon du Sank Criflien , 6c les tresgrantz malx, 
que font avenut 6t purront avenir, par les Guerres, qu« 
font mènes 6t continuées parentre Nous 6c nollre Ad* 
ver faire de France, 

Sûmes cnelinct 6c aflcntuz au Tretee de bonc Pees 
6c Accord parentre Nous 6c noltre dit Adverfairc, 

Et, par celle enchefon, envolons, de prefent, de- 
vers noflre Ville de Calcys , 6c les parties de Pi- 
cardie, 

Pur y aflcmbler 6c treter ovesque les Meflages 6c 

Députez de nollre dit Adverfaire, 

Nollre trcschere Unctc Jehan Roy dt Cajlelle & de 
Lion Duc de Lancalire: nollre trcschere Coufyn Hem- 
i ri Conte de Derby : l’onurable Piere en Dieu PEveiqne 
de Hereford: noRre trcschere Frcre John» Holand : aoi 
trescheres Coulius, William de Béant hamp , 6c Thomas 
Percy: not trescheres 6c foialx, Job on Sire de Cobe- 
ham , Joban Marmyon. 6c J oh an Dev ereux , 13 ancrettZ : 
not amez Clers, Nlcillrc Warner Siirlawe Doâour en 
Dccrcz & Gardcin de noRre Prive Seal , A Meiftr* 
Jehan Sbepeye Dean de l’Eglîfc de Nicole Doâour 
en Lcys j a ', nollre chere 6c foial , Joban Philipit Chi* 
valcr , 

As queux , unie , dys , ncof , oyt , fept , l>s , 
cynk, quatre, troys , 6t deux de eux (des queui vo* 
Ions que noRre dit Uncle fois nn) Nous avons donet 
6c commys, donons 6c commettons, j>ar ceRcs pro 
fentz, plein 6c franche Poair, Auâorite, 6c Mande- 
ment efpecial de treter, ovesqoe les ditx Meflâgcs St 
Députez de noRre dit Adverfaire, danrz a ce plein 6t 
fufhciant Poair 6c Mandement, des Trieves 6c AbRi* 
nences de Guerre, generales, ou particnlrre» , 6c par 
tant de temps, corne ils porront entre acorder, 

Et de mesmes les Trieves ou abRinences boues, loia* 
les, 6c feures gramier, accorder, ottroier, 6c fermer 
entre Nous, noz Roialmes, îiubgiez. Alliez, Amys, 
6c Adhercntz d'une part, & noRre die Adverûure, fes 
Subgiz, Alliez, Amys, A Auhcrcntz d’autre paît, 6t 
jusques a ticl temps & terme, 6c par la forme 6c mane- 
re, que a noz ditz Mcifages bon fembleriu 
Et de les dites Treves ou abRinences afleurer par foy 
& par ferement, a doner en l'aime de noos, 6c de ot- 
troicr 6t doner fur ce, 6c les dependences d’ycelle, tou- 
tes mancres de caucions , feuretees , promelfees , obli- 
gacions. 6c Lettres fcallez, tantz À tiellcz corne mes- 
lier ferra en tieu cas, les quêtas nous volons avoir ticl 
| effeâ, vigonr, 6t fcrmctcc corne li Nous les euflieni 


lomrri / unb ven ftintm ;vur|lnit.nn je Dflrrrfid) wcUcii uni douez 6c fait en nollre propre Perfone, 
fuüen îu redxeti frhen Kitcn unb crdvnncn owclirf / ulb ld;nn5: Et auffr de doner, ordener, 6c conRituer,pur noRr* 

Wtnll/ W» K» Ijy* III Ortlntci*/ une ' .mer m m, panic, Confetvatoun des diu Trieves ou Abillnen- 
lftâBtiÿ v vlv lPir ull tultvt i^iiLs ivil sis m î(i>nl h.îK'ti. QI,;: i cc( Ian;l ^ ( j euï CO[Tie me [ier ferra, oue pleine poair 

Brd-u® M ont»/ l-rnjjrl: ;n un,. ta, «Mk«M jiw de faire redresecr de reparer duement, /riens vfinc 

\ 5=î“ Panie 1 : en- 




CXXXIV. 


I }g j Traité de Trêves pour fix mois , conclu entre C H A r- 
~i_il les VI. Roi de France 6? Richard II. 

1384. Rot d'Angleterre. Donné à Ltnlyngbem le 16. 

16. J anv. Janvier 1 38t. [R y .vi e R , Fccdcra, Con- 

vcntioncs , &c. Tom. VII. pag. 418.] 

J O H A K , par la grâce de Dieu , Roi de Caflille & de 
Leon Duc de LaneaRre 6c Lieutenant de Monftenr 
Roi es parties de Picardie, pur le fait du Treitce de 
Paix entre Luy 6c fon Adverfaire de F route , Henry 


contre les dites Trieves ou AbRinences, 

Et gcneralment de faire , pur Nous 6c en ttoRre 
noun , toutes autres chofes que as dites Trieves ou 
AbRinences de Guerre ferront ou purront dire expe- 
dientes 6c covenablcs , combien que celles en requiè- 
rent Mandement pluis efpecial; 

Promettant!, en bone foy, avoir agréable, A tenir 
fcrm 6c cRable toute ce que par not ditz Meflâges, 
unze , dys, ncof, oyt, fept, fys , cynk, quatre, 
troys, ou deux de eux ( de queux volons aue nollre dit 
Ont le fait un) ferra fait, tretee, accorde, promys, 
A co venantes en ceRe partie. 

En Tcsmoîgnance de qucle cbofc as ceRes nos Let- 
tres Patenta nous avons fait mettre noRre Grant 
Seal. 

Aa 3 


Don. 
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CORPS D JPL 


ANNO jDoh. a noftre Pdoy* de U'efl*. le quart jour de 
„ Novembre , l’An do grâce Mille , .troisccuti , quarer- 
I Jo 5 • vin ri , A tierce, A de noi Règne* fcpttsmc. 

13 ^ 4 * Ptr , îf mm &*g em & Coneilimm in Parhamtuto, 

A Tout celx, qi ces Lettres verront, Silox. 

Corne, pur & a eau Ce du dit Treitec , Nous 
aiens elle ailèmblct , par plufeurs journées, entre Bo- 
loignc A CalcjS, avec nollre Coulin le One de Berry , 


O M^vT 1 Q:ü | 

Et, fl aSne Parfone, Bons, o»LRps «Aofeotpri* AnXO 
fet, ou ascuue chol* auemptee contre les dites Trie- . - 0 , 
vos, Sûmes, & Abftincnces^ par quiconque htaoere *5® 5* 
que fl: ftoR, Moniteur le Roy le ferra rendre, r«fti- .,8, 

tuer, A reparer Tant nulle detaute: 

Et auxi avons acordcz & nenrdont que tout les fan* 
ceons fit patit, que font fait* A ont cours 3 prefent, 
tant d'une partie corne d’autre, ferrortt ér purront cllrtf 
levez par les Geo» d’une colle A d'autre, pendant le 
temps des dites Trieves, fanz bâter feu, ne tuer hom- 


& les autres Gcntz A McUagcs du dit Ad ver Cure, A ! me, en cas que celx, que les ont «cordiez , l'oient rc- 
pur venir au bone Paix & Acord, a ptelir de noftre fufana de les paict, làni ce q’ïls pu! lient lesdiu ran- 
Scignur, elent plufeurs chofcs cltecz purparlecs & a- > ceons ou oatiz croillrc ne augmenter .ou ferc novcl'.es. 


vifecx d’uuc colle A d'autre, A , pur entretenir A con- 
tinuer le dit Trcitcc, ccrtdne journée ad efle prile pur 
reairemblcir d’une partie A d’autre, 

Savoir faifons que, d’une comunc acordc A con* 
lentement, de Nous At de nollre dit Cnufyn de Ücrry 
& autres defusditz , Nous avons pris & acordcz, par- 
tions & acordons , par ces pref entes, avec nollre dit 
Coufln,par venue du Poair, a Nous A autres , clteamz 
ovcc nous, donez fur cc par mon dit Sciguur, boucs 
& loiales Tricvcs, Scurtccs, A Abflinenccs de Gucttc 
particulcrs, pur ledit Moalicur le Roi, 

F.t en toute laTPaîx At Langue de Picardie, 

Et en toute la Paix de Flandre/ , 

PürvcU que les Habitantz de G and A de Aujcnard 
ferront A dernuront en l'cflat , ou ils font a prefent , 
jusqcs a quinze jours profebeiu venantz A entrefuantz, 
deitis les quelcs, par nous A nollre dit Coufyn de Ber- 
ry, en ferra autrement ordeinez. 

Es Paiis de Normandie , de Bretagne , Berry , Au- 
vergne , Poison , Burgotgn , Burhoigueys , Lymajin , A 
en tout Guy en A Gaseotgn , 

Par Terre, pur les Subgitz , Amys, Alliez, A Ad- 
hcrentz d’une part A d’autre. 

Et auxi par tout la Meer des Subgitz de mon dit 
Sciguur , 

Et ferront les dites Trieves criées de PEselnfes jus- 
qcs a Bayou, par toutes les Havcnes, 

A commcncier icelles Trieves, Seurtces, A Abfti- 
nences, es Terres A Paix dcfusdïtes, as jours q’en- 
l'ucnt (c’eftaflâvoir) 

Eu toute la Langue A Paix de Picardie , A en dite 
Paiis de Flandres , le fécond jour de Révérer prochein 
venant , 

En Normandie Poytisme jour du dit Moys , 

•En Bretagne, par Terre, A par Meer, & en tant 
que touche celx de Brejl, le quinzisme jour du dit 
Moys, 

Et, quant a la partie oppofitc d’Engloterre, le vint 
A ticrz’jour de celui Moys, 

En Berry , Auvergne , Poitou , B nrgeigne , Bur- 
b ligues;, Lymajin, A en Guy en , Gauei/ne, A en la 
SenefcbjUie Je 'Tlaloufe (hors le Paix J'Alingeis A les 
Senefchalciett de Cortaffonern A de B cancan e ) le quin- 
lismc jour du Moys de Mari prochein venant, 

Et, par Mccr, Je l'Esc lu fe jusqcs a Seins Malotut , 
le quinzisme jour du dit Moys de Fcvcrer. 

Et Je ici ut Maloute jusqcs a ta Rochelle , A de la 
Rochelle jusqcs a Burdeaulx & B ai aune , ledit quir»- 
aisme jour du Moys de Marx defusdit, 

Er dureront y celles Tricvcs A Abllincnccs jusqcs »u 
primer jour d’Oâobre, prochein venant, Solail le- 
vant : 

Et avons promys A jurez, fur les Saintz Evangclic» 
de Dieu, promettons A jurons, loialmcnt A en berne 
foy, par ces prclentcs, en Palme de mon dit Scignur, 
A par venue du Poair a nous dor.ee depar lui , tenir 
A garder. A ferc tenir A garder, bon A loialmcnt, les 
dites Tricvcs A AbUincnccs, es Lieux A Paiis defus 
nomcz, le dit ternes durant ( c’cfiallavoir ) 

Par Terre, par les Cîciitz , Subgiz, A liez, A Bcn- 
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ceons ou patiz croillrc ne augmenter, ou ferc novcllcs, 
mcsq’ils dernuront ai msnerc came ils font a prefent : 
Et femblcremcnt cil acordez A pcordom que chescun 
des Gcntz A Subgiz , d’une colle A d’autre , que tie- 
gnont as eu nés Forrcrcûcs, les uns entre les autres pur- 
ront achatre Vivres, pur leur argent, fur la Territoire 
d'autrui, durant le temps defusdit foulcmcat, ce liant z 
toute fraude A male engin : 

Et ne ferra ascun Fort faite, ne de novclle cnforcec, 
par les Gcntz A Subgiz de mon dû SeigDur, en ter- 
reuse de l’obciflance du dit Adverfaire : 

Et fl aucuns, qi tiegnont ascunes Fortcrcfles, de qùe- 
lcs ils ont fait Guerre, robbertes, A pillerics, fanz ce 
q’ils (e foient avouez, par avant la Date de ces prefentes, 
eux eflrc de l’obeiUâncc du dit Adverfaire, ils ne fe- 
ront point compris en ces prefentes T rieves > ■' 

Et C purront marchander les Subgiz, d’une colle A 
d’autre, les uns ovcc les autres, par Terre, de Mar- 
chandées liflbles, A non defenduz; conic armures A 
autres chnfcs défendu z en temps de Guerre : 

Ne ne purra nul, des Subgiz du dit Adverfaire, por- 
ter damage ne faire Guerre en ascuns des Porta, u’en 
la Collcre A Rciialme d’Engletcrrc, par Terre, ne par 
Meer, A par elpecial en le» Paris de ComeixailU , De- 
veufhire , Hantpj'bire , Sujfex , Kent , Ejfex , A par rout 
P ifie de IVighty Et, li aucuns, de la partie des Alliez 
dudit Adverfaire, lafoient Guerre , fur la Meer, a mon 
dit -Sciguur, ou a les Subgiz, A ils fe vcullem aucune 
foiz retraite ou eux rcfrcslhcr es Ports de l’obeiifaucc 
du dit Adverfaire, s’ils avoicnc ascunes choies garguez 
ou conquifez fut celx de la partie de mon die Scignur 
es dîtz rortz , ils les purront rendre, A aux i clx retrai- 
te s’ils eftoicot chaccz de la partie de mon dit Scignnr; 
mes s’ils volcicnt demurer A fojourocr es dîtz Portz , 
A d’illoeqcs partir pur ferc Guerre A porter damage a 
celx de la partie de Motilicur fusdit, A apres retour- 
ner es dîtz Portz, en cc cas ils ne feront reccitcz, ci- 
dez, ne confortez en ascun manerc : 

Et auxi avons acordcz fl ascun Veflèl on V efleux , 
de l’obeiifancc de mon dit Scignur, viegne ou viegnonr 
mttdunde ment, par force de tempdle,ou par faute de 
Vitaiile, en ascun des Portz ou Havcnes de l'obcUance 
du dit Adverfaire, A q’ils tient mys l'Ancre, q'il* de 
lors cm puiflent falvemcnt demurer tanque ils us eront 
bu fo igné , fans dire mesfair ascunmcnt par ascuns de* 
Subgiz, Amys, Alliez, ou Adhetcntz du dit Adverfaire: 
Er tour les chofes dcfusdïtes, A chescunc d’yccllcs, 
quant attient a la partie de mon dit Scignur, ferc , te- 
nir, garder, A acomplir, de noftre loial poair, Flous 
promettons A jurons en nollre propre A prive noun, fur 
les Scihtz Evangelics de Dieu, fanz fraude ou mal engin : 
Et auxi avons otcroicAacûrde,otcroions Aacorouus 
par cc«prefentcs, que par ascun incsfait , attemptat , ou 
catrcpr.fe, fi ascuns entrevenoient (que Dieu ne voil- 
le) contre les chofes defusdites, ou ascu ne d’y celles, 
pur ce ne ferront ou purront dire tenues les dites Tric- 
v%s, Seurtces, A Abftinenccs enfraintes ou rumpucs ; 
mes dcmurcront, toutz jours, en lour force A vertue, 
le dit temps durant ; 

Et feront reparer toutes les attemptates A mesfai- 
tes, A remettre en cftat duc, fi ascuns clloicnt fait» 


voillantz de mon dit Scignur le Roy, A par tout, en i au oontraïre, par les Onfev atours des dîtes Trieves, 
la Mccr, par fes Subgiz tant foule ment corne dit cil, : heurtées, A Abilincnces ; les queux Nous uomons A 
Sanz ferc ou loeffiir eftrc faite aucune chofc au ton- . clifon* , 
traire, j Pur les parties Je PicarJie A de Flandre; , Moniteur 

Mes ddramz ycclles Tricvcs, Scurtecs,A Abftinen- Gmlliam de fteauebamp Capitcin de Caleys, Monlicur 
ces , celfebm gcncftltncut routes pr il es de Prifoncrs , : Joha» Drayton Capitcin de Guyncs, A Monlicur Es- 


de Forterdîés, A d’autres lions, ou Lieux qucconqcs, ! m °" Je la Pale , Chivalers 
Dc:rvi>!i.'i.'i.i<i dr Mdiinr. Pur les Dartres de Narm 


Démolitions de Mcfons , 

Abatemcntz d’Arbrcs portants Fruitz, 
Touz Arflns, Pcllcries, Hobbcrics, 


Pur les parties de Normandie, Monficur li'illiam de 
IVyndcfore, A fes Députez pur le temps efteantz , 

Pur les patries de liretaigue, Monlicur Thomas Per- 
Et ne ferront’ascuns Chaûclx , Villes, ou Fortcrcs- | <v Chivalcr, Jobau Noràury, Ru bord Fodryngay , A Ro- 


bert Bubton , 

. . ->v, v.a j ti 1 1, , . un « ukui uc- . Pur les parties de Guy eu , U Senrfchal Je Guye», U 

fus ditz, foit fouz caufe ou colour de marque, repri- I Captai de auebe, le Sire de Lesparre , le Sert-, J* Mmi- 
inS,ou par autre ma- | dan, le Sire de Duras, Monlicur Jobau de Por, 


fes aflaillez , ou combatcur , cfchclcz. , ou cmblcz , 
d’une colle 11c d’autre, es Terres, Paiis A Lieux de- 


laille , caucions , promdfcs.obligacions, c 
oac queconqes , 


. . _ . , „ ffitners Sc- 

I tic 1 chai de Landes, A U Maire de Bur deux. 

En 


DU DROIT DES GENS. 


A N NO _ * es ***& fitsditcs, Û bien par Meer, corne par 
Terre, & chcacnn de eux en loor Partie», 

I ? o ?. Tesmoignance de ce» prcfentci Noo* a von» fait 
— n * mettre noz Sealx. 

1384. 

Don. « Leulyugbem le XX* r. joor de îanver l’An de 
grâce Mille trois cerna quatervingtr ât tien. 

cxxxv. 

ï î 84. ïXupmfctë ftcti 

3 ÜKIjtin auf bie ifjm iwfjrcnbtn jfriege ton brr 0tabt 
16 Juill. Itigcfîtatc @cfyib«n unb ©rfcbicbf. ©cbtn 

3U -Çcibdbcrg feria Sexta poil divifionem Apofto- 
Loruoi >584. [Lun ig, Tcudchcs Rcichs- 
Archiv. Part. Spec. Continuât. II. Abthcil. 
IV. Abfàtz I. pag. if.J 

Ccfl- à-dire, 

Renonciation de Robert ra/uéy Comte Palatin 
du Rb jn y à toutes [es prétentions fur la Fille de 
S P r r b au fujet des Dommages qu'elle lui avait 
eau fez,, A Heidelberg la fixiime Ferle après la 
ftparatien des Saints Apôtres. 1 584. 

CPR3* .ÎÇttpretf't btr TCeltef «PfaUjgrufr bm îXhmii / btê feril. 

^otmfcfyn 9Cridl ^Dtrifler 'trudjrl tint» ÇtrÇog in 1 
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S v a b b (fi du R II y N, Confédérées , d’autre ANNO 
part, par Commandement de r Empereur W e n- « 
CEsLAs pour le maintien de la Paix publique * 3 0 4 * 
(fi pour leur Difenfe (fi ajf fiance mutuelle , jus- 
qu'à la Pentecôte prochaine , (à trou ans après. 

A Heidelberg le Mardi après la St. Jaques 
1384. 

OfiR3r bit 58urgermrifï(r/ S&ttf unb QJurger gtmrinli* btr 
(èttttt SJltnjt/ ©trapbtrrg uni) jt.iutfmfort/ für un# 
unb oOt anbre ©tca ai ban iXune/ tn (slfap unb m btr 3Btb* 
btrmw bit ben S?imb nu unf bnlttnt/ uf ban iXint: unb ocl,» 

«nr/b»f Q?urgtrukt^cr/ 9 Catt / unb allt C&urgtr ganrinUdj/ btr 
Était ^ugftmra/ «Jîûrcmtaçj imb Ubn/ fiîr unp rmb a tic un» 
btre ©tôt/ in obern unb flîiban ©matai/ en ban rXnnr/ in 
jfrancftn unb jt ©Bpern/ bitbmQîunbimtunp haïrai in ©ma. 
bai/ bcfennai offtntlid mit Ncftrn fflruf/ unb Vun fuut allen 
btn/ bit inttent/ ofkr borna Wat/ Mp ber ’anabord'lud'» 
tÿnfk ,fûr|l unb jjtrt / S}cr atntfln» w>n 0 otd ©nabot 
ïwmfd'cr «UT113 jt «Jeûnai /titfer lidxr gnebegar jijftrt/jiwfdxii 
Nn ©rwutbym unb ^odafbobmtn ;?ffrfltn unb Jijtrin / $jmn 
■Kubolff/ btp (talion sfomfden SWd» in tntfdxn fanben (Ext* 
(Saniln/bm fCupcrt ban alreu / ton ©of* (guabtn 'P&afltirç* 

$rat>e tu ivjnt/ bebhttlyen gfamfdai ïXid'0 £bwflm irud* 
bip imb ïjrrjog m 'puéril / îjtrin ©crnlwrt SBifc^oft ui2Uird* 


bag/ unb ontç .iCTtn «nbcm XXrfirrfkiJ unb jftbfim/gatflltden 
unb ttxltlicben/ ©rcmfftn / fjttm/ ÀNettflluttn / fîitttrn unb 
Snctfrm unb ©ratai / mit bit amant fh»/ bit (îd ju banfdbtn 


^Smtm/ btfmnen oiftubur mit biftm îBntff/ Nif n>ir mit bai : unftrm unabyai fcenn/ ben »Mnfd,yii ^nniq m.innÿft ha> 
(grbitrn / tretftn laitcn Çguriianict(lnr imb *Xi«b bar crMbt . bat 1 unb eu* swifcbm unb toegaumtai véttttm unb aOm bm/ 
<5 pma/ innb aOt bit <*dviben unb «cfd.'icbt/ bit Un» unb bai 1 bic mit untJ wrtnmben fuir/ iwc bu gtnant tint am fruntlid? 
llnfrrn i'en ifmai/ ifrai 'Siirgmi/ ©inian unb ben ihrcn in j IgtaOung aanatbtt unb nt|<i|t Nuit / bu btfJan unb belibai fol/ 
bem Xrùât/ bit nnr jputm mit btn 0ti|ftm non ÜBmnj unb fynnan/ bip uff bu bailyai P^yfbdAt/ bu fctttroli femtnt/ 
non ©pour / ijtfdvbcn unb twcbtrfübrtti ftçnb / autlid' unb tmb Nmutudi bit nccï'fîen brty gmiiu 3<tr / bie naua> munibtr 
ftamblidi ûberfeinmtii/ 3 trid>t unb gtfd>Iidjt ftynb/ unb çabat . wlgenb/unb bitfdb Êtaflirry jel in btn ianben/ iByoffoi/imb 
Nirumb auf bit tHjrtjtn igtbabtn unb 0c(tbimt/ <6 fm uinb | 5Craiptn/aW bie tnenmid.' btgrtffm unb btntratet ftiir l'en btpba 
SSrant» unb 9îamc/ ebtr me bu atmrftn unb erjangen ftfnb/ (f ntm gttrulitb jtbnlttn/ gtlaifï unb nelfurt irtrben ane nOt 
luwalicb unb iiân^Iicb wrjuKni/ unb W|ti&tn barauf ellecttid> 1 feki'abc. S9p ban ffrfleni iwr ti 0ad>/ MO jtiiwn v>en ben 


l'erfjawnten Jûrfhn unb fyctm/ ebtt bit in lui’trfprnben flcnb/ 
t* mirai ijam/ Suttr ebtr Snedrt / eber ©ttu/ obtr rotr bit 
fna/ bit r*jo tn tr ©tritonung bi tn fmt/ ebtr ne* fure je in 
femmt/ nrtgeiyrttprn ebet bcfdMbya nnttbat/ urf îBafTer eber 


imb eiwglicban bitftm SBncff/ nlfe/ Mp mit unb lliiftrt gr> 
bm/ nod.' bie Unftrn/ btntn bfe 0*aben unb 0tfd<icbt rnbtr- 
fabrai (êrrnb/ Ntruin an bie ©rabt ren 1 tptça / ibrt purger 

nnbî^ad'femrani nirnintr fein Knfprudv Àorbtrunn ned'^my , „ _ . .. . 

acbaboi feflnt/ nod' janaiib anbtrfl l'on iuifcrnivi^en / ireîxr mit , uff Imibt/ mit SXnab/mit <Flort/ nm SBranbe eber mit unrtfb-. 
©endit/ ne* obru 0md.'t/ ittunlid* itodi otfnulid' ut font , tem ^Bibcrfîtqm/baf ben n?d* vorgawntt(*fttt unbmT jit umî 
î&flft/ ohn «Ht Wrttrbt. Utfunb bip S?rttffe / lurfuiîtli mit gebora/ m bar^u cttfrulub beratm unb btfielffoi fudtn fin/ alé 
Itnprtn anbangmbai 3nfàgfl. Datum pnbtlbo-ii feria rertia balb irtr eber bit tinfmi bt? innan eber ganar iwirbtn/cbcr non 
port dirifionu Apottol. Anno M. CCC LXXX1V. 3n obtr von bot btn btr Qfttibe wibtrfarn unb gtfdtlîai wat/ 

eba ivn ninraan anbartf uen urtii megtn banunbe ganant ira; 
bern/ju fn#*r®ct«/ mit nandtltn / mit prJUqKH/ unb mit 
r* Y Y Y Vf «iCtn aiiNrn ©adun/bit bmrju gdormt/iMud allen irtui bcjim 

LA AA v 1 . i'cn aman ÜHiamtaii bté an bein imberii/ ^clicKt 3Bàg/aW eb 

l mus MptJb anmmg ùnb au* uni fdl'tr n'ibtrf.im unb aefdehm 

«ju». pf-»*™ m *«■ 1 IriœïXfK 

604^ tcd Jpriil. ïHbml- SHficW 111 j.cut|ctxn iunbtn Jf frpfder 0 etat ntt trebcrt/iwd' upattra^n iiuHbtcii nod Ms 
<ftÇ>dan§lcrn/ fHupcrf brin alrcn bti) ten imbcu/fo Mai btr ebtr bit/btn fefltdcr 0 d.ibe miberfum 

ïXhfin/ '^jfnitxub tu QSmbutai iiiprlt H ' 10 ^ &< f m 'ft/bitead brmgcn nnt^lag an ben oberbit Jûrr 

J^erhoaeti m i'Vifrrrririi / ‘Rribridt ^îurdàrafru 111 ,(<n ljt<,r ^ , a'!n ber 5 ?pfntr eber S 3 ur«t tr i«l eber ten tr jui’tr* 
\ JVSZ 23 » irtr Si .fS!! , f ^ (n ^ mm Mt am ober fjtrm ftlbcr cm. 

. îurnbag unb Çb^arbt ©rafiii lu ^bfirtnwcrg fU(ni . sQftmattJi* btn ain vilrfl uf pn .Ÿurplid'tînnre unb 
cuwùl bailli bfiicn ic 4 niHlHK 9 >ds^cinifai(ii / mit an> Ært / am «rauftobtr am otibtr Sjerrt uff fmm ïnbe/ MU im 
Itrcii ^rmunb ÜKf 4 M> 0 tAbffn atibcrn ibetU-/ auff efer bai icpnm/ al» ba l'orgcfdtibni fiat ait ten oorgmanten 
bcilffii Wcnccll.il b^ «Xômifc^ii stbmté m JÇanb Wff enuf'-n^trintr imrcda WM fit/ ft fulicn ttnb imîgcnt 

bip auf baff 'Pfing|t /Çc|t unb baniacb bi$ auff ncdifrc fnrnrttHc gcftptn unb jriegen pnt/ « ftit’bit i\mrtberêrttti*eti 
}■ 3ahr. ©cfcÿloffcn \u Jpaibdwrg Stcn)îag^ nacli bon iVi'in/ober bit q>artçe ter 0at m^nvibfrt/bitrmnbiiift'ro 
fncohi iîSa. flou. P il 1 l 1 pp. Datt, dm imb umb J3«l(ff mmini/unb fidlen imr banne bai rorgotim» 
Volumcn rcrutn Gcrnun. novum. Libr. I. Cap. m» Çertn itglid» jfwÿ mtt rwld-te btrm 

.r... , ■. 1 . .. _ * unNr imd ennemtt wtirbt/ tmrwibt partît eber ba» am ualid» 

VIII. p.ig. f f ■ 5 - 1 • d 011 1 on a tire cette . beftNtbct imbtnmd irt funitÿ mit igpupm |e îXoP trbarunbircl 
. Pièce, qui le trouve aum dam Luni c.,Tcut- frjugacr lutt ane 0 tvtro< fdicfm unb bc|îcüen/ unb bit aud 
fehes Reiclis- Archiv. Part. Sncc. Contin. I V. . naud» berftlbm ir Cmaromat/ in btn ntdfim nitqdai îagtn 

bon SJuft ufritm/ imb eu* furberlitb i-eümtm fuflmt an bie 
©ten / Ne im» benne ren in bammtt nnb itnufunbet iwrbtn 
mu allt 0ewbtî Unb futlm oiid' bid tim uff imfcr mgm Vfoi?/ 
©d'.iNn unb wrlufl/ aip lang/ N» Mtf folidvr ©tKiNr inbtr 
iilytlfit unb iriba-fcTt itirf/ant allt ©ei'trbe. ‘Dcd alfo/œad 
bit wigoiamt .fiirffcn imb £<t:iî / oNr bie ju in gehortnt/ alp 
wrgcfci*ibm fî.ir / upaaragtn imb gcrcd'rivrtum miigtnt mit 
Üptlfbtr fütivM ©piep ren ber partit ber ©tts rmber imb /Ne 
btr©ad'unb0cfd'ihtt nfftt ntfiflt gtftPm nsirai/ uni eu* mit 
bai fiSnfjy ©ricptn/ b:t bicfellvn ,vtîr|lni unb ôtrni/ bit ge. 
maiw liatn/ fdber babi jjaben fnŒm/ bab fi' Numt ta: anbtr 
5>ortpe unbtr un» reigmanmi ©tfftn/tmib bit Çilf btr autan 
fünffjig ©pifp ntt manai/ nodj barumbe ;itfrrc*oi fnln - 
io<irbminf©adyb«id fit |id' btfantm/mn .fiîrjlt ti (nttn ,^’rp. 
Iid<n îtinttn unb <£rm: om(9raf eta aui anbtr Qitrt uf fa» 
nm'ïpbf/ al» l'jrgtfdnbtn pal/ Ml |ç bet Mju iieinîrffhg 

ivutbai 


Abthcil. VIII. ven âîci((?v’ , 0 MlTcn m gcmcin 
P^S' if ] 

Cdl -à-dirc, 

Confédération entre Rodolphe Archt-Cbance- 
lier du St. Empire en Allemagne , Robert 
rainé Comte Palatin du Rbyn , Bernard 
Evêque de IFttrtzbourg , Léopold Duc d'Au- 
triche y Frédéric Burggrave de Nuremberg , 
(fi Eberard Comte de fFirttmberg 9 d'une 
fart y (fi les Villes Libres (fi Impériales de 
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AnsO «'urMn obct tvàrrn ane «ittc ©evaM. r Rat es obor ©a* / bo* 

« ma pon fbMn ©efd-vbt tvcgoi/ mit Mr 3olc MS obgnmn» 

1 3 ® 4 * ,fU 25 oIcfe« )< 2 )<lN Itgent tvurM/unb US bot MSfclbe üoltfc 
uf Mm SEMbe befirrqct ivurM/ baS man fi> abfnbm cba tibtr» 
fatlm îrolîe/fo (hOoi Na basfclbe 2Joltf* ber voiamaaten ,Çur* 
(im unb jpenit/ obct bit iu ut gcljorent al* l'Mgcgbnbcn liant/ 
brç <è*ibnuui von tr pareve bom bcf*aiben unb geben/ unb 
end' imftt voigcunme ft<« 2)olcft/baô bi m uf Nut 2ïflN i|V 
midi brn ©*MtMMnn borju btf*aibcn unb grtxn/mtb btfenntnt 
fi* b<n bttfilbm .-■<** oba brr mcrt.ml uuNr m uf ir K\>M/ 
Ni» ftt mer 23 elcfeS ju folIeA'«t<£ad,'<n beburffent unb notturft» 
trç fut / bas fuflm fit banne uns voigatentm ©.cetten unb ou* bai 
fjtnnmtn .fûrfltn unb sparen vafuitbm/ fo fvBen mtr Mime 
«tfrtbai wigeramtai état von unfmi partven an ban Stout 
imb WR Qimbat hmibert mit*©lmai ju tntfern ergai haubert 
imtKSlriKn/unb en* bit wigmantm Jftirffm tuib Spam von ir 
Parme ou* hunbatmit'©lcnm baju f*irfeii imb fenbm tnwer» 
logeait* unb ont <nic©evcTN. îtnb mar <s bas ba uorgenan» 
ta Jurflen unb Jjtrm/ von iveldxr pattpm bu nxircn/ um 
btrftlbntijiljf/fo bit fRomagr it irâr unb ven laairoeamban» 
«ai gieng/ iljr <èWg oba ©cfanjjina gatlmnni/ mit Mnfelben 
©lofa unb ©efangenen uuigai tic gefarn unb tun/ nne Kernel» 
Im/ ane imfa unb ber llnfan Snaung unbîÿibtntbe/aifbbo* 
batf |î vcrfôigen fuflm/ fo fi befie mugen/ane ©euert*/ bas uns 
voigcnantm î^itum / no* ben llnfcrzt <)<inainlt*<n no* befun» 
bar/ ois wwjtfdjnbcn liât/ b*am vrdviit bavoa iutt uffaftan» 
bt/ no* «nbafare ane aile ©evaM. 3 ton unb w*mne mir voi* 
gmantc iè«tt btr 'partait uf bon Styne obtr je lèiwbtn/ von 
btn wigenamm fturffm unb Jpam/ panant irarbtn 4 (g bas 
tvtr^nimib jpilff lugrfpwdxn Mien / fo fhüai tmr 3n bas ver» 
fltiumt unftr 2»elae l*itfm/unb fenNn/nue Do* bas irdr/baS 
inr ftlbtr uff bttftlbtn 3't l< /*>tffni hefen. Ttlfo bas uiit 9 ïa> 
uun bit ane ÜRiuimg vorgan fol. ^ar tS abtr <rai)f bas 
be^ain foli* 64 'lof obtr lètan / bu bit wngtnanten Æiîrjltii 
unb jjtrm / um unftr Sjitff tunbe bit voigtf*ribai tèndu 
alfo btfiun obtr btfltUtn foirent obtr mu|laib von benvoigenan* 
rm^urilm obtr JJ cnn obtr von btn bi jtÇo b» in fint/obtr no* 
fiîrbaç m tn foment / von u anitm obtr met jt ltl><ii rûrtru / 
cbtr von wrftçt obtr wirljanbct wùrtn/ obtr ir offtn iè*tof j 
njartn/fbmugaibtrober birftlbtn bit cher bru bas alfo angieng/ 
folidcu iXoub unb cr ANibtn al 9 Nirufi obrr biirmn brf**cn»<v/ 
nd'im / btforn unb btmln/ mut* (£rfantnuS f brf obtT ber/ btn 
folid'tr vrdvibtn ttibafarn unb acfdeîjcn it\W / ben (i fmith* 
madyn unb bnriftn fulltn / mit bts obtr btr .Çûrfici obcrjjbnn/ 
obtr b« cfttitt/ obtr ©tnt SCatt/ ban btr v&fÇMbigtt juatho» 
rtt/ Qîumct i|i/ obtr çu l'rrfprcd'ait flnut/ wtptm trf ir Zrtw 
btis btr btn iè*<ibai Funtli* rnad'tn unb btivifin fiiH t/ bas fol 
tr tun unb babi Lvlibtn. %art abtr btr SVffttbigct tin .jromb- 
ba!Rdn/fo fol ms obtr jJtrnîXatt/m bcS Janben unb 
(StUtrtn Mis gtfdsifx/ oba btr tg-reit obtr v^tae iXatt / bit MS 
erflen barmnbt migtrufftt wurben / uf ir Ttvbt erftnnai/ tint rr 
ben QMn fuiuiicl' jnadvn unb kMctl Me/ g baiMMifife 
Mc vffHoù gf;oacn itwt / unb Mis <è*loji banut Ninnt an ft* 
ntintn/ alfo bo* bas a ben anbtm sèttitn unb oud' ,Çiir|ltn/ 
(Srauftn / fttrin/ SXiitcr unb ou* Snt*ttn wn bapbtn par* 
tytugiit liriavrlRii banîr tim fol/ bas m 3 itntbi^rv)traînuni} 
in beiup no* bar.u f«ttil s£*abt mtr btfa-clK. îffiar rS abtr / 
MiS ntt btfd'tljt/ no* l'oUcnbtt ivurbt/ g bas man ;t 2îdtt 
dfioaai irai/ fo fol nuit ou* bai wlltf.im unb 51*01 imb ;u 
bm vÿ.trt'en .rriftn unb tun/ aïs wijtfrl'Tibm fiât ain aile 0t» 
ivrbt. 3 {<ul nuit cS au*/ bas i,vman angt^ijfen murbe/ von 
mbricfitr(è*ulbfnvgtn/ot<r von unlo^iibarrr tSulic nxgcn/ 
obtr von jji*atlt/ ilo^trtdn / lètar obtr 3inffSnx3en/bas fol 
m*t iXoub bai fitii no* l'n/imb fol ou* borttff uit ganant iver» 
btn; bo* bas bit bit von folidxr megfn ananiftiw/ mit 
bcnfcllxn pljanbtn plvuitlid' fuilmt gtiorn/ antaUt bVwtbt. 
©<f*thtn au* foli* ÎIngniT uff btn lèfroflai/ un 5 é|flutai/ 
an gtilcn/ an l.mKircrii / an Qryl^ut ober an anbtrn ^aiiilid'tn 
obtr n\ltli*m f lirai/ uff obtr uf Mm laiib;/ fo fuln bit 
voiaenanttn ijûrficn unb jjirai unb bit bp in |int/bit Nui Un* 
griff aîlrr ntbll unb bt|lt gtftfien unb fltkdtn fint/ obtr in bcS 
Mnbtn unb Rebutai bas .jtfd'cbai ivar/ unb ou* nur bit w:* 
gtn.intcii ictttt/ ivcld’ts iapl unbtr un* ben bts trjlen tr- 
uibtrt/ oMr von ban ober btn/ N11 foli*tnè*abennbafam 
war / cbiT von janan aubers von jerm nvgtn Nirumbt an^cruft 
eber muant ivurbt/ i< frvf*tr 0ctatit bor;u arifftn unb tun/ 
ats wigtfd'ribtn fiat, plod'tt abtr bas m fn'fd’tr ©ctaut rrit 
uflgetraatu irtrben/ fo fuln bu voigmantai jiirflcn unb Sjain 
unb ou* îc^lid'S pamit unbtr uns Mn voigtnamcn igttnai/ 
wl*ts îat'l Mn MS «fini tannnlx an^cruft ober trmantimîr# 
be/ ober m bes ,$urfltn unb Sjerui fanbtn unb ^tbitten basae* 
fd'eben ira/ ht anbtrn partve Mtrumbc nwntn unb innb îjilff 
jufpTtd'tn / unb bufclb îjilff ou* bai unvcriMaili* barju bt* 
f*tMn fol: m aller brr ûJînfit/ aïs voijjtfd'riben fiai une aOt 
! 3 <i’trM. ÿ 01 ' wâr tS/ bas von bai voigtiumat iSndxu M- 
bain Anca uftrfliînM / ba fuütnt fi* bit voiatnantcntÇurfltnmib 
Jjcrm/nnb bit ut m a*ôrmt/ m*t jribat funen notbvenvorten/ 
ut btbftint îBift/ fr kibtn Mn uns voujttuuitai lâttn/wii b«» 
Mnpartçni/ unb bit unftrn iu berfilboi lèmttmg unb S*tima 
wrfaiwm unb btgrtfltn/ arli* in fdber/ ane aflt ©werM. 
Ou* futlcn ttnr voigenantt ©ttù von baibcn 'P*ntt»tn/ no* bit 
Unfam/ btr voigtmntren .Juriîen unb firrm nod' ber Serai bit 
ix(o bn in fmr/ obtr nods,fiirbaS |u in fomau/cS (imgiirileii/ 
©raufjtn / jjerten / iXiuer oMr v tntd;t / 2 limM/ bu (î uiit bai 
voîjjenamai ntt (gtncfai/ tr atncm oMr mer/angnftnt in un* 
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fern lëttttrn unb ©d'ioflen ni*t fjaltai/ «Ptbcr fntfa» no* ^0* A>iSO 
fai/wtbct fpvfcu/tpai no* trenrfai/ no* gtvcrli* fjartt|wb«V 0 
no* bmf*itt«l/bK 3it uf / ui Mbamai ’îÿtg / mit aile ©ever» 1 3 04. 
M. jran mare es bag es yi folidxn ©tftflav Sntgeu cber 3u* 

<501 fauir/ von biffer Qtoaitaunaivtgat/ fbfolnum ber ,Jrunb ©u» 
te/ .tûc*aw no* gm|Ut*ai mm/ no* itrai gnttn Mhainen 
^dvibai tun/ no* bit traînai/ ant aüc ©ewrte : ©0* nuta 
man t finit iSptfr minai je iBtfdsTiMnhait / iras manbtrbcMrV 
am aüt ©avrbt/ ni*c ivibtr IjinMt fi* ;t f*icftm/ alfîebc*/ 

Mis inan ug jtir*en unb g lôllrm n*tit IKuim fol unb MS gai j» 
li* ubarpabt fhi fulln. Ou* il} ubtrftaaai/baS um Muann« 
tt èrc ; n unb bit tmt ims m bitftr TlrmuH fmt/ ber VOMtnatu 
toi .Çifrfltn/ ©raufftn / Spnw OCitter unb w»e*t/ bit in ir Strap. 
nung braniftn fint/Mbain ir\rmntmf*atft ober Mfunbtristto/ 

Piarrf t / ®oiff<r ober mbt fmpfaljen futlcn in unfam 
'^mib/'ïimung oba jt fBürij et / aïs langt bit voiacnaraeéMU 
luiuj iraot. Ou* nuirai nnr voMttumte baiM paraît irol m* 
ncinen unb anvbabtn amliçac perfonen/ alS bas von a Ira hcr» 
foin« i|i ungtMiu*. Ou* fol KtwrMr vosgaianttr Z»i\ rai* 
ntn phaU'iirÿcr innantn ne* anpl/apen / alS lange bu ob» 
gfn.imcôtaUunaipaot/.intaac©a'aM. Ou*fuirtm bit Jur* 
]ftn/©tauffm/Sjtnn/ JXuia/ JuK*tjunb état Mftr Ttwuny 
wlibai bp aDm irai ïjecfdsiffttn/ianbtn/ iiutn/ ,^rpMmai/gu. 
au ©nvonbauni/ unb au* ©ericbtrn/ gaiglkpén imb nxlt» 
l:d'cn/ al g )k tir von Klta babra*t imb a**t >ibau/ aiu 
aüt ©axrbe : bo* baS aOt obatnanrîCttfcftlvon baiMn îapIn 
Me Obgatmtr 3it upgebaltm fitQen tvabai/ alS wr(^f*nben 
gaut / ane aDe ©tixrM. «feo fint Mg Me 2)agriff unb^mm» 
mmen/ 3n Mn bm j>ilff/ nau* ©elegenbat Mr fanN Mf*<» 
haï fol/ alS vo:$<f*ribai ig/ bas ifl an Mm ÎJoirenftain an/ 
mib bas ©eturg fur g* rmtbbin/ unf an ba Spam fanb ven 
Panern/ unb bornau* Mr Sptnn fanb von papan umbhtn/ 
tm^ fiir Mn fSehama 'Sialb/ unb vo» Mm 3Calb abl>ni/ro*an 
Mn Xtoinaa 2B.IIM/ unb ba vo» aM/ une an bu font/ imb 
uba bit font ui* an M11 ig*clta 35alM/ unbwnbancS*cl* 
totîftalMimçgm Orrborff/ imb von :i>rpbor|f/ un$ aen Oab» • 
mar/ unb von î>tbmar mie geu Phmtbur/ unb von Pîuiitbur 
tu* gtn ftonfimn/ unb von ioniia.n baunai uhahin une uff 
bai jpuiiçrurftn/unb Ml fut fidi hm unj gen Smférsiutan/unb 
bannan ufRnn un» i?ai ©u^fpura/unb bannen MS ©eburg fiir 
|îm uff/ une gai Kotenburg unb bannan nuba uff unf uuMr 
<15 Mn Oowtnflaiii. Kit* neuirn mtr voignuuttai e»n aOe 
gnncmlt* von Miiben partpen tn bifaSkrapnungugbaiKDa» 
bur*lu*tigoil<n jiirgai imb jpenn/ îjam -JBa*Uiiwn von 
©otttS ©naben/ *Xomf*en jfURig/ ju aOm 3iten piera Ms 
iXidxS unb .^unig \t Cubain/ uiifan lichen gimbigm Spam /imb 
au* bas bail ig iXornf* t\i*. SMju nemen nnr ou* ug tn bt» 
faSïabanbfnug unb (èttfflung aac unb Q(gU*S)erapaung unb 
fBunbtnug/ bu n>ir l'os «nbaeinanba b<*en/oba tra Minn iu 
un g font ttt rS fpen ;Çiirgrn/©r.iufftii/îperm/iXitter/^iK*t / 
oba (ètett/ oba Me voir peço gtn anMm ^urjkn/ ©rauffen/ 

Spam / Xuta/ JtiK*tm oba iraucn ganamli*/ oba bcjim» 
ba / aclaubt/ aanadur oba vabriefet b>*ai. Unb fol au* un g 
mit 9 i«iukh bip 25a.iiv.tung unb ©r.illung an Mn 5?unMn unb 
■Jumungen retnni (&dsiMn wringen/ unb nnr fuDen au* Mr gc» 
tueflhi alg biriUM ffluuM/ unb Staapnungm baS iignufent 
eixr htgriffai fînt/ ane allés ©evaM. SPlitUrfimM bteSBrie* 
fes/ vaffgclt mit imfèr ba votgmanttn ®«W tetot aignra 
3im!Îgtln/ ba tvtr fur unp unb aBc anba léttuc unfaS Sun» 
bes/tuib nxr u> img b.irm gthôra/ an Mtfan^nefr gebnt*en. 

Ter gebat i»l je jpattrlbaii MS nebfloi 3ingagS n.ui* ©ont 
3.icobS ïag bcS bailigai pvôlff CBouen/ bo mon j.ilt von 
©cl'unc / briij(ht!*unbm 3« c U#& Mnnau* tn Mm via unb 
a*eigogto 3are. 

CXXXVII. 


Injir ument um Publicum centraux Lige & S oc te lutis j 5 g r 
inter Dominum Joannum G a i. e a z Vice- * ^ ' * 
Comitcm Mediolani & yicarium Imperlalm Gé- 
néraient , Dominos Nicolaum & Alber- 
t u m Marcbiones EJlcnfes , utrumque Fran- 
c 1 s c u m Dominos de Carraria, a: que 
Franciscum de Gonzaga Dominum 
Afantue, ad defenf.onem fuorum Statuum conlri 
qnascunqite Gentes ul tramant ana s. Aclum annô 
i$8f. [Piccc authentique tirée des Archi- 
ves Royales du Château de Milan. Regiftre 
V. V.] 

In Nomime Dominé noflri JeJu Chrifti , ae fanfl.t , ÿ 
indn idne T 'mit jus. 

A D honorent, & reverentiam omnipotentis Dri, *c 
Gloriofx Vlreinîs Mari* Marris cjus , Beatorum 
Jonannis, Pctri, « Pauli Apoftolorum, totiusque <ÿt* 
lcftis Curi* Amen. ^ tt ad ilatum pacificum, i tran- 
quillum, Deo propitio, perpetuù uuraturum, Illultris 
Prinripis, (t Excel Icntilîi mi Do mini Domînl Johannis 
Galcal Vice-Comitis Cûmitis Vittutuiu, Mediolani &c. 

Unpo« 


/ 

l 
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ASNO [™P a \\ ]h Vicarll General», nec non infrafcriptoram 


jvia^nifieoram Domiuorum Colligatorum cjus . *c 
I ct » am quorumcumque Subditorum, Civium, 6t Beni- 
J ' ’ voloram Dominorum prsediâorum , 6c cujusque eo- 
rum, te Civitatum, Callrorunt, 6c I’err;mim,qux per 
ipfos Dominos, vel altérant , 6c qucravis eorum rc* 
guntur, & eubcrnatuur. 

Illudr» rrinccps , & Exccllentiflimus Dominus Do- 
minos Johannes Gaicaz Vicccomcs, Cornes Virtutuin, 
Mcdiolani 6cc. Impérial* Vicarius Gcneralis, pro le, 
luisqoe Hxrcdibus, & Succcûbribus , ncc non prô Ci- 
vitaobus, Cxltris, Terris. 6c Locis, Civibus, 6c üub- 
ditis iplius Illudris Principis Domint Comîtis, feu que, 
& qui per ciun ad præfens gubernantur , 6c reguntur , & 
pro Adhxreutibus fuis prout infrà ex ppnc una , 6c 
t'grcgii Milites Dominl Dondacius de Mllvicino de 
Fontana de P lacent il , & iilippus de Kobmis de Tri- 
poli, ac fapiens, 6r Nobilis Vir Dominus Girardus de 
Confanonerîis de Brixfa cognomtnatus de la Frata Ju- 
risperitui , Cires, te habitatorcs Civitatis Ferrarix, 
Procurarores , 6c Procuratorio nominc llludrorum, ac 
Magntflcoruro Dominorum Nicolaii, 6t Albcni rra- 
trum Marchionum Edcnfium , Ferrarix 6cc. ad infra- 
feripea folcmpnitcr , 6c lcgiptïmè conflit uti , prout 
conllat publico Indaimcnto rogato, te tradito per An- 
touiutn Norarium Fcrraricnfcm F ilium quondain Pauli 
de Cavallcria anno Do mi ni millclimo rricentcfimo oc- 
tuagelîmo quinto, oâava Indiâione, die primo mentis 
Julii, îbi oltenfo, ac per me Nocarlum intralcriptum 


Dominos, feu altcrum eorum rcguntür, te gubeman-, 
tur, qui aliquid attemptare, vcl cradare ptsfurnerent 
contra Statum ipforum Dominorum , vel alterius co- 
rom, cum, 6c tub infraferiptis formis, modis, paâis, 
convcncionîbus , 6c tenoribus vidcltccr. 

Primô quod prxfati Domint Colligati ut fupri , 6t 
Confocderati ut fuprà non poiiint,ncc debcant unus al- 
terum, ncc è convcrlo ort’endere, nec dampnîiicare, 
ncc eorum Statum turban: circa regtmcn, te guberna- 
tioncm Civitatum , ôt Tcrmum, Coraitatuum,6cTcr- 
ritoriorutn quorumcumque, quos, quas, 6c qu* obti- 
nent de prxlcnti. 

ltcmquodliaiiqusGcntes Uhramontan* cujuscum- 
qucdatus,pr*hcmineniix,6c conditions exiilant.qu* de 
extero venirent de partibus Ultramontanis.turbare, vel 
molertare.vclaliqualitcr itnmutarc relient fi arum prxfa- 
torumDuminorum,vel alterius, & cujusvis eorum, ic p rx- 
cipuèctrci regtmcn, &guberna:ioncni Civitatum , te Tqp- 
raruni , qux per prefatos Dominos, vel altcrum, 6t quem- 
vrs eorutn ad prxfcns gubernantur. te tenentur, eorum, 
vel cujuslibet eorum Territoria hoftiliter invadendo, 
vcl aliquo quovis modo, ipû prxnominati Domini te* 
neantur, 6t debcant tons luis vîribus cum eorum gen- 
tibus usque ad quantitates unicuiquc ipforum Domino* 
rum infcriùs limitatas, le ad invieem adjuvare, 6c dc- 
fcnCtrc bona fidc contrl Gcntes prxdiâas ad defenlio- 
nem Statuum eorum, 6c reeiininis , 6c gubernationis Ci- 
vitatum, te Terrarum, quitus prxfum. 

item quod li aliqu* Gcntes, undecumque tint, per 


vifo, & leâo nominc prxfatorum Domitionim Mar- viam Societatis, mots proprio,vcl ad iullantiam cujus- 
chionum, 6c pro eis, fuisque Hxrcdibus, 6c SucceÛo- | vis alterius Pcrlbna:,rd Communions, cum ilipeudio, 


ribus, ncc non pro Civitatlbui , Caftrts, Vcrris.dt 1.0- 
cis, Civibus, 6e Subdltis ipforum Dominorum Mar* 
chiunum, feu qux, 6c qui per cos, vcl altcrum eorum 
ad prxfcns gubernantur, 6c regu n tur, 6c pro Adhxrcn- 
cibu* fuis prout infrà ex una alia patte, 6c fapiens, & 
honorabilis Vir Dominus Valerunus de Lombardis de 
Scitonio Legum Doâor quondamDomini Veri. 6c no- 
bilis Vir Bernardus de Scolarlbus quondam Domtni 
JLupi JcFlorentia, ac drcumfpeélus Vir Francis chu s 
Turchctus quondam Scr Antonii Turcheti de Padua, 
. Procuratorcs, 6c Procuratorio nominc, 6c Nuntii fpc- 
ciales Magnifie], 6t Potentis Doinini Francise! de Ca- 
raria Padux 6ec. uec non fpcâabilis Milit:\ Doinini 
Francisci de Cararia j unions nati prxdiâi Domiuî 
Francisa' de Cararia fenioris, 6c pro eis, 6t quolibet 
eorum ad inftaferipta folempniter, 6c legiptimè contli- 
tuti, prout confiât publico Infinimento rogato, 6c tra- 


rcl fine fiipendio, venirenc, vcl prcfcntialiter efiènt in 
partibus Italie, qux accedere vcllent, vel attemptarent 
fil per Tcrritoriis prxfatorum Dominorum , vcl alte- 
rius eorum, prxtati Domini cura eonim forciis,& Gen- 
tibus infcriùs unicuiquc ipforum limitaris, reueantur, 
6t debcant le invieem adjuvare contrl diéhs Socictatcs, 
6c ad eorum exterminationem , 6c dcfiniclionem inten- 
dere fuo pofiê, 6c prohiber# ne veniant fuper Tcrrito- 
riîs prxfatorum Dominorum, vcl alicnjus eorum. 

Item quod ti aliqui Populi, vcl Cives Civitatum, qu* 
per prxfuos Dominos, vcl altcrum, 6t quemvis co- 
rum prxfentialitcr gubernantur, tenentur, & reguntur, 
aliquid faccrcnt, vel tradarent, feu fucere, vcltrada- 
re ptx fumèrent contrl fiatum prxfatorum Dotninb- 
rum, vel alterius eorum, tcncantor, 6c debeant pxxli- 
hati Domini eum viribus, 6c Gcntibus unicuiquc ad de* 
fenfionem ftatuum eorum le ad invieem adjuvare, 6r 


dito per ZIHiutn Notarium Paduanum Filium Scr Fa- ! manu rentre in eorum Üaiu contra Populos, te Cives 
cini Notarü de Calvis de Montagana anno Domini , prxdiâos talia attemptare prxlurnentes. 
millelimo tricentefimo oâuagclimo quinto, Indiâione i Salvo quod (i aliquts ex prxdiâis Dominis Colligi- 
oâava, die Sabbati vigclïmn quarts menlîs Julii ibi os- ; tis haberet atiquam Guettant aliter quàm ex cafibus in 
tenfo , ac per me Notarium infraferiptum vffo . 6c lee- ' prefenri Liga compreheniis, propter quam aliqua Com- 
ro, pro eis, acHxrcdibus î & Succclforibus fuis, ncc j muniu. Loca,'I'crrx,vcl Caflra.aut Cives, vcl Subdiii ci- 
non pto Oivitatibus. Caltris, Terris, 6c Locfs, Cfvi- dem rcbellarent.lî talia Communia, Terre, Cadra, vel 
bus, 6c Subdttis fuis, feu qux, 6c qui per eos, vel al- • Loca, feu aliquod vcl alicjua ex cîs tenerentur, reloccupa- 


terurn eorum ad prxlctis gubernantur, & reguntur, 6c 
pro Adhxrcntibus fuis prout Infrà ex una alia parte, 6c 
Egregius Miles Dominus Franciscus quondam Ipccla- 
bilis Milifis Domini Fcntii Cornes Prati, 6c Nobilis 
Vir Ludovichus quondam Nobilis Viri Lupardi de LN 
terris de Florentia, ac fapiens, 6c Honorabilis Vir Do- 


remurper Populos, vel Cives eorum) ve! per Gcntes UN 
tramontanas.vcl aliquas Socictates,tunc alii Domini Col- 
ligati tenrantur ipli Domino talem Gucrram habenti ut 
luprà luum iubiidium,fic auiiliumGcntiumtaiatarum per 
prxfcntem Ligamcshibcrc,6tprællarc. Sivero ipfa Com- 
munia, Terre, Cadra, 6c Loca, vel aliquod ex cis 


minus Ottoncllus quondam Domini Prandi de Descal- ' altier per quamvis aliam Perfonam, vcl Communitatcm 


tfis de Padua Legum Doâor , & discretus Vir Galea- 
zius quondam Domini Bcrtolamci de Buzonis de Man- 
tua, Procuratores , 6c Procuratorio nominc, 6c Nuntii 
fpecialcs Magnifie! Domini Domini Francisci dcGon- 
zaga Mantu* tec. Imperialis Vicarii Gcneralis ad infra* 
feripta folempniter , 6c legiptimè conftituti , prout 
confiât publico Inllnimento rogato, 6c tradito per An- 
toninm Filium quondam Domini Maginardi de Bonaiis 
de la Volt* Norarium Mantuanum anno Domini mil- 
lefimo tricentefimo oâuagclimo quinto, Indiâione oc- 
tava, die Dominico leeundo Julii, ibi ndenfo, ac per 
me Notarium infraferiptum vifo, 6c Ieâo,pro eo.fnis- 
que Hxredibus, 6t Succellbribus, ncc non pro Civita- 
tibus, Cafiris, Terris, 6t Locis, Civibus, 6c Subditis 
ipfius Domini Francisci, feu qux, 6c qui per eum ad 
prxfcns gubernantur, 6c reguntur, 6c pro Adhxremi-- 
bus fuis prout infrà, ex una alia parce. 

Sponté, 6c ex cert.1 fdenrii , & unanimi confenfu , 

6c voiuntate fecerunt , iuicrunt, firmaverunt, ac fo- 
Jcmpni ftipulacione ad invieem contraxcrunt Lîgam, 

Umonem , Confeederationem , 6c Fraternitatem, vc- 

ramque Amicittam , 6c Societatcm , 6c hoc ad defenfio- , . ^ 

non Statuum prxfatorum Dominorum, 6c cujusque i Vûtotum ponat, 6c contribuât Lanxeas trcceutas; II- 
corum contra quascumquc Gcntes Ultramontanas , 6c lullres Domini Nicolaus,6c Albertus FratresMarchio- 
contrà quascumquc Socictates, 6c contrl quoscumque nés Eilenfes contribuant Lanxeas centum auinquagiu- 
r ptsuominatos kaj Magnifiais Dominus Frandschus de Oarraru, 6c 


occuparentur,vcl vincantur, ctiamfi aliquod Cadrum j 
vcl F'ortilicia ex iplis Locis, Cailris, vel Terris adhuc 
tenerentur per illunt Dominons, cujus erant, & funt 
ad prxfcns, tune alii Doinini Colligati nullatenus te- 
ueautur ad prsdandum Sublidium przdiâum. 

Item quod quilibet prxfatorum Dominorum fervire 
tcncatur anus alteri vicillîm pro obfervatione prxmillb- 
rum, quandocumque cafus eiigcrir de infraferipta 
quantîtaie Gcntium unicuiquc eorum taxata ut infrà, 6c 
ipfts Gentes quocienscumquc aliquisex diâis cafibus 
accidcrct,6c fucrit rcquifitus infrà deeem dics dimidiaip 
ipfarum Gcntium, te infrà alios deeem dics allant dimî- 
diam mittere in Sublidium Iilius Domini ex pratdiâis, 
cui contingent aliquis ex cafibus aiuediâis, 6c cas ibi- 
dem inanucenerc fuis expenlis usquè qu6 duraverit talis 
cafus. 

Et fi eodem tempore duo, vcl plures ex Colligatïs 
opprimerentur, quod fubveniant de totâ , vel majori 
parte condituto in majori iieccflitate, fircundum decla* 
rationem aliornm Colligatorum non opprefiorurri. 

Tafia verb Gcntium prxdiâarum dl hxc vidclicct : 
Illodris Princcps Dominus Johannes Galeaz Corne» 


Populos, te Cives Civitatum, qua: per f 
T0M. lt Part, h 


Lb 


Anno 

*3 8 X* 



ïS>o 


CORPS DIP'LOM ATI Q.U E 


ANNO DomiausKraBcbdin» junior ejus natus Lanzeas ccntum ] ftb pcenl Floreubrutn ceutum Millium, folempnî fti- Anno 
ç quinquagiiua ; A Maguiücus Dominus Francischus de I pulationc prxmifii, & adjcdà, A qux pœn*.commit- _ 

1 3 O J • Gotuaga Dominus Man tu* Lanzeas quinquaginta ; que tatur.ac peti , & exigi potfit cum etiedu, fi fuerit con- I î o J 
Lame* tint, A elfe dcbcaut de tribus cquis pro qualibet f tratàdum,A pœnâ lulutl.vd non, rata femper, fie fir- 


Ldunea. 

Item quod didx Gentes, que vencrinc in Subfidium 
ut fuprà tcncantur , & debcant fideliter fer vire illi es 
prxlatis Dominis, in cujns fubfidium vencrint, Aobe- 
airc prxtàto Domino, ejusque Capfonen, ûc Officta- 
libus in omnibus, période ac li forent ad prxfati Do- 
iniai ilipendia, durante aliquo ex didis calibus; Et hoc 
quantum cil in, fie pro calibus lupraferiptis ; & hoc fpe- 
cialitcr dicris Gentibus imponatur , A niandctur per il- 
ium ci pr Claris Dotninis , qui iplis Gentes tuilerie in 
fobfidium UC fuprà. 

Ite:n,quod quilibet prefatorum Dominorum tenc3tur, 

A de beat libère concedere Gentibus atitcdidis , que 
iqjttcmur in fubfidium ut fuprà paffîis, A vidualia pro 
corutn denariis prerio competemi lu per fuo Territorio, 
omnibus impedimento, & cxccptione cedant tbus. 

Item quod prxfati Domini , ncc aliquis eorum con- 
cédant paflus, ncc vidualia aliquibus Gentibus undc- 
cumque fini, née undecumque ventant, que tnotu pro- 
prio, vel ad inftanriam cujusvis alterius Fcrfonc, vel 
Communitatis , cujuscumqùc condicionis, præherni- 
nentic, vel llatus exillat, cum Qipendio, vel fine, ve- 
nirc volucrint fuper Territoriis prxfatorum Domiito- 
rum, vel alterius, A cujusvis eorum caufl dampnifi- 
candi, vel invadendi ipli Territoria, vel aliquod ipfo- 
rum, fed patios teneantur fuo polie prohiixrc, ft ob- 
vlarc, A opérant dure, rte taies Gentes tranfeant, fit li illc 
Do minus, per cujus Territoriutn i!l* Gentes tranlire 
vellent, non effet potcus ad obviandum, ne tranfeant, 
tune alii Domini Colligati, fi fncrint reqailiti, teneantur 
fubfidium de fais Gentibus pncllare ad obviandum ne 
didx Gentes tranfeant ut fuprà. 

Item quod prxlcns Liga, A contenta in eà nullstc- 
nus fc extendant ad aliquos ColHgatos , vel Adhx- 
rentes prxfatorum Dominorum , vel aliénas eorum, 
nili ut infrà videlicet ; quod aliquis ex prxfaris Do- 
minis Colligatis non poflit. ncc dcbcat onendere, née 
datnpnificjre a1îqucm,vel aliquos ex Adhxtcntibus al- 
terius Domini, née c converfo iplis Adhxrcntibus ex 
fi^i parte verfa vice idem obfcrv antibus verfüs prx- 
fatos Dominos; A quemlibet cx cis, ac eorum, vel 
cnjoslibct eorum Adhérentes, vel Subditos. 

Item quod li aliquis prxfatorum Domittomm non 
poiïit, pce dcbcat acccptare pro fuo Adhxrcmc aliqncm 
prxlènthliter de Adhxrcntibus, vel Subditis, A Callel- 
lanis alterius Domini, ncc è converfo, contrà volun- 
tatem illius Domini, cujus eft Adhxrcns, vel Subditus 
ad prxfens. 

Item quod non intclligantur aliqui elfe Adhœrcntes 
alicujus prxfatorum Dominorum, nîfi fînt hominatim 

dclcripti pro Adhxrentibus in prefenti Ligl , . _ --- 

Item quod didus Dominus Marchio Ligain, quant re prxdidis, vel alicui prxdifiorum , feu contrà ca,vel 
habet cum Gommant Bononix, obier varc poffit, fine » aliauod eorum tueri auoouomodo. ctiam fi rcauirerenr 


ma fiat, A rcmaneant prxfens Liga, omnk, Ht liugula 
liipralcripta, & infraferipta. 

Irem rcficcre, A rcflituerc on* Pars alteri ad invicem 
inter ipfas omnia, & fingula dampna, expenfas, & in- 
terefle , qnx, vel quas una Pats occalionc alterius, five 
cul pi contrafacicntis , ve! prxdidu non obier v antis fc- 
cent, vel fubliinucrit in judicio , vel extrà judicium. 
Item promiferunt Iblcmpni llipulationc didi Procurato- 
res prxdidorum Dominorum Ferrari*, Padux,& Man- 
tQxColligatorum,& quilioct eorum prxnotninato Illullri 
Principi Domino Gomiti Virtutum pro le, & nominious 
quibus fuprà ltipulanti,& rccipicnti,&mihi Notatio infra- 
feripto ut publie* per utn* lliimlami, & rocipienti nomme 
quorumlioct quorum interdi, vel tntcrcrit , aut inrerefle 
poflet, ut lupià fc fc taduros, 4 curaturos cum etiedu, 
quod prxdidi corutn Domini. dcquilibct eorum pcrlbna- 
liter infrà menfem unum proximè fu tu r u m'approb&bun r, 
ratirtcabunt, & folempnrter eonfirmabunt per publica, 

& folcmpnia Inilrutncnta vallata folempnitatlbus, facra* 
mentis, & clauluüs oppominis in boni, & lufficienti 
formi prxfcntem Ligam,& omnig,& fingula coiucnra 
in c* , ac ada, & gclla per didos eorum l’rocuraturcsj 
fie quemlibet coriuti in prxJidis , fie circà prxdida, 
quodquedicta InlirumcntaKatificationum , fit Conûrma- 
tionum prædiéhrum talitcr folcmpnizata x fie roborata • 
ut fuprl transiaittcmur , fit tradentur prx|-.uo Domino 
Comiti infrà dtdutn terminum, alioquin ipfc Dominus 
Cornes ad obfervationem didx Ligx,fit comentorum in 
eà miuimè tencatur, pro quibus omnibus, fit lingulis 
lie confiamer, & finniter attendendis, fit obfervandis 
obligavcrunt una Pars alteri, fie altéra alteri, nominibus 
quibus fuprà, omnium praxliâoruin conllitucntium Do- 
minorum, fit Principalium boni prxfentii , fie futura; 
Conllitueütes le fc ca bons vicifitm una alteri precario 
notninc tnutuô polfideye -, Rcnunciantes exception! uoti 
ità adoruni, fit fadormn omnium, fit lîngulorum prx- 
mifToram; fit cnüibct exception', fit defenfioni in con- 
trarium, fit cxprefic, ac ex ccrtl feientià Privil^io fui . 
fori, ità qnod ipli Contrahemes, fit quilibet eorum pro 
praaniil:* , fit eorum occaxioiic ubique locorum tc- 
ncantur, fit convenir! poflint , ac cogi, fit compelli ad 
obfavationem omnium præmillnrunt, fit nbi con verni 
fuerint, fe fc adimpleturos , fit obftrvaturos omnia, fie 
Ijngula fupralcripia congrus congruis femper referendû 
libt ad invicem folempniter promiferunt, ac omnibus, 
fit lingulis Legum, Juris Canonici fit Civilis, Com- 
munis fie Municipal»! auxiliis, fit bcnchciis, née non 
quibuscumque Dccretis , fit Retcriptis,lcu Privilegiis im- 
petratis, vel impetrandis , fit quibuscumque aliis, per 
qux, vel quorum vigore ipfi Contra hentes, vel altcr, 
fie quisvis eorum, de jure vel de fado poiTcnt convcni- 


tamen prxjudlcio prxfentîs Lige, fit contcntoruui in eà. 

Item quod oullus pollit rccipi lu didl Ligl , nifi 
proccflerit de volunutc, fie de confcnfu omnium Col- 
ligatorum. 

Item quod dida Liga durct usque ad deeem annos 
proximè venturus. 

Item quod omnia, fit fingula in prxfcmi Contraélu 
hujusm<idi GoUicationis fit Unionis deferipta , fit infer- 
ta intclligantur , fit intclligi debeant lccunduin bonum, 
puTttm, fit fauum intellèdum, fit bonâ fidc, qttibus- 
cnmquc cavillationibus , dolo, fraude, machinationc , 

A qualibet malîgni , vel cxtrancà fnterpretatione om- 
ninî* ceirantc. 

Quam quidem Ltgam,UnionenuConftrdcrationem, 

fit Frarcrnîtatem, née non omnia, fie fingula fapralcrip- 
ta prxdiclx Pattes modis, fit nominibus quibus luprà, 
fit cum forints, modis, & limitationibus fupradiâîs, fie 
infralcriptis, folempnibus üipulationibus bine indè in- 
tetvenientibus , fpontc, & ex ccrtî feientià libi ad invi- 
çem promiferunt, fie convcnrrunt una Pars alteri, fit c 
converfo, ac mihi Notario infralcripto tamquani publi- 
ée perfonx Uipulanti , fit recipicnti nominc, fit vice 
diâarum Partium, fit Cüjuslibet carutn, nue non om- 
nium, fit fingulorum qutunun intercil , aut Intcrcrit 
quommodolîbet, principalitcr, feu fccundario, media- 
ti- vel immédiate, ait tacitfi vel cxprefic, attenderc. 

A inviolabilhcr obfcrvarc, & finrarn, ratam. gratain 
fie firma, rata, A grata habertf, tcncrc, A aditnplere 
fit contrà ca, vel aliquod eorum non lacéré, vel venlrc 
per fc, vel alium, aut alios, direct è vel indirCâc’, ncc 

aliquo modo, vel ingenio, née aliquo qusfito colore, _ y 

ncc aliqui rutone, vel caufà, de jure, vel de fado, J gel Lies Régit Artbivti Ofluialù. 


aliquod eorum tueri quoquomodo, ctiam li requirerent 
renuntiam fpccialcm , quam ex nunc prxdtëli Contrahen- 
tes habere volunt pro cxprclfà, & fpccificati haberi i A in- 
funcr prxdidi Contrahemes, videlicet pncnominatQs 11- 
lullris Pri»ccps,A Magnificus Dominus Dominus Co- 
rnes Virtutum iu animant fuain, A prxdidi Procuratorc» 
aliorutn Dominorum Colligatorum ut lbprà, A quilibet 
ipforum in animas Dominorum fuorum fpontc, & ex ccrtl 
feientià juraverunt ad fanda DeiEvangelia corporaiieer 
radis Scripturis fe fe didis modis, A nominibus obi'cr- 
vaiutos omnia, & fingula fupraaida, & non contra- 
vcflturos per fe,vcl alium, feu alios aliquà rationc,vel 
caulà, ncc aliquo modo, ve! ingenio, de jure vel de 
fado, A maxime, A fpccialiter prxdidi Procuratorc* 
nomiuati Magnifici Domini Domini Francise! de Gon- 
zaga , quod ipfc Dominus Francisco non contravcnict 
ut lupra ratione, caufl, vel bencficio minoris xratis 
viginti quinque annorum, aflerentes, A jurantes ut fu- 
pri ipfum Dominum l-'ranciscum fore majorent deeem 
odo annis certiorati ad plénum de prxdidis; Mandait-' 
tes ipfi Contrahemes, A quilibet corutn mihi Notario 
infraferipto , ac infralcriptis Antonio de Cavalleria,Zi- 
liodeCalvis. A Antonio de Hotiatis Nntariis, quate- 
nus de prxdidis otpnibus unum, A ptura publica con- 
ticiarn, A conficiant lnllrumcnta. Aétum Ac. 

Extrait* fait Prttfemt Copia à Revijlro inferiptt fai 
Litttrit V. V. Bernabovi» y ueeomitis txifleate 
itf Régit Archivio Coflri Porta Jovit Mejiolaxi feripto 
in papiro. D.it. Mtdiolani die trigtfttna menjtt Uâo- 
bris ami «7lÇl- 

Examiaavit JOANNES FRAKCtSCUS Srai- 


CXXXVII1. 


DU DROIT DES GENS. 

Anno 

* 38 j. 

1 o fanv vwrijm ©raf i£É*rf'artX JU 3twn6rMfn / 

J ' ©)urfùr»r îXuprectlttn brm alfcrn ju q>falç/ Peu (jal- 


CXXXVIII. 


&n i^il wn 3tt>ctjferîKfat üStirg unb gtatxi ton 
£crntudp£urg uiib <$tuM/ 25 etg*wfecni 2îurg mit 
<Siabttw 2 jooo. autcr ©ultcn lu faufrn aofxn, tcn 
entrai (fafben îprtl a hcr an befngrcn 25 urg«unt> 
CtàNm gcNuftcm <Sl)iirffttft tor eigen aiifacbcn unt 
txmttl unt fclctcn fsilbcn tocrgebcncn îf^ifbou cbcit 
tan Cfiurfiirfi lit âRann*lf$cii cmpfangcn/ unt ju 
glcie* an tirfcui icjieiibatjrcn (Mitai ifyil tcn Uwfauf 
iiic^c gctacbtein <iburfôrfltn jugcfianbot. Jfwtdtag 
fflîitiwcW ter St. Fabiara unt Scbaftians fng 1 jS j. 
[ 3 *t taguorn ter tfôrngl «Sctnoctifdxn bcfcfyocrtai 
Uta ter ^raiit}6|ifcÇcn ©mdjtfrÇauunfrn ;u Ü?îc| 
unt ©repfacf) ïkrfaf>rcn contra 3n*9taVftn fub 
num. 1 . in Appendice Contin. 4$. Diar. Euro- 
psei pag. itff . L u n 1 g , Teutfehes Rcichs- 
Arcniv. Part. Spcc. Abtheil.IV. Abiatz I. pag. 
f? 8 . d’où l'on a tiré cette Pièce. La Déduc- 
tion Suédoise donne cette Copie pour authen- 
tique. J 

C’eft-à-dire, 

Traité ou Centrait de Pente , pur lequel Eber- 
h a k d, Comte de Deux- Pont j, cède tf transporte 
à Robert rainé, Electeur Palatin Ja moitié du 
Château if Pille de Deux-Ponts if de Hombach , 
t $ du Château if Pille de Bcrgzibcrn pour la Som- 
, me de zfooo. Florins - t lui cedant if transportant de 
plus l'autre moitié desdits Châteaux if Pilles en 
pur Don - t à condition néanmoins que cette moitié 
donnée lui fera rendue par f Electeur en Fief mas • ' 
eulin , k dit Elecleur y gardant le Droit de Re- 
trait if de Préférence. Fait à Heydtlherg le Me- 
et edi avant la St.Fabian if Sebajlien I j8f. 


»?» 

bon ob«b. uiifertn gnobigcu £tnn tmb firten Crben gnt r«M 
2Beljrf*afft ju tun/ alo fi* Ni 6 L'rtfii'a / nag> N8 4anbc8 
9tafit imb wvofiKit' 

‘2fu* |în nnr nue aiunbet ûberfeimnen/ mad ®érffr/3Bil«y 
Sjoft/ obett anbere 3u^c|>cnnijt/ itvuJNie were/wnbftiobttn. 
étltoflhi formai* iHrfut «mi/ ron datum be* ©rtefo on 
©<wbe/ Ne rang utifcr obgcbaàccr gnebtga JJtri eber fineCr» 
hen/ober irir ôter un for Crtxn/ miter 101? iroOenb/wol 
ix’kNtuui lofai/ um fo oui 0clbe8 / ale fie bann verfdft net/ 
rntfoOcn barai bicfiibet» untet un*/ iwld,* tue lofimge bmu / 
btefilboi ©uter/bte lit alfo lofinf/ imite bobcn/uiù SRaincn bas» 
ballx it<tl baron foU lyiT'Ibcn/ b<r bai» loftt/ fnt unt wrtld» 
beu firidid?/ unt anbac tultx ibnl foü rr au* mne pan 
111 y fan Wg if t/ alfo ba^ er <e bon anîxrn umer uni w«h« ju 
Jofm jjdxn fo a/ itvuin et fomt/ um bo? fcwlbf îol bc8 <&t[W 
tarinn cr bd8 ©ntt vçdofct ttette / anc 0ewrbcn / unb Ni|T<fI« 
balte icil foll au* altHxnn bon anNrii murr und cœulid; ma 
Mol 

aSxum fui irir atidj ubarfentiwn/ Ni 9 unfer fctmr/inxb an» 
fer Citai fon un^nrobnlid' (çntr; oîxt «rd\i$unn< wntOitJl'* 
^tbacbtm lètcbtm oter wn» Busciamogm frfen otxr ndmict 
ÿoflm/ <8 fin bann/ ba<? mr obéi imfa Citun N18 fiuiunUi* 
liber on twUcn ju (^un an afft Oaxibin. 

i>arju frfcmicu irir un8 au* |i 3 r un8 imt unfcr£?rbm/î'a? 
nnr um unfrm fcNinbomt fumlidvn 9îuÇ/ ale vot^rfitheben 
fia/ ban obtgen unfrrn gnaNgai ïjam/ Qafoj SXujrccbt bon 
ifltan unb fnitn ifrbni/ bm anbent haüxn ïbol/ txntwrui!8 
Malien ban an jjwcrbn'uftn/ an Qornbo*/ unb an ÎSag» 
|awrn / ISor^ii unb v^rt/iMai / mu alftn tljmi Bu^fioruiuini/ 
ale wigdftnifccn |î«/ fthr r«bt «gm of«g<bm tobin/ u. bobm 
irtr i&iaff gtarfKtrt veigcfd;rirt»cn bwfcltffl bnlbmîbnl aü< cri 
bai cbarbad'fcn^d’lefRti unb itrcn 3ugdiorun»|<n non bon obi» 
tien unfmn anabigoi îQtrtn Spatog iXiipredîtan tcmgluniiwe» 
bmim ju «*«11 üJîannkbn cmofangen/imb fedot iwr unb un- 
fer fibto*(?rboi/^iinc otvr ^cd-ta t ob irir ntt ©une licfTèn/ 
bie oUicbadMcn bal bai ï|ieil an ben egen. # ©dWoflin mit îbien 
Biwebcnin^n / al8 vorgejê^irieben fia/ rûrlsi^ cnriglutivnNnn 
ebgebad'tcn unferm giinbiaat ômn jÿrfog Sniprattm ben Cl» 
tan unb fnntn Crben ^f‘alti»@r(iffai bit £\:ne tu tafttnaJiami. 
feben nnufakn/Kii-cn intb tragen/unb çn baron «ut înntvn/ 
0elûbben lutb Cf iben nsirten unb vcrtottboi fin / »v!8 cfbduun» 
ne iren S?a:n bitli* tun an aile vÿeverNn. 

Tîtrcii tfl ju iriflên / baji rrtr bie ctgebudn ^rau fifèn/ unfer 
SJn^jrairen / tetrebompt bon off ben cfcqebad'cen bolbeu îîjol 
ber egen. ©eblelTe mit ifyreri Bu^hérun^m / bnt irir jii 
emvfangm lstn ivn bein obgebad'teii unRrn anebigen jjersn / unb 
baruui fofl biejelbe imfer jjnp * .yrair bcç bemfcUxn balben îeil/ 
bob irir emrftnaen/biuboi |içen trm lebrtagen imgchmbcrt/ald 
ti» ibren restai aCiboia/ an aile 0erabe. 

’ïiidj Ifi ;u imlfen/ bap bit anbern irnfere ©djlofle mit iren 


OfttS 1 (JberlMîbt ©rare jti Btwpbriltfai/ unb irir tofe ron I BngebMuiijieii/ bie irir haben/ bie 111 biefetn SBriotf mt tenant 
2 kU>a*e fin eblitb ^up-,lfrau befenncii u «8 offaiNirmu ; finb/ ufr btefern pouffe fini» dfgaionunai/ unbfouent aud> tie» 
biefein Qncft/ «nb thun tunb allen/ bte tbn febent ooer (forait i fen Sauf int anruren/ unb au* bie jnxeiK ju irinfcad) 
lefen/ Ntp trir um unfan fd'anbarm timNidxn ï’iuf / ba im 8 ■ unb ni 'punelingen foHenc btefen ftiuffaurb nUtmnm / iramt 
merctli* baron teimnen tfi/ unb uni unb unfan Crëen baron fie au* nir Moral ju ben ctgebotbren brenai ©rtiloffen/ and) 
fomnieii mag/in jufominenbai gaten/ mu irejjUKbad'taniUJu- , fcüritt 6 a vjnrurbige "Spt unb i£to£cr }u jpornbo*/ unb 3 Jîan* 
t>e unb ©iimen / natb :\ate imfer ivvje .îreunbc unb ©etrenxn / 1 ne unb Sioranwnne/ bac m ben obgebaebteii breçen Ctebloflèn 
bem £)ur*l. f;o*gebobrnen Jiirllen unb jjerm/ ibeni «Kupretbt 1 geboreiu / bfiben bn ibren î'Ced'ten/ Jïihnben/ mtb QemajKit 
bem Cltetn/ "PfaU»©Mre b» :Xuie / be 8 j?. stôiB. éXetd'O- eeii ane ©a*abe. 

'■ --• . -'T- • *•,..» — mi — <•_. >- e— • i îu* nv’lteii und obgebnfi'W gnàbiga Sjerf/ unb irtr cba tuu 

fer baber Crben in ben cbgeNid'ten ©d'Ioffm rter irai Sugebo» 
rungen jette uwebai/ ober fonfi fb mon an iinfet bn;ber Tlinut? 


Ctwifien iru*|jffcn unb iber^oaen ut *3«*an/ imfrni lieben 
jjniibigeiiübern/imb finen Crben / fur un8 u. unfaeCrbot/red,'t 
unb reblict wrfauft u. ju redHem pouffe geben Km tinb rer; 
tau fini mu Crafft 618 'Bria'p / erbli* unb en'iglith gmenbrutfen 
tmfer ^urg unb unfer ©tabt ba8 halte ihnl Mran/^wntmd) 
nnfrS9orjju.<ètabt/ boo b*)lbe îlicil baron/ unb iSagjabeni 
iitifer '?org unb©eabt/au*bad fwlbe îbeil boran mit jjer:fdi.t|f> 


jubé ©tinte ferbert ; bie 3rd f mib ©elate fofient uu8 Lutber 
ganeine fin. 

*2fi«h wrfpredwi irir fur tmd unt unfer Crben / et fcafi 
irâr 6 a fi trir oNr uiifa, Crben bot halbai îeil an bc? egen. 


tcn / Qf eitinen / ■iBlaroun/ îOionnfd'afften/ SBoTgumnnen / wrg» I ôdlofièn mit iren Bugehortingen/ ben iwr l’on temobgct. ui: 
tSiarnifibafften/ if ïsjci» / Cngniftbaffttti / Me»/ {ehenfd'afitcn / fetin $erm ju febn ban/ 


îXed'een/Ÿr<tl>euaiAfren unb ©emobnheieen/ mit Sterffe/Qyilan/ 


an tr omuc ober feinonben ivrfiiîeti obet 
ivrlauffén ireltaî/ ba8 fotten mtr ben obgai. unftnn miôbigen 


S?oftii/3ehenben/lutetw<tg<n tutaij©ai(fate:i/jrayleii/0ef£«ai; Sjcrni unb fnten Crben cm toit 3 ft ^ r fr,vor rt ' | fî' | i laffm/ uitb 
©tiiren / ©ettn/ Binfitn/ 'Sedan / ^Biferi / ^2Peibai/'2Be lîm/ *?u 1 rn bad airinefen/ irolten f« un» bann al8 nelald anbae ieute 
f<bai/ Qolçem / QJelben / vSiltKmncn / îBafiWn/ ^affêrleufien/ , Nmnn tun unb gdxn/ unb rn Nid gwnnnfur anbeni fnten/ 
^ij*aenen/^iertn/®idxn/®iulf«/'I)lülenfi«en/uiib mit allen | îrolteu fie aba,iin8 ntd f fo utel Niruui geben aldanbaehirennr 


anbern jngehônmgen / mie mon bie genennen mag mit fnnberl. 
SBorteiî/ gefud't/unb ungcfndü/ l’W unb mebere/ ni fi mt ufi* 
gcncmmai/bâ* atte8 tm8 recht eigen ifi/ um fiinff unb imenfig 
bufaibtguta ©ulMi/ ber mu von ihm ganSlicb unbgarbe» I 


©rfi’abe/ fo inéd’feii irir b«i8 alrb.mn anbern luten uerr.utffat/ 
bod' mit Qkl'rtlmüi? ton eb^eb. unfmn sjenn unb fineti Crben 
berfehmfdsifit ba< balben ietld an tcn egeii. ©*lof]ém. 

Unb afleo/ M8 hievor gcfclrieben fiet / glcicn nnr 0ra|f 


whlt fin/ unb fie^furtmfi m nnfern tunblieben 9îuf bernant^' 1 Cbetbarbt unb fife wn ÎBelbenq uoigcMri'fen mitgueenîranen 


ben / unt fagen fur un 8 unb unfer Crben bnifelben unfcrn qna- 
WgoiJJenn unb fin Crben / terfelben ©umme ©eltrd fiutff unb 
jrwmm bufent ©tîlben quit /_ lebig unb (0 fi/ unb follet tmb inô» 
»!« ter obgeNithte u.ifir gnôbiqct Çen/ Sterçog Suprtdt ber 
Citer unb fin Crben tmb ^iad'loimnat/ bai (üilbat ‘ÎJjeil an 
ben tgaiaiiten ©eNoffcn/^urgen tmb © tcbten / ^eriftho fiten unb 
allen Juge hôrungm / aie uoijffd'rwben fia/ itu^cn unb méfiai/ 
11I8 anber ihr agen gute/ anc QinbmtfiM unb ^«foradie un8/ 
imfér Crben mib eawJ jegUdxu wn unfern nxgai/ ane afle©<^ 
verbe. 

Q8ir ban au* ben obigen Urtferit gnabigat j?er:n unb finen 
Crben/ fiir un8 unb unfer Crben/ we obai^Mrt'ten ©d’IofTe/ 
tiis balte îbeil baron/ mit !9arf'd’atféen tmb 3ugc()ônmgm eff = 
gcgcbeii mit éjanbe unb mit Staline /unb gehen mtr un bàtfelben 
ÿalbat ïole/ unb fé^en fie barçn / nad) be8 (aube* SXed't unb 
©cmofinbeit. 

2iiir mfrre*en mtb gelobtn au* fur pi8 unb unfer Crben 
Tou. II. Pari. J, 


fur u;i8 unb unfer Crben t’efic unb fiete ju balten/ unb ituniner 
bdrmiber ju thun/ no* fdsirftit gecban nxrben 111 feint ^üife 
an aile ©tverbe. . 

Unb be8 ut iMunb tmb vefier ©retuf/it geben nnr fur ini8 
unb irnler Crben unb £Ra*fominen bon ot*Kb. tmfmn gnebigen 
J>t:ii 5?erçeg iVitpretl't bem ClterU uitb final Crben un&'jJîn*» 
rommtn btefen ©nef pafkgelt mit unfer beiNn «m(vingaiba| 
3 iM<fiegeln. 

3ir Km and’ gebaen bie CM**» S?atnd’ unb Çnebnd) ©e» 
hruberen ©ritfin ju ©clbenÿ / unfer ©raie Cbrrlv.rbo uorgeb. 
©d’iwiger/ unb itn8 frfen wn ©elbenç ftirgebaebt ©ebrubere/ 
unb on. ijenri*/î?erm non licttaiberjen unfem liebn^d'ma» 
aat Mfi lie au t’Viawmiffe aller wtgcftfTicbatot ©turfai unb 
uno unb unfer Crben / bie eimtlieh ju befagai ire ^ngefiegele 
h> Ne imfeni au* an biefen ©neff Nibcn tun herrtfni. 

Unb nnr éjmn* unb .yrubrid' ©cbnibae ©rafén jn 2UU 
beuç/ unb fteitri* t Qen von 4i*lcnlwg/ fûrgandbft btfen» 

lib 1 IKtl/ 


Dig 


Anno 

ij8j. 
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CORPS diplomatique 


AHKO nq, / ,slé »if btir.l' tac SSffitn iinfrra tidwit ®^uw#tré/0r*» Mn tbr.uv un $ oter jmunbt fo m bit?cr SSiinfctuufi if! / ota Anno 


* 3 »î 


\t (giHrlf-JTb^ / unb irfen miet lioci mrçtMinx iu 

©tiuamiift Æift tw^ttnicfenot ©tarfc unb fit unb for igrben 
’ bct crowlid» j« befogrn tinfct ic^lid^cr fin ugm 3nttfitgtl b*» Me 
«brtrt fltti’ «ai teefcü SBntjf MtM n tfcuu heiwvn. ©< Ma in J?ta 
Mlberg sf Ma SRjUwetM» t'enèt iNfo iun® > unt> © ; . © clsi finm* * 
ata AtbTijïisiS ©ebutfl) bcqw&eujumfcm 34 e > 

Mu» p:m|funO «wgfni 3«l** 

CXXXIX. 


«.Fevr.$rrjwit , mtfj Hi'ifcfrm iÇimff mû) #uitffifoi ^rAncfrfcfwJ 
ôiimùhifcJicii l Stbeinifcÿai anb antfcn otàcten ;u 
«tnnctnfcbaftlic^m "23ci;|tanbt wicNcr tille unb fobe 
tfunttiriit fcT^eiMlnquit^ti unb Xttgriejfc auff v- 
^> 4 r dujfacriïl;tcf/ •» (üoi'tmg auff beni ncc^tcn 
tag ter (5t. OJÎafrhurô tag ifîj. [Lu ni g, 
Teutfches Rcichs- Archiv. Part. Spécial. IV. 
& (cçît Continuai. VIII. Abthtii. nuna. 51 . 
pag. jp. Lehmanni Chronicon Spirenlc 
avec les Annotations & Suppléments de J o- 
h an Mblchiok Fucus Lib. VII. Cap. 
« 7-3 


M 1 Mrr.-iu fournit / ma oter fena*/ mit Mn gtbmatn/ mite 0 
mavnbw Mu pekn unbt 8m imi bter au^tueticn a / gTg tanta I \ o T. 
agent lia) gffa^cMit ficher. J 1 

'UuM fuite Mi» Me suie: Md fe'rffen/ tn hit Une rntfimn.#/ 
hm mai» lient ©tnobeUn tmtt bit 'ürtf nb tàrfytflr/fwr ©tir/ 
iuï ©oiothurn unte «mm uufcr ah/ ta 'tore n«fo/ taiij an 
Me etrtht/ Mt hic îir: m bat Sforni tact/ uobt Mu tXMunpf 
ta .iuf/ttn? an bit îifol / ht Me ©hirr m Mn gQdn tatt/ 
tmto Mcfdte Sbitt / immrr tnt «tuf un? «ni bit ©mite Nt jfc me* 
format /unM tien Min Urfynirut Mc burfo ^£hur » malien 
au» un? an Me Sbtflt StaMceta^ unM von bcrfHMn Antgcnbag 
uMr enthilb tan ©<rid't oui uiiii «tuf bu v'uttm/a'itit von Mum 
Mn un? «tuf fcm îoFci/ unbt tvn Mm îéjîd irttta iî6<r an 
(Srnntïficitt/ ba w "atre mtfrriRH»/ tmbr îr'trt/ Mîf itut.tnbt 
«Mte/ fo tn ben wenstn 3idtn imM ifreipoi/ cta «ntgtrbalb 
gncpm.ifî/ ober tanetti' »«tM/ ûtft ©tabt; ieinbt 
ôbti tau m Mnfcltai Srciftn / temanbt/ f> m birfa «Binibp 
nuf ifi cher nj«b baron ftmw«t;irita rXcdx an«jnffmotaf<fâ' 
biÿtn ! an Mut cbet an ©tu/ «tn $ttiÿnua/ «ni iprtn Stetbnn 
obet an item <(urcn ©ctrohnbtitm/ Mtrninb fo nw$ ta ‘^itrger^ 
înei^er/ bet amman/ ta tè^nltMiS unbt ta tX.ith je.iltd' Mr 


f ’rtirnnt-'rt’n Sn! rrnir ' ^tàbmi / Wfltbe Mn giWcMsjrt finM / umbMn fd'âMll 

L E H M a N n i CnroDiCOQ Spucnlc lultl ^ ,id) auf ihr ïibc ufmncn/ unbt mad fid' bann 
bitfriM ©tir«ratift|lff / tpfMilrMif / Tluunan unbt Mr iXnil) 
btr igtabt/ fo Naine «icfd'abi^t iû/ aeinttnlidv obtr ber nrlntc 
I îhml tinter ii>ne:t «tut iren ‘îtibt trfemim traib jjiHff obéi umb 
jangtnffim/ oMr umb cimttt (èad- / fo bann iwth'oiriftH nT/ba» 
rtn» foiiai unbt mo^m Nie acu3urity i>oni3<rn/Mm c-oiotbuin/ 
CclLà-üire, non 3n^/ unbt baU 'Jimbt Nifefbfi ta 3U|J / f»< aL'^nnanlidj 

I cta ifor jtglicb Mfmta mafjtitn bve ©urgtrmnflfr unbt Mc -Xn? 
„ , , . . , SJ tr . r , , tfitta litt éi«wai/ SPaw/ Ulm imbt Soibaxtl/ 

Confédération en!rt cinquante O cinq î Vies des ■. tlJl ^ ir ,, na „ Mf j\ bttfclbtn 0t«tM vtar dne ota usthr aanabnt 
Cercles de FkANCONiE, de Suabe, fi? «t irtirM / Ne fouai bann ta ihccn SnMn/bit tmMw ®ifb«iWme 
R H Y N, y autres , pour leur commune ûéfenft iètàb tt foin birta ‘Sdnbmnp |inbt/ aud' imnm / ata bit* 

toutes fartes tTHoftilitt t A' In fuit es t? 'de | fdM 0d'ir ,'hfrt'c abu me, jeu t l'ornîc wr. Bin-cb / PMI ©trtt/ 
c ™‘ r : ^utes pries a tio/siutcs^ a injustes, C P ae | W! , e „, mbura/ wa ^ mi E „ jr . 7.,ui-t » 3ng audj mob* 

A tôle rue. A Confiance le Mardi avant M ùt . ( i«cn ni for ;^ixtOcrf:lMiu- t.iMoi/ alo tatwti* M'rivrwMît ift/ 
Matthias i ;Sr. 1 «tu ta (ètobt fo battu tfcfdfabwt ip/ jamffcii ©«Mn ota 

( ©rieffm/unit .utrt> iwum pmi Mtancr <ët<t*x bicféû' wanung 
] bann ^effit^c/ libor ta/ cta lita Me/uta iix wb/ota «ta 
3n Mai ieb ta .^ti'lt^n 25rqjfaltigfdt. | ihr (gjuth/ fofien ihi bie «mtan fo tanne acmam lïnbt 

\ ota ^eiiûins twrMti / a fl bit ntat fXtatuMc ivy itan 
(0 bit ©ittgtrmrifltr/ bit ê4ul4ttrîèa/Me Ttoatm/ ^rMit unvmoaentlid) btrutta» «nbt b^olffî» fort*/ ««t gantm 
Me Smhc/ Me ©ucgcr / unb aile ksu ycmcmhis/ tf rnf? / «îli< ob <§ tljr dÿtntluM irad' w«k/ unbt mitallm 
ÉtpM îXtftfi unb .irait/ biefet iMctb^fd'rifb^ifii ■srt.fotm/îDitnç,- 1 Mno.eir/ aif* bic iwthbtirlfxw linbt/ Me banne umb ijtilfttfanbe 
(gtraibUMi/ , 3BennM/ «êta !CT ' .ff^Ûabt/ unb wtc bec- :Xo* M nbt ermaJint buben / uni» Nij5 Mr trebab unbt ta «ui } nriff/ tar* 
urifcMa Ôtata/ iîruntfftnrt/ ijafitnau/ ÎBeififiibiitg/ ! inni Nmne «letimfpm ift/ $tn8U$ imtbminm onM dyd^tiwn 
SSwitr/ ëtfcUfcflat/ Ktfeabtim/ Siibberg/ 'Pféberttau 1 «4 ; ben a bodi foUtn wir bu- rorigt wn 3 tnrd-/ von S8tm/ von iu- 
tènls/bic Ma Imiib balttn ben Mm ÎK(idn/ unb mtr bit von St - j ecr ii / non «ÿofotbmn/ von 3m unbt Nid "ttmbt von3»M bet 
gendpurâ/ *3a(^/ .îreçiftibt j unb mit ïiahrnen roir ta fceel, | to;^foiikbenm0(dtan allen mifo fcbem eact-' tncbt fut Mm 
iXéOTWta. Kotta s?'t.tbtt Shirnbtrg/ Tlngflpurg/ Ulm/ £bfl» ! bolifon ftin/fcamiimptifotgMntwgtnsnîtnSielcn imbt^ratfai/ 
ntj/ çpingni/ fSfltlmgen/ ?êotroetI/ 3 BkL' Utalmoen/ iïRrui* : unM nidfo aufforMi 1 / irtr tbun c# bann «terne / ont ©eforbe/ 
nunaen / ©•bradj/ iXapcntfourg/ iuita»/ 0t. ©aUm/iftuiy.- j , t mv mtr bfo voyrMnMn nm iTvijkl uubt bit autan èdwaM» 
MWÎWffbliKH/lutfirdvSijiir / ’20anaciv SBnd'«n/©timuiM/ ■ fdt é't.tM aflgeman/ unbe mita (Mlùbc fontateb foflra ta 
ftûd/ JjdtlMunn/ SüunvMi/ ÇÛorbhMm/ :£>uticftlfoui/ £Ko* imgcm igrbtn nerbunMn fonti/ Mu oogenantm wn^ureb/wn 
tafourjj auf ta tanta r âlinl^fira/ ^n^nbm.v ^molxr ^ , q-kth/ voii ©ployant/ von 4ucom/ von ^tg/tmbt burambt 
■JClen, ©optina<ii/0t!fotn/lli(il tu îtafonv 'Pmktiborff/unbt Miprlbfî «raftembig Mn wnbcnattten jidtn :u lichrcn mit allen 
SSiithouvetc Nu ®unM in ©dwabtn itnbi in .Çraucfcn Milieu/ 1 «n^ria vetmoÿtn ir unifient Staijim/ ungemUd»/ al fi ob ci 
unbntirbif von Bond?/ von ©tm/ tiou^olotitrn/ vouBihj/ [ un^rc eiaentlùbt 0cd> mort/ tutM and' «ifuwtbig Mrfol- 


unbt Mi5 'ïmbt bnjfofoli ut 3»t<f/ b« <»nni eiwgen «Bmibt mu 
citwniem balteu/ tÿiw fuubt unbt befennen «îfl ojfenüid} mu 
Mtftm ©ruff/ alleu Mn/ bit ifm anfehen ober beren lefeu/ b.tf» 
irir ©ott fit {ob/ unbt Mm !>cn«. Sotmftbai'iXeuf juSbrut mu 
cuitansera SKeub idiM mu ^ttter wntar«Mbfung/ bursb^ricMnd 
unbt ©d'trm^ initiai Nfi fanta gmenüidv unbt bnrcb©<htniy 
5 îrt|/ unbt ÀTominfi mfer ©taMe unbt ianbm/ r unfcr lait 
uubt 0 u«r/ciner jtiublicMn ©efollftb«ift unbtOttrmai Suub' 
ivufl mit (Uiimbtr irt-eremtwtimtti KW/ uubt tufauwiesi «jefobt 
ItiMitb / nabt offmtlidt tfx ben ©eiUatn stfbreoren babtn/ fur 
UII 0 / an unftrn SQaWwnaien/ bir hiafit vrfhglùÇ tabirabm 
uubt bNnffai foflm ftpu/ btefe ©unbnuffo mu cuuuita an» 
nsintfelfialvr pi balttn/ unbt nue muni ïmkn unbt tînt 
iu KiMn/uiu5 uffbcn îKd'fltrt ©. 0eor«î«i î«i<p' Mr nun lombt/ 
nnbt Nmn ÿm Md i« 4 'ffe:i neun (o Mnm fourpea natb 
fillititMv toi'i'ULii..' 0 :.;ti iill.-.i U.rMIilv. 

Unbt nkiim aller ohm vtrgtfltn tt>irbt / unbt in Mr 3m ta 
■viteen viel fatMu «foànbert viùrta/ Nirtmib fo fldun mit bit 
VOMcrtferiiKafii ©tabt an tinaitter biefer ^ctreutu ©eforfdjafft 
unbt ©unMinifîc em trfante Mjnymis mit ©rieffon unbt mu 
©dniiften/ alfo tag tvn an einanMr ben unfptni lEçbtn/ fo 
ivir atfcbtt'cîuen fabtn/ gctvaihd» Mbolffm unM gtnitbtn fofltn 
' /ale f«n imd fou» unbt ©ut niaiwtn mng oljnr yftt- 


Mn 5 trnpen fiHlen im fbnen ;u ftnlrf fonuntn/ ivo fte fùn» 
tutai/ lie aUae inciiUitb ota tl-r Nient ©tabt nwtalt* mtr 
jnvibinlMrt 0 vi<pen jn 3èof/ert4r wbl <tiu«ter f eut/ Ne ivrr 
ibiieii auf unftm ^>fniiiing/ unbt .laïujlsd? <nn un^rn^oflen/ 
ju ilm fe$m foDen uafo IManwig Mv mifieni irvta en- 
l'tïî^fitttuV ci Mn nebeften tneridya ia-Jen rmnberr enef/ 
uubt borna cb tn ben tttdifta «4 tagen «aidj Mmbttt ©ta?/ Me 
irrr borni beu thnen foflm Kibnw «tld oift fie woBen/ als ihtien 
Nid netf» gefdjidst/bie attrii bar beuiMKubkiMti foilen/alâ lang 
unbt au butndl fo fie bicftlbt ôta? bai ihitm wtam fatal/ 
Me fie bann t^ileu / le«n imbt fd-scfoi inôgeu in ifsre ©taM/ut 
iljre kuibtu/ unbt in thre -ÎJiitle / une unbt ivo ibneii Nid for* 
talidj tft/ ohtic aile ©tforix/ unbt m foH rntrer unfo ben vert» 
^cn ©tabttti tutmanb grn nui anMni Mr voMcNumt» SKafy» 
nun : t mKÿ ber jçuilpf nb » >vod' au?jebm/ m bfidfl bm 

Mn ©ffoai t fo «jtr barmnb û,efdm i cbten Ntben/ unbt fofl «mth 
K-ïUd't ©tabt ta fodlff m forer, folbfl Jfoflen tbmt/WK aile «jer 
forte/ ata ber S?üfff unM Xojt fo UBtr bi« portant i:.y ©rtcfr 
laiiffcn ober gcfcm nnrbt/ foll bit m Mn :Xlini;iffom ©tabfm 
mtted angtten ota rulgrett/ obnt aflt ©eftrbe. <£* fcli au* 
jealifoe ©tabt Mn vormtn ©tafTm beNnniim,! aebtn/ tenm fo 
Nîime ben fonm litgen oh ne bàfnben ©ta^-Xommu/ ofine ©e? 
fabe, ïüiire aatb/ bafi an un# Mn vomm von 3utfo / von 


/ gegen dieu Mn / unM anf afle bie/ fo un# an kfo unbt ç»n:n/von ©oloîtarn /voit itetrn/ von Biùj/ imtetemTsibt 

,,nhf i ™' ,m M6 1 ju Bug/ ota au Mn enfoent teban «fofier ©d'eib tacr «ngcNf 

•Kftfelv atiferhf.il> temJotigmdftaiiTm/barsu ounn oàx-r.^ûlrf 
aotbMîrfftig iràre / ba foüeii mir Ne Mrioen ©ti« / Mb 
M m iXhcin' unbt von ©uwabcn ben uttfcm iSubm / umtro* 
gentil* unM ungefowner uifahrot unbt frtMiftn in u nfiera.tfwtVn 
unbt iXcviïcn / ivtld'e ©tabt banne Mr «lUagifofftnfl t|]/ 
tcibt »ic folfcn Niriu tntiUi* thun/u-ic Nid ^erocboi mite ubge- 
IlJc n'tïbe/ ofiti aûenwtw/ «il? eb c» Un (igouliibe ©art-e 
iriire/intattn fie ata bie ©aeb nubt crotan/ fo foJltn rie abtt 
in bit iitaflcii ©tobt Mç thien ©dMii ju *neu ruffou unbrioab* 
nen un? iiuf bit ©titube/ bnf ta ©a* tfçtert wirte/ in aütr 


©ut / an ©Men unM unfkrn 5«Vta«n unW OCccfrtcn al? an 
nn?trn $m<tt dmHsbnbriîcn mit gtréwlt ota iviéer £Kcd;c / Un» 
fiy/ Unlufl/ Knsrijf MEiutunem / femen nubertî? ota©d.M; 

(i) On i rie cbl.pe de te Teivic de Tua St de l'autre tïtropliift , 
ps:re «i"« t. i «mw a*gk otni«, «Uni ton ttl*iou , une purie eflen- 
tielle du Tuile ■ «ui le t:crj?e lediiucf dam in CoIleOiou de Mr. Lu- 
nti , fur le Suppiegitui . tumtnc il fciuble . de Mr. f min. M«ii <om- 
inc la nouer du nombre du Sol Ju. , <)«ir ch-aque Ville «ieroir Catiuu; 
pou: U qiotc pict eu veîti; iln l'tiltt. ne t':- troore i>*« > oo a’a pii 
fe dujtn ki de recoud' encore 1 -fui la doooe, arec um 

Auielei (epjj<« , lejfjtteli, h>en que fini S.ftieA: lantOiit, paroifie»' 
ureù etc coociue U même iwt , de tu» p*nie «lu Toit*, t D u », \ 
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D Ü DROIT DES GEN R 


a NT^Beif unN / dW eb Ne ©a* ihr «gentil* ©n* »ar/ 
y\NNO 

. j g f 5 >tmla*ra feflra rwt bit vorigt von 3Pr*/ ron ©tra/ von 
3 J J' gtftot&urn / von Jutern/ von 3 «y / unN Md TfJnt't ju-Jug Nn 
thtgraaraen ;Xb*nnifct>rii unbc © dmvihtfd’eii ©rÂNtn m uujiern 
Sraiptu «irivipt unit gebunNn fan o|jiie aflt ©eirrbe. 3 JM« 
obtr b*tin ©J* <t|po grof / Ntf tram Nnrmnb oned ©cjo> 
prd/ ober «ntd gtfafa wtNtrjfrtg wett/ «vomi bann Nbetn 
©tube unttr tuw vtn jemonN/ fo m Ntpcr ©uttbmtp l|t/ tr* 
mont Jttrt mit ©aura obtr mit ©ntffen/ Mrtmb follen trir 
obnwrjvgmtli* ju là* foramen gen Bik* m bit ©tabt/unN 
folltij Mr i« fXoïJ) «verben/ nxid und «m lurtbburtfhgfhn gt« 
bitiuft/ alpo Ntp bon obtr btn/ fi> tarai udib JpPiff joiw^nt 
babnt/ ofmwjogeralici' gebdfftn tverbe/ N>* b#p trir bit ob= 
âemelte éfctbf tvn 3 urd> / von SBtm/ von ©olotburn/ von , 
Jutern/ von 3 tid/ unN bad ®nbt ron 3 ug umb bb<in©a* 
debutiNn fôûcn ftm/ auPnxnNg btn voigaunten 3 «lfii ju;i<- 
901/ no* jtnwtnbt ju briffa/ mit tbun ed bann gcrnc. 2Bare I 
«m* jtvabr/Mp man jananbt bef*m uwlrN / (b fol bit ©tabt/ 
fo bit ©a* atigehtt/ unbt bit battu ta uu*l umb fcdljf getiuuu 
bat / bit .te fi au* iMbot / fb von TSerefen/ obtr 'Æcrrfltuthtn 
l'on Np gefof tvegra aupaufa/ obne aile ©efarN/ unb wad 
WW mm bot t’ongcii ©taNtn giuietiilicb oNr von behemer an 
p>I*tn Xrttgnt obtt in ©efeflên/ ©tettm/ ©<pm/ JônNrn / 
Jratb imb ©u* btjnmngm unb eingcnoiranm iwtNn/bie fôllm 
gm*lt* folgeit unb bleiben ber ©tube / bit bitnn tint j>l|f ge» 
inatw bat/ tmb bit bit ©a* «mfatt/ tmb bit bit Jfofl von Nr* 
ftlbtn vSittbt rutgoi bat/obnt aü< 0dirrbt/mtbf tnnb ttMtf i5.iîfi 
bit l'oigtn.init ©f<«tt btr? bon 9 Cl>on unbt tu <?4««ttn/ ttotl^ 
burifirtg fïnbt btr ivn luttnt/i'on 3ug / unbt btd ïntbfd tu 3 ûg 
S^OlfS/ unbt bttu’tU btr friebt jit'ifd^nbcrîjfrîfctwift oon I 

rttd; unbt btn ivn juctrn/ unbt von 3ug tparbt/ alf ob |ir rwrl> 
bonfdbtn frttbt btr l'iMgowtimi ron { ucern i?ul |F btkine beburf- 
toi/ barinnb ntbgtti unbt fofltn jk uwmm bit l'oiiBurd’iinbrai I 
Katb/ unbt foCfot <tudi Ne bmtn btp tfertn <£pbot tunvr?iMtnt» i 
lid> Ne l'on lue cm / unbt bit von 3 utf/unbt bad 'Smbt iljrlfibCf : 
0tnofffn au* HMitnt/ bit <tud> bantt btrplbot mitntmg btn ih= i 
rot £tibot gnu«| tbwi foOat/ rutd 1 orUam^cit btr i^ 4 < 9 / <twob 
ber l’ojgcnantt fntbt ud ivàrt/unot Aid ob bit obgawnfen von : 
Jutera in Ncftin ©unit ttNirtn/ «nbt atidj ms lang/ bnfl bit ; 
(èiidvbarimto bann geuvmnt ip/euKii auptrag gennnnrt :0itii: , 
«en «tud> Nt POMtnantt von iuttrn pber Ne vott 3 ug unbt bao 
Qlmbt ju 3uj NV 10 Seieg obtr fitôp an / unbt f« von tnnanbe 
tu btftttn nnbtr ÎKid’c bcfd'Jbigt obtr ( tngcgne|feii iwrNii/ 
bitnxtl ber eijôjeiijnt friebt wi^rtt/obtr bitrnad' cp t'o:bttori<= 
btn i|i/ baruinb môgot mtr Ne obgtnanttn non 3urd) aum mo » 
ntn Ne ©ur«rn»o(ltr/ bit îÇ.tttie btr wjgotanbtot 4. ©Mttcn/ 
©aptl/ iIi'fDuç/ uim unbt ;Xottnwitl/ unbt nvuin nnr bitfélbe 
4. ÔtAtt uitptr tint oNr mthr muer imp/ «Ifo triikint rrtrbtrv 
fo fôfltn nnr unwrsoAtittlidj bep impcnt ^pben/bu anbtre 
fo ut biefier ©unbiuip idtbf / ctudi uutÿnen/ uubtfoiltnaucf>n)tr 
unbt bttftlben igt.iit bar '2Rabmmg genung ibutt/ aW Irntg umj 
bit g«idj/ barumb mir ganam finit/ onen ïiipmig goptnner/ 
tti aller ber 'ldap/ >ilp ob btr voigefdgte fntbt fluggaiycn nw» 
rt / imbt tn aller ber 3 Bttfr/ <t(p ob bit obgctuimm non Juttrn 
in bitprm -Sijnbt marm/ unbt mann btr voNowiitt fritbt aud- 
fombt/ fo mogni nnr bit obtenante igtik/ Ne obgm,tnt< von 
3ug unbt Nid •Xinbt mabntn/ unb and' bitftlbt von 3«3 unb 
bad ■Jlinbt môgtn unp Nt voigotantcn &itt btriwebfr I 
mnnai/ uwini te jeban ibnl nofbburfft ifl/ in aO btr nvipt/ | 
alpi'o: unbt nacb «en und btn anbentiiptrtbttn «efd*iebtn fleber/ 1 
oljne aile tStftrie / wâre au«b / ba| ifuuutbt / fo in bKptr j 
©ütibuife itl/ obtr bit voigomiuoi von Jutera niber iXcd't an 
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m imper ©jînbmiflï aufttufm/ »<e obtr nt «xhttin tr tg 
Ira» Nto fugr/bao uumn oarautb rargenb tagt ttt|}eu folle/ bann 

t u 3'îrd' ut ber &abt/ aitbt Md bpcin ôta« garait babtnfrl» 
.7 Ne an ban igtatt aiiberdn'cfnn §u îagtn ju imtiifn/ohn®c» 
terte. 9 Bere aud> / Ntd bepau fjen ober ôtai» / obtr jtnwnbt 
anberd/ Ne audwaiNg ber romepflènen 3 * ( kn unbt Jftwlfitî 
geptÇu mereii / £rwg 0 Nr ^idb.'i/mt.i mit ben voipetwiti 
fttt tXftftmfdvn obtr ©d'iiHibtfd*n i^tâttat {ultra/ oberhmuctj 
tfetronrtai/ Ncfêlbtn jfrita unbtiStop fcUcn Ne ebgtnantra p«t 
3 tJrd'/von ©era/ von (èo^tNtm/ von Juctra/von^Uiî/M^t 
Md Tfmbt tu Bug nit angeptn/ lie tljun a bann gmt. ~ 2 B<ire 
«btr/ Md bit çcnfdvtrft vonCMfltrrad? obtr jemanbt a nier/ bit 
m btn voigtfbfRntn Bitltn mm en / bentn jultgen tuolwn/Nt mie 
ben oMenameniètaiten.^neg battra / aloMlbt Md bit von 3iird'/ 
l’on ©ern/ von «*olot|>urn/ von Jitcmt/ von 3 u«/ unit Md 
•ambt ;u ;3u« uMncn îrtrNn/ fo fo 3 ni pt ba) ibrtn^pbra ohn* 
ivrjogentlidt bit tvapni unbt baryi N^en/ mit 7 tngne|fm imbt 
mit aitbtm er«t*ra/ bit Mju noibburftig tp/ Md pt uno bit 
obgaiarieenôi.itf itirNftNtbigen unbt milxfmninert la|ftn/ aid 
ferne pr Md fihroimnen môgtn / unbt Mflell» ui gleutiet ivap 
foütti tvir bit îXtidrtifdx unbt bwô*roaNw< estait/ bat von 
3 rir<t7von ©ern/ von goJoAurn/ vort Jticecn/ von 3ug/ unbt 
ban Ttuibt |u 3 iW oJtmvrjoqauidt btç unptni 0,'bcn tnntvieNr 
djnn/ ont (Q^irtx. gd ijt ituch io Ntpm lëddxn tigatluft 
btrtbtt / mao tfofloi unbt 3tfinmg twr bit vorgenamai ©une 
ba,' ban 5 i 9 em unbt ju ©pitwitn/ N< feçunb in Ntiat ©unb* 
nud pnbt/ obtr ttoeb baron fommra/ gtn jttiianbf fstbat obtr 
gnrtnntn von Neptr 23 iinbnu|]t oba von anbern ôad&tntxxgtn/ 
Nt und iuiit,iufTmbt twbra/ tvie ober m tveldym roege pd> Md 
ftîgt /Md Nrfefbe .Xop unbt 3 ««ng btr vorgenmtte tmpcregt?b= 

I gaiL'ifen von Bureb/ von ©trn/ von iSoIotburn/ von Jutent/ 
von 3 ug/ imbt Md "ïiabt tudK angehat fbfl/ unbt bad Jft und 
b.irnuUi nuit getainben ftin foflen aniultgen/Mmic JVtr bitfelben 
I XoPen unbt uitd plbtit tîbtrtragnumbcilNTfominftifoffen: irad 
i aient <ritg unb ‘Xupiauf in btr 3rit bitftr ©unbnd und auf» 

: pmtbt/bvintmb mann oner ©tabt fjplf arftmtet/ unbt gana* 

; net rrtrbt/ Ntjêlbtn Jfntg unbt ‘Xnjljuf foflat trir «tfle mit «n» 
rntber briffai audtragen unbt lüxnvuibtn/ ald long un? Nefelbe 
eradj unie .^ntge mtr vorfommra/ gerabet unbt andgend’ter/ 
unbt vcrpinct ivtrben/ g.inCiidi ohne ©eftrfct. gd foa aucb ftm 
J. tn Nn anbern/ fo tn ber ffiunÉrutd pnbt/ ennb fnn 0 elt» 
Kr-i nlbt/ noeb mnb fan ^Beltliib i&ed> aaf rein 0ei|èlid' 0e» 
richi/ ateffeinjjoifgericht/ nodl auf ftin JaitN0enci'C laNn/ 
u\ ire aber/ Md ber jtliiger Setbted gdaifai mitN/ unbt Md 
fimbtlidj rnurN/ fo tnag a ftin fCeebt ivobl pîrMp futbtn/ald 
er bann notbburfftig if»/ ofine 0eferN. gd fofîaudf mananbf/ 
ber in Ncper ©unbmid ifl/ bat anbern verbefftett/ nod,'vrrtin= 
ben/ bann ber Sieebeer 0 eltern ober SBiirge/ ber t()n Mrumb 
•Mobt h.tt/ obne 0 eferN. ®ir pen andt ganeuilidi uberniiî 
fommra/ Md fan gpbgntoP/ fo in Ncfer SBiinbnud iff / mnb 
fan v*.td> fier ben anbern iHanbt fan foQ/ aud»N»btaunr und 
fell'a vorNfKbt/ Nid nnr alUemanliefi/ onbr irglitNèfâbtfon» 
bail*/ und irohl liîrMp btforgen unbt verbinNii uiôgtn^gen 
JJiTütoNr gen èfôeten/tro ed und jugl:d’ip/bo4'bi<per ©unb» 
tuid ûnKMMwb/ trnbt Nid iwr Nejlen ©mtbt vor allnt anbern 
©Pitben/ Ne tvir lynu* nanen twrNn/ nvfir unN pet baben 
foilcn/fiaval er tveret/mtt a«en üa*«i/ ald an Nepan©nejf 
•■l.'fdTieNn pefKt/ ofine a [le 0efaN. Shsbep fott mann fonNt» 
îtd' tvitfen/Nid mit unta und fetben ro ienbli* berebe unbt ver: 
ci’Ngt iMbra grgen «iffai ben / bit [U biepen ©tinbnud finit/ 
oNr uct Mrcm fonunm/ Md an jegiid't < 5 taN/ an jrglid; 
Janbt/ je^idi DorflF/ jtgluNr t 2 &f / fo jemanbt jugdtôtnt/ber 


..... „ m Neper ©ilnbnud ip/ gan^lnb b«ubeirfo« No t|>rra 0 tnd,'> 

griffai ober Nfd'âîngt trurben/ unbt berfelbt / fo ben angneff | toi unbt Seebtra/ ber» ifjren ;treçheùra/ unbt bep ibren guten 
«bu*/ rtiifferbaU' unfa SBunbmid gefé|]êti nMre/ rrvtnn ed battit f ©noojjn^eiten/ imbt Md jegfi* iSadt Jim unbt bleibai foa / 


ju vr d'iilNn fotnt/Md ber ober Ne/Ne ben angruff «ÿan 
ben/ fonunet in Ne gavait un per ber voigawntai ^t âtt / bai 
ober Ne/ aile t&r ïjeffler unbt Sriener/ *r Jeib mtb 0 ut fbü 
inan beljfra unit angrifftn unbt fie tvtiptn/ Md pe benfelben 
t*dviben unbt 'Xngrif jf twbtr t^un unbt ablcgen UBVerjogenlidj 
both alfo/Md jebtwNr îbnl ber ober Ne verfunbat feO /bieNn 
anirief unbt lèd.viNn getjwn twben/ob ed tbnra voi m*t tvtf> 
pnbt gnot ptn ip / o 9 w 0 eft tbt . ® are au* Md Nt voigemm* 
tt von 3 iîr*/ von ©era/ von ©oloftnmi/ von Juttrit/ von 
^ig/ wtbi N;d Jlmbc ju 3,ug pe adgananli* oba *r be^eint 
pmbalid' istôp cher '^Jîiphélimig getviiinen mit imd ira obgt» 
rutnten vôtanen in c-d'iraNn / ont mie bat vott ©aptl gemtui^ 
Iid>/ ober mu imper NbemcT fonberli*/ Md ©on larta toenN/ 
Ntrumb follen nnr ju NvNrfèitd 5U tag fommen gen ÿîrd' in 
Ne ©ta» unoerjogaulicl'/ mann jetw^er Niriunb von 
ben anbern ennant tptrbt / unbt fbl Nt ©ta» / b« ben ©top utit 
und Nn vo:genanten ©tdtten fsit / i»w« erbare 'Hiarm Mju 
fara/ unbt aucb ivir Nd >Xet*d ©ta»/ Nt Mmi Ne ©a* an» 
getut/amfi itoeen/ NeftlN vier foOen Mon fetnve^rm/ Nt©tép 
imvtrjogratlirt' atidjundjtaf jti ber ’IRuine ober in NmtXed'ten/ 
tmN twe ed Mefdbm 4. getnemitd? ober Nt mefirer îbnl imter 
udnebttn/ Nd foGen Ntbt i{icçl gthorfdm prit»/ mare aber/ 
bad bit felbtn crtwrn '})litnue pôpig ivurbat / unN pcf «l<i * tba» 
lent / fo follen pe btç iprra gpbra tmvenbig imper ©lînbnullê 
anal getnnneii ûJlmm jn if»nm nel>meti / bet fit 11» ber ©adt ge» 
menu bimrft/ unbt wlcfcai pe Mr:u fieflra/ btnfolIbie©(aM/ 
M er gefejfai if / nxipat Md er pm ber ©adttn mu Nn 4 an* 
ifaine e unbt pcb mit fanon gpb vtrbtnN/ audjimd'tra/ mu 
Nnielben vterra ald vo: Nfibiben 10/ of>nt affe ©eftrN. gd ip 
nu* tigmdi* in bitptn ©u*m gebutgtt unie Nrcbc/irad ©a* 


ald td unçba in Nd ©nnbrnid NradH rff / alpo Md rnemanbe 
ben anban Nfrancfen no* fumra fbll/ bann bad tvir Nid atied 
I an ttnanber mit guttn îretlen follat 9 tlfra/f*irmen unN Npa» 
Nn/ bad ed niuuiur umbbm vlieN/ obne aile ©eferbe. Unbt 
ivad bit îjarfebafft voit Oepena* ober jeinanN anNr ;u und 
aHen ganeinti*/ober ju ftiner ©ta» fonbcrli* ju fvre*ffl/oNr 
mit und ju f*affm babat/ oNr htenadj gavimtra/ Ntrumb fol* 
lai wir l'or bitfa ©unN/ no* minbert anberdivo gebunNn 
fan/ Md iXe*t |u baltcn unbt ju tbun/ bann Ntd tvir umb aU 
©a* Nt? Nr ©fjoohnbot bleiNn follen / ald von 'Jtlter fjerfom» 
tnen ip/ obne ©eférbe. 

2Bcr bit voyciuimat ©tant baNn au* und fêlben vorbebebc 
unbt audgelaflcn/ bit g?N unbt ©unN / bit tvir vor Neper 
©lînbtme qelobf / intN «efatvobren haNn 1 Md Neprlben ©unbt 
mu *rra 'puneten unN ©egriefniiipn l'or bitpra ©unN g*m 
foflra/ ald long Pt tvtbrrat/ obnt 0 cfVrN. 

©iirjn ha ben imr Ne vorgenantra ©table apgememli* aud* 
gelaifen unN vortebabt Ntn jp. Sîômtfcften iXeteb/ unN tmpern 
©ose d j>uipem bte ■Xr*ntmgm / Newuribnrabtlftg tbun fvKcn. 

2 Bere oNt/ Md jemanbt mare/ Nt und aDaememlidi/ oNr 
Nbtin©tatt pjnberli* furbdd brmgra unbt Nfümern moire/ tn» 
Nt Nn unbt wtNr Ne fofltn tvir alk ttnttnNr Nbolifên fan tn 
alla berüRaffe/ ald vor umb unPrr Çulff gefarteNn ptbt/ob» 
nt aflt ©eftrN. 

®ir bit vorgenantra ©faite /bit von t\egn»fpu:g/rinf :frec< 
©tubt unN tnr Ne von ©aPel/ vonSiïiirnberg/vonîtiguiurg/ 
wn Ulm/ von goPnifl/ voit gpimgeit/ mn iXnîtlmgra/ voit 
SÇotmol/ von ®etlt/ von Ultthnara/ von ©éNad'/vonrXit* 
vntfpunt/ von Jmbau/ von ©. ©allen/ v«i Xemytra/ voit 
.Xou p burn/ von Jutfirdy von 3d*?/ von 2B*wg<n/ von ©u*om/ 
Bb j mu 


Anno 

I38Ï. 
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CORPS DIPLOMATIQUE 


won ©crfin^n/ wn ©rouai/ wpn 9 B«iI m ïnrgtm) / won 
‘Ç^nflfrtiorf/ unbt won SBudjaro btftrmm efmtli<b/ba*tPiTb« 
reroffctrtidwt SBuntowtf tmbt «t^QtfcQfcfcfft gnwortoiunbt 
jubuuljr uni* augdobt ljabtn fiîr nié f-eU#t / tmbt ftir bit Et» 
trürtM^rn QBtifm unfrrt lictx <£çbt»$meffai/ bit (fitabt btip 
bon tfrm/SRcnt*/ &naébvr$i «BonnM / 'tfrantf» 
flirt/ fyaÿautw/ SBhffintnrrg/ 2B«ilar/ t&tÇlettM 1 */ 'SlKn* 
fctira/ tfntbbag/ unbt tôaW. 

©itrumb iu an« erfcnütdyn ©rialipiutf/ unbt offmm Ur* 
runbt/bo* lu oorgtfttitubmc £8iinbmû/<ilg fu «n bKfanSSrkff I 


M» géauft an bttftr ©ntff pcatn/ bit ald$ 

jtbnxbatn C^Ktl ttntn/ unbt ont bit wrjtnmutmètÀbt/iiîr*/ 
S&tîn/ »£olotbum/ iwnn/ 3 04/ unbt bas Ttrnbt baWbff/ 
WTKt><cn oflrt batf / fo rot un* geftbnebm ifl. unbt tu rinan 

âffi **" 

wn/ jdnwïtm XW fdncn. „ . . . 

®nff gdxntu ÇoftmJ tu bec <ët«bt/ on bon n 
won Ôant JRûttbwa.ïM M ÿdl- 3w<lffb«m/ i 
muu M. CGC LXXXV 


Nou Ut ürtauing; in Ut goncinc <5tfot t iu 9Ut$ inerte* 


£ie «fie ^pattbfç-' 



lu ■Xnjitl 48. ©pitf. 
lu “anjal 48. (èpitf- 
lu Injal ?6. 
ju Ttnjol 14* (èwuf 
lu ICnjal il, igpitj 



©umma minus 4 - ©Pi* 

33on ©tato ht 3«3 nngijtti t« fol! ton mit SDlactt totit ii*ou ju 9tos ttt*t Jtt» 




iEîfiTumngtn. I 
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CXL. 

I. M xts. Renonciation <TI$abeau de Lorraine (fi 
rTF. n g v e r r a n t DE Coocy, Comte de 
Soijfons , fon Mari y portant qu'elle je tient ton- 
tente de la Dot qu'elle a reçue en Mariage , & 
qu'en ce regard elle renonce à tout et qu'elle pour- 
rait prétendre au Duché {$ Princerie de Lorrai- 
ne, avec rtftrve néanmoins de fon Droit de Suc - 
ce fi on y en cas que fes Frerts , ou leurs Fils après 
eux y vinfent à deceder fans Hoirs mâles -, auquel 
cas , la Duché de Lorraine devrait lui revenir à 
elle (j aux fient par préférence à leurs Filles. 
Fait le 8. jour de Mars \ }8f. [ La Véritable 
Origine de* Mations d’Aliace , de Lorraine , 


êc d’Autriche. Aux Preuves, pag. 191. Tiré 
des Archives de Lorraine. ] 

E Noueruam Seigneur de Coocy & Comte de 
Soidons ,&YsABti.de Lorraine Fille de hait & 
puiflint Prince Monûeur Jean Duc de Lorraine & 
Mar chis,& Femme de hait & puiflant Prince Moniteur 
Engumirax Seigneur de Coucy & Comte de Soû- 
lons deffus nommei; Faifons fçavoir i tout* que par- 
mci ce que noftredl». Seigneur le Duc en traînant du 
Mariage entre nous Enguerran&Ysabel des- 
fusdit , art promis entre les chofes i donner , oQroyer 
A conccucr I moy Y s a bf. i. deflus dicte pour moy & 
mes Morts net & procréez en nollredit Mariage, les 
chofts cy apres escrittes. C’eft à fçavoir les dous Chas- 
tels & Villes de Florines A de Pelx , firaut en l’Eves- 
chief de Liège, enicmblc lu 4 oui Chalklleries A tour- 
tes 
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DU D R OI 1 

te; les Ville? , bars fit finages appartenons à icculx Chas- 
1 u tels fie Chaftclletics , en tel haultour, Üignouric, Juris- 
I 2 8 e . àiâion,drO!t, caifon fit aclion, comme mordit .Seigneur 
D ' le Duc les avoit, rcaoit fie pofledoit op devoir avoir, 
tenir & pofiêdcr devant le Traittid de nuftredit Maria- 
ge, fit avec ce JaSomme de Od mille francs de Fran- 
ce de bon or fit de jufte pois , à paver à de certains 
termes per le mettre en acqucll de Ferre pour fie au 
proflît de moy Y s A b e t dclfiisdittc , & de mesdits 
Hoirs de nollrcdit Mariage, cnli tout c’en puer apparoir 
plus amplement en certaines Lettres contenant plus 
piaillement le pourparlcr,Traîdifi & Accord dudit Ma- 
riage , que furent taittes en l’an de l'Incarnation noflre 
Seigneur mil trois cent qoattre vingt & cinq, le vingt 
& lixiesme do mois de Février, & lccllfics des Sccls oc 
nollrcdît Seigneur le Duc & de moy Engu erras 
S eigneur de Coucy deflusdit. Et je Esguerran 
S eigneur de Coucy ddTusdit, pour & à caufe de ladite 
Y s a b t v ma Femme & loyaile Espoufe que ad ce fai- 
re ar licenticc fie andorifec fpcciallcmem pour cette 
choie de mondit Seigneur & loyal Espoux Mcnlîeur de 
Coucy ; recongnoillons fit confelTons de noilrc pleine 
fit franche voiontei fans aucune force & contrainte, que 
nous & chacun de nous endroit loy, entant comme il 
nous touche & puct touchier conjointement comme 
divifement avons fait fie frifons plane quittance , de 
tout le droit , railbn fie adion que jamais puent ou 
dotent competer & appartenir à moy Y s a bel de Lor- 
raine deflusdirtc fit à mes Hoirs, ou Duch?é,Princfic, 
Baronnie de Lorraine , fit atouts les biens iinmobles, 

& héritages qui appartiennent fie appartenront i noftre- 
dit Seigneur le Duc & à fes Hoirs tant au Royaume de 
France comme altrc part en quel menierc que ce foit. 
Salf tant pour moy Y s a n k r. de Lorraine defTusditte 
fie mes Hoirs, que le mondit Seigneur le Duc, ou les 
«lires Enfants malles, prefents ou advenir , trespallbycat 
roit de ccttuy lîccle fans Hoirs de leur propre corps nez 
fit procréez en loyal Mariage, c’en que Dieu ne veille, 
fit pareillement fc mondit Seigneur te Duc laxoit une 
Fille ou plufieurs de Ion propre corps. En tours ccj 
cas fit chacun d’icculx venroycm fie tonrneroyent les- 
dits Duchiif, Prfncéc fit Baronnie de Lohcrcitne, cn- 
femble touttes leurs appartenances, fie tout s a lues hé- 
ritages •, que celuy qui lcroit Duc de Loherenne pour 
le temps Jiiicroit apres le trespaflement, en U main 
de moyYsABti. de Loherenne ou de mes Hoirs 
comme vraye Hcriticre dudit Duchic' de Loherenne fit 
de fes appcrtcnanccs, Ac. En figue de vérité fur tout- 
tes les chofcs. ddlusdittes fie chacune d’icelles , avons 
nous fait mettre noz Seels à ces prefentes, fit avons prîd 
fit requis à discrcrtc pcrfbnne le Tabellion publique cy 
apres eferit, qu’il pour caufe de tesmoignage veille 
mettre fon Signe manuel avec noxdits Sccls en ces pre- 
’ fentes, qui furent taittes en l’an de l’Incarnation noilrc 
Seigneur mil trois cens quatre vingt fie cinq , le Oc- 
tiesme jour du mois de Mars environ l’heure de Non- 
ne, en l’Indidion Novicimc,cn l’an Odiesme du Pon- 
tificat de tres-faind Père en Dieu fit Seigneur, Seigneur 
Clément par la Divine ptoveance Pape VU. en la Ville 
de Nanccv, en l’Hoftcl de nollredit Seigneur le Duc. 
Prefents Nobles hommes fit Seigneurs Robert Vicomte 
de Mcaulx, Bidail de Lais, Jehan de Tcllot, Jacques 
d’Amancc Chevalliers avec plufieurs autres dignes de 
foy ad ce appeliez fit requis pour tesmoignage. Et ers 
V tiras Albtrti Je Nauetyo ClrrieusTni/ess/is Dircejlt , 
publient antboritate Impériale {ÿ Cure* Tulleujii No~ 
iariat , quia bttjuimojs auittauci et fc? alu s osstr.ibut & 
aliis prxjifi'u Jîngulis dus» fie fièrent & ager tuner, 
unà tant prjcuoMinittit te/b but perfoutiliier lUterfni , 
prafens publie um Injlrnmesitum tu de eoufeci , ésf in basse 
publie asti formas» redegi, ae légitimé aliis Negotiit im- 
f éditas per alites» fl ribi f'eei , .Signifier mets publie o fo- 
Hta, un à eum Sigillé t diliorssnu ïlomini & üisntstcc de 
Canetio ewjugum , fignavi in Tefiimostium veritatit , 
Ttquifuut fc? rugatssi. 


. • CXLï. 

13. Août. Capitula Serenifiimo at InvifiiJJimo C a n o r. o IV. 

Romantrum Imper a loti per J Je k inuni Gu I DO- 
NC M DE G O N Z A G a Monture dilata , pn- 
t niât a, a b coque , ut videtnr , mpctràta , qu'tbus 
ipfe G u i do eum Lu dovico fc? Franc; s- 
c o ejus Fi/iis promit tit fe praline fidclem obt- 

dieutem erga fuam Majefiaten fc? Imperium ; eum- 
<pue in Civil at cm Ma* tue rcceptarc tanquam Do- 


DES GENS. ipy 

minuta, a/pue illi tradere Caves fc? Dùuùnum ANNO 
toi tus Tirritorii ( i ). [Pièce authentique urée j ? g r 
des Archives Archi-Ducales de M.omouc.J ^ ' * 

Um humîli, devons ac débita fubjeâione Eïpo- 
V/ Rentes Domini Ciuidn de Gontaga pro Sacro 
Imperio Mantux fit Regii \'icarius generajis, née non 
Ludovicus fit Franciscus Fr aires fit Nat i prauari Domini 
Guidonrs diaint quod cala exiltemc quo Scrcnitiimns 
Dominus eorum Dominus Impcrator&c. velit ad Civi- 
tatetn Mantuoc accederc , ipfuin Dominuni litumDomt- 
num Impcratorera in iplam Civiratem récipient fit preflo 
funt ipiius adveutum libenti animo acccptatc ut teneur 
tur fie debent ipfamque Civitatem fuam , & Sacri Itnpcrii 
cidcm Domino Impcratori, ac Claves ipiius Civitati* 
libéré tradcrc, fit conlignarc. 

a. Volant prxübati Domini Guido, Ludovicus, fie 
F'ranciscus prarfatum Dominum fuum Domiitum Im- 
peratorem, quotiesrumque ire vdlct ad partes aliquas 
Lombard ix lêqui eum perfonis vidclicct uuus eorum 
eum gentibus 6t toto fuo polîe juita eorum pofiibilita- 
tem ad Mandata diâi Domini fui Domini impers- 
loris , fit 3ltcr iplbrum vidclicct Dominas Ludo- 
vicus, vel Dominus Franciscus rcmancat in Cîvitate 
Mantoc pro cullodiendo , fit conlêrvando eam ml ho- 
norent, fit cxaltationem ipfius Domini fui Domini Im- 
peratoris veluri veri, fidèles ipfiusinct Domini fui, fie 
Sacri Impcrii ab stemo ipii , & fui Prodccellorcs. 

a. Et femper débita lubjeelione prxmîrtà Domini 
Gûido, Ludovicus, fie Franciscus de Gonzaga introi- 
tus Datia,Pedaggia, Gabcllas, livc The!oticii,fit pro- 
ventus quostibet diâx Civiintis, fie Dîllridas ejusdern 
volant tcncre, fit haberc, ac gaudere, tfeuti & qualiter 
nuoc tenent i Imitent , fit ae ipfis disponcre, U ad- 
miniftrarc licut fit nunc prxfentlaliter poilbnt , fit fa- 
cinnt, & hoc expedit ipfis Dominis prit incumhcr.tibus 
fuiftpDbus,pcrfimi*,liatui,honori,fit condidioni ipforutq , 
cumque ctiain prxfati Domini multos fit multos habcant 
eorum caros Amicos fit Nobiles per quos Ipfis Domi- 
nis funt fervitia impenfa, quibus pro vida , fit condc- 
ccnti fabftcntationc oportec ipfos Dominos fubvenire 
de denariis, fie aliis, quos amicos fuos delcrcrc modo 
aliqno non volèrent, fit quant pluribus aliis eau fis, u: 
etiam incliùs calii qnnlibct mcliüs oportuno dicii Do- 
mini fui Domini lmpcratoris honorem faccre valeaut , 
fit prolcqui. 

4. A prscdiâo autem Doiiiino fuo fingularifiimo Do- 
mino I mperatore h u militer, fie dévote eum débita reveren- 
tiafit fubjcdîone fupolicant, poflulant, ficrcqtiiruntdidî 
Domini Guido, Ludovieus,fic Franciscus quod eum olîm 
Dominus Loy nus deGonzaga, ac Domini Guido, fie 
F'eitrinus Ftatrel, fit Filiî didi Domini Ixtyfii pri»p- 
ter Guerram, quittn habebant eum Maenifico iJomi- « 

no Bernabove Vicecotnite, ueceflîute fie nictu coin- 
pulfi, de bonis fuis fccerunt donarionem ipli Domino 
Bcrnabovi,deiuJebona ipla abco :'n F'eudumaccepLTunr, 
ac etiam Civitatis Montas fit Kegii, falvo tameu jure 
Impcrii, quatenus ipfe Domrnus fmperator abfolvat,fic 
liberet ipfos Dominos G uidonem, LudovIcutn,fit Fran- 
ciscain. ac Dominum Feltrinum, fie exteros de Domo 
lut a dido Feudo, fie obligatienc ipfius oinnimodo, 
jure, fie forma, quibus melius fieri pot cil, A porerit, • 
fc quod in cafu quolibet , quod Dominus Fmperator 
reftirueret Dominum Fernabovem ad jura fua, Ipetia- 
litcr non rdlituct ipfum ad jura diéti Kcudî, ûnô fpe- 
tialîtcr, fit expreflim dida jura Feudi in rcfiitutioncra 
excepubit. 

y. Item ù præfato Domino fuo Domino Impcraro-e 
pollulant , fit rcquirunt diefi Domini Guido, Ludovi- 
cus, fit F'ranciscus , quod d ictus Dominus Impcrator 
non ponet, née fiare vel habitare, nec alrquo modo ' 
venire, vel accederc, vel moram trahercpcrmirtet.se/ 
confentiet Dominum Feltrinum de Gonzaga ,& Filios, 
vel eorum aîiquetn confortcm vel aliquam aliam per- 
fonam cxtriufecam fufpefilam difiîis Dominis line ex- 
prdTa voluntate, fit bcnrplaciro diclorum Dominorum 
Guidnnis', Ludovic!, fit Francisci,ln GvinÉMantui-, 
nec in aliqna parte fui dirtriétus. Et dato etiam quod 
ipii Domini vel uliqaisïpforum poflularent, vel rcqui- 
rcrcnt de gratia fpcdali a dido Domino fuo Domino 
Imperatore, quod alîqua pcrlbna cxtinlcca tu fuprà vc- 
nirct, vel venire polie t in Civiratem Mantnæ , vel ejus 
Dillridum.iine in aliquibus aliis Loci$,quc ipii Domi- 
ni tencrcnt . vel poffiderent , non facict , neque a/iquo 
modo confentiet , vel permittet. 

6. Item 

( 1 ) La Date manque 1 eette riêee; mai» ta Rubiique qo'on y a 
troarée, j luflce, la auiqaïui a* nT’Avàt nu, .'D « *• - 1 


«le 



196 corps diplomatique 

Avvr» Item Foftulant, & requirunt prxdiâi Domini Lu-\ linus invcllitus fuerit a dido Domino Imperatore de AnNO 

^*.NNO dovjçuj^ & Franciscus a prxlibaro Domino fuo Domi-‘ aliquibus Callrîs, Locis, & Terris, & parte aliqua ea- 

1 ** 8 Ç no Imperatore, quod ablolvantur a CH mine quolibet, rom. Me Donüaas Impcrator inveiliat didos Dominos 138^, 
* ' ‘ Âàpœna, quod, feu quam fecUIent , vcl îneuriflent, de diais Terris, Locis, fit t'allris, qui tantunimodo 

vçl iucurcre portent, vcl deberenc jure aliquo, & om- funt fuper Territorio Marneux imelligcndo foper Ter- 
nés corum l' autores, Au&orcs, feu Confotios propter ritorio Mantux a Turii Vadi citrà incluûve, 

mortem quondam Domini Ugolint de Goiuaga,flt eos ficut fit qualitcr, fie quotnodu crût inveûltus didus quoi;- 
Dominos, fit prxdidos omnes abfolvat , fie libcrct à dam Dominus Ugolinus. 

dido Crimiue, & quaübet cjus ptcua, ac rcllituac ad 11. Item à dido Domino fuo Domino Imperatore pos- 
omnia, quibus didi Domini fie prxdidi omnes cirent tulant didi Domini Guido, Ludovicus. & Franciscus qua- 
privati, vcl privandi dida de eau 1a & jure, omnl mo- tenus cisdcm Domiuis det, de concédât in Fcudum ho- 
do. Jure, fit forma, quibus melius ficri poteft, fit ità norabile Caftra Koccam , fit Porta lit las Seravallis Dis- 
fic taüter, quod propter didum Crimcn per aceufatio- tridus Mantux cum omnibus Tuis juribus, & cum Ü- 
netn, vcl denuntutioucm alicujus perlons, five per in- bertatc, jiuc, fit bavlia habendi, fit coligendi Duia qux- 
quiiïtionem,vel aliquo alio modo non poflitit didi Do- libet de rebus omnibus de quibus iunt lolita exigi Datia 
mini, fit prxdidi omnes inquictari , moleftari vel tuj- confucta, qux tam per Terram, quam per aquain Fadî 
bari née in jus vocari coram ipfo Domino Iroperatore I conducumur , lient nunc dicta Datia ibi exiguntur pro 
née coram aliquo Judice,Magtftratu, vcl OffitiaU , neCTTe , fie Filiis fuis Masculis tali pado, & de gratia Ipe- 
per aliqucm corum aliquo modo, ratione, vel caufa, 1 tisli, quod fctnelfuffiriatluvcfttaramaecipcre, fie Sacra- 
it ve prxtcxtu. ^ j roentutn fidelitatis priftarc,eximcndo diaumCallrum, 

7. Item pollulant, fit requirunt didi Domini Guida, \ fit Fortalitias,ac exadionem dtdorum Uatiorum a qua- 
Lùdovicus, fit Franciscus quod ad petitioncm livc in- libet poteilate, fie Jurisdictione Communis Mantux, fiée, 
llamiam didi Domini Fdtrini, vcl Fiüorumcjus, aut 12. Item à dido Domino fuo Domino Imperatore 
altcrius fui confortis, vel cujuslibct alterius perfonc, 1 pollulant didi Domini Guido, Ludovicus, fit Francis- 
Communitatis , Colcggii , vcl Univcrlitatis didus Do- • eus, quod cuin ex ncccffitatc incutnbentc propter Guet- 
minus Impcrator non permittet in jus vocari ipfos Do- . ram, quam habuerunt tune cum Magnitko Domino 
minos Guidonem, Ludovicum, fit Franciscum aliquo j Bernabuve didi Domini Loyfius, Guido, fie Feltrinus 
modo coram ipfo, vel aliquo Magiftratu, née ipfos Do- pignon dcdernnt quondam ■ "Domino Canigrandi délia 
minos molcftarc, vcl turbare realuer , vel perlonalitcr, ! Scalla Callra Cafteilarii,Boni6xi,fit Canedufi Diftridus 
noc aliquid diccrc, vcl opponctc contra cosdcm Domi- ! Mantux per ccrtam lummam pecunix circa XXXM. 
nos tcmporc aliquo, aliqua occafionc , vcl caufa crimi- ! Ducatos li Canillcgnorius délia Scalla, qui nunc tcnctipla 
nali five Civilw riec propter aliqua commirta, vcl per- ! Callra, non fuerit obediens dido Domino Impcratori fie 
petrata per cosacm Dominos, ncc pro aliquibus bonis, 1 Mandatis Sacri lmpcrii, quod ipfc Dominus impcrator 
rebus, Jutibus, PoiTcflionibus , Honoribus,Feudis,Ju- I operabitur.fitfaciet cum efTcdu, quod dicta Caltradcvc- 
risdidionibus, vel quali, qux nunc tenent, vcl poffi- nient in didos Dominos Guidonem, Ludovicum & Frau- 
dent five detentant modo quolibet, de jure vcl de fine- : ciscum, fit ipfahabcamabsquclolutionc aliqua. Si autem 
to, fdlicct ipfas res, fit boua tcncant , habeant fit poffi- J didus Canirtegnorius obediens fuerit Mandatis Sacri 
deant, ficut nunc habent , tenent, fit polfidcnt, five 1 lmpcrii, quod tune iplîs Dominis Guidoni, Ludûvico, 
per ipfos habcantur, fit poffideantur, five per altos fuo 1 fit Francisco dantlbus, fit folvcntibus quantitates pccu- 
nonnne, vidclicct fi rcs , bona, jura, fie poifeiliones ali- I nix débitas pro tiida pignoratione, vcl paratis folvcre 
quas dederim titulo aliquo , vel modo aliquo ; ctiam cum effiedu operabttur , fit f aciet didus Domines lm- 
finc titulo, quocumque modo dederim, vel concerte- perator, quod didus Canirteguorius rcftituct libère , fit 
rint aliquibus corum familiaribus, vcl dpmdlicis, five relaxabit dîda Callra didis Dominis Guidoni, Ludo- 
alicui alteri perlons, taies perfons Ipfas res, fie bona : vico, fie Francisco anteditiis. 
habeant, tcncant, fit poflideaiu, ficut nunc tenent, fie 13. Item a dido Domino fuo Domino Imperatore 
, poffident ; ita fit taüter quod pro prxdidis rebus fit pos- , didi Domini Guido, Ludovicus, fit Francisais poilu- • 
feffionibus in jus vocari non poffint- • lant, fit requirunt nonnullis urgentibus caufis , fit ut 

8. Item à dido Domino fuo Domino Imperatore fcandala nula fit rixx quxlibct evitemur^ qux comunio 

pollulant, fit requirunt antedidi Domini Ludovicus, prxfertim parère folct , quod Dominus Feltrinus pris- 
ée Franciscus, quatenus ipfc Dominus ipfos cnnflituat, 1 didus, fit ejus Filii, ncc aliquis alius coiifors didorum 
fie décernât Vicarios fuos in Gîvitatc Mantux fit Dillridu 1 DominorumGuidonis, Ludovici,fit Francisci ullo mo- 
adjungendo dido Domino Guidoni Patri fuo eos, qui do,vel caufî, feu pretextu fe ixnpedîant, vcl Imromit- 
propter temporis xtatem otio fe dare oportet, fit non tant aüqualitcr, direde vcl indiredè,dc Gîvitatc Man- 
labori, ac ctiam Ipfos Dominos Ludovicum, fie Fran- tux, Territorio ejusque Diftrifilu , fit Fortalitiis , Juri-* 
ciscum Vicarios conllituat de Terris, Locis, fit Cas- bus, fie Jurisdidionibus ejusdem, întclligendo didum 
tris, quorum pr&diâi Domini Loyfius, Guido, Filip- Territonum a Turri Vadi citrà indolivè ncc 

pinus, fit Feltrinus, fit Ugolinus tueront confiituti Vi- i de dida Curia Quarentullarum,Sti.Poffidonii,fitCallro 
carii pofitis in Territoriis drixix, fit Cremone, ac Cu- Mrrandulx ncc de Terris prxdidis Territorii Brixix, 
rix Quarentularum , Caflri Mirandulx, fit Sri. Poffido- ] fie Cretnon». Cum ctiam prxdidi Domini Guido , Lu- 
nii,& de omnibus aliis Terris , fit Locis, de quibus didi ‘ dovicus, fit Franciscus lînt contenti, fe non impedire, 
quondam Domini Loyfius, Guido, Fitippuus, fit Fcl- , leu iotromicterc modo aliquo, caufi, vcl prxtcxtii, di- 
trinus, & Ugolinus fucrunt Vicarii per Sacrum Impc- rede vel îndirede, de Civitatc Regii ejusque Dillridu, 

. rium conftituti excxptis domtaxar Civitatc Regii, fie Fonalitïïs , Juribus, ^ 5 t Jurisdidiouibus ejusdem. 

cjus Diftridu, & quod didi Fratres’de Gonzaga fucce- 14. Item a dido Domino fuo Domino Imperatore 
dant unus alteri, fit corum Filii in Vicariatu prxdic- fupradidi Domini Guido, Ludovicus, fit Franciscus 
torum.. . pollulant , quod fi cuntingat Dominum Impcratorem 

9. Item à dido Domino fuo Domino Imperatore rcccdcrc, vel fe perfonaliter abfentare à Civitatc Man- 

poilulant didi Domini Guido, Ludovicus, fit Francis- j tux prb cundo ad aliquas alias partes fit ipfc Dominus 
eus, quatenus didus fuus Dominas in Fcudum hono- Impcrator vcllit aliqucm loco lui dimittere in Civitate 
rabile det, fit concédât eisdem pro fe fie Filiis fuis Mas- Mantux ; ipfi DominiGuido, Ludovicus, fit Franciscus 
cuüs tali pado, fit de gratia lpetiali quod femel fuflî- teoebunt, nabebunt, fit trafilabunt ficut Dominum it« 
ciat Invellituram acccpille, fie Saenmentom fidclitatis lum talcm, & cum honorabunt , fie fequentur mtuita 
prEÜarc fpctialiter Curiam Quarentularum, Callrnm ipfius Domini Impcrayris, fie Cxfarc* Majcflatis. bed 
Mirandulx, fit Curiam Sti.Ponidonii cum omnibus fuis quia ipfi Domini ita^fiocüter ,fit folieixe, fit cum ininori 
Juribus fit Jurisdidionibus, quas Curias, fie Callrum didus labore quam aliquis alius euftodient, fit gubernabunt 
Dominas Impcrator aliis dedit in Vicaxiatum prsdictis ipfam Civiutcm, ficFortaütias ejus, volunt habere po- 
Dominis Loyfio , Guidoni, Filippino, Fcltrino, fie teftatem, fie bavliam, fit üomiuium did® Civitatis fit 
UguÜno.ac ctiam omnes alias Terras. Loca, fit Callra Clavcs ipfius, fit Fortalitiarum ad exaltatioi^m, fie ho- 
qux didi Domini Loyfius, Guido, Filippinus fit Fcl- norem fernper didi Domini Jmperatoris , fie Sandi Im- 
trinus, fie Ugolinus vcl altcr eorutn habuerunt in Feu- perii. Et ad petitioncm didi talis ipfi Domini vcl altcr 
dum a dido Domino Imperatore in Territoriis Btixix, îpforurn non tencantur acciperc in dida Civitate nifi 
fit Ctcmon® ,ac Mantjjx, eximendo ipfas Curias,Cas- cas Gcmes,quas volent didi Domini ^ vel alter corum, 
tra, Loca, fit Terras a poteilate, & baylia quaübet funt tamen benfi contenti didi Domini, egente Domino 
Cornmunium Brisix, fit Cremonx fit Regii, fie a qna- Imperatore in partibus Lombardix,rccip>erc omnes Gen- 
libct poteilate, fit baylia cujuscumque Civitatis, fie Com- tes in Civitate Mantux fccundum quod ipfc Dominus 
munitatis. _ mândaverit. Et li didus Dominus Impcrator noluerit 

10 item à dido Domino fuo Domino Imperatore loco fui dimittere in dida Civitate aliqucm, , didi Do- 
prxdifti Domini Guido, Ludovicus, fie Franciscus mini Guido, Ludovicus, fie Franciscus fimilftcr vo- 
podulam, quod cum didus quondam Dominus U go- lune Dominion» llbcrum didx Civitatis Mantux , fie 
• ' Fort»- 
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AMNO FomUtfanun tamquam ipüus Domini Impcratoris Vi- 

o cafl ‘* 

13 o î* l f- Iwbi poftolant a dido Domino fuo Domino Im- 
pcratore débita fubjediorK prsemifla quod prim 6 ,& an- 
te omnia iplc Dominus Impcrator ipfos Dominos Lu- 
dovicum « Franciscuin abiblvat, & libcret à Crimiœ 
LseGc Majcftatis , 6t eo* rclHruat , 6c reintcgret ad ho- 
nores , digniutes , fucccfiiones , & acquilitjoncs quas- 
Itbct non obllante aliquo , quod obltarc police , omni 
modo, jure, de forma, quibus melius tieri potefi. 

16. Item dicunt Domini Guido, Ludovicai , & Fran- 
ciscus, quod non volant elfe contra Sandain Mat rem 
Ecclcftam, Dominos Marchiones Eftenfes, 6t Dorni- 
num Padux quorum didi Domini funt colligati, du- 
rante Liga, volent es viverc, & cire legales. 

17. Item portulanc didi Domini Guiclo, Ludovicus, | 
& Franciscos, il Dominas Fehrinas de Gonzaga non 
eflet obediens dido Domino Impcratori, quod foie Do- 
minus Impcrator det, 6c concédât prrdidis Dominis 
Gnidoni, Ludovico, 6c Francisco omne , de tnrum, 
quod fbedat, vel peninet ipli Domino Fdtrino iu Ci- 
vrtaie Mantux, 6c ejus Difiridu, & Civhatc Kegii, 6c 
omne , 6t totutn id , quod tcnct in dida Civitate Kegii 
& ejus Difiridu, ac omne, quod fpedarcc, & pcrcinc- 
rct quibuscumquc qui client rebelles didi Domini Im- 
peratoriji vei inobedientes cidetn, vel quod tcncrcnt, 
St poilidcrcnt in didis Civitatibus Mantux, 6c Kegii & 
carum Difiridibus. 

1 3 .. Item débita reverentîa prxmiffa, requîrunt didi 
Domini Guido, Ludovicus, « Frauciscus, quod iple 
Dominus Impcrator ipfos deffend.it a qualibet perfona 
inimicante, éc oftendente didos Dominos , & corum 
ftaium calu quolibet . ipltsqut; talibus inimicaiuibus, 6c 
oflendentibus didos Dominos didus Dominus Impcra- 
tor inimicctur, St olFcndat eosdc.11. 

IJîa funt quf •euh Dominas Impcrator à 
Mantuano. 

Primo quod didus Mantuanus rccîpiat Vicariatum 
Mantux à Domino Imperatorc, St cidem Domino fa- 
ciat fidelitatis Jurainentum. 

Item idem Mantuanus dcbcat dare Domino Impera- 
tori 1 er mille Florcnos pro prrfcnti St deinceps de 
tempofe in tempus cidetn Domino Iinpexatori Icivire 
fecundum poflibilitatem fuam. 

Item didus Mantuanus dcbcat ad prxfens Domino 
mittcrc Nam duodccim de mijoribus.quas nabere po- 
tcll , fub expenfîi fuis fcilicct iplius Mantuani. 

Item quod Domino Imperatorc exifienre in tali pro- 
pfnquitate ubi cum potefi attingerc libi, & fuis Vidua- 
lia, St alia nccelTaria mittcrc, St procurarc îta ramCn 
quod vendentibus folvatur. 

Item didus Mantuanus debeat Paffum Burgifortii tc- 
nere lie, quod Dominus Impcrator,* Genres fux,quo- 
ties, St quando ipfts placucrit, tranlirc * redire libère 
valcant, ac per alia lua Fortalitia, St quod in hüs cum 
fecuricate recipiantur , & hune prxfentem Articulutn 
jurabunt didus Mantuanus, & ejus Filii adSauda Dei 
Evangelia ratnm, gratum, & lirmum habt'turos , 6c ad 
horum fccuritatcm maiorem proctirabnnt idem Man- 
tuanus & Filii. quod Domini Ver on en les, Nubiles de 
Cafiellario St Àmfredus de Lando, ac ctiam Commu- 
ne Mantux uni cum eis prxdidum Articulum promit- 
tent, atquc jurent. 

N Os Guido de Gonzaga pro Sacra Impcriali Ma- 
jeftate Romanorum Mantux, Sec. Vicarius gc- 
neralis , ac Ludovicus , & Frauciscus ejusdem çcniti 
tamquam humiies,* dcvotifiïmi fer vit or es Serenillimi, 
ac Invîdifltmi Principis St Domini Nofiri Generofilfi- 
mi Domini Caroli Quarti Rotnanorum Imperatoris 
Icmper Augurti . 6c Boemix Regis Gioriolifliiiti, ac Im- 
pcrii Sacri fidèles 6c ncquaquam innnemores, vel iu* 
graii makipüttuui benefitiorum , 6c munerum gratis, 
que nobis dudum impeudit lua largifica Celfitudo, 6c 
quant fperamus impenfuram Nobis largifluentiùs in tu- 
(■rom per profanes nutum eflê volumus ooirerfii, 
quod quemadmodum cidcm StrcmUrtnO Domino Nos- 
tro Domino Impcratori per Nubiles, ac Sapientes Vi- 
10s Dominutn Odolinum de Pettenariis de l’arma Le- 
guin Dodorem, 6t Aycardlnum de Capitibus Nigris 
Frocaratores nodros , 6c Numios fpetiales noper cx- 
poul mancbvimus, ôcjam dudum per Magiftruin Aa- 
drcarti de Payncllis de Godio Sacrx iplius Imperiaüs 
Aulx Notariutn, Se familiarern, ac Cancellarium nos- 
Itutn dileâum circa iplius fxîiceni ajcelTum petfona- 
Tom H. Par r. I. 


f liter in Iralfam pro Joribus Sacri Impcrii reparandis, & 
dîvina dispenlàtionc qux iplius Sacri Impcrii elTe nos- 
cantur toto vigili fuo lludio rclormandis , dtspoliri fu- 
mas effeâualiter, 6c parati prefattim Sereniflimum Do- 
mmum noltrum Imperatorcm in Civltatem iuam Man- 
tux tamquam nollrum Domlnum reccptarc, fibiqoe 
libcralitcr tradcrc ClavcS , 6c Dornimum Civitatis; 
ac unus ex nobis Fratribus fcilicct, vc! Ego Ludovi- 
cus, vel Ego Franciscus Recèlent iam ejus fcqui cum 
eo (mire quod valuerifflus , li comûigat eum non egre- 
diendo Lombardiam ad p:utcs aliquas equltare; altéra 
nollrum in dida fua Civitate Mantux pro c‘ius cutiori 
rémanente cullodia Mandatis fuis, ut Sacri impcrii fi- 
dèles , dcvotiùs ft perpétue'» parîruri. Eo maxime cum 
fupplicationes noflras , quas libi obnitè pbrreximus, 
admilcrit gcncrole videlicct : frima ul II ad didani 
fuam Civitatetn Mantux cum conting.it acccdere , 
quod quosliber Introiitus fivè proventus ta en ex The- 
loncis, quant ex quibusltbet rebus aliis Civitatis lire 
( Mantux fupradiâx ejusque Dillridus pcrcipî à Nobis, 

; ac dispcpfari juxta noltrx benepladtum voluntatis, fi- 
> catt prxlentialiter habemus, 6c facimus, de fua libcra- 
litatc concedet, cuin libi evidenter apparcat, nos eis- 
dem introiitibus fivè proventibus carcre non polie tam- 
quam inenmbentibus fumptibus Crvitatijsm didx ejus- 
que Dillriâoi , quant pro fubftcntationc nollra,6r Ami- 
corum nollrorum , quos pro rcceptis fervitiis modo 
I aliquo rationabîü delcrcrc non pollèmus. Statu, io 
quod prupter niultiplices caufiis rationabiles, 6c juitis- 
: limas Dominutn Feltrinum de Gonzaga, née Filîos 
Içius, née quentcumque Confort cm noilruiTj, neque 
I perfonam , de qua nos aliquaticer dufcitarc contingeret, 
feu quant haberemus quoquo modo fufpcdam non 

S rmitte: in didam Ovitttem Maittux, vel in cjuÿ 
îfiriâum,aut Locum quem nos tempore aliquo tenc- 
remus, acccdere, née mm ère ulla rationc, vel caufa, 
ctiam li libi de gratia fpctiali nos, feu aliquis noflram 
contrarium ptteremus, cum Ccllitudini fux confier 
prxfatum Dominutn Feltrinum abufum fuiife Offitio 
Vicariat u s , quod fibi fua contulcrat Exccllcntia irï 
nfurpando , 6c occupando Civitatem Regii ejusque 
Difiridum, ac muln ex Cailris , St Villts Terricoril 
Mantuani, qttarum Terrarum , St Locoruin Nos Gui- 
do Vicÿtrius cramas a didi Domini nollri Olfitudine 
confHtUtus tn folidum, fient ipfc, 6t quia Filii ejus dent 
Domini Fcltrinî, ac multi ex Cotifurtibus nollris St 
Civibus in hac transgreflîottc fibi faverunt, 6c contra 
debiturn jufiitix conlilium ci, ac favorcm, 6c auxilimn 
pribïicruiit , ex quibus caulis de Mnntua,6t Locis illis 
omnibus, quos tenemus cos ccnfa penitus rationabiliter 
excludendos.^ Tertio verô cum per didos nofiros Pro- 
curatorcs ipli ScrcmlTimo Domino nollro fupplicitcr 
peteremus, quod ad inftamiam iplîos Domini FeltrinI 
de Gonzaga , vel FUiorum ejus , aut allcujns nofiri 
Confortes, lêo altcrius cujusvis perfonx Nos, feu ali- 
quem nollrum inquiet art, vel turbarl quoquomodo de 
Civitate Mantux, vel Dtlltidu nullatenus linefa, ne- 
que de Coria Quarcntularum , Cafiro Mirandutœ, Se 
Curia SancH Pofiidonii , aut de aliquibus Locis Brixix, 
vel Cremonx, in quibus Locis jus aiiquod, vel po- 
teüatem ullam prxtenderct fc habere, neque cos aliquo 
tctnporc fe de pra^idis intromitterc ullo modo , nec 
quod per ipfum Dominum Feltrinum < aut Filfos ejus, 
feu alios Confortes noliros, neeper alfquem alium , 
feu alios cujoscumquc flarus, vel conditionis, prxcmi- 
nenti*, vel dignitatîs crillcrent, fivc Ecelefiallici, aut 
Sccuhtres cirent, aut per Commune, Coleggium, 6c Uni- 
verfitatem, neque per iplum Sereniflimum Dominum 
nollrum , feu aliquos Otfitialcs fitoi, vel quoslibec 
alios Magifiratus pro aliquibus adis, vd perperratrs, 
fivc comiilis per Nos , fivc alios noftro nomine, five 
Prxdcccl fores nofiros temporibus retruadis , feu pro 
aliqua Gaufa civili, vel crrntinali, vel quafl, aut pro 
aliquibus polll-flionibus , ftu bonis, 6c rebus per Nos, 
aut altos noftro nomine pofièffif, * habitis, five de ju- 
re, live de fado, non patcrctur in jus modo aliquo mu 
vocari, feu aliquos bona aliqua nortro nomine pofli- 
detitcs lèu per Nos cisdem conccllà, lcd Nos, 6c co- 
rum qucmltbet in llatit quo lumus, <& funt prxîèntiali- 
ter confervaret; 6c cas rcs, 6c bona, nos 6c ipfos lie re- 
nerc 6c poflidere dimirteret, quemadmodum Nos, Se 
ipli nunc tenemus St prxlènrâfirer nbs habemos. Prx- 
memoratus Generofiflimus nollcr Dominus fuper diéla 
petitionc nofira continente quamplura fie dmît rationa- 
biliter fistuendus; quod ipfc Dominus FeKrinai,& Fi- 
lii lui, aut aiiqui nofiri Confortes in fupratiomîmiti* 
Locis, 6c Terris nos inauictarc, vel turbere, 6c de tpfis 
modo alîquo, fivc caufa fe intromitterc non habeattt 
neque poflïnt ex caulis fuperius menaoratis; quinfiro it 
Ce ptx- 
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CORPS DIPLOMATIQUE 


ANNO prxmcmoratus Dominus Feltrinus Mandatis difti nos- l ter attcndcrc, de obfervare , pofito ctiam quod contra- 

— ' 1-* — c :,T: — : -«1:— «• •••••» ‘ riuin fuprafcriptx.vel modo alio peteremus , dato ctiam _ 

quod in premilTi» . vel aliquo praaniflorum Juri nobfs Iloy. 
compétent! ex cisacm in totum, vcl in parte renuutia- 
remus, lire derogaretnus quoquo modo. Contentas li- 
militer pramittcrc Illuftri Domino Nicolao Marchioni 
Eftemi, dt quibuslibet aliis , quos duximus clligcndos, 
antequam in diâam fuam Civitatem Mantux, de cjus 
Terrîtoriurh ipfc intret , hic cadem le nobis fervatu- 
rum, prout fuperius per ordinem exprcirantur. Verfa 
vice omuia ft fingula eidem Domino uollro Sercuis- 
lîmo per diâos noflros Procuratorcs oblata nomiac 
noftro, atquc promifla, grata, & rata perpetuô habcrc 
promut irnus , ft nunquam in nullo contrafacere, vcl 
venirc, promittentet per prxlèntcs noftras Sigillorum 
noftrorum munimlne roboratas , Nos traditurus lîbi 
fore Clavcs de Dominium Civitaris fui Mantuæ , ü 
continget cum ad diétatn cjus Civitatem acccdere, & 
in totum attendere , & obfervare prout in fingulis fu- 
perius cil ciprcfïum. lu quorum omniam IciUmoaiam 
atquc robor prxfcntcs fenbi julTimus,&Siglllorum nos- 
trorum appenfione fecimns communiri , ac per fub- 
feriptionem infraferiptorum Notariorum pubticorura 
fimilitcr roborari. 


tri Domini Scrcniiîimi intcgraliter non parucrit, jura 
I î8 y. indus, tes, & bon» dt aliorum ctiam quorumeumque 
J ' de Ci vitatibus Mantux , & Regii , ear umqne Diftriâuum, 
vcl habitatoruin fimilitcr earumdcm, qui fu* Cclfitudi* 
ni rcbellarcm, iplâmque Civitatem Regii, dt Diftriétam 
nobis de benignicatcfua folita (laçait confercndam. Et 
in cafu, quo idein Dominus Fclttinus a Clcmeutia fua 
reftitutionis gratiam mcrejtur,tamuinodo ad bona,qux 
habebat in Ctvitate Regii c)usqucDiltriétu,dcnon ad il- 
ia, qui habeat, feu habcrc prstendat in Mantua, vcl 
Territorio Mamuano deelarato juin per ipfum Domi- 
num noltrum Territurium Mantuanum cire a Turri- 
bui Vadi citrà devcrfùs Mantuam inclulivè, 

ncque ad alla alia bona , qui alicubi alibi diceret fe 
habcrc, vcl ad cum fpeélarc, live quomodolibet perti- 
ncre cundem ipfc r edi tu et. Et ctiam pro aliquibus com- 
miffis, de perpétrât!* per Nos , ant alios noilro nomi- 
ne , feu Pridcccirorcs noilros temporibus rctroaâis 
criminalitcr , vcl qualt (latuit, quod ut in nolira peti* 
tionc cominebatur , Nos feu aliquos noltrum in jus 
vocari modo aliquo non poftimus,cx nunc ab omnibus 
commilfis, & perpetratis ut fupri per Nos, aut alios 
noftro nominc feu Prœdeccflbres nodros haâcnus ab- 
folvcudo Nos, de totalitcr liberando. Sed quia quod 
omnibus dencgarctur jus ad indantiam noftrt fu* qui- 
dein minime congrueret Majedati , in hoc tantum ex 
multis tamen, dt rationabilibus caulis atque dignis No- 
bis, dt cuilibct noftrum, & Votis nodris débité con- 
descendit cjus Cxfarca CcKitudo vidclicct , quod ab 
aliqua, feu ab aliquibus ex prxmcmoratîs perfonis con- 
veniri.am in jus vocari Nos, de prxdidi omnes coram 
co, ncque per iplum, aut coratn aliquo Judicc otdina- 
rio, feu delcgato, vcl dclcgando Ortitiali vdMagiltra- 
tu aliquo usque ad quinqucniuin 1 die adventus lui in 
Mantuam computandum ex aliqua rc , vcl cailla live 
occalionc modo aliquo non poliimm. Quarto. quod 
Cadra Didridus Mantux qui olim tradita fucrunt 
pignori Domino Canigraudi délia Scalla , folvendo 
nos pccuniam debitam iplc Domines noder cohopc- 
rabitur bona fidc,flc line dolo, quod dicta Cadra nobis 
reftituentur cum etfedn, & ti CanitTëgnorius , qui nunc 
pofGdct ipfa Cadra , uon clfct obediens, dt fidelitatem 
dcbitain ipfi Domino nodro, & linperio non fervaret, 
ipfc Dominus noder cohopcrabirur bona tidc , & line 
dolo quod difta Cadra per Nos , ft per Commune 
Mautui fine Iblutionc aliqua hnbeautur. Quint > , in 
cafu quo de Mantua ipfc disccdat , cdo quod ibidem 
dimitteret aliquem loco fui,vult, ut Clavcs, de Domi- 
nium Civitatis, de Fortalitiarom in nodra rcinanerc de- 
bcant libertatc; Volcns Nos tcncri tantumodo recipere 
in Civitatem Genres, quas Nobis per fuas Litteras co 
évidente in Lombardia recipi demandait, é< non ad 
podulationcm illius quem loco fui dimililfct, Nos fore 
addridos recipere ullas Gentes. Et 11 uullum loco fui 
dimitteret ipfc, quod Nos tamquam lui Vican'i in, de 
de dida Civitatc ejusque Dillridu cum pIccoDotninio 
inancamus , parati Nos quotiescumque, poil rccclfus 
fuos, cum redire conttngcret, totics cum recipere cum 
illo honore, dt Dominio , prout in Capitulo cil cx- 
preftum. Sexto vero cum fuies omnibus lemper (c ubi- 
libct fit fervanda contra Collieatos nodros , qui lune 
S ta. Mater Ecclclia, llludrcs Nlarchiones F.denfcs, de 
Dominus Francncus de Carrarîa, Lig® nodrx duran- 
te temporc juxta rcqullîtionem , quam Majedati fu* tc- 
Ccrunt maxime quia dicta Liga fada fuit de iplius con- 
fenfu, & Mandate», contra coi quicquam faccrc, co- 
gère non intendit. Info per ctiam pront Septtmo aevo- 
tiu» fupplicavimus ab omnibus inimicantibus nobis , Bt 
nobis noccic quirentibus protegere nos promilît , l’em- 
per tamen Juditia fuadcntc. F.t quia prifatus gcncro- 
lîtlimus Dominus noder Dominus Impcrator Frocura- 
toribus Nodris prididis prxfcnribus , & rccipientibus 
nodro domine , de cujuslibct noltrum fe per conlc- 



PrimuHt tsf tertixM in etdinc ex 
prxmtffis Traxfumptit a Papy ru ; fe- 
ixmJmm ver» à Mentir axa per fimpluet 
Copias f.ntul jnndtm in pbafiemloaJJer- 
vatas ut /et retint AI ant MX ArtbiJutali 
Arthiti» U .UH ter , de verbo ad ver- 

bum tranjiripta fniffe , mil addito , vet 
dimÎMMtQ , quod (cnfum varie! , ont 
mate! , /i ctejler fidemqut faeia 

Eg» Ludovic u s AM* elim H. 
O c T A V 1 1 deMahiis Filins ,CJ- 
vu publicttiqtte Impérial i aailorisate 
Alan ta* Notarixi y at prxdiJli Archidx- 
lalis Arthivii CamelLtrius , bit , folita 
tnm attejlatione , fnb/fripfi bat die ni - 
tima Novembru 1719, 

Ità verum effe affirma 

Ep Joseph Maria Casti- 

L E O N U S e jutdem Arthivii /étri- 
llons Prafedut bat die 30. No- 
xembrit 1719. 


ex lii. 

Traité tlt Paix entre P h i l 1 p p e de France, Duc jg j} cc 
de Bourgogne , de Flandres ^ d's/ifois , (Je. 
la Fille y la Bourgeois de Gand. Fait à 
7 ournety le 18. de Décembre 1 38p. [Continua- Ga " # * 
tion de l’Hiltoiic ev Chronique de Flandres, 
par Denis b au va ce. pag. ü.] 

P H i l 1 r ve , Fils de France, Duc de lîourgongtle, 

Comte de Flandies, d’Artois & de Bourg ougne Fa- 
latin, Sire de Salins, Comte de Rethel, & iigneur de 
Malines: ft Marguerite, DuchelTe & Comte [fe desdiâs 
Pais & Lieux, a tous ceux, qui ces prefemes Lettres 
verront ft orront, lui ut. Savoir faifons, comme nox 
bicn-aiincs , ft Sugets, les Efehevins, Doyens, Con- 
lâux , & Communautés de nnltrc bonne -Ville de 
G and, ayant humblement fupplic à Noltre-Sirc le 
Roy, éc à nous, que d’eux vouKÜüons «voir pitié, 
im-rcy , & mtfericordc , & que noltrcdiâ Signeur & 
nous leur voutlidiuns pardonner toutes les 'offcnlcs & 
méfaits , par eux & leurs complices permis & perpétrés 


quens Nobis promilît cflicacitcr, ac (blemniter, & de contre noltrc-diét Signeur & nous, de que noiis,ayaus 
lui plcuitudîiic potedatis, omni modo & jure, quibus i pitié & compatTion de nosdiâs Sugets, par autres Let- 


mclius podcl, bona fidc, (inc fraude, \ omni doio, .Nr très d’iccluy Signeur & les nollres , * pour les cau- 
cautclla celfantibus, per Imper ialia fua feripta, cum No- fes contenues en Icelles ^ ayons remis ft pardonné i 
bis attenlurum fore omuia, ft lingula, qui l'upcrids nosdiéls Sugets de Gana, ét à leurs complices, 1«- 

S dictes offcnlcs & mcfiiit^: ft aufli leurs ayons con- 


per ordinem continentur, dicens ex nunc , prout t.. - __ - 

tune de pndiâis omnibus, & lîngulis rcsponlîonibos, 1 firiné leun Privilèges, Franchi lès , Coufhimes,4 U- 
promilGonibus faâis per cum ad petitioncs, live fup- fages: ou cas qo’ils viendront piaillement a l’obviifan- 


plicationes fui Majedati porrcèlas per Nos, feu Pro- 
curatoccs nodros prxdictos , lu fore contcntutn, ac 
plenc, & intcgraliter obfervare , & in nullo oomrafa- 
ccre, vcl ventre jure aliquo, feu modo, vel aliqua ra- 
tionc, live caufa, volcns , juxta nodrain, feu noftrorum 
Procuratorum petitionent , prxdieta omnia , & fingula 
habcrc vim, & roboris ftrmitatem, & Nobis inccgrali- 


cc de noftredtél Signeur , & à la noftrc : laquelle grâce 
ft pardon lesdiâs de Gand ft leurs complices ont re- 
ceue trcshumblemcm de aoftrcdît Seigneur ft de nous : 
fe par leurs Lettres & MdTagers, qu’ils ont envoyés 
devers noftredlt Signeur & nous en grand nombre, es* 
tant à Tournay, ont renoncé à tous débats de Guer- 
res, & font retournés de bon cucur i la vraye obéis - 

fance 
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DU DROIT DES GENS. 


As'N’O faacc de noftredit Signeur & de nous: en promettant 
que dorcsnavant ils feront bons amis, de loyaux & vrais 
J Z o y. bugets à noftredit Seigneur te Roy, comme à leur Si- 
gneur fouverain, & à nous, comme à leur Signeur na- 
turel, à caufe de Marguerite noilre Compaiguc, com- i 


* 9 ? 


ce : Jr , quant aux abfens, dedans le temps, qui fera 
cy-apres ordonné, feront rdlitués à leurs Fiels, Mai- 
fons, Rentes, & Héritages, en quelque lieu qu’ils foycnr, 
(nonobftanc quelconques forCii&ures ou maléfices, 
pouroccalion des difleniions dellusdiâes ) ainti qu’ils 


me leur Daine naturelle & héritière : pourquoy noftre- ( les renoyent avant Icelles ditTen lions. 


dit Seigneur Je nous, nosdits Sugets de Gand, & leurs 
complices, avons receus â noilre grâce, milèricordc, 
& obéi (lance, Je donné Lettres de grâce, pardon, Je 
remillion, purement 6c abfolumcnr, avecques la refti- 
tution de leurs Privilèges, Couftumes, te Ufages : fl 
comme ces chofcs, Je autres, plus-à-plain peuvent ap- 
paroir par le contenu desdides Lettres : apres lesquel- 
les grâces, Je rcmiflions, nosdits Sugets de noilreditc 
bonne- Ville de Gand nous ont fait plufieurs Implica- 
tions: lesquelles nous avons rcccues 6c fait veoîr de vi- 
iiter diligemment, par les Gens de noilre Confctl, par 
grande te meure deliberation : lesquelles vcucs, pour 
le commun bien de tout le Pais, de pour échcvcr tou- 
tes difleniions , qui dorcsnavant fe pourroyent enfuy- 
vrc.de noilre grâce, pour amour & contemplation de not 
bons Sugets, avons ordonné, fur lesdides Implications, 
par la manière qui s’enfuyr. 

Premièrement , fur ce qu'ils nous ont flipplié que 
voulliflions confirmer les Privilèges de Courtray,d’Au- 
dcnardc, de Grantmont, Meule, Terremonde, Rup- 
plcmont, Alloz, Haafl, Arclo, Breviles, Donzc, de 
des Chaltcl lentes fit plat- Pais d’fcclles Vilas, nous avons 
ordonné, que les habitant d’icelles Viles viendront par- 
devers nous, te nous apporteront leurs Privilèges: les- 
quels nous ferons vcoir par les Gens de noftrcConfcil: 
oc.iceux veux, nous en ferons tant , que nosdits Sugets 
de Gand, te ceux des bonnes- Viles, en devront par 
raifon dire contens: &, fi aucuns desdids Privilèges 
eftoyent perdus par cas de fortune, ou autrement, nous 
en ferons faire bonne information : de , icelle vcue.oous 
y pourvoyerons comme did cil. 

Item, fur ce qu’ils nous ont prié du faid de la Mar- 
chandife , nous avons confenti qu’elle ayt cours par 
noilre Pais de Flandres, en payant les dealers accou- 
tumés. 

Item, ftr ce qu’Hs fupplfent, que.sSucuns des habi- 
tans de noftredide bonne- Vile de Gand, ou de leurs 
complices, eftoyent arrertés au temps à venir en aucuns 
Pais, de hors de noftrcdid Pais de Flandres, pour oc- j 
caflon des débats de dclfenflons deflusdiâcs.que d’iccl- I 
les dirions tenir paiflblcs chascun d’eux , nous leur 
avons ottroyé, que, fi aucuns d’entre eux eftoyent ar- 
reftés , comme dit ell,nous les aiderons, conforterons, 
& détiendrons de tout noilre pouvoir, contre ceux, 
qui par vove de faid les voudroyent grever, ou empes- 
chcr : comme bons Signcurs doyvent faire à leurs 
lovaux Sugets. 

Item, fur ce qu’il nous ont fupplié que tous les pri- 
fonniert, qui ont tenu leurparrf, & qui font détenus 
par nous ou wu Sugetz , fiflionj délivrer, nous avons 
ordonné, te ordonnons, que lesdits prifonniers (s’ils 
fe font mis à rançon ) foyent délivrés, en payant leur 
rançon, tt despehs railonnables : parmy ce, que, fl 
aucuns desdids prifonniers, ou de leurs parens, ou 
amis charnels, tiennent contre nous aucunes Forteres- 
fes, les mettent, avant tout œuvre, en noilre main: 
te feront pareillement délivrés noz prifonniers , dé- 
tenus par nosdiât Sugets de Gand , ou leurs com- 
plices. 

Item, en amplifiant noftredide grâce, avons ordon- 
né, te ordonnons, que tous ceux, qui pouroccalion 
des débats te diflcnûons, qui ont dernièrement ellé en 
noftrcdid Païs de Flandres, auroyem cfté bannis de 
nosdide* bonncs-Vilcs de Bruges, d’Ypre, du Pais du 
Franc, te d’autres Viles & Lieux desquels ils ont cfté 
bannis , & auffi tous ceux qui ont cfté bannis par la 
Jufticc & Lov de noftredide Ville de Gand, ou mis 
te jugés hors Loy, te qui fc l'ont abfcntés, feront refti- 
tués, te pourront retourner Se demourer en ladîde Vi- 
le : pourveu que ceux , qui ont tenu la parue d’iceux de 
Gand, feront reftitués es Viles & lieux du Pais, com- 
me did cft: te feront en la Vile de Gand le ferment, 
cy-deflbus escrit, es mains de noz Officiers, quand ils 


devront entrer es Viles, csqucllcs ils doyvent cftrc res- 
titués: de, en -outre, Ils jureront qu'ils garderont la 
Paix & feurcté desdides Viles, n’aux habitans d’icelles 
ne porteront , par aucune voye direde, ou oblique, 
mal ne dommage : & pareillement le jureront ccui, 
qui entreront en noftredide Vile de Gand. 

Item, que tous ceux, qui entreront en noftre Vile 
de Gand, & leurs complices, avecques tous ceux de 
la Vile, obéiront à la grâce de noftredid Seigneur & 
de nous, de viendront prefciueniciit à noftre obcïftân-' 
Tôm. Il Faut. I. 


Item, que, ii aucuns desdits habitons de ladide Vile 
de Gand, ou leurs complices, font hors de la Vile des- 
fusdfde, es Païs de Brabant, Haynaur, Hollande, Zé- 
lande, Cambreiis.de l’Kvesché du Liège, ils viendront 
en l’obeï/fance de noftrcdid Signeur a de nous, de fe- 
ront les fctmcns.qui cy-apres lcront déchirés, à nous, 
ou â ceux que nous commettrons, dedans deux mois 
apres la publication de la Faix deflusdidc, & jouiront 
des pardons te grâces deflusdides: te ceux, qui font ci 
Païs d’Angleterre , de Fri le, d’AIIemaigne, de autres, 
deçà la grand’ Mer, viendront en noftre obeïflance de- 
dans quatre mois, apres la publication deflusdidc : 8c 
ceux, qui font outre la grand’ Mer, ou à Romme, ou 
à Saind-Jaqucs.viendront à celle obcïflàncc dedans un 
an, apres ladide publication, fans fraude; te jureront, 
comme oy-deflus ell did : & jouiront des grâces* par- 
dons deffusdids: te aufii ceux, qui auront ellé bannis, 
jugés hors Loy, ou abfens de noftredide Vile pour oc- 
calion des difleniions delTusdides, feront rdlitués cri 
leurs Fiefs, Miifons, Rentes, Je Héritages , toutesfois 
qu’il leur plaira. 

Item, que des biens meubles, qui ont cfté pris d’une 
part & d’autre, ne Icra faidc aucune reftitucion : mais 
en demourcronr quittes tous ceux, qui les ont pris, Je 
auffi pour l’obligation , faide pour occaiion de ces 
biens meubles; h aucunes laides en eftoyent pour dé- 
charger leurs continences , Je s’ils en vouloyent aucuns 
rendre. 

Item, que les poflefleurs , ou détenteurs des Maîfon* 
deflusdides (ausquellcs feront reltirués tant ceux dd 
l’une partie comme de l’autre) ne pourront d’icclles 
Maifons rien oller, tenant à plomb, à doux , ou î 
chevilles : te feront reuducs les poflcflîons d’icelles 
Maifons, Cens, Rentes, Je Revenus des Héritages , de- 
meurant fans reftitution ce qui en ell deu : te ainfi do- 
resnavant les fruits, rentes, Je revenus des Héritages , 
feront levés paidblement pour ceux, à qui ils doyvent 
appartenir- 

Item, ja foyt ce que nos Sugets de Gand, Je plu- 
fieurs de leurs complices , ayent fait Hommage des 
Fiefs, qu’ils tiértent, à autres Signcurs, qu’à ceux, 1 
qui il appartient, Je par ce leursdids Fiefs peuvent es- 
tre fbruids : ce nonobllant nous voulons, de noftre 
grâce, qu’iccux Fiefs leur demeurent, en faihnt les 
Hommages à nous . de ce qui avoir cfté de nous fans 
moyen: Je â noz Valfaux de ce, qui avoir efté tenu 
d’eux : Je aufiî nous ottroyons de grâce elpécial , les 
desheritemens de (i) recongnoiflànccs , faiélcî par Loy 
entre Parties prefentes. 

Item, que nosdids Sugets de Gand, Elchevins, 
Doyens , Confaux , & toutes les Communautés de 
Gand, & leurs complices, par noftre Ordonnance, Sc 
de bonne voulonté, ont renoncé, & renoncent, à tou- 
tes les Alliances, Sermens, Je Obligations, Fois, Je 
Hommages , qu’eux , & aucuns d’eux , aurbyent fait* 
au Roy a’ Angleterre, ou i fes Commis Je Députés, ou 
à leurs Officiers, Je â tous autres, qui ne lcroycm bien- 
veuillans de noftredid Signeur Je de nous: Je nous ont 
fait Serment d’eftre dorcsnavant bons , vrais , te loyaux 
Sugets , Se obcïflans ,de nollrediâ Signeur (comme leur 
Souverain) Je de fes Succcfleurs Koys de France, Je 
de nous, comme de leurs droiduriers Signeur Je Da- 
me, Jt de noz Succcfleurs Comtes de Flandres: te de 
nous faire tels fervices, Jt â noz Succcfleurs, comme 
bons Jtloyaui Sugets doyvent faire i leurs bons Signeur 
te Dame, de garder leurs corps, honneurs, Hérita- 
ges , & Droits : te empeschcr tous ceux , qui em- 
pescher voudroyent le contraire, Jt le faire lavoir 1 
nous Jt à noz Officiers : faut» leurs Privilèges Je Fran- 
chifes. 

Item, afin que noz Sugets de noftredide bonne- Vile 
de Gand demeurent à toufiours en bonne Paix, & cn | a 
vrave obcïflance de noftrcdid Signeur le Roy, de nous. 


& de noz Hoirs, Comtes de Flandres, pour échcvcr 
tous débats, dt diflènfions , qui pdurroyent furvenir 
nous voulons. Je ordonnons, que tous les articles & 
points defliisdids foyent tenus & gardés fans fes en- 
freindre: Jt detfendons â noz Sugets, fur quant qu’ils 
peuvent nxfiure envers nous, que, pour oc caflon de* 

dé- 
fi J On Jr» 4»i qo vieil abrégé de Froi flirt , tef, 
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»oo CORPS DIPL 

Anho débats fit diflènfion s deHosdiâct , ils ne mefaccnt, ou 
a face tu mcfairc, par voye dircétc, ou oblique, de fait, 
• * 3 * J» ne de parole , aux dellusdiâs de Gand , n’à leurs com- 


plices : & ne leur en die tu aucunes opprobres, repro- 
chas, !)':ll)UICS. 

hem, fi aucun faifoit le contraire de ce que défias 
efl diâ, fit que pour nous il injuriait, ne portail dom- 
mages à aucuns des dettusdiàs de Gand , ou à leurs 
complices, ou eui à aucuns de ceux, qui ont tenu nos- 
ire parti, pour OCCSfiOÜ des anciens débats fit dlfienfions 
defïusdictes, de telle offesife, que par la congnoilfance 
du Signcur & des Lois, ;i qui il appartiendra, le ràict 
foît criminel , le nulfaiâeur, fès aidans fit complices, 
fit ccuXj qui les recèleront, fans fraude fojrem puais, 
en corps & en biens (comme cil. ms coovdncas de Paix 
enfreinte) tant par la Juflicc de noi Officiers, ou d’au- 
tres Signcan , comme par tes Loyx du Pats , li-corn- 
mc à chascun appartiendra : Ht tbÿi laide fatisfaâion , 
raifnauable à la Partie blecéc.dc* bien» du malfaicteur, 

& le furplus appliqué à nous, ou aux Signeo», à qui 
ii appartiendra: faufs les Privilège* des Viles. 

^ hem, lî aucuns des Bourgeois de noftrcdiûc Vile de 
Gand cfioyeot faids hors boy , oa banni* , pour frac- 
tion de ladite Pais, fiippoU que, par les Privilèges 
d’icclle Vile par-avant ccs prefrntes , ne dcufiTctn per- 
dre leurs biens : neantmoins , pour mietu tenir cette 
prefentc Paix , ils les perdront , & fur iceux biens fera 
tarde à la Partie fatisfadion ,qui aura elle blccèe, com- 
me dit efi: «5c le rélidu viendra aux droits Hoirs d’i- 
ccut, comme s’ils tu fient trépafl’és: faufs, en tous au- 
tres cas, les Privilèges de nofirc Vile de Gand: fit, fi 
tels nulfaidcurs sic peuvent dire pris, ils foycut ban- 
nis, & faiâs hors Loy , & privés de leurs biens : fit en 
foît ordonné comme aiâ elt. 

Item, li aucun pat paroles, ou autrement que défias 
cil üict. à la cugtioiflince des Officiers & Lois des 
Lieux vient contre nollrc Ordonnance, nous voulons, 
fit ordonnons, qu’il foyt puni d’amende arbitraire (tel- 
le & (i-graade, qu’il foyt exemplaire à tous antres) par 
les Officiers fit Loy des Lieux , ai ali qu’à chascun par 
droit peut appauenir: faut* les Privilèges fit Franchifes 
des Lieux 

Item, que, J: aucune perlbanc d’Eglife vendît con- 
tre la Paît dcflusdiéU,elle foît baillée à fon Ordinaire, 
fit qu’il eu prenne vengeance, comme de Paix enfrein- 
te. félon ce que le cas le requiert. 

Item, que ccficdiâc Paix, d’entre nous k noi bons 
Sugcts de ncfbediâû Vile de Gand & leurs compli- 
ces , fera criée & publiée folcnneUeincnt en icelle 
Vile, fit en noi autres Viles de noiliediél Pais de Flan- 
dres. 

Item, que, fi aucunes doutes , on obfcorités, vc- 
noyent ou temps à venir fur les articles fit poinéts des- 
fusdids , circonllanccs , & dépendances d’iceux , nous 
les déclarerons, & liions déclarer , fit interpréter, par 
nollre Coufcil , raiionnaMemcm, & tellement que 
tous ceux, à qui il appartiendra, en devront dire Cwj- 
tcus. 

Et nous, (î ) Doyens fit Communautés de la Vile 
de Gand, pour nous & nm complices quelconques, 
avons rcccu, k recevons fcmblablemeut , les grâces, 
pardons , & ckmcnces ddTusdiâes , à nous faictes par 
le Kov Charles nollrc fouvecahi Seigneur, & par Ics- 
difih Duc fit [tachette, Comte & Comte (Te de Flan- 
dres, nox droiclutiers & naturels Signcut & Dame: & 
dcsdiûït grâces & pardons nous remercions de bon | 
cucur, tant que plus ne pouvons, le Roy nollre fou- 
verain Signcur: & à fes buccefl'eurs Roy* de France, 
fit à noz droiéluricrs & naturels Signcur fis Daine des- 
fusdiéb , & à leurs Succdlcurs Comtes de Flandres , 
nous lirons les ferment, que bons & loyaux Sugcts 
doyvem taire à leurs droits Signeurs : k li garderons 
leurs corps fis honneurs. En teamoing desquelles cho- 
ies , nous , Duc éc Ducheflc deflosdias avons fait met- 
tre nos Seaux à ces Lettres : éc nous, F-fchevias, 
Doyens , fie Communautés dcflîisdiôs de la Vile de 
Gand, y avons auffi mis le grand Secl de la Vile. Et, 
eu outre , nous , Duc fie Ducheflc dcflbsdiéts avons 
prié, prion*., fi; requérons, à nollrc trcscherc fit aimée 
Ante, la Ducheflc dt Luxembourg, fit de Brabant, fie 
à Quitte treschcr fit tresaimé Frère, le Duc Aubert de 
Bavière, fie aulli nous, Efehevins, Doyens, Confaux, 
& Communautés de la V île de Gand, fupplioos nous àr 
«reshawse & piaillante PrincelTc, Madame la Ducheflc 
de Luxembourg & de Brabant , fit à treshaut fit paillant 
Prince, le Duc Aubert de Bavière defl'usnommé, fit, 


O M A T I Q.U E 

en outre, nous, Due & Ducheflc de Bourgongne , & AnnO 
nous, Efehevins, Doyens, Confcîl , fie Communautés « 
ic Gand , prions aux Barons fit Nobles du Païs de Flan- I 3 ° 5* 


dres, cy-aprea nommés, aux bonnes -Viles de Bruges, 
d’Ypre, au terroir du Franc, fit aux bonnes -Viles de 
Matines & d’Anvers, que, pour le bien de Paix , fie pour 
plus grande fcurcté fit u-smoignage de vérité de toute* 
les chofes dclïusdictes, fit de chascune d icelles, veu- 
lent mettre leurs Seaux , fit les Seaux desdiétes Viles à 
ces prefemcî. Et nous, Jehanne, par la grâce de Dieu, 
Duciidlc de Luxembourg, de Brabant, fi: de Lambourg, 
fie nom, Duc Aubert de Bavière, Bail, Gouverneur, 
fit Héritier des Pais de Hiinaut . de Holtnde, de Zé- 
lande, fit de la Slgneurie de Frife, nous Guillaume, 
Fils aisné du Comte de Namur , Signcur de l*£sciufc, 
lifte -, Signcur d’Antoing, fit Chafleuda de Gand, '}*- 
Signcur deGnitlellc* fit de Harves , lleer\ de Bru— 

tri- i.. tM x. a.. U..,— rt-LJL t: i- 


H -‘fit , Batiard de Flandres T Girard Je fiaiembe* , Sire 
de Baferode , Gautier , Sire de Haluu, Philip fie Je Na- 
m*r. Sire d’Eque, Jehan pu'atu , Signcur ac Sainâ- 
Jehau- d’Outre, Chalîelain d’Ypre , fit Lyr, Sire de 
Lambres, Chevalier, fit nous Ixmrgmaiftrc , avccqncs 
les Efehevins des Viles de Bruges fit d’Ypre, rou*, 

Philippe de Redehen , Chevalier, Efchevln du terroir 
du Franc, pour fit ou nom d’iccluy terroir (lequel n’a 
point de occl commun) fit nous, Confeil des Viles de 
Malincs fit d’Anvers, avons, à ladtâe prière & rcques* 
te, pour bien de Paix, fie en plus grande feurté fie tes- 
moignage de vérité de toutes les chofes detTusdiâcs , & 
de chascune d'icelles, fait meure, fit mis , uoz Seaux, 
fit des Viles d«irusdictes,à ces prefrntes Lettres , fai&c» 
fit données h Tournay , le dix-huiâiéme jour du moi* 
de Décembre, l’an de grâce uiil trots cens quatre vingt* 
fit cinq. 

CXLIlî. 

Tfnftxifttngâ ‘^rkff ! .ftrafft teiTcn (Staff su î 3 8 6. 
0a9«i fuitcn ichcn OTamt/ (Staifcn i&ilairin su . .. 
©atmi uuff fetner ^enfehuTt îlallmtar/au -Çenn €u- 4- Avni. 
rtc lu Zrkx I wnufifrr frrnrrlyiubon 

me tic ichcn jti ciupfangen. (Seben ben 4 . ftpril ijïff, 
[Lunig, Teutfeh. Rcichs-Archiv. Part. Spé- 
cial. Contin. II. Abiheil. VJ. Abfatz XXV II. 
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C’eft-à-dire, 

Lettre 1 de J e a >0 Comte de Sayn , par lesquelles il 
renvoyé le Comte Sai.entim de Sayn fon 
Vajfal , four h Seigneurie de Vallcndar, à Cc- 
non jdnhevtque de Trêves , dont il devra re- 
prendre à l'avenir fon Fief. Du 4 . Avril 1 j 8 iS. 

fmÿ 3 »Sj<rmi/@r.îi't ja igdijn/fntWftnr sein (rHm feym» 

-+Z* tètiinmii rnm e«çn< a 0 rrt»« p 3BItam(lcin/ uipn 
lichen «îu^m unnb üJlonnt / tutfern fmmMitkn ©tuf / unnb 
lAffen u:i' wiflfii/ ule tbr bifhv ‘Buru/ Æfrf/j^rîfdsîft 
nn& ©trtri't i-eii 2 taO<ntmr/ mit ilyrni Aiwdjémr / vett tin^ 
tmb uoftr ©ruffidiaffr t*cti ëumie tu îchcn ha: «txibt imb ce» 
bitltcn t Ktô im i>ic ithoifdvtfr btrfdbctt iBurii/s?cr#utftnnb 
©oidicèvcn îluüoifur/ mit uflcn thrtn 3 u t icNir ungm / nnb 
ttjdô trir Mrun ijuttett eter ftabai moti't/n/ «rtC^Utb miÇrfftra» 

«en imnb iinif«tqcbm Km/ ban (Jl^mnirbiacii in ©Or. 2 Wt/ 
unfttm Itdxn ft-frm t €anm/ l£ni--’Sifd'crf(n m îritt/ tirart» 
fine QtiffllVHi -Crier / p*U btra tvir Dw ror-tcfd-rieboK SBurq/ 
jiorff/ Sjmfÿ.ifft unb ©end)K von iînücnbnr/ intihnn^i» 
t|H^fuii§m fort ;u tdjtn Nm / M hmflên mir ttd»./bit# 
il-r mib ma (Etbm bu verarfFndjoit ®urj/ ÆcriT/ }>ï; a 
unb ©vttth wn SPuùmbar/ mif tbtm ^li^hürunatn/ 
wen ton dugenunnan unfênn .’Çcrni ïMfîricr/ feint 
snen «nb Ôtifft tu jtanbt/ tmb fnrbuf tffltuit ?u aJÎ<mn 4 dKB 
aamn, befenrw unb MW unb tic vcnttiKt tmb txrroan* 
nd t <d* fold?rt ielytn %d t unnb ©orobi^nt ijf. uimb loir 
f.igcn bnr.iitf nd> unnb uiwr ijiben / fur uns unnb tmfrmgtbnv 
ter fDînnnfd'nflt/KT t£vbc unb Sjul&c/hc ik unfi von ben tk* - 
aaftnratnt ©ur$/ Ævrjf/ fterrftKîfft unnb ©tridxr non 21 .it,- 
IcntKxr / unnb ven threr BtWbctc iptyn bat unub fd'uB 
bianwrcc su ihnn/ qmt/ W>u unnbt M/ mû btcfhn \3nrfr/ 
©clsilttra bod» ims umtb unfcm ®rkn/tnmb ©raff^jft.iüL 


l dst «ÿlunnfcbrtfft imb .Oiiibc/ bamit ibr nrei tn>nunb«ir.3f flot/ 
(1 ) C« Açikie eft piui aTupledu* l’Abivs* de FiaULut éoat oa | i’ytrsfdiaffioi unb ©mm / bic ùt pan uni su Btim bat / cher 
* {uit <Uju :» «kc \ |^ t (Ma ftçb. 3u tutwbt bitf« iwgcfôrùfe* 
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, CXLIV. 

zp. Avr. 3«fâê»î3r>cff tor ©rsiffm unb <u 

©amt; QBf'bwrri) fie J^crin wiXintrtrt 

unt> fêmcr <tf ctnaMm mib ©rbcn tic Scfic unb IDcrfr 
luSdlcnbar Mb mit J^mfcÿafft unb J^oh«nicbcr> 
niifb ©ciftt unb QBrirticiicn (9crictnc/ umb Scdjtf 
taufrnt Kcin<@ûtbm fümvrrë gctricfité/atiff U’icbcr* 
tffijM wrfcÇct Mvn. Datum Dominica Quafi* 
modugcniu 1386. [Luni g ,T eut(ch. Rcichs- 
Archiv. Part. Spécial. Continuât. II. Abthcil. 
VI. Abiktz XXVII. pag. 404.] 

C’cft-i-dire, 

lettres, par lesquelles Salentin, 13 Jean, 
Comtes de Sayn , engagent à Ditheric, 
Seigneur de Runkel , pour lui , fa Femme (3 fes 
Heritiers , la moitié du Château, (3 du Bourg 
de Vallcndar (3 de lajurisditlion qui en dépend , 
pour la Somme de fix mille petits Florins du grand 
poids. Fait U Dimanche Quafiraodo gcniti. 
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tin QJîoftw^ ba&ermé/ toit tyrt Kd aM tbm PonrpC. î>od> AKNO 
ifi grec bt / ifo ©a# tottt / bafi icb ©iettrub Çert jw Kflmfel / 0 - 

oNr titane Crbot/ «ne mtr vorbefd’rieben finb/ bat uotgcm <lf I J o®« 
unfer b«l|f ibfd ber 2kfkn unnb ^:rf ;u ©aflenbor/ mit 
bip wrttwumt tfi/ uerfifin rcoCnt/ me bafi/ unnb wo/ toi 
fofletn nxr bem vorjjemclten $mn ©alentitv unnb fimot ©rben/ 
mt fit vorgtxmt finb/ fa§m unb tnttm eut vkrtîjeyi 3ahf0 
juvorenbtd/ucr bu uoraebadne fitbd tarifait ©ulben bttdÿMbtf 
unnb $cbtn fit une bit fid* taufint ©illben fanbtütbq/ me vor« 
gcmrlt fkbet/ fo fotlcn ttnr $n tfcr ©efien unnb ®or(f SfaOtn* 
bat mft affenfitnen? — *■“ * " y * 


big Unb lof nncNr gi 
bafi fie un0 “ 


1 3ngeJjw / me uorJrfd'rieben Met / tt k» 
jtfcn /©bit ofitrkç ‘Stbembe. 3}erc ©a*/ 
bir rorgebodicm it&i tatrfmti 0*5 Ibm mcht 
Un/ unnb jjtfctn fbnntn tn btt wr^mulun 4 fù / ali rorjn 
ftbncbfn 1 fi/ fis mcijen nnr untf tmfrrt» Kilbm btr i>or» 
fcmnnun 2)e#en «nb '£>orrf0 ikUmNir/ irk Ni 6 
ift/jytbraudxn unb wrûçtn/ *Uer 1 snfmn 39 iffm/iml> rva» 

tu uni ann fompt/ tvr btf ivrgfbad'tt ficte taufinb {*tslbai/ 
boj brin oba Nn wir d vafitt b«in. ^fbtfl«ttrrbf/bd©rtdy 
NiS n?ir ©ûknmi unnb unftr ÿcbtn/ipù wir t'ort*c|=dnrt>m fïnb/ 
bu uw^fiwnntt 2 krf< 5 unâ nidît litf^n lux* aeb«btnt t|»n fu al* 
k/ bue i>i*t frii fc 4 i/ n?it vowfdpubtn fitlyt/ fo mvgen fit 
unnb ibrt (Etfrtn bit ‘pfanbfdviip unb bitfa S^ncflT nxnbtn unb 
ffbïtn/ an >wl*t ïj.tnbt fie iroUent/ unnb irenit fie bot 'Bnef 
«btnt/ ober tnnot M uun ibrmtaKgtn/ bu faH birfclbi^tnôae 
b.m/foftîrut'0 ju rbun Uiütb Milaffén/Jlttd) unnb tn jUc 2Bap/ 
nid fit mit tbrtn Æcbtn tfruit mbgtcn/bÿn tmb unb unftr vErbat 
«Sîibtrfjîraitt. 

Ttutb ifi çertbt/ bit fi rnr ©ultntin unnb tntftr ffrbtn/ ntic 
rtMr twgtnjttnt finb/ unfire 2î<|Te unb S'crff SaOcubcr/ trie 
Nt< t'urjiotitnm / li'fnt iwüen. ^nnrt trie b.tnn fmnmen nrten 
dJlonai vot S. Jrtlianni* 'îa^ Baptirta, aider âfbo(iren tpjrben/ 
mu b<n wr^tintlcen ftd'd tmrfent ©Jlben/ ober einen îDlenaffr 
ntd>|l barintd' unbo.m.ieny fo fcU imd i'tomrtt intnb finie <£r* 
ben/ wie fit vonjeniisinr finb/ una unfir Skfien unnb £ter|f 
2«ilfnUstr mit «lien fonem ^ugebore/unebtr ni le fin jjeben/ehn 
QBuberrebe/ unnb tharen wtr biefi téfitn^/ fo fuirai mit thntwe 
l’cr^enîliMf fid'0 (.tufint iôiilben funbtltd< bewblen/ ju Xuncfcl 
— - v. *- c —- ■ — “ ïud'fol» 


rfrt 3 r ©rtletttm wn ©,tnne/ S’jert ;u JbombUM/ mtbÇIifn^ 
lietb/ ,?r,;iv tu Jjowburg / fitnc ebtltd.y / 

unnb 3»baim w»n ©urne/ wtfer©<ilemintf voejenannt alteifir Jg. , 

©cbtt/éritt't ;u SBitijenfittn/ ^«it|>.tmn fane eheltfbe ftatifi’ cJfr OI , ^altpejd b<t beruinb/ trte uor^rfd'ruben tfi, 

J&am/ unnb > 1 mim vwi ©etunt/ tuifiT jurtg)lcr t^n/ Iv» » — 

fcitnoi vor ww tmb imfcre ifrtxn l'ifattlidvn mt biefiin ©ru ût 
^0 nnr mit mohlbtbad'un berntbenon iOïutfj unb ©mnen tm= 
rrâd'lMltcb finb «weben/ Ntt nnr Km fcrfiift/ unnb verfivai tn 
btdéiU iSriiife / unfirin ffnKtm £*ietrtdvti / SJertn tu iXuntfel/ 

<>uacn fitnet cKlicbeii S>iufi=,îwiKji / unb ihrnt ^rben/tinfi-re 
S&fit unb £>or|f ju 2 »nlleitbitr Ktltf trot Sjerifd’.ifiten unnb(S-:= 

.1 . .v*.i 1 .,1... ,11,-1. ntih Ttî/lfl.fi' » iiirr OTÎ.111- 


kn nnr ffukntin unb (rlifiiteth ucr^uujt/3o!;itnn/ unftr ©,t» 
lentitW ultelîer ©obn/ @nwe ju 2Bttjen|lent/ unb ënthirina 
fttn elieltthe QaW ,f ranv rnb Jobnnn ben ©t^n/biifir lun^fiet 
©dm/ vor viw rnb bnfere i£rben/ biefe Sfrfceimâ/niefurcr» 
befibritben mnb benunnt tfi/fiit intnb frfit ,<u Ivtlten/ivjnîSJort 
ju "®ett/ bon ^rnuftot m ‘Dttntt'fcn/ bon 'Jfrtufuln ju ’Xr» 
ïtcfeln / unb gtleben K10 in fltum Wetretren nn £tibo finn/imb 


tidftf/ ijêlv unnb îitjfe/ v5tr|Iltd' unb ^Btltlid ^ twe à lton» tmt nu|f.|trtrfî<n jingtoi m bot >?eilijcn cufdnporcn/ ju thun 
tien unnb ©urginuttncn / Stenfi«leuteit / feutot/ 5 )u'ii|f<jyjnit , tl! ^ j U [,alrai / une borjefibrkben litbct/ tntnb berfprttben rnb 
bon Jtinbtn»©it4c/ btr Xirdxn / unb uUcn «tnbtrn gcijilidyn uikrln» dMelifi/ bte ïJRenfelvtt £>trç erbnttfen titan ' bic 
Maben bantinc aekaett/ unb Dorfftrn/ ffiittcrdbcr^/ J?url< / u ,, 6a (,| { ^ n ©nef foui moaott. 2Iud) ttv ©,td'e/bafi on ©itatl 
eubebiitb/ Qtrfdnibt/ SklberdKtuftn/ unb bieianb^bm/ntit ben 0 ts.. r mtbr von bttfiui ©rtit abfitlen / eNr ^eltÿt nuerbot/ tr.e 
5 eh<n tfn/ lini,tl 6 * n ÿbnUw» üRaknwï/ an .friidn unb ^efikben/ boet fpll bfefrr ©ritff in frinrr flarwtn wQcn iSIitrbt 
Ç&etrten/ utit 'Atrent / ‘Jelbtn / j 5 >ou ^© artett /0arun/©amtu bletbtn. Unb han tnr ©akntm / Jjert tu >>inbura / if In.ilxrh 

“ - ! v “ vonQa^i/ bnftÿ©alonutd 

n Üifantfictn/ ©«Kirina fcmtbtltdy 
_ . t’iMi ©atm/ inifir jiinafitr ©obn/ ju 

w-.-- - T • ■ - v v- -■ ^arbtit mnb rtdjttin etjttig btefir bcifd/ri»enen 3>maat/ 

unnb allen anbcm iiîugot unb ©/retbm/ btcjit ber ©tficii / fit <p,nKtett wib ïrtufuln/ unb jegltd'cd befonber/ vnfir 3n|iitael 
ter ficnfdjaffr ju 2*tUcitbitr Qfyoritf unb aeportn mogeii / uub iltt t> lc -fcn ©ntff thmt h.nrfen/ tntnb ban forterd barju aebetbtn 
ncd’ fort a failnt tuocbfflt / tnt bic 'ïmmtnt titib/ .tn osai unb (£bkn rnfir IteU 'Hlbjc unnb ©rtiN-rn/ fterm ^jtihtliu 
«niebm/ crfuibt tittitb tuterfintt/ mdnd atw^neininm/ umb | © r .uvn jtt^ttte/ unnb 'Prot-fi ju 2dnn/ 3ohann ©rawit tu 
ferfd Mitfenb rinne ©ulbcn/ fd'u'trtd ©oriatt-ren :T»*unijc imb ^clmd/^enit ©itlmnn/JOnrtn jtt 3f<nbtirii/flertU SXonbarbt/ 
auten 0tltd/ bit ttnd ber eb^enannte unf.T Cubain 'S'ietcrid» , 5^^ jn ^Uefitrbtir^ / ^ofimitt von ©itrnt/ rnfirn ©rtibem 
jber: ;u tXuntM/^utta/ fente eheltdv .^mu'rr.m 1 / unb il)n©T' linnl) eN| Hnf n/ J?cr:tt joKum / i?tnn 511 îÿilbntlmrtf/ j?tr:n 
tnt isàmsltd 1 tittirt» voBfoutnuitlid' bouMt ban / uefer yrnrt (Ti'crhUbt von ,\f<nbnru.; Mfi fit mit urtd tu ©tieuat/tmnbnad) 
aem.is*t tr.trM/ .utd> fo ban nnr bttfc veynumtte 0tite/Jo tvu , nt |, Tfr ©id'trbcit ihr ^nfitjtl ben btr wtfern âtt bi * ** “ 
jte vor^en.utnt finb/ miifat^fLvn uiib auff^tT.tjoi/ tnu jDlunbe (, ljn t ( >un Ktittni. n\r Wilhelm ©ruue fit 

unnbtntf Jointe/ unb bte an lie aen’.uibt/ ttnnb HJ ©d’offeit ^cbii ; u 3 d’in / 3 oIwnii 0 rm u ;u ©oints / ©ol 

. . V.. ... v ... h.,|, ,ll ,1^1. lirait/ .Sun k.,1/11 .... . . ... 
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btr ban/utlfbiefein ©rierfê Nr 3 tdJlWffen/Uiib ju Jtbraudvn uoH 
fommiirt’nt tntnb .Mmjitd'en ju nUtnt iXcd'tc/ ald trir ©akiu 
tm/wrt ju .'>ntburit/ nnnb iflifnNtl) Jr.nre uor^ittelt/tinnb 
imfêr2>otfiibreiiKrbifi m Mcfe 3eic ^braitd-e unb antoiftn Ktn/ 
imn lutb unftr ifibot rtmerkr tant* nc 4 > ï\«bt an ben vor«e* 
nanmt Ktlf ïheule/ une trir bas uerfd'rteten Km/ tubcKtlf en. 
ïlnM «fi aerebt / trere ©adv/ Ktfi n'ir ©aleutin/î?Ofyiprm« 
btira/ eber unfir ifrben/ fotrtt nnr uerjeiint/ fie unfer ©efien 
unb 'l'orif/mit aflen feiitem ^ttaebere 1 fo tvte bad uor IxfdTtcr 
Ixn ft<b<t/ vtrfitufftn ober verleyeu tvolfot/ trie bip axrt/ bai 
folien mr unfirm Ctjbain .Dirrridxii / Qerm ju Sîunctel/ unnb 
fcineii ©rben/tw fie vorçicindt finb/ fa^en unb bietot on ner? 
tel »u vjreitbt0/inogenbc fie tins bte ©umina ©e!t0 /ba» 
fur îmr <0 i trr.iuffttt eber vei(ei}oi tvollen / benltÿn tmnb b<> 
/ L'iitnen ber uc^enannrtn 3ot/ fo foUeit unb tvollen tnr 
e0 i(jn la fi (jrmwn/ battit temanbes mibtvs. Jnt ^fd-ebe aber 
bi-0 tttt / fo foîftn trir iknen ben ‘P'tmcten nidit m<br verbunben 
finit / ©elstltend both tbn unb ibren Crben/ nnc fie rer^enannt 
finb / bit tnr bot voraebadnen .^ituff umtb ©trfituna tbun/ fo 
fcCeit tnr ibncii fuvorntbd bte vorgontlte ©utnutit ©tlbô/ftd'O 
toufinl’t 0uib<ti/ rûrtbthdj unb ivtbpl bti«|fkn/ m Sftmdtl pber 


tie/JJar tu ftontburjj/ Clifâbeth «trier eheligot Jlaufi^rautn/ 
3oKinti6 von ©orne/ ftineo .tlrificn ©obns/ ©rave ju ’JPit» 
atnfietn/ ©.uKtrina fttner e^tlid'en >>tu0/,Çrauoi / unnb 3 e» 
finnno voit ©aime font0 junafiot ©obnf/tmirr jnfiejel an bie« 
fin ©rttff Km rfitnt ttenefen. D.mim Dominiez Qmliœodo 
jjcaiti , ar.no Donnai M. GCC. LXXX. (exto. 


CXL V. 

Compromifitm Sigismdndi Af.trchionis Bran- 1 1 
dehnrgici , Jodoci (y Procopii Afanbio - 
mon Moravie , 13 Dominant m Mariæ 13 
P. 1. r s a b e r h jf. Hmgarie Régis: arum , in 
W bkceslaum Romanontm 13 Bobtmi-x Re- 
gtsn , fuper Contrôler fis inter fe veitcntibus, (3 
in Inflntmtnto enarratis. Datusn in Campis pro- 
pi Jaurinum die 1 1 . Mais Anssô 1386. [B a r.- 
Cc J UNI 


. Mû. 


Awo 

* 386 . 


toi CORPS diplomatique 

b ini Miscelkn. Hirtor. Rcgni Bohemise De- 
cad. |. Lib. VIII. tpift. Part.. H. Epiil. IX. 
pag. 177. Lun ig, Tcutfchcs Rtichs Ar- 
chiv. Part. Spécial. Contin. I. Fortl'etzung I. 

Abfatz II. von Màhrtu pag. ifp. d’où l’on a 
tiré ccttc Pièce. ] 


N Os SlGiSMUNDUS De! gratia Brandenbargen- 
lis Sacrl Romani linperii Archi-Camerariui, Jo* 
docus 6c Frocopius Moravie Marchioncs. 

Notum facimus univerfis tenote praefentium, quod 
de fynccritatc Amoris,fidci, iegalitaiis, ac JuJlitix Se- 
reuiffimi ac imviéHffsmi Primcip u tA Demi mi , Domtn 1 
H'cncttlai Régit Romamorum jemper Angufii \A Boire - 
mi et Régit , üomtni Fratris , & Pair ai nofiri chan/fi- 
«fr, indubîe confidentes in ipfum compromilîmus , de 
veiuti fyncerum, fidum Ce xquum arbtcrarorem , ami* 
cabilem compotitorem , & diffinitorem dclibcrarc , 
boni tidc, fine fraude & dolo , 6c vinute juramenti 
prxditi compromittimus ex certis nodris feienriis per 
prxfcntrt , de & faper univerfis 6c lingulis displiçen- 
tits , Guerrts , lirîbus , dîscordiis 6t conrroverliis, 
pro parte noftra te omnium 6c fingulorum nobis ad- 
nerentium, proue fraternali dispolitioni , 6c ordina- 
tioni fux reccpit , ab una : nec non Srremifftmarum 
Domimarum Mari n , Comfortii moflrn Sigismumdi , (A 
Elifabetb Matra dtlcfla , U avaria , Dut matin , Créa- 
tif &c. Reginarmm , nec non Prnlatoru m , Bar ou mm 
fA fingulorum Intolarmm Regmornm tsformm 6c eis ad* 
hærcncium parte ex altéra , habitis et fubortis usque 
prxfens. Promittcntes eadem bona fide nodra dido 
Scremiffimo Primeipi üomimo {3 1 t'ratri ac Pair ut mo/h 


CXLVI. 


A K N O 

i3«<S. 




T>té 9vîmifcbftt jtftrig* SBcncrttoi Scflâtti.qung aller n-Mai. 
Km Jjaufc Dtfcrrcwt) m^ciiren firtfanen ûfcr* 
fwttbt/ an Jptrçwi ' 2 tlbrccl>t bon OcrtcmM) rrtf*tlt 
unb ejeben QlBicn ftnno 1 38 6. ndcfejfoi 

ta$è nact) Km igoimtag Canutc. [Piccc tirée 
des Archives Impériales du petit '1 réfor de la 
Régence & Chambre à Vienne.] 


C’cft-à-dire , 


Confirmation générale de tous Us Privilèges des Ducs 
(A de la Maifon d'Autriche accordée par Wen* 
c csl as Roi des Romains , en faveur du Duc 
Albert. A Vienne U Mardi après le Diman- 
che Cantate 1386. 


rttlÿ <Sknnjl.no oen ©otttf ©notai ftknifdvr $u ju 
A*-* fllfm Bntot STOrr» btU 9Wdtf unnb Jtbunig jn ©t^tun/ 
fflrfoinm unb thim rhrnbt ofinrtlicbtn mit biefen, S9rkf / nDm 
btn bictii frt>m ob<r héroi Irfcn : ‘aSi# iwr utë îtorntfatr .fhu* 


tua / fur umtS unb oll uruiftr ÇftaAtfaunnai an bon SJtiligca Xi* 

itfdhen 9fr" ‘ 


thariffïmo üomimo 14'emceslat Romamorum fA Bobemin 
Régi , quod quidquid ipfe inter nos utrasque Fartes prx- 
diaas , auditis utrobique noilrh intentionîbus , infor- 
mationibus t ArtJculis 6c motivis fignanter laper Capî- 
rulis fubfcrlptis liimmarie, vidclicct fmper rejhtmtioHc , 
fjf ratibabitioH* Domina Marin Région //magana mtjlra 
SigitmmmJi prndiéliConthoralis Cbari/fima. Item fmper 
Statut mtfiri bonorifica , promt mofira refmirit tondit 19 , 
proxifiome ; item fmper bomit illit , tjmn faut fit a tirca mé- 
tal Àm/irin ÿ Moraxia a/figmatiome & Hier mm borner mm 
libéra & propria po/Jefiiemc ; item fmper mojhenfm débi- 
ter uni umverforum ration e Cmcrra , & di/femfiomit pra- 
fouis cemtraâormm t bine iude plenaria folmtieme } item fu- 

{ ’tr Li ter or mm mo/lrarmm Sigiimmndi pradtéli y mas II- 
m/lres Martbienet Moravia , Pair mi mjlri cbanjfimi , 
fmper bonis i vin faut inter fl mm ma IVag (A Danmbium 
fit a , a nebit obtimere moicmntmr, eonfir/natiome ; item fm- 
per certis bomit , qma adjmteret nofiri a mebit obtint ut , cor- 
roborât tint ; item fmper cerfs t ditplicemtiarmm Regmi Um- 
garia Imcolarmm , cmjHtcnmque flatus i <el conditionis ex- 
titerimt , & emmimm aliormm ad RegUmm Umgaria perti- 
Measium , qutu tx eo, qth nobit H'tfirit adjntoribmt ad- 
knferunt , fe imeurrijfe for mi dont ,plena & tôt ali relaxa- 
tione \ IA cire a b>na,pof[e/fionei kj bareJitatei cor mm at- 
atie jlalmm prifiinnm , Jura & ComfuetuJimes Regmi com- 
fervatienc. Frout hxc omnia in Arriculn prxtato Se- 
retsi/fimo Primeipi üomimo t'ratri IA Patrme mofiro cbaris- 
fimo evhibicis Ôt obUtis capitulatim , diftinâc 6c ftjccifi- 
cc fünt eiprefia, ordinabit, diâabit, prni>uncia»c, fa* 
cict, ditfinict 6c condodct, quod hoc iplum volumus, 
debemus 6c tenetnur, absque fraude 6r dolo,tcnere ,fa- 
ccrc, adimplcre, 6c invjoiabilicet obfervarc. Èt.nihi- 


tXtid)/ TTnch guttcc vorboracbcung / unb mu auctm ru» 
te unnftr ^ilrjîm unnb Oîntt / bon ïjochgctiortnttt trnf&rn lubot 
Jurilot unnb tgdnwigcT ‘ïlbtedit 3?fTSegm ju Otfltrrtidj/ yc 
@tm/ ju ^ornbttn unb ju Xtm/ ©rnom ûi îtrcl te. unb 
<illm ftintu (frbtn unb iüî<uhfliuuun «n btnftüun tombât/ unb 
I <uid> bcnfelbtn 3rtn 'jdrfifntbiiinbni unnb fannben gcmrin* 


lominus m omnibus , 6c lingulis eidem mofiro rratiofi 
~ ttrmo cbariffime üomimo U'emceitas 


Domino Fratri , ac Patrmo 
Remanorum IA Bobemin Régi , tanquam arbicratori ami- 
cabiü , compolicori 6c definitori, tidc 6c virtute. quibus 
iupra, deliberate, 6t ex ccrta nofira feientia dedimus 
& damus pro pane nofira, 6t omnium nobis adhxrcn 


lidjoi wrnottt/ battre unb brflttt balxn / 2)rmown / baoarn 
unb b<l?atm and) mit ttljnruglida Qiîadf / ïr«ffênthd> mit tXruffl 
brS gcgcmwtigtn SBntfiS na< bit -Jtojljatttt/ ©iMbat/Srcbc/ 
unb guet gorenbiutm / bit êg» oon mlabung imfirr 3Jorfcr* 
bam ftliget «boointiÇ SÇonuf®m / obtr Sbumgoi gthabc 
unb btrbramt Vflbai/imbfludbbst Qnnrtbtorfttn unbiîiriew/ bie 
m oon Xbaôpm unb RemifiKn 5tljum«n unfcm Sîorfam bnnibtt 
«bai fdn/ unb ft^rn unb wDtn/ wS aüt bitfclb y* 
pûlr/©iMb /Xtd't/ unb guttm gnoon^irtn tmtfmnbtbtnÇannb- 
vrfien/ bit barübtt gtben finb/ b<ç 3rm <£rtfttn gnndnltd) 
blcibat/ imb fitet/ wfl/ unb unjotrodai gttmltm matai/ 
aoiclub/ on mcmgli*s rotbtmbt/ autb fblltn bw 3iAai/ bit tn 
3rtn hirmboi lytjimb frftn obtr ftiitwfl fqm imbai / ba* dUat 
btn SKcdwi unb Bugtbwungen blribcu/ nlS fo unb tr fcrbtrn / 
ire 3uNn mtç tmrf bife jtu {inbrad't babat. üJîu urtbunbt 


bi(} griefs wfiaelt mu imfcr Jtun gl <JH. 3nnfi«I. ©dot ju 
l 21ioi nacb i£n m grpirrbt bro^tbmbunbtrt 3ar / btirnaib in^ban 


S’td'S unb rtd'Çiaffm %ir< b<S ntd-|Un ;£'itti|l.igtf mub bon éun» 
tng nid mon fuüiget Canine , unnftr îXnA'ebtS SBc^onifcttn un 
x7- unb b<S JXcmifdftn m bon jttttnben^arm. 


CXLVII. 


Accord paffé par Arrêt du Parlement de Paris , fur 
les différends qui ét oient entre Philippe I. dit f* 
le Hardi, Duc de Bourgogne , 6? les Hahitans de 
la Ville de D i j o n. Fait le 14. de Juillet 1 386. 

[ F t 1 1 n N e Perard, dans fqn Recueil de 
Pièces Curicufes (ervant à l’ H i do ire de Bout* 
gogne. pag. )74 ] 


K Arolus Dci gratia Frmcerum Rex, cnivcrlis 
prxfcntcs Littcras ittfpeâuris, Satacem. Notum 


per Capitalis 6c Articulis fapradiâis, 6t cosdem corrt- 
gendi, addendij minuendi, declarandi, intcrloquendi , 
oc ctiam dilfinicudi fccundum omncin xquitatem 6e 
etiam rationem, prout Rcgio honon fuo, 6t notx fij( 
Majcfiaiis induftrix videbitur, utilius, honellius , atquc 
decentins expedire, ratuin, gratum, tirmum, Habile 6c 
iticomiriutabile permanfurum , promittentes 6c habere 
volontés^ fub data bona noftra fide prcdiâa,quicquid in 
prxmiflis, 6c corum aliquem per dnflmm Seremifiimum 
PnnciptM graùofmm nofhum üomimum Fretrem tA Pa- 
trumm cb.trijftmnm Üomimum M'eucetlaum Rom a» or mm { A 
Bobemin Regem , faâum, dedaratum, ordinatum, 6c 
quomodolibec fucrit diffinitum. Frxfentium fub nos- 
trocum Sigîtmumdi 6t Jodoci prxdiaomm Sigillis ï'« 
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facimus , quod de & fuper cartîs { controverfiis 6c dc- 
barit in nodra Farlamenti Curia, inter cartffimum Pa- 
truum noftrum Ducem Burgundix, ex una parte, 6c 
Majorcm, Scabinos 6c Comraunrtatcm Villx Di v 10 - 
nensis, exaltera; notis 6c peademibus inter diâas 
Partes, de liccntia dieix nofirx Curix,traâatum,con> 
cordatum 6c padficatum extitit , prout in quadam cc- 
dula ab cisdcm Partibus feu iplârum Frocoraioribus in- 
feriùs nominalis diâx Curix nodre unanimiter 6t con* 
corditer tradha continctur, cujus cedulæ ténor fequitur 
fub hiis Terbis. 

Comme certains plaies 6c procls feulTent me* 
huz 6c pendans en la Court de Parlement , en- 
tre le Procureur de haulr 6t puiflânt Prince Mon- 
feigneur le Duc de Bomrgoimgme , Demandeur, d’une 
part, 6c le Maire, 6c les Efcnevîns, Bourgeois & Ha- 
bitans, 6c plufieurs linguliers 6c habirans de ladite Ville 
de Dijon , Défendeurs d’autre part: fur ce que le Pro- 
cureur dudit Monfeigneur le Duc difoit , que icclluy 
Monfeiencur le Duc edoit Seigneur en demainne de 
ladite Ville, _6c que lesdits Maire 6c Efchcvins qui ont 
cci tain s Privilèges i eux odroyei pat les Ptcdeccflcurs 

dudit 


DtJ DROIT DES GENS. io$ 

AffNO Monfeigneur !c Duc, oc peuvent, nedofovent titutions, A Status icy redtez , A antre* par en x faiz, 

** autcunc chofe entreprendre contre IcsNoblcflcs, Sci- cftre raifonnablcs A prouflîtables pour ladite Ville, A 
f >86. gneuries, & droits dudit Monfeigneur le Duc, de que bon gouvernement d’icelle. Accordé cft, que les Or- l2o6i 
•* le aulcune choie ont entrepris contre la Seigneurie, ils donnances,Conllitutions, A Ellatus defios récitez, le- J 
en doibvcnt cilrc^ pugiiis, A contraius à ceîlèr, A que ront mis au néant, A n’en uferont doresnavant lesdits 
ce nonobftant, lesdits Maire, Ëschevins, A linguliers,* Maire, Ëschevins, & Mabitans, ne aulcuns linguliers 
en abufan t de leurs Privilèges, «voient entrepris contre d’icculr, ne autres. Derechief, fur ce que ledit Pro- 
raifon & la teneur d’icculx Privilèges, en pluiieurs ma- cnreur difoit , que ledit Monfeigneur le Duc, à caulc 
nieres contre la Seigneurie & droits dudit Monfeigneur de fon Heritaige A Doirainnc. prent chascuo an ccr- 
!c Duc, es articles que cy-apres feront déchire*, tainne redcbvance en ladite Ville de Dijon, appcllée 
Pourquoi concluoit ledit Procureur, que pour raifon les rnarz;Aque lesdits Maire A Ëschevins ne puvoîcnr 
desdits abbus & exces, lesdits Maire de Ëschevins euf- aulcun affranchir de ladite redevance, ne auffi des tail- 
lait fourfalâs tous leurs Privilèges; que la Commune les, aides, A fubventions ayant cours en ladite Ville, 
de ladite Ville fuft diffolue, A que la Jullice de ladite A que lesdits Maire A Ëschev ins avoient aft'ranchy plu- 
. Ville dcmeurall i plain en la main dudit Monfeigneur lîeurs des linguliers Habitons de ladite Ville, tant de la- 
ie Duc, Se feu lient lesdits Défendeurs condamnez en dite redevance des marz, comme de tailles & fubven- 
grofles amandes envers ledit Monfeigneur le Duc, & tiops qui avoient cours en ladire Ville: à quoy respon- 
cn fes dommx’flls, St interefr, A despens, en faiunt dosent lesdits Maire A Ëschevins, que oneques n’a- 
plulïcurs autres conclulions déclarées es efcripturcs fur voient aulcun atfranchy de ladite redevance des mare 
ce baillées par maniéré de Mémoire par ledit Procureur dehuc audit Monfeigneur le Duc , mais bien ctloit 
en ladite Court de Parlement. Lesdits Défendeurs di- vray , que des tailles A fubventions qui avoient cours 
fins qu’ils eftoiem noblement fondez en corps A en en ladite Ville, lesdits Maire & Ëschevins avoient af- 
commune par les Predeedreurs dudit Monfeigneur le franchy , ou faici tenir quittes aulcuns des Habitons 
Duc, qui leur avoient donnez St oâroyct leurs Privi- linguliers d’iccllc Ville, tant pour les fcrvices par culx 
Iqgea.hraiichifes.A Droits, desquels ils avoient joy & faix à ladite Ville, comme piuficurs autres jolies cau- 
ulé depuis le temps de leur fondation , de li longt- fes, St que ce pourvoient rare lesdits Maire & Esche- 
temps, qu'il n’eftoit mémoire du contraire, A en ou- vins licitement, par la teneur de leursdirs Privilèges, 
tre avaient plusieurs Ufaiges, Couftumes.Pofieffions, A Accordé él, que les atTranchificmcns deflusdirs, tant 
.Saîlines pins larges que leurs Privilèges ne contiennent, des tnarez, l'c aulcuns en y a, comme des tailles St 
Lesquels Privilèges < l'ranchffes , t ouilumes, Ufaiges, | fubventions de ladite Ville, donnez par lesdits Maire 
Pofleffions, ASaifinc, ledit Monfeigneur le Duc avoir A Ëschevins, feront mis à néant, A n’en uferont do- 
promis tenir A garder. Difoient outre, que es faiz Aar- ! resnavant lesdits Maire A Ëschevins , le n’cft par le 
ride» desquels lis eftofent pcmrfuis par le Procureur I congté dudit Monfeigneur le Due, A de fes Succcs- 
dudît Monfeigneur le Duc , ils avoient bien A dehu- j leurs. Item, diloit ledit Procureur, que lesdits Maire 
ment ufé, fans mcsfaifc ne orfandre contre la Scigneu- A Ëschevins, A linguliers Habitans , avoient fai A , A 
rie, Droits, & Noblclfc dudit Monfeigneur le Duc, faîéf faire pluiieurs Edifices A empcschemens en pla- 
ça propofant pluiieurs autres faiéls A raifons : con- I lîeurs Places communes élans en ladite Ville, en granr 
cïuans , afin que ledit Procureur ne fuft à recevoir, ou dommaige A préjudice dudit Monfeigneur le Duc, A 
qu’il n’eu fi caufe ne aâion de faire les demandes, re- de la chofe publrcque ; lesdits Maire A Ëschevins di- 
qucltcs, A conclulions par luy t'aides, A que lesdits fans, qu’ils ne ^avaient fe aulcuns Edifices ou empes- 
DefienaenrS en fcuUcnt abfols, avec autres conclulions ! chemens avoient cfté faids par eux , ou de leur com- 
plus i plain déclarées es Mémoires baillez par lesdits , mandement, qui ainli fullcnt prejudiciables. Accordé 
Défendeurs pardevers ladite Court. Entablement, par cft; que mondit Seigneur le Duc dépurera aulcunc 
le moyen des Gens du Confcil dudit Monlcigncur le bonne perfonne en ce congnoilTai», qui viiiteront les- 
Duc, A pource que lesdits Maire, Ëschevins, Habi- ! dits Ediifices, Places, A empcschemens, fe aucuns en 
tans, A fitigu tiers veuillent tousjours demeurer en la ■ y a qui fuient en trop grant préjudice de luy, A de la 
bonne grâce A obcïirancc dudit Monfeigneur Je Duc, ’ chofe publique; A fe ils trouvent que ainli fo H , feront 
duquel A de les PredccdTcurs ils font fondez, A d’eulx oficr l’cmpcschcmcnt, A reparer l’injure, A remettre 
ont les Privilèges, Eranchifes , A Liberté*, desquels ils I en cftat deheu : A s'il n’y a grant dommaige ou preju- 
ulènc A ont ufé. Pour bien de Paix, A nourrir bonne 1 dice, les euvres & édifices demeureront en l’eftac qu’ils 
amour entre ledit Monfeigneur le Duc leur Seigneur, ont élé, A font. Et outre, difoit ledit Procureur, 

A lesdits Maire, Efehevins, habitans fes Subie», Trait- j que lesdits Maire, Ëschevins, A Habitons efioient té- 
lé crt accordé entre IcsJ.'tcs Parties, s’il plaift à ladite nus de mettre en bon cftat, A Ibutcnir i leurs despens 
Court de Parlement, en la manière qui s’enfuit. Pre- j la Forteréfe de ladite Ville, en laquelle convenoit fai- 
miercmcm, fur ce que ledit Procureur difoit, que le- I re pluiieurs grandes réparations, desquelles^ faire lesdii» 
dit Monfeigneur le Duc, qui cft Fils de Roy, puvoir J Maire, Eschcvius A Habitans efioient négligent ; fi re- 
nier de prinfe de vivres, A autres chofes neccfljlrcs en queroit, que px' culx feulfent faiâcf. Lesdits Maire, 
fon Hofie’, en ladite Ville de Dijon, A ailleurs, A Ëschevins , A Habitans difaus , que ladite Fortcrclle 
que ce nonobfiant, lesdits Marre A Ëschevins entre cftoit en cfiat convenable, A que s’il y falloir aulcune t 
eux ordonné avoient, que quiconqucs feroit Maire de réparation, les Gens d’Egiîfc, Nobles , A autres te- 
tadice Ville de Dijon, il feroit tenu de pourchaflier à nans A polfedans Herîtaiges en ladite Ville , y deb- 
fes périls A despens, que tout ce qui feroit prias par vroient contribuer. Accordé efl, que par l’Ordonnan- 
ledit Monfeigneur le Duc en ladite Vïlfe^ feroit rendu ce dudit Monfeigneur le Duc, A de fon Confcil, lés- 
ée payé i tous cculx à qui il auroit cfté prias, A que le dits Maire, Ëschevins, A Habitans, A aurres, qui de 
Maire en feroit faire farisfaâion. Difoient ourre, que raifon A nfaige doivent contribuer aux réparations de 
lesdits Maire A Ëschevins n’avoîent pas puîfiànce de ladite Fortercuè, la mettront eu bon ellat, fe elle n’y 
faire Ordonnance ne Ellatus, fans la licence A auélorité cft, & dcresnavanc contriburont aux réparations qui :l 
dudit Monfeigneur le Duc, A que ils avoient ordonné ce feront ncccfiaîrc*. Et aulii, lesdits Marre, Eschc- 
fitus fa licenfc, que fe aulcun fe faifoit partie pour dire vins, A Habitans, A tons autres qu’il appartient de rai- 
Mairc de ladite Ville, A il fallloit à dire efieu à Maire, lbn A d’ufaige, félon l’Ordonnance dudit Monfeigneur 
il payera à ladite Ville cent livres tournois, A que aul- le Duc, ou de fon Confeil , contriburont aux frais ne- 
cun ne pourroit cftrc Maire de ladite Ville, s’il n’eftoit cclfaires pour mondlficr A nettoyer ladite Ville , les 
fi riche, qu’il pcull rendre à icelle Ville tout le dom- rues, A Places d’icelle, A les chemins communs qui 
maige que elle encourtott : fe ladite Mairie cftoit font environ ladite Ville, duraut la banlieue d’iccllc, 
mife en la main dn Seigneur, tous les biens du Maire enfcmblc les Ponts A Ponecaulx élans en ladite Ville 
feroient mis en la main de ladite Commune, jusque à A banlieue. Derechef, difoit ledit Procureur, que les- 
tant que la rnain du Seigneur en furt levée. Et outre, dits Maire, Ëschevins, A Habitant avoient recens p.’u- 
or donnèrent lesdits Maire A Ëschevins , que aulcun ficurs grans Sommes de deniers, pour railles, aides, A 
Advocat plaidant par devant eux, ne pourroit demander fubventions impofées A levées en ladite Villcde Dijon, 

{glaire, ne prendre pronffit, fe la Partie ne luy donnoit tant fur les Habitans d’iccllc, comme par autres per- 
volontairement. Et avaient faiâ pluiieurs autres Cons- tonnes, pour caulc de ladite Forteréfe, A autres frai/, 
tiiutions A Ellatus, contre raifon A le gouvernement de ladite Ville; desquels deniers cculx qui les avoient 
de ladite Ville , ch préjudice dudit Monfeigneur le receuz , n’avoient pas compté , irais avoient reeea 
Duc, A de les Droits A Noblellcs. Lesdits Maire, grand partie d’iceulx deniers, eu. préjudice dudit Mon- 
Eschcvins, A Habitans difanr, que tant de raifon com- leigneur le Duc, A de ladire Ville. SI requeroit ledit 
me par leurs Privilège*, Coullumes, A Ufaiges, ils procureur, que les Comptes en tuftent rendus, A les 
povoient faire Conftitutions, Status, A Ordonnances relies qui en feroient deheuz. Lesdits Défendeurs di- 
raifonnables A proufittable» pour le gouvernement de fans , que à culx en appartient oir le compte, A que 
Jadita Ville, & que ils tcnokm les Ordonnances, Cons- les Receveurs en avoient compté, A fe compté rien 

avo&mt , 
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avoient , ils en comptcroicm pardcvant lesdits Maire 
flt Eschevius. Accordé eft. que cculx qui ont rcccu I 
les deniers deffusdits, despuis trame ans dernièrement 
palTit, ou leurs Hoirs fit ayants caufe, en compteront 
devant certains Commi flaire», que ledit Monlcigncur 
le Duc r dcputtcri», qui ourra lesdits compte», ptefens 
deux ou trois bonnes perfonnes de ladite Ville, telles 
que lesdits Maire fie Eschcvins «diront , s’il leur plaid : 
& fe lesdits Receveurs, leurs Hoirs , fit ayons caufe, font 
trouver debvoir aulcuncs relies, ils feront contraints 
de payer : fie feront les deniers convertis au prouffit de 
ladite Ville, fie atoll fera laid doresnavant quant cculx 
pour ladite Ville recevront aulcuus deniers, fie ne 
pourront lesdits Maire, Eschcvins, & Habitons impo- 
fer, ne lever doresnavant aulcunc taille, aide, ou fub- 
vention en ladite Ville, fans Je faire favoir première- 
ment au Bailly de Dijon, ou à Ion Lieutenant, qrrf' 
pour le temps fera en Ion abfcnce, allia que l’un d’eulx 
^ foîtprcfcnt, s’il luy plaid, pour faire favoir tout te 
taid, fie que aucun desars Habitans ne foit chargié ou- 
tre raifon, hem, difoit ledit Procureur , que de ration 
fie de ulàige notoire lesdits Marre & Eschevins ne po- 
voient, ne ne dévoient donner Sauvegardes generaulx , 
& que ils «1 avoient donné à plulicurs perfonnes con- 
tre U teneur de leurs Privilèges, en abulant d’iccolx; à 
quoy respondirent lesdits Maire fit Eschcvins, qu’ils les 
povôicni bien donner, veus leursdits Privilèges, fil que 
atnfi en avoient ufé. Accordé cil , que doresnavant 
lesdits Maire fie Eschcvins ne donneront telles Sau- 
vegardes i quelque perfonne que ce foit , fit celles 
quais ont données, font mites il néant. Difoit 


Monfetgneur !e Doc, qu’il leur vcUille confcnuer léurl AnK< 3 
Chartres & Privilèges es mains de Meflire Jehan Po- 
tier Arccdiacre de Lengres , Conleillcr fit Secrétaire I 3&Oi 
dudit Monfdgncur le Duc , i ce par ledit Mon- 
fdgncur le Duc commis fit député ; lesquelle» 

[•Chartres fit Privilèges ledit Monlcigncur le Duc 
confirmera par les Lettres, entant que lesdits Maire, 
Eschcvins & Habitans en ont deheumeut ufé. Et des 
maintenant le» Parties fe départiront de Court , & à te- 
nir ce prefem Accord feront condamnez par Arreft, fie 
veuillent fit confcntciu lesdiecs Parties, que par ce pré- 
fet» Accord tous cculx fit celles qui eftoient adjoraez 
en Parlement , pour reprandre ou dclailfcr les Procès fie 
arremans desdiies caufcs qui tfoilt point cllé reprins, fit 
autres quclxcouques qui eftoient en ce Procès, fie à qui, 
ce touche; & touttes les Parties dclfusdites font hors 
de Court, fie de tous Procès , Cuis despens fit fans 
amande. * • 

C,)ua quidem cedola, fie ut prsdicatur , Curia: nos- 
trx tradita, ipfa Curia, confctuientc ad hoc Procurât©* 
rc nollro gcncrali pro uobis, ad omnia fit lingula fupe- 
riùs contenta, tenenda , complcnda, ac finniter fit m- 
vïolabilitcr oblcrvanda , Partes prxdiâas , fie etrum 
quemübet, prout unamquantquc iplarum tangit feu tan- 
gere poteli, ad Requeftam, fit de confcnfu Maguire- 
rum Petri de Tornodere, diéii Patrui uollri Procunuo- 
ris, ex ima pane, fie Hugonis ^trtnofi Majorîs diâx 
Vjllx Divioiicntîs , propter hoc in diâa Curia nos- 
cri Parlainenti pcrfonalitcr prifemis , n«c non Aymonis 
Jel'ef'tui Procura»»», A nomineProcuratorio Scobiuo- 


outre rurn fie Communitatis dicls Vît!* Diviouenfis, virtutc 
ledit Procureur, que lesdits Maire fit Eschcvins ne po- I ccrtorum Procuratoriorum pênes diclam Curiam nos- 
>nvciublcs,ne Obligations, tum exillcntium, ac etiam rrocuratorii iiilcriûs infer- 


voicm recevoir Contrauh convenables, 
fe n’elloit eux e liait s en jugement, cxcrccans faix judi- 
ciaires, fie que eu plulicurs cas leurs Clercs fie Jurez y 
avoient fai Cl le contraire ;li requeroit que tout ce qu’ils 
en avoient faiÔ, fuit mis au néant, qu’ils fujl'cnt con- 
damnez à eu cefièr, fit à l’airander. Lesdits Deften* 
deurs dilàun, que attendu qu’ils ont la Juilicc haute, 
moyenne, fie balte en ladite Ville fie banlieue, fit qu'ils 
font fondez par Privilèges , comme dict cil , ils po- 
volem recevoir lesdites Obligations, Procurations, fie 


,cv altéra: Per Arrcllum condempnavit,fie condemp- 
iur, caque utArreflum ejusdem Curix tcncri, comple- 
ii fit obfervari, ac execution! demanda» voluic fii prae- 
cepit, mauumque dîili Patrui noiixi in Majora diclx 
Vtll* Diviouenfis appolîtaru , difila Curia nollra levavit 
atquc levât, fi fit opus, fecundûm ccJuix fupradiêtx 
tenorcin fie formant. Ténor vero Proeuratorii , de quo 
lupcriits fit meutio, fcquitur fub hüs verbis. 

A tous ceulx qui verront fit ourront ces prclcmcsLet- 


Convenanecs, tant en jugement comme dehors, fie que j très ;N»usIr .Mairc,lcs Eschcvins, fie toutte la Commune 
ainli en avoktu ufé. Accordé elt , que doresnavant ; de Dijon , pour ce au cor fie au cry, fi comme il eft 
lesdits Maire, Eschcvins, fit Bourgeois ac Dijon neufe- j accoullumé, efpecialcmcnt alfcmblev. au cvmcticrc de 
ront des choies dclfusdites, fors eux cftans en juge- 1 Saint Bénigne de Dijon, le Dicmeinchc apres la Nati- 
ment, comme diâ eft. Difoit outre ledit Procureur, vité Saint Jehan Baptifte, Pan mil trois cent quatre- 
que ledit Monfcigncur le Duc citant pieça en l'on ■, vingt fie lis , làlut: Savoir faifons , que nous, tant con- 
Chaftcl de Rouvre, lesdits Maire & Eschevius avoient I joiiucmeut comme divifement, fans rappelle! uous 


baillé par efeript une Supplication pardevers mondit 
Seigneur le Duc, contre les Gens de fon Confeil, en 
les chargeant de tes avoir esmeu contre lesdits Maire, 
Eschevius fit Habitans, difans que ils n’avoient oneques 
heu propos de chargicr ou bïasmer pour ladite Supplica- 
tion, ne autremant , lesdites Gens de fon Confeil : la- 
quelle Supplication fut veuc par ledit Monfcigncur le 
Due, par laquelle luy eft apparu qu’elle clloit injurieu- 
fc contre l’honneur de lesdites Gens. Itctn difoit ledit 
Procureur, que lesdits Maire, Eschcvins, fit plulicurs 
finguRers de ladite Ville, de leur volonté , de fait, 
avoient abat u fie des mol i ©a temps paflï grand partie des 
Edifices fie murs du Chaftcl de Dijon appartenant audit 
Me >11 feignent k- Duc, priiK les pierres oc autres matiè- 
res dudit Qiaftcl, fie 1rs appliquer i leur lingulier prof- 
fit, eu grand domnuige dudit Monfcigncur le Duc : Si 
requeroit ledit Procureur . qu’il en fut desdoiumagé , fit 
lesdits Deffeodears condamner i l’amande. A quoy 
respondirent Susdits Dcfi'cndeors, que ils ne vouloicnt 
point foufteuk que lesdits Edifices fit murs pétillent des- 
!nolir;& towtetois,le aulcuns desdits Habitons avoient 
en ce offendu , l'amende ne povoir dire pour chascunc 
fois que de foixtntefit cinq lois, par les Privilèges de 
ladite Ville. Accordé eft, tant fur edi article, com- 
me pont toutes li' autres entieprîfes fatâes par lesdits 
JPeffendears , ou aulcun d’eux , ou préjudice dudit 
Monfifigneur le Duc, do fes Seignortes , Droits, fit 
Noble ifc, comme pour fès dommaiges fit interefts par 
lav {buftenus pour occalion des faiz deflusdits, comme 
anffi pour les frai z fit despens qu’il a faits en la pour- 
ftntcc desdits procès, fit autremanr; que U-idk Maire 


tre9 Procuicurs , avons fait , conftitué , ordonné , fit 
cftsbly, fie par la teneur de ces prelcntes Lettres fai- 
fons, conmtuons, ordonnons, fit cftabliflbns nos Pro- 
cureurs generaulx , fit certains Mclfagicrs cfpeciautx, 
nos chicrs fit bicn-amrz honorables hommes, fie faiges, 
Maîftre A\mt de Vefaul , Maiürc Pierre de Tour mer re , 
Mai lire Nicole de ÏEspoijfe, Maiftre Laurent Lumy, 
Maillrc Laurent de la Bruiefr , Maillre Laurent Sur- 
rénal, Maillrc Raoul Drtiille , Maillre Raoul Rayer, 
Maiftre Guy de Ifillert , Maiftre Jehan Poupart, Maiftre 
'Thomas Laurent , tons Procureur» en Parlement du 
Roy nollre Sire ï Paris, fit Pbelippe Conrtot de Dijon, 
fit un chac-nu d’eulx, un fcul pour le tout, porteur fie 
exhibeur de ces prefemes Lettres, en telle manière, que 
la condition de l’occupant ne loit meilleure du lubie- 
quant, ou pire, mais ce que par l’un d’eulx fera cn- 
commcncié, par l’autre pniiTc «lire pourfuy medieter- 
mine, fie mis à fin en touttes nos caufcs, querelles fie 
befoingnes meheus fie pendant en la Cour du Parlement 
du Roy noilrc Sire, contre quelconque Seigneur on 
perfonne que et foit ; ausqucls nos Procureurs cy-des- 
(ous nommez, fit en un chacun d’eux, nous avons 
donné 6: donnons par ces prefemes, plenterc, general 
& liberal puilfance, aufilôrlté, avec mandement cfpe- 
cial, défaire le» choies cy-apres narrées, eferipres, fit 
devifées- C’eft afthvoîr, de palier, oélroyer , confcn- 
tîr, fit accorder en ladite Court de Parlement du Roy 
noftrc Sire à Paris, les prononci»tM)ns fit rapports laifiis 
fie à fiiirc par noftrc très - redoublé Seigneur Mon- 
fcigncur le Doc de Ikrar^oingue, fit (outres Paâions, 
Traittex, Accords, fit Convenances par nous & nos 


Eachevins fit Habitans payeront audit Monfirignror le 1 Procureurs, par nous fit en nos noms, tant cculx nom- 
Duc à fa volonté, la Somme de huid mil francs d’m , | mez en ces prefentes, comme autres faix fit ù faire, 
h panay ce demeureront leaditx Defteodeprt quttro A parmy le bon plaifir, licenfe, fie confcntetnem de ladî- 
dc.ivrer. de lootcs les chofes defiusdites. Ft quant à la I ce Court de Parlement du Roy noftrc Sire, de rous dc- 
inain dudit Moiifeâ'ncur le Due, qui cflolc miic à la baz, queftions, querelles, procès, controverfes, fit 


Mairie de ladite Ville de Dijon pot» les caufe* delfiis- discors cftans mritus fit pendant en la Cour de Parle- 
■' , ladite main c* levée au prouffit des- [ ment, entre le Procureur, fit en 1 


dires, ou autres. 


:3X .. . ... — -- j . t en nom de Proenreur de 

dits Maire, Escbévîm- fit' Habitans. item, fur ce que I noftredit Seigneur Monfcigncur le Duc de Bour- 
lesdits Maire , Escheyîas fit Habitons ont lupplié audit I goingne, adjoint avec luv le Procureur du Roy noftrc 



DU DROIT 

Amnd Sire.d’ane P a «; & nous Confliruins.tant con- 
ANNU joimcmcnt comme divifement, d’autre part : Entre les 
1286. Kclieirux, Abbé A Convoie du Monaflcre de Saint 
* ’ Benigne de Dijon, adjoints avec eulx lesdîts Procu- 

reurs du Roy iiDftre Sire , A de noûmlit Seigneur 
Monfcigncur le Duc de Bourgoingue, d’une part; A 
nous Icsdits Conftituans, tant en commun comme en 
partlcnlicr, d’autre parc Et auffi entre vénérables , fin* 
ges, A discrcttcs pcrfonucs, Doyen A Chapitre <POs- 
rum, d’une part; A nous lesdîts Conftitaans , d'autre 
part: de procurer, pOurchalIîcr la licenfe A confente- 
mem de ladite Court de Parlement, A icelle obtenir, 
A de renoncer du tout en tout esdiis Procès , A dépar- 
tir dlceulx , A de ladite Court , A généralement de fai- 
re, oâroyer, confcntir, palier , A accorder touttes 
autres A (inguliercs choies, que nous lesdits Conlti- 
tuans, tant conjointement comme divifement, A tant 
en particulier comme cû commun, ferions, A faire 
pourrions A devrions ei chofcs dellusditcs , les cfr- 
confHnces A dépendances d’icelles. fc prefens y cftions 
en nos propres pcrfbnncs , mesmement fc aulcunc y a, 
qui de là nature requière mandement A commande- 
ment elpeda!. Promettans, nous lesdits Conftituans, 
A chascun de nous , partant comme il luy touche A 
appartient, peut toucher A appartenir , conjointement 
ou divifement, par nos fcrmetis, les mains tendues A 
levées hault contre les Saints, A foubs l’hypotccquc A 
obligation des biens de noflreditc Commune, prefens A 
advenir quelconques, avoir A tenir ferme, cftablc, A 
agréable , tout ce que par nosdits Procureurs , A chas- 
Cun d’cult fera laid, dit, procuré, odroyé,confcnty, 
pairé , A accordé es choies dellusditcs , les circonllan- 
ces A dépendances d’icelles, efter à droit, A payer 
l’adjueer fe meilier cil, A nosdits Procureurs, A chas- 
cun <Pcux relever de touttes charges de fatisfaâion. 
En tesmoing de laquelle choie nous avons faid mettre 
3 cta prefentes le Scel de ladite Court. Kaiéles A don- 
née" en prcfencc de Régnault Daruty , Jehan Tver- 
ncaml , Jehan Poia/ijttjrrry , Mathc Alalpatc , Dcnifot 
Bourçrvtf , A Denioingciû Pointqxjrrey , demrurans 3 
Chaftillon fur Sciune. la tujmi rti Ttflimoniam Sigl- 
lum aojirxm prxfcanbm Littvrii duxnrtas apporta* Jum. 
Datant P art jim , in Parlameato at/iro, dcàma quart a 
dit 'Juin 1 tvttto Dotai ni millcjim 0 trttcaufinto oftogt- 
fim» fexto , & aojiri fexto. Cotreordatum in Curia. 
JOUVXNCE. 

CX L VIII. 

f Août.^ctbMunq fiber lit WKfcfycn toncti é?àr|îcn Uirë -O^rrctt 
^ncfricl) ^urqqrjfcn ;u ^Iiirnbcr^r s^bcrKirPt'^i 
fcjjof ;u HSÛTÇbwr^ vc ferait i <Pr'a(çc|raff bci) 9 \bcitt 
unb ui '3ai)crn / CPbcrtstrM / fSraff wn 

QBtirtcmbcrq/ J$trty>g Jrictricb tu Xccf /iuinr^ unb 
grirbricb tuOctfirtgcn (tfrufen/ unb benen ^ercuitcii 
tgtâbicn SHûmbcrg / tVcrcnburq / QBiirëbfiin l 
t5cfnrcmfurth/ J>àllc/ J&cvlbruim/£Élindci>îttii<j* 
purq/ ïTtfrtiliiiqcii/ 05 cin»inp; itUciuminqcn / ÎDihp 
( tdjpicl/ ‘^bpphiiycu uub :ialm rijlwiiNiitti ^min* 
geu. Ttufacncm Durci) vier Àhcnbiiiqcr ;u 9 )'cr» 

f iitbcun teria VI- js>ft Vincub Betn an» «K, 
Lehmanni Chronicon Sptrcnlc Libr. VU. 
Cap. LXIX. pag 761. ex Addilionibus Joh. 
Mf. t-c 11. Fucus, d’où l’on a tire ccttc 
Pièce, qui fc trouve auilî dans L u n 1 g ,Tcut- 
fehes Rcichs-Archiv. Part. Spcc. Contin. IV. 
Abthcil. VIII. Mit ïXfid^'ètdWcn m gamin 
pag. 4j. £c dans Philipp. Datt, Volu- 
men rcrum Gcnnan. novum. pag. iSd.~] 

C’cft-i-dirc, 

S entente Arbitrale fur Us différent f avenus entre 
F r e d e r i c Burg-Crave de Nuremberg , G e- 
r a r d Evêque de Wurtzbourg , Etienne 
Comte Palatin y (J Dnc de Bavière y Eber- 
hard Cnn te de Wirtembcrg , Frédéric 
Dut de Tetk , (ÿLouïs, Frf.drric 
Comtes tfOettingen d'une part y & les Pilles Im- 
périales Confédérées de NuREMBr.RO,Ror- 
T K N B U R G , IV I N D E S H E I M , S C H W E I N- 

furt, Halle, Heylbkun, Eslin- 
To *. II. Part. I, 


D E S G E N S. îof 

GEN, NORDLINGEN, A U G S B O U R G , ANNO 
GtMOND, M E M 1 N O K N , D U N C K E L- n ^ 

j pie (■ j Bopfingbn, (f Aal d'outre 1 3 0 
port y rendue à Mergentbeim la 6. ferle après 
la Fête de de St. Pierre aux Liens Jnuo ij8d. 


biffe bmifiÿ jffdTtfbftw / îjannfl uon etfnnact Sîintr/ 
jii btrfai 3 cttm ©urgmiutflfT ju ;XfO<nfipttrq / £mtMb 
3 Umq/ Burgcr ju 7 Ct*s^vurg / SpctMlb S 3 «r^r ;u 

yhirnbrrg unb IVrrr iro Burgcr ;n iiline / bfffnnoi/ Ntp unè 
innb fol B) «ètéf uub ^iranma/ Nf jjwftbm .Çiîrtlfn imbQma 
hfitifld' gffcbntbnt uu|f finrr f ht/ uub cttttfcfn /btt An 
55 imb Hxn m tèthitsthoi uud' bmiudi gefebrreben / «ttf Cvr an* 
bmt êot âfwefitn fn»b/ bewbt/ begri ffen unb bftcnbinqt tmbai/ 
m alla ba üRaaf ale fKrnad' qcfdttrtien (Ifbt. Bu Am îrflm 
tnnb bte Bicfriniq alPba y?crf-q<f'oriK jjar/ Ça r .Çrtbatdi «Burq» 
qtiif pi «ilmbaq unb Du bc ju «ftunibag/ mit oiuiUrt 
qttwbt bttben y tnnb b.n) tfklatrt unb Bdlt umb ï)îitntlKrg/ bar* 
tnnb bat btf «rwbt |it Çîtltnberg ju rm<m ganntieu jDlamt gt* 
notmnen/ b«i £ , urd , liiutbfigfâi/ ÇothgfbonKit ^urjlai unb 
ÇanvÇarn 5ntxrid,xn «wn 0O«f« 0naÇfn iYallqratm ten 
:Xhan unb Çerjoqcn in Bamn/ utÿm gnabtgjUn Çom/unb 
foU ber m^tnaruf Spurdqrtif jnffn Satbuwitn/ unb bit t*fabt 
't'îiirnberq aud) titrai :\afl)«nimn baju atbrn/ bit «fiinf foBcu 
bfba Briff Mnïtxr unb ïntiton/ unb .futkjimq tabortn unb 
fur |id’ nqjmfn / unb maig jealidy ^.iab<P turjttbai nsn? fie 
bunrfa OTt'tb frim/ unb bit Junff foUm wftbai/ ob fit bfbe 
>jXirtlynnt qûfltdvti inoqm faonm mu tbrai'ajiffat unbTBtl» 
Itn/ mécht b.m nu qtîtltdt ai fo fbUcn biffitlbm .ÇunfT 
fin frfunblrd> îXtdu bnrûba iiitpfprfd'en / 1111b JWS bit 
oba Nr mrtira î^cil alfo fv»ftt-<n tu ban •Vfd'tfn/NtS feu tou 
btrbni 'Vartbfîwn alfo jcKiltfn imboi / ont Ulcfabt. 3 fan 
umb btf anbaii Wnid'f bit 111 biffa ifimtnq qtfdflvn finb/ bit 
unf.r Çtrr ba ÎXomifdv SomqtuÇrnbflbaq qanad't hut/ttr» 
fdvn ,fûrflcii t Çarn uub t^t.ibrot / btf ba <?urq>tT.if wrgf» 
liant tu Nr t*tabt tu SRurnbag/ unb ben £ tablai twbtnbntg/ 
unb TL'tn^ham ju frad-tn Nu/ unb bttftlbat tôt.tbt twfba au 
ihn / «la fie an tmanbrr l'rfdtubnt gtben Kibot/ banmib Ivtbcn 
McfflNn amn ganfuim ÜRann «neuunfn / bai etyauuttn un» 
fan gnabntflni Çtrrn ÇaÇoq JnfNridxn ju Ba^rn/ unb foff 
Nr Bt' r WT«f tua; :X.u|jin«ini unb bit bbqtnaritfn lèfabt je» 
qhdx fur fid' fVlb aitd> tirai «Xitt^uunn barju geticn/ biffe IN 
ÿmjfbif Biud'c and' hôrtn fçl!m / unb bit cbgftwntm ÇNir* 
tkrfn mu fntfut frtunbltd-fntXfd'taind'ffntinb cntfdvibcn/unb 
Ntd^a bnnn von bcrbcit îbakn^ilfo «jcNtltm trabtn/ ob fie 
bit ;ÏLintf tud't gutlid' wanm uied'tni / aufamomiiun Nfi lÿo 
nd-ro tu iXotenburq / b»n 5 foll blabtn ala fianacb qrfd'nflxn 
flcbf ; 3tnn umb Mc Bi'INiid'/Ntba ^hnritrbiq tn0tfn Bat» 
rcr/ çâ 1 0f rbart Bifd’oif ju'Xtirçbur^ tu bai crMbtn» ;X«tn» 
burq/B.Miif>î<iflW®d'n\infittt/>>tBc uub Ç.irlbrun ;u fprfdvn 
h,u> unb bicfcINn v^ràbt unb and- btf von yiuntbaq irifNi «ti 
ihn / .lit* fie bu- anaihuiNr bffdriftvn fiaNu gfNn/ Niiuin ha* 
bat bifitlbai èr/ui emm gmuinni SMann gcnoinnim/ NndHn» 
ivurNdm m tôOtt Battà/ Çat lamprcdu Btfd'Ojf tu Bain* 
Int«v uiifcrn gnabiutitnÇfnn/ unb foflm bu ebdcuuiiftil -par • 
tKtmi K-tlidx tit'oi iX.irhinann baju gften/ bit r yuii|f (oSmbic* 
fWNii Butd 1 audi valjémi unb aufindutn unb aufcNtNn ; ta 
alla ba ûJlaap ala oNn l'on bai Bnrgfirafai unb bat «tuNrn 
vf-t.ittcti «t.-fd'iifbot fkiff/auagenoinnim Nfi Baidta tu iXotau 
bur;j/b.ia foll Wtibtn ah' haitad’ qffd'rtffrcn fi du/ unb iiua>tf« 
nommai Nr lofunq tu è-d'iwimurf / N11 foll, ba Bifdipi' ju 
^Uürfjbinq tiik-n ûuit Bricif gflxn/ Nbbi<ec.ittintttfimubfr* 
fommen uub/ unb foflvn ilyine bif von, ig-d-irnnfmf fini ( 3 ùt 
itdxn / ala Nrfbt tfi. 3 wni u,nt ‘ ‘B ct ' d ’ t / ala Nr Çod> ijfbetn 
,yîir|i / ÇcrÇiSf <r tcffai* *Pfulbgrof Nn îXbtm unb Çaçoq 111 
B^iivrn/ ju NiiirtâbKll tu fvrcd’al bat / unb Mc té’tâbi it’if* 
ba tu ilitn/ «la fie bu gf^ot anaiiNr qcftl'ruNu gfbtn lsibai / 
bartimb bat ba l'oraawnt Çaçpq tu <uKm gaiwiwn 

iàùmii giqetKii / imch votjaiantai Ç.mfai ron «èfctnad 1 rXit» 
tan/u.iutbfoUcii Mc obflcnantai 'parthaxn f^tljdv tirteu :Xatfi. 
matin baju qcbai / Mc ,^tinff fcBti* ôufrlbm ^ru J' aud' nuand 1 * 
«11 unb aufdaba»/ m alla èa/îlaap/ «la oluti von ban 
Btrrqqraftn unb bat «nNrn t*rabfm gffdxtfbcn fît ht/ «uP^-- 
itmouKn/ umb bu yffabt uiiawai/ bat< ifi tu brefnn mal au£- 
qèfcflr t bi-di iinfd-.tbltd'cil kgliavr i\irt|yn ibrca :Xtd'ft.’t bat* 
iriitc/ and’ umb bit .^laq bu Nr i£blt igraff <£ba(fitrt wn ÜJur» 
tenkaa/ von Nn von (Sfltngcn gatsm hat/ l'onNrBoatopnx* 
qcn t« ülîaWtngcn/ fiabai irir gerhcibiqt / bad bu von (f^Injwit 
Nn vorgfitantat von 'Bûrtailyrq an Nr qaronlidvn Çalla* 
qûlt/ <omgillt unb anber ©ult /Mc ju Nr vorqatamni BiStfn 
qtbotni/niniturNia nidn irrai fclfqi/ unb manu Nrf/lb ©rat 
gbabart mit tmfain Çauf ban rXomifd'cn ttmjctr / Mfi 
et bai Nr fil bat Botfcv bltlbm follc/M follcn ifjn bann btf voit 
(Ff-lutrttn itaufiltd’ai ben blcibai laflai/ ala Nid von -îdta Nr» 
fommen tfi 1 un.jff.ibrlid' b «b tntfii'irblubai Nn von ifglnwai 
unb ban -X':cb|l an iljrcin Bargarfd't/ aJd (ir Nie von ’aittr 
babradu luiNn/ ohm ©rfcrN. »n» Nf anban Brade 

bu ©raf if Nrhart wn BJurtmbaq tu Nn ortaMm tm«r Nr 
ÏIN tufptaNn bat/ unb MtfilNn v^tabt ivtfNr tu dm / ald 
fie bu ^fitaifinanba brfd'Titbai grbai babm / unb audi Me von 
Ultiu/biiTuiiib baNn biffclbmi^f^t aud ftiun ifruTcmm «Jîanu 
acticinmai/ Nu ifhruMirbigcn Ç<rin/ Çatn £<tfnb von Bai> 
D i nwjcn/ 




| 


Diqitizedby Google 


»0 6 CORPS DIPLOMATIQUE 

A uv ,_ mngcrt/ ©Infla 'îmtfdtn Orbai* in Xmtfcfcjw ionb«n/ imb 
/\N NO jijnoi t, K cbaciiitiiKn i\;nlvwi )tqlt*t ,jwcm £totbmotra barju 
T , C f. gebot/ bttftïlxn ,Çuui7 foflo» M**»« «nid,' «“* «jj* 01 t,tb 
x 5 ° w * «ndcbàtai in bot ÿiuâi al* t* tbm vtm bon ®urwr«i= 
foi unb «inbfTii <&*&«“ oiefd'ricbcîi Mit. 3wn al* ba EMc 
Çajeg Jnbcnd? ju Dtcf bown ron Hugfpurg/ rcn SRorbhn* 
goi/Wnmnb/u'iomnnigot infrrtrf't/ bartnnhata ta ontin go 


montai ajtann gnuxnmta / üJïid> l'orgowmm Qaaftn ron 
Êtettwt* Jtitttm/ unb foB Jtglidjt $*r*q> jw«n Nirju grben/ 
bu Æiinjf Mm au* \* bou Xtd'un barum auôiprtdjcn inafla 
SKa.tf ale i’orttcf*n<lxn fldjc. 3ton wn bst #rü*t/ b K bit 
(jblfii lSrufim bubons unb " 


toi SQétWw 40 i/©imM^i< 
(MbaVBOb bicftÜKi! etAbtt 


ju Cxtmiaeu/iubauètnb* 

r mgoi iinbïaUn jufprtdxn 

, wber û#|c/baruin (>ab<n bicfclbra 

tvn Offfingm u»b Nrftlbat fetobt genouwnen/ îjtnrid' btn 
©ratpftnbaga imb iDiidj obgnwntru von gttûM* tKitrem/ bu 
Ittun alo tin jatte Dbnunn fan fbflni/ imb fofltn bte o bat» 
«ftwruni 'Partirai yghdj jnxen iXatJjmann baju g*m/ bttftïbt 
3nxnt au on ganrrn Obuutnn unb au* bit 4. XatyUut fofltn 
oûftlbf îSrdtft Mrÿncti unb bu aufrt*Kn g»UK*cn/objit mo-- 
gm/oba mit btm Sod'im/ métbtcn <tba bit Bnxy/ bit aW tin 
Atmtiii flRann ftnb/ nu nnaa*cig wabtn / fbfoCtn bufdbcn 
3ir<m bfb Ara trou» ont* gnnemnt iJJîtumd nbafomtnm/ 
unb n*uun ibitftlbm ©itbm eta ba* m*ta ï*al fodm bann 
bartibfr «Bffrrcàca mit bon *Tftbtcn m oOtt ba ITiaaflt/ al* 
rorgri*rt<bnt |î*ct. "ïludi imi aflt obflauntc 58ru*t loti rnan 
mi^fttabnt/bu jnufdyn unb ©antft Wwrrin* ïag nabfl fom» 
mntb ont (Sfftrbt. 3tnn îwnn m btt obgt tumtn 'Ximrag / bit 
ttnftrfitn btr Stwtig gttnad't liât/ yi ©rçbtlbag batbt wart / 
baÊ bit wn StecatUirg ba*0at*t bttftlbfl bcfdyitxnth* foOtn 


Wtnt/ gai ban SBifcbcff m l ®iit^ur« unb bon «Surggraftn 
vorgount/ unb «n *rai Siaurn unb bai ifottn/ unb non bit* 


noftie Sang & Lignage, & des Gens de noOrc Confcil A wvft 
de Mariage, au pl^ilir de Dieu, &dclâiude Eglifc, 
de Marie Fille de Nous Duc de Bourguoigne, & de 1 160. 
Amey Fils de Nous Comte de Savoie, obtinne Pre- J 
micrcmcnt fur <e Dispenfation de rEgliie, laquelle ■ 

Nou* Due, & Comte prometons de preicut avoir telle 
qu'il appartiendra. Avons traîné & accordé par la 
forme, & maniéré que s’enfuit. C’eft alTavoir , que 
Noua Duc de Bourguoigne devrons à nollrcduc Fille 
pour fon Dot, pour toute SuccelSon de Pere & de 
Mcrc, Grave 1 noflrcdite Fille & à fes Hoirs le droit 
de Succcflion en ligne collateral aveques ce qui des- 
foubs cil efeript, 11 où Nous ottroyons 6t accordons. 


frlboi j^rrai unb àt.iur fut) b<fl.igcn / bnf Ninut <m *ncn ubtr. 
fnljrtn foj/ bnrum IviTmi r Jrtcbtn yi nviebat / fo ÿAtn bit ot* 
inanc lètibt fo btn Ssuub Mitât in (gdutxtbcn/ bit 1 gu* uba 
fit* qfnotnnun unb ùtm.tcbt / nlfo Ntf bit von SCotfnbtrrg btn 
®tfd'off von iJÔtiTijbiira unb bra SBurgntnftn vorgtnnnt/ btt 
»^r<n /jBttfllicl' unb îBJtuli*/ unb ifirt Snnur unb ®tbevwrn/ 
uun furbnô nv^r aufT N16 obgouuu innbgcntht ;u yCotcnbur* 
îtidc laben foOtn/ no* labtn btfftn/ nia Imw bit obomnut^ti' 
iitmg/ bit ju Çqbtlbtrg graindit ivorbat / ivnctt/ boè bm von 
£Coctnburg tmfâ'AMidyn àn ftren .yrcnbcitnt imb 3k*ttn/ imb 
an battfclbcn (Stndn/ unb nttdj unttnblid) ba obgmnnttn “Xu 
nung/ bu unfer JJrr: 6a .Sionig ju Jptçbttttrg gemacbt bnt/Nitf 
bif in flBtn ibrrn Kttituln <t<gtti ',Çûrftai/S?<rin imb iètdbtai 
tn mien ityrtn XtaÂtn bltibtn fou/ ont ndc fôtfabt. 2V*ia 
tut* bifbffo in ba 3cu ba oMttMmtn ‘Jinung mit iSaidjttn 
ju Artaiburg gf^anbtlt/ crllnrt unb «Inngt matn btn oogt* 
tinntai j»q> s?cn<n/ imb btn thren unb *«n ©tcwtn/ bna 
fod bit obgnutnt 3«t nua/ nia l.inj bit ely gâtant "Xinung wn* 
rct/ «uffgff*L:ttai font unb gûtlt*tn qclsiltai tvaNn/ nlfobnf 
bit l'ou'AOtntbûrg oba bai\i*ta Ntftlbp bit obgfnnnt3ataufî 
bir,u m*t tbui» fcütn/ in Icuk 'Bnfe/ ebn nüt ©tfabt. ‘Xit* 
nie ba von Aotival ftUtJ-c Surga / ièolbntr unb Duna tvn 
bttfagt bnbtn/ üJirtTggrnf Aubolff von SBnbW «ou Sjartn '.Jtlfrn 
von î&iTnfcjai nxgai/ bafltlb inNrrf.ua» ftüai bu von ;XonuaI 
fdMjJtti ntuahau tvabtn/ unbfoü nu* bnrnuif uRnrggrnff Au» 
bol if gai ba wn Activai ©urga unb Duna bic ^anbfd’nft 
nu* rtblniTm/ nu* foDen aa< 'Pfal.-^Burga von baibtn ynr» 
tlvivn/bit ni btr obgtnantm Xiimng/bit |ù i?eibtlbag geuiui*t 
i|L cnipfmigai »orb<n/ g^lt*ai ab unb Icbig f*n/ nia bit? 
f<lb ‘Xinung Ma nujfrvrifct. llnb bta ju rnfunb ba via ïbq^ 
bmgrr ^nficntl/ unb ba via €Mbt/ ‘XUgfourg/ 9îunibag/ 
lllin unb (guhnqai 3nlkgfl/ H. U«um ictu VI. pott vin- 
cuit Pari, Ar.no Stc. LXXXV1. 


CXLIX. 


H.Nov. M&M&f tondu entre (1 ) Amp.', depuis premier 
Dut de Savcje , y VIII. Comte du r,om d'h m e 


fcf Marie lie Bourgogne , Fille de P h i- 
1. 1 p p e le Hardi. Fait à l'Eclu/e en Flandres, 
le n. Novembre (x) t}86. [S. Guiche- 

non, Hiftoire Généalogique de la Mailbn de 
Savoyc. Preuves, pag 341-} 


P Hilippe Fils du Roy de France, Duc de Bour- 
gogne, Comte de Flandres, d’Artois & de Bour- 
goigne, Palatin , Comte de Rctel, Seigneur de Salius, 
a ac Malines ; Et Nous Amey Comte de Savoyc, Duc 
«le Chaînais. ét de Ofte en Italie , Marquis, Prince, fai- 
(otvs laioir a tous, Que Nous cunüdcrans que nos Pays 
fout voiiîat & prochains les uns és autres, & que l’affi- 
nité & aliénée de Nous & de nos Hoirs & Succefleurs 
«ft très ptou&taWe i nos Pays, & à la Choufc publi- 
que , en la orcfcuce , & du confcmcmcnt de Mon- 
fcigucur 1« Roy, h par la deliberation des Seigneurs de 

<1 ) Ce loi en A m »• *t „ qui ûi ««jet le Ceour 4c Sa-’ 

*075 «» !>«*!' ** ««»*- fc fl* ayant 4«4 tait Pape, quitta enfile 
k rJ t M.poui tetrn met un Scàufcc | « araü 4ét* Ane louj teint. 
U/ -A*i a' «ou alwa que uou aat, le Hu»(i tut accuiopii eu 


Somme nous payerons vingt- cinq mille francs, quand 
lesdits Enfans feront en Igc de marier ? mesmement la 
Fille en 3gc de dix ans , oc que le Mariage d’entre culx 
fera parfait, fit en la féconde année après le Mariage 
parfait, autres vingt-cinq mille francs, fit en chascune 
de* deux années enfegant vingt-cinq mille francs ; les- 
quels cents mille francs, le Mariage ditlolu, -retourne- 
ront i nodre diâe Fille ou à fes Hoirs , fit Succcflion 
de nodre codé , fie ligne ; laquelle Somme de cent mille 
francs Nous Comte de Savoye aflignons, fie promet- 
tons afleoir fur les Chadeaux, VUles, Chadcllcnics, 
Mandement, fit appartenances de Conflens, de Eugi- 
ue, de Tournon , de Faverges, fit de Eguebellc, fit au 
plus près les parfaire à compter en affictic, en valeur, 
fit revenus de Terre, mil francs de revenu pour douze 
mil francs d'or à une fois , fans les Chadeaux ou Edifi- 
ces qui baillé feront avec lesdites Terres; ainlï inonte- 
roit l’afficue ou aflignation du Dot dcfïus diz à la va- 
leur de hoiâ mille trois cents trente-quatre francs dere- 
veuus ou environs; laquelle aflignation fit adiette Nous 
Comte de Savoyc ferons faire i nos despens par priféc 
convenable en valeur de Terre par Gens en ce ftn- 
noiflàm avant la pcrfcéUon dudit Mariage; fit aufli à 
faire ladite prife, fit aflictc, Nous Duc de Bouxgoigne 
envoirrons de nos Gens, lesquels commettrons à ce 
faire; desquels Chadeaux, Chadellanics, VI.lcs.Man- 
dcincns , fit appartenances , ou de tant que monteront 
les pavemens qai faiâ feroient diflolu ledit Mariage, 
ladite Marie fie fes Hoirs deflusdits jouiront , fit en per- 
çevront les fruifls fie csmolumcnts jusques à la valeur 
desdits huiâ mille trois cents trente-quatre francs de 
revenu; fit tendront les Chadeaux en tel edat detou- 
verturc fie réparations communes, qu’ils feront ballié 
i ladite Marie, où à fes Hoirs, jusques à tant que la- 
dite 6ommc de cent mille francs loit rendue fit redï- 
tuée i ladite Marie, ou i fes Hoirs par le Lomtc de 
Savoye qui pour le temps fera, lequel pourra redituer 
ladite Somme de cent mille francs dedans quinze-ans 
apres le Mariage dillolu i quatre payement, en payant 
à chascun payement vingt-cinq mille francs; fit pour 
chascun payement desdits cent mille francs ladite 
Marie on tes Floirs dclaiflcront le quart de ladite 
rente ; fit lé dedans ledit terme de quinze-ans apres le 
Mariage dillolu, ladite Somme de cent mille francs 
u’edoit du tout reditué , ladite aflignation fit afliette 
pour tant qu’il en dcmcurcroit à racnepter , feroit He- 
ritage perpétuel à ladite Marie fit à lés Hoirs da collé 
fit figne de Nous Duc de Bourgoigne , Gins ce qu'il 
fuflem tenu d’en faire Homnge, ne que aucun aune y 
eût Rcllbrt fit Souveraineté , & ce avant la pcrfeâiOB 
dudit Mariage, Nous Duc de Bourguoigne pouvons 
trouver Terre à vendre qui feufl bieoieaut audit Comte 
de Savoyc nodre Ncpvcu, nous la poserons s’il nous 
plaifoit achepter , fit y employer le Dot defliisdit de 
nortredite Fille, laquelle Terre feroit Heritage d’elle 
fit de fes Hoirs dp codé de Nous Duc de Bourguoi- 
gne, pourveu que d’icelle Terre ooflredit Nepveu, 
noftrcdittc Fille ou fes Hoirs ne feurtent tenu de faire 
lérvice, obevlfancc , ne Homage à aucun; Et s’il ad- 
venoit que Nous Duc de Bourguoigne, ou nollre 
Compaigne la Duchcfle trespaflions fans Hoir made lé- 
gitime deccndant de Nous, ou de nos Enfants malles; 
ladite Marie pourroit venir i la Succcflion de ccly qui 
ainfi trespafléroit , en rapportant fon Dot. Et nous 
Comte de Savoye pour le Douaire de ladite Marie, 
avons promis fit accordé, que ce apres le Mariage per- 
lait fit confommé nodredit Filz Amey aespalToitNous 
vivant, ladite Marie aura pour fon Doüpire i & vie 


cinq mille francs de revenu à les prcndre^iireolr.fit dev- 
és PayîficTcfresdeBeugés.VcTTomés& Novalc- 


livrer é # r> 

fe,fit i le parfaire au plu* prés ; fit fc Nos alibns de s’te 1 
trespas avant nodredit Fllx, fit que ladite Marie le fur- 

vesquit ,«Uc auroit dix mille francs àt revenu* par au i 
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DU DROIT 

AnNO 1<* Pendre far lej Terres ddïiisdites fans compter 
q , Çhallcaux, ou Edifices en priféc, lesqueix feront bal- 

I^oO. lié avec IcsdJtcs Terre* en chacun des cas dclTusdits; 
lesquelx Chafteaux à Terres ladite Marie tendrai fa 
■*ic tant feulement, fous noftre ‘souveraineté' & RefTort, 
& de nos Succefteurs Comtes de Savoyc, & fouit fon- 
dra les Çhallcaux en tel cllat de couverture & répara- 
tions, comme qu’il feront baillié à ladite Marie; Et 
s’il avenoit que le Douaire de Madame de Savoyc Mc- 
re de Nous Comte, ou le Doiiairc de laComtclfe nos- 
tre Femme fur cllaint par le trespaffement de Puue d’el- 
les, au temps que le Doiiairc de ladite Marie aurort 
lieu, il fcroit en fon eleâion de prendre le Doiiairc tel 
comme dit eft . en & fur les Terres qui feront deschar- 
eids de l’un des Douaires dctTus dis; Et de prefent 
Nous Comte ferons tout nolhc povoir, que noflrcdite 
Dame <St Merc preigne fon Doiiairc ailleurs, & la rc- 
conipenfcrons fuffiiamment s’il l’y plaid. Item au cas 
que ledit Araéy noftre Fils trcspalfoit Nous vivant, dc- 
laiilbit Hoir malle proucrcé dudit Mariage , iccluy 
Hoir malle feroit Hoir & Heritier principal de Nous 
Comte ,jafoit ce que nous collions autres Enfant mas- 
les, lesquels en ce cas feroient appreuvés , félon leur 
cftat à noftre Ordonnance. Et ce de ce prefent Mariage 
ne y doit que Filles, de que le P etc trcspallat vivant 
Nous, fi que Nous cuflîons autre Fils malle, icelles 
Filles feroient mariées & appourtionndes félon leur es- 
tât par noftre principal Heritier. Et en outre Nous 
Comte dellusdit , pour contemplation dudit Mariage 
donnons dds maintenant à nollredit Fils pour ly, le» 
Hoirs & vSuccelTeurs perpétuels, lesChaftiaux, villes, 
ChaJlellenies, Mandement, Terres & appartenances de 
Baugid, & de toute la Terre de BreiTc, faut’ le Douai- 
re de la Comteflc noftre Compagne dclfusdite,tel qu’il 
luy cft alfjgnd. Et ou cas que du Mariage de noftrcdic 
Fils & de ladite Marie, lie demcurcroic que Filles ou 
temps du deeds de Nous Comte, & que nous aurions 
un Fils qui fut noftre heritier; il pourroit recouvrer 
lesducs '1 erres en alignant premièrement i la Fille 
aisnéc dudit Mariage huiâ mille francs d’or de revenue 
en Lieux bons de convenables ^ fans compter Edifices 
en prix, qui feront baillié i la HIJe;& les autres Filles 
fe aucunes en y a, feront mariées par le Fils & Heritier 
deftusdit félon leur eftat. Item Nous Duc de Bour- 
gogne avons accordé de bailler noftredite Fille pour con- 
templation dudit Mariage, à Noftrcdit Neveu acSavoye, 
& à noftre Niepce fa Femme, quand elle aura fept ans 
accomplys, fe avoir la veuillent, de auifi fi leur plaift, 
lors fera le Mariage folemnizc . fi comme railon le 
pourra fourfrir. Lcsquelz chofes & chacune de icelles, 
en la forme dt manière que dellus font clbriptcs de pas- 
fées , Nous Duc de Bourgogne, & Comte de Savoyc 
devant dis, bavons promis & promettons par ccs Prc- 
fentes l’un à l’autre en bonne foy & par nos fcrcmens, 
tenir & accomplir, & procurerons par cffefl faire tenir, 
& entériner à nos Enfans ; & renoncions quant i ce 
expreflèment per nos dis fcrcmens , à toutes exceptions 
qui tant de Fait , comme de Droit efeript & non 
efeript , aidier ou valoir porTofont , venir à l’encontre 
des Àccorts , T raittids . (i promclTes delfusdites, fur les 
obligations des biens de Nous Duc, & Comte devant 
dis, & de nos Hoirs & Succefleurs. En tesmoin des- 
quels choies ^S'ous Duc, & Comte deflusdits, avons 
fait fcclcr ccsWrcfcntcs de nos propres Seaux. Don- 
tidcs à l’Eclufe en Flandres, le n. |our de Novembre, 
l’An de Grâce M. CGC. LXXXVi. 
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c r s l as anx Pilles Impériales de Ratis- AnkÔ 
bonne, tP Au es bourg, de Baser, de iîgj. 
Constance , de Nuremberg, rfüuM ' 
(Je. par lesquelles il leur promet de les protéger 
dans la jouijfancc de leurs Droits , Libertés Cîf 
Immunités , contre tous leurs Jdverfiim. A 
Nuremberg le A/ecredi après le Dimanche Lieu- 
« 1387. 

fYtlof Skitjlinr l'oit ftmitoi <Xôtnifd*T ,SUhf4 }< aU 
Iris 3 itt« iPlcrcr txd ÎXid'é unb Siang je üVIsiun / te* 
fennm uni tun finit eflcittlld* truc btefon iiUtii ben/ Ne 
Itn fèlxn / eber béren lefen; baj iwr 1 infini lichen gcfruiifii ben 
ÔtfBen iXeaoifyurç unb QMil/în'oJrpsètttte imb autt unfern 
unit Nfi bciliJiot ‘XÏmufdxu iXcid'g vitrCrn / mil OTnincn , Xug$* 

Vitr^/ SlurnNrg/ tUnt/ (g^lunjeu/ :\utlinqm/i\fit* 

>pyk / ’JBplt/ liNrltugen / gJletiuningcn/ Sdibrarty 1X41*11** 
rurq/ linb.nr/ fOaflcn/ jfanwtn/ .Sburfbureu/ iuit* 
tird'/ jém/ SBaiigm/ ’PfiiHniburjf/ 'Pudi'rn/ÿkrbluijîoi/ 
•À?m»rfctn?ühel/ Sotenbiitg 11 r Nitt tfmbfr/ ^epfingm/^ukn/ 
0 tniûiibe/^.ilif/j>iilrriiii)uii/ ’JBunpiVn/ ^inipag/Siintbti?» 
tmtm/Wi|ToiburK/ lAzcngnt/ gjitdvun/^n’iti'furt in ,yratufm 
1111b ‘Ù 0 hlll,'u|bi in (F If; £•; bit ®ndb< aetr.n Kibcu/ Nij fn bclr* 
tvn fuKni lu iiflcn ’^een îKcd'tm/^rrbmttit/ -Ptunlqien irnb bp 
ire n qittrn daeon(iditat/ bu fil Jwbai bon mus eber l’on cubent 
X-T>fern unb siunigen/ tinfcm l’crf.irn .111 Nui Nuliqtn Snbe/ 
unb ults fn Die biibtr bruit* Ntlvn/ bi; uf bifen tiutujcn inq/ 
unb Kvlkn oud> N: worjflMnftn ©teite miMinanN’r bn une tmb 
bn betn fîi'd'r befyifrm / unb wer btr ir.ire/ btr buncr^numtat 
vétroc bar un irrén/ brtnjen/ befh'àrn ebir fttntfen îwrlf/bttr* 
iu nvHiit n*ir fn befimen J utib fd-inneu unb in .|etnnrlid' géra» 
toi unb KlfClffen fin/ unb mt irib.-t fi» fin une a.-pabr. vpiit 
Urliinb Nfi ^riefffl wrfia:lt mu imftrni ^l’iKliden xfihiKfirft 
jnnliqcl. (Aebi.i tu «ilurenNr»j nad» i£n|k' qetuirt triiuki:* 
btmbat >ir unb Niriurt» m Nin fuben unb ud'Çi.ii'fieti bit 
mmrodKU luid» N-u» vfortiKiiM^ fo titan fingo i-vtire m ta 
.yafien uiiRr iXid’e _bct< SJVfieiinifit’en in ban vt« unb jUMiiüi* 
gofiat/ unb bc? SXôimfdxn m b<m «tilÿftcn 3 »ik. 


CLÎ. 

25ricff ^ercr m fcrfimicNnNn ïkrftdwniiq^^rifff Wars* 
qciianmcn ;Heicfis-. cMîtcn / nébuah fie ftcii fer* 
ibinbcii flemelbfcm ALniq \\ cnccslan qctreii uifcpn/ 
unb roifer aile / 6ie fiel) f f r einen iXi'iwfd’eii jféiug 
aupretfen l unb ibn frm ^îeifh trnycn arlicu; j u 
FelfTen- In die Sti. Bcmdidi Ahb.it 1 s 1 58-r. 

[ L e h m a N NI Chronicon Spircnic l.ibr. V I I. 

Cap. LXIX pag.7rt<î. Co). b. ex Addit. Joiï. 

Ma lc h. F o eus, d’où l’on a tire ccite 
Pièce , qui fc trouve aulïi dans i. v sic; , 
Tcutfches Rcichs-Archiv. Part. Spcc. C011- 
tinmt. I V. Abtheil. VIII. pag. qp.] 

C’cft-i-dirc, 

Lettres des Villes Impériales wer.tiortr.ceS en celles de 
L Empereur W e N c e s t. as, par lesquelles elles 
promettent de lui être f:d:lles , c? de l'ajfifîcr de 
leurs forces contre tons ceux qui s’ at recelaient la 
Dignité Impériale , ou mi 'coudraient l'en dépouil- 
ler. Données le jour de St. Benoit Abbé l Jô’7. 


1 ^ 87 . 3erfKbcrutt,#55ridf QBcttcesfai/ 9î«niftften 
y * tenen ^repeu unt> 9îci(J>v»0tdNen/ 9vf,qenvpurq/ 
w.Mar*. £5afïl / Ttugfpur^ / (Seftni^/ SRûrnbcrgi iilm k. 

ertfittlr/ 0 ie tcç't^ren <îkrccfitighitcri m fefiinneni 
unb iriber il» te lüibctfidjer jU Nfchàgen. 9urmbag 
tétf s 3 )îitm»fdbi> nad) La;tareij87. [J ou. Phi- 
lip f. Datt, Volumen reruai Gcrmanicar 
novum Libr. I. Cap. IX. pag. fp. %■ ij d’où 1 
l’on a tiré cette Pièce, qui fc trouve auifi dans 
L eh ma n ni Chronicon Spirenfe Lib. VII. i 
Cap. LXIX. pag. 7 66.] 


C’cft-à-dirc,* 

Lettres eT Afurance données par P Empereur W b n- 
To«, II, P AB T. I, 


Cftt Àr Ne feu •'Ccqméfittg unb ipir Ne ivii^ikI/Wi' Jrei'» 
'•-^v^tsiî't unb autl' hit Ni» Çcr'liqai :\é:mfilvn ;Xnd'S ôtùbt 
mit <Wauwn/ SiM'rvirr.t/ ?Djrimrra 1 liNinii}/ lll m/ S filin» 
fini/ îXcutimgni/ tXotiral/ TBiel/ llberlina.ii/ •JHeuunin.ien/ 
^il-rari' 1 ?X.u't>u»biir.| / iniNii»' > vit. ^alloi/ xeutprai/xàii|f* 
bcnrtn/ furftrd’wi/ î>finp/ ’îy.tiivim/i'fiilknb.vif/ »3itd»cr:t/ 
SqirbliiHai / Süiufclfruhb Aetfitriburg ,tujf Nr iaitber/ 
tjn.;tn/ , iï,ilen/tdfuuinb/>0.iQ/ Quilbrùiw/ JSintfiftii/ Avenus s 
pervj/ '^iXiitijFeim / iWiifinbtifg/ (Aieimot/ '^udMii/crt-nviii» 
ftirt m .Çr.nicfeti/ lui» ülluWNinfin im (ilfitfi t befcnnni unb 
tl'iiii funb ofciiclntm mit btcjan ^Wieif/ali u'ir x'ormahlO bon 
■Jükrburd'luid’tigikii .yurfirn unb fôenn/ >?œn Tlknte^l.in *\ii» 
imfifnt X«nq lit allen ^ntcii {Pkl'ier Ne Aeid'd/ unb \nnig 
ja^ébetiivintfcnn lieben gn,tbigen Qcrtn gelmlbet.imb qcfdnpej 
ren KiNu/uk unfirm Qerren <man iXémifiNn Xt'itig/nih'nif. 
twein qa vitii Niruinb Ntfclben unfer QulNgung u.id'}uioL<ti 
unb gmig tiuhun/ fo Nibnt nnr un? gegat ban rNiKnancen un» 
frnn Çerm bon M peTbunNiiï ob N«J mare/ È.ifi ûcÿ 
iftiwnb nvr ber nwt/ fur mien iXomifiboi nlwtrfiên/ 
tmb benfclben mgeilanten unfan giuibigfttn Qcrin bai sfà* 
ny wn Nui üôiiigwdi trmgtn n>uUf/ (N0, i>imiup $'m 
P 4 ^ j{aij4 
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CORPS DIPLOMATI Q.U E 

Krincix & Duci Butgondi*, iafr» qtiaraor nicnfeï,da- AnNO 
tom Pr*£entiutn immediatù fcqucmcs, tcneatur eflcc- n 
aliter übcrare: 

ConcelFerunt infupct dîéH Procuratorcs prafari Du- 
di Gclrcnfis A fidelitcr promifcrunt, nomme quo fi^ 
pra, ou o J , durante vit! ipfius Ducis Gelrenlis, aliqu! 

Scuriteri leu alii non erunt armati , feu allquo modo 
contra prxùrura Dominum nofirum Rcgcm, feu Gcn- 
tes, aut Subdito» iplîus Domini Régis, nominc fuo, 

S ucrramcs cum prxfatis Advcrfario Franci* tel Duce 
urgundi* , fcu quocümquc alio ipfi Domino Régi Ad- 
verlante, nec alicui « cis coacilium impendent aoxF 
lium vel favorem. 

Item, comturdatn* tjl , per didos Procuratore*, 
quùd didus Dut Gclrenfis. pro Homagio A Scrvftk» 

S xdiciis, percipict annuatim , durante viti fuü pr®- 
âi , a prxfato Domino nofiro Rcgc Mille Libres 
Sterlingorum, ad Scaccarium iplîus Domini Regis in 
Anglia, ad tenniuos Sandi Michaelis A Pafchae, çer 
squales portiones; undc, pro primo Anno, de qum- 

? entis Libris , fuper liberatione didarum Literarum 
u arum, pnefato Concilio didi Domini nofiri Rcgiv fa- 
ciendâ , ut prafertur, pratatus Dux Gelrenlis folotio- 
nem percipict, pofiquatn didi Procuratorcs ftii prxfen- 
tcin Indcnturam, fuper pramiffis, intcgralitcr,pro par- 
te iplîus Ducis Gclrcnfis. adimplcndis tecerint, & dido 
Concilio Domini nofiri Régis libcravcriot , Sigillis dic- 
torum Procuratorum Iplius Ducis ligillatam ; A refi- 
duas quingentas Libras, pro dido primo Anno, îdctn 
Dut redpict, apud Middclburgh, in uuindcnl bandi 
Michaelis, proximb futur!, cum ipfc Homagium De- 
putatis iplius Domini Regis, nomme fuo , îccerit 9c 
alia fupradida complètent , prout fuperius couti- 
netur. 

Item , concordat»* ejl , per Procuratore» fupra- 
didos, nomtnibus qoibo» fupra, quôd, durante vit! 
prxfati Ducis Gelrenfis, omîtes Mercatorcs 9c Subditi 
didi Domini Regis pacificè poffint, 9c eorum quilibct 
poffit, cum Mcrcandifis 9c Rébus fuis, ad Duraient 
Gclrcnlcm A alibi infra Dilhidus A Potcfiatem iplîus 
Ducis Gclrenfis, pto libito accedere , & ibidem mora- 
ri, mcrcart , Mcrcandifis licitas eicercerc , negotia- 
ri, A intcrconimunicare, A exindè, cum Mcrcandifi» 

A Rebus fuis, quocümquc volocrint, libéré recedcre, 
absque molefiiâ feu impedimento quocümquc ; fol- 
vendo Cullumas, Subfidia, A alia Dcvcria débita A 
confueta; 

Et qu6d, durante vit! prxfati Ducis Gclrenfis, om- 
ncs Subditi prxdidi Domini nofiri Regis, tint Nobile», 
quàm Milites, Scutîferi, A alii quicümque, cujuseüm- 
que Dignitatis, Prxcmincndx, Starûs, Gradfis, Na- 
tionis, (eu Condition!» extiterint, A eorum quilibct, 
babere poflint, feu pofiit, liberum, pacificum, A fc- 
curum Ingrcfiîim, moram, tranfitum , & regreflhm, 
cuin eorum Arnnturis, Punis, A Rebus, quibuscum- 
que , per Ducatum prxdidum , A quxeumque alia 
Dominia 9c Dittrictus prxdidi Ducis, quocumquc per- 
gère volucrint; 

Et fimiliter quod , vit! didi Ducis Gclrenfis du- 
rante, omnes Mercatorcs A Subditi ejosdcm Ducii 
pacifie è poflint, cum Mcrcandifis A Rebus luis, ad 
kegnnm Anglix , A alibi infra Difiridus A l'otclla- 
tem didi Domini Régit, pro libito ’a^-dcrc , A ibi- 
dem morari, mcrcari, Mcrcandifis limas cxcerccre, 
negotiari, A intcrcnmntunicare, A exindè, cuin Mer- 
candilis A Rébus fuis , quocumquc volucrint, libéré 
rcccdcrc, absque molcfiia A impedimento quocumquc; 
folvendo Cullumas , Subfidia, A alia Dcvcria débita A 
confueta: 

Et quùd, durante vit! ipfins Ducis Gclrenfis, om- 
nes Subditi fui, t.îm Nobiles, quàm Milites, Scuti- 
feri, A alii quicumque cujuscumque Digniutis, Prx- 
cminentix, Statûs, Gradûs, Nationis , Teu Conditio- 
nis fucrint , A eorum quilibct , haberc poflînt , leu 
poffit , liberum , pacificum , A fccurum ingrcllum , 
moram, tranfitum, A regreflum, cum eorum Arma- 
turis . Bonis , A Rebus quibuscumqoc . per Rcgnum 
prididum, A quxeumque alia Dominia A Difiridus 
didi Domini Regis, quocumquc pcrgcrc volucrint, in 
forma prxdida. 

Item , concordat nm tjl , inter Procuratore» prx- 
didos, nominibus quibus fupra, quèd, durante viti 
prxdidi Ducis Gclrenfis, nulla fiant Arcfta, Keprffa- 
tia, feu Merci, pro contrada , vcl quali defido, 
feu ali! occalîonc vcl caufil quacumquc, diredè vel 
indiredè, quocumquc colore, ante hxc tempora habiter 
feu comintlfo, quovis modo. 


XwfaéKMitm tint absuiuiiinm) MS wr 4 »k 6 ami m iMt 
filbai «ttralidbcn fbü:n unb twOen gcratbtn œib bd»l|wi tmo 
bnj^tftrtnbi^ foin/ ui înttfÆn^wbent lut bilRtt WWW’ 
M/ chnr flUt ‘Xwlifl imb «rftrlx/ «ufjmemnwi iXhjmfpur^ 
unb alâ un> .vra'.-èrtdbt/ bu l'ürmabU nnfcnn iQmn 
bon Sôrni meft atftçtwrcn babrn/ al* bu vorgatameutef 
StdlM êtubtt/bwb bap «eutnfpttrq unb 55 afcl Me Mrgqqitie* 
btn ïbtrMguuÿn unb Jjülffcn ballot ta* wUfnbrcn foDtn/aie 
a itéré bit wructvtmtn tup (sjtfot/ unb bcp ju ttrrimb / 
gttxn tvtr bon uerjoumtm unfnrm gnabt^cn >?«tn bon Sonia 
bicftn SBtùflF t'crfisiclt. Datutn Anno M. CCCLXXXVilI. 
ut die binai Ucncdtâi Abbius. 

CL IL 

Convertit inter Richardcm II. Regen Angles 
y Guiublmum Primogenitum Ducis Ju- 
liictnjis y GclrU faR.t , qua biect fub certis ton- 
dit ionibus promit Ht fc BtUum Carolo VI. 
Régi Fratut-e ejusque Patruo Duci Burgundijc , 
in gra fiant Regis Anglue , illaturu/n. Dat. Lon- 
dini die 10. Julii Anno 1387. [R T.M ER, 
Fœdera, Convcntioncs,&c. Tom. VII. pag. 

fîf] 

H Æc Impertura, 

Facta inter Georginm Felbrigg Militera, A 
Johanne* de Hernteftkorp (Jlcrlcum , Procuratorcs, 
lllufirifiimi Priucîpis A Domini nofiri, Domini Ricar- 
d‘ , Detgratiâ, Rei.it Anglix & trana.c , ex una par- 
te, A Vcncrabilcm Virum lienncu m de Steen/xrgen, 
Prxpofitum A Archidiaconum Ecclclix Sattdi Salra- 
torts l'rajcdcnfis, Co n langui ncum, Nobilis Principis, 
IPillielmi , Prima’eniti Jnh.tcenJtt , Uucit Gelnx , A 
Strctiuum U 'altérant lie Yfendaren Militent, Magifirum 
Curir iplius Ducis, Procuratorcs ejusdem Ducis, ad 
fubfcripta Ipecialitcr Dcputatos, ex altcia parte. 

Test a ru r quod, iïdeni Procuratorcs, nomine 
Dominorum fuorum ptxdidorum, infunul concorda- 
ruut in forma, videliect. 

Quoi prxfitus Dux facîct Homagium dido Domi- 
no Kcei, vcl cjus nominc Commilfariis feu Drpmatis 
fuis, lufficicntcm ab ipl'o ad ilium Adnm habentibus 
Potcllatera , A crit de retinentia didi Domini nofiri 
Régis, ad deferviendum libi de Guerra, cum lucrit rc- 
quiutus, in Pcrfotia iplius Ducis, 

, Nili inter ipfuin A aliqucnt Principem Magnum im- 
pnftcruitt talis (îuerra cxilht ita quod fit evidens A no- 
totiutn quod Gentibus fuis carcrc non pofiit, iu quo 
cafu de bervitio fubfcripto, didi Guerri durante, pro 
cxcul’uo limplicttcr habeatur, 

Vcl aliàs per lnfirinitatcm notabilem ipfuin coittigc- 
rit impediri, in quem cvciitum, uer lufficicntcm Lo- 
cum l'uum tenemem, cidcm Domino Régi defervire tc- 
ncattir ctûun cum quingentis Hominibus Armorutn, 
Militibus A Scutitcris honorabilibus , 

Contra omnes Adverfarios , prxfcntcs A futuros,ip- 
fius Domini Regis, A Hxrcdum fuorum, A prxcipuc 
contra K arolum Uccttparorem Regni Iranci.C , A omnes 
çius Complices A bubjedos , durante vit! prxfati 
Ducis , 

ImPcratore Duce Jnbacenft Pâtre didi Ducis Gclrcn- 
fis 1 Alberto Duce lloljnjix, A Adttlpbo Comité Cleven- 
fi , 'dutntaxat cxccotis , Set, fi iidem, Intpcrator, Dux 
Juliacenfis, Dux Holandix, A Cornes, vel eorum alî- 
quis , armati, vcl armatus , cvtiteriut, feu cxtircrit, 
extra eorum Tetritoria, cum Advcrfario Franeix, aut 
aliis lnimicis didi Domini Regis, quod tuuc prxdidus 
Dux Gelrenlis dido Domino Régi Servitium prxdic- 
tnm fixecre tetteatur, pcrcipicndo pio didi» Militibus A 
Scotifcris, pro temporc quo fie cidcm Domino Regi , 
A Hcredibus fuis, ad Mandatant fuum, dcfervicriiit , 
tari* Vadia, qualia Avus didi Ducis Gclrenfis a Do- 
mino lulx.tr d>) nuper Rege, Avo didi Domini nofiri 
Regis, nunc dcluntlo, ex confimili caufS , haburt A 
pcrccpit : 

Quoikuc prxfatus Dux dîdunt KaroUm , neenon 
Dncttn U urgundi .e Patruum fuum, per Literas iplius 
Ducis Gclrenfis, notorlè, palàm, A publiée, tanquntn 
Hofies didi Domini Regis A didi Ducis Gelrenlis, 
diffidabit : 

Et, ex habundauti, idem Dux Gclrcnfis Literas fuas, 
Sigillo fuo confignatas , didi Homagii prxftationem 
leftificantes , neenon hujusmodi dilfidatSonis , dido 
Domino Régi feu ejut Concilio fadet libcrari: 

E( conlimilcs Liieras diffidationis didis Advcrfario 


STe/ur/f 
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Ténor es ve ri Lit er arum Prccuratoriarum , factarum 
ptr prxdkios Domimm Regem(*f Ductm Procura- 
toribus prxdiftis, fequuniur in hune modum - t 


R I c h a r i) v S , Dci Gratil , R e x Ascii.* & 
F r A s c j , A Dominus Hibcrnix, omnibus, ad 
quos prudentes Lirter* pcrvencrint , Salutcin. 

Sciatis quùd Nos, de & fuper mat cria inlralcripta , 
niaturâ de pieu a ddiberatione prxhabitl,cx ccrtî noflrl 
fciencu, conltiruimus, ordinavimus, A fccimus , crca- 
musque, ordinamus, A fccimus, per Przfcmcs, nos- 
tros veros & legttimos Procuratorcs .Negotiorum Ges- 
lorcs , ac Nuncios fpedaks, dileâos A fidèles noflros, 
(itorgiuM de Ftlbrigg Militent, A Jobauutm de H*r- 
tfteji'burp Clqricum , 

Ad traâandum, paciscendum, A finalitcr concor- 
dudiun cum cariŒmo Confanguiuco noflro U’Uhel- 
mo Duce Gelrtufi , vcl ipfius Proeuritoribus , Nunciis, 
feu Députai is in hac pane, plcnariam Poteliatem ab ij>- 
fo Duce habentibat, de A iuper quibuscümquc Amici- 
tiis, Alligantiis , ac mutuis auxiliis (vidclicei) inter 
Nos, pro Nobis, Regnis, Terris, Dominils , ac Sub- 
dicis tioilris quibuscümquc, ex parte uni , A prxfatum 
Ducctn, pro le, Terris , Dbminiis , & Subditis fuis 
quibuscumquc , ex parte aller* , mutuù incundis A 
preftandis ; 

lie lpecialîtcr ad traâandum , paciscendum, A con- 
cordandum fuper rcrincntia fua , pênes Nos, in om- 
nibus Guerris nollris , A certis Servitiis per ipfum 
Dueem nobis intpendendis , durante loti vit! ejusdem 
Ducis i 

Dantes A concèdent» , ex certa feientia A noflra 
libéra voluntate , cisdem Procuratoribus A Nunciis 
nollris plcnariam, futScienrem, A liber arn Poteliatem 
ad omnia de fingula przmiila , feu ca quomodolibet 
coticcrncntia, ftaâanduin, concordandum , paciscen- 
dum, facicndum , expediendum , A finaliter conclu- 
dendum , 

Ac omnia de lîngula, fie traâara A concordata, fir- 
mandnm fit roborandum cautionibus quibuscümquc, 11- 
citb A honcltis, 

Ac.afia omnia (c lîngula fcciendam,excerccndum, 
& cipcdictidutn , qux circa przmitfa nccellaria fuc- 
rint feu oportuna , ctiam fi Maudatum exigant fpc- 
cialc ; 

Promitientes Nos omnia A lîngula, fie traâata & 
concordata, pro parte noflra, grata A rata habituros, 
& in boni fidc tirmiccr A Inviolabilitcr obfcrvare. proue 
îidem Procuratorcs & Nuncii nollri Domine noflro fc- 
ccrint A promiferiut in prxmillïs , A fleuri Nos ipià 
omnia A fingula in Perfoiu propria feciifcmus. 


cordandum fuper retinentia nollra cum prxfalo Domi* AkNO 
no noflro Rege, in omnibus Guerris fuis, & ccrtîs fer- - 
virils prxfati* fuper Nos eidem impcudcQdis, durante 130/* 
tôt) vità nollri ; 

Dantes de concedentcs, ex certi fcientil & noflrl 
!ibcr 3 voluntate, cisdem Ambaflsuorîbus , Procuratori- 
bus, de Nunciis nollris plcnariam, fufScietJtCBt, de li- 
beram Poteliatem ad omnia de lingula przmilfa, feu ca 

3 uomodolibct concernentia , traâandum . concordan- 
um, paciscendum, facicndum, eipcdiendum, de tina- 
litcr concludendum, 

Ac omnia A fingula» fie traâata dt concordata, fir- 
manduin de roborandum cautionibus quibuscüniquc, 
licitis de hondlis, 

Ac alia omnia A fingula facicndum excerccn- 
dum , & expediendum qu» circa prztnilu need&rii 
fuerînt feu oportuna, ctiam fi Mandatum exigant fpe- 
ciale ; 

Promittentes Nos omnia & fingula, fie traâata & 
concordata, pro parte noflrl, grau & rata habituros, 

& in boni fidc tirmîter A inviolabilitcr oblcrvare, du- 
rante vit 1 nollrâ, prout iidem Ainbailatorcs, Procura- 
tores, fie Nuncii nollri, nominc noflro, fccerint fie 
promiferinr in przmiflîs , fit fleuri Nos ipfa omura & 
fingula in Pcrfonl propria fcciflemus. 

Et, in 7 ’cllimonium omnium praniflorum , Sîgil- 
Ium noflrum, ex certa nollra feientia, przfentibus Lb 
teris duximus apponendum. 

Darum fit aâum in Cafîr» maflr» Nommage* . Anno 
Domini Mîllc(imo,trcccntcfimo,oâuagdUno feptimo, 

Feril quint! poil Odavas Pafehz. 

In quorum omnium Teflimonium atque fidcmdidî 
Procuratorcs , in przfcntiâ Domlnorutn de diâo Gon« 
cilio Domini nollri Kegis, Sigilla fuahiis Imüïkiü- 
ris altcrnatim appofucrunt. 

Dat. LobJohU decimo die Juïil , Anno Domini Mil- 
lefimo , treccmclimo , oâogelimo feptimo, fit Rcgnl 
diâi Domini nollri Régi» decimo. 

Et infuper Procuratorcs przdfâi concordlrunt & 
promiferunt. nominibus quibus fupra, quùd tim prs- 
dîâus Domînus Res, pro parte fua, per Lîteras fuas 
Patentes, fub Magno Sigillo fuo, quàm przfatus Dut 
Gelrcnfis.pro parte fua, per Lltcras fuas Patentes, fub 
Magno Sigilla fuo, przlcnrem Indentuxam fie 
omnia contenu in caicm sccepcabunr , approbabunr, 
ratificabunt , A contirmabunt, A ca facient, quilibet ex 
parte fua, inviolabilitcr obfcrvari. 

Dat. ut fupra. 


Dat in P.ilotit noflro U'eftm. fpb Magni Sigilli nos- 
tri Teflimonio, tertio decimo die Mail, Anno KegnJ 
nollri decimo. 


W I l it K L M u s , Prîmcigenicus Juliacenfis , Dei gra- 
riâ, Dux GelrU , Comesque Zutphaniz. 
Notnm facinius univerfis, prz fentes Lîteras vifuri* 
vcl audituris, quùd Nos , de A lupra materia infra- 
feripta , nuturl A plcn .1 ddiberatione przhabitl , ex 
noflra certa feientia , conflftuîmus, ordinavimus, fie 
fccimus, crcamusque, ordinamus, A fadmus.pcr pr*- 
fentes, noltros veros A lcçitimos Ambalfatorcs, Pro- 
curatores, Negotiorum Gcllorcs, ac Nuucios lpccia- 
les, Vencrahilctn Henrienm de Sttenbtrgbtm Prxpolï- 
tum A Archidiaconum Ecclelie Sanâi Salvatoris Fra- 
jedenfis noflrum Confanguineum , A flrcnuum Halte- 
rum de Tjendem Militem Alagiftrum Curi* noftrz, Se- 
cretarios A Conüliarios nollros dileâos. 

Ad traâandum, paciscendum, A finalitcr concor- 
datidumcutn, Sereniflitno A EJccclIcntiflimo Principe 
A Domino noflro , Domino Richard » , Dei gratil , 
Rer_t An^lidt & Francis fit Domino Hibcrnix lllullris- 
firno, feu iplius Vcncra’niti Coacilîo, cjus nominc, vcl 
Ipfius Procuratoribus, Nunciis, feu Deputatis, in hac 
parte, plcnariam Poteliatem ab ipfo Domino noflro 
Rege habetttibus, de fit fuper quibuscümquc Amicitiis, 
Alligantiis, ac mutuis auxiliis , przcipuè ad fervitia 
Domini noftti Regis (videlicet) inter prztatum Domt- 
nam noflrum Regem, pro fc, Regnis, Terris, Do- 
minas, ac Subditis fuis quibuscümquc, ex parte una, 
A Nos, prœfutum Dueem, pro Nobis, Terris, Do* 
miniis, A Subditis nollris quibuscümquc, et parte al- 
ler!, mutuo tneundïs A pTsflandis, 

Et fpsciaiiter ad traâandum, paciscendum, A coa- 


CLIII. 

5>ediatttu J^nuMon imt> feinté 5>m-(îap«fttfe ij. 0£L 
lu vpajfuu/ ®ric(T an Tdhrrtlu juDeflermd) 
mi^gdtrllct / NiB ffe 3 hm uiit frinen ^tben mit aller 
3 t)rtr CDÎacfjt / fc dît <£« gtfbrUrt wrbcnl betp 
flrfjftt/ unb 3brc 33fiïm offrit boitai tvoUat. 

K*n ju <pa|fau an ter* ^lomanitü ïa^ h 87 . 

[ H u n d 1 1 Metropolis Saiiiburgcnlts Tom.I. 
jvag. 174. d’où l’on a tiré cette Pièce , qui 
iè trouve auili dans Lu Nie, s Spicilcgium 
Ecddiaiticum Theil 1 1 . pag. 8oz. ] 

C’cft-àdircj 

Lettres di He r m a n Doyen & du Chapitre 
même de Passai;, par lesquelles ils s'obligent en- 
vers Albert Duc ePstnt riche , de P ajjtjitriui , 

1 fj? fes Heritiers après lui , de toutes leurs forces , 6? 

toutes les fois qu'ils en feront requis , comme eueffi 
de tenir leurs Places ouvertes pour fou fcrvice. A 
Paffau le jour de St. Coloman 1 387. 

(Vrtjr Çmtwn mtéltrr un 0 ‘SXdvtnf/ trnb bdd (Jupttf $t» 
mcinflnb brf 0o#h.ttif ju 'Vafftm/ brfanen unp t^um 
fimbt offmflrrt 1 uut bon Cpnct'r/ »iU<n brn bu ni fr^cnr / Icfrnt/ 
ober bctfrtt Ufm/ nu uitb bmi,i>+ / Nif twr mit ^urrrm îfaM 
imb Kitiÿt 2îerb<tM(httmg/ birnb Jrtbrs tmbqaimttKdSÎHfifd 
unb igon.ttf'cd «Mflm tutferrr jQmfavtlTr/ unb aller unfrrer Un* 
berthontn/ fiât und/ unb atl unfor Obid’fi'inutt’.t/^ifdN'lTunb 
ffÂpuI lit 'Ptfffiw/ vtrharffot unb verlobt babrn/ brr tmfrnt 
D d | itreotr 
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An N O « verlsiiffm uni txrleNn «11* mit Nui ©ritff / baS tvir 

bon bwrrf'l. ,^hfcn tinfrrn grttNÿB Sjettn Xlbwdx tyrçcgot 
ju .Cxflftrti*/ (u irtor/ su Xomten/ it. 0t.twn ut întol/ 
unb «flot fontn £t*oi tmb ^«dremuitn / achclffcn fait fcDm 
tmb utiien/ fmttli imb otbtltd'/ uut «u« un|er dRacbt/ ju 
oflcn ihrot (rljrm/ 3 B 6 ttai/ ;Xt*ten/ tmb fttummm / tvtber 
«Uainmiijriid'/ tntuuii® lUiSgtnornmtn / nmnn in Nfj i>îotb 
$tf*t*t/ tmb mr baruin von in jevorbot imb genwmt twrbtn/ 
aueé âVrtkNn/ imb bap tint *n aud> ufl unprS objtrwtu 
tcn 0oc Ivuip 2k flot offrit fcwen ftiflen/ tu allen ihrct tmb tjjrtr 
Janbe Sritqoi unb Sïotfxn/ etyt 0 tvaN. 29 er «ba/ Ntp l<» 
ntanbtNr tins angtl/crt/ mita ben vorgatantot unfrinQerzn 
$açogXlta*tm/ miNr fon grben oba 9 ).td'fommrn oNr 
rviba Nt *ren/ idit tfKttt/ b.tnnnb fuL’tn fit uns w 3 U& f*oy 
unb fuîltn mtr Ntiiu von Nui anfttn fjnmnt unb »Xt*c quint / 
tia*@degen|>ot ba &aâ)</ obn ©ever N. Sffiolt abtr Nt un* 
fa Np lüibcr ferny unb SERmnen uni Xc*tcnS vor uns ni*t 
q*orfam ftpn/fo fltUen tvir btm vorgmenten mtftrm Qerm/unb 
fanm ijrben tmb %ttMommtii / auff Nnftlbcn gtfelfftn fnpn / 
«ils long / unfr bitft cr Nmunb gcbefftrt twrbt. Unb bmbtn uns 
nnd’ vejtiitfli* ,u btn voMtfd'rtebntn ©lûbttn unb 5>ngtn/al» 
l< uuftrt îfowbf eminni troùl li*. Tittd? vatinNit iwr uns/ bap 
trtr obgenanttr cnrolta/ no* Nj? liasktl/ Mmtrlen ïANng 
no* Spaidx von ebrçtnantn ignvôlttn / unb unfa ‘Sÿabl nx» 
gtn/ *uttt/ no* niiifiicmmttt ftiBcit/ obn NS obgtnanttn un» 
fers ôtttn Qaçog Xlbrtdjtot 0 unf! unb 3 Bt(l<n/ qetrraHi* 
imb obn allts (flavrN. 'j)îtt Urfunbt Np SBritffS/ ben tvir 
tntûbcr gtben/ Nfiglt mit ttnfêrs offrçttumtcn Urrivoltcn/ unb 
«u* bcp (fapittlv «nbangenNn fînftgln. ©tben ju 'P uffaiv / 
un t5 ■ t^OMinanS ïn^/ ël'ufli 0»uri 1 ;87. 

CLI V. 

y 3 ç G Sdutfrifti fott CSkrtCfélae 9\ômtfcf)cti .^ôui^ mit 9vat(j 
^ iK- 9\cicW ^(?ur unb 56 r(hn 1 Ôkafrn unb 

tf.l'cvr. 0 tabtcu ’-tt ^tbalttuy ter all^cmcmen vcicljcrhcitf 
unb iXubc auf 6 . 5Jal>ir auf<jeridit j»i Çget aitf ^Bal» 
pur^ip 1 j^S. [Leu m a n n 1 Chronicon Spi- 
rcnlc Libr.Vll. Cap.LXIX. png. 7 f 8 . Col. a. 
5 c quiikm ex Addit. J o H a n. M e l, c h 1 o r. 
Fuchs.] 

C‘cft-à-dire, 

Paix publique établie L? ordonnée par l'F.ntpenur 
W e n c e s l a s de ravis (J confeil des Elec- 
teurs, Princes , Comtes, fcf Mlles de f Empire 
four la confetvation de I » fureté tranquillité 
publique. A E°re le jour de Ste. Il' al purge. 
1 {88. 


SNiuA* nbtr bit/ bit iSber btn imtb^ricbtn tmb G'ûnfcmidJt* Ak\ 0 
ftÇt fmb / oNt btr mtbrtr ibftl tinter ibn auf ibrtn tfnb/baf |(t 
ts.alfs opiK anbertr il'wr ÆvbgcnofTcn «lilff mdx ûbtrrommni I î 8 8* 
modxtn/ fb foücn unb môatn fie ibn Nr m*fltn îjtr:n tmb J 
sr tiibt tu 0» ntbmen obn t*)r|aN/rtls vitl ftt buncftNtpfkbtT* 
ftlbtn Nburfftn tverben/ unb Ntfênxn foUtn ifjnbünn audt b« 
bolffen ftvn ofen iiaythtu auf Ne 0 ;b alS l'oraeMmtbtn fitht/ 
obne Çkferbt. "Xutb fotloi bk/ bit übtr bot ianbfntNn ^cf«t 
fnjn/ auff ibren 0)b / bnt .Çtîrfitn/ î?tr:n tmb^tàfctnt Nt ut 
bufon iiiiibfriebtn (tvn oNr bartin foutmen/ JJultf unb©t<nfl/ 
bit nuit tbtm foC/untc^n/ attTttüidj n.t* ibrnn GJtrmôant ob* 
nt 0 tfcrN. •Mtttb foUtn Nt ubtr btn fanbfrttNn gcfrtt fnicptnve» 
rtn tu btn j^nligtn gnnnn ï\i*ter ju fqjn/ gttrntlitb bau ït* 
mm aïs Nm 9 Ca*oi obnt WtferN. 

Q&.irt au*/ Nif btr Ol’innn abgitna/ fo offt baS^fcbicbt/ 
fofcUm tnr Sonia GBtnÇlmv/oNr mon twr bus an unftr fiait 
beftblfii;r.nt eçuttin Xml) tmb iwflm je tmtnanbtnt ftÇtnanbtS* 
ftlben rtâ et / ber fî* aflcS b<S verbmb tmb f*ttxre/ NS fid' Nt 
PCTbunNn tmb ntf*mortn bat/ ber abaanqm coati unb b.iacbt 
Nt/ bit über btn ianbftttNn unb CBunbmis qtfttt fmb/ ober 
Nn mtbttr îbcil umtr ibntn auf tbrot gpb/ bap Nr Obman 
Nnivirbaiii qtftfct babtn/ bon ianbftitben mthf befonli* met/ 

Nt foUtn unb inoqm trtr ibnm uut auton Xatl) unb GBtffen o* 
not anNm barsu >bnt/ tn Nm nc*fini àflenat/ alS ts uns 
ivrfûnbtvirb cfcitt OtftrN/ alS offt tbntn 1111b bon lanbfrieNn 
NS ?îotb qtfd'i*t / Nr fi* afltS bas valnnb unb fcNvcrt / Ni S 
bitvor unb berna* gtfcNicben f?ct obnt atftrN. ■Xud.'foflmNt/ 
btt ubtr N11 ianbfhtbm unb ©tinbmiS gtf*tt fînb/ aflcnutl ju« 
fammen foimnm an Nm tttd'flcn vàonraq tta* jtber 0 outtf 
Rafiot tu btn elMmantot 4. ©tatt/ontr tmb Nn ianbfrttNn bit 
Nfiçtn /. unb ali Slaq tmb waS lanbm unb iottm anlitamb if!/ 

Nt vtrfioroi unb aufcid'tnt qttroili* auf tbrot ffpb ont qtftt- 
N/ bau*t aNr btn Obman'bap fciit offitr notb wort/fb inôcbc 
trNnanbtm feinta (Erbqaiovm jtifainintn atNtttn/ olSofft 
NiS notb ififb/ in Nr olsKminttn 4. vctâbtt cintr/ tw> ipn 
bau*t/ ba tS .ilforatltarntfl nsut. 

"Xu* foB Nr qtfd'iroitn v*d'tt*er no* joitanb von fdntnw* 

S nicmmib ftintn .Çtirboc qdtn/ 1 0 habm bnnn vor/ bit uNr ‘en 
bfncNn gtfcbt tmb/oNr btr mebrtr ÎIkiI unttr ibneity lvf.mc 
auf tbrot Gi'i»/ bap tS tnnb fol* tè<i* ftnt/ JNrumb Nrianb» 
frttb biflt* ri*tot fott. 

Xu* maq Nr melutr îfxil unttr Nn 9 )atnoi / Nt ubtr Ntl 
JiuibfrùNn unb SSiînbnuf qcfcÇtt ftpn/ mol rid’tot/ eb Nr on* 

Nrn tut îb<il nid't fenuntit môd'ttn obnt 0cfn*t. îSert au* 

Ntf tin Sntg oba Xttfflaujf jmtfdxn îjtnt n unb^tàNot/oNr 
anban bit in Ntfon fanbfritbm tmb SPünbnutTt ftpn / oNr no* 
bartm f oiraiwn / miffèrfhînN/ ba @^tt vor ftp/ NiS |ofl inan 
bnnqtn an Nn Obituin tmb an bit/ bit liber Nn ftmbfricNn gt< 
ftçt fêpn/ unb iras bit oNr Nr mtbrtr îbeil unter ihmn Ntnn 
iu Swtb trerbtn unb attpfprtd'ot/ auff btt gçb/ basfoOt *ntn 
btvNn iholcn gdiUltâ ftrn mnb fôlebe £a*nt alS i'orgtf*nt* 

N11 fitht / tmb ivcr fid’ Np wtNrt nnb fon m*t qtborfam mat/ 
fo foUtn bit $?<rin tmb bit $tàN/ unb aBt btt / bit m buftm 
ianbfTitNn unbS?ûnbnuP flnb/qtqmonanNr b*oI|ftn priniuiib 
jultqtn in Nr vorqtfd'nfNnoi -ffieift. GPort au* fc.if bit/ bit 
iîba Nn f.inMVitNit qtftçt frtib/ ober ba rntbran -Ihnl unttr 
ilmtn Niudx unb etFeme / Nip man Nftp Nbôrfftt/tStTiJrtjNn 


0'i\y ^cnMau tt. Nfcimm tt. bafi trir bon 'Mffmrtrt'ttqeii »btr Stab </ tro man bamt fan hm btberfÇnp/ u:tb NHxp fol* 
^ { dïa / Nm S). :\a* tu l£te« unb fond fanboi unb Im «td-ptn Na) s^mn tmb Ntpitt.ibtbtitSoflmNir* 

« - f»— ’■•••' • ! — "‘-a •■*■ Itgcn/ Nn man Mnn Nburfft fit 11x1*01 unb ju bamn/ unb 

tvaim Nmn bas SMtf ttrqtbct/ fo foUtn bit / Ne tibcrbenlanb* 
fncNil unb ©unNiuf .j.-fcÇtt fo)ii/ barn.id' m nncm 'Jjioiuit fu= 


fftitcn qcmantqli* fit ?îtir./ ,Çrub unb «âouath mit mef'INNid' 
ton -.lUitrl' imb qutoit Xatl) imftr# mtl> bcs :\nd'S i£htîr-,yiîrptn/ 
<SttfUi*oi unb ^«tltltdvn/ i^rattii/ >7<r:u tmb trtitbttn tntc 
rtdntra pillât ânes gcuttmen l.inbfritNn üNrontommtn ftrn/ 
tmb Ntt gtimid't habtu/ ut aUtr Nr iBiaap alS hcriwd; gtf*n<» 
Nn fîtlit. 

Bn Nm trjttu fo foBot unb ît'oUr.i «nr imb bt< 5 ürffcn/©ra= 
ftn/ ïjam tmb Nt i£t»\bt bip fanb» c ÇntNns antm.inNr juif» 
<vn/ tmb Nl)olfftn fan bts rcdtai tmb rtblidxn vradyn/ mit 
fietat irtUvii unb qaiiçcn ,ÿltip/ midi Glupivtifmtq Nr nad’qt» 
fdntlxitt'i ‘dmeul bip fanbtncbtnS «ils votre aïs aUtr ittb tmb 
0 Ut ocreirinn maq/ obn a(ic •Xrqtlifl tmb ( 3 tfcrN. 

■)lud' haNn mtr uns um Nn'fhuïiia'fttn / Orofcn/ SNrm 
unb srtiibttny bit m bttfmt f.inbfruNn fmb/ timb Xaub/ üJlorb/ 
foraitb / 2 .Xilxn/ tmb Uirtttht îribafaqoi/ NtimS/ unb allot 
Nn/ bit i:t bitfcn {aubàuNn unb iUmNm.i ^bc-rcut/mifffrflf» 
bat uwqtn/ jjàüÇlid' vtniuint/ bap fie / bit uNr ben ianbittt» 
bniqtftçt pub/ oNr Nr mclita -îkil unttr thnnt trfcnntn/Ntr< 
umb Ntfcr fanbtrub biUt* ndxtn fett / unb battu foUtn b;e ob- 
gtnantai t£fiwftlr|îot/ (arqftn unb Sjam tt. unb btt trt.iit it. 
ilnbl>nbot «nr oNiomiit Xômq ^üenÇlam von Xmnql. ®|,:d>c 
emen qononen C'bman Nr,u crfortn tmb qtbtn mit btrS 3 ff*ci.< 
Ntib«u/ ol> îvir obtr bt\?ctn ,\ui|l/t^r.if/ jjtrt oNr t^taNoNr 
bit/bxmbitftn fanbfTK-Nn tmb •jM'mMiuS q<hortnt/von jenumb 
Ivfdâbiqt iwirNn/ ivibit bit Glrtitul/ btt tn bttfon ianMtieNn 
Nqriffm fmb / bas foll m.111 an Nn Obman brmqtn/ btr fott 
Nn .inNm fcittn\( 5 <fdlot / btt uNr ben i.mNrttNn unbQitinb» 
mis gtfefjt fmb/ befenbm tn 14. îaqoi ju Nn anNm ju fom= 
tntn gttt x. cb *n baudx auf btn i£i;b / bap ftrn norhbûr tfttq 
ivnrt / mt» fit Nr.r.t / oNr N: nwhra <l,vti ttfancH auf *rm 
Cpb/bapNm bit îhat miNr Xffft qrfdxfxn fenc/fo fotrtn Ntnn 
bit n;d'tk S>rr:n/ ^ tàbt/ tmb au* ‘2finrtle-.it wmitn onqtjtTtt'iNr 
fcitftUitn ju Ixlffrn na* ibrtm t?rrantnut]t auf throt £vi>/ unb 
fit foUtn ihn barju Nholffèn faon auff *rcn £i)b qttrotltdv als 
ldti.it bip dm ba Êd'rtb aupqai*t tmrb/ on (flèjtrbt/ nadi ijrfant » 
nus Nr bit uber Nn iitubfneb unb iSûnbmts *jefcçt fenb. 


fmmen fommtn/ tmb fit/ oba Nr mftatt îheil unttr ibiten 
bit foUtn M:mNt.Xc|l aubgtn jebnn Çain oNr t*tiibt / Ne 
m bicfan btfrfi qtivfftii fan/ btt foUtn ni einein -ÏHonat borna* 
Nn Sjtrnt tmb ifitàbten bit Xo|l auprtdxtn / bit fit Nwqelit^tn 
Isibt n / ont 0tfaN . Xu* nxldx ntd'fîe Çatn bit 'Sarfbti*» 
fa oNr nnban Jtiiq/ tes ju bon Sptfrp S>foth if / [alxiit / bit 
frirai Ni S and' ittlten ju Nm ®tftP/ fo NtS von btn SQttiu Np 
i.inNritbotS un fit qtferbat tvirb. -Stat dit* N16 Nis fleil. 
ïXomifdx tXtidv obtr Ntfa JanNtnb ratftn/ mbmfdben tXai» 
fat foll itienumb anNrS mit mfmint/ trtbtr mit Crohtn no* 
mit 'Bolx/bann jotli* .Xofï imb ;ÇutJa/ba6 tr ju ftrnaîlîotb» 
bitrtff NNtrff/ unb Ne a auff btm gclb mieemviU/ uub 10Q * 
mtd> bas m*t t>fimrfll>r<n no* vafaufftn/ ivcr aba NtS tîNr» * 
fuhr/fcus foU man fur tinen tXattb l/altn/ unb foU jn bon ri*» 
rei*/ als Nt ianbfntb pelxt. Xu* tf! gtrebt wotben mib mol» 
lot bas vor aHtn 'înnqnt/ wamt basj^ol. Xd* oNr baianb? 
futb alfo rimfft / bap «(le (ètrafftii/ /£lê|lcr/ 'pftff» 

Ntt/ .Xirdxn/ ÜRûhltn tmb btfonNr aUt 'Pfiiq mit >pftrNn 
unb iras Ntjtt *jtl>itet / tmb bit bit/Nt ^angarttn/ Xtfa unb 
bas ,Çtlb qtbauot/ ftdxr frrm unb ,Çneb IxiNn foUtn/ nnb bap 
bit ninnaiib «nqteifff/ leibtq no* brfdxbiq/ tmb ira Ni S uNr» 
ftifer / bas foU man fût onen Xaub habtn / unb ;u Nm foU Nr 
ianbfritbndxen/ais vorqtf*rt<bfn fitht . Qfs foU aud> nicuMitb 
fiittttn ivtNr mit '^ttN no* uut 9 ïamt/ bann auff Nm fo? 
«en/ oNr Nt a ftin Xmpttnann if!/ ma bas ulxr fi hr fu Nm 
fo(T man n*ten mit bon i.inbfritNn/aupqtnoimntn f> manro» 
fn / als vorqcftbtidxn pfNt. Xu* foll nmnaiib in bNnt GBttf 
tnr ml)intn bm ,ÇronbNn / nxNr fol* Xaub no* .fiiiter vor 
"VMab no* »i*ts wx NiS qenant i|l/NiS tr mtauffrn foU/unb 
inttnet .Gof barurnb tu rauficn/ bas foll tr m*t qcitiffTot/ Ntd 
foll man fur tuiot :Xaub Ni bat/ imb foll barurnb n*ttn«lSNt 
ianbôicNn fl*ct/ ont ( 9 efaN. 

Xu* jysjui bas ijt/ Nip bwfcr fanbffi* alfo rmjftt/|b foUm 
Sjtrnj 
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IGtlk t««n Nr ren imjf 

tfmb/ btftbkn/ auffNn (gçb/ ont 0<foN /bafi fit 

. ___ É* unb a«b|«3 romn/ baff fît bol ;frnnbbm m*M 

attbad ncbmui/ bann fot(ufc£ofi unb tfutta m baSfoM* 
j fojj riforit ptn P*t/ uni» tant tsifi ftd> no joiwnb uuNrfiN/ 
baffle m*tB gratina tni>*ttti fou/ NiB follm fit brfapm an 
£®nwnn Nf tdtbfrirbme/ unb btr foll bann battu cbun/ Mp 
baB roirNrtwm rotrbc/ unb foll bann btr/ ba bai gafian N B / 
^rÇrnfffe tombai/ n>ic bit flîtim an Nm Janbfiricbm oNr btr 
ufortr î^ttl unttt *nea «(muai/ tariuuç imb « bit©a*gt* 

lu* jwWenwitb Wnm Sraitb in Nr froofi nif rî>nn/ rotr 
Md Wtm?/ btn fbll mon ritbttn bae rtd.*c tP/ « rotrt Nmn/ 
baf btr Çafotnunn btd ianbfritbtntf / b« bann auf Nm Æel» 
bt M/JiDi unb «lanbt ju thtm auffNn Jritbai/ obnt 0trtT- 
bt. gftrt au*/ M nid*t «ngtb/ Nipbaimb6ft0fftll* 
“ ' m Nffra tairofatNn/oNt in Ntfol«tnbfrit* 

r/rotba bit fofltn roir imb bit;$iîrfim/S?ain/ 
t uub it?r ütta*t |u jfoai unb *« roiba-fo 
ribm ofyn aQe 0tfrrN. ‘.Xu*iPgttfbf roorbm/ 
«bta tintn rtblidxn 3ug oNt fjwiwolt/ 
t Jjtw unb ©tabt/fo ui bttfm foibfritNn unb 
. mit fcbirfol btq>/ bit an NaifolNn ianbfritbm 
a fi Suit/ bit babtç foOtn fon/ ale long bip ba* 
.. JStftp roartt/ unb ttn ®ttbt nimint/ unb obba» 

pbffl wimi bit an ban f.inbfritbai fiNnt/wm rNbaffttr ÎJÎo* 
babm m*t gtfon mô*rm / fo fofftn bit #erni obaiÈfibr ttnai 
anNrn «Pibcrman/ Nr bm ionbfrttSra audi jtfftmrtn ^,t/ an 
btffdbm fbrn/ b« babtp ni*r gtfon rao*a/ fomnnbfoitfm/ 
al* offt Nid ÿïetb roart/ unb fotf au* b« JJnupniwrtn M 
lanbfrtfbnis / &« ivmn mtff ban JdN fft/ unfo imbNfhXn*B 
Sonia babm/ au* al* offr NB iwrt. I ®fff and; bafl 
fanant*/ bit m bitfoi lunbfrtfNn unb ®ünbnue fuit/ obtr no* 
Nirttn fommm/ ixfd^bi.u nmb/ wtb« rXfof al« btr lanbfritb 
^tbtt/wn rotin ba« gtftffot/Btib nwtn bit /bit ilbtr btn l.inb» 
mtbtn gtfot ftnb/ barmn juwr crrmntn/ fo follm baim bitftl? 
bai/ bit barubtr gtfot fînb/ bai) fiirb.ii? unb @t«ib(tn 
unb anbtrn bit m unftrm lanbfncbtn unb SBi'mbnu» ftnb/ fintb 
uiiidKii unb i*trl>o tfjfoaflfttn uut t^irtn iStitffo obtt i^r («rlbff / unb 
nwrn fk btji alfa funb mad'tnnxrbtn/ju rottnt b« fàmt/brt btn 
(£*abcn utt^m !>»/ b« fra auff btn £çb gtbunbm fon /bar 



ftlbtu ju f Jlreu unb auifjiihaltni mit ganfoi (Snifl/ ûttrtulfo I 
oJ)iK a0t ^tfrrbt / unb fb(l bann baran ftintrlqi tSefoib fur» j 
— 'm. 2&r «h* tmfi / ob« bit ukr bai ianbfritbai unb * 
1 «fo t fhib / tintn @*abtn t^af/ mit îPlûrb/ S3r«uibt / î 
„ . '! Sabot/ obtr mit unrfd'ttn 3Bibtrfag<n / obtr imt ; 

(tnN-m i^itrtyii alü ufligtforitbnt fltfitt/ rotr obtr bit btr tintn 
htwffct/ hbfrt/ âjft ob« tratuftt mit nuffm/ btr foO in bon* 
ftibtn fthulbig fani/ al* b« lètlbfMit'ulbig. 2Bürt aud> ba^ 
jmumb mit btm ;Xt*ttn pfrbtibt iwtb/ unb roolt mnanb bar» 
uni ftirt> fon/ b« foû tu banftlbtn foulbia fon/ alü b«/ ba 
mit ban iXttWm pabtrbt ip; Uitbim au* antn fimblitb vtt> 
Itumbttn id'abliditn ÜRanii /bap ror ban {anbfrttb funblidi gt= 
inud't roorbtn ! iro inan MB rocif/ a offrait ob« angrafft/ba 
tp barum nit fdulbig no* gtbunbai/rotr fi* obtt fbnp w» ban 
ianbfritbtn utr«uitwcnm foie ob« roolt/ btn fod btr fanbffttb 
01arf» bar unb Nmntn gcbtn/ ont ©tftrbt. 2B«t au* bap 
btr TCufflauff uiib igolb mt{it bann eintr rotr b /uni fo[*< fidyn ; 
nid bbrptfttjntfctn fltfc<c / fo foû inan btn/bit iits« bai îanbftit* 
btn nnb SmïbnuB flffttt jinb/ barum jufijrtd'tn/unbroaflNtiiii 
pc obtr b« mrt>«r thaï unter *nm ju Outtb rotrbtn/ auff bai 
(?nb/ bad alftrnpifibûrffhgP ftp omugroffat/ Nie foll inan 
ntn gcfc-lgtg unb gtîwrfam fon. 'Sert «m* Nip fntunib/bain 
bitfcm Ianbfritbtn unb SBiinbnnP iP/ oNr no* barrui forninoi 
roftrbt/ non btrnSadxn/ bit in bitfoi ianbfritbtn (jtfotfitn/ 
îfoaiK .frcimbfdvfft iru*B/ ba nwn an bturftlbm nath bttftin 
(anbfrimtn m* S&unbnup uifomuim roolt/ fo fbpm banftlbai 
S^rin unbttMB/bit m bttfot lanbfntbtn nnb58unbnup fonb/ 
julcgm unb «ttraili* k^oipai fon/ auff boi (£pb/ ale tang 
«IB « btrplbtn ;Çmibfd>ifft tntlabm/ ont Ôtftrbt. QSat audi 
man jtuuinb fanbli*/ ntlidp/ irolpti*/ unlangrabar irdmlb j 
fdmlbig/ fo fcH man ttf ban Sjauffman btp tmbfrttbtnB laifm , 
iwfltn/ttK tr bafur pfoib/ baf « bai/ btr ba (djulbig iP/bor» ; 
urn l’crfordb/ Nif « bon/ Ni mon «fo foidbtg vont/ gutlt* 
bqatile oNr rtdttn rocflt/roitb b« Nama* pfànbt unb anjntf-- 
fen / mit bm ^>f.uibcn fofl « pfinMi* «fnbrm / unb m bao m*p 
tgdjlop trcibtn/ ba an t5tri*t huit ijt/ baB bo* btB/ ba <jt» 
çfAnb ifl/ ni*t fo/ unb famb t* liftnb ’Wdnb / bit fcfl a 
ktffm ptbm brtw îag tmb brt» ÿï«*f / roorm té abtr anber 
ÿfirab/ bit fofl a Iafltn ukr 2Uo*m petxn/ ifl Nip jtmanfc 
loinrnt/ ba b« ®fnnb roolt anifonim/ btm foe man fit auff 
fXc*t/auff Qtroipfcint obtt SSurgm auPatbcn/ mit ifunbf*afft 
btf iXid'ttrô / ob« ZmpcnumnB/ «t btp 0cn*t fit fonb / obtr 
anNr tljriidy itut bann ifomta/ bit batfo fon / nthmtn fit 
a btr bu 'Pfanb md't aup m btr uououmm 3at / ba mag a fit 
vafauffo e5nt Otfabc /fo a tmap mao/ au* mit Sunbfoafff 
btp 1 XmpmwimB/in btP@ai*t fit gtffort fon/bafftCtP/unb 
baffilb ©tlb/ feïï bon/ ba ba pfanbtt Niltm/ an fan ^g*ulb 
abgrfim/roae a au* fur <foPtn atthait |»t mit ba ^f.mbung/ 
bit rfbli* mort/ bit foa *m auto oblitgot; roaB abtr unrtbli* 
tatan watt/ Nif fcü man fur bot lanbniebtn bringm/unbroit 
t* Nmn b« fanwritb atauirt/Nifim foff et Wf8*rt.'‘3kTt«Tidy 
Ntp non fM*a 'Pfantmuf rotgm jonan foingmroirt»/b«f(tbm 
0<riiiigtnm follm auff «cd-t «fpmbtn rôabm. ®o* fo fom 
iwr/ bnf «Il jtjjli* wfo uub Dtp >Xn*d unb unfrrb 


SomgrtftM (£^wfiî^/_3Arp«/ 0wfo/ Anno 

sjatn unb ièt<k>t/iat*tn/ @nfili* unb l 3Jtitli*/ $f*ma/ 
f«npai/ âCuta unb AM)*/ Surjja/ JC«ufP«t/0ilpraiivia<* i J 8 8. 
piiurni unb ailatn*tm«li*/ grbar unixrfnro*tn iMf bit bâ J 
(âtrap bu uni unb nwiMtt / uon rotfoon éanb bit fon/tbt tab 
unb *r ® ut m bitfoi lanMritbtn fid'cr fon fbütn / root (ixe/ 

Ni fi btrltibtn b*ana btf*.ibi.«ict rourbt/ auff 2Bafia obtr «wff 
laitb/ an lab oba an ^ut fo Joli ba nt*fl jjai cba i ètabt/ 
oba anbar/ bit tn Ntfo fanbfrttbtn tmb &fnbnaf p^vttwt/ 
bai btn « gtfebdvn tp/ jittnlm/ mit allan *rtm SDtnnôptn/ 
alobalb fit b<fi mnnm unb amana rottbm/ imb folkn fcarjn 
tbun jttreuit* ofint dW 0tftrbt/ bap baB roitbtrtNin roabt/ 
unb mi'gm fit te aifo m*t ilbafoinmai/ fo foU man *ntn fur* 
baO / na* ba iX«fot / Nf uba ba lanbfntbm gtftçt fon / obtt 
btfi nfora 'îb f ü* unta t^nm/ ale lantinm iXonb btbclffo 
fon/ ale rorgcfd-fubm ffot. ïu* follm allt 'Pfofftn/€loptr 
uiib anba pnplt* itut/ ibr ktb unb ibr i9ut m*f pfaitbNuc 
fon fo (fràanb in bfon Siafi. <i* fdl an* nitmaitb/ a 
fo 'Jurfi/ Sjtn/ SCitta oba xntdft/ oba ©tabt/ bit in Ne* 
fan Ianbfritbtn fonb / oba baran feauntn / mnnanb wt» 
antroorttn/ no* ifrforfooi roiba Nt Orbnung unb lanN» 
frttbai. 

<fe foll au* (an wrltumbbtt/ htnblt* f*abli*a iBîtmn/ 
baB non ban Ianbfritbtn funb prau*t irotbtn/ mmbert rotber 
;jntb no* 0t(mt fyxbmt unb roo mon btn inirnnt oba auff* 

P*t/ bauon foll man roiba manant tbun/ no* getban fcabàv 
von au* *n bauftt obabofrt/ roifftntlt* oba ufor gtfAbclidi 
bn*dlfft/ btr foll in batfelbm :Xt*ttn fon. ïWan nuta au* 
tiurn utrkumbtni iotb fooblufoi iDlonn in nUtm0cnd*t/aVl*tn 
unb «ètdbttn wol vaNfttn unb aufflwlttn auff >Xt*t / unb 
oor ban oba benm foffen man tXc* eaid obm'Ojogaih* 
briffo/ 

i£i iP an* atwN/ roat bafl bit îfom oba «tnba itut J?of 
n*mtn m Np rCa*e oba anban ®tâbt/ fo foll man allât bt* 
nm Nt bat mitcrn ob« forbfrti/ tin frtç |i*tTC9ltw gtbm/bit* 
rotil ba #of rom ont ©tfrrN. ‘Ütrr au* Nif jananb fmt 
Ubrt wrantroormi »ol« obtr ijnitl / oor btn Sjam obtr «Stàb* 
tm^btn tmb if^m .Çteunbm mo*t uum au* mol tui frtç |T*rr 
0ltw gtbm/ auff ben tag/ alB « filrfommm foll. ■Jtiidup 
gatbt/ roel*tr xnt*t fin raifige ‘Pfab bat oba rntfir/ unb 
fantn fitrm bat/ oba tin grtwr aepfTtn ûlîaiin/ ba buforn 
Irtnbfrifbai gtidworm bat/ ba fur ibn forfor/ bafi a lanbm 
unb ictitben unfotbli* for/ bon foll ba lanbfri* ftinb fon/ 
unb foU troriu * un/ aie ba ianbfrieb p*t. "Xu* ip gacbt 
roorbm/ bap man um femm altm £ritg/ itod? um Nbanalto 
<*ad‘/ bit p* mlofftn bt»Nn/ not Nito bifi Sntffe/ unt bit* 
foi ianbfritbtn nidtfen ri*tm no* Nbolffo fon foll/ cbnt 
OtfrrN. 

?(ud' nug ba Obman/ b« liba Nn lanbfricbm ptfoi ip/ 
in bitfcm ifotnm unb tdtjffnbeii/ wa in bttfo Ianbfritbtn foui» 
moi roolt/ ba *n ban*i/ btr bon ianbfritbtn ni* nxtt/ onr 
(fkftrbt/ unb Nt a alfo tmpf«*t/ bit follm au* gtlobtn unb 
foniorm/ unb *r gefitatlt Sritff gtNn/ Nn iajibfritbm ]U 
Kalttn/ «IB Nr «itproctfK/ unb bit follm au* Nmn fetff lanb* 
fritbtnB gmiffToi/ ale anbat Nt founf Nirinnm fon t/ ont 
IfWcrbt/ Unb fo fit Nr i?auptmann alfo cmtf«*t/ Nip foll a 
m bon nt*Pm iplonat borna* /btn .îffrptn/ Qa:n unô^t.io- 
ttn/ bit in biffoin lanbfritbai fonb/ mfimbot. 7(u* fol ba 
gnnemt i^imb Nr &atxm/ ba Nplja gtrotfrn ip/ .tb fon/ 
îmb feffm fiirbaB ftintn wtbr nudyn/ fo foll bit linung/ fo 
iroifcitn une imb bm ,Çiirp<n unb SJam àmxfo ip/ aud> «il» 
fnn/in Nr SRaff/alB jfonad' gtpbrjtNn i)f/ alforotl*t©taN 
nn oba m* p* ri *ttt/ mrt btn ,furpm unb j>rm Nt j*wtt 
m ban Stnt$ «uam Nn iftàNtn pub/ mNwba giitlid'obaimt 
ban •Vfd’tm/ afB wn inifom ;Xath gtrtbt ip roorbm ;u iSla» 
amilytui / bttpINn votait oba ©tau foll unb rnag bann in tm> 
ftrn i.mbfritNn/ Nn roir jt^imt ju ffga grandit twNn/ n*» 
intii imb finpf.i|>m / unb bit alfo onpfanptn roabtn f$tga btn» 
fcllvn ètrtttm ont 0 tatt/ fop unfo unb btr Jiîrflm unbfltrm 
Kimmg rotitaau* ganjlt* abfon. SJtld't <&t«mobaiéiaB 


aNr b.ie m*t.*Ât unb ungtborfam bltibtn roarb/unb fî* m*t 
rid'ttn i»o lt mit «mime oNt mit £Ke*t/ aie wracfdTicbcii p*t/ 
a*u bicftlNn foll unfo unb ba tfurpen/ ©raftn unb îjtnn 
l£imm$ Mnbtn in *rm frdpttu/ «IB bu auprotipt/ Nbdrffot 
bann Nt®taut/ bit alfo in bitfoi ianbfhtbm fommtnt oNr 
!omintnrooIfnt/NPiXt*tme rottNrumb wn Nn ebgtf*ntNntn 
,Jur|ttn unb fttnn/ fo foHen fit bat bm IgtAum and; roitba» 
unb tfiim/ aie *u ÜTlagembom/ von unfam ;X»tfh aatbt ip. 
ïu* rotl*a lurp/ ijai oba ©tau founbç cNr nlrbafla m 
bicfo fanbfritbtn fouimm roolt / gm bm jeuunb 2ktib eba 
,v eu; b ici vi fft barumb tragm oNr tm b*ttntTfo (5*«bm Ntt* 
ûmbpiiittm/btm oN* bmftlbm foütn roir unb bit oongt Sbi«* 
fiîrPtu/ jiîrPm/ SJam unb ©tdttt roiba bitplbm jultgen unb 
belyilpm fon/ mit unftnn 2)tnwgm obnt 0(frrN. 

■Xu* folltn ali unb )tgli*t Stp«inungni / iwr bit f>rtt / 
gû*li* abfon/ unb foO bit furNid nitmanb baNn no* nnrfa* 
Nn. "Xu* fofl nitmanb Np auNrn ogm Itut unb uirotnt*nft 
•Xmptki» oba bit nad'fdlgmben .Xr(« tram/ oba bit wn Ni» 
Nfi ©ritfff wrforoorm unb tyitnefft ^ram/ju ^urga arpfa* 
bm/rot5rbt barumb N^fin *3m*/ NiB foll Nr lanbfrttb «ftn» 
nm. ’Xu* foff brtfo fanbfritN fon unb atbn nm Xfjftn j in 
Çpaçrr n/ m ©dnoaNn / m Jrantfm/ m ôtfftn/ m ibuiin* 
g m/ fa 'Jlod'fen aie a Ngnfm tp/ m Nn ïÿci(*$Britffoty 
bit banîbtr gcbtii finb. 

■Xu* nid roir «tuff Nm îtfcrfa/ ju S**«u/ in ©*roaNn/ 



lit 


CORPS DÏPLOMATI Q.U E 


Avvr» '"Sfumnqm unt> m QRtiiMhl anbrrc tanbfruNn auff$cf$t b*» 

‘ 4 Nn/ tretirn »t*ir / ob ter tanbfncb ont foldy vg>îtl' «nffoffai/ 

I î 8 8 oba ba^ ber tanbfrkb allait Ni* md* Rtitxüttyn notb Ntatibot 
^ 4 mKbt/ 6a£ Ni un bit anbmt Fmtfricb tk nnc oNr iiwk/fo fit 

Nf l’Mi Nu Çaurrmaun Np JitnMr.iNne/ bat Nui an^ct/ 
hmMidi mttahittt iwrbm/ mit ik offrit Sruiffai / tarin n pefi 
mit ftinen i£i>N0<fiUtii / bit mit tl'in üNr Nn tantynctat gc» 
flfc tin bf eber Nr utdirtr îhal auff bm ifnb rrtamcm/ tap 
(k Né obtr b.r .mNrn ianbfntbm aud:* tarju Nwurfftat/ 
fo futitn thutt Ne autant tantifrkbybu alfo frittant nxtt«ii/au$ 
Nfcolflüi fettny bit <èad» ;u rrtNfrirtujrn / luubbeuuiU Nrtanb* 
frifbm/Nr vmamt/buiicfrt/ bap fit ihm pi Sjiilff f onuttrn fol» 
!m/ ont 0«rrN. <ES fc>0 and.' Nrfriben trtitbfricbcn nntrin 
bat anbttn nidt ruNtity ont 0rfrtN. QlWr mtd> m «ntm 
janOfintfen venait nxrb; Nr (pi tn Nin anbrni antb Wnalt 
Prit/ mit Nnftlbtn formai «lé Nr tanbfntb fl dm y ont <So 
ftrbt. 

'Kitd' fpa btrftttt fanbfritb / ter mm ju ttntrn ganrinai 
9lnfl trbrtd't tfly un* unb bon *?al. JÇnd' nnb Nn otaenamat 
v£hurfiirflm / ;f urflai / ©raflât / Sjrrrn / *Xittem imb xnatycn / 
'Ptaffm/iètatimy imb tarai fanai tôdubtn bringtn imbganÇ» 
!id> pkK tèdttNn fan y an tmftttr unb ik« Sjrnfd'affttny 0c 
ricNctt y .Çttnlyiun / ■Kaittn unb miNm unfern unb tljrtn gutai 
0flwnbcit*n/ ©nfilitNn unb'S&kltdxn/ aitpaenmjutun/bflr 
<èad) al* rorqtfdvritNn ftrbt y bod? mit Qrfcunaf uitfor al* 
tint* Sont- Swuj*/ fine* îtrtfinffngm Sapfcrd Acd*/ bit mtr 
NNn/unb t'en habtn fotlrny oiyr indien vontKô* 

iiufdvrxémdirf'tr üJîôdni^fnt / fit fttn ©aflüdJ cNr^tltlid'. 
1Mb bifaianbfntb fod twbtrn fa** gankr Jak ttod) annnaitf 
ter / niîd'brtto bip 'Snfff* ju trMeu/ ohm JBibcrruffm / unb 
bitnwdi al* Umg bip mu tbn înNrrufjtn. 

Unb mtr Spmg ’iiWntpau k. *itlpNn Nn tmprn NinDlidvtt 
•îmitn/ un# tnr ^huniirflat/ ,f ûrpm / 0raltn/ îjmn/mit 
bitgm.mt tinb t gtloNn Oicfcn lanbintNn mit aOrit famn'Punc> 
ttn unb •Xtnaln/ al* er wrfthncNn/ lygrifltnuntti'afîfltlt ip/ 
San*lub «jhglid,' lit b^cti uijb jn »oaftil>rm/ ont aüOSkttrbf/ 
Ni' ben (Erbot/ bit mu Mrtîbcr Ittbltd,' gttlmn baNn. 0111* 
fpBen tnr bn> Nn vfrbtn bit roir NtniNr gtfd.-mprcn baNn/bt-- 
tltûtn unb phtjfmy Oap aü unftt ‘Xmvcuut / ©ôflt/ tXitbtcr 
tmb edmliNie/bit in Otefem JanbfruNit gtftlTtn finb/ppitun* 
eba btm mtr t* tiupfthlat / iu '^tbaltmip Oep iattbfridJtns 
tmb ’Krctrf ttl / bit bariim Ngnfftn pnb/ fnmunttlid? unb fan» 
Nrlid? ont 0tfaN / unb b.tflell' ffU gtpbtkn unb rpüruhrt 
nyrbtn/un>.îrf<hrlid.' tnnynbutit îiïWt 'ilomum nad> batp bip 
^Tictf*/ b,-, fpiifti itud' nü'inifcr ma/ iBlann / @rafm / 
Sortit/ Sitter unb Xntdu/ btt ut bttn i.tubfrirbtn gifriftii pnb/ 
bomfclbnt i.tnbh'Kbfn fmtixrnty titmtnbig Nn ncd'Pat îtwrrn 
CDlon.uni/ tvdcbt ba* md’t t^un mcltat/ Oie foUtn Np ianb< 
fruCeiitS mdtt gcnwflcn. 

'Sud) fol nn iMltd-er Sj<« uttb frin Qtmptlnu grlumbru pnn 
Nn Nn gçbnty ntUÿtn Ciitwr unb Tluiptlait fdnt’aon/btipfïe 
cp Nin sjaunuutim ut tmTcit tbttn unb brfibricbcii gcNn/ unb 
mcrbcTWiirc/ ôtr tu birfm liutbfncNn HSt/ nnb bon i.tnbr 
fcicNn nid't gcpbaurm Niitt / Nn fol btt ianbfntb ntd't rid'. 
ttn/ tnt> Nr (pi «tuch bcp i.tuMrttbnt md’t gtnidfcn. ailit 
Itrrunb ttp -Stuife/ x. Actum QSinlburgt* / x. Anno Ne. 
LXXXVUI. 

CLV. 

y Juill. S I C i s m u ndi Jl.tn&ar'ut Rrgii L:tcr.r y qu-bus 
Régi Robanï* VV kncf.slao Irafri potefia- 
ttm y ü* liocriatem amcceiit , ut Regnum B os mu 
dltautïi Ftatrum ici fibi Si gis. m u ndo, vcl 
J oh a n Ni J)ua Goiltctn/i , ist Murcbioni 
Lnf.uix , qui tp/t magu fiuua il , dure , 
don.uc t y irg/iu poffst. Dit. Sempbx j. 
Juin ijS8. [Christ. Godof. Hof- 
m a n n v s in Appendice Diplomat. & Docu- 
ntentor. Hilloii.im Lufaiix lllultrant. Tom. 
IV. Scripior. Luliiticor. p.tg. lit. Balbi- 
h v s inter Literas Pnblicas de Bohemia Mis- 
cclbncis Hirtoricis ciusdcm Regni adjedas. Vol. 
I. Part. I. Epilt. LXIV. pag. 8o.] 


S I e i s M ir n n n s Dei gratis R et Hungarix , Dal- 
matix, Croatix^ &c. Marchio ürandenburgenfis , 
6lc. Uuivcrli» N iingulls Rrincipibus Ecclcfiamcis & 
Sccularibm, Vmallis Homagialibus , Comiribus, Nobi- 
libus, Baronibuï, Clientibus, Judicibus. Magifiris Ci- 
\ium , Confulbus, Juraris, Rurticit, Villanls, ét Inco- 
lis Civitatum, Oppidorum, & ViUarnm ac Locorum 
siuorumcunque , ncc non omnibus & lingulis Subditis 
& 1- idelibus Regni Bohemix cu^uscumque ftatus , con- 
ditions vcl prxctnincniix fuennt, aut quibuscunque 
fpeciaîibus vocabulis nuncupctuur, prxfentibu* & fuiu- 
riï, Nobis fineerc dilcâis balutcm Se omne Bonum. 
Quia pridem ScrcuiHimo Pr.incipi Domino Wcn- 


ceslao Romanorum Rqgi femper Augado, A Boemi* A NVn 
Régi Illullri Fratri iiothroCharifTimo, bona & fufficicn- * 
ti dcliberationc prahabita , rpcclalltvr propter fïriguhrîs I q o 8. 
amoris aiedunt, quem ad IHuUriflimum Frincipcm 
Dominum Joannem Ducem Gorlicenfcm, à Mar- 
chioncm Lufatix Fratrem noftrumCharifJimum nature 
quadarn inclmatione tenemur , ad ejus ctiam honores , 
a profcâus augendos et vinculo fanguints obligamur, 
feientes indullimus, annulmus,confenlimus, St plénum 
ac omnimodain faCultatcm, potenatem, 6t libertaictn 
concefCmus St donavimus,ut ipfc inlignc Regnum Boc- 
mix, te cjusdcu) Regni iJoronam, in quo nobis ex do* 
narione pater. ia ac bucceffioni» ordine, unquam poft 
diâum Dominum Wcnccslaum Fratrem noltrum, fe- 
niori.lmpcratoris noltri Filio in cafu quo ipfum (quod 
ablit) legitimis Hxredibus non rcHâis, prxmori con- 
tingeret, plénum jus competit fucccdendi,uni noltrum, 
videlicet Inter nos & prxfatum Dominum Dueem Joan- 
netn, qui (ibi ex nobis magis placucrit, & ad quem 
propria, & lpeciali afVeâionc ac libéra volunracc trahe- 
tur , fine alterlus et nobi* , & fignanter noltri rcclama- 
tionc , & renitemia aliqua in vi» vcl in morte, quomodo 
vel quando fibi placucrit dare,donare,legarc^ A eundem 
ex nobis, cui legaverit feu dederit Regnum prcfaiura, 
coronarl faeere, A fubjeâioncm, A fidclaatcm quo- 
rumvis Subjeâorum Regni Bohemix fibi ficri disponere, 

A ordinarc valcat ac poflît. prout hoc ipfum in alii* 
nollrx Majcllatis Literis aiao Domino YVenceslao 
Fratri noltro , datis defuper futficientibus continctur; 

Ideirco in cafu , quo ipfc Frater nofier Dominus; 
Wenccslaus Romanorum Rex tn vira vcl in morte 
prxfato Fratri noltro Domino Duci Joanni Regnum 
bocmix prxdidum concentrer , vel donaret, A non 
nobis, ex tune vos omnes in gcnere,vel veftrumqucm- 
libct in fpccie animo dcllbcrato , & de ccrta feientia ,ac 
noitra libéra voluntate de omnibus, & lingulis promis- 
lionibus jnramento nobis ladis, quibus nos ex nde fac- 
ta, vcl aliàs quomodolibet ex Succeflîonis ordinc, livc 
jure altridi tenemint quoqco tnodo ablblvimus, liberos 
ducimus&dlmittimus,ac tenore prxfcntium liberamus; 

Mandantes vobis virtuteprxfcmium fcri6,quatcnus, ficut 

g xmittitur,dldus Dominus Wenccslaus dido Domino 
ud Regnum bocmix conccdcm vcl donaret, quod 
ex tune ad eundem Dominum Dueem Joannem ad 
quem vos, ex nunc prout ex tunc,transducimus, tan- 
q liant verutn & natut aient, A ordinarium Dominum 
vdllWl & Hxrcdcs fuos tegitimos , A ad nullum alium 
rclpcdum habctc, A cidcm fidelitatem, Juramenta A 
fubjcdionem laccre A parère , A obedire ntodis omni- 
bus dcbcatis. In cafu vero quo vos omnes vcl aliqui 
ex vobis prxfcnria Mandata uoitra literalta non curare- 
tis advertere , ncc dsdem forlitan obedire . ex tune pro- 
mittimus fine dolo bona Fide noitra, quod vos omnes, 

A vclttum qucmlibct, dum ad nos pcrfonalitcr vcncri- 

I tis, aut Nuncii , aut Procuraiores vcltri Maudarum 
Veflrum ac putcllatem habentes veftro nomine vcncrint, 
de juramenti-*, promiflionibus A fidelitatibus , quibus 
Nobis altriâi tenemini, quocunque vivx noftrx vocis 
uraculo abfolvcmus A liberos ditnittemus. Pixfcntium 
fub Regix Noltrx Majcllatis Sigillo Tcflimonk) Li- 
terarum. Dat. Semphx Anno Domini 1388. Die 3. 

Mcnlis Julii. 

CL V I. 

Convenue inter RichardumII. Regent Angine 11. Août. 
(A CONKADUM ZOLNER DeRotHEU- 
stein, Magifirum Generaletn Ordinis Teutonin 
in Fruffia , Commet ciorum ordinationem concer- 
nent. Dat. in Caflro de Marienburg die 11 . Au- 
gufti Anno 1388. [R y mer. Fardera, C or- 
vcntioncs &c. Tom. Vil. pag. fp 9.] 

lu Nomine Stemm* IA indiitidn* Trinitstts Patrie 
IA filii y Spirnus Sanât Ame*. 

C Um Paeis Auéior , pacifieos volens Filîos es- 
fc beatitudinis , ac cxecrabilcm Pads xmulum 
a Chriftianorum finibus exu lare, Ea propter ad pkr- 
PETUAM rci MPMORI AM , NoVERIST U HI- 
VER S I , tenorem prxfcntium vifuri & audituri , 
quod, 

Ortî dudùm inter, Sereniffimum Frincipcm A Re- 
gem Rie HT dum , Dei gratiâ , Regem Angle* tA Fr en 1- 
ei * ac Dominum Hibernix, Liccosquc fuos Anglix, 
parte ex uua, neenon, Vcncrabiîcm A rcligiofum Do- 
ntioum CmrmiH>n Zdnrr de KothcuÜcin Magilirum 

6ene- 
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DU DROIT DES GENS. 


AnNO Gdneralem Ordinîs beat» Maria Domus Theutouîcx, 
. „ Tcrramaue fuam Prufliaj, dt Subditos cjusdcm, parte es 
13 O 0 » altéra, dt'llcnlionis Ica discordii materii , 

hridietus Domiuus Magilicr Gcneralis, ufus confi- 
lio, fuos honoraoi.es Nuneios ad fuprudiâum Serenis- 
finnitn Friacipem dt Kegem verfus Angliain dellinavit, 
ad proponendum dt qucrulandum libi violeruias dt inju- 
rias Pruchenis ab Anglicis, ut dicicur, films , propter 
qua nonnulla bona Ligcuruin Anglia itrellau fuerunt 
in Terra Pniilîx, 

Quorum qucrelain diâus Sercniflîmus Princeps beni- 
voletucr dt atnicahilitcr admifit, rcccpit, & acccpravit, 
ae, poil mu!ra verba inTradaru hujusmodi habita , cos 
ad propria bcnivolcnrer rcmilit. promitten* litcraroric 
dido Vencrabili Magfitro General! quôd luos Ambas- 
fiatorcs ad lerram Pruffi* veilet dellinarc, 

Undc, de au no Domini millefimo, treecnteliroo , 
oâogclimooâavo.honorabilesdt revcTendos viros, i>Ia- 
gi/h-um NkMom/h Stetet utriusque Juris Liccnriatum , 
‘Tktmam Gras, de M'ait trum Sibill , Londonien!!* & 
Eb-'raccniis Cive* Civitatum, cum fufficiente Potcllatc 
Mandatoque plcno , diâum Negotium traCtandi, dis- 
cuiîcndi, & tiuaüier terminandi, neenon cum Litera 
credentiaii, ad diâum Venerabüem Dominum Magis- 
trum Gcner.ilcm dellinavit. 

Quos quidem Ambalfiarorcs, uni cum Johanne Be- 
myt de Londonia, Informacore corumdem, ae Literis 
pridiâis, de corum Àmbaflîata, idem Vcncrabilis Do- 
minus Msgifler Gcneralis in Caitro fuo deMarienburg, 
vicelirno uciavo die Julii, anni prxdiâi, reverenter & 
honorificc rccepit de admiiit , animoque arbicrabatur 
digno dictas caufas traâandi de decidcndi, 

bicque Ambafiiatoribus prxdiétis 1res de fuo Conci- 
lio (videlîcet) Honorabiles de Religiofos Dominos, 
Conradnm de Walnde Magiltrum Gommendatorem , 
Sttjf'ndum M’alpedi de üallcnhetm Summum Hospi- 
alarium de Comendarorem in Elburgo , M'êlncmm 
Hatbtnbtrgtr Thezaurarium Ordinîs fui prxdiâi, pro 
parte fui adjunxir, 

Qnibus tic tracbinirbas , poft multos Traâatus inter 
fc habites, in hune moduin, de fub formi quefequi- 
tur , unanimiter de concorditer extitit condcscculum de 
concordacum , 

Primo f videlîcet) quôd omnes A roflationcs, Re- 
prifalix, de Impignorationcs.quoromcdmqoe bonorum 
de mer candi far um , in Anglil de Pruffiâ ante Daram Prx- 
femium fadne. fine de prxfcnri quiet», libcrx, de folu- 
ts, omni fiâione de ditfimu'arione poftpoficis, ade6 
quod dampna, fumptus, dr dispendia hîne indc, ratio* 
ne hujusmodi arcllatorum, iu futuruin a qnoqnam nul- 
latcnus repetamur; Ici inctficax fie de elfe débet in bac 
parte cujuscûmque repetitio : caufcque bine indc, <î 
qux occalione diâorum arcltatorum intentât® fuerint, 
m»rtus tint penieus de extinâc. 

I T * W , S E C U N D O , concordatum elt quôd omnes j 
& linguli Fruchcni in Porta de Swen ab Anglicis prx- | 
tendentes fe faille gravatos, vcl etiam alibi ubiedmque, 
quocumque, de quandocumque, ante Datam prxfcn- 
tium, acccfnis Literis diâi Vcncrabilis Domini Ma- 
cillri Gcneralis de Civitatum fuarum habitationum, ire 
debent verfus Àngliam ad didos Honorabiles Ambas- 
liarores, qui ipfos juvare debent ut querelam eorum 
dido Domino Régi déférant & proponant; Qui qui- 
dem Sercniflîmus Frinceps de Rcx operam ad hoc dare 
teneatur, ut dampnum pafiis bat bonorum reliitucio, 
vcl faltcm Juititix complemcmuin dt Judlcrum indi- 
latnm : 

Et contbrmîtcr finguli de Anglia , per Pruchcnos 
ubicümque, quandocumque , dt quocdinquc dicentes 
fe gravatos, cum fui Régis ac Civitatuni fuarum Habita- 
tionum Literis, ad fxpediâom Vcnerabilcm Dominum 
MagirtrumGencralem ire tenentur, fuas querclasdr cau- 
fas eidem propolituri; qui de conlimiliter ut ablata feu 
dampna rcllittiantur, vel faltem ut expeditum Jndidum 
dt indilatum liât, cisdcm operam date teneatur ; 

Hoc prxmilTo in quibuslibet daufults, quftd falvum 
dt liber uni fit cuilibee, agere & civibcer querulari vo- 
lenti , hoc pofle tacere per le , vel Frocaratorem , fi vc 
Procuratorcs fuo». 

I T t M , Tertio, concordatum eft quôd, fi quis 
efiet de Prucil , qui in Angliâ fuas querelas criminalcs 
proponcre vellcC criminalrter (ni putà, Fratcr fuas vcl 
aifinis inteTfcâus , vulnentus, vel mutilatus fit ab An- 
glicis) illeldcm ad Civhatem Londonix in Angliâ dt 
ad didos Ambafiiatorcs tranfirc tenerur, Litcras defe- 
rens diâi Vencrabilis Domini Magifiri Gcneralis ac Ci- 
vitatis fu* Habitation)»; qui liberam dt plcnam-haberc 
debent PcHdlatcin, juita quetela* Hominuia de Frus* 1 
Tou. IL Part. I. 


*»î 


fil , & feeundum responfa Anglicorum , amicabilern 
réconciliation cm, feu honellam einendam , inter Partes 
hujusmodi tadendi dt fedandi : quam verô rccoudlia- 
tioiicm Fartes, lie concordat® , lcrvari teneantur in- 
dubiè dr indilatè: 

Si qui» verô tuerie de Anglicis, qui d-ôorum Am- 
ballijrorum compofitioni feu arbitrïu temerarius con-* 
tradiâor extiterit vel etiam contemptor, ex [ une habent 
Ambaffiatorcs ptadiâl diétos Pruchcnos conqucrcutes 
ad Régi® Magcltatis prefeniium deducerc , ncci on 
fupplicarc quôd hujusmodi conquerentibu* fiat Jultiiix 
complcincntum feu judidum indilatum , prout fisc 
faut placit.ua: 

Si qui» verô de AngliJ, contra quem aliquis de Prus* 
fiâ luas aâiones veilet inrentarc, te in Termino abfen- 
taverit, dieti Ambaffiatorcs, ad proximum Ttrminum, 
extunc lequentem , cuadein Anglicum evocare feu 
conllitueie debent, ne Prucbeni eunquerentes fine Ju- 
dicîo feu Juris fuffragîo fecedcre leu rccedere vidcaiv- 
tur: quôd, li evocatus contumax extiterit, dirii Am* 
baffiatorcs habent referre de rcquirerc, prout fupcims 
diâum efl: 

Et conformrter per omnia fiat Anglicis in Prulfiî, 
conqucri volcntfbus ( vidclicct ) in Ci vitale de Danik, 
ubi Proconfulcs ejusdein Civitatis dt Elburgen. v ivita- 
tis coalfumptis libi duobus Confulibus.uuo de l>anzk, 
alrero verô de Elburgo, qui quidein quaiuor coufinii- 
1 cm per omnia habcaut Potcfiatem omnes querda* cri* 
minales, criminaliccr per Ànglicos contra Ptuchcnum 
feu Pruchcnos propolitas, per amicabilern réconcilia* 
tionem, feu honellam einendam, li ficri poterit, dcci- 
dendi, discuticndi, dt terminandi : 

Quôd, fi amicabiliicr ficri non poterit, feu fi aliquis 
Pruchcnu» arbirrio feu compofitioni hujusmodi non 
parueric. immô contradiâor feu contemptor extiterit , 
extunc diâi quatuor Proconfulcs Domino M gïllro 
Generali J err* prxdiâx referre dt débité reqoircre te- 
ncantur. quôd diâis Anglicis conquerentibu s fiat Judi- 
cium indilatum & Jullirix complementuin: 

Si verô continuât aliquem aut aüquos reos principa* 
les mori hinc indc, aut elfe jim dcfunâos, extunc ii- 
berum fit agenti profequi Jus fuura in üona tivc Hatre* 
des jam dctuufli. 

Ad pramiffa verô cxcquenda Tcrmini ponuntur in* 
frafcrîptî, 

Primus (vidclicct) in DominicJ , qui quafi mode fie- 
mtr decatitatur, proximô futur â, cum feptem diebul 
; feaoentibus , 

Sccundus,in Pc fi a Sanâx Trinitaiis, proximô etiam 
J futuro, cum feptem diebus fequcniibos, 

! Tertius, in Ufiivl Sanâi Johannis Haptilhs, extunc 
[ proximi . cum feptem diebus fcquemibus, 

Quartus Terminus, ultimu» -A peremptorius, crit in 
| Fclto Sanâi Vlichaclis, proximô futuro, cum feptem 
| diebus fequencibus; 

I Et extunc omnes canf®, qns tangunt mortem vcl 
membri mutiLtionem, cum aâionibus civilibus ex eis- 
dem dcscendcutibus , Ont perpetuô moriuz penitùs de 
extinâ®. 

Et, li fortè aliquis diâorum Ambaffiatorum intérim 
moriatur, extunc duo Potcliarem habcaut tertium cli- 
gendl. 

Et, li.poli Datam prxièntiam.aüqua eau la inlurgat 
vc! emergaf , parva feu magna, delict judicari iu An- 
glia & in Prulfii , licut antiquitus dt ab amiquo extitit 
ulitatum. 

Item, oltimo, concordatum exiflit quôd Ligcî 
Mcrcatorcs Anglt* qu : cdmque libclam habeant facul- 
tatem fe applicandi, cum Navibus, Bonis, dt Mercan- 
difis quibuscümquc, ad quemedmque Portum Terre 
Prulfix: neenou hujusmodi Uona & Mcrcandifas ulte* 
rius ad quemcüinque Locum in diâl 7 'crri rrulîix fe 
transferendf : ibique cum quacdmque Perfonl libéré 
contrahere dt mcrcirr, ficut antiquitàs dt ab amiquo 
extitit ulitatum ; Quod quidem in omnibus & per om- 
nia Prnchcnis conccilum cft in Anglia. 

Et fi, poil Datam prsfentium, inter diâum Rcgnura 
Anglii dt Terram Pruflîe aliqua dillènfio feu discordîa 
de novo cmerferit (quod ablit) extunc diâus Sercuiffi* 
mus Frinceps Rex Anglix, a diâus Vcncrabilis Do* 
minus Magifter Gcneralis, habent le mutuô literatoriè 
dt per Nuneios certificare dt intimarc de huiusmodf 
materiS, caufam diilenfionls feu discord 11 inducenic; 
qux quidem intimario, pro parte diâi Scrcnilfimi Prin- 
cipis, fief în diâo Callro de Marîcnburg, pro parte 
verô diâi Vcncrabilis Domini Maeiltri Gcneralis, fiet 
hujusmodi Intimario, iii Civitate Londoni* prxdïâJ, 
Confulibus ('ivitatis ejusdein; ut extunc, faàj 0010»* 
rnodi denunciationc Ica intinutione. libéré & roté în- 
£ t fi t 
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fra annum poflint de valcam Ligci Angli® fie Subdiri 
TcrrxPrufli®, cum Boni* fit Mcreandilis fuis, ad pro- 
pria redire fit remcarc, <i intérim faltcm hinc itide com- 
pofitio jfeu amicabilis Traâatus non imervenerit quo- 
vismodo. 

Et, ut prsmifla omni.i folidiûs fit fub fide hinc iodé 
débit» demandcjitor executioni, fie pro Pacc 4e tran- 
quillitate hrmiter & invlolabiliter oblcrvandis , neenon 
pro pramiflbrum omnium corroboratione 4c confolida- 


Ecce quùd diclorum Oratotum de Ambaffiarortm die- ANNO 
t* Civitatis Nicic, ad dictant Dominum ('.omirent 4c 
Vicarium dcllinarorum pro prîmes 4e intri feripris, Il 00. 
fuadentibus requiliiionibus multifariisy expolitis ptwfa- * 
to Illultri Dotnino Comité Sabaudi* impcriali Vicario 
Generali, ad partes Provincia jam proveuto 4t iu loco 
ïofrà feripto ; vidclicet, ante Monattcriom Sanâi Pon* 
cii Ordinis Saneli Bcnediéli , extra marc» Civitati» pr»* 
fata: conrtituto & cxilicntc, cum fua baronum, Mili- 


lione, très ftipradidi honorabiles 4t religion Domini, a turo de Scutifcrorum,ut dccct tantum Principcrn.geite- 


dicio Vcnfrrabtli Domino Magiftro Generali Commilla- 
rii,pro hujusmodi Ordinalione feu Compolitione affigm- 
ei, fua Stgilla prefentibus appenderunt, didamque Or- 
dinationem, conlîmilis tenoris Literam, de verbo ad 
verbuxn. per omnia , prout prefentibus inferitur, a 
fupradidis tribus Ambaflàtoribus Sereniffnti Regis An- 
glut fois fub SigilHs mutuô recepcrunt. 

Datant in Cnflro Je Marientnrr , pridiâo Arino Do- 
mini, ut fupr», vkelim» prima dtc Mentis Auguili. 

CLVIL 

Conventions entre Ame Vil. furnmmt le Rou- 
ge ou le Roux, Comte de Savoje , (ÿ (eux du 
Comté de ( 1 ) Nice, far lesquelles ils fe don- 
nent à lui. Fait h 18. Septembre , 1 588. [S. 

Guichenon, Hiftoire Généalogique delà 
Maifon de Savoyc. Preuves, pag. 114. J 

ÏM Ni mi ne Domini nejlri Jef» Cbrijli , A ntt K. 

A Nno à natlvitate cjusdem millefimo triccntefuiro 
oduageftmo odaro. die yieefima odava Menfts 
Septcmbris, duodecim® Indiâionis fecundutn curfum 
Provenait. Ex tcnorc hujus vert & publier InArumcnti, 
univcrlis prxfcntibus de futuris elucescat : Quôd cùm 
Univcrlitas de Homines Civitatis Niciæ, attendentes 
de conlidcrantcs opprctTiones de damna, lælîottes, iniu- 
rias. pndas, rapinas, offcnfas de vafta, faâas de faaa, 
illatasfic illata huius temporis Gucrrarum discrimine, 
difilx Civitati , Civibus de iingularibus perfonis tam 
dift* Civitatis quint Diftriâus dt Vicarix cjusdem, in 
perfonis 4c bonis conindent ; 4t au» iuturo tempore for- 
lins mferri parabamnr per l'iultrem Domînum Ludo- 
vicum Filium Illuftris Domini Ludovici quondam An- 
degaviw Ducis, ex eo quôd fc Rcgcm Jcrufalem 4e Si- 
cilix, & Contitatuum Provinci* & P'orcalqucriiComi- 
icm fe afleric, adeô vidclicet, quôd famés te cariliia in 
difcta Civitatc Nicix jam înfurgebat, dt fortiùs infurge- 
rc fpcâabatur , propter diètarum Gucrrarum discrimi- 
na, fit inimicorum fuorum potentiam. Vidcmcs (c ab 
experto cognosccntcs fuccurfuin Scrcniffimi Princi- 
pe Domini Ladislaus Regis Jcrufalem dt Sicilix , & 
Comitatuum Provinci* te Forcalqucrii prxditatum 
Comitatuum eorum Domini naturaîis, habcrc non 
pofl'c propter ipfius impotetuiam, de ditarum fuorum 
in'unicontm retour de 'potentiam rapacem , qui jam ma- 
jorem partem diâorum Comitatuum Provinci* ficFor- 
calquctiivi fua ufurparunt,4tfuo fubjugarunt Dominio ; 
de quôd ulterius vivcrc non poterant quin fuccurfuin 
alicujus Domini implorarcnt habendum: habito fuper 
hoc, inquatn, pluribus colloquiis dt Confiliis, delibe- 
raeo propolito elcgerint unanimes dt concordes, viam 
cligetttes. fiiniorcm, implorarc fuccurfum Illujlrii {5* 
Inttsti Princifii itf Domini Domini Âme Jet Comitii 
Satan .lis , Sétri Imferii f'iearii Generaln , 1 quo Sacro 
hnpcrio dt cjus proteâionc ac dcFcudo muveoturprx- 
diâi Comitatus Provinci* 4t Forcalqucrii, ut alTeritur, 
pro parte Civium praxliélorum , & diclam Civitatem, 
Dillridum de Vicuiam cjusdem , per fou ai , dt bon* 
fingularutn perfonarum cjusdem Civitatis, Diftriclus 4c 
Vicarix 4c Locorum cidcm Civitati adiaccntium, cum 
rnero , mixto Imper io dt omnimodajurisdiâionceo- 
rundem 4t linplorum cotum, fubjiccre dt ponere fub 
protcàione, tuitioiic, regimine , defcntîonc dt tutcla 
prxfati Illuftris Domini Contins Sabaudix Impcrialis 
Vicarii Gencrslis, ur iplius Dominr C^omitis 4c Vicarit 
jur amine, viribus de potentia , fc fuaque vaîcant abllos- 
tium incurfibus dt ipforum jugo defendere vîrilitcr dt 
tueri. Pro quibus à prxfato Illaftri Domino Comité dt 
Vicario obeinendis , Oratoccs de Ambafliatores pluribus 
vîcibus ad prxfâti llluüris Domini Comitis Sabaudix 
& Impcrialis Vicarii Generalis prxfetitûun deftinarant. 

( 1 ) Oa pictead que et Comte *‘cmpus de Nice pu une royv peu 


rolà Comitlva ; Nobilcs dt discret! Viri Dominos Gi- 
raudus Kocatnaurc Jurispcritus, Anionius lilafii, Lu- 
dovicus I'alon i, 4c Joanncs Talhaferri de Nicia, Am* 
balSa tores, Syndici 4c Procuratores , fpecialitcr elcâl 
4 ordiiuui per quadraginta Elcdoi in generali Parl*- 
mento diclx Civitatis Nicic, de Dominica viceiiim 
feptiot» tnenlis Scptembtis. tento in piano Régit Pala- 
cii, ut conllat de ordinalione ipl'a de poteftatc, fuper 
hoc iplis fupradidtis concdFi per ipfos quadraginta, 
quodam publico Inllrutncnto feripto manu mei Joannl* 
Troffcrii lubfcripti Notarii, die viedima feptima pr»- 
diâi menfts Scptcntbris circa vesperas ; de ac elcâionc 
de poteftatc data de attribut* in dicta Parbmcuto dittis 
quadraginta, alio conllat Inftrumcoto feripto diâa die 
♦icefima feptima Septembris circa tertiam, per Guillcr- 
mutn Aloyfli de diria Civitatc Notarii , in prxfati 11- 
luftris dt lncljni Principis Domini Amedei Comiris Sa- 
baudûe Sacri IinperB Vicarii General» y Tcrtium infra 
fcriptorum dt noftrocum Notariorum fubfcriptorun» 
prxfcntia pcrlbnalitcr conIFituti , fuis dt diâz Uuiver- 
ritatis 4t (ingulanim perfonarum diâa Civitatis Niche, 
dt Locorutn totios liia Vicarix nominibus, Humiliter 
prxfato Illurtri Domino Comiti dt Impcriali Vicari® 
fupplicarunt ; Quarcnus attente quôd prtfatus Scrcnis* 
litttus Dominas Ladizlaus ipforum naturaîis Dominus, 
cmdcm i fuis niimicis jam deTcndere non poteft ut fu- 
prà diâunt cil , dt qui funt ad tanram ext remitatem de- 
duâi, quôd ipfos ncceifario oporter alicujus Domini 
imploraro fuccurfum, vel in nianus inddere inimico- 
rum fuorum i dieuaretur dt vcllct relut eorum tutum 
4c fuprcnium refugium cosdem, Civitatem, Homines 
4c lingularcs perfonas ipfius Civitatis Nicia de totius 
Vicari* lux, rcs de bona ipforum, cum mero, mixto 
Impcrio fit omnimoda Jurisdiâronc alta, media fitballk, 
cum (îngulis i lonoribus , Exitibus , Provcntibus fit Emo- 
lument», ad Curiam diâ* Civitatis Nicix dt Vicari» 
fux pertinentibus dt fpcâantibus qnoquo modo, rect- 
parc fit liabcre in iplius Domini Comitis Impcrialis Vi- 
carii General» protcâionei». tuitiotvem, regîmen, de- 
fcnlioncin de tutelam, cum Paâis ? Promiffionibus,Ca- 
pitulis dt Convcntionibus infra fcnptis; dr ipfos omnes 
dt (ingulos tanquam fuos dt fux proteâiont dt tutcla 
fiippofisos protegcrc dt defenfarc fuis propriis fumpti- 
bus dt cxpcnlîs , i quibuscumque cujusvc modi, con- 
dition» exiftant, rolcntibus pradiâam Civitatem, Lo- 
ca fit Torras prxdiâas invaderc dt ufurparc.dt fuo Do- 
minio dt Iraperio fubjugare i de prxfcnim i DudiTa 
Atvdccasix Libcrisque ejus,& exterts perfonis tam Ec- 
clcfiallicis quim Sccularibus, dt nomine ipfius fit ij>fo- 
rum O Skia ininillrantibus ; dt i Comhibus Vintimillü, 
fcilicet Tend* fit Brigu*. Et ex nunc diâi Syndic? 
luis fit ntvminibus quibus fuprà,fc le de diâam Urriver- 
liiatcm, Civitatem Nicia, Civitatexrtque , Homines dt 
lingularcs Perfonas ipforum Locorum, rcs dt bona ip^ 
forum & cujuslibet ipforum, cum mero, mixto Impe- 
rio dt omnimoda Jurrsditlione alta, media dt bafla, ac 
fingul» Honoribns, Exitibus, Proventibus fit Emolu- 
mentis dit!* Civitatis dt Locorum Vicarix cjusdetnydr 
cujuslibet eorum , ad Curiam diâx Civitatis pertinen- 
tibus 4c fpcâantibus, dt débitant pertinere ac haberi de 
cxerceti folitum per candem ; pofiientnt & fubmiferunt 
prnteftioni, tntelat, regimini dt defcnfioni prxfati 11- 
lullris Dontini Comitis Impcrialis Vicarii ibidem prx- 
fentis , càm diâis fubfcriptis Paâis dt Conrentton^ 
bus. Quorum Syndicorum prxdiâorum nominibus, 
fupplicationi pariter dt rcquilitiooi , prsefatus illuftrtb 
Dominus Cornes Sabaudix , Impcriali* Vicarius Gcne- 
ralis, gratis favoribus inclhtatus non dedignans preces 
fupplicutn exaudire, ipfos, U niverfitatem , Civiutcm, 
Homines dt lingularcs Perfonas diâxCivitatis Nicix de 
totius Vicarhe cjusdem dt Locorum adjacentiuin libi , rcs 
fit bona ipforum fit cujuslibet eorum, cum mero, mixto 
Impcrio fit otmiimodajurisdiâione alta, media 4c ballït, 
ac fingulis Honoribus , Exitibus , Proventibus 4c £mo- 
lumeniis ejusdem Civitatis de Locorum fux Vicarix, 
4c cujuslibet eorum, ad Curiam pertinentibus & fpcc- 
tantibus , 4c lpeétore de pertinere debeutibus quoqno- 
modo, cum fubfcriptis Paâis dt Comrtnttonibus ht 
i'\wa protccüonem , tuuioQcut, régi mat, dcfcn^oncm 


DU DROIT DES GENS, ii$ 

A vi*cr> ® rateffltt grttantf anima & delibcrato propolïto rcce* | Mardi -ont, fcn afterî PotnîiH» pari. majori Bel mîooti 
pir: Promittens bona fide drÔis Syndîcis 6c Procürato- f prxdiâîs , nWi prtediâo Domîuo Keij, Ladi'xlaas ici 
I ?8S> liirs, quibuj tupri notninibus (tipulamibus, A rc- | Hrrcdibus liais, item ad humilcm luppfiearù-nctn A 
3 cfpientibuj more publicarum pcrlonarum, vice A no- | requeftâm dîâahrm Syndfcorum præfarus lUuftrfs Do- 
mine A ad opus omnium A fingulurum quorum incc- 1 imtW» Cottk* SabiadÉfc, Impérial;* Vicariüs, raernui 
rcll A interelle poterie in futurum; diâo* Civiratcm, i ItfpülMforfc promifît, peprgiî & convertit risdetn Syndi- 
Uitivcriîctttem . Homme* & boni dîdlx Civitatîs Nid* d* ut fiiprà fbpaUntious qtiùd diâorumtriiim anrici- 
A Locorum totius Vkiiic fux, prutegere, ictère & ! rum durante tentôtte, «ttflis Ûtfri Titan, Terra* A La- 
defeufare lui* fumptibus A cvpenljs , ab omnibus & , ca V'icarix cjusdem , qui fub diâi Dnmini Comîri* 
contra omnes cujutcumque condition;* cxiflant, vo- Imperialis Vicarîi protecHuite le püiuetui.r, non com- 
Jentibuî priedidam Ctvitatcrn . Loca A Terras pr*- pelîce vel ni; inpt ad fâÇicndum eidrtn a!|:juod Homa- 
dfctai jttvadcre A ufurparc , A fuo Duminio A Im* fcîum, i*cc fidemars Sacramentûm; rcmamiuc tanufl 
perio IubjQglr<i A prrfcrnm, à ditta Domina Ducill* Wro arbittio C : vium qui erdem Domino Comiti Ho- 
Aiidceavi* Libcrlsque cjut, Acxteris ptrfonis tarit Kc- j tnagium laccre TOramfti quùd Hoin.igmrn vc! lîoina- 
clclbuic’s quàm Sccularibtis, fit nominc iptîu* à ipio- j cia pofljfc A valent redjSéte -, tCDepritr tàflKfl ex nu ne 
rum Officia mmiflramibui; A à Owiitibus Vintimilii . pnmntterc 6c corttôriilîmr jam.-c pfxlato Dojniuo Co- 
Domîms Tend® de lirîgu*. h‘t nltri fiipplicatlonîbùs | rniri eidem ut Vieario Impérial?, A DfBcfitttbos Oii* ili 
de rcqucltis diâorum Syndîcorum Cnclinatu* , farorc | diâa Civilité A Vicarfa cooliituend's per amdim.obç- 
benigno tendais ad Unionem ficut deect bonurn paef- dire, prout Reipbns Jcnilâlem A Si .'fl x, Provincis A 
fleum & tranquillum Statum Comitatuum Provincfx & Korcalquctti <l:oin;tious , fi Official ibu s luit ObcÆre 
Forcalqucrii , pretâtut llluûrii Dominus Cornes, Im- , conlaercmnf : 6t n ne.intur cid^m Domino 'iamiti lm- 


perialit Vicariüs (icncrâlîs, bona (idc promilu.de con- 
venit diâi* Syndici* dt nobis diâis Notariit ut fuprJ 
ftipulanribui. quôd ipft A«o pofle faciet qu6d estera 
Doea A CivitateS diâorom Comîtatuum Ptovincis & 
Forcalqucrii, quæ prsPelicfiliter occupantur per diflam 
Dominant Duciüàin & Libcrot cjus, cruct ca & cas 
fui* A>ccifieè fumptibus dt erpenfîs à manibus prsdic- 
tc Domihæ Ductifs Liberorumquc luorum dt Locate- 
nentium corundem, dt œterorum alîàrum perfonarum 
tarn Ecctefiallfcarum quim S*cul*fium,& Officialîum 
ipforum de cujoslibet eorum tenentium & pollidcn- 
tium, fou qui in fiiturom tencrent de pofliderem ali- 
quai Tétras feu Terràm in prs-liéti* Comfwtibus; de 
prsdiâa faciet dt foeere teneatur prefitrts Dominus 
Oomc*, tmm rexillo Sercniflimi Principfs Domiiii Ré- 
gis Boèmlo Komanorum lmfKratoris tique fuo. Item 
ad rpforom Syndicnrum humilcm fupplicationem de rc- 
quetiam, prefatus Iltdltrfs Dominus Cornes Sabaudic, 
Jmpafalis V'îcatiu* Genera!is,fo1cmni ftipulationc pro- 
mitît, pepîglt dt convenii diâis Syndicis ut fut>ri fllpu- 
lantibus, tecipientibd* & requitentibus ; quôa li con- 
tingera diâum Dominuiti Regem Ladizlaum ad tan- 
tun tuturo temporc relillre potentiam^ quôd infra très 
annns i die craflina indioandos contrnuos dt coirtple* 
tos rcllftucte poffirt pr*fàto Domino Comîtt omhes ct- 
pcnfis , Himptiis A milfionet, per ipfunt Dominnm Co- 
mitein de fuos fado* dt fadas, Rendos A Rendis fn ftr- 
turorn , tant in acqullitione A proteâione Locotum 
prxdldorum , quàm fn defenlibne A euftodii eorun- 
<lcm. Ko c.ifu îpffc Domirtu* Cornes Imperialis V r ica- 
rius General» A ems Hircdei tencantur , praaüfiàm 
Civitatem A Loca Vicariat, tpliquc qui fub ptokdliotie 
diâi Dotnini Comitfs fc pofuerunt, ipfo Domino Co- 
mité lie poffiJcnte, rdiitücre, rcmitrere , tradere A des- 
amparare lib>rc , A expedire omnibus Cavillolis an- 
fraetibus ptoeüi pdllis, videlicct diâo Domino Ladit* 
laus Régi Ungaria, Jerulaiem A Sicilia, A ptxdlilo- 
rum Comitatnum Comiti leu cjus Harcdibus,' infra 
prxdiâos très atinos proxlmos 1 die craiîina incohao- 
dos continuas A eomplctos, ad fut ve! fuorum primam 
rcquititionem; priü* tamen per diclum Domînom La- 
dislaus Kegcm A fuos, foluti* A reftitotis init*grè pr*- 
fato Do mihoCoiniti A fuis, omnibus A lingulis espen- 
lis fumptibus A milfionîbus per ipfum Dominum Co- 
mitem tâéîiS, A quas A quos iplum A fuos continge- 
ret facere, tam in reclpicndo proteâioncm Civitatii 
prxdielc A Locorum Vicarix ejusdem,quàm nro con- 
féré arionc, eu fl od la A defenflonc corundem -, ae qüibus 
expcnüt, fumptibus A mifllonibui fàâi* A Rendis, cre* 
datur A ilctur diâo A folo lîmpîici verbo diâi Domîni 
Comitis A fuorum, (îne alla probatîone A juramenri 
prxllatione qnîbuscumque. Item prxfrtus Dominos 
Coûte* Impcrialis Vicariüs Générait* proinifif. A fo- 
lemni ftipulationc convenir diâis Synaîcis A Procura- 
ïorfbus, (lipulanribus A rccipicnribos^fuis A quibus fu- 

C i nominibus , A nobis diâis Kotariis ne fupri llipu- 
titlbos ;qabd ipfe A cjus Hzredes impolïcrum A Suc- 
celiores , durante didorum trfum annorum temporc, 
vet pollea, quascuinque pr<edidas Civitatem Nicix, 
Terras A Loca Vieirix fux , qox fub dîâi Dominl 
Comhis Impcrialis Vicarii protedione fe pofuerunt, 
non remitttt feu remirtent . reffituct feu refliruent , da- 
bit feu dabunt,tradet feu (fadent , desamparabit feu des- 
amparabunt, vendet feu vendent, alienabit feu al fcn a- 
born rationc Domînli.polIiRIoms tel unatx.vcl niam 
quoenmque atio wstîo, modo feo via, qua excogitari 
pollen: pr®dtâæ DuciTT* Liberîsque fuis, Domino'Rc- 
ji franrf®, uec altctii Trtndpt , Corail! , &»oni vd 
Tom. II. Fa*i. L 


I peri;i';’ Vfcarfo in Qvitaie prxtiiâa A Vicaria cjusdi-m, 
concedere meruth , mit! uni IfnpÇrîom » A omnfnk> 
l rfa-n J'j[isdi;îio::em altam, médial» A ballam, è:MU 
I onini ciçrdrio per ipfum Dotftttiira CojjiîtCm Ittiperii- 
lem Vicarium A cjus Officiales exeteetido A cicqüen- 
! do, cum rcceptîone, perceptione Â habitipiie omnium 
I bonor-mt, obi-auionum A cmolumcntomm quorum- 
j cumque, quas & <p)x & or Ou j Rcges J en: fil cm A Si* 
I cilié, Provlodx A forcalquetii Conifiçf', À Officii'e* 
iplbrtim étant exercerfi, percipete A habefc confhecî in 
j Cîvitatc A Vicaiia prxdîâis. Item prrtfatas Dominus 
Cornes imperia! is Vicariüs Genetaîis Iblcmni ftipula- 
lionc promiiït A convenir diâis Syndicis A Procurato- 
1 ribus t;r lupri ftlpuldinibus, quùd ï,fc A lïxrcdi-s fui 
j rpfcialiter A exprcIK teneancur revocarc , irritare & 
j cinceljare quamcumqiie vendîtiohem fcü Ftudi dona? 

I tionem A aliafn quameumque alienationem, fi quain 
t vcl quas fadt alîcut Perfonx vel perfonis tam Ecclc- 
[ fiaftîcfs qulm Secularibas ,dc Civitate prœdiâx Nietx, 
Terris, Vîllis A Lacis Viéari* cjusdem, feu de aliquo 
I Imnerio mero, mixto, A Jurisdiâiunc quacumque 
I diflx Cîvitatis A Locorum («x Vîcarié de Domam'o 
| ciiftemibns. Item prifacus lllttflris Dominus Corne* 
j Sahatidix, Impcrialis V'icarîus, folemtii (tip' lBtionc pro- 
î miilr, pcpigii A convertit dielis .Syndicis & Procnrato- 
[ ribus ut luprà flïput.intîbiis.quôd ipfe Dominus Contes 
j A cju« Hxredes miauituc o arc palfagiuin, A cottcedtre 
j licenriam A autoritatem , quibuscumque: pr^beic fol 
dare volentihu* auxîlfum, conlilium, fitccurlum, ju- 
v.imen vd favorem , pci Man- Se' per 'l errant , de 
J ViâtijlJbus, Homînibus, Armigeris vcl quctniscumque 
' aliis nrcrfljrüf, pnrdiâo Dointmi Régi Ladûlaus , per 
J tutam Terrant dfâorttm Coirotatutnn l’rovincixA Kor- 
calqucrîi, qux cft lêu errr lüb cjus proreÉtionc vcl Do- 
mînîo, A pTéfêrcim diâis Civîtati Nicix, LocisA Ter- 
ris Vlcarix e;osdem. Item prxfatüs lilullris Corne* 

! Sabaudix,Imperlali* Vicariüs , folcnml flipuJaticmc po- 
[ piRÎt, promilît A convenir diâî* Syndicis À Procumo- 
ribus, qnôd ipfc A cjus llxmJcs tencantur ju\ta putlc 
vetare A prohiberc quoscuinque Rcgcs , l'rii cipe*, Du- 
ces A Barones A alias quascutnque per fanas, A onrura 
cxercitus & comitivas tant maritimes quàm tcirclhes, 

I volciltcs Icu iiitendcttte* Ire A tranlrre per Terras die- 
' torum Comitatuum comra dtâum Dominum Kegcm 
i Ladrzlaus, A cjus Cî vitales A Loca invadcrc feu ulur- 
| parc. Item prxfatu* lllurtri* Cornes Sabandix, Itupe- 
rialrs Vicariüs, folcnini Itipahtionc prümifit, pepigit A 
convenit diâis Syndicis , quNd li prifarus Dominus 
I R ex Ladiihm vcl cjus Hxredcs t iafrâ diclum tempus 
dîâorum trium annorum, cxpcnUs, fumptus, & mis- 
fîocics faâas per iplum Dominum Cumitcm A fuos, A 
fiend.is . tam pro defenfione quàm treeptione ôiâarum 
Crvicatis Nicfe A Locoiuni fux Vicariat, A a.'ùrutn 
Tcrrarum A Loeorcm tlib obedîcmia diâi Domini Ré- 
gis Ladixlaus cxiflentium , qox fuis protcélione diâi 
Dorntni Comiriv fc pofuerunt rcJiiti’crint diâo Domino 
Comiti , A iplïs fdîttutis diâus Douifnuv Comev diâas 
Civitatem, ferras A Loca diâo Domino Régi relli- 
tucre, traacre, A remîttere rcculâret, vel iplas eipcn- 
là* A miffiones nr fupD dcclaraias arcipetc contradic*- 
rct ; co cafa fit Hcitum Hominibus diâarum Civit^ifs, 
Locorum A Terrarum A ccjusîibct earum, propria au- 
ihnritate ud Dominium diâ? Domîni Regis redire, A de 
manibus diâi Domîni Comitis Ce movere, absque eo 
qutVd in crhnen rebellfonis fea proditionis dicercmuc 
Incrtrriflê; prtvis tamen prifato Domino Comiti obfcr- 
vatis A adiinplcis omnibus A lingulis Infuper A hCri 
feriptis Capitol» . l'uâis & CoRvcutionibus contewü A 
Le i defignv 
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Anko deûgnatis.- Item prxfatus Illullris Dominas Cornes, 

00 Impcrialis Vicarius, folcmni llipulaiionc promil», pe- 
1 3 ® ® • P‘S’ 1 & convenir didis Syndicis de Proeuruioribu* ut fu- 
pri flipulantibus; Quôd iplc & ejus llxrcdcs dt Offi* 
dale* corum qui pro tcmporc fucrint in Civitarc, Locis 
& Tcnis prxdidis, non poflint aliqua occalionc leu 
cauû aliquim pcrlbnam rcquircrc, cxtraherc feu remit- 
tere de uno Loco ad aliutn.vel de una Curia ad aliatn, 
tara in caufa criminali quim tn civili ; lcd in lingulis 
Locis Civitatis, Locorum & rerrarum prxdidarum 
ub: Jurisdidioncs exercentur ; unosquisque Civitatis, 
Locorum Je Terfarum prxdidarum conveniatur de re- 
conveniaturprout fucrit requifltus , nili caufa didum 
Dominum Comitem tangerct- _ Item prxfatus Illullris 
Dominus Cornes, Impcrialis Vicarius, ad ipforumSyn- 
diconim fiutftüetn requilitioncm , cisdcm Syndicis ut 
fupri flipulantibus dt recipicntibus dedit, doiuvit, con- 
ccfllt Uccntiam Se <dthoritJtem,qwôd dida Ciritas Ni- 
eix, feu univerfitas ejusdem, gabcllus, revas & exteras 
fmpofttiones, quarum comtnodum St émolument um ad 
ipfam Civitatem ccteraquc Loca ejusdem Vicarix per- 
tinet & fpedat & conliievit fpcdarc , fadas pro ne- 
cclTuatibus Guerrx & aliis oncribus didx univerlîtatis 
Nieix & Locorum Vicaric ejusdem, de cuilibet corum 
in dida Civicate t( Vicaria ejusdem, po finit Hotnincs 
didx Civitatis & Vicaria tcncrc & ferme. tôlière & 
deftrucre & annuhre, prout cisdem Hoininibus pro bo- 
no dida Civitatis & Vicaria vldebitur expedire; dum 
tamen gabellx & crterx obventioncs & cinolumenta, 
per Conam percipi confucta & cidcm Curia fpedantia, 

f rxtato Domino Comiti perfolvantur. Item prxlatus 
llurtris Dominos Cornes , Impcrialis Vicarius, folcmni 
llipulationc promifit, pepizic te convcnit didis Svndicis 
ut fiiprà flipulantibus, quod major Curia Senclcalli & 
ali.irum mojorum Official ium in prxdidis Comitaiibus 
Provineix oc Forcalqucrii, <i ipfe Dominus Cornes ac- 
quilîvcrit , per cos conlliracndorum, tenebitur & rege- 
tur in dida Civitate Nieix, fleuri tenobantur & rege- 
bantnr in Civitate Aqucnli tcmporc regiminis quondam 
Dominx Joannx Reginx, juxta Privilcgium didx Ci- 
vttati conceifuin per didum Dominum Ladizlaus Rc- 
gem ; durante tamen bcncplacito Domini Comitis an* 
tedidi. Item prxfarus Itloftrîs Dominos Cornes. Im- 
pcmlis Vicarius, promifit Se convcnit folcmni ftfpola- 
tionc cisdem Syndicis, quôd ipfe Dominus Contes & 
cjus Hxrcdcs tcncantur conccdcrc marcham & reprefa- 
lias, contra quascumqoc perfonas qux Hoininibus dic- 
tx Civitatis & Locorum Vicari* ejusdem jus Se julli- 
tiam denegahunt, juxtl ftylum & confuetoainem Italix. 
Item prxlatus llluflris Dominus Cornes .Impcrialis Vi- 
carius, promifit, pepigit & convcnit folcmni llipulatio- 
nc, diclis Syndicis llpnlantibos ut fupri, quod ipfe 
gabdlara ûlts Civitatis Nieix tenebît fufficienter muni- 
tam fa le . nec ipfam alibi transportabit vcl mutabt ali- 
quo modo, 6c quod Cives Nieix habcant, habcrc dc- 
bcanr & poflint fal in gabclh prxdida faits pro pretio 
confueto, fciiicct duorum folidorutn Se dimidii pro fes- 
tario quolibet, tam pro ufu corum quàm piscibus fiilan- 
dis & carnibus venuendis, & fleut luf tenus funt habcrc 
confucti; te modo fimili Hotnincs didx Vicarîx Nieix 
fallu dida gabcl la habcrc dcbcant te poflint, de pretio 
quo font in ilia habcrc confucti , tcmporc Dontinx 
Joannx boni tnemorix Reginx Jcrufalem de Sicilix.dc 
prxiidnrum Comitatuum Comitiflx, fervato tamen, 
quôd tempore Guerrx remineat & lit de pretio didi lit- 
lis in arbitrio didi Domini Comitis , te Syndicorum 
Nieix. Item prxfatus llluflris Dominus Cornes, Impc- 
rialis Vicarius, promifit, pepigit fit convcnit didis Syn- 
dicis folemni flipulatione; quod ipfe non faciet Treu- 
am ncque Paeem cum prxdida Domina Dacifls An- 
egavix nec Liberis ejus , quandiu Habit in acquifttione 
Civiratum. Terrarnm Se Locorum Comitatuom Pro- 
vineix Se Forcalqueriî, nifi fuper hoc participato con- 
ftlio Civium Nieix. Item prxfatus Dominus Cornes, 
lmpcrialîs Vicarius. folcmni flipulatione promifit, pc- 
pig» & convcnit didis Syndicis ut fupri flipulantibus ; 
quod ipfe durante didorum annorunt tcmporc non per- 
turbai» Hotnincs didx Civitatis Nieix Se Locorum 
fu* Vicarîx, qui te fub protedionc didi Domini Co- 
mitiv pofucrunt, quominus poflint fuccurrere, fuccur- 
fum Se juvamen dare dido Domino Régi Ladizlaus ; 
dutn tamen non ccdcrct contra honorcm didi Domini 
Comitis & didx Civitatis Nieix vcl alterius corum. 
Item prxfatus Cornes, lmpcrialîs Vicarius, folcmni lli- 
pularione promifit , pepigit dt convcnit didis Syndicis 
ut fopra flipulantibus, quod ipfe nullo réméré futuro 
Homincs did» Civitatis de Locorum fux Vicarîx , di- 
redè vcl indtredè , cohcrccbît vcl compeliet ire contra 
diduffi Dominum Regem Ladizlaus , nili ipfe Dominus 


O M A T I Q.Ü Ë 

Rex faccret Guerram contra didum Dominum Comi- AnNO 
tem de fuot, vcl faccrc prxlumartt ipfis Homluibus & 

Civitate exillcntibus didi Domini Comitis, fervata 1300» 
ctiâtn quod hxc forma Capitutorum tuprâ & infrè 
feriptorutn. Item prxtàtus Dominus Cornes, Imperia- v 

lis Vicarins, folcmni flipulatione promifit , pepigit de 
convcnit didis Syndicis ut fupri flipulantibus ; quod fl 
comingeret didam Civitatem Se Loca Vicari* le decla- 
rarc pro aliquo fummo Pomilice, quod ipfe Dominus 
Cornes fuo polie procurabit didam Civitatem dt Loca 
Vicari» fux, abfolvi ab omni Sementia Lxcommunica- 
tionis & Ititodidi, quam forte Homincs dt perfotw 
didx Civitatis dt Locorum Vicaria fux incurrcrent, A 
quibona, jura & redditus Ecclelix receperum, te do- 
mos, Caflra dt alfa aidificia Ecclelix disrucrunt, ac 
ctiam de qutbus redditibus de bonis Ecclefiaflicis rccep- 
tis & occupatis per didam Civitatem dt Loca Vkarix 
fux, fuo pofle procurare de faccrc quittari dt abtôlvi, 

& remilfionem hcri ab ipfo Domino lummo Pontiticc, 
pro quo fe declarabunt. Item prxfatus Dominus Co- 
rnes, Impcrialis Vicarius, fqjcmni flipulatione promifit, 
pepigit & convcnit didis Syndicis at fupri flipulantibus ; 
quùd ipfe tencatur Comités Vintimilii Dominos Ten- 
dx (t flrlgux, fuo poflê coherccre dt rcmovcrc per 
Cambium vcl conqueüain , à Dominio dt tenuta ac 
pofleffione didorum Locorum dt aliorum qux in dido 
Comitatu tenent , ad hoc ut paffus de Nicia nsque in 
Pedemontem itincrantibus lit apertus. Item prxfatus 
Dominus Cornes, Impcrialis Vicarius, ad fuppücatio- 
nem dt rcquellam didorum byndicorum, voluit de in- 
duxit ac Uberalitcr lareitus cfl, quod omnes dt finguli 
extranci per mare ad uidam Civitatem Nieix vidualia 
adduccntcs, lint franchi & itmnunes à folotione Rip- 
pagii de Quarantem, durante tamen bcncplacito didi 
Domini Comitis. Itcin prxfatus Dominus Cornes , Im- 
pcrialis Vicarius, folcmni flipulatione promifit, pepigit 
de convcnit didis Syndicis ut fupri flipulantibus ; quod 
fi contingerct ipfam Dominum Vicarium acquircre ali* 

Loca Comitatuum P rovinche dt Forcalquerii,quod Ju- 
dex Civitatis Nieix habcat primas appcllationcs caufa- 
rum Civiîium de Criminaiiutn, de ad ipfum dcvolvan* 
tur; videlicct, Locorum ci: ra Ciancham, ac de Valli- 
bus Barcilonix de Sandi Stephatii, Vicarixquc Fugeti, 

Then. & Hajulix, dcSigalaj defupet hoc Judieem Ci- 
vitatis Nieix conllituerc promifit de tencatur didus Do- v 

minus Cornes , ipfarum primarum appellationum Judi- 
eem per Privilqgium pcrpctuurojn cafu quo Curia ma- 
jor didorum Comitatuum in dida Civitate Nieix non 
rcduperctur, Vcl ipfam Curium pro meliori Patria non 
ordinaret reduccrvdam in Civitate prxdid* Nieix. Item 
prxfatus Dominus Cornes, Impcrialis Vicarius, folemni 
flipulatione promifit, pepigit Se convenir didis Syndicis 
ut fupri flipulantibus , quod Cadra, Jurisdidioncs dt 
bona ablatas de ablata infra Diflridum didx Civitatis 
Nieix dt lux Vicarîx, de ctiam prxdidorum Comita- 
tuum, quibusdam Civibus & Incolis didx Civitatis Ni- 
eix, de aliquibus didx fux Vicarîx, per aliquos de 
fado , dt per aliquos rarionc Guerrx qux fuit in didis 
Comiratibus inter prxdidum Dominum Ladizlaus Ke- 
gent de quondam Dueem Andegavix, dt Natum cjus 
pra^lidum, rcfliruerc tencatur dt dcbcat prxfatus Do- 
tninus Cornes, hiis quibus ablata fucrunt, dt redirai fa- 
ccrc de mamiarc quxcunquc contigcrit ilia ad fui Do- 
minium dt obedkndara v eu ire. item prxfatus Domi- 
nus Cornes, Impcrialis Vicarius , folemni flipulatione 
promifit, pepigit de convcnit didis Syndicis ut fupri fti- 
pulantibus; juod (i contiugat iplum non acquircre to- 
tam aliam Terrain prxdidorum Comitatuum Provin- 
ci* de Forcalqucrii. prxter Civitatem Nieix Se Locade 
Terras didx Vicarix, de alia qux fub protedione fua 
fe pofuerunt ; quôd ipfe Dominus Cornes nullo rem- 
porc conccdcrc tencatur nec permittere, quod quidam 
Cives dt Incolx prxdidx Civitatis Nieix, dt bona in 
ipfa Civitate dt ejus Terrkorio kabentes, qui rebelles 
fucrunt prxdido Domino Ladizlaus Régi, de contra 
didam Civitatem venir une, dt quxcunquc niala qu* 
potuerunt, tradarunt de oppofucrunt le, übi de lu» 

Vicarix venire poflint in eadem , nec bona fua ullo 
teinporc fibi remirtere fine prxiudiciu crcditorom. 

Item prxfatus Dominus Cornes , Impcrialis Vicarius, 
folcmni flipulatione promifit, pepigit de convcnit didis 
Syndicis ut fupri flipulantibus, ad ipforum fupplîcatio- 
nem humilcm; quod quando contingent didam Civi- 
tatem Nieix fe dcclarare pro aliquo fummo Pon- 
tifice . quod tune didus Dominus Cornes tencatur 
cum aido Domino fummo Pomilice ubtincrc fuo pos- 
fc, quôd Hospitia fiftentia infra didam Civitatem Ni- 
eix, qux tenctur fub majori diredo Domino Monas- 
tetii Sandi Poniii cxna mutos Nieix, fub certi» «mai* 

" * fetvi- 


DU DROIT DES GENS, 

At€KÔ P* fV * ffa i didu* Dominus fummus Pontifes affranchi- 

bit, d;UO competent! Catnbio per ipfum Dominum Co- 
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J 8 8. 'mkem de attqno illoram Callrorom qu* fixeront rcbcl- 
J y*'pr*Jido DomltlO Régi Ladùlaus, acquirendorutn 
rSn uli 1 — 


per diânm Dominum Comitem , uno videïicct & plu- 
1 * . ribus ad lutTscientiam excambii fupradiâi. Item prxfi- 

* tu» Dominus Cornes, impcrtalis Vicarius, ad hu mil cm 
diâorum Syndfcorum fapplicarioncm fie requeitamseû- 
dera Syndicil ut fupri llipulaniibus coiicclftc, quûd in 
diâa Civicate Nid* fiat fie ticri poffit fit ordinari una 
Caiini, prout fit & confoctum cil ficri in pluribus Lo- 
cis Itali*. Item quûd fréquenter contingit, quûd Mer- . 
catores dciiinattui Ballas Mercîmouiotum , aliquî ad ] 
partes Orientales , aliqui ad partes Occidentales , fit ali- | 
qui ad partes Àquilonis, ipfas mandant tccipi in Nicia, 
prefuus liluilris Dominus Corne» babaisdi* , imper salis 
Vicarius, eisdem Syndteis ut fupri polluhistious con- 
ceffit, quûd nulla perfona diâaa Ballas quas ut fupe- 
riùs in Civitatc Nicl* mkti contingent , recipiat née 
redperc poflit , nid tuerie Civis vcl oriundus didz Ci- 
▼itaris Nici®, ut commadum Civibus fie non forenlibas 
«pplicetur. Jcein prxtatus Mufttis D- «minus Cornes, 
Impcrialis Vicarius, ad humilcm fupplicationcm fie re- 
t qucflam diâorum Syndieorum, voluir, juflit fie ordi- 

navit omîtes inquifitiones fie Procelfus Or imioale» , fac- 
to» fit foimatos haâenus in Curia diâs Civitatis , St qui 
formari posent oecalionc quacumque prxtcrita vcl dc- 
liâo, contra quuscuinquc , elfe cafïo* fie nullius mo- 
ment!: Et in iignum nullitatis, Voluit & jufiit, quûd 
omnes ltbri fit cartularia procdliiutn in diâa Curia lac- 


4 cent «crccrc, peteipere 4 hlbcre Confacli. Item AnX 0 
quûd dido durante tempoTc txium atinorum , Cno® leu j »0 g 
Prxconitatkmes sa didi Civitatc fie Vicaratu tsaoçno- 
mine 3c ex parte prxfatt Domini t-ormos lmpcrtalis 'i- 
carii. Lapfo vetû dido tempoic ttium annonim, non 4 
fada per dictusn Dominum Regern Ladizlaus oi îQpfà 
rcilitutîonc fie iblutionc prefato Domino Comiti Impe- 
ria!! Vicario , de lumcuibus , cxpesilis fit miruootbos 
faeiû fit riendis per iptum in îcquiliiiOnc fit,4efcn(ionc 
diâ* Civîtatis Nid* , Locorum fit T erratum diâi lui 
Vtcariatus, fit aliarum qus fub ptotcâione fua.li.-po- 
i fucriut ut fupri lcriptum cil ; diâx Civitas, Ldcj, T er- 
ri fit Hoinincs fplarum Civiutum, Lucurum fit Ter- 
rarum, tetteantur Hotnagiusn fit fidelitatem taccrc, aC 
■ Homagii fit fidc'.itatis prifato Domini) Comiti fit fuis 
Hircdibus debitum pr*!larc juramenrmn, ut corum 
Domino naturali fit ligio pr* c*teris Domin's qulbus^ 
cumquc , & ipfum In eorum naturalem fit ligium Do- 
minum recognosccre ut iuprà, ad iplius Domini Ov- 
miti» vcl fui cent Nunrii rcquilitioncm. Et diâus Do- 
minus Cornes Impcrialis Vicarius tencatut' cidcm Civ;- 
tati fie Locis Vicarie ejusdem, L’ni.crlîtaiibus, Ho- 
minibus cujuslibct diilorvtrn Civitatotn & Locorum, 
contirmare omnia fie lîngula Privilégia, Franchdias, 
l^ibertates , Statuta qusecumqtie , tam Regalia quam 
Muriiripaîia.fic Confuctudincs lcriptas fit non feriptas, 
qu* fit quas pndida Civitas Nici* fit Loca fu* Vlca- 
ri* , per ferrpturam vcl alium quemvis modutn legiri- 
mum ollcndcrtnt fit monllrarent Ce habuifle fie habere, 
tam à Domina Joanna rcco!trnd*mcinoti*KeginaJcru- 


toruin hadenus, igné comburantur , Parti I*f® jure tn ! faîcm fit Siciltx, & pr*dittorum Comïtatuum Comt- 
onniibu» refervato, retTunemibus rebeHibus in banno tillu, fit ejus PradcceiToribos; qnim à Domino Carolo 


in quo étant fit reperirentor clic de prxfcnti. Uent prx- 
fatus liluilris Dominus Otmes, Impctialis Vicarius. pro- 
milit, pepigit fit convcnit diciis byndicis ut fupri llipu- 
lantibus; quûd (t comingat ipfum Dominum Comitem 
acquirerc alia Loca Comitatuum Provitici* fit Forcal- 
querii , quûd iple Dominus Cornes faciet fuo polfc 
quûd fknericiati dîdorum Locorum fu* proteètioni 
iuppolitorum fit fupponendorum, à Bcnebcii» luis ex- 
I>uliî fie expoliati qualitercurnque, reduccntur in polTes- 
lioncfn diâorum liiorumBcnctidonim. Item quia pr*- 
fatus liluilris Dominus Comcs,lmpcriaIis Vicarius,requi- 
rebst quûd vîrcutc protcâlonls pridiâ® omnia Cadra 
tam dici* Civîtatis quiin Locorum Vicati* cjusdetn.in 
fuis manibus .cullodia fit potentta pon.Tcntur : Hinc eft 
quûd pi.ef.it u s Dominus Cornes fit diâi Syndici, ad u- 
lcm concordiain pervenerunti vidclicct, quûd de diâis 
Caflris ponendis in manibiss prxtati Domini Comitis, 
fit fit remancat tn poteftate fit ordinationc -lagnifici Vi- 
ri Joannis de Grimaldis Domini liaronix Uoltt, fit dic- 
loruin Syndicorum; uni Dominus Bolii , fit Syniici 
ordinare valcaut , an uîda Cadra ponenda tint in diâi 
Domini Comitis nnnibus vel ne: Viceverlb prediâi 
îjyiidici Univerliratis pntdicl* Nici®, fuis fit nominïbus 
quib-.is fuprà, fit fuorum Hwedum fit. SucceiTorum in 


bon* mcinort* diâi Regni fie ciûm Ung.i:i* Kege, fie 
pr*diâo Domino Lidizlaus cius Nato. Item quûd 
si comiisgeret przfatum Dominum Regem l.adizlaus 
ad tantarn futuro tetnporc rclilirc potentiam , quûd (ol- 
veret prxfato Domina Comiti Impcriali Vicario vçl fuis, 
infra eersipus diâorum trium annarum, diâos fismp- 
tus, miffiones fit expeisfis deciarandas ut fupcriûs, per 
ipfum. ut prædicitur .faâos fie fiendos in acquiiitionc & 
deteuffone prididoruiti Locorum; fit fiâa rcltiruiioue 
diâorum Locorum, diàus Dominus Cornes vcl fui , 
propter proccâioncm diâorum Locorum per ipfum 
fuiceptam, rcminerct in Guerrt cum diâa Domina 
Ducilla Audegavi*, vcl Libetis e-,us ftit .SuccclForibus 
ipforum , feu per eosdem Vel altcrum ipforusn con- 
tingeret futurn tcmporc ficri Guerram montra ipfimi 
Dominum Comitem oecalionc prxdiâorum : diâi 
Sytuîici fuis fit nominïbus prsdiâis , promiferunt 
diâa Domino Comiti ut fupra llipulanti, fit jurave- 
runt corporaîirer ad Evangelia Dei Sanâa ; quûd 
dida Civitas Nici* fie Loca Vicari* ejusdem , oabit 
fit date tenebirur in aux ;, .ium pro dida Guerra fubfti- 
uenda , ddem Domino Comiti fit fuis Succefiori- 
bus , fingulis annis durante ipfa Guerra , usque ad 

, _ r . -, - ipfam quantiratem fie valorem omnium obventinnum, 

futurum quorumcumqtic, promiferunt & cnnvencrunt , reddltuufn, eiituum, fit etnolumcntorûm în dida Ci- 
pr*lafo lliisllri Domino Comici Impcriali Vicario, pr*- j vitate fi*Vicaria Nici® per Regiam Majcllatem fie Cu- 
fenti, llipulanti, fie rcc ; pienti folcmnitcr pro fe fit luis tiam olim percipere confuerorum quovis modo. Item 
HxreJîbns fit SuccdToribu; in futurum, fit nobis Nota- prxtiâi Syndic! fuis fit quibtts fupra notninibus. pro- 
riis infrà fcripcis (lipulantibas fit recipientibus folcmnhcr miferunt dido Domino Comiti Impcriali Vicano, ut 

*'* ~' k,-v: ' n ..ki.v.< -t— a» : — fupra üipulami fit reeipienti pro fe fie fuis Succcllori- 

bus, ad banda Dei Evangelia corporalicer juraverunt; 
quod li conringercr, quûd didos Dominus Ladülaus 
Rex vcl altcr fuo nomîne, hiis fuper hoc potcllatcm 
infra terminum diâorum trium annorum, rem/tteret 
feu quittaret, cedefet, alienaret, vcl aliter transferret 
dido Domino Coir.tn' jura qu* habet in dida Civitatc 
Nici® fit Vicaria ejusdem, mero , mixto Imperio fie 
Jurisdidionc corundcm; qnod eo calu ftatim ad iplius 
Doininl Comith vcl fui cerri Nuncii rcquilitioncm , 
did* Civitas, Uutyerfitas , Commune, fit Cngulares 
perfon* ejusdem Civîtatis fit Vicamtus, tenearitur fie 


ut publias perfonis, Otticiis publias, vice fie Domine 
omnium fie lingulorum quorum intcrcll fit intcrcllc po- 
icrit in futurum; fie juraverunt corporaüicr ad landa 
Dei Evangelia, lob fuorum obligationc b-msorum quo- 
rumeumque ; quûd durante termitio diâorum trium 
, annorum, ipf* Univerfitates Civitatis Nici* fie Loco- 
rum fu* Vicari®, fit lingulares perfon* earutn, dido 
Domino Comiti Imperiait Vicario fit fuis Succefloribus 
obedient , merum, mixtum Imperium, fie omnimo- 
dam Jurisdidioncm alram, médians fit bafTam, in dida 
Gvîtate fit Utsiverfitatc ejusdem, ac in Vicariatu Nid* 
fuprà feripto, in eosdem fit fingulos line cotstradidionc 
quacumquc, adminillrabit fit cxcrcebir [>er fe fit fnosOlfi- | debcant faccre prxflircque recognitionem . Homagiusn 
ciaîes per cum dcpuiandos in didis Uvitate fit Vicaria- 1 tsgium fit fidelstatem ligîam . & Homagii & tirfeütatis 
tu : D antes & concedenses didi Syndics, fuis fit quibus j debitum Juramentutn dido Domrno (’omiti fie fuis pr* 
fupcriûs nominïbus , przfato Domino Comiti Imperiali 1 e*teris Domissis quibuscumqne, feu cjus ccrto Nuncio 


Vicario ibidem prxfeuti, llipulanti fie reeipienti pro fe I fuper hoc poteftatem habemi, termino pr*dido trium 

a . •’«:» *. /te-n.... . ! ann orum eo eafu reniilîh , fie in aliquo nonoblîantc. 

Quibus lie fadis , initis fit conventis , prxfatus liluilris 
Dominus Comas Sabaudi* Impcrialis Vicarius ex una 


ctpietsdi, recipiendi fie 'parte, fir didi Syndid Univerljtatis did* Civiiafis Ni- 
.edditus, Genius, Exi- \ ci * ex parte altcqt, in prxfcntia Teflium k nollrorum 
fie fcmolumenia qu*- , Notariorum fublalrtoruns conllituiî. promiferunt fo- 


fie fuis Hxrcdibus fie Succcübribus ; merum, mixtum 
Imperium, fie omnimodam Jutisdiâionem aitam, mé- 
dians fit balfam in dida Civitatc Nies*, Vicariatu ejus- 
dem , cum potcllate fie adu peretpiendi 
habendi omnes Obventioncs, Redditus, 

lus. Proventus, Jura, Honori s fie Emolument» qu*- i Notariorum fubfalproruns conflitutî, pro- 
cunsquc, qu* fie quas Screnillsmus Dominas Rex fe I lemniter una Pars alreri, fit .altéra alrrri.fi: ê converfi;, 
Regina Jcrufalcm fie Sicilir, fit (iomitatuum Provirtei* j fuis fit quibus fupra notninibus, vidclicct, pnrfams /l- 
fit Ftarcalqucrii Comités, retroaclis temporibtisin didis I lullris Dominus Cornes Sabaudr*, Impcrialis \ icarius, 
Civitatc fie Vicariatu toto ejusdem cxerccbam,habebant i didis Syndicis . fuis fit qufoos fupra nomir.ihas, ft/pu- 
c, petcipcrc fie babcrc debebanr, lanti fie reeipienti folcmnitcr pro fe fie fuis iucccilori- 
J Ee i ha s, 


fie pcrcipicbant , cxcrccre, percipcre fi 




vers 

1388. 

OU 

U89. 




CORPS DI PL O Mât !&.$«, 


bus , à difla Univenîutc Nid* & petloni* fingUlarlbus | 
çjnsdun: fit difiti Syudici luis & quibus fuprn nomini- 
bus, pratato llliiflri Domino Cotniti Sabaudix Impc* 
ïiali vicanu, Itipulami & rccipienti folemnitef pro fc 
Â fuis Succciforibus fie Hxrcdibus univerlis, fit ad 
banda Dei Evangclfa ambs Pattes cûrporaliter jurave- 
iunt, fub fuotum omnium obligationc botiurum , mo- 
bütutn fit jpmobilium , prcTetttium fit futuroriim quo- 
runicumqüe prxdicharum fubmifiiortem Proteâionis, 
Protedionctn, Paâa , Convention es & Protniîïiuacs 
praxiidas, & omuia fit litige!» l'upcl fit infrà ïcripta, 
prout i'upcriùs & inicrtùs exprcfli lunt, & divifim uni- 
que Pars tanghur habererata, grata,_fitma, valida fie 
irrcvoc&bitia, ratas, gratis , Armas 6 c irrevocabilc» per- 
pétuel, & in nuîlo comrataccrc vcl venire, fed « om* 
nia fit Angola tcnerc, aucndcrc, lcrvarc fit adimplcre 
proue foperiùs vxprcilâ font ; ncc alicoi comravcnkntl , 
dicenti vcl facicnti , fea contri diccrc, fuccrc , venire 
vcl oppoticrc volcnti qaovis modo in aliquo confcmf- 
tc, clam vcl palùm, aut am ilium, con (ilium vcl fa- 


tomme un S Lit ut j 
que nul Evêque ou 
tctUé 

meut, 


i , fans en promàttt TobjcrvcUio» avec fer- ’■ .* 
/. fait &c. (!).'• V : * i 

rnt 3* wms ®otici ©nuflwi éï^ofT k fc* 1 3 ^ 9 * 
tfjeunen Ul ,t, thum funbt cflentlid'/ ma tan <£tttff/ab 


Im ben/ bie 111 (ehent/ kfent/ oîter K ,r( * lefen/ nu cbtr JutU 
îwct) «wigtlidj/ Kif w*tr mit gutan iXiitKc/ uni» jauger Spot» 
bcfT.nJ'tiùiq/ burd' Jribe unb gntulinc* yiuÇoi» ui»b au<h ©<» 
uwd:;‘d trillai urtfcccT SjrrrfdMfft/ unb aller uiiferer Unbertlji» 
rtmS’ffir tutl/unb fia au uttfet î>lait-h>innto/ jr 

fin»/ vttbdiilh» unb vttlrta KtMi/ bqj unfmt ïrtutn/ unb 
mit 39 «rft turfntr JitrfH. ^utbigtftt/tvrfjnflên unb icrlobt# 
nud’ ma bttfan 85 n tff / bob tsir bon DiRtHninçm jArflot/ 
tatfmn jpi. jjam/ ÎJcrm TClbrfdam 5 >a$cqm jt OtjlMêkb# 
jt «£tcnt/ tnib uub j< Çftun/ ièr*ftn je imol/unt» 

allai fànnt (£rtai unb iSl*>d’îoiamfn / acbdtfm tou fdlni unb 
njcüen/ Aivbcrlidj roib mttluhy mit nffer unf-t aRad.'t/ ;a ni’ 
lai ifcrcn Sttbtai/ unb Jtommcn/ triba «I* 


x> rol ? pi ^ >gr . < : .*y * teii u nt i an t^s jrafauis j lor uiemaf licb / meitumb mu^mommen/ »unn tu ^ 


_ . ' n *. ... • , ■•£»• c .. . HKIlMl i.lr Ulit'Ull.CUniKIU HIUII 

Domnius L.omci ImpcmWs Vicarius, o: diCti byndicf , , toù|#/ mtb UW: bütUHU' vr « vl;u imb geiiwnt nvrbai/â... 
fuis quitus fuprà nommibas, et corum cujushba ccm ; riürJwriidyi; inibîwF»» i ihniti4ma<tmto l 2V^ci^«b»<« 
fcicatia, ucr juramenta fua per cos St ipforum quetn- i L '!Àit/iu^Inulaen unb il>r«’f(t:ibeJCri(9ttmbflJwbcn/ oljn <8** 
libet priJlïu; exception! diâarum Protedionis, Pro- wïbç. .^pdi t>'b<u au unû m biefer ^a-iOntf 9 svimmlid> ppatt* 
miffiouum. Padiouum & Conventionum, non fie fae- habrutlb tWjjtnofflnKn/ luijîrit SJ. 2 tatt«n ben 'pabfi/tn. dm 
tarum, imtarum & ftipulatarum. omniumque promis- dlu bitir iMlUfb ifl. Sto fllxt jemnnH./b« imiî 

forum non fie ut promittitur fadotum, & non rîtè (i \ lîuqttwyinbabrm’OCttnninKti unftm Sjam SjerÇog 'Xtortotm/ 
légitimé faâorum; doli mali, metas & in faélum ac- cb« fou ïrbni ober ■Didd'ri'irmnvober t<t ivibn bte ilyren u^t 
tioni, & condiâiooi , fine caufa. & ex injutta caufa. HW burw» ftoUntfr mis m ;Xtfc fr§m/ unb fullm wa bo 
juri per quod dcceptis (t in coiuruâibus lsfis fubveni- :’ 1C ^ inifrn iSiiiute tmb ;\ccbt tbiim/ tooi* 


tur, benefido remtutionu in integrum, &. omni alto bo - ëutbe/ clvi ('toerbr/ moite «bctbft 
luri ('aiiûnieo & Civtli Privilcviis fit Statütis fibi te uv,1/ unî ’ dknme unb âCttbWté mdjt gvpiOtlbmlld' fenn/ 
'Jl nnÎ- [ 1» M™ »îf UintTIII rcT^UMIltm SJOUI /(éllKtlSrtKtl UHb 91,1*. 


cuilibct ipronim în hoc faâo competcmibus, per qu; 
polTcnt contra pradiâa vcl ipforum aliqua fuccrc, dicc- 
re vcl venite^aut fc tucri quovis inodo; juxique dicenti 
ecncralcm rcnuncîatiûnem non valcre nîfi prxccflcrit 
lpccialis. De quibus prarfatus llluflrts Domtnus Co- 
rnes, fit didt SyDdici, prxccpcrunt per nos Notarios 
fubfcriptos, duo vcl pluia âert pubïica lnflrumcnta , vi- 
dciicet per Petrum Ducis Notarium, fit bccrctarium 
ptcfjtt Doiniui Comîtis, fie per me loanncm TrofFeniî 
dîflx Civit itis Nieix Notarium, ad opus di^l* Uni- 
verfuatis Nieix. A cia fucrunt hcc ante Ecckfiam 
Monaflcrii Sanûi Poncii. extra muros Civîtatis Nfeix: 
prxfentibus fpeflabilibus M'üitîbus Dominis Aymaro 
Domino de Claromontc, Ottone de Grandiiïbno Do 
miuo Sandx Cruds ; Egrceiis Dominis, Joonne de 
Miolano , Guillcrmo de Romllione Domino Boscagii, 
Joanne de Coloniaco Domino de Andelo, Bonifacio 
deChalant, Joanne de îVcncto, fit Guygonc Ravayfii 
Domino Sanâi Mauritü, Militibus; Domino Joanne 
de Confleto Legum Dodorc , Ludovico de Grimaldis 
Baronc de Bolio, Domino Egidio Sèche Legum Doc- 
torc, Domino Sadoc Sapic Liceutiato in Leg^us, fie 
Antonio de Crofo Sccrctario diéli Doiniui . Garni tis , 
tcfiîbos ad prxmifia vocatis fie rogatis. # 


fu ftiütn tt'ir tinàrin l'crqawnttn Sjortn /fruvm grbm ttnb 91 o 
f emmt » i .ut >f baiftEben .jib.dffm ton/ ufô lun^/unç «bar* 
inub fldxitcrt rcitbt. Unb bmben «udi ftjltqfiitb fit ben tw$e* 
nantm 0tlûbtnt ttnb ‘SJtngot tille tmfcre 9kri;fcui:!iai / eitng» 
flto. ÛNiruba burdb ait «|ic wtb aw^t SW<ilw 

nu? ber clÿ«W)ctb»tn tiras «nb ‘Ximnig/ feabm reir te 
«ocÿnatu SBitoujf ^corg/ unb ntt bet 3>omvrobfl/ Nt ©t» 
dam/ unb genumif Inb b« ^ricrui bep liapnds yc ^pny 
fiit un3/ unb tmfer 91.td;loimn<n m uitfcr orij unb ttmmbct* 
rueftlwh gtfd'W»r f ’i Statut unb ^momiaeu/ inâ> to<n unb 
nonen and]/ mit bcut SDcflr/ rtoi unb reblid/ uiïed bal mî 
bitfen SBrteff «ffdjriîxu ff<b«/ fo 6cfch<tibtnltth/btt| rair bit efto 
jtiMiite» ^«ppeff/ !Dmupïbbfi/ SXebmK unb bK (fhcrlyrîn 
gtuuunHub/ unb Jtgltdyr bvfenbtr/ tutftr rarqenantt ttnb bife 
«gnw'trn^t Stitut, jtètntbt imftotlifij gftoiwjrrn bnbtn/ nnb 
ose mtdj .1(1 unftre îq^fcmuint/ toluf-er m fetnm ^.umnunb 
'JBtfm / wtgf it* fdutvTtn fufltn jubeSiltm / trtulith unb 
lid)/ oto tôewtbe- Unb fuüai <rad,' mit futbaf fdntn/ btr 
Cbertîtn K 'pniTm® nuîrbet/ tu tmfer Jjunblunÿ/ obar tSuclto 


tiitftrsi t£npitd«/ unb iu tour sêtumne ut banfelbtti unfétnt 
£.ipi*(l/ twd) ju unftrtr 'Pfrùnbt je ’JNaffân? md)t ittttunm/ aux 


CL VIII. 


SSijtfX'ff irrtti ftincé Çapittitë lu <PaflTau Sta- 

tatum tmb î&ricf an ^icr|0â 311 Dcfferrricl) 

ûtt^llclR/ {Te 3<)m mit feinen ^rbtn mit uücr 
y>rct Dîîadjt bci^ui'imt ifjtrc iktïntiAfU offert ^altm 
rnciten/ mit fcw lufagf bkfc çp^mina cin tm 
m Statut ^ifhimt* fcpn/ unb bafi rntber cin 
»iffi»ff nod) <£lwhm angenemmen wcrfcrü ftlk / 
Gx fwbc Nuit fcwfcfi Statutum befe^wren. ©rtm K. 
[Hdndii Mctropolis Salisburgcnfis T om. 1 . 
pag. 277. d’où l’on a tiré cette Pièce , qui fc 
trouve auiïi dans Lunio, Teutfehes Reichs- 
Archiv. Spicileg. EcclcûaR. in II- Theil t>pm 
0 tift «paffao pag. 8<uS.] 


C’eft-à-diir, 


Statut (ÿ Obligation âc G b orge Evêque de 
Pajfau y êâ de fon Chapitre, par kqael ils 
s'obligent envers Albert Duc d' Autriche de 
taffifler lui (A fts Héritiers après lui de toutes 
leurs forets y en toute occafion de néceffitê y com- 
me auff de lui ouvrir leurs Places {$ Châteaux j 
ladite Obligation devant pajfer à leurs S acte fedrsy 


o frinwr vu bent cr|kn/bw t'mnictMnKn smuj ju^Um/tn aller 
bfnuaffê nlô bu bttblxn aefd'ftriun ifl. QB«mn audjÿfeWK bufl 
Ntl C^uhtmb 'j-VtTttw to*3 trurbe / unb buftlbfl nityt SBifthoff 

mat/ fo foUen nnr bit d)f^awntat ‘jNjmçrcili/ ‘.Setbant/ tntb 
aeumintlid) bu 6botbrr:n btf l£dpitels yt 'paflîmv einmuus 
to» 9Jlu^oïltara unfaô i£flpiteU vu a non QJiîbmub unb 
Slfnwfa/ br| S?tfhnnbfl nubien unb lummtn/ ba: bit furge* 
njnrat Statut jjrpbnwm Ktb jehelten / urtb bet bte 3 >|to befi 
ShfhiinB biinu Kilt unb inuen fytb/ tnuj mif .lituu fontoigen 
K’fl/ntm ^Btfdhoffe ju J>etfftir / m fold'rt ©tiitbnul/'Jmimmg/ 
unb Üftitfjt/ itltS b« tfl ^efelTieOm. Unb fol! ber ïkijîjuml' unb 
Senrefer / uiA mtd} irtr/ tinm rtinff.iqoi befûtett je 

nui unb ©ewer ebegoutnten tBiflumM je nu neuu. 

meu/ et fclwre Kirtn be| er|tm/ unfét Statut «Kiltm/ «Il t>cf» 
qrfdiruben ^b«- , ÏW) fidlen wtt fatturt ï(im»?K>bfl tntb 
©nbunt mdbt nttmnm ju nufl tmb @am ber 'îl^iunvrofifieç 
unb ‘Stobrarp/ tt febram bdmt bd erflcn / unfer ncrwiMitt 
Staïut jebnlttu / fcbltd'twflidï unb jetreulicfe / c^n Stoer. 
•Xutb KiNn voit/ m bun 9 }uuun <tU bufttr/ wr uni unb un* 
fa 91 «icttijmmm/ «torawen emm ktbliden Htb/ mu ange* 
nîritn Sjenbcn nuff bal ft. guangelt/ flet jHm lirai unb junol* 
fuiton/ trpwlt*/ aut gonçen îrrraen/ biefe ©unbnuip/ tu, 
biitijt / unb ‘Atnunq / in aller bennaflen/ ail vcrgffd'ri&cn fia/ 
otn ©everiu. HiKb fi>Il ber waaianl unfar Jjert/ ber ïjerfra 
von Oeftoreid'/ unb aile font 9i.id'fottnnm unb $tbai atna* 
tlich/ uni ra«> unto 9 ?nd}fmnmen/ W-irmen unb t'afpredtoJ/ 
unb fhilni/ eiraat licK y w » allcm ©walt tntb Unrcd’tm / tM 
unb nto mrt bné 91 it 5 *ttto(/ ale bit Srieff figent/ bù raie 
ron ihnrn babent/ ou alfel ‘©fwrbe. SBlit urf utibt bif gÿmfft/ 
ben ivtr bantber geben/ Kflgelt mu îmtotit anKmgniMt An» 
■figl, «nb mit bet 'îbumprebfl/bfr îtovutt/ ttnb b,ti ^rfitd 


gemûtitTltdb bef ©ouibauf je ^>uf|iTO/ uerjtben unb t 


( I > L* D tu nuuMfnc à «tt* ricos . mais comme t’Evfqôe <7 mi« 


fut <n’b eu u*l, on pou U ranger four cm* atn*e-U W pour £c 
' ' î 6>i*igte , cVfl-i-dire a prie I* t«foâion de U 


plut lard (bol t'annbe 6 . _ . . . _ , 

Ville de par tu Arme* du JXic d'Amrtche. & la rconio» il* 

" ta faveor. Suc quoi ou pOM MÉ fal cct 1< mime 

Ifu, 


i«Mi Çtoewjp , u fl J* 

Un» fii ai m C 4 ^*t. tf> 


tùétk-^pm MkVl. lOu “•! 


w 


Aw*o 


D Ü DROIT DÈS (3ËK1 


**$ 


4! unb un* Uiflttjet/ gietwc ber i*cn ben ©utern/ e tanne Ne B»l t*#’ I loÿ* 


17# «dta/ ■* *?$ 8* • un* \m, bei ©«gei m&nttm&M** ** & 

' mAt T* “''' ^° lt 3 im 4 c Nt wn bai ©utero/ e tanne Ne ÿl U*tf<’ 

^ *“ ?'<*» Ne »« N>«*« ! ûtaijjnu etlfc « biefclbcn ©ut«e «lebait Jet/ obttfcbu^oba 
mtt W , « uuftocbmge ufifotrcmt/ fn fol brrfeUx Hÿâum no# «tewm 

£ "*£«. ©#2*/ W« mt fctr Unfem MefcUxn Q?urgere von etraftag/ ber fcrme bo« 
*•* <9* «fl/ an ben ©utero vtrtafc ut hÿtubc nu 
t« Sjtnn S3ifdj«ffa ©ce-rget» je pwfcuv »îgl. ic. blnbern / iwlre M# banîtrr Me oM olfa von bat © 

OC/ < NllUM Nlil frlbr 3i( ufiFninef otvr Str CUirr&T a 


CLIX. 


b et banne , 
e mt ut en ne# 

, :n/ nuire ws writocr Me om <Ufo von bat ©ûtangten* 

ge/ e bonne ban felbe 3>l H#f«net ober Ne SBurgct alf> «n ttat 
©utero ju verl#enb< irrete/uf Mt fuüeru TSÀt imfite 'XmpUutt 
unb bi< Unfern / nadi ber ven ©trof burg verfimbenbe/ bett von 
v . <ètr<ifibing uitb irai SBurgem gernten unb gejolftin fin/ Ni# M* 

omrag |tmfcl)cn ftrictf ici) ‘Sifcf-ofp lu l otrafibura/Mnn 1 1,11 mii > "> ou# wrbofae tmbe/ u«v<rtôg<nit#</ atf« 
tfr ©rafct M natimcn il wn twoen i*r qùfalbur«r / I rlb ^ an ' ** 

00 f.rf, Kcfûatcu athi r-t™ hrlemTi f Wî* IJl6 N< X»urt c< / Ne bie QJurgere voit t£mtfkur| utfe 

ZviüZt „„ * W T| âtb, f ttn br 3 ^ fn I «*f» •«« Ç3utan imb Jjofett feant / bi< unbtr une bern ^ifcboffe gctc* 
aeturtc! un ^vutjct t j»p. [Lu Nig , reutfeb. 3nt (int / bffcnitt bete trengen jugetaibe/ nod? fit fue notigai/ 
Retchs- Archiv. Part. Spcc. Contin. I. Fort- n ®d' meinnn tvn intfmt iregat/ bo fohd,e .^ttceke e>M ©efitt» 

e.^ it» ua. « v - - bcuue i>oniule um» èdHÙuue ètm^burger ^)4tnmKt/ obff 

tnmre gfbtenrt Kint / ivelcbe abtr unber benfrlbcn «e Nnuie je» 
Mt é'd'tUiugt 3‘>rce aebiatet betteitf/ bie fuüeitt Une QVu g«* 
ben/ «tlfe lynuid' i'jn Mt 'îtur.ian bit ufcr ba <è4nttiu0«nfi* 
burg unber Une iiebeitt / gef^iont fîat/ îürtnbe nurfitOait fie an* 
btefelbett Niuut laflnt Htlvn in irai altcn ;\<ljten unb gutm ©à 
iwnticiim nlfe fie uon al ter Kuboinnun fuit iuk aUe ©aetbe. 
2y ,r ber wngetuint ^ifd'eif j^nbaidj uollen ou# mt Nie meut 
tvn beltanen purger tvn err-ifburg/ final ©ubeni/ Jniixen 
tmb bon 3ran m llnfcrn ©etubtat uirid tai fullc / nsinbe Ji’tf 

:r ATlhtircirol Ji-f.-hnuinhlVIhr» .Kl/inkin. ( K.idt %VÂ. 


... » mu., \^oiuin. j 

fctiung III. AbJatz XX. pag. 184 ] 
CTcft-à-dirc , 


Fort- 


jfetord "ire Fuideric Evéqut de Strasbourg , 
m. K' llt ^Strasbovrc, portant que Us 
Pnnltzbourgcois n'y feront plus reçus ni proté- 
gés. Fait en 138p. 

5 BÏ, l'on 0 £>(d ©ruibot ^ifd'off (U etrnfêr 

f . >f/. fr ^’ <r i £ ^ nt , unt> f «nbau mengelidym mit biefhn *?rce’ = 
ü,. - CftV ‘^ Ooilctf unb üUtifcbefle jeçeut getwfen tft mn* 
tîr’VÜ- l ! ni ’ bt ” %''f m ^ In iWoflcr ban «flttimb 
«S*S M n? < 2 L® e 2 ' ,nl l,d ÎL l ’î t * 11 ètMf»burg von brtfdbai 

^ 5 ^ 23 ?* ro< ^ fn b,c un ^ r un9 unb m 
£bïl fi, £l - a,/ £° : Ê™ 1,116 dictai gefef Tcn fint/bal» 
SSrS&.S?^ .y ru ‘tt|*iifft/ tmb bureb Nifi / b, te tvir uub |ic 
«7 v , c V u 1 l , ] hrr 3 ÿdw> tntycnt/ uub ou# mit *£>ia= 

0,t « ,M iub< bfrfdl ' <u ,nc f^'lbur» 
K! «S f Æïï n,f ; î P * 111 “? <n H»^n i5t<tten/^fH<n/£»ô:f» 
begeben {Ktbait/ unb fie une liant $(> 

fier/ 


1^' ' ’ | U ,ww HqtuneiKn |iot/ »nr 

unb uberrrngcn tint / mu batfelMt ban üRti* 
®»S«n flfinemlid'e ber ©teete ju gtrnf » 
h! fief K a ,-, 6 ^,®lL f 1 N ie hie un# gefittKbm flot. SMd 

bï tîttfft eJl £ ,rrf “^ u ^ trf 9 fl,ant iV.ilbiirgcK / bie un - 
k 4 U « ^ ,IC 11,16 ac[a '^' 1 Iw t(6 ned’fic 
6 *« !K Ü 6 ,!l il 1k,lîy >#n fiçcn mit fane» 


U.IV v».l. Jllll .11 lllipni. utliu mi fUlil / UMIIOC ^v.li 

ir .yritjare nol gefébm unb felber aelefin Kmt / Nie fie Nie von 9to* 
iiiifcben S«rM unb ^umam gefreretiim / bue mnn Ntivn net 
rnftai fol/ unb Nitumbr fo iwütnc ’^ir/ ivenne betvinen mt* 
fern ■XinvfnMnnc oNr Mn llnforn 111 br .11 ©end'tebitbcctuteNid 
©ut ober bne trt verbottai l'mt/te tu Mn trfiai mole vafûnbet 
îvitb/mit beriificne m vettafbiM®tKff<ober 4 rTVt*Tfriî 3 otten/ 
Ni* fie Nuinc Ne hue oM Nie ©ut ont bao 'ue/ Me Nimu 
vtrbotttn t)l/ - kbi.j Mge n fuUem/ unb ta* fuBent eit#Unferc 
Tlmpelme tntb bie llnfern vutbrrlidv unb .me ®aicg tun/ unb 
fullmt lltiftw Tlmfdute ben oNt Nc/bre Ne purger vou^troR* 
bitrg/ ir ©ut ober Nid ire vaboaen jettent/ ben ban iSur«r 
n.irf.iwflhi in Ne 0jan |ii ©tr.iFburg/ imb fol meut*™ lliu 
firnbiem bie fcMK olfo gewiftt ivcrbnu / m Nr élan ju ètrafi* 
burg uiivcrtNtenl.d-e Ne ted-een bel fini „ne une ©everbt. U nb 
fuüent ou# n-ir bn- ©ifdvff unb Uiifrre Obrefien ïmrtlutt ode 
bie od'iiltNilfoi Ne tmb.T Une uu iuibjIc fmt/ober biemirher» 
nud’ uuuhmt / uni fiverw <m bm fjeiligat/ Nie ivigdcl'aebm 
crturfe «Ko ;ii Nsltatbc/ unb :,u voUenerenbe ungevffkl'/ n\f 
nber M voit fetritfibnrg Purger Ntnîber tinm ©mrf îv’bert 
*“{. b>1 * 3>»f fine ©ute verbe rten irwnf/imb 
mu Me ©ut von ben lliîfait olfo Mime enifiMÂden ivurNii; 

fcÆ Nllln i-n : ' ;!,, '' ,i<r 111,6 ™» ,< M Md ©HT/M» Mn* 

îS?**iSSKiS 

fitivrlidx «lift (tubert unfern fituu bi l be» fi banikiïcrt/ SX, ' î£iî«W Jf/ *ïï b - ^ Vfr t !' r f d '' n ,n, . r ^^ ftiOmr inr 
t-erbe/ unb fiillatt ou# Ne von 0tT,ifiN.ri SS S ! N n i U !’ ^ tTn/ Hnfcrn ©ren M 

nuirnt 'PfalfiurgeTC me anrftüwiWSï ;.ueh Srnt ^ W,\ui,1 » 1 tr , ÏÏÜS"* ** ^ ,I1,d ' bct 'V ™ C(V ^ M^'i'il^rr.ifi. 

fnllen / ivte fief- ber wrbunben hene/ Md fol « Kilmi / iy tt t ! fi-ni Ni^ £ ^«e*c , b.-si fui^rir Sh-j» un« 

tu# fcfrin Ibjiavr 04ulbc ^{- 0(^11 uudii / Ntnu er beruM Lrf r^uriw j •’» V^' Oî«n- 
frt tvere nv.-ben mit aner ejcltiracn ©locfai/ ober bette cr mit r î » ul|e |te b.m. 

ftonbe ober mit a'hrnbe belKine 0 #ulbe .jelort tu jelrenN / Ne îp«^!Ü» 1 . ./ , ’ 7 d l '■ !' ^ Mümt « 1 # aile gamme 

fri er cud' helfiai be;nlen. ^.u} fol nber mt uigdn feinelid-e 'ïï 6 ,u n, - r 11111 6,11 Hll ^ r11 >« H nfmf 

^hulN fllfe Ne aire mi ubtrunne ^ il? 5«bS? 55 ! gîS i d^ Îîïfi È ft < ;?, , ^7 I , , ' ça îî / :W4& 

Ttbtrunne iregai Nirtrifirt. ^tere cd ou# Md ,euwn ner f! I ÏÏ Æ “"h ,M:i ’ 

tme/fme iutc Ne infcerjiiic fïçe:it/treiu.m unb tmnmmff / 1 % ü ' 1 ' . •' uw,f(ht SSfe& 

eber fie btije h.ic .jetreuget heeten/ b.iô NefêlNu fanai trien <>V» 1 ) 1 , 1 ^ f,dr w ^ ^ ,,,f l ' ilrf ’ lî ffa' frrngar ober iic-figai 

SwgÿJK ekKcK 1 ^ ^irTnSStT i b P ï r l i?, J '“f g " ud ^ 1 ''' siï oïÆî? 


îfz '“«r ; Byrsss 

m ^ 6,1 *<“- Wimln-hiiKtintf fin rfti »m(âin*i!l<rNT 2)cï 

S53l^£?fi^Sî2S®?* l '*ïKÎ <r ' , ®**' ,i ® ,BI ' V mr “o"™' e* fm m/ «ns’i'nd'»îtfT 

iwr je ufllufa 3umK/ ^rt N/ Hi# '4l»tntr irib^i ÿjw/m uub iliabt »»{ «lUw luÿ uuijaïf meên unb 

ûreipm/ 


diplomatique 

«"K" ®in* A> ' Na 


ait 'ytbrt btr Slumt Sut/ Nr m uiifere è*<« *u ©twfl* 
Z ... i, ,i..„k, . uns ivd ni emeuireartn 


1 J 8 g . S abcT NiJ’îrir imb bit pou lètTvtfburtj |»ôf i«j mitcmanba bar 
J * iimlv reurfeent / * “ v * 


in^-n MrumK cricn» (Sfrafburg ân bùfcu ©ntf gtNncfct / -- -- — 

^Eïï^S -S*® 


mol tou lltiferm SBifd'ofF Jncbrid’C m< 3 <n 
tmNnt reir banne bit tou (étrufibura pou fol 
f< iwvn anbmwbe anUm.jeiibt / fo fullmt mir ju NrNn 
(èittn aNr jretnt «Ntt 'illamit Mrsu fe*at unb fuütn 
bannt bit von ètrafiburg tmtn imbcr bitftti fcbftn/ bu bitnad» 
fltfibrUbtn fiant / m «non mnffttn îDîannc bartu ncljjnen / unb 
«Nié NffctNn funfft Nirumb crttnnnu unb fpred,<nt/baC_fuUnit 
S&iraud' ptbtcMn léiten Ijaltm imb rriltfiîrtn/ unb fuit btf) 
bitftlbtn fccbC/ ÿjtri Walter ron gRûlfinbam •Probft ju SXma» 
tpt/ fcm SBurrtart non fanbtfvtr^/ btr Juefoumiftl ber (gîter/ 
Sjai jobnnf non <èd'<ifftl&Nmv Boflnur l'on ^icfcrCNnn/ 
unb 3ohans ÇfMopvdçNuiu unb wf‘ aUnrtgtm alfo nmnal natb 
btrn nnbtm/ nue bieft unr bic von tètrafiburtj ronbtflélbtn 
tètucfcC ircgtn anlmigetiN murtvnt / fo foU ce aüc rotgtm alfo 
biinunlx (jn'unb blibtn unb lu ejlid'cr QBife/ aU rt baw bat: 
limbe txfdvibm ifl/Ntb foU bieftlbt 'ïnûrr.itbc allnrqent mt me 
fin/ bannt won tinte 'ÏVrfoImtn nx«jen jt ju ttnan malt. Unb 
manne and) mu Q3ifd'i>ff Ættbtrub ont fold-t 'Xnfpradv an bit 
ton léîr.ifburg balte/ unb mit «mot uf 3b r<n rier iSUifitm/ 
unb bon Tunraanmofltt bit bannt |int / barju nthuwii/fo fullcnt 
Ne Sage bariunN fin in ber <£t<ttt ju ^trafiburgunb nier gtnt an» 
btrCreo. <r© «ber uitfcr Xnfprad* auNrmarbc bawtmbe «fl / imb 
bit tou «étraÇbiirg cintn unbor ben roMcnantcn fclrfcn jn muni 
fûnfficn ùHanne ntbmtn fulltnt / fo fullcnt bitftlbtn Ssi^t fin 
tu ^cliibtun/ unb ôd< inagcnb anbtrereo/ mit aile «ôcvtrbt/ 
\3Stnih: outbbif pw^tfdvnbtn fcbf't aile ftbft ^(ftabfnt/unNw= 
fabrent / moine mit banne bie von vitra ptmrj toii emer foleben 
liadtn rot^en ajifpredynt/fo fulltnc allnwaen / itbiwba îheil 
unber Une iirenc firbare -Diatmt tmrju fc^ol / unb fuUtnt bit 
ron viirafil'iira banne tmtn Nitju nfbmen nfi unfain i^ifeboif 
Stibtnd-i- :Xatt / ber banne iinfcrm ;Xate qcfdnTOten Kit/ wb 
o eil fu mol kut/ unb irai bannt baâ 'ïltrtt ‘îbcil unber btnftlfctn 
fiînffen ivn bef} po^ciritiKtinf tutfed rne^m etlciuvtnt unb fpttr 
dtnt/ bi-.g fullcnt mit ju Ui'Nn^iten Nnumbe balten unb poIU 
fiilnni an aile i3eiyrbe. ‘jjone oudt Ne von crtT.i^bur»j 
(Etat vtrtiettnt/ bit murent fombet uné jiebeu/ tn iwldr unfer 
(Etat cbiT ^erid'tt fit wcllent / unb nsibin fit hinber ini^ |it: 
iKiif / fo fiillou fit ire xinbt tmb ©tfinbe/ biennlt bu vit irti 
rtnt aljf in Kinnt Ne «était Ptibooen ifl/frr fi/jtn alltoSienflti» 
nnb aller btr 21otb«ui'.^iv unb fullent iwr a «je ^n bot [>ilt«i alft 
Wu ber Poniétra^buN <£beln ipurjern tmrnad' «tefd’ribtn |iar/ 
tieu'ilc fu unber unb fiçmi/ eô rem banne/ bac fu ce uuttrtn 
tlnjubetn «jt icn une oNr Nu llnfern Pcrfd'ulNtou / bit mmou 
Int ron une beufen julien/ im<ict)inNr( mit (gtpaN/'XtIlcîit 
von (*fTrtf5btiv4 pur ^ bclhitf eturlaiiitn obet fiic put gNIlutt 
(dnr/ imb bu muer llnc unber imftre tôcbitteu juqtnt unb bie 
ba ficlwift mérou ober it (.?o»t< ba f<Cl>i|î( tint/ ane bie/ bie 
tonnai* in itnftm léredeu / .CorÇtm imb ©tbietai »5Vce gc«iu 
Nu Nu»/ bit fiaient Otttifrij Ni lin/ unb fuflent mir nod> me. 
man von Uinern uk^ii fie nu notujen notb trenjjni ju timN au» 
NtC Mniu aile anbere Çbtfhut tunt/ bit unbet uuC^ftiTcn (nie/ 
ane atlc ©autbe; reir Nt w:*jenante ‘^ifd’off .Çribcnd’ notblin. 
fcT« ‘Smptlute i uwb nieman von llnfern ut^en |ulftm/n«l'unl. 
Imt Nn llnfern mt vevbitta» bac lit Nn 5Bur«jern von léirafibiirg 
3n«vftfltn obtr Hfjjtfe'Ttn >tecf> ben irai nu inaltii 1 Kuben ober 
àrbotai fuîltnt «i reeldicn QS<çt MC ht / nwnN mit ivtHtmbac 
bit tinfcru tn malnu/Kid’oit unb «beiten uutbt ire Pfemi^t al. 
fr anNni futtn ant (ÿtirrN. Unb buttai ba«/b.iC bie TOujenant 
friDWlirt't iXidtiuiae unb ber llbcrtra^/ unb aUec baC/ bas ta 
Vo.'ÿ/'d’neNn |l«it flete fol fin imb blibtn in allt bit 3«Mfjba» 
re: atfd'nboi fiat / allé bitreile baC retr Nt pwgflwrrt S?ifd'cjf 
ÿriteneb Itbtiu/ unb &tftyoffw ecra^burj fint aiKllnNtla.>/ 
VjiaRNirirteciHbalfo unb bitftlbt 3 *t utÿbebttr jjane/ 

bpUd't «jt|ivMii Kint mi Nn jjtilijtn umrrbroebenlidy ni yal» 
ftnbe/ èo Njik îrir NC ju «non miroi HrlunN unbt Jjngefu 
art an buffet ©ntt aebtnrftt/ Unb burd) mette vèid-erKit unb 
aançtr SBtflrtfsjiinsc iwtToi/ «ifitr bet voîqtfd/nbtn iMn/ fo 
Kant mit Nr iv^tnant fBifd'Off .ynbtrid' «jtbtttn Nn înm.- 
OSrobll/ boi i>d-an unb bac i£ajmttl i*nfr«e uJitrtm ©rtflw ju 
fetrafbura/NiC fie baCfelbe iinfor unb iïte dapitftlC jn^efïe^l 
IU Nm unfirn liant «Nncfet eut bieftni S&ritjf/ NC oud> reir 
©iirerme von JitÇtlftem ber îuuu < Probfl unb fDoünat wm iu&el. 
finit 0ebrubtrt £>fd>an NC dli'crreit «ètiff 1 * (n «itrapbur«j von 
unftnr/ unb becfelbcn mt^rC ifatitteic toegor vnjepnt an bit. 
ftm «f^mrettti^n \P«tft/ Unb Nji su onnn itrfunN fo ift NC 
mn^ataiK tiiiftrC ^aputclC 3nÿfiÿtl bnrefi Otit imlfen NCpoj- 
genant unfrrC ejnrNatn ijtrren ©tfeboff ÀricNTid^ jn to«ap> 
fcra ju NfTelbtn ' ^ 1 v " 

ju (r «afbnr« 3 

trfm «3/mtfft Nt «Slti^cr « — — , . 

imb funNnt mtn^Iidmi mit bufmi î^nrtt/baC retr wn unfern 
imb Nr 0tmnnbt ret«un tu «étra^bur«j fruntlute gnrtbta/ ejt: 
fd'libert unb fibaroinmeit fine/ mit bon posÿtnant unftnn gnt» 
bi^tn ntrrnt Oifeboff tu Jétrafibur$ afltr Nr !i)mat bit ba toi 
« n bitfou fSntjft fltfcbribcn fiant/ nmnN mit buftlNn vosge» 


if)/ , ÿcntKutbcit utib î*luiu 3a«. 

igtiit» 


CLX. 

Diploma Wencêslai 9îômif^ctt 8'on i&l tW* z. Mal 
burdi (Jr Nl- ©ûnbttug ber 9ît)cinifcti' 0cfnnlbifc(> 
QBftftrau.Jrànrf'imb ^prifdjcn crâbre / unrer 
ber *>5ebrc!)utte| ber 9îei^<acf>t cÆntl auf ben 
Sicithcraa m ^er an 6t. eiatëmwtW tag i j»sr- 
[Joh.Nil.Datt, Voïumcn rerum Gcr- 
manicnr. Novum Lib. I. Cap. IX. pog 6t. 

$. 1-. Est Jrcbivis. Lunig, Tcutfchcs 
Reichs-Archiv. Part. Spcc. Contin IV. Ab- 
thcilung VIII. wn 9kicl**etàWcn w aeincin 
pag. 4 tf - 

Ccft-à'dirc, 

Diplôme de T Empereur Wenceslas, par le- 
quel il ctxffe (S annule la Confédération dei PiUes 
du Rhyn, e/e S u A n e , de P' ranconib, 

Of de Bavière, avec menace du Ban de 
F Empire. Donné en Diète centrale à Egra le 
jour de S. Sigismond ( I ) 1 309 . 

'Vr»3r ®tnjlaib :c. fpntbitten Nn Spur^ermatfifmi/ ‘Xmen / 
jgnr^ttn genuinltifl uitftr vnb Nj iXiiçtC léettrn n» 
oNm vnb niban cmaNn/ ui £lf efit/ an Nin :Xmt/ m Nr 
'jutbera/in Jrnncfot tmb in SSoigem «jclt^tn; vnfern litNn ge* 

(ruiren: vnfer gnab tmb alltC gut. liebcn «jttrumen 1 al|o aljic 
tidi rniNniijtrmb anferCakutrcfftliacnreiaoi jufauttit gtbim. 

Ntl vnb üoratnt banc bi tmatiNr jt Nlibot/ Kirnmt ir vm xmb 
Nu kilH iXidy ufiacnoinm fiant/ baj Nij reiNr wid tmb baj 
hatlia ïXtdt ittdbe «ut foOt / alfo retnne reir gtnçlid' crrrnnm 
tmb nnfnilkNn ver (loi/ Ni fi fblid' buntmift reiNt0on/mibtt 
pnC/rnb bat fjoilia :XieN rnb rnibtr bat ïXcrf't ifï/ pe gcNttai 
reir ueb allen getniiinlrd’ vnb 3umtr legluben funNrlid-ot bi nn* 
fern vnb btj ‘XidreC biilNit/ rnb ennanen uuf* oud> folidyr mbe 
vnb trureen / alj rr vue vnb Nm Nuüam 9Ct*l< vnbunNn vnb 
pfljd'fra finb/ baj mir 3tnvm brief f»Nn/ vnb oud; ftifl finit» 
lid'm ifi/ M9 it aile fond» biinN/ mtldtrlao Nt finb / Ntirjt= 
f.imtn «jebtbt Ktnc/ vnb mit nainnt bai gtinttiwi bunN vonfiunb 
an (j<n>ltd;oi lapon abfin/abtiîgoit rnb abfagmt / vnb uid' an 
monanb anhtti/ bannt an vue unb baj bailig 'Xidt basent vnb 
in Nn aero jinenlanbfribNn mir «jonadvt habait trttou. ^Bantt 
ma îr Ni; mt tâtent/ btj mtr ntt fltlaubtn/ vie Nitontn/ tnt» 
retrrn rnb privitnm reir mtb ùi (f'raffi b«6 britfC aller friNtttn/ 
rtd'ftn rnb anabt/bte uifii ron rnC vnb imffem rotfarn an Nu» 

:Xtdv •Xoimiibni Smfem rnb ^im«jen grtfiyn vnb gtgebtn fin/ 
vnb frtxn utd' in vnfer rnb Nj beilujot iOd'C vnb afler Nr tm» 
féru vrifriN vnb ungnnN/ «l§ matmaiNr/ wngemnve rnb un. 
aertebt lue. üRit urfimN Nç briefC vorfigtlt mit rnfenn «ufi>an« 
iieitNn 3nfMcl. i£cNn su (rgtr au ftm «éiginimbC tag Anno 
Domiai MCCCLXXXV HH.. 

f>) Cite et Diplôme de !’« 1 1»| j nui» comme Mr. D«r rit 

le premier noil*. iur« i<) io«r, fie «J«k c’ett de lui «ju’oa le tire, an • 
cru inffi devoir «Vn reair i U Date, qui *& de l’eo i|«*. eomme elle 
cft marquée Ki. IDuU-l 


. CLXI. 

toferd \V enceslai fanbfricl/ mit 9vaf^ Wr f- Mai. 
(Xfjurfftrfîett / f«mb unb Semcn ju s 31uç/ ^ricW iiwb 
©cm«sd; aufivriclrt/ imturcti tinter mtfern atte^ ter 
Kretnifiten 6tâbrt (jeineincr ^Sunï cartîrt unb ber* 
qlcicku riirofin su madicn rerberten irirb. 6^e r ben 
'nkichfren ‘•Pîitnwtben n«Kb ^bilippi imb 3acobi tag 
TCnno ‘i*9- t<t 6r«ibtc Déclaration ûbtr 

biefrtt knbfTiebcn. [J oh- Phil. Datt, 
Volumcn rcruin Gerraanicar. novum. i-tor. l. 

Cap. IX. Pag. 66. §. f 1 . d’où l’on a tiré ccttc 
r ' a- Pièce, 



! D;Ü! D R, Q I .T D E S GE N'1 

(c trouve auïïî dans Le Nie, 

^rhs-Àrdbiv. Part. Spcc. Comin. 

,b&ti I.pag. }8.1 : . i.- 

Ceft-à-dire , 


m 


(l) Paix publique ordonné* p» P Empereur W eN- 
c es las, d* Cehfeil des Princts Eküenrs as- 
fimblés avec lui en Diète générale > par laquelle , 
entr' antres cbojes , la Confédération des villes 
tft cajfée IS annulée, note défenft d'en faire de 
fcvtblables à P avenir. J Egra le Mecredi aprh 
la Fête de Saint Philippe St. Jacques i $ 8 p. 
Avec U Déclaration des Filles Confé- 
dérées fur cette Paix publique. 



Xo# fbflffi bit Dr xSbet Nn'fomtfrifcn \srAh 
fînt / oHroat luforatn fommtn an boa èoittd# n«# 1 * 
netitpen ui Nt »Mgtf#ï»fcai vmt'&ttMt tint/ unb bot le 
baju btf#ra/ mi tonNn tmb iiitdr «nligoiN ip/ hyaw 
tm unb ufiurit^m gttnnwUdta / # uff ut dN / ont $$ 

®i#« atx r ben vbmn/ bat fm ofia net mat/ fo a ufre à 
fui ûufccm eugmofl fk lufomtn géwttu / ait offt NS no* WW in 
ta obgcnœtttn vio» ©t«N «ne/ H çn bi#tt Nié té Oa gc* 
UsoiluWifl- ^ 

•JfutS? fo! b« gcfnwfn ftEinbo / no# jntwiub «on foientotyrt/ 
fan ntt^bot gtb<n/®é Mbcn bann fur bit îMn/ eWrNtwutc* 
toi imba çnttfant/ uff bit riN / NiS et umb fokd;t fo#: fo/ 
tsirumb bts ittncfnNn Nlfufc n|ttn foüt 

Xu# tnug Nt ment fidi/ nnfct ben STïutsen/ bit ûber N« 
iîotrftibtn uab bummfft gtfc&u/ wcl nfrttn/ ob ber «nbtrn cm 
Kit ntt fetjtmtn montai/ ont gtt*rtx. 

9> 

9 &ré ou#/ tm tin Stieg oNr U^uff/imiflayn Sjtrrm 
unb <èt«îvn/ ebor «abon/ b« ut Nfrêt tantfriNn uat i'imi* 
mfic fuit/ oNr no# Nirçn bornai/ ufftrflunN Ni ©et fur fo; 
i bas fol mon bimgt n an Nn Obnwn / unb mi bit i bit uNr Nn 
Iflmfribm gtfàit fou/ unb ms ht / oNr bn mtrtt ttil uttat 


ii#ai imb ipdflitfcai uob Sjottn/imb wn rchttt œtpt fini §c» WJ N* nn l u iX«t/ nwbtn jmb upfrtt#ai/ nff ire tibt/ Nié- 
mtinmtatfriMWoWtfeaiiKiT fin un» Hat jauni »uwi m al. {*« t» » ml (!?»!« I« < «*»» W</ «U i WSejrw 

bm flar / uub nxt fidj txo miCirrr / unb tin rct ^hotfom wrt / 
fo fcüut S?tmn unb ®t tu/ unb «Bt bu /ht in b^miantfribet 
unb buntmifo font/ Nu anbtttt jtiltgttt tmb fin/ m W 
vorgtfhnbtn nuft. 


* ubtrf «mntn fin unb btn 30*54,1 
1« Nr nw«t aïs I*mva4' ^tfctribm fltt. 

1. 

3um frforn fo fotttn unb woOfii mit txibt ^urfurflnt jÇûtflen ! 
JJrmitwnbtètfbttbif m bif Lnufoibtn fmt/ttmtnott jultîjtn unb ; 
«botffou fm bts rentra imo itbtbfotn fatbtn mtt ffortn ramttn 
«nbuiit 3.111 î«ii ffifft tutb ufouifun^t brt luwt'gtfoiribntn 'Xincfc! 
b»^ i.inrfnbtnrf / als for tt un« atlm lib unb $« gettwbm n«3 1 
«ne aUt OTjjrliffc unb 3<vtrbt. 

1. 

'Xn* ^abm mir tm« mit bm Sutfiîr(ttn / Sitrflm/ ©rmyrt/ 
ÎJerrfn unb tèrttbt bit m bip lantfribtnfou/tunb 3 Caub/ inott/ 
«r«nt/ wfotn unb imrtfH atbtrfo^ot bit uns unb aDtn btn bit 
tiiNfon iamfnNn tmb ©uiimuift fltbown/ujf trjkn gniMcngcnH» 
iwîftn wrtintt/ Nto bit Ne tibtr btn lantfnbtn gtfo^t fint/ obtr 
btr merrt tttl tmitr pu ttftnntn Niruutb bipiantfribra bi0i4> 
tuHtu fol. imb twju foDtnt bu eberflfn jfoufoirjltn / fttlrflnt / 
©mun vint/ tmb bu ©tetbt curt; v*itr< gtlfO/ Sartlba ^abttt 
ttnr ebgtnaut ^otng 'SJnniaimx ronSoniglitba uwdit final gt » 
tarnun Obnwn Mrfu trton» tmb gtbtu/ mit btr bcfefuibtnbtit 
•btr Mu Xurfurfk/ ©mpc/ îjmt iriur @trtt/ obtr bit m bm 
fm («mtftrbcn unb ©nnnnffc Vbertn / »on jtman btfdybigct 
wurbtn roibbtt btt Tlmrttl bit tu btfem éairtfttbtn btgnffhi ftm/ 
©jtS folï miin an bai X)buwn bunatn / btt fol bann anbttt fou 
•eftflinht ûbtï btn tamfribtn unb buntmffo gcftftit fint befenbm 
tn tnfrbfptn tûfltn oNr fcjitanjnbcr iiitoinnun m ba 2)itr< <£.(«> 
fct tint gtin ®rt#itirg/iJïtmunflm/Ô?al)<nbtTg obir ülircmbtrg/ 
«b V« buntc uff bat nt bas fninotbirrifhg nuit /unb itHSftd) bann 
bit obtr btr inmctcil unbtr un frfoniai uff ir tibt NlS btm bit 
trtntibbtr «bt Offoutn ijl/ fo follm fo Nuui Nt ntljjltnQttTtn/ 
€>tatx/ ■Jtumtmtt imb iXètcrt uwixn «nt gruetbe ifibbtr bit» 
folbai su htlffon «ad? irtm ocftntmffc uff itt aN ; tmb fît fofftn 
î»i bann Nuju btholffou fût/ uff btn rit/ getrtnwjid'/ a(S km» 
fit bip bap pn btr fdniïx upatrifiett trtrr/ ont gtivrbt/ natb tr» 
. ftntnifft btt / bit ilbtr bat fotntfnbai uub bunmiffo gtfàt fou/ 
obtr btn menai ml tmbrr pu uff irt tibt/ bas fo «Ufo an an» 
«nbtr u citgtnofltn bulffo nie tibcrfmnmni mofoai/fo foûcn unb 
mogai fo btn ntbfon ijcmii unb tèittbt ju çm nanti!/ ant gc» 
«ftbt/tiW wl fo btmefet/ Nié fit berfeibm btburfm rotrbtit/unfc 
frit fribnt fofltn pu bann oud; bc^olffm fm/uff bit «fct/alé vau 
grfcfoibcn fiat. 

“Xndj fofltn bit bit ilbtr btn iamfribtn gtfo<tt fou/ uff ir 
ribt btn Jiîrfon/ ijattn unb (gtttbtn/ bit in bifnn fnmfnbai 
fort / obtr bu bann fointn/ bulffo uub bunfl/ btt mon tun fol/ 
«Jltgtn gtttm>dt4xn/ rtotp irtm muwgtn ont gtvafrt. 

4. 

■JCir 4 > foUtn bit 9 liint/ Nt «for btn iantfnbai imb buntniffo 
gtf^u |îtu/ firerat ;u bat Sjaligat gantint Siîfftr ju foi gttru» 
uxlnpai/ btn armai aie bai ritfon ont gfftrbt. 

î. 

3 &trt nid 1 / Nié btr i>nuîi aitt; jmge/ ou> offo baé grfdnbf/ 
fo fofltn U'tr ^ènig ^2$tfl(knort/ owr n tm inr bas anunfor 


3 S<tc oud'/ baé bit / bit bm ianrfribm gfftçitfoif/sbrt 
Nn mtrrtn wl/ uni« çn/ bufcu unb a tv,H<n/ bai uwu w'ffoé 
btbtufoty rü vetst jjtrrt obtr tetat/n» raau foi ùaifotn Nbur* 
fonbt ««r / Nt b» fottm bann bit ncpfon bnj JJmtn unb bm 
»êrrtî« bit ^ofl bann tariu lifora/ Ne inoun batm txbttrffot m 
watffli unb ui btiiwn/ tmb twum bann bad arftÇ ttrgm / fo fol» 

Im bu/ bit ubtt btn iourfoibcn unb btmtmffo gtft^it fou) Nrt» - 
nad) m rintin SRmbc ut famai fomuxn/ unb «ne foi obubaé 
mort (ni unbtr pn/ bitvlbc Nmnt amfoettt feban rptncit 
obtr état / bit in ban gtftffc gtnx|ct fou/ fo fofltn fk borna# 
m rinai ®i.jnut ben S?trrm obtr etntai b;t \rfo nfftttijun/ 
btt fo Nu gciubm Kibai; «m gaxrfrt. Tlud' welffor ndjfie fyât 
ont etfttc bit Strctv btfoflot imb anfrtrt gttuge/ tau ;u bnn 
fofofft note ifi / ixibatt/ Nt foutnb Nté and? iifon/ xu ban te» 
fofli 1 . < 5 o bnd von bat / btc ubtt Nn iunifnbcn grfâfot fînt/aw 
votbert ttirt. 

M. 

%<r «u# bai S 5 . 9 t. Si #</ obtr bkftr {anifrib Seifonb/m 
baifoittn Stiftn fol ntnuaut me anberé nanat/ rwbtr met trou* 
trot/ obtr mit brut/ bonn ntlidy Sept/ unb fotrr/ boé tr yî 
fnut Üîotburfft btNirff/ unb Nt tr uff btm 2 Wbt nufon mil/ 
unb fol au* bté mu panu fiîrtn/ no# utrfoiffftn. 2 Bctt «btt 
boé ubofnrc boé fol inan Ntfon ^ir cmtn r«up/ unb fol tu 
une t#ttn/ d(« btr l.rntfribai fou. 

11. 

“Xu# if? «rrtb trotbtn nnb wtffoi Nié «ot aHm bingai/niitnrt 
Nié S?. Düefv obtr bttftr lanriribat olfo rriftn/Nié nllr fonfon/ 
Skésmj fflofor/ ytw|fbtit/ .Sirdvut/ fDhîprn imb befimbcr 
atft ’Pfoigt mit 'Pforbtn unb nxtô Nuju gtpora/ imb Ne Nt' 
^Btngarttn/ TCcfern/ unb Nté 2 Jtlt butptu/ fWitr fm unb foi» 
btn btdun foüm / unb boé bit mananb «ngnfff/ Uibigt no# 
ftfrtbfot / tutb m baé ubttfourt/ Nté fol inan fut cm rouppabat/ 
unb ju btm fol btr lontfoiN rihttit/ alé voifftfc^rt&en fk«. 

ij . 

(Si fol au# mananb fourni/ nxfra mit fottt/ no# mie rit» 
ipm/^bann uff bon final/ obtr bo tt ‘Xmptman ifo; tm baé 
ubtrfurt/ j« bon fol mon nfotn mit ban l«ntfoibavuiTegatwn* 
mm/ fo nwn rttftxt/ dis t'oigcfd'riben flm. 

14. 

Xu# fol nfanant in bthrintr rrift nut itcrnat bat franbbat/ 
iwbtr foeft/ nutp/ Njrabtr/ pforbt/ no# nufot/ nut baé «• 
nonr ifo / bas wrfouifrn irtüt unb mrint îoftt Nmnnb tu 
Touffon/ Nié fol tr nut gant^m / unb boé fol mon fur an 
rmip Ntbai/ unb fol boraub riptai/ alé btr lantfoiN fort/ «no 
gtmbt. 

Xuni mitmtf boS ifl/ Nié brfor foiftfrrbt rtifrt/ ^0 fettnj 


fat bmelbin/iiiit gutem State unir ttupai/ ie rnimaubtm foÇaa/ ! î?R«n unb_i*t«t< 3 rm Sjbub ratai/ Nt wn 3 ^^' nijrâ uff 
tin Ns fdbin flot/ btt fitb olleé b;s vabiur/tinb ftom/bas fid» 1 Nin 2 ?tlbr f tnt/ bcmpai uff b« abc/ enc gwao U Nié fo ben 
ber t'frfcuiiNn unb gtf#orii hot/btr dbtaatigcnmnrt. Unb bupte 1 3 ”** getniiwliffrfn imb mit rtnjît t irrnn/ MS fit bar franbai 
frit/ bit «for Na litntfTibai unb btmtmfft àcfoçit f ht/ obtr bai 1 «*« <!néer8i WH,m f ptlidt fofo unb fornttw la nus nié 
menât tnlimbtr «n/ uff irai tibe/ ba» Nt î'Mnan/ bat mtr ! l'o^ri'd'ribai flot; tmb mtr / baé fi# temanb bc? t«btrf#tfr/ 
«Ifb Nirju ntf#it Nibtft/ ban fantfnbai mr fo^vyinlt# twrt/fo 1 f> f ,1>K f'Mlti^tr tnojftar fin/ hté foltnt fo btmgtn on bm 
feütn unb mogra mtr un / tnit autan State uub miptn/ an an» Çouranffl» «s famfotben/ tnrb ber N»m Muil tun/ bai baé 
bcffi 6 «r;u gttai/ m tan n#fon Malte f nls eé uns wfitn* aNbrt taii wrN/imb fol MB bn btr baé gtt«m j fof/ geffooffri 
bet nirt/ «nt geitrbt/ «lé efft imb btm Imuffibai Ns not bo nxrbcn/ u-« b« içunt on bon Mnrfrib pNr ba: «tmral tm* 
f ïtl'f/ Nr mit «{ité M wrbtnN imb fiwrc/ MS pic xm un b Nt > erfnuKii unba in/ Nmw# muter tir fdtft gtpano 
n«#.jeptriNir fott/ «ne gtstrfrf. 1 «I* l> ft - 


(O Ce Trahi fr auŒ d*i>i le 
rw/i p«g. T«i , « focmi.iu- 

H*nOu, &<U« «It i'»A oh. fbBM.j 

WPâuI. Part, t 


ié. 

Xu# fol niftiwdt f tintn ln«nt m btr rafo tmc tun ; mt » b«é 
tlbafiîrt/ 1« ban fol mon i#ttn oIS rtfrt ift/ <£é mar bonne 
ms boé N: fjompanon NS lantfoibat/ Ni bonn uf ban 2 VIN 
îB/ fritft MRbê «fdiHf , tu ranN/ uf bai «ittiNn «. 

P ( n * Sia 
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CORPS DIP 

ÀRMO 17. 

* 'Bet «nid' / Mo 0ot nit tn mefle / MS Mue bofc gefcfffffafft 
l \ 8 O. uffUunM/ M biefcu» tommben font ober j*e/ unber N* foffen 
* 7 wit unb bie jittpm/ Çtrren unb ©ttttc mu aller mifrtr imb 
ttre Hiad't ft jicbni/ unb roeberfian fu ju wtmbcn/ une aile* 
jewrtx. 

18. 

.Su* ift «yretb wo:ben/ «Mime b<r lantfinbe cinen rebdi*tn 
juge 0 txx befefle tun moite/ fo fol cm tegli*e Çcrre unb état/ 
Ne in Ntfem imuftibeir unb Puntmfre fini/ mu bon fdntftn/ 
bu an berofdbcn lantfnben wn «en megai f*ent/ bu bu bi fui' 
lau fin/ ait- lange/ tn* bue berfêlbc jug unb btfefle tract/ unb 
fin enbe npnut ; unb obt bcrfcUxn faner bu un bcmfclbcn lant» 
fnben fifl<n/wn efoifftiga note beln iw gtjïn môlju / e>o faücn 
bufclbat Çerttn unb ©tette cinen anbern bifcnn.m / ber ben 
laiirfinbcn gcfmoen but / an besfelben fiat/ ber babi ntt geftil en 
uMg/ feflt:i unb fd’icfcn / * 1 * offt bes noc more / m* fol au* ba 
ÇoNbtuiaiibcsianbfhtKii/ ber bann uff bem veut ifl/unfkrunb 
bcS iXi*<S paner fcaben/ au* ale offt bu* net mere. 

« 9 . 

QBtre au*/ baé innanbe 111 Mef<in lantfnben i|l/ cher ne* 
bann futget btfdxMgtt murbe nnber reljte/ aie ber lantfnben 

S / wn meuve Me gif***/ 1111b «MIDI bie fie uber ben Mut» 
<n gcfeijet fit* barmnbe jtmoi erfennen/ €0 fuflen faim Me» 
en/ bie Mnîbet gefajet fm/ Nt* Çcrren unb ©tette/ unb 
emba bie in bvefnn lantfnben unb Punentflé fm/ lune madyn 
unb ueTbotfçMfften/ imt 3 rtn SSneffan/obet mu in fdbee; unb 
nwnn alfa fit be# aUte geynbett mer ben/ ju menu bann berftl. 
ben feroer/ ber ben f*aben gnon lyt/ rompt/ ber fol uff ben 
etfaebunbenfm/benfeiben uffiubaltm nnb uffjugcben/ mit gai*em 
tnitte/ getTuroclt*en/ une aucS geverbe unb fol baran fange leu 
furoMgcn. 

• »o. 

iSa au* une / unb ben / bie îSber ben 1 antfiriben unb pura» 
nilfe gçfaftet fin / f cinen fd,\*en tut / mit motbe/ raup/buitibc/ 
biepfial/ w|yn unb mu mtrcbte mtbcrfdgcn unb îmt anbern fu- 
*en/ ale wvgcfdmicfen fiat / mer bie ober fanai foufet / rÇct 
ober brmefet / ober |eimet / mu miflcn/ berfalbc fol m benfclben 
f*tilbcn fin/ aie btT fetb f*ulbig :c. 

u. 

*$a au*/ Me iemanb mit bem re&ttn wrberbet touitt/KuH* 
U iemanb burumbe wgent fin/ ber fol m benfdbni fdmlben fin/ 
«le ba/ ber mit bem rebten vaberbt i|i : unb n>ere au* anrn 
fnntlirlen ivrlumbren fibebeliden mon/ Me wi bem Mntfnben 
fumltrixtt mmna*t ivere/ wo man ben roete/ unb uffbeltet 
ober angriifrt/ ber rji b«:r.m nit f*ulbig no* geb cm ben i TB ex 
€* aber fu?t vos bem lantfrtben mantmurten molu/ ober folte/ 
bem fol ber lamfrib gdat geben / bar unb ban/ a ne «jewrbe. 

, . »• 

TBer aud'/ bai ber offUouffc ober étoffe mere/ rourbe ban^ 
ne einer timbe fôlitbe ftehe/ aie wtgefd’nben tint / fo fol man 
ben /bie ûber ben tmufriben unb punratfTe gtfuïet finb/banan» 
be |u fpred'en/ unb mae bann Ne ober ber inatnl mibcr m ju 
?Çan merben/ uff bie nbe/ Me notburiftige fie anjugnffcn/ Me 
fol untn in geivlgig unb gelynfam fin. 

au*/ bae iemanb/ ba in bifnn famfribe icnb SBUDD* 
niffe ifi/ ober no* boit im foinen rourbe/ wn ben fadjen/biem 
bifem j.intmben aefdyen/ îcm pigentfdsifft iruffe / ber mon an 
batfdu-n iwm bijern iamftiben unb punttnffe jufemen moire/ fo 
fuQeut bie benfdbm £<rren tmb «£tetbe/ bie in biefêm fantfribe 
unb pmitniflc |îm/ tulegen uni gctrumelid'en beboljfen fin /uff 
ben eu / alfa lange bie Me et felbat l'igcnrfd.'afft kbig mirt/anc 
geverbe. 

•4- , 

®ere au* iemanb/ Fumli* tebefi*/ tmigli*/ unliutgenbeir 
fd'Uli fd-ulbig/ v- 0 fol et te vet bem ijmrptnwn bce |itntfrib< 
ju triffoi tun/ (£ et Nirfur pftnbe/ Me er ben / ber M f*ulbig 
tfl/bisruuib ucrfd ribe/ unb bae er banne bem mon fd'nlbig mc> 
rct / gutlidyn beialte unb r*tm mode ; murbe barnad> Nr bar» 
«u* pfenben imb angriffm/ mit bm pf.tnben fol er pfcntli* gt> 
ftiren tuib 111 bae nebfie vrlofi (riben/M eut <]<r*t mine iff; bae 
bcd> be&U>en ber M gepitnbce tfl / nu fç/ 1111b fine ee effenb 
pf.tnt/bie fol et fbecu Irai bn> bag/unb bm nnJjt; TBcmee aber 
euiber pfont / bie fol er lafïrn fteen v»er vu*en{ 3 fîMe ieuvanb 
fompt/ ber bie pf.int mêle ufmcinin/ ban fol man f« uff redu 
ober geimlKif / ober ©urgtn.ufacbcn/ mit funtfd'afft m i\ilv 
ttn ober * 2 lmptmane in ber Vrienbt fie fmt/ ober iirtber rrbtr 
lutbe bargu nanen/ unb ba bp fin /unb netnen fi> aber ber pfant 
uu uC/ m ba w.gefüinben jçt / vf<o hum ct fy vafeuffen un» 
geuerfitben fo <r rurell uwg/ au* mit jMntfcbafft beo Kmpt. 
oui*/ ui bed gerihf fie orturt fin:/ ober nnber aber lutbt/ M 
fclbejl/ inib bae felbe gtfte fol banne bafélbe/ ber «eepftnbrt bat 
au ftner fct-ulbe abgtai ; mae «ber unrebeli* Mran iverc/ bae 
fol man fur ben fantfriben b:iMcn/ unb mie ee Mnne beriant* 
pib erfenuet/ ba by fol eé beliben; T&ere au*/ bae ron frf» 
lt*er pfanbuuge megen/ innan geivtngen murbe/ bufelfecn ge« 
fangm fuücn au* uff refit uffgtben irerben. 

if. 

®o* fo <H(en mit / bae aile unb ieali*er/ imft beftmber imb 
bte S). Sli*te bce Xnnigrn*« |U Ttrbem/ aller .MurfurH*n/ 
gnrfifli/ VîJranen/ JÇtrrcu unb ber i^tetbe I uu/ gcifflrd'e tmb 
lwlrlr<t</<J>|>offtn/ln|ien/:\iirer/ ^nedtte/ j^urgtr unbJFauffV 
lute/ÿilgnn/ Meturin unb aller ma^elt*t igrbern utmerftTo- 
«fyn lutt / bu bu |{raffcn btuveu ober manbtUi / u rod*eui 


L O M A T I Q. U E 

lanbe bu fine/ ir I* unb tr gut m bicfem fanrfrieben fi*er fia ANNO 
foflent ; mere aber bae ber felbe feiner befdytigrt mtiTbe / U JT o rt 
iwtffbr ober uff tante an libe rter eme gdte/ f«l t<r *3 0 y» 
Sjtrre ober <è<«« / ober nnber bie m btey i.iurfnben unb©unt« 
mffe générait/ bi ben t6 gefdWjoi ifi/ al t balte fie bae initen 
ober crmantrotarbcn/ jti tUn / ma «aen iren l'tnnogtn/ unb 
foflen ou* barjû gerrtuvdi* ftm «m aBte geverbe/ bdébcdroû' 
bertan mate/ unb utogen fie ee nit alfo uberfemm/ igofoluwin 
in fiîrbae n.t* ber fXate/ Me liber ben fantfriNn geféjet fin t/ 
ober bae uurteil nnber tn/ aW umbe em raup b*olfftn/fin aie 
pwgefcfmben flet. ^ 

•Xu* foffen «Ht (Jlôfier pf.aj^n / unb enfer 0eifili*e filte/ 
ir lip ober ir gut ntt pfantba fin/ pot cernant m btÿetne infe. 


(Ee fol an* menant <i fi Surfit/ Sjenr/ Kmerobcr.Çnefrte/ 
ober 0tette/ bie tn btefem tancfrifen fine oter bar m fomenc/ 
memant ueramwurten ober rerfpredyn meûer biefê £>rbemmge 
ober iancfhtc. 

18. 

<E» fol au* feiner vcrlaMcr f*ebeli* nwn/ M ws bon 
lanriTîben funcIieNm gem.idyt œere/nienbter irefer fnN ober geint 
babfiw unb ma mon feu nptnpt/ unb uffbebet/ baran toi man 
miter mernan nm / no* «ictan baben. tint îwr in au* hufet/ 
ober lylffit miiTentlidyn / ober irn gewrli*en bm bilflcr/ber fol 
ni ben fd ben reljttn fin. Plan fol au* cinen vtrlumcrcn funce» 
(I*en f**tH*t » uian in aflen @er*tot/ fjkfien/ iè«tben moi 
wrbteten en* uffbalfen uff r*t/ pou bot unb toi fol man rc^d 
unverjolid'en beiffen. 

19. 

ffe ifi au* geretb; mere / bad bie Qerren oba anber lutte 
Jjott neincm m b<e Si*ce of« in anbern ©teibtn / fo enag 
man allen ben/ bec bee mutoi tu* bae fo*ern/ em frpge fiebet 
gtlett geben/ Me mile bei bofc merct 
10. 

28<te au*/ b ai iemanb fin (Ere f nnpfii * wrunftnrrten twl « 
te/ ober inufie fur ben ïperren ober «gaetfen/ ben unb tren frun» 
beu uiolye man au* nn fryge ft*et geleit geben/ nff ben Mgr/ 
ald et futf ommen folte. 

*Xu* ifi gereeb moiben/ mw* Xnc*t tin rtnfig pfert hatf 
ober ma/ unb fonen ijerren bat/ ober etnen Sâ>ern gffeffen 
inan/ ber biefen lantfnben gcfmotn babe / ber fiîr m fpte*/ bad 
et bmben unb litfben unf*tbeli* fç/ ben fol ber lantfrib vigatf 
fin/ tu* fol baeju tun/ ali ber M.irfnb fieet. 

?». 

Xii* if! gttetb moiben/bad man uu* femtn aften ftieg/ no* 
uu* femer leç anber fa*e Me fi* perLiuffên baben t>o: but M| 
S?tieffd une biefhn lantft*e nit nbten no* bebolfftn fin., 

Uu* tnag ber Obetman bid ’larttfttbd/ tn bifot lantfribert 
nemen m* onpfaben mer Mrpn foinen moite/ ber in bebunefet/ 
benlantftiben nuiy je finbe/unb fliOent au* geloben unb fmtten/ 
nnb tren vetfigelttn fSutff g*en ben lantftiben ju baltm/ ald 
bec ufbrifrt/ unb bie furfe nt bann au* bes lantmbs gnuefien/ 
ald anber Me leÇo barume fine/ Unb fo fie bec £uiumnnii alfo 
c ii pWbet/ ber fol bas m bem nebfien monab baciui* ben Sue* 
fini/ ijenen unb Stctbtn vtthmbm. 

34 * 

X 11 * fol ber 0nnnne Q?tmb ber gonriner geetbc ber b iS&er 
gnwfin ifi/ abfin/ unb fuflent fiîrbaS btljeinen inere ma*m. 
Xu* fol fie tmitmgc bie jmtf*tnt uns unb ben Surfloi unbijer. 
ren gnwfni ifi ou* abfin/ in fer inafen alS Çtrna* gcfd-nben 
fieet. Ttlfo irdid' strate cine ober ute fieb riljten mit ben Sur fini 
unb Jjtncn/ bie icfio m ban Trteg gegen ben éettbcn fini / tnt» 
mebtr gislutcn ober mit ben rebten/ alS voi un ferme :\ate ge« 
rttb ifi/ ju 'JJ'ergembam / bie felben ©tetbt oter ièta« fol mib 
ma a man batme in imfim lantfnben ben mir i$unt ju £ger gc« 
ina*t baben/ nnnm imb empîwtK’»/ tmb bit alfo empKingm 
iwrben/getn benfilba fietfen obtr fiat / fol unfer unb ba ,Wrfiai 
unb ferrai epnungc voigeiuint ou* get*li* abefin; rotl*e aber 
i*tetbe ober trfat bcS ntt ûeten unb unge^offam bliben unb fi* 
me r*ten molten/ mit tnritfn ober mit refte/ alS wtgefinben 
fieet /gen benfélfcen fai unfer unb ber Sürfitn/fcSratwn unb Ça» 
ren ep nuage bliben/ m tren freffaen/ alS bit ufiiwfên/ beboiff» 
im faim biefelbtn êr-tetbe Me alfo in ben lantfribai fommai ober 
fommen moltcn / tes refait mieberuinb wn ben obgeiumtm 
.fiirfim ober Çerren/ fa foOen fie MS benfalben ©tetben ou* 
iviberumb tun / alS ju Plergouteiin fur unfenn iXafe ge» 
mbt ifi. 

Xu* meltfer ’XÜxfk/ Çerre ober ©taf ijune ober furbafi 111 
uns in bifi lantfinben foinen moite / bem tnnan ftieben oba uieitt* 
fdvtfft barun* tragen iwlte/ober pu btlxmerltp f*aNn barumb 
jujiehen/ ben ober benftfbcn foüen mir unb bie obgenanun tfur* 
fzirficn/ Jurfini/ Çcmn unb ©tete julegen unb bebolffan fin 
gcmmxli*en/ uu t unfme ixrm^en ane gaxrbe. 

■ju* foffen affe pbalburger / mer bie b«be/genili*en abe fin/ 
unb foff bit nfcroow filrbaff ^alttn/ no* empbaai. 

|7. # 

•Ju* fal ninnan beS anbern eigeu lute/ungerediente Xmptiu» 
te ober bit aadtfolgen5trie<? haben/ober fiîr bata Mtv^rK^abe. 
rrimêfeit lytbe wafmoni oba vabneft betben / ju iBurger aupb«en/ 
unb murbe barumb fem fiofr bad fol ber lantjxtfe erfennen u. 

#8. Xu* 
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D E S G E N S. tij 

I jfl/ bad uwn bm an biefim XakW vtrf*cid* «t* bit Êttttt AnNQ 
Xu* fol ter fatufribe 4 » imb fin «n bm» ?tç»iey mj^wobery j mnjmuijt ifi. yytv ^ 9 » 


, .u ©otnu m ‘jrdïufm/ m J^effon / m '^urragen »nD m pu* 
fm/ ai» er begrijfeu t|i in cm tnl iSrv^n bu Ntnabtt geuw*t | 
uut> àd«<B Jfctt 

*9» . ! 

3lu* ft'ir nff ben S?ne/ in ©uwben/ ia Skiera/ w 
ftcctiufcn/ in S>uringen/ iu ptitfcn beu tatttfri&m au* oefofot 
u ut getàlet bùbcu/ u'oütn mtr eb ter iantftiîwi <uu*c foiid;« 
fade anftofe Nid ber lanttriba» bte afle^ iw gwelugtn no* 
fcrb.tirnunpfoc/Md bann bit autan NuKfnbcn ir «net: ota nier/ 
fo fie bed voii bail ÛQiécmane bed iamtribed bel bad ongat 
fttmli* cmuinet rourbe mit flum offai Skiefon/ barinne et îith 
mit lînnt eirgmtflcn bit mit vint uber ben iamftiien gefofci» fait/ 
rta ta mare toi nff tre cibc ertamen bad fK brt cher ta <m- 
bern tantfnben baryi bebor fient/ ©o follen tnt bte {anrfrtben bu 
atfo etwanet îmben oit* bdjelffen fin tue (ait* ju ccdjtvcrtiÿn/ 
na* bon nid ta iamfnbe btt gênant mtrbe/buntfet bad fk ru i 
{u folffo toianm foüen ane geverix. 

40. 

ff>î fol ch* t»nrfolbc lantfnbai amer in tan anbem maint** 
tai ota on fnb ma*cn une geverbe. 

41* 

'Bec au* in eiuen fantfribai «tait tpirt/ bec fol m ban un» 
taniaittfribcn oucl^ wrttilt fia tau taifoltai penen nid ta iaut» 
ftO fut une gc.'crN - . 

4-* 

K\vb fol bifer innifribat bn: nu \a grmriamt mifce trbatbt ifi/ 
tond unb ban fcetlHm £1* unb bm obgenaïuen Xarfuifiat/ ©ru» 
wn/ ferrai/ itiomi unb &nc*t<n7 Pfdffcn/ ©tetben imb 
Imnt îcmnt f*abcn bnngcn/ nnb gcwfitd'en ane fd'itbai fin an 


xxtv. 

3teui in berne XttW von btt ^fonbmiw wean ta «jett/ 
IQcti nun au* çmaub tuiuli* refcelttfo fo'utb f*ulbu u. m 
bout QlttiftU mag uun ton. 3t. 3fi çnwn julte/ ofcer |info 
fchilbifi/ bu fol uwn ra*m aU bmh «/ au* îwwn ®tuf« 

butûbtt/ bafoUx mag fow ffirûfii unb rc*tt ftanefeA. 

^tanbcrUttiffl. TLü * foflai otlt (£!éfkt j t. Ntfrfot^tfifcfo 
ifllxÿnjfcn twd m.tn (i « fur nçm.mb çtcnbtn fol/ unb tfl m*t 
burin btjnffcn Pb fu çuwn i*t fctulbig iwnn, Stotumb bar ff 
mon nufit banu fotjcn. 

XXXIII 

3t. ter *2trtifd. Tût* tno<t ber £»b«ttwn s. bafHtu ’Xrttftl 
Wibet aifo/ bac ta Obanum lut bn Sürftat/ Sierra/ nnb 
©tenm fivatn m«bt/ uwg m ben lanttnNn wmen wcn wi 
buiuf « / b.t btm iiuttfriten m*e fo x. T 26<wm té wa< «in tÿrodi 
binbentiffe «nb ftanmiflî/tpaini an .îicrfu/ £em/ «Siaer/ Xn£d}< 
«/ ob« ©t«t in Nn tantfribtH rnotbe/ bae ber ûbcnnaii bar* 
umb bu iT.ibetn «iite Nfmben folie. ‘Â>od> mai Ulfl u Uni) ber* 
uwn mol smtaririfai/ nue cr té bnrmube Milieu folle. 

XXXIV. 

3tan ber TCrtiftl. Xucb fol Ut ÿmrine b nnb te. bermufbli» 
ben aifo Uid fie fanai ficmetnai SBiuib nve nwdai / imbUisUc 
gannne SSunb iflunc «ibe fç. ^Baun von ba gannæn rvmuige/ 
unb bc» dctneincn iSimUfl rocien bicfe iîric^e ut ®Ufteén lan» 
ben urftrfianbm fin/ unb b.iraufo bat tmfcrSjerce bexxtima/aU 
eut iXmniftUï Simig bte mmuige <vbe genommm unb «Kfeîefefct 
bac ber janan ‘SBifub abc ft>. '£<» çme <m* Ue gtfrfim irab 
Sjerrm uefolart haben unb tvn b<r evmm.it fletaffon Çabrn/ Unb 


n unb irtn pmi getronfieitnl (Snfiiid'en ttnb aiefflidni/ ■: AiKb<tm'!ctHl©tenebai^imb and' aUjefoifen Kibat/ Unb birr* 
ti^inwimitrtt ber fad;tn bte iviaefdnnbm fier /von SèmifdvrSô» U15 bad aOcnnenilid' ^ntbe unb 0nabe Iwbe biefon 4.inrfnben 
niujlidyr mad-t / boeb mu Ubelnmfic unftr aie anû tXotmfcUn (ttuwdvt unb uffsitfoUt von .tunwhthe rnedet / unb manu au* 
Son.# and iufimûn^ni .^aferd aller r*t Ue nsr baben/ unb m aUai lEvnun^n unb SBuut:üf|m mn 3iôimict<r Ximifi/ unb 
von rtbed meitn baben fuden unb uuytn/ ©« fin ^jeifiticb obéi Nid iXutc ufifiaumunen il/ Unb Ninnnb bat er aud'itbotenNid 


SajeUh*. 

43. 

Unb bifor i.mtfrUx fol iverm iu «flen ©irobtn unb Xrtiefcln 
«le <r bc^riffai yl VI. oaii( 3 are Ou n<l)(fen iu* euwnOa na* 
Nmim tnfi ’^tuffiJ ju ialn/.uu uHOerru|fén/unb Dama* aifo lan> 
tic bit mir 3 » miûetiuffen. 

IWb mit TBenÇtLunrd 9 
tne vpîgenmn gefoben ‘ 


bu (gçnunae/ ur.b acmevtu ®nnb abe fin foàt/ Uubfjat « 
fitboten unb gefotet biefen lautfruNm/ unb tuer bann fpmettmb 
ben fiwre/ tilé cr begtiffet ift/ bar ober bit foOene gm*ttt fin 
mit allen J tir fiai/ tiraven/ sjoren/ Jùttttn unb incitai je. 
XXXVI 

3tnn ber ‘Xmtfel. Xu* foûai aile/ unb vdide^foUiuriîertf. 
44, I 'DerfelbfJlrtitfelblibet aifo. îBaiin unfir Cerre ter Sttfce fo* 

wd SoimffflCt Sunig rntO jtunig tu «8*t» lige Nimber an re*t gefe^a hat/bad «Ue ‘Pf.iltiurger folrm aie» 
bt unforn xraugl. tnnven/ unb twr lam» ; fin/ unb fit irçuvm inc cmvfiten folie/ ba irtbba inag ob« fart 


T vt Bamberg/ i^kr^irl tu ^rrjburg ^f*off/<gteff.m/ 
uni) JnOn-icbt ÿfitlfariiren bi iXtm 1111O sjaÇeacn in 'Pagmt 
fînvwd'TfOed 3tmg<|ini pfitl^grm'm bi Dline imO fiaÇisjen m 
Pngtni/ 3ofwno ju fCcaenfiMirg tino 0oÇe ut 'duamera/ ^1» 
febove/ l 3utlfidin ber 3imat ü)lavjjgravt tuiBlofon/ Qennan 
éanbgrauc iu>>ffon/ ( ÇnOrnfb ^urggravt ju «Oiirembtrg/iïber» 
ban tflr. tu ïfitrtmlxra / .^rtben* tfte. ju Ottingm/ 'Xlbutht 
lanbgj. tu it*faiK-rg/ Jnoertd» von çciùcde tm wie e« 'ÿtir» 
a<t« unO'Xatûet ©«tte îXegcnfvuN/ ï>hiratit<t.i unb SBifien* 
turg gefoben bufi» lantfriûto tn «tfltn flnen ^ûitOen unb Xr< 
tufcin ale a Ividtfoen/ begetffat tuia mfyclt ifi/ gm(lid<cn 
tint» ivfilicbtn ju Iwltai tmù ju voBefucettOe ant gevetoe bt ôen 
eiben bte nue It^hefiat Oarfiber getnn |»âbau :t. '* 

■Jïu* follen irir bi ben tibai oie mit Oanibec gefmotn gâtai 
tefleflai imb fcNtffai Cad <Ukwifte‘Jlmpilute/23ogt/âii)tec/unb 
Ç-cbultîiaficn Ote m ùtefhn laittfriOen arfoficn flnbA’ot und/oN-t 
ivem une Oed empfeüiai/tu bcfieltmiffe bed tamftibd unb ber 'Jlc> 
liefeln bit brtttmic Ngciffen fini /finntlidv abc f.tvrm minrenbig 


nçown gmiii. 

xxxvir. 

3tan. Stfonbecverfivom un b ver brivetm Inte iwgm/Nii rfi vp» 
fodv iwgm bann gefrRet/ bit bat» garni betai ver Nmm» bùfod 
lanftrtbed ben tmfa .\?àre ber jtimig tu Æger getnadet bai/na* 
berne bannn beffolben fantfaben blita ç< bad mm fmtu gu* 
itn ©ewongaten unb tXcdwv. 

XVII. 

3f«u ber Kriufel. îBert(Uid,'bit6(5e<md.'t eiaroffc :i. 2 m# 
ifi tu ivifiên/ Nt« biefor lantfab ifi iriber iXaub/ -^ïorb/^r.mb/ 
imb unrctôc iVibCerf.tgen/ unb fal>en; Nirum ifi n:d t non / bad 
man rerk Nirgu fi*t/ bann ma Nd ifbe/ cr irac iii «fclfibafo 
wife / oNc fttfi / ivibber ben ober bit mufiait bte/ bic in btefom 
laiirfriben fui bcbelifai fin. 

XLIIf. 

3fein. S'a# ber iamfirite fr*d 3arr fleebte# nvre H. 

Juin. Itinb ben bmfi fol man uflTeJen tmb tefdrrtKU 

3tmi. Umb bit pierre bed (antpiben# bit fol mon au* b<« 


ÿrem pîanofen nn* Ntttim bifi *Bncfid / fo follen an* aüe un-- 1 3tttn 'îBtlidy biefon iantfrib md't freeren/ ber Wjitt ifi un* 
«te ï>i<ner / Pî.nine/ çtrawn / .«NTren/ £Ktrter unb Xnehtc/ for fcerre ba .Sumg von bed Ouaufiben *\’id'd megen/ unb <t(le 
ck in bem iantfribai gifofiett fm/batfolbm laiitfnben fnvrai ni- j bit/ bit tn biefan iantforebe fin/ ober fomrn/ rt fiiu ;îiirfim/ 
itaratbig imem ncbfien uJïanctcn ; mil* b»mttumtooirtm/bic | SJerrai/ Sitttt/ Xnr *(e/ ober ©tete/ unb nùbber bic fol iwfoc 
foüen bed iamfoibtitd nu gennfiat ic. 1 >?erre ber^tmig na* bed 9ii*d tc*te/ unb gend re am/aldre*c 

46. i «fi ju lune/ ïribber ben bit vme unb banc -Xidx ungegocfom fin/ 

*Xu* foi an itgeüma 5}a rt unb fin Xmptlute gcbunbai fut «lf«> «fi «»« ja (EsJtr Nutm gef*eiben unb ifi au* vertaelfa/ 
-k- . * * - - -- 1 unb verfuelt. 

XXXIX. 

3 *an. Sfiefor iantfribe fol ben anbem fanrfriben m*t furba# 
mwmbcn fin tu bel fiai/ bann iret m anm anbern Nuitfriebw 
vcrortdlt tmb vannefot min-be/ ber fol au* foc vercrfetltt/ unb 
venvtfor fin / imb fol man ban ban nd'tai ald ed red'i tfi. 

3tan. ®et be«m(f unb foreifo bed lantfoibd ber fol «nfata* 
juxolnwranb fofi gein 5Befel unb itgiveNT foi iXçned XII. ouïe 
UKged. 

3tem. 33on bed biatfied megai battu foUen/ Ne vongtr<if« 
burg btenen mit XL. glenen uno foc anbatt 


bi ben aben/ tvch* te 'Stella unb Xmptlure frveren / bad fu bit 
btm Sjouvouan bed iantfribaid tu miffon (un unb bcfcfonbnt go 
ben/unbnxr ber roae bit ui bicfeui i.tntfnben fiçen unb bai I,»ne» 
frtben nie gefirorn betten/ ban fol ber iantfribc nui rifoen / unb 
for fol au* bed faiKfribaid nit genieficn. unb «vu .finng Baiç. 
lamve foiben bed ;u befatnai/ unb itarengej termite uitfer .Su» 
Bigl. Plajefiate 3 ngefiea<I au btefon SSïiefT gehenefrt/ ber geben 
ifi tu < 2 ‘icm/ na* grifiiid ©eburtt bruçelKn bunbert 3 are tmb 
Nirna* tn bent nun unb a*$igfien 3 «vt bed nefolen Pîtttwo*tn 
JM* Pfoiivyt unb 3ncobi ber prêter pvolff S5ôutn bag. 

S)cr ©ffîfc Déclaration. 


CLXII. 


^ «ff 9.«« Xrtirfel Traité de Trêves entre Charles V I. Roi de 18 . Juin. 

! Fr **“ 6? Richard II. Roi d'Angleterre , J 

ujfcrfitmie :c. iwd man Jurjfai/ fier, | Miir AfUV aHt À r, wlimÆ L± . . o* 


rm unb ©foi* {Jtftêff/ unb aute ©avonfore in/ïiciiie k. 

^ ?u triffon/ bad iu befo: lr m fié dflfer ;Çtirfieiv5>rrenitiib©tet</ 
Aaiycn tinb gii te go voi*fii btefon Xrttcf cl/ unb aDen anbem Xr» 
tyetn btefod lawfhbend nfigfnommm tfi. uitb eiganlt* ger 

(team in pa r, x ui. Wrf* w M i» 5 * • - *• 

«Bwnotn ta ju cumt gants 

Xom. H. Pari. X. 


tondu pour deux ans. Donné à LtnUngbam le \ 8. 
y/tin 158 p. jTRvmer, Fardera, Coovcn- 
tioncs, &c. Tom. VU. pag. ôzz.j 


ver m niweet / TltKÇi fol biefor 

m* «. aifo bad nit ntatafft j j[Sj U JJr^,par I* grâce de Dictât esfnedeBoyeuxt 


Ff z 


H' ni» 



1*4 CORPS DIP 

AnKO IValerem Conte de Lines A de Seini Pol, 

-» «, Q Raoul Sire de Raynavaf, 

*3 8 P‘ Chivaler* : 7 

Trier de AUrtreûl t Archidiacre de Ditoa en l’Esglife 
de Lengrcs , 

Et P terre Fretvei, 

Clers, Confeilliers , A Mai (Ires des Requertes de 
l'Ortcl du Roy nôtre Seigneur , 

Et Land Ilot de Longaillert , Chivaler , Sire d’An- 
gojejfant , 

Aians Povoir du Roy nôtre dit Seigneur a faire ce 
que s’enfuit, 


Alvaro Martin Chivaler, Auditeur de l’Audience du 
Roy de Caddie, de Leon, & de Portugal, Alie du 
Roy de France dellus nomme, A fon Vice Chanccl- 
lcur, ' 

Et Pierre Lonp , Archidcacre de Alcarag en VEsglife 
de Tolette, 

Doâeurs en Dccrees, 

Aians de nôtre dît Seigneur le Roy Povoir A Man- 
dement cspccial a faire les chofes que enfueut , 

Faifim Savoir a tOOS que, 

Comme par le commandement A ordenahee des 
Rois dot dut Seigneurs, nous fuions n’agaircs venue 
a Bouloigne fur la Mer, pour traitier de Paix, ou do 
Tricvcs generales, avecque l’Adverfairc d’AnRleterre 
de noz ai» Seigneurs, ou Tes Mcllagcs, qui pour ce 
• font venus a Calays, 

Et foions aifcmblcs par plufeurs journées aveques le» 
ditz Melfages du dit Advcrfairc d’Angleterre a Lcu- 
Linghame , entre les ditz Lieux de Bouloienc A de 
Calais , 

Et aions parle cnfcmbte de plufeurs chofes, touchin s 
les dittes Tricvcs, 

Nous, pour obvier a tout empêchement, qui purroit 
farvenir au dit Traitic de la Paix, & par vertu du Po- 
voir a nous donne de nôtre dit Seigneur le Roy de 
France, 

Du quel Povoir la teneur de mot a root s’enfuit. 


C HARLES, par la grâce de Dieu , Roy de France , 
A tous ceulz, qui cet Lettres verront. Salut. 
Savoir faifons que , 

Pour honneur de Dieu, A pour cschuir l’cffulîon de 
Sanc Chrillien , A les mauli Ce damages irréparables 
qui par le fait des Guerres d'entre Nom A nôtre Ad- 
ver faire J? Angleterre pourraient enfuir ou temps ave- 
nir. licorne en Ibis font ou temps pâlie, 

Defirans venir a bonne Paix & Concorde avecqucs 
nôtre dit Advcrfairc , 

Et confions a ptein des fens, & loyaltcl, A diligen- 
ces de nox amc'z A fofftUX ConfcÜ leurs , Nichai Eve a ■ 
fne de liaienx , 

Le Conte Je Saint Pol nôtre Coufin , 

Le Sire de Raiueval nôtre Chivaler A Chambellan! , 
Maillrc Jehan Canari , Vidante de Reines, 

Maillrc Trier de AI art ro IL Arcltideacre de Diron, 

Et Mai lire Pierre Fret tel, Maillrcs de» Requclics de 
nôtre Hoflcl, 

Le Sire J’Aiegode/Jant, 

Le Sire de Remhnret y 
Et le Sire Diiyue , 

Chivaler», 

Y ceux avons ordenez A commettons, pour A en 
lieu de Nous , pour afiembler avecqucs les Commis & 
Députez de nôtre dtr Advcrfairc, en quelconques Lieux 
& Places que bufoinge ferra, fur les fai» qui en- 
fuient , 

Et avons donne A donnons a noz ditz Commis , A 
au$ huit, aus fept, aus fis, au» cinq, aus quatre, A 
aus trois d’culz, plaîn povoir , auâoritc , A mande- 
ment cspccial de convcuir, traitier, compofcr, tranfi- 
gcr. pacifier, A piaillement & finalement accorder A 
venir a bonne Paix & Accord, fur tous debatz, con- 
tentions, quellions. Guerres, Riotes, A Dis cors , 
Movcs fit a movolr entre Nous, uoz Oncles, nôtre 
Frere, A autres Pcrfonnes de nôtre Sanc, noz Soub- 
Riez, Amis. Allez, Aidans, fit Adherens quelconques, 
.deçà & delà la Mer, d'une pan, fie nôtre dit Adver- 
fidre, fes Oncles, A autres Perfouncs de fon Sanc, 
fes Soubglcz , Amis, Aliez, Aidans, fie Adherens quel- 
conques, en general, fit en cspccial, deçà fit delà la 
Mer, d’autre pan, 

Et de tout ce, qui ferad anfy parle, traitie, compo- 
fc, tranlige , pacifie, fit açcorac fur les choies délias 


: O M A T I Q_U E 

dittes, A chascunc d’icelles, pour Nous A nôtre Par- AlVKO 
tic, avecqucs les Commis fit Députez de nôtre dit Ad- _ 
ver faire, affermer fit aiïurer par Foy fit par Scrcmcnt, IÎÔO. 
a donner en l’almc de Nous , 

Et de ottroicr fie donner fur certes chofes fit leur dc- 
pendcnccs coûtes manières de cautious , feurtes, pro- 
mriies, Obligations, fit Lettres feelei de leur Seaux , 
telles comme le cas les requerra, les quelles Lettres 
Nous voulons avoir tel effeit , vfgour, fit fermeté com- 
me fc Nous les avotons donnez fie faites en propre 
Pcrfonnc , 

De faire, exécuter, expédier, fit accomplir, pour fie 
ou Nom de Nous, de nôtre Partie, tout quantquc a 
faire ferra fur te fait dcllusdit, fie les dependences. 

Et, a bon fin fit conclulion de Paix, de accorder, 
donner, ottroicr, fit accepter, avecqucs les Dépotés 
de nôtre dit Advcrfairc, bonne a Ibuffifant Puiflâncc de 
par ly, bonnes, fermes, fit loyaux Tricves, fouffran- 
ces, fit abrtincnccs de Guerre, generales, ou particu- 
le», par Mer, A par Terre, par ta meillour forme, 
manière, fit condition que ilz fc pourra faire, tant pour 
Nous, comme pour noz Roiaumc, Subgiez, Amis, 

Aliez, Aidans, fit Adherens, fit pour leurs Seigneuries, 

Terres, Paiis , A Lieux quelconques, fit nôtre dit 
Advcrfairc, fon Royaume, fes Soubeiez, Amis. Aliez, 

Aidans, A Adherens, & pour leurs Seigneuries, Ter- 
res, Paiïs fit Lieux quelconques, a durer yodles Trie- 
ves, fouffrances, fit abrtincnccs tant fit li loiigemcnt 
comme bon leur fetnblera, avecqucs tocs les Claufcs, 
conditions, modifications, A circumflances qui pur- 
roieut cltxc iiccdfaircs , expédiées , A ferrant ac- 
cordez, 

De mettre, ordener , A eflablir CommiiTairs, Dé- 
putez, Gardes A Confervateqr» des dittes Tricves , tant, 

& tiex, A en telz Lieux A Paiis, comme ils verront 
que fera a faire, 

De affermer A a fleurer, par Foy A Serement, en 
l k Alme de Nous A fur les Sains Evangiles de Dieu, & 
autrement au miclx que il putra dire fait, ycelIesTric- 
ves, fouffrances, A abrtincnccs, avecqucs tous les 
Claufes » conditions . modifications , A les dépendan- 
ces qui il feront niifcs A parlce». 

Et de les faire crier A publier par tout ou mertter 
fera, 

Et aux idc promettrefit jurer .parla maniéré que deflu» 
ert dit, de réparer, A faire réparer, amender , A adrcscier 
tous attemptas A Griefs , contraires aux dettes Trievei, 
fouffitanccs, A abflinciîccs.fi avant comme tenu» v fer- 
rons, par ainli que nôtre dit Advcrfàire faira a Nous 
A a nos boubgiez les cas fcmblablcs, 

De vcoir jurer, affermer, A alTurcr les dittes Trie» 
ves, A autres chofcs dcfl'us ditres, A chascunc d’ycel- 
Ics , en femblablc manière , par tes Gens de nôtre dit 
Advcrfairc, 

Et gcncralment de faire, pour A ou Nom de Nous, 
en nôtre Partie, toutes autres chofes, en general, A 
en cspccial, que Nous mesmes,fe nous ririons en Per- 
fonne, fririons A pourrions faire , fuppofe que elles 
fculll-nt plus grans ou telles que requetflent Mande- 
ment plus cspccial. 

Et de jurer A promettre, en t’Alme de Nous, A 
Nous mesmes promettons, en bonne Foy, en Parole 
de Roy, A fur Obligation de tous noz Biens prcfcnsA 
a venir, que nous aurons agréable, A rendrons, A fai- 
rons tenir ferme A diable, a tous jours, A acompte» 
rons tout ce que par noz dix Commis A Députez , les 
huit, les fept, les fis, les chique , les quatre, Aies 
trois d’culi , fera fait, accorde, A y mis fur les chofes 
dcltus dittes , A chascunc (Pycelles, fanz jamais dire, 
faire, ne propofer en Jugement , ne dehors, aucune 
chofc au contraire. 

Et les conformerons A en donnerons noz Lettres 
toute fois que requis en ferrons. 

En tesmoign de ce Nous avons fait mettre nôtre 
Secl a ces Lrttres. 

Donne a Paru le xxii. jour de May , l’An de grâce 
Mil. CGC. quatre vins A qeuf , de nôtre Régné le 
neufisme. 

Item fenfuit Je Povoir a Nous Mejfages de 
Cafte lie , donne par nôtre dit Seigneur U Roi, 

T OirANWES, Del grati-l, Rex Cartel I», Legioni», 

A Portugal!*, Univcrlis, præfemcs Lkteras îo- 
fpeâuris, Salutcm. 

Notant Jaeimnt quùd Nos, ob honorem Dei, fibi 
Subditos fore pacificos disponentis, ut cffufio (ànguinia 
Chrilfiani A alia gravia A irrcparabiiia dampna, que ex 
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Camus, 

Ea proprer, , , .. „ , 

Confidente* ad plénum de fidclitate, discretione, « 
fndalhtt. dilcâonim A fidelium noftrorum, Alvan 
AlmtiiMi MiliUs Auditorii nollrxAudfcm-.*& ViecCan- 
ccllarii, Pétri Lupi Archidiaconi de Alcaracon m E- I 
clclîi Tollctaitcim* Dccretorum Doâorum, Prafeu', 
tiom exhlbitorum, 

Facimus , canfthuimus , A ordinamus eosdem vc- , 
vos, ccrtos. & indubitato* Procuratorcs nollros, ad, 
& pro Nabis , & loco ooftri , convcnicndum cutn 
Gentibus diâorum Adverfariorum noltrorum , A cu- 
juslibct corum, fuper Traâatum Pacis. in quibusedm- I 
que locts neceflarium libi videbitur leu ttiam opor- 
tununi, 

Conccdcntes cîsdcm noflris Proeuratoribos plcnam, 
meram, liberam Poceftatem , A fpecialc Mandatum. 
proloquendi , traâandi, accordandi , inhibendi, A fir- 
mandf, nollro noraine, pro Nobis, Hiredibuj, Sac- 
celforibus, Regnis, Patrii, Dominiis, Subditis, Col- 
ligatis, Adhxrentibus, Fautoribus, A Bcnivolis noilris, 
meliorimodo A forml qui (îcri poterie, bonas, lega- 
les, A firmas Treugas, Sufferenrias , feu AWlincntîas 
Gu erra, generales, vel etiain particulares, per Mare 
AperTerram, cum claofulis, conditionibos , modifi* 
catfonibus, A circumftantiis e\pedienribus vel ctiam 
oportunis, ad tempos tongum vel brève, prout eis v>* 
debitur expedire, cnm omnibus A fingulis Advetfarii* 
noftris Regnorum , Patrix , Dominiorum , A Subdîto- 
rum tiodrorum, pro iplîs Advcrfariiç,Hxrcdibus ,Suc- 
celToribus, Regnls, Patrii, Dominiis, Subditis, Col- 
ligatis, Adhxrentibus, Fautoribus, & Bcnivolis fpfo- 
rum, A cujuslibct corum, & cum Deputatis ab eis, & 
corum quolibet, fuper hoc Poteftatem habentibus, cu- 
jusetimque gradûs, prxeminentix, vel dfgnitatis exis- 
tant omîtes prxdiel! , & corum quilibet ( eriam il Rega- 
lis Dignftatîs prxrogativi Ixtentur ) ex quibusedmque 
catifis vel occalionibus , principalitcr, feu ctiam adhc- 
renter, nos libi vel eorum ^ucmlibet Nobis, Regnîs, 
Parrix, Dominlis, & Subditis noilris adverfari conti- 
gerit rcl ttiam rnimicari, 

Neenott dandi, ordinandi, A ftabîlicndi CommilTa- 
rios, Deputaros, Cullndes & Confervatotes diâarum 
Trcngaruin, tôt, Se talcs* & in talibas Locis & Ter- 
ris, fient eis videbitur expedire, 

Facicndi etiarn cas publicari, prxconizari, & eufto- 
dire ubictimque fuerit expediens vel ctiam necefTarium, 

Reparandi Se emendandi , faciendique reparari & 
emendari , omnia attemptata & gravamina, contraria 
Treugis, Surferentiis, A Abftinemiis Guerrx prediâx, 
ea tenus quantum tenebimur; Iti tamen quod fupra- 
didi Advcrlarii noflri , A corum quiiibet (cum q mous 
diéhcTreogs, üulitKntia, St Abllincntix, per diélos 
nollros Procuratorcs. fucrint accordât» St firmate) 
faciant Nobis St Subditis noilris idem in fimili eafu, 

Dandi etiarn Salvum Conduâum Gentibus, Commis- 
fiiriis. Se Deputatis, & corum cuilibct diâorum Adver- 
Guïorum aollrorum, St cujuslibct eorumdcm, St qui- 
ouscümquc aliis, cujuscumque llatûs & conditions 
fint, & in quocilnque ioco , in Terra fivc in Âlari, 
fub quaednque forma eis plucuerit & videbitur ex- 
pedire , 

Facicndi quoqne curtodirf & teneTÎ didos Salvos 
Condudtis, compcllendo & compelli faciendo ad hoc 
omîtes Subuitos noilros, 

» Facicndi etiam reparari & emendari quicquîd contra 
hoc fuerit faâum vel etiarn attemptatum, 

Prxftandi quoque in animam noftram, fuper omnia 
I>ci Evangelia, & aliter lîcut melius ficri poterit, Ju- 
ramentum, & Juramenta , unum , vel piura, quale- 
ciîmquc, vel qualiacümque, & ctiam pxnas promitten- 
di, ad firmitatem , eflîcaciam , valorem, & effedum 
omnium prxmiirorum, Se connexomm. Se cujuslibct 
corum dépendent iuin ab eis vel eorum quolibet, rieur 
eis videWtur expedire, 

Kcdpiendique, nomioe nortro, pro Nobis, Harre- 
dibos, St Succcfloribos , Regnis , Patrii , & Dominiis, 
Subditis , Colligatis , Adhxrentibus , Fautoribus , St 
Bcnivolis noflris, ab ipfîs Adverfa^iis noflris, St corum 
quolibet* & Deputatis ab eis, & quolibet eorumdcm, 
pro fe, & Hatredîbus, Succcfloribus. Regnis, Parriâ, 
Dominiis, Subditis^ Colligaris, Adhxrentibus, Fau- 
toribus, St Bcnivolis ipforum , St cujuslibct eorum, 
fuper omnibus A fingulis Xupradidis , connexis , & 
depeademibus ab etsicm , * 


■ A eorum quolibet, ûmiJia 


:ompctcntes Literas A Patentes, fuis Sigillis muni us * 
feu ctiam publicà audorstatc contedas, lient eis vide- 
bitur expedire, VT 

Rec ipiendique ab ipfîs , A eorum quolibet , pro Fj 0 ” 
bis , A aliis omnibus A fingulis , quorum intcretit , Li- 
teras conlimilcs, r . . 

Prxtercà gcncralcm, meram, A lüjeravn eis concc- 
dimus Potcllitem dicendi , facicndi . peomittendi , in 
prxmilTis, A circa îpfa, A d* connexa, A dependentia 
ab eis A eorum quolibet, omnia A fingula qu* Nos 
faCcic jjoircmus fi ptincipalitcr iutctctfcnius, etiamli U- 
lia fiat qux aliud Mandatum evigaot magis lpeciale, 
lu fidc A verbo Regio promittimus ratum giatum* 
A tirmum perpétué habituros quicquîd per didos Pro- 
curantes nollros, in A fuper prxmiifis omniaus A fin- 
gulis, depcndctitibi»5 , A connexis, A eorum quolibet, 
adum, tradatum, concordatum, promilfum tuent Se 
firmatum, fub notlrorum oblîgatioitc bonorutn, 

Et nichilominus didis Adverfariis , A Colligatis co- 
rom, A ipforum cuilibct, A Deputatis abeis, A ipfo- 
rum quolibet , ficut per didos nollros Procuratorcs cum 
eis A corum quolibet fuerit concordatum A firmatum , 
Literas noftras Patentes, noilrî manu roboraras. & 
Sigilli nottri Plumbei appcnfione muniras* traderc pro- 
mittimus requifiti * dumtajoen Nobis ab ipiîs fimilcs Li- 
terx oficranrur. 

in quorum omnium Tetlimonium prxfcntcs Literas, 
noftri manu roboratas, Sigilli noftri Plumbei appcnfio- 
nc jurtimu» communiri. 

Darum in Pilla d* Otty de Sielhr , die vicefimî M en- 
lis Julri , Anno a Nativitate Doinini Millcfimo, CGC. 
odogeiimo feptimo. 


Avons ottroic, promis, A accorde, A par la teneur 
de ces Prefentes ottroions, promettons, A accordons, 
par verrue des dira Povoirs , a nous donnci , deffus 
transcrîptes, Trieves generales, par Terre, A par Mer, 
pour nox dira Seigneurs les Rois, leurs Royaumes* 
Terres, Seigneuries, A Subgici, 

Et, outre ce. Nous, de la Partie de France, poux 
les autres A liez du Roy nôtre Seigneur (c’dtaflàvoii) 
Pour le Roy des Romasiti , 

Le Roy d'Étcsce , 

Le Roy tf ArragoH , 

Le Rii de Navarre , 

Le CoMitt de la Marthe d' Licite , 

Pour le Seigneurie de Ala» y 
La Ducejfe de Brabant, 

Et le Dut le Corn nue de Jawitei, 

Ses Alliez, 

Et pour leurs Roiaumes , leurs Terres, Seigneuries, 
A Subgicz , 

Les quels Alies fermeront A afTeurcront les dira 
Trieves, cbascun parfoy, dedens les termes A jour* 
cy apres limites, es quels les dira Trieves font orden- 
nez a commander avoir leur venue, 

Au dit Advcrüire d’Anglctare pour ly, fon Roiau- 
inc, Tes Terres, Seigneuries, A Subgicz, deçà A delà 
la Mer, • 

Et pour le Roi des Romaym , 

L' Âdverfairc de Porfmgal t 
Le Roi tC sirragiM , 

Le CoKHt de Saleibery , 

Pour le Seigneurie de Man, 

Le Due de Guérie , 

J ehan de Tfttt , 

Et le Dut & Comnne de J attires. 

Scs Aficz, 

Et pour leurs Roiaumes, Terres, Seigneuries, A Sub- 
giez, par Mer A par Terre, deçà A delà ia Mer: 

Er commenceront ycelles Trieves , par Meer A par 
Terre, ou Paiis de Guyenne* de Gascongne.A es au- 
tres Terres, Paiis , A Seigneuries, qui font entre les 
Rivières de LoyrcAdu Rosncjc primicr jour d’ Aouft, 
prochein venant , Soleil levant, 

Et en foutes les autres Paiis de dira Rois, St de leur 
ditz Alliez, A Subgicz, A gcneralmcnt par tour, par 
Mer & par Terre, Je xv. jour d’Aouil enfuant, Soleil 
levant : 

Et dureront ycelles Trieves jusque* au xvt. jour do 
mois d’Àooil, qui ferra en l’An Mil CCC. quatre lias. 

Se douze, Soleil levant. 

■ Ff 2 Et 
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C Û R P s DIPLOMATIQ.ÜE 


• Et avons promis & jure, es Aimes de nos ditx Sei- \ El pues que lut! Battre ne forjuge, par -nomme t*- 

gneurs les Rois, par venue des dire Povoirs, a nous prclkmctu , fit par bone Procès, ne ferra foufiert y ha- 
. donnez par eux» que il tendront A garderont, de re- u: ’■**' A,n “ *"*“*“ 

ront tenir A garder, bien de loiaumctu, les ditz Tric- 


ves, tant par Mer, comme par Terre, par tous les 
Lieux , Paiis , A Terres du dit Adverfaire d’Angleter- 
re, A de les Alliez. & Subgiez, par tout, comme des- 
fus, fans faire, ou fouffrir élire fait, aucun chofc au 
contraire par eux & leur Subgiez. 

Et nous promettons & jurons , en nos propres & pri- 


ne labourer les dira Héritages, ne autres prouf- 
fitz ptendre, d’une Partie ne d’autre , faux congie ou 
licence du Capitain ou du Scigncnr du dit Chaftei, 

Et fc ceulï , qui y habiteront ou laboureront ? com- 
me dit eft, font aucun deliz, excelles, ou mes faites et 
ditz Lieux ou mettez , le Seigneur ou le Capitain de la 
ditte 1-orterelfe eu avéra tout conilfance & punition. 
Item, cil acordc que ascun Ville ou Fortereilc ne 


, que , a nox loiaux Povoirs, nous les ten- pferra fait de navel, ne viel FortrefTe, qui n’cfl tenu» 


drons aux! & garderons , A ferons tenir ht garder, com- 
me cy dédits & dedbus cil contenu ; & femblabîement 
feront les Alliez, d’une Partie A d’autre (qui vouldrout 
joier de ces prefens Trleves) ou leurs Lieuxteuantz, 
ou Procureurs , ou cas qu’ilz feront abfens dn Çpiis. 

Et, durans les dhtes Trleves, cclfcrout, fit feront 
noz ditz Seigneurs les Rois cclTer, par eux & leur Sub- 
giez , fit auxi le feront les ditz Alliez , par eux A 
par leurs Subgiez, ceflcr , gcnexalment fit univer fei- 
ntent, tous Prifes de Perfons, de Riens, de Chas- 
tieux , Villes fermees, Fortcrclfes, fit autres Lieux, 
pillcrtcs, robberies, Aarlins, démolitions de M allons 
fit de murailles, abatemens d’arbres. portans fruitz fit 
autres .A tout autre fait de Guerre, par tous lesRoiau- 
mes, Terres, A Seigneuries du dit Adverfaire d'An- 
gleterre, A de fes Subgiez, A de les ditz Allez, deçà 
A delà la Mer, pour quelconque caufe ou occafion 
que ce foit, foit pour caulc de Scisme de l’Eglife , ou 
autrement, cedans tout fraad A mal engyn. 

Et pourront, durant le temps des dures Trleves, 
tous les Subg ct du dit A verfaire d'Angleterre, & de 
fes ditz Aliez, aler, venir, A marchander (de Mar- 
chandées loitiblcs, A non défendues comme {ont Ar- 
mures , Artillarie , & autres chofes femblables A inva- 
libles) par Terre A par Mer : A auxi pourront faire 
tou* autres euvres A befongnes loifibles leurcment [ 


prêtent, en force de novel, par l’un des dm Partie* 
ne par leurs Subgiez , dedans le lpacc de lept Lieues de 
Chaflcl, Ville fort, ou autre Forteretlè de l’autre Par- 
tie, fans leur congie, durans ces prefens Trieves. 

Et , fe le contraire eltoil fait , que tout fuit tantoft 
repare. 

Et ne fou tireront noz ditz Seigneurs les Rois, n« 
aucun Allie des dédits nommez, ne fou tirera, en tant 
comme a eux appartendra, A chascun , par foi , ou fes 
Subgiez , aucuns Pcrlbnnes ou biens dire pris , a eau- 
fc de Guerre, ou autrement, ne arrêtiez , molcllez , ou 
empefehez, ne eûre pris, alEtlix, combattu, efchcllcz, 
ou cmblez asetms Qiallcux , Villes fermées , ou autres 
Fortcrellès, ou P ode liions ufurpez es Terres & Paiis 
du dit Adverfaire d’Angleterre, ne de fes dirz Alliez , ne 
de leur Subgiez, coutre le teneur de ces prefens Trieves : 

Et, fe aucuns Pci Tonnes, biens, ou Lieux , ou Ter- 
res etloiem pris, occupez, ou ufurpez, durans les ditz 
Trieves, A contre le teneur d’ycctles, les Rois noz 
Seigneurs, A les Alliez dedus nommez, chascun en 
tant qu’il lv touche , feront délivrer les Perfonnes, 
biens, A les Lieux, A Terres rendre A reditucr, fanz 
dclay, contre dit ou diificultie ascun, li soit comme 
requis en femme ; A ne fera ascun Forr, fait de novel, 
en foi de par les Gens A Subgiez de noz ditz Seigneurs 
les Rois, ne des Alliez de lour Partie detfous nom- 


es Roiaumes, Terres, Paiis, A Seigneuries de noz me», en tant comme a chascun de eut puct apparte- 


ditz Seigneurs les Rois , A Alliez dcfliis nommes (dés- 
armez exceptes d’Espcc A de Cootcll) fans dire em- 
pêchez , arrêtiez , ou moldlez par voie de marque, re- 
prlfaille, ou contreprifê; En paiant, toutes voies, les 
JXvoTi aunciens A acoullumez , ciulx comine font les 
Alliez A benevcullans de noz ditz Seigneurs les Rois 
EAnuigte» ; A les autres Devoirs , ordenez A a ordc- 
ner, comme les propres Subgiez de noz ditz Seigneurs 
les Rois patent ou paieront es Lieux A es Palis, ou il 
feront: Toutefois ne pourront il entrer es Chadeox de 
Garde, Villes fermees, ou autres Fortcrclfes, tant li- 
cence des Seigneurs, nu Capitaines, A Gardes des ditz 
Lieux ou autres aians povoir a ce. 


. es Terres A Seigneuries du dit Adverfaire d’Én- 
gkterrc, ne de fes ditz Alliez, durans les ditz Trieves. 

Et eft promis A accorde, comme dedus, que, pur 
ascun melfait, atrcmptai, ou entrepris, fe aucuns en- 
tre v encrent eu ascun partie des Roiaumes dedus ditz, 
l'erres, Seigneuries, A Paiis des Rois noz ditz Sei- 
gneurs, de leurs Subgiez, ou Alliez, ou du dit Adrer- 
laire d’Engletcrre , les Sobgiez , ou Alliez , ( que 
Dieux ne vucillc) contre les chofes dediis ditz, ou as- 
cun d’ycellcs, ne feront ces prefens Trieves, ne pour- 
ront élire tenu ou reput», ne en ycellcz Partiez, ne 
aillours, pur enfreintes, ne Guerre pour ce dire fait 
| d’une Partie ou d’autre , ne prife ou adegie Ville fort. 


Et auxi pourront les Gens des ForterrfTcs, de l’une ! Challcl, ou Fortrelïcs, ne mort donnie , ne murdre 
Partie, acheter Vivres de ceux de l’autre Partie. I commi», ne raunceon de Perfonne, iVlarchandife , ém- 
ût pourront ceux, d’une Partie A d’autre, lever j pcchic , n’autre grève quelconques fait; mes feront re- 
toutes voies, fans bouter feu, A auxi l'anz tuer j pares A remis au primier A due efht les ditz méfiait z. 
Homme, j attctnptatz, ou entreprifes, faitz par ceulx de la Partie 

Se ce n’elloit celuy ou ceulx, qui, par force ou vio- j de noz Seigneurs les Rois , A des Alliez de lour Partie 
lrncc,vouldroient rdiltcr ou rebeller, par voie de fait, j dcllus nomcz, tant par Mer comme par Terre, en 
les Paatiz qu’il avoient A levoient, i tant comme a chiscun de eux par fon touchera, par 

C’eftadavoir. en Paiis de Guyenne A de Gascongnc i les Confervatcurs ou Commiflairc* , que noz ditz Sei- 
& d’entre les Rivières de Layre A Rosnc, depuis le [ Aisu* a» <«» 


jour que les primer s Trieves furent accordez, ou dit 
Paiis, entre les MetTages dm Une de Berry, pour la 
Partie de France d’une pan, A de Dut de L amaffre , 
pour la Partie d’Angleterre d’autre part, qui fu lexvut. 
jour d’Aouft l’An Mil CCC. quarrevius A oet, A en 
brctajngne, A en Normandie, & ailleurs per tout, 

Les Paatiz qu’il ont a pr client, ou ont eu depuis le 
primier jour de May dareinier, as Terres A Seigneu- 
ries l’un de Pautre. avccqucs les arrerages qui deux en 
font de temps palfc , Cuis croillre les ditz Paatiz, ou y 
mettre aucuns nouveaux. 

Item, cil accorde que, fc aucun Forteretlè, de 
l’uti Partie ou de l’autre, ou de leurs Alliez , cfloit l'an/ 
avoir ascuns ranceons ou Paatiz, ne avoir eu depuis 
un An, en cas & ascuns Subgiez, de l’un cofl ou de 
l’autre, qui auroient Heritage plus près de le dit For- 
terelTe, que autre FortretTe adverfe, venoient demou- 
rer A eulturer leurs dirz Héritages, ou antres profit tz 
prendre, cclny ou ceulx , qui ainfi y vendroient de- 
mourer A eulturer leurs dire Héritages , ou antres 
prouffitz prendre, feront tenoz de paier a Seigneur ou 
Capitayn de la diâc Forteretlè . qui n’averoic ascuns 
ranceons ou Paatiz , les devoirs deuez d’ancicnnete 
au Seigneur de celle Futtereflè; Pourveu que les Hé- 
ritages du Dimesnc du dit Chaflcl , dedanz les ter- 
mes detius dictes , nul ne pourra Iaboorer ne y habi- 
ter fanz le coogic du beigbcur ou Capitain du dit 
Challcl , ° t 


gneurs les Rois, A les Alliez, de lenr Partie, detUis 
nommez feront ordrnner, en chascun des dire Paiis, 
fur le fait des dictes Trieves ; A feront les maifaitours 
puny feionc ce que le cas requiert. 

1 T F m , cil accorde, que fe aucun, ou aucuns, des 
Alliez, d’une part ou d’autre, ne voilloit, ou ne veul- 
loient, jurer ou a/Turcr de tenir A garder ces prefens 
Trieves, ainfi accordez par entre les deux Seigneurs 
Principaulx, leurs Subgiez, A Alliez, félon la teneur 
dcyccllcs, A aux termes limites comme deflus, ou (i 
totl apres comme faire fc purra, tânz fraude A mal en- 
gyn , que adonques ccly , ou ceux, qui ce faire ne 
vouldroicur, fera, ou feront , exclus A mi* hors de tous 
les manières de bénéfice des ditccs Trieves; A quant a 
tous autres, d’une Partie ou d’autre, qui ces prefens 
Trieves veul lent ou vouldrom garder, tenir, alTcurer, A 
jurer, ce* mes mes Trieves tendront A auront leur force 
A efleir , en tous choies , fans fraude ou mal engyn. 

Item, que tous les Alliez, d’une part ou <f autre, 
qui le voudront accorder tenir, aflèurer, A jurer ce» 
mesmet Trieves, que a ce a faire facent feurte tel A 
en la meilleur marier e que faire fc pourra, & que ad 
elle accuflume devanr ces heures, en chascun Marche 
ou cl* feront affermez; A, ou n’cil accuflume, le fa- 
cent comme font les Parties principaulx. 

Item, que entre ceux d’Angleterre & d’Escoce, les 
Trieves prifes comme deflus efl dit A jurées, foie ni 
eslues certaines Perfonnes, bonnes A loialx , A de bo- 
ne & notable Eliot, ai&us plein Povoir do unbe d’eux 

m 


Ahno 

I}*?. 


DU DROIT DES GENS. u? 


Awo * ct P* 0 '?* » les ( 1 QC0X feront folempnel fcrement de 
*** * faire droit a ceux qui demanderont leurs dettes , d'une 
. partie ou d’autre, de reparer faux fraude où mal engyn 
tous les arcemptatz , faitx , commis , A parpetrez de 
l’une Partie ou de l’autre, dura»* Ici Trieves, jadis 
prifes 1 Lmlyngbam , 

Par entre les Dux de Berry fie de Bargaiugue pour la 
Partie de France, 

Et le Due de Ltstscdjlre fit U Duc Je G loue dire (a 
lors Couut de Buckyngham) pour u Partie d'Angle- 
terre, 

Et le feo Cardinal de G! etc a , & FEvesqat de Dea- 
hldea, pour la Partie d’Escoce. 

Mes pour ce ne feront le* dittes Trieves rompues, 
retardez , ou cmpechiex. 

Et, avccquesce, cil accorde que non* ferons con- 
former ces prefens Trieves par noz ditz Seigneurs les 
Rois, A fur ce donner fit ottrofer leurs Lettres de con- 
firmation, es quelles noz prefens Lettres feront en- 
cor porez de mot a mot, 

Et les jureront Jcs deux Seigneurs, chascun en Per- 
fonne; c'cfiaflàvoir, 

Le Roy nôtre dit Seigneur prefens les Meflàgcs du 
dit Adverfairc d’Angleterre, 

Et ycclluy Adverfairc d’Engleterre en le prefcace de 
Mcflafies de nôtre dit Seigneur, 

Et fetnblablement le feront les Alliez , d’one part 
& d’autre, entre eux qui averont Guerre les uns avcc- 
qtb» les aorte*. 

Et , avecque ce , ferons que les'Capitsrns fit Offi- 
ciers pn'ncipaulx de Guerre, de la Partie de nox ditz 
Seigneurs les Rois, des quelles ilx feront requis par le* 
Confervateurs des dînes Trieves , pour la » artie 
Advcrlc, promet teront & jureront les tenir, fit faire te- 
nir fit garder, loialment & véritablement. 

Et fembJablciaent les jureront les dltx Conferva- 
teurs, 

Ceflàns en tous les chofes deffusditt , & chascun 
d’yCcllcs , tous fraudes A nul engyn. 

Et font (fi feront or de nez & députez Confère a» 
leurs d< ces prefens Trieves , 


IrcM, ou Roîaurae de Cafielle, de Leon , & de AnnO 
Portugal, es parties de Gurpuzca, Mtjfrt Bertran de _ 
Guevara, A Aîtjfre Pierre happa de Ayala iVlerino, 

Major de Gurpuxita, A fon Licuxtcoant, A chatcun 
d'eux , 

Es parties de Biscafa , Mtjfrt J thon Afinfi de Mo- 
lica, A Mejfre jebeu Fur t ad» de Mendoça, le Joute 
Prjlesner » de Bizcaia , A foo Lieutenant, A chascun 
d’eux. 

Es parties de Cafielle Viellie, A de Afitmas de Sain- 
te Yllana, Mejfre Diego Furteda de Meddoça , A 
Mejfre Garu Sanchez Parte , Caratouts de Jeta» de 
Pelasco , A tes Lieutenans, A c hase un d'eulx, 

Es parties de Afiurias de Oviedo , Mejfre Alvar 
Pitres ds OJorio , A Mejfre Pierre Smoies de Qoi- 
aonnes Adelantado de Leon , A fes LIeuitcnauz , A 
chascuu d’eux , 

Es parties de Galice, Mejfre Gemet Marcijne Par- 
rigvcro de l’Archevcsquc de Saint Jaques , A Mejfre 
Ferrand Perret d’Anarado Chcvetaync de la Cutmia, 

A fes Lîeuxtenanz, A chascun d'eulx, 

Es parties de Scvilla A del Algarble, Mejfre Jehan 
A if eu f a Conte d'F.tncbla A Adelantado de l’Andalu- 
7 ic, A Mejfre Jebam Furtade de Mendoça le Ma- 
jor Amiral de Cafielle , A fes Lieux tenant, A chascun 
d’eux, 

Es parties du Roiaume de Morde , Mejfre AU 
fstefa Tunes Faiarde Adelantado du mesme Roiaume, 

A Ion Lieutenant » A chascun d’eux , 

Et chascun des Confervateurs défias nommez ont 
A oront povoir en leurs Marches , feulx A pur le 
tout, pour faire reparer A amender tout trespas fit dom- 
mages, qui feront faix ou donoex encontre le teneur 
de ces prefens Trieves, A de punir tous raalfajturet 
félon que le cas le requirront. 

En tesmoignance de ce Nous avons fait mettre nox 
Scaulx a ces prefens Lettres. 

Donne a Lenjyugbame le xvm. jour de Juyng , l’An 
de grâce M. CCC. quatrevins , A neuf. 


Î y R i m t: R e me m T, en A par tout le Mer , de tous les 
. Cofiier* du Roiaume de France, Mejfre Jehan de 
yeuae Amira'e de France, A Robert de la Hague Vis- 
amital A Lieutenant du dit Amiral , 

En Pâlis de Flandres le Gouvrrutur de Flandres , qui 
efi ou fera, le Sire de Gyftelle le Cnpitayn de l’EsclOle, 
A chascun d’eux, 

Ou Paris de Pycardie, le C apitoya General , «r jet 
hiemtenaatz , 

Ou Paiîs de Normandie outre Soane, le Sire de 
J Hombuye y le Sire de Lojftrte , A le Sire de Tèarigay , 
& chascun de eux, 

Ou Pain de Gaux le Sire de Blaiaville Marcfchal de 
France, A U Sire de Tarty, A chascun d’eux , 

En la Duchic de Bretaigne , Mejfre Eftieame Goyaa , 
(fi Sire de Rieuse , A chascun d’eux, 

Es Paiis d’Anjou, du Mayne. A de Turayne, Mes- 
fire Gui/lome de Craea Sire de Morcillak , A U Sire de 
Motbefeltau , A chascun d’eux, 

Ou Pays de Poitoo , le Sire de Pertrnay , A U Seaei - 
r kot de Païtau , A chascun d’eux , 

En Berry , Mejfre Guillem le Baateillier , A le Se- 
, -uefcaJ de Berry , qui cft ou qui pour Je temps fera, A 
chascun d’eux , 

En Pirregort, Xantonee, A Angelmois, le Sire de 
Came y , le Stre de Pans, et les Seat faux des ditz Pays, 
ou leurs Lieotcnanz, qui font, ou qui pour le temps 
feront , chascun Seueschal enta Seaeschaufee, 

On Paiis de Limofyn,. Mrjfre Aymery de Roebe- 
tbouart, Scncschal illcuc , Mejfre André de Chou- 
*‘1*1 , A Mejfre Gniilem le Baateillier , A chatcun 
d’eux, 

Ou Palis d’Auvergne, le Caafe Danpbin d'Auvergne, 
D Sentie bol de Xoatangt , A te Boilif de Saint Pierre 
h Miufiier , qui font ou qui pour le temps feront, 

En Bourbon noîs, le Sire de Brtattvair, A le Boilif 

de Baarbea, quî efi ou qui pour le temps fera. 

En Agcnois , Gatcohn, Bourdelois , Hayonnoîs , 

A en tout la La chic de Guyenne. A en tout le Lan- 
redok, U Conte èFArmigaai, A Mejfre Lays de Sou- 
arrrr Marcfchal de France, g mer aulx Confervateurs 
des dittes Tricve*, A l« Sencschaux des hcarchaucics 
des dix Paiis, chascun en là Sencscbaucic , avccques 
le» ditt Como A Marcfchal, ou leurs Comrnys: 


cLxnr. 

üSifdv## (^ttvrqm ton ÇVafftu Revert, gtqtti J. Oô# 
?Cibr«ht WH Dfftrrrfirt' / (Jr tic (gdî(?tïcr 
ter î^jn^ni Xiiertjfenftam/ D6mnwfcn/ Otibcnnhev 
fen/ iKnodrlgl wnb ^aiqenhach/ ÏÏfttw unb SiXic* 
beqq hem *3t(îimib mrmjfjl veralicnirm uvlif; im 
foil 4 bcr jd qffctfhcn imitît/ fWcN uicnwiiNo 
alÿ ^erÇcqcti îflkrr iu Of|tcrmct? Pbcr ftinm (Jrhcit 
Ht beràirérm- <8ebm QBim am Snrnrdg natfj 0t. 
îDlkfyulS îag ijSj. [H u nd ii Mctropoüs 
Salisburgenüs, Tom. I. pag. ijj. d’où l’on a 
tiré ccttc Pièce , tjui fc trouve auifi dans L u- 
u i g s Spicilegium Ecclclïalbcum im II. Theil 
pag. 8of J 

C’eft-à-dirc, 

Revers donné par G b o r c e Evlque de Paÿaa an 
Duc Albert d" Autriche , portant que Us 
Pinces du Danube nommées Vicchtenftuin , Obcr- 
veiên, Niederwcfen, Ranarigl , Haigenbach, 

Vcldcn, 6? Ricdcgg, ne pourront jamais tire 
vendues , engagées m aliénées de FEvtcbé , (J que 
fi la nétejfté oblige à le faire , ce ne pourra être 
qu'en faveur dudit Duc , ou de fes Heritiers. A 
Fitnne U Dimanche après In St. Michel i j8p. 

nny 0wr« von 0e3« 0oMAn 

twr At :£yd'iint/ mt& juir çeprttl qeuuunritd> brt 
tSttft MHbfï, S8rrmnfn offenriieh/ pir una/ imîi <tü un» 
ftr 9Md^omtnoi/ flHnt 5m/ oit bm Qîrnf ft^mt/ Itfen/ oîxx 
jjérmt Itftti/ woiijMitfv Nty n>it mtr biDiqtr SSftMthfurtq orz* 
tint' brbiitht Nf ïatrrer îrto tfnb ÿ’ntnbfdvtfft / 
StfdXnmirig / tyiff/ imbjiîrbtnmit/ unb nMmqftiütqf 0ut* 
ibitt/ oit von Ain / An afrm J^rrÇv'gcrt 

ju ûffftmtth/ frltjfr dtfoÊmi?/ une mofc Am jjo dicter» 
mil Jurfitn / tmftntt (irAn ï?mn / Xlbrttbtm i« £** 
fftrrntE/ :t. union 2h>rwrArn nnh tatftnti @lî|R 
rtibnfnrtn finb/nnf bit iand> tuidi fiîrta# wn AmklAiJ imfrfm 
S}amJUDb jtrnm 9î#dfamwwi/ wrt imb imftrn 9îrt4’fcnto«"/ 

unAS* 



n8 


CORPS DIPL 


Aw/v Rntorfortn moment/ fcntorli* tmb mit 0UBB1/ K*p btr wr* 
° «tikni unfre littor ttr $<rt0g JUbred't von £*ttar«*/unfm 
tmb ©tfiÿtoiTcn fl«f btr ïbenau SiatyrajUta / Dtorn- 


^ tm> fijitorinvtftii/ ^aiunql/ $}ai$cnba*/ ©ftton / unb 

Wctogq/ bit ^rtt fjiwrltd) von unftrn ©ctétxuif WW/ une • 
mrfrtuibtot nwtxn/â<tx>lfff’i bat /fflt-tflt*/ wibtt unttr unfcté 
©etslwtrfl ©arali unb ®nwr pi brinqni. Unb Nmnnb madietl ■ 
l:^a* '£wncftxirrm/mi: gttttt , 2}crb«ïad*nng/ u<rth îXrtthc tmfcrtr 
©tmunt / fb bab<n twr urrê qot ton iwgenantm uuftnn lidxn 
Jjffin/îjtr^ Tflbrtchni îtortogen ju Dtÿtacuÿ/x. llnb al> 
fin fttiKn ffrton tmb SNaiMommcn/ wrbunton/ tmb inattoto 
von nnitn iDmqcn/alé an* bat uotnwlé «riflanbe unfer licbcr 
S)tr: unb rtttbflct <»orfar / S 3 if*off Sobamu* fctliq gc*«n fat/ 
unb ^clebtn au* mfttnth* imt bon î8nc|f/burd) bnf imb fd* 
ber/ unb unSarn QnifFt/iu* .ni* bon gnatnanttnf^M'XI» 
brc*toi/ unb fanai iantoti unb tolim {« Dtfltmi*/ fol*t 
.tr«bà< unb Tïnfàflt fûxbaff mrnmcr nuifnfclxn von ton je*#» 
itanttn tmfcrn ©cftlofTcn/ nié voit tfjm (Eiitfranbbtmg vor. 
mali btf**cn <f/ bicjilton tmjct* ©ttolcfl/ nié f* obot to* 
t*«t fqyn/ furUifi von tuffmnGJcMtouifl niromtr uttftm/W’ 
fnujfoi/ obtr aitfttmbton foGtn/ ut fain met*/ fjntor toi finir 
fft fabtm irnidiiiton/iutwrutmnrTt/ imb au* Numt bon (Jb«> 
ionuirm unfmn Jtorw nnb fanai S'î.uMomtn imb ianton imb 
ittittn / antafli* ba\icrtmbui imb «jtbeltftn fc^n / unb fîc in ;u 
alto iljm SM* offert Isiboi/ unb bnrnu Ixt) nn bdrtlxn / nn* 
Unit tor fiBtmbmté unb 3 ?ncfft/bi< jmf*tu un (cru Stafôtban/ 
nnb uné/ bttomhalb gcmadit ftçnb. iMdvIx aber/ bnf mut 
unb unftt fol* rtbli* unb ctobafft îïtofly angieng /bnf 

mit bufrtbot ©tfd'lof vctfàtn tmb txrlaujfot muffot/ fo fofloi 
twt tonftlton iè*»4 obtr Xaiiff mtuunbt t|>uot/ ban bon vor* 
oenmttnn unfmn ÎJrttat/ ton Sjfteoviat iu Dc|larod' / ob« 
fanai (Jrbtn. îüer abtr; baf ba obor btt/ battu md't auff* 
Bctuen ivoltoi/ fo fuütn n»c bat thu«/ mit iljrm ^BiKm unb 
@unjl/ «liiKit/ ober mtljtai btr iljrcit in Mn fanbt iu CfjUr» 
rndv N xi obor bit ju ibn «Mxt i|>«n ianbt gdiôrtnt/banut bit 
tht^olanttn 3 <ftn unb ( 0 ef*lof> von ban UuiN jt j>tfcrro*/ 
nnb von uitjtnu (ôcitél)(Utf / unb btr dwoiitntot Sjarfd’atft it 
■Çxtfrmid’ nidf tmfronl'ttt nxrbtn/ in Tain uxif. unb bar- 
ubor/ tu opujou llrfunbt unb (èidxrliot/ gtbeu ivir »J>n ben 
btn ÇVncffV bé%<lt<n/ ^ onfentt ob^owitttn CBtftboff (&tor» 
atn / imb an* nnfrrm btf (£aptttlé nnNin^nibem ^nfiatln. 
5Nt jitbtn iffjn TBmi aut vromag na* 2)ltd;a<W ia^/ 

na* lôcburt 13S9. 3 , * r * 

CL XIV. 

J. Oâ. Sifdwf Œcctïjmv frn ^(fdU Revers ae^cn 

2(ltrfi:b(fii lu £>r|lfrrcnt/ M?/ twil «fr ihnic iu fci* 
ncu ^nhimb qebolffm/ tjt tevtr*c>K I » Mh -Ofr ÇM/ 
nvfcrn vîr tiefer btfbrtarung uxgcn feite au.icgrufcit 
tocitociw mit aller itwcljt wçflchen fcllc. C 9 cbcn ai 
QBicn aut cruittag nad) (2r. ÜJÎicÔaiÜ îag îlmip 
118p. [H u nd 11 Metropolis Salisburgcnlis 
Tout. I. p.ig. r7f. d'où l’on a tiré cette Pièce-, 
qui le trouve aulîî dans Lu ni g, Teutfehes 
Rcichs-Arcliiv. Spicil. Ecclcfiait. im JI.TJicil. 
l'ag. 8of ] 

C’e fl- à-dire, 


/(n et s donné par G e o r g r. Evêque de Pajfatt^ à 
A 1. 8 F r r IV. Duc iV Autriche , par lequel il 
s'oblige à l'ajjifler de toutes fes Força contre ceux 
qui voudraient l'attaquer h amft de F aj/i fian- 
ce qu'il lui a donnée pour rétablir dans fan Evê- 
ché. A tienne le Dimanche après h St. Mit bel. 

ij8p. 


O M A T ! Q.U E 

w mil «nm rmfcrn W«ü<R"' 2M!m/ €»«« / l*' 1 ™ “ b 
Mutent/ «fit tmb gtnîlid / ohn aUc ïufatk*/ btp bonf Ibtn 
utiferm iXtinr tuib ferntm ianbtp bjloben fufiot unb it-diai/ 
itadj aU on unfmn ikrmo^cn. llnb ol* au* banne/ btflelbqi 
.^wetf/èr ot« fem <anbt / i* fbkbttt menflicben cd-aben fa* 
nuit / btif tpir ba ixletbelt fiJltn imb nxaoi bep unfmn lietxu 
‘Sruebern/fettui v£rafftm von >>&<nlnd'/ imb bon ijblen un* 
fem liebtn ;froinbi/ 37 a:n jjannfm/ von ftrtbienfrtm ponfjh» 
colfpura/ imfdré obaenamoi Sjerm bed .v?crflogen ^ojfmatftT/ 
alfo/ioa&bie finbm unb trfennfflt 7 baff mu 'unb «nffrftâff»/ 
mnb fol* e*Aben ^egen Nmftlben uuftnn î?ttin/ imb fnnot 
tonton tfiuen foUtn / bad fnfltn unb reeDen wn *um/turtorli*/ 
unb »bit afle ^îtorrtbe. ûJht Itrfunto bif fflneffd/ mfl*U 
mit unfmn nnbangmben j,ufî?d/ tor yton if ;n ^Sien/ am 
©omag nu* è. ÜJlt*«l* fSeburt. 1 389. 

CL XV. 

Partage entre Ch a r les I. Duc de Lorraine , 
£ÿ Ferry Comte de FaudentOnt , des biens de 
Us SucccJjion de leur Peu Jean 1 . l'an 1590. 
le Jeudi après h Fête S. Grégoire. [Traité Hifl. 
&,Crit. fur l’Orig. & la Gcnéal. de la Maifoo 
de Lorraine, &c. Aux Preuves, pag. cxlix.] 

N Ous Charles de Lohcrenne & Marchis , pour 
nous & uos Hoirs d’une part,& Nous F t R R Y de 
LohcTrcne Frcre Germain de moudit Seigneur le Duc. 
pour noos & nos Hoirs d’autre part, fçavolr faifons I 
tous, que nous & chacun de nous en droit foy, de 
nos plainncs & franches vo!onters ,& de certaine l’cien- 
ce , fans aucune force ou contrainte , mais par bonne 
< 5 t mchurc deliberation fur ce devant chcuc, & par bon- 
ne avis & contai de plufieurs de nos Antys charnels , Se 
de plufieurs de nos Hommes féaux Chevaliers de 
Ecuyers de notre Coafctl, fit d’autre, avous fkid & 
faifons pleins Accords de tous les biens meubles* Hé- 
ritages que nous font venus * eichcus de par & pu le 
trespaffirment de feu notre très - chier & tres-ame Sei- 
gneur Monfeigncor Jean Duc de Lohcrreuc * Mar- 
chis noire Hcre, qui Dieu pardoiene, par la forme & 
manière qui s’enfuit. 

C’ctl i fçavoir, que nous Charles de Loheren- 
ne dcflusdic , pour nous & nos Hoirs avons donne! , ce- 
dei, rransportei, ddaiflêi , renoncei & quittei, & par 
la teneur de ces prefentes, donnons, cedon. & trans- 
portons, dclaiflbns , rctionccons & quittons audit Fer- 
r y de Loherrcnc notre Frere, pour fon partage* por- 
tion , pour luy * les Hoirs dés maintenant a toujours- 
mais, eu Heritage propre & perpétuel, toutes les cho- 
fc» que cy-aprés s’enfuivent * chacune d’elles; c’eft 1 
fçavoir, premier, le Chîtel * la Ville de Rumigny en 
Ticrachc, * toutes les Villes que y appendent & ap- 
partiennent, comme font la VilledcNeutville au Tour- 
lieux, la Ville de Bav, la Ville de Liart,la Ville de la 
Fcrc,la Ville de Hanapes, la Ville de BolTu,la Villede 
Aubigny, * la Villede Laugny prés d’Oubanton. Item, 
IcChitcl * la Ville de Marttgny en Ticrachc, & tontes 
les Villes qui y appendent * appartiennent, comme font 
les Villes de Lcurc, de Beaumeis & dcücmont. Item, 
la Villefcrmc & tours les Bourgs d’Aubenton en Thie- 
rachc. Itcm.lcChitcl & la \ il le de Bofcn ce en T lu crache. 


rnr'Jt < 5 ft>rç run 0 OS<é ©enabnt |t gaffait/ bt- 
IIxiukii iMfnttltdvnHt toin fiSritAt/ivann btr bttr*l«id'* 
tig Sjtàgtbe ta .Jutfl / unftr Itebcr at». Sjm / S}ntoa TÔbmjt 
S? frçcq 111 ùtflerradi/ ic. jit .jthotfitinrn gtittn nnb iraiat 
tufteé S?, ürtûtr btf’ qtobfw ren iXcm unb tor htfhqrn JÇâutt» 

K tn JCmton/ uni' antbMfhdi unb aœjjlijflttb «inif^mommai 
t jb unfmn SiJIukun unb unft» SSsûrbulat / unb mm feu, 
torlr* j*olffat tmb tongcffaibii tfl/ unb au* bmhît frçn tria/ 
aié wir fnnm ^n. am-.uitn/ Nunit mit ;u 0«wr imb Vînral* 
rt nnférb 0enèÇwuH / iuiî» fhntt ©éfdtlûjfcn tuib 
îBfffn» tmb votft»/ inîte unb ©ikkt/ futuun ftmib/ baff mr 
taruinb torrn*t Ktbeu bit .jreffsn ®iubtn unb ÀürberwM/ tot 
uttfar obgmimrcr nttot ijm tnié/ uub uttfnwi ©enblxw^/ bar» 
an *urt. llnb qtloton tut twiftnüidi uur brin jj^rttffy ob at* 
fitohe/ barvor ©Du/ bap torplb unftr ^atbi^a SJen/etorftin 
(frton/ ctorfau i.inb/ von fbldxr .yurtortciq tmb (èdnrmé 
ux$ai /bot fù rnttf nlfo *utnbt / otor bmfdr tiimn irtrbac/ba» 


Itém, les Villes de Rcnjoucc.dc Marlcmont, de Mau- 
berfontaittes ciclJcaulicu ,dcla RoueI:e,*deHavit,qui 
font aufli alîifes enThicrache. Item. IcChâtel & la Ville 
de Bovc en Picardie, & toutes les Villes qui y amen- 
dent * appartiennent, comme font la Ville de Grate- 
pierc, la Ville * I-orterefle de ContancVj la Ville * 
Fortercflê de Harbonniercs , la Ville* forteretre de 
Guis, la VHle de Kaigroy, la Ville de Rouvrail, la 
Villede Foinenaut, la Ville de Senevcllc, la \ ille (c 
Fortcreirc de Rcmircourt, le Pont en tenue, la Ville 
de Routière, & la Ville de Vctvillcr. Item, les Tra- 
vers de Bore, de Toulloy, de Sains * de i rattepen- 
fc. Item, la Ville & Fortercflê de Walleis en Hai- 
naut. Item, les Deit hoft cent livres de rente qui nous 
font dcucs chacan an fur la Coutume & le toutlicu du 
Dans & de l’Ectufe . arec toutes * linguliercs chofe» 
qui appartiennent, puent ou doient appartenir i tous les 
lieux oeflusdits, * chacun d’eux ; c’eft à iÿavoir en tel 
Haultour , Signorce , Jurediâion , Droit , raffon & 
action , comme feu uotredit Seigncut notre Pcre , qui 
Dcu pardoient, les tenoit, avoit * poircdoit, ou «Je- 
voit tenir, avoir & poflèder quant il rivoit, en tout 

ffÿolrcn / n( Ifcaiifiï mmtlulwj jCtKj râuim / tel ipk teriiin.- j des d Englue & d aunes Eicui.cn Vaicancs , en 


Akno 
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Mus, 


DU DROIT DES GENS. 


îip 


mes» en Femmes, en Maifoui, en Bois, en Baux, en > vizé 4 escrit, en nous foubmettans à toutes Jurlsdic- AkNO 
A SSO Htangs, en Rivières, en hours, eu Moulins, en H al- | rions, cohertions & contraintes qu’il appartient, & 

Ics,ca Colombiers, en Pïey, en Champs, en Vignes, | apartinra pour chacune chofe en droit foy; 4 quant à 


J3P°. en Jardins, enMcis, en Vergiers, en Terres arrablcs 


ccn avons renonce 


& rcnonccons expreflément de ccr- 


& non arrablcs; en Tailles 4 Rentes, en Cenfes de | cunes fcienccs à toutes exception* de maul , de fraude, 
Bled, de Vin, d’Or, & d* Argent, de Cire, d’Epiccs, ; de barct, dejezion, de drconvcmii 


de Chapons, de Gclines, d’CJyes, de Porcs, 4 en tou- 
tes autres revenus, droitures, débites, iflucs, prolits 
4 émoluments Quelconques, en toutes Haultcurs, 
Souveraineté, 4 Domination, en toutes Juridictions, 
4 en toutes Juftîccs Haulte, Balle 4 Moyenne, 4 gé- 
néralement en toutes autres choies quelles qu’elles 
fuient, 4 comment que on les puiire nommer , (ans 
ficus ne auquns i retenir par manière que ce fuit. 

Et cil à Ravoir que Nous Chaklks Duc de Lo- 
herenne deflusdit, pour nous 4 nos Hoirs debvons 4 
lbmmcs tenus deschargier, dcspechicf, 4 dccombricr 
toutes Sesdites Terres Oc chacunes d’elles , de tout ccn 
quenotredit Seigneur notre Pere, qui Deu pardoîcnt, 
les oôlicalt 4 chargeait quand il venoit és mains de 
notre très chierc 4 àinei Frère Enguerrand Seigneur de 
Coucjr 4 Comte de SoilTons, 4 de notre très chierc 4 
aînée Suer Dame Ifabcilc de Loherrenne fa Femme, 
pour 4 sceau fc du Mariage d’entre notre dit Frere 4 
notredite bncr.mais de toutes autres charges. penlions, 
& affignations ou debtes, ne d’uulcunes d’elles que 
font affilés ou affignéc par cfpcdal és Lieux defliisdics, 
ou aulcuns d’icculx ne lommcs-nous point tenus de 
les deschargier ou dccombricr, mais toutes autres det- 
tes que feu mnrcdi't Seigneur notre Pere, qui Deu par- 
doient, debvuit quant il vivoit, demeurans nous tenus 
de les payer 4 dccombrier fans cen que ledit F’ E R K y 
de Loherenne notre Frere y l'oit de rien tenu, cxceptci 
tant feulement les Cens que feu notre dit Seigneur no- 
tre Pere, qui Deu partaient , debvoit i Valenciennes 
quand il vivoit, lequel Cens ledit F* R h v de Lohe- 
renne notre Frere ou fes Hoirs doibvcut déchargier 4. 
dccombricr , fans cen que nous , ou nos Hoirs , y fuient 
de riens tenus. 

Encor il cft i fçavoir que nous Charles de Lo- 
herenne deflusdit, pour nous 4 nos Hoirs fournies 4 
feront tenus de garantir i nos fraiSj dépens , cottanges 
& millions, routes les chofes deflusdites 4 chacunes 
d’elles, ainli par nous données, cédées, 4 transpor- 
tées audit Ferry de Loherrenne notre Frere, com- 
me dit cft, pour luy 4 fes Hoirs, vers tous 4 contre 
tous, jusques à droits, 4 eu délaiffer l’Hommage, 
fealté , pudeflion & failine au profit dudit Ferry de 
Lothcrcnnc notre Frere, 4 de fes Hoirs, en priant 4 
requérant aficâucufcmcnt tous nos Seigneurs de qui 
lesdites Terres font tenues par chacuns endroits , que 
veuillent recevoir ledit Ferry de Loherenne notre 
Frere en Hommages , fealté , poflefiion 4 failine dès- 
dites Terres pour luy à fon profit 4 (es Hoirs. 

Et Nous Ferry de Loherenne deflusdit, pour 4 
à caufe des choufcs deffusdit, ainli à nous données, co- 
dées, transportées, détaillées , rcnoncécs 4 quittées 
par notredit Frere pour notre partage 4 portion, com- 
me dit cft, avons fait 4 faifons par la teneur de ces 
Prclcntcs, pour nous 4 nos Hoirs, dés maintenant 4 
à toujoursmaîs, fans rappeller en la main de notredit 
Frere, pour luy 4 fes Hoirs, pleine quittance, ccflion, 

4 renonciation de tout le droit, raîfon,aâion que nous 
compctoic 4 pcoit compcrcr & appartenir an Duché, 
Princéc 4 Baronnie de Lothcrcnnc, ram en Romans Pays, 
Allemagne, 4 autres part en tout, autres biens meubles 
& Héritages que venir 4 es chu s nous font ou puent être 
de par feu notredit Seigneur notre Pere, que Dca par- 
doient,quel* qu’ils foient, & en quels lieux qu’ils foieor, 

& comment ou par quelle maniéré que on les puiflênom- 
mcr,fans en jamais rien cndcmandcr,împcterouenquc- 
rc 1 er par manière que ce foit,fauf tant pour nous Am- 
bedous les Parties deflusdites chacun endroit foyj que 
fi l’un de nous trépaffoic de ccrtuv Siècle fans Hoirs de 
fon propre corps nées 4 procrées en loyal Mariage , 
ce que Deu ne vculle, en celuy cas (croit l’autre de 
nous qui furvivroit , ou fes Hoirs vrays & lojranlx, 
Hoirs Succcflcurs 4 Heritiers de tous les biens moblcs 
4 Héritages de quoy celuy qui trespafferoit feroit pos- 
fedant 4 tenant, encorrc de fon trespalfcment, fauf le 
droit de la Femme de ccIuy qui trepaflèroit , fe marié 
étoit, 4 toutes les chofes deflusdit, 4 chacune d’elles 
endroit foy , avons nous les Parties deflusdites pour 
nous 4 nos Hoirs chacun en droit foy promis 4 pro- 
mettons lovallcmcnt , en bonne foy, 4 en parole de 
Prince, 4 fous l’obligation de tous les biens de nous, 

& de tous nos Sujets, moblcs 4 Héritages orefens 4 1 
advenir, tenir , vuarder 4 accomplir l’un ac nous i I 
l’autre, par la forme 4 manière qu'il cil cy-dcffus dc- 
Tom. II. Pari. I. 1 


_ , cir convention, à toutes pro- 

potions 4 raifons de fait 4 de Droit Canon 4 Civil, 
écrit 4 non écrit; à toutes allégations, cautcllcs, mal- 
engins, déleufts, aydes, 4 gcneraletncnt a toutes au- 
tres chofes que on tait pourroit audier 4 conférer ce- 
luy de nous ou fes Hoirs , qui n’iroit au contraire des 
choies dcllus dites ou daulcunes d'elles, 4 j l’autre 
que ne veuroit de rien, au contraire ou à fes Hoirs 
voire ou grever, 4 cfpccialcment au Droit, difant ge- 
nerale renonciation non valoir le fpccial non precodcnr. 

En ligne de vérité avons nous les Parties deflusdites 
fait mettre nos Sccl pendans en ces Prcfcntes,4 avons 
prié 4 rcqais û notre très chier 4 amé oncle M on fieu r 
G au ch ter Seigneur de F'erc 4 Vicomte de Blcngny, 4 
à notre très chier 4 amci Cou (in Jean de Salrncs, que 
ont été prefens en cet Accord, fai (an t avec nos autres 
amis Confcillcrs 4 féaux deflusdit, qu’ils pour caufe 
de témoignage vcullem mettre leur Sccl pendans en 
ces Prefetitcs. Et nous Gauchicr Sire de Ft-rc 4 Vi- 
comte de Blcngny , 4 Jean Comte de Salraes dtifusdir, 
à la prière 4 requête desdits Parties , avons mie pour 
caufe de tc'moignagc nous Scels pandans avec les leurs 
en ces Prefentes, que furent faites en l’an de l’Incar- 
nation notre Seignour ta 90 , le Jeudy après la Fête 
Saint Grégoire, lcllécs de quatre Seaulx, tant grand* 

3 uc petits de Cire, à lçavoir deux de verte, 4 les 
eux autres de rouge , pendans fur (impie queue de 
parchemin. 

CL XVI. 

©ter^enS unb feinté S>ciri* Capitulé ju^tffau 1301* 
Revers, gtjjtn Tttbrcchtcn ju £)rffrrrcic() / tmb 
(ciiKTt £ftacl)fciiuntn/ fcaf- fie 3 |jnc«i mit aller nwdjc 
ttrücn bcçfîcFfn I alk 33 tffc*n tflta fultm / fritte 
25 cjîen / cher iccblof wrfaufjm rtxr t*rft|cn/ eé foy 
battn/ bafi fie Mette betmt JhfrÇbqtn ju Dcffrrreüf)/ 
lmb m fctcfye nic&t irritai/ cincm Dcfïmeicbifcben 
linttrr$aiKii iuber aiytbctfjcn; unb iwrni awtw bic» 
fer (tort niefct irrite/ fb Celle cé ifcnen frep fltfmi 
cttteni anbern/ ber (bp/ Mette lu terdufmt/ tw/y 
hté berfelbc ftcf) Wrbrnbe bem 0tifft/ unb tari 
JÇaug £>c|lemic() Mcfcc Outrer ju aller Sfotturfft 
effrn iu haltm. 2 (iu» 1 35* ■ [Hundii Mc- 
tropolis Salisburgcnfîs Tom. I. pag. 178. d’où 
l’on a tiré cette Pièce , qui fe trouve aufli 
dans' Lu n IG s Spicilegium Ecclcfialticum 
Pan. II. pag. 807.] 

C’eft- à-dire. 

Revers donné par George Evêque de Pajfdu , 
fc? par fon Chapitre à Albert Duc 
d'Autriche , par lequel ils s'obligent de l'affifler de 
toutes leurs farces , lui fjf fes Sueuffeurs , contre 
tous leurs Ennemis , de leur ouvrir toujours leurs 
Châteaux 6? Places fortes, & de n'en vendre ni 
aliéner aucune -, Que fi néanmoins la nécejfité veut 
que r Evêque & U Chapitre en vendent ou aliènent 
quelqu'une , ils ne pourront U faire , fans l'avoir 
premièrement offerte aux Dues d'Autriche , & ,à 
leur refus , à quelqu'un de leurs fidelles Sujets ; le- 
quel refufant aujfi de racheter , ils pourront en 
traiter avec quelque autre , mais toujours fous Po- 
bhgation de les tenir ouvertes , pour le fetvice de 
PEviebé de r Autriche. Fait Pan 1 39t. 

@<üfg wn ©ofrié ©otaten ©tfÜ.'ofF je 
fljciinfn unb tbunt ftuibt oifmtlid’/ intt beat SBrwif/ al* 

Un bm/ btt tfcn (<{Knt/ lefmc / ob<r hôrfn leRti / mt obtr hui» 
lurth etwgflith/ Nig trtr mit .qutein iX«îthe / tmb inriqtr 2 îor» 
bttrad'ftmfl/ burth ^Çnbr unb ontwinté yhtPrnô unb audj ©r* 
jitad'eO iwilm itnfém^Sjtnfchajp / unb flC« intfarv Unberrttc* 
itcn/ fur uné/ unb fur ail nnftr Sfiftd'touwn / jc'JNif» 

f «sol vtriMiflîn unb mlobt (wb<n/ Iwp tmfrru îrntvn/ tmb trot 
^.ortc imfa ^tl. 2Bürbigtof/wrWKn unb mtoifla and,' mit 
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biHhn tjritff/ rafnni un. final/ final WbncWcn fi<t<Mfn aOra bra bu m «lifibra*/ Mm abn (rarm WW. ©a« mr A*îNO 
« Oeflerwi*/ in «tenr/ tu XÛtnten/ unb iu (Etain / Orofcn imt gutem tutUni/ bar* ganatn* miN* unb frtbe* iwflm imt> 
ta iwpl/ utbûBmfaiKii (grben imb ?l.i*foimnni / Ni g int bur* Inter grtte/ mit Nn ÇrfdnKn / ifen/ S8nr germa fier/ bon 1 291, 
«boffftn fn'ii fofleu unb tvellm/ ftirbalid' unb mbtlicb/ mit Saut unb allai ©urgent gonainli* SXid/ unb arute/ bar (gt.nt J 
«lier nnfér ■Jîitd't/ iu allen i^rm gfiren/ :Xe*tm/ 2 BtirNn/ je gfflingat/ folidxr fd*e alfi ^rnad? gcf*nben fiât/ licpli* 
unb .ftoauuai / tviNr «un mangfli* / mniunb auugciiommcn / unb aütluj? überain fourni fui. £xt erflm/ ma* lo flt/Jfm g obar 
uvutn m Nf» £Qof geféhi*t / unb baff «nr tl/n au* aile unfere ©ady fri? erbubnt unb utfiunNn/Nq borne btt voMeiiantm wm 
©cften unb CMdJlcF/n» bit gclegat/ obar une tuf gâtant fnpn/ 
effm baNn Hlm unb iroflen/ tu aHm tyren unb iIjtcc ianbe 
.Xnegrrt imb îUôttiirfmi gttrôlu*/ ityn aile* 0 everN. ®e* 
feN* oNr/ baff rot */ eb<r tntfo (gftffl/ fol* rebli* elyhafft 
flîot ouatai gt/ ba* ®o« nxnN/ Ntfi nnr bicfclbe unjer&eflcn 
unb (gcfd'log obet tyr M>ain* ( «n*genoeunm ©tcdtenflain / 

.Obennvefen / mib SJltbennwfen/ ^ari«l/fiai*<nb<Mb/ 2 îfl» 

Ni 1/ unb Sitbetf ) verfbemffen miifTm/ fo foum iwr bn* mt» 
uutnbt tbuai/ banit tmferni t^aotan«n/Jî<nn non ûcfkrra*/ 
ober friiten grNn/ ober/ ob (te ba* nit ifoltm/ aman oNr 
mtyrern ibrar gchoffdmm Unbertl/onm/ ber/ ot*r bic ju tyran 
ianN ju OefJemt* g<bàren/tmb Ntrtnn gefcfRn font. ÜHuflen 
twr ober ba* verfeçen/ oNr tn am rntber wctfj verfommm/ fo 
foHoi twr ta* ober unfenn eNgmantm ÎJ«r:n non /Nlkrrct*/ 
obar faiKn CErberv t'or rebli* anbittm/unb ibn ta* wr maria» 
riuf? goiinat. < 2 Boltm abar ce/ oNt fein grben/ ba* nitytiUiff» 
nanait/ fbfuDfnnnr bai l&alj ju glat^a twifi ui^a'trlid/ t|>unt 
amen obet mmtg / *rar dettoren unb getiorfamen imbertfanai/ 

Ne/ ober bte tu tyran iatibe baftlbfi ju Offlerraty gtyorenbt/ 
imb barinn ^cfcffcn fojnb. ^Ber ab« / baft betfelben ama/ oNr 
mebter/ ojin ®awrN/ Ni* auty md>t «ufftianmen moite/ fo 
iniîjjai mtr / in foltber ©eftyityt/ Nn mod aittem unbem 
rtiuen/ mit foltyan 0<bmije/ men mie fol* ênîuna tyuai/ a 
fq> tn Oeflaret*/ ober anber^mo ^tfeffht/ Nt9 ber/ obar bie 
vor moll twtftdxrn unb «jewi^ matytn/ bn§ fie un*/ unbunforn 
®ottlHiuP ;ii nDer unfar ‘DÎOBtafft/ unb unfera ehegenantat 
JjertfcNtrfc non Offlnraty / tu allai irai ülotturffttn / biefel» 

Nn yÿfd'lojt offrit habrn/ unb Ntmit gemertig fcrn/trtber allrr 
uunijjflid)/ mnitanb audaenommat/ gemtility/ unb oljn tiücô 
®rv<rN/ nad,' faut tmb 'iBafuna bet SBûnbnup unb SBncfft/ 

Né t'otmald jmiftbr.t tut* NbaiKilb aematyt fout/ imb aud 1 al* 
an ban jegaimmiden Nantfm ifl; ®ntin tnnb bte obgcnantai 
ttnfarn 0cftyloff Qiietytmil.tni/ Obenmyfra/ imb îlibermuc- 
fen/ tXattartnl/ Jjaidxnbaty/ 25 flbai/unb iXieNwfuQen trtt/ 
unb mifcr tetifft / <i«n unfer cl>tdawnten S^cnfd'itfft ronOf|lrr- 
tetty flebn unb beldbat/ mtd; tant ber fflneffê/ bierortnal* 

Jonberlidi Mrtibcr fmb. Isiben au* tn ber wtçeftyribcn 
fetmbntip miflcnrlt* voiNbubt unb aue^ntounum unfmi ï). 

SÔaucnt Nn 'Wb|l / ’ m allai itftffli*fn (gad'en/ al* Ni* btdid’ 

»ff. ' 3 lit llrfljniibc bif? SBeicffd/ Nn mtr baruber ^eben/ uer 
ftjelt tu mit unfdnn aityanjniben U'* mtr ber îlimn 

yrol'll/ Nr ‘ÀNdstnt/ tmb Ntd (Eavttel ^anainlltdi Nft ®ond« 

NiuÊ tu >>\ifftm/ mjeben/ unb bcTatnai offeinlidj/ tnii Ntn 
SBneff/ Ni fi bte rosgeftyriNn spunbmiffê unb 0 elt 5 btt nui un-- 
jflrnt 3tflëu/ SJiam/ unb îîathe ^(fdvfien t|ly unb loben aud’ 
bte (kit juK-.Nn / fur un*/ unb ail uiiKr ïRad'f ouuikh / eu’t^* 
li* /bat Nit 'OliNn/ bie wir Nirumb tjefdnvoren Niben/n’i|îcnt- 
lt*/ mit an^mirttn Jjettbat auff Ni* N'it^ Ævaitgelii. nnb 
burtibrr ju teffa itid/erbat / ^nNn mtr be* dKgnt.mtcit SJeT,n 
SBif*oiF ®cor^at» -,u ‘PaiTam Snfwl ^flyncft un biefai®rte|f/ 

Nr geben t|l ;ti îüun/ autn<*it<n èoiuaij. Sîad/iEfiriih^e^ 
burt. 1)91. 


CLXVII. 

tSer^fcicb jU'i^n C^raff Çfxrfsirt wn QBûrtcmbcr^ / 
imb feinen < 5 nrtcl qlciclx* natjmcn^f banu tnr ^HcicJi* 
<2rabt ^Hin^cu / flcinciiK* nuç imb ^rieben* uril* 
Icn bto aufr bot ncct)|]cn tcanrt ®ccrgii tag / unb 
bitfirigcntc 6.3af)trf gcfcl,)lp|fcn am ncdiflcn îtflfrco 
mentag bor 0 . iauccùttf it tag ?(ntto 1 j 9 1. [ J o h . 
Phil. Datt, Volumcn rcrum Gcrmaiti- 
car. novum. Libr. I. Cap. IX. pag. 64. d’où 
l’on a tire ccttc Piccc, qui le trouve aufli dans 
Lu S jig, Tcutfchcs Reichs- Archiv. Part. 
Spce. Cotitin. II. Fortfetzung Abihcil. IV. 
Abfati VII. pag. <S8o. ] 


. _ , ffonte yixt/ bie ne*fkn/mt mmer ananNr fin fnU 
k n/ unb gen amutiNr fiiQat fi;ut fullat . Unb fullfnt bie toenan» 
toi jit unfrr mnwbrf taile Np aitNoi SBinbe nit haïra / biffai/ 
hofm/noty ga'orltty hf'fffn no* IffaMMa/ mit fanai fa*en/ 
m fainen U'fgt / an aradtfk unb gfv.trN. 2 Lt.ir< outy/ bai mtr 
baibtr fttt nun turban met td'ttt juftmen jefj?re*en gaminnen 
wm f.td;e megat/ bie fub nun furbaff crljtiM ; lèprâtf'en bonne 
bie fctgenonéen bon (Efflingni oNr tr natyfotnen im* t'oigenan* 
tett non ^Biîrtenbag/ oNr unfem grben ju: 00 fttüatt bicfrl» 
ben rôti îfdut^n bon trot meaea jnxcn borjufejen ttnbgeben/nxl* 
d/en fie ircBcnt/ bod> boj btefrlben Ne fit* mt anrûrè/ no* ir 
aijftt aimg bing nu ty. tg« fuflnt mtr bie oen SirtenNrg non 
unfem nxgcn t* pueen barju ftjen unb gebai /mel*en tmr mel< 
len unb von mon mtr moflen/ ho* alffo/Ntff btefrlben jnxn bie 
fit*eiiHam nad' atgenltty ou* nu angangen/no* anrurr. Sie« 
Klcen mer fallait nlliregem al* birflx fie berju geNn mabent/ 
in Nn nttyfkn vicr}tyen tagen/ je barnad; bp auten trunxn/al» 
la» irai amfl unb oennugent bon» nn» unb txrfutyen/ eb fie bie 
fatye/K in beu egatuittai viet)*en tagen/ mit baiber taiktwffen 
nnb tvillm gtîtlttyen t>em*ten îrnigen / tmb fulle aud» bonnnbe 
allmegen/aldbitftNisnot murb/atn unbern Shircftaun je tagen 
jefamen romen/unb bte fa* ba alfo ufritytoi/c* trare tenn/Ntff 
mit uf baibet fitt anNt grlegatli*ar Ôtette mit autan unDm 
libérant fomen/ alff btefe ba* beftyaty; an benfelben (ètettat 
fntfen benne bie faehen tiffgetragen merben / in aflen bon Pîe*toi/ 
al* ju unbtr 'ÂMurnfmn/ an geucrN. S® are ober/baj bie mere 
bic fid/en betvuuig tu Nr eaenanten 3 *t mit ber SRtnne ntt alfo 
veRi*ten utêtytcn: l»o fnllen mit Clamât bte egmaitten wt ^|r* 
Itngen alnygen atnru aatiamm tnan barumb nemnt / r ufkr imfrr 
Nr egntanfen non 'JBtlrtcmNrg ;Xote/ wel*at fie tréflcnt/ mtb 
bo* auten fbQidxn/ Nr Nr, voruuml* ungevoUt* mt wrftrom 
hat/ unb ba fulïen mtr bie obtenante von Qfiilrtnnberg uff bie 
nadNiumpun mifcr gtliibN allen unfnm emfien gtmnpluNn ju 
tun/ baj c* fi* ic bafclN/ Nr alfo ju anau gemamat ükan 
gawincn murt/ ber fi* annan* mtb aDtrcgen tn Nr egenanten 
gîte an bie egenamen i&Kttot borju fomen unb bie fttnf fuUent 
Nnne natybem/ fo fie ju Nr fa* gotcmmai u'erbent/ m ainem 
®îonat ban netyfïen an Nn egawnteu 0 taten na* r baiNr feule 
filrlegung/tXebe/mib tmNrtfN uf ir 'Xttyf JXetye bartiber u^fpre» 
*en imb trie ou* bte ftinf gemamli* oNr mit bon merer utile 
borutnb alfo u^n*tem/ Ntbp fol e* beltyen / unb jiiHmeudJoU 
tvegnt 111 ber egenamen ju bte ftinf timb jeglt* fa* ÎPnef bar* 
uber gebai/ baj c* alfo NliN/ ungevotltdyn. 3e glicter irtfe/ 
màr é}/ bat nnr Ne voigatanten von QSurtanberg/Nn egenan» 
tcu von ®ffliiigen/ mm furbafl mer von NNnnen fit*enrregen/ 
une bte aenam n\irai / mtb Ne fi* nun furofjm afjuNn/ jit je; 
fprcd’cn hettni/bartnnb fuUent aNr in 6m vorgenanten Sednen/ 
Ne vorgmottten non iffiliitgat nveot boigeNu/ unb mtr bif vot» 
gmanten von ®ürtanNrg fulïen von unfmt nregen oud' imern 
bo:g*nt/ nxldf mit wenen/ uf baiber ftte/ bo* Ntff biffrlbni 
Ne fad» aigailt* ollatii von tr feu» megen mt «ngange / al* voi- 
beftyatben t{Z/ unb bi< vier fut len Nmu alrntgat in Nr fgman» 
tenjttf/ fô jie Ntrju bcfdmtNn imb geuwnet iwrNn/ jffamen 
fomen gat tinbtru xriîrnfatm/ obet an onber gflegatlt*t*taK/ 
Nr mit mit midm uberaii fomen itarai. Unb Nf fuUent ai 
vierjehcn tagat Nn nâtyfkn bonmif allai irai crnff unb vennu* 
genb bp irai gutai trim'eu fuit / 06 fà Nr fad' mit benNr taile 
«uf cit unb tvillm tvmchem tmigm. 2B.lr c* abfr/baj bte net* 
je in Nr egenamen ttte bte fad' alfo mit Nr üJlimte mr van*» 
tnt ntô*tm/ fo fullmt nnr bte egatante von 2£Uirtanterg mtb 
ttnfrr (Frben almcgai in Nn egctianten jitm unb ymtnf amen 
aetnainen fflUttt barumb nemm ufier Nn iXâteit je Æfflmgen/ je 
•Kihlingen/te iKottirtle/tf 'Xitle/ober je ©onûnbf/ nfa Nr ftinf 
(f tàttcîXàthm/ufêer îveld'et (état mr brune milieu/ aine JWIi» 
*m Siberbataim/ Nr benne SBitrgamtifinr ifl/ ober Nr vlur* 


Ccft-à-dirc, 

Accord ô? Convention patfét entre Eur, rhard 
Comte de H'îrtembcrg , 6? fon î'ifvtu du mime 
nom d'une fart y & la faille à' E slingen d'au- 
tre fart, four le maintien de la Paix , 13 la 
con/ervation de leurt avantages , jusqu'au jour 
de St. George, y fix ans afrès. Le Lundi dit 
Affccrmontag avant la St. Laurant ijpi. 

<J*y ®raf (Eberbarb von IBtSrtemberg imb mr®raf( 5 Nr 
■7^ tyarb von 'SurtanbeM f«u« (gwt* «Sun lyneheiiofftnlt* 


ganafkr gnuefen marc/ nnb Ntmotyt N* Saute iff in ber ege* 
nonten (étatte rvtai / unb bcdi ainen folliffyn/ Nr Ml nit ver» 
jwom habc/ imb NnfelNn gonainm gjfann Nr alfo afircgm tn 


Nr egenanten ute/ hon un* ober bat unfeni tviirt gmomnicn/ful» 
lent bte von (Eflingm uf bte gclübN/ al* bie fa* aelobt ifi/ 1<* 
Ntlcen allen treu eruffe unb l'ermilgait getrumliiai je rtinbe. 
*£yj 0* |id' Nrfêlbc/ Nr alfo jii aman ganatnenSDIangaiomm 
rrtért / ber fa* nitneme unb almcgai in ber «enanten jite borjtt 
f orne / an bte égenante ©tatt tmb Ne funf fiiflent Nu y nad'bem/ 
fô fie ber fa* gemanet mrNm/in ornent «Ç’ionot bon nehffcnan 
bat egmantm ©tett en / na* baiNt taile ftirlegunge/SleN/ unb 
mbeneN/uf ir 3 r>N Setyt boniba uÇfpredrà unb trie au* Ne 
ftlnff ganainltdyn oNr mit bon merer taile Dcrtnnb iilfbu^frre* 
*mt/Nibp fol « Nltbm/unbfuüetit on* alltvegat titbaegman» 
ten iite bie funf umb icgli* f»* SSrief Nirûber gebm/baj « alfo 
Nlibc «tgavjilidyn. î^tre au* Nij mifcr ’î'imer Nhamer/ von 
fa* m«n Ne fi* nun ftîro erhiécii tn Nr egmanfen iite berge» 
rnainrn ©ait je (gblmgen ju jcfyre*m heiîm/ivaramo baj mô* 
re ungevotlid' : NtriimS fuUent aQmegen tn Nr egenanten fnfie 

-y, , n'ir egenanten von ÎStrtemberg von tmfêr îdma megm pvern 

fur un* unb fur ad lutfet (Erbm mu bvefas fôruf unb tun fuite tu igeceiv unb Ne von (Slingen fuUm von irai mge» au* jrccm 

Nngo. 


DU DROIT DES GENS. 


An’NO **8*^ i* nfffn PO!gtf#ribm SSnfwi. tint tic fetitn eu# 


*i* 


m ncrt#m togm t*n n#fkti t notion fr bk fa# an |k 
J î o | . bran#* ïwîrf / imb itW fer biirjit btf#»nbni ut* «rttn nxrbat/ 
tomnnb romni an bit rgrutiuai ©mat unb Nf fufldit ui ba* 
fcItK» ji« bç «mm mmxii allai miff unb ucrmugnit tun/cb fie 
tue fa# ixrrKbtnt môchtnt/ «10 «ugtf#ribni fiât : £Ré#« .:t*r 
ci «ife mit bec inwite me mri#trt nxrbm / f.i fri an jjenwui 
Allan twrmnb gaiomraat nxrbtn/ nf ber rgtnaïuai ©<««< t\«< 
te amer/ unb |ol au# bie ©a# benne ufigctragm unb wrtMii 


diflono Domino de Sanâa Croce & Au&ort*, Rdtgio AnnO 


Co V iro Fratrc Guillermo Fnnconis Ordinis Minoruir, 

Magidro Luquino Pascalis, A Magillro Hommcbono I 19 1» 
de i-erraria Phifîco, te Viris Nobilibus Aymonc de 
Asperomonte, Guidone de Grolea,I 5 ctremando de Ra- 
vayfîo. Joannc de Chignino , Humbmo d’Arvillars, 

Hcnrico de Flcchcria, & pluribus aliis Tellibu* ad in- 
frâ feripta vocal is , Aproptcr et qui fcquuntur rogaris 
Mt ttvrNn/ m «Ha bâ uxfir/ alfj non ii«0 bal cgniantai voit jpecialircr per Dommnm Tclhtorcni foMcrpium. 
Simonte-j wijifirata. fit/ m an, srn.'t. S)<m <Uw Hu )? s P> bllcl Inlitomemi icnore conân apwtcai .ara 
irnfer 5 >.cikt btlwiner ju ber Mtgaunfm von ^iir^cr prafcniibus quam futun» , Q*odIUmflrit,l rrneept 


utnem «brr mrhr unb b.ij bie qenwinen & «t mt «n^tnye td-çit 
jefrrM'nt/ b.irwnb fuDem fît |i# 3î«t't0 wn ni bernant In fin 
imb Xabt wn m imnen jr (Vfilingm iri ber igc«#/ ni» &«0 X>cr» 
fumai i(!/ ungtwrh#. ®drt «ber buj bie i«on if Flui-în eber 
bie irai in bjwmen urrfmt bwnem icMJit jtfprrtbat béant ubergr- 
tuunsm wmi ©«h wegen/ bie mm firrv m ber ojauinicn jit uf» 
funben/ b«nnnb fiitlmc «hoegen in ber tgowntai jit/ wtr tgt* 
iwnten non J&ü'rtemberg mm unfer Xüenet roegm jnvn bargo 
ben / imb bit wwi iffiimqni imb bit iren von iren itegcn où# 
|ipen b«rgeben : unb imîgent bte wier bie 0«# ba irengutot fre» 
iwn mit batfcer #atk ivtfen unb a'iBen vartdrai in vter|e{)ai 
fngeii an b<n eganutten ^ cédai / fcabi fol t0 blctbcu : tUlod.Hcn 
«ber aintji bk on# tmt ber Jiirme mt vtmd.'t ivabcn/ fb fuiloH 
bie von CrtUingeu/ unb bk ken ainen gerntitnen iHann banr.nb 
ntmm/ up uufa eiinunten von ^irteinberg Sàtt»e/ bk fùnf 
foüenbt au# tn «man 'JJÎomu/ btm nt#fen/ na#ban fo bu 
©a# an fie liradu wiirt/ an bm cgen.iiiten otesen/uf ir «pb< 
rt#t Nirtunb uffpre#ai/ in aUet ber inaf / «W oorgef#nbai 
fleet / «ne «fle geverbe. unb nue eaenanten von 2D>ar.nbaJ fol» 
len tmfer 'i>imer barju balten/ Ntp fie bet bem $e#tcs «Ijo be» 
Iiben. 5B«re aber/ bap itnr etli# unfer 'Dtenrr tn ber eaenan* 
t»n jicr / mt gebalten no# gen-rfén inô#ten imgevorli#/ Ni fi (le 
«ifo lu bein fxea'trtt mt fommeniPolteii/ innb folii# tmfer ‘£>ie* I 
mr fofleit mit iu« m#fit «imeinm/ no# bie tûro twber Kilten/ 
banfèn/fwfriViu»# flawlt# helffai/nodi JHnM'iebni/mïf fbainai 
©atlxn ut nwmcn meqe/ «n M «axrbe. vBo au# unfer ege» 
tiauteu von TBîîreembcrq obff ir 5&iena «nne leiltt ober bie von 
(Sfelinqen ober ir arme uitc t#çit jufmnen fufpre#oi beamober 
genunnen/ Mrtnnb foflent uff baiber fntten bk lait ainanber 
twtbfarn unb (tdi re#to von aitMiibcr bensîgen lafen/ «n ben 
<5 teæ U / b.i leglidxr gefefen ifî/ unb ba be|ejten @en#t finb/ 
«ber «n ben (deritbccn/ ba lefltd.ier rtngefyôrt / «If Ni» von aller 
unb mit genv#r#«it berfhouien ifi/ ungevoelt*. 3B«e ou# / 
Hîifer vergenantai von 2Birttm&«g laite/ obtr unfer Siener 
laite/ ober bte von (fflmaen/ ober ir EBurger fÎNiin erbe t unb 
jjute angefûle/ uf ivebet feiten bas met / unb b .10 «nfpru#ig 
ivere/ baf fol benedtet roerbai/ «n ben .©îeuett/ ba cd geràb 
len iH/ unb m ben ©<ri#ten / ba et mgel>ort / ungevorli#. Unt 
eôfofltmtîfîanirnbflO Idvn aaivegen bemaigen nacffiirn/alf ba0 
tvn alrer unb mit geivol;nÇKtit iKrnjtmunen m/ ungévorlt#. <J0 
fbBtn eu# «nie namett baibe vorgenamai ^iirttKpen bleiben ba 
«ren 0c(ttn./Sjerrfd>«ffteii/ S5nei*en/ Jrt|#.iitcii/ £&#ten unb 
<Bawfjiihaten ; «lp fie Die£trtr«#f &anb/alfo bap m btpt 
èmg boran fanen f#.tbai bringai fbfl/ in feinen nxg ungevor» 
II#. SJBtr egenanten iftraf (fberfweb von ^litteinberg/ unb 
<5r«f ^bertwrb von îaürteinberg feme0ièrai0v5unelMbtna«# 
KÇo geiobt auf unfer orbe/ fur ùnO tntb unfer ijenf#affi/ aile 
vorgff#ri6en 1 5a#/ bk egeaimeit jeu unb fnfl getrwvli#en 
tvabr/ fleet/ vtfl çnlten unb voflfiirai in aller ber mtfé/fô ver* 
gef#etbtn fleet/ «n ail qtverbe. unb bo# fo neinen »wr verge* 
namen 'Pattbtkn up in biefat fii#en/ tntfem ijenn ben £Somi> 
f#at .^iinig/m mtt JCedk ]u IsUffli unb ju tfjonb/unb ou# ben 
ianbfribni/ ben tmfer fcr. ber fComif# Xunig gaua#et bat/ 
«u# jubolten «lp ber begnifên unb verf#ril>tT: ifi/ unb «10 iwr 
ben gefirorn ban/ imgev'orlid'. unb biefè fhmbf#«ffc imb fa# 
fri ivmt/ plabn unb beflan/ binon btj je <5«ra ©eonen ta g/ 
ber f#iertfi forapt/ unb bormi# è<#0 ganje 3« bit nedficn 
nudMiiiwuibet ivlgenb. Unb bei afled je nMrem urfimb Kiben 
Wtr vorgenanrt von ®irtnnberg fur un0 unb «U ifnftr £rben 
«Hir oigne ^nfùkl l« mertr ae:a:gfnupm ter ©a# efaitli# 
g#«gt «n biffai S9 rief/ ber geom ifi an ban ne#flen ‘Xffter* 
montag voe emu laurenaen t«g / ba mon mit von limite ge* 
bicte twe»j#a#unbfTt 3<ire / unb borna# in bem amen unb 
nmmjigrflra 3«re. 


CLXVIIL 

i. Nov. Ytftament tT Ame' VII. fur nommé le Rouge, 
li mi| Cornu de Ssvoye , fait à Ripaille , le i. Je No- 
vembre l}pi. [S. OviCHENONj Hilloirc 
Généalogique de la Maifon de Savoy e. Preu- 
ves. pag.t3i.] 

/* NtmtMt Doimini T Amtu. 

A Nno tutfrtauis ejusdem millefitno terccntennio 
nonagefimo primo, Indiâione décima quart», die 
prima Mentis Norcmbrîs, in domo Ripaillî*, in Ca- 
méra qna jacerc folitus cft Dotninus Cornes in fri ferîp- 
tut ; prifentibus Viro Nobili Domino Ottooe de G tau - 
Ton. IL Part. L 


Oaminmt ttofitr Domntnt AxEDtus Cornet Savait- 
dis, fanus mente, menioria dt inielleâu, lievt corpo- 
ri» mdrmîtate gravetur, in pnlcntia didioruin tcltiuni, 
& mei Notarii infii feripti pcrfonalîter confliturorura : 
coniiderans quod prxfcntis vit* conditio itatum habet 
inllabilcm,& ca que viiibilem habent eilentiam tendunt 
t'ilibilirer ad non elle, noient Imeftaiu* dccedcrc, lcd 
cupiens, ut allé rit, de rebus & bonis libl à Dco coJ.’atis 
more prudentum virorum disponcre, de fui certa feicn- 
tia, fiîdt & ordinat fuurn Ttftamenturti nuncupativum 
fine feriptis, lîcct in feriptis redaélum, in hnna^ui lc- 
quùur modum. in prim s animam luam humiüccr & 
devotè recommendat Deo omnipotemî, Beats Mari* 
Virgini, ac toti Curi* Supernorum. Item fepuituram 
fui corporis eligit, nominat, elle vult & jubet fiai in 
Monalterio A]t*comb*CiftacicnfisOrdin ï.videlicctin 
tumulo quorecolendxmcmoris llludrium l 'oniinorum 
quondam Sabaudix Comitum corpota rcquicscunt. Item 
omnia & fingula rcliâa ad pias eau fis , concernentia 
provifîonem animi fue, devotè commiitit 6c rclmquit 
ordinationi & dispolitioni ttlmftrii Dominx mtjlrx l)*~ 
miiix Bot de BorltoHio ComitiJTx Sab-in ù.r tint ca- 
rijjimx Genitricii , cum confil’O Viri Nobilis, A pi>- 
tentis Domini Ludovici Domini de ColToiuy, qui la- 
per prxmtllbmm ordinarione quanto dtiùs poteruut 
poû obirum ipfius Teftatoris providerc debeanr, inteii- 
dac & racare cum dcliberatione qua dccct . eosdem 
Dominam Comitiflam ejus Matrcm Carîlfimaui, de 
Dominum de Coflonaf , ac corutn confcienrias fuper 
hoc totaliter onerando. Item Joanni ChaboJi cju» Scu- 
tifero quingentos FJorcnos auri femel dat A Icgai. 
Item Ancquino de Bruiella eyos Scutifero quîngeru:» 
FJorenos auri femel dae & Jqgat. Item rcirumcratiu- 
ncin ceterorum feutiferorum, fervitorum A f.i.-mi lo- 
rum faorum, de ^uibus mentio non efl fad.i, aut net 
inferiùî, committit & relinquit prxfatx Domini ilonx 
de Borbonio Comililf* Sabaudi* ejus caii:î:mc (iaii- 
trîci, qux quanth citiûs poterie commodè ad compte- 
mentum rcmuncrationis nujusmodi proccd.': A procc* 
dere dcbcat, fccundum meritorum cujuilibct exigen- 
riam, conlîlio diâi Domini de Colfonay, & aliorum de 
ejus conlîlio quos viderit cvocandos. Item Luquiuo 
de Salucii» ejus feotiféro, ca ratione ridcüca <;uùd 
nulla alia bona poflidet, À attentis oblèqi -fis libj per 
eundem Luquiuum cihibiiis , fer mil Ma 1- lorenorum 
auri femel dat A légat, de quibus emere i: uquirc- 
rc teneatur & dcbcat in Comitatu Sabaudix, Terrain 
& redditus quos ab cius Hxrcdc infri feripto tcncat & 
tenere dcbcat in Feuaum Ligium 6c nobile, 6c fub Ho- 
magio Lîgio prx ccteris Dominis quibuscumque, & 
pro quibus Kidelitatis & Homagii Sacramcntum przftaro 
teneatur eidem. Item BaRardo de Sabaudis donat, légat 
6c relinquit mille quingentos Florenos auri, per annum 
in perpetuum lïbi & fuis afilgnandos per fuum Infri 
fcriptum univcrfalem Hxredcm , aut per prxfatam Do- 
minatn ComitifTam eiusdem Telhuorls Matrcm caiiflî- 
mam; quos in Fcudutn Ligium 6c Nobile dictus Bas* 
tardas rencat, A tenere dcbcat I prxfaxo Amcdco de 
Sabaudîa & fuis SuccclToribas } « pro quibus mille 
quingentis Florenis annualibus diâus Baftardas prxtsto 
Âmedeo de Sabaudia Homagium Ligium facere ttnea* 
tnr & dcbcat, ac Homagfi Ligfi 6c Fidelitatis Ligix Sa* 
cratnentum prxrtare. Item prxfatus Dominus Cornes 
Tellator de mo moto proprio laudat, cmolog.it & con- 
firmât Tcfbmcmom feu ultimam roluntatcm prxfatl 
Domini noflri quondam Genitoris fui cariffimi, A om- 
nia contenta fn eo^/uxta Ipfius Tellamenti liricm & ef- 
feânm , lllodqne jubet Ce prxcMt expreflè teneri , at- 
tend! a obfcrvarf per foum Hxredcm oniverfalctni 
fubfcriprum , in qualibrt fui parteAinfingolis eius punc- 
tis 6c caprtutrs , pain de ac fi In prxfenti Inilrumcnto 
eflem exprelfa A Ipccificata fpeciaJirer 6c eiprcflè, 
omnia qux (n iplo Tcfhuflcnto funt îuferta. Jtcxn II- 
luftrem Dominam Bonam de Borbonio Sabaudix Co- 
mitiflam Matrcm ejus carfflîmam. rn mille Flcwenft 
anri annualibus dum in humants fualt libl Hxredem 
inftitutt , ulttl fibi rcliâa A ordfnata per prxfacuto 
Dominum Genitorcm ipfius j quos mille Florenos an- 
G g a suale» 


Anno 

1391. 


i)t CORPS DIPLOMATIQUE 

nualcs ciicm Domine Comirilï* jubet, vnh fit ordinal I bcrmcula totiujTcrrefnæ.ot fuprl elprimîtur,di|încD- ANKO 
diâus Tcllator futficlctitcr aflignari per fuum Hxrcdctn\ tur fie velint diligenter fie fideliter fe habcrc : & fi con- _ , Q _ 
univcrfalcm infra feriptum , ad requifitionein eiusdcm tiugerct prxfaiatn Dominant Matrern fuam dccedcrc ab 1 J/ 
Dominx Comitillx; ex poil cjus ubiium diâl mille haironis , vel ad lccunda vota tranlire antequam diâi 

pupilli ad tnnos pcrvcncrint pubertatis, in u troque ca- 


mllle 

Floreni annualcs ad lUrcdcm univcrfalcm diâi Tefla- 
toris in folidum revertantur fie debcaiu pertinerc. Hem 

llluflrtm B .n.nn de Sabaudia ejuf ti liant canjjimaia , 

in quinquaginta millibus Florenis auri fibiHxrcdcin ins- 
tituit, pro quibus cam vult efle tacitam fie contentam 
de omnibus fie fingulis bonis fie rebus luis, ita quùd ni- 
chil ultra diâam lummam l'upcr iplis bonis petere poflit 
vel dcbcat qnoauomodo. Item Hollhuinum ab Illujhi 
Dont:** Üvhi 1 de Bituno ejt u conforte carilTima Coini- 
tiil'a, fi quem vel quos îmsculos nasci contingat inBa- 
ronia & tota Terra Vuaudi, fibi Hiredem fit Hxrcdes 
inllituit, de fie pro qua Terra debcant elle taciti fit con- 
tenu de omnibus fit lingulis bonis fuis; ita umen quùd 
de fie pro diâa Terra cjus infti feripto Filin fie Hxrcdi 
fidelitarcin. Ligium pr* exteris, fie contra omnes la- 
cère fit rccognoscere teneantur, fit ad fidelitatis fie Ho- 
magii debitum Tint aflriâi ; ialvis fie refervatis cjus Fi- 
lio fie Hxrcdi, in prxdiâa Terra Vuaudi fit Juribus dic- 
torutwofthumorum , fupciioritatc fit refiono ac fupc- 
rioritatibus fit tclTorti prxcmincntiis quibuscumquc, ac 
lure Feudi fie direâi Dominii in prxmillls. Item Poil- 
humain vel Pofthumas fi quant vel quas ab cadcm Do- 
mina cjus Conjuge carifïïma nasci contingcrit, quam- 
Iibct ipfarum in quinquaginta millibus Florcnis auri fc- 
incl folvcndis fibi Hxrcdcs inllituit, de fie pro quibus 
ipfas 5c quamlibet ipfarum diâus Tcllator eÜc voluit 
tacitas fie contentas de omnibus fie lingulis bonis fuis ; 
fie quùd ab indc nihil ultra diâam fuminam fuper prx- 
’diâis petere poflînt vel va! cane quoquomodo. Item 
prxfatx Domina- Bon* de Bitutio Sabaudix Comitilfie 
cjus cariflim* Conjugi, viginti mille Florcnos femel 

tauquam belle metitx üat, légat fie rciinquit. Item vult . , - , 

fie ordinal prxfatus Dominus Contes Tcllator, dari fie l dcccfiilTet, vel id lccunda vota tratiffillet, ipfe folus 
poli iplius Tctlatoris obitum prxfatx Dominx : Amedeus de Sabaudia carilfimos cius Filius fie Hxrcs 
Bon* de IJiturio cjus Con fort icariffi mx, iplà tamen in | univerfalîs, fuorum Prxlatorum, Baronum, Mfiitum, 
viduitatc mancnce, fit quandiu in llatu viduicatis manc- ; fit in Jure peritorum conlilio, regimen gérât fit habeat 
bit, fit non aliter, per cjus univcrfalcm Hxrcdcm infra- totius Comitatus fit partium fingularum fit adjacentium 
feriptum, fit profitant Dominant Comititfam Matrem I quoquomodo; falvis femper fit refervatis adminillratio- 
iplius Tcllatoris cariflîpiain, confilio diâi Domini de I ne fie regimine prxfatx Dominx Bon* deBorbontoCo- 
CofTonay, fit aliorum de confilio, dotaliciunt bonum mitilTx fux cariffimr genitrici. Hanc autem diâus 
fit füükiciis in co valorc anuuo, quanti valons cil do- Tcllator fuam uleimam voluntatem, folam fit unicam, 
talicium aflignatnin fit conllitututn prxfatx Bon* de ' rcvocata omni alia fi quam aliàs fecific rcpcrîarar, fie 
Borbonio cjus Mntri cariflimx; per prxfatum Doini- penitus annal lata, vult valere jure Tcllamcmi nuncu- 
nurn noflrum quoudam iu cjus ultimo Teflamento; lie pativi; qux fi non valet vel valcbit eo jure, cam valere 
quùd de hujusmodi dotalicio extra limites Comitatus vult jure donationis irrcvocabilis inter vivos, vel dona- 
Sabaudix nfchil transférai valcat vel portari, née cjus tionis cautl tnoitis, fit li non valet, vel valcbit eis Ju- 
fru tribus gaudeat vel utautr prxfata Domina Coinitilfit 1 ribus, valeat Jure Codicillontm, aut cojuslibcr alterna 
confort cjus Tcllatoris, nili quandiu in Comitatu Sa- 1 ultlm* voluntatis , aut fecuiidùm Leges, fie Canonicas 
baudix rclidciuiam focctit perfonalcm. Item in oinni- 1 Sanâioncs. De quibus omnibus fie lingulis diâus Tes- 
b.:s fie fiiignlis aliis bonis fuis mobilibns , immobililtus, tator ficri voluit fie mandant unum Se plura Inllru- 
Wincipatibus , Diguitatibus, Comicatibus, Ducatibus, . «nenta publica tenoris ejusdem per me Notaxium infra 

- feriptum, ad opus fit pro interefle omnium fit lingulo- 
tris, Vil lis , J urisdiclionibus , llominibus, liomagiis, rum quorum ïnterefl fit intercire poterie in futurum. 
fie gcnetalitcr altis omnibus fit lingulis Juribus fie aàiu- j Signé DtCnoso. 
tribus quibuscumquc, de quibus fupcriùs non dispofuit, 

& in bis de quibus dispofuit falvis fupcriùs ordiiuiis , fie C L X I X. 

de quibus aliter non ordinabic inferius, st/riedemn tjm 
t ilium tariffiinum fuum Hxrcdcm univcrfalcm fibi no- 


fuum przdidorum, ad diâam tutclam gerendam, ac 
regimen Comitatus fit Terrx 1 \j* prniiâorum* diâus 
T cftator fubrogat , ordinal fit efle vult pretatam Domi- 
nant cjus conlortcm caritfimam Comitiiram, quamdru 
vitam fervaverit vidualcm ; ita quôd didus Dominus de 
Colfonay co cafu fibi dcbcat aflïflere In gerenda tutda 
fit hdminillrationc prxdiâis, fidcliter tanquam probus: 
fit co cafu quo medio tempore, hoc cil, ante tempora 
pubertatis pupillorum prxdidorum, diâus Dominus de 
CofTonay 1 torlan dcccdcrct ab humanis , fie diâa Domi- 
na Comitifla confors cjus carifilma ; ante diâa puber- 
tatis tempora ad fecunda vota tranlirct, fie quôd diâl 
pupilli forent omnino tutoris atuilio deilituti, vel pr op- 
ter mortem diâarum Dominaram Comitiflàruin, vel 
propter ipfarum convolatlonetn ad fccundas Nuptias; 
vult fie ordinal diâus Tcllator, quôd conlilio lllnllris- 
fimi Domini Ducis Bituril , & Domin® Bon* de Bor- 
bonio Comitillsc Sabaudi® ejus Matris cariflim®, fi in 
Comitatu Sabaudix fucrit, vel ipfi Comitatui fit pro- 
pinqua , fie oâo Militum de dignîoribus & nugis in 
conlilio pollentibus totius Comitatus prxdiâi, eligatur 
fit ordinetur communi tllorum conlilio fie conlcnfn 
unus valens fit llrenuus Miles de Comitatu prxdiâo, 
qui omis tucelx prediâ® habeat, fie regimen gerere de- 
beat, fie etiam fupportare, donec diâi pupilli annos at- 
tigerint pubertatis ; de ema qvûdcm tutcla talitcr provi- 
fio diâis pupillis diâus Tcllator ex tiunc prout ex tune 
cafu ipfo illam laudat, cmologat, fit confirmât. Item 
quôd quandocumque prxfatus Amedeus de Sabaudia ad 
hanc pubcttalis xtatem pervcncrit , cafu quo prxfata 
Domina de Borbonio Comitilfa, iplius Tcllatoris Mater, 


minât, cliait, elfe vult fit inllituit tcnorc liujus fui Tes- 
larnenti fit lnftrumcnti prxfcnt i> ; ita tamen ut talitcr 
quod in prxdiâis feu ipiorum aliquibus nunc vel in t'u- 
turuin perpecuô Filia leu Filix non fucccdant vel fuc- 
ccdctc poflînt vel debcant quoquomodo: per quem 11*- 
redem fuum univcrfalcm, fie rrxtatam Domirum Co- 
mitiflain Matrem fuam carimmam, vult, mandat fit 
prxcipit cxprcllc, feu legata omnia, provifioncm an- 
nuxfnx, fit rcliâa ut luprà folvi, fit clamores ipfius 
etncîular; fie pacificari breviter, fit de plauo, fine Judi- 
cii rtrcpitu fit figura. Item prxfatam Dominam Bonam 
de Boibonio Comitiflam cjus Matrem cariffimam, 
quamdiu vitam duxerit vidualcm, tacit fit ordinal Tu- 
tricrm , fit Adminillratriccm prxfati Amedei cjus Filîî 
carifllmi fit Hxrcdi s fui univcrlalis : fit Bon® cjus prx- 
diâx l ilix, fit exterorum Poltbumorum fuorum prx- 
dictorum, quorum tutclam, perfouarum cullodiam fit 
adminidrationcm cidcm Dominx Boite de Borbonio 
Comitiflx ipfius Tctlaroris carilfimx Genitrici dépurât fit 
committit , ac totius Comitatus fit aliarum Terrarum 
fuarum adminillrationcm & regimen fibi rciinquit, vo- 
cato fie alTïilcntc fibi diâo Domino Ludovico Domino 
deCoflbnay mus cirilfimo Confanguînco,dequoctttin 
gerit idcmTcflator, ut dicebat, fiduciam Ipecialcm, fie 
quos Dominam Comitiffam fit Dominum de Cofllinay 
prccatur humiliter & requirit, quùd rirca educationcin 
pcrfouaiom diâorutn pupillorum, ac regimen & gu- 


Traité cT Jllianct , entre Raoul de Couc y zp.Deei 
Evêque de Metz, Ferry Evêque de Stras- 
bourg ô? yfdminijlraieur de l'Evêché de Basle , 

(jf C.H ari.es Duc de Lorraine & Marebis , 
chacun pour foi 13 de fa part , contre Henri 
Bayer de Boppart Chevalier , le Ven- 
dredi après la Nativité de notre Seigneur 1391. 

[La Véritable Origine des Maifonx d’Allacc, 
de Lorraine & d’Autriche. Aux Preuves, pag. 

! 7 z.] 

N Ous Raoul de Coucv par la grâce de Dieu 
fit du Saint Siège de Rome Evesque de Mets, fie 
Fe R r v par icelle grâce Evesque de Strasbourg fit Ad- 
miniltraecur de PEveschifi de Balle, confcrmfi du Siege 
de Rome, fit nous Charles Duc de Loherennefit 
Marchis rai Tons fçavoir à tous que comme Seigneur Hen- 
ry Batertde Boppart Chevalier , nous ait fait 
du temps pâli? & faiâ de jour en jour plulïcurs gnns 
fie griefs dommaîgcs contre droit & raifon ; pour refis- 
ter à iccluy fie ii fes aidans fit complices, & pour cs- 
chcoir iccuix domniaigcs lesquels nous ne pohons plus 
fouflrir bonnement : Avons nous accordé oc accordons 
cnfemblc par cesditcs prefentes Lettres unes certaines 
Alliances encontre ledit Sieur Henry & le» aidant, 

par 


Jby 


«le 


DU DROIT DES GENS. 


*îî 


Akno 3,n ^ 1 ue nous debvoirt faire la Guerre fit ne po- | heraine îlcflüïdït promis, juré St creânté, promettons, Ann® 
hons faire Paix , ne Trievcs audit Sieur H e n r y ne à jurons St crcantoni en bonne foy St en vraye pa* 

I 2 01. fes Alliances, nous debvons tous enfcutblc alfegter St , rollcdc Princes, de tenir bonnement St lcalmcnt 1er- 1301. 


aller devant la Porter elfe Dalbcllorlf que ledit Sieur 
H t n r v tient en Vuaigc de l'Evcschié de Mets , a for- 
ce de Gens d’Armes , fit ainli qu'il appartient. C'ell as* 
favoir chacun de nous à tout cent Lances de Gens 
d’Armes, fit quatre cens Scrgcm, & y mener Artille- 
rie Se habtllcmeiis chacun Icldn fa puillâncc, & le ainli 
elloic que ladite Fortercfle Dalbellorf ciloit vainquit 
par nous ou par no* Gens clic doit demourer à nous 
Raoul Evesquc de Mets dcllusdiâ, & 1 noitre Eglife 
de Mets, & à nous Charles Duc de Lohcrcnne 
dcflùsdid. Ce II allavoir que nous Evesquc de Mets 
dcllüsdid ou nom de nollredit Eveschié debvons avoir 
les deux parts de ladite Fortercirc fit des appartenances, 
St nous Charus Duc de Loherenne devant dit 
debvons avoir par manière de gagierc un tiers de ladite 
Fortercfle St des appartenances; laquelle tierce partie 
nollre Coulin l’Evesquc de Mets ddl'usdits ou fou 
Succcfleurs puent raclîetcir touttesfois St quantesfois 
que il leur plaira, parmy la Somme de fept cens Flo- 
rins de bons & de jullc poix, St doious nous Evcsqacs 
de Mets & Charles Duc de Lohcrainc dcirusdits 
jurcîr de tenir une bourgfridc cnfcmblc en ladite For- 
terefle, St doions donner Pu» l’autre bonnes Lettres 
de ladite bourgfridc, (c avec ce doions donner nous 
Evesquc de Mets deflusdit, bonnes Lettres i nollre 
Coulin Duc de Lohcrainc devant dit, que il doit tenir 
par maniéré de gagiere, la tierce partie de ladite Fortc- 
reflc&dcs appartenances d’iccllcs pour lesdits fept cens 
Florins jusques à rachat de ladite Somme. Et en fem- 
blant manière debvons nous Duc de Loheraitic deflus- 
dit donner aufli Lettres ü nodre Conlin P Evesquc de 
Mets, qu’il puct rachctcir la tierce partie de ladite For- 
tcreire pour la Somme de fept cens Florins dcllusdit, 
routesfois & quantesfois qu’il ley plairoit ou i fes Suc- 
ceflèurs Evcsqucs de Mets. Aufli nous Evcsqucs de 
Mets St de Strasbourg St Duc de Lohcrainc dcirusdits 
ayons accordé enfemblc Sc accordons que tous prifon- 
niers qui feroient prins en ladite Fortcrclfc Dalbellorf 
ou en autres, foient Capiraines ou autres Gens,doient 
dire à nous trois cnfcmblc de tiers en tiers, & les meu- 
bles qui feroient prins csdites Fortcrelfes, foient Chevaux, 
harnois, ou autres choies qui appartiennent à butin, 
doient dire un commun butin entre les compagnons 
où il appartanroit, qui feroient au faitl avec nous les 
Parties dclTusdites. Et nous Parties dclTusdites debvons 
aidlcr à petite force St A grand contre ledit Sieur H t m- 
-R v , fes aidans St complices toutesfois & quantesfois 

S uc befoing fera félon ce que le cas le délirera toute la 
lierre durant. Et fe ladite FortercITc Dalbellorf efloit 
pignéc ou non ; Ncammoins nous debvons maintenir 
la Guerre, & doions mettre Gens d’Armes en Garni- 
fon en nos plus prochienttes Fortcreflcs de ladite For- 
tcrcirc Dalbcllort, ou d’autres Fortcrcflcs chacun pour 
fa partie vingt Lances, tout à fes frais, coulis, mitions 
fit despens. AulTi cfl-il alfavoir que fc nous les Parties 
dclTusdites , eaigniflicns antres Fortcreircs fur ledit 
Sieur Ht hr y, fes aidans & complices, icelles For- 
terclTes doient cftre de tiers en tiers, & les prefens auifi 
doient dire de tiers en tiers , & les moeblcs qui feroient j 
pris dedans debveroit dire à butin, ainli fit par la ma- 
nière que dclTus cil cscript. Alfavoir cil que fe ledit 
Sieur Henry, fes aidans St complices gaignient au- : 
cuncs Fortereflcs à nous trois Parties deflùsdits ou i | 
l’un de nous, nous debvons aidier lealemcnt l’un à Tau- 
très St rcg iignicr la Fortercllc qui feroir prinfe, & 
quand elle feroit regaingnics, elle doit demourer i celi 
cui elle efloit paravanr , & les prifonniers que on y 
penroit debveroient dire de tiers en tiers ; & les biens 
fit moeblcs que ou y penroit feroient & debveroient es- 
tre commun butin, par la meniere devant dite. Et aufli 
quant nos Gens chevaucheront cnfcmblc les prifon- 
nicTs que ils penrom doient dire de tiers en tiers, & du 
butin ce qu’il appartanroit par la manière devant dite. 

Et fe les Gens de l’un de nous alloient ou chcvau- 
choient l’un fans l’autre, les prifonniers qu’ils pran- 
roienc debveroient dire fit feront à celuy qui y averoir 
ehu les Gens. Encor cft alTavoir fc ledit Sieur Hen- 
ry, fes aidans fie complices , prenoient aucuns des fer- 
vans Hommes fit Subees de l’un de nous, nous ne deb- 
verionv prenre nullcs Trievcs audit Sieur Henry, fes 
aidans, fe cculx qui feroient pris ne ont aultre tant de 
refpit que_ les tricubles dureront, ne ne debvons aufli 
prenre point de Paix fe lesdits priions ne elloient tous 
quittes. Toutes les chofes dclTusdites fit une chacu- 
ne d’iccllcs avons nous Raoul fit Ferry Evcsqucs de 
Mets fie de Strasbourg fit Charles Duc de Lo- . 


mes fit llablcs, tout par ta forme fit manière que ddfus 
cfl dit, escript fie devifé contre ledit iieur Henry, 
fes aidans fit complices fans malengin. En tesmoing 
de vérité fit que ces choies foient termes fit diables 
Nous Raoul fit Ferry Evcsqucs de Mets fit de Stras- 
bourg, fit Char les Duc de Lohcrcnne fit Marchis 
dcl]'usdits, avons faiâ mettre nos .Scels pendans eu ce* 
prefentes Alliances , que furent fidèles l’an de grâce 
nollre Seigneur, mil trois cens quatic vingt fit unie, 
le Vcndredy apres le jour de la Nativité nollre Sei- 
gneur Jésus-Christ. Scellées de rrois petits 
Seeils de cire rouge fur doubles queues. 

CL XX. 

Procuration ^Charles Duc de Lorraine , four I Jp 2. 
fommer le Duc de Bar d'accomplir ou d'annul- . 

1 er le Traité de Mariage fait le f. d Avril 1 37p. l0 ‘ vr * 
entre Ferry Fils de Jean Duc de Lotrai - 
ne, fc? Bonne Fille de Robert Duc de 
Bar. Du zo. Avril \\çz. [Voyez-la ci-de- 
vant fous le f. Avril 1 37p. pag. 1 3p. Col. 1.] 


CLXXI. 

ÏRrtraa sttifcOcn Cttpkin 1 1. ^ribricb/ unb if.Kcrî 

|«n (Dcfcriitcrtt Jpcrçoqcn ;U ’iatjrrn auf^erichtct tw* 
qrn ‘^Çriluiy if>tcr làaletl unb Mfj/ m-nn ciiwr ten 
ofine s^ljdKftf Ctync anbcrr / oUx 

berat rrkn frUett Æcfrn m î!r?imcl*n iim 

(Jttfltag <5f- Garijartttcti tag ijjjz. [Muli. b- 
r 1 Rcichs-Tags Theatruin Vorftellung I. pag. 

18. L u n lo, TeuifchcsReichs-Archiv'. Farr. 

Spicial. Abtheil. iV. Abfatz I, pag. 3-83. d’où 
l’on a tire cette Pièce. J 

C’cfl- à-dire, 

PatJe de Succejfon entre les Frères Etienne IT. 
Frédéric, fc? J r. a n Ducs de Bavière, par 
lequel ils conviennent du Partage de leurs Etats , 
fc? que fi l'un d'eux vient à mourir fans Enfans 
miles légitimés, les autres , ou leurs Descendant 
mâles légitimés lui fuccederont. J Munich te 
jour de la Lite de Ste. Catherine 1 3PZ. 


ô«rtiurt/ ftrifbrridj imnb ^obanud/ ©âruNrr/rott 
0 cw ©naNrti 'PfuhiÇ^r.n'cn bai iXcnw/ unb Çrrçoijm 
in SVbttn r tc. Sicfninm unb tbim fiint etfrmlid» imt bitimt 
58 rirft/ fur urnifl/ fût atlt unnfrr (Erbtu unb ülad'lommai/ 
Ni fi n»r mit irollyNtditnn ®|urr/ rerttcr QL'ilTnt/ unb auter 
25 o:lvtr.idntmi 3 / Ntrju mit 2BiUot/ 0unfl / Su l>rt «tlfcr unnfa <jc* 
ttcir<n/©rai'fH/,Ç«i;cny|(tiiiit;S3mii/:\iKcr unb Sncd’t/vrùbt 
lumb ü)îfrt|fr/i'oii tunnb.iiftcr erndj unb 3 lc(burfft tveqcii ûbrr 
ain morbtn fein/ unnfcr lunb ju £>bfm = tmô ï'îrbfrn > S 9 uivrn 
mit rmjnbtT ju tkilm/Nirjii mtr mtrjitJ unnfa 0 mvnyn/b« 
^icTimtl' boiomt fmîit/ cnrtlt unb gfbtn nabot/ bit unm» jucoi 
^ client httboi gtfitymi/foldi irtluim intnftt djoitnanntrn Fin» 
b< iu uwa^ot/ unb bit aud,' ütBMitc frtbtn/ ul0 çinhid.' gtfd'ri* 
btn flfbf. 

ÎÉir brfrnntn and' nwr/bnp twr unnftr iunbr ;it «Mvrn^unnb 
?îrbani®<irrrn jc. mit ®rbftbu(fl <tuf ttunnNr mnv.tbt Nt; 
btn/ imb vrrnmd-tn «tutb mit bon ^rgonraiMtii SBrtctV in fol- 
dyriDîujj/ ob timtftr tuicr ctvr utrr von robé*tvdfn «tt^ieng / 
bo 0 Db lun^ ver fa?/ unb md,'t ehelids lèùnr iHlfoi/ ft> foflm 
bu timtbtrn tinta Hnno/ oba nr ifrlxu/b>id «lidixf uutnwrm/ 
Nflrlbm / ta 6n nb^m^rn twrr/ Ftunb unnb lovtbr/iBtil unb 
0d'lo^/«tlé twr bit vflbt mitfin.tnNT grtolt Ntbtn/ eba bit a 
nad' 6« 'îdluntf artxynnr/ rta in fon 0nwilt brutbt/ glodj 
abtn/ mit nlia rrtti 3u^ttiôrun<|. îÜtKFa aba lumta tiund 
obtr tuitifirrn vfrlvn îodjta itcp/ fctt mtbt bcr.ucti «xirtst/ bit» 
ftlbtn îotbrrr f?Hcn bit «nban Çam l'ti^ojtntîicn/ btratcu/ 
unb iafor«|tn/ nud' urn (Erm / «tld fo rr ftlbsl sjinb nyrtu/ 
un «tUrtf 0«at</ alfo/ bap minfa nlla Ftnnbt unb iclop ul* 
teit bti ban S>îamm unb Jwfnnljuutb j< «J'tuicm txihbm. 
•Xud'bcfomtittrrr/eb fidt fana nnnta unité voritai.i!!fai$jcnn 
ju bon nimbait brfunta vapuiibtn/ ota unnfa tfrbttil uiif 
ammber tvntwd't l>ettm/ ver birfhn *)fd(nn.yrftgftn 59tttf/ bué 
fofl jhu^lu^i abfdn / unb fein Rwfft nttft bubm / unb folltn bté 
Gg ? and) 



no 

9 * 


tj4 CORPS DIPLOM A'T I Q.U E 

AUdj *inf* mrf'i thun / m tnwr «m«/ f,»*cr> « foll aIkii 1 gurdArW ito KauKnborg/ S}m MB æ»iwlfiMnl/ ANNO 
uni in» wnb ml ton» jcfandxn «rndl ünilidl Sm DM( OT^n»«ra/Omwmmn «uobmtaif/ fimi* . J0 , 

bleiben bcv ben mute» imb *aiui*tai/ al* in ban gegenroArti. ; fcgkrt »« ®olbenlxrg/®nn von 0C*taacnAflri*von miuu 1 j ÿ *• 
«n ©nef mfri'nboi ifl/ trtuiidj «natleo ©everbe. Unb bujj mmlanq/fcmnanvon :Xuimm»kng/©of} pmi T««mam/ï}atn. 

Si Hcmc aeftnétn fet*/ SBunb unnb 'Kmefel (Int aekilben , nu von iiebecfb/ fcm foaœnwm m ©natenboa/ peteruwutii 

- — l -- ---*- 1 von ©ncnenberg fefa icobn/ JJommun ton ©rimaibnu btr 

3ima/3Balthet von ©uudmang/ ÎJanfl merlin von Sne*jkm/ 

Ulrich ron üftfjtailxtâ/ ©gloÇ pou '2Beflmfcer ! y JJa : ijaqa von 
fiafêngâs/ftug von £M*r SSüebern/ÎJcn Uln* vou Soqgvcil 
rÇnfl von ^Vcftrrfletten/ *XuN»lff 0temt>li*/©ûnr«b ©tanb» 

»*/ fymp ©rtmbli* btr jJoHer/ Sjemf ©rernbli* btr 3una/ 
îjermmm ©rerablt* / SKuoMff ©rernbli*/ î?ônnann©ctH®» 
li*. OfiMlb von v&mK 3ob*mi/ peter ber«8erg«r/£omab 
ber ©eraer/ftcn iSiamio von ïNjrfktn/SJen {ubiptg vonjjorn* 

(lara/ Qm JJramfi von Compara/ (14 von $ctnfkin / JJanf 
von fiernfkin b« “BOb/ Uln* von ijornflam/ ©onrab von 
Ûornjiarâ gaiarau &&/ àug von Çonflmn/ Sjfrnmran von 
fyrmkin/ jjamraan von jjomfkin/ Ben*er von Sjorn|km 
unb îjann* vou ^emfretn von Çtrttcnfkin/fubirig penJjom» 
fkin/tXuoboIff von (SlnoavttuxQ)/ ijtn £>no von jçomlragat/ 

(Zglt vou ©entbaim/ J>en ©dtfnî von vèoitnbthemt/ fyrani 
l'on tXott/ïjrcîirtvirib bet'Dïar(ü'ulcfb/ lUri* unb’® il* 

btlm (<rateôl>iu/ï>ui^'JîaTfd'altf von©odfptta/lUri*i5lar* 
fdMlcf von Ctatorn/ ©tcftnger itRurfehaUf von ©ibera*/ 

©fora üJl.iTfdsilcf / Ulrt* '2Rarf*ulcf ©eflnrçn unb Bilbelin 
von ©tpî/'tUInrfdMlrf von Cberbôrff/ $?en feilbtbr.rabt üJlnr» 
f*alct/JJen Jnben* von .îreiberg btr Janf/fcn Sjeirrri* von 
•.ÿrajAtrg m» ftnben* von tfreuferg / ©unrab von ^Tt^lxrg/ 

Mb Ritttr/ ©urrfiirb von jÇreiîberg/ Sjcinn* l’on 'Çrcvbtrg/ 
0xtbarb von'Jttrfctrg/ Jnbjvm von ^rtrbttiî/ ^ritwn* von 
jÇra*tTg/J>fn ’lbonui i^n Ættpbtra/ Otrnnmin von ;îr<vb<rg/ 


trabm/ imnb im)ubro$<ra btltibtn/ aU ivtr .m* biio/1 
(<Tti ,yiîrflli*<n îrawn unub 6çb<n «nnnanbcr gtlobt (wbai/ 
fo v)tbai ivir bttftn ©nef mit uimfan «nbanarabm ^nnfitgdn 
wiigtlt. ©tbtn ju '3liîn*oi am Çrigtng fcannbt^atbtnn» 
îdg/ na* £brt|h ©tvurt broâtÿtnbtmbcrt 3(>«rt/ unub ta bon 
jreti unb iKuiuigjltn 3çnrt. 

CLXXII. 

D cc . Scrfiinbtttug bor J^ernti / ©raccti/ ^rctxn/ 9 îittmi 
«ttGtfen .^ncrtjtcn/ mgtn M iHcic^ v 5 r. ©ter* 
gm patiner in txncn Jô^tn wfnljKn/ al» ivddic^ bc» 
nen îeiufdxu bon bcn’o^mcn in cincm llnaanfc^cn 

S q Ijat uxHkn bràputiri- gcnnutct ivcttcn. ?lm -$crt. 

wnb ju l 2 Bn)iiad)tcn im 3 al>r i}$m. [J oii. 
Phil. Datt, Volutncn rcrum Germanie. 
noiRim Libr. II. Cap. III. pag. ifi. §. 57. Ex 
jfriebivo Ejuejlri. ] 

Ceft-à-dinr, 

Confédération des Seigneurs^ Comtes , Ba- 
rons, Chevaliers , 6? Nobles , peur la âéfenfe de 
r Etendard de Saint George dans les Expé- 
ditions de Guerre , à Vouafion de quelques Diffi- 
cultés menés à ce fujet aux Allemands , de la part 
des Bohémiens , dans une Campagne en Hongrie , 
la veille de ta Nativité de notre Seigneur 1 591. 


©mtfnrt von ‘Jrtçbtrg/ (fonrab von vfcn'ba^. fyinp von 
.ïltctoifwin von ber {£ lanf . Sjug von SjUcftnftoin/ ,^ncfh von 
wS^n/ftannfl von ’pmsimi / ijm ïaloff von lanbtnberg/ 
^cnmm fera SRmtr btT 3ùng/ fc'itnÇ bon ionbenberg/ î\uribt 
boniimbtnbtrq/ îjmnunn ftm ©ruobtr/ ©enngtr bon icn» 
braberg/Sjmnun (fin ©ruobtr/ î^nurid- bon 3Retfverg/©urcf«rt 
9biMtr/ ^Brtltfcer bon 0ou*nanq/ Jnbtnd,' bon ©ftmmn» 
aen. :\imûolff bon =S>olffit«fc». .ïrttfd'i bon 0 Ifmngnt/ i>iram» 
Im unb 'pnmlin bon Æîaçtbii*/ Sjerj Uln* bon .Çribingen/ 
bon (Jribingen/ ;XnoDol(f bon 5njNngtn/ S 3 <um* unb 
Oflltnftiîrfltn/Çwm/ SCiitrm imb SntHmt ui* nmmgli* ; -Xuobolff (ont (g êhnt / g oflj<r bon (e d/iinitag / üJlarcf bon 
** thun ivir bu berna* btiKmptt su mfient von ber JKtbnie» ^*tncnwra/ S^er: Œglof unb Sjcn s 351nrqtion bon «èd'tJIm» 
gtn bit fi* trloftn (su »n Ungtrn wn t*unct ©eorgen 'Punnnr/ bttyJJang unb Jjtinn* bon e-dxUtnbrrg/ Jjntrnd' imb (£on» 
bit Ne înitfd.vii / b:e ba}innàhl m Ungarn wwwnb rtbttn/.ilfo/ I Mb/unb^ab(>tr/tmb çonrabbontètmn/fcan^ bon^dnvtra^ 
bnf fît atrefct (wnb/ wo nwn gtam ben Kiibtn raiftt/ Ni foHt boeff/ (Sbtrkub *Xa*/ ÎJtmn* bon ig>dl»nntn/Jj«nn* bon 
en* itutfd'tr ©anct ©eorgen <Jtanncr ra ber Jsmb l>ib<uun& ■ 9hr(»lmgcn/Sj«nf tmb Jjnnn* bon ?lSiab<n|(U|/ i>n Suo» 
fiihttn / unb Nul hnnb (« uut ?itb qtuytn u(f unfern Çmnbtn boltf unb Witter bon CBUbCÛf*tn/ ‘Sklrtxr ÎXuoooljf bon 
Scmifd’tn Xcmq imb u(f bit (^^jurtnr(Tcn / mtbivad (icberfelb : ©iibtirfhen / ! 2P<»ltt»rr îKuoboIff bon ©ieutrtbnl/ ÿacrmom 
unfaSjmber.^ôragmitbtn (îbiuturilen Ntruml» unbtnvvftnbt/ ; S>njbcdç / îjiimnuin bon ©dtfra/ îjen Ç’erchtolb bon ©iirfm/ 
Ni irofiai fit «jtrn ht» Wtiben. 9îun hulxn tvir von unftrnijl» »nramanbOrafiO$tn{UiW/ 0unther bon (Epflinani / îSk> 
tern midi m*t «uiterjl vtmoinnuii/ btnn bap (6 nlfo Ivfrtem» tçtif boit ïroitbtrg/ 'ï’ttetm.imi bon tauttrnarv/ Jiitob bon 
men ip/ unb Ikv ber :Xcb ivofleu ivir mie ran bltiben. Sftun (autenwav 'Veter bon 0ptuidm/î?iiinci* boniKottbutg/’Q.iubt» 


treitcn ttli* ©é(snn iren groptn mumnOat / mit JJtrui 3o- 
Kmnfen von ©oNiwn/ mit :\cb unb une fdjtltwotteii / nxT*t 
bit (Inb/bic ran Me rt>r ©ritf gefnnnt (ji»nt / oter no* fcnbtnb/ 
unb Ne n.MptnO‘genop fnnb/ gegat btîKnfeltxn roolltn wirtnn 
iKlfftn (tin (Ehre sui'trantivotten. 'ÂNP (Erpen ©raf Çemri* 
von ■ajîomfort/jjm ui îeitiviing/ tSrofSjeinp von vètuwand/ 


imtnn an b<t €tf*/ijoniwifttt iu îvcoi/jjett igvqmunb ban 
tètatcfeiUxrd/ Sjànf? unb ïjert (fafpm bon èd'Unlytfperg/ 
©eoeg unb llltt* v*el'net/S?onp ïrnwfitm/ fc'iltvrant uf *p« pue/ 
Sjcrr T’unie! bon iidnenbera/ Jjanp bon 'Piitbtl/ ©urthlonie 
bon ©ufiben / «Dîi*tl bon ^tofd-betg / S?en ^)egu bon ©ofl» 

.... . v .„, benbttg/ S?.tnp ;Çnxnllam/ 3«^nn bet Kopiiet (rberfyitti 

©ruf SJemn* von Tlicrbenberg/ von iètmgnntJ. ©ra? îll* ©*tofen|l.:in(t / fytt i>raf (çthnltt / ©aubcii ©ogt/ 5?ot» 
Ined-e von ®eTbatlicrg/ i^er: su ©luben^ : ©raf Sjeiun* von 1 tend? |ii :\<m / Jnbtti.v bon 'Pfirbtni/ feannp ‘Xinueholç btt 
®erNnb«g/ Sjen tu Nui rVmiecf / ©raf Qflbred’t 1*011 '2Bctï I nlt mib Qnnf ixmurhok fera igohn. Sjune bon rCiethunn/ 
N*nl'erg / S;«î |u NmhailigtnSgerg. ©ruf ■Kitobolf votiïïkr= fttmtt* bet îSaBirifct/ >>tnp bet ,Jlie*eT/JJantid' unb Jjenp/ 
tenter j,'©rflf ïjuu von ‘SîtrtenbCTg fin ©ruiner, ©raf Jjunnp I, nber 3>inp ÎJtig/ Sont.* bon ‘ÜUimnohofni y ©gle unb «eut* 
Von Çiibbfvurg/ ©ruf Jjeuui* voit L ÿiîr(lentcrg ber àl|( : ©ruf ri* von ïXogùartM* / ©kud ïDîarfelvtlef / S^emtid' bet 9lnv» 
Çtinn* von Çi'irlletibcrg ftin<jrol>n. ©ruf 'Jriben*von Jut> hnntcr/ Xktlet ©»e! bon Hebenbetg/Soitrab bon i^anoho*en/ 
1*rab«rg/©raf iÇribai*vou9ltO<nbinfg/©tut ©onrab vonylel* ■ J?une unb gtief ‘îhttmb/ ©betbutb imb^Mkelin vontèuren/ 


ltnbrag/ ©tuf ©babnrt von ^lellenbirru/ ©raf Xubolf von 
îBîontfcrt/ ften su ber £ ctw: ©raf Wilhelm von 'Jîontforr/ 
J?en ju ©reiienu ; abtr ©tuf Wilhelm von ÜQontfort/ ©ruf 
Çemndi von îPîomfort bet 3»ng ; ©ruf £>tto von Ticrfkin; 
©raf ©tmlsirb von ©iri(lera/ ©ruf îjtnneran von Titrfttra / 
©ruf ©ao von Jîiebrag/ ©tuf «tumernn vonièultÇ/ ©raf flîuo» 
t’L'Iff von i*ulç fin ©ruobtr / ©raf JribtTi* von Soggetiturg/ 
©ruf Hicnwiivon iXoggaibiirg/ Sjen 33*ilthtr von baalten 
^lingav ,îtv1k. ©daltiyr von Nr (joljtn S lingot t Jrfbts fjer. 
î^iirap von «otren/^Jrrben 3Bil(yelra von ©nbt/aNr îSill/elui 
von ©nN/unb ou* "Bilhcltn von ©nbt Jmljerra/Sjoinri* von 
Kofhtaf / franfl von Kopnert / ^en. utiolffli von SBronbtp. 
Uln* von ©runfcip/ iÇtçen. -Xuobolff von Tlrburg 
Jjeiiui* von Sufetfb/ abtr ÎJeinrid’ von SXtiptetf|j/nu* ÎJam.- 
n* von Supecf/ îÿrcen. Çitnp von 3imbent/ {Jrpe. Sjtn 
Jjanfi von (upffen / Sjtri ©oitre* von (trpffcn / ©rmm von 
thpffst / ;|rven. Sjm 'Xlbre*t von ©upnemg / $cr ( ®al*<r 
ton ©ufniung / ftnjen. Jjer; ®nm unb S^ranp / imb ïjeniri* 
von îKaijune/^Treberren. frert ©bttbare von fSacflltn/ (Jtn 
30btt*t von ©utglen / SjmqJttet von îl>ott<ta/îjm Sjarmd? 
ber ©tflet/ îjcti jpanp von ©obniuinn ber ou/ 3>eri Jril*. 
^anp von SBobtmann/ jjen Sjanp von Slragtnbtrg/îÿn^anf 
von ©brfcurbte ibepla/ Jjtti ©nrefan von îjofititWIfl/ S?m 
®alder von JjobenfeOp/ Sjert Xumeli von S?otenftflf / Sjot 
2S}elff von ^gtngm/ ieonbarb von 3ungmg«n/ fien Uln* 
Von ©mp b<r 3ung. îjen -IJkrquart von ©B*f / fitr: S?nn. 
ri* von üJloefÇmgtivSjm ‘X&rrebt von «obnbura/ foonp ton 
JJonburg/ttbtt Jjanf von ^orttmrg/ ©glojf wn saératwg/ 


©berljotb von ©ajteit bet 3«ng. ©unj bon rXunbecty SbetT icü* 
tbolt bon .SméiTrtf/ ©betNrrb unb "Xlbre^'t bon Xntkfêffÿ/^BaU 
tbet/ bon ’Ottefecfhm. «ert Tietegen unb Qannf bon QMat* 
inol|/ UJtid' bon UJIurinoIi. jiiebeti* mib ©glojf von 3 nn* 
fallu ÎXitoOo! ff bon 3nnfaflr. jjaud unb 3*«ob 'plantai/ 
Àticbett* unb peut purateti/ ©viuben^ imb ©cotg -piansen/ 
©onrab unb (uq plannen. lllti* unb (Bntcfatb bon iKuuibp* 
f*ugrn/ 3 Çuoùi bon ©riraenflein / ?îubi 2 )oat/Sjann*©iteit* 
oeetget / QînttfVrttb unb ©onftib bon ^*o?venprin / 3>cr« 
maiin von ^d'ontiifwin/ ©urcfhatb ^■d-enefl) bon ÜWdntitcéeO» 
bofen/ ôd'ivfirfatb ê*enetl)/ Ulri* imb iubivia bon iouben* 
betg/ &d'trcfct Siîagcl/ ©bethutb ‘ïreâpmt/ «une tmb Ui> 
ti* ©ur(?>r/ lilti* unb Qcmti* 2hJ«t/ ‘Xlbtcd’t unb jjaitf 
bon ^ivMbetg/ SMt ©aloff bon {Safd'otfb/ ©gli bon î\'o- 
f*a*/ hune bon ©vvenffcrui/ tanb l'on ®a*nr.ng/hec:s?eiu* 
ndi imb abet Ijeti Jjnntt* bon rXanbeefl)/ lyti lu? bon £tûf* 
feln/ bttt Sjane bet 'îttuWtd von Tiefftirhofen/ ben bans bec 
îtuelhfre/ ben raan lierait ©ractb/ Sjer: i^enuvuni unb fyx t» 
mann îru*fee/ ©ueerli imb Qenmann irud-fee/ xjane unb 
©berli bon Seifeba*/ 5>me unb ©onrab ©d'iupff / jjt'.nri* 

S mnivfin/ ©eni} unb - fyuntl unb Jjemrid' bon ^avborff/ 
trefart ©gen/ ©onrub >2)!onnget/ kn £iuup bon îjaup/ 
ben Sjenutuun bon tXama*/ hen ■KuDolff/unb uber ben :\uo» 
bolff bon •SoffoUxrg / :\uobûltf ton iXoïfenberg bet 3> DM/ ben 
©onrab unb bor: ïouh bon îBininuen / Qun« von Obet$ann/ 
©qloff von îjirf*botft/ S>einri* von ©ulinabragoi/ber: ©on* 
rub imb Uln* von iXotmfkin / ber: Sjeiim* von ©flerta*/ ben 
î>mri* unb iSiolff von ©Uerbu*/ ÿen^pupfxli unbiSunfenb 


DU DROIT DES GENS. 


A N KO W* &9abàé/i)m gcranam 2Sw0if / 3m tllri* itnb fttr! 

ypoîSt* l'Dii $omi 4 / four.»» nnb SKulibcr 3&tlt9ct 
11 Q 2 , ia$ ®t.rfb wn liUdMilxtij t JJfMrid,! i)o^C seti icryolf 

WH (utiÿflt (Sdh t Sîstret’ùrC' vrm ^IWçIct/ £ontul5 ui» J?otï 
cmïïîi von bfmabai/ ÿrtg wn i£lmtafct) / (gtartarô von 
^niftaftlnv tou» von ÎUî,i*l>mn/ £oim» ftcrjoij ©wppeh 
von tfKataç/ Sftij uni ü)Jcrrf|> von SJ.utnmljcfciy3td @4*» 
Mdt $}ctt Qattuan uni (EijÛ von SRnJinm / jÇritf von ,Kub 
Itnbcrj/ 0ror^ voit ffîtaBcrmflatn / S£tof|f ren jtdbnbcrg/ 
Stnffl^cr&r/ S&tné uni jjoinrict» ©ifptr/ <Bÿi uni jéÿ wn 
wrjknai/ 3of* «ni 2Bf»tlm wn (gfaNon/iuiw^i tanïtafl* 
teMn/ star: fourni uni Sftppoft von^^ibcK/ Ufrict ww 
üSrtproftaai /jÇerï t£ punit: SUrantfoW" /^*n58ilpain mm Jjdf r 
f»n 4 m/ÂM «ni $?finr«b von Swsnÿtn/ i}tn gonrnb von 
tStaf»/ dtiieMlf von S9<wbnMon/ {JHg von iJSsntlmg/ 3 f ifj 
tld? ôtaikr/ doitrai uni £rmri<& von 3k»ui$m/Qatt von 


*3y 


6? G l a ri s j après k Combat donné 4 pva*t 
Sempacb contre les Seigneurs d'Aâtricbe ; touchant 
l'ordre , qui fe doit tenir aux Guerres , où Usditt 
Cantons vont avec leurs Bannières déployées-, du 
io. Juillet ijpj. [G. G. Leibnitz, Co* 
dicîs Diplomatie*, pag. ipf.J 

N Ouï les Bourgucmciftres , Confcil& les Bourgeois 
general ement de la Ville de Zurich, ter Ad- 
voyers , ConfeiHerï dt Bo urgeois généralement de* 
Villes de LuCEHKE,l3ERXt & Soleure, l’Am- 
ma» je Confcil de Z uo, de cous ceux des Offices gé- 
néralement du did Zug, tes Ammans de Paylans gé- 
néralement des trois Pays d’U r y,Üc h wi2 & d’Ux- 


îctaitt»/ .Ç.iiia wn Sxrnnbce#/ ütitnttar œ» ffanrab uni 1 «s prelaues 

•TharuhfflWihoIt? ffanivih «mv tvinri* cnArfi. T ce jï. mh 1 cn Oucrre ouverte fit adueJIc contre les Seigneurs 


Stem» ORiid'oIt t Conrab ni» iJuBn» ;3ôtfît / ggli uni , 
ÎVonJittri wtfli/ i'GD uni 25oflnwr îdèdtt/ ÿtrbarb nui 
Æitteridi Q»écrh/ ttindj ^rndK/ 3rrirf$i uni é'onrab a3r.ui- 


d’Aullrichc, de ceux qui luy appartiennent à caufe de 
plufieurs bonnes te équitables demandes de querelles. 


N-wuiwic.iiii, < ,yr[i'u l IUW kLUlimp jjji.ui- r -- -i . i 

»o/ Ittri» ©tttbclb uni Sffiarciwrt (èébtve Idjr r , j:,::nç unb [ «inc lc t«®P* P»”*- °« auroit «ns en avant contre la 
SKMIbelm von JOalfmgtu / (Tww uni Cîrberit von $«Uingm/ i diâc Seigneurie, au moyen desquelles s’eo lcroit en» 
ÎBtiTcfî)>nt uni Eitq / iaib ©cmljuri von (g^iRgnl/ ^tniiKr fuîri un combat devant Sempach,pnur ces eau fus pour 
von ? 9 itytrt/ StRuÀI von ’îtubm/ ijgli uni ttiri» von »'u? ! le bien de Paix te tranquillité de tous, nous avons ad- 
tjrnjîirlt/ 'SMrtd- i-ort <.ru(l'riw,ii:i. ^irrl fem ^ol i:/ | vifé de tenir dt ubferver les uns envers les aurres ccr- 
wn£t vçn irnthliiigcn^ tfoni} wonudKf/ tXolonbt VOn^lf: t^inj poincls dt articles inviolablcmcnt de tcrmeincnt 
KiufvT ^tr^tOkr/Æ rrf.ift J au temps avenir, a>nii que contenus font en ces prclco- 
*’“* ' tCf pouf obvier dr prévenir aux accidcn» futurs, 


von 'l’imtiiigtn/ $?cmrid> nèr.r.tt von 3mnrttbin!jfrt/JJfl'iiri» 
von 3 min?nfm^ni irr 3»ig/ v^ofif von 2Billffin.Kii/ Çmu 
n.nj sjtmm0 ven ©Wtnttwirfrn. gourai iciivÿ-tmn; ^,iunf 
voit îEfdunÿBt/ 0oj unb iÿané von JJtmmtHrg / 

1Mb Utir.tth non €f|otbet|f/ i.'H von Çtn^iiwTg/ uni h s 
I» tuf uni fo |enbivur lue voKtcfctitKbmfJeriny Si#cr unb.^ntdit 
mit gaxao» tnf i£Men 3mtt/0raf3<mKn von Qtibfpurg/^rof 
ÏKiiccIhci wu Aerien txva/ jjer:n ju^iobni?/ 0r.if lîcntr.ti 
Vi>n iiîdltiibuw/ 0rnf •aiiretbtm voit Scrbrnbnrq Qmn pon 
butligm betypnm ^nltbrr vau tardent s lingot / unbijétnt 
fentjwn vpn Xiwr btfN: .yrn.Hfwr.'U / Nip |ic thr m jnnfhtd 
offrntidi fur mtfi cflr gekntft bu ni/ ( tn itfeu ©nrif/ ber geint 
tfî (tu t<m twpltjjeii djenb ju ÎS^bmiUlmt/ intam^ortaincat 
tait l’on iTbrtfii gcbitrt ir.Tjftan t'unier: unb 3*>r unb 

Mttio» ! 'i tant (Uttaru _3.tr. 

CL XXI II. 

j j O ? Quelques Articles du Traité de Partage des Biens 
* J </f Philippe Duc de Bourgogne 6? M \ n- 
• *« rt** g u e r i t e de Flandre entre leurs Enfant % fait 
Us*»*?, en 1 [Pierre d’Ouderghef.st, 
Chroniques fie Annales de Flandres. Chap. 
CLXXXIV. FcuiU. 314.] 

O Rdonnants que lediél Conte Jean leur Fils aîsné, 
lors Conte de Nevers , auroit b Duché de Bour- 
goingne , les Contés de Flandre , Artois , Bout» 
guigne. Palatin, avec les Seigneuries de Salins & Ma- 
Jincs. Et que Anthoine leur fécond Fils, suroît ics 
Duché? de Lotricc, Brabant A Lembourc , avec le 
Marquilât d’Anvers: mais Philippe leur Fil» maivné, 
auroit les Contez de Nevers de de Rcthcl , foubs con- 
dition que fy Icdiéi Anthoîiic mourott fan» Hoir de fou j 
corps, lesdiefs Duché? avec le Marquilàt d’Anvers, ' 
vicndroyctic audrêt Philippe; lequel cftoîi le plus mal 1 
* part y- Lesquelles conditions ont depuis eau fe l« ques- 

tions 5r debr.ni que voyrcî cy apres. Lesquels parta i- 
- - ■ ’ - » * -' UC ■ 


fauf dt refervé, ce qui ne portera aucun dommage né 
préjudice aux debvoirt. Alliances dt Confédérations , es- 
1 quelle* nous femmes perpétuellement lîcx. 
j Ç. x. Premièrement voulons dt entendons , qu’une 
chascunc Ville de un chascun Pays de nous des Ligue* 
par nos fenncni qu’avons jurez, fuyons tenus obfcr- 
ver dt tentr le contenu des prefentes : fçavoir efl , que 
aucun de nous les diâs Alliez ne pourra ne debvra té- 
mérairement de par force courir dedans lesMaJfomde* 
autres pour leur prendre leurs biens, dt foit en terni» 
de Guerre ou de Paix ; afin que par cy apres nous pub- 
lions tant mieux vivre payfiblement dt en bonne con- 
corde les uns avec les autres , de en toutes chofes dt ne- 
ceffitez nous ayder dt fecourir fideliement , comme 
avons faiâ du paifé , dt que cncores d’ores en avauc 
nous voulons faire, tous dois exceptez. 

$.3. Celuy qui apportera Marchandifc en nos Pays 
fera fa perfonne dt fon bien prefervé dt afleuré. 

$. 4. Nous ne debvons nous mettre pour gaiges les 
uns pour tes autres en aucune manière 

$. <. Et quand par cy apres noos marcherons avec 
nos Bannières desployées contre dr fur nos Ennemis, 
foit tous en general, ou aucuns de nos dicies Villes ou 
Pay* particulièrement; tou* ceux qui fuivront la dïîie 
Bannière demeureront auprès d’iccJIe,comme Gens de 
Lien , dt comme tousjours ont faid nos PrcdecefTeurs 
pour obvier aux incon vcnlens , qui nous pourroient ad- 
venir; fuft ce en combattant ou en aflaillant. Et li 
quelqu’un abandonnoit la dide Bannière de s’enfuyoit, 
ou qu’il feift contempt de ce qui cil escrit en ces pre- 
ientes, qu’il entrai! tcmcraircmcnt en la Malfbn d’un 
autre comme did cft, ou qu’il perpétrai! quelque autre 
chofe, qui fuft diffame, ou qu’il cuit mérité punition 
en vertu des prefentes Lettres , de que cela hilt prouvé 
par deux ccsmoings non fufpcds par devant les Juges 
ordinaires, fera à leur discrétion a grâce fo» corps de 
fiw bien escheu pour le punir félon qu’iJ aura mérité 


. qu’il aura mérité 

- | fins nul delay; de bailleront Sentence fur luy par le 

i- ! ferment qu’ils auront juré i la Ville ou Pays, dont ils 

ces jinfy fa ici s , ledid Duc Philippe, pour alterner le i fiHH ; amn que chascun y prenne exemple, dt regarde 
îusdid Antlioinc, fon fcccmd Fils, desdîdsDuchczde I de telles transgreffions ; fit tout ainfi que une chstconc 

Ville ou Pays punira les liens, s’en debvront les autres 
ontemer fans contradidion. 

$. 6. Nous entendons aufü.quc fi quelqu’un j’eiîoît 
Hellé en quelque façon que ce fuit en combattant oa 
iLlfailtant; de lortcou’il lcroit inutile pour fc deffendre 
i! demeurera nonobltant aufii avec les autres, jusques 
il ce que la bouille foit expirée; de pour cela ne fers 
eftlmé fuyard dr ne l’en fafehera-t-on en fk perfonne 
ny en fon bien aucunement. 

$.7. II cft auflî notoire, que au defliis dift Combat 
beaucoup des ennemis eschapercm lors que tenions la 
vîéloîre, lesquels fulTent tous demeurez fUr la place, 
fi les noltrcs, qui y citaient les eufient pourfuivis dt ne 
fê fulfent point amufez i piller jusques à ce que la ba- 
taille fuit entièrement gafgnéc. Pour cette caufe vou- 
lons mettre une refolutîon dt ordre en tel cas, aflin 
que les Gens de bien , qui auront gaîgné fur les Enne- 
mis fotent affeurez de leurs perfbnnes de de leurs bien*, 
te que cependant qu’ils s’amufetom i piller, les Enne- 


Lotricc. Btabaiit, & Lcmbourch , beloingna de forte j Ville 
eue le» Eflatsdcsdids l’..n rcceurcnt lediét Antlioinc, conte: 
du conlcmement de ladtilc Duchcflc Jchcnne , pour 
leur Rewaert & (xous - crnenr, te comme Hoir d’icelle | 
Duchdte. Le tout uonubffant l’eitipcschement , qu’eu 
celuy prcccndoycnt faire & donner les AmbafTadeurs de 
VVencelin Roy des Romains, eux fondants fur un cer- 
tain Traifté de Maflricht , dont cy devant cil faiâe 
plus ample mention: & par ce moyen ledtfit Anthoioe 
lé porta tousjours de ta en avant pour Duc dudjél Lcm- 
bourch. 

CLXXIV. 

lo.JniU. f‘‘ii n:!rt 1 “ m»/ Cantons it Z u K i c R, 

L 1 : C t: R N >,IU: R N F “ S O L F. U R El Z U C, 

Urï, Schwih U Underwalbïs 


Anno 

i 3 ?J* 



i$6 CORPS DIPL 

An’NO m ’ s De s'^flctnblcnt & ayent la viâoîrc fur eux. Nous 
entcnSons & voulons, que quand une telle ncccffité 
1 393* noUS f jrv *endra au temps advenir, qu’un chascun fallc 
J fan debvoir en Homme de bien, endommageant l’tn- 
nemy, & prétendant la Viâoîrc fans aucunement en- 
tendre i piller, foit aux ChaAcaux, Villes ou fur le Pays, 
jusques à ce que la Bataille foit entièrement guignée, 
& que les Capitaines donnent à un chascun congé de 
piller. Cela faiâ , pourront tous ceux ,qui auront cAé 
prefens au c on Ilia piller, & foient iccux arrivez, & 
fera un chascuu tenu apporter le pillage à fon Capitai- 
ne, lesquels Capitaines départiront à leurs Soldats au 
pro rata tels butins ou pillages esgalcincnt, & félon le 
departement, qui en fera faiâ s’en debvra un chascun 
contenter. 

$. 8. Et pour ce que Dieu tout puifTant par fa divi- 
ne bouche .1 diâ, que les Mai fon s doivent dire ap- 
pelles Maifous d’oraifon & de prières; nous ordon- 
nons il la louange de Dieu, que nul des noAres n’ou- 
vrira aucunes Abbayes , EgÜfcs ou Chappcllcs , ny 
cllant ouvertes entrer» dedans pour broder , gailer ou 
piller fccrctcment ou aperremem ; fi non que nos En- 
nemis ou leurs biens fu/Tent trouvez dedans les Egli- 
lès , en ce cas les pourront bien piller & endom- 
mager. 

$. 9. Nous ordonnons suffi 1 la louange de noflre 
Dame, que nul d’entte nous ne s'ingérera de tuer av ec 
les armes, battre ou diffamer les Femmes ou Filles, 
fi non qu’elles feiffent trop de troubles & cricries, qui 
nous pourrait porter dommage , à lcncontre de nos 
Ennemis, ou qu’elles fc milTent en detFenfe ou aiïail- 
lilfcnt quelqu’un; telles pourra-t-on bien punir, ainfi 
que requis en fera. 

§. 10. Finançaient avons tous d’un mesme confeti- 
tement advifé & conclud, que aucuns de nos diâes 
Villes & Pays généralement ou particulièrement n’en- 
treprendra témérairement fans occalion aucunes Guer- 
res, que premièrement fur Ce ne foit ad vile félon le 
contenu de nos Alliances jurées, ainlï demeureront les 
deflus escripts Statuts & Ordonnances d’oresenavant en 
leurs forces 4 vigueur pour nous 4 nos SucccfTcurs, 
& feront tenus les obfcrveT 4 garder les uns envers les 
autres, toutes fois & quantes, que le cas & la ncccffité 
le requerra, fidèlement 4 irrévocablement. En con- 
firmation desquelles chofes nous avons faiâ pendre 
nos Seaux à ces prefentes Lettres, qui furent faiâcs Je 
dixiesme jour de Juillet 1393. 

CLXXV. 

139e. Accord entre Raoul de Coucy Evêque de 
} Metz , 0 ? Charles Duc de Lorraine & 
4 - Mars. Marquis ^ touchant ce que ledit Evêque devra ti- 
rer de la Pille & Cbâtelenie de Rambervillcr, 
noKoùJl.wt que par autres Traitez precedents il 
ait donné au Duc les trois quarts de ladite Pil- 
le £î? Cbâtelenie du Ban rfEspiiui en Enga- 
gement , pour certaines fomnus <T or. Vait le 4. 
Mars t 3 &r- [La Véritable Origine des Mai- 
fons de Lorraine, d’Alface , & d’Autriche. 
Aux Preuves, pag. 169. marquée par erreur 
z 6 y. Tire' des Archives de Jj>rraine.\ 


P Ourparlci , traittei & accorda cA entre nous 
RaoulDeCoucv, pat la grâce de Dieu & 
du Saint Siégé de Rome , Evesque de Mets , pour 
nous , noftrc Eveschié de Mets, nos SucccUeurs 
efleus & conformez de Mets d'une part. Et nous 
Charles Duc de Lohcrcine & Marchis , pour 
nous , nos Hoirs , ou ayans caufc , d’autre part. 
Que jaçoit ce que nous Evesque de Mets dcil'us- 
dis aiens mis en gage en la main de noflre trcs-chicr 
& aîné Confin le Due de Loherenne deflusdis , la 
moitié du ChaAcl de la Ville 4 de toute laChaflclIcrie 
de Rambcrviller,avec la moitié du ban d’Espinal , pour 
une certaine Somme d’or, & par certaine forme, ma- 
nière & modification que plus plainement apparent en 
certaines Lettres que nos en avons donné à noAredit 
Coulin le Duc de Loherenne fur ce faites 4 feellcts 
de noftrc grand Sccl devant la Datte de ces prefentes , 
4 depuis cflrc cette première gaigicrc faîte comme dit 
cft, aiens encor mis en gage en la main de noAredit 
Coufin le Duc de Loherenne, pour (t en nom que 
deltus , la moitié de l’autre moitié desdits Lieux que 
laid la quatre partie desdites chofes engaigiées pour une 


0 M A T I Q_U E 

autre certaine Somme d’or, & par certaine forme, me- AXXO 

nierc & modification que plus piétinement apparent en 
autres certaines Lettres que nous en avons donné à 1 3 ?î« 
nollrcdit Coufin le Duc de Loherenne, lur ce faiâes 
& fccllécs de noAredit grand Sccl devant la Datte de 
ces prefentes. Ncantmoins nonobllant les dous gage- 
rics delfiisdittes & f.iiâcs comme dit cft , nous hves- 
que de Mets deffusdit , dcbvotis avoir & percevoir 
pour nous 4 à noAre pxoffiâ, tous les fruiâs, chap- 
tcils, débites, revcr.nus, y Au es , droidurcs 4 cmolu- 
mens quelconques, que ordcnaircmetu feront, yfleront 
& vanront de ladite quatre partie engagée, comme dit 
eft, dés le temps que lesdites gagcrics Ibr.t laides, jus- 
ques au jour de la Nativité! Saînd JeunBaptifte prochain 
venant , fans débat ou contredit de nous Duc de Lo- 
herenne dclfusdis, ou d’autre de par nous. Sauf que 
fc aucune ayde extraordinaire elloit accordée, baillée 
de délivrée à nous, les dous, Signours deflusdis, ou 
à nos certains commandcmcns par les bonnes Gens 
delfiisdittes, aux leus engaigicz , comme dit eft, de 
ce que ladite ayde ferait accorda' & reçue, averotent 
nous Evesque de Mets dclTusdits fous A pour le toue 
la quatre partie entièrement lins contredit de nous Duc 
de Loherenne dclfusdis, & l’autre quatre partie ferait 
mile 4 demourcroit en despoft jusques audit jour de la 
Natîvitei de Saint Jean Baptifte iiiclulîvcmcnt, dedans 
lequel jour de la Natîvitei Sainâ Jean Baptifte fe nous 
Evesque de Mets deftusdir avons paié à noAredit Cou- 
fin le Duc de Loherenne la Somme de dous mille franc 
d’or en bonne monnoye d’or lealcincnt courfable & 
prenable aux changes des Citez de Mets , de 'l’oul , ou 
de Verdun, liqueils des ces leux que mieux plairai à 
noAredit Coulin le Duc de Loherenne. En ccluy cas 
deverons nous Evesque de Mets dcftusdît penre, avoir 
& percevoir feu! & pour le tout la dite quatre partie 
que ferait mife en despoft comme dît cft, (ans débat ou 
contredit de nous Duc de Loherenne defTusdît , ou 
d’autre de par nous. Et le nous Evesque de Mets des- 

1 fusdit u’avions faiâ le paicmen desdis dous mille franc 
ou d’autre monnoye d’or dedans le temps & par la for- 
me & menicrc auc dit cft ; en ccluy cas ne deverons 
nous penre, avoir ou percevoir ladite quatre partie mi- 
fe en despoft, ainçois la penroit , averoit & perccvcroit 
nosdis Coufin le Duc de Loherenne feu! & pour le 
tout fans dcb3t ou contredit de nous Evesque de Mets 
deflusdis, ou d’autres de par nous. Et ledit jour de la 
Natîvitei de Sainâ jean paflei 4 les choies deftui- 
dites cscomplics doit eftre ceft prcfeiit Escript caflci , 
dcftruiâ & mis i néant. Toutes lesquelles chofes des- 
fusdites chacune endroit foy, avons nuus Evesque des- 
fusdis promis 4 creanté l’un à l’autre en parolle d’E- 
vesque 4 de Prince , & fub l’obligation de tous les 
biens de nous 4 de nos Subges , chacun de nous 
endroit foy, tenir, garder & cscomplir par la forme 
4 menicrc que il cft cy deflus devilé & escript. En 
ligne de vérité avons nous faiâ mettre nous Seicls 
plaqueis en ceft prefent Escript. Que fuit faiâ double 
pour chacune desdites Parties le lien, en l’an l’incrr- 
nation noftrc Seigneur mil trois cens quatre vingt quin- 
ze, le quatre jour du mois de Mars. 

CL XX VL 

Ereélion de h Seigneurie de Milan en Dttchi 1 1 . Mai. 
far l'Empereur Wenceslas en faveur de L . EMrilll 
Jean Galeas premier Due de Milan. Fait 
à Prague , le 11. Mai ijpf. [G. G. Leib- 
nitz, Codicis DiplomaticL pag. Zf7-J 

W Encfslaus Dei gratia Romanorum Impcra- 
tor femper Augullus 4 Bohemi* Rex, Itluftri 
JonANNt Galeas Duci Civitatis & Dioccfis M t- 
diolani, Comiti Virtutum, fuo 4 Impctii Sacri 
Principi, gratiam Rcj’iam 4 omne bonum. Augufta- 
lis pntenti* Monarchia, cujus Regimini, omnipbtcn- 
tis Dei bonitatc mirificl, quamvis meriris infufficicnti- 
bus,prxfidcmus, ad hoc animum noltrum follicitudine 
quotidiana fattgat , utea, qux dignitotem Romani Im- 
perii felietbus iticrcmcntis amplificanc, alfiduitatc con- 
tinua meditetur. Quod quidem tune féliciter adîmple- 
rc credimus, dum in circuitu Sedis Auguftx Illuilrium 
Principum numerum ad Impcrii Sacri decorcm féliciter 
adaugemus. 

$. a. Verum fi ex labore dignitns provenue confuc- 
vit , fi laudabifis follicitudo Aâuum publicorum parie 
'rratiam liberal iter fervienti, fummâ gratificationc per- 
fonam tuam mérita credimus efferendam, in qua Pa- 
ttern 
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DU DROIT DES GENS. 


An\ 0 ,rem da *'^ c t,i>l imaginent corporis, quim ligna fudiflc 
1 u vimitis. Scimus cnim fit longo temporis cxperimento 
jiQf, didicimus, quod ardur tux fidei corpore paulatim fc- 
* ncscenrc, non déficit; fol vergence deorl'um conditio- 
ne corporea , fer v or condition» interne in fabümiora 
confccudit ; fdmus criant, quod à longis rétroactif tcm- 
poribus nobilcs quondain Progcnirores tui, ac dcmum 
tu, pro tucndis nollris ac Imperii Sacri Juribus, qu* 
diverforum Magnatum fit Proccrum in iralla fit alîis fi- 
nibes conliilcn.ium turpis conculcare icncavic anibîtio, 
propria a pci ire non horrucrunt xraria, intidiotis Ikllo- 
rnm fc fubmiferunr eventibus, ipforumque lollicitudine 
aâutn cil, ut ipfa juta ftabili fit fixo rcmancrent iu ro- 
bore, & pro cisdcm rccupcrandis Imperium quicsccret 
à labore. 

$. 3. Hcc igitur fit alia multiplicia probitatis mérita 
& prxclarx devotionif inlignia.qux in te fit cisdcm rri- 
mogenitoribus cuis Domus Mediolancnlis pia Mater 
radicavir amiquitas, & grata novitas folidavir, limpi- 
dius intuemes; non per errorcm aut improvidc, led 
animo deliberato, fano Principum, Comitom, Haro- 
num, Nobiliom , Proccrum & aliormn noltrorom & 
Sacri Imperii fideiium acccdcntc conlîlio, te, Princcps 
dileéle, nou ad tus petitionis inllautiam , fed de bc- 
nignitate Regia, motuque proprio, ac tux originis no- 
bilitate posccnte, prout prxlèrtim latttudo tui Dominii 
fit ampli tui Ditioni fubjcâa fpatia, ncc non fit inte- 
merata fides tux univcrlitatis fit Populi,qu* vctnllo jam 
tempore Sacrum houoraverat Imperium, non immérité 
requirebam. 

$• 4. Hodiein nomine Domini fit Salvatoris noflri, 
à quo omnis Principatus fit honor prorenire cognosci- 
tur , illullravimus fit illuflramus, fit in Duccm (Jivita- 
tis & Diocelis Mediolani fublimavimus , creximus, de 
coravimus, fit fub’.imamus, eiigimus fit dccoramus de 
Romans Regis plcnitudine potellatis; deccrncntcs cx- 
prcflc.quod tu, Hcrcdes fie Succeflores toi Duces Mc- 
diolani perpetuis in antea temporibus omni Dignitate, 
Nobilitate, jure , Potcftatc, Libcrtate, confuetudine 
fit honore gaudere dcbcatis fie frui continué, quibus alii 
Sacri Imperii Principes fit nominatim Duces Itluflrcs 
fruiti funt naâcnus a quotidic potiuntur. Terras quo- 
que tuas. Oppida, Cailra, Munitiones, Villas, Pro- 
vincîas, Diltriâus, Montes , Colles & Plana, cum 
omnibus Silvis , Rubctis , Aquis , Pratis , Aquarumvc dc- 
curlibus,Pa$cui$,Piscinis,Piscaturis , Tcloncis, Monctis , 
Judiciis, bannis, litre inhibitionibus venatiouuin fit pœnis 
indc (cquemibus, conluctudinc vcl de jurc,Baronibus, 
Baronïis , Fcudis, Fcudacariis, VaiTalIis, Vaflrallitiis , 
Miiitibus, Clicnübus, Judicibus, Civibus , Nobilïbus, 
Plebeis, Kullicis, Agricolis, Paupcribus fit Divitibus, 
fit omnibus eorum pertinentiis, licuti prxdiâa fit corum 
quxlioct latitndo tui Dominii comprehcndit , in reru m 
Principatum fit Ducatnm ereximus , erigimus, înfîgni- 
mus, ac de prxdiâx Romans Regfx Poteftatis plcnitu- 
dine dccoramus; tibi llluftri Johanni Galcas Duci Me- 
diolanenli Ducatum feu Principatum hujusmodi in om- 
nibus Honoribos, Nobilltatibus, Juribus, Privilcgîis & 
Immunitatibus , quetnadmodum Ducatus leu Principa- 
tus inlignes ab Illullribus Romanis Impcratoribus feu 
Rcgibus pollidcntur vcl tenentur , feu polTîdcri con- 
fueverunt haâcnus fit à S acro Romano Imperio dé- 
pendait in Fcudum , de benigoitate Regia confé- 
rences. 

$. y. Dcccrnentes fit hoc Romano Regio (lamentes 
Ediâo, quod tu, Hcredes fit Succeflores- tui perpetnô 

Duces de Principes Civftatis fit DiocceCs Mediolancnlis 
nomiuari fit appcllari dcbcatis; fit tanquam exteri Im- 
perii Duces fit Principes teneri fit honorari , fit urique ab 
omnibus reputari, om nique tune Privilcgio, honore, 
gracia, dignitate & immunitatc absque impedimemo 
pfcrfrui, quibus alii Sacro-Sanâi Imperii Duces fie Prin- 
cipes in dandt's iîve recipiendis Juribus , in confcrcndis 
feu fusdpiendis Fcudis fit omnibus aliis illullrcm (la- 
tum & conditioncm Ducum Iîve Principum conccrnen- 
. tibus fruiti funt hafilcnus,feu quomodolibet potiuntur, 
quodquc aaidem tu , Hcredes fit Succclfores tui Duces 
Ciyitatis oc Diœcelis Mediolancnlis , Ducatum feu 
Principatum eundem cum omnibus fuis pertinentiis, 
Iseut fuptrius exprcflaïur , 1 nobis ncc non à Sercniili- 
rois Rononorum Impcratoribus fie Rcgibus SuccelFbri- 
bus nollris, fit ab iplo Romano Imperio, quotics op- 
■ portunum fuait, debito folemnitatis honore cum ve- 
aillis, ut moris eft. fie folita reverentia fuscipcrc dc- 
beatis, nobisque ac ei-dem nollris SuccelToribus in calî- 
bus prcnifüs, fient alii Imperislcs Duces fit Principes, 
prxltare fit faecre Fidelîtatis, Homagii, Obedientix fit 
Sabjeâionîs débita corporalia juramenta. 

J. 6 . Gaude igitur, Princcps novcllc. fie de impenfo 
Tom. II. Part. I. 


îjr 


tibi per nollram Ccllîtudincm muncre tua proies exul- ASNO 
ret; laaarc. Cornes Virtutum , qoem nofira Serenitas 
fpcciali fit ampla rctributiune prxvcnit, quem hue ut- I39Î* 
que aliis tibi paribus imé etiim fit majortbus denegavit. 

Üperatio tua tam grato coucordct cum nomme , ut 
auCtore Dco conceilâ tibi per 110s potiri valcas féliciter 
Dignitate; tende ad laudum celfa vdligia , ut priorcs 
tuos, quos houurc friperas , vinute transcendas, bo- 
norum exempla fcquere & ingenuitaiis mémo: eux per 
viam probitatis inccdc; incumbe per amplius conllan- 
rix fiinul ac fîdci , ticut ui te prior honor dignum tecir 
altéra, ira fccundus rertia (acrat dignitate. 

7. Supplcmus ctiam omneni defcâum , fi quif 
obscuriratc (cnrentiarum vcl cujusvis folemnitatis omw- 
lionc compertus fucrit quomodolibet in prxmiflis. 

Nulli ergé Hotninum liceat hanc nollram Illullratio- 
nis,fublimationis,crcâk>nis, decorationis, leu dccrcti 
paginam infringcrc, l'eu ci quovis aufu tcmerar'o quo- 
modolil»c( contraitc; li quis ottcntarc fccus prxfumple- 
rit, prxtcr iudignatlooem nollram graviffimam, pœ- 
nam centom marcharum auri purifiimL tôt t'es quoties 
contra fafilutn fucrit, fe noveric irrvmlflibilitcr incurfu- 
rum; quaxum medietatem Regalis nolîri xrarii live fis- 
ci , reliduarn vero partem fupra dicli Ducis . Hrreduin 
fit Succcirorum fuorum ulibus decernimus applicaii, 
prxl'entium fub nollrx Regix Majellatû SlgilJo Tefli- 
monio Linemrum. Datuin Pragx anno Domini 139^. 
undecimo Mail, Regnorum noflrorum anno Ikshcmi» 
trigelimo fecundo , Komanorum veto tkciroo nono. 

Signât : J o a N n t s W» A T ISL A v I A. CtHmta If 
{ùHcorJata cum Originali proprio figiliato Sigillé Csfarto 
nd verbum commit , nt fupra feriptaif emtu data rji ter 
me TrisTanUM Chalcum Reginm Due ale m 

Mediolani Saretarinm. 

CLXXVII. 

Traité <T jUlitutce 6? Confédération entre Char- 31. Août. 
les VI. Roi de France , fc? Jean Ga- p ,* kc « 
le a s Comte de l'crtut fc? Seigneur de Milan. * T Mil*», 
Fait à Paris le dernier d'août 1 îjif. [G G. 
Leibnitz, Codicis Diplomatici pag. îpp . ] 

N Ous Jehan G a le a s Comte de Vertus fit 

Seigneur de Milan, fçavoir frôlons : que nous ( 
eonfiderans droit! fie d’intentive cure le lien d'affinité, 
qui de long temps cfl controâ fit ferme entre mon (tes 
redoublé Seigneur Monficur le Roy, lès PrcdcccIlVurj 
Roys, fit la Couronne de France fit autres de Ton fang 
fit lignage avec nous ; fit aully les grands honneurs fit 
biens, que mon diâ Seigneur Je Roy, lès Predeeelicurf 
Roys & autres de leur fang fie liguage m'ont faicl le 
temps palfé, fit font encore chacun jour en mainârg 
manières , comme chacun fçait fie peut appcrcevoïr;*lïn 
que fes Royaume de France fit féaux fit Subjcâs d’ice- 
luy, fie aully nox 7 'crrcs, PolfelTions fit Seigneuries fit 
Subjcéls forent fit demeurent plus fermement fie feure- 
ment unis par cette prefente Union , Confédération fit 
Alliance encontre tous knnemis \ haineux de l’un fie 
de l'antre : avec mon diél Seigneur le Roy fit fun pre- 
mier Fil* né en loyal Mariage fie Heritier en principal 
Seigneurie, avons’ faiétes fit fermées les Confédéra- 
tions, Amitiés, Colligations, Raclions, Convenances, 
fit Alliances en la manière qyi s'enfuit. 

$. 1. Premièrement que nous promettons fit jurons 
en bonne foy en l'ante de nous fit fur les Sainâcs Evan- 
giles de noflrc Seigneur corporellement touchées, fans 
aucune fraude, malice ou malcngin quelconques, à 
mon diél Seigneur le Roy fie à Ion did premier (i)Filx 
né en loyal Mariage fit Heritier en nollrc principale 
Seigneurie li ferons vrays , loyaux fit bonv amis, fit* 
fon honneur, fon bon ellat; Ton milité fie Ton proffid, 
fit ccluy aufly de l’on diél premier Fili fit Heritier fit 
SucccHcur au diâ Royaume, fit de les féaux fit Sub- 
jcflï, nous procurerons par toutes les voyes fie maniè- 
res, engins « aydes, que mielx faire le pourrons; fie 
tout le dommage que l’on pourroit faire à leurs per- 
sonnes . i leur honneur , à leur Royaume, Terres, 

Seigneuries fit blèns,lcs féaux fit Subjeâsd'iccux,nou* 
cmpeschcrons fie détournerons loyal ment li tort qu’il 
viendra i nollrc cognoilfance ; fit les avderons fit forti- 
fierons de nollrc pouvoir , confcil , laveur Ce ayde i 
rcli'Hcr 

fl) a. G. LwS-rtt loup^onne qu'il f*UT lire , fnJit frima SU, tr 
Hniti* m Ifjmuu, fu • nu <r ohri frtmin fiti , é‘. 
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CORPS DIPL.OMATlQ.UE 


rififter à tooi lews EoneniisfilÂdvcrfairfs.qoc aucune 
chofe voudfoiem un s’efTurceroîeut de faire en courre 
mon diâ Seigneur le Koy,foD premier Filx & Httitin 
& Succcllcur ou Royaume, ou les dicta Royaume, Ter* 
rcs & Seigneuries, féaux <£ Subjeets, au préjudice de 
de leur honneur & cftat ; & par routes les autres voyes 
& manières, que mieux le pourrions faire, nons nous 
opposerons realmem de de fait! à tous Koys de Princes 
terriens, 5e 1 toutes autres perfonnes de nuclconquc , 
elbr, condition, prééminence ou dignité qu‘ita l'oient , I 
• ou qu'ils s’ctforccroient en aucune manière de leur 
faire vilcnnîe, dommage ou déshonneur; & leur hon- 
neur, profit de cita nous garderons loyaumenr de nos- 
tre pooir. excepter toutes voyes et choies deltas dictes 
norfre Siiuâ Hère le Pape f< fes Succcflfcurs canon i- 

Î uement entrans en la Pnpilité le Koy des Romains de 
e Bohcmic.flc fes Succeilcurs Rois Romains 00 Empe- 
reurs Nolleigncurs, le Comte de Savoye noûre tilt 
& fes Succcucuts, la Communauté de Pife, la Com- 
munauté de Sienne, avec lesquel x nous avons certai- 
nes Alliances, lesquelles nous voulons demeurer en 
leur force de vertu. 

$. 3. Et afin que après cette gracieufe & amiable 
concorde, union 5 t amitié aucune* doublet ne paillent 
advenir ou foordre pour quelconque railon ou manié- 
ré qae ce fbit d’un codé ne d’antre , fit que pour le 
temps avenir toute voye d’eselandc foi» elaufe; nous 
avons promis & juré en bonne fny & fur les Sainc- 
tes Evangiles de noAre Seigneur, corporellement tou- 
chées par nous, fans aucune fraude, malice ou mal- 
engin, pour nous on par noAre diâ Fils aisné ét He- 
ritier en noAre principale Seigneurie ; tenir 5 < accom- 
plir de noAre part au diâ Moniteur le Roy & À foa 
oiâ Filr aisné de Heritier, & Succcllcur au Royaume, 
toutes les choies deltas dictes déclarées & fpccificcs. 
En tesmoing de ce avons faiâ mettre no tire Secl i ces 
prefentes. Donné i Paris le d errata jour d'AouA, l'an 
de grâce 139*. 

CLXXVUI. 

ÜDrrltvt^ 'iSrieff ber 0toK Sranctfinl am (Ütoini; 
QBotiirth tic mnfclym ter virât* imt CËMirab tem 
M ^ïannç, 1 tMl u-eqeti ter tren 
0ticfftcu natiWiflj 0t. Q^artfrfoinAitéf îcéntyartuéi 
tint tmfer iicbcit$raucn/ rttfrtanbciic imifralt bev^e 
leqt twrten/ unt auff ie^en Ja^r bcfatlcflcii wivttj : 
tâp <Ule trrfclbcn (Suite l fÇruchtc/ Qi>cin/ jinfiunb 
aiiterc Vtdualien fret; feon/unt Itin um.qclr Nirtcn 
entrichtet werten (Mie. (Ôcbfii auff te» .fccnl. i£rcuç 
0rhtyuH,qs<£agc. 2litm> 1 }pj. [Lun i g,’1 eut- | 
fehes Reichs - Archiv. Part. Spec. Continuât. 1 
1 . Fortlctiung III. Abfatz I. pag. 4.] 

C'eft-i-dire, 

‘Trama dion eu Aecord four dix ans, entre la Ville 
de Franc m> r t fur le Mtyn , (£ T Ai d>e- 
véque de Mayence, portant que toutes les 
Inimitiés fc? Hoflihtés arrivées au fujet des trois 
E&lifet, de St. Barthclemi, de St. Leonard, 
fc? de ta Hienheureufe Vierge etjftront \ fc? que, 
pendant ledit tenu , les Revenus , huit s. Vins 
autres Denrées a par tenant à ces Ef.lt fes, fe- 
ront fibres de toute Accife. Fait le jour de l'Exal- 
tation de la Ste. Croix. 1 yjq. 

* CRO bl< ©arjmndfcre 1 / !V.itl> imb bit Sjffgtr 

gnntimglt* Nr Qrnttt .yronrffttri uff bon ‘JRdpn qtltgen/ 
fetabtm tint ttutn fnnbt offtnflid' mit Ntjdn5*ncft/mnb fèi*e 
0 vernit imb 3irmhitt^ît / nié btr Œljnvurbtg tn IflCm SSntttr 
ttnMytrrf/ ÇemraN Igrîd8f«*(f ju üJlnwt*/ tmfo liet*er qt» 
subwtr Sort/ von fntier -pfoffFtit tutgtn btr brn.io ifriffteè. 
©ortholotntiié / 0. RonNirbté tmb tmfer iÇriUtnxnbog/ imb 
nnbtr fctutr 'P/nffSttt pi iÇrunrfoifttrt mit îuié gthabr hnt/bafi 
ftonaub tin gûtU* ylrljoi / innfihtn bcmftlbffl t enfoui htm fit» 
no ’Pfajf bttt tbfitnunbt tmb uno botbt tmb bttbtbimit t|J/N»» 
ftlbt «uriid) tltbtn/twhTtn fo(lt/ith<n g<tn(t 3abr/ nttw ncd'-- 
tunmbtr wl^ubt / natb Datutn biffes iBritfo/ lit btr ü>tafi ulé 
Strnajb gtfdrwben fltj^t. 3mn trflcn folltn nllt 0:îlN:y.Çnidi. 
ttt SBint/ 3mpt/ unb ©ultt/ bit ;ti bai otxtauutbtcn brçtn 

g ai/ '■pfhînbtn/ Vicaritn içtô .uibeni 0i>aeé(fl*ib<itNi ; 
btr Un» ju ftrantffiat gdiortnb / bttft verattunbtt ubai 
1$ fto fin aller Ufffat unb SJctbt / unb foden |id; bu 


obvjtiwitMt <paffbat/ ber unb rntbofl Mtx Mtuft btr fit jtnf AnnO 
noosrfft bebtitfïrn qtbrmKhen/ ;u etTên unb \u trtmftn/ unb fit 
nnbent tlpeit ÇJIoeuriRm / unb folkn »nr bit •wjinwnbfr i'-rf. *3/5* 
bat buratt mt Wfdnitm/ »iu ûn.iblgtlte / «g#H=0dtf/ Un» 

S ltt/ »<tb</ tcnlrt/ notfc au ftuurlm UffHt o!m 0 «lriirN- 
îb iwr ba» bit ebqntiniM ^Xtff^nt vou fcld-cn qptni .Jnki'; 
ftn/ 'ï'tn unb (l'iîttf ubt ubtrig wnfiicbt/ bab uiegnt fie ver» 
taujfai/verfttntfai mit btr ulttit üJîrtÿt / obec fur uifcrit nutb 
Ibttn f'îuÇtn/mtb foücn <unf' Nnvn Tan llngclt ebtr ufldR«W 
rprgtfcWtben fltSrt / qtbai/ rttt ©eftfrrfc. fbllmbttob» 

$etwnbt ’VdffNtt nnbàf tljrc 0ûlrt unb 0ut< bit ju bai ebgc» 
nanbttn 0 tiffifn unb sfiôM 0 dbai md.'t .jtbOTavmbk'Jïra'» 
liât ntt fttlvn / bnnn nié mtl ab ÿn an ben cbgai.mbttn 0m» 

Nn !tnb0ûrm/ Nt pt bai twjUMnbftn 0 ttflTat 0 Ott« 0 o» 
bai gtttMMf rttsqieiHbe/ fit qrtwudYti/ nié twrgtfibntbtn feb«. 

0o tuégtai |î<b bat «tnbero Ujro ©tîlte unb @iite .m ban ïb* 
gtmgr jn tflin nnb pi trmrftn gcbnuufat/ unb fofltn bnnn bsi» 
t'ont font Uiffêçt qtbai/ nié twgtfdneben fltfiet/ ohn 0tWir» 
bf/ unb iras îjm bartibo ûbol'lttbt/ buntn folltn fie fuh ber 
.îrepheit nif jtbnid'at/ aie vorgefihriben fkl'tf. ISlthr ifl <|f* 
rtbt/ baé aile (fltllbe unb 3‘n^f/ bse in bit obgtnanbtt 0(ifft|U 
Wtüuht ober tu Jiimofen ^oraibt/ amh fr® foHai finis/ bie 
vorgawnbif itVn Tahre up/ von afltn 0turtn uno UflMm 
nié vorgtfdT-.dKit iji/ ol>n 0tft^rlx. unb uwnn bucbgnwnb» 
ten jtfjai 3ab« hinntg unb maanpn finbe / fo follat bat voc» 
geiwnètf un fit (un ihhi fUlnpiaftine Slattfoinuun unbétifftt/ 
bit voranwnbtt crhfftc unb 'Vuffhat ;ti Jrmuffurt obtt nu» 
nvtnw voit ilirfnmygtit/ noth atuh trir obtt nttm.mb von im» 
firent treatn/init vorgefchrubftt gûtltdtn Jltbai tmb begrtjfe 
nit Wyljftn/ nnh banttt fcmai QMrf cber Çurflanb/ Air ffp 
W m/ bat itglidv ^arthtr fol tmb m*tg nnd' bo obqnwnbwi 
3 pb/ P Atd't fur ir bttben/ in 0 Ho bo 'Ji.ifit nié frut yt la» 

|t/ ver bttftm fjrieft obn g m tata . ïuih foUtn ufle 
0 rtvtbeiuiVrlûflt/iinb ttfit fibergrt rf/té fm von û’titNnrltfA*dl^ 
gtltt / llnqdtt/ s8obe obo ®turt/ mit fuh non hfl ^trimubt 
non bttben iVutlypeit/hon bo btrtr 0 tifflt unb anbervr >T>af. 

^ it uxgtn Nifdbfl i«trl.iufftn hat/ tinb titfduhen fm/ «ne m.m 
t gtnamtn tut/ ubtfm/tDib tut gain hua 2ierjitg fin. Undj 
tll botbt bon btp yluuben tvtgtn bté ©ogté u^tvenbig 
fciiJmfen/ Nié ber oNmwnbc tmfer Ixn Win tPlamiff/ unb bit 
Srt>»trn $orat bo îtoNmt tmb Nié £jpitttl bté 0 tiffté |u 
0 iiit» ^irtholvMiKus / thtgnMnfct uns Nmonb nu batitbiqtn 
no* tufrrtchtn fioDcti/ bmnai buftn ncdifltn brvtn A*ihrni na*» 
rinnnoo uolgaite/ na* Ditum fctjl ÎBntfé. itnb fol au* fri» 
ntiXirthapWiuNéotgfnanbtni jthtnbai tveqtn fan nûiw At*t 
ober ,^rp+tit/ 0ttfHi* ob.t’2ttomli*/Nirtîbo Nmvtn btn ob» 
qmiuibtfn brvtn 'v*rtn anrolKn/ *0 Nié gtfthtfK/ Nié foire 
fanera (fine* 'ÎK<i*t Iwbtn/ tmb na* Nn obgaut*ttn btrm 
3ahrtn/fo fol jtnliriv >partttn von bté t^aibainKatnttY JCt*e 
tmrNmbcn Nibdt / «tlé btit biefté îagté. ïn* Nu bo obqt» 
nanbt mifit >>tr< ton fRA|t bot fi* fou «lud'fcntnwn imb 
0ti»ft gMKt*m wiitfiai ; tanb aile fol*e ‘XnfpMtbt / 0rtnne 
unb 3 *«Tad't tmb ;Jorbcnmq/ ate o w Uno unb btn iwftnt 
athabt M bon faner paffbot iva» «/ b«fi uf bttfra Wtkwi 
îng/ tmb aud» umb bat îbam/ Nn n*r tiyf bai ^trthhoyf yu 
0 nmt IconNuN gtNunptt Nui / unb uni bat pMtfcuba bon ben 
llnfiml ofd'oljtn ivarN/uno and' urnb Nt Aïircbtn /Nte icir obtr 
bu Unfent/in ban Xuegt (tMfdjai bot ijtrrat unbièteaaiwaé/ 
gtfrrniibt obo gtflort ban / oNr tn anNrfl uNrgnfRn Iwut an beu 
i tsnuTtn unb aiNn / alé hor^tfd’rttbtw llcl-et / alé fore *n baé 
I .nttrtfft 1 tmb iH Ntrttsnb gutltdtn imb gntfilidtn uni Hué qt» 
rt*t/ Nfltlbai qh*ai verjitbai l'iT '?itrgfniKiflfTf/0*imn/ 

. ïKarfi tmb ipurgtrt gannmgltd’at obqtnanbt nf benfilbm unjent 
- Jynfi font ’^sffbtic unb btr fhtai/Nt in Né toOTjArtnbtnt3nYi» 
rrad't Nqrtfftn jm/ttmb aflt •Xnfprn*e/0ï'finu7'5n'irr.i*t unb 
.^orNrimat / Ne me ju ihn obo bai fljrm gdmbt Nnt/ bié uff 
bitfén hiktqtn inq hou NtftlNn 0adyn tmb 3nWii*e nwgtn/ 
unb fin banni* gcnÇlid'tu mit ibn qoe*t tmb vtT 3 *cn/Nmniff 
ItîNrtt* mu bief.ni $rktt. îln* if Nrtbeiunb foldy »Scfdia<r- 
nûfjt unb prof té/ Ne o unb ftuit Aidto uff mw/ obo tvtr 
banni be^riffen ifl/ gethnn fat/ Ntfi tr bie aNhini ffÉ/unbvtt» 

*ihet au* auff Nt wiflhthtTt PoféBeH bo brtvencloffer/prt» 
waer/SBûrfutR» ‘ ni ^ i£amidita * £>rbai iu Jrandfutt qtltgtn/ 
nu* urnb Nt 0 cf,nigtn/ «W bo 5 B*lhomb bon 'Jifdvtffenbiirg/ 
tmb Nt bté îagté boa itnftré barrer» non 'J)iai{<é n*«n/ mit 
ihmt uff Nut ,Çtlf gtnvfl fut/ tuié aNiefangen ban/ Né iflgiit» 
lid'ai yvifcbm uné txtfbt/ Nip unfo ijtnt ekgawnbc ber 0c 
fangtntn/ bit m imfom ©itnflt bté îagté geuiefi finbr/laifait 
ltbiq 5*01 fodat/ auff tin ait llbrftttN/ imb folltn atr au* 
boi AoNtnri ton ^ronenbog/ 'Attto Nr altt unfot SMmat/ 
unb a'Ut bu wm itajon nvatn Numttr begriffm fln/gem Unferm 
J^oren thtqenanbt unb bu fin® / imb ira bamtrt bon ffeitntvc* 
gai beqnffin tfl/ uff bu i\nfM<n N'be/ aDtn 0d-abf/ (£o(tat 
imb ÜtarlufJt/ bit ivir Nnvn NtNn / gtn?hd’ vajifai tmb mu 
tbmt unb Nn ftmtn obaenanbitn / Mntinb qutlitbe tmb mtM* 

*at venidu fm / ohn adt 0tnhcbtt. © 0 * irttir baé Qtn 30 . 
bann toou frownlUM duqnmiuu/ Ntniff ttit l'cqtlyii n'oltt/ 
n>aé o Niiui tmftrin ïjtnat toon Dtatfct/ tmb Nn fanai obg<» 
nanbt® bon frintr ttntàt* tmb N*f ivtgtn/ alé er iiutnbc Nié 
iliuubtTObgtiianbcUnferSJtm obo N liiint Nt angavomicn mib 
g«ban bnben/anqnvonnt / baé Unfo yjer: fhtqawabe *retboA 
dirai oNr AtdHéivegai/ Nmtmli bat Nt 0efdud’t uxgai thurt 
M«/ babeui Ml® mtr bit bon ,tr.mcffurt / btnfêlNn unfdn 
ôaTtn/unb Nt fm® tmbttun/an fmat unb Nr fm® 0d'ob®/ 
ijçik ®tfehrN. unb fouttt Jjorm johanntn ben 0 BOg»erq 

efcfc» 


DU DROIT DES GENS. 


A N NO 


f. Dec. 


it-iNr bcnfelben lUtfrm Jjemn ober bit fmen feule 
ftul/f ober julrgutig rfrim bon ber ©a dm itxgen/ oljne (ÿettbr-- 
M. ïDeffen ;u UrfunM Nin n?ir Uufer ©total fbigtlïegtl ou 
Duftn îPiifiT fhuri fiencfen/ ber geben ifi ïktd) s£hn|ti 0diurc&/ 
beepicltniiiinbert 3«l't / imb Nirn.idi m Nu» Jiîiiff unb neum 
|(j)|fcnu|f beo tKtlidaivSnijrïryc/bcii nwn netmet tulntio. 

CLXX 1 X. 

2 $erfrtig itrifcMi QBityclm ©ifcïwffcn uni) Dci'i (Sa- 
pirul tmiïi ïKum Dec otatt orraffburq aittcm 
VtheiJ^/ tvn 11*301 ter dtafyftf ■ ScTtcrun^cn l fo twçl. 
^ritridi ^ifdiôff 511 0 ira&itvei an benarutte 0 tatt 
genabr/ ircrinn frrfclb; uU-befagren fcrtcnjugrii 
rcnunciirem urtb bcrfpriclft aubcp befagter iSiKboff 
wr ficb unb fcinc %uWvinmow tic 0 tafct unb pur- 
ger ben ibrrn ^rcnljciren uiujct>mt>m Weiben tu laf*. I 
foi. (Srboi iu ©tradburg ain oainbdtag ter 0 t. 
97 ifeUus iag 1 î«? j. [Lime , Teutfehes 
Reichs-Arcbiv. Fart. Spcc. Continuât. I. Fort- 
fetzung I f I. AbCitz X. pag. xSS. - ] 
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C’eft-à-dire , 

Accord entre Guillaume Evêque de Stras - 
bourg y (J fou Chapitre d'une part , & h 
Pille de Strasbourg d'autre part , fur let 
anciens différends de ladite Pille avec l’Evêque 
F r 1 d e r 1 c de pieufe mémoire. L' Evêque & 
le Chapitre y renoncent à leurs prétentions , & 
promettent , pour eux (d kttrs Succeffeurs , de tar- 
der (d maintenir Us Droits Privilèges de la 
Pille. Fait à Strasbourg le Samedi avant la St. 
NUolas ijpf. 

3» 0t>tfed îfîduwn 2tmm. 

Cfftÿ SfiUMm bon 0O#rt 0iwben/ (Emxleter imb belle* 
tigecr i&tfd’of fu ètrrtfljiirj/ bon Uitfem unb llnfcns 
ffitflunirt wegen un nncot i«k. Vtftr üolraur bon i uçel 11 fietn/ 
SNd.Mii unb Nié (£appittel geineinliebe/ ber üJlerren ©tiffre ju 
©jtrafibMrg / bon Unftrn/ tlnfrre ©Offre/ unb dappittdd ire» 
<jnt/ ii-ir on.1’ brt (il ejfencn tfapitteln befum unb Ixrufîtt 


1 nSHnonttr/ gutltd'e unb Itepliet* jjerifcw unb jtflibtet/ n>ie ANNO 
1 tenwdi geid-rieven fiat. 

Bioii erfkn : (r e babe n rwr Qfefcbof ]u 0CMfhM I 2 9 J • 

wn tmferii imb onfere 33i(haned nxgoi/ unb lier und/ emballe J 
uuftre iXacHomai/ btdfrlben •Sit?ri:n«. Unb twr 2)olmari < on 
lii^ctufkni / ÀXdviii unb bas ff.ippittd ^nnnnlnte ikt t^-rtfr «i 
0rr.ipbur.(/ i-on unfrrn/ unb aller unfrr 9îacbr«imien livrai/ 
burcl' nmeïmb ^îceburfft unUen tnd'ert ülbfbnnei' unb Nrt&nff» 
if / gctjrn ben oor^ouuum fflieilkr/ SmmiOTinniîtr/iKaR/ffliir* 
jom/ unb ber 0emeuibe tifinenilid? t*r iftfttc jti (St taf büq/ 
unb allen iren Wad'louien 11110 wr(iqm/ unb w,ibcnt «né nnl 
biefon qeacimvrtiiÿfn bricté/ berTtnfpradyn/ ;Xrti(e 0 /unb 2 ior» 
boiuiqm / bif rinbenCh / i-on brb ^(îfhnneO / unb 6cr 

^cnantai vf-rirre îwjjeu/ an birfelben üJîeificr unb 'Xatl imb 
biuTiîere ui *cr triipbura / l’crbertt > unb (u fiaor norw / i^er:n SBo». 

(ibcii aci'd riben gttp/àlfo bi< nennnelidx b'e »»utJ ^iitribcn ftanf. 

3um frpoi/bao fie ire «pfdtyc qrbunvn/ unb ire >P(alçen*êni» 
be uf riiie (fappefle ^tbutrài beutiu/ unb tr< 0eribte/ ûlJei|ltr» 
fdMffr/ unb ;\e« ijenuf* butent/ imber (inoi SiiCot. 3rcui 
tw jï fie umbe ei^tn / erbe unb kbm ribietcut/ imb jort^ret lyt» 
tenu imb weltmt nit Md jeuuui onbertf/ bariibrr rihien folie. 

3«m bud fie fid' ber Tllinmbe/ inberpenbM unb irfWnxnbiji ber 
léMt unbfrioieti bcttem/imb Kibmt Mruf ire 2Rur.ii gtbuvren/ 
unb bnburd’ ^e^rnben. 3tem bad fie |i* brt îBmfrt bor 
Fibncfen unfere 0«fte unb beo (f oitald ;u ©tra^burj imber» 

10^01 bettrnf. 3tnn bnâ fit tn ^anirme ? enmxm bccctit. 3tem 
b .10 fie BoOeunbllngdt/ mfhim0tifUtû'en unb^Beltlidxii0e* 
nbien unb anberdwo uf^efebei butent, 'jttm txrt fit ibn gen^fet brt * 
lait an final 0ci|H«ben iuU> -iWltlidsm 0erdjten. 3tem fort fie 


l’uririwlilid'yxtilifo unb bie-lYaifchcit i(cbcfTert babent/uiibiit 
®frrbe getnitm ;u Iwbenbc. Vau Md lie tre nxkidyn (fVbot 
m bmi spîunfler uf gernfrt h.iTvnr. 3tem bail fie ber <pfaflt* 
brùgei'orni babenc fu lingenbe/iriber ire Statut 1 . 3«ui M0 fie 
luie von geuuberen ©tetten gniomen lxiben/ freveliax/ unb voit 
ben ambrer. 3 fnn bnd fie tre weltlidxn qrfpred'e m bmi .nfim» 
fier babent gekbef. 3 f<in Dad |ir in iîiilytt brt üRunflrre ire 
.^ranenge gebetui Isibênr. ^ran bue- lie gmUtetbabainDii Un* 
tubrni bte .jefibdien lîiir/ m betn ûRuuficr unb in jnkiten. 
bad fie an fin gtifiiidvn Wmlitm mt b.ibci>( Md lime Officiale 
mbotten. 3tem bad fie bie ©itritxre/ 0rtfilîibrt 0enb(eé/ 
nuit nvuben unb babent anbere ©ebot uotr fie gnan. 3tm» 
Ni 3 fie babent ^ilçburgete/Çbel/imb itiKN-le. 3 ^ b.<0 fie 
|kb (fetbeitt unbmrunteti/eer (£loflere/tnbeivenbig unb ufTattar* 
big irre fiat/ unb halvnt tn brt eunvert. 3 ttm 'errent ourfi 
euien frwn 0e«sj. 3tcm N 10 (ît fîd>/ fintr liRutifen unber$o* 
æn babent. 3 :t ' in (î f babent m 01 Mb entivert einre iVrtcn an 

t,..., .... w . — ,» - . ber ©Mt .jeiiani QBifrl'cf ©urH«K'r. 3tnn fie babent 111 omb 

ivurNm/ unb m ifarnttciomife/ iwcb Unfrra (fappitteia/ mtb I ennvert brt 2)are0.ain Sine. 3rem fie babent end' barjit 
Unfcrc ©tifte :\rfu unb ©eivoiibeu *u bem anbetn -telle. Unb 1 br.idif/ Md fie nit ttxlfent/ et fine (Jjmpter/ 0rofe unb 
eud' n>ir 3*>bana ©curai bon ©nocimcfe ber '^Jïeiflrr / i£laufl [ bleuie/ m brr ©rat/ 1 r. 1 t jeiiunt aiiNTt fccfcçe/ btune mit irai 
germon ba SmmanuMftrt unb Nr 9Uit Don ©rrajlL’urii / bon ' SXirrgmi. 3Km fie nirifentcu* mt buabre i'iirtember©f.«/ 
llnûTii / llnfrtt SBucgcre/ unb ber Union ir.gen t an brutem | (âne 3oUtr (naptrent/ vurjubnngrnbc unb jt n^enbe/bie Jolie 
‘iule, aierfebatt unb tun r uiu/ allen N-ti tic bufenlSricf ieiner : na irai 0eflen. 3 ,:in büd fr m bon $tmt/ tic Viffe/ bar? 
«Jifêlxnt ober gcbétait Itfen/ alfa ber ©nrurtigr/ $?are ,iiie* mne bed (iapodeld 'VigtiNrl lit/ unb Nd ©ipvnteld Jngefigel 
brrub bon ©lanctoiKun / nulenc SBifd'eff (U ©irafibiirg/iinfer \ barmne/ uf bem 9Drimf*er nament/ unb tn ir 0envilt batriu. 
bedUora<ti.iiicen>©ifdoff 'ÎBiIbelmea SÜbrfare an bon ®r|Iiunc/ 3tan |ic halvnt ouel' «ne Ortenuna a«nal?i/ mtr unber m «ne 
bie egaiaut ©tat ©oa^bura trie. le te/ bie n»)le er S&'fd’C’f (u 'pfrimbe/ 3or unb îag bcfîçct/ Ma ben nianan Mr uf fol tri* 
©tr.ifil’itrg ii'.td/ uinlx folirbe ©,curfc/-puncien/unb 'Urticfele/ txii. 3«m bad tic mit ben ©dviben unb <?o|îen ferai/ ben er 
Mrati et liianbe/ Md bie ©rat/ beui ^nflume/ imb ber ©fuit ; tuf jÏTie.|ed halb gekbet b<ibe. ’iNr ixngefd’rielxn ©tn<fe al* 
imrrl'j gefdxben nxo/bon banfelben SBiifdoür/imb teinîî’rfiii* Ut / unb aller anbae ©türfe/ HiTi,fd</ '^nnttrii/ iîorberun* 
nt, bte \ne.jcd fie txmd tet nuirbent/ unb ber ©.îden lie beu tnu/iXebtce unb a-.rVrart’en / fo QYfd'off Jrib<TidvJj,T:n^c'r» 
berfite/ bon bem îlUeïbiird'Iuhtfgejleii/ S?odxrLu’rncflcii,Çurrtfn (iboo geftl'eibcn aapy tvibcï bu ©lait wn ©tra^burg/ unb tre 
unb £m. Sjerm ^aujealniP iXoin. Sunige imb \untg m •’P. - j.-.;|id’ee befimber/ muiient n s ir und/ nrr Unb /unb allé tuifert 
(ïam aetvtfec tvurîxm vue bad A'eljt/ unb foire pixn beNrfire/ 9i,ui'foiUBi(n/ <<gen bai egriMiitin / SReifio imb Katt/ ge^en 
Me befcçtt iwrbai (U Qagmou’f /lion lxr;n Cbrjiloii bon ueu purgent / gc-ien ber ©enxuibc gememlid 1 b;r ©teôe jtt 


©n'iuiûi / bce ttorgaioutett ilufcre hitren/ bed Sumged Mm* 
àiisit m glfap/ mit Mr XurfVmlcn i\ete/ imb (oltait end bu 


^■trafburg/ unb allai ireit iRaebfwncn/ bad mr Ne fanait* 
lidy nod.' o bebanen bcfimber/ nod' nienuin von unférn n;c.ien/ 


berfite ire ÿlotberungen antiuanNr/ alto/ herm 2’ornboi' g<* : ntemrr anmibon fcüene/ nod- tmvdleiit / benne lidje/ ober ô^rn* 
' iben «jetai / bae fie oud; Mtcnt/ unb iota bad/ umlxjin» ■ iidc/ mit ÎBorrni ober îBcrdeu/ imt 0érUife ober tiifotxnbig 




ferre .çïoitxn îage Nr fitbt>{B2ef|ê/ ber M n-ad/ 111 Nui 3‘»rt t 0erih ied/ nod M» l'cNiffen ifctwi nvrbai 1111 / ober bernad/ in 
bo utau jaltc /bon 0o6 ©etnrbe bntÇebcnhunNrt Jar/iRun^ig . tenbanen ire g/ cite aller ©lahte/ tdetxtN’ inb ?(rge(i^e. 't’a 


unb bru 3 «ire. • Unb uv.ute bie ©.îdnii/ ivrfo.ien/ imb mt itfn 
getragm irurbeiU/ unb Md SPiiâ-off ,ÇrieNnd/ bad atled Ne/ 
unb uuNf|iunc «ne bed gtuinnai iXapittetd ©elxiffe/ rnupube/ 
"^BiDe/ uub 0 eb<[U/ uiib©nrt/ Nid '311(111111 / bic ©tac /unb 
ire ^urgere bon ©irapl'urii unb bad faut (u (£il(a|le/ befvdfu 
groifan vxrNrplid;en ©dNiNn f ornai flnt/lxbe an SBmnbe/ 92 o- 
iuen ! ‘îociieacn/ unb umugerlrre ©adxn. SNrt benne folicber 
fdvMidxr iN-rtxrvhdxr ©dir.N rnnefdxnt bfuQ*i|iiiut/ber©tidi/ 
ber ©tat/unb b,u» faut* lu (gilfafrt 1 l'iinwm lirrter mr me uler» 
f «111N/ nod' bcfdhete / ©0 i|i ju n-tiRube/ bue toit/ bie wçe- 
nanienbni inle (uf.unaie fuit gffc|T<n / unb b<mt aUe attire jlen/ 
fo mifor «n î«l/ an Md anber bette/ obec grbatxn mcd'fe/ in 
Rtelen 2 B<g Mo nxre/ mtr und ««nommai / unb fimNelide/bic 
Sicibcrungen/ Ne S^ird'off .Çtiterid m J^aJ.aionx/ Sjcni'^or* 
Jipop «.'diibai «iar/ imber Ne ©tabi ©trofiburg/ unb bic ©turfe/ 
unb 2 'orberungen/ bte bie ©tabt/imbtri?ifdoi' .Çeibcndxn g<» 
torden gap/ cud ï^ern ÎBorjtMij ald vorgefdribtn fat. tinb 
b-mt bec K'trebtailure uue gueein Sate / relier nnifcnN/ uub 
mit Kato anbere unferre ,vrunbe imb fXete / bebe 0 a|iluNry 
unb 2 iseltlid\'r/ gegen «nanber geliitert unb ujigttragen. Unb 
(inc oud «ainlide bartif aiitr ©a^ un^e uf bwfèn l?üti>j<ti îoj 
, Tom, II. Fart. l. m 


imber tu iiebe/ unb (U .^runtldsiift/ bnrd' Jrùben / unb fiebe 
lebaibed înllni/ fo babent imr bie uor-icnamm t'Xeifier/ ‘ÿm* 
inaïuiKitlcT/inib ber iXat l'on ©traf-burg/ ge-fm ben l'figoum» 
MB ©ni’iirbigen j^rrrn/ $081 SdÿdBt/ Nui ©VfdWC/^Jtr» 
ren i.thimr bem ÎNdMit/ unb ban ©tpptrrd ber vcigeiwurtn 
©«fît/ und rajigen/ imb verjtibent llnd/ mit biefeui gegen* 
nxrmai ’i'rirtô/ ber'ïnefpradcn/ uitb üo^ermigen / bie n-tr 
an '3Ÿfdoff .fnNridj vocbatait / unb 5>er:ti ’©or;ihT gcfd-n* 
beit ««bem /nut fRamen / Nid und Qïifdu’if ;frib.md’ bard futeit 
berlubai -Vîtim’id'n fnegett/ unb ju Snfgejiotwtlt nnbtrtn* 
«etc/ von finen/ linaJ '©iflumce/ unb ber ©tifft megen ûbet 
Nid/ Md «mr mit une genbret/ unb gefîiljter wawm / von aller 
ber ‘Hnfpradm/ unb Qîoderungnt tregeu/ fi) er an lltid/ oN-r 
ivir an in hâtent/ ober gds:b<m uuhtent/ unb fid aller -an* 
fpradr «k ( en lin? wr;iVn bfftf/ beo jjrtegrt/ et U'rt jufdx* 
NLidai.'Ktberplidan ©daboi br.ihft/ bo[xr benne umbe ;eben 
nvrbt/ biribert bufent 0ulbm/ unb bad aflaî brt/ niber bit 
ïXtfjCuii.rc unb Ubertraqfd îSricfe/ bit imr von une hetleni/ Lx* 
(tarit mit finie imb bie ivyaianten ifavpitteld jmifficgfln/ber 
;\i!)tigutintn unb 9kf}wed-î9rief/ gebai irart an Ni» erfleit 
ülif luage iwd; ©ante il)l«rtmd*‘ïage/ ui bon 3 <«« bo uian 
H h « jnUt 
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A kwo Wn ( 3 <burte/ '«DniÇ^Ktrtiunbttt 3 ox unb u 

u 3 art. unb dllet bcT anbern 'îln’Vrad'cii unb SBocbcrungot/ 


msb Hlnsenbc traben/ me Ne fiçat/ «îlfo unichar govobnlwt' «fl Anvo 
... geivtfen inMArafIcr. 3 *ra Nt von èjtresptarg ®efmN w* 

m m . nu Jjot» ©orybop / bc«fettxn makd «n SBifetof ,511c / mc fu unftcr mu*/ uf wcii ©ütan imb SJofns fi&enN I JOÇ % 

ifcr SRa 4 tonwn/ ne* nicinan «n unfern ‘ï>oTffhn unb ©a«htai/bo Nmx fplidi ’" v 


von unfern ivegtn/btt niesner fulicnt/ no 4' tnivdiatt gttwNnv 
sied' fdutfen geton tverNn / bemvlid'/ nod? offenlicb/mit Sfjc*» 
ten eNr ÎBcstfen/ mit ©cnb<‘/ oNr stpenxnNg ©aihte6/ nu 
ober Nrnadj in benbeinen tvtg one «Me ©everbe. 

Storaotb fo i|l jti sviffenN / Ni fi mir/ rar Und /unb «Ht «m» 
fae ïUad'remcn/ nut emanbet fraaliet* ubetfewn ffau/ bifa 
biflind? gefehriben ©tueft / imb Nt gcgeunnaNr gdutcrc b«»bent/ 
■ 2 t 4 b/ Nid UC ^niwnfurNt ntvflid* alfo getvilreu fdUem nxr= 
Nu , 3um crfîai / fo «ocUmt svtr ©«fehoff 2Ôtl|>dm/ Colmar 
von fugdnflcsn ba ÀXdsm/ une tu» obcgemint £an)mcl <je« 
nuuitiix/ suante Nui von aller ba alfo 4 chilien ifl/ fo lange/ 
NiS Nu) mcirum vurtesufec/ bad <in jeglid) «Bçfd’off tu trop» 
tetrg / ber bo ju îBofebefe ju s&trafiburg envelct / oter afofeu/ 
ober von llnfermc ijetugen SBattr/ bein S 3 «iNfle ju beui ©tfhs- 
UK von er^trrtfibirr^ verfehen rourt/ fiveren fol .m Nm Sjciligcn 
NlHitte mit nfattycttcr S>tm/uffê fmsjcrje/buètatwnc'trn^ 


©tfnite/otei X*bte firent / ben unfmi l^ificn uwieNn/ üRiilni/ 
Oirnbufa/îBege /0tege unb QMMt uub oud' belfen «rnben 
unb nxvNn/ iMvi> '^Irtr^jal /unb «Ue gaunne vEtinungni briffai 
hatreny iuib fulicnt mu bru Unfern 111 ©atbtt 4011/ In benux* 
rifita»/ bo |k borne ferait/ utjb foCan me/ noti' unftr ‘îfaipr* 
lutr/ otxr Ne mn'.-rn / notÿ nûtnany von unfern/ oNr teennx» 
40 »/ fu buruber fûrlsiffti nétigcn/ oNr tren^tn/ me 111 bitnen» 
b</ ober j < tunbe/ baux «ild wiatfd'nbtn fiat / «me cCe^kw* 
bc. 2Btr Nr votycnaitt iBifci'offî^iltKlin nxOait oud? rnt/bad 
uwn von bcÿàucm ÎSur^er i*on vrtTO febur^/ fmci (^utern/ Jrnb' 
ttn/ unb bon iren utnbtot folie/ uwnbc irit irt feUxr 
ivol gtfcfjen unb iwltfen fcwt i Nid fit bed von ©tbtfltn / «Xôim» 
fdxn Atvfcrn unb Xunmn «jefrpet fini / bao ouït Nn*on nu 
npi fol. 

Unb barumbe fb «retient «tir/ nxnnt bt^mun rnifenne TCiupt» 
nwniif / obcc bm Unfmiy m bein tfkrtlytt/ bortnne ben fBÛr* 


b:tTa/rrt , i 5 ur 3 «e/unb M< irot/ laflên ;u bdtbenbe bi allen iren I <an von (£trafburg tt < 5 itf / obtt Ni» ire txrboatn «H/ ut 
; 5 til>ntt;v 0 aii'tni/:X<htot/unb (ÿivobnbeuen / alfo fkbK bar* bem erfim maU/ l'trCunbrt trtin/ mit ber w>ni*.fraffbitrabnf» 
Itabt haut / unb mien bte tu rnemnbe/ unb nu |ii uunrenbe / tôt/ obtr (îtiviffm boatn/ Nid tk berne/ bielutt/ bao v 3 ut/ 
unb owÿ tribrr fie me jt tunN/ bad filbe aatd/unbitsidbavo:/ ! ober Nid ut/ ba» benne ivrbotttn i|l/ lebtg fa^en foU«M/ one 
unb Ijieiiiith an bifem bnefe dkfdinben fiat/ tvir ber nommant , «flen @ 4 viben furbtrlitben unb ane wtiog/ uiib futtent un fer 
Sîifd'off gefavren faut. < 2 Jtr îvcdent oud;/ baf un» : Qtmvtlute bai ober bu/ bte Ne burgert von sètrnfburg trt^iu/ 

fer/ Nd voigmamcn >ifeboif ^invlnud ONr|lni ‘Xmptlute I unb fcad ire/iKtbottai bettcnt/Nn buracrii uod.nmfen tu bte^tat 
«lacfeuntnt / mit 'Jlauwi/ unfer SSufetuni / unftr jjoûneifltr / 1 (ètrafburù,/ unb fol man Nnne/ Nn unfern/ bu m Nt tfitabt 
unfer iè<HiUli«ifet 511 Ünbtni / unfrrre 2\oatf (u ÇBlonee» alfo imÿgamfa wtrbtnt 1 m ber «^tat }u tâaaftes imveno-- 
Iin:ii / SJcrncfecnt / »cû Ortemkrg gtnefite iXinw/ unb airt genhdjc Nd ÎXcbtcn btlffen «me ^«tN. unb foffntc unfer Oe* 
bit « 5 dNdtîiefff u unb <èd\i ffencre/ in unfern vStttten unb®tflm/ btrflnt Tùmptliut/ bit barot baunna tînt/ Nid alfo fivtrtn |u 
tmb aile anbert 2'ôgtt unbTIiuptlutt m btn ber -ptirgen/ halretibe / unb fotltnt aüt Ne lèdjultbcifni imb Kinptlutt Nemi- 
bit berna, f an irno vadciit/ fnxreir fufl an / an btn tyilytn/bie Nr uyint/ cd otttl' tun fivtrtn 111 bMttnbe jtt fhmt / fo fie tnju 
lètat 1*011 €>caéburg / ire 23 urgert/ irt Dttntre unb Ne irai/ nuit Tunpfmanae febent/ober maettnt / alltd ungeverlid*. 2 &r 
aile bieiwle «mr lebent/ unb ©tfevoff nt i5irafbura (tm/u^ioib ber voiaenant ©ifd’oif 2Bilhtltn méfient owb/ ivektnr ber von 
in je laifeiiÇc / m aUc unfere <*tette/tncf'lofee unb defini ju aie I «ftfrafeburg mâefeiTni purger/ up ber i?t«it/ l>tnber un 9 / m 
Itn iren ÿlotai/ fb N ïage/ fo bt ÿi^t/ mit Nrfc rd in fuget/ : unfere l*tctte/ ï)or|fêrt/ Ôenljtc/ unb «etnete jub«/ berfelbt 
ober mW befd'iht / un> fkh bed nit ivibcrnbe/ nodf ju bniNniN/ unb fine 31 adifoannen fulicnt und 3*«« 0 bitnen eu» dite gtmci# 
itod; Nid fdsijfen gcton mabeny in Nnheiiwn Qtyg/onc alletfur* ne Nmbae/unb Nefelben fnCait ben unfern ba lie bannt feefeafft 
«voit /unb ont atled ivrbieten unb vcrjKhcn/ane miber tmd/Nn fine/ ljelffcn inad-tn/ îSJiiltn/ Ofaibufet/^unien/ i^tcge unb 
Wigenanten ’Btfd'off Wilhelm ane^a'erbe/ Unb oud* ;u beflel» | 2 &ge nadi ber üUargial «tlfe fie bonne Nw.in an geburt unge« 
laibe/ iulo ju verfojgetibe/ bao bed fSifeumco vf,lofec/ ôteue/ vetlieby fu fulicnt ok* atie gemente evmmgen belffen fealtai/ 
ober Süeflin/ nodj bie Jute/ barrane mcbt tugeiit / ober fthaffent 1 unb fuirent mit btn unfern ut unfern genbttn / ba banne folidx 
get on ma Nu/ iwNr Ne tac «ttrafeburg/ ire *^ur dcrc/ ober bie j burgete firent/ ju 0 eribte gan. fulicnt oud? ben unfern 
iwn/ungnKrlidx/io*oiid> Nirumbe/ Nid Nu gthmberc wurbt lylrfcï» jrabm unb maeben natb irre 'SniaM ungevaliel?/ mtr 
ober gen rtt/ ber wwgetumwi Hmptlutt beiieintr von line Minore I n«t bit Unfern fulicnt ou* fnndicbt burgtr liber bte votgefet'tt» 


tu gaube / ober uûugcbcnbe. 2ïMr ba votgenam SMfüwfF ’ 25 îil« 
çelrn îvellciit oud'/ b.cd cd Ne icijigeii TbnNuliclute alfo filtrent 
lu haltenbe/alfo fte cd oud) mgctiote/ aile gcfmortii feabent. Uub 
nxiiott bar ju/ îvae Nid Nt voigtn.itircn îlmvtluttbtbtinfrabf: 
gtngt/ ober tvtr in von truie ^liuo.ilKe tntfaaent/ ober veranNrt 
ivurbi/ 111 w 4 c(fell îivg baj nert; 'ydclvn nnr benne / n 'me 
fiat f/ijent / ober inacbent/ oba fckiifenc gnnadjf/ben foden îrnr 
folicl? kibcn/ bad «r m bnt itchciicii mtri.tlen îagen Nmu.di 
m bit crr.it ôtrafburg mire / unb vos üIUi|lcr 1111b jXate fiverc 
l'.i balfciiN / ni ttfibe unb ;ii vodtftnrtnbt/ ont aile anbetc .Jiir» 
u'«t / alled nu*/ Nu* Nt/ an btd pat te benne gtfeçet obec 
gcm,ibt ni / iutb bifer *3nef fat gefivon henc ju tunbt/uiib bed 
tint bclcntnifc / ma ttuie btiefe bel i*tat getc ungnvclid'c. 
QBic fer ivtgtnant ®nfd'of 'Stlbdm rocHtm oud* nicnian/ 
Non le r:r 1 Nnt un» -> 5 ifiVoif jinètrafiburg |int/ititferd ?«iilu-* 
wcd nv.f Ne *ï'ttii‘tc/\ 5 li>|fe/«f tcuc obetüife|iin/jeiwct verfeBten/ 
vcrtumoiru/wtlotiifen c-.\r ingcfcit/ ane Urlov/ TBuTcnft unb 
QBtlsc / ü)îci|l«t lino :\aicd ju <ètiapburg/ ba fenne fuit/ unb 
tveniie fit itcn irilicn l*ar;u tune/ Nmiod*' fo follent mit verfo:» 
gen unb tsikuen / Md bet Nuiuic mit folid'e è teste / oNtOVilm 
utgebtut/ Nirttp/ ncd’ Nitm / noeb bafelbcn ertenc/ ic-loife 
obcc 2 V|lin/ nicniet gertmt/ mbet fa lètat / unb bit ’Suricrc 
von ÇttaûNitg/ 11. ib Nid ûJÎ<i|ltt tmb 'Aate/ unb btn ueii/fci 


ben ïîmge mt uirbalfeT tretuen oNr nôtigai und wiTbaflrr ju 
ficiicnbe oNr ju timN benne «il» l'otgcfcl'rtbtn fiat. 3 Bir foUent 
nodi enmcUau oud* nie gtfe.ittcn/ bad Nefelben burgcrc/ peinan 
verfcÇt/oNT Vabtnbe ®ulte/ obtr Jnife jugebtnN/ obenè^’Ul* 
bt je mâchent* / m bentKineii 3 Beg. 2So oud? cmrt/ ber von 
if trapimrg turgerc tint lMfeige tut in milan ®trt!>tai tmb 
®cbicte n / foimnct btr mit bem Iil-e’Nirvon/ fo fol outb alled 
fin (Sut frn unb lebig fut unb biilen / unb fuUent mir fn barnf 
fd'irma/ febutt»/ uub NimNil-en/ alfo anNt irnfet fute «me 
®cverbe. îç.t|Jxt oud 1 von «^trafhcrg mgefeifen Siuger/ftne 
Xinbc ober OVnnbe uf) ber vÿ-tar ni unfere ©ebioc vert 
fuie Wiuctc ju lunvtnbe oter tmNrn fenen i'iitfl ju nvîbenbe/ber 
N'd> line belle fcuftrt in ba ®taM ju ®tr.ipburg fett/ Nr unb 
bttfcllxn/ fudoit fri> JiiiiNr und lin alled iHtnfled 1111b alltrber 
2 )otbemm.n/ fo Ne llnfetn «ni |ic jawkm oNt gecun inôeh» 
tem/mmbe mir ivoliem Nid fie fn? fuir / 1111b cttdi unfer ^Um» 
11e imb 2i>eibc mit allem irem 2iabc inugait ituçni imb itit(Ten/ 
unb ju aller irre ^lotbttrfft brud'cu / alfe aile «mbae unfere fu» 
te/ unb alfe bad oud 1 Kittcinuwn t|i ane ®evabe. ÎBtld'c Ne 
voit ®trafbur4 / vur ijbelliite iu Ç?urga euipfabent/ oNr fud 
vos tfbetlufc liant/ unb Ne unNr Und unba utifer ©ebiett ju* 
genre unb Ne bo fefefmfft marne / oba 3 ( ')Mote ba fefNifft 


. festt / Ne fudent îv ir / ncd? ninnan von unfern svegen/ fit mt 

lid'e vèloff;/ ctetre cbet <2>efhn offtn fint/ unb bliNnt/ui al» I notigcny nod? rrtngen/ ju tunN anNrd borne aile anNreffNIf 
leu iren ôlôteii/ «jlnbe ald vosgefehetben fiat ont aUc Oeverbe. ' lute nuit/ Ne utiber und gefeifen fnic«tnc®e veste. Oifemeoiirt* 

i£d follent oiub «tHe nnfere bep ^ifeiiind unb Nr ®,ti|ft fute bicvois©tr<ipbtiTg3 K vrf>u isrNetcnt/ 51 e megent hniballud 
bieuiiNr und felîcfMtft fmt/ nv bu a.irflin fint/ emen freven ■ McNtu / in ivele«'t unfa <5tat/ oba ®aif?tt finvcflcnr/ unb 
(Bctog hüNis / mit ireat fil't unb ®ute ju jilvnbC'in Ne (gtatt mojjin fie hitiNr und jielynt/ fo fulicnt lit irt .feinN mib0cfin» 

- - v ‘ bt / fcmvilr btt 3tlt maent / alfo in btnut NcT&tnt vabenm 

i|l/ fn> fiçtnafftd iNcnfled/ tmb aller 2«o:Nrunaen/ unb fol» 
lent cd gegen bon h.ilrcn/ alfo von ber von (^trafeinerg cfbelrt 

PP 'Burgern ba votgtfd'ttbns fiat. 2Bir Nr ucjgnwnt S?ifd'off 

follent mit/ ober bie Unfern m btfeil nclyfltn aclne ia.jeti Nr- i îRilNlm/ n«t’ unfa ïmptlute/ noefi nieitwn von tmfern nv» 
fellxn irt (Elbe unb 'Burgfdjaffe lebig imb led tun feigen. 2l'ne - gen fofftnt nod? oimellent / btn Unfern met vabicten/ bas fie 
' - • Nn fBurgan von vrtrafburg ^ngefeifeu unb Uf-gcfeiTm/ noefe 


(r rrapburg/ cbet ivol'iis <d in fnget / 1111b feUeiit mir nod' bit 
Uisferu Moine macis nod) fit Niraii trren in Nufettneii iveg. unb 
lysent cu;l> Ne lliifem irgmr TIbtrusne vafevom/ >Bnrgfd\tilt 
bafeir gcfeçet / cNr geluNte Nin'iir garni / mie Nip irae/ bie 


ed oud) bap jeuiaiit Nr unfer 'Bifd'off îifelhcimd unb Nr®rijf. 
tt iDlaisoNr Oiencr n*ren/ fent fmt/ bit nuta ihine fiçent/ 
trengen oba tivengeis ivolte/ ober fit Nçebar geaenget Nne/Mp 
fte leinn frevn» ®ejog baten fclttnt/ uf Nu / unb u|fbit fol» 
lent 'Sir Qiifebof îôiîfKlni b*n vetgenantm 2Ktt|la/ :\at imb 
tttn ’Sladf.' •litincn/ gaaten tmb btfeolifèn fut/ Md a tint flirt 
Nt ®ett<n i> ’|Tc/ (gibe/ fBurgfebajft unb®duNtc/ Nt fit bar» 
vur stgeben / gtfeîet / oba «y:,. 11 iKktnr/ tmb bit von ‘Xbtntme 
nttgus Nntreffe/ libig fag.vbie fie stuc Nitumb gctan feaben/ unb 
Nife «r |ic fer* laffe uN.i mit u en file imb idute/nm^nsfectvcl* 
lent / ald ouït Md NQtdv rrljr lmb gcivol'iilid* i|l/ udgenoin» 
tnen cigen fute/ Ne man befe(j«is fe>a mit bni liNncffen / «ildNid 
«>on alta ba Nuin gavobnlnh imb rcl>t i|i. £ 5 a von ®trap» 
bura fetKlme megtm ba 'Burgevc von «ètr.ipburg/SDkti/*pfcr* 
N/iXinta/itd’aaft unb anNr 2 ltefj uf itufer 2 Bonn</ 2 BeçN 


ben iren/ nit mains/ huNn/ ober «irNitcn feslltm/ m tvcldvn 
2 p<g Nid fie ; rv«inN srir iveacnt/bai Ne Unfern m niaient/ 1*1 » 
<1x111/ intb aTbetrent/mnbc ire «piHnni^e ald «mbern fmen/ aix 
(BevaN. iliifew 3 otlae/ bte m ber ®tabr tu effrafbitrg/ uf 
ben 'Brticfcn / nnb N ben îburnen/ von Unfern megen^ol nt» 
ment / Ne fuUent von «jjhk nnb von bornez nod' von Nhcmcrt 
«inNrn Nngm mt me 3 ofled tieinen / benne ald man von -jurer 
fia/ ver jswnîig/ oNr bnptg 3«iren bofelNd genomen Ikc one 
aile ©evabe. 2Sir ba vorgenane SBifct’off Jbilfylm / nod) 
mnnatt von Itnfern axgen/ fouent/ nod' enir client betuwnftirNr 
us allen imfan êtetten/ 'iJorffern / tmb ©ebtrten/ ed fee uf 
2 Caffa oNr uff fanbe/ Nbeineu nmven 3 ol/ ut bx (Barges* 
von v5ttgjiburg noef? uf ibe ©m iirntben / n«b tvn in Nifcien 
unb testent twr cia bit Unfern /fenunclicb* uinveÿlk^uwd'ff' 

bit 
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DU DROIT 

Anko fl®" 1 * ûî< ant 9tvate. Ç?$ foffmt on* offr0aJUi*<fl/ 
anb Britlidjoi ©et*»/ bk rorr tii ber <Stot jH{5ir«tlibttr$(M= 
1 1 0 ç, Mrt/ « ï«t CMtt tgroiitbwg <mfti*< biibcn / uni fia/ >M 
*'* fit mût fcor gttwfm ffttt atie 0ewM. 

®nr iwflfrrt ou* mit SRamen/ MeÇtabt von (gtrafibar.? 
foflrn blfben t imgebinbert bi b<r 'Pfaffebat in affer ber muffen/ 
nlfo fu 5 k iyrbMhr bu boit oik aile 0nxrN. Btr oit* 5 k wh 
j}«wii«n 'Dinllff / , 2Uiun.innia|lfr unb i\.tt jn fc^iipbinr^/wi» 
mkiic/ iiniiiM 5i< voigridtiMti Snvurbiaf sjorm/ ijore 3>il* 
çdm Mt ^fd'otf/ Qerre 2îolowr von iu$eln|ltm Nr Ded\»t/ 
imb 5ua (luppuxel «feineinltili/uiuJ /unferre tètent/ un^rn ©tir» 
<prn/imô ben tmfirn/ bit 0nuN/ un5 #runtf*ajft .jeton fount 
ali votqtfdroben fiat. €o mUcnt «ne m Migcgcn ju Iktx imb 
#nnuf£K)jft/ bat nkmmi bfr unfmt / ber iurndjeiTcn Nr ob> 
egetiuituii tètiffte .juter/ R'it 5 k gênant fînt/dngrtffê unïjerfbf» 
get imb «ut* (Soufre. Btr iretfcnt ou<I; me/ Mt* tyoutn Nr 
imfcm Nn voigmunten îtnro£etraibarvètifft/ jmtiXutfdSBof» 
tnt/vnr uni/ uf tmfere «pfulçe 0ebkte / îreber uinbf -kbenMn/ 
Selegercte/ cNr Rtnfê/ Mc ju tren grifHi*en 'Pfctmtcu gc(>ô> 
Kiu/ 5 k ftinrlt* fine baf ci 3*<nbni/ Selegercte/ obet *n|e 
fp. 9îo* Nid in fan iwltlt* 0<r*tt/ in *re Sjéfe gefe$ft 
«Krtatr. 3Bir twflent fu oint» mt inen abe je t unir an 5m nutnff 
Iront 'Pmiiuvn/ 5 k fu nf irre vèftffk Mt/ alfo Mt* es bo* 
gtfdxbc / mit bar ©fninNner Bille. Bo* ou* ben iunuijw» 
ren iw*fi«/ t* fie nf irtm cim/ obar non irai 'Pfftmbcn/ in 
«anaiK oNr MfunMr/ ci fie Bm/ Jtorn/ obtr aubert btnge / 
ou* m irai ©ruMrM ger/ uf tren èpircr obar itelre/ ober tu 
tfnbcre ire jÇ'ufe/ bown foüent fk fanai 3ol geben. B<r ubar 
uinbf fît loiid,\ 0ut fouff.i/ 5o fol ber bouffir uon jol âfbat 
ulfo baiiK ijoroiüuti tji aïK 0a'trbf / unb fie ntt. XMrtii fbff 
fin iqttta (Sdwffaiar/ ben fk b*»5<n in ’Bnt5«4jori [ f fan 
9fm babai/ non 0r5t>n« wf^tn uitfftrf ©tttte / «mine a 
bei erl«if7at fol fin ; Wc l'o.’^ffd-rtfbat bin^f / unb tr Kalitbfô 
btf non nrfffu »^ifciu>rf JBtlfcdmf*/ mifad Q3tfwin^/ 
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Parti k ix. Man 1 jjjf . f R y m e b , Farde- Anno 
n, CoRvemionei, &c. Tom. VII.pag.Si j.] 

C “" H a R 1 e s , par la eraee de Dieu , Roy de frwttt , 1 3 9 
S a v o 1 k Faisons a toaz préfet» üc a venir, 

Nuus avoir veu & tait lire, de mot a moi, devant 
Nous, & en la prclcncc de, noz treschiers & tr«amci 
Oncles & Frère, les Dm s de Uern - , de Bttr^eimyme y 
fOrleans. 4 de Baurbimnvin , & de uoilre grant Cun- 
feil, les Lettres, de noz dits Oncles , & Frère, ac- 
cordées, pailles , & faites par noltrc conimandement, 
volente, 4 ordcnancc, 4 par venu dn Hovoir, par 
Nous donne 4 attribue a noz dirz Oncles & Frère, 
incorpore en leurs devant dites Lettres , contcnans tes- 
te forme, , 

Jehan Due de Berry Çp* fAuvergee , Conte de 
Poitou, d’Auvergne, 4 de Bouloingne, 

P H eli p Due de Burgoi*g*e, Conte de Flandres, 
d’Artoii, 4 de Bourgoiugne, 

L o y s Duc d'Urkuut , Conte de Valoiz , 4 de 
Beaumont, touz Filz de Roy de France, 

K r L o v 5 Due de Butirbuimoiz , , Conte de Cler- 
mont & de Forez, Oncles 4 Frère de Maafttgmemr le 

Roy, 

Faisons Savoir a roui Que, 

Pour confideracion 4 en espérance que les rres- 
grattü, & comme innumcrablcs , csclandes, mauli, 
mconvenicns, dommages, 4 cifuiîou du Sauc Hu- 
main , 

._i.ii.i. » ul „ v , v Qui ainû, comme il cft notoire, font avenuz, es 

imb Btiforf (gtiffrf tWjjoi bit t’ivgffd'nbot fiant/ .iftibbfnt wir f tcm P s P*^«» * caufe 4 par les descors, débat, dis- 


©tfd'off'^SillKlin for t mt/ imb «ff< tntferfÿlrtd'féuwtibfdrJi 
nuntfn SPifbtutftf/bi bail wutmunt unfame (ftbf / fictc/ vvftf/ 
imb umtcrbré-iyttlubf i« bulknbf/ ju fj,iba»5</ unb su t’oflcfii» 
rmbf. Unb funhalubr Me ^entqmfff / apetflidv/ unb ntftntr 
Mt tpiMt ju nmM/ no* ju foiiunaiM/ mit ^kutfit/ obar 
SJBartfat/ utit 0 <nljce/ obft uftirattH^ 0rr*tc / no* Mtfî 
fcNtfku Sfton twrbct/ nu obm berna* tn bmjKtnm œfjciKoflf 
©airrbf. Banne mit tmje tiff bitftn bimgm Zaa/ pnbf 5 k 
W îgoMtmtai tàttKfe / unb uinbf dk anbrrr ‘Xncfvrnds'n unb 
J2)otbfrun^n/ fo atr an bu f^atamat âJîafkr unb Sot/ ire 
ajtffgftf/ 0 aitfinf obar bffitnlxr ^dxMt liant/ obar gfhabat 
inodjfait/ m nvld‘<n twa Nid gcfiri inofyce / mit mat gcnîlt* 
«r*ta/ gffd'libfft unb tUicrfra^n fînr. Bit 2 )o 0 mar ron 
iuÇditfkin / 'AVth.ni/ unb Mut dappittfl aannnltd'f brr obgf; 
n.imat tôtiftf jtitt-tra^burj uajtbatt. "îilfo btr lïnrutbsif / 
3?nrt Btlbflm arwf ktar unb bfftoufrttr ©ifdff pt tèuafburg 
unfar lifbcr !Qtrrc/ von (end Q?i'|hmtftf twÿn/ tvir von unftr< j 
v5nffr< mtqnt unb Me abcm/ 'îi^ifen/ Jjart 3 olvnmd tèfiinn ! 
bar 'jjjafkr/ ïjfr Çfaitd 5Brnn.mi ba ■aminanroafta/ unb bar 
tôtat 111 iètr.ipbura jufhjnm< atfrikn fine/ unb vur urtf «ne.- i 
mat banc/ Me 0ebrf|kn/ fo unfrr an Iril an bad anba [jtitf/ | 
imb oi*d.i btf SJotbertm^ai unb Tmrfptadxn / fo S3if*of ^rt' 
brrtrh an 5 k é<at (Jrr.tpbnrq ju Çacaioroe î?ern fiBotîiluît» , 
f*rUKit <tap/ unboud» Me r2}o:bfrtin*n / fo bte (état <5tr.tf?» 
burg an '3rf*of ,Çnb(Tidv bo im5<r jeptribm 3 «ibi?frm 3ot-- 1 
Jibot?/ unb Mis gc LtaiatMiibiT plutôt' unb ti^rtr.t^<n baMmt/ , 
unb mit financer ^nçli* g<T*'trt / unb sjrfïibtrt fïnt/ m M 2Btk J 
alfo bavot befii cibai i|). r £\to Mf alfa ailtS init imfèrtnt qit^ 
«n 0 unfle/ Biflat uub 0 chdle ^cfd-clyen ifl. Unb grtotwnt a? 
eu*/ vur uns unb «de imfcrc f’Ltd’fôincn an brr uoigmanmi ' 
tèfift / unb ftmbeTlKhf Mf otsicfrbribfU Q>crjidnifTf / flftf/ 
vepf/ unb uitVfrbrédfiilirhf ;u hàltcuM/ ni atfar ber Bife unb , 
'Jrtaflf/alS von Mm olv^aianteti uiifamt y?ntat/3ifchofBil> 
iKlutt Mt voiatfdnribat fiat. Bit ou* 3oh.innd étunn ber 
?É)lafkr/ (Tiau* iSftinait 5<t ‘îlminannttiikr ba cX.tt/ unb bic 
SSurwtere jcmfinli*f Nr «état fu iôtr.ipburj verjfbfnt tua* von 
intfcni œe^nt Mtvot $ff*ribnt fiat/ Mis mit Ni i ou* fralfen/ 
tutb vodefimn traient une aile 0 -'t>aN:/unb ju aine tparen Ur= 
fmtbe/ unb etriqrr toteft^fett/ fo (i.tMnt mit 3pf*of Btlbdui 
unfér groffês ^tjiepyel/ unb ou* mtr bie voi«|autmai Ælietffrr/ 

“ naunu-.fift imb ixat ber ©rette fit Ôtm^bitrg untere v^tote 


cernions, 4 Guerres d’etme le dit Moufet^uenr U Roy 
te Predecefleurs d’n 11 c part , 4, trcsluuft & puillknc 
Prince, k Roy d'Angleterre nollrc Couitn 4 les Ante- 
ceifeurs d’autre parr , 

Ccflcm, 4 que inicx plus br ief & convenablement 
paillent les dites Parties de 4 fur ce venir a bonnes 
conclulion, Paix, & Accord, cflre 4 durer, es temps 
a venir, longuement entre culx 4 leurs Succcflêurs 
lien d’affinitc 4 de Linage, 4 y élire nourroics enfem- 
ble leurs Royaumes, Terres, Scignurics, 4 Subgiez, 
Amiftic, converfation 4 unité, forclolcs divilions, 
haines, 4 maJiaJcos, 

A este procédé trartticr 4 pourparlcr do Mar- 
riage, a prefente accorde, 4 qui . au pbilïr de Dieu te 
de Seintc Eglifc, fe fera 4 lira folctnnife entre nollrc 
dit Coufîn U Roy iC Angleterre , 4 uottie treschicre 
tresame Niece Ni ad a me Yfabc! de France, ainsncc 
Fille de mon dit Seigneur le Roy, 

Et, 

Pour ces caufcs & confideracions , & les autres tres- 
gnuu biens, apailctnens , 4 ptoufiz, qui nu ce moyen 
j font, a l’aide Dieu, dispolcz d’enfuir, non faircttient 
1 aux dites Parties,4 a leurs Royaumes, Terres, beigno- 
ries,4 Subgiez , maiz aulTi a toute Chrillieme, nu "bien 
I 4 union de l’Eglilê univcrlele, 4 a la coufulion des 
I Mescrcans 4 Adverfurs a la Foy Catholique, 

| Ont par 4 entre Nous, Dncs devant dit, pour 4 
| ou nom de mon dit Seigneur le Roy, 4 par vertu de 
la Puiüiince,par lui a Nous attribuée 4 ottroie en celle 
partie, par ces Lettres, contenant celle forme, 

K A R o L u S , Dei gratil , Francomm Rtx , Uni- 
ver s 1 s , pr*lintcs Litcras mfpeâuris , Salutcm. 
Inter Prothopiaulhts ,per Matrimonii Fa-dus, a Sutn- 
mo rerum omnium Condicorc,pritnxvis temporibus or- 
dinatum, ncdùm Gcncris humani Propagatio legittimè 
fuccenît in Mundo, vciùm ctiam inter Kcges 4 Popu- 
los (Hollis antiqui verfutij intvrdum ad invicem difft- 
dentes) Discordiz in Coucordiam, Gucrrx^uc 4 Dis- 
fenrioncs, in Paris amacnitatcm, de facili, fucrunr fx- 
piûimè commutât x. 

Nos igitur, 

Artcndenics qubd Sereniflimus Princeps, carilîimur 


VinmaïUKiftcc 

dwf 3 naefniri un btefm 3 ncf gehaitfet. ®er <|tben ift ju 0 rra^ 
bura an baù nrîxfkn lèameftàjic vo: vgt. BîuaLiueb luge bd 
SJ. 2Bif*vfttf/ M Saut bo mitn Mite von ©Dire* 0tburte 
bn**at |)unMtt 3<ir miuÇig tutb ftntff ^re. Unb fîtit bttrt 

3nefe 5rt geii*e/ ber aile bt Uns 3if*ot Biihetm/ betanbrt 1 ~ c * n-_ o t j d ‘j 

h mW/ Æ (£«ppitKl/ «M. M krinc b» m«/ 1 Con!«8“m“! R,x ptoot 

bon J)!n|W mb Satunb bu eut ]ti 6m$bar4 Nol " s "TU pcr l<,lc ? n “ r “ oi p !»™; 

hefibent. J j ratores, 4 Nuncios, mlinuare voluit, euro, cariinml 

Filil noftrl PrimogenîtJ, TJdbella Francix (licet ron- 
dùm Annos pubertatis attingatj atficitur Conjugaü 
Vinculo fociari, 

Super quo jam, inter iplbs difli Confanguinci noflri 
Ambaxiatores 4 Procuratoie» et uhû parte, & Nos 4 
certos a Nobis deputatos ex altcrJ , certi Tradatus 4 
modi prolocuti, ccrtaquc Capitula in feriptts rcdaâa 
fuerc, 

Sucrantes in illo, per quem omnîa bona fuccedunr, 
pcr Negoiiuro huiusmodi,!! fine piospctu concludatm, 
H h 3 Sslu- 


CL XXX. 

I îo e. Traité de Mariage conclu entre Charles VI. 
' — Poi de France (j 1 Richard H. Roi tf An- 

1 3 9®* gkterrt , ou celui-ci s'oblige d'epoufer IjadEL- 
11. Man. LK a * r '** R°* d* France. Donné à 



Anno 
MS»!- 
M9 s. 


14* CORPS DlfLOMAJI tQf U E 

ln quorum Tcftiinooium noflrum ptcfriuibai Lite* A N KO 

ns feciraus appoiii Sigillum. 

HOC. 

Datum Purifia! die xxix. Oâobm, Anno Domim "~V 
Mildimo trcccntcfimo nonageluito quinio , fit Regui 1 3y ; 
nollri dccimo lexto, t , v 


Salutcm, Paeem , fie prosperitarcm utrisque Populis. 
Nobis & diélo Confanguineo noflro Subditis , bonum- 
que pernmimum loti Chiillhuiitaii , futur» s tempori- 
bus , provenire. 

Et, ob hoc, cupientes, quantum in nobis cil, cf- 
fcéluofas in hiis operum cfficacias impcndcrc , potilïimc 
cùm ad nollram, de prxfcnti, ootiiiam devenait ip- 
futn Confanguineum noilrum fuos dcnûè folcmncs 
Ambaxiatorcs , Procuratorcs , & Nuncios ad nollram, 
pro continuatione proccffils huinsmodi de ipfius Nego- 
tii coinplcmento, prxtcmiam dcilinarc, 

Notum facimus quùd , 

Dc^ caiifliinis Patruis de Germano nollris, 'Jvfaxtse 
Bilmrueaji t Pbili*J>o Bargoadijt ,LaJvvi(a Am relnintaf ^ 


Et par fit entre, noi trcschacs Confins, la Conta 
Rotela*<i,tt Martfibal, Coulîns, fit Meilleur William 
U Strop Chambellan du dit Roy d’Angleterre, pour de 
en Nom d’Scclui, fit par l’aucloritc fit vertu du Povoir, 


fit LuJtvict Borboaii , Ducibus intègre, plcuè,ac etiain par lui a euh donne, fir attribue en celle partie, par les 
f]rralflim£, # nieritij confidentes ut, corum mediaute Lattes, dont U teneur enfuit, 
concilio (qui difilx Primogenitx uoftr* tim propiuqui 
nexa Sanguinis coajunâi funt) l'radtatus ipfe, fa- 
vente Domino, valcat felici conclulione firmari, 1 

Ipso s Patruos fit Gamanum noflrum,ac très vcl ? T 

duos ipforuin in folidutn, nollros veros fit indubitatos ! ad quos prudentes Literx pervcncrim, Salutcm fie lidcin 
Procuratorcs, Ncgotioruin Gdlorcs, fit Nuncios fpe- indubiam prxfcutibus adhibere. 
culcs rACiîais,coNsmuiMus,ic criant o r- I Plasmator hominum ipfc Dois , N 


R I C A R D U S , Dei gr ati J , Rex Angine lf Fr art U f , 
fie Dominus Hibernix, omnibus Chrifli fiddibus. 


ni samus per Prxfentes 


r Matrimonii boua pii 

conlîderarionc prospiciens, Primo doininaniium Lc- 


1 m u 3 j-v* iiMwi». 1 KumiMujiiunc preopieicuv, rniou oommaimuiri 

Eisque, fit tribus , aut duobus ipforom, OAMtiS, , gem dedrt, qui fit ej us fruerctur bonis, fit fpecicm 
ATTR1BUIMOS, fie cost t Dim u s plénum fit li- tinuara in poflcris , Àdjutorii libi dati légitima gaudens 
bcrain Potdlatem , fit Mandatum foecialc, t RAC- I conjonâione, fub lîncerx dilcâiouis ac Anima: fit Cor- 
T ah pi, nomine noflro, pro diâa Primogenita nos- 1 poris unicatc , ex cujus legalis conjunâiunis Foedere 
tra, Spnnfalu per verbade futuro, vcl Mattimouium ! plcrdmquc provenir Dco g rata Sobolis Proercario, li- 
pcc verba de prxll-nti, cum, dictis Nunciis fit Procura- ncaUt Succeffio, ConGmguineorum hinc fit iiidc lauda- 
toribus difili Confanguinci nollri, nomine ipfius fit pro bilis Alligatitia, Amoris folidius in üilcdis, fit discor- 
ipfo, prout commodius , firmius, fit convcnîcntius de . dantibus via Pacis. 

Jure ticri notait. fit Der urrnsaue Prnemnmres (aura- H.rc diim ii 


Jure ficri poterie, fie per utrosque Procuratorcs fupra 
d i'1 os ac inter cos concordatutn fit cnnventuin 


Hxc dùm interux confidcrarionis oculn renovarnus, 
appétences prxdida proticua nobis fit unltr* Rcipublice 


Verba Sponfaliorum de futuro, feu Matrimonii de pro noilro tempore diviuis nutibus eveuirc, divulgai 
prrfcnti j per ipfos Procuratorcs fit Nuncios difili Cou- 1 t'aina cclcbri, fit credibilium perfonariun crebra rdatio- 
fanguinci noflri, nomine ipfius proferri petendi, lue noflris auribus inculcante, quanta in prxcarillima 

ht Consens U M, in ipfam Filiarn nollram, per | nobis Ueunaa IfhtlLi Film Pnmogeuiu Damtn Ka- 
cos , dicli Confanguinci nollri nomine, prxbcndum , rc- roh eariffimi Co*Ja*g>ii»ei ma fin Framaa rclîorcat (ïene- 


cipicndi fit acccptandi. 


ris isobilitas, vigeat fit morum honcllas (licct l'ub annis 


Cum iplisque Procuratoribus fit Nunciis cjosdem I adhuc tcncris fuerît conÜHuu) ipfam, ad laudem Del 
Cou fan gui nci nollri, de Dote, Dotalitio , Donationc | fit prædiâorum bonorum cxplaionem, futnml median- 
propter Nuptias. neenon de Arris, fit exteris in hac I tcgracil, peroptamus habere Conjugem divini fit Im- 
parte conditucndîs , eorûmquc qualitotc fit quantiiatc , j mani domûs pariter fie Confortent, 
ac etiam de terrninis , lotis, fit modïs folutlonum fit Hinc efl qu6d , 

latisfaâionum de cisdcm , & quanto tempore prefata , De fidelitate oc legalitatc. prudentil fie circumfpec- 
Eilia nollra nobiscum manebit, ac ubi, fit quando.cu- » tione, cariflîmorum Confanguineorum noütorum , E- 
jdsquc expenfis, fil fub qua forma transinitti debebit, dtuarai C omit h RotdinJr.c , Tbamæ Comitis MareJtaUi 
conveniendi fie coocordlndi, is fie ll'ilhelmi le Strtp Camerarii nollri. 

Tract ata etiam fit concordata, fuper hiis, inter ipfos St corum cujusiiba, plcnariè confidentes, 

Patruos & Germanum nollros fit très vel duos iplorum 1 Ad eomrahendum Spoiiûtu per verba de futuro, feu 
ex uni parte, fit diâos Procuratorcs fit Nuncios diâï | Matrimoniutn per verba de prxlcnti, cum prxdidaDo- 
Confangulnei nollri ex altcrü, quatenus nos tangit,oin- mina, quocunotte modo convcolentiùs fit ordinatiùsde 
ni iecuntatc, legitimi fit bonedS, nomine noUro fir- jure ficri poterie, fit in candem, jure Sponfaliorum ut 

•...a; . . In ^nnnfini fmi M-ilrinvmii nf in llvnri'm niiminf* 


mandi , 

Similfiinque fecoritatçm ab cisdcm Procuratoribus fit 
Nunciis prxfati Confanguinci nollri petendi, llipulan- 
di , fit rccipïcndi 


in Sponfam, feu Matrimonii ut inUxorem, nomine 
noltro confciniendum, 

Ac verba Sponfaliorum feu Matrimonii de prxfcnti, 
per ipfam vice mutul proferenda, fit Consens ou. 


Ab iplîsquc Procuratoribus fie Nunciis, quùd idem in nos per ipfam prxbcndum, rccipieodum fit ircrp* 


ConCtncuineus noltcr a diâo Ttaflatu ,Ti , Dco permit 
tente, ipfum firmari contigcrit , uullatcnus dcviabit.fc- 
curitatem pctcudi. 


tanttam, 

1 Neenon ad traôandutn , cum Procuratoribus, Pa- 
| remibus, fie Amids ejusdem Domina:, de Do- 


Cct crique omnit& liugula fadendi ^ecrcndi .fit cscr- i Ullrio. Donationc propicr Nuptias, ac Arris in hac par- 
cendi.qui in pmnifiis fit circa prxmiila nccc1[arta fuc- , te coniliiucndis,fit coruin fingulorum qualitatcfiequan- 
rint feu qumnodolibei oporcuna, fit qu* (ami Negotii titatc, ac etiam de terrninis, locis, fie modix foluiio- 
qualitas exigit , ac etiam qux Nos faceremus fit facere I num fit faiisfafilionum de cisdcm, ac etiam quanto 
volTcmus fi prxlcntcs paTonaltter imerclfemus, etiain li tempore expenGs Parentum fit Amicorum debcat luûen- 


Mandatum exigèrent tmgb fpcciale, 

Ptomittentes , in verbo Regis, Nos ratum, gratum, 
fie rirmum perpauo habituros quxcünquc per diclos 
Patruos fit Germanum nollros, fit très vel duos ipfo- 
rutnin folidum, afita, gclla , convcnta, concordata, 
promifla, firmata, fie procurata lucriut in prxmiffis fit 


neenon ad quem locum prxdicta Domina, fie 
quando, ac cujus cxpcnlis, fit fub qua forma, per Pa- 
rentes fit Amiens debcat transmiui , convcuiendum fie 
concordandum. 

Et ea , que fie tractata, convista, fie 
dordata fucrint, quatenus ad nos attinet , 


quolibet prxmiflbrum, ac contra ea , feu corum aliqua, | omnîmodJ fccuriute , honclla fie légitima, nomine nos- 


non v en ire, née in cis variarc, 

Quddque difita Filia nollra hujusmodi Contraflum , | 
fi ipfum concludi contigait, ratum fit gratum habebit 1 
dùm ad annos devenait pubertatis, 

lpfosque Procuratorcs nollros, ncc Potellatem, cis 
per Nos per prxfentes attribuiatn, nullo uuquam tem- 
pore rcvocarc volumus: 

Infuper quAd dicli Patrni fit Germanus nollri, de Per- 
fonis de Gcncrc noflro, fit de Cuueiliariis nodris, qua- 
Ics quantoque numéro fibi placucrit.ac quotiens volue- 
rint, fecum cvoccnt, qui diélis Negotiis cisdcm afiis- 
tent, & ea fxciant qu* fibi duxerint injungcnda; 

Quibus mandamus ut cis , in hiis , parcant tam quant 
nobis. 


I ttO F I R M A N D V M , 

Similfimque fccuritatcm nomine noflro, peten- 
»UM, STirULANDUM fie RECIPIENDOM, JU- 
r a k nu m que, in Animant nollram, quùd Cor- 
trac t v m hojusmodi ratum habebimus , née Po- 
tellatem prxfcntem cis datam revocabimus , aliquid vcl 
faciemus aut procurabimus, per quod Costrac- 
t u S hujusinodi, leu ejux débita Conlutnmatio, in ea* 
lu quo per dîâos Procuratorcs feu corum aliquem fie, 
ut prxmiltitur, comrahi coiuigait, quomodolibet po- 
terit impediri , 

Ac cujui ad PETE NDUM fecuritatan, debitain fit 
fufficiemcin , a Parentibus fit Amicis did* Domine 
Y label lx, qubd ipfa sComtractu hujusinodi nul- 
latenus variabit , 


Cxte. 



DU DROIT DES GENS. 


*4î 


ÂNNO OKrfqne omnii & fingula eaciemdum , El- 

(ErCIMUUU, & EXPEDIE* DUkl qu* ill pr*- 
I îOf, midii ac circa-ca ncccilaria tuerint vel oportuna, ft 
qax qualités bujwmadi Ncgotii & natura exiguor & 
j J gO. rcqurrunt, & que nos faccremus feu fjecre pollemus li 
J per lan aliter ibi prar Sentes dfentus, cciam li Mandatant 

exiganr quaniumcûmquc fpeetalc, 

Pnediaos > Kdu r ardum > Thornam, & GuiNietmum, 
ac qucntlihct corumdem per fc & in folidum , naîtras 
veras, legitimos, & indubitarai Procuratorcs , Nego- 
tiorum.Gertorcs, & Non dos (pécules, orgamlmque 
vocisnollrz, in praemiflis ft coram lingulis, faci- 
MUS,ORI)ISA>lllS,C«EAUUS,&COKSTITL’I- 

kl u s per pr* lemcs ; 

Promiaentcs , in verbo Regio, Nos ratum ft 
c R A T u u perpetuis remportons habituxum quic- 
qaid per Procoratores nollro» predidos, ve( ipforam 
aliquem , actum, gkstu.m, feu procura- 
XUM foertt in preemifiis & lingulis przmifiorum, 

Ipfdsque Procuratorcs & Nuncios nollro», ft comm 
quemltoer, «b otnni onere farisdandi expreflè, tenorc 
prsfcntium relevamus. 

In quorum omnium & lingulorum Tcftimoniam ar- 
gue lidan pleniorem ha» Liceras noftras Patentes fieri 
Kcitnus, & Sigilli noilri magui appcnlionc muniti. 

Datum apud Mancrium noftrum de Chilterne Lan- 
r»*. tricenmo die Decetnbris, Anno Domini milleli- 
mo trecctuclimo nonagefimo quinto. lit Regui noûri 
decimo nono. 

D’autre part» 


nages, Succeffioos, ft autres Droit quelconques, pour 
elle, les dû Enfans , Descendons , Hoir» , Succcfléutt , 
& aians caufe; Et a ce l’aoâorifera, fenz aucun con- 
tredit, relui, oodelay, le dit Roy d’EngJctcrre, par 
la meilleur ft plus feure manière que faire fc pourra, 

Et les diz Contes, Korcland, MarclchaJ, ft Cham- 
bellan, ont promis de cnconvcoancc , promettent & 
caconvetnwccnt, desmaintenant, es Noms que dcllus, 
que le dit Koy d’Anglcrcrrc audorilcra noltrc dire 
Niece, des fitoft que elle lcra on dit auge de doute 
Ans, de litort qu’il en ferra rcquiz pour taire la dite 
Renonciacion, la lui fera faire par les meilleurs de plu» 
Usures forme ft manière que faire le pourra, 

Pourveu, toute voies, que, fc ne porte aucun pre* 
jadîceau dît Koy d’Angleterre, ne a les Hoirs, Soc* 
ce/fevirs,nc aians caufe, quant au Droit & Quercle que 
ledit Roy d’Angleterre maintient a prêtent, de Mon? 
lieur le Roy, au contraire, pour Lui, fes Hoirs, Soc- 
ccflburs, de aians eau le, 

El referve aufli a noflrc dire Niece que, fe ou tempa 
a venir, la Duché de fiayviere, ou outres Terres, anî» 
fes hors le Royaume de France, du (Joufce & Ligne 
de ma Dame la Koyne fa Mere, lui eschcrient par la 
Succcfiion des Parcns de ma dire Dame la Roy ne, clic 
y puill fucccder, non conrrcfiaiu la Kcnonctacion des- 
ius dite. 

Item, Nous , Ducs devantdiz , accordons , ot- 
trovons, confirmons, promettons, ft euconvenancont, 
es Noms que défias , ft femblablemcnt les diz Contes 
de Chambellan, es Noms dcfiusdîz, accordent, ot- 
troient, contentent, promettent, & cnconvcnanccm 
que, fe aprez Solcnnizacion du dit Mariage le dû Roy 
d'Angleterre aioit de vie a trcspallcmrnt , tenz Entant 
procréez d’icclui Mariage, & que nollrc dite Niece le 
furvesquitl, elle cftant lbub aage, ou aagice de douze 
ans acomplîs, la borne de cinq cens milles Francs, ou 
ce qui auroit elle paie de la dite borne de huit cens mil- 
les Francs ,oultrc la Some de trois cens miles Francs, 
fera rendu ft reftitue a noftre dite Niece: 

Et, s’il avenoit que elle trespotTaJl fenz Enfans, pro- 
créez du dit Mariage, & que le dit Roy d'Angleterre 
la furvcsquilt, il feroit tenu a rendre & reftituer a mon 


Este faites 4comtraictes F i a ns ail- 
le s de EsrousAiLtrj dudit Roy d’Angleterre, 
ft de noltrc dite Niece, 

Et, a cédé canfe, les dire Contes & Chambellan, 
pour & ou Nom du dit Roy d’Angleterre, & par ver- 
tu de leur Povoir dédits tranfeript , okt accorde, 

PROMIS, ENCOVE NAMCIE, & JURE, ACCOR- 
DENT, PROMETTENT, E M C O N V E N A NC E N T , 

ft JURENT que le dit Roy d’Angleterre PR ANDRA . 

noAre dite Niece/ Femme, & Espoufc , P a R lot al dît Seigneur le Roy, ou a celui qui pour le temps fe- 
Mariage, roit Roy de France, ou a leur certain Mandement, la 

Et desmaintenant eolz, pour ft ou Nom du dit Roy i Somc de Quatre cens milles Francs , ou ce qui (croit 
d'Angleterre, & par venu du dit Povoir, l’es pou- J lors paie ac ta devant dite Some de huit cens mille» 
SE a ont par Paroles de prefent, j Francs, oultre la Some de quatre ceus milles Francs j 

Et, par mi ce, Nous, Ducs deflus nomcz, pour & ! & pour ces reflltucions taire, es .cas & par la manière 
ou nom de mon dit Seigneur le Roy & de noftre dite ! que dit cd, le dit Roy d’Angleterre s'obligera, & les 
Niece , avons accorde a promis , accordons & pro- diz Contes & Chambellan , es Noms qnc dédits , en 
menons, que nodre dite Niece prandra a Mari & Es- ! ont desmaintenant obligic & obligent ycclui Roy d’An- 
poux le dit Roy d’Angleterre, j glctcrrc, fes Hoirs, Succcflcurs, & aians caufe, & 

Et desmaintenant l'espoufera , par paroles de pre- j tout leurs biens meubles & inincubks , prefent & » 
fent, en la prefeocc des diz Contes ft Chambellan, J venir. 

Et fur ce ont elle obtenues Dispentàcions , foufilans | Item, s’il avenoit que nodre dite Niece tmpaflad 
d’un coude & d'autre, j avant le dit Roy d’Angleterre, ft Que de cc Mariage 

Item, que le dit Monfclgneur le Roy, a l'onorc : dcmourallênt Filles fenz aucun Malle, & apre* ce yce- 
& pour contemplation do dit Mariage ft pour là | lui Roy d’Angleterre eud enfans Malles d’une autre 
siite Fille, & les Entiuis qui iftront & lèrront procréez Dame, confidcrc que aucune reditucion n’ed ordennee 
d’icelui Mariagf, ft les Descendons d’eux, baille- 1 edre faite, de la Some dediudite, aui Filles, fe elles 
ra & paiera au dit Roy d’Angleterre, ou o fou ccrtcin y efloknt,fe a l’Oir Malle devoir appartenir l'Orne da 
Mandement, la Somme de huit cens milles Francs Royaume d’Angleterre; En cc cas, ledit Roy d’An- 
d’Or, ou la valeur, quil ont cours en France de pre- glctcrrc feroit & fera tenuz de appenerft pourveoir, ap- 
fcnc,& lclou le Marc d’Or par celle forme ; C’eftas- pennera ft pounreira, yccllcs Filles honorablement ,lea 
(avoir. Ion leurs Edaz, & li comme il appartient a Filles de 

Trais cens milles Francs a l’An cil & SolcnoUàcion Roy. 


du dit M A R i A g e . 

Et cent milles Francs en la fin de l’An , apres ycel- 
Je Solenniûcian, 

Et ainli des (ours en avant , cent milles Francs , 
d’An en An, jusqoes a plaiu paiement d’icculx huit 
ceus mil Francs, 

Les quels mon dit Seigneur Je Roy donne & oe- 


(TEM, pour oder toutes queflions & debaz, qui 
pourraient fourdre ou_ temps a venir, les Enfans Mas- 
Jes & Kernel les , qui feront procréez ou dit Mariage, 
ne cculz qui dcsceudront d'culz, ne pourront jainoic 
avoir, demander , ne réclamer aucun Droit de Suc- 
ceflîon, ne autre Quelconque, ou Royaume de France, 
— en la Dignité Royal, fuppofe que le cas advcinli que 


-troyc a fa dite Fille pour ft en lieu de tertre porta- culx, ou aucun d’eulx. leu ('.au , ou fcult, les plus 
pes , Appenages, SucccÆoos de Pcrc & de Merc, ft prouchains, ou prouchain, ou degré de Linagc : El 
autres Droii quelconques, que Elle, fes Enfans, & desmaintenant les diz Contes ft Chambellan, ci Noms 
les Descendons d’cnlx , leurs Hoirs, Succefiours, ft 1 qucdcllus, ont promis & promettent que le dit Roy 
aians caulè, pourroient demander, réclamer, & avoir, 1 d’Angleterre promettra & s’obligera , pour Lui , (è* 
«n Meubles ou Hcttttgcs, ou Royaume de France, ou Hoirs, Succeireurs, & aians caulè, les quelz ilz ont, 
autre part, ' ou Nom que dcfTus, obligiez & allrains a ce, qu’itc 

Pourveu, toutevoies, que, fe ne porte aucun preja- I n’en feront jamaiz aucune aftion ne demande, 
dice an dit Roy d'Angleterre, ne a fes Hoirs, Succès- | Pourveu, toute voie», que cc ne porte aucun 
leurs, ne aians caole quant au Droit & Qucrclc, qnc préjudice au dît Roy d’Angleterre, ne a fes Hoirs. Suc* 
le dit Roy d’Angleterre maintient a prefent, & Mon- ccfi'cur$,ne aians caufe, quant au Droit & Quercle que 
$eur le Roy, ou contraire, pour Lui, fes Hoirs, Suc- 1 1c dite Roy d’Angleterre maintient a prêtent, & Moit- 
ectfeurs, & aians caufe , lieur le Roy, au contraire, pour Lui, fes Hoirs, Suc* 

£t parmi ce que, de» fi-tofl que elle fera aagice de cclîeurs, & aians caufir. 
douze Ans acompliz , Elle, de Tauâorite du dit Roy 1 r e u , que, fi toft que le dit Mariage fera fo~ 
d’ Angleterre, renoncera a touz les diz parties, Apett-l laniie, (toilre dice Niece aura acquiz ft «cquienro fou 

Douai; a 
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Douaire ou Atmullc de *inl mille! Nob.cxMnSIcBrrc , ou pui« eftre fa», dk , aUejale , ou Tenu parquelcon- Ann» 

„ . il’.'.l. ..a ri.IT> «ni» nnoIr-rvnAnM ranf* Kmilmr Ail 


dc revenue pat an, dont elle joïra praiiblemi:nt,pc>Uf en 
faire fs vouiente & pbiiir , & lequel Douaire un Ail' ' 
ntfite lui fera atlii bien A fuutïilammcnt, a le prendre 
par fa main, aurti franchement A grandement que le 
prilt A o< onques Ko y ne d'Angleterre : 

Et fc le dit Roy d'Angleterre aloit de vie a trespai- 


ponr quelconques caufc, couleur, ou OCC4- _ 
c ce ft.il, taiiihlcmeni, ejprdfcnieni, 00 *e* L 3“; 

i3P« 


?” 

non, que 

rremcm, comment qu'il loir, ira 
ou temps a venir, ' • *• 

Ht que mon dit Seigneur le Roy .A le dit Roy d’ An- 
gleterre, en tant qu’il touche A puet rcgafdcr chascun 
fement , noftre dite Niecc vivant, cilaiu aagiec de don- | d’eulx, les ratifieront, approuveront, loveront, gree- 
zc ans, elle auroir A prandroit, aura A piandra, fon I *ont, A conformeront , A les feront, promettront, en- 
dit Douaire ou Annuité, & en joirois A joira pailible- • convenanceront, A jureront, en Parole de Roy, par 
mait toute fa vie durant . tant comme elle fe tendroit leurs foi» A loyautci, pour culx, leurs Hoir^, Suc- 
A tendra de remarier; fuppofe que elle s’en veniil de- | celFeurs, A aians caulc, A les feront faire, tenir, en- 
mourcr ou Royaume de France, A qu’il cuit Guerre ; teriner, A acomplir emiaetnent A a plain 

— Ai, 1. U i !.. ...... ...I. Ji, 


( que Dieu ne vaille) entre mon dit Seigneur le Roy 
A le Roy d’Angleterre, oa leurs Succdlcnts. 

I r 1 m , Nous , Ducs de Berry , de Bourgoine , d’Or- 


Et en obligeront eulx , leurs diz Hoirs , Succeflëurs, 
A aians caulc, cnfcmblc leur! biens, meubles A iu- 
meublcs, prefens A a venir, quelconques ils (oient, A 


leans, A de Uourbonnoiz de (lus nommez, nous fom- ' quelque pan qu’il fuient lituez Aafliz, les qoelz Non* 
mes fatz A faifons fors, ou Notn, A pour mon dit . Ducs dclfus dix avons, cl Noms dcvanrdiz, A les dix 
Seigneur le Roy, que noftre dite Niecc, venue a l’aa- Cornes A Chambellan, es Noms que deflus, ont obli- 
ge de douze ans acompli», coofcutira le dit Maria- giez A alïiz , obligons A ypotecons, obligent A vpothe- 
gi: Et, s’il avenoit que elle le contredilirt, mon dît ! quent, pour toutes ces chofes, A chascunc d’icelle», 
Seigneur fe Roy ne poutroit, en ce cas, aucune ebo- 1 eftre faites, entérinées, A acompliez, piaillement fenx 
fe demander ne r’avoir de la deil'us dite Somme de huit cnlraindrc, 

*•'•**' — P-—'*' f— 1 - *— r - Et en dotiront A bailleront mon dit Seigneur Je 

Roy, A le dit Roy d'Angleterre, leurs Lettre* feellcs 
de leurs Scaulx , avec lnftrumcns publiques, fe ineftier 
ell, en la meilleur A plusfcurc forme A maniéré que faire 
ce pourta , toutes A quinte toit que requis en feront. 


cens milles Francs, mais feroit tenuz de la parpaier le 
elle ne l’eftoit, A demourroir, ou dit cas, entièrement 
au profit du dit Roy d'Angleterre : 

Et , fcmblablcment , fc de ht partie tTicelui Roy 
d’Angleterre demouroit que le dit Mariage ne feuft par- 
fait & confumc , les diz Contes, deKorelund, Ma- 
refchal A Chambellan , ont voulu, accorde, confcn- 
tu, A otiroye, veulent, accordent, confcntent,A or- 
troyetit, que le dit Roy d’Angleterre fera, A {bit te- 
nuz de rendre A rcllitucr, A de fait rendra A rcftitueRi 
a mon dit Seigneur le Roy, ou a celui qui pour le 
temps ferait Roy de France, ou a leur certain Mande- 
ment, la dite Somme de huit cent milles Francs, ou 
ce qui feroit paie d’icetlc Somme; A arec fc paiera au 
dit Monfieur le Roy, ou a celui qui lors feroit Roy de 
France, a'Urc huit cens milles Francs ; 

Le» quelles Sommes ont elle eftimccs A ordennes es 


En Tesmoing de ce Nous, Ducs de Berry.de Boui- 
goigne, d’Orléans, A de l'ourbonnoiz, avons fait met- 
tre noz Scaulx a ccs prefeutes. 

Donn- A faites a Para , k ix. jours de Mar», l’An 
de grâce mille , troiscen» , quatrevins A quinze. 

Lesquelles Lettres, avec les Fianfailles, 
Espoufaillcs, A toutes I et Convenance* , Fromelfe», 
Traiôici, Accors.Omoyt, Solutions, Parement , RdH- 
tutfo»s,Rc»uncmciün,AuAor»ficioo,Obligaciom, Ypo- 


diz cas pour les dommages, intereftz, frais, A ditpens I thecations, Foins, Articles, A autre* choie* qaclcon- 
des ducs Parties. i dues, dont mention y eft faite, enfemble leurs erreunv- 

Item. que le dît Roy d’Angl«erre, A les prou- 1 Dances & dépendances quelconques, A chascunc d’fe 
chants de fa Couronne A de fon Louage, feront tenuz 1 celles, en tant qu’il touche A regarde, puet A pourra, 
A s’obligeront cxprclfement desmaintenant, A le dit ores A ou temps a venir, toucher A regarder. Nous, 
Roy d’Angleterre le fera par culx faire A promettre, noz Hoirs, Succefieurs A aiam caufc, Nous, par met»- 
A eulx en obl'gier donner A bailler leurs Lcurcs, en K ddiberacion fur ce eue, avons, de certaine lcience, 
forme convenable A fouffifatu , que, fe vceluj Roy ferme propos, A liberale voulente , agréables , fermes. 


d’Aogletcric trcspallbit avant la confuinmation du dit 
Mariage, noftre dite Niecc, franche A defliec de 


A ellablea, & par la teneur de ccs prefentes , les loons, 
approuvons, ratifiions, A conformons, roulai» A ot- 


touz liens A cmpeschemens de Mariage, A autres troyam pour Nous , noz dtz Hoirs, Succefieurs, A 


aians caule, que elles foient faites, gardées A tenues, 
perpctulemcnr A a tous jours , entérinées A acomptes , 


obligicions quelconques, feroit A fera, enfemble roui 

ccs Joyaui, meubles, A biens, rendue A rcllituc a mon . . 
dit 'seigneur le Roy, ou au Roy de France qui pour le : aient A furiilfent plain A entier eftècf, de point 
temps (croit. ■ noin». fenx c* ou’il foit ou Duill ellre dit allrvnir f 

F.t, femblablemcnt , s’il avenoit que fe dit Roy 
d’Angleterre moaruft aprez h confummation du dit 
Mariage, noftre dite Niece, s’il lui plaifoit, s’en 
pounoit venir A retourner en France franchement , A 
aporicc touz fcs Joyeux , meubles, A biens, fenz ce que 
«lie fcull ou peuft eftre detenue lice , ne obligée, ne 
que acun empcschcment lui fculk mis , en fa Pcrfonnc, 
ne a fcs diz biens. 


point, (cox ce qu’il fuit ou puill eftre dit, allcgoic, fait, 
ou venu par Nous, noz diz Hoir*, Succefieurs, ou 
aians caulc. ne autres quelconques , pour quelconques 
caufc, couleur, ou occalion que cc fait , tailiblcment, 
expreffement, ou autrement, otes, ne ou temps a ve- 
nir , aucunement au contraire. 

Et, a gTeigncur, fermeté A feorte, les promettons, 
cncnnvcoancorts, A jurons, en bonne Foy A en Paro- 
le de Roy. pour Nous, noz dit Hoirs Succdleurs, 


Item, que mon dit .Seigneur le Roy fera teuuz de A aians caulc, en tant qu’il touchant Nous A eulx, 
vellir. enjoveller, A faire mener A acompaignicr, a tenir, garder, faire, entériner, A acomplir, A 1ère 
fcs fraiz A dispens, fa dite Fille hannorablemcnt, fc- faire, garder, tenir, acomplir A entériner enôcre- 
1cm fou cftit, jusque* a Calavs, «u elle fera rcceve 1 ment A a plaii 

». I. Un» .Inli nu’;i <nn.r.^n> I K, ... ..Kla., 


par le dit Roy d’Angleterre ainli qu’il appartient. 

Toutes lcsquellesConvenaaccSjFromcfrcs^'raiâïez, 
Accors,Otiroys,Poin<., Articles A autres chofes des- 
fus touchées, A chascunc d’icelles, Nous, Ducs de 
Berry.de Bourgoisnc, d’Orléans, A de Uourbonnoiz, 
pour A ou Nom de mon dit Seigneur le Roy , A par 
vertu de la Puilîancc dclfus incorporée, a nous A le* 
diz Coûtes de Roscland A Marefchal A le dit Meflîcur 
Guillame Scrop, pour A ou Nom du dit Roy d'An- 
gleterre, A par vertu de leur Povoir dcHus tranferipe, 
ont par Noz A leurs Foiz A Seremens, fur ce bailliez 
les uns aux autres , fait, voulu, confentu, accorde, 
p*lfc, oitroye, promis , A cuconvcnancic.A, par la te- 
neur de ccs prefentes. Nous, dîz Ducs, es Noms que 
dcllus, les faifons, voulons, contentons, accordons, 
partons, ottroyons, promatons A cnconvenancons . A 
auüi les dit Contes A Chambcllatk, es Noms qnc des- 
fus, les fout, roulent, confentent , accordent, patient . 
ottroyent, promettent A encanvcnancent, A qnc clics 
foient A feront faites , entérinées, A acomplics, aient 
A foriirtent, auront A fottlrom , plain A entier efted , 
de point en point, fenz enfeaindre, A fenx cc qu’il foit 


Et en obUgoos A ypothecxms cxprclTement nous, 
noz dtz Hoirs, bucceltcurs , A aians caufe, enfemble 
noz A leurs biens , meubles A inmeubles , prefens A 
a venir, quelconques, A quelque paît qu’il foient fituez 
A afIÎ7. , 

En renonçant exprefTement, for ccs chofes A chas- 
cune d’fcelles.pour Nous, noz diz Hoirs , Succelfeurs, 
A abn* caulc . à toutes fubvencions , aides , A faveurs 
de Droit, Canon A Civil, efcrîpt, Dispcnfarions , Pri- 
vilèges, Ftanchifes, L’bettcz, Uiages, -A Coullumes 
gcncranlx , cspcciaulx A locaux, A autres chofes quel- 
conque de Droit, de fait, A de cauteie, par 1rs quel- 
les. ou aucune d’icelles, peuft eftre dit , alleguic, pro- 
pofe, fait» ou venu, eh tout, ou partie, par quelcon- 
que manière que cc feuft ou foit, contre la teneur A 
parpciuitc de ccs Lettres, A meismement au Droit ,di- 
fant generale Kenunciacion non valoir ; 

Et a fin que cc foit ferme A durable a tous jours^ 
Noos avons fait mettre noftre Seel a ccs prefentes. " 
D-*nn. a Pont le xi. jour de Mats, l’An de grâce 
mille, troiscens, quatrevins A quinze, A le xvi. de 
noftit Règne. 

Pu 



DU DROIT DES GENS. 


Ur 


Asno 
13? T- 

i iS /6. 


Parle Roy, en fon grant Confiai, oueaoient, 

Meflcrs les Omet Je Berry , de Bemrroi#mc , fOr- 
Usai , 6r de Bourbon*, le Cornmcjloblc : Nous les Pa- 
triarche tP Alexandrie , let Evoques de Neyom, de Por- 
tiers , & cP diras : les Seigneurs de Couty W de 
Lehret : 

Le Comte de S-tnt erre , 

Le Vicomte de Me 1er m , les Seifmrars de ù'iac 6c de 
Latremeillc, Muiftrc Odard de MmaJimi ; 

Et plufeurs autres. 

Mamhac. 

Viû. 

Collation ejl faite aux Lettres deffssi traSifcripin. 


ï}5>6. 

«. Mai. 

Fkanci 


Héritier, * Succetifcur. Et (cmblablement, s'il adve- ly..^ 
no/r que le Roy no lire Seigneur mourait apres la con- 
fummarîon dudîd Mariage ladiâc Dame Mahclle s*iî IXotf, 
luyplaifoit fen pooroit aller, & retourner en Franc» 
tranchemenr 6c emporter fcsdlâ» joyau t , meuble , h 
biens lans dire ne pouvoir cftre détenue, liée ne obli- 
gée, ne qu’aucun cmpcscheincnt luy fuit mis etj Ci per- 
lonnc ne eu tes diâz biens Et arnfy nous & chacuu 
de nous, pour nous, nos diâz Hoirs 6c Succède urs 6c 
ayans calife ïe voulons 6c convcnftncions U promet- 
tons en bonne foy 6c par nos ferments & loyauté», 
faire faire, entériner & accomplir entièrement 5 no* 
loyaux poairs ; 6c empescher de laid en tant qu’il nous 
(croit polîible, ti aucuns ou aucun vouloient ou vou- 
loit faire St entreprendre au contraire. En obligeant 6c 
hypothéquant cxprcircmcnt nous nosdiâs Hoirs* vic- 
ccftcurs & ayans caufc 6c. nos & leurs biens quels- 
conques meubles A immeubles . prêtons 6t 1 venir ; 
pour ccs chofes & chacune d’icelles cArc tenues, gar- 
dées. faiefes, entérinées & accomplies an plain. félon 
la forme 6c teneur de ces pre (entes 6t du Traiâé deflus- 
did , & fans eArc propofe, allégué, did ou raid taili- 


CLXXXI. 

Accord entre ht Princes du Sinç Royal tTA* ^ ^ 

GLETiRRE) & ceux du b JH i» de I 1 R A N- blcmcnt ou cxprdfctnent ne autr ment, comment qu’il 
ce, touchant le Mariage de Richaud II. (oit au contraire. En tesmoign nce de ce . nous Jucs 
Roi d'Angleterre , avec I s A B u L t. F. f ille de 6c Comtes délias diâz avons raid mettre nos Scaulx a 
Charles VI. Roi Je Ftamt. Fait à ll’iud - «> Aniiifc» ft «te a W?ndMvore, le pre- 

Car le r Mai x V C, C. I •.- ■ n M ■ -r 7 m,cr l° ur Jc 1 3,1 de «‘ J trois cents quatre 

jJT , U , 1 W 6 - 1°’ O. L E t b N i T z , v . & fcfîe ft ous tfo * conigcr ]3 datc de 

VodiCiS Diplotnaiici, pag. l6o. J cette Lettre 5c mettre quatre vingtz 6t quinze. Signé par 

« ! nollrc Chancelier & autres de nuAre Conlcil- 

T^TOus Jean Filz au Roy Duc de Guyenne 6t de 
JLN LancaArc . Comte de Dcrbi, de Nicole * de 

LeyceArc Sénéchal d’ Anglctcrc, Esmond Fils au Roy, CI. X X X 1 1. 

Duc de Vcrwyk & Conte de C.uucbrugge, Thomas 
Fils au Roy, Duc de (i) (üouccitre «i Conte tl’EAây 
6t de Buckvnhani ConneAable d’Angleterre, Henry de 
LencnAre Comte de Dcrbi, de Hcrford 6c de * Nor- 
bert Seigneur de Bchcnnolc . ( al Hennok ) Edsvard de 
Vcrwyk Comte de * Ru&claud 6: de Cork, Thomas 
Mombray Comte de Notingham fitsdid, 6c William 
l’EArop Chambellan du Roy noAre Seigneur (al. 

Thom. de Holcttd Comte de Huntyngden Chambellan 
de Angleterre, Thom. Netnbray Comte de Notingham 
Marclchal d’Angleterre) d’une part: 6c les Nobles A 
paillants Princes les Ducs de Berry, de Bourgogne, 
d’Orléans 6c de Bourhonnois, Unclcs 6c Frère de fon 
Coutin de France d’autre part, de 6c fur le Mariage de 
noilrcdîâ Seigneur le Roy 6c de la tres Noble Dame 
lfabeile Je France. 

». Avons accorde, cnconvcnancé 6c promis . que 
tiollrc dicl Seigneur le Roy 6c les prochains Seigneurs 
de fa Couronne 6c de fon lignage (croient tenus, pru- 
metroienc Ûc s’obügcroietit exprcAcmcnc , 6c baiilcroienc 
leurs Lettres en forme convenable 6c lu ilî fuite, que 
fy nollrc dit Seigneur le Roy trcspatloit avant la con- 
fûmrmiion dudicc vlariagc, ladiâc Dame lfabclle fran- 
che & dclliéc de tous liens 6t cmpeschcnicnts de Ma- 
riage & obligations quelconque* (croit éc fera , cn- 
femble tous les loyaux, meubles 6c biens, rendue 6c 
rcAituée à fon Conlin de France Perc de ladiâc Dame 
lfabclle ou a fon Hciitîer 6c Succeticors, ic femblablc- 
nient s’il aJvcnoit, que le Roy . noAre dit Seigneur, 
mouruA apres la conûitmnatiou dudit Mariage , icelle 
Dame lfabclle s’il luy plail’oit s’en ponrroil aller 6c re- 
tourner en France franchement , 6t importer tou» fcs 
joyau I v , meubles, fins ce que elle iculî ou deuil élire 
détenue, liée ne obligée, ne qu’aucun etnpeschemcnt 

Iny feu il mis en fil perfonne, m en letdlfts Mens. ............. 

3. Nous ddfusdits Oncles Frercs & Cou Ans de | JfnlKlvn “îdnKn ni’M^r^'K'Vrcdfd'.iiftv-ii/ ntm imb roici.' qt 
nollrc dit Seigneur le Roy, confderan* les trev^rands blfinunb n'ebnbarftiqcn bnUKilvieflot (icriMih gclthrirbcn. 111# 
biens 6c proiictz , qui font disputez à avenir i l'aide de J,|U ' ll<ir , ' o:i c S.’liU<ll»'ïnit KtrfbUr^ unb 5ricq» 
Dieu, par le nmvc» dudit Mariage , non feulement an- WM ” { '' xt / fe»» r ' rl ' 1;n - ni ' lv,r ,i - ,nal ' 

dit! Roy noihe seigneur & a ibnCoulin de France trcfec.;v/ NU.^rl-cr unb iirtrcr tentai» 

ledits Ri’V i tnxs Terres SciBncurie* 6c Snbicâ< n ais N'- Tnurrr «« Nil MncR/ tic ;n Ultd wert tmh ferbuntm 
. M' i .cl"' L-" fouib / unb ivir mit ihnni. i»c« lu édw(cn Atnÿc/ mit 

aulfy i toutti Lhiertienté . a < union di Suinte l ghfi U!I ^ 2)cnvrn mit Nn imen/ tir su untS 

A l a çpntuiion des mcscrenut; avons nous ton* en- : mLH , nN . ; , m w .r mit ibwn. 2Vn t:.\ «delMitmitbfli 
(cmble St chacun de nmis,pour h.mis, no* Hoirs, Succès- , tcn\fAcÏ6|iMû icrn b:-, ju un*i'abimtniuiitFa(titfriint/unb 
leurs & ayans ca-ilc, cncoiivcnaucié \ promis , en couve- „,, r miC ^ pn N-r 2fltnb;cfc:t une N« jciki / tu 1 ju mu; 
nanceons A promettons par 1 — * J 1 “H|' - - * - -* - - 


i23cr6unt‘ ♦ ^rieff ber ‘3ittqcrmri|îvT unb 5îdtW Nr 
<£wbt (£wn cinfj mit tit 0fineinNn fdeber 
0trtbc tintent tfifltè/ bariitnoi fie feivoM ireqcn 
nvhlimq beé unb bed ifyiric ;ii Iriftcnbcti qcher* 
famdi a 16 aucb UKqen Nr unttr fui (ScmeinNn Ver 
vernît lu haltcntc» Orbiuingen ûfrereinhHiimen/ unb 
euuiiNr baben su lynnbhabcn wrfprcctim- vSéllM uff 
betf J^eil. Çrcu$> L £iiij ben inan îu laicttt fa rcibi 
Exnlc.dio i jî>6. l l.n.vijoRpii Adl.i , u!>li- 
c.i Farte XII. Lib. XIII. Cap. LXXV. pag* 
*70.] 

C’cft-à-dirc, 


Traité dUnion entre le Aftgiflrat de la Ville dt i 
Cologne d'une part , 1rs Commune t (J la 
Milita de ladite Ville , d'au: te pa>t y par lequel 
on convient de ce qui regarde f Eldlion du Afa- 
gitirat y r obiiffanct qui lui efl dût , IV P ordre que 
ladites Communes (V Métiers doivent oiftrver , 
avec prontcÿ'e réciproque de s'y conformer A Co- 
logne le pur de PL-saltation de la Sainte Croix. 
1}S>6. 

3m fotomm t<r SrepfûliigMt! Kmm. 

C)l\ y ^itrgmndjlcrc imî> zV.itly Ixr irf.iht vj:i çêflii/ mib 
' l'i'it iwr bie <3oncniK g.inonlidyil ueil oMi i u-ib 


la confummaiion dndicl Mariage, ladeele Dame lia- 
belle franche A déliée de tou* liens & cinpcschemcm 
de Mariage, & autres obligations quelconques feroit 
& fera, enfemble tous fcs joyaux meubles & biens, 
rendue À rcAituée plainement, a foiidiâ Pcrc ou à fon 

11) Quoi que porte «t AccorJ. on prtiei d que !e Duc 4e GltuOir 
nt loyo-t pat ce Maio^e 4e Son cr i . 6c qu'il voulnit Coiuict 1* f lilt 
rn Marl*|te i \icbaiJ 1 1. pour rapiosSu 4a Tluône, 

Tom. 11. Part I. 


-i Scp« 


nous par la teneur de ces_Lcttrcs ; ivrl'irnNn (ti'nb/ uabivu - mitib’.un. 2îu« Nn Ç'iuttircrlacrT 
de certaine fcicncc 6c p'a n vouloir, que li nollrc dicl i. un Nn riidi tu une tfcrbURNn / unb ii'ir ;u rhnen. ili'iitnn 
Seigneur le Roy alloit de vie à trépaiiêment parafant I S 5 i 


jjimmcltvid' mit bc?i unenj î:c su m«* t’crbsinCoi fhqjb/ unb 
nur mit tbiun. 2lon fcc i li^tH^ftcn mit Ntt TCrtirm yi und 
iNïl'Uiifcrn/imb »m tare ihncn/ mit z’Mmnt 28<ipntfhtf4r/ 
telmad <r uitïs lâlapivôrtcr. 2V'U fccn ’Xbrc.i nur fcnen jtiwn / 
fo mip mbunfcm irtb rrrcrfc fcvnb / mifc mir mu ifcncn. 23 en 
beu iÇtonmtkrii mit Nu Minuit ^muucilcntciv i?L'U"'dM<iNTii/ 
.^rflcitimKlfr/ Icuirfcfrtcr md Icnyrrr / $u tui-J t’ttfcinbcn/ 
imbivirHiitihucn. ‘^en btn îVcfcrn mit bm jcnai :n imé i'tr» 
btinfcm unb «m imt tfcncn. 2)on beu Ommm mit Nu «nen/ 
bit (u un* vtfbunNU fcpnfc uafc rvir mit ifjiun. 2îcnfc<rt(pur* 
i i üU 
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CORPS DIPLOMATIQUE 


AlttO tttawni mit ben ïratcn Çsntobcr/ {flaNlmedem/ S>ref)<» 

. knVQcttrbittdyru unb îjeuftbeniiudicni/ un6 vortl» ben fiant/ 

1 3QÔ. bu jn un* vabtmNn fana/ un» twr uni tfcnm. ©on bon 
Çlofd^ïiiu mit Ntt jeun b«j» uni- vabunben fernb/ imbmr 
mit tfara. ©on bon JifiMuat mit Nn jenen bit ju uns ver» 
buntxn fanb un» mit mu iluten. ©on Nn edroNrn mit Nn 
jenen/ Ne tu uns wrbvnbcn fanb unb unr uut ijjntn. ©on 
btn ©dvtnâdxrti mit bru *amt loaem unb $3iMtfd;uniccbtrn unb 
bot iciten bit ;u uns vabunben fcpnb unb mtr mit thnen, ©011 
ben ©aonrerrern nut btn Tfmtoi îifdiuadxrn / ©"v.'rrbftjau 
n:ib ©.mfdyKrii lu uns urrbunbcn unb mit une i^ttcn. ©en 
Nu Sannameifan mit Nn *Xmtoi $}amtned‘er unb btn lemgen 
Mi mis verbunNn irnb uxt mit ibnen. ©on Nn ©afibenbcni 
mit bon ©Snn»2lmt unb ©«mf<bToDem ja uns vrrtmnNn imb 
rnr mit tynen. ©on boi ^itAtmwutrcn mit Nn Sierfladuvc» 
ivrm unb f aiifimwcrn ju uns lyrbtmNii tmb wir mit iÿntiu 
llnb vort «flt bi< Mut bit ju «mgen vett ©or6.'Xmttn/0dfl'd<n 
iwpb unb wbnuben ftmb. 2)cat fimot allen J tut en bit nua 
fanb/oif bmtmtruuiW touimm foilen / unb bit btefe mugtmrar» 
t:utn ©nef fotitn artfeben of bwcti lefcn/ju eroigm îagen/ bafè 
tvunf oUt ©advn/ 0tfa unb Singe l Ne in btt 3<it gcfdemt 
u.iô ganache nxrNnc / mit btt 3«t v.^anqltd) fan& unb wr« 
gtlfêu iwcbou/ et en fa? bauit ©ad' bup mon Ncfdbe ©,idten 
unb ©eft# mu ©îfgdn of mit ©nefen/ of uiit tinter anbercr 
irid'ttbat/ alf? g<uw;liA unb vcflhdyn bcftatigc unb Nivahre/ 
ban fie tn huer erftfuNt Memorial unb < trimer ©ebaehenuf un» 
wbriîdjlicb getMlcen iverbcn m eivigen 3rictn. <30 bain mit 
Nrum Nefrllv ©acNn ©erge^lid'fcct mu gansent i£n>jl unb 
'Jitifi angefetjcn ulib btbndjt iuvcrl)ûtcn/ unb uns in:t gutein 
ii oH’fbortitcn :XiitN tmb ©erac$ / ben roir timaemanbrm uiou* 
nnnenrlt<ben Nirup gelwu Nivcn / won befonneu unb Nfproticn/ 
ui:b fbnbalieNn®ôtt unfcnn licbm JÿErtn ju toff imb juCEb» 
ta/ unb uni ber vèceeN (Eb’< mib .jup^cit jobefrilccti ; unb 
an gemeut ©ql in atfm ©ad-en vorjureljrtti unb trtulieben ju 
Wor.jeii/ tnb ttm oür / 3ircrongS / 3orn/ Sj.ip unb i?iob 
io.iUcn3ottniowTljueNn/ tnb um fine ^ninc 0euuuiN freinib» 
IkN -rmtr.id'eigrm imtrr uns ;u uud<n/ so b«Nn/ unb (i> bt; 
Niltni : inb untrrdnnnbem ni biimcn (^dltn ju fteben unb go 
uueb refiid^n unb ditlid'en jo Itbtn/10 wn unb jo «giren/ io 
<iw*ifn îagm. *5o bmm inr uns fimeiielid?cn unb tmcradn» 
lirt’én unter cnuinbrr iKjbdtn uub gü:Ud;cii u.rbunbci unb utr» 
btnbtn imS wfllid’cii 11m btcfdu ©n<|ï’/ be» fodim (Jnb<n unb 
VHtlocfNn/ ois mir < Niritf o-tîvin bovtn : 3o natn b:(i ©ntf 
J'unarn unb ©ûnrnrNu bu io Nm unb jo ImIccii/ fo nue i*on 
2ivjrN jo ©Verbe fcrnurt.' qrfet’ntbm (Ntt. 

3" Nui jcriiat: ef.o b-une unt .ilICXintc u?tbC3ttjfcI0tfên» 
fdnjfitn eux uut btr galion 0cmetnbc cn^inncn vÇolin oorfi: 
r.i jubtn g^mjen îraiir.i mjUutien unb gmiçiid'en gcloffc unb 
uns iicrbiniNii/ global imb «tebinNn uns mu bicftin brief/em< 
jut 3ft Nr vrtube v*on v£ôfln/ beprtânbt^s gemu uub 
ijL'lt ju fan 1 unb uuygig unb nuri-ng bUiflTcn unb itÇcn 
tifitr vèttdci. s>.'d' ,iiiSgcfd'nbm bicfe Punâm unb ^.id-ni 
lytiind' gefd’ïKbtn/ bit em iXitt» jut 3ot ifcm gentere ©Wiji nu 
iiTlonifn/ uMiotbcn nod' itririigcii tn fuU / aubers bqiui mit 
©Vi|f/ ©Viuoi unb ©fTtTngt Nt guntjer 0nnembcn iutrfd,>no 
bai/ Ni? ig ulfo jii ffrfritn/ gonc >>-raMTt ju boin/ nod? ju 
bili.’Hen/ geint ntuiw ©trlMuibnuife ’^rtcf nod?©trfTag mu a» 
uid.'tu Sjcnn c» vr-inbecu «njo^un/ of jui , .uidyinbn<inigtr'3Vfu 
f- : fient' iiuet' mu nmgtrto i^tf fveueen e*‘ lijf judmge ;\<:it<n 
bit lê-wbt von t£i>ÎIn i'er«: : ju Nfd'ioaen/ ujn gfinc©Jcifc/ 
inb .md> um gnueine liSubcn wvoi ont domine wn tmifenb 
0ulbcn jnr 3<it geimc unb gtft ju tinetnnuiM un 3'^rt aticm» 
r;d-«t 1 lenuinb jù gtlojfen nod) tu ntbrittfoi tt tn ûv Nui imt 
îÿitf unb ütütn bet tiVmcinNu >. ©iie vorS tlebtti bat i|I dite 
Mtvtritatn / Nir man folde vûrf : (f-nd-cn / manu Nr {flétri) iji 
bvengen unb tuiib bein f:(l / alun unb jcglidvnKinunintbŒijf» 
filcn mf ; olfo Ntt btr nleNimi aus cmein tfglid'tn Quitte unb 
Woffflii iu-fu rirtxn/ jn-em ilirtr .ÇrainN abart icute/Nrbcui 
l\«itli jut , 511c fdM.ltn 1111b ftnbcn foUm nlS up biefelN vurfdTie» 
Nn ôkNii jti fpred en. Unb f? ttmS Nt nlsbanu mit Nin &t> 
lin / uut bon nitijlcii 'Part unttv cm anba antr.itbtiglidv.i uer* 
frer.im/ bot fai inenge -Jîad't inb ©erg.iugb Nibtn/ foiiNru jc - 
uiunbs iviNrfvrajb. 

©ou fo h.tlxn n-u unttr eitumborn famtmtid'in wtragtn / 
Ntt en îXat^ jur 3«i btr tst.tb vou (£o«n/ Iciffitd^i juNn J2<t> 
ligett fdnroroi f.iU/ 0C>tteS (fine tmb btt Qtobt 0>rt unb 
• ‘.Çtepbeu jo N^lttn / unb <111 vScineui S3<fle trtuli^tn vorjur 
Itbten inb tu Nforgtn. 

•Sud' fo feiil vort nuhr in itmyrfd'oNn nngct.-rUe iXaib ftni 
tmb |tQtn / gfineiiiliden bcp <m anNm ibn tin iKatl)/bati|i,ilfo 
tu wjlatn / Nu gem cugtr nodb ivotex iVntb bumtn (Eôdn nxtr 
foui nod' fiça «i faQ / als rûr 3<Kcn gnrell uub gtfctTtu b«t. 

©oet fo hutii unr centrAebtlidyn otvcrtr.i^tti als uinondiotb 
jut 3eit 1“ ttcfea fo ivcldic 3«t of nvuinen (icb Nif gerocrt/Ni^ 
uun jrntoi ©urgcnncijleTc unb emtn iKatli jur 3°* en Ntuien 


tEoUeu ! 
€i'bt<n/ alS w 
^1 bon er|)< 
ïirpbutg mb 5 


/ Nie N Xotr aeftbcbeii fnü/ bcp gcfetiiporntu 
«fc gdd'rieNn ûolgt. 

ôo foOen n?ia wn Nm TBiiflen ’Xinbe aïs 
- . Xmginartt mûbtn'2Cuibttn(ilS<Sd , otrmi/ 3Ptif= 
gtrbmv mb ’îutnern jo uns tyrbunben unttr uns uier 0rbart 
Platine unb ©urgtt tu iXentpe Pirfeu uub fdMefcu. ^>nb iwr von 
bon 3lTrnnarte l'erp : mitai igrNire 'Jflann unb©urgtrc. QBu 
von bts efcl'U^trknViitp jœcoi C?rNirt tJttanii unb ©urgere. 
"20u pon btn 0olbfd'»mtbcn mu Nn 0olifd'ltgan in uns Va» 
iunNit mua uns jwetn vgrbnrt ^iann unb ®urga. SJBit vpn 


Nn ^mbafern jtwtn ©-beirt gflann unb ©utgat. ®ir *»n ANNO 
btn ©luiNrwttmi tmttr uns inwi JrNtrt 'îlmrti imb ©nrga. . 
^®tr von betn tontulrttdi vorp » unter uns jw«n Æit.ire ffldiui 1 3 QÔ» 
imb ©urga. ÎBir von btn ièd?ilb«m mit btn Umbten ©Jap» 
ptnPitfern c5nMmad?eru unb ©laÇttôrtaen uerfre jn un# m* 
bimbm/ imta un# eui abarm ilflann imb SBurgtr. ©Jtr von 
Nn “Xîjrtn unta uns jrotrn igrtdre iJRunn unb '^urgere. ©lit 
von N» vèrcHirntgan mit Nu Kinbttu 3immcrleiuNn/ ïJoU* 
fd'iifibcni/ xnlciruidittn / icrxrtNtfan unb ef dli'vtrn ju un# 
txrounbeti / umor uns aneu ÿèrb.trn ü?lann unb ©urga. ©lit 
von Nn ijèd’metitn irma uuS jivctn îrbartfJlann unb©urga. 

©Sir von btn ©erfrm unta uns cuicn l^rburii üfldiin u:ib©ur« 
ga. ©Sir von Nn ©muera unta un# jmeen Arbore ÜJlaiu» 
unb ©itrga. ©Sir von ba 0ÛTtdmadytn / mit Nn '.Xnibarn 
(fonreiNm/ fînbdraad'an/ TirtfftlcTn / ©ruNluwd-an unb 
iNm'd'auiidtNrn ju uns verbuitNn unter uns jivccn (Erbart 
üfl.tmi unb ©nrgrre. ©Sir von ban Jlafd' ©mbee miter imd 
tinta Arbora >Kann imb ©tirger. ©sa von Nui ©ifdambt 
mit btn jatn ju uns vatanben mua uns tnva ifitare 'Jflann 
tmb Cfurgrre. 2üit w:i Nn è daubera vurftf’ruba/ unter un# 
einen lErturn 'Hktin unb ©itrga . 'ÎÔa von Nn i^eboeinecNru 
inif Nh ■Jlmbtoi'fcermi unb jN^WjoemaNrn/ jo mis verbun» 

Nn unter une aia (Erbarn {tflonii unb©irrgfr. ©Sir von Nil 
carre ortaeu uut N11 Knibean VtfeNnmfttern / èet-tvtrWtgai» 
unb ©nrtfàaern/ jo uns vttbiinbm/ unta un# etnat (Erban* 

Pî'inn u:ib©urga. ©>ir ven ben xauiKiigulfcrn um Nn'KmWe 
j?amuud'a j» uns verbunNii/ lutter uns mien (EtNirn üflami 
unb©iagçr. ©Sir vonben ©ùFbmbern uut Nui ©Snn>amfrte unb 
©SemfdirobtniMo uns vcrbuiibcn unta uns <tn£rl\irn plann 
imb ©urga. ©Sa von Nn 3ifd'anctvra mit bai ©mbe a iQti* 
lad'ntvra tmb teimmvfvra jo uns verbimNn/ unter un# ntun 
0rlMm iSlann imb ijvurga ju iXat^e neaun imb tiefioi foSm x 
rnifSflaljnwn tmta uns ©ml>ta/0.iffcln tmb 0euxinNn voffi: • 
fold't wife (Zbrbare ieutbe jo StncN tu lieftn/ bit ba ©tuba 
unb 0annnN nullid 1 / eprlid) imb bejte fepnb / unb alSNmu fo 
foflen iwr viirg : Umber utib 0atfclrti nnfar «jofoïjrm :Xaet^i 
Itutt jur fciuiiN up Nr ©ftuN :\ ifHwiufi fdhtcftn uitb fênbai / 
unb Nefdbe geroaen iXdfhSleutt fôOen dlsNin veut Np ibrenCp* 
btn; Ne fie b.inn? botn foUen/bdt0tbred>bt# r\.it K' iiir©tun-« 

Nn nehmen unb fiefm/ 11 S Nn Knuen /0vitf(kn unb 0<uvnn» 
ben vtirfd.'ret'tn/ um flamen mita fbWmi ababun^nfen Jeu» 

«11/ bit buryt nujlid) vr.b Nr Istcebu vnb ©annnbai vurf : 
tbrlid' vnb N|ie fqjn/ bip baf btr Outb tn um ganN 0eiabl 
von ifleun uub viaçig chutant 'Jflmuuii/ ©urgan ju i£oUn voU* 
foinmetitlicfci gefut vnb geotNmrt |tp. unb fo manne ba 'Xittfc 
ulfo in Nr vurf : ©Jcifc.i genjltcl,' mb jmnubl gefijc vnb ge!ce« 
ren i(1/ vnb fanai i£pb Naup getban Nu/ ale vurfctrieNn fiebc/ 
fa fou ûlsban Nrftbc vicroertn Xatl) bép NnftINn feinea vfçben 
mi# Nn vurgeuul&ten ©mftn/ ©..|fcln vnb 0euvinNn jucen 
©itTgenneifla Jiel?mtn/f<Nit vnb hefen/ mit îflamen fblete <br» 

Nire mafr intte/ Ne Nr ©tcebte ur.b 0cmanNn nufluÇ/ epï# 
litfi vttb hjefic fcvnb fonber ©rgtlif. 

©oit &am «jir «lit gutan VeraN îr.o'biridfntlleNn oevabra» 
gen unb ga'cnvart/alfb/iveî.irf fotfc/ Nifî etnig ©raN oNr 0vtf« 
fel/ von uns vo^d-rieben ©mbta uub 0affelen ju Nn 3nrtn/ 
manu fld' Ne vo:fii foert NS :XatN geboerN iti gefd'thm/folctê: 
elirSire îrepe feutr unb SBurga iui«t imS nit bettai ju XmN ;n 
ft«fdl/of ju fd'ïefat/ of and’ um rc&lieNr ©adt roiBcn ju iXai» 
b; nit fitftn en ivotilten/ bat alsbann tn i\aü> jur 3nt Nr-ge» 
roercu u. Ne; unb (ciikii ifpb geipon N'me/nux^ig unb tnatpcig 
fepti foU/ale von uufcnvcgeii unter unNrn Ôdfltlèn/limenunb 
0emcinbe m iféüii vutid'rteben / fuldxn djxt-ùre rnift lente unb 
*î::rga< ju r\aN ju fufen mb tu ejen/ bie berctetoe unb 0e# 
iiinnNn vurfd'rcbai rbrlid'/iuiçlup unb Nfl fctmb/bod' alfo bal 
U'taKniu unb ©ajfclen/ Ne alfo aïs vurfebruben |Iep<t/ met 
gtroeren en N«fn/ n#c|) f«foi en ivolten/ barum unfat fyut/ 
ira vttr ven uns ariart |1el)tt / met valbjjnn baNn en foüen/ 
bdnn ju Nn 3ieien aïs im nptt fiefm en :ro!:a/imbmt bairnt 
nieNr imfcm ©rb 50 fern/ fanNr ©rgelt|I. 

Hud? fo ai foOen Ne vurjh; fccr NS XatiiS tmb ba ©urgtN 
mei|Ja jur 3eil niée gefibreti nod> grfotren maben/ um l«if/ 
nod? nm Jeib/ n.’d' .Çrtimbfd-atft / nod? nae {Jflanfd-afft/ noef? 
mn getnidtrlçr fad-en/ nod- Ivttoi anfie/ Mnn fiau-alidyn um 
tint ©«N lrN< vnb ©rcv'.icu vnb eme gemeine befle 111 aHen 
fadyn trrulid'.ii vo^uf chien imb bqoigtn / funNr ïrgfhijl. 

©ou fo haine uni mit guNm mmàvillen uuurem.inbtr vrr* 
fragai/ Nu inan umer ju oBen lyilflin 34rtn un $>ilbfcbcpb 
tes :Xaths jur -eu frfienbe/ <rfc(tn fcB/ bat i(l alfo ju ver gain/ 
b,tr min ;u ,^tcr|-mif.n n<id'|ii,oh euunentx/ biefc ;\dth mm üben- 
N/ !;siltf uijigatn fvU / vnb cinmiber ijalffcteib îpiebaum 111» 
gien fan/ dis tus Nnfdboi ©intai/0arTeiii urb tVemeiiiben ba 
ir uis bu vurgenoiumen vnb gefoatir îvetcn/ iriebauiu m Ns 
u%ienNn ©tait ju fo feÇtn vnb w fiefcii/ vnb alfo voit uuur 
Ju allen halNn >i!iren erncii X.ub JW 3eit h.sln ut# vnb in ju 
/ fo v.’tf |i<v tac bcifd'e vnb gebuhet : Jflfo Ni fi tm icglup 
'Jfldim Ne alfo m ben Xarh gefaçt vnb grtoeri.i ivo:Nn i|l/ mil 
vurfdwNn (leNt/ an gand ^d-t longf ju XatN (iÇai ?ull /vnb 
fo nvniiK bie bann utjweNe/ h» hrfl lue nit cN wifNr ju :\.tN 
lîpe u / bain jom NiNn ymc al s venu Ne von feimn JriinNn/. 
ambtfn vnb 0a»fricn vurfdrebni Nui gefoacn ivub/ bat ifl jo 
vafiaiu jivm 3aj>r langf na fnm ^nrcNit hi< jo XaeN NfefTen 
l>ene/ ju bciNn/ vnb lût ju iXdiN to fi^n/fonNr '&^éR. 

©oit Nuit twr vaaagen/ fo wrld a îJJJaiin von «nS TCmb» 

«n/ 0a»Teln unb 0eiiKinb<u vurfd'ntben/ alfo ju Xabc gtfo» 

«a svç:&<u ifl/ alf vur ceMiwt fle^et/ Nit bu <pn ©urga ftrn 
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DU DROIT 

fntT/ unb fqfl Ntrjit gebotfam fêyn/ mb »u dûibc |ï$tn/ fbnter 
nvPaiXebe/ib tn wneÿiue tbmbflimfieffdîJîflit of ijcrrm •ùïott/ 
fat funbtg «xk fouixr Xcgcl.fi/ tnb wert <&uh/ eut i(jan.in« 
wn uno Ntrnboven mt gcî»ifawcn nxfcff/ nod; 1» £K.tb< fi*cn 
en moite/ alo ifwnc Ntcup geboben vurbc y eutd anberdmaff/inb 
luttai ivcrjf/ fo uHa liqi'tut Nirju fcxtfdjt unb ^cèuxrt / Nu Ne 
lt'$ Iy>:f.nn ali Nui tin 3 *ir lang muai ibn qjtue ber (£tabt- 
îl/ornc liegen f>tli / fonbec euugerley bebe vur i|)n jo gcfffiun. 

2)oh bam irir ombragea nr.btedxlid;eti / bac ghein ptomt 
ton vurfforevcn Xmbf en/ Œaffelen uib 0 emeinbtn ni ilôficn/ 
Ne alfo vttrd: rtebef/jo ïXmbe gitorren ift/ fi* mie Ne rt</ m 
Kaibe fuyn en fatt in gelxnne v 5 .toife/bie em baflart off lefunand 
er<yn / of <vid' in bon S&mne fox/ eff ati* ber emidxrloj tfto* 
w^ib/tfiaiteb/ Pleebe/ 4ic|fmfjecf0<fd’oicfe/ mit orna» 
Xrgelifl/ of txfjenNafm Ntctmi von feirn ’Xuir / of frïn (étoffe» 
loi/ of von iniwnb anbae/ of au# mn jcinanJ ïtort of Ixfle 
ci ne 'Xucbe fo Soin o|fr au# ni fpred'en/ nelnneit no* umetfan» 
$en faU/fo Aehttn 3 çben/ mibad bann #me in ;\'at^ktt na 
gtmonne mi Vrroinmen ba i£tab< vur# : geboaen nwd 1 . 

2îo:t ÎMint ivir 7 Cmt< unb tétoffelen (pile mit ba ganter 0e* 
ncutbai in &püent vued : anbccdîtlutycii tmtaeiiwnbern oatra» 
«en/ unb un» au* tvilïigüif'eti Ntrju vabunben/ûlfo/rctbre vînt» 
ère/ Ntt «intjj Xmbc off (étoffe! von und vtirfd>reven Xmbten unb 
©.ïffrlen/ of au# lunnnç .tnberd ib tvecc von ber0emembai in 
Çollen/ of |jit mae/ ivie Ijic mrre/ min of betaidniuld/iU ei* 
mgen 3i«ben/ em ’Xrtb ytr Bot ba »*.tcb< von <£i>Un mit ge» 
®ntli#tn lÿad'n miteTfWntx tn etmga 3 Beifîr/ nnb ihn nie 
medxig aüa v*n*en fiben licffê/ fo tvte via ba-- 
ron crMart inib gcfd'rielxtt fklyt/fo foüen tria afle anbere Xmb» 
Ce/ 0aff1tn inb 0emeinb< rurd: aldlnrct îinverjoecfe/ fottba 
Wibcrreb/ eine îXaib na 3cit mit ieive unb 0olbe bev)Wbi3 
fepn / bie 0nvalt unb î\>ibfrft,mb aeuluben uut jjnçem ^rnjt 
^elffrn 50 feren/ alfo bap mon von berne/ of ben/ bit bon 
be vtad: mb acnxülidxr 'ÎBvfcn nlfo mcbafloeuboi/ of ivtber» 
fLtnbcn fxntn) offênKihrlidxn nebten f aU/ ato von migbebijtn 
imboi/ fonber cimd'crleti v«iOcb off bebe vtr tf>n jo jjefdxten. 

2}ott fo lsnn nnr fnnniilitben tnb onbredilidni oevabra^n 
Inb uné miOiglidxn baju ixrbuuNn/ of or.adî uktc/ ba- umer 
00» vu: fq 1 » meeffe/ Nu mm offbarkid'imil {il, nrucfxr 3«» 
ben eniijalen itplauff cf 0aiidue en biniien i£ôf!n</ binnen 
î’î'id'tti ofîaiît cicfd/cbe/of ufferpombe treffêiibe iviba ben ;X.tib 
nnb bie 0cmrinbc vurfdTidtai/ b.rrum bec (ètnbe ©nnmer unb 
'Stinpfl 10 ben Brbcii uffwvorffcn rvûrbe/ o|f ireren; foU 
loi îmr iiîfe Xmten/ ©nffélen ÿtféflm/ inb tSonemb: mf : 
linvajoeibt/ n\nmo îwer Mt vetnebmen/ etntrerbtltdxn 6a?ein= 
«inber tresen/ ald mollieh von un* bon nnbern io belffen 10 be» 
fbobten/ unb feiff nnb 0uit bepenninber touifjeii/ unb ben 
Çtonmcr unb 'J&nnixa nafx ju vol^en/ ihn nu$/ urba unb be» 
(weflf ta tètcbe unb (gcmonbai/ vurd : fonbor Xrgelifl. 

itou un iUIe Barnui^t inb llnevnbtd.'fiÿfeit untec und (0 
vabueben / fo bnuu truc vemdgcn/ mtb untf Naju verbunben/ 
off israib mre/ bafi iuinv.15 von jtnd Xmtoi/ 0affêUn inb ber 
©esiumbcn vued: bit nxn/tva b K weceboixn biefevoij: unfe 
ffefeujc uub venr^e/ mit cinycr 'lNmbmen Xigeliff offbebcn» 
bi.\fe:t mm ober lienutd'iiMld jn cinigm 3 pbci!/ eimi^cn Uplauf 
u|f iwuiidien binnen lïcfltn mad;rai off ju breduen/ <6 nxrc 
Sùtdu otf în^/Nituui'.ivon bem off von ben bie be Oplauf unb 
gaudue «ffo ^ntiicbt beiten/ unb man befi funblidxn gavabt 
Wtlrbc/ offenb,;r!:rl’en nd'tcn fill. 

^-ctk mrdt i^iedx bat jeimmî von îmd bie tvere/ ivie bie rw> 
tt.i tint rinidxrlfv 3'fiff / BitJouin^m / of i'îenbd 

mWen/fiffi mit b.m nnôan/en bminen Çoffcn/ jnxpNr off fdt'lii» 
gc/ ib true nue ’îiotten off mit ’2Bercfeu/fo mer bat tlyte/bat 
ber :\ail) juv^nt bain» (lufrtd'tcn faü/ na Stedu mb 0en\in- 
ben ber (rtetx von t£oWne/ nid bat von Xlterd btolver genwen» 
lidi mb aebiilten gaivff ifl/ inb antb natb uibalt ba t£t«be unb 
bed A.ub5 moege fyrcd'en/ mb Nman fo en fufl nienum^ vonund 
Xuuen/ utoûeten nodi von ber 0.uuuib;n vur^breben / bie rte 
«H-f bie ffe/ fe;n j>umieb aube ni 1 noeb geivaycnt Mrju lauffcn/ 
nod' rnieb ail ba futîx g.-ivapem Miju boni/ of b<ifd,xn Lauffen 
of braigen in eiuidxr 

Unb irere vrart' Ni fi jeman$ barnboven fnn Sîarnifdi «nbebe 
tinbburtu lierfe/ mit in ben Xu|touf/ uni (vida vurfdnelxn 
3 ivi|î unb 3 n’eTMin$e %S.Mr.’e uitrvbe mt jobteepee/ bat uuin von 
bon of von ben barav nun bed runMid'cn gorabr miirbe / offen* 
b.u1;cb rtdiren fa a/ fo ma on fKitib fur B-'it fftienbc/ n.u uif> 
uxtrttt.ic ba «Srtîi’cn bat ?veid' tmb rXed't im binncft. 

2toir baben mit fainmemlirixii vabra^m unb tmd mit biefen 
ÇPriefe veillid-eii bariu ixrbunben/ Nip mcitumd von und Xrn* 
ten/ 0affeUn inb (éVuifinben via|ebreben/ no# txn eimdxn 
anbern frnbai m ijofine/ fie fan mie fie fenn/gemid'ale»t ©as 
fcuntmife/ ‘Panbett nodi 2îertrag uwiben/ fèt;m 110# angaen 
enfoûeti/ benulict' no# offênoabr/ m geite 23 rife/ vo:ba ban 
fut unb gaenmureigt 'jKrbunt mue bclt mb btitreifft. 

Unb nxre bab jananb von uns Xmati / 0 affêlen inb 
0emnnbeuvutd: of von eimdxn anbern fmten bumxta beben/ 
inb iFire sfvbe unb (fl'ten banuiun mgeffên/ fo foUcn mia aüe 
rtnbete Xmte/ 0>ttf;lcn / inb tôcmanbc vurd : bqi unfern ifttr 
ben Ijierinne beanffm bem ïKarfi «ne 3 «t vontlôünc/ geaeu» 
iiden barju helffen rarlxn uub beflenbig fern 1 bat inan von bem 
cf von Nn/ ba inan fuldyr neive 3 )abunbentffê unb -p<irtl)<pen 
gemafir irnrbe/ offndwlidj rnbten fia. 

itoit fo baben mia fmnmentlid'ai unta nrnmban «eloefft 
unb txTtragcn/ bafi «eme Xtnt no* tftaffelen von tmd Xmtem 
up> 0affeltn gefat inb vabonben fernb/ tnb bafilt mit anbae 
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Xuifen unb ©afjélen bief: SDabimb^Jnefé mit imfèrm (îegeln ANMO 
brlieoelt l«in/ bat (id) bit 10 benfeUxn Xuittn mb 0affÙcn p , 
ben fie vetbunbai feynS/ beÿalten fijHen/ tnb m« von t^n fdw* 1 3 9®* 
ben no* br<*ea/ jo gemtn Bvbeii meljr |i# p regieren unb $0 
balten/ mie fie uur btp cinanbern géfat mb gefe^nieffen flanc/* 
fbnba meberrebe. 

2 Jon um bat bte itmgaemvutfciiie Q 3 erbtmb unb aüe tnb jeajw 
dx 'Pumten bantm begriffen/ unter mid rfx veplider ge^ificn 
merben/mb unvagenglid.» blçvcn/ 111 enugen îajjen; 1*0 hatnl 
mit fammanltdi oevatragm/ tnb OüiUen/ bat aile bie pnige/ 
bie mut en binnen Jéflen wobnent / of ban.t*uiald binnen 
eoUen iu mohurn f ommen / ju cmigeii Brbtui / bat bie L'inncn 
ben lud'fkn 14. SnadXen/nae bem bed von tfjan gefonnci anrb/ 
em Xmt off an 0.iffel fiefien fortai / barjn fte fid; balten mb 
vabmben feüen / qlntv mier «inbem barju mbimben fepnb/inb 
roanned'e fie aldbarm alfo ein Xmt eff em (étoffel gefobren bamt/ 
ald vurfdrtrven fftliet/ fo foüen fie vortb bec fclbe Qprbunb unb 
aflt iitb teglube puntt Niruine befebrieffcii/ vtirfirtsTen tmb ge» 
loffrn ilm gueen trtuen tmb it%i lienfid en m ben boligcn fébmam/ 
t'*i|l/f!eb< unb tinvabinélKben }tf balten/ mie vue tnb nalje m 
btefem 2 )«bunbjj 8 ritf gefd'rteffen fkipt/ ju tivigen îagen/fbiv» 

6cr Xrgelifl. 

' 2 &trc aba ig.iefc bat pimuit von und Xmte / 0affêlen unb 
©nnemfcen vtttfdxeven/ eff pmitnf auters/ fax b'* n^ 
nxre/ nu off banaemabld m etmgen Bï# 01 «n buiten £oCne ;u 
mob nen anetntn/ fo Nun mur vatragen/bat bu aldbann tnbiej 
fni feltxn SOabimbte unb md't rtirba nofft rnepr vaqjb noefc 
vabunben fo;ii en faü/ fontxr Xrgclijl. 

Xud;bain'nnrvxrtTngen/bat ma cm Kafj) jnr Bcitbcr^fabC 
von iJèliii/ unb mia aHe anbae Xante unb ijicgele an biefêii 
SBnet gebangen Ixtint/ ald nn jeglid) von une bicfer 2 torbimb» 
fSrief eine mit ba v?teb< meiffe ^icae! / unb und aDeXinteimb 
Wnffclen igtegeln befwacle {jafm / inb in tmfér 0ewnlt bef>tltffl 
foüen/ von Suortc ru Tltottc um< baltatbc/fo miec rur nnb na 
ba tnne gcfd-nebcn (tebet. 

Qtoît nxre Ôa*/ Nu einidxr bief-r 2 .labunNÎ 3 riefo mm off 
banadmiiibld yt etmgen Bçben von ungefit-tefa off von cinigen 
anban cadxn îvegeu bep etmgen uitd votd : Xmtcn off 0ajjt» 

!en vernwilofi/ vcrbramit/ off an i^iren i£ùgtln gegtioit/ p» 
rtffên off lobrodjen murbe / Nte 0 oit mtr feyt/bat âloNmn mic 
anbae Xmte unb ©.tffélcii vurfebreven / ;o gefinnen/inb beittu» 
bed Xmtd of ber 0 afftlen/bif benfélbcn SStief alfo ixarabrlofic 
betten/ cmen anbern ^rief ivicbet in bed fftü botn gebfli/fd>rei- 
ben tmb beftegeln foüen/ in aüe ba Jonnm mb îiiiefe/ fo irte 
bçfi SBoef von 2 üortc tu ®orte inné belt unb beftegelf ifi/ fou* 
ba 'Siebeaete/ mehr bo* uf 5 So|l bed Xrntd of ba tfiaffelen 
von nnd bte ben vurfÿKben SBricf alfo ixrtrabrluift ^ttai/fcru 
ba Xrgelifï. 

XUe tmb feglidx Pmitte inb 0 efe§e vur tmb nad.* in biefun 
une gaimriirtigen iBtieve gcfd-riebeît/ Min mta fifiurgametfiere 
tmb :\ath ba xf-tabe von lé rJn nrrfd'rclvn/ mb vort mu ode 
ben gbctxn bie ju uitd vcrbimben unb vereijb fevnb/mb mia mit 
iljnyrtld voff#relxn ffefpt/ famaulidicn unb fimbalidxn vur m 
gutrn ganijen treuxn frfiliffen gelofft inb gcfûberr / mb nad> 
mit opgercrften 2)mgem liefflubcn unb miüiglid'cn jo ben jjet» 
liatn gefdimcren/ gclobtn/ frebaen unb fd/meren evamil bufài 
58 n tf/ Ntt mir bte gen^lidxn mb ttnnal)!/ fo mu bie rur unb 
na* in biefetn felbenîi3abimb<^3rief Hârluten gtfdieifften fleufr/ 
rafle/ jlethe/ mb unixrbnid-hd) haicen/ botn mb voDimoaen 
foüen/ fo nwgen îagen/ inb Ntnviba met ya raben/ jo bem/ 
iiortj fo fpredxn/ to emigcrt ByNu / mit euiigalep Xtgtlif!/ 
tteutn '.fittfoen / of (fltabcr beTxnbigfcit/ bit abaefjt fmb / of 
no* aMdx merben raogen / m erniga 5 B<ifi. Unb nui 
baff biefelbe SDabuntb unb aüe unb fegliihe puma» Nirinne 
begriffèn/ in gan^ voUfomuiena ÇfRoegen inb ü)îa*t fu emigen 
■îiigm/unta tmd te tx|lli*er geNilten nxrben. 3 1 * and' mant» 
bief<lbc2Fertnmtl) otxrmiid und mb mit unfaen v^iflen/2Btf^U 
unb volbert gefaift/ gef.tefl / unb geffebiglpit gelofft / gefidat 
unb gtfdmertn moi ten fennb. iîro Ijaben mir fSurgemetffac 
; unb :\attj vurfctxelxn ju tiiia affiid a beftonbungtn aüa tmrdi 
@mÿai / unta ©tebt ma fie i*iegel an biefen SSÎtief bixn Nm» 
j gen. > r,fr anbae Xmte/ 0 affcfen mb 0 cmcmben 
’ vnrd: ÿaot vort ju nuhra ffebi.-,r<« imb goiiÇa ixütontmrna 
uJîa*tunb|iri-al,xttbif'î!2krbuntbivmb aüe uub jeglidx p.mdi, 

, Ntrmne begrtffen/ mit und alla iSMil/ 'îBiüen uub 0 elxtfct</ 

I uiifér Xmte unb létoffclcn tf-iegtle vur tmd/ mb amh ;u beben 
I mb ©trtimcn ber anbae Xmte 'unb 0 ememb< viufdxcteit bie 
1 geint vètegeln en Jjstint mb 111 tmd verbunbot faito / ald vur» 
fd’rebm flebet/ eintretbtlidxn/ abn biefm 59 ntf brin Nmgitt jo 
etvigen îagat/ tnb tria aüe atibeve Xmte mb 0antintv vue» 
fdxcben lie gant èiegele ai baben mb ju Xmtni unb yaffelen 
bie livre iètegel bai ne / verepb mb verbunben fan / me vur von 
und gcftbrieten ftefref/bifennen bat mta aüe inb [<glidx i*adxn 
mb punttnt/ m bieftm 2îerbimb»'3neffr gefèbneffnt/ «ne imt 
bat vurgrmeheti ïSurgetmnfffnt/ SKatb/ Xmten unb 0 aftel<n 
gclotft t geft*ert/mb \a ben sjaltgcn gtfdxrat ban/ mb Nit mir 
barurn bed îiitbd tmb ba lÿ-tebe » Pïetfie i^iegeld vurf*rtlxn / 
mb au* ba anban Xmte 111b létoffeln vurfu-reben ièicgelt/ tu 
ben mia vabunben ftçnb/ ald rurf*rebcn flebet/ m aflen Ne» 
fén vtntfffreben punctai unb €<tdxn btfi QJtrbitnbd nnae#t* 

Itdxn gebtaiidxii/ fo emigen Îagen/Rxldxètegele banin» ju un» 
fa alla beben (fkrtmten an bttftn fSrttf ge^ngen fepnb/biegege. 
ben unb gtmadu ifi/tn ben 3 .riren trnfcrd j?am/Ni m.mf*neft 
tauftnb brtp tnmbat feefi ynb nemfotg 3air/ uff bed beibgm 
«£reuî«iaa/ben m.m tu Latine Wtiefc Eulurio êec. 
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Anno 

i 3 9 <î. 

if. Od. Injlutn:n!um Drditionis , quo fakii Juribus Impt- 
riiRtmmi, Dnx y Conjitium , Offtaa '('.om- 


pro ncgotîis Regis ctîftentibu* ad reqaeftam diôorunt Amno 

Ducis, Coufilii & Officiorutn difiti Communis ad Ci- 
vitaicsr Janux accident», prxdidi Domini Dur, Con* J 206 , 
(ilium fie Otfitfia diète Givifatts , nomme dïéli CotnoMi- 


niî Januenfis & in prxfentiadiâoruui Domiüi>rumCai- 
(Vmtici , Scirtiredi & Thcfaurarii, nomme ipüus Domini 
• - .. . 1 Regis fie pro ipfo fit diâ?s luis Succcflôribus in Rcgoo 

*#w; J a n 0 Æ > Jura offima Dow.nu JttriS w l fe ad hoc interponenrium, agcmiim & recipieotium de 
ilicfiortts qua bâfrent (j babcre pojjuat in je & : menfe O&ubris u-iuno prucriti jaru diâura Sereniffi- 


mmn Principem Dominum Carolum Kegan, & cju> 
Suceellores Frauda Keges degerune, habuerum & te- 
nuerunt in verum ' Do ninum dicte Civitatis Janae , 
Dirtrittiiî, Tcrritoiii 3c pcrtineuiiaron ejosdcm ac in 
iptbs Dominum Kcgcm, fit dictos Suceellores fit« 
transtulermr. , om ne Jus, Proprictatcm 3c Jurisdiftio- 
ncin, poffdtionein & praecmincntix fie honoris quod 


fua , in Carolum VI. Framornm Re&em 
fuoique Succeffores transférant . Aclunt y mm.* in 
Paùuio An no Dominiez N itivitalis l $<j6. In- 
di&icne I V. fccunditm turfutn jauujt die if. 

Oftcbris. [Pièce tirée d>.s Munulcrits de la 

Bibliothèque Royale de Berlin.] Cum Ac*. ... , _ , lM -,. 

r r t> T A T I n M f M Ratification e Re- 1 “"W** « habere poterant &q>ollcnt quomodaibct ta 
r / f J « w , . i M* C»li.tt, Dinrtio. Tcnltotio «c pOTioomii J«- 

t ,s PdttfitS i* Cat/Ult fattai 6 pf> Notariat» 1 nuje U bicunquc conftitutis prout hxc omnia in diais 
Publiait» In'lrumentut 1 Anna Natnntatn Dumt- 
ijpcJ. JndiRionc quint a (l), dte verb undt- 


cima Deembris. 

In Nomme Domini Ame». 


N O v e r 1 n T univerfi & fmguli quod anno a Natî- 
vitatc Domini millciimo treccntcOmo nonagclî- 
mn fcito-, lndidionc quinte, die undeciml mentis Dc- 
cembris Screitiflimo Principe 3c Domino noftro Domi- 
no Carolo, Dciqjratil, Francorom Kcgc, Conlilium 
iuum lu per inlraicripto negocio, alMeiitibus iibi illus- 1 r(jr (r l e n\ s ‘ 
tribus fit prxpotciuibus Domini* Frincipibus , Johanuci 
Dituriccnli , Philippo Burgundix, Ludovico IRubonii 
Patruis luis & Johanne britannix Ducibas,Rcvereadii- 


ubicunquc conftitucis prout hxc < 

(^apitulis concordant, ut prxfcrtur , 3c iaiWtis in quo- 
dam Inltrumi nto pub’ico ad requifi ioncm diâorum 
Duci$,Coati!ii 3c Oificii Provifionis 3c Pari* Comma- 
nfs Junux die if. mentis Odobris per Antonium de 
Credcmia 3c Martiuum i'elcnchi Nocarios publicos re- 
cepto , ùdo & lignato pîeaius conriuetur : cujus ténor 
talis cil. 


ht nom me Sanfl* htdividnx Trinitnlii , Patri/, 
Filii & Spiritns SanSh Çÿ ad Laudrm & Gloriam fo- 
fiai , Beatteqnt Maria Pirgtnil Matra tjMi & totimiCu- 
‘ Amen, 


A D liotiorem,aiigiT»cnnim, 3 c «altotronem Screnilfi- 
mi 3c femper ilinfirM Prtncipis 3c Domini Domini 


limisquc Patribus 3c Magillris , Domiuis, c^oij, Dcicraiii, Francorutn Régi*, & ad pacem, 

jyla^natibus & aüis Nobiliuus Dommis, & notabilibus tra „q.ji]|i t accm <c bonuni Jlacum felieem Communis 3c 


Perfouis , quorum nomina inierius lune lublcripta , 


Populi janux 3 c ad laudem 3 c honorcm Uluftris & 


bis Notai iis Publicis , ad hxc vocati» , Dfxlcntibus , te- Domini Domini Anionotti Adurni, divini 

ncitti i.i codcm (ionlilio , pro parce diiti aercniliimi j g r;K jj j an ux Ducis , 3c Populi Dvfcnforis 3t Confilii 
JJomini nollri Regis, propotitum excïcit : Quod cuni Ancianorum ûc omuiutn Cii ium 3c Diftridualium didi 
Magiiincus Vir Antoniimus, Adurnus Dus honorabi - 1 (; ommun ; s j amix . Amen. Noscat Modcrnorum pix- 
lequc Confiüom Ancianorum, atqacOfnçium Prpvifio- j 4 tuturorum porteritas non ignorée, quod orcis 
nis Civitatis & Communis Januenfis, cettis, juitis « ra- jn p 3t[ia j anucn f, ; ntcr Janueulés, hofte humam gciie- 
tionabilibns caufis iplbs ad hxc movemibus,3c mter cos rjs j D £| ijgauicc, cujus lieras ingenium concinuâ ledudio- 
uuturâ dcliberationc digcllis, corumoue & Civitatis nc mo ], tur ac j fuer’crcndum lire*, & discerdns Icmi- 
prxdidx, licut dido Domino noitro Rcgi fcripferant nan( j unii odiolis inimidtfis, 3 c partiallbus Keeloribus, 
& ituimaveracu , evideneem utiticatem, tranquilhtaicm & Civilîbus fuf>lècucis,3c pro ndc Janae 11 - 

& Paccm concetnentibus, ipfiun ScfenilTimum Donu- (i[jus pafiu-r 3c alflidis in tantum quod de ipius 

nam nollrum Rcgan 3t bucceirocc» luos Kcges Fran* p afrijc c j v j,j cx ;,i 0 p 0tcra , y ob imminentes rcandaio- 
cix iramterre le oficrebaut 3c vokrbuiu, fpcranics. lub nun a tflfcJï OIÎCS p ro h! dolor! tormidan , qaod loice 
luo regimiue in boita Jultitia & Paci» amcrnitate tove- d)Vl - na j u (| It i a p crm ittrbat contra obilincittiam dclido- 
ri.idem Dominas nolier R« , pro fc 3c dtdii bucccs- rutn ut bcHonim flagcllis cmemlct pravos hmntnum 
loribus fuis, aiiumcfc, acceptare 3c recipcie digna mores, prxfatus Sercuitfimui PrincepsA Dominus Do- 
retur, quique prxûtus Dominus nolter Res preintlia m ] nuî (j af 0 los, Dci gracia FY. inconnu Rcx , auicrnx 


dclîdcrabant 
Ancianorum 
pciaic eapioH 


nfe erata plurimum, « adnuc tmpenorn. j- u;E opao f x jijjlicituil iiis incrcmcmum ut, tuttragan 
, ut diecbant, A ob hoc prxratorurn Ducts 1 p ac û authorc , l ivilium Hellorum fcandalot’a atiiid 
1 , ic O (fi ci i Provifionis rcqumiioni obtem- i eKalarcti ut lJuo j Bclli Civilis calanvtate introduéiii 
..-•v ,y r i,in , ad tradandum fuper hoc cum priit 1 ;^ cx ,j tcrati p a cis Icrtitate t'opiretur : quodquc ut iplè S 
linatis vcl aliis ad hoc pro parte lui pocclt^em haben- Rcx, in promprioris Iibi devotionis 3c atno- 

..bus, ccttos luos folemncs Amoasciatorcs fie Procura- | pleniiudlnc Commune Janux 3c lingulos Janucnlcs 
tores Januam pluries duxerat uatumittendos : in quo at m r j [lsa i,^p r „iiKie übi fie JanucniiOnnmunitati pros- 
quidem negotio in tantum proccHum extiterac, quod m - llllus mutua proveniant incrementa, rctroÆiis 
dida Civitatc Janux de incnfe Juin ultimo 1 , C mporibus quamplurimum Oratorcs A Nuncios fpccia» 

ilti , inter RcvcTcndum in Chrilto Patrcm, & Domi- , | e ^ pr*dicFaî i'aci* interpolitione tran^mitit, & tandem 
nam Dominum Petrtim Episcopum Cheldenfcm, ac . aC f C( jentibus ad diilani Urbem lpedabili ac Magnifico 
Dominum Fonciscum Dominum CalTcnanci «de Vi- j Mjlite Domina Francisco Domino Caircnatici & Viva- 
rario, Mi. item 3c Camhcllanum, ac l etrum I cauble fij^^mbcllano Regis, fit egregio Legum Doâore S:l- 
utriusiiuc liltis Profcflbrein . Iplïus Dornioi Kcgisuon- ; •j' no | on i t aC honorabili Viro .sruulpho BoüCbe- 

" urario K 
Regis r 


utriusque Jutis ProfcÂbrein , iplïus Domini 
filiarios, Ambasciatorcsqoe , __ & P 
una parte, 3c prxlatos Magniticum 


filiarios, Âmbasciatoresqoe , 3c Procuratorcs fuos ex I rir iTicfauiario’ Rcgis Subdiiis 3c Nuncris prxiibati Sc- 
*- — AntooiORam Adur- Leniffimi Régis nomine, ad infrafcriwa le fe interpo- 


nutn Duccm, Conlilium Ânciitiorum A üfficu Frovl- I ncnt j|, us . Hiuc cil quod pranatus ïlluliri' 
lionis, 3^ Paris dicte Civitatis Janux, ad hxc a <-;«o , l)uJt jn cotireofu, voluntacc fui 

Communi fpeciilem Baliam habentet ex >[' 5 ^ ■ «rta Oo ninomm deeem 3c o&o Andam 


.llallrN Dominus 
cnerabilis 

— „ — — . .. . . . i Confilii Do-ninonim deeem Ôc oélo Ancianorum, Otfi- 

Capitu'.a funcr dicte translatiouc Doinnin L-ivitans J.i- ^ «flo Provifionis 3c Otficii ocio ''acis & dicte Conh- 
iiueulis 3c Dilbis^us Juriumquc & pcrcntcntiaïuin C J US .‘ ' lium fie <)dicia, in prœlentia , autboritate 3c decreto 
«1cm per ipfu», Duccm , Conlilium 3c Officu Livitacis i rrxfati Magnifie! Domini Duds, in quibus Conrilio fit 
Jauux, in iplum Dominum Rcgcm 3c Succcllrtrcs luos Q^ c j 0 provifionis interfitit plcnus fit totalitcr fufficiens 
Fraucix Regcs fienda . traâau fie concordats fuennt.| ^ icgJtimus numerus & quorum Ancianorum qui fuo 

runt, nomiua funt hxc; 


c Regcs — , — — 

Qux quidein Capitula pro tune ccrtis fupervenientibu: 
câufis,minime format i potucrunt.lcd demum diclo Do- 
mino < -aflcnatici ac honorabiübus, 3c prudentibus Viris 
Domino Sdtfrcdo Cholicu.Lcgum D«idore, fit Arnul- 
pho Houcherii,Thclautario Gucrrarum, Coulillariis fie 
bubditis dicli Domini Regis tune in partibus Lombardie 


Antnnins de Saulo Prior , Laurmtius Marcellus, 
Nicoîaus de Prxdis, Obertus Squareciaficus . Nicolau» 
de Pailino de Oavado, Johannes Todillus de Arciua- 
no, Antonius de Fontattcgro Notarius, Léo F'axunur, 
Bartbolomxus balmonita, Pctrus ücotus, Dexoronus 
ilurtariiiui. Antonius de V atetarfi . Parut Dincatos, 
Johanucs Bruno Je Pulcitèca , Matthxu» de Nigro , 
Lodinus 


Aw 

>3* 


itized by Google 



Anno 
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DU DROIT 

Lodifius Pmanns , Matthxus de GroAallo de Mat- 
thxus de Caodo. 

Et didorutn OfHdalium oâo Provilïoni» qui inter- 
fucrunt lout hic: 

Atxoaius Bcccjtîus l’rior , Dominos Antonius Jufli- 
niinus Miles, Johannes de Tranî,i»tcphanus Catancus, 
Dominas de Oria, Dominus Adunius A DucianusSpi- 
nola. Âbfemcrcliquo odavo videlicet Manucle de Ko- 
bio propter infirmttarcm, habentes ad infra feripta pera- 
genda omnimodam A lufficientcm Foteftatem & üaliam 
«ni ci eorum Officris quam ex eorum Fotcllatc & Balia 
ejsdem conccflû conjoiiditii de divifimjuxta forinam plu- 
rium A diverl'orum Confiliorum Civium Janux, diebus 
infraferiptis celcbrarorom de quibus apparet in A dis Can- 
ceihuïxDucalis: Uno videlicet Xl.Novemfirisprxfcrip- 
tomanu Anton» de Credentta.Nourio infra laipco; Alio 
1396- die 7. )oIm feripto manu Conradi Maiorii Nota- 
vu; Alio diâo 1396. die 8. djdl menfis Julir; Alio eo- 
dem 1396. die 9. ejusdetn menfis Jolis ; Alio 13. men- 
fis Sopicmbris didi Anni 1396; Alio die 16. ejusdem 
menfis Scpteinbris feripto manu didi Antonii de Cre- 
demia Notarii infra feripti; Alio eodem 1396- die 19. 
menfis Septembris prxdidi ; Alio die nouo præfentis 
menfis Üdobris,A alio die 19. ejusdetn prxfentis men- 
fis Odobrîs, fupra didi Maiuril Notarii manu feripto ; 
Alio prifeme Itepe diflo anno 1396. die 11. didi men- 
fis prxfentis Odobrîs; de alio die 13. prxdidi menfis 
Odobrîs prxfcntem feripto manu fxpc didi Antonii 
de Credeutiu Nowrii, Qu* quidem Confilia fucrunt, 
et lupra, more folito cclebrata, prout in magnis A ar- 
duis uegotils, didi Communis ctt fieri folitotn fit con- 
fuetum.A omni modo , vil , jure A forml , quibus me- 
lius (k validius potueTunt & poflunt.conjunaim de dl- 
viiim nominc de vice < Communis Janux, prxcedemibus 
plaribns A diverfis feriptoris de tradatibus , inquîlitiom- 
bos de deliberaiiotjibus fuper infra lcripri* pro evidetui 
otilitate Communis Janux cclcbrandis, ex uni parte, 
A dicti fperiabilis de Magnifiais Miles Dominus Fran- 
ciscus, Dominus Caflcnatici A Vivarii, Cambcllanus 
Regis, A egregius Dodor Dominus Sirfredus Tholonî 
arque honorabilis Vir Arnulphus Boucher» Thefaura- 
rius Kegius, Subditi A Nuneii prxfati Serenilfimi Re- 
gis, nominc A vice ejusdem Scrcniflimi Régis, ex parte 
altéra; Sponte A ex eorum certa feientia, nullo dudi 
errore , Jurîs vel fâdi, ac omni metu, dolo, A fraude 
ecl&ntfbos.divin J fWragame gratiâ , pervenerunt A (ibi 
invicem didiis nominibus per v unifie confcfli fucrunt, 
folemnîbut Aipulationîbus hlnc indc intervcnientibui, 
per didas Partes , A nos Notarios infraferiptos, officio 
publico flipnlantcs A rccipicntes nominc prxfati Scre- 
nillirni Rc^fs A Succcllbrum in Regno ac Communis 
Janux, ad infraferiptam clcdioncm A translationem 
Dominii PaCt 11, Couvent ioncs A Compolîciones de qui- 
bus ténor firquitur in his vçrbis. 

1. Primo vîdclicet quod l’tlvis Jurîbns A Honoribos 
qux A quod habet Sacrum Romanum Imperium in Ci- 
vitatc Janux A Dillridu, Dux A Confilium A Com- 
mune tam Nobilftim A l'opularium quain aliorum ha- 
bcaniium Civitatis Janux, cujuscunque llatus, hono- 
ris , prxcmincnf* vel conditiouis cxiflant.in nofirorum 
Notariorum infra fcrîptornm prxfcmia ftipulantium A 
recifûcuttum vice A rtomine prxfati Scrcnillimi Regis A 
Succcilbrum fuorum In Regno, eligunt, habent, rcci- 
piunt, rêne.» A tenebunt jam diéhim Scrcnürnnum 
Principem A Dominum Dominum Carolum, Francie 
Kcgein, A Succeifores fuos in Regno, verum Domi- 
tiutri didc Civitatis A Dillririus, Territorii, A perti- 
nentiarum ejusdem, A in ipfum Dominum Kcgem 
Francorum a Succefiores fuos diâos in Regno Ôt in 
nos Notarios publiées prxdiâos infra feriptos, ftipu- 
lantes A folemniter redpicntcs vice A nominc Regis 
'predifli A Succcflbnim luorum in Regno transtule- 
runt A traitsfemnt omne Jus ptoprictaiis A poireflionls 
Dotninii, Jurisdiâionis ,prxem>ncmix,A honoris ,quod 
habent A habere poifunt , qoomodolib«,tn prxdiÂaCi- 
viute,Diftridu,Tcrritorio, A pcrtincutiis Janus, ubi- 
cunque litis A conflitntis, in modum A fonnam que 
Infra fequuntur. Dantes A concedcntcs prxfati illus- 
tris Dominus Dux, Confilium A Officia diâo nominc, 
plcnam A libérant poteftntem, licentiam A anthorita- 
tem prxfato vSerertffimo Domino Régi, feu ejus certo 
Nuncio vel Procuratori Inde poteilatem habenti, ap- 
prehcndl, intrandi A recipiendi cotporalem A aâua- 
letn pofleffionem , vel quafi diâi Communis Janux, 
Dominii, DiflriAos, Territorii, A periinenriarom ejos- 
dcin Jurivdidionîs , pertinentix , honoris, A aliorum 
Jurium, in prxfcntiTradatu conccflbrutn A translato- 
nrni , fi A quando fibi placuerit A fuerit opportunum , 
conllicuecret ipfi Dominus Dux, Confilium A Officia, 


DES GENS. *49 

Domine quo fupra , A de pado expreflo dblemniier AKNO 
llipulato, inter Partes prxdidas, peucs nos Notaiioi 
infra feriptos, rectpicmes vice A nominc Serenilfimi I 0, 
Kcgis prdfoati, A buccelibrum fuurutn in Kegnn,om- 
ntajura prxfato Serenittimo Régi in prxfcmiCoiitraâu 
translata , precariû nominc dicti Serenilfimi Régis A 
Sncccfîbrum luorum in Regno intérim poffidere. 

a- Item quod prxfatus Kcx A Succeifores fui in 
Regno quilibet in temporc fuo ponct A inllituct pro li- 
bitu lux voluntatis in dida Civ i taxe Guberna;orcm,qui 
fit de Sabditis Régis ultramontanis , qui accipict A tc- 
nebit regitnen dietx Civitatis A Diftriüus not.iiac prê- 
ta» Régis Domiui Janux pro cujus pane A Couiilii 
Àncianorum mandata fiant ^ quod Gubernator A An- 
ciani regant A gubernent Civitatcm A Dillridus tjus, 
uotninc prxfati Régis Dom ni Janux, A ponant in uic- 
ta Civitate, Tetritorio A pertiuentiis Poteilatcs 4 aiios 
Officiales, qui reddant iulftiam unicuique fccumlum 
jura, ufus, A confuerudines , ordinamenta, A fiatutx 
Civitatis Jaaux A Dillridus, A qui Gubernator A An* 
datai nominc prxfati Kcgis janux Doinini,tcniporibu* 

A terminis conluctis , eligant duodecim ve! plorcs Ci- 
ves, fccundum quod eis videbitur, qui vocabuntur Ao- 
ciani, qui line talcs, quales nunc funt, A eorum An- 
cianorom Prior lèmper fit de parte Gibcllina. 

3. Et fi contineat didum Gubernatorcm adeo gravi- 
ter infirmari quod commode non pofiit vacare ad con- 
fulendum cnm didis Ancianit, vel quod aiiqul eau fl 
qux fibi A Ancianis vidcrctur ritionabilis, vellct fc ab- 
lentarc à 4 ida Civitate , mm ex didis calibus vel a tero 
eorum, polfit eügcTC Adimittcre alium ioco lui de Sub- 
ditis tameii Rugis Ultramontanis. 

4. Et fi didus Gubernator vel Locum tenensnonve- 
lit vel poffic clic in Contiliis, requilitus primo ab An- 
cianis quod tune ex co enfiu Anciani poifint eotifulcrc 
A deliberare, confulta A deliberatu per cos valcaut A 
teneant , ac executioni mandentur quemadmodurn fi 
didus Gubernator prxfens fuillét. Qui Gubernator vo- 
cctur Gubernator Kegius , Commun»* A I opuji Dc- 
fenfor, A habeat falarium Ducis A Üfficialis, tencat 
A famillam prout faciebat expenlis fuis. 

j*. Item quod Commune janux de ca-tcro femper ad 
mandatum Regis habehic, tenebit A traétablt pro inî» 
micis quoscunque inimicos Régis, eu ni quibus habeat 
Gucrrarn, A contra omnes illos, cum quibus Kei A 
Succdrores fui habercm Gucrrarn. prxüidum Com- 
mune Janus tenebitur faccrc, A tacit iiuerram tam p« 

Tcrram quam per Mare, expenlis tamen Regis nt ad 
didam Guerram faciendam tenebitur tradctc navigfa, 
genres, A alla nccelfaria juxta pofiîbilitatcm Comma- 
nis, expenfis Regis , fat vis Legibus A Conventionibus 
quas Commune Janux habet cum Impcratore Komar 
norum A Rcgc Cyprl. 

6 . Item quod januenfès in locis honorabiiibus A or- 
dinatîs A Gaitîs A coetcris Navîgii* pt>rtabunt in uno 
vexillo arma Regis Frandx ab uno latu-c , A arma 
Jmpciii ab altero , non removendo proptcrca arma 
Communis Janux a locis confuctis. 

7. Item quod Commune Janux feu Syndîci didl 
Communis ab ipfo Communi j>o»clIatein hibernes uo- 
mtne Communis Janux , A Janucnfe* faciant facra- 
memum fidelitatis dido Domino Carolo Régi Fraiico- 
rum, A fuis Succefforibus In Regno, feu Gubernatori 
aut alteri nominc Kcgis quod dictum Commune 4 ja- 
nuenfes crunc boni A’ legales Régi Framfx A Succclfo- 
ribu* io Regno, A «isdem hcnc a legalitcr obfcrs'abunt 
prxmifla, A renovabunt dictum facramcntum femper 
ad rcqniiïtioncm Regis vel CrtibernatoH* fui. 

8. Item quod Cive* dîflridnales Janu t cshibere dé- 
fiant Gubernatori Regis illos honores, obedientiam, A 
reverentiam quos A quas faccrc A exhificre eorum Du- 
ci confucverunt A quod didus Gubernator in îplbi ha- 
ficat imponcrc, A cocrcftioncm omnimodam quam in 
ipfos hobcrc confucverunt Duces. 

9. Item prxfati Domîni, Dux, Confilium A Officia 
didi Communis janux promittunt bon* fide, Domi- 
num Rcccm A Succcflbrcs fuos in Regno tnanurenere 
4 dcfenacrc A rucri pro polie injurions, pofleffioae 
Dominii, Jurium A jurisdidionc, fn prxfemi transla- 
tîone coacelforum A translatorum contra qunscunqun, 
nemine cxcepto cujuscunque gradûs, d-gnitatis, vel 
prxeminentix exiflot. 

*0. Item quod prxfcinî translatione Dominii drdum 
Commune Janux confellim ponere tencatur reiliter A 
de fado in manibus Régis Domîni Janux. dicti Gubcr- 
natoris Regis , leu altcrius, nominc Regis, odo Cas- 
tra, feu Fortaîitîa, didi Communis, vidclicetCaflrum 
Vultabii, Caflrum Novarnm, Caftrum Unadc, Cas- 
trum Stcllz , Caltrum Vioicelii, in manu Commuais 
li j exiiicu- 



îjo 
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A».., cxillentia, ncc non duo* Portus pro uno A Cadra m .reac jura didi Cointnu i» dcfcndcre, falvarc, A ms- ANNO 

rvp»>o jj cl( ’ t nunuo, Communia Jatui* cxiüenria, quam nu tcuerc , A ica dicti Anciani jurabuu in manu Gu- . 

X iqX cito erunt i» manu Communs*, vcl quam primum pic- ; berr.atori», A omnes 0 £< ialcs dicti Commuais. 1 39 ^* 

' taras Dominus Rex ipf» tccupcravcrit. Quo cafu brcv i [ 1 6. hem quod omnes A linguli Januc fis A Jauu« 

manu intclliguntur clic pulita in manu Régi» per uic- ( Didrictuales de coctcro poüint ira, Hue, r.egotiarf, A 

tuin Commune, in quibus quidem odo Callri* Rex, ' incxcari, Irai, & gaudcrc iisdem Frivilcgiis fit Liberta- 
vd alias nomme iplius, ponat CalielUnn* de Subditi* ' tibu», h rauichilii» , A Univcrliufbus in omnibus Ter- 
Recis Francis Ultramontain» A cuüodiant dida odo j ris & Loch lubditis di do Kegi tjuibus utuntur A gau- 
Caitra leu lortalitia, expeniis didi Commuais pto eu»- dent Sabdiri dieti Kegi» A u.decunquc fin. 


todia didorum Callrorum dari confucti». Qui Cftltcl- 
lani-| tirent in intioitu lut Otficii t'accre houorem & fa- 
voicrn dicti v ommunis & pro Communi contra quot- 
cunaue inobedientes feu rebelles , tivfc ini.nuo* (.om- 
munis Janus , ûtvo lempcr & refervato Juramento 
prxilando feu prxllico Kegi leu Otficialibus fuis, in 
cœtcris autem C ait ri» feu Portai i dis didt GOQiBOnjt 
ponant or Caitcllani A Cuit odes taie* de quibus videbi- 
tur didi Gubernatori A Anciani». Qui quidem Culto- 
des A Calteilaui in iniroitu fui Officii , datâ caudone 
confucti | prxllabunt Juramentum in manu Gubernato- 
ris , vcl iplius Locum tenentium , quod fi aliqua uo- 
vitas ficrct aut ioforgerec in Civitate aut Dillridu 
contra Regem , Domiuum Janus, aut prxfcmcs Pac- 
tioucs , didi Caitcllani & Cuitodes didorum Cailroruni 
A Fortalkiortim fc tenebunt pro Domino Rege & fuis 
Officialibas contra qùoscuuque infurgentes, & in calu 
quod dida novitas fieret in Civitate vel per Civitatem 
Januenfem contra Regein feu ejus Statuin aut Doini- 
nium , ut fupra eadera Cadra feu Fortilitia in nnni- 
bus Domini Régis feu ejus Guberoatoris alterius , 
nominc Regis, poncre tenebuntur exponent rcalitcr A 
cum cifedu, omni exeufatione cedante. 


17. Item quod, durante prslcntc Schismate.prifiitus 
bcrcoitiunu* Kcx non cogat Janucnlcs in altquo de 
fado Lcclcti* contra corUtn opiulonem. 

ib. Item quod prxfaui» Scrcniflimus Rex dabit fa- 
vorcm poflibilcin & honettum, line expeniis. Commu- 
ai Janus de Jauuenlibus, ad racupcmioncm & liiis- 
fadloncm confequeodam omnium A fingulorum bono- 
rum, rcrutn A Juriutn in Commune Janus A Januen- 
(ium tain ante rcbclliouem quam poil, quoquomodo 
proventorum, ctiamac bonorum, & rcrum ablatornra 
feu ablatarutn Jauuenfium feu Communi» prxtadi in 
Savona^cum, verfavice, didum Commune Janus de 
Januculium oiferant le paratos faccrc fimilcm reliitu- 
donetn & Guisûdioncm Savonculibus ante didi» rca- 
liccr A cum efledu. 

19. hein quoi Scrcniflimus Rex pro fc A Socccflb- 
ribus fui* in Kegno prxdida omnia A fiugula attendet 
«V obfcrvabit , non contrafacict vel venîet quovis modo, 
ipfc vel SuccclTorcs fui , ncc alius pro ds. 

xo. Item non obüanübus prsdidit adum eft inter 
Parte» quod prefatus Scrcniflimus Rex vcl alius feu ajîi 
pro eo indc potcilatcm habentes pofiît feu poflînt cllge- 
iiuh-mu, HR., «.««.«i» wmiiv, . rein Gubcrnatorein Kegium Dominum Aiuoniottum 

l. VieeverÛ prxfati fpedibilcs Domini, Franci*- Adurmtm nuac Queem Januenfem , usque ad bcnepla- 

CO’.vI... I> A .nnlnlina _vi> O....*. 


eus S^tfredus & Ârnulphui, convencrunc pull liipula* 
tioncm folemncm Magnifico Domino Duci.Confilio, 
& OfBciis.fit nobis didis Notariis pubücis Itipulantibus 
& rccipicntiaus vice & nominc didi Communi» , quod 
prcbito» Scrcniflimus Rex & Succellbres fui in Regno 
promittet dcfcndcre Civitatem 6c Diltridum Janux & 
quoscunque Januenfes Diflriduales & e»rum bona ac 
ftatJtn Commuai» fit Populi a qu : buscunquc injurits fit 
violemii* il» illatit vcl fadis, ipfosque fit curum bona 
falvarc fie manu tcncrcpro polfc boni fide, fit quemad- 
modum quisque vécu» fit bonus Dominus luos Subditos 
fit ndclcs derendere fit tu«ri tenetnr. 

ii. Item quod omnes fit l'mgulos Subditos, Vaflallos 
fit Conventionatos dids Civi'atïs fit Communis Janux, 
ac Civiiatis, Callra, Loca, fit Jura qux a quatuor an- 
ni» citra mare ab obcdicntia dictx Civitatis fit Commu- 
ni* J.»nux le fubltrauruM fit fubttabunt, fivc fubltradi, 
liibUradc vcl fubllraéla fncrunt, prxfatu» Rex Domi- 
nus Jmux pro fuo poire fit boni fidc, per bonos, op- 
portiino», fie expediente* modo* ad ob.dicntiain fit lub- 
jcâionem didx v.isitatis fit Commuais Janux «juibus 
erant ante fuOIlradiouem prasJictarn redu ci faciet. 


citunt Regis- 

il. Et crt adum A folemniter conventum inter dic- 
ta» Parte» in prxlcnti InAromcoto fit quolibet parte ip- 
lius, tain in principio quam in âne non obllantibus ali- 
quibu» fupra vel infra lcriptii cum aliter prxfcns irans- 
latin fie contradus fada fit lad ut non fuiflent, quod 
quia prxfati Domini l'^anciscus Silfredu» fit ArnulpKut 
non iwbcnt à Sereniflimo Rege potcilatcm fufficicntem 
ad lacicndutn contenta inptcllnti Inllrumento, quod 
nili prxfatu» SercnilUmus Rex infra menfes très proxi- 
mc venturos , per publie um, folcmiK , fit ctficax Inllru- 
mentum, cum folcinuitaiibus debitis fit opportuuis ha- 
bendum fit conlignandum in publicatn fornutn, prxfato 
Duinino Duci & ûondlio ratificavcrit fit approbaverit 
fit fc folemniter obligavcrit de attCndcndofic obfcrvando 
omnia fit lingula contenta in prxfcnti Inllrumento fie 
omnia fit lingula promifla per ipfos Dominos Francis- 
cum SilfrcJutn fit Arnulphum vcl quod infra tempus 
prxdidum prefatus Screnillimus Rex miferit perfouam, 
vcl perlbnas habentem vel habentes fuffîcicittenx bal- 
liamfit potcilatcm ab ipfo Sereaiflimo Rege,qui firmabit 
fit de novo (a) fecit pi edidas Compofmoncs , Conveo- j . 4 ). 01 


quam cit-us ticti potucrit ctiam per potentiam armorum ' tioncs, A fada infra tempus prxdidum, fit nullius va- 


li opus focTit. 

13. Item quod prxfatu» Screnifliinus Rex fit Succcs- 
fores fui in Reguo , didam Civitatem Januenfem, 
Diilridutn, Territorium. fit pcrtinciuias ejusdem liée 
aliquam partem. feu Doininlum, vel polfeilioncm fcu 
jura carumdcin libi iradita non alienabit , ncc in alïum 
transferet quovis titulo feu modo, ncc ctiam a Juris- 
diâionc, obcdicniia, fie ( iubernnionc Civitatis prxdfc- 
tx quomodolibct leparabit , A quod in Civitate Janux 


loris, efBcacix vcl moment!. 

11. Item cil aduin litnul fit conventum quod non 
obllantibus his qux dida fum de traditione didorum 
Callrorum rienda dido Serenifflmo Régi fcu alii pro 
eo, quod intérim & donec per perfonam vcl pafouas 
habentem fcu habentes baliam fit futficicntcm potefta- 
tem fucrint prxdida Conventiones fit Fada fi r mata, fie 
de novo fada, prout fupra, dida Cadra Vultabii, U* 
nade, Stcllx, Vinicelii in manibus Communi» cxillcn- 


prxdida, Didtidu, feu pertinentii» ejusdem feu in L'i- tta, deponi debeant in manu* A virtutem egregij lt po- 
se vcl Dirtiidualcs ipliu» non imponct, ncc impuni ! tentis Viii Domini Caroli Marchioui* de Carreto qui 
fatfet ,ptr fc vcl per alio» , aliquam colledam daticam ! prxdida Cadra teneur in depolitum, fub modo A for- 
feu anaxiam, rcalcin feu pcrfonalcm vcl ruixtam, née nia feriptis, A ita le dcbcat obligare didus Dominus 
aliquas au: g. nias , ncc ctiam aliquam gabcllain,fcu quo- ' Carolus per publicum lultrumemum vidclicet quod lac- 
cumque nominc cenfeantur vel nuncupeiuur eicepti* il ratibcationc prxdida feu prxdidorum de novo fac* 
omnibus fupra fpcciticatis, 4 ctiam quod aliquo» red- j lorum infra didum tempus, ca dare & tradere dcbcat 
diras Civitatis Janux vel Diftridus. vel pertinentiarum didus Dominus Carolus prxfato Sereniflimo Régi feu 
non percipict per fc vel per alios quo vi* modo, cxccp- | légitime perlbnx pro eo oc cidcm pofTcfConcm vacuatn 
tis falario (ïubernatoris A expeniis Cullodi* Callrorum A expeditam tradere didorum Callrorum in obfcrvatio- 
fapra fpecificatorum, A quod Terras A Loca, Jura A ' ne A pro obfervationc ptclènti» Coutraûû* A didx ra- 
redditus atquc bona quxcunque Commuais Janux ad ! tifleationi» vel firmationi» feu prxdidi Fadi , A Conven- 
obedientiam A utilitatem didx Civitatis A Communi» lione de novo non fada, infra didum tempos, prout 


J an u* mauutcncbit A falvabk pro polie A boni fidc. 

14. Item quod 11 prafatus ScrcnilTiinu» Rex vcl 
Sueceflbres fui in Regno faciet vcl facient Faeem feu 
Treugam cum aliquo ex inhnicis fuis, quod Civita» 
Janux A Januenfe* in dida Pacc fcu Treuga erunt 
inclufl ■ 

tf. Item quod Gubemator A Gubernatore* venturi 
iurabunt in introitu fui Offidi. fetvarc oinnia fupra A 
Infra fçripta fingula lingolis referendo, ac fuam Offi. 
cinm benc A fideliter exercere , A houorem Régi», 
utilitatem & coinmodum Commuais faccrc A procuia- 


fupra,dcbeat didus Dominus Carolus dida Callra rcûi- 
iucre A tradere prxfati* Magnifico Domino Duci 6 c 
Conlïlio fuo leu Communi Janux feu légitimé petfo- 
nx pro ipfo. 

13. Irem cîl adum A folemniter conventum inter 
didas Fartes in prxlcnti Inllrumento, A qualibet pane 
ipliu*, tam in principio, medio . quam in fine, cum 
aliter prxfcns translatio A Contradus fada A fadus 
non fuiflêm, quod non obllantibus aliquibus fupra vel 
infra fcriptis, A fpccialitcr didi iransiationc Domiofi, 
potcllatis A pofTefiîoin» apprehenfioae, at in primo Ca- 
pitula 


DU D R O I 

• _ plnjlo &nrin«ar, fit non obflantibus , quod prçfatus 

f\HSO Jiioftrî Dominas, Confilium A Officia prxdiâa conlti- 
ligij, tuerfnr prccarto nomine poffidcre, ut fupra, quod m- 
» ' * terim doncc fuerit prxdiaa Ratiricario fiai fit pndiâ* 
Ratiricattonts craditum Inlhumcntum at fupra didum 
ctt, Tel doncc didx ^onvcntioncs A Pada fucrint Ar- 
mât» vel de novo fada per perfooam vcl pcrfonas ha- 
bentem vel hibernes potefbtem, at fapra, quod prx- 
fiatus Illuiirts Dominus Dux & cjus Confilium poflint 
A dcbeant regcrc A gu ber turc Civitarcro Janux & 
Dilhidum per le vcl per afios Officiales , prout , lient , 
A fecundum quod facium prxfctuialiter « faccre con- 
fueverunt, ica quod per praNJi&um intérim usque ad 
Ratificationem, ur fupra , lîendam vel novam Capitulo- 
rum fuperius nominatorum firmationcm ut fapra in ni* 
hilo prsejudîcctur ac deroget rcgfmini prxtati Illurtris 
Dommf Du cis & reliqu'jruin Offidalium Civitatis & 
Comtnunis Janux. 

Qoa omnia de fînguta prxmifla ur fupra fcrîpta fub 
Paetîs, formis, modis, conditionîbus A cotmntioni- 
bu* fupradiâis D- Dux, Anciani, A Officia, didis om- 
nibus prxdiéÜs Dominis Francisco Stffredo A Ârnul- 
pho, nec non nobis Norariis Publicîs infra fcripiis, ut 
(mblicis perfonis ftipulantibus A recipîcmibns vice fit 
notninc prxfati Scrcniffimi Francorum Kcgis, Hxre- 
dum fit Sncceirorum fuorum in Rcgno,attcndere,com- 
plcrc, fie iiiviolabiliter obfervarc.contraquc non faccre 
autdiccrc per feaut per alias perfonas iiuerpofitas,de Jure 
vel de fado,aliquo ingeuio, altqua via,0ceafionc,raiionc 
feu caufa, bon* lïde promiferunt fie ad fanfla Dcî Evan- 
gelia per ipfos fit in ipfbrum animas corporalitcr ma- 
nu radis Scripturis juraverunt fub oblîgatione bonorum 
didi Cotnmunis Janux , prxlcntium fit futnrorum, 
Didridùs fit perrinemiarum ejusdem . fie fub omni Juris 
fit fadi ad hoc nccclîariâ rcnunciationc pariter fit cau- 
tclî cft Quam quidem rtipulitioncm fit Juramcnta prx- 
dida didc Partes in fingulis Capitulis fupra di&is vo- 
luerunt habcrc pro expreflis fie fpccialitcr repetitis. 

De quibus omnibus fit fingulis fupra didis prxdidx 
Partes, fie earum quxlibet pcticrant , mandaverunt, fit 
rogaverunt fieri unum vcl plara Inftrumcntum vcl In- 
ftnimcnta ejusdem tenoris per nos Marrinutn Polcnchi 
Gapincenfis Dicrcefis Notarium Publicum fit Impcria- 
1 cm & Àntonium de Credentia Notarium fit Commu- 
ris Janox Canccllarium fit quemlibet noftrum ad dida- 
mea Sapientum fadt fublhmtiam in aliquo non murare. 
Adajcda, publicata tuerunt prxdida in PalatioCoro- 
launis Janux in quo ftabat prxfatus Dominus Dus vi- 
Jïliccr in Caméra Cubicutarii didi Domini Ducis jux- 
ta Turrîm anno Dominic* Nativitaris 1396. Indidtone 
IV. fecundum curfum Janux, die iy menlîs Odobris, 

E xlonribus Dominis Georgio Adurno, Germants didi 
omini Ducis; Domino Emanuele GrÜlo, Juris utri- 
usque Dodorc; D®. Gabrielc de Caftelliono, Lcgum 
Dodorc; D® Silfrcdo de Tholaciis, Milite; Johanne 
Pallido. Cive Aoftenfi; Joannc Armerici, Cive Albi- 

Î anenlï; Conrado Maruedo, Notario fit Commun» 
anuæ Canccltaro ; Goicaldo Spinula de Luculo, Fi- 
lio Domini de Lucheren; Joanne Culdaye, Cive Pa- 
rffienfi; Francisco Alunchaud; Symotieto Symno; fit 
Matthxo Gavono de Scrviftinc; Symoneto de Scradio, 
teftibus ad prxmifla vocatis. 

Ego Antonius 'de Credentia, auondom Conradi, 
publiées automate Imperiali Notarius fit fupra dido- 
tum Magnifici Domini Ducis, Confilii fit Oommunis 
Janux t anccllarïus , prxdidis omnibus , dam lie âge- , 
rentur fit fièrent, interfui, fit rogatus una cum fupra* 
feripto Notario prxfens interfui , fublcriptum Inftru- 
menrum compolui & (cripfi, meque fubfcripli fit publi- 
cavi cum ligno fir nonunc meo in Iniîrumcmis apponî 
folito, in tefiimonium praaniflorum. 

Ego Martinus Pcllcnchii Clericus Guaxuccnfis Dio- 
ccfit antoritatc Apoftolici fit Imperiali Notarius, fupra- 
ilidis omnibus inrerfui , fit una cum fupraferipto Nota- 
rio, Antonio de Credentia, prxfcrîptum Infirumcntum 
compofui, idco me fcripli cum figno fit nomine mcis 
lullrumentis apponi folitis ad veriorem corroborationis 
plenitudincm omnium ^rxmiflbrum. 

Quî quidem propofitionc fie Icda idem Sercniffimus 
Dominus noficr Rcx . ledo fit ad plénum eipofito in 
fua prxfcntia dîdo Inflrumcilto , habitisque fuper his 
dclibcratione fit confilio maturo cum didis Dominis 
Patruis fuis cœtcrisquc in dido Confilio tune afiami- 
bus, quorum rumina Infcrius, ut prxfertur, fcrfpta 
font fuper bujusmodt negotio Elcdionis didi Domini, 
Civitatis Janux, Diftridusque, Territorii fit pertinen 
tiamm ejusdem ubicumque couilitutarum de fc fit didi» 
Succcflbribus Regibus Franeix ac translationcm in ip- 
l'um & didos Ducaci 2 c Confilium 2 c Officia Commu- ’ 


T DES GENS. 

nis Janux ad hoc, ut prxfertur » pote liât cm & balîam 
ftccialem habentes, pro le fit didi* fuis Sucocflbribtii , 
Franeix Regibus, tadi confidcratione fervkiorurn fibi 
& Frogenitoribus fuis retroadis temporibus per Fopu- 
lum fit Commune Januenlium muldplidter «bibtro- 
rum, quorum memoria fir femper afpedibus rctrictua , 
corum requellis fuper hoc, ut prxmittitur,pitirids fibi fadi* 
favorabiliter aimuims , gratantef accepavit fit acceptât, 
reccptt fit recipit fit Tradatatn prxdidum fie omnia fie 
Jugula in ipfis Capitulis contenta ratibeavie ac etiam 
approbavît, promilitque idem Dominus noficr Rcx pxo 
fc fit didis Succellbr bus fuis il) verbo fit fide Regis no- 
bis Notariîs Fublicis infraferiptis fie publids perfoni* 
vice fit nominc & ad opus didorum L-uris, LonliHJ, 
& Offidorum didi Communis fit omnium Civium fie 
Dirtridualium didx Civitatis Januenfis omniumque 
aliorum fit fingulorum quorum imercire porcrit in tu- 
turum fiipulandom fie rcdpicmium omnia fit Jugula ia 
didis Cap : tulis contenta fit declarata, juxtaque lonnam 
ipfam îplorum Capitulorum cenctur j&prout prxdidu 
Genres luas cum didis Duce, ConlîHwfit Officils jux- 
ta contenta in didis Capitulis tradatum, concordaium, 
& promîlfum nirtit, tuncrc, complere, fit finniter fie 
inviohbilitcr nunruparc, fit nunquam contra faccre vel 
v cuire per fe, vd ;>er alium feu alîos qoovismodo, 
feque ad hoc idem Dominus Rcx.Hxrcdesquc fit Suc- 
cellbrcs fuos Reges Frand^ac bona fua Hærcdumquç 
fie SuccefTorum liîorum.mobiliafitimmobilia.prxlcntfà 
fit futura, didis Duci,ConliIiüfitOfficii» l ncibisque No- 
tariis Publicîs ftipulantibus fit rcdpientibus pruut fupra, 
fpecialitcr fie cfficaciter obligando , cum fit fub ommurn 
juris fit fadi rcnunciatCone, pariter fit cautell ; de quibu* 
acccptationc, rcccptione, ratîlicalionc, fit approbatione 
didus Dominus nufter Rcx prxccpit nobis Notarii* 
Publicîs infrafetiptis , & voluit per nos fieri onutn vel 
plun Infirumenta publica. 

Fada fticraût, acceptatio, rcccptio, ratificaxio A ap- 
probatio pra-didorum per iplutn Dominum nofirum 
Regem Farilits , in Domo Regia , Jtuata in quidam 
Caméra Parlamenti, Anno, Indidionc , die & rr.enlç 
quibus fupra, adftamrbus ibidem fit prxfcntibus Domi- 
nis Ducibus fupradidis , nec non Rcvercndiïïimis ia 
Chrirto Patribns Dominis Simone Pairiarcha Alcxaa- 
drino, Johanne Archiepiscopo Bifuntino, Nicolao Ua- 
jocenfi , Philippo Novionetifi , Michacle Anticiodo- 
renlî, Ludovico üduaccnlî & Johanne Atrebatenfi E- 
piscopis, Illullribusquc , Maguiticis & Nobilibus VF 
ris Petro de Navarra, Valcramo S. Pauli, & Johanne 
de Sacro Cxfarc Comitibus, Amedeo Domino de Le- 
breto, Arno'do de Corbeja , Canccllario Franeix, 
Guilldmo Vicccomiri Mdodani , Part» Domino de 
Giat, Guilldmo Martdli, Joanue de Burlîo, Hercule 
te Cocq & Americo de Hordcomome Militîbus, nec 
non vcncrabilibus Viris MagiRris Odoardo de Molino, 
Petro Aurifabrl , Joannc de Popincourr, pluribusque 
aliis Tcllîbus ad prxmilïa vocaçjs- 
Ego lohanncs de Moncrolio Prxpolitus Infulcnlîf 
ApoflolicJ ^ Rcgiîque authoritate Notarius prxnvffii 
acceptatîoni, rcccptioni, ratificationi, promifllonibus, 
ummbusque aliis fit fingulis , dum per prarfatum Domf- 
num nofirum Regem fit aliis, ut fupra cxprcITum cft, 
dcfîgnatis cum prxoomrnatis Reverendiffimis ac Mag- 
nifias Teflibus interfui , caque vldt & audivi A ad ïp- 
fius Domini Régis nofiri juflîonem in hanc publicam 
rormam alienâ manu feriptam per fupra fcTiptum No- 
tarium A me rcdaâa funt, penndeque publico Inllru- 
mento nomen, (îgnum meum, quo uti folco in talf- 
bus, appofui, ut tefiimonium & fidem tacaem de pre- 
miffis. 

CLXXXI V» 

Ejusdem hsfirumenti aliud Exemplum. Nec non t< 
Acct ptationis ,n Confilio plfuit* 

jinno Nativitatis 1396. indüitont V. dit II. 
Dtctmbis. Cum alia Ratification a 
Rogià) per Lit reras Patentes faffd y eodtm dit 
0 ? loeo , nimirum Pari fus , Anno 1 Jyfi. die unie- 
( ima Decembris. [Le Noble, Relation de 
PFut de Gènes, paç. 108. en Latin avec une 
Traduâion Françoife.] 

lu Nomine Domini , 

N Overint univerfi , A finguli , qubd anno 3 Nativl- 
(«c Domini 1396. Indidionc quiota, dieit.De- 
cnkiji. 


Anno 
* 3 9 6 > 


■ott 



Anno 
1396. 


* 5 * 


CORPS DIPL.OMATiaüE 

L-cmbris Scrcniffimo Principe, A Domino noflro D. I In Nnmiae S*mS* % & Individu* Trin>**m , a 

SI’ [,ci Sitii FrincoromRegc, Conf.lium fuum W Fittè, & Sfiritis W., «1 !««*», A t 

tî*per inr'ra lcripto negotio alfiftentibu» libi llluûribus, \tpfius Beaucane Vt rgimt Man* Matra <}*i , & tttitts 


. ]oan- |C 'un* ( acUJtis , Amen. 


■laper infra icrlpto negotio . _ 

& Potentibas Principibus,A D. D. tionris D. D. , 

ne IJiuriccu- Philippo Burgundix, Ludovico lk>rbo- . . - 

uü Pat ruit fuis, A Joanne britaniz Ducibus; Reverra- \ A D honorem,exaltationem , A augmentum Serenini- 
«îiîfimisquc patribus , & Magiltris I). D. Prxlatis, jxjL mi, & foper lllultris Principe A D. D- Karoli 
Magnatibus, A aliis Nobilibus Dominis, St norabilibus 


Periôiiis , quorum nomina interius lum fubfcripta 
Nubis Notât lis Publicis ad hrec vocatif, & prelcntibus, 
tcncritc, in codent Conlîlio pro parte didi Screniilîmi 
1 ). noltri Régis propoiituin ckltirR. Qubd , cum 
Magnitîcus Vir Anconiotns Adurnus honorabilequc 
Cnptiiium Ancianorum, ac Officium Provilionis Civi- 
tatis, & Commuuis Janucnlis , eertis, jullis, & ratio- 
lubtlibas cauiis , ipfos ad hoc movetuibus , fit inter eos 
rnaturâ dclibcratiimc digcllis ; coruinquc, fie Civitatis 
ptxdidx, lieue dido D. uollro K cgi plurics feripferant, 
6c intimaverant évidement Utilitatem, Tranquilitatcm, 
A Pacern contlmmiious ipfum Serrailfimuin Dominant 
noitrum vlcibo#kexatis requifivilTatt , ut Dominium 
dictx Civitatis Janus, Dillrîdus.Tettitorii , fie pertinen- 


Dei gratin Fraocorum Regis, fit ad paeem, tranauilita- 
tern, A botium (latum tclicem Communia, fit Populi 
Janue, fit ad laudcm, fie honoretn lllullris, fit Magni* 
tici D. IX Anthonioti Adumi divin» gratta. Janus Du* 
cis, fie Populi Defenforis , fit Confit S Ancianorum, fit 
omnium Civiuni. fit Dillridualium didi Commuais 
Janux, Amen. Noscat modernorum prsfentia,A fu- 
turoruin pollcritas uou ignorer, quod ortis in Parti» Ja- 
noenli inter Januculc» , nolle hunutni Generis imlîgan- 
tc , cuius uephas ingenium continua feduâionc inoli- 
tur , ad luggerendum lue» , fit diseur dias lemiuandum 
odiolis inirnicitm, fit partialibus Kedoribus , ac « n de 
Bellis Civilibus lublccutis , fit proinde januenilbus attri- 
tis, pariter fit afflidis, in tantum , quod de ipfius Pat ri* 
civili cïitio poterat ob imminentes lcandalorum artiie- 


tiarura ejusdem, quod in didum Dominum noftrum tiones proh dolorllbrmidari, quod forte Divina Jutlitia 
Regem, A Succcltores luos Keges Francis transferre j permittebat contra obftinaadam dclifitorum,ut Ocüorum 


le offerebaut, A vokbant, Iperantes fnb fuo regimine 
in boua jullitia . A Pacis amenitate foveri ; idem Do- 
minus nofter Rex pro f<>, fit difiàis Succcllnribus fuis 
a(Tumcre, acceptarc , fit rccipcrc dignarctur ; quique 
prïfatus nollcr Rex prxmilla cnniidcrans, & fpecialiter 
attendens , qu6d fihi,fit Dotnui Francis rcxroaais tem- 
poribus, fit populus , & Commune Januenfc grata 
plarimum utiliaquc, fe norabilia Üervitia in Guerris 
Regnî fui, fit ali :s piuriinodè finceris affedibus impen- 
derunt, & adhuc impcndcrc deliderabant, ut diccbànt: 
& on htK prstutornm Ducis. Ancianorum, & Offitii 
Provilionis , rcquifuioni obremperare cupiens, ad trac- 
tandutn fupci hoc cum prenominatis , vcl aliis ad 
hoc pro parte fus potcftatcm habentibuj, certos fuo* 
folemncs Ambatiatorcs, fe Procuratorcs Januam plu- 
rics duxernt transenittendos : in quo quidem negotio 
In tantum prôccflum extiterat, quod in dida Civitatc 
Jauut, de nienfe Julii ultimo pteteriti inter R. in 
CJirillo Patrem & D. D. Petrutn Epîscopum Melden- 


flagcllis emendet Hominum pravos mores jprsùtus Se- 
reniflimus Princcps, A D. D. Kaxolus Dei gratia Pran- 
corum Rex amsuz Pacis author , A fedulus exquifitor , 
ad prsiniifi crigcns per iplius comptdïionis intentum , 
& interpunens fus uperofs folHcitudinis iiicrcmcntum , 
ut,fu<Fragantc Pacis authorc,Civilium Bellorum feanda 
lolk aiflidio exuSaret , ac quod BcSli Civilts calamitate 
introdudum ext itérât , Pacis lcnicatc fopirctur ; quodquc 
& ipfc Scrcnilfimus Rex in promptioris libi devotionis , 
& amoris plenitudine Commune Janus, & fingulos Ja- 
j nuenfes allringat. A proinde libi, A Januenus Com- 
! muniratis pro s péri Datas mutua proveniant iocrcracnta, 
1 rctroadis temporibus, quamplures notabtlcs Oratorcs, 
A Nuncios fpeciales pro ditts Pacis interpolitione 
tratismilit, A tandem acccdentibus ad difiüun Urbem 
bcâibili, A Munifioo Milite D. Francisco Domino 
Caflcnatiei, A Vuiiaci Cainbeilano Kegio, & egregio 
Le«um Dodore D Sitfredo 1 holoni , ac Honora- 
bili ^ 


tili Viro Arnulpho Bouchcrii Thefaurarîo Kcgio.Sub- 
fem, ac Dominos Franciscum CalTcnatici, A de Vi- 1 ditis, A Nunciis prxlibati .Screnifiîmi Regis, ac Regio 
nario Militun, A Cambellanom , ac Petrum Beauble ] nomme ad infra lcripta le fe ir.tcrponcniibus, hinc elt, 
utriusque Juris Profdforem iplius Domini Regis Con- quod prsfatus IllaDris D. I>ux in prsfctuia.confcn- 
liliarios Anibaxiatoresque , A Procuratorcs fuos ex una lu , A voluntatc lui Vcncrabiiis Couliüi Domino- 
parte ; prsfatos Magniticum Anthoniotum Ducem , I runi deeem odo Ancianorum, ac Ofiicii odo Pro- 
Conlilium Ancianorum, A Officia Provilionis A Pacis' viiionîs, A Officii odo Pacis, A dida Conliîium, 
dids Civitatis Janux ad hxcidido Commun! Hailliam , A Offida in prslcntia , authoritaie, A decicto prs- 
fpecialetn habeuies,c\ altéra, certa Capitula fuper dida fati Magnifia D. Ducis in quibus Coiifîiio , A Officio 
translation c Dominii Civitatis Januenfis, A Dillridus, | Provilionis interfuit plains , A totalitcr, ac luffidens 
juriumqnc, A perttnentiarun» eiusdem per ipfum Du- j numerus, A in dido Officio odo Pacis interfuit fuffi- 
cem, Conliîium, A Officia Civitatis Janus in ipfum ciens , A légitimas numerus, A quorum Ancianorum, 
Dominum Regem, A Succclïbrcs fuo* Francis Keges qui intcrfucrunt, nomina, funt hsc, Antouius de Paulo 
fienda. tradata, A concordata fucrint : qu* quidem Prier, Laurentius Marcdlus.Nicolaus de Prédis, U- 
Capkula pio tune ccrtÜ cauiis fupctveniemibat minime j bertus bquanaficus, Nicolaus de Paflino, de Ravocio, 
fi r mare potuerant i fed demuin dido Domino C aliéna - ; Joannes Thodillus de Arcnzano,Antonius de Fontanc- 
rid , ac honorabilibus, A prudentibus Viris Domino gro Notarius, LcoFaxunus.Bartholomsus Salmonka, 
SisncdoTbolonc Legurn Dodore, Arnulpho Bouchcrii i Parus Scotus, Dexerinus Buftarinus , Antouius de 
Thefjnriuio Guerrarum, Conliliarïis , A bubditis didî ' Valctarii, Petrus Dentatus, Joanucs Brimis de Buld- 
Dornir.i Regis, tune in partibus Lotnbardix pro nego- j fera, Mathsns de Niero.Lodîcius Pauznnus,Maufre- 
tiis Régis «xillentibus ad reqodhun diâorurn Ducis, dus de GroDallo , A Mathsus de Carto, A didorum 
Comiiii, A Officiorum dicti Commuuis ad Civitatan Officialium odo Provilionis qui intcrfucrunt , nomina 
Janux accedcntcs . prxdidi Domini, Dux,Confilium, ;funthsc, Dominus Geotgius Honeftus Legum Doc- 
cl Officia did» Civitatis, domine didi Commuais Ja- I ror , Dominus Segnatanusde Nigro Juris utriusque 
nucnlis; A in prxfcntia didorum D. CalTcnatici, Sift'rt- • DoQor, Lucianus Panicius, Domtnicus Bcccarîus,p. 
di, A Thefautarii, nomine ipfîos Regis, A pro ipfo, j Luchi Uppetinus de Car.ana, Manuel de Grafuliis, 
A fuis dictis bncccfToribus in Regno,fc ad hoc inrerpo- Thomas Catheneus , A Petrus de Perlîo. Et nomina 
nentium, A agcntîum, A recipicntium de menfe Oao- Officialium de dido Officio odo Pacis , qui efiain in- 
bris nltiino prxtcriti. Jam didum Screniffimum Prin- jterfuerunr, font hxc , Antonius Bcccarius Prier, D. 
ci'jen» D. Karolum Regem, A Succelfores fuos Fi ‘ ' * ” ' * *-•*»-—* *— 


ci* Reges clegerunt, habucrunt; A tcnucrunt in ve- 
ruin Dominmn dids Civitatis Janus, Dillridus, A 
Territorii, A pcrtincnûarum ejusdem, ac in ipfutn D. 
Regem, A dîctos Succclïbrcs fuos transtulerflnt omne 
Jus, proprktatcrn , A poffeffionem Jurisdidionis, A 
przetninemix A honoris , quod habebant , A habere 
pütcranr, A polTcnt, quomodolibet in didis Civitatc, 
Diftrtda, Territorio, A pertinentiis Janu* ubicurnque 
conftitatis prout h*c omrii.i in didis Capitulis concor- 
dstis, utprxfcrtur, A infertis in quodain InDrdfnento 
publico ad rcquiiicioncm didorum Ducis, Confilii, A 
Officii Provilionis, A Pacis Commuais janu* vigelima 

J uinti die didi menlis Odobris per Antonium de Cre- 
entîa, A Marmum Pellcnchi Notarios Pubücos, rc- 
cepto, fado, A fignato plcnius contiucror: cujus In- 
Urumcmi ténor talis clh 


Antonius Jultinianus Miles, Joannes de Trani,Ste- 
phano Cartanetis , Dorninicos de Auria, Domîtnus 
Adurnus, A Ducianus Spinula , abfcnrc rcliquo oda- 
vovidclicet Mannele de Robio propter infirmitatem, 
habentes ad infra fcripta per agenda omnimodam, A 
fuffidentem PoteDatem. A Baiiliam , tant ex corum 
Officii s, quàm ex Potcltatc, A Jlaillia eisdem conceflâ 
conjundim. A divilîm, juxta formam plurium, A di- 
vcrlorum Confiliorum, Civium Janu* diebus infra 
lctiptis celebratorum, de quibus apparct in Adis Can- 
cellarix Ducalis anno vldclicct im 11. Juniî præ- 
feripto manu Antonii de CredentlaNotarii infra fetipti, 
alio iqpfi. die 7. Julii feripto manu Conradi Muzurti 
Notarit, alio dido 139^». die 8. dicti menfis Julii, alio 
codent r39>6. die 9, ejusdem menlis Julii, alio die 13. 
menlis Septembris didi amii 139''». alio 16. ejusdem 
menfis Septembris feripto manu didi Antonii de Cre- 
dentia Notarii infra feriptî, alio codan 13 </t- die 19. 

meaii 
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A v},jo nienfi* Seprembris prxdidi , ilio die 9. menfis prxfcntis 
* Udobrisbtaiiodie 19. tnculis ejusdctn üetuori* prslèn- 
j îO^. tiSjfcripto manu lupradi&j Conradi ÎVlaiurii Notant, alio 
' ^ prcl'cntifrpcdidoannodieix. didi menus prxfcmuOc- 
lobris.&aliodic *3 aiai mailisOdobti» prxfcntis fcripto 
manu lxpc didi sntnuii de Credentia*Notarii,qux qui- 
dcmConlilta,ut fuprafluerunt more folicocclebrata.praut 
in magnis.étarduisnegotiis diâi Communis cil ticri foü- 
cutn.Ôc conldeium, & omni modo. via, jure, & forma qui- 
bus melius, 6t validiut potucrimt,6t polîiirtt conjunditn 
& divilim, nomine 6c vice Communis Janux, prxcc- 
dcniîbirs pluribui, & diverlîs feripturis, & tractations, 
inquiliiionibus, 6c deliberationibus fuper infra ferlais , 
pro evidemi utiliute Communis Janux ccfebrandis ex 
una parce, 6c fupra feripti Spedubilis, & Magnifiais 
Mile» D. Franciscus, Dominus Calfenatici , & Vinia- 
d, Cambcllaaus Rcgius, de egregius Leguin Dodor, 
D. Siffredus Tholoni, ac Honorabilis Vir Arnulpho» 
Houchtrii Thcfjurarius Kcgius.Subditi, 6c Nuncii prx- 
faei .'scrcuilf. Régis ex parte altéra, lponce & et eorum 
cerca fcientia,nullo dudi errore juri*,vcl fadi, ac om- 
ni metu, dolo, 6c fraude ccifaniibus , Diviaâ gracil 
futfrngaiite,pcrvcnerunt, & fibi invieem didis nomini- 
bus perveiiilFe confeffi fuerunc, folemnibus llrpulatio- 
nibus bine indc intervenientibus per dictas Partes, & 
nos Notarios infra feripcos OiBcio publico stipulan- 
tes, & rccipicntcs nomine prxfaci Screnilf. Regis, & 
■Succeflbrum in Rcgno , ac Communis Janux , ad 
infra lctiptam clcdionem, & tranvlationem Dominii, 
Facta, Conventtones, & Compoütioncs de quibus ce 
nor fcquitur in bis vcrb's. 

Primo videheet quod, falvis Juribos, 4 e Honoribas, 
qux, 6c quos haber Sacrum Komanum Imperium in 
Civitatc Janux, tt Diltriau, Dux , 6c Conlilium, ac 
Commune, ïam nobilium, 6 c popularium ,quàm alio- 
rum habitantium Civicatis Janux, cujuscdtnquc Itarûs, 
honoris, prxcmincniix , Tel condition!* exirtant, in 
nottrum Notariorum infra lcriptoram prxfcntia Üipu- 
lantium, 6 c recipictuiuin tanquam publicarum Perlo- 
uarum, vice & nomine prxfati SercnilF. Régis, 6 c Suc- 
cclforum fuorum in Régna, cligunt , habent , recipiunt , 
tenent, & tenebunt jatn didum Scrcniflîmum Prînci- 
pem & D. D. Kakolum Rcgem F rancorum, & Suc- 
cc flores fuos in Rcgno in vcrumDominumdidx Civîca- 
tis « & Diilridus ,Tcrrirorii,& peftinemiarum eju-dem, 

& in ipfuin Dominum Kcgcin h rancorum, & didos Suc- 
ceflcircs fuos in Rcgno, 6t in nos didos Notarios publi- 
ons infra lcriptos (hpulantes , 6c folemniter reclpientes, 
vice, 6c nomine Rcgio prsdido, 6c Succeflbrum fuo- 
rum in Regno, transtulcrunt, & transferunt omne Jus 
proprietatis , 6c polTcflionis , Dominii , & Jurisdidionis, 
prxcininemix, 6e honoris , quod habent , & habetc 
poflunt, quo nodolibet , in dida Civitarc , Diltridu, 
Territorio, & pertinent»! Janux ubicumque conllitutis 
in modum, 6 c formam, qui infra fequntur. 

Dames, 6e conccdcntes prxfati D. Dux, Conlilium, 

6c Officia, dido nomine, plenam, 6e liberam poteflatem, 
liccntiam , 6c author cotein prxfato SerenîiF. Domino 
Régi, feu cjus ccrto Nuncio, vcl Procuratori indc 
poteflatem habent i, apprehendendi . intrandi, 6 c reef- 
piendi corporalem, 6t adualcm Poflcffionem fxpè jatn 
didt Communis Janux, Dominii, & Dillricius, rerri- 
lorii, 6c pertinentunun cjus déni Jurisdidionis, prx- 
eminentix, 6c honoris, 6e aliorum Jurium in prxfenti 
Tradatu concdForum, 6c translatorum , fi 6c quando 
libt placucrit, & fucrit opportunum. Conllituentcs fc 
didi Dominus Dux, Conlilium. 6c Officia, nomine 
quo fupra, 6c de pado expreflb folemniter ftipulato 
Inter Partes prxdidas pênes nos Notarios infra feriptos 
prefentes, llipulantcs , & rccipicntcs, nomine 6c vice 
Screnilfimi Regis prxlibati, 6c Succeflbrum fuorum in 
Regno, intérim poflidere. 

ftem quod prxfatus Rex , 6c Succeffbrcs Fui in Regno 
quilibet pro tempore fuo, ponet 6t inllituet pro libito 
fu* voluntatrs i;i dida Civitatc Janux Gubcrnatorem, 
oui fit de Subdrtls Kegiis Ultra-monunis, qui accipict, 

& tenebit regimen d'étx Civitatis, 6c Diltridus nomine 
prxf.iti Regis Domini Janux, pfo cujus parte, 6c Con- 
filii Ancianorum mandata fiant, quod Gubcrnator, 6c 
Andani regant, 6t gubernent Clvicatem, 6e Diftridum 
ejus nomine nrcfao Regis Domini Janux FecundumOr- 
dinamema . & Statuta aide Civitatis Janux, & ponant 
in dida Civitatc, Territorio, 6t pcrtinentiisPotcftatcs, 

& alîos Officiales, qui reddant JulHtiam unicuiquc fc- 
cundum Jura.Ulus, 6t ConFuctudines,Ordinamenta, 

& Statuta Civit uis Janux, 6c L)il!ridûs 6c qui Gober- 
n-nor ,6c Ancimi, nomine pr tfui Regis Domini lanue, 
temporibus , & terminis: conFuetis , eligant duoaccîm, 
vcl plurcs Cives fccundum quod cil videbitur, qui ?o- 
Tom. il. P a xr. 1 . 
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cxbuntur Anciani, qui fint taies, quales nunc fune, 6c 
eorum rtneianorum ll-mper fit Prior de pane Ghibclii* 
na , 6c fi couiingat didum Gubcrnatorem adeo infirma- 
ri, quod commode non poific vacare ad conluicndum 
cum didis Ancianis, vcl quod atiqul cauQ , qux li* 
bi, A dtd»s Ancianis videretur radonabilis , vcllct fe 
ablcmaxe à dida Civicate, tune 6e didif calibus, vcl 
altcro eorum, poflit cligere, 6e dimittere alium loco 
fui, de Subditis tamen Kcgiis Ukra-montanis : Ht li 
didus Gubcrnator, vel Locum tenens, non vellct,vcl 
polFct elle in Conliliis. requifitus primo ab Ancianis, 
quod tune co cafu Anciani poffint conlulcrc, 6e de- 
iiberat.1 per cos valcant , 6 c tentant , ac execociooi 
mandentur ; quemadmodum li didus Gubcrnator prx- 
fens fuiiTce, qui Gubemator vocetur Regius, 6 e Com- 
muais, ôc Poputi Ucfcnfor, 6e habcat falarium Ducis, 
6 c ccncac Officiales , 6t familiam proue facicbat ex- 
pcufii fuis. 

Item, quod Commune Janus de extero femper ad 
maudatum Régis habebit, tenebit, 6c tradabit pro ini- 
micis quoscumquc inimicos Rcgios, cum quibus Rex 
habcat Gucrram . 6c contra omnes illos, cum quibus 
Rex , 6c bucceflbrcs fui haberent Gucrram , dictum 
Commune tenebitur facerc, 6c faciec Gucrram tam per 
Tcrra/ii quàm per Mare, expenfis tamen Kcgiis, & ad 
didam Gucrram ficiendam tenebitur tradcrc Navigia, 
Gcntcs, 6 c alia necdFaria, juxta poflibiliutcm C«m- 
niuuis cxpenlis Rcgiis, ut fupra, fai vis Ligis, 6c Con- 
vcntionlbus, quas Commune Janux habet cum impe- 
ratore Romanorum, 6c Kcge Cypri. 

Item quod januenlcs in Locis honorabilibus, 6t or- 
dinari*,6c Gaicis, & cætctis Navigiis portabunt in uno 
Vcxillo plcna arma Regis Francis ab uno laterc, 6 c ar- 
ma Imper ii ab alio , non remuvendo propterea arma 
Communis Janux Locis confueds. 

Item quod Commune Janux, Feu Syndiri didi Com- 
munis, ab ipfo Communi poteflatem habenres, nomine 
Communis Janux. 6c Januenfes facianr Sacramcntum 
fidelitati* dido Domino Karolo Régi, 6c Sncccflori* 
bus fuis in Rcgno, leu Gubcrnatori, aur alccri nomine 
Regis, quod didum Commune , 6c Januenfes erunt 
boni, 6c legales Régi Francix 6t Succcflorîbos in Rcgno, 
6c cisdem benè, 6c legaliter obfervabam prxtniflà « re- 
novabnnt didum Sacramentum femper ad requilitionem 
Régis , vcl fui Gubernatoris. 

Item quod omnes Vaflalli, 6c Convcntionati Com- 
munis Janucnlis , 6c eorum Succclforcs , qui ante 
prxfcntein rranslutionrm ci tenebantur facerc Homa- 
ium, feu Fidelitatis Jaramcnrum, ilia cudem ùcicnt 
c extero didis Gubcrnatori, 6t Ancianis, modo, 6c 
forma antca confuetis, nomine didi Communis. • 

Item quod Cives, 6c Dillriduales Janux exhibere de- 
béant Gubernatori Regis Illos honores, obedienttam, 
6c reverentiam , quos, 6c qoas facerc, 6c exhibere eo- 
rum Duci confueverunr, 6c quod didus Gubcrnator 
in iplbs habcat ilium impolîtioncm , & coërtionem 
otnnimodam,quam in ipfos conlueverant haberc Duces. 

Item prxfati Dominus Dux, Conlilium, 6c Officia, 
vice, 6c nomine didi Communis Janux, promiitunt bo- 
na fidc Dooiinum Rcgcm 6c Succeflorcs in Rcgno ma- 
nu tencrc, defcnderc, 6c tucri pro polfc in Juribus, 6c 
Folfcirione Dominii, Jurium, & Jurisdidionum in præ- 
fenti translatione concelforum 6c translaturom, contra 
uoscumquc, nemine excepto cujuscumque gradûs, 
ignitatis vel prccminemix exiflat. 

Item quod, fadi prxfenti translatione Dominii, die- 
cum Commune Janux confcflim poncre teueatur reali- 
ter, & de fado in tnauibas Regis Domini Janux, didi 
Gubernatoris Regii, leu alterius nomine Regis, odo 
Caflra, feu Fortalicia didi Communis, vidcficet Cas- 
trurn Vutabii, Caflrum Novarum , Caflrum Vade, 
Caflrum Steilx, Caflrum Vintemilii in manu Com- 
muais Janux (idctttiajicc non duo Saonx pro üno,duo 
Portos Vcncris pro uno, 6c Caflrum Gravi extra ma- 
num Communis Janux cxiflcntia, quam citô crunt in 
manu Communis , vcl quam primûm prxfatus Domi- 
nus Rex ipfa/ecupcravcrit , quo cafu brevi manu in- 
telligancur elfe polita in manu Regis per didum Com- . 
rnunc, in quious quidem odo Câlins. Rex vel alius 
nomine iplius ponat Caflellanns de Subditis Rcgiis 
Francix UJtramontanis , 6t euflodiantur dida odo 
Caflra feu Fortalicia expenfis didi Communis, pro 
Curtodia didormn Caflroniin dari confuetis, qui Cas- 
tellani jurent in introitu fui Officii facerc honorem. 6c 
favorcm Communis, 6t pro Commun! contra quos- 
conque inobedientes, inimicos, vcl Rebelles Communis 
Janux, falvo femper, 6t refervato luramento prxiian* 
do, feu prxllito Régi feu Offiriilibus fuis, in cxreris 
autcui Cafltis leu Foruliciis didi Commuai» poaan- 
Kk cur 
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Avjvo Cartel lani, fit Cultodcs, talc», de quibus ykkWtur ( 
espedire diâo Guberuaton fit Anciatm ; qui quidem 
nn^, Callcllani, fit (Jullodcs in introitu lui Officii , daü 
J' ’ Cautione confueta , prxllabum Jurameotum in manu 
Gubernatoris , vcl iplius Locum tenenrium. Quod fi 
aligna nuvicas deret, aut infurgeret in Civitate tue 
Diilrielu eontri Regem , Domiiium Janux, fie pcx- 
fentes Padiones,di&i Cartel l:uii,& Cullodc* didorum 
Callrorum, fie Fortalkiorum fe tenebunt pro Rege, fie 
fuis O ificialibus contra quoscunqiic infurgentes; & in 
catu qood dicta novitas ficret in Civitatc, vcl per Civi- 
tatem Janaenfem contra Kegein l'eu qui Scatum, aut 
Dominium , ut lupra, eadem Callra leu Fortalicia in 
manibus D- Regis, feu qui Gubernatoris, vcl alterius 
nominc Régis poucre tenebuntur. Ht ponent realiter, 
fir cum ertedu, omni cxcufatfcmc ccUantc. 

Verfa vice prxfati fpcdabili* Dominus Franciscus 
Siffredus, fie Arnulphus convenerunt per llipulationcm 
folcmncm prxfati* Magnitico Domino Duci, Conli- 
lio, & Officiis, fie nobis didis Notariis Publicis ftipu- 
Jamibus, fit rcripiemibus, vice fit nominc didi Com- 
munis, qu6d prxfatus Scrcnilfimus Rex, & Succertb- 
rcs fui in Regno, promittet defendere Civitatem, fit 
Dillridum Janux , d quosconquc Janucnlcs Dillridua- 
Ics fit corum bona , ac (latum Communis, fit Populi 
à quibuscumquc injuriis , St violentiis cis illatis, vcl 
fadis, ipfosque, fie corum bona falvare, fit manu te- 
ncre pro porte, & bona (idc, fit quemadmodum quis- 
que verus, St bonus Dominus fuo* Subditos, fit fidè- 
les defendere, fie tucri tenetur. 

Item quod omnes, fit iingulos Subditos, V allai los , 
& Conventionatos dicl» Civitatis fit Contmuuis Janux, 
ac Civiutes, Callra, Loca, fit Jura qui à quatuor an- 
nis citra Mare ab obedientta dicta; Civitatis , fie Com- 
muais fe fubllraxcrunt, fit lubttahunt, five lübrradi, 
fubttadx, vcl fubtrada faerunt , prxlatus Rex Domi- 
nus Janux luo polie, & bona tidc,pcr bonus, opportn- 
nos, fie cvpediçntcs modos.ad obedientiarn, fie lubjec- 
lloncm dicta* Civitatis, fit Communis Janux, quibus 
erant ante fubliracUottem prxdidam , rcduci faciet 
quàm citiüs fier» poterit , ctiam per potentiam armo- 
rum, fi opos tuerie. 

Item quod prxfatus Screniifiinus Rev, 9t Succcflb- 
res fui in Regno didam Civitatem Januenfem,Dtrtric- 
tutn, Territorium, feu pertinemus cjusdem ncc ali* 

Î uam partent, feu Dominium, vcl polïcflioncm, feu 
ura earutndcm libi tradita non alienabit, née in alium 
transfère: quovis titulo. livc modo, ncc ctiam à Juris- 
didioue, obedientii fie Gubemattonc Civitatis ptxcidx 
quotnodo'.ib-.t fcpnrabit. 

Et quod in Civ rtarc Janux prxdida, Pirtridu , five 
pertitientiis cjusdem, feu Cives vel Dilhidualcs iplius 
non imponet , vcl impuni fadet, per le, vel per alios, 
aliquain Collcd-iin, Daticam, feu Anaxiam, realcrn, 
vel pcrfonalem feu mixtam, ncc aliquas Angarias, vcl 
Perangurias , ncc ctiam aliquain (libellant, leu quo 
cuinqiu.- uomirte Cenleatur , vcl nuncupetur, excepti» 
ooertbus lupra Ipcciricat», fie ctiam quod aliquos red- 
ditus Janux, Civitatis, feu Dirtridus, vcl pertinemia- 
rum non pcrdpict per fe, vcl per alios quovis modo, 
«sceptis falario Gubernatoris , fit»expcnlis Cullodix 
Callrorum fupra fpccificatotuni , fie quod Terras, fit 
Loca, fie Jura, & Redditus , atque bona quxeumque 
Communis Janux ad obedientiarn, fie militaient difitx 
Civitatis fit Communis Janux manu teuebit, fie fàlva- 
bit, pro poire, fie bona (idc. 

Item quod li prxfatus Scrcniffimus Rex vcl Succcs- 
fores lui in Regno faciet, vcl facient Treugam feu Fa 
ccin cum aliquo ex inimicis fuis, quod Civitas Janux, 
fit Jamienfes tn dicta Face feu Treuga erunt incluli. 

Item quod Gubernator fit Gubernatorcs venturi ju- 
rabane in introitu Officii fui fervarc omnia, fit (ingul.i 
fupra St infra feripta. (ingula lingulis referendo, ac 
fuum Officium bcnc « fideliter cicrcere, fie honorcin 
Regis , utilitatein , fie comodum Communis lacère, & 
procuratc, ac Jura didi Communis defendere, falva- 
re, fie manu tencre ; fit îta didi Anciani jurabunc in 
manibus Gubernatoris, fie omnes Officiales didi Com- 
inunii. 

Item quod omnes, fie (inguli Jannenfes, fie Dîllric- 
tuâtes Janux de extero poflint ire, llarc, negociari, fie 
mcrcari, frui, fie gaudere iisdein Frivilegiis, Libertati- 
bus,Franchiliis,fie Univerlttatibus in omnibus Terris, 
fit Locis lbbditis dido Régi, quibus utunturfiegaudent 
Subdiei didi Regis. ubique, fit undcqoaque Ont. 

lcctn quod, dorante prxfcmi Schismate.prxfàtus Serc- 
niflimus Rex non cogat Januenfes in aliquodefado 
Icclelix contra eoroin opitiionetn. 
hem quod prxfatus D. bacniif. Rex dabit favorem 
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portibilem, fit honeftum, fine exprnfis fah, Commun! M VVo 
Janux, & Januenlibus, ad rccuperatiottetn , fit Cuis - 1 
fadionem confequendam omnium,» fit lîngulorum bo- rïôtf, 
nurum, fit rcrutn in Commune Savoni» vel Savonen- 
(ium, tain ante rebdlionem, quàm poil, proventorum 
quoqno modo, ac etiam bonorum, rcrutn, fie ablato- 
rum leu ablatarum Januenfibus, fit Communi portata- 
rum In bavona, cum didum Commune Janux, fit Ja- 
nuenfes o fiera n t fe paratos facerc limllem rcIRtulio- 
nem, fie làtisfadioncm Savoneniïbus antcdidls reali- 
ter, fit cum cfiedu. 

Item quod Serenilfimos Rex pro fe, fit Succefloribus 
fuis in Regno pradida omnia fie (ingula attendet, fie 
oblervabit , fit contra non faciet , vcl venict quovis 
modo ipfe vcl Succclfores fui, ncc alius pro cis. 

Item, non obrtantibus prxdidis,adum cil inter Par- 
tes, quod prxlatus .Scrcnifllmus Rex , vel alius, feu 
•lii pro co indc Potcllatem habentes, polît feu polîim di- 
gère in Gubematoiem Regium D. Anthoniotuni Adur- 
num nunc Ductm Januenfem usquè ad beneplacitum 
Kegis : fit cil adum fit folcmnrtcr convcutum inter 
didas Partes in prxfcnti lnftrumctuo, fie qualîbct parte 
iplius, tam in principio , medro quàm in fine, non 
obrtantibus aliquibus fupra vel infra feriptis, cùm aliter 
prxfens Translatki , & Contndus fada fit fadus non 
fuillcnt , quod quia prxfati Domini Franciscus Silfrc- 
dus , fie Ârnulfus non habent à prxfato Scrcnirtimo 
Rege Potertatem fufficientem ad facicndum contenta 
in prxfenti Inrtrumento, quod nifi prxfatus ScrenilT. 

Rex intra mentes très proximos venturos, ptr publi- 
cum, folcmnc, fit elficax Inrtrumentum cum folemni- 
tatibus debitis , fie opportunis tradendum , fit confignan- 
dum in pubÜcatn furmam prxtatis D. Duci, fie Confi- 
lio ratificavcrit , fit approbaverir , fit le folcrnniter obli- 
gaverit, de ateendendo , fit obfcrvando omnia, fit fin- 
gula contenta in prxfenti Inrtrumento, fit omnia, fie 
luigula prxmiira per ipfos D. Franciscum, fit Siffredum, 
fit Arnulfum, vcl nili infra tempus prxdidum prxfatus 
ScrenilT. milerit Ferfonam vel Ferfonas , habemem , vcl 
habentes fuflicitntcm Bailliam fit Fotellatem ab Ipfo Se- 
reniflimo Rege, qui firmet, fit de novo faciat prxdidas 
Cotnpofitioncs , Conventiones, fit Pada infra temous 
prxdidum, quod omnia fit iingula fupra dida fit prxfens 
Comradus habcantur pro non fadis, fit fint calla fit ir- 
rita, fie nullius valons, efficacix, vcl momenti. 

Item crt adum limu) fit convcntum, quod non ob- 
rtantibus iis que dida font de traditionc didoromCas- 
trorum fienda prxfato ScrenilT. D. Régi, feu al fi pro 
eu, quod intérim, donec per prxtatnm SerenMT Regem 
fucrit Ratilicatio prxdida fada , vcl per perfonani aut 
perfonas , habemem vcl habentes Potcllatem, fucritu 
praxfidrCZonvenrioncsfit Pada (irmata. fit de novo fada 
prout fupra. dida Callra Vultabii, Novarum, Vide, 

Stcllx, fit Viiitimîlii, in manibus Communis exirten- 
tia, deponi debeant in inanus, fie virtotem egregii, fit 
potentis Viri D. Caroli Marchionis de Carretto, qui 
prxdida Callra tencat in depofitum fub modo fit forma 
lcriptis, fie ita fedebeat oblitjare didus D. Karolus per 
publicum Inrtrumentum, videlicet quod fada Ratifica- 
tione predidà leu ptxdidorum de novo fadorum infra 
didum tempus ca dare , fit traderc deheat didus D. 
Karolus prxfato Sereniflimo Régi feu legiiimx Perfq- 
n* pro eo, & cidem poflelfionem vacuam, fit expedi- 
tam traderc didorum Caftrorum în obfcrvationc, fie 
pro obfetvatione prïfentis Contradus, fit didx Ratih- 
cationis, vcl firmationis, feu jirxdidi Padi, fit Con- 
vcntionisdcnovn non fafilx inlra didum tempus prout 
fupra, deheat didus D. Karolus dida Cadra rertituc- 
rc, fit traderc prxtatis Magnifiée D. Duci , fit Confi- 
jio fuo. feu Communi Janux, vcl Icgitfmx Perfonx 
pro ipio. 

item , ell adum fit folemniter convcntum inter dic- 
tas Partes in prxfcnti Inrtrumento, fit qualibet parte 
iplius, tam in principio, medio, quàm in fine, cum 
aliter prxfens Translation fit Contradus, fada, fir Cac- 
tus non fuilfet, quod non obrtantibus aliquibus fupra 
vel infra fcrîptis, fie fpceialiter didâ translationc Do- 
minii, fit polfciTionis , St potellatis apprchcnderc pos- 
fcffioncm, ut in primo Capitulo continetur, fit non 
obrtantibus quod prxfatus Illuflrrs D. Dus , Conlilium, 
fit Officia prxdida conftitucrint le prccario nomine 
pofiiderent fupra interim donec fucrit prxuida Ratifi- 
catio fada, fit traditutn Inrtrumentum prxdidx Ratifi- 
cttionis, ut fupra didum cil, vel donec dida Con- 
ventioncs, fit Pada fuerint firmata, vcl de novo fada 
per Perfonam ycl Perfonas habentem Potertatem, ut 
fupra; qui prxfatus lllurtris D.Dux r fic ejus Conlilium 
poflint, fir debeant rcgcrc fit gubernarc Civitatem Ja- 
nu* , fit Dirtridura per fe fit alios Officiales , prout , fit 

ficut, 
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AnNO ® cot ' ^ quod fitriunt prxfenrialiter, ôc fa- 

cerc conlîicvcrunt , iu quod per prxdiduro Intérim us- 
12 pO, que ad Ratificattonem, ut fupra ricodam, vcl novam 
Capitulorum fuperiûs nominaiorum rirtmtionein, ut 
fupra, in nihilo prxiudicctur, nec deroget regimmi 
prxfati liluiiris D. Ducis, ôc rcliquorum Officialium 
Commuais, Ôt Civil, ttis Janux. 

Qus omnia & lingula prxrnilfa, ôc fupra feripta fub 
padit, modis, formis , condiiionibus , Ôc conveutio-- 
nibus fupradidis, prxdidn» D. Dux, Anciani, Ôc Of- 
ficia, nominibus prxdidis, Dominis Francisco Sittre- 
do, Aruulfo, nec non & nobis Notariis Publieis infra 
fcnptls, ut publias Per louis liipuiamibus & recipiemi- 
bus, vice ôc notnine prxfati b creni If. Francorum Ré- 
gis , Ôc Hxrcdum , de Succcllbrum fuorum in Regno , 
attende») comptera , & inviolabilitcr oblervarc con- 
traque non lactre aut diccrc per 11-, aut per alias per- 
fouas iutcrpolitas.de jure vcl de fado.aliquo ingeuio, 

, altqua via, occanune, raiionc, feu caufa, bona fide 
proniileruut, ôc ad banda DeiEvangclia per ipfos.ôc in 
Iplbr um animas, corporaticer manu udïs Scripuirisjura- 
vcrunt.fub obligationc bonurum didi Communia Janus 
prxfciitium & futurorum , Diilridus. ôc pertinenria- 
rum cjusdem, ât fub ornai juris , de fadi ad hoc ne- 
ccITim rcuunciatiouc , parircr de cautela , d quam 
quidem ilipulationcm , & juramenta grxdïda , didx 
Partes in nngulis Capitulis lupra didis volucrum haberi 
pro exprcjfis , ôc fpecial/tcr repetitis : De quibus omni- 
nibus, & lingulis fupra' didis, prxdidx Partes, & ca- 
rum quxlibct pciicrunc, mandavemnt , ôc rogaverunt 
fieri unum & plura, publicuin & pubîica, inUrumen- 
lum & Inllruiûcnta cjusdem tenoris, per nos Mari- 
num Pelknchi Cavincenfis Dittttfis Notarium Publi- 
cum. ôc Impérial cm, & Antonium de Credencia No- 
utium, & Commuais Janux Canccllarium, de quem- 
libet nollrum ad didamen Sapicutium fadi fubllantiam 
III aliouo non mata»; ada,lcda,publicatafuerint prx 
dicla janux, in Palatio Communis Janux, iu quo liât 
prxfatus D. Dux, vidclicct in Caméra Cubicularii didi 
JD. Ducis juita .Turrim , anno D. Nat. 1396. Jr»d. 4. 
ll-cundurn Curfurn Janux die if. meufis Odobris.prx- 
lintibus D. Georgio Adurno (jermano didi D. Du- 
cis, D. Emanuele Grillo Juris utriusque Dodore , D. 
Sirtredo de Tliolnciis >Vlilite, Juanne Patlido Cive As- 
tenlï, Uarth. Aymcrici Cive Albrgancnli, Conrado 
Maruero Notario, & Communis Jaune Canccllario, 
Guicaldo Spinula de Luculo . Filio Domini Luchexen, 
Jojnjic Guidage Cive Farilîenii . Francisco Alun- 
champ, üymonetto Siinus, ôc Mathxo Ganovo de 
I crvirtius , de betadio Ttlliôus ad prxmiila vocatis. 

Ego Amonius de Oedeutia publicus, hnpcriali auc- 
toriute, Notarius, & lupradidorum «Vlagnitici Domini 
Duci», Coniilii, fie Communis Janucnlis Cancctlarius, 
predidis omtiihus, dum lie ageremur 5 c fièrent, inter- 
fui, 5 c rogatus uni cum fupraferipto Notario , prx- 
feus fupra feriptum Inûrumentum compolui Ôc fcripfi, 
moque fubfcripli , ôc publieavi cum liguo, ôc nominc 
nids iu inilrumentis appoui folitis m tcliimonium 
pr xmilloru t n . 

Ego Marinas Pcllcnchi Clcricus Giviccnlîs Dimee- 
fis, autoritatc Apollolicâ ôc Impcriali Notarius, fupra- 
dictis prxmilfis omnibus inter lui, Ôc unâ cum fupra 
lcripto M. Antonio de Credentia Notario prxfcriptum 
lullrunicncum compolui , -ideo me fcripfi cum liguo & 
nominc mds in Iniirumeiuis appoui folitis ad vertorem 
robpnuiunis plenituuitiem omnium prxmilforum. 

Qua quidem Propolitionc lie dida, idem bereniiT. 
Dominus no lier Rex, lcdo, ôc ad plénum expolico in 
fui præfeinia dido Iiifirutncnto, habiiisqoc lu per hoc 
dclibcrarîone, Ôc Conlilio mature cum didis D. D Pa- 
truis fuis , exterisque in dido Conlilio tune afiantibus, 

? uorum nomma infcriûs , ut prxfemir, feripta funt, 
iiptr hujusmodi neeotio, eledionem didi Dominii Ci- 
vitaiis Janex , Diliridusquc, Territorii <St pertinen- 
tiaruen cjusdem ubicumque conltitucarum , de le, & 
didis Suçcellîifibtis fuis Kegibus F ranci*, ac trausla- 
tionem îû iplum . ôc didos bu cce (fores lu os, per cos- 
dem Ducan, ôc Conlilium, ôc Officia Communis Ja- 
nux, ad hoc, ut prefertur, Poteilatcm ôc Bailliam lpe- 
cia'cm habentes, pro fe 6c didis Sucoclforibus fuis 
Frand* Regibus, fada conlideratione fervitiorum libi. 
ôc Progeniioribus luis rctroadis temporibus per Popu- 
lum, & Commune Januenfetn multiplicker exhiba'to- 
ruin, quorum memotia lit femper afptdibusxefricata; 
corum rcqucllis fuper hoc, ut praaninitur, plurics libi 
fadis, favorabiliter annuens , gratauter accepiavit ôc 
acceptât, & recepit. Et Tradatum prxdidum, ac om- 
nia« (iqgula in ipfis Capituli» contenta ratificavk, ac 
ctiam approbuvit. Promiiitque idem Dominus uulter 
Tom. II. Part. I. 
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Rex pro fe ôc didis Succcflbribus fuis in verbo, Ôc fide 
Regis uobis Notariis Publias infra fcripcis, vice, nomi- 
nc, 6t ad opus didorum Ducis, Coniilii, ôc ütficio- 
rum didi Commuais, & omnium Civiutn, ôc Dilfric- 
tualium didx Civicatis Janucnlis , omuiumque atio- 
rum, ôt liugulorum, quorum tncercirc poterit in futu- 
rum, ilipulaïuium, Ôc recîpiciwiam, omnia lingula in 
didis Capitulis contenta, ôc déclara ta, ad qui juxra 
formam iplbrum Capitulorum tenetur ; ôc prout prx- 
didas génies luas cum didis Duce, Conliliis, ôc üffi- 
dis luxca contenta in didis Capitulis tradatum, cou- 
cordatum, Ôc promilUim estait, tcncrc, complcrc, ac 
tirmiter, Ôt inviolabilitcr oblcrvarc, ôc nunquam con- 
tra faccre, vcl venire, vel per fe, vcl per alium feu 
alios quovismodo,le, quo ad hoc, idem D. Rex ,H«- 
redesque, ôc Succelîbres fuos Re«cs Francia, ac bo- 
11a fua, Hxredutnquc , Ôc Succcüorum fuorum prx- 
drdorum , mobilia 6c immobilia , prxientia ôc fa- 
tura, didis Duci, Conliliis, fe Officiis.nobisquc No- 
tariis Fublicis liipuiamibus, ôc rccipientibus^ prout fu- 
pra, lpccialitcr ôc cfficaciter obligando, cntij ôc fub 
omnium juris, ôc fadi rcnunciatioiic , pariter ôc caute- 
lil , de quibus acceptation-: , réceptions-, nwiâcationc, 
ôc approbatione dictus Dominus nofter Rex prxccpit 
nobis Notariis Fublicis infra lcriptis, ft voluit per nos 
fieri unum vcl plura , publicuin Infiniment uni , vel 
publies Inlirumenca : Fadx ruerunt acccptitio, Ôc re- 
cepdo, ratificatio, Ôc approbatio prsedidorum, per ip- 
fum D. nollrum Regem, Pariais, in Domo Kegia, 
prope Eccleliam Parochialem bandi Pauli, lituata i« 
ouadam magna Caméra paramenti anno, Indidionc, 
die, ôc meule , quibus fupra ; adflantibus iuidem, ôc 

S rxllntibus Dominis Ducibus fupra didis , net non 
Lcvcrcndiiiimis in Chrillo Patribus Dominis Simone 
Patriar. Alexaiidrino,|o.-inuc Archicpiscopo Hifuntino, 
Nicoiao Bajocetllt, Philippo Noviornenli, Michacle 
Antiliodoreuli , Ludovico lk-lvacenli, ôc Joanne At- 
trebaicnli Episcopis, llluilribusque, ôc Magnifias, & 
Nobilibus Vins Fetro de Novaria , Valerano Sandi 
Poli, ôc Joanne de Sacco-Cxlare Comiiibus, ôc Amc- 
deo Domino de Lebreto, Arnoldo de Corbeia ( otn- 
ccllark» Francis , Guillklmo VIce-Comitc Meldunî, 
Fetro D. de Cyac,Guillielmo Maitclli, joanne de Bur- 
lio,Hcrvco le Coq, ôt Àlrnaricu de Ordcomoiite Mi- 
litibus, ncc non vcnerabiiibus Viris Magnificis Udar» 
do de Molins , Fetro Aurifabii, Joanne de Üonpaiu- 
court, pluribusquc aüis Tcllibus ad premilla vocatis. 

J£go Joanne» de Monlterolio Frxpofitus lnfulenlis, 
Apoltohci, Regiaque authorrtate Notarius, prxmiflis 
donariuni, acceptationî, receptioni , Ratification! - , ôc 
proinitHoni, ac aliis omnibus, ôc lingulis, dum per 
prxfatuin D. nollrum Regem, ôc aliis, ut lupra ex- 
preifum.-dclignatis lièrent, cum prxnominatis Keveren-, 
dillimit, ac Magnifias Tcllibus interfoi, caque fieri, 
ôc agi vidï , & audivi , & ad iplius D, ndllri Regis 
julfiouem in hanc publicam formam alieni manu Icnp- 
tam per fupralcripjum Notarium, ôc me redada, per- 
indeque pnblico Inllrumcnto iiomen fignumquetneum. 
quo uti foleo in ulibus, appofui, ut tcliimonium, fe 
tidem faccrcm de prxiniliis. 

RATIFICATIO 

fupra fetipii Ttuclatûi. 

K A R o L u i Dei grariJ Francorum Rex , etfi jns- 
lis pciitionibus omnium fidei ChrrAimx profellô- 
rum (nn.it x noflrx Ccliitudini beniguiras annuere cnn- 
fuevit, il lorutn precipue votivis acquicscerc delidcriij , 
uberius cil attenta, quos îclus (incerx diledionis, fi- 
desque probata per obfcquiorutn frequens impendium, 
acccprabilis imcgiitas gratOS nollro conlbcdui reprx- 
fcntant.potitiïme cum rftiac noitri Gnlminis aufpicra,ôc 
Illinc prosperiratem petenrium perfpicimus adatigeri, 
dudum liquidcm pro parte difedi . ôc fidelis Gonhiiarii 
notlri Amhonioti Adumi tune Ducis, nunc verô no- 
mine noftri Gnbernatoris, fidcliumque noIlrorumCon- 
liliorum , ôc Officiorum Frovifionis Ôr Facis faniof» 
Civicatis nollrx Janux, per frequentes eOrum fcriptu- 
ras. ôc (îilemnes Ambaxiatorcs ad nos per ipfos cum 
ccrtis ad hoc o^portunis Commifiîombus ôc Bailliis 
dcllinatos , Majcilati nollrx fxpius estitit intimatum , 
quod ex cents, ôc rationiibflibus Csufis eos ad hoc me- 
ventibus, fe inter eos marura deliberationc digdlis, 
propter corum, ôt didx Grvitatis nollr* Fopulique, & 
Commuais, A Diftridualium ejusdem evidentem uti- 
litatcm pro niodemis temporibus, & futurîs, ôc ut ipfï 
fub nollrx protedionis elypeo fccori deinccps , & in 
bona joli itia foveri dcheanc, Ôc tueri, in nos, & nos- 
tros in Regno oollrn Succelîbres Dominium didx Ch 
Kk a vitacis 
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ANNO vitatl* noftrs Janux, Diflriâusquc Tcrritorii, fit pcr- 
^ tineniiarum iplias trunsfcrtc unanimitcr atfcâabant , Ex- 

I 3 J? 0 . ccllentiam iioQram per Liiteras iplas , fit Ambaiiato- 
rcs prcdidlos , ut ad clcàionem, fit tratulatiuncm prs- 
diâas vellemut attende» repentis vicilius requirendo, 
nos veto rcqneilas di&orum fidelium noürorum men- 
talircr attendentes , quodque ctiam nobis, fit Progcni- 
toribus oollris Rcgiüus Francis prxteritorum annorum 
«kcunibus Populus , de Commune Januenfe grau cum 
omni alacritarc fers ici» impenderunt : delcéUoiliter in 
noilrz mentis acie revoi ventes, de ob hoc fidèles nos- 
. tros prxdidos , fupcrtü targiente gracia , quiets lècuri- 
tatis amoenitarc, fub nollr* tutelâ juftitix atfefiiantcs in 
porterum reemri ad traâandum de, fie fuper ipû craus- 
latîone Dominii Civitatis, Dillri&ûs, Tcrritorii, fit per* 
tincntiarum prxdiâarum in nos & buccellbrcs noftros 
Reges «Francis henda certos de noiiro Coulîlio duii- 
mus deputandos ; fuper quo quidem negotio per plora 
temporum intentai la in tantum procdlum extitit , quod 
menfc Julii ulrimo transadi inter dilcdos, de fidèle* 
Epitcopnm Meldenfein, Franciscum Dominnm Cns- 
fenatici Militent, fit Cambellanum, fit Purura Bcaublé 
utriusque Juris ProteiTorem, Confiliarios , Ambaxiato* 
ret, Procursorcs, fit Nuncios noftros, ad hoc à no- 
bis Potcflacctn habentet , & per nos propter hoc ad G* 
vicatem nollram prxdiclatn transmillôs, ex una pane; j 
ipfosqne Anthoniotum tune Ducan, & nunc nomme 
noftro Gubernatorcm, Confiliaque, fit Officia lxpè 1 
«iida ad hoc à dido Commuai Puteftatem hibentia, ex 1 
altéra ; Certa Capitula fuper dida Dominii translatio- . 
ne prxdieti in nos , & diclos SucccfTorc* noûros ficn- 1 
da, fada, ce concordats fuerunt, que licet pro tune, ' 
cettis* fupcrvcniciitibus caulis , tirmari minime po- 
tucrunt , tamen demum dido Domino Caflcnatici, 
de dilcdis, & tidelibus Conlîbartis, & Subditis nollris 
• bift'rcdo Tholoni, & Arnulpho Bouenerîo Thefauratio 
Guerrarum nollrarum tune in pattibus Loinbardis pro 
ccrtis negotiis nollris cxillentibus , 6e ad requeftam dic- 
toruin tune Ducis, Oonlilii, & Officiorum Ducis dic- 
tî Communis ad didam noflratn Civitatem Januam ac- 
cedentbus, prididf tune Dux , Confiliuni,fit Officia, 
nominc didi Commdnîs , fit in prxfcntia didorum D. 
Cafrenatici , Siflrcdi, ôt Arnulfi comme noiiro, de pro 
nobis, fie Succcirbribus nolltis in Kegno noiiro, fc ad 
hoc interponentium, fit rccipicmium, menfc Odobri 
ultimo prxtcriti: Nos, fie didos Succcllbres noflros 
in dido Regno noiiro elegerum , reccperuut , fit tc- 
nuerunt in Dominum dctx Civitatis naître Janm, 
Dîftridusque Tcrritorii, fie pertinentiarum cjusdem,fie 
in nos fit Succeflbrcs noftro* prxdidos transtulcrunr 
onttte Jus, proprictatcm , fie pollèflioncm Dominii, Ju- 
risdictionis , Præcmiùeatix , fie Honoris quod habebwu, 
fit habcrc poterant quomodolibcc in dictis Civ i tare, 
Dillridu fit pertinemiis Janus ubicumque cotiftitutts: 
Prout hic otnnia in didis Capitulis contentis in quo- 
dam publico Inllntmcnto ad rcquilitioncm didorum 
tune Ducis , Coniilii , fit Oificiorum Provifionis fie 
Paris didi Communis Janux zj\ menfis Odobris, per 
Amonium de Credentta, fit Marinum Pcllcnchi Nota- 
tios PubHcos conte do, recepto, publicato, fit fignato 
ptenc confiant : quorum Capitulorum tenor cfl talis: 
Primo vidtlicet , fiée. Pofimodunt autein pro parte 
didorum tune Ducis, Coniilii, fit Officiorum Com- 
munis Janux, fidelium nortiqrum prxdidorum nobis 
fuit iterum rcquilitum, quatenus eledionem, fie trans- 
lationcm prxdidas, fie expta fuper hoc, d tain longo 
tradu temporis agitata, per cosquc dm dclidcrat» com- 
pter! fine hbi placito concludantur , acceptare, ratifi- 
eue, rataque, fie graia juxta formant Capitulorum 
prxdidorum habcrc dignaremur. 

Notum igitur tacimus univcrfis,quod habita per nos 
in noiiro ConfiÜo cum clariffimis Patruis nollris Bitu- 
riccnlî, ünrgunflix, fit Bniboiûi Ducibus, pluribusquc 
a'.iis de noiiro gettere nobis affiilcutibus, fit cum mui- 
tis Prslatis, Nobilibus , fit aliis Perfonis notabilités 
hudic in noiiro magno Conlilio conflitutis dclibcratio- 
ne muturi , ad omnipotcatis Dei, à quo cunda bona 
procédant , hudem , gloriatn , fit honorent , ad cxalta- 
rionem Cu'.minis noftre Coran* Francis , fit ad tu- 
taroen , pacein , fit ttanquillicatcm Civitatis nollrx, Po- 
pulique, fie Communis Janus, Eledionem , fie Trans- 
lationcm fupcriùs ad plénum deelaratas, acçcpfamus, 
ratificamus , ac ctiam approbamus per prxferitcs , om- 
niaque, fit lingola per ipfos Anthoniotum tune Do- 
ecm, Confiliaque, fit Officia, ac Cives Janus fidèles 
noliros fupradidos , fuper hoc fada , fit concordant, 
prout in Capitulis prsdidiscontincntur, rata hflbemus, 
atque grata; caque proutittimus in verbo, fit ride Kc- 
-giis, b quantum nos ungunt, t entre, complcrc, at- 
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tendcrc, ac iuvtolabiliter obfcrvare, fit nunquam con- A.KNO 
ira facerc, vri venire per no*, feu alios , verbo , aut 
fitdOfpublicè, vd occulté, nos quo ad hoc Heredes- I 
que, fit SucccfTorc* noftros , boiuquc uoftra, ac etum 
didorum Hsredum, fit Succeflorum notlroruto, mo- 
bilia fit iintnobilia . prxfentia fit futurs fpecialitcr obli- 
gando, cum, fit fub omni Jurit, fit fadi renunciatio- 
iic pariter fie cautelâ; quod ut perpétua: hrmitatis rubur 
obtiocat, uoilrum pneleotibos Lituris fecimut apponi 
Sigillum: Adum fit datum Pariliis die n.DcccmUis, 
arm. Domini 1396. fie Kegni noQri 17. 

Sic fiptatHm per Rcgcm in fuo Confilio , I. ce 
S A NC Tl s. 
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Ejusdem Deditionis aliui Exemphem, à pr*ccdtn-A- ^ ov * 
tibus valde dispar , non quidem in fub fiant: a , fed 
in ver bis forma , atque in Dato -, hoc tnim ffi 

nelum JanuéSn Palatio Communis , Ànno 1 
4. Novembre , IndtÜtent 4. Cum Rtgts Ca- 
Roli Facilita tibus feu Plenipetentiis. Dat. 

Pari/iis d:t 4 Oftob. ijptf. [Pièce nuthenti- 
que tirée des Archives Royales du Château de 
Milan. ] 

I N nominc Sandx, fie Individus Ttinstath PatrisL 
fit F'ilii , fie Spiritus Sandi , fit ad laudem , fit glo- 
riam ipfiusaue Beats Virgin» Dei Gcnitticis Maris, 

Heatorum Johannis Bantiltx , fit Evangclillx, Beato- 
rum Principum fit Apoliolorum Pétri fit Pauli , Mea* 

I torum Svmonis, fit I adci Protedorum Commun», fit 
i Populi Janus , Bcati Laurentii Martyr» Patroni Ec- 
I clcli* Janucnlis, Bcati Georgii Martytis vidoriofiffiml 
Vexilliferi Communis Janus, fit totius Curis Cælcllis, 
ad honorera fit exaltationem , fit auguroentum, ac 
fublimationeni perpetuatn SercnifTimi, fie fuper lllullris 
Principis, fit Domini Domini Karoli Dei gratii F’ran- 
corum Regis, fie ad paccra, tranquillitarem, fit felicis 
fiatus auguihentum Communis, a Populi Janus, fit 
ad laudem, fit honorera llluflrit, fit Magnihei Domi- 
ni Domini Anton ioti Adurni cadem grand Janueniis 
Ducis, fit Populi Defenforis,fit Coniilii, Ancianorum, 
ac omnium Civium, fit Dilhidualium Commun» Ja- 
nus, Amen. Conccrnentcs anxio mentis intuieu ipfi 
Magnificat Dam : nusDux,Confilium, atque Cives Ja- 
nuenfem Patriam,qus inter alias Catholicas Nationcs, 
oris prsfertim maritimis, triomphales lui roboris vire* 
expandit, Commerciorum ctiam Navigationibus qudm 
maxime frequentau, fit Portus,. fit Janua Navigarioni- 
bus, fit lucrorum agendis, quibus humanum aliter gé- 
mis, abuudans Magiftra, hanc aliquot jam cxadis,aut 
ira Dei, cxigcntîbus m<*rtalium noxis, aut accrbs for- 
tis iinilltis aufpicüs, ferali civilium partialltatum con- 
tagiatam morbo , feu folitis debilitatam viiibus, quod 
Januenfe Rcipublicx corpus fuis artibus plurimis perte 
Ixfîs , inifi falubri faccurreretur remedio, flebilis cxci- 
dii pernicie damnarctur, ipfiu* quidem remedii mede- 
lam ab intiinis anhetames diurn» cogitationum curis 
hinc indè verfarunt. 1 atuiom prudent illim» confîlii* 
advertentes prxfari SercnifTimi, ac Inviélilfimi Princi- 
pis Domini rrancorum Regis laudabilcm juflitiam.qul 
fua felix Kegiu florcr , intcmpcrabilcm potentiam, qui 
quicumqtic tenentur iniqui fcelclii, domitantur rapro- 
rcs, fie barbarica reprimitur ferîtas, ad fuam ampiiffi- 
mam clcmcntiam fuarum dcliberationum acicm direxe- 
runt, iti demum, quod miferanda lanueniis Nationis 
cimbaj qnx horrendis jam diu fluâuationum turbini- 
bus agitsta, nimia confulionc ambitus, fit odiorum la- 
ccrata diffidi : s , fc cautibus non parum allidens formi- 
dable fubvertionis pcriculum vix evafit ; Ecrc tetris 
obverfa nubibus longe titubans pdago, elarupi picrate 
cxlclli clcmenti* Regix jubar prolpcâans lu* falutis 
poitum aitigit exoptatum, licque Janoenfes ipfî prxfâ- 
t* Coron* fe fe rccommittcntcs imperio, cui obtem- 
perare libertas cfl, qux fit ipfos idem Reverendiffimos , 
ut Gcllorum Annalium Scripta rcs-olvamus, vçlut F'i- 
lios, bcnîgna femper caritate confpexit , patetno con- 
fovit aftmu.nunc extinélis folitarumdiscordiarumran- 
coribo* y*falubtis Accord» commndo, fit amena Pacc 
truentur, gaudia, fclices, lucrorum augumenta fhsci- 
pient. & ftvorc Regio coadjuti , Ixti, incolumcsque 
per Orbem Terrarum folito, fit multo majori emoiu- 
mentOjtum pesrogativis , fit honoribus rcfultabunr. Ipfa 
igitur Rcg<a Maeltas fupradiâis januenfiatn compafiâ 
BUlis, 
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AkVO m1 *'* • P 10 confercodl ope, 6c reforma ndâ Pacc 1er- | datum exigant magis fpeciale. Qu* prxmiflà omnia, éc ANNO 

f\lsNV jjtoffo januenfï, fuos fxpè Januam folcnnes Ambas- | quodlioct corum, ac quicquid per diâo» Ambafliatores ✓ 

1 10 6. fiatorcs transmilir, ac Nuncios Ipeciales, 6t prxfcrtim i aoftros, 6c Nuucioi , aur duos ex cis frâum t 6caâiiin 1 
fpcdabilem , Magnificumqne Militcm Dominum 1 ran- i tuerit in premiffi», vcl aliquo prxmirtbrum, circum- 
ciscum Dominuin Calcnauri , éc V majrti Cambclla- > llamüsqac, & dependentiis curum,. leu aliter qnoni- 
rium Regium.ac Honorabilcm Vinyn ArBoldun lion- j inodolibet traâatum , concordarum , firmatum , 6c 
chcrii Thetàurarium Gucrrarum,Coiililian'os, Ambas- j factum fuerit pro nobis, & nom inc nollro, & diâil 
bannes, Procurarores generales, 6c Nuncios Ipeciales Suecclforibus nortris, ex nunc pro ut ex tune, promit- 
prxfati hcreniffimi Domini Régis Kegio nomiue ad in» I timus boni âdc, 6t in verbo Kegis, ac fub ippotcchi, 
lcripta fc intcrponeiucs. Hincell.quod prxfati bpec- [ 6c obligationc bonorum nortrorum, 6c didorum Suc» 
labiles, 6t Magniâcus Miles Dominus Francisais Do- ceilbrum nortrorum Regum Francis, ratum, gratum, 
minus Calcuattci, ôt Y'inaytr Garabeliarius Kegius, ac firinumque , 6c placiduin onuiinà tenerc, hibcrc, at- 
Honorabilis Vir Arnoldus boneberii Thelaurarius tendcrc, 6c adimplere lecundum corum lunnam, & 
Guerranti» ,Cnniiliarii Regii, Ainbiiliatorcs, ac Pro- I tenorem, quodquc Litteras, feu Carras, vcl InJlru- 
curatores generales, & Nuncii fpccîules prxfati Scrc- menca, quas, feu qui didi Ambafliatores , Procurato- 
nillïmi Kegis, habentes ad infralcripta plénum, lu®- | res, 6c Nuncii noilri, a it duo ipforum fuper prîmes» 
cicns, an tpcciale mandat um à prifato Serenidiino Rc- j lis, 6c quolibet prxmiirorum , vcl aliter quommodo- 
ge.pro ut & fecundutn quod de prxdi&is apparet publi- j libet facient, coufiruiabiroui per ipfas nortras Patente* 
cis, 6c folcnnibus Littcris pateneibus Rcgiis in perga- . Litteras , 6t aliis fuerit oppuitunum pro negotii per» 
meno Sigillo Kegio pcndciui in cera crocea appenliouc manentil, & perperux (libilkatis firmitatc. In cujus 
munitis dit. Parmi* anno prxléntî, die quarto then fis reiTelHmonium nortrum Sigillum prxfcntibus Littcris 
Oâobris , quarum ténor de verbo ad verbum interrds eil appenfum. Dut. Parifiis die quarto O&obris anno 
cil infertus. Karulus Dci gratü Francorum Rex. U- Domini millefimo tricentelimo nonagefimo IVxto, 6t 
niverlis prxfcntes Litteras inlpcduris Salutem. Cum Regni noftri dccimo feptimo, 6c crant lie iîgnatx per 
ad rcquilitioncra muldplicem, 6c frequentem Ducis, Regem in fm* Ccnfitie, DkSavCTis. Qux quidem 
6c Conliliorum Civitatts , 6c Communia Janux, qui ; KcgisLitterxfcriptxfunc in pcrgamcno,6r munit* Sigij» 
fuerunt pro tempore fuper modis artumendi pro nobis, lo magno pendente in cerî crocei, in aller! cujus bi* 

6c Succcilbribus nortris Dominium didx Civitatis, 6c gilli fade fculpta cil imago prxfati SercnJIfimi Regis 
pertinentiarum, quos in nos , 6t Succcifores noilros ledentis in folio cum dtadernate in capite, & Sccptxo 
didi Dux, & Conlilia pro lu! évident i utilitate trans- Kegio in utraque manu, 6c fub pedibus imagines duo» 
ferre cupiebaut, ut diccbatu, inter folenoes nollro s rum Lconum,6t in didi Sigilli.circotiifercntrâ,t3lîs poil 
Ambafliatores ad hoc parte ttortra, 6c didos Ducem, Crucem legebatur fupcrfcrîptio. Karolus Dut 
6c Conlilia pro parte Communis Janux fpccialirer de- G R a t t A l' x a n c o r u « R t x. A tergo autcmdidi 
putatos fuper modis translationis, 6c ailumptionis didi S>igilli,fcu inaltcrâ tâcic ejusimprcirumcftaüud parvum 
Dominii . prxhabiti deliberationc matur! , 6c traüatu bigülum, in quo fculpta eft imago cujusdam Angclf 
multiplici.ccrta tucrunt Capitula concordats, quorum aüs cxpcnlis,âc tenentis Clypeum juxtâ pedus penden» 
contincutia, feu clfedus , fupervenientibus , non line tem i collo , habentisque in manu dcxtcià baculnm 
raagul displiccntiâ didorutn Ducis, Conliliorum, 6c cum Cruce in cacutncn, ut apparet: In quo quidem 
quamplurimorum Civitatis, impedi mentis, ut nobis ex- Clypeo liant fculpta arma prxfati Sereniffirai Domini 
titit nunciatum, nondurn potuit exccutioni débit* de- Rçgis, fciliccr très flores Jiliorum. Proeuratorio no- 
mandari, notuin lacimu* , quod nos prxfatorum Du- mine pr*fato ex una parte, 6c llluftris, 6t Magniiîcus 
cis, & Conliliorum Reipublic* Communis Janus, 6c Dominus Dominus Antoniotus Adurnus Dct gratiâ 
liogulorum, quantum commode polTuinus, inclinati, Jarluenfium Dux, 6t Populi Defenfor in prxlcntiâ , 
de hdelitatc, prudentii , probitatc, <k diligcntià dilec- confilio, 6c coufenfu , oc voluntate fui VencrabiJis 
torum, & fidelium noftrorum Francisci Domini Café- Confilii Dominorum decem octo Antianortnn , ac 
natici, & Vinayti Militis Cambellani, Siiredi Tholoni Officri odo Provilionis, 6c Olficii odu Hacis, & dida 
utriusque Juris Dodoris. & Arnoldi Bonchcrii The- Conlilium, 6t Officia in prxfcntil , audoritate,6t con- 
faurarii ( i uerrarum , Conliliariorum noflrorum, conri- fenju pr*fati Domini Ducis- ln qoibus Conlilio An- 
deutes ad plénum, ipfos fccimus, conllituimus, Sc or- tianorum, 6c Officio odo Pacis interfuit legitimus, & 
dinavimus, 6t per preefentes conllituimus, 6c ordina- • furHcicns numerus ipfonim Antianorum, 6c Officia- 
mus Ambafliatores , & Hrocuratores nollros generales, 1 lium didi Offidi Pacis , Sc in did© Officio odo Pro- 
& Nuncios fpeciales; dames iplis, aot duobus ipforum viiionis plcnus,6c totalis numerus imcrhiit, 6c quorum 
exhibitoribus prælentium Potellatem, audoritatemque, | dedido Conlilio Antianorum, qui interfoerunt , no- 
6c mandatum fpeciale conveniendi, tradandi, pacis- I mina funt hxc : Laurcncius Mallocellus Prior, Nico- 
ccndi, concordandi, 6c tîrmaudi pro nobis, 6t nominc i laus de Prédis, Obcrtui Squarzaficus, Nîcolaui de 
nollro, 6c didis Succelforibus noltris cum fupndidis | Parti no de Bavaro, Antonius de I-’ontincgio Notariat, 

Duce , Amianis , Officiis Provilionis 6c Pacis, 6c Léo Paxanus,lkrthalomcus Falamonica.Petrus Scot» 
aliis quibuscumquc Pocdlatem, feu Mandatum ad hæc ; tus, Dcscrinus Bollarinus , Antoniotus de Valctarii, 
habeutibus, iniendi, 6c laciendi cum cis talcs Tracta- . Johannes Bronos de Polcifcra , Mathcus de Nigro, 
tus, Pada, 6t Convcntiones , quales didis Ambalfia- j Ikrnabos de Uttotus fubrogatus loco Pétri ejus fra- 
toribus, Procuratoribus , & Nunciis nortris, aut duo- j tris ablentis,Ludovicus Pantanus ,Manfredus de Gro- 
bus ex iplis vidcbttur expedire fuper didis Dominio, 6c i pallo, 6c Mathcus de Karolo, ablcntc rcliquo dccimo 
fuperioritate did® Civitatis Janux, Tcrritorii, Diflric- I octavo, vidclicct Johanne Todisco de Arenrano tan- 
dis, 6c pertinentiarum ejusdem per nos fuscipicndis. 6c | tum, 6t didorum Officialium odo Officii Provilionis, 
habendîs amodo , 6c in perpetuum pro nobis, 6c didis qui omnes ioterfoerant, nomina font hxc: Dominus 
Succcilbribus nortris Kcgibus Francis fub modis, & Georgius Honcrtus Legum Dodor, Dominus Segura- 
formis per didos Ambàlliatores , Proeuratorcs , ac nus de Nigro Juris utriusque Dodor, Lucianus fani- 
N U naos nollros, 6t prxfatos Ducem, Antianos, Of- -cius, Dnminicus Lercarius, Dominus Luchi Uppicinus 
fida Provilionis & Pacis, ac alios ad hoc Potcrtarem de Cairana, Manuel de Guifulfis, Thomas Cattancus, 
habentes iovicem agendt , concordandi, & fitmradl, 6c Pctrus de Perfio. Nomina verô illorum dedido 
6c infuper didos Tradatus, Pada, 6c Convcntiones odo Pacis, qui ctiam intcrfucrunt funt hxc: Antonie- 
redigendi in feriptis fub ligillis corum, vcl duorum ip- tus Lercarius Prior, Dominus Antonius Jurtinianus 
forum exhibitorum prxfcntium, vcl in formant publie! Miles, Johannes de Trani, Stcftanus (Jaitancus , Do- 
Inrtrumenti, 6t aliter per omnia laciendi, pro ut cis miuicns de Auria, Manuel de Bobbio. 6c Damianus 
utile, 6c conveniens apparebit : nec non huiosmodî Adurnus, abfentc rcliquo odo tantum vidclicct : Lu- 
Tradatus , Pada, 6t Conventionc* affirmandi, con- ciano Spinula nunc inhabili de perfona, habentes ad 
vallandi, promictcndi, Jt jurandi in animam nollram, infraferipta peragenda omoimodam , & liifficientcm 
& (idem Regiatn, 6 c ad hoc nos, & bona nortn, 6c Potellatem , 6c Baliam tim ei corum Officiis quàm ex 
didorum noUtorum Succelîoruin in Regno obligaudi, pntertatc, & L’ali! eisdem concert! conjundim, 6c di- 
futficicntemque fccuritatcm , 6c obligationcm ab ris- viiim juxr! formant plurium, & uiverforum Confilio- 
dem Duce, Antianîs, & Officiis Provilionis 6c Pacis, rum C.'ivium Janux dïcbus infraferiptis celchratorum , 
aiiisquc Mandatum ad hoc habemibus petendt, flipu- de qnibus np^ara in AdisCanccllari* Ducalîs anno vi- 
landi, 6c rccipiendi, 6c quod fupradidi i Trachitu, aitt deliect millclimo tricentelimo nonagefimo quinto die 
Acordîoji illurn lupcr ptxmilfis firmari contigcrii,nul- dccimâ Novcmbris, feripto manu Antonii de Crcderv 
latenns deviabunt, & generalitcr omnia aliafaciendi in ci! Notaril infraferipti, alio, millclimo tricentelimo 
prxmiflis omnibus, 6c quolibet przmfrtbrum circum- nonagefimo lèxto die feptim! Jolii anni pr*frntis, alio 
rtantiis, 6c dependentiis corumdcm tantum , 6t talitcr, die dccimo nono menfis Scptembris anni prefenris, 
quantum, 6c qoalitcr faccTetnus, 6c faccrc portemus, feriptis manu Antonii de Ctedencia Notarii inira- 
li ioidem prxfcntes ertemus iu perfona, etiamli Man- fetipti, alio codem anno prxfetiti miliefimo tricenta© 
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CORPS DIPLOMATIQUE 


An NO ,imo n °D a Rcfinuj lexio die dccüno nouo Septembris , 
alio die nono mcnlii Odobris , A alio die decimo no- 
1396. no jam didi mcniis Odobr» proxime Dtxtcriti, feriptit 
' manu fnprafcripti Conradi Maniurri Notarii, ac alio 
die duodecimo didi mcniis Odobr» proxirac prxtcriti, 
de alio die vigefimo tertio ejusdem mcniis mai prxfcn- 
ti*, fin pii* manu fxpà didi Atuonii de Credentia No* 
tarii infralcripti. Qux quidein Conlilia ut fuprà fnc* 
runt more (olito cefibtau, pro ut iu magnis , & ar- 
du» negotiis didi Commun» cil fier i conluetum ; A 
omni modo, jure, viâ, A tormi , quibus me lias, & 
validius potucrunt, A poflunt, conjuuditn A dtvifitn, 
Domine A vice Communia Janux , prxccdentibus 
pluribus. & diverfis Scripturis, A I radatibus, Inqui- 
litionibus , A Dcltbcutionibn* fuper infraferipe» pro 
evidenti utiliratc Communia Janux cclebrandis ex parte 
altcrâ; fpomè, & ex ccrtl feientiJ corum, nullo duc- 
ti crrorc juris, vel fitdi, A omni metu, dolo, A frau- 
de ccflantibus, DivioJ gratis furtragante, pcrvcncrunr, 
A fibi ad iuvicein didis oominibut pcrvenillc confcfli 
fileront folennibus ftipulacionibus bine indc interve- 
nicmibus per didas Parte*, & nos Notarioi infraferip- 
10s Oflici» publico flipulantcs, A recipiente* nominc, 
A vice prxfati Screuiliïmi Régi*, & Succcllôrum fno- 
rum in Regno , ac didi Commuais Janux ad in- 
fraferiptam clcdioncm , fit translationcm Domina, 
Pada , Cnnvenciones , A Compoficiones , de qui- 
bus tenor fcquitur , ut in his verbi* : Primo videli- 
cct, quod Cj ( vis Juribos, & Honoribut, qux, fit quos 
habet Sacrum Romanorum Imperium iu Civitatc J ; 


Civitatis Janux, & ponant in di&s Civitatc, Territorio, A A NNO 
pertinent!» Poteltate*, A alio* Officiales, qui reddant 
julliciam unicuique fccundum jura, ufus. confuctudi- I iOÔ. 
‘les, A ordinamenta , A ltarrna Civitatis Janux, A J 
Dillridus, & qui Üubernator, & Antiani nominc prx- 
l'ati Scrcniflîmi Dojntni Régi* Domini Janus tcmpnri- 
bus, A tei minis cbnlueti* eiignnt duodcciin, vel plurcs 
Cives, fecundùm quod cis videbknr, qui vocabuntur, 

A voccntur Antiani, qui Tint talcs, qualcs nuuc finit, 

A corum Antianorum femper lit Prior de pane Ghi- 
bcllina, A ii contingtt didum Gubernatorem adeô 
graviter infirma», quod cotnmodè vacarc non potier 
ad confulcndum cum didi* Antianis, vel pro aliqut 
caufll, quslibi, A didis Antianis videraur rationabi- 
I», vcllct fc abfcntarc à didi Civitatc, tune, A didi* 
c ali bu s, vel nlicro curum, poflit cügcrc, A dimittcrc 
aliurn loco fui, de Subditis tamen Regiis UUranioma- 
nis; & fi didus Gubcrnator,vel Locumtenent non es- 
fet, vçk non poflet efle in Coofiliis rcquilitus prinrf» ab 
Aiitiaii»,quodtuuc,A co cafu Antiani poffint confulcrc, 

A dcJiberarc.A c on fui ta, A dclibciata per eos valcant,A 
tcncant , ac exccutioni mandentur, quemadraodum fi 
didus Gubernator prxfcns fuiflet , qui Gubernator vo- 
cctur Gubernator Regias, & Communis.ac Popali Uc- 
fcufor,A habcat lalariutn Due», A tencat Officiales, A 
familüun , pro ut faciebat Dux cxpenlis fuis, hem 
quod Commune Janux de extero lcmpcr ad Manda- 
tum Regis habebit , tradabit, A tenebit pro inimici* 
quoscuinquc inimicos Rcgios.cum quibus Rex haberet 
Guerram, A contra omnes illos, cum quibus Kex, & 


tiux, A Diflridu, prxfati Magn ficus Dominus Dus, j Succeflôres fui in Regno haberent Guerram', didum 
< -on (ilium, A Officia, ac Commune tàm Nobilium, j Commune Janus tenebitur facete, A fiicirt Guerram 


A Popularium, quàm aliorum habitantium in Civitatc 
Janux, cojuscumquc datas, honoris, prxcmincmix, 
\cl condition» exiftant, jn noflrum Notariorum prx- 
fcntil infrafcriptorum flipalamium , A rccinientium 
tamquàm communium, A pufclicarum per Ion arum, 
vice, & nominc prxfati Scrcniflîmi Regis, A Succellb- 
rum fuoruin in Regno, cligunt, habcm, rccipiunt, to- 
n:nr,& tenrbunt jim didum SeicnilTimutn Principem, 
A Dominum Dominum Karolum Regem Krancorum. 
A Succeflôres finis in Regno in verum Dominum dic- 
tx Civitatis, Dillridus, T erritorii, A pcrt : ncntiariiiii 
ejusdem, A in diclos Dominos AmbdlTutorcs,APro- 
curatores dido noinine, A per ipfos iu didusn Serc- 
niflimom Regem Krancorum, A didos Sncccfibrcs 
fnos in Regnu, A in no* didos Notario» Publicos in- 
fraferiptas déniantes, A rccipiemcs folcnnitcr vice, A 
Regio nominc prxdido, A Succclforum ldorum in 
Kigno, ironSMlcrant. A tran ferunt oinne Jus pro- 
prietJtis . A polli iîiunis Dominii , Jurîsdiction», prx- 
cmiitcntir.A hoiiui», quod liahcnt, A habere poflunt 


tàm per Tetram, quim per aquam . expenfis tamen 
Regiis. A ad didam Goerram facimdam tetieb tur tra- 
dcrc Navigia,Gcmcs, A alia ncccllaria, juxta poflibi- 
litatcm Comt^unis, expenfis Regiis ut luprâ, Ihlvis 
Ligis, A Conventionibus, quas Commune Janux ha- 
bet cum Impcratore Romanorum , A Rege Cypri. 
Item quod Januen les in Locis honorabilibu», A ôtdi- 
natis, A Gale», A extern Navigiis portabunt, A por- 
tarc tcncantur in uno Vcxillo plena arma Regis Fran- 
cis ab uno lutcrc, A arma Imptrii ab altero, non rc- 
vocando. Proptcrca Sindici didi Cioinmunis ab iplb 
Commun i Poteflatem habentes, nominc Commun» Ja- 
nux, A Janucnliuin, facwrtt Sacramcmum fidelitatis 
dido Sereniffimo Domino Karolo Francoruin Régi, A 
luis Succctroribus in Regno, leu Gubernatori, aut al- 
teri, nominc Regio, quod didum Commune Janux, & 
Januenfes crunt boni, A legales Régi Franeix, A Soc- 
ccllbribus fuis iu Regno, A cidcm bette, A Icgalitcr 
obfervabunt promilfa, A prxllabuut didum Sacramcn- 

-m femper ad rcquintionem Regis, vel fui Gubernato- 
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quovisnxidn 1:1 didi» ( V. taie, Dilltidu, Tertitorio, : ris. Item quod omnes V.illalli , A Cuuvcntioiuti Cotn- 
« pcrtincimis J.UUIX, ubicuinque conllitutU, in mo- munis Janux, A corum buccdlbrcs, oui ante prxfcn- 
dutn, A foriium , qui inlrà fequuntur ; dames, A > tem translationcm ci tenebamur faccrc rlomagium.fiu 
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... £ per ipfos prt- 

l-ito Scrcnîtfiiivo Domino Régi, feu cm* certo Nuit- Kegis illos honores, obedicnriam , A rcvcicuiiain, 
tin, v«| Procuratori indc Poteflatem hubenti apprehen- , quos, A quas tacerc, A evhibcrc uorutn Duci confue- 
flendi , intrandi . A rccipiendi corpoialcm. A adualcm verutu, A qund didus Gobcniator in ipfns habcat dic- 
fouduoiietn. vel gnali .! : 1 ». m r: : i_ Commun» Ja- uin Juriviietionem , A cohcrtiuueni' omniraodam, 
nus, Uuiridus, Territurii, pertiticntiarum ejusdem, quam in ipfos conlueverum habcic Duces. Jtcmprx- 
.lurisdidionts, prxeniincnti c , A honoris, A aliorum I lati Dominus Dux, Confilium, A Officia, vice A no- 
jurium in prxfemiContradu concdforum, A iransla- mine didi Cointnunis Janux. promiferunt , A pronvit- 
torum, ii, A quaudo fibi placuerir. A fuerit opportu- tutu prxfatis Dominis Ambafliatoîibus, h Procurato- 
uum. Conflit ucmes fc didi Dominus Dux, Cunlî- j ribus, A nobis Notariis infiafcriptis.llipulantibus, & 
’ium, A Ortie.» noinine quo l'upià, A Je Vaân exprès- ! rccipicntibus nominc Regio, ut fupri ‘ boni nde prxfa- 


lo folciuiitcr flipulato inter Partes prxdidas penes, A 
P*‘r no* Nourkis ini'rafaiptii* prxfcnrcs, llipulauics , 
A rccipiemcs Domine, \ vice Sereniflimi Regis prie 1 i - 
bâti, A Succeflofum fiiorum 11» Regno omnia jura in 
prxùtutn Sercnifiiinmn Regem in prxfcnti Conrradu 
translata Procuratotio nominc didorum Dnminorum 
Ambafliatorum, A Procurât orunt did<» nominc. A per 
ipfos didi Scrcuiffimi Regis, A SucceU'oruin fuorum 
in Regno intérim poffidere. 

Item quod prxfatns Scrcniflimus Dominus Rex, A 
Succeflôres lui in Regno, qui liber pro rcmporc liio,po- 
net, A inflituet pro libito fuxvoluntaris indiéll Civitatc 
Janux Gubernatorem, qui fit de Subditis ipfius Screniffi- 
rni Rc^'s Ultramontanisqui accipiet,A tenebit regimen 
dtdc Civitatis , A Dillridus nonfinc prxfati Sereniflimi 
Domini Régi* Domini Janux, pro cujus Gubernaroris 
parte Cou tî lii Antianorum mundata fiant, qui Ggbertra- 
tor,A Antiani regarn A guberueut didam Civitatem Ja- 
noz, A Diflridum ejus nominc prxfati Sereniflimi Kegis 
•Domini Janux, fccundum ordiuameuta , A llatuta didx 


tuni Screnillimuni Dominum Rcgeni.A Succeflôres l'uos 
iu Regno manutenerc, defendere, A tuai pro poflê ira. 
Jurlbus, A (lofleflione, vel quali Dominii, Jurinm.A 
.lurisdiiTionum in prxfcnti translatiunc conceflormn, 
A ttanslatorum, courra quoscumque ncminc excepte, 
cujuscumque gradus, dignitaris,vcl prxcmincmix exis- 
tât. Item quod didum Commune Janux conlcflim 
ponctc tcncatur rcaliter, A de fado in imnïbus didi 
Sereniflimi Regis Domini lauux, didi Ciubcriutoris 
Regii, feu alterius, nominc Regis, odn Caflra, fiu 1 -ut- 
t i liera didi Commun» , vidclicct Caflrum Vultabii, 
Callrurn Novarutn, Caflrum Vuadx. Caflrum SteUx) 
Caflrum Vintimilii in manu Commun» Janux exiften- 
tia, née non duo Saonx pro uno, duo Port ns \ enc- 
fis pro uno, A Caftri Gsecii extra matins Commun» 
Janux cxiftcniia, qux cite» erunt iu manu didi Com- 
mun» Janux, vel quim primnm prxfarus Scrcniflimus 
Rex ilia recuperaverit, quo cafu brevi manu intclligan- 
rur elle polita in mannm Regis per didum Commun*; 
In quibus quidam odo Caltris prxfatu* Sereniflimns 
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* Rei, ve! altos nominc ipfius ponat Caflcllanos deSub- 

ANNO Q ic j, Rfgif Francis de Ultramontcs, A cullodûntur 

J JO<$. *E ,a °^o Caflre , feu Fortilicia expenlis Cornmunis pro 

* ** ' Cuftodia di&urum Callrorum dari confuctjs; qui Cas- 

idlani jurent, A jurarc debcant in introitu lui Officii 
facere honorcm, A favorem Cornmunis. & pro Com- 
mun! Januac contrà quoscumque inobedientes, inimi- 
cos, A rebelles Cornmunis Janus, falvo feinper, A rc- 
1er val o j u ramenée prxllando, feu prxllito Régi, leu 
Officialibus fuis. In citcris aotem Callris, feu Forti- 
liciis dlcH Cornmunis ponant ur Callcllani, A Cuitodes 
raies, de quibus videbitur dido Gubernatori, A Au- 
tianis; qui quidem Callcllani, A Cuitodes in introitu 
fui Officii, datà cautione confuetâ , prædabunt, St prxs- 
tarc tencantur J u rament um in manu Gubernatoris, vcl 
ejus Locutntenenris ; quod ti atîqua novftas ficret, aut 
fnfurgeret in Civitare , aut Diltridu contra Sereniffi- 
mum Rcgem Francorum Dominum Janus, St prsfcn- 
tes Padioncs, didi Callcllani, & Cuitodes didorum 
Callrorum, feu Fortiliciorutn le tenebunt pro dido 
Domino Rcgc, A fuis Officialibus contra quoscumque 
infurgentes , & in cafu quo dida novîtas ficret in Civi- 
tàtc, vcl per Civitatem janui contra Kcgem, feu ejus 
Scarum, auc Dominium ut fuprà , cadem Cadra, feu 
Fortilicia in manibus didi Regis , vel ejus Gubernato- 
ris, vcl altcrius nominc Regis poncrc teneantur , St po- 
nçât rcalircr & cum ctfedu, Omni eicufationc ccllan- 
te ; ver fa vice Spedabilis , St Magnifiais Dominus 
Franciscus Dominus Cafenatici , A Vinaycl Cambel- 
larius Kegius, ac Honorabilis Vir Dominus Axnoldus 
Boncherii Thefaurarius Guerrarum, Confiliarii Rcgii , 
Ambadiatores. A Procuratores generales , A Nuncii 
fpcciales prelibati Scrcniflîmi Domini Regis dido ip- 
fius Procuratorio nominc promiferunt, A convenerunt 
per dipulationcm folcnncm prefatis Magnifico Domi- 
no Duci, Conlîlio, St Officiis, A nobis didis Nora- 
riis PubJicis (lipulantibus, A rccipicmibus , nominc A 
vice didi Cornmunis Janus, omnia , A.lingula infra- 
feripta , primé videlicet defendere dido nominc , A 
quod przfatus SerenifÜmus Res , A Succellbres fui dé- 
tendent Civ itatem, ADidridum Janus, A quoscum- 
que Janucnfcs, A Didriâualcs , A bona eorum, ac 
itatum Cornmunis, A Populi Janus à quibuscumque 
injuriis, A violentiis cis illatis, vcl fadis, ipfosque.A 
eorinn bona falvare, A manutcncrc, A quod prxliba- 
tus Rcx ûlvabit, A manutenebit pro pofle, A fidc bo- 
na, A quemadmodum quisque verus, A bonus Domi- 
nus fuos .Subditos, A fidèles defendere, A rueri tcnc- 
tur. Item quod omnes, A lingulos Subditos, Vallâl- 
los.AConvcntionatos didc Ctvitatis.A Cornmunis Ja- 
nus, ac Civitaies, Cadra, Loca, A Jura, qux ab an- 
nis quatuor. A menfibus quatuor citrà, cïtri Mare ab 
obcdicmia didæ Civîtatis t A Cornmunis fe fubtraxe- 
runr, A fubtrahunt, livc luberaeti, fubtrad* , vcl fub- 
trada fucrunr, przfati Domini Ambadiatores, A Pro- 
curatores dido nominc promiferunt , quod prsfatus 
Scrcnidimus Dom «us Rcx Dominus Janus fuo poire, 
A bona fidc, per botios, opportunos , A cxpcdicntcs 
modos.ad ot>cdicntiam,A fubjedionem dids Civitaris, 
A Cornmunis Janus, quibus erant autc fubtradionem 
prædidam, rcduci facict, quàm cité ficri poterit,ctiam 
per potentiam armorum , Il opus fucrit- Item quod 
prsfatus Screnidimus Rcx, A Succellbres fui in Kcgno 
dictant Civitatem Janus, Dillridum, Territorium, 
le u pertinenrias cjusdern , nec aliquam partem, feu 
Dominium, vcl pofleffionetn, vel quafi, feu Jura eo- 
rumdem libî tradita non alienabit, ncc in alium trans- 
férer quovis titulo, feu modo; ncc criam à Jorisdidio- 
nc , obedientia , A Gubernatione Civîtatis prsdids 
quommodolibct feparabit, A quod in Civitatc Janus 
predida, Diftriéhl , feu pertinentiis ejusdem, feu in , 
Cives, vel Diltridualcs iptius non imponct, vcl impo- \ 
ni taciet.per fe, vcl per alios, aliquam Collcdam, Da- 1 
ciaxam,lcu Avariam realem, vcl perfonalem , feu mix- 
tam, nec aliquas Angarius, vcl Pcrangarias, nec etiam 
aliquam Collcdam, leu Gabellam, leu Munus, quo- 
cumque nominc cenfcatur, vel nuncupctur, cxceptis 
oncribus fuprà fpcciticatis , A etiam quod aliquos red- 
ditus Civîtatis Janus, leu Dîllridus, vcl pertinentia- 
xum non peretp-ct per fe , vel per alios quovis modo , 
cxceptis falario Gubernatoris , A expenlis Cultodi* 
Callrorum fuprà fpecilîcatorum , A quod Terras, A 
Loca, Jura, redditus, atque bona qascumquc Com- 
munis Janus ad obedienriam, A utilrtatem Cornmunis 
Janus manutenebit, A falvabit pro pofle, A bona fide. 
Item quod fi prsfatus Scrcnidimus Rcx, vel Succellb- 
res fui in Rcgno facict, vcl facient Pacem, feu Trc- 

£ am cum aliquo ex inimids fuis, quod Civius Janus, 
Janucnfcs in dida. Face, feu Trcg.uA cruiuincluli, 


A includentur. Item quod Gubemitor, A G «berna- AnKO 

tores vctuuri jurabunt in introitu fut Officii ad Sanda 
: Dei Fvangeüa manu radis Scripruris fervare omnia, A * 

I lingula Ibpra, A inffafcripra, nngula fingulis ut lupri 
, rclerendo, ac foum Officium benc, A ftdelicer excr- 
i ccrc, A honorent Regis, utilitatem, A commodat* 

J Cornmunis Janus facere, A procurare, ac Jura didi 
' Cornmunis defendere , làivare, A nuuut encre, A ità 
1 didi Antiani jurabunt in manu didi Gubernatoris, A 
• omnes Officiales didi Cornmunis limilitcr jurabunt. 

Item quod omnes, A finguli Janucnfcs, A Dillridua- 
les Janus de cerero poilint ire, ftare, negociati, A 
rncrcarî, frui, A gauacrc iisdem Privilegiis, Libemti- 
bus, Franchiiiis, A immuniratibas in omnibus Terris, 

A Locis fubdftis dido Scrcnidimo Régi, quibus utuntur, 

A gaadent Subditi didi Regis tmdccamque linr. Itetn 
quod , durante præfcnti (ismale, prsfatus Scrcnidimus 
! Rex non cogct Janucnfcs in aliquo de fadis Ecclefi* 
contra coruin opinionem. Item quod przfatus Scrc- 
i nillimus Rcx dabit favotem pudlbilem , A honeflum 
fine expenlis fuis Communi Janus, A Janucnlîbus, ad 
recuperationem , A fatfsfadioncin conlêqucndam om- 
nium, A flnculornm bonorum , rerum, A mcrcium 
ablatorum, leu ablatarum Janucnfibus , A Communi 
portatarum in Saonâ; Cum verfa vice dichim Cdm- 
mune Janus, A Janucnfes ofTcrant fe facere fimilem 
reftitutionem, A fatrsfadionem Saoncnfibris antedidit 
realiter, A cum effedu. Item quod prsfatus Sercnis- 
fimus Rcx per fc, A Succeflores fuos in Rcgno pre- 
dida omnia, A fingula attendet, A obfervabit,A con- 
tra non facict, vel venict quovis modo ipfe, vcl Suc- 
ccdbrcs fui , ncc alius pro cis ; quodque przfatus Sc- 
renidimus Rex pro fe, A Succedoribus fuis in Rcgno 
confirmabit, approbabit , A ratiricabit fulcmniter, A 
per publicum Inilruinentum, vel ejus Patentes Littc- 
tas omnia, A fingula in prsfcmi InilrumcntO fuprà, 

A in fri contenta, cum folennibus daufulis, Ajura- 
menris necdlariis, A opponunis, fccundum conluctu- 
dincm prsfiui Sereniflinti Regis infrà menfes quatuor 
proximè futuros. Item non obfiantîbus fupradidis ac- 
tum cil, A folcnniter conventum inter przdidas Par- 
tes , quod przdidi Domini Ainbaflîatorcs dido nomi* 

I ne, feu prsfatus Scrcniflïmus Rcx, vel alius, feu in 
] Potcflatem habentes pro ipfo Sercniffimo Domino Rc- 
' gepoflint, A valeam, feu polïit, A valeat eligctc in 
I Gubcrnatorcm Regium dids Civitatis Janus, Ferrr- 
torii, A Dillridus pro ipfo Domino Sercuilïitno Rcgc 
prefatum llluflrcm Dominura Antunictum Adurnum 
nunc Ducem Janus usque ad bcncpiacitum Régis; 

I qux omnia , A fingula, or fuprà A infrà, fub Padis, 

I modis, formis, condictonibus, A Convencionibus fu- 
1 pradidis, przdidi fpedabilcs Dominus Franciscus, A 
Arnoldus Ambadiatores, A Procuratores przdidi uo- 
mine Rcgio, A fuorom Succeflbrum in Kcgno, A prs- 
fati lltulïris, A Magnifiais Dominus Dux, Antianij 
j A Officia, feu Officiales nominc Cornmunis Janus fibi 
| invicem, A vicilfim, folennibus ftipulatiombus bine 
j indè intervenientibus , ac nobis Notariis Infrafcriptis 
tamquàm perfonis publtcts Officio publico dipuianu- 
bus, A recipientibus , nominc A vice prxfaü Domini 
Screnidîmi Régis, A Succeflbrum fuorum in Rcgno, 

A didi Cornmunis Janus promiferunt ad Sonda Dei 
Kvangeüa mauu tadis Scrfpturis per ipfos,A quanllbet 
ipforum juraverunt, videlicet ipfi fpedabilis Dominus 
Franciscus, A Arnoldus dido nornine in animam prx- 
fati Sercniflimi Regis, A in fidem Rcgiam, A przfati 
Magnificus Dominus Dux, Antiani, & Officiales no- 
mine Cornmunis, attendere.complere, A inviolabiliter 
obfervare. contraque non facere , vel diccre per fc, 
aut per alias intcrpolîtas perfonas, de jure vcl de fado, 
aliquo ingenio , aliqoî vià , ratione, occafione, feu 
caufî, A perindè ad fie obfervandum przfati Domini 
Ambadiatores, A Procuratores dido nominc didum 
Screnidiinum Dominum Rcgem, A Succclfores fuos 
in Rcgno, ac omnia bona ipiius A ipforum, przfentia, 

A futura , A fe prtdidi Magnifiai» Dominus Dux, 
C'onlîliam, A Officia dido nornine , A omnia bona 
didi Cornmunis Janu®, prsfcutfa A futura, A Dtllric- 
tus.pcrtinentiarum cjusdctn fibi ad invicem, A vicidim 
ippôtcchavcrunt, A obligaverunt fub omni Juris, A 
fadi ad hoc neccflaria renuna'acionc pariter A caurc- 
1S. Quas quidem flipuladoncs, A juramenta prxdida 
did* Partes in fingulis Capitulis fupradidis voluetunt 
haberi pro expredis, A fpecialiccr rcpctitîs. De quibus 
omnibus, A fingulis fupraferiptis prsdids Partes, A 
eirurn quxlibct petierunt, mandavcrunt, A rogaverunt 
ficri unutn, A plura public» Inllromcntun», « Itiflru* 
menta ejusdem tenoris per nos Symonem S y mu s 13c- 
luaien. Diocslis Notarium Impériale»!, A Antoiuum 
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de Credentîa Notarium , A Communis Jiuiü* Caa- 1 
cdiswium , A quemlibet noltram ad dictameu iapica* | 
tiam, î'aài fuhiUmia ia atiquo non murata. Afcla, 
Icâa , A pubiicau itierunc prxdscta Janus in Palatio 
didi Communis, in quo habitat pistâtes U'-ultm Do* 
minus Du*, vidclicct in pamera cubiculari iplius Do- 
mini Ducis juità Turrim, auno Dominiez Nativitatis 
«illcfimo triccMctimo nonagclimo fc*to , Indiôione 
quarta fccuiidum curium Janus , die Sabbat t quatta 
mentis Novcmbiis ; preefetuibus Domino Sitredo de 
Arciis, fit Othonc Kulcha Militibus, Domino Dc»mi- 
nico die Iraperialibus Legu-m Dodoie, Domino Em- 
manuele Grillo Juris uiriusque Doâorc , Domino 
Adumino Adurno nato przfati Magnifici Domini Du- 
cis, Conrado Manxurro Notario, A Communis Ja- 
ntue Canceltario, Guillidroo Loth Sccrctario llluftris 
Domini Ducis Autiliancnlis, Francisco Archimandi, 
Antonio Salvagio quondam Cotîmz, Lodofio de Mo* 
zaücis de Monteuigro , fie Chriftûphoro de Albcriis 
Notario, Teflibas ad præmilTa fpccialitcr vocatis, A 
rogatis. 

Ego Antonins de Credetuia qaondam Conrad) publi- 
eus Imperiaü auttoritate Notarins, Ci Communis Ja- 
nus Canccllarius pncdiâis omnibus intertut, & rogntus 
fupraferiptum prælcns Inilrumetitum unà cum diâo 
Symonc compofui, imbremvi, A fcripii, pluribos ta 
uicn agibilibus publias occupatus per alium Coadjuto- 
icm meum cxuahi,cxcmplari,& iu hanc publicam for- 
mam ut fuprà redigi fideliiet tcci, idcù me fubfcripfi, 
& pubHcavi cum ligne, & noinînc unis in Inftrumen- 
tis apponi folitis in TcÛunonium pxzmilibrum. 

Extradât fuit Prxfeui Copié à Regijlro inferipto fui 
Lit ter it D. D. ÜMcii pHium maria A«gli 
Fitetomitii exi/lrnte im Régi» Arebivi» Caftri Port* Je- 
vis Mediolani im pépin feript »• Détenu Mcdtoléuk die 
trirefima mcujti OÜebrki anni 1719. 

Examinavit Joanses FranciScuS Siri- 
CEILIUS Regü Arsbivii Uÿitiélit. 


CL XX XVI. 

Trinfumptum Canfeederationis inter Albertum 
RmitHcruM Regene , fc? Philippum Pul- 
c h ru ni Regtm Gall’ue annb ixpp. initie , per No- 
tât! es Publie os confeSum anno 15517. [Voyez- 
lc ci-devant Tous le f. Septembre 1 199. Tom. 
I. Part. I. pag. 3x5. col. i. J. 3.3 

CLXXXVII. 


$ove/ ©wnxfrWU / Ow|Bïtbmi flfriburg in Cedhrtanb / tnt* Akno 
JW*/ <£unwilben un b téebroabtrt/ .tu ben. Srtem isnb tjüifm 
bat i'utgcmtfiiirr Sciai «nb allen SBurgem gnunitli* tx$ fri» I 3Q7. 
lijjen iXontifdtiai ïXid;« tètesen / mit üînincn \iunc j / 

urtlinaen / 3 }tcminmgcn / iînS t / a 0 riiutnbc/ SBii«ra^;Ji<utp» 
tat/^onfburciw 3 ?fm/ Ttulun/ iûrïttdb cnb QSepbmflm m* 
itpnn hatyn/ unb twa fn imb und> irir und geti in ixrfd.'tibfti 
tmtxa/ alf ctud; b.:Ç bic Bur Nnumb qcqctw femb/ ,iiî 

jnthdi ufjnxifrnt/unb M 01 * wa tttflnt/btcretf 
gcTWiucn t\td,'B <ÿtfttai bit Æxlicm unb ^étfm t bit QAurgrr» 
mdflcT/ £Kme imb <ilk SPurger gatutnlttV* hrôtuit je gplmqcn 
in ter îHj’gnvmtf mcçminq tinphititflfn unb gttiûituntn h«i*fu / 
unb wrfprctNn mid,' ni bcj irtritrn ^ur(tli(bcu trm'cn/Çwn tutb 
l&nabcn/ tw egenunte vcrcrntwg unb ivtf fitb btr vctdnuntc 
unfer ^rtibrr sjcruMj OBtlixlm mtb «tir ân> btn fatndntai 
3 Cutd»é«ttai Bcrfcbribni tjnbm/ fiir benfrUxn uufcni sBrttcrn 
unb unber tmftni bntbo / unb uud) fur unf gai Beu cgcnnitun 
wn {fliagai unb gai bta «ren gctrnUuh jcbnltm/ iiitd) luxe 
unb frg ber 53 ritf t oie ben egenantm iXad^s t.tcstn Mnaob 
grgebra ftub/ unb \t geld’cr xrù«/ ni? eb fie m bmfitbcnSpric- 
wu uut nanlubat moi le n t^rifen vrerett unb wrfd'rifxii jtun* 
ben/ <m une gcwrbc. fflfit urtuttb bii SBrirfty (deben \c :Xo* 
tcnbtirn um glcrfcr <m cr«roMfrg nu© tjunt JlfllnuiM t<tq/ 
itn* <tî)ri)H ^©tat br<u§;^ott>tu«b<ri 3'W unb banu© in fibci 
imb ncutiitgifÈu 3arc. 

cLxxxvnr. 

Diploma Rcmanorum Regis W enceslai, Do - tf-Janr. 
tnttiQ I o a n n 1 G a l l a t Plce-CoMiti & Dues 
Mediolani , de tituli (ÿ Comitatu Anglcria; eoa- 
eeftem. Dm uni Pragee ij. Januarii annô 1397. 

[Pièce authentique, tirée des Archives Roya- 
les du Château de Milan. Regiflrc R. R.j 

W Encbsi.'aus Dti Graria Romanorum Rex 
Ce!nper*Auguftus,& Boemie Rex llluliti Johan- 
ni Galeàt Duci Mediolani Pupts Anglcrisque Comitî 
fuo, & Imper H Sacri Prmeipi gratiam Regiam, & om- 
tte bonum. Corn ex multis, St 6dc dt'gnii Cronicis, 

& autcnticis Scriptoris que ad reminiscentiam, & mc- 
moriam rerum, clartflimorumque Virorom, & tempo- 
rum lcript* funt , eeniflime teneamus antkjuam profa- 

K ' m llluilrium Cotnitum de Angleria Mcdiolanenfl* 
ocefi5 Regibus, Ducibus, Comitibus,& multis Vi- 
ns Infignibus floruilfc quos propter corum ftrcnuitaies, 

St Virtutes fummamque derotionem, quam erga Sa- 
crum Romanum Imperium habuenmt noimulli Prædc- 
ceflores notlri GlortofilTimi Imperatoxcs , & Rcrm 
magnis Benefkns , & nobililTimis Ptivilcgiis cstule- 
rut«, née folum hoc i C*faribus confecuti funt, fed 
nonnulli Summi Sacrique Pootifices Virtutem inagni 
«(limâmes illos fplcndidiffimis Privilcgiorum muncri- 
bus illuftntront, habemusque firmiter, & teneamus 1 
certo te Johannem G aient majores antiquosque tuos 
ncc non antiquorum tootum Pr*dceclTores à prrfaia 
lltolhi , & NobiiiiFima ant'rqua profapia Comitnm de 
Anglcria desccndilfc, St originem pariter protmiilc. 


Diploma J&crfîoq 51 » OrOcmKh/Wtiwrf) <5r 

bic 0tiibt ÆtHutgm in feine x>ortyui mit Ulm/ 

»il/ s 3îèrtAingm/ 'JDkmmingcn/ Çtattftnbt/ 

I Cum,uc „ johinntt .«ofli* his liildfbB. p,o- 

>' (àpî * ici pujitu tinoim fuloiiloran ptopt 1 Vnlutis 

ce>* flufillmt, Ôihfll fit JsClCnbutq nui j ^dideri* , & ad cam quam lemper majores tui Roma- 


Slfrfct Xiino xj97> [Joh. Phil. Datt, 
Volumen rerum Germantear. novura. Libr. I. 
Cap. XII. pag. 8p. CoU 1. %. to.] 

G’eft-à-dire, 

Diplôme de Léopold Due eT Autriche , par le- 
quel il reçoit la Fille ^’Es L 1 N G 8 s dans la 


, quam lemper majoi 

no Imperio exhibuerunt dcvntionem,& fîdcm accumu- 
lavcrrs,perlbnatn tuam non immerito ciedimus eferen- 
dam. Cupientes kaque tibi Johanni Galcat , cui prop- 
ter generrs tui tuarumque Virtutum nomen apertum 
cfl iter ad onir.es ampliffimas Diguitates, dignum gra- 
tiam de Trono noflrc fublimitatis impendere, St erga 
perfoxwm tuam, ruorumque desccndentrum rounificen- 
tiam Cefareatn excrccre , ac volentcs Terrain illam 
Anglerî* qu®, quondam fub majoribus tuis ptadiâis 
Civitari» & Conutaros honore folgcbar , euius fere mc- 


Conféderation cantine auparavant pour le maintien , moria ex longo curfu temporum abolevir , reducere ad 


de ta Paix publique avec k s Filles <T U L M E , 
Rotweil,Nordhngen, Memmin- 
cen, Hal, Gbmund, Biberac, 
Kempten,Kaufbeyren, I » n y , à u- 
LON, LEUTKIRCH,&f BOPKIROEN. J 
Rotenbourg/ùr le Ntcker l'an 1 3 97. 

JciîçoU uon 0etÿ «n.ibm îjtri 03 te Otptmr*/ pt 
*** «était/ je Srmbm/ unb ne .train/ ©rut je îjrqf tt. 
©tfenmxi fur tic SJod^cbohmat .Jilrflni tinfrt Iwbe^Sruber/ 
^etfrg 'Bilfrhn/ Jjemq £mftai/ ftfribg .fribcrtchat/ imb 
unftm IkKti Scttern ÏJerjcm ’XIbccd-een/ Jjertegen je Ceflcrt 
ri© K. «If ftdi mtfer lieber SJntber Jjtrjoq ^ilbaat imb n>tr 
fit® tmf »nb unfent ®etttm »cnc>g JUbrcdiftn unb aabet tinter 
ISwbtt mit unfeen tanben/ (glfe^e/ S0tiPgiW/©umgon»/gt» 


naturam fui proprit , ne vetuftate temporis di^niras 
hujusmodi Principii tu« Domus llluftris memoru de- 
tcatnr fed potins noftro bcncftdo, 61 elariratetui no- 
minis ad atternam rci memoriam rcluccscat, pariter & 
respirer, non per morem au* impTqvide,fcd animo de- 
Hberato & ex ccrta feientia fano Prina’pum , Comiram , 
Baronam, ac Procerum , & aliorum noftrorum !m- 
perii Sacri fidelium acccdente conlilio , te, Princeps 
dileâc, non ad ro» petitionis inftanriam fed de benigni- 
rate Rcghi motuque proprio. ac tu® origtnn nobtlitacc 
poscenre, hodie in noininc Domini, â Saivatoris nos- 
tri , 2 quo umnis Priticiparos , & honor provenire 
dignoscitnr.illulfravimus, A illuftramus, ac Comitem 
Angletis fccîmus, crcavimus,ereiimus,illuftravimus, 
St lublimavimus,facinius,deeorainus, creamus.&vfr- 
tutc pnefèncium erigimus, ülaftramus, A fubiimamus, 
Dec ci- 



DU DROIT DES GENS. i6t 


ANNO Deccrnentes quod , ru , Hzredc* , A SüccdTorcs tui Da- 
ces Vlcciotani & Comité» Angleri*, perpctuis in ante* 
1307 . temporibüï,omni Pignuatc,Nobiliiaie,Jurc,Fotcll*ic, 
LibcÀatc.dt J urisdiétiooe , Impcnn , Honore, & Con- 
fuetudinc gaudcrc debcari», A trui continua, quibus 
aiii Inipcrii Principes, A uotuinati Comités Jllullres frui- 
tî funt haeleuus. A quoiidic potiuntar; didaui quoque 
Terrain Angleri* «jusque Dütriâum cum & linguli* 
fuis lîbiquc peitinentibui Villii, OppiJis , CaRris , de 
Terris , Aquis, Aquarumque decurlibu», Juribus, Juris- 
diâioujt>us,<y Kcgalibu», & corutn infraferiptrs Terris, 
vidcîicet Terra de lexro Kalcndarutn, Tara de Lafan- 
za, Terra de llurgo de Anrieri» , ( erra de Koncho, 
Terra de Yspera, l'erra de Cerro , Terra de Arulio, 
Terra de Monnaie, Terra de Sallabalaro, Terra de 
Lrvcno, ftocha T ra- alix , Ferra de icrtu. Terra de 
Alinalo, Terra de CaRello, Terra de Ccrmcgnana, 
Terra de Luyno, Terra de Macagnio fuperiori, î er- 
ra de Macagiiio inferiori , Terra de Slilotiuii, Ferra 
de vira, Terra de Ranr.a , Terra de Magsklhto, A 
Terra de Ccntono;qu* Tetr* funt ab una parte Lacus 
Majoris ver fus .vlcJiolauum, liccr antca de Dillriciu, 
Dioceli (eu Conrtatu Mediolani clic diccrctitur, vei 
repntareatur.cum imrafcriptis T erris ; vidcljcct T erra de 
Tigaola, Terra de Arona, Terra de Me y ni, Terra 
de i^cfia, Terra de (Juziratc, Terra de Strefa, Terra 
de Ifciia fuperioti, Terra de Ifella infcrioH, l'erra de 
Margotio, I ctra de birna, Terra Burgî de Palauza, 
Terra Uurgi de Iniro, Terra de Bignizolis, Ferra de 
Ograbio , Ferra Hurgi de Tavcro, Terra liurei Cano* 
bii. Terra de I rcHuvîo, Terra de Brifago, Terra de 
Roncho, Ferra de bcona, Terra de Lofons, Terra 
. de Soldulo, Tcrta de Locarno, Tcrta de Menu fia. 
Terra de Tenero , ‘l'erra de Càordora, A Terra de 
Biozolt , quie funt ab alia parce diâi Lacus verfus No- 
variam, iicet antcâ de Diiiriciu, A Dioceli Novaricn. 
elle dicerentur, de cum toto ipfii La eu Major! «jusque 
ripis à priocipio didli Lacus usque ad tincm diai La- 
cus, A cum omnibus aiiis Terris, de Loris iituatis, & 
pofitis propc, A fuper ripas didli Lacus, A confinan- 
tibus dido Lac u cujascunque Piocefis, de Dillrîâas, 
cujus foret Lacus iple.iii vcrumComitatum creavimns, 
ercximus,Aerigimas.<Si creamus,acdcpr*did*Romaue 
Réglai M"‘. plenitudine ex certa feientia decoramus tfbi 
lllullri Johann iüaleazDuci Mediolani dtc. Comititum 
hujusmodi ànelcri*, cuin omnibus Hnnoribus , Com- 
modiraribus, Nobilîtatibus , Juribus Privilcgils , A liu- 
muniratibus, quemadmodum Comiutu* inlîgnes, ab 
illultribus Romanis Impcritoribus, (ive Regibus polll- 
dentur vei renemur, fen poflîderi confueverunt haéle- 
nus, & 1 bacro Romano Imperio dépendent in Fcu- 
dutn.de benignitate Régla concedciitcs,decerncmcs, de 
Rcgio Romano (lamentes Ldiclo quod tu, H*rcdc*,A 
Sueceffurcs tui praedidi propter Comités Angleri* Tcr- 
rarumque praxüctariun nominari, de appellari debcatis 
fa antca, de tanquam exteri Sacri Imper ii Comités tc- 
ocri dt honorari, ac ab omnibus reputari omnique Ju- 
re, Privilcgio, Honore , I iigniratc immunitatc absque 
fmpedimento penrui , quibus atij Sscro-Sandi Romani 
fmperil Jomitcs in dandis feu repetendis Juribus, de 
JuitsdiâioiHbus; în confercndîs, feu fuscipiendis Kcu- 
dis, de omnibus aiiis llluftrcm (latum & cotidicionem 
Comins cernrntibus fruiti funt haélemis feu quomodo- 
libet poriuutur;quodque tu,Hxrede$ , ASucceliôrcs tui 
prxdîdi Comités Anglcrtz Comitatum eundem cum 
omnibus fois pettinentiis, lîcuti cxprciratur l'uperius i 
Nobts , nec non i ücreolffimis Rotnanonim Impera- 
toribus, dt Kcj'ibus SuccetHoribos notlris, de ab ipfo 
Romano Impcrro quando opportunum fuerit, dt Nos , 
& Succédâtes noliros in dido Comirnta Anglcrix, 
vcl in Uitcatibm efle contir.gcx.dcbito folemnitatis ho- 
nore, cum Vexilfs, «t morts cft ac folita reverent'a lie 
luscipcre debcatis , de Sacramentum fidelitatis faccre 
confuerum, dum vero Nos, & ,SuccclTores noftros ex- 
tra prxdidos Comitatos, & Ducatus efle cominget; 
quod tu, Hsredes , de Succed’oret toi predidi per 
folcmnes Procuratores, & Nuncios tam prxdicta Fcu- 
da fusciperc, quam ctîam confucta Juramenra faccre 
valeatis , cum folemnitatibus debiris dt confuetfs, 
quemadmodum aiii Sacri Romani Imperii Comités 
Feuda fua fuscipcrc confueverunt ; deceroctJtes , de hoc i 
Romano RçgioEdî£to l)atuentcs,qiK>d tu Johannes <ia- 
Icaz, & tui descctidentcs Duces Mediolani te icatis, : 
& tenere debcatis didum Comitatum Angicrix fub no- 
mine Comhatus , & tanquam s omîtes Angicrix, dt 
quod non pyflim, nec vaicatis darc. concedcrc, nec 
aüqun modo transfme. didum Comitatum Angleri* in 
aîiquam pcrfonam,«ti;nh colbtcratem.ncc ipfum Comi- 
fatutn i vobis aiiqualiter abdicarc nitâ in petfonam il- 

Tom. II. Faut. I. 


lias descendent!* qui poR obiturn Ducis Mediolani dtc. AnNO 
luccedere deberet in Ducariftns praedidii , & qui tuiw 
lit, dt vocetur Cornes Angleri*, portttis tantum, tu, de l2Ç/ t 
tui deserndentes Comités ■snglms,poR xratem vigimi J 
quinque annorum, detetuis dt loris prxdiai» , darc,_ 
dt in Feudutn concedere illis per Ion i s de quibus vobis 
! videbitur , dr placuerit , ccteruityquc Arma dt In- 
! lignia dicti Comitatus Angleri* Viperam in forma qui 
majores tui prxdidi, dt tu Vipcnun i plam in bclio 
I ruin adibus , dt ubique Itreauc dcculillis , tibi tuisqae 
! dcsccndentious , dt SuccelToribus in infinitum, quos 
I ijomîte» Angleri* elle conringcr : Tenore prxfca- 
tiuin damus , concediinus , & contirmamus , quant 
| Viperam ubique tenere., delîcrrc , dt portarc, ac tc- 
neri, deferri , ac portari faiere vaicatis cundis tem- 
poribus aRuturis, tt prxdicta omnû, de lingula va- 
i 1 ère rolumus, A obtînere ededualiier robots» tirmita- 
; tem , non obRantious aliquibus Lcgibus , Juribus, 

: f^>nRitutioiubus,Coiifuctudinibus , & Claufulis. 6 c aiiis 
Conceflionibus, vcl Titulis per Nos Jive Prsdcccflbrc» 
i noliros in Imperio fivp aiiis radis, collatls, vcl eon- 
ceffis fuper prxdidis, vcl aliquo prxdidurn* , etiatn li 
, ralia forent de quibus :n prxlentibus oppoxterct fiai 
mentio fperialis. Uuibus omnibus , A littgults quo ad 
fublimatione A crcaionem , concejiioncm , infeuda- 
, tiortem, & alia fofmdida, de plena & abfotina po- 
I rcRate ex certa feientia, derogiri yoluin«ii,& «rira «le* 
rogamns, fupplciites omnem driectum li qtiis obfcnri- 
i tare vcrbûrum folemnitatis omillè feu alîav quotisoda- 
libct repertus fuit in pr*tn<llis ; Jus tamen ex dicta cun- 
ceflionc, A creatione m heudo dicti 'Comitatus Mbe- 
i mus nobis,A SuccelToribus nodris in Imperio. Nullt 
I ergooinnino hominum liceat hanc nt llr* HluRratio- 
| ni» , Subbmsirionis , Creationis, Collât ioni», Décorai io- 
| nis feu JJccrcti paginam infruigcrc, feu ci quovj» aufu 
! temerario contraire: (t quis autem fccu» mentare pra>- 
I fumpferit , prwer iudïgiiationerti noRram graviLnmam, 
j pxnam ccntum Marcarutn purifljmi auri le noverit tr- 
; remillîbilitcr incurfurum , quarum ttedietatem noRri 
j Ærarii regalis five lïsci, rclîduam vero partem hijariam 
! paRbrum ulibus decernimus aplicari prefentium fub 
Regix Majellatis noftr* SsgilloTcRimonio Literarum 
Datum Pragh* anno Doiniui millctîmo trecentelirao 
nonagelimo feptimo , die vigelima quinta Januarit. 
Rcgnorum nollrorum anno Boemi* trigelimo quarto^ 
Romanorum veto vîgelimo primo. 

Ad Mandaxom Domini Regis 

Vo. Dt-. ci si us UcutL Canccliarins. 

Extra # j fuit prxftms Copia à Rtpiftro inferipto f*b 
Liiurtr RR. ISrRNABOVJS ( / icec<>m<tis ex t fie au 
ht Re/ià /inbhiio Ca/iri Porta Jfevil Mcdtetant tm pa~ 

! piro feripto, üat. MeJiolam dit tngtjim a mtafu Uda- 
; brit **nt 1719. 

Examinait JoaMWES F « a JJ C | $C U S S T R I- 
J GEI.tlUS Rt£‘t /frebivii Ojfcialis, 

CLXXXIX. 


, Ereîlio J o A K N 1 s GalratII yitecmitit 30. Mats, 
j Ducis Mtdidani , rjmque Hxttdum in Duces 
Lombardiæ fer Kmamntnt Rtgem Wencbj- 
■ lavm , cum fjcuhuic cis data dcjenudi Infigni* 

| Jwpertalia , vidflicct » Aquitain mgram in camp» 
j oureo Datum Pragœ d>e 30. Martiï aune t 
[ Pièce authentique , tirée des Archives R ova- 
les du Château ac Milan, Rcgilhe N. N. J 

! ht nemi*f Sitxfhr , & Individu* 7 r mi tain Patrie t 
Ôÿ Filii, tÿ Spiritus Saudi. Amen. 

A N no à Nmivitatc Domini NoRri Jefu ChtiRi mil- 
Icftmo quadrngcntelimo quadragelimo quinto, 

Indidîonc oélava , fccundutn curfum Jncljrr* Urbis 
Mediolani, die verft Jovis undccimo mentis Martii. 

Cum propter frequenrem caluum nccclTuarem Jnris 
utrinsqoe provilionc lit fancitum, quod Excmplaxia ab 
Originaübus tideltrcr trsuifumpta ubique locorumtidtm 
faciani, cxpcdiatque fidem faccre, qualiter inftaferip- 
tum Privilegium Impériale fuit confedom, datuto, 
fiibfcriptum , A ligillatum , pro ut infrà, ea propter 
cundi» prxfcns InRrumctuum inlpeduris patcat evi- 
dcntcr.quod ego infrafcriptus Laureutius de Martigno- 
| nibu» Notarius ut infrà , ad hoc requilitus infralcrip- 
| tutn Tranlumptum ab Oiiginali Pnvijagio infrascripii 

I L I bete- 



Anno 

*3*7. 


161 


CORPS DHLiOMAÏ.IQ.UE 


Sercnitüini Doinini tune Impcwtori* Romani , infra- I rcs lui, de tu noAro,, fie Sacnifiimqrum i’r.oicceüs»- AnKO 
fkriuti tenons , dato, fubftripco; fie 6gtll*o ut infra, rum noArotum Rumaiomin Itnpera orum, fit Regum 
penex me tuuc etiltentc in boni fit autcnticl fortnH i nomiiic rctroadis ccmporibas , iu Bellorum aâibus , & l Ï97. 
fit non vitiato, ncc canccllato, ncc in aliqui fui parte ‘ ubique lhentic detu n- 


lufpecto, tranlumpii , de în hanc publicatn formant rc- 
digi fecé per Stctlanum de Gallstiis Nocariutn infra- 
feriptum, ipfumqoc Trunlumpium diligenter examina- 
vi, fie ai'cultavi uni oum utfralcriptis Notarii* inferius 
descriptif, notrix tune limul exillentibus , fie pnefem 
Kxemplar cumdiâo origiialiPrivilegiodiligeiuerafcal- 
tantib'js, fit cnminaraioas in prxlentii ctiam, de cum 
auâontarc, dt dccreto fapientis , ûr e^regîi Ltguni 
Doâoris Domini Cedrionis de Koinl Vicarii, & Lo- 
cumteucntis fptctabilii D>mi:ii.Lcon*rdi de A area Po* 
tdbtis profite inclytx Urbis Mediolani, & Ducat us 
e|Us pro llialtr ifimo Principe, dt t- iccllentillimo Do- 
mino noAro Domino Duce Mediolani dre. pro T riho- 
nali fedcncc fuper quodam banco fito iu Gainera una 
poliu iu Domitujs Regiminis prxfati Domini PoicAatis 
in liroiecco novo Communia Mediolani, coque Do» 


tiaiii , fed de bcni^nitiuc Regia, motuque proprio, ac 
tux originis nobilitatc posex-ntc,*» ccQâ fcicmia,fit de 
Ronunx Regï* piçnkudinc Potcll-uis , tïbi , fuisse 
Dcsceudcmjbu* legitiinis, & Icgiüuaucis ànobik, tivc 
X buccciToritms Qwifarîs , Roiiunotwn Imperatoribys, 
fit Regibus, corumquc Dcsccndcuribus in futiutim,quos 
Duces Lom&jfdix elle continua, conccHlmus.dt cou- 
ccdimus, ac ttawre prxfcntis notlri Privilegii iictiuiam 
clargimur, quatenus pro diâo Ducatu Lombardjx Ar- 
ma, feu Inlignia notlra Impcriaih , vidclicet Aquitain 
nigram in Gampo aureo, in forma, qua ipfa Arma Se- 
reitiilimi Roituuorum Impcratorcs portarc confocvc- 
runt, aut per quarteria tu, tuit, tuorumque Deseen- 
dentium Armis , pro ut ribi. Dcsccndeutibus , & Suc- 
cdToribus tuîs Ducibas vidçbitur, fit phcucrit, ubique 
tenerc, déferre, & portarc, açteneri, deferri, fir por- 


mino Vicario , fit Locumtenqjre auâoritatem fuam, | tari facere valcatis cunâi» temporibus aifuturis, ut per 
de decrctfcn fuum interponente , dantc, de prxftantcad 1 hoc inter Nos, SucccAorcsquc noAros in ltnpcrio,ac te, 
convalidationcm prsfcntis Auteiuici , atquc ctiatn de- j tuosque Dcsccndentcs, fit bucccfl'otcs Dûtes memoriale 

ccrneute,de jubettte prartcnsTranfuinptuni.dt Antenri- ** ! — i : — — •— *. — <-»- . 

cum fiduti plcnariam facere dcbcrc ubicumqne loco- 
rum in judiciis, fit extra; Et etm troc lit. quod prx- 
feni Iraulumptum cumdiâo Originali Privilcgio til'cnl- 
tato, de examituto ut fupri, repertum fuerit in omni- 
bus, dt per omnia concordarc, dt in nullo dïscreparc; 

Idcircft ta Dei uotninc Ego idem Laurentius de Mar- 
tignonibu* Notarius ut intri, ac rcqoilitus, fie rogatus, 
ut l'uprl, de hujusmodi auietiticatiotic publicum lullru- 
mentum ctinfcci , & tradidi, idquc altis Negociis oc- 
cuputiH ad Icribcnduir. déni diâu StetTanr» df (iallatiis 
Notario ut intrà . ipfumque autcnticutn Inllrumcntuin 

■ ... i 


pcrpetuaui, viuculumqoe uuion-s maucat, fit perduret ; 
nolent«,fed potius itihibemcs,tc, tuosque Deseenderues , 
fit Succenbrcs Duces ut fupri in Armorum ipforuin dc- 
latiooc per quemeumque, cujuscwnquc Dignitatis. fie 
Auâoritatis «i!lat,prutinus fucccfEvc quoininodolibct 
iinpedirl. Nulli ergo otnniuo hominum liccar .ianc noArae 
Ereâionis, lUuArationis, Sublimatiunis, Decoratiunis, 
GoncefTtouis, Largitioni*,8t Décret! paginam intringere, 
feu ei quovis aufu temerario quommodolibet coutiaire. 
Si quis autem oootrarium atteutate prelumpferit , prê- 
ter indignationem noAraui grarillinum, pxnam ccn- 
tunt marcaram auri puriAuni fc nova il incurlurum , 


mca propria manu fubfcnpti ut intri, cum appofitionc quas abeo qui contrafecerii , tocicus quotiens contra- 
ligni met Tabcllioaatus confucti,in lidem & l cltimo- faâum fueritjirremilfibiliter exigi,fit caruin medietatetn 


ntum omnium m 


eo lnArnmento contcntoram, fit Régal*» notlri Ærarii ,Cve F isc!, rdlduam vcr6 paxtem 


, - ivilcgfi . Pi l 

penalis tenor talis cA'.videlicer: Vexckslaus Deigra- trccentcfimo nouagefimo feptimoj die XXX. Martii. 
tia Rotnanocum Rex lcmper Atigulbis.fic lioemix Rex. Kegnurum noArorum anno Boemi* trigdimo auano, 
l'.luAri Johanni Galou Duci Lomoardix, l’api. o. & Roinanotumvcrdvicclimoprimo.AdmaiidjtumDomi- 
Angleriaj Cotniti, fuo. & Imperii Sacri Frindpi gra- n> BENtssii UE ChuSu’il. El erat diâum Frivilcgimn 
tiant Regiam, fit ormv. b mum, Recolentcs aliis nos ligillatum bigillo pendeuti prxfati pomini Itnperatoris 
te, tuosque Dcscendcntes , fit vSucceflbres in Dueem ?fr <T»c Laurentium Notanutn infralcriptum, fie alios 
Civicaiis Mediolaiicnlis, Diociiis, fie pcrüncntiaruin, Notarios iniraferiptos vixo, fit diligenter infpcûo. Et 
fit podet in Dueem multarum aliarum Civitatum, 6: de prxdiâis rugatum fuit per me fxpe diauin Lau- 
Diocxtiuni, Dilhiâunm . Terrarutn . & Terrrtorio- rcmium Martignonum Notaiium infraferiptum pobli- 
rum, àt maxime infraferiptarum C'vitatum, fit Terra- cum dcbcrc contici InArumeutum unum, fit pluri tc- 
rum, vidclicet, Vérone lit ixi«, l’ann*, Ctcmonx, non'» cjusdan. Acla fucrunt fuprafcttpta omnia, fie 
Fesgaini, Cumurum, Flacenii* , Vinecruiat. Nova llngula iu dicia Gainera lita in didis Domibus Regimi- 
rix, Vcrccl arum, Vlcxandrie, Regii, Laudx, Tre- uis prxfati Domini Foteftatis Mediolani ut fuprà coram 
d<>nc,l‘eUri, lieli nii, Mobil, Ripx propè rrideuturn, prrfato Domino Vicario ut fuprà, fie coratn intra- 
liallani, Grcmx, Soncini. Burmli, Burgi Sanrti Do- teriptis Notariis, vidclicet Johanne de G iramis, I'ran- 
Fonttctnuli , Maffii , Novi, Fcltiani, Terr*, cischino de Zeibis, Chriftoforo de Gallatiis, Francis- 


mnit. 

fit 

rari® 


Rochx Aracii, Scnavallis, Sarr.anx . Lavcntix,Ca- chino de Kegnis , Gasparino de Regnis , 
il, fit Sauâi Stelfani gratiotius fublitnaAe. pro ut 1 errariis, fit Fetro de Mat liano omnibus N< 


Leone de 

_JW. „ I otariis Mc- 

datt fuper hoc noAnt MajeAatis Litterx manifcAè de- i diolani unà cum me Laurcatio Notario intraferipto 
durant. V ©lentes perfunatn tuam , tuorumque Des- 1 ascultantibus, fie examinantibus ut luprà , fit prefenti- 
ccnd.ntiuin, Dueem, fit Dimatum Mediobneufem, ctiam ibi pro I cAibus fapiente viro Domino Jo- 
d-âumque aliom Ducatum didarum Civitatum , Dio- luiine de Bulleto Lcguin Doâore Filio quondam Do- 
cxliutn, Diliricluum , l'crrartim, & Territoriorum per mini Amouïï Fortx novx Farochix Sancti Banolomei 
nos pollcatibi conccirum, A collatum limul fpcciali, intusjudicc prxfaii Dumini FotcAatis, ZanotodeCas- 
fic ampliori titulo dccorare, fit fuper diâis Ducaribus tiliuno Filio quondam Dainini Ottouis Portx Tici- 
diâx Mediolauenlis, diebrumque uliarum Civitatum, | nenlis Farochix baufil* Maria; in Val le, fie Dionilio 
Diocæfuyn, fit l'erraruin. notabile, fit congruum no- de Galiano Filio quondam Domini Johannini Fortx 

men imponerc, Ducatus iplbs in Ducarom *- D - - - -- I fc «•«-"- o~ — *r— 1 1- -• 

pat' 


fie Princi- Roman* Farochix Sanqlx Tegl* Mediolani, omni- 
Lombatéia- , hodic in nominc Domini , fir Sal- hus notis, fie idoneis, fie ad prxtnilTa fpccialitcr voca- 
vatoris nollri, 1 qui) omnis Principitus, fit honorpro- ■ tis, fit rogatis. 
ventre dignoscitur, erexitnus, illuAravimus , fublima- 


vimus, fie décor avivais, ac crigi(n u s, itluAramus.lub- 
iimamut, fit decoratnus, ita vidclicet, quod ta, laï- 
que Descendemes , fit SucccAores Duces, rcfpcâu Du- 
catuum prxdiâorum cuttdis temporibus Duces Lom- 
bardix ab omnibus , fit lingulis Regibus, Ducibus, Mar- 
cMooibwv Goinitious, SatoaibM, Dominîs , Civitati- 
bus, Communiiatibus, Vicariis,Prælidentibus, A Rc- 
gentibus, ac aliis quibuscumque nominari, tradari, fie 
^jpellart debeatis in ?ntca, intendenres quod lub hoc 
titulo Ducatus Lomhardix tomprehendantur ca tan- 
tum, de qnibus luprà % fiiin prxfaiis Lïttcriî Msjetta- 
tisnoltrx lèriofniscontui«utur,rcliquis contentif in mc- 
moratis nolltis Litteris rnanenribus femper làlvis. Cu- 
pieotes infuper tibi, tuisque Dcscendentibus, fir Suc- 
ccAbribus Ducibus Lombard'* pro nobis, fit Ducatu 
Lombardix prsdiâo de Armis, fit Infigniis providcrc. 
prefntim de loligaiis noArs impcrialibus ,que Majo- 


Extrada fuit ]>r*ftni Copia à Regijlro mferipto fut 
Lintrit N. N. Ducu Philippi Maku A m<: t i 
Vicaomitu txifltntt in Ref'io Anbivto Caflri Portx Jo~ 
vit MfJiol.ini in p,tpiro fcrifto. D aluni .Mediolani dit 
trige/ima meafit Uâlbris ami 1719 

Examinant Joanne* FranOSCUS SlKl- 
GIUIUS Regii Anbivii 0 gui ali f. 


exe. 

[nffrumentam Publicum , yuo Rupbrtv» Se- jo. Mai. 
nier Dux Bavafùt profitetur fe Pafajlum & Ho- 
miitem Ligeum Huhirui il. Regis Angli* 
dtvtnijfe pro autiua Joint tout ' 1 000. Ubratum, 

Dut. 


DU DROIT 

Ann O Dat. in Caflro Oppenbeim die 30 . Afaji Ann» 

t 3 ot l }97- fR Y m e R» Facdera, Conventions, 

1 W 7 ' Sec. Tom. VII. pag. S f4 .] 

In Nom in e Domini , Amen, 

P Er hoc pratfens Publicum Inflrumcntum* cunâîs 
ipfum intuentibus, patent evidenter. 

Quôd, fub Anno ab Inearnationc Domini, millefi- 
nio.trcccntefirno.nonaeelirno fvptimo, Indictionc quin- 
tu, Pômificarûs baudillimi ili Chrillo Pacrls & Domini 
noüri, Domini Bonifiai , divin! Providenril, Pape 
Nom , Anno octavo, die pcnuliiml Mcnlis Maii, bo- 
ri vesperarum vd quart . conflit uti pertbuaürcr , în 
Cullro Oppenhoun . -Axgunc. Dhxccfc, coram Iliurtrc 
Principe, Domino Rupert» Senior e , Cômitc Pilât ino 
Kcni, Sacri Romani lmpcrii Klcdore , & Bavarix j 
Duce, me Notarfo publico îmfaf'cripto ibidem prsc - 1 
fente, d duper requifito. 5c I'ellibus infraferiptis , lire- 1 
nuus Mites, Nie Mans Rfienuzo Chfvalcr, & J ohm ne 1 
Parons , Procur&torcs & Sindici , Scrcnifiîmi Frin- 
cipis 5c Domini , Domini Rtehardi Rein Anglix & 

’ Franc U - , & Domini Htbernix, prout de Mandate Pro - 1 
curations cdtumdem ad infrnfcripta , per Patentes Li- ; 
feras didi Domini Richard) Regis . plenè conflabat at- . 
que confiât, quandain Litenm ejusdeni Domini Ki- 
chardi Regis , Sigîllo Majellatis fux lîgillatam Ht ro- J 
boratatn, in fuis tenenres manibus, dido Illuflri Pria -I 
cipi, Domino Ruperto Seniori, Duci de Bavaria, pr*- 
fenuvcpat.de ad manu s 5c potdlatem cjutdem aifigna- 
vertmt, dcrtderaotes 5c requirentes quatenus pretatus 
llluftris Princeps , Dominas Rupert us Dus Senior, ip- 
rts , nuttiine Procuratorum didi Domini Richardi Ré- 
gis , Juramentum corporalc fuper Homagio, in dida 
Regia Litera, taâo , prafhuc dignarctùr, fecundum 
tenorem & formant Litero cjusdcin- 

Quî quidem llluftris Princeps 5t Dominas, Litera 
hujusmodi , de manibus prxfjti Domini Nicholai 
Rybenuz Militif , Procuratorîs 5c Sindici , cum rc- 
vcremra qua decuit , ad fc recepta, mox in prx- 
fentia 5t audientia fuis [cgi pr teepit , & tenore rjos- 
dem intcllcdo , ilatirn idem Illultris Princeps, Do- 
minus Rupertus Dux Senior , manus fuas inter ma- 
nus Domini Nîcholai Rybenui, Procuratoris 5t Sindici 
prædidi, interpofuit, quas idem Nicholaus inter fuas 
ambjs manus, in tonna in tatibus ulitaca, recepit 5c 
tcnchat ; 

Et tune idem Dominas Rupertus Dux Senior, in 
prxfenria didi Domini Nicholai , ac mci Notarij 
publia lùbfcriptl, 5c Tellium infra feriptoru tn , prxfati 
Domini iiotlri Regis Angli* devenir Vatlallus, St Ho- 
mo ligeus , St eidem Dotnino noüro Régi , In Perfbnam 
didi Domini Nicholai Procuratoris fui, 5c dido Do- 
mino Nicholao in Perfonam prxfati Domini nollri 
Régis Honugium ligium fecit, atquc fidem Se fiddi- 
tatein eidem Domino Régi durante tota vita tua ferva- 
bit, fc lucict, ac faccre foi rtde promiiit, rtcud Vàlfal- 
lus Inféodât u s, boni rtde, Domino fuo lacéré tcnctur, 
fecundum tenorem, complcmcntum 5( formant Litera- j 
rum, tim prxfati Domini Ricardi Regis, quim ctiam I 
Ipfius Domini Ruperti Ducis Senioris, Cbi invieem j 
fuper hujusmodi Homagio ante mutuô traditarum, 5c 
ad hoc corporalitcr joravît. Sic De U s ipsum ad - 1 
juvet k r omnes Sancti e 1 v $ ; 

Et immédiate potlea prsefatus Dominas Dui dido 
Domino Nicholao osculum dédit jusu morem Patrie 
In ulibus urttatum- 

Ténor nuttm preefaU Rf&i* Lit ter ce , ipft Domino 
Ru p e r r o Duci Seniori y per fn* falot Procu - 
ratoref& S indien freefentat* , de verbo ad ver- 
bum fc qui! ter y & eji tain , 

R I CH A ROtrs, Dui gratis, Rex Amftùe Ü* Fran- 
cia, St Dominus Hibernia: , diledis Se rtdclibcs 
fuis, Nuholao Rybexnz Chivalcr, 5c J oh. mm Parant, 
Servienti fuoad arma, Salut cm. 

Seiatis quùd , 

Cùm, Rupertus Senior Cornes Palatinus Ketli,Sacri 
Romani lmpcrii Elcdor, ac Archidapifer, 5c Bavaric 
Dux, Conlanguineus norter carillîmus, dcvencrit effi- 
cacitcr Homaçtalis noller*, pro termino vit* fu*, ac 
boni rtde nobis promilcrit, quamdiu vtierir, tîneeram 
fidelicacem, bonum noftrum quantum poterie procu- 
rare, 5c de noflro malo, quando ci indc contlitcrit, 
avifandoacfiddiccrprxmuniendo, licud Homagialisfide- 
ljs fuo Domino de premiflis folituj c(l faccre 5c obligari; 

T y m. U. Part. i. 
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Promiferit etîam fe, contra Nos, Domuin noilram, 
aut Regnuin nollmm^ nunqoam fodurum, 5c in fuper 
adunaverit fe Nobis ndcliccr ailare, ht elfe adjutorem 
co;,cra_ 5c adverfus Injuriatorcs noltrOS . quotient per 
Nos luper hoc fuerit légitimé rcquifitu» feu admo- 
nicusi • 

Ac ctiam promiferit fe, poil requiluioncm hii)Usmo- 
di, dididaturum cosdcm noltros (njuriacorcc , eis palitn 
5c publiée intimando ipfum vellc nobis aflillerc.nosque 
juvarc corum maü 5c itnqui voluncatc quomodolibet 
; non obfhnte; 

I Quodque idem Dut, per Nuncios noilros certifica* 
tus, de numéro 5t muliitudinc Hominum Armatorum, 
quem Nos ab eo deliderahimus , ac concordatô, inter 
ipfum Ducem 5c didos N'uncio* noilros , quantum 
pro fineulis Lanceis Hominum Armatorum, quantum 
pro Muitibus, quantum pro Baronibus, quantum pro 
Comitibus , quantum pro Duce bclîi rationabilitcr, pro 
menfc aflignari, 5t quomobo illis de dido (lipendio fa- 
tisrteri de beat , tcncatur nobis rtdcliter providerc, de 
iplis Hominibus Armatis, Comitibus, Baronibus, Mi- 
litibus, de Clientibus, usque ad exadarum 5c petitarum 
numerum Lanccorum; 

Volucrit infuper idem Dut & conceflerit, quôd ip- 
fc, oniverfos 5c (inguios Subditos noilros, Nobilcs 5c 
Ignobilcs, Clericos 5c Laicos, 5c alios quosedmque 
noilrs Dicioni lubjedos,cujuscdmque Dienitatis, Sta- 
tûs , üradûs, feu conditionis extiterint, per Tétras 5t 
Domini.» ipfius Ducis tranfetinccs, vd moram facîcn- 
tes, rtdcliter dcfendet,5c falvum Condudum eis, quo- 
, tiens fuper hoc per eosdem fuerit congrud rcqnirttus, 
vel aliquis OfBciatorum ipfius Ducis fuerit débité re- 
| quititus j falvo quôd çoufwtt Pedag* 5c l’heolonra 
débita, pcrfolvantur ; 

Promiferit ctiam przfatus Dux, ipfum, omnia 5c 
fingula praanilTa, 5c corurn quodliba ,in fpécie , nobis , 

1 medlo juramento , firinitcr 5c inviolabiliter , iëclurts 
fraude 5c dolo, obfctvaturum; 

Exceperit tamen in prxmiflis idem Dux , SauAam 
: Sedan Romanam, 5c, inclitum Principem, IVemzet- 
! hum Romanorunt Rrgem , 5c Sacrum Imperium , ac 
' Code flores fuo S ejmdcm Imper it , ac Paru» s fuot Ha- 
! varia Duces, Ducem Lutringia Generum foum, £/>//- 
l topos IVormacitnfem 5t Spirrnfem liurggraviùs Nnreu- 
I ktrgenfcs , Marcktomrm tiaden , Ç omit cm Si mener» de 
Spam ha u u 
Et Nos, 

I PrœmifTorum conlidcntionc, 5t îta quôd idem Dus 
; Homagialis, Vafîallus , 5c fi délit Homo Ligeus noller 
rtat, & deveniat, 5c exillat,ac Homagium fuum,cum 
fuper ho.c ex parte nollra fuerit requilitus, nobis in for- 
i ma pro hujusmodi Valüllis 5c Ligéis noilris confuera 
faciar ,ac omnia 5c fingula alia Servitia primilfa, Pada 
de Condidones in Litteris ipfius Ducis, indc confcdlis, 
fpcciricaca 5c contenta, bcnc 5c rtdcliter absque fraude 
5c dolo fadat, perrteiat, compleat, obfcrvct,5c ad.hoc 
Sacramentum corporalc, cùm indc ex parte nolirl 
fuerit requilitus, nobis predet, 

Volcntcs ipfum Ducem favore repenCvo prospiccre 
& gratiofo, 

Conccircrimus eidem Duel mille Libres, percipieti- 
das, rtngulis annis, ad Ôcaccarium nollrum, ad ter- 
mînos ôauâi Michaeüs 5c Pafehx, p«cr «qua'cs Por- 
tioncs, ad totam vitam iptius Ducis; ita tamen quod, 
fi Nos ante ipfum Ducem fubtraâi fucrimus ab bac 
lucc, tune ftarim, poil dccdTûm nollrum, tiin pr*- 
diâuin Homagium , ac alia prcmülâ , per prifatum 
Ducem lie facienda, quim folutio diclarum mille. Li- 
brarum pcnitùs cclTent 5c terminentur, prout in Litee- 
ris noflris Patent ibus, Inde confedis , pleniùs conti- 
netur , « 

Nos, 

De vcllra providentia, circatnfpcflionc, & fndurtria 
plenilîîmc confidentes, 

Artigtiavimus, deputavimns, St conrtîtuimus vos ,5c 
quemlibct veilrûm, CommiITjrios noilros, five Corn- 
millârium nollrum, ad Homagiurn Ligium ipfius Du- 
cis in hac parte, ac ctiam ad Sacramentum corporalc 
ejusdem Ducis, pro obfcrvatione omnium 5t iingulo- 
ruin prxmîlTofum, vice ëc auâofieaie noflris, capicn- 
dum St rccipiendum, ac, ad Inilrumenturn Publicum, 
fub Magno -Sigillo ipfius confignatuin, fupet predatio- 
ne & fadura Hom.igii Si J u rament i prxdidorum, pc- 
tendum, rccipiendum, 5c ad prxfentiam nollram det'e- 
rendom, exteraque alia 5c fingula fadendum & exe- 
quendum, qui in prrmiflîs 5c aliquo prrmilToram nc- 
ccITaria fuerint feu quomodolibet opoxtuna; 

Et ideô vobis , 5c cuilibet veilrûm mandamus, 
quôd circa prxmiilâ cum omni cÆcacii diligenter itt- 
L1 1 tend*- 


Anno 

I Î97. 



Anko 

l 3 97 . 


Dec. 
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tendait , & ci fidili» & ciequrnùti in forma ptx- I force d’arme. & par mrmtete d’oftilité cri lient brlfé fit 
didj. 1 efforcé ladite Ville de Biomejnil, & illec prins plu* 


In eu j us rci Teûimoaiuro, has Lieras noftras ficri 
fccimu» Paternes. 


Datum in Palatin noflro Weflm. duodeciinu die A- 
pjiiis, Anno Rtgi» vicclisno. 

Per ipfum Re^em. 

Se A R Lia 


Super qaibus omnibus & fingulis, prxfiuus lllurtri» 
Princew», Dominas Rupert m Du* Senior ex una,nec- 
no;i fiprafcripti l J rocuratore» & Sindici parte et aller*, 
requilîveruni cum inflantia me Notarium Publicum Ln- 
frafetiptum, ut fuper fingulis pramiflis ipfi» & corum 
cuiiibet coudcercm una vcl plura Publies Inftramvnta. 

In quorum etiam prsinilforum omnium évident 
Teflimonium, Nos, Rupert mi Umx Senior prxittus, 
Magnum Sigillum noflruin, prxfcnti Publico Inllru- 
memo duximus apponendmn. 


r-ituivv i.iuilt » M rw ub uimiiouil, W lllts. ^iuis ^roa- 

licurs Hommes avec les Beftiaux d’icelle Ville* & les I îO 7. 
menez & nus là où il leur pleut. Dont il fc lift cry & 
hahav eu ladite Ville & environ, comme çft accouflu- 
mé de faire au pays où fait de telles courfc* & aû'aux , 
qui Couvent s’y font, pourcc que c’clt és marches de 
Lorraine, & és extrémité! de Bourgoingne & d’Alc- 
maigne. Pourquoy le Bailly de noflredit Coulîh igno- 
rant quels Gens c’eftoicnr, & tendant faire rescoutTe 
devdis Hommes , Belles , & Chaltels qu’ils cmmeuoicnr, 
comme il lui loifeit par la Coullumc dudit Pays, fit ac- 
compaignié d’aucunes Gens d’armes , Se antres , euflem 
trouvé nosdix Prevofts , & les euflem afl'ailli l’un l’au- 
tre, Se tant 00e en ce conflit furent mors un ou deux 
de nos Hommes, te plulieurs autres bleciex, & les au- 
tres cmprilbtuicz en la Ville de Dampaire és priions de 
noflredit Coulin. Et lesquelx icellui Bailli, fi tort 
qu'il fccut ladite eau le & exploit avoir cllé laites par 
noz Gens, pour honneur (e révérence de nous. Ce à 
la requcfic de noflre Bailli de Chaumont, les eufl déli- 
vrez Se mis hors de prifon avec tous leurs biens. Pour 
lesquelx cas deflusdtx noflre Procureur General a fait 
convenir Se appellcr ycclioi noflre Coulin i comparoir ‘ 
pcrlbnucllement en noflre Cour de Par Iraient, fit avec 
ce fait mettre en noflre main toute laTcrre que noflre- 
dit Coulin tient de nous. En laquelle noflre main 
ladite Terre ell encore» détenue. Et pourcc foit ycel- 
lui noflre Coufm trait par devers nous, eu nous hum- 
blement fuppliant, que nous vueillons avoir regart & 
confidcration aux bons fit aggrca$>1et lerviccs.quc Ces 
Predecelleurs ont fait longuement fit loyaumem à nous 
St aux noflrcs és Guerres de noflre Royaume, fit autre- 
ment, St qu’il cft prclt St appareillé de faire toutcsfoîs 
qu’il nous plaira, fie au grant fie fpecîal defir qu’il a 
tousjours eu, fit a d’eftre fit demeurer en hoflrc grâce. 

, Il nous ptaife ycclle élargir i lui, fondit Baillis A à les 

Domi:o Matbia , Prothonot&rio prxfati llluftris ' complices oudit fait. Pourcc cfl-il que nous encliuaut 
Principes Dooiini Ruperti Ducis Senioris, pro Teflibus à fa fopplication, eue conlidcration aux chofes deflus- 
ad prxmillà vocatis pariter Se rogatis. dites, & pour contemplation de nos trcs-chers & tres- 

amex Oncles & Frétés , les Ducs de Berry , de Bour- 


A3a Tant hxc, Anno , lad i&ione , Paniificatu, 
Moule, die, hota, fit loco luperius expteflatis. 


Ptxlcntibus ibidem. 


Donnai», 

NifboLa P r»lna Sacra Théologie 
Et Ni* Lola» liiu^iua Decrctorum, 
Dodoribus : 

Ac, 

Strenuis Miliribus,. 

"J abattue de J hrfsjavru % 

Johanne Warner or ii , 

T bat» Knevel , 

RuJulJf '» de Zeijfiubouf, 

Neenon, 


F.t era Johannes Perator Je Ifïubeim, U-'ormaeienfii gongne, St d’Orléans; quidc ce noos ont aufli tres- 
ixcefts, Publient Impérial, auâorttate Notariat, quia , humblement fupplié, A ycellui noflrcCoufin LE Doc 


DiàteeJ ' , 

prxtuijftr omuibut U Jingnlii , dur» fie, ut prxmtititur , 
usèrent nr U fièrent, unà cn>n frxnotmnatit Teflibui , 
frafent interfui , eaqne modo pr.tntijt, fieri viJi £7 and, 


dr Lorraine, fondit Bailli, fes complices, fie 
chacun d’eulr, de noflre aodorîté Royal, certaine 
fcicnccjfit grâce cspecial , avons quitté, remis, fit par- 
' , " n " x remettons , fit pardonnons par ces 

fait ou cas deflusdit, avec toute 
_ offenfe corporelle, criminelle, fit 

folitit U courue:,', unà m\n apfenftour Mafni Sailli, j civile , en quoy culx , fit chacun d’enlx font , Se peuvent 
j taris Priucipit , Domiui Ruperti ‘DuCs Se- dire pour ce encourus envers nous & Jufticc, Et les 

Iii.iiis, de M.mJjJi /; tint, fifjt.i . / roratns reqm/itmt, ' reflituons à leurs bonnes lames fie renommées, à noflre 
,,a ÿ Jiniuhrum fret- Royaume, au Pays, fie à leurs biens non confisquez, 


» fiJettt TejUutsniMm »>uuîum y 1 Jiniuhrum fret- 


otiÿoruM. 


CXCI. 


Lettres de RemiJ/io» accordées pat Charles Roi 
de France , à Charles Duc de Lorraine , 


en impofant fur ce lilence perpétuel à noflre Procu- 
reur. Satisfaâion faite à partie premièrement , fit avant 
toute euvre, à l’arbitrage dudit Bailli de Chaumont, fc 
j a n’cll faite. Si donnons en mandement à noi amez 
i^t féaulx Confcillas les Gens tenans noflre prefent 
Parlement à Paris, & que tendront cculx avenir, fie 
audit Bailli de Chaumont ou i fon Lieutenant, que de 


au fujet de la re/iftance faite à main armée aux 1 noflre prefente grâce, quittance, rcmilfion fie pardon 

Prévois de Coilfi (J de Paflàvam , 6? autres tJ J rc . nt * la î ffcn, z *. fü “. lT £' n ' 

dit Coufin le Duc de Lorraine, fondit Bailly, fie tous 


Mit Rci , ? «i Mnl vcmsfmre m £«- f „ dil , j, chacun d’cul, ofer & Éii'rc 101m 

eut ton militaire à Beaumerul. Donné a Pans au ptainemem fit paifiblcment, fit ï tousjours, fans pour 


wc/J de Décembre 1^97. [La Véritable Ori- 1 ce les travaillicr, molefter, ou cmpeschîcr, faire ou 


giiie des Maifons U’Alfacc , de Lorraine &; 
d'Autriche 1 aux Preuves, yxig. 17}. Tiré de 
la Chambre des Comptes de Paris. Rtyft. 1 j- 5 . 
Num. 18.] 


C Harles, fitc. Savoir faifbns à tous prefens fit 
av 


_ ivcnir, nous avoir oye la fupplicatiun de noflre 
tres-chicr fit féal Coufin CiiarlesDucuk Lor- 
raine, Vlarchis. contenant comme la Ville fie les 


foutfrir cltre travailliez, molefliez, ou cmpcschiez , en 
corps ou en biens, ne autrement comment que ce foit 
au contraire. Mais le» Terres, pofleflions, fit autres 
biens non confisquez de noflredit Coufin, de fondit 
Bailli, de fesdis complices, ne de chacun d'eulx, fie 
leurs corps, «'aucuns font pourcc prias, liifis , déte- 
nus, cmpcschiez ou arrêtiez, mettent A faflent mettre 
fans delay à délivrance. Et que ce foit lcrmc choie fit 
diable à tousjours, nous avons fait mettre noflre Scel 
à ces prefemes. Sauf en autres choies noflre droit, fit 


appartenances de BiaumesnM fuient affi» ou Duchié l’auttuy en toutes. Donné à Paris au mois de Decem- 

_ .. p. • ... . i *1» onr Vr'VII I. !.. Vinn 


ancien fie propre Demuinc de noflredit Coufin eu la 
plus grant partie, fit l’autre partie tenue de fes fiez , fit 
non d’autre fit de tout temps appartîcngncnf fit doivent 
yccllcs appartenir à noflredit Coufin fit à fes Prédéces- 
seurs. Neautmoins trois ans a ou environ, not Pre- 
vofts de Cpiffv fit de Paüavaut accompaigné de tres- 
grant nombre de Gens à cheval St à pié , tant de com- 
munes comme d’autres , fan» avoir aucune commiffion 
fur ce, ou au moins fans ycellc monftrer aux Gens fie 
Officiers de noftredit Coufm, pourcc que yceulz no* 
Prcvolh d: (oient ladite Ville élire en uoûrc garde, fit 
nous d’avoir pourcc chacun au un Marc d’argent, à 


bre l’an de grâce M. CGC XCVII. fit le XVIII. 
de noflre Règne. 


Par le Roy en fou Conflit, annuel Alejfieun Jet Dues 
de Berry , de Bonreourne , SJ d'Urleani , avet les Eve f 


quet de èayeux, de Noytn , & d* autres , {J plnficun 
autres ejloient. 1. B K R I A U V. 


ex en. 
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CXCll. 


Anno 

*3 9 *- 

6. Janv. iaaîJfrict tw*n Wenccsko , mifcÿcn tttèf 
iKarfj fcpt $f»ir*wtë$urfienf £m<n/ initMocubtt 
K*" Jptii. Midml. ïXcitÿdf |U 0icpcr*cit ter éffcaf' 


DU DROIT DES GENS. if >tj 

if* fïîib/ lunMtrfii nwb u rf f M fcta fonoeru/ unjx itjcàoi b<i 
Wm* flfrbtrcv fo wêitn rtc yt unban mtn vf-’uüai/ uni tu 
Miom onbod ttoljin/ bo* baf' fie Nmur pfrînbrlt* <<r«&rtij. 

“Ktidf fo fol iiinnr.nb brtt cutfant brnitvw ni ift'nbfdafrtyoea 
funfr/ed irere Ntm M# mon tôt on vrd-L'f obor ifriont* ant» 
me/ Nuiu f*ebeii*e eîtr mlnmftc fuie n\T<n / im> tic iribcc 
&« Porfraunt ïrîirfcl ttitni bie ntit^ w.tn ijciwnneit/ «ingntfo 


tiebm i£traf|hifow^I su 2Baf£r ai/ lu lantt 31b. ma " *“ "»»»' «■« KtfcM, 

uxnbung aller dtatitatynt eut 2fbfcl.Mffttng aller cf xâ* twr< es ©adv Kifr jauik t*nu datent «ii 0d - lojj aa* 
gnuttdcfyrigrr/ angrataf-fft (^tvifrfriftiqfcitcn turclj maronne ms pfniit. mat i fo fol Nt y oa ta* e^iofr gemum 


iwu ( | cctf htm/ befr to* 0d'!off ogen îfr/ ut titimiufrtii gebiin» 
ben fut/ <tlf brr ter Nil< lêdlofr mlsrrn bst : un> fol au* me 
lue fXedr orf bem 0tHofi wrtoet» lydien/ iunn ,ilfo uid fcn|t! 
M>t frit / fer ta* 0>d;af' m tarai ht#/. ' "JUirij uvlui Nr/jxd 
Nus <é*tofr état i(f / bawHi ©dfofr lêfon moite fe fol er une 
Mi ;u léfon qtpat uuü' Nid ©dry Nurinnlj eu fr*t/ tmb ifrnt 
Me m*t PorMren o|?ik ©crabe. 

*3f«* fofl ftd 1 mcnwnb repfiq madyn ne* frai/ afo Mnn ju 
hou Qynrpm gel'orn / oba fribe ciitcn fierui t ©cifriiefrn ober 
TSeltlidxn /.ôba 0îà>tc î>ic bon f.inb «jefrfriti Un/ unb Ne in 
*u b«n ‘Xtd.’ttn ver|Vr<d<n itl'I/oi/ unb |U ban Sîcd’tai uic* 
3ig frn. 

‘Xu. 1 i fo fol iiieuwnb in nn«d<m ;Xrtt unb Tfu^neÿe/ trie bie 
tKfdvbtU/ au Slidwn ïlrnle ebtr qluf'f ib<il n-'rti^rii o^r 
mtmKîi/ ix fi> Mnn txd ;^iir« irnb îw 0<id?<n an jjmtrtnwn/ 
unb Md wïcrfrtcbef / unb fid' be# ertwflitb in ktiMrt/ nltf 
m^ffctoebai jlebt. unb nxrc rmumb/ btr Ne uommauieïr* 
tufel iiananîttt' ober befunbet rii'crfuhre mib mdu bielte m clleit 
Ponâen uo^cfdTitbnt rt<bt/b«Minunfrrtmbbee$.‘Xi((id 
•Xd'te ju flunb l'alu lien tin / imî» tvn rtCoi CrJjren unb SAurbra/ 
unb n’ir fruen b« mcbt ufi bar ïri't fommeti luffrn/ fu iMbra 
I tkmn rctSjiu mit bai ^(•ktm ober ibren Urlxn 06 a î?îa^t*in> 

, | mai ûbetanfoinmeu/ unb fotlen «ad? lyrialt unb naoridt fin/ 

OlR3 r wn @o«ei ©nitbcn Soin. Souk/ 5 a Mfi frein fanai trbem ibutf» nu Nwlid' fini fcnbcm wr* 
u tien gcuai üRdirer beb Sad'i/unb ^ûiug iu SBi>V« ‘ 1 nifftet fin fo lien/ unb fêflen muh je Atbnt/ b« (ie M*n ron 
Wennen unb flnm fonbe oflfmtlid) mu biefon 58riefr .tllen bai 1 .Jilrfren/ ©rofrn unb Jjmn/ (fleifUirtvn unb ÏÏ.n'Itli<lyn / ol> 
ibn frhatt o&cr t&t<nt tefrn. a^tawl bafr fit/ Nifr mrr fur» fie in bai iKctytai inxrai rSRnnbai/ nie fie fraiabiwt nnirîxu^ 
muW etirie bufe jjnbfrùbc guaeinlick m rnsfrin unb Nrs Çal. | ntt mit ibrem ^erm unb bat.Sf^ern redtlid' cbet friinbtid’ & 
3Cube> Aanbai gefjçt unb gaiwdit b*inen/ bafr Nnnit fd\ii!id*n . ruheet nnîrbai / uerfûtfen unb jrer Aelyn kbm fin. 
futen iribafjnbai wfrrbe / tmb Aonb unb fiitt ju Jrùbe unb c 3 tte <ikr bufr jaiwnb/er rcere ©rnfr/ «ittfr eber Ænaf'tf/ 
@tMbW ffuemen. ^tbodi fo frittai irit tncrtfli* erfimben/ Nifr 1 ©fubr^unter ober ©ebubr/ber kfrn orn uni imb bem Sncfr: 
fol (b M'âbli* bute folnti ^îinbe erfudyn unb erfrnbai/bnfi fo ihr ! hett / au* dlfo iwber Ne efr^enome tÿtnrf efewrtniich ober Ix» 


lad aan^e <X»mL ïK«c& au(gcrkfft aur te. 3 al)r. 
2 fuf bciH îKeicfcdfag 5u ^ramfî'urtfj «uii Jpcu. j. 
Jlwug tag. 1 [Lehmansi Cnrumcon 
Spircafê Lib. VU. Cap. LXIIIt pag. 73 p.] 

C’cft-à-dircj 

Paix publiéty établie 6 ? ordennét , peur dix ans, ! 
dam tout r Empire, par Wencesus Roi 
dti Romains, de P avis, {jf eonfeil des Electeurs , 
Princes , ■ Seigneurs , & Villes du Saint Empire 
Romain , pour la fkreti des chemins par Terre 
6 ? par Eau , contre toutes fortes de Briganda- 
ges y de violence. J Franckfort en Dieu Gé- 
nérale le jour des trois Rois 1 398 . 


ïKitubni ,v:rtçian-A bot inîb qr!i>’rrtft irtrb/ bawn fanb unb fû« 
«nneinli* m perbcrWidyn 0 *aben fommeît/ unb bamortai bafr 
jcWxn nuffefeNqeti Iiittn wsberffonbm aicrbe/ unb ibe fefriWicfrr 
©jînbe luerfirra merbai / fo frilwi unt mit ivotbetMd'tem ’J)iu» 
Ae/ qnttui iSacfte tmfcr unb btd J?. iXidieB Çfrwfurfkn/ Sûr» 
fit n / ijeriii imb (©tAbte/ bit uad^tfoyidyne Orbnung unb 
©Cfrtït qnàbiqltcb qefriKt/ qntwdxt unb frttffotfrt/feÇai/nMdjav 
imb fdnrfoi bte m tfrafft bifr îKouuffoet imblSolfiiufaia'^ony» 
lidlnr âîifrtife SScUfonunenfrut/ uni non red-ter 2Bif<n. 

3um a frai: 0o féçen irit Mfr afle ’Pfofifai unb (Seifrlidy 1 
ifitt/ -Dlünlier/ <£lô|ter / Xirdxii/ ^ircfow uni anbere 0ot» ' 


fimber ifrte/ ber fol au* oife m b-e efrqaianrr 'pem unb pou 
fman febai pafadai fin. 

Unb Mien au* foUwbe miffrtbetiqe {ure m fnuat Aanbm/ 
0dsfoffon/0Mbtnt/ iülitrrften obar i>erifeirn fein ©4atc ha» 
ben/ fonbern uwn fol unb nwq pou Uni ndtca ale vea uuffr* 
tl.iutqen iûten ofrK allés pmidjen / unb ubcnnati inaq fée unb 
fort ©ûter anfoaciyunb ju ibn ti*«o cber ben nduai/ald l'on 
miflaàtiqcn futen. 

1tud> fo fol fofliche milfoifritiae fute niaiwnb frifni rto* fiinvii/ 
bmnltd* 110* oifemh*/ nod' )n fanai fa?UnSlaufr eriArt>a/obce 
ibn ©ekife jjeku/ned’ foft jn brfranbiji fini/ unb nvr frf n’iifrin» 


tedfrifor icfoibr Buqébi'iunqen bi iffren IXedxen «nfo .fnfrit/n ) ( 1 * frifet ober feeixt/ in fookn Xnuff qelx/ o&cr infnfl bnfr.m» 
Mdbai/ unb fol fie nkurna baran (fcnbern obet, frtMbtiioi Nir» , bw nw/ Nr fol in <iCc *J.Ven jefaïen frn/ald rted'ft ÿfd'rubea 


liber/ mit ©ntjnif. 


frt|r/ phne Offerte. 


Tfu* foflen Nt 0trafrm |u ^afTer unb 50 fanbe/imb bie qer ç^j T iroiien au*/ Ntfr b« tqeiwntai ïrtwfel foffatf frété/ 
meinen frrm^nbatvircfte unb^i.uefte m t^t.ibten intb îforfo | a^nitjc unb tirrpermcfrt blieben unb qefriltm nvrbcn/ imb inrtim 
fan frp fin/ mtb fofl menwn off b« ©traflen ju fanb imb iu (te frmbbaben/ fibtt^m uni fdnrmni. foi* were têf bafr mr 
SBalfrt bie <ienm bie iu ben tDlârcftni unb Mvon |n tfereu î?u» aber jananb-wn inifeni nxqm hieiMefi behemm ©nef qef'ffl/bie 
frrn iwirbani/ unb an* ©crfrlid' ffrte / ©offen bit Xmiffmarw-: iwwiber nvrai/ bie foflen fnn Xraffr no* ■Stadie frtbat m 6e» 
mit ibr .S<tuffhwnfdNifft/ bie ©ilqcrin bte ire 'Pferrnre ©nete berne Stfr : unb benwiweu / Mfr Ne vwqeiwnte Orbminqen 
friboi oite geferbe/ fre fm 'Ollannc ober ^abt / f*«5ijfon o&er j unb ©cftifo qefrütennxrben/unb bad ‘Xrtne unb N .Çrteb/ 


angnetfai / in befrui 2 Jift/ ane geferbe. 


©lubm uni ‘Xnbtai bbben nioqen / fo frtben uni uiifm» unb 


ïad» fo fou ineuunb ben ■pfrng uut frntn 'Pftrben / cber an» j bes üûfobetf ^^tutûrffon unb dieu Sue frai uni J>r:n/ ©afr. 
■“t ©tet 1 uwiig ob« »ifl/ tuib uwipen Æîenfrt’en bie fit ban ] lidien unb ^eltluhcn/ unb 0tabten/ itnfeni unb bes JXidyS 
litige gehôvet/ tmb gluber îlMfe bie ggc/ unb anbad Ile fin 1 ©ernuren bu befimiKr ©nabe getfrin/ unb tfrm fon bw ron 
taune eîvr ^itfe/bù bad 2klt ober 'Bmgatten bumait/von îÇôuiififrr Somdidxr 'îltfoie/ bafr ir foqlid'cr tu ftnan faute/ 
fo bifr «ff bad 3)tlb uub SJntgarun/ uff ban fflelbt unb laid oift |U' bJd wifrlyn unrbet/ «liai luebaben üJîiinn \a cineui 
itiaarcen/unb non îwjuioi >n ir ijufrt/wliai/angriefrén/ dîidter m iinforui iJîauten/ unb uon un fan tmb bed ;Xtd'd n*e» 


Sfi 


ober fie bcfdvibiqcn m befjrint 2Bife. 

ïu* fo fcfl ùiemanb ben antaii / unb bie in ipiberforedyru 
fient/ angriflTen no* btfdàbiqen / a fribe ben ;u bon er ju fvre» 
*en frit/ porhin Mnmib erfud’t / Unb giemfo a ibinc bann 
Ke*tai unb ‘SefrfabenlKit «fo/ n>ultc ba viager Mrumb an> 
«rwffrn/ fo fo« fi* ber ber alfo angneffrn nul ecbetli* brie 
'ïage unb bue 9îa*t porfnn teiMbreir mit fman offoimi ©nef 
«nb gawflên ©oten/ m bef 0dlofr/0tabt oba $?ttj/lwbcr> 

S t bai et bcftfribiqai nul/ mit fruan fibe ju btr 3fr mon» 
I ifr/ obtr jine ftlber ai (In ©eganvartiglcit frdxn/oimege* 

lu* bette jananb ju ban anbmt pi fondrai uuib 0*ulb/ 
ber fol ait barumb angrieffai no* bef*>ibigtn/ er fribe Nmn 
ben/ ju bem <r Ne 0*ulb for bat/ porbin barumb «rfudM/ uni 
atout er *me bann 9Bc*ten unb ©efdwbadjat ufr/ moite badh 
ba Slaga barumb pfrnbtn / fo fol a *n Nid t’orfrn kfrênmif. 
fen / bru îage unb bne yta*t trat frnen ofrenen ©nef unb ge. 
nnffën ©osai/ in befr ©*lofr / ©tabc ober Sjufr/ ba bcrfrUx/ 
ben a pfrnfcen rotl/unc foue fitx jn ba 3»it mon^ffoig tfî/oba 
tfrne folba in frinrr ©ejatmertigteit qdxn ohnr ©Herbe. Unb 
roete <d/ Rafr ba ber bann dfo pfrnba/ uni «nqcxffo/ ber fol 
Ne 9fome in bas ne* fie ©endx fubren/ unb bèwiii pfenbdi* 
gttiiJiKU/ unb Nid ntt nmalaflen in befrtne 3Bifo/ uni bntxt 
«T bte Çfanbe m Nid ntthfîe @at*tt/ fo fol bef/btfrNe^an- 


gtn fiefon unb fojen fol unb nwq/ btr etm je.fri*cn Singer urnb " 
«iBe eheqenante 0 adyn unb 3iifrru*e bed PCedîten unt'trjoqen» 
li* belxlffon fin fol / ba JtUga rnAre Mnn in bed fÇt*d 'iàtt 
oba rvrfonbffnb / bie foden bsefoe ©nabtn nie grbrndcn/ ald 
ImM fre m ba Kdit oba mlanbtfribc ftn. Itnbirere «0 a*/ 

Ni S ba 9ii*ea eina cîxr «nef* alfo ban Slâqa bad fXtd'.'r qt-- 
fofrli* txrjoge/ imb frmnq iwtc/ fo fol unb «wq ba nednfc 
:Xtdxer NiN pon utifrrn wxgcn bon viager bed :Xe*ten betiolf» 
fen fm. 

Uni nvre ed 0»»*/ Nifr befran Jur fi/ fiers oba ctabte 
imib fol*f <fad< unb qefeçe nv«m ja ©çubfwift tfiune/ ben 
foCen ipir gn.ibigli* btlylffim fin/ unît fie fondai unb f*tr» 
mai/ bifr Nifr folidx Sri* atx wete/ imb jn fcitoit gciiug ge-- 
f*dx. 

2Bfr moQeu au* bafr Kqlida .ÿrlrfî / ©rafo unb fiat m 
juxin 9JÎ«tbtn mit forcsi TCiriptCiîrar frfufen/ baf fie f* itérai 
fold'0tucf unb gefrte ju banbfrdni unb iu/*inncn. Unb bcp-. 
gladyn foO and» imfae unb bed ‘Rod’iî 0taM</fK fin frri oba 
mt/ üWafla urtb ?feb< ald fit bie frçen/ 1 < ju ben 3»fai fl*nx» 
Ttnt bie romenttneen 'Piimten oba geftk fîrte jubaltnt imb ;ii 
hmibfrilxn /imb ;u rollfdbeat. Dtr* ifr unia 'iSfaminiq nirtu/ 
bnf rnir ^irfrai/ fienn/©eifrli*e oba ÎBrliltdx/ oba 0dbt/ 
tfrt SWjten/ Jreiihtit ro« ben l'oiqmmtini 'drtitfutn nvpnen jtt 
f*rôé*en oba frmefttt/ m faix < 2Bifr. 

©iefo 


\ 

Anno 

>3?8. 
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CORPS DIPL 


A Kvn SNe* ûrtnun* uu» featn wxtn vca SMNfcFp 
■ f > NN0 fcn -ittm&iwtWr. U«: ton ** ■*««« 
t a O 8 ** î\rcl i5 £|>irrfiir|îm uiib jnrHm/ <0flfUi4<n 

M ttlKtxfa; .ftptn/ ftmn/,allww unb^ntrltni/ 
^îdW^Kii/vrrt'itltixirtm/ ©urftruwtltarn / 3wtMi/ uno 
«3tnii<rn «wktnltch/ unffrn imb b« :Xrd’ô «ôtâbtCT iDf.ucfun 
uni» ï'ôtilcm/ iinî> .lirai «nbem iraftrn imb bts 3tytfctfi0«* 
mura un» itnrrrtlviîKn anfrttdvn imb x>c(ïlid'cn une W 
I3ri<</brt|j tic &iq< wiçttffl^tc OrtmHiacn/ÇVcfr^ünbvè^icfim» 
<c q.tnçt uiib flrte pillai/ twOcilfâfcrtn/ (Mien tnrt> ftf'mnm/ 
ttiib b:c and’ «OaiMiuttgMf vofdnécn/ mt> Ntnptuer ntt tbtin 
• m fniK 29*fc/ al# hbfR fr tntfrr uii b ko Xydjé ttnmt Un- 
gnak. SPlu ttrlnno Ci# ‘«ricfd bf (table mie ttnfar SfagL 
gRatett ^njidkqd. (&ôxa \u vnutivnfort ni! Nui fflmt 
i»x’ vi&uru (SÏbnrfc un mi. bunNrt ^aforc/ uttb NinwtOj ui 
Nm Irrijcrâj. 3obr </ an ber jjcütqfn bnor \ûni^ -ia^c/mrai= 
ta *XikN N» Qscljamfrtvu m MR np>. jafcr/ unb NR*0toau» 
ffrn ui Mu jrpij. ^ubrf. 

ex CI II. 

zf. Avril. Coœentio inter Richuoum II. Regem An- 
gine & R v P f. R T o M Junior em Comttem Pa- 
latinU'ii Rbeni (J Duitra -Bavant , qui Lie difti 
Regts Homo Ugius fi: , ipfique certo militum nu- 
méro auxitium ferre promût it j pro quo Rex ci 
annuatim primo iodo. Moréas % pofi mortem ve- 
to R u r e r.t i Seuioris iodo. Libras Monde 
Anglican* folvtie pollue! ur. Dut. apud Il r efi- 
ruonj/ienuiH j die 2f. Aprilis 1598. f R y- 
mer, Fardera , Convcntioncs, &c. Tom. 
VIII. pjg. )«.] 


O M A T I Q:U F. 

JtM kimiMdi, \ I nclituQi Prinripcm W ww A nNO 

irnrwk Rerem , 4 Stemm lmpen::-vjivgul 111 e EUàhrei 
cjusdem lmpcrii, ac Patron JUo: Bavarix’ Puces, D*- *39®* 
iem Lefnagi* Gcucrum fuutn, Eputopot U'ermstieu- 
fem , 4 -Spirenfrm , Bmrgravioi Hmrettuerr enfin , Mar- 
(bionem uadrnfem , 4 Comitem Simiutm dt Sptiohem , 
ht Nos nu;HT, 

Pr*millorum ’confideratiunc, & iu ut iJem Knprr- 
tus Dux Havaris Hoinsgialû Valfallus de bddiiHomo 
Lîkcus nollcr tint , devenue , & exiftst , ac H nu ^iuui 
fuum, cùm lupcr hoc ex parte nollia Éucrtt ret]u!fn|j, 
nobfc in forma pro hojusniodi ValTalÜ* 4 L!gti> uo*- 
trii cortfucta , ac omnia 6 1 lingnla alia Servhia pRcntia- 
la, 4 conditiouct , in Litcris ipllas Kupcni Ducis Da- 
varia, iudè Cunfcdis . fpeciticata & cou tait a , benè & 
fi déliter, absque fraude & dolo, faciat, per hciit, com- 
pilât , oûfervet , 2c ad hoc Sicramentum corporale, 
cûm indd cr parte nollra, per lcgitimoi Procuratores 
nollro*, fucrit rc<iui<itos, nobis pralîct, 

CoNCtsstK 1 m us ci mille Mar cas de Moneta 
Anglican», Dctcipicndnv lingulis Anais,ad Scaccarium 
nottrum , ad tctiniuovPafchx & bandi Michactis, per 
«quales portioncs, per totain vitam ipfiot Rupvrti Du- 
cis Bavarix , 

Et ultaiut.de uberiori gtttii noftt3 , Concksse- 
RI14US& A S S 1 c. nA v t. r 1 m u S qubd , fi Râper: m 
S*Hior y Cornes Palatinus Rcni , pradidi Sacri lmpcrii 
Eleâor, & Bavarix Dur, Gcnitor Julius Duel* Pava- 
ne Juttioris, ante ipfutn Duccm Bavarix Janiorem, 
fubttadus _ fucrit ab hac luce, tune llatim, poit Ueccs- 
fum prxl’ati Ducis Bavarix Seniors, ditti Pcnfionc 
mille Marcatum penitus cellantc, idem Dux Bavarix 
Junior mille Libras de Moneta Anglican» pcrcipiat 2c 
habcat,lîngulis Annis , ad diâom Scaccarium notlrum, 
ad taminos prediéios,pcr «aualcs Jiortiones.ad totam 
vitam ipfius Ducis Bavarix jnnioris, prout ig Literis . 
□offris Patentibus , indi confedis , plcniùs conti- 
netur , 

Nos , 

Atteudentes qualucr prxdidus Rupert u: Semer , 
prout certitudiualitcr infocinainur , jam nuufiit ab Ha - 
manu , 

Et volentcs pioindc cum prsfato Rupert» Duce 13a- 
vari® Juniore, pro inajori fccuritatc Solution» did»- 
mm mille Librarum, agcrc gratioft, 

De gratü noffrl fpeciali, de pro eo quoi prsdidat 
Rupert m Dur Bavarix Junior . tim Literas noliras, 
M&to Robert» 1 nu per Duci Bavarix Seniori. quàm 
Literas nollras, cidcm Ruptrio Duci Bavarix J union, 
de Pcnlionibus prxdidis, fie fadas, Nobis, in Can- 
cellant nolfrâ, reitituif canccllandas, . 

VoLtuus 4 Cosc é dim u s quùd prxdidu» 
Ruperiui , Dux Bavaric Junior, habcat & pcrcipiat, 
lingulis Annis, ad Scaccarium nofirum, mille Libras, 

, ad terminos Pafeh* 4 Sancti Michael», per xquaJe* 

‘ portiones, ;id totam vitam ipfius Ruperù Duci» Bava- 
rix J unions; 

Ita tainen quôd ipfe oifuict & fingulas conditions 
prxdidas , & carum auamlibct in forma prxdidà, bcnc 
4 fideliter. absque fraude & dolo, facial, perficiat» 
complcat, 4 obfcrvct. 

Volumus infuper quôd, fi Nos, ante ipfum Ruper- 
tum Duccm Bavaric juniorem, fuhtradi fucrimus ab 
hac luce, tune ftatim , port dccclfum nolfrum, t.3tn 
prxdidum Homagium, ac omnia alia 4 fingula pr®- 


R EX Omnibus, ad quos 4c. Salutem. 

Sciatis quôd, 

Cùin Râper tu: Javier Cornes Palatinus Reni , 4 
Bavarix Dux, Conûuiguincus nofter carilTimus, fiat, 
elfici velit, 4 etficiatur llomagialis nollcr, 4 Nobis, 
ut Homo HomagiaUs, obligetur quamdiu vitam duxe- 
rit in humanis , 

Promifctitquc boni tidc, quamdiu vixerit, nobis lin- 
ceram fidclitatcin, noflruui oonum quantum poterit 
procurando, 4 de nollro inalo, quando ci indd conlti- 
terit, avilando ac fideliter prsmuniendo, lient Homa- 
gia'.is fiddis fuo Domino de prx-inilTis folitus cil obii- 
gat' , 

Promiferit criant fe contra Nos, Domum noffram, 
aut Rcgmnn nolfrum, nuiiquam fadurum , 

Et infuper adnnsverit fe Nobis fideliter aftarc 4 elfe 
Adjuiorcm contra 4 adverfus Injuriatorcs noflros, 
qnoiicus per No» lupcr hoc fucrit légitime rcquilitus, 
feu adinunicus, 

Ac ctia.n frotniferh fe, poil rcquiiitioncm hujusmo- 
di.diflidaturan cosdcm noilros Injuriatorcs, cis palàm 
(: pubUcc intiinando ipfum vdlc nobis aililicxc 4 ju- 
varc , cotum mala & iuiqua voluntite quomodolibct 
non obfhnte, 

Quoique idem Dux , 

Per Nuncios noilros ccrtitîcatuv de numéro 4 mul- 
titudinc Hontinum Armatorum, quetn Nos ab eo dcli- 
dcrabîmns , 

Ac concurdato inter ipfum Duccm 4 diâos Nun- 
cios ntifiros quantum pro lineulis Lance» Hontinum r 

Armatorum, quantum pro Militibus, quantum pro Ba- ! truffa, per ipfum Rupertnm Duccm Bavaric Juniorcn\ 
.ronilnis, quantum pro Comitibus, quantum pro Duce I ficfacicnda, quant Sol utio diclarum mille Librarum, 
ÜclÜ, rationabilitcr Meufe ailignait , 4 quomodo j peuitùs cdlcm & tcrmincntur. 
tllis de fââo ftrpcndio fatisfieri dcbcat, _ , 

Tcncatur nobis fideliter providere de ipfis Homiui- 
bas Armatis , Comitibus, Baroutbus, Militibus, 4| 

Cliaitibus , usque ad exadarum 4 petitarum mime- ‘ 
rum Lancearum, 

Voluetit infuper idem Dux 4 concertait quod ipfè 
univerfos 4 fingulos Subditos noflros, Nobiles 4 Igno- 
bilcs , Claicos & Lakos, ac alios quoscumque noflrx | 
lütbtni fubjcflos, cujuscûmquc dignitatis, llatûs, gra- . 
dùv , c u condition» extiterint, per Taras 4 Dorntnia ; 
ipfius Duci» tranfeuntcs,vcl moram facicntcs , fideliter 
dcfcndct,4 falvum (innduâum cis prxllabit , quotient 
fupet hoc per eosdem fucrit congrue rcquilitus , vel 
aliquis ütfieiatorum iplius Ducis fucrit débite requili- 
tns; filvo quôd coniocta Pedagia 4 Thcolonia débite 
pcrfolvantur, 

Protnilçrk ctiam prxfatus Dux ipfum omnia 4 lin- 
gui* prxmifs, 4 conun quodlibet in fpecie, Nobis, 
media Jurametno, firmiter 4 inviolabilité (feclufis 
fraude 4 dolo ) obfetvaturuin , 

Exceperic taincn in prxmifEsidem Dux Stxâam Se- 


in cojus 4c. 

Telle Rege aptld UJeflmonaJlaium vicefimo qninto 
die Aprilis. 


Per iffum Regei, 


CXCIV. 


Indu ci* ad Dteem Anna s inter Fr akciscum 17. Mai. 
de Go s/, ag a Dominum de Af.tntua , ej ni- 
que Ajffbfiatoij ab «»«, ÇJ Joansem Ca- 
le a t 1 u vi Ducem Mcdùlan: (ÿ ejus Colliga- 
tos à parte altéra fatit. Padut 17 . Ma» 

1398. Indiélione fexta. [Piccc authentique 
tirée 


DU DROIT DF. S GENS. 


167 


Asvo 

135,8. 


cirée du Regiftre N. des Archives Royales Je 
la Ville de Alilau. J 

• In Cbrifti A lomine Amtn. 

A Noo Nativftatis cjysdcm millefimo tcrcentdîmo 
nonagcliuio oüavo , Indidione fexta, die unUcci* 
mo mentis Mail, hora vigciima, iucumbit munit» po- 
teliatc Dominii appetere, rotisque l'ctilibus procurare 
quictem, & comodum Animorum, A Subjcdoruni ar- 
que Fidclium, hoc Mandat» Divin», A humant* Lc- 
gîou* exprcilé clamaniibus ; hiuc clt quod IJludritlimüS 
Frinccps , A Excelfus Dominos Dominus AiKouius 
Vcnerio Dei gtatii Inclitus Dus Venctiurom, 6c M- 
luttris Princcps, A Excelfus Dominus Dominus Joan- 
nes G aléa z (nelitus Dox Mcdiolani Ac. Papix atque 
Virtutuni Cornes, adrert entes ex Garnis, A DiscorJiis, 
qux fucrunt de feviunt ad prxfcns in parcibu» Lornbar- 
dix, A Tuscix, aliisque partibus circumihuuibus, iplis 
perdurantibus ni! aliud fuboriri, vcl fequi polie, quam 
cxdcs Hominutn, ftculiacam confumptioncm, Civita- 
tum dépopulation cm, & rotius Italix ignoiniriiam, A 
cupientes roto cordis at?cCÏu didis Gucrris, A Discor- 
das, tamisque futur» malts codétenus ooviare, voluc- 
runt, & mandaverunt fuos Comiilirius, 6c Ambaffia- 
tores Papix intimai congregari or falubre acincdium 
apponcreiur, & ficrct in prxdidis. lrtter quos quidem 
Commiliarios, 6c AmbalEatores fuit matura, 6c dili- 
^ens dispu ratio, 6c pluribus diebus collatio, A adver- 
tentia fpccialis, intervenhque ctmtinuo fnpientia, con- 
filiutn, perfiulio, atque prxfciuiu magnifia & poten- 
lis Domini Domini Caroli de Mal-arcilis Arimini 6c c. 

Vicarii, nec non Provinci» Romaudiolx .GcneTaüs 
Rcdoris,pro banda Romana EccJetia Legati Papiam, 
ob eau ta m antedidam a Sandilïîmo Domino noltro 
Domino Bonifitcio digna Dci providencia Papanono, 

6c ju.ua mandat um prxfatorum Principum cognitum 
fitit ibidem infrafcripcum modum elfe utilem, 6c expe- 
d ; entcm ad ledanduin, A fopicodum fubito Guerras, 6t 
Discordias antedidas, ac elle optimum , 6c laudabite 
principium bon* 6c verx Paci, dantc Domino, fequturx. 

Quapropter confiituti coram jprxtato Magnifico Domi- 
no Carolo de Malatcllis , ipedabilcs A egregii Viri 
Dominus Pcrrus Aymo Miles, 6t Dominus Michael 
Sceno Procuratorcs Ecclefi* Sancti Marc: Ambatiacorcs 
deflinati ad hoc pro prxlibato Domino Doce 6c Com- 
mun! Vcnetiarum Sindici , 6c Procuratorcs légitimé 
comtitmi, filât, A ordinati per prxfatum Dominum ! 

Ducem Vcnetiarum pro fe A Succellbribus fuis, 6c per 
diduin Commune Veneciarum fuo nomîne proprio, 6r 
aoinine & vice tmgnificarum, 6t potentium Connnu- 
nitatum Florcntix, A Bononi*. & cujuslibet earuin 
pro fc, Col iigatis, Adhxrentibus, Subditis, Reccomen- 
datis, Sequacibus. 6c Complicibus Cuis, & pro quoli- 
bet cujuslibet enrum, 6c uomine, A vice magnilico- 
rum, A potcntiiiiii Douiînorum Domini Francisci de 
Carraria,Padnx,Ac. Domini Nicolai Marchionis Ellcn- 
fis, Ferrari®. Ac. Domini Francisci de Gonvaga Mantux, 

Ac. pro le, Frtiis, Hxredibus, & Succelforibus fois,Acu- 
juslibet eorum, A pro Colligatis, Reccomendntis ,Sub- 
dids, Adhxrentibus, Sequacibus, & Complicibus Ibis, 

A pro quoliber cujuslibet eorum, ac nominc, A vice 
omnium aliorom Colligatorum, Àdhxrentium .Subdi- 
torum , Reccomendatorum , Scquiicîuin, A Compli- 
ciuin diâi Domini Duc», A Communis Vcnetiarum, 

A cujuslibcr eorum, ut parer pnblico Inllrumento Sindi- 
catus feripto manu ptiulentis,Acircumfpedi Viri Domi- 
ni Bernard! Notaril infraferipti in prxfemï miltclimo Sc 
Indidione, die verô vigetinv* fcprrmo mentis Martii ex, 

A pro una parte; A Rcvrrendus in Chrifto Pater Do- | tis Caitris, A p'ortiliti,» deponendis, A quilibet eorum 


tcllaoum de Chriftianis genîrom quondam Domini AnNO 
Francisci Jurisperhi Scribam prxiiaalVDomini Domini o 
Ducis Mediulani , iu prxfcnli millefimo, Indîâionc fu- 1 
pralcripu & die, hora vero décima leptima, ex A Pro 
altéra parte, Siudicariis , A Procurât oriis mMniuibus 
quibus fupra, fpontè, A nos per crrorem,pex Iblçmnan 
Itippulatioucftk fcccrunt A facium , contraxcrunt A 
çoucraiiunt, firmaverunt A ni niant , inter prxlibatos 
Principes, A Partes prxdidas, uomiuibtis fupradidis, 
puuiiii, ycrain , A bouain Traguaui qux durare, A 
bbJcrvari i i) v iolaôiittcr Jcbeat t»*na tide , line Fouicte* 
per quctnlibet , A quamlibct didarum Part um a die 
publication» hujus Contraâus usque ad deeem annos 

Î roxime futuros, tum hiis tamen etiam Couditionibus» 
)ccJarationibus . atque Paiiis. Primo quod coto diâo 
ternpore deccin ai.noruin quxlibet didarum Paitium, 

A quilibet ipfarutn cum Colligatis , Adhxrentibus, 

Subdkls , Kcccoineudatis , Sequacibus, A Complicibus 
fuis, feablHneant,*A cetfenr, A cetlàre, A abilinere 
debeant ab odcnlis, A quod quilibet perfonaliter cum 
rebus fuis , A etiam quilibet Mcrcator cum mer- 
cantiis , A rébus fuis fccure ire , tranfire , ftare, 

A reddire, mcrcari, A couvcrlari valeac , A valcanc 
hiacindc in A per omucs Terras, Cadra, Loca, Vil- 
las, pain» , A ’l’erritoria didarum Partium. A cujus- 
libet carum uc anre prsfcnicm Gucnam, feu Discor- 
diam faciebaui, vcl racere poterant. Item quod prselî- 
batus Dominus Dux Mcdiolani infrà «nom menfem 
proiiinc futurum debcat aifignare , A deponcrc, vel 
aljignari A deponi faccre in manibus, potefbue, or ba- 
Ut Mtgpiid, APotenns Domini Caroli de MaDtettis 
Arimini Ac umnta Cadra , Fortilida, A Loca, que 
funt . A pervenerunt ad manus didi Domini Ducis 
Mediolani tempore Gucrrx prxfcntis de Caflris, A 
Locis. qux tenebat, A poiTiJebat Dominus Mantuc 
prxdiaus , A conûmiliter dictus Dominus Mantux in- 
frà diduin menfem proxiinè futurum debcat allignare , 

A deponcrc, vel aflignari ,.A deponi faccre in manibus, 
potethte , A balia didi Maenifici Domini Caroli de 
Maiaicftis rot aiia Cadra, A Foriilitia de hiis, qux rc- 
uet, A potlïdet , ad numerum, vel ad valorem depo- 
nendorum per prefatum Dominum Ducem Mcdiolani; 
qux quidem Cadra. A Fortilitia per quemliber diéto- 
tum Domiuorum deponenda debeanc teneri , euftodiri, 
falvari, A gubernari in conditione. A il lo Itatu quibus 
funt,cxpcnus illorum,qui ipfaCadra,A Fortilitia dépo- 
nent, videliccr quilibet didorum Dotninorum lblver 
pro illts, que déponent, durante termiuo Trcgux, vel 
doncc per Pacein, vel Concordium, quodficret, vel 
fequcrctur inter Partes infrà terminum didx l'regu® 
fuerit dccJaratum, quid de cis clic, vcl fieri debcat, 
quo calu Pacis, vel Concordii dida Cadra, A fiortili- 
tia reftitui, dari, A allignari debeaut per diduin Do- 
minutn Caroluin depullrtrium ll-condum formam Pa- 
cis , A Concordii prxdidi ; A li intérim Pax , vcl Con- 
cordium non fequcrctur, tune iu fine didorum deeem 
annorum Cadra. A Fortilitia depolitata per ipfum Do- 
minum Duccin Mcdiolani reditui, A aliignari debcant 
per diduin Dcpolîrarium dido Domino Duci Mediola- , 
ni; A vice ver fa fiat Domino Mantux de Cadtis, A 
Fordlitiis dcpolitatis per cum feilipet rcditDi,Aatfigna- 
ri libi debeant (imilitcr per Depofitarium antodidum. 

Item quod rcmancat, A lit in arbitrio, A liberute didi 
Depolitarii deelarandi pro cudodia Cadrorum, A Lo- 
corum prxdidomm, qux deponentur quantitate Gen- 
uum qux libi videbitur neceilkria, & quantitate dipen- 
diie.irum, prout libi videbitur, confiderato iitu , A 
coudirionibus Callrorum , A Fortilitiorum pred ; do- 
rum. Item quod Depolitarius prxdidus, A Cadellani, 

A Oïliciales deputandi per diduin Depofitarium in dic- 


miuus Dominus Pctrus , Dci A Aflbdolics Scdis gra- 
tià Episcopus Novarienfis, A Cornes , A Spedabilis, 
A drenuus Miles Domiuus Jacobus de Vcrme, ambo 
Honorabiles t'onliliarü prxfati Domini Ducis .Vlediola- 
nî,A exComifTariisdeputatfs ad hrc pro prxfato Domi- 
no Domino Duce Mcdiolani Procnratores légitimé 
condîtuii. fadi, A ordinati per prxfatum Dominum 
Ducem Mcdiolani , Papix . atque Virtutum Comirem, 
fuo nominr proprio. ac Filiorum,Hxredom , A Suc- 


teneatur obfctvarc Capitula hujus Tregux pro parte 
eos, A quemlibet eorum tangente, A nou receptare, 
nec tenerc in Cuitris A Fortilmis prxdidis alias Genre» 
quam qux deelaratx fucrint, A deputatx pro cudodia 
îplbrum, durante ternpore didx Tregux. Item (i caius 
occarreret ( quod abtit) quod didus Depoiîtarius de- 
cederet infrà tempus l'iegQX, aliqaoConcordio non fc- 
curo, Cadellani, A Officiales deputandi i» didis Cas- 
rris, A Fortilitiis , A quilibet îplbrum dcbcant dida 


cclTorum fuorum cujuslibet eorum, ac nomine A vice Cadra, A Fortilitia euflodire , A confcrvarc, guber- 
imgnîfic.irum,A potentum Commnniiatum Pifarum, A , narc, ac tenere per modum ordinatum fuperius, doncc 
Senarom.A cu|uslibet earuin. pro fe, Colligatis, Subditis, 1 per Partes provilnm erir de alio Depofitario . quod iplx 
Reccomendajis , Adhxrentibus, Sequacibus, A Compli- i Partes facere tencjutnr infra duos menfes abinde fequ* 
cibus fuis,- A quolibet cujuslibet carum. aç vice, A | turos. Item quod Dominus Mantux prxdidus /me 
nominc omnium aüorum Colligatorum, Adhxrentium. contradidionc vcl oppoiitionc pollit fuum ScriaJiom , 
Subditorum, Rcccomendatorum , Scquacium, A Coin- ; A fuum potuem üorgi fortis , A onmia fua Fortilitia 
pliciuin ipfius Domini Ducis Mediolani, & cujuslibet | tam in Terra quam in Aqua, qux tenet,A poflidct.A 
eorum, ut put et Indrumcnto publico rogato pet me Ca- I tenebit, A podidebit, fortificare.cJaudere, A reparare. 
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te (ïmifictri, cl.iudi , A reparari facere ad fuum bcnc- 
pheitum, A Tcrritoria tua quxcunquc tarn in berialio 
quamexirà, tain ciirà Fadam , quant ulrra^ faccrc la- 
burari, A cotli, ac ufulruduari, ut ante (juerratn la- 
ciebat, vcl faccrc poterat , line contradlâione vcl ma- 
k'Ilia alicujus, cxccpcis jvoiretliônibus, fit bonis jacen- 
tibus hl Ferri», fit i'crritoriiv didorum Càttrorum , fit 
Furtilitiorum deponendorum per pritatum Dominum 
Dueem Mcdiolani, fit pollclüonibus , fie bonis, quas, 
fit qu® haberet didus Dominas Mantux fupet I mit.* 
torio Ccrinorum falvo ti per Paeem, vcl Concordium 
intérim aliter fuerït deelaratum , vcl terminatum de 
difili* polTclfionitv.is. Item quoi prælibatus Dominas 
Dux Mcdiolani, durante dida Tregua, permit' at aquam 
Fluininis Mciuii labi, fit llucrc, ucc aliquid fjciat,vcl 
licri faciat quo minus dida aqua labatur ad Civitatem 
Mantux, fit ad omîtes alias partes , fit Loct ad quas, 
fit qux dida aqua didi Flumiuis crat lolita hiv.. 
Ancre ante tempus prxlèntis Gocrrfc : fit li qua claufu- 
ra vcl opus, fada vcl fudunt cllct ad pr aient, qu*, 1 
vcl quoi vetaret curium didi Flumiuis , jd Loca fit 
panes c.mfuctas, qux per diduin Dominum Dueem 
Mcdlolani, vcl dcpuuados ab co iu aperta, fie per ta- 
lent modum tcncantur, quod aqua didi Flumiuis laba- ; 
tur, fit Huit, fit labi, fit llucrc polÜt per Alveuin fuunt | 
ad Civitatem Mantux, fit Loca contacta, fit facere ' 
curfum fuum ut luperius didum cil. Item quod prx- \ 
btus Dominua Mantux nun polfit, née debe.it de cx- 
tero receptarc de Rcbeliibus, vcl llannitis irxtiti Do- 
mmi Ducis Mcitolani paina ultirni luplitii, vcl inuti- 
btionis alicujus meinbrt, fit ver la vice prxfatus Domi- J 
nus Dus Mcdiolani idem facere tcncatur de Kebclli- I 
bus, A Banni»» prxl.iti Dotnini Mantux pxna ultiinï 
fuplitii, vcl mutilationis alicujus inembri ; tencanturque ' 
ptxfati Domini liccntiarc de luis I crrtitoriis omîtes ' 
mitnitos, fit Rebelles prxdidos, qui de extero ircm 
ad Terras, fit Loca lua intrà odo dies poil liln focUni 
notitiam de prxdidis talibus Rcbeliibus, vcl llannitis ' 
per pirtem illius ex didis Domini», cuius client Rc : 
belles, vcl lîumiti , fit li mm recèdent 111 fri triduuin I 
poil Liceniiam ipiis d.itam cos aflieitarc tcncantur in 1 
minibus Orticulium iplbs tequircntium.fit in cafu quo 
aÜquis c.v llannitis, vcl Rcbeliibus didorum Domino- 1 
ru:u vcl alicujus cotum, qui ante Contradum prxtcn- 
tnn llctilfcnt, fie habjtallcnt in Ferrittono alicujus prx- 
fatorum Do.ninurum de cctero comittcrem aliquid ' 
pr opter quod bunttirentur , vcl condcmnarentur per 
Urtiti îles alicujus ex Domiuis prxdidis, co Cal'u talcs 
Haimiii, vcl coudcinn .ti non polfim ncc debcant tcncri 
ncc rcccptari per alrcmm Dominum taper crus Terrît* 
lorio; Ici escomiari debcant, A cunirgnari ut fcpri. 
Item quoi loti* tunporc d et 1 Tu qux, sel dotlCC pet 
Paeem aliter taperiniie prnvifum cllct, taspcndntur , fit 
(aijRmfarcinaocicdcix.'.it loluliu at'nualis Florcnorum 
deeem ftlilliutn, qux rcquiritur debere licri per Domi- 
n»tm P.idux tant de tcmpoie prxtcrito, quain futuro. 
I«a quod nihil per ipfutn Dominant Dueem Mediola- 
ni, vcl alios l'uo no mine libi requin, vcl pci i de ilia 
poflit usque aJ coinplemcntum Tregux prxJidx, vcl 
iisqucquo per Paeem , vcl Concordium aliter ptovi- 
dcrctur tarentule, falvo quod iu quolibet TradatU Ha. 
cis, vcl Concorda diccrc, fit allcgarc jura tua pro fa- 
vorc fuo. non d,r -gando pro.ncr hoc Juribus dicti Do- 
mini Dycis Mcdiolani, ncc didi Domini Padttx, qux 
romançant in co liât U . quo funt. Item quod qnilibet 
difilarum Fartium fit dictx Fartes tcncantur, fit debcant 
prohibere loto polie tnnlitunt, reccptum, fit Vidua- 
lia Geiuibus armorum, q> x tranlire vdlcnt ad otl'cn- 
las, live damna alicujus didarum l'artium,ncc cis prx- 
bere auxilium, coniilium , vcl fjvorcm. Item quod 
quxl-bct , fit quilibcl didarum Fartium poflit laborarc, 
Ac xlilicarc, ac liborari , fir xdidcari facere fuper co 
quod habet, vcl diiltin ;ii ad cjiis libérant voluntatcm , 
rellcrvatis alits Capttul» fuprafciipiis, fit infralcriptis’. 
Item quod toto tettiporc didorum deeem aiiuorum 
qua! uct, fit qnilibet Fartium prxdidarum in omnibus 
fit lîngulii, qux iulitnul ultra contenta in fuprafcriptls 
Capitsilit habcrcnl, vcl pollcnt agcrc, vcl contendere, 
petetc , vcl iH'gttc debcant tire fit rcmancre, ac tint fit 
rcmancant in «.o llatu.jute, fit condidione ac termlno 
inquibus funt ad prxfem, ncc tamen polfmt, vcl dc- 
bcain uni Pars contra altcram, s cl altéra contra alte- 
ram uti aliquo jure fuo, vcl petere, agcrc, vcl mo- 
vcrc aliquatn litcm, vcl controvcrliam, vcl quxllio- 
nem altcri Parti ob dlflcTcntin mine cxillcntcs inter 
Fartes, vcl qux moveri poffent per aliqucm, vcl ali- 
quarn ex didis Partibus occaltone alicujus rci fade, 
vcl occurfx usque in prxfcntcin dicm , falvo quod in 
quolibet Fradatu Pacis , vcl Loncordil dkere,fit alle- 


garc Jura fua pro favorc fuo, fed debcant wiverc , & ANNO 
converfari in limai quicto anfnio per torum tempos Q 
didx Tregux ptout liciebant anfc prxfcntem Gucr- I 39 ®« 
ram. Item quod prxlibatus Domiuus Dux, fit Com- 
mune Venctiarum tcncatur, A de beat focAe com ef- . 
fed u, quod infra très meules proiimc futures Magni- 
fie* Commun itates Florcntix, & Uooonic, & Mau^i* 
fici Domini Padux, Ferrari*, & Mtutuo prô fe , CpU 
ligatis, Adherentibus, Keccomendatis , Sequacibus. fie 
Lomplicibus fuis, fit quolibet coruui, fit Collierui, 
Adhérentes, Keccomcndati, Scquaccs , fit Con tpi i .'es 
prxlibati Dotnhii Dueix, & Commuais VenetUrnm, 

A quilibet corum approbabunt , & rauificabunt per 
publica Inllrumenta oqmia A lingula contenta in 
hoc Inllrutneiito Tregux, fie vice vcrli prxfatus 
Domiuus Dux Mcdiolani tcncatur fit debcat facere 
cum ctfcdu quod infrl didum termiuum didorum 
ttium inenlium protitnè futurorum Magniflcit Cum- 
munitates Hifarum,fit Stnarum pru fc.Colligitiî, Àd- 
hxrcntibus, Rcccotnendatis, Sequacibus, fit Compli* 
cibus fuis, A Colligati, Adhérentes, Keccomcndati, 
Sequaccs, A Complices prxlati Domini Ducis Medio- 
lani, A quilibet corum approbabunt, & rattifficabunt 
per publies Inllrurocnta omnia, A linguîa contenta in 
hoc Inllrumcnto Tregux, qux quidetn Iniuumcma 
Kaitirlicationutn uns pars altcri, A altéra altcri, vide- 
licct didq> Domiuus Dux, A Commune Venctiarum 
did« Dotniao Doci Mcdiolani, A c convcrfo, debeae 
inlrl quatuor meules proiimc luturos faccrc prclcnu- 
ri, fit fi aliquis prxdidorum infrl fiidum tempus non 
rattilicaverit , A appapoavetit ut didum cil, llle talis 
ex ntinc intelligatur aie, & fit cxclufus a dicta Tregua, 
ncc benefitio cjui débat gauderc.reinaacntc tanK-ii rir- 
«na I rcgiu prxdida in omnibus aliis, qui ipfarn raui- 
ficalTciu , A debcant didx Fartes, A quxlibct, A qcr- 
Jjbct carurn faccrc didani Treguan» pubücari in illis 
lui$ Civ i; a tibus, A Locis ubi couluctudo cil, A uc- 
Ccllc fucrit in die Fcmccoflcs, qux crit vigclima fcxti 
mentis prxfcntis ut omnibus nota lit, A poflit, A de- 
beat t'blcrvari ; quam quidetn Treguam, A omnia , A 
lingula faprafci ipta, A infra fer ipta ptomifer une, & fo- 
lanni llippulationc : convcncrtmt prxfate Fartes, didis 
norniuibus A tnodis , & quolibet corum frbi ad iuvi- 
ecm, A vicillim lingula lingulis rcrtcrcndo, (irma, & 
rata habere, A (encre, A tuv iolabilttcr obfervare, te 
adimplcre, A contra non facere, vcl venire do. jure 
vcl de fado, per fe vcl ilium, leu alios, direde vcl 
indirecte, tacite vcl cxprcllfi,quoquo modo.caufa, vcl 
iiigcnio, ncc aliquo quxtito colore, in judirio vcl ex- 
tra, l'ub pxna Ducuroruin ceiuum mi Ilium auri fulemni 
Itipulationc prxmilfa cum reifcdionc omnium, A lin- 
gulorum damn-irum, A expcnlarum, ac imcrclFe litis, 

A extri, qux pana tories comijtiitatur, A dcbc-atur, 

& pet:, A exigi .poflit, A valcat cum crt'cdu per Far- 
l«n» obfcrvantcm prsdidâ a Parte noa obfa rime . vcl 
coninvcnicorc quotics in aliquo Capiculo prxiuui» 
Contractus contnfadum fuerît, l'eu ventum, vcl non 
fuerint prxiida ornuia, A lingula integralitcr obiers a- 
ta. qux pjena liilura vcl non. evada vcl non, prx- 
dida omnia, A lingu'a n hiluminus firma perdurent, 

A invsolabiliter oblcrvcnt.ir. Fro quibu» tm.njbns, A 
lîugulis i;blcrvatidis , adiinpleniis ârmisque tenendis 
per totum tempus didorum dtccm nnnoram. A prr» 
pie na folvcnda li comilft fucrir, obligaverum prxiaix 
Partes didis norniuibus A rnodis, libi ad invieem, A 
v icillim, vfieliect dicii Sindicr , A Frocuratores didi 
Domini Ducis, A (lommunis Venctiarum nominibus 
' quibus l'upra difitis l'rocuratoribus didi Dom>nl Ducis 
Mcdiolani nominibus quibus fupra recipientin j> prvli- 
I baium Domirtum Dueem Venctiarum A bueccflôres 
| fuo*, ac didum Commune Venctiarum, A Commu- 
nia corum bona , miohilia A iminob'lu, prxfcntia A * 
futurs, pignori; A prxdidi Frocuratorcs pni'uti Domini 
i Ducis Mcdiolani nominibus quibus liipra didis bindi- 
! cîs, A Fmeuratoribus ddi Domini Ducis A coin mu - 
l n r s Venctiarum nominibus quibus fupra rccîpieniious 
I pradibarum Uotninmn Dueem Mcdiolani l i!i >s, Hxrc- 
des, A Succelforcs fuos, A rplius, A iplormn bona 
omnia, mobilia A immobitia , prxfcntia A futnra pigno- 
jri, Rciumtuutcs didx l*artc», A quxlibct c-aruni in 
prxdidis omtl’bus, A linguli* nominibus quitus fupra, 

I ctccptiuui non tadx . vcl aiitvr fadx didx I rcguxj 
non lie vcl aliter fidorum didorum Capitulorum* 

I Dcclaraiionum , A CoitVCntionum , non lie vel aliter 
cciebcat! ContraÛus, vel gcîlx Rci, exception! doli 
nuli. conditiouf line caula, A ex injutti caulkin fac- 
tum Adioni , ex ccpt ionique m:tus caula, Fiivilcgio 
loti, A omni, A cuilihet aiii luris, Lcgum.A UonUi- 
tutionum auxilio , eùdeiti didi» modis , A nomini- 

bus, 
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AnNO ^ Priacipalibas , de vel «lieu! ipfo- 
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* 398, Jaribuï , 6c Legibus dicentibus généraient Kenumiatio- 
J ' ' nem non valere. Kt infuper diai Procuratorcs , de Sin- 
drri.modis de nominihus qnîbus fupra,fpont£&« cer- 
ta ferentia, juraverunt in animas prxfatorum fuorum 
Conflrtuentrim, videltcet diâi Doinîtii Sindirf, & Pro- 
curatorcs diâi Domîni Ducis, <S Commuais Vcnctia* 
rum m animas ipforum Domîni Ducis «St /ingulv* 2 ^' 
pcrlbnarum Civitatis Vemriarum, & dioti Procurato- 


To the fuifilljng of the qwüs Sire Jet» cf JcbnJlt- 
wia , Sire Jjtn ef Curie/ Sire IPittêmt. Strwarte cf 
Caflel-mylke , Knychts , Hariarte cf C»rry, John éf 
Cerruthtrs , 'Jtb* of Gleadouyne , Syntnvn of Glendcn- 
ïvyat, Nucl Lirit, Alexander Armylirang , Gtffry Ar~ 
myflraaj’ , Üny Armyjlram ^ , and (rillame Nyifom arc 
Borowis for the Erlit fiownds af ÙattgUt of tbc Wcrt 
Marche of Scotland, 

And the liunyn Knychts and Sqwicts ha* Heyrhr, 
bcforc the iàid Commiilàirs , be tharc tilde Faillis, 
rcs diéli Domîni Ducis Mcdiolani in animam iplius \ thaï thaï (al wele and trewly kepe thir prefcnti Tretvis 
Domini Ducis Mediolflni.fupralcripta oinnia,&(ingul.t, that ar acccprs be bai ht the Kyngs , and at thai fai 
“■ '' ' 1 ‘ “* J,— *' * rcdtcf», and ger be redreflyt, wele and crcvvlv, cttii f 

thair Icle powair, al the Attcinptats donc fyirthe be- 
gynnynge of the faid Trewiï takyn at Lollynghamc, 
without fratvde or gyk , efter the fourme and the cf- 
fcfl of the laid Hndeiitnrs, made at Hawdcnrtank, the 
xvi. day of March lall partit, be the fotûud Duks of 
Rothyflai and Lancirtre , and the founn of the Trewc» 
forfaid ; and at thai fal, with thaîr powarc , Iftt al 
Mai, ofthe Party of Scotland, that wuld parte thrw 
thaîr Bownds to do harme ia Iuglaod or til any In* 
giifimn, 

f , And John of Sktkù* Dewtenant of tbeWefl Mar- 

publica (nrtrumenta ejusdem fubrtantix , & crftilus I che of Ingland is Üoigch in the of the 

prout fuerit opportunum. Aflum in Givitatc Papüe in fatnvn Marche fcniblably to do , and folfil the faid 


& qnodlibet ipforum «tendere, & adimplerc, de eiîêc- 
tualiter obfcrvarc per totum dîelum tempu* deeem an- 
norum, bona fi de , de ad fanum , botium, dt purum 
fenfum, & intclle>ftutti,omni cavillatkmc dt ablurdita- 
te, inala mterpretatione , dolo, fraude, de ciccptione 
ceflantibtis pcniius, dt remotis; de quibus omnibus, dt 
fui eu lis fupralcripcis prxdtds Partes , & quel ibet carum. 
oufotis fupra nominibu*,mandavcrunt,flt volucrunt per 
didutn prudentem Vtrumque circumfpedum Berrtar* 
dnm de Andallo Notatium Impcrialcm, dt Scribatn 
Ducatus Vcnetîarum , dt me Catellinum N’otarium 
infrtferiptuin debere confici, dt fieri unum, & plura 


t^ipclla bande Marie Nov* Porrx Ludenrts Pcro- 
chi* e/usdem Ecclcfix , ptxfentibus fpcdabilibus dt 
generoiis Viris Domino (^aroJo de Itrunchariis Comité ' 
Cainpanec. Domino Filippino de Miles Legum Duc- 
tore facondirtimo Confiliarîo prxlibati Domîni Ducis 
Mcdiolani , egregiis^ ac prudentibus Viris Cavatlino 
dcCavallîs, dt Andnolo de Arifiis prxlibati Domîni 
Ducis Mcdiolani Secrctarris, nec non cgrcgîis, de éti- 
rons Legum DoÛoribus , Domino Aymcrtco de Ay- 


Or daman ce, 

And Sire Péris Ti/zolJ, Sire ll'tlUme Calz^ey, Sire 
U'tiUme cf kte, Site John of Simivili , b ire H 'tl- 
Ume of SuryulwrHg, and Robert Umfrovil/e. Knychts, 
H'HIrme of Stof>pihon .Giffroy Tiliot, Rolland tke Vaax y 
'John of Dalman , Ri (kart of Salcbel 0 , Tbomis of tbc 
Sandr , O: lier of Ske/toa , and lit Hanse ojTetjtad*l.iu-e 
erre borrowis, for the famyn Bownds, to do and ful- 
fii that rhat to thaim longys iu this Marche, at thaire 


mcricis de Penflauro, Domino Kartalo de Pcrleonibus 1 lelc posvarc, without fraude or jtyle 

J. *. IA kl A -I : .L_ f L- L.. S...:. 


deArimfno, de Domino Marco de Marchis dcArimîno 
iudè i'ellibus ad hsc vocatis, fpeciaiitcr, dt rogatis. 

^ Sübfcriplî cum fîgno Tabcllionaros ante pofito Ego 
Catellanus de Chriltianis ecnieus quondam Domîni 
Francischini Jurisperiti publicus Papienlis Appoftolica 
fmperialique auâoritatibus Notarius Scribaquc prxliba- 
ri Illurtriflîmi Principis , dt Exocllentirtimi Domîni 
Domini Ducis Mcdiolani dcc. hanc cartam mîhi fieri 
% juiram rogatus tradidi, dt fubfcripli. 

Examinavit JoAXi(ES FramCiSCUS Stri- 
C E L L 1 U S Rtg" Arcbivii OJficialit. 

cxcv. 

6. Nov. Trait / pour F execution At la Trêve coudai entre R i- 
c h A R d II. Roi d'Angleterre (â Robert 
III. Roi d' Etoffe. Fait à Clocbmabanefla*e le 
6. Novunb. 1 $p8 . [Ry mer, Fondera , Con- 
vcntioncsj fkc. Tom. VIII. pjg. f8.] 

A TCLOCHMABANHSTASEjthcVI, day of No- 
vember the Yere of Grâce M. CCC. nynty and 
aucht , 

B ET IV EX Sire H'i liante ofBortbvjyi, Knytht , and 
Roter ef Gordcwn Sqwicre, Comminarei of the Hcy 
and JVlychty Prince the Kynx cf Seat lande, on the ta 
parte, And Sire Job» Bu fie , and Sire Henry Greme 
knvchtcr, Mairtrc IVMame Firiby Clerc, and Lawrtn- ' 
te Drave Squîcre, Comiliaircs of the Hcy and Mych- 1 
ty Prfncc the Kyng of Injrland on the totfu'r patte, | 
It is A c c o r-d i T in the nianere efter folowand , 

Ik twk first, forthlv that it was accordit 
and o r n a ni r throw , Mighty Princes and Lords , 
tbe Dniys cj‘ Rathefay and of Laxtaftrt , that al mancrc 
of Prifoners, that nas bene takyn on bath the fyds. 


And the famyn Knychts and Squicrs of ingland has 
Hcytht, befoic the laid Comrr illàirs , be thaire gode 
| faythe, that thai fal weli and trewly kepe thir prefentx 
Trewes thaï ar accepta be bath the Jvyngs , and ar 
1 thai la! redrertc , and ger be redreflyt , wele and 
1 trewly , eftir thaîr lele posvarc , at Àltcmptats fyn 
| the begynynge of the faidz Trewes , takin at Lol- 
I lynghame, withouten fraude or gile , efrer the four- 
me ,and the effeâ of the forfaid Eudcntur* madz at 
, Hawdcnrtankc, rhe xvi. day of Marce lart party t, be 
fyc forfnidz Duykys of Rothtrtay and of Lancartrc, 

! and the fourme of the Trewes forfaid ; And at thai fa' 

1 with thair powair, lett et men of Ingland, that wa!d 
| parte thrw thaîr Bowtids, to do harme in Scotlandc, 

! or to any Scotis man , 

; And the forfaid CominifTairs ar buodyn , fn thair 
' Kyngt name, forai Prifoners and Rnnfbwns of with- 
out the Bouuds ofthe Wcft Marche, 

And gif it happnys that ony Prifownerc or Prifow- 
ners be withalden agayuis this Ordenance, hc or thai 
that halds yaim là) be conftreynyt bc the Lords Com- 
milEn’rs, to bathe Kyttgs, at thaïe Mctyng at Day and 
Place, that thaï fal and ordeïne, at thair metynge 
: at the Eli March, bcforc thair departing, for to bc at 
. the Weit Marche, in thaire awyuc Petfownc, or b« 
luffifand Commiiiâirs of thaire Kyngs. to deliver the 
laid z Prifoners and artjthc thaim of the Har- 

mes that thai haf fuftenyt, in dcfawte of thair Dclïre- 
rancc, efter this Ordonance, and for to pay the value 
of the Prifonners Raufown to the laid Lotdis Com- 
miifairs, for thair difobcyflance, 

At qwilk Dah and Place the laid Lords, or the laid 
Commiiiâirs, fal rcdrcirc , and ger bc redreflyt , al 
mancrc of Trcspallc and Attcmptati donc agayns the 
Trewîs, and the fourme of the Endenturs, made, at 
Hawdenrtank, the xvi. day of Marce, and the xxvi. 
day of Oâober lart party r, 

And, gif ony Ranlbun bc unrertorir at Faftîgange 

I nirriiH fhr. UGfhnMirf or rKr Wiihildirs 


fyn the bcgynnyng of the Trewes, takin, at Lolljrn- , Sonday lorfaid, the Withaldare, or the Withaldars, 
ghame, the Yherc and the lall auchty andnîne, luld fj| bc conrtrciynyt, bc the faid Lords, to reliure the 


bc frely deliverit , and thai that Ranfowne had pait the 
Raunfcm til hilf bene rertorît to thaim bcforc the 
Feeftc of Mydfomer lart part, as it ippcrs plainly bc 
the Endcntnrcs thareof made, Uf the qwilk Urdcnan- 
tx fui Execution is notht made to rbis tyme, 

And thairlbre the Commi flairs forfaid w 1 l and o r- 
danyt that fui and due Execution be mode of the 
faid Ordcnnance in this manere (thar is to fay) that 
al Prilbncrs, that arre undeliverit be frely deliverit be- 
fore the Feeile of Saint Martin that nert commis, And 
al thai, that Raunfon has payit, fal haf thair Kanfom 
rertorit til thaim bcforc the faftyngange Sonday that 
Dell commys, 

Tom. IL Part. I. 


Ranfown or the Ranfowbs to the Partiic, and to pay 
the double to the Lords for thair difobeyiiflnce. 

Item, te is acordit and o r n a h y t that al 
Prïfonncrt.that has bene ttkyn on bath the Partis, fyn 
the xvi. day of the Monrth of Marce at lart srts, cr 
and fal be qwicly and_ frely deh'rcrit with thair Hors 
and yair Harncfs. rcllôrand the Harmes ihat thai dyJ 
in rhe tyme of thair takyng qwen thai rcflàve thair 
Hors and thair Harncfs, 

And gyf ony be ranfown'd ,and thair Ranlown pait 
party or al, thar Ranfowne fal bc rcllorit to thaim befor 
Fartgang Sonday forfaid, in the payne of pa\i:ig the 
double în the tmnerc forfaid , 

M m And 


Anno 

JjÿS, 



zjro C O R P S D I P L O M A T J Q.U E 

Axvrt And a! Prifoncrs that are lutrin to 13orgh, and ail Iche, yf hc bc within, th4c Bownds , tira thaï bc tt- Atjljtt 
tticn that nrr Bortowis for Paymcut of Ranfowns, Cri [qucrit , laUic lutdin iur to bryng thc Mytü«çr or 
I Jq 8 ^ frely difclrargit of Paymcut, and of ciurc witbou- Wyfdocn ci» thc knawl^gc of Marches ; and qwa Ft I Jÿo. 
* tin Rcprofc, . beis fundyn calpable of ony tylk ««pas donc in ty roc 

And al Obligations, heurtes, and Promeflcs, gcne- j to ton», hc or tirai fai be dçîiycrit to the Party duc 
raie or fpeciale, made for Prifoners or Raufons, and has fufteync thc fc»th , to fta ot ranfown « tirait li- 
ai othir Ciiargs that is pot to thaim, be ony colour of i kyn^, and. Cafte) aüd Fortrcfs Fw» taldn fat be detf- 
Band or Borosve, be cawfc of thaire takyng, fal bc • vêtit, 

voyde, and want thaire firent hc and cffcét, ; Aud gyf. Plaint be that ony fiîfc Mysdocr be with- 

And wa fa dois agavrne this Ordenance, he fal bc oucen thc Bownds of the Marche , thc Confcrv*. 
conftrcygnvt ,bc thc faidz Lords , or tirait CotnmilCùrs, ; tours, or thair Depuis, fal bc hatdin to do; and fuB) 
to pay thc double to thaim of that , that hc aîk. lin thc mancrc forfaid of bath thc Patate; purvait 

Item , fottby that commowne voici is, on bathi that Héritages on batbe thc ijyds (land in thc four- 
the fyds , tlrat Scotfs-mcu born, rcfavyt to thc Fcwtc me and venue as is comprU’d within thc Trcwcs. 
of Inglande, and dwclland on thc Marches of Inghnd, Item, it is acc o r oj t sed ordasit, that 
and lnglis-mcn borne, rclTauyt tothe Keivtc of Scott- t » thc Eiccucon of thc Articles abovya writrin, rhar 
land, and dwclland on thc March of Scottland , ar thc Wardanys of thc Wcft Marche of Scotland, or 
principale caws uf thc dillrowblancc of thc quictc of | his Dépota, Cil tnetc at Clowihmdrantfhn for fiai- 
bathijhc Kcwtmn, i wav, Nythvsdalc, and Aomlcrdciniate wkh jhç.Wa^jg, 

It is AC.coRDiT and ordanyt that, fia hrn danc of thc Wcft Marché of (ngand or his Députes, 
forwardc, thaïe fal na Scotts-man he rcflâvyt til thc thc Thorysday thc xiv. dav of November, for to te- 
Fcwtc of Ingland , ne tune lnglisnun til de Fcwtc of drclfc and retburme al Attemptats donc agàync thc 
Scotland , the qwiles that the faid Cominiirairs mak verrue of thetr Trewis efter the fourme ofthe faidz 
relation til bath thar JCyngfof this Article, Endenturs, and fa fra Muueth to Moncth, at Dan 

And thain , yf it lik to bath the Kyngs, this Or- and Places to bc ac cor dit betwix thc fuidi War- 
dcnancc fal bc kepit endurant the Trcwcs, 'datiez or thair Deputz, qwilcz al Attemptatz bc fullyv 

And tlu Scotts borne men . that now ar reflavit fyn lredrcllyt , and ar thc faine Day and Place thaï riv 
thc begynnyng of theTrewes till the l'cwtc of Ingland, Crawfourd'-Mure fal appere to do aud tnak redreffi 
Çd be oonltreignyt to dwcllc and mak rclidcnce alsfcr ' in the mancrc forfaid, 

Ira thc Marche as thc Bowis in Ingland, bcforc CJan- 1 And in thc lemblable mancrc fal thc faidi Wnrda- 
dilmes neft command, lues , or thair Députez , atTemble at Kircander, thc 

And al thc luglis-bornc incn, rcfTavyt to thc Fcwtc ! Moutmwnday, thc xvin. day of this Cuite Moncth, 
of Scotland , fyn thc bcgynnyng of the faidt Tre- j for Eskdalc and Lyddalysdale, 
wes, fal bc conlircignyit to dwcllc and mak rclidcncc i And rhai of Tyndalc and Ryddysdalc Càl mctc nt the 
aliter fra thc Marches, as Pcblcs, Crawfourd, or | famé Place of Kircander wîth thaï of thc Wdl Marche 
Curfnccon , bc thc faniyn tyme, 1 of Scotland , at rI thair daiz of Redrefle, lira Mychcl- 

And gyiVouv , of aithir fyde , bc fundyn dwcl- 1 mes to Qwyflinday , and fra Qwylfmday to Mychcl- 
land, command, or eangand nerrar the Marches ! mes , thair daix of Redrefle üàl bc haldcin'at Creflhope 
thanc thc Bownds forfaia, thc Officcrs of that Contre Brj'g. 

ne beis fundyn in, Fil be hatdin, be thc vcrtuc of thair 1 T EM, it is ACC or dit, bc the Commillairs for- 

faidx , that the Députes of the Erle of Douglas , Tcvv- 
dale , and Jedeworth Fotcft , fal affemble with the 
Députes of thc Wardanc of thc Well Marche of 
Ingland, thc day, thcxxvt.dat of this Moncth 
«nu un» iw m. «vw K «, M me UBJH 5 i» me j orNovember , at thc faid Crdrop Bryg, and fw* fra 

Kyngs as is fotfaid. | Moncth to Moncth to refoorme and' redrefs al At- * 

Item, it is Account, that al Mcrchands and 1 temptats donc on bathe thc fyds , 
thaire Guds, that has bcnc takia bc See ot be Lande | And thc forfaid Commiffairs or'jic Kyngs ofSeot- 
fyn the bcgynnyng ofthe laid T te wes , fal be frely de- lande has hevthit, in thair Kyngs Namc, that, at the 
livetit, wtihoutcn obllaclc, on bath thc Partixe, 'with faid Day ana Place, and fa fra Moncth to Moncth, 
ail gudly halle (that is to fa) iha that ar uualfych this thc fotliiid Députes of Tcvydalc and Jedworth Forcit, 
duv. . fal appere and do redrefs of al Attemptats 

Item , fore alsmckl as tharc has bcnc mony and after thc fourme of the Trcwcs and the faïdz Enden- 
gret Attempeatx donc, fyn the b:gvnnyng of theîrTrc- turs ;and in the famc wyfc thc Commiflàirs of Ingland 
%vcx , on bath the fyds , the qvrillt ar unrcdnrffyt to has heytht to be donc on thair fyde. 
this tyme, thc refourmation of thc 'qwilk rcquers It em , for alfmckil as thc CJommiJTain of Sct^land • 
grct laiferc and tyme, thc qwilk thc fiudx CoinmilFairs has allcgyt that deu Rcformacion and Redrefs of At- 
nc may notht at this tyme partk’larly ger be reformyt temptatz has notht bcnc donc bcforc this tyme , for 

and amendit, - that that. on thc Party of iDgland , has bcnc grec chan- 

It is a ce o R DI t and ordanyt that the War- gyng of Wardanys on thc Well Marche fyn thc tyme 
dany s ofthe Marches, thr’w thaim felf, or thr’w thair of this Trewis, the qwilk wil notht redrefs bot ilkc 
Deputt, fal cveiilk Moncth hald ccrtcue Daix of Rc- man for his awyne tytne, 

dreffe , and ger refourme and redrefs al Attemptatx It i* chasiïx, bc the ComrailTairs of Ingland, 
and MyOakyngs that has bcnc «donc aganez thir Tre- that thc Lewtenant of thc Wcft Marche of Ingland fai 
■wix, efter thc teunour ofthe Endenturs made at Haw- haf fuffizand powate alfwclc of his Legys Lord the 

deneftank thc xv». day of Maroc laft paflyt, Kvng of Ingland, as ofthe Wardanc ot' ihcFaid Wcft 

And gjf it hapnys, (as God forbede) that ony At- Marche, within twa Moueths efter this day, for to 
temptatc or Attemptats bcnc uiwcfourmyt or unre- repair and redrefs al mancrc of Attemptatx. langand 
dreuvt in dcfawtc or nccligcncc of thc Wardanys of 10 his Bownds, fyn thc bcs^-nnyng of.this Trewct, 
thc Marchez or thair Deputz on owthir Party, thc And alfwa that, bc the lime tyme, thair lai be or- 
faidz Lords or the fayd Commiftaîrs, at thair Metyng | danyt DeputX crf" the Confervatours, to mctc at ilkc 
at thc Eclt Marche, fal tak knawlagc, and ger try in 1 day of Redrefs, what thc Deputz of thc Wardanys to 
qwais dcfawtc thc Attemptatz levys unreparit and ! do and failli that y to thair Office, withoutin 

unamendit , and fal panyfi hym ot thaim that beis the Bownds of the Marches. 

fond in detantife in fwilk mancrc, that it be Enfawm- 1 t e xt , it is okdakyt , and a ce o iCd y t thar 
pie til al nthir ütficers in tyme to com: and this fal be al mancrc of Men, of bath thc Rewmes, fal haf fre- 
donc at the Metyng ofthe grcte Lotds or thair Com- dôme to folowc thair üudis,thar beis llollin or redit fra 
miftairs befor al othir ihiW; thaim, with Hundc and Home, on t of the ta Rewme 

And for to mak clerc Unowryttg to the Lords in into the toyir, at thair lykyng; or in qwhat gudly nui- 
qwaîs defante thc faid Redrefs levys unntade , it is ncrc that thaim lyftc, withomin Itawe and Spere, and 
ACcdxmT that the Wardknys or thair Deputz &1 at na Man bc 1 a hardy to dillroble ony Man in 
endent at ilk Day and Place thc ’maner of thair depar- frk folowyng , ’of payne of tynfale of Lyfe and 
lyng. Lyme. 

Item, it is acoriyit and ordamyt that, Item, It is accordvt, that ail Seathis , that 
for thc mar fiwirr kipyng of thc Trewis in tyme to has bcnc recoverit bcforc Wardayns or thair Députez , 
com, that gyf any man of thc ta Rewme do harme on aythir party fal bc paît and aftytht be Faftyn';ang 
within tothir Rewme (as takyng ot llaghtir of Men, Sonnonday forfaid. 

or takyng of Guds, or brcnnyng of Howfcs, or ta- Item , it is accor dit and oryyanyt tha 
kyng of La Ciel or Fortrefs ) thc Wardanys of thc Mar- na Man , on nouthir fyde, fal gyf ne (ak Tributs ne 

Ranfowne 


Uthys and Urncc, to tak hym or thatm twa brokand 
this Urdcnancc, and to dchver hym or thaim to thc 
Wardanys ot thc Marche of thc Parchy ad vers , to de- 
mavne ai thair Ükyng, 
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A SK O R*nfbw»e for Protégions ne A Garances endurant thfi I neffc & f rrraxc jam fnvfcetn coniWm». Item fn- ANKO 

_ Trcwcs; but « ilk man làl lclvty kepe and ger kepe f ter iplum Lcncaltra Ducrm 4 no* fioceru* tcr*di- 

o« the Kyngs Trcwcs, without fraud un J gyk. JeéHonis, & pari amorti arfcàtus* fine mtcrmiJfianc 1 3 yr* 

litmtao permtnebtr, qualS inter mutuoi 4 hooctfoi 
In the witnefs of the qwilk thtngt the Seete of Sire I permanerc débet amicoj. Item alter alterias atnicoram 

--- * - L - • u ~— ~ e I & beocvoloium fonper & ubiqoe erit bcucvolus fit 

amieus , Jnimicorum totem inimicus , quemadmodum 
utriüîquc landi & hotiori convenict. item quiba * 
lîbct & temporibus 4 locjs pt calibus & uegatiis & rt- 
bus aîccr alterius falutcni , commodum, honorent, & 

Haniro atnabit & capict, curabit, tenebit & cufîodicr 
rttn verbf* quam factfs, diligenter ft fumtnopcre , quoad 
Uudabilîter tien poterie & honeflè. Item tempore 4 
S*i Sîjrillo , rthfM etr £ txfrrjfo, fetuUate a eus dû eafu diwordi* A eonrentioni* & Bclli quibuicumqne 


Wüliame of Bofthwikc, a nd the Signet of Roger of 
Gordownz, for the Party of Scotiabd ; and tîie Set: 
of Sire John Buflhy ,aod Sire Henry G rené, and the 
Signm of Mai lire Willaine Ferby , and Lawrence 
Drowe for the Parry of Ingland , to the Parrize of thi< 
Endcoturs cntrechangaiblcly ar pu: , the Day, Yhere, 
and Place forfaidz. 


fer gainent. 

Âlurum defideratur. 


exevr. 


! poterimus & feiemus rcmcdiîs, viis f ingeniis, conli- 
liif , » iribus , auxiliEs, copiis, exercîtibas & cricris aj- 
miniculi? contra 4 adverfus qtîcmlfbet Prîndpcm, Do- 
I minutn & Magnarem, ac contra qnamcmnqpe lingu* 
j larcm perfonam , Commune, Collcgiuin , & Univer- 


. r I fitwcm, cujuscumqoc Principatus , Pigmtaii* , Audio- 

l 399 . Traajlai Ltg* CT C'nf.Jr atiomt inter L v do* | ritatîs, Status, GVadus & Couditîonis eiidat.cx fervido 
victiM Ducem jfstreliant/i/i:;; ^ (fi M f. x k i- j dt liderio. jura volunutc & «ificari arque pern-âa opéra 
«7. Juin. CÜM D u(m LauafliU. ni ut aller ait tri fi: adjuvabiinus, maniant» & dcfcndemus, & «lier croîtra 

o j- r. i, . mlurget , advcilaimur a puguaait ntqac otrwumoda co- 

Aa *’* 1 l 7- 7»»' JW- . [Préçc .g'urionc, conülio 4 opera, honciFs tamen & licitîs, 

tircc au LVI. Volume dei Manu lents de k moJictor i fiipianominatis , ati pmüâum dl, femper 
Bibliothèque Royale de Berlin. p.tg. jjf. Elle ciceptit. item prrmiiîa utnnque fient, tenebumur , 

r - — ^ J - ^ '■ 1 lër'.iUmnt.ir S.-prcdunhiim qtnn>diti lire prdctïs Tfei;- 

■' ;em Franco- 
:a , 4 Pal 
ipfu* Jn v foi abriter perdurabit. 
In quorum teflimonium & robur, prarR-ntes fieri fec !- 
mus 5t confcribi, & noftti Sigilli appcnfionc mttnrri. 


fe trouve* auffi dans Du CheTnc , Ni/l. , . _ 

797- en François d une ti ad uct ton ancienne. roeI:or,n fueeciTtrit inter ipfo*,invIolabfiircr 


L Unovicus Regis qoondirn Franeorom Fi.,u... _ 

Dus Aureliaucnlis . Comestpc VaJefii, BlcfenfisA Dat^ Parliim d<c xvu. irx-d.s J-im. .0 Domuu 

” * ‘ oi. v vvaGI A. “ 


Kellimontis, univerfit St fiagulis l'i-xftciev i.îticras u- 
fpeâuris, Salurcm, & finccrs diiediouis atfcâum , | 
notom facimas per prefentes quoi naamvi . mer II- 1 
luftrein/Mignidcumque Principc.ii I {ruricum Dacetn [ 
Lencailrie & Herfordiæ, Comité m Derbiæ, Lincoln?, e, 
Leyceftri* & Northainpton, Doininum Breken & Se- 
tieicallum Anglii , Confimguincnm nollrum carilli- 
matu , & nos fincer* dilcâionis 4 benevolcntix îit-cr i 
& bonus fovearur atfcâus; tamen nos amho honcflo 
firmioris St affèâionts, & amîcitii & confoedcrationis 
ardioris deliderio du&i ; quia rebus in homanis v :x 
1 quidquam mclius, jucundius. aur ■. uv. ii ; reperi- 
t_ur. In nomine Otnnipori-ntis & Ssndiffiina: T Milita- 
tis, qn*perfcdx Charitatis & Amicitia putcJiur Imum 
«xemplar , & folidum St Habile ptocul dubio elfe 
dignosdtur fundaroentum line cujus pratia .i favoris 
brachio, neerîtè, ncc fœlicitcr afiquid marciamr, ad 
Ligam, Confœderationctn , & Al’iaml.i.n , i.u fciticct f 
forma & modo, utjulla, laadabiii . & oiiclb hcc in- 
ter nos Amicitia cenlèatur,inviceni devenir»; cuuvinius ■ 
4 devenimuj in hune tnodutn. Pri.;; ; c . Idem uter»jue 
uoftrum equum ccnfct, 4 apprunè proont ur in Sac 
Lïga 4 Conferderatione eicipiar.tur onincs ü'i qui 
urrique Parti honeftatis rcfpcdu tUstere excr'pi vidc.in- 
tur, traquées parte nolba ezeipkn duxiitius qui fc- 
quuntur : Impnmis Sereniffimun’. 4 Exodk-ntiiTiinum 
Prindpcm, ac metuendiflimum I> n u meumCa- 
rolum , Eiei gratia Francorutn . -in ; Dominum 
Delphinum eius primogenitum ; Et ca tc.-am ; ; ; i ■ 

Do mini mci Regis prolem, Dominni Rc:i.,r;r Fran- 
ci*, CaritTimoï Avunculos nofir-'S I >■.; ... . Biturix, 
Burguudix Se Borbonii ; Screniflïnu >s l'ri...ipcsConia - 
euîneos nofiros CariiCmos , Regem Romanorum & j 
Bohemî* , & Regem Hungartx i ratrem 1 un, 11 . . 
«on eorum Avunculos Jodocum St 1 ro opium Mar* 
ehioncs Moravi*. Item omnes ooll: ■. nifinguincos 

propriorcs , née non & exteros ex profa; ito;ir.c- fan- 
*uine getfitos & gipendos , faut parircr utfiusque, 
Carifiîmum Patrem tioftrum Dueem Mcdiolar. . :ujus 

piliaCariilîmaConfors nollra legiti ; vi .ri i ;..,:; . , , 
pularur, cujus ar&nitatit Conftrders; ..;•!■• crt 4 irovc- 
mur illius commoda 4 honori favcrc: llluflritiim'-; 


Ptr Dominum Duî cm. 

De Mien». 


CXCVII. 


vShurfVinfcm'Bcrdii/ ItVhmtl) Sic fïch befre Wifintcri; 1 '.Sept. 
; ifrr icNnUmg hcçciiwiiter W Hcihcu/ mit ciiuwî'cr in 
■ÿcldniyiiii^ ih-L'r n\vw :u nkEt 

;u |tUaf|ctt / MP i)u'iu;fd,)c ïKciCb gcfd innlcrt 
Ctvr bcrritijicrf wtîxi wUt Win diélid; jîoiiiqf 
iteth jrtnanb aiibcrn- Qîthfti ju îUîfR$e »tuf hrti 
'î'nîemif.tg Ilitch Wd JpcK: (Jrniçrd wrj Exaltation» 

1 [Müli.eh 1 Rnchs-Ujjs TJieuliurn 
Vorltcllung J. Cap. XXIII. pag. zffp. Lv 
nio, Tcmfchcs Rcichs-Archiv. Part. Spee. 

Abtheif. il. pag. iii». d’où l’on a tire cette 
Pièce.] 

C'cft-à-dilr, 

Traité S'Unie» entre Us Electeur* r ht St. ■ 

Empire y par lequel iis fie promet te ut réciproque- 
Meut de fie tenir et roiie ment uni> tout le tans d» 
leur vie , de fie prêter une afit dance mutuelle petit 
le maint le» ce leur Droit d'EUdnt : , (J de ns 
eonjentir à aucune (hwiuu titra de t' Empire , finit 
de ht part du Roi des Rn-naitts , eu de quelque au- 
ne que ce fiait. Â Mayence ie Lundi après 
V Exaltation de la Suinte Croix. 1 $95». 

cyn fi rw 0W Çfttlf? tu 

itltlttc «r ïVilignt »;> tn 

©titfd’ot kufrm ^ : rî--. < \.Tnïl»r/.yrc(C'tr«l' Nr >>«'ii»jrii Ki rtlot 
;u \£ el ne vfrÇ'vSiirt L'tf tvt» ijfiliiiai iXititifd'rti iKnifrtî m fjta» 
lien (frU'A.infivkr yjcrçcg feu ^r,lr.ilcJt 7i.Urnhrrn'îrj* 

•Sud’Cif m intre t*i5 ^cihgrn rXânufÜ’tit t\vd'iJ Ourdi 


Principes Coufanguineos noHrot <Ja:iiiim "• . l ii; ' J Ar u t^.Ocilu 

CtftdU, Regem Scotî®., 4 rellqu. '..mm» ( :• : 1 r , ■ - ; \v ' r '! r llî , ! "’/Âü J;5n.îïS'ÎÎI? ;, i 


deratos 4 Collqçatos prsefati Don 

Régi „ * • ' ~ 

oportt 
neum 
ve» , 

noftros, ac «obis neccflîtudine fa.r ,v fi Je ‘ ta- 

tis nboorios, quo« ita ab iojUtiis 4 jaduris arbitratnur 


itl-î Krsnnirnm “"t 1 SoblHf !« iSflflf»/ lltf itTK'IllMtrfl / j?<TÇ0g / 'Sitrgfltuw ;u 
mu r rancorum | . .-d.. .r», ... 



. . . fcrt 

Qùligoi iM& bon ftcrliÿtr SÇuaMifrfvn ;\rd < yi tîhrtrv 
unb ru frcmcii 1111 b imfrru iott> bm gcmniKti kuN nnb 

;u iroik itiîi RiirtltdMufumiucn wi buiibrn Kibnt / unfer idm 


er r j * 1 , V X T "yz M . i::'; ... a* tlll.i .1 . •. .1 ItHM i-iH 

efie tuendos, ut ipfi fe fc obfequiis . ;*ii- ; nunda- . (ogr ber* rinnnbtr ;uMi!v : m Nu eè<\ irninlî) Tfnirftfa/ ,tld 

tis noltris quibusübet dedidere ; DcrA-.u* omnvt oobiv i-cynui- s:\.:-e.c g:i: ; .-r|itii Lit» v.n ’.'.'mvn cbôtnaiMt 
ÇonfcederadonU vioculo CoUigatui quibus déco, te I ni tilir:: tr ..gn 1 u:i> [w F.ojnli^- uisbtin f}r+ 


Jou, II. Part. L 
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Anno 

* 3 ??- 


CO ï:P ï DH P L!COMi A, T J Q. U E 


' 3 ?S>- 


1 -r.r 

ligtn iguiU von :Xom: at« von No jhibiflNp* iwaw un* ht r«dMU ïrçlib £cé*l£iiiiQjff/ êKttymN reit©«d ©JWt a 
baCftui-.u,: iXjjnjfctc And- imb ' ùiio XtrrfuijUn «10 -»«iN* : ^aij.-^ca'c lu» iXçnc w^cuamai Qàit«n flMoûM* ™ 
JjâjMtn r<ôinlfd:ciirînd;iî iota tfitfcr £urftér|laibôcne “***■ 1 ,m * & 2 tt* *" — »* ••• •*" K - ■* - xj 

nqfnibc int& / ivfletlnt’en unb i» Asnçm ïrmrcu 14, . JHPBHVOT , 

Hiixtt/ unb Cu fituiaiHidun KwMn (e&eu/ Itub.ufifir riiukr i ‘fâ' ;l i , ©raiyju^îrt'>«ii unb Noi^ligrHAôunfiN»£ùd'»(£ïÇ- 
cba ixtnanb von finen rryffl fai Nt mne nu wetben/ buti ober | *>M:fd\itcf/<rie xinfilr}ï<n Né i>cw<Wjf j*citn î?aJ^to tXixro/ 
en* ;Çtirtetl fucl^n a ne N< anber.t n«b >tnc tttn^ifFm/’ 3 iil» l'cfcnsW'imb t-iuJ fan mu blefhn Ü 3 tu(fc/ «mu iu Win S>mü» 

Itn unb ÿtKbiindvn ni cwdmrS&ol?. unb nw <0 r baf çemitnb *î<n ïXMmftNn Stick l.mgi 3wNrvfl gtoÇcr uub. trdfliebor fle* 
ira ber ùvre/ ita* Cane JJeiUgen ïXPcN fitniNoNT fienbt trur» nvcMi/OJitffH'rtl mit '>runjt uftrfuinNn unb tcmn fint/Nn 
ht nnb fidj beo unternttnNiiaoelbt une uiifa «air ef^enanmer | tu anNtflitwuhb unit* Mf np fcciltg :Xemtf<N txidjc mfcmcti 
S^oTtn fMimilukn unb ^crbmipuiÇ/ eo nxrc 3 titNn unb l£ren imb bn finen îXcehtdf îmN imb 

inu Tiarutc eba-aiiNro/m wtlthcr ÇPife Nuu'ote/ btmnbf: bliboitnége/ fo Km: ftd' bu SjodMcKme j urfto $a <= teyhan 
feffai rir obtenante S?cnen firmcnüid*n «ftwvdtckn tmb nefirt > 'Pfalj ©r itfc Nf SKwic un b Çcrfcog m 5 Vt<rn / ». SPoltbafar 
Itchm /fui / uub barju fol! imfa ema ont bit anbém finen 3 &il< , tmb îXMINlm©d>rnNr STCaragrafen iu 'Jhfjhi unb lantgmxn 


loi/ ©unjl ober Sta-Nngntlj nu Km y ne*!' ««ben m «ntNrlôp m £onn^tnt éuNiria 
Cî&ift ait* aOc ©a^tW. (£« <i ‘ 

W Icbitf nuîifc/ (b foUcn ait .« 

fiuibir atdbftnu un(c rctçtt unb Sur Nt an bc^lbcn unb Iwiun 


« to îXiUv nnb brtâ in 


üUarwrmvn jn -.Üiifîin unb KirtMrcwn m 'XMinngcn ju mtiJ 
cbjicnamcnSurfur|i<n mtmnboi umk <inn» anbcm Stcniifdun 
Soniÿ ;u crnvloi unb ?u fr;aï/ unb mit anbarn ÿunutt unb 
Krudd tp un* vmstiramai «fefurfini pt blicbtn unb un* 
minviifi’ M«ibt<| unb Ixbelfm ju fin bm^lbni v^ackn/atk* 
nacb Jute ire S 3 «vftf ben bufcllxn ucMfncuueü -.Jürflfn un* 
pt^ciumwi Xmfûnlcii bflïMkr qe^cben twnt. Unb Ntrtunk fo 
ban mir twgciiiWtt Surfuribn lauwmlicl' unb (11110:111* ©Oc 
l» tek/ Nr îjnliiun Xirckn unb b<m ïjoli^n £têin. Kul? ;u 
(£r<n tmb ju tfrouunen unb unfcm uub Nn ^enumm iank ju 
ï>îuÇe imb ;ti -trcilc un* aticfr «nrbnam jubatobgtnautcn jÇurs 
flcn iKindniidi imb ir wlitkm kfimber uerl unben tmb Wmnbm 
uns mit btcfnn ©rufe m «Otrnwtf al* tçma* grftricben fccr. 
Bmn erjicn cb çcmanb roa ber watt/ fui Ibumiift/ unanabe 
tmb «ttifli v!Pi(!<it lcn«n tmbTcren meltc an bic obtenant cn£i 5 t* 
lien Miib (îc Icibiç^n ïmb ftkbigcn irrite/ rrn folia-tS roigmnn» 
t<n SBerbmtW uiib '<iv|lanb<* nvam / mit .ïvmfitaflt oba an» 
bcTii / mie Nto ijigingé/ fauicmlui; eber beftmba/ fo fpflm njit 
bbgenante Snrftîr|ltn famemlnb unb M limier p m unb ir iali» 
d*fm b.mvtNr and' vicrrrnblrtp mit iik/mlt ©tite imb umlan» 


alô rme ba* juÿboret. ùueuu midi eind'e tcbtnjf iXeûe obec 
-Skrbttnft an cmden von utisvbrgenaiifen JJerrei» vonbervor» 

Sdvmfcn ©tficfe tmb ‘Srticfcl iregin/barju fat! ber JJerrc nnber 
un* ben M* anquettu itit enbeltcf? antuurbe gelftn t nreb Nuçtv 
ne entd'erh' burt «ne ix 6 anbeni unb unftf «lier TOiflTm/ luib 
nsi* tnt altfbaim itt ben (gacben famemlid' iu iXabe uyr&en ;u 
etm/ba* folleb mtr famentli^'eii b:tn tmb ioikt etna ntt ane bit 
enbern / .me aile ©eitrbe. Itnberfîunbe au* unfer SJerre Wr 
dComtfttt Sônij obtt remanb von fout ire^m ober «r.nanb an.- 
bero bit* Çnlicp SRôtniftk SSid» oba eitidy fhw ^tt^bonm^e *n 
fmeelcn/abtiubreckn cher bon iXrdie ;u cntfrembbtii/eîcr bao 
iXid-e ju entleben/ banribtt feflen tnr famemlnbtn fin tmb fol» 

Wn imfan2Jiaciv@un|i unb SDertmiâiiiffé barju nu btm nodj 
9rt>eii m etitée 'ï'nfe / unb îver be* glnib* ne ejefd’ctn vor Da 
t«m bio ‘Briefeii ont mifcrc îLiiifen / aSntii unb Qîcrbcjinmife 
Kit tu foUeti nir JJoroi ornant au* nu fVul'ae letn ù?ffiati: 
fiui^e bonn unb funberl. Metgacben voit No von ïievlannv^ii 
umbe Ni» lanb von 3 )levlan foflen tvir ntt beficciuen. 3 ',' nàoi 
biefen vorgefdneKii ©tiicfcn/ 'Ptnidmi imb îltticfeîi» folftn 

iwr îjerrat btu emanber bletbett/ ai* fiiÎNcfdTibcn lleb. uub — . ... — ... , ..... 

iwtj baf Mnniib çaïuiiib / nyr ber n-cr t fitKltnjjHftp/iin^jaK- k «ni mit lihoibr^Oeubia/iîameti tmb bebolfftn fin/ imb tnt 
unb ar^en ira mit .ÇrntfclMft ober anba*/iv«c bao ^mfer hoirie ;« tenelitlvm Xneae ftincfen/ na* flîochhn'iTf unb 

jngia.ie/ùii ttnO fatnentlidnn obet btfunbcr It^tn ivolte oba fa.- iDîodviidtit/ mu' ©nutbe- iinberfiimbe aba peûtanb/'frer 
te/ mo fui au* ïjeaen «tiret' f.miaulidvH antre fieu unbfotl 1 bairat/bKob^tnimujt'irften famentlid' eber befnnber ju liber» 
unfer etiur ft* von betn «nbairmt fcbeibeti. iSîa i^Ijd'a von li<Ii<n oûa at befioen von NO cb^tiumttn 2)«l'unb* unb ÏBç» 
un* >>t:ii fal Nui mi&ern feiiber iî.rjy ta mue unb Ninvtber lianùcj uy^oi/ (0 futte» iVir.-oNtenautc Xurfiiffiot finnentltdi 
bvfian/ htlffen tmb raben mit gtMoifni/ la tiboi/ lutin tmb imb füii&erùtkn toifdben vo^atamen t vtir|len taenuba au* 
mu fiua aau^ct SUndjt «teetuiveluli al* 1,1119e ko ïiîoir ift mit aemnvlid' intt un ut amt(|<n îXnmbt b*oliTcn unb tujietitnb fin 
aUalfçc 3iibr.i*t/'Kibvïïibé/ fttnbani|Tc tmb Wavrbe. “S^e mrbalitl' une aüe ©evvrbe. llnbfolleil int* m btefoiroiçefCh'ie» 
unb tâlid-t bicfe vcrjci'clmbene ’Puntfic / vgind'e unb Tlrtitf.ie 1 Ntt ©adjen me von vu felutbow / funbeni/ no* irfftmen / barnt 
Knnt'it obérante ^aren i^licfa von uno km anbcm globe ter 1 wir felltn fcfiitltd' tmb ^crnavli* Ninjnue lin vn.vnltbtn ud» 
imfeni .^itrilnd'cti irtlU'cn tmb if r ni nnb Km Ne liyiid' «i Nn j «ief*eiben auetleij "Tinteltii unb ©eva&c. ’XUe un& Klidu bicfe 
£e;li.jc)i ùvfrtnvc*rn ^lider ban anbern bit trare fe|'«tlidi ficre ; vmgefd'rubcn ^>imie / ©tfirfe tmb •Xttufck Km ner cb., mante 
unb unwibu'd li* ui balb;it/;u tun tmb pi foUeftiren uttb Nu- Xurfurfien unb ieo,lid’a von un* ben obaenanten ,yur jktt unb ir 
vhNt ntt su ftsd-ni ©eifilt* ob.r failli* in ein*alcu ®ife i K'Im.'ni Kfunba globt bp ttitftm JiirfiluKn îrinven unb irrtn/ 
ficnN-r a 3 , X'r lelifi tmb ©evcrN. Uub No pi llrtenbe unb «pinça l unb Kin bit au* lvpli*jtt ben Isili^n *f*ivoni / «okn / ft» 
©teri !*at Hiver 1 lidur von 11110 ijerren oNniaiieen fin \u- i d*rn iinbfivaeti ni eraffte bid Çkicifd/ bte U’are/efie/fitrettnb 
aeiKd an &i<fcn ^riefi btm bcnrtcii. ©<Nn ;ti iDleuiÇe uf'Nn 1 uin*atïod'cnlid' m hait© tu tun unb m foücnntren mtb bar» 
IWmittWnael-Noâtiliÿiitfriieeo tag/hnltaur. juiitm/ n,i* j ireber ntt pt ttm ne* jn infiwi / ©eifilid' ober 3 <mtlid*/ ju 
eï bruit ©ebuet, br,TpÇotl;uiiNrt tmb m bon mine uub itUNtyu: «'id'alm ivifi / funNr aile Tirant imb ©evabe 'i\0 pt tic» 
iu-i u r( finit) unb «aura fittigfeit bat ujlid-et von uno rbqemmteti.Vfur» 

I furpen fin <i«p»i 3119e |kgel an btefim '^ncffNtn heneftn/ba ge» 
rvrvin Nn n’t ta rûîenre'bo inan suite nacl' linfii ©ebtirto bufent bru» 

U a o v 1 1 ï • ljunNri unb in brin mm unb nunejigfien 3«ire. 


'^cfvnNrc Sereui te* Jjfljl: Où'inifclifit 9 vticl,^ Çbm- 
fürftcii mit cinigcn «inlcni rViintcn / aio ^ 
0tr|'lian in tS<Uriia|ar mil 1 Q^il^em ©c » 

trûtenu üW'irqqraffcn lu î'INciwu :c. U'icKr Nn 
SHciui|i:Nn Jvuiii^ QiJcnÇcl ; ^cfclicbcn pi £)lcuçe 
1 ïpy. [Mulleri Rcichs-ugs Tlicurum 
Vorftcllungl. Cap. XXIII. pag. Lu- 
m G5 Tcutichü Rcichs-Archiv. Part. Spécial. 
Abthcil. 1 1 . rae. 110. d*où l’on à lire ccttc 
Pièce.] 

C’cft-à-dire» 

Confédération particulière , entre Hes Eleiïeurs de 
l'Empire , Etif.nnf. Due de Bavière , Bal- 
thasar U Guillaume Frire î Marc- 
graves de Munie , fc? quelques autres Princes , 
contre Wenceslas Roi de Romains, si 
May t tue 1 599. 

Cftiy von ©ot* ©nabot Tofom N* ^>e«ïtaen ©mW Pt 
SDltn^e ©rç.< 3 ifdiotf Né ï?nligm >\oinifiN»i Sînd'é in 
•Snitfihen Imtboi 2rÇaIanÇ<la/',tticbai* ber i;<ili9<n Xirditn 
iu i£olne ©r?«»f*off beé Çaligen ®*é in gàhmQt* 
tfmtçla/ fttrçog von ^BefivaleM :c. ^erntxc Ært »'Sif*off 
iu <rw NO ôeiUjen £Ct*é bar* 2 &elf*lonN unb Né Xcmi» 


CXCIX. 

Ticihuntmiô vpf.ü^rof 0tcpl;aiu- N11 b%in SaltKr 1400. 
far imb iScbvnNtf ^îarqgr.tfcii ;ti ÜJÎtif» 

jeu/ ‘Pfalynittii iuMvi*j Km ïXhcm / ianb^wf^ *• tcvr * 
Jpcrnutm m -^effeu 1 iSur^qraf Àribricte ron 
reiuKrq te. mit Ui .£eiL iKoml. i.Xrid'* <£hurfürffcn 
îvibor ben filôml ^ôuiql. r 2Bcn5fél«uini uni6 fclcfim 
«b '111* rmen «inNrn ciiuufcç.cn- C^eKn tu ^iniirf» 
furth uf Km ïUîainu uf unfer Araitcn 2(Knb iicfcr» 
inefî 1400. fOîit £Oîarqqt«P‘ 3 ilKlme m ^ïïeiflTcn 
2 )fr1icl>minq ivcqcn fêincr iSctfcni #nbricb / îBil- 
hdui imb ©ttrqetré ^infrirt iu biefc iScrt'inbmi^. 

0 cben ;u ^ranrP'urrfi an unfer ^rauen-tan iulirmeg 
1400. [Mulli ri Rcichstags l'hatrum 
Vorftell. I. Cap. XX 11 I. pag. 194. d‘oü l’on 
a lire ccttc Pièce , qui (e trouve aulïï dans 
J J. u n 1 g 'l’eut fc hes Rcichs Archiv. Part. Spcc. 
Abthcil. II. p3g. m.] 

Ccft*à-dire, 

Confédération entre Etiennf. Comte Palatin , 
Balthasar £jf Guillaume Mare- 
eravts dt Misnit , Louis Comte Palatin , 

H ER- 


A' 

H 
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D XH DROIT DES GENS. 


AlOtO HkKMAN landgrave de Frideric 

Eurgrave de Nuremberg £jV. & les Electeurs 
I 4 001 de l'Empire , centre W fnceslas Roi des Ro~ 
mai-.i , peur le dipefer^fj peur en élire un autre. 
A F rente fort fur le Mern la veille de la Purifica - 
tien de la Sainte P ier ge 1400. Avec un Allé 
d'aj/urance de Guillaume Alarcgrave 'de 
Munie , touchant V Acte ffitn des Ahrcgravet 
Fr i»i: r ic, Guillaume, £j? Gbos* 
g k fei Oncles à la pri fente Confédération. A 
Francfort le jeur de l* Purification 1400. 

nïlor fen ©«K @it<tbnt 0«ptwn/ 9>faltgr«< 69 SKfcrte imb 
})<rm m ftkurn / ©ait Mac mit .i'ilklm ©cfcn*rrf 
Uîar^miTt )u ift'ulcn/ tuU> ionÈgrutfon m ©ocwgen/ inbt» 
n?i 4 'Pfrlîtiiuw bp £Kçne ui;b sjerioi} in ©eknt te. Qatisan 
io)trùt.u[< w $c|r«n/ ©utggraw tfriebri* son ^manl'ag/ unb 
ffruori* btd (ÿiwimn QJÏurrfBraiw Qjâlc^far^ au* 
;u mm unb lanbgravf ù) SoriiiiseL ©eftn* 
iwn tmb run funb mit ftiefrm ©rîtjft/ n\uininb<in!foil.£i£ôtii. 
ÎKçift lange gnt btr vile greffe imb atlff[i*t<éWr<*flVi0îip«» 
fctG anb ^uwigt iipf>cr|î.înî-«t jmb fôutmen fait/ btn pme» 
offltni/ tmb mil ban Nid fctil. Seul. iWe m final ^Btîibtn 
m* firen tmb bp final Sttntu gthati&ljitbt KJerbc unb Hibm 
megt/ fo {«ben tvir/ 0ot m fobe/'ber Çeiligm £rr*ai unb 
fcm S?«l. Scw. *Xt*t §r (gren unb $u Jtwmnm/ imb imfrm 
uw» btngemtmtn Itwben ju flïusf imb pi irofi/ und fâmojf* 
b»en unb tttifer iglitku vn un» btfimber mhmien / tmb ver» 
wnb» imÿan f^ffd/jubcn€nMÎrbi(îen«iibSje** 

iebeLçnen Surfira von ©wd ©imbai jQenn 3 oImtiii 6* cètl. 
ttfublû au 'Üienp ÆrstHtà’pjF/ fcre iÿiligcn Sém. SkW in 
S)utf(i ) en litubtu ^rffitiKltr/ijcrin Æriebn* ber SNtltacn '<«» 
fat \u ÇoiJu îrüi'ifdjotf btg iÿil. 9&m. Sid*in iwlimiErto 
ranger / ^erjogen ten Skfaijalûi il fttriu SBernber l£rf » 
wfifcf |U,îckrc/ bed ïXouttf. Si*d bur* 3 Belf*> 


”5 


9 ?<ieni/mib ^tn Subefçij £ertogm $u Saffct mu> suîunen» 
burg/ r bcd jpfil. Sein. XptM (gr^iÿînrfdvtief/ ode bed fiait* 
«it Août. $8*d €burfuT|îtn/ unfern Üben ijenn iBeaem/Êb» 
Beniun unb Sîewn/ in ben <ètuefcn unb Krtiefeln/bitiwdj «» 
ftboben. gu ton (grfltn/ umb onm mtbern Sém. .«etiia ju 
mrelen imb aiffpn/unb weUnb fit ben etnoi ;u eirne Sénufdyn 
S'omet uê ben ©efted’fen unb ©cfcmttn von ben ’y&aun ron 
fficnern«f wiv^ndiflbi / v»SRiffénvonj?«ffhi/von bon ©« 4 * 
«nuyn ren £iùknbtrg ober btn détaxa wm Sirronberg/fiefol* 
UH irtt uiib nalitber non Und voigtnomtn S^rron bp bet Sure 
nnb b? bon/ ben fît «Ife neimm/ uffeuaitn / unb su «me S»* 
WI^ÎKM itenij R-eUn/ gt:ïu«lith unb ftfhcltcb bUbtn/ unb beu» 
RU'en auro unb npuionb dnbtt fur tintn geivgrqi rtdjten »Xém. 
Somg unb fur îtuftra re*ten S?ee:n nemtn/ fwlmt/iHib^wbm/ 
m tiHefl ïicii red ten / £rtii uub 5 i>:rtcn/ nlb ttutw red'ioi unb 
SfUMrtn Setn, Saauge von Sttfte imb ©opcïmbeif ju «fjért* 
onb «L'creb/ uub biunit bp pme unb unfern ûlstnauttn Çerren/ 
beu xtirfutftn/ aticf,' bdibcn/.tmb pu gtmapli^ bt^uldni fin/ 
Bett bp bem iXtd’c/.ile tiuen Sêinifd-m Sénigt/jB behaften unb 
|u bmnMen/ mit }ibe unb ©ntt unb mit «tfein bon/ bob ipu 
•cmusjtn/iuib baron mt fatfen ober pu nbefart/ in emd’erban» 
b* 2 ?ife/ rted* umb einidyrbanb ©adyn imCen / bte gt^eot 
fîub / ober gefeheen motfuen; funber atfe tïrgeltfi unb ©ertrbt/ 
unb moite per s) ber eber bnnweber/ mtr btr i«rt /nu* bem Sjcu 
ligen iXidy fiai/ uub fîd> bed uobtrminbm/ ed mtreînit *i«> 
rîaee ober nuûtrd/ tu nxhdyt iwft bas mare/barïCTbtr feflenmir 
ebgtruintt 5;cmn/fiuntntI»4Minb unfèr igbcfcer befeubtr/mitben 
c&gtnanttn unftni bore»/ bai Surfilrfrti/ getrumiieh imb frfiit/ 
li* fui unb tenu iwbtrfîen/ unb fefltn pn banu btlfêen/bad pi 
ttxrai/ mu f ii>< unb ©ulc/inù lèloffai/fimbeu imb iuitn/unb 
mit uitfet g.nijtr ®î«*«/ bnf bas md/t gefdxbt/übtt ^tkgang 
fuie / tn ciud't îîii f c/ ûsw atu ©avrbe unb îfrgciifi,/ uub met 
tti bnf tciib biffa rotgnunten i^eubai n'iHtn tuiumb/maba 
wfflrt Tint Ungwip/ Uitgitnbe unb urgtn 2&iUcn/ 1$ itéré uni 
5pittfd\iffte ocer itnîerd mie ba 5 jugitngt/ «tn bit obgtiim'nten 
ijrrrcn/ tic Suïfiîrftai/ ftmemlid eii oba bcfunber/legen mol» 
ut ober tmt/bitfl fol und cbgenmifni Ijtnen/ fainepili*en unb 
iglidxn voit und befunbern/ mit nu fnrnemlufct unb à iglutebe» 
fkntxr gfi* arttrt fient unb tpir («dm und von ben eb|tnarrtrn 
bturfûrikn t no* erntbeti ron \\i\t isirirme nie f*aben/ unb 
çgh*er ron uns fûi bn bm ebgoMnwi Jjerren une bp 3rt igli» 
*en befunbotblibm/ imb im fenber Bering barmiu unb baroi» 
btr bpffun/ ra*en/ uab Ixlfft**/ ont ipbe'unbt mk ©mt/imt 
unfern, icdef^n/iaukn uni» pdim/unb me tmftrganîfrîSirt*f 
CftniSPlKl' imb l’t jîte irtl' / a te lange btd ilïeit «fdn*t/ tme al» 
letltp Snttdg/ îèiebembe/ ^mbamù unb ©tuer te. QDere 
aUt/wf bje efuenanttn ijocren/ bu Surfûrficn / ctuai a.iban 
)u tirne Somiftçei» .Çomg mmietai/ oifiKmtn unb torta/ ber 
ntl wn ber ©tburte m«? uji ben (*Wd:kd,'Ctn roere/ bu baver 
fêm beiiarn/ fo en *itai mir/ von folidvr 2ïerbuntm§ mtgen/ 
nii WTbuniyiî fin/ bt ben^JÈip/ bqi fît alfo fwea/ba nttron 
ben pptgownfcn 0tfU*eeu wnj ju bftlun/ ald furgeftbtiben 
fin / mtr roolftn bertn bad genR fun/ oba berfelbe tnrtbte barm 
fti: «Id frtimli* uni and/ ober Mit und nid iufce/ bndimbnd 


tgetntbertn. ïffe imb fgfidy teefe vjtgeumw ^imfft!/ enJrfc 
m* ’Xmefrfe j>*eii mir obgaîitimm >?arren/ imb iglid-er oeu * 

1 nitd ben egaanwn îjaren/ ben .<ïurîür|fcn/ unb ^t (gii*em j 
I btftmba/ iilcLvf tu tmftrn ^nrfifc*m irunxn ttnb \£xau unb ^ ' 

1 ban bte au* liflt* ju ben tytligen gtfiveias ©lobai/ |i*ern. 
unb fiMtcn in ^raffi btd iBnejfê / bit utf)e/mie |]ett upb mw 
mbtodviUi* ju faitibcn/ su bmi unb ;u fi>£le»?ûr*n/ imb tôt»; 
iviber nii ju twr/ no* p* fu*tn/ ©eifili* obtr îôéitlrài/ ut. 
tiurixr[fp ÎBpfe/ flirter «tfr 'Jlrgelifi mtb ©everbe S>c« j» 

Urfun&e unb gmtjtr «letigrat j««i uùtc^i von und nigmanaa. 
ferrai |în 3 n f»i^ ron finir iwhea d*t|l unb ^*Stn «n bufrn 
afrieffbwt ÿmefen/ btr gekn tfi jù ■.ïraurffwt itf bém *XJt»n*7 
tia* ïfirifli ©eburtr Mifear pierbimbert '>a/ ttff imftr Jxow 
n'eu Tectb ft*tn:tfk> gcunt Parificatiu iulnan. 

SJîar^raf ‘^Bilbcftnd tu Writfîti ^rrjTci’crim^ îvcgm 
Miter ÏÏfttfrn ^itrirt in tif Serein i gcc. 

OK3r3Bi|(Kirt wtt 0ote 0unben aRarggrdvt îu ®H|Ten/ 
unblmibiîrin* üi'jDonmen te. Beteîmen ofjétuli* unb 
bmu ftmt mit biefem SSruüt asitn bai / bte 311 füfjm ober IjÉren 
Itpen / nii mtr wio ma ben gnmrbiscn m ©W: 2)afcrrn/ 

SJerui 3el»,nin b« iviligen i&nffte ju 51hftçf/ s?trm ;Çne* 
bert* btr Çaiiÿrn Maàtta tfolne / uab oen 'ÜJcmbe* 
ber ^tilistn J{tr*en su îrim-/ <grflbtf*cfîe/ unfern [lefcMôet# 
ren unb Arunbei/ unb bai £e*t}t!*nicti ;Çurf!ai .ejenn -Rit» 
vre*ttn 'Pniluravat bp *Xnue unb Sjaieiten tn ©tient / nu# 

JJerm iKubolvp ^jertMtn pi i5*t*#n mib' ju liinenburg/ b<d 
ijaligen Soimton îRid/d xiufiirficu/ unftrn li*tn Lifèimen/ 
imt anbein unftrn .Çninbm/ umb emat «irbtrn Soiinfd'fn 5(é» 
mg ju rcdai/ nnb ju fiefai verinnibeu tmb vatina ^U>tn/ al i 
bas foli* ©urtbtitj -©riift bie gar gtin reumber non und «g« 
bm fin/ agemlitber ufinafitn/ bafi mir bai cbgtnnmtii wifan 
liben Sjrrrcn unb Olxtmm/. («tn vübmfûtfim / grrrtt unb gloM 
{mi; rrben tmb gleben pn tn Îh^ ©ntfid fiîr bte j?o*< 

«borne» srtitflnv portai ^ntbtttb/ iililbtlm nnb ,Vontni/©e# 
bruber/ üiîarggwven ju ïPîifia/ a. un fa f*e ffleaân/ bafi 
fie au* in béejen ©a*ai bp bmftibm unfern liben S^rren un* 

Ob<i mm/ ben StnWrflai/ rntfim jjruttbai/imb and fêfiuJide 
btifben unb mus bpfiAtibtg u. gtrrmvfi* baaben imb beholffta 
fin fôfftn/ irt «ffernwfe uub n«t* iljfraifinMe foltdxr ©ntfs/bw 
bit Stnwfitit l’Ptgtfd'tirben imb unftr ,Çrun^ unb twNtnlbtt 
gtin einattber gcgciien (vifceii/ aue .tütii ©mtr&t/ tntb bie obgt» 
mutte uuftr lieben ©e»em/ >}ew ifntbrid)/ÎH>ilWin mib >r< 
et foOtn bittnnfdyn unb fcitftn utrl iien sufommenbtn Ofitm mt» 
fan #errtn unb r+emvn/ 6m Xurftlrfitii/ *>e ©rive gtbm 
mit total nom 3nfKfitI vtnôfHtk/ Ntfi fie ut ben mil 
und bpn nn bltebai unb bod fo baltcn mtb fôfltnfiîren mettinr 
nid td barurn imba und begrifleit mû lertirKfrt ifi; mû intftf 
1 ibtrrai uub j^btirnt/ bit tÿfjm fttrfteu / foffcti pu nu* foli*t 
[ ©uvtîvirbergtbai / ald fit unférn ^riiiûen unb imd gtilwn l»a» 
btn/unb œmitt mi unfér ©twrn bte «3%irté fo gtgtben bibai/fi» 
foffen mtr bip gttebbed iono fia / tmb bifer ©m'fol Ni nu b*cw 
ne Srnfit no* iBiady ma Kibtu. îicd ;u ilrfunbe biiba» mie 
1 tmfa ^ptfitjMl an biffai ©ritf muTtntlt* Inpttt jKDrftn/ btt 
: gtfcen ifl ju^Miicffiirt tut* ©ééd ©rf?urtc bufent 3*ire / bnrmt* 
l m ban pierbunterfiai 3nrt an Unfer Jrnumen ^ag B*tmeflê. 

’ Non : 'Blarggrave Jnebri* otyai.int fcwr baju ftiiSrif fSr . 
fi* au* gtgeben/ ald bit anban Jurfitn ben Bmfiirfien je- 
tai (ïam. 

CC. 

(Sraf ÇfwtarWd wn ©ftrtcmfrrr<j fjrürttimaifî trr îJ.TuiH 
Scrritwnn cincd îonï'fricbcii* mir trnm icel;indbi« 
fc&m<5rabfcti.'U(iii/ lîPlirym/ ïHiUftiii^cii/QBilff 
9îwWuyfn/ î25U>crari?/ 0.immï) / îhiûrfflfpirtlcf 
<Pfu^nwrff/ Æuuftfrtmi/ 'Sos’ftngeiii 1 ^uk-n i;irt> 

<&KaQtni «ii£ 7. 3uf>f bcfd;ckn ti» Um wtfjftcn 

m icr. ^acpb^'tad 2(tmp tgeo. [ j 0 h. 

PhIl. Datt, Volumcn jerum Gcrmaoi- 
car. novura. Libr. I. Cap. XII. p ng-ço. $. ta. 
d’oii l’on a tire ccttc Piccc, qui fç trouve aulfi 
dans I. v n ig, Tcurfch. Rcichs-Ardiiv. Part. 

Spécial. Contin. II. Abthçïl. IV. Abiau V II. 
p.tg. 6 Si. wn ^uiiv ^Bûmciîi^ J 

Ceft-à-direi 

Prolongation pour fept ans de la Confédération fait/ 
entre Eberhard Comte de iPirterr-bcrg fa- 
ne part , tâ ht Filles de Saabe U L vi , | . s l i n- 
G F. N , R UT LINGE N, Wgll., Nord- 
LIMGBN,Bl BER AC,(itMllND, D U N C- 
KELSPIEL, PFULENDORF, KaIT* 

BBYRN, BoPFINGRN, AURpdN, (f 

Mm j Gi*n- 



Akno 

1400. 


in CORPS D 1 PLOMATI Q.U E 

G i e K g B K t pour le maintien de la Paix publi- 
que le Vendredi avant la St. Jaques 1400. 


rprt^r Çfatidrt <J5r<tft im SÇirtmibflrg tvrj/fiot tjnB ttm 
fmtt offcnlid' mt( bifcm ÇRnfw / aü«t ben/ bie 3 n £ ,n ’ 
>i«r ûnfebenb Irfotb obet béttnb lefènb : imihi tpiy atjtniitb 
mertfert unb ftmrlic^ erfimben fyib<n/ taÿ up ber Perrnnnn^e bir 
wir bipkr mit bot Œrfamni/ l 2Mfnt/ tmfirm befimbern guttn 
frftinben ben $3ur «nnti fient/ t&tcn tatb aflat ©urgmi qcmenit 
Gchrn/ üüfi'tn une «mm bxfrr bit naibbenemvfrr txtl Sjntijjffl 
ïomiften ©tant/ nsir tfiamm / Uluit/ tr piir^my iXuc< 
ItHçKn/ 29iU/ SHorbliitgoi / ^tbtadi/ (Seminbe/ vDunrftl* 
fr&W/ '■ptuQ’enborf/ Xcuiffciînm / ©ptfiitjitti / TCulon unb 
(9i<n gtjjept unb qe^ialcen baba unb fûrbâflir Titien fuüen 
unb nxHot/ bip uf (gant ©tartine :tag/ ber ftfutT|U lemipt / 
unb bttnuiffj cm 3ar bntf ncfte / une unb flcnuinnn iniibe/nu^/ 
friie intb gnn.uk gn&arf>£m unb gtgaitgtn tfl : ttntb Nip fo bit* 
ben mit beratenlidj uut n>éibcfcacbttm mute/ OJon ju lot* /bon 
Sjailigm SSouufd'en 'Xid< gu terri* tmb ju lr«n/ imô ftlbe unb 
gnwinnti tante gu frtbe unb jn grniacb bwftlben nerennunj gm 
ben wtbeiKmpten Dudntf gfttttn etlcngett» cilpo baf bttjtniT 
fben uni unb 3ncn nu furbafj nadj ben egenanten jawoi 6<rt 
erfloi <èxmt üJtartmi tngtn/ roetoi/ betiben unb beffroi fol 
(èpben gnnnÇe 3 ta/ bte baun bariMd) iKtbtle ruuhriruinbtr vol» 
«rab/ mit aBtn'^urftn/ punften unb 'ïrnctdn/alfi bie 93rt<w 
bert befagenb/ bu uhr braftlbcn £Çid?6=fl<tten baraber befigelt 
unb geben bu ben/ barinnen agtntlttb Ixjrifftn ijl / xoaé iwr unb 
bie unfnrn 3nm unb ben 3«n fïjjulbtg |îm gu jjulterrb unb ut 
runbe/ baba fol eé oud) rorbad bie egtnnmtn jit unb 3« beli* 
ben/ je gelicber rorft/ alp ob bie egawnte igiben 3«/ b« nacb 
ben nfen inwicn Çant ©larùtrt tagen nBerftbierfle fommenb/ 
in bntfrllxn SBritfw bennfjcn nierai/ an «tfle gefnrbe. ®ere 
mnb/bafi ber aünbutttwœtwcfl ( Çûr|l< unb J3<n/S2<ri®<n^e> 
U«v non ©oetel gnnben Xôimfdier Xunig k. unfer gnebiger i?er» 
te Nuwifd-m von tob abgienge/ obet bap tit ber tgennnten ;uc 
biijatwrlfii enberung ober umnerunae uferfhînbe/ «tlf» bap em 
nnbectr pi Xônufeban jfuntg ober xaifer gcfcçt murbe/ oberfid' 
mwarifé/ bap té bann gtwftben ben tgnianten tXid;! vjteucn 
tmb ben 3re#/ tmb une unb bot imfem/ gen ban/ ober baifel» 
ben bclibcn unb beftecri foi / \t glid:er toifr/aip »on bep eAenan* 
ten miferl ôerren AJûmg ^enÇlarol iwgot m ben C9netcn be* 
gnjftn îfl/ bie ivtr 311m tmb fie unp p beberfut cmanber befi* 
g«it unb gegtben baba / mib <ukb wn bep geltl megen/bap ûe 
uni k?o gelilyn buub <uw aile aeoerbe. Unb alpo Kiben ttnr 
•bgenauter iZberijart ©rave gu ! *Siüttemberg frplid) unb unber 
troungalid! gefioorn ainat gclerten aibe ju ifiott unb ju ben 
jalijen mit ufgebotten vmaent/ bap afleo rcar unb flAt gu bals 
ten/ }U iitiflen/ unb gu polfiîren nad,' ber «paumai ber iw-- 
brigen ©riae unb ua* bif Q9rtefi» fage / an aile geuerbe. Unb 
beû gu llrfunb/ fo babni mit Menaient Œberljare (profit gu 
QBmanb.Tg mtfer ngen 3 nn ^3 t l offenlid' geljai/ft an bieftn 
SPncf/ bit geben i(l an bon nepen •ÿnjtag rot oant Xnwbd: 
eng/ bu niitii galt »o« Êfjrtfte jeburte in b cm wioiJe^en^tnbfTti 
t»fiijeu 3, ire. 

CCI. 

so. Août, hifîtuncnlum Publicum de Dtpofitiove Iœptrattris 
NVenceslai, faêla per Electores 
Sacri Romani Imper ii in preefentia multorum 
Principttm , Comitum , aliorumque Deminorum 
ad hoc ut Te fies rcqui/itorum,publiaita apud Ober- 
lonjlein ad Rhenum , in Terri terio Trevirenjii 


uperius puMulantiâ, in facri Romani Imperii (qdod AnNO 
Ecclclî* Dd A Urbî Chrilliàriô praûdio elfe debetut ) 
graviflimatn convultioncm, .mminueionern', A-eliflip*- 1400, 
cüincm : id omne ut feribi ncquit, fie mala in dîcs In- 
gruentia , manitciU- Iaxis doccnt arque comprobani. 

Eamquc ob rem facri Romani linpcrii Domini Elcâo- 
rcs, inrervenicmibus lacra; Ecclclî», l riucipum , Dy- 
naûarum, Civitatum, Erovînciarom f 6c bubdirorern 
facri Imperii, prudemem Modaatorcm expetentium, 
ardentibus prvcîbus , llluflriffimum Principem Domi~ 
num WescttLAUM Dohemisc Kcgcm , rum fua 
rum aojicorum opera. Lrtcris deniqae, jampridem per- 
f*pè & lit 16 nobiscuin aiimonacrc,ciquc diligenter ob 
oculos pofacre , privatim ac publiée', iudeccntes ac de- 
tcftabiles cjus in imperando mores & aclioncs, neenon 
cjusmodi tcckiix’ Orbisquc Chriiliani defcâns , incom- 
moda arque difiidia, graviliimas item Mcirtbroruin fa- 
cri Imperii avuliiones diminutionesque, contra nominit 
fui dignicatem damitolc faâas.ficrique ptrmillâsjncm- 
pe qu6d Parcm in Ecclefia non promoverit,quauquana 
id futmna Orbis Chriiliani ncccflitas , neenon iplius ceti 
Advocari St Defenforis Ecclefiz muuus cfRagitarct , de 
ad id taciendum fzpius rogatus, rcquifitus & admonuus 
effet :ipfo nihilomir.us Imperium Membiis atiquor pér- 
il iciofe mutilante, & inutilum reddi pet minent c. In 
quorum numéro funr Mcdiolanum 6 c Provixicia Lon- 
gobacdic , que juris facri Romani Imperii fuerani, rc- 
aeumibus indc ad Impctium amplifiimis emolumemis. 
in qua ditinne Mcdiolanenfis, vciuti Miniltcr , facri 
Imperii partibus fungebatur: eum is, contra quant ejus 
fublimititem & dignitatem decebat , accepta pecunia 
Mediolani Ductm 6 t Comitein Papicniem crcavir. 
Complurcs infuper Urbca Terrasquc. um in Gcrma- 
nia quàtn Itaüa, ad Imperium pertinentes, quarum 
quxdam ad idem redieram, alienavit: parum penfi ha- 
bens, ut eas facro Impcrio rctinvret. 

a. Pr*rcrca membranas pcrplurcs nudas rafajque, 
fu* tamen Maidtam Sigillo inunitas, amici* pecunia 
vendidit ,in quibus cùm lilis tùm aliis, in qaorum ina- 
nus iltiusmooi membrane rcncrunt, fub Rcgio Sigillo, 
qu* fcrjbcre vcllent, licuit. Qua ex rc, ob facri Ro- 
mani Imperii Jurium 2c emolumentorum damnofam 
imminutionem « 5 e d i fl] patio nem, graves querelz fubor- 
tx funt. 

3. Contioverlîas porro Bcllaque, qux (proh dolor) 
Germanium , aliasque facri Imperii Terras, mifere af- 
tlixcrunt & pcllunacdcrunt , arque etiamnum peflun- 
dam , nil unquam curx habuit. Hinc predationes , in- 
cendia, de larrocinia otta, adeo funenis vel hodie in- 
crernentis, ut nulli neque Clerici, neque Laid,ncque 
Mcrcatorcs, neque Mulicrcs.five Terra fine Mari,tutl 
verfentur: Tcmpla, Cœnobia, & Uomus lacrc, qoa* 
facrum Imperium manu aifererc atque tueri decebat, 
rapiuis dt incendiis pateant, 6 c ad interitum redigantur. 

Eô r« abiit , ut quivis contra Juris & xqui rationem, 
aliom pro arbitrio traâarit, ac craranum traâct , abs- 
que nlla facrx, fprctxque diu , Impcrialis Audtorit^tia 
refcrniidatîone : fie ut dt locus convcnicndi quempiam, 
ubi nominc Impciii Juris dcfenlio de patrocinium fusci- 
piatur, plane ignorctur. 

4. Dcuiquc, quod horrendum & immine dîâu,cùm 
propria, tuin aliorura facinorolbrum , quos lccom ha- 
bet, manu Revcrcodos Sactorum Antiitites, Ssccido- 


Dixce/ts . die 10. JitruSi Anni> 1400. India. 8 . tcs * ASpirimalca Pcrfonas, altos «cntplurcs honett. 

». 0 • f noiiî HnminK.contri Inris nnurum . f«in nn«m II n 


per Nicolaum Bertholdum de 
F r 1 d e b r a g confeftum. [Goloasti Co«- 
llitutioncs Impériales Tom. I. pag. J7p. d’où 
l’on a tiré ccttc Picce ? qui fe trouve auflî dans 
L e h m a n N 1 Chromcon Spirenfe. Lib. VII. 
Cap. LIX. p.73 3. ex Additionibus J o a n n i s 
MelchiorisFuchs, en Allemand dans 
M u L l e R t Reichs - T acs Thcatrum pag. 
16p. auflî en Allemand , Sc dans Raynal- 
d 1 Continuatio Annal lu m Cæsar. Baro- 
nu Tom. XVII. anno 1400. par Ex- 
trait.] 

I» Numiue Domini , Amen, 

: ”VrOs J O AM NES Dei grofia fanâ* Moguntinenfis 
jLN Ecclefix Archiepiscopus, Sacri Romani Imperii per 
Germaniam Archicancellarius, notuih faciiftus univer- 
fis , prxfcntibus dt futuris. 

1. Quam varia, multiplicîa dt gravia cùm incommo- 
da tûm diffidia muitis abhinc annîs, in facram Ecclc- 
fiam inveda tint , etiamnum durantia , arque in dies 


I note Ht>mi nés .contra Juris normam , fecus quam Ro- 
1 manoruin Kegein decebat , ncci dédit , aquis lubmetfit, 
| igné crcmavit , rniferab*liter ac irucnicntcr pcrcmit. 
y. Qua quidem memoraia, aliaque multa gravia fa- 
cinora atque damna adeb aivulgata funt & palan» nota, 
ut exeufari vel celari nullatenus queant. Nos igitur, 
ut prxfcrrplimus , fxpius eum pcrquàm ftudiofî oravi- 
ntus, admonuimus, dt rcquifivimus, ut indecettri hac 
vitx rationc repudian, id lib» fludii & laboris fuincret, 

Î uo facrx Ecclefix , opem ejus vciuti Romanorunx 
legis dt Advocari fui multoties imploraniis , paeem de 
tranquillitatcm ; facro autan Impcrio prifiinum bono- 
! rem, Terras, Ditioncs, Emolument! denique fua recu- 
| peram, in fublidium dt cootbiationem Orbis Chriiliani 
1 hoc nominc graviter débilitât! atque opprefii. 

6-.Etli ver6 prxdido l>omino Wcnceslao , hoa 
aliosque graviorcs defedus, ipfum tanquam Rotnano- 
rum Rcgem Impcriumquc conccmentcs , clarifiimc cx- 
plicuerirnus , ac feriptis cihibuerimus : auditis tamen 
■llius rcfponfia, rdteratisque feriis noftris ethortitioni- 
bus, cotnmunicato quinetiam Sacrx Sedî Romane ne- 
gotio, nunquam adhuc deprchendiimis eum, fient Ro- 
manorum Rcgem dccct, morts conipol'uilic, fcilicet 
ad Ecclcfi* Paccm , Orbi Chritliano fummè ucccfli- 
riaoii ûcro item Impcrio Dignitates, Terras ac Dùio- 

aes 



i 


D U D R O I T D P, S GENS. 


. ncs fua* rceuperandas , & fruâuoft confcrvandas. id 

ANNO quod per univcrfas Imperii ProvinciasednorilTimum. 

_ aoo J - Q“oniam igitur commcmoratos piurcsquc alios 
1 • dcfcâus, Sacrain Ecclcfiam A Imperium gravi coin 
damno gcmiruqtie tangentes, ob Inilantes prxdtdorum 
prcces, maxime verù Sactainenti ration c,quo uos,ccu ' 
.Saeri imperii proximè fuperiura Mcmbra, cidêtn obs- 
tringimur nec rcticere ncc fullinerc diuiiui potuimus. 
Jdcircô ex ofticio debito cogitaudum annirendumque 
nobîs fait, ut Sacro Itnperio, cujns vecordi & négli- 
gent! sdininillrationc incommoda iftbxc irrcpfcrunr, in 
Orbis Chrilliani prxfidium & confolattonem , rcétiu» A 
falubrius provideretur- Et fané ut is parendo nobi» i 
'rem gratim pncllitiflct, fie cum fufücienter «Je feriù vo- 
cavimus tique citaviinus, adeô ut ci iignificaverimus , 
niû loco A die definiris prxtto eflêt, fore ut cùm exhi- 
bitarum nobîs precum rum juramenti nofiri relpcâo , 
ejuvmodi con (ilia caperc A inirc cogcrcmur, qilîbu* Sa- 
crum Imperiam mcliàs conflitucrctur, Literis id noftris | 
clarîffimê attclhntîhus. Ea propter loco A tcmporc 
prxfcrîptis, uni cum Coclcâoribus noilris fufBekntcrl 
oratis, estent item Sxeti Impcrü Principibus & Urbi- 1 
bas, comparoimus de die in dieen expcéhuites , nam 
prxfatus Oominus Wenceslaus compariturus cflit, 
morbis predidti» remedium adhibituritt, ac Saeri Ro- 
iiuni Itnpcrii rebus reétius deiuceps confulturus. At 
is nec comparcrc, nec quemquam Frocuratorio nomt- 
ne ad nos defitnare dignatus clh Quarc cum tôt ptxg- 
nantiüm A pernicîoforum dcrcâuum eau lu, cum ère- ' 
briûs privatim A bénigne , indc verô, cum ail proficc- 
remus, coram Principibus, Optimal ibu s A Urbibe* 




decimo : prvfcntibus illullrifitmit Principibus ac Do- An'S’O 
ni inis, . 

Joanne, 111 uflrîflimi Priicfpls ac Domini Ruperti 1 4®°* 
Ducis Favori* A Confit is Palatial ad Rhsnum Filio 
Friderico llurggravin Norimbergenii : 

Nobili Philippo, Doiniao iaNairau Aï 
Sarbrucke. 

Fmichionc de Linîngen , * _ . _ 

Joui ne de Zigenhaim , iCoinltibui. 

Cuarado Burggravio, Canonico nos- [ 
tru Moguntinenfi j 

Ikrnbardo à Wcllerburg ,1 
Joanne X Limburg, J-Baronibus : 

Keinltardo de J laiimvc 


Domino Nicolao Browin Sacra ‘Paginsdp 
Joanne h Witenburg, A 1 n T 

Nicolao Uurgman, Dccrctoroni î Uocto- 

Domino Hermanno PrrpofRo S, Gereo-| ,lbUs ' 

nîs Colonicniis, Lu; uni j 

Item, flrcnuo Equité Sigfrido de Lindowe, Vice* 
Domino nollro in Ringaugia, 

Joanne Boilcu a Waldeck , burggravio noftro io 
ileckeinhcim: 

Et fidelibus. Henrreo Rulmanno î Dadenberg, 
(Jerardo ab Emenberg, Domino in Latuscrou, 
Fridenco de Sachfcnhcini, 

Kulmauno à Concrcn, 
joanne de Dalburg, 

Radolfo de ZcifliKoa , 

neenon pluribus aliis Domini», Equitibu$,& Ingrauîs, 
fj’iritualibas A (ccuiaribus, ougno numéro afi antibas, 


impuni, in oivcrn» v.onventious non une magnrs gravi- i { 

bu sque expenfis absqae tamen u I Io fraâa , Smoni icri- 1 1 , Ht ego Nicoîuus îîercESdi Fridbergenfis , Cle- 

niu. & lÿm» : idc6 caminemorM» oemt »d i Hc „ Mn.g,.niinc,(i. Oœcclis, l'omiHc" % liia 
Sacram Sadem •Romao.m d«»l,mni C«cnm, cum : émirat? Nor»io. l'ublicua. ac p«d;cii ClemS- 
ncc nu» confia hK d o k q MQi pc mi habuou n ll .liad , m| Domini mei , De™™ jciurdf nrcS^^Mo- 
qoim corn de Eccjeli.de , itlcnlis Scriba juratoi, qooniam rum umpJh, 


Inde conjicere potuimus , 


CbrilHani Orbis , iu primis autem Saeri linpeni caram 
(icpofuiilc. ldeirco inalum hoc, tt 
cxiliale, minime diutius ferendum 


vi t hriifiinj- Kri^i cum l od " :!a,lS l,,b » c » S uara prxlcnpiunus, Sentent» 
, r ,1 a nx Kci? ' lata & rcnunctata luit, uni cum fubfcrrpni publicis Ta- 
& tolerandum ccn- TVnifcnsn,,.. 


bclllooibus, Tcllibusque commémorait*, prxiens inter- 


feule,, ai.rmo bcr.c co i, 6 rm. ro, poil mollo. çancuquc ( , n<|nc ’ amn | I fic ri vl<l | andiri idc» jaS 
Trafiatus confultaiionesquc , rum_ utter IMi» Ipfos lum pr *dia 0 Mogiminenri, Domino m<S 

crum com al,, s Prmc.pa.oa fi Opumanbul &>crr Impc- Clcmcmiffimo, publicom h™c inllrammom bon»^* 
c. fer,» habrras, pro Ecclclia ûlore, ChçiArani Orb,s p „ fcri prom,in poblican, redeci formam.illodqoe con! 
confolanonc, Sacr, lmp.ru touor. 4 urduatc, prala- J ^ tlatjihms Signo ac nomme, appente cïi, 
rom Domrnoni Wcnccilaom. ranqoam ncglurcnrcmlfi | M , ; ncllSs ” mri Clcmcn.im ™ 

dcilrofioren, Imperii, coque rodigoom, 1 Sacro Ko - 1 P . Si M f„ iu fidem fi TeHlmoaiom ptidifiolum 
mano Impnr», oraruque ejo, Drgrmarc hoc .tcmporc Alblignavl arque munivi. * 


penitus rentovendum elfe duximus. 

S. Nos itaque Joanne» Archicpiscopus,nominc prx- 
didorum Dominorum Saeri Romani imperii Coelc&o- | 
rum,noliroquc.tumcommcmoratis,rum piurioustHisiii- 
iignibu* defeclibos ctufisqoe motiphacnoIlraScntentia, ; 
quam prxfeuti Seripto damus tique fcrimus.prxdidum 1 
Dominuin Wcnceslaum,ccu înutilem, negligentem, dis- 1 
lipatorem ,& indignuin .Saeri Romani Imperii Defenfo- [ 
rem, codcm Roimno Imperio. omnique cjusgradu,i 
Dignitarc ac Ditionc ad idem pertinente, privamus A ! 
fdbmovcmus : candis Frincipibus, Optimatibus , Equi- 
tibus, Ingenuis, Urbibus, Frovinciis, & Subditi* Sa- 1 


Nomiiu Notariorum funt: 

Nicolaus Berchtoli Fridbergenfis. 

Joannes Meier Junior Galicrvckdbfis. 

Conradus à Lciborn, Clericus Fadabornenfij Diœ- 
cefis. 

Hcnricus Stalberg Rotenbergeufis. 

Tilmannus à Honberg. 

Conradus Colcr Zullenfis, CoJonienfis Diaerelîs. 

• ccir. 


cri Romani Imperii, du, rociamc, , cor a» omni Homa- 3frMni „ ue (Tç,,^^ 3^^ |tl a, .Août. 

” LÇriVhrirhil tu r»lfn I 9f\rnih.*r^ îii c î"rirr / nnk itîaa. 


gio St Jurameiito, Ferfonx VVcnccsIai nominc 
prxll : to,prorlus elTe liberos .-requircmes atquc monen- 
tes eos fub Jurisjurandi fi de, qua Saero Imperio ad- ! 
ftridi tenentur, ne prrdido Domino Wenceslao, tan- j 
quam Romanorum Regi, dcinccps obediant & obfc- j 
qnantar; neque illi Jus ullam, obfeqüinm, cenfuin, * 
reditum aut ullam aliam obventitoem, quocunquc no- j 
initie tandem appellanda veniat , ceu Romanorum Ré- 
gi, pendant, cxhîbcant, aut cxhiocri permittant : fed 
eiusmodi débita utili (c idonco Romanorum Kegi, di- 
vino favente Numinc dcinccps furficicr.do, afTervent. 

9. lu quorum omnium fidem & Tellimoninm, nos 
joannes Archicpiscopus Moenntinenlis , prxfcns ln- 
firumentum, per lubftriptos N ot arias , bac forma pa- 
icnti, confia, & inajus noitrum Sigitlam tppendi cu- 
ravimus. 

10. LcVla & rcnunciau fuit Sementit primifTa per 
nos Joannem Archicpiscopum Mogunrincnlcm, nollro 
A Dominorum Coelcétorum noftrorum antememora- 
tornm nominc, fub Caflro Lon/icin ad Khenurn,Trc- 
verenfis Diocefis , Brubachium verfus progrc fli, è pu- 
blico folio in T ribu naiis nfum ercclo, Dnminis Coe- 
lecloribus noftris ibidem jndicio tfTidcntibus, annoDo- 
itiînîcx Incarnation^ millefimo qotdringentefiino, lu- 
diciiouc o&tvi, feria lêxta, die vigefima mentis Au- 
gulli . paulum ante Nonarum remous : Fontùicatus 
Sanâiffimi in Chritlo Patris ac Domini , Domini 
Bonilacii No ni, Diviua Ptovidentia, Papx, tnnoun- 


fïrirbri^ ju t£t?lln/ 2Scnihcrr iu ‘Zricrl unb iXw 
preebr^ ju •pfulft/ uvburcb fit ûiifun^ kkiuicn Nil 
bRôinifcticn iuni,4 QBoiîrt db-imb rivn PUfen vSbur- 
fùrfl ï>îuprci 1 ’ï dténiifdicit rinqffêpt m 
^nbciii Parauf Pic <Ibur»m|tcn twn ^jîawtÇ/ vi'olin 
u;tD Xricr su iXupcrtc furl) wrbmtcn / ibn «>iPcr 
iihinniqL Nu fêtner 2 BahI su füiü|cn. OkNn 3 » 
iaoriftcin 1400 . mifPcn viambiiaq nach urtter jiiN-a 
^fOUOl-Mq AlTumpsionis. [Lünig, Tcur- 
fehes Rcichs-Aichiv. Part. bpec. Abthcil. 1 1. 
pag.2Zi.J 

C’eft-à-dire , 

Confédération eniie les Eh fleurs Jr. An de Miyen * 
ce, Frédéric de Cologne , Wexxer de 
fr/ves , 13 Robert Palatin , par laquelle, 
après avoir déclaré qu'ils ont dtpofi W e t^c e s- 
1. a s Roi des Romains , (3 qu'ils ont (lu ledit 
R o n r R T en fa place , ils fe joignent à lui , 
eux EU tlcurs de Mayence , de Cologne , 13 de 
Trêves, 13 lui promettent de r afi fier, pour le 
inaihtien de Jet Dignité, f3 de Con autbmïté. 

Fait 
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i 76 CORPS DIPLOMA + ÏCLUE 


Anno 

1400. 


Fait à Lajnflei* le Samedi aprls h Fête de P As* 
fomptiou de ta Sainte l ierre 1400. 




l’on ©ÛC# ©iwbtn !>b<nm M ïÿilwcn <=*iil* |u 
jlî<iii< <£t?*SBrfcton fii» SJoligm rXànupbu) •Xpd'* tn 1 


tCutfayn iuiiNii (gr$*<frnulct/ .ÿnrfccrt* ju pollen j 
SfafthaffficoÇaligtn iXeuufd'cii $pd;* tu italien <gr|*l£<iii» 1 
uia uni voit ^ÿrftfalcn «. î&trn^cc \u îrttr £rp- 1 
SBtftfYff fit* S^tlijtn tXotmfdjffl flftjtM in 2B<lfd’cii }anbm 1 
ÇrB.-^dirttlcr / mit» trir ‘Xupwbl ^falî-^raix bç Siffle N» 
JJhîtHf» :Xémifchm ;\nd’6 ObtTfkr îriMbfrÿc ttnfi î^erçag in 
23ep<rti/ Ntana ttnfi finit aftmlttb fum mit biffent QEkKfic/ 
mwtt ui fier ïjftlignt Sirdxn unfi ni fittn ftaltqm Otànrifdxn I 
ÇKtuh Imu 3m fin Jrtrung uni uwnuigfritig<<3<brtr1'li(b* ■ 
fnfi tm WwRtds gnotfntfin/ urrfi »tt fim jjotbgtfiorn ;fiîr|Jfn 
jjtrrn ’&eiulan» «nsin iXotnifrtyn Jtowg utib xuntg iu vgcfittin 
bief unfi vil arnimiffm/ crfutbr unfi wfecltdt mnaiict km/ fo> 
Iidxti unfi ©tbrtd'IiA’rftlxn ju twbtTft<t>cn tmfi fi tx 

fini. .^irdyti unfi bon JjtihgfniXirt' baret ut «n / al» « fdvul» 
fitg wr w tun/ du tin 2)i>gt fia SJtil. xtrdyn unfi tin $ô» 
tmftt' $ûnt& wn Sî«bt unfi billt* fiun faire/ fiafi <t fis* ntt I 
«tan n«b fiarju ixrtton rwlft. ®antmb tian wtr nngtfehtn 
Stt wtqtriiuttm graifliÿrtmgen ttnfi mimigFdtigtfgfbwtfclitb» ; 
fofi unfi xSd'.tfitn/ unfi fiap fia» Spoliât ‘Xpth mt nid que ver» I 
fitrvlt* uxtN / ttnfi fia# Wt .ils Hirrftirftni fit» QdUaai -Xrià'f ’ 
cpn rcthw twqm (d'ulfitg lin unfi un» nttiicfiônt Nif nhhqciCi* 
trt anfiei» *,u btprtlnt tmfi \n t'afthen / unfi ban rmfircd'tlicfi unfi : 
tmt ttvl fwbtfind'ttm îfafic unfi 'JftCf ai» fiel» vou rtdjtt bariu I 
fiejfdw/ bot obgniamcu tfêntg 'a.^nUmu/ von bon Çctltgcn | 
fXotntftbm iXtefit tmfi non fittftlfint 5toragltdxr ^rfirçfttc tnt» 
fat unfi abg«an. uufi finit toir J 5 ol>ann / Jrùfitrtdi unfi 2B«ii» 
lier .^infurflot ofigawm mit fier ^tmiuntit fit» Surri'lûd'tucn 
S£odsifl>omm ;Çiirfltii fitrut ;XupvrAué obgtntmt ni» unlcrd 
rtditat J>îit»Surrttrfltn wnfdficn sjatn îXiipridn tn fian 
intn fitt jjtiltûtit S)ni'«iItiPnt unfi non trafic unfi inttejiicfrting 
fité çciligtn iStiflc» lnttrlufitn fitm ‘ïümad'tigttt ©Ott tu îo* 
bt unfi fier .Çttltgnt Sirtfitn unfi fitnt Qtiltjtn :Xtdit ju S^ift» 
ntngt / n tntitt rttfittn iXcmtftbtu .^ônigt gufltdi rtd't unfi rc» 
fitlid' gtrern/jtftjt tmfi gmuufit; sieftn/fcîot tntfi tntubm mit 
€raf|t fii* ^nttft-J / unfi Nitttinb fi hon n>ir Jofian/JricNtttb 
itttfi 53tmber ^r^-X?ifdM)ffot unfi XnrftîrOm oixttnnnt/ uni 
uttftr ugiidvr btftmfia/;tt ficmfrlbrrt ïjtrtn •Xuprfd't *Xomtfdyn 
^cniqr unftrm Ittbtn gntfiigtm Sjtrrtu uttd mit gutttn "5Ji||tn 
unfi 2Bi(!tn mtfi imt rôol filrfettyttfiffm :Xafit unfi'jlufitt>ntnnt» 
fini; tmfi txrbmfitn un* tmt fit* SBnttfcd/ tn «(Imnap/ 
al* httitiid! jicfdrttbtn fîtt. 

3wn «fia» fanât mtfi rooDtn n>ir fitmouüd)/ unfi unftr iglt» 
d}tr L’ffunfitt t fini twi^tamutn j^tnn tXuprcAt «w tintn rab» 
ttn fXimifdxn Sûing tmfi m tmfrm redxtn S^tmit gnrmvtlid' 
babttt/ mtfi gttrtnutltd» an «tnt bltben unfi i?n bn finu :Xi>tx 
çantfinbtn unfi btfyjlfittt/ upgtfd'ttfitn aütrlcf Krgdijl unfiUJf» 
wrfint. 'XtKfi twr t* / finp ptaian twt fin twrt / mxm.mfi up» 
tftnmtuntn/ fitn votattumtra tmfnn fimett Sonig Xuprtd't an 
frtrn JjnJtgnt ‘Xôinifirm iXrdx unfinibmfit stt tnen / ju hinfion 
efitr trcngni / uno ?n fiartmbt intfintluttfit tinjugnifoi/ ju 
ftbtfitgcit tmfi tu hntjtn/ mit ta» / fa faünt ùnô manm 
tr:r i£rb*SBtftboif ''vàhiutn/^TtffitTidî u. ^trnhtr cbgmant unfi 
imfrt «glufitT btfmtfia mut ^ttnimltdiffcn flttlid' unfi um'tritt- 
«tiilufi TOt&n nllt fiitfHfitn afin fittiftlfirâ unfi allé 3r griffer bt» 
Balfftti unfi btllmfiij fin/ mit unftrn ^leffm/ lattfitit/ butai/ 
mit bnbt unfi mit 0ufit/ tmfi nut unftr ganser •Sad'tr/ al* 
fiteft tint fia» notjt but / al* langt fitt .Çpntfd'rtfft unfi ftfitfit 3 u» 
febot finn mirgnuinttn î;n:n oficr rtuianb von fmtn 

twgm tmfi fieiïi wlrgtnamtn unftrm ï>tnn btm Xontgt œtrf/ 
mt aile ©owrfit tutfi Ttrgtltfl. QBtr foden unfi iroütii au* fa» 
ttirmlttb tmfi unftr tglnba bcftmfitr tint su atlm fit* sXtd'B ^a» 
«bot unfi 9lôttn aütmt attrimxltdi atratfitn unfi btialfitn tbt/ 
al* Xnrfurfkit tenu :\ômtfdxn .^umgt non rtd;tt tutfi btUid' 
fiun fodtni/ UÉgtftbttfim allalqj drgtli|l unfi Wvtrfit. itnfi 
aOt* tw* bifi'o: gcfdiricbnt Jlttt / Kut mr jcbanit / ^ntfitrt* 
mtb'ÏÏStrnkt s£r^»t5iftbofft/ cbgtnam unferm gntfitgtn S}tr> 
ren/ xéittg Suprtd>t/tn gttttn ï rumett/ tmfi br unftrn Jûrfl» 
lichen ®ren/ iXed.tt unfi rtbtltd 1 gtlebt/ unfi gclabrn mtr ijratft 
fit» Q*rttft* ftHt/ pett/ unfi mtirrbrtîtbtlid) aUritjt ju fiun mtfi 

{ u halttn / Wtfi ftftttlt* Nibn su bltlxn/ unfi ttit fi.trtwfitr )u 
11 m/ nod' ju fuchot no* fd-affm actan ofitt gtftuhc ircrfitn 
©nfUtih oficr ajtrntl. in fitfittnt îîitjft/ nPgrfmttficn aUtrleo 
■Jlrgelttl / l^icfierrefit unb ©ti'trfit. « 11 b fit* aDe* iu martm 
llrfunfit unfi ganVr ftfltr «ètctiftit bat unftr tglûfynr fm eigm 
ÿtgtfu.stl an fiitftn 5irieff gtljangtn’ X«r gtbm t|l ju lapn» 
fltm/ mt* <îbri|h ©tbttne / oirr;thtnbunfiert Jairt off ben 
Èmiip'SMg na* unftr Utbct 3ranKn>£>ij) AlTumptiont». 


CC III. 

if. Août. Trêves Mur dix ans , faites f»? conclues entre 
Louis IL Roi de Sicile & Cm te de Proven- 
ce, Cÿ A m e' Comte de Savoye Duc de Cbablais 
Fj? d' / foufie -, eu pré fente du Duc de Bo ■■rgoçne , 
à Paris le 1 1. Juillet 1400. Avec la Ratifica- 


tion dudit Comte de Savoye du if. d'août 1400. Afii'NO 
[Du Pu y, Traitci touchant les Droits du 1400. 
Roi T. C. aux Preuves des Droits fur le Com- 
té de N tcc. pag. 48. ] 


N Oos A u t' Comte de Savoye Duc de Oumblais 
6 c d’Aoulfc, & eu Italie Marquis Vlcquairc (îe- 
neril de l’ Km pire, tiiifons fçavoir à tous ceux qui ces 
prefemes Lettres verront, Que nous veues confidcrécs 
& avifeet par faons & figes advis, deliberation 6 t con- 
leil les choies Pads A Conventions advifl? es en la pre- 
fcnce de nollrc tres-cher Seigneur & Perc Monfeigticur 
le Duc de Hourgnngnc à Paris le douzième jour de 
Juillet l’an prefent mil quatre cens, par les Cens de 
Monfcigneur le Roy Loys de Jcrufalcrn A de Sicile, 
A en fi prefence d’une partie , A nollrc Gens d’autre 
partie. Desquels Parts A Conventions la teneur s’en- 
fuit. Premièrement pour prolonger la Triéve qui fut 
faite A accordée entre Madame la Koync de Sicile. 6 c 
le Rot fou' b ils d’une partie, A nous Comte de Sa- 
voye d'autre partie, en la forme A en la maniéré que 
l’autre Tricve fut accordée entre lesdites Partie», A 
autres juste l’ordonnance de Monfcigneur de Berry , 
A de liourgogue. hem, ladite Tricve doye durer par 
l’espace de dix ans ou de douze ans,juxte l'ordonnance 
desdites Parties. Item fur le Sel qui cil necetTaire cha- 
cun an pour la Gabelle de Nice , que Monfcigneur 
de Savoye, A les Gabellctirs de Nice Payent pour le 
.prix qu’ils l’avoient ou temps de la Tricve première 
faite entre lesdites Parties: Mais que les Officiers du- 
dit Monfcigneur de Savoye ne feuffrent que ledit Sel 
foit pond en la Terre du Roy Louïs, ne ou. Daulphi- 
né, à A fur peine de perdre le Sel ai les Belles qui le 
porteroient, A en outre fur peine de cent Livres cor. 
Et s’il advenoït qu’ils fufleut trouvez taillans, A les- 
dits utficieis du Comte de Savoye 11e le voithtlfcur ré- 
parer, que ledit Monfcigneur de Savoye l'oit requis de 
le faire reparer : A en cas qu’il ne fe repareroit . que 
depuis ledit Sel leur foit défendu qu’ils ne le prennent 
a Ycrcs, prouvé clcrcment qu’il fut trouvé defaillant 
A prouvé par perfonnes dignes de foy. Item que les 
Officiers du Comte de Savoye ne feuffrent bailler Sel 
par Ies-Gibciliers de Nice ou autres durant ladite Trie- 
ve aux Subi;ez du Koy Louis. Item , que durant 
lesdites Tricvcs que aucunes marques ne foient don- 
nées par lesdirs Seigneurs ou Officiers l’un fur l’au- 
tre. ne fur leurs Subgets, A fo ; ent tenus faire J u (face 
& raifon chacun endroit foy à ceux qui les requerront 
fommaircmcnt A de plain , fans plaidoycric longue. 
Et en cas que ne fe tes oit Jufiice, comme dit cH, la 
1 Partie demandant fi(l requérir les Officiers de l’autre 
Partie: A en cas que lesdïts Officiers ne voudroient 
faire Jufiice, foient requis les Se^neurs qu'ils le fa- 
cent faire: A en cas qu’ils ne le (croient en defaillant 
de Jufticc fc puifle otlroyer marque , reprefaillc ou 
eaigerie, jusques à hx Somme qui (croit demandée, A 
les dépens faits raifonnablcmcnt. Item , que durant 
I ladite Tricve que nul truage nouvel ne foit mis par 
j lesdits Seigneurs -Officiers ny Subgets fur le Pays, A 
que s’aucun y avoit elle mis depuis la première Tritre 
foient nuis A rappeliez. Item, que certaine Alliance 
fe face entre les Seigneurs , par telle manière que ceux 
j de leur Pays A Subgets durant lesdites Tricvcs puIfTenc 
demeurer en bonne paix, A refiflcr à leurs Adverlo- 
j rcs. Pour laquelle chofc faire font advîfées les chofes 
| qui s’enfuivent : Premièrement que nul desdits Sc:- 
) gneurs ne puiifc ne doye donner retrait. Vivres , Port, 
ne partages, armures, Artilleries ny autres aydes ne 
confort en quelque maniéré que ce foit d l’Advcrlàrre 
l’un de l’autre, qu’ils auront ou pourront avoir pour 
le temps prefent ou le temps avenir, A contre le Pais 
de Provence durant lesdites Tricvcs. Item, fc ordon- 
neront chacun endroit foy durons lesdites Tricvcs par 
toutes les voyes A maniérés qu’ils pourront bonne- 
ment , de garder le Pais , A paffages A entrées dudit 
Pays, allcncontrc de ccluy on ceux qui par dure euvre 
de fait y voudrait ou tenterait entrer : Et qui plus cil , 
y refifteront à toute la force qu’ils pourront. Item, 
s’il avenoir que l’un desdits Seigneurs cu(t meffacr de 
l’ayde de l’autre, il ferait tenu de fecourrc pour les 
cas dertttidfts, toutes A quantes fuis que l’on en ferait 
requis par l’autre, ou les Officiers durant lesdits Trie- 
vcs. Item, fera tenu. ledit Monfcigneur de Savovc de 
gardeT les entrées de celt Pats A faire comme dcfTu* 
clf dit. Et en cas que pour la defenfe que il ferait, au- 
cuns leur fuient Guerre ou Pats de Piémont, ou autre 
part és Coœtci de Provence, de Savoye, A autre part; 

ledit 


Akno 
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ledit Roy Loys leur feroit tenu» de 11'dcr en toute fa 
puiffancc, pourvoi que il Toit décernent certifié que la 
Guerre que ledit Comte auroic leur feroit advenue 

f our la choie ddfusdite: car apres îcsjiccs choies par- 
ées dt IRtlléct) en la prcfcncc dudit Monfcigucur le 
Rot Loys, de Monlcigncur de Bourgogne, comme 
dclfus cil dit , ait cllé parle , de arrefte que ledit Roy 
Loys venu en Provence, nous dit Comte de Satoye 
devons envoyer par devers luy , pour contcrincr les 
choies deflusdites, fie luy bailler nos Lettres Patentes 
fur ce: & lemblablcmcat ledit Monfeigneur le Roy ; 
Loys nous doit bailler fts Lettres pareilles, pour eau- ( 
fe de ce nous dit Comte de Savoyc veuillons obtempé- 
rer en toutes fit iingulicrcs les choies dcll'usditcs, par- 
lées fie arrdlécs, comme deffus, entant comme i nous 
& i noltrc Pais, «Se Subgets touchent, fie pourront ap- 
panenir en quelque manière que ce lait icelles choies 
& chacune d’icelles, par la teneur de noftrcs prefentes 
Lettres, fie de noltrc certaine fcicncc fit libéré volonté, 
nous ratifions, loiions, confirmons dt approuvons en- 
tièrement durant l’alongcmcnt fie citât de ladite Trieve 
par les dix ans deirus cscrits, de promettons par noltrc 
bofinc foy, de fur toutes les obligations de nos biens, 
lesdircs choies dt Trieves de chacune d’icelles avoir, 
tenir, de obier ver fermes dt agréables, dt non alcueon- 
tre faire ne venir en aucune manière par nous, ne par 
autres, ne à nuis qui feroient ne vendroient alcncon- 
tre en nulle manière confcntir: de renonçons à tous 
Droits, Privilèges , Aâions dt Exceptions par lesquel- 
les ou aucunes d’elles nous pourrions faire dire ou ve- 
nir aucunement alcncontre. Et en plus fort dt en plus 
pleine obfcrvation , execution dt attendue desdites cho- 
UI de Trieves par nous ratifiées comme deffus dt oc- 
troyées, nous dit Comte de Savoye par la teneur de 
nofircs prefentes Lettres voulons, mandons dt com- 
mettons cxprclfémcnt i tous nos Barons, Butinerez dt 
Gentilshommes dt Fcaulxhommcs, Conseillers de Sub- 
gets de noftre Pais en Provence, prefens dt avenir, dt 
aullî à tous nos Gouverneurs, Capitaines, Baillis, Ju- 
ges, Vicaires, Prcllcs, Chartcllains, Procureurs, Com- 
miffaîrcs, Sergens generaux dt efpcciaax.de à tous nos 
autres Officiers prêtent dt avenir de nollrcdit Pais en 
Provcncc.de i tous autres dt chacun d’eulx qui noflres 
prefentes Lettres, de que les fcmblables , de le contenu 
d’icelles dt dudit Monfergneur le Roy Loys par nous 
ratifiées de accordées aullî comme dclfus en obfcrvant 
de attendant entièrement fans aucune voleuté, de en 
nulle manière ne facent ne viennent alcncontre, mais 
icelles publient, de notifient, pourcc que icelles foient 
notoires à tous ceux ausqucls pcult ou pourroit appar- 
tenir an temps avenir. Donné au Charte! de Soumaux 
le Chambercu, le vingt-cinquiesme jour d’Aourt, l’an 
deffus dit mil quatre cens, deflous nortre Grant Sccl à 
Cheval, eu témoignage de force de toutes les choies 
deflusdites. 

Par j\I\>*lïifHeur , prefens Mmfieur PEvesque Dtfiil- 
hit de Savoy t , 'Jeh.m Je Confia»! , Cbanuelle Girart 
Sire de Ter mer , J eh a» Salvage , Jacquet Sotron , Am- 
hert Grobiùt , & Pierre Aadrantr Treforier de Sa- 
voy e. 

CCIV. 

25rkff 9Wmt îtMgf SRiipcrri / uni) Ut tren ©cijï» 
lichen ©ntrfurftcii ; U'clurcl) tic 0 toM Jrancîfurt 
ten tcncnfrthcri in 0 cbinu on^noironcn witbtl ww 
ivcqcn / tofj ticfclhc fttfr mit freyen wntfen 
niql. SRajeftet crqcbcn / unb ,qcf)prfamb tu feyn fic^j 
crbéttjcn/ ucrfpretlicu femerê üJtojcffet unh hc» 
faqtc 0 )iirfurrtcn twfcff* ju (janhl^abcn/aucli iut ®c= 
rictytc ; tniD au|fcr©rrtcftfc/ in wa$ tucife.cé gcfcfpfoi 
ma#/ ihr qchclffen ju fcim uni» ben iu |îcf)cn. ©e 
bm auff bem ^clbe wt ranctfcrt utn ben Dientfag 
ter 0 . Cimenté unb jubâ Zaq- i 4 c °- [ Lu- 
n 1 g , Tcutl'chcs Rcichs-Archiv. Part. Spcc. 
Contin. 1. Abthcil. I. Abf. I. p. 48 .] 


C’eft-à-dire, 

Lettres de Robert Roi des Romains , par Us - 
futiles il accorde fa Proteflio» fc? celle des trois 
Electeurs Ecdtfiafliqurs à la Fille de Franc- 
port, en consécration de ce que , de fa franche 
(â libre volonté , elle s'ejl foumift à fon autorité. 
Tou, IL Paul 1, 
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I 6? lui a promis fidelité , le Roi 6? les E le fl e ms 
lui promettent de plus de la défendre (£ maintenir 
en tous fes Droits , tant judicieUment qu'extraju- 
dicie/cnuKt. Fait au Camp devant Francfort U 
Mardi avant la Fête Simon ''jade. 1400. 


J OfUS* rCttprethr rots QOitfé Quota ‘Xànftf#rt .Çonrç/ |ti 
iiUm 3m<n ‘BfebrrrtaiXrid’0/ brfoiiun imt> tl>mûiinbc 
; oürn bmea/ta biffa: ©rief pâmer qrfttanbt eta bwent Itftn/ 
; ir.i mit bu «édifiai / ta y#<it unb ta Songer gmeuitglufita 
©tabt jjraiirfj’urt llnfcr unb ta 9Cri#* iitta Qmunxit <yu» 
iciCiÿ ricb mit untmibmm <t4tlxn tuib ervoam Ijonbe/ 

uné olG ruwm t\émif<ta Xintiq taqeflmbi^ unb ^rlwrtanb ui 
fmi unb ju irerNu / lia* ultcm btrfcmma / <ilô fir ber tmfan 
2)orfi[;reti t ui brui ;\cid’c bafuuunnt fqmbt/ tmb buta mit 
bimanbe bit ^*b(jcu/ tSabt unb Qtirijer gtmrtinjltdvbetv'oj* 
bfftbriebm gtiitt unb bu thren futnemluL unb ftmtahd'/mUr» 
fa unb b<3 QriL Srubd ©cbwmr qciibmaien/ empf.uiitcn unb 
«fat/ nonni/nttf.inqm unb fr(m (r; nud' bitrnnun/ mit ll^r» 
rimbt tmb £ra|ft bt«|ctf SftmffJ/ ulfr utr té é.uft/ Mj< le» 
nwiiM mtr ta R'fbrt/ bt< vrchefftn/ SCn^t imbsBnrijtr bacht» 
qtn.umbtm <?wbt Jriindfurt/cta bit jbrm fnmentltriMnib ferw 
talid) lonb fai rit 4 c«inltijt athurfainb/ nié fk tmé qcrhein ta* 
bru/ tbun foltm unb imta/ obtr umta tan featta/bit Nu-en 
trgeta otar cntflrta mbgw/ »tar Unit) ota lîbrr fur^ 
ntn/ Inbnitii/ fftatata/ fntta/ anqrtiffni t ota rnitaé an* 
lan^m Mrtan/ « rôtfcee mit Qtridut/ Qei|îlid) ota a>tmt» 
lid;/ otar obnt @oi«btf/in twld't QL'tifr baé «fttata/ bap irir 
fie burvor/ unb mita niimnâiinutlidyn / gmihlitan t fiowtr/ 
fd'irnun/ tantatatan uub wrfprrdvu foUm/ nud' «dion Uflfem 
SBamogen ebiuQtffl;rta/uub ufftsip bit tv:«fd'mtan\èr«tt/ 
ibrt ©ûrÿtr uub bit tftren Çilff/ îrofls unb t^d'inno tanribtr 
taflo lictartr gtfnn inégal/ fo ta tan mr/ unb mit tiné Uirfet 
unb tau îjnlt?|en tXtubé gfmxfiîrlkn/ mit îllamcn jtfwan tad 
finligen iè(u>W ju 3Raptv9/ ;^nctatid> ta > 7 <iliqrrt ^irct'en \u 
lÊoUnvunb ÎBana jii îria/ ŒrB'Spifd'offe tafl ^rtiqtn ïXnd^ 
in îcurfitan/inSrflbtti ttnptn TBelfthni l.tnbtn (frB^itntltr/ 
nnd afin ta il rm gitiraon/ unb tan thrm ft» 

mmtlid' unb foiitarlid’ai ifrfiTOttan mib qmbt / ifrfpmtan unb 
retan ifenm aud,’ wefîi.qiid.' in biefrn S’neff/ tup nxr fununtliÿ 
unnb fontarlidvitaw'bo'affcimb ^litta/bte jriv/bir )k ota bt< 
ibrrn in voigtfd'riftatia üJînfft tafumbt ota bffonta/ umb ta 
uoigefitriftaiK (Gaétan/ ota mnta ffin irnîrf ta barvoa rtib» 
ren otar <n<|1cj>cn moqtcit/ aitarrifleit/ faxbiam/ Inbigcii/ frie» 
«n obet tintaré unlanaai nnirtxn / in iptlcbe Tlkife bitrf gtf*r» 
ce/ grtrorlieb unb t'cjngltdyn/ targefientaa/ tehoIiTea unb ta» 
Mhtra ju fnn / mit tntarfagrii unb bülMlieltr f.mq»<li(tar @<» 
nuta unb uné mt non ihnm ju fontani / ned> jim fd-aben/ ne-d) 
fie nit ju lûirai/ unb jn tabolffén ju frui/iwd’ nfcr imfcr 2)«» 
inogen m Qtnubcn/ unb met eé tf-udy/ bup mit ota |ie wt 
ta' uorarfd’ntbawi @ud'< twqni/ une jeuwnta ju •Jtiifj»uc{e 
Seinbtfœcflt cber Snege louuntn iwîtbm/ fo foflot ira unrib 
bit obtenante itnfcr unb taé iXeid'é £bur|ur|ien/ in .ilfcn ,Jm* 
tan » l'ünrunen/ jînnm unb IXal/tungen/ bit imr tairvon umth» 
mot mettait/ bit riiegmmitat c-tau/ jlnd' tlnd frtbfl mfoycn/ 
tmb fotten irnr btfmntm nodi btfonta/ und atin niruutnb Jnt* 
tan funt'ctrroi jînnm nod; rid'tm/ bit t'oiand rittan gw* ftp 
tainn mit Unb bannn taijntjfoi/ unb jfln# Uné fêlb^ t’afer^t/ 
chn (tfle Qevtrbr / unb mir Xitmjl i\uj?rt#t/ S'-'hmtn/ Jtitbe* 
ri# unb QtWmtr £rb»<8ifdvfft ebatnanbt/ fprrd'tn mib rtbm 
uDt unb |tglt#t furatf#«tbm golofc/qciranlidi vefie unbllete 
tu bulten/tmb bùn taio ;u Ubrfimbt unb vtfltr gtctiigrtit/lln» 
(tre ^ngfjitttfle an bttfan SStit|f ({mu tanrfen. fier gftan tfl 
uff tain ifilta roi Jrancfjôrt/ tnn bon Àhmjiajt toi srantt 
gunontô 11 : 1 b 3uM îaqt/ nn# til'tifn Qfbun/tnufcnb un* 
pifr(?untat tlnferé t\ci#o 111 tant «|ttn 3a|?r, 

ccv. 


Convertie Inter Hervoye fuprtmum F lyvoiam 
Regni Bosnie , 6? Commune Chitatis Jadræ, 
Qui iile y diïlum Commune adverfkt omîtes dtfen - 
dire , quamdiu F tx ilium Reps Ul adislai 

elevaverint y promit fit. Datum in Campo 

I jfnno Domini 1401. [Johann. Lucius 
de Regno Dalmatix Se Croatix JJbr. V. pag. 
Ifü] 

N Os Hertoïe fupremus Voyvoda Rcgnl Bos- 
nc , ac Vicarius Gcneralis Pnlicîpudi Sereniffi 
Regum Régis Uladislovi & Regis Oftore, memori* 
commendamus, & fignificamos quibus expedit unîver- 
Ij s , quod nos, non vi, dolo, meta vei aüoaliquo in- 
genio, duâi, fed nortra propria voluntate & arhitrio 
coaûi,Egregios Rcclorcs , Nobiles .Conlilîum dt Com- 
mune CiviL Iidrx per Fratres nortros fpccialcs rccepi- 
mos, dt affumpfimus. promittendo dt oblrgando fide 
nortia mrtSari mediante prxfatos Reâores, de l^ob<- 
Na 1«> 


A» NO 
1400, 
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CORPS DIPLOMATIQUE 


ANKft le* de eadem Civitate totis viribns nollris , omnibtis lo- i quadringentefimo primo, A hac die quinta mcnJis Au- AnNO 
Xl NU c j s & tempuribus oppottunis, contra A adverlus quos - 1 gufii , traçante llluilriflîmo Principe Domino Joannc 
’ prxdidus Nubiles fubjeflarc julte, vel injurie iï‘ 


1401, 


, libec prsdidos — -- — A . A - 

volentes, non parccndo perfoux nortrx & noftrorum 
fcrviiorum , iicquc bonis, adjuvabimus A toto noftro 
potfe dcfenderc obligamus ; A quod nunquam tem- 
poris in proccffu per nos, neque per alios quospiam 
prsefatos Redotes ,Nobiles & Commune prxdid* Ci- 
vitatis & fie per prxfcntes Privilégiâtes Lueras valons 
volume* , il prxdidi Redores A Mobiles clevabunt 
vcxillum Sereniüimi Regis Ladislavl, A li clevavexinr 
prxfatum vcxillum jurando fuper Sanciam Cruccin A 
reliquias ad fidelitatem Vladislavi A non deponcre prx- 


<cgis Francorum Filio , Duce üiturir & Arvernix, I 4 0I « 
Comiteque Pldavix, Stamparum, Holotiix A Arver- 
nix , prxfcnrc quoque Revcrendmimo in Chrillo Pâtre 
Domino Petto, miferatione Divini tituli Sandx Su* 
fann® S. R. E. Prcsbycero Cardinali de Thureyo vul- 
gariter nuncupato , prefentibus etiam aliis Domiuil 
Tcfiibus infra ferions , Rartes prxdid® volentes tandem 
ob reverentiam ipfius Domini Dacis, tradarc ad fina- 
lem, & plcnsm.ut dixerunt, laper prxmiflis A emergen- 
tibos ex eis devenire çnneordiam , & pro vitandis lcan- 
dalis fumptibusque , omnem materiain controvarfix A 


fatum vcxillum usque mort cm. Nos promirtimus cum quxfiionîs fopiri, in Chrifti nominc convcncrunt,trans- 
préfaça fidc nollra militari, quod Screuilfimus D. Nos- cgcruut, pepigerunr purè, libéré, ac limplicitcr , ac. 
ter R. Oftoya Bosnx vult jurare fuper S. Cruccin A prout dixerum, ex certa corum feientia concordarunr 


reliquias quod nunquam in vita fua ad minus 
prxdiéos Mobiles A Civitatem ladrcn. née nos Hcr- j 
voye cum conforte noftra,cum Filio nuftro unico,Fra- 
ttibus, & familiaribus nollris vid- cum DraaghiscaFra- 
tre noftro Voyslavo, Voyaco , Petro Voyvoda A 
Tuartep A Fratic fuo Voyco, & cum aliis familiari- 
bus nollris vobis placidis jurare volumus fuper Sanc- 
tam Crueem & reliquias prxdiQas Nobiles univerfos 
de prxdida Civitate viribus uoflris fetnper cum poten- 
tia d. Domini Hong. Regis contra ipforum cmalos 
fetnper j avare volumus usque mortem noftram non 
dimittendo , fed fetnper promptè & paratc vos præ- 
didos Nubiles defendere A vendieare contra omnes 
Homincs: Immo volumus prxfatis Nobilibus afljgna- 
re Privilégia D. N. Régis A nollra fub pendenti Sigil- 

lo in ejus rei Tcftunouuîm. Datum in campo 

A. D. 1401. 

CCVI. 

f. Août. Pente du Comte de Genève faite à A m r VIII. 
«atotv ii Comte de Savoye far (1) Ododk Vil* 
Cwx«. la ns Seigneur de Baux fc? Comte d'Avelin , 
faite à Paris en r Hôtel de Nejle , le y. Août 
1401. [S. Guich eno N, Hiiloirc Généa- 
logique de la Maifon de Savoye. Preuves, 
pag. 14p.] 

In Nomme Domini nojlri JeJm Cbrijti , Amen. 

T)Er hoc Inrircmemum publicum, Uriiverfis A fin- 
1 gi’.lis notum fiat , quod dudutn inter IUnflrem 
Primipem Dominum AmfuEviM Comitem Sabaudix 


omni machinationc omnique anima & voluntatc rc- 
tradionis feu irritationis penttiis ainputatis, in omnibus 
& fingults prxdiâis & ex eis dependemibus, prout in- 
frà. Et primé, hojusmodi mediantc Tradatu , prxfa- 
tus Dominas Odo gratis & fpontè, A ci fua certa feiett- 
tia, ut afferunt, per fc & fuos Hxrcdes ac SuccelTorcs 
quoscumque, dédit, donavit & ceflit eidem Domino 
Corniti ibidem prxfenii , Ibpulanti & rcciplcnti , nto fc, 

& fuis Hsrcdibus ac Succdlbrîbus quibuslibet, actiam 
in cundem Dominum Comitem cjusque Hxredcs & 
Succellores rranllulît omne Jus,& Dominium ac ctiun 
Dignitatem Comitalem , omnemque aâioucm rcalctn 
& pcrfonalcin, mi mm. uriiem & direéiam rcique per- 
fecutoriam,quod A quam prxfatus Humbcrtus Cornes, 

A indc diâus Domtnus Odo ad caufam ipfius Hum- 
bert» Comitis habet feu habere vifus eft in Comitatu 
(îebenncnfi prxdiclo , omnibusque Membtis , juribus 
A perrinentiis fuis; exceptis hiis qux Domini quondam 
('omîtes Gebcnnenfcs habcbant,tcncbant A poflîdcbanr 
in Greyfivad.ino, Vicnnenfio, A toto Dalphinatu, A 
aliis qux non fuut de Juribus A perrinentiis Cotnitatus 
ejusdem; que omnia, proue font,fibi rcmancrc A rcti- 
ncre voluit, ac idem Dominus Cornes confcnfit ctiam 
pro retentis h abc ri ; fie de prxdîâo Comitatu Gcbcn- 
tienli, omnibusque Jutibus A perrinentiis fuis, de toto 
jure quod in eo habet feu habere poteft, idem Domi- 
nus Odo rationc pxxdifta, fe.A fltos Hxredcs A Suc- 
ceiTbres ex toto dcvclh’ens, A quateiuis pertinet ad eun- 
dciti de iplïs inveliiens piaifatuin Dominum Comitem, 
pro fe, A fuis Hxrcdibus A Succclforibus Invcflituram 
A Juris translationem huiusrr.odi acccptantem; confii- 
tuens fe ex nunc idem Dominus Odo Comitatum Gc- 
bennenfetn, cum Juribus A pertinentiis fuprà' diâis 
prout Comitatum ; A Jura hujustnodi latiombus ante- 
didis tenct pro dido Domino Comité Sabaudix prcca- 

— _ _ riô podldcre , doncc vidclicet idem Dominuf Sabaudi» 

uni, A fpedabilem Militem Dominum ObONEM Cornes, ejusdem Comitatus Gcbcnncnlis , Juriumquc 
DE V 1 LL A a lis Dominum Baucii, ex a'.il partibus; & pçrtincnriarum prxdidorum poficffionem ptout ipfe 
materia qitxflionis exorta, fuper eq vidclicet, quéd Dominus Odo illatn tcuet acceperit corporalem. Et 


Idem Dominus Cornes ailcrcbai , A judicialitcr propo- [ vice verfa, ut inter Partes ipGts perpétua concordia ma- 
fucrat , feu proponi feccrat per circunlpedum Virum . .1 . . 

Dominum Lambcrtum Oddincti Lcgum Dodorem, 

Ipfius Domini Comitis Advocatum.A Generalcm Pro- 


curatorcm fiscî; Comitatum Gebcnnenfcm cum omni- 
bus Juribus A perrinentiis fuis ad ipfum Dominum Co- 
initcm Sabaudix pcttincrc A fpedare deberc , multis 
caufis A rationibus in ptoctffu indc formato latiùs dc- 
claratis: prefato Domino Odonc contrarium dicente, 
A afferente quôd Uluftris quondam Humbcrtus de Vil* 
lariis, qui fuit ulttmtis oidi Comitatus Gcbcnncnfis 
Cornes , A ipfum Comitatum tcmporc obitus fui tenc- 
bat A poflïdchat, ad ultimos dics ficut Domino placuic 
petveniens, ipfum Dominum Odoncm Hxrcdcm infti- 
tuit in cafu non exifientis pofihumi ; quem cafum idem 
Dominus Odo contigiffe, A cundem Comitatum Gc- 
bennenfem ad fc fpcClarc afferehat , fubjungens, quod 
pari obitura diâi Comitis Humberti fuerat ac ipfo Co- 
iniiatu Gcbennenfi per ipfum Dominum Comitem Sa- 
baudie, ex ccrtis contcmplationibus A fub certis con- 
▼entiouibus inveftitus ; quibus non obllantibus, prxfa- 
tus Dominus Cornes Sabaudix. proceffum de quo fupri 
contra ipfum Dominum Odoncm formari feccrat , A 
diclum Comitatum Gebenncnfem ad manum fuam ex 
tune rcducerc volucrat realitcr A de fado : A quanqoam 
per hujusinodi quxftionis A disceptationum materia, 
plcrumquc inter Partes ipfas raciocinatumfitde concor- 
aia, A plcrique tradatus fuper hoc habiti foerint maxi- 
mi in loco Burgi in Urcffia ut affericur ; nullum tamen 
hujustnodi tradatus potucrint fortiri effedum. Hinc 
autem cft, quod anoo à Naxivitate Domini millefimo 
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neat, ac perpetuum amicitix vincuîum nuiriatur; pre- 
fatus Dominus Cornes Sabaudix dedit, ceflit A dona- 
vit in Fcudum pure A irrcvocabilitcr. memorato Do- 
mino Odonî prxfcnti, fiipulanti A rccipicntî, Caflrom, 
V'illam, Mandamentum A Territorium Caflrinovi in 
Vcrrcmoiio Gcbcnncnlis Diocefis, cum omnimodaju- 
risdidionc, mero , A mixto Imperio corundem , ac 
etiam cum omnibus Hominibus A Vafiallis , Homaeiii- 
que A cætcris ad cundem Dominum Comitem fpedan- 
tibus quomodolibet ; quod quidem Caftrum, V'illam, 
Mandamentum, Territorium, Jutisdidîoncm A Impe- 
rium, cum ccteris fupri didis , dat idem Dominus 
Cornes A darc promittit.ab omni impedimento A obli- 
gatione folutum, Dominium plénum Jurisdiâioncm- 
que omnimodam , inerutn A niixtum imperium Cas- 
tri, Villx, A Mandamenti prxdidorum fub hujusmo- 
dî Feudo penitus crans ferons in cundem Dominum 
Odonem; quem idem Dominus Cornes , de Callro, 
Villa, Mandamento, Territorio, jurisdidione, A Im- 
perio prxdidis fc deveftiens, de illis folemnitcr invefii- 
vit, conlUtuens etiam fc, donec idem Domimis Odo 
Callri, Ville, Mandamenti, Tcrritorli, Jurisdidionis, 
A Imperii prxdidorum poffcfiîonem rcalcm affecutus 
fuerit, prxcarià poflidere. Item ccffit. dédit A dona- 
vit cidcm Domino Odotfl fttpulanri ut fupri , ac In cum 
tranllulit omne Jus omnemque adionem reacapiti, 
quod A quam idem Dominus habet in A fuper Caltro 
feu loco dé Lonnes did* Gcbcnncnfis Diocefis , ab 
olim fob conditione reacapiti alienato, quod Caftrum 
feu locum idem Dominus Odo rcacapitare habebit , A 
indc ab ipfo Domino Comité tenerc in Fcudum; iti 
quidem, quèd poil obitum ejusdem Domini Odonis, 
h mortator Une LiUcris cttsculis A legidautyCaflrum, 

Villa, 
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Villa, Mandamentnnt A Territorium Caflrinovi.cunt 
juribus A pertinent»» prxinferris , ad prxfatum i Domi- 
'14.01. num Comifcm , A ejus Hxrcdcs mtscolw ex fiio cor- 
“ pore légitimé dcsccndenrcs , revertatnr libeTè A fine 
contrudiclionc quacumque, criant Callrum feu locus 
de Lonues, folam tamen pro eo, F!®redibtii « Suc- 
celTuribus iplius Domini Odoni». pro pane di«i JJo- 
niini Comitis fummam pecuni*. quant Domine* O-io 
Iblverit pro reaeapito didi Caftri Fr*tcreà ad majus 
Paris A Concordix vinculum.atnindamiorcmqiic corn- 
pcnfttionem ptiJiSorom. idem Dominus Com ta & i- 
baudix proinilit 6c convenir prxtato Domino Odoni m* 
pulami A recfpienti ut luprâ, darc & lolvcrc rcalitcr m 
pccunia numerata, (cmcl tantum ac limu! & non per 
partes , quadruginta quinque iniflial' rancorum auri bo- 
ni A legitiini pôndcris , de cunco .Screniflimi Domini 
Francorum Kcgis , in Caflrode Gordans Lugdunenlis 
Diocelis, vidclicct infrà proiimum Fcllum Pafch*. 
Fuie autcin conclufum de confcnlu & voluntatc Par- 
tium, quod iplc Dominus Cornes Sabacdix omnia A 
lingula, tàtnCaflra, quàm ali# excuntia de Jure, Do- 
nuii'6 A Proprictare iplius Comitatus GcbemuTtli*, ad 
Jus , Dornanium & Proprietatem ejusdem Comitatus 
revoect A reducat : Ht fuit aduin inter Partes ipfas, ac 
folemni A valida hinc indc Üipulatione vallatum; quèJ 
prxfjtus Dominus Odo teneat A poflideat Comitatum 
Gcbcnocnlcm prxdidum, co modo quo ilium taict A 
pollidct de prxferiti, doncc ipfc Dominas Cornes didi 
Caftrînovi, A ejus Jurisdidionis ac aliorum prxdiâo- 
ruin poflcffioncm corporalcm tradiderit, Dacificam A 
quietam ac ab omnî obligariouc folutam; aoncc etiam 
ipft Domino Odoni de dicta pecuniarum fumma iWrit 
intègre fittsî'adum : Habitis tamen policflibne Cullri- 
novi A aliorum prxdictorum, ac hujusmodi folutionc 
pccunî*. idem Dominas Odo didi Comitarus Gcben- 
ncnlis, ac Jurium A pertincmîarum prrdiélorum om- 
nium, exceptis cit qux fuprà retinuit, poirelîioncm in- 
tégrant piout illam tenct rcddcrc A confignare, etiatn 
Littcras, Inllrumenta A Vlunimcnta quxcumque.con- 
ccrncntia Comitatum prxdidum ; exceptis Littcris, 
Initrumcntis A M uniment is (angenribus ca qux fuprà 
retinuit in Grcvfivcdano , Vienncnfio A Dalohînatu 
prxdidis, expeaîrc tenebitur Dotniito Comitl fuprl 
diéto vel fuis, fine quacumque dirficultatc , A non ali- 
ter neque ante. Fuit etiam aüum inter Partes ipfas, 
ac folemni hinc Inde Üipulatione vallatum, qn6d co 
cafu quo prxfatus Dominus Cornes plenam A pacifi- 
cam diéti Callrinovi cum luis Juribus & aliis pexoidis, 
erpeditionem ab omni, ut prxfettur, obligaiionc folu- 
ram,ncc non A fummx pecuniarum prxdidx intégrant 
folutionem non fâceret eidem Domino Odoni infra 
■ prxdiétum proiimum FcrtutnPalchx, hujusmodi Trans- 
aCtio , Convenue A Concordia lit calfa A irrita , ac 
nullius crTicacix, robot is vcl motnenti. Fuit itifuper 
achim inter Partes easdem , A cxprcflâ ac valida Itipu- 
lationc coaventuin,quôd ipfc Dominus Cornes babau- 
dix tenebitur faoportare omnia A lingula oncra, qux 
idem Domines Odo tenebatur quovismodo ad caufam 
didi quondam Huinbcrti Comitis, A aliorum fuppor- 
tarc ratione Comitatus Gcbcnncnfis prxdicii, A infu- 
per enndem Dominum Odonem contra quascumquc 
• perfonas , ipfum quovis modo ratione didi Comitatus 
Gcbenncnlîs olTcnderc vet vcxarc volcntcs, tenebitur 
dcftcnderc A tueri, iplius Domini Comitis propriis 
lumptibus A expenfis. Promittcntcs nihilominus üo- 
mini Cornes A Odo prxdidi, fe non dixilTc vel fccilfe 
in prxterïrum.nec diduros vcl laduros in futurum,ali- 
quûi qnominus prxinilTa omnia A fin gu la prout feripta 
ruât plénum lbrtiantur cft'cctum , A perpétuant obti- 
neant roboris firinitatcm: A prxmilla omnia A lingula 
ipfx Partes concorditer A uiianimirer.fupra vcramCru- 
ccm quatn in manibos fuis tenebit lllullridinius Domi- 
nus Dux Hiturix fupra didus , tadain dévote maui- 
hus eorum propriis, jurayerunt attendere, implcre A 
inviolabilitcr obfcrvare, A nunquam comri dicerc, fa- 
ccre vel venire, de jure vcl de fado, direde vcl indi- 
redè, publiée vel occulté, fub obligatione expreira 
omnium bonorum luorum A cujoslibet corum, mo- 
bilium A iinmobilium, prxfemiiim A tuturorum : rc- 
nuntiantes proindc Domini ('ornes A Odo prxdicii, 
omni Privilegio fori , omnique exccptioni doli mali, 
vis, inctus, A in fadum adioni, condidioni indebiti, | 
fine eau fa jufta , vcl ob injullam A turpem caufam, i 
jurique quo dcccptis in Cotmadibus fubvenîtur . ex- | 
eeptioni quoque plus didi quant fcrïpti , A c contTà , i 
& deinum omni alii Juri Canonico & Civili, Divrno I 
A Humauo. novo A veteri, U(ui,Statuu> A Confue- : 
tudini, Privilcgiisque A Rcfcriptis quibuscumque, quo 
vel quibus contra prxmiira vcl prtmillbtum aliquid 
Tom. II. Pari. I. 
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Ce poülnt drftato c|oomü<injib« vel ncn. 

& inttfOdeiliev P.nev i p l'x,<|...~i innruir i velett ■>« ««- 
nunciaito j^merali*, qoamun, I. cttal l 

liBOlwer fiiiilëw evpieffi. l)e «ÿhn nnw'bu! & Cn gu 
liV. (idem Unmi.n' v.'on.vs * Odo, peneror,. te >oloe- 
runr fieri publient A poblicv Inlliemenu, 1“* F»; 
doela vcl non frudnéU ni Ndieio vd niN 
diâaii, corrivi, retici A meHomri conlllio A didaini 
ne cujâllibet lipicmis. IJéli lubdanna t»men in nliqoo 
non ininata. Vnlneinnl etun. .d "'«"''“S 
robur perpetuum primillorum.qoAd hujusmodi mnrtl 
menu liglllan debeonl A fieülemut Slgllll! Ipfonmi, 
proue contiicveront connu hjluiiics A auihcNIicis Li' 
lcrus Süilhie. Atiu hic li'erunt Paiiliis , m Dorno 
haUmiOms cjusdem üommi Oucis Biium nuncuwH 
de Nev!l.i, videlicel in n.»ina Galeri) balll propc 
drnuin iplius Humus : rr.fcntibuj pr*dla» Doinimi 
Duce A Curdînuli , ncc non egreqio Milite Uomino 
Fnncisco de Mcntone Gebennenlis Didcess. Nob.li 
veto Ayinoiie Domino A-peiimomls hrutiunopONlmir 
Diocelis, A Petto .André» et' prxtati Domini Comtt.s 
T i.itîtinc ->d Dfxmiila vOCatlS. 


CCVII. 

Privilégiant Imperatmi R c v e r t i Episcopo S pi- 
renji Rabanp induit «m , quo Tehmum in 
Qppido Udcnhcim per J'uot PnedaeJjotct Epa- 
cop.It ui Spirtnji denstutn cum rt tiqua «fliçn/t- 
bui , pedagtis ccndutlibusqttc aJ tuttdsm adperti- 
nentibui confirmât & prrpttub pojjideiida 6? tenen- 
da c enfer t , cum. inbibitune * ne qu-t t prafertim 
verb Civilas Spira, non o' jfantilnc) quibuicuxquc 
Privilégia , rnemoratam Epnopjtum cintra hoc 
Privilégiant tttrbare prs/umat. Autemèerg fe- 
ria ftcunda prexima pojl Doinitsicam R cm mis* 
cerc. 140t. [ L e h m a s n 1 Chronkon Spi- 

renfe Libr. IV. Cap. XXII. pag. J14. Col. a.] 

R U pe r T es, Dcigratiâ Românornm Rex, fem* 
per Auguftus. ad perpétuant rcî tnemoriam. ttît 
! Rcciæ Majcllatis circurnfpcda benignitas univerfos A 
! lingulos fidcles, quos Romanum ambit Imperium, cr 
innaia clcmemia pio favorc profequitur : ad iltorum 
tamen honores A commoda proinovenda tu>cxms aspi- 
rare teoctitf , quorum fides cl! amplius comprobita 
operibus, qoique pro cïaltandis nofiri A Sacri Imper. I 
Juribus non dclinunt fullinere lolicit urines commuas, 
A laborcs. Ea propter ad univerforurn tant prxlentium 
quam etiam futurorum volumes nutitiam pcrvrn.re, 
quod mu aitmdenrcs fyncerc devotiom» afledum, 
fidei pur jiatcm , ac multiplicia âdclijntis oblequU, qui- 
bus vcucrabilis Rabanus, Spircnfîs Ecclcl:* kpiscopus, 
Princtps A ConlÜiariui nofter fiddis A devotus , A 
fui FrxdcccfTores , erga nos A Sacrum Rcmanum Im- 
perium conllantibus animis tidclirtimè clatucrum, prxs- 
tantesque .iplius curain pervigïlem A bbores alnduos , 

3 uibus pro noftris A Sacri Imper ii lionoribus fc reddi- 
it A crebro reddit fo icitum A intentum. Copfide- 
rantes quoque, qualiter Antcccflbrcs nollri Divi Ro- 
manorum l'iincipcs tcclcium Mpirenfem anicdiélam 
gloriolilTmix A intemerat* Virginis Genïtrios Dci Ma- 
rix décor. uam titulo notabilibus cxtulcruiit Inligniis, 
fuam etiam inibi eligendo fcpulturam. Ad iplius Ra- 
! bani Fpiscopi fupplicationcm , A lu* imuitu Ecclelic 
! nollrorum in his Prxdecclforum inherendo yclligiis, 
Vccligal feu Telonium in Oppiilo fuo Udenhcint olint 
i per noltrns l'rxdcrclforcs fuper Kheni alveo condfl'uni 
i A donatuin Episcopi* pio tanporc cxilientibus, A Ec- 
' clclix Spirenli pixiiclu. lu cujus polkfîïonc plurcs 
■ Episcopi fui Frxdeccflôres fucrunt , A iplc hpheaput 
nunc ell, A ipl'um tenct A pofîidct. ncc non umvcrC» 

; A lingula alia Veâigalia , Telunia Fcdagia A < -onduc- 
tus, qux Dominus I piscopus A iplius bpirenlis fccrie- 
1 lia in üppidiv, Villis, vîk ac flraiis publias, foli A 
Tcrrarum Dilhiclibus Eccldiæ Spirenlis, ac in ipf* 
Civkatc Spirenli A aliis habent, tcuem, A poflident, 
feu ad cos ptrtinenr. A fpedarc dicnoscuntur, «idem 
Fpiscnpo, Puisque Succcfforious ac EccJelix Spirenli. 
in perpetuum ex polira ccrra feient a A de plcr.itudinc 
Régi* Potellatis in co valoie in quo font, A erunt in 
polîerum, condrmamus , A de uberiori notlr* munifi- 
ccntix gratia cadem Vcdigalia feu i'elppia, Fcdagia A 
OonduSus cidnn Episcopo luisque Succcllotibus A lu* 
Spireuli EccJdi* pofüdcada perpetub , A teuenda con- 
Nn i frrimus 
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fcrimos fit dorumus. Inhibâmes univerfis fit fioguli» 
Frincipibus , Gomitibus, Baronibus, Nobilibus, Müi- 
tibus, Clicntibus, Civibus, Incolis fit Univcrliuuibus 
Terrarutn fit DiArifituum, Civiutuin fie Locurum Sa- 
cri Impcrii, qui pro tcinpore fuerint , cujuscunquc 
ctiain digniutis, prxemincntix feu üatus ex; liant, hde- 
libus aut Subdiiis noltii*, fit prxlcuim Njjgiilratuuni 
Confulibus, Civibus fit Incolis univerfis fit ImgulisCi- 
viiatis Spirenfis, ne prxfatutn Episcopum, SuccelCïics 
lue», Ecclcùam Spircnfein , MooaAcria , fccclcllas, 
Prslatos fit alias Per fonts Ecclcfiillicas Civitatis fie 
Diœcclis bpirenfis, feu aliquem aut aliquid corutn in 
perpétuant contra corum Privilégia, Indulgent», Sen- 
rentias , Largitioncs , Conccflioucs , Dcciarationcs , Li- 
bertates , Exemption** , Donation es , Ublervantias.Con- 
l'uetuàincs,Statuta, Llteras feu Graiias prxdicta & pre- 
dictas, vcl aliquid corum, feu ctiam adverfus prsfcmis 
nolltx Approbation» , Ratification» , Confirmation» , 
Donation*, <t de novo Conccllionis Indulrvun moles- 
tent, perturbent-, aut impediant, feu friant quuoiodo- 
libct moleftari, perturbât i , aut impediri , vcl impedien- 
tibus, molrltannbus aut perturbantibus prxAcnt auxi- 
liutn,conlilium & favotem, nou obtlantibus circaom- 
nia fie fmgula prxmillâ quibuscunquc Pnvilcgiis, Liber - 
catibus, üratiis vcl Induit», ctiam Impcriali vcl Kegiî 
aut mita quavis autbotitatc prxdidis, leu alicui aut ali- 
quibqs corum comimmitcr vel divifim fub quacunque 
voborutn forma conccflis, vcl in pollcrum conccdcn- 
dis,cujuscunquc tcuoris exiAaut ,-etiamti de eis de ver- 
bo ad verbum fadenda mentio foret fpeciaüs. fit clau- 
fulai quascunque derogatorias contincrcnt Ncc non 
ConlUctudinibus , Statut», Obfcryautiis, Juris Civilis 
aut Canonici adminiculis general ibus aut fpccialibus, 
ufucapionibv . fie prxlcriptûnnbus contratiis quibuscun- 
quc, aux pratfatis Principibus, Gomiribus, Baronibus, 
Nooilibus. Clicntibus, Civibus, fit prxfertim Magillris 
Civium.' Confulibus, Civibus fit Civitati Spirenlî ptx- 
didis, feu aliquibt» aut alicui curuin portent in prx- 
mitTis vcl contra ca quomodolibct lutftagari, quas fit 
qui omnia ex tune prout ex mute, fie ex nunc prout 
ex tunc.tanquam fccdeft* Spirenfi prxjudicialia, dam- 
nofa fie contraria, decetnimus tuifle, fit elTc, fie fore 
tafia, ir ita, atquc nul la, ipfasqnc fie ipfade ccrta nos- 
tra fcieiuia atquc de plcnitudine Régie PoteAatis perpé- 
tué) calTasnus, irritamus, anuullamus, fit eis fie cuilibct 
corum ctiam quoad omnia fit fingula prxmifla , yoIu- 
jnus, ac (i de verbo ad verbum hic inferta clTcnt, prx- 
fetnibus deTOgarc. Déclarantes nofirx intentionis non 
i'uifle, cite aut fore, quod prxdida feu aliquid corum 
dido Spirenlî Episcopo, cjus Succcrtbribus , Eeelelîx 
Spircnli , CIcro aut Subdîtis corundem , feu alicui co- 


pcrvigil» mentis vacarc confidcrationibus , per qu* fie ANNO 
Sacrum Roman um Imperium noAris prxcipuc tempo- .q_ 
ribus optata iuscipial incicmcnu, rc* ipfa publica debi- 1 4 • 
ris fovc.it urfubiidiis, fie divorum noflrorutn morePrx- 
deceflorum Regix Majcllatis gladius cuudos vibranti- 
bus terreat aciebus pcrfccutores , fit per legilimos tra- 
mites calutnniantiuin uiiquitatcs cxpcjlat, atquc rclcdis 
vepribus fub Ctcro militantes lmpcrio deliderata l'ace 
fruatuur. Sanè cùm disponente AltifEmo , pro Coro- 
na Imper ialis Diadcmaiis tUscipicndn ad prxlcns patres 
Italie ûmus ingrelluri, fit ut Sacri Romani lmpcrli (U- 
tus lalubris, tranquillitas fie res publica intérim in Ger- 
mania, Gallia fit Regno Ardutenli, in abûrntia noAri, 
copiolîus atquc fruduofius procuictur, de llluAris fie 
Magnifici r’tiucipis Ltnovjci Comitis PaUuini Kbe- 
ni fit Bavarix Ducis , Filii uoflrl cariffimi , legalioiis 
fie gratfc circumfpedionis indulltia prxfumpiioncm fit 
fiduciam utique habentes indubiam , prxcipuc etiam 
advertentes i divis Koinanis Impcratonbus fit Regibn* 
HrxdcccAbtihus noAris hadenus cxtitiüe obfer vntum , 
ac ctiam de Jute Coinitatus Falatinatus Rheni fuiAc fie 
fit elfe, quod cum Ronunus Imperator vcl Rc* ultra 
montes Iialiam iiigrclfus fucrit , in iplius abfentia Vi- 
cariatum Impctii in Germansa, Gallia fie Regno Are- 
litenli , ad Comitem Palatinum Rheui pertinaiflè fit 
pcrtincrc : cundan diledum Filium nOAtum Ludovi- 
cum, snimo delibenuo, non per errorem aut impro- 
vidc, fed fano fie maturo Eledorum fie aliorum Prinri- 
pum , Comitum fit Nobiliutn, noAiorum fie Impcrii 
Sacri fidciium freti conlÜio fit conlcnfu, de ccrta uos- 
tra feientia fie Regix plcnitudine p»itcA*is, per Sacri 
Romani impcrii, in Germania, Gallia fit Rcjtao Arcla- 
tcnli.Provincias, Prrneipatus, Domuüa,Djllridus,Ci- 
vitares, Oppida, CaAra, Villas, fit corundem .perti- 
nentias, aualitercumquc,nomiuatas, omnibus, jure, via 
fit modo quibus mc'.ius fit crlicacius poirumus fie debe- 
mns, faeîmus, conllîtuimus fit ordinamus noflrum fie 
Sacri Romani Impcrii in Germania, Gallia fit Regno 
Arclatenü Vicariüm Gencnüem. Dantes ex nunc, fie 
tenorc priftatium conccdcntes eidein plfituun, überam 
& omniinodam authoriiaiem,tcmporalcm fit gcDcralem 
Jurisdtdioncm, fit gladii nutu fie proyidemia Altiffimi 
nobis cofitraditi pote Harem, merom fit mixtum Impe- 
rium, ac ctiam adminiArationem fit Jurisdidioncro otn- 
nimodam, contcntiofam fie voluntariam, vice fie auc- 
loritatc atquc Nominc noAri, in pwefati Sacri Romani 
Impcrii Provinciis. Principaiibus , Dominiis , Diftridi- 
bus, Livitat bus. Oppidis, CaAris, Villis fit corundem 
pertiuentiis, qualitcrcunque ctiam tsomiiuiis, per fc 
vcl per a'.ium leu alios.cxcrceiult.animadvcrtcndi.cic- 
quendi in faeinprolos « dclinquctucs fie rcos homincs. 


rum in atiquo prTiudiccnt ullo ‘modo. Datum Nu- | msque fit rebelles quoscunque punieiidi , rclegandi ,dc- 
retnberg, Anne» Dorniui m'ilcflmo Qoadringcntclimo | portandi, ultimo fupplicio addiccmli fit députant», fit 
primo , tcril fccunda proxiinu poA Domimeam qui ;ll j as cohcrccndi , rationc pi x via C< mediante JuAitia, 
cantatur in Ecclclia Dei, Reminiscerc : Regni nollri i rrout criminis qualitas exegerit, fie deliâi ac culpx re- 

\ t J \ I — J ........ 1 \ U...; K- . ~ . 1 . ... L*. ...... ; . ... 1 H /V ivr ru-r 


Anno primo. Ad Mandatum Uomîni Régis. 
LAUS Prvein. fi.irrz 7 Prtft§»r 

CC VIII. 


1 r Sept. Biptoma Vicariat û: y per quod Imper a) or Ru per- 
tus Filium, fuient Ludovicum Comitem 

Pahûnum, Corom /„- « Mi feu ilfo. q.ibu. 

permit fusctpttnda t» Italmm ahlurus effet , per |vw . comni :f cri ,,& in ipfum, ilium vcl îllos jure p ena- 
Sacri Romani Imper iï , in Germania , Gallia (3 ,; 0 transferentes auâoritarem, porc Aat cm fit liccntiam 

r> ..... . j 1 . . c . .. . ■- fir 


bellium fie cxcclfus. Et ut eriam apud « per cum , per 
fc ar fiium feu fuos Commiflarios, & ad hoc per cum 
dcpntandos . merum fit mixtum Imperium, adm:nillra- 
tio fit Jurisdiâio hujusmodi, çontentiofa five voluma- 
ti.i. in I<ks& homincs , cujuscunquc llatus, prxcmi- 
ncniix vcl condition!» exiAaut , infra terminos fie limi- 
tes fupradidos conli (lentes vcl conliAcntia (falva ta- 
mcn lemper Sacro-Sanûa Ecdcfiallici libettatç ) libère 
vetccaneur , fecundum quod Jus, feu ratio perfuadent. 
• ..iKtW.miii .idem illi feu illis. UUibuS 


Regno Arelittcnfi , Provincial , Vicariüm Gcncra- 
lcm conflituit , Gitbernationemque banc certô modo 
eidem comtnend.it. Datum Augspurg } . feriâ pofi 
Fejlum Nativitatis B. Maria- Vsrginis iæoi. 
[Marquard Frcheri Origines Palati- 


lieraient ne fuis quis militer Itipendiis, collectas & 
i uatias, confucta oncra, rcalia fit pcrlîmaliu fit nûvta, 

! ouocunque nomme cenfeantur . nobis fit noflro Itnpc- 
rio débitas feu débita, debendas feu debenda, ncc non 
omnes Cenfus , Reditus , Jura , Ptoventus, Eaiolu- 
I menu, Üblatiotles, Condufilus , Tclonw fit Pcdagii 



» - Jure, confuetudinc x— , 

D att, Volumen rcrum Ocrnunicarum no- exigendi, levandi fit redpicndi, « ad ule. s lu os pro dc- 

fcnltonc Sacri Impcrii, fit pro ipfo Irrpirin ac evidcnti 
expenfamm ncceffiutc, ûippotundi fit npplicandi: poç- 
n,n fie mulâas rationc prxvia Impooendi, levandi, fie 
ex faillis rationabilibus augmentand» , minuxndi, re- 
mictendi in judicio fie extra : Judxos Camerx noArx 
fervos acceptandi fit defendendi . boi.a damnatorym. 


vum. pag. 7x7. $.n.& dans Goluasti 
C onAiiut. Impériales Tom. I. pag. 381.] 


U pe r tu s Dei grarii Romanorum Rex fempe 
AugnAus, univertis noAris fit Sacti Impcrii fidcl; 


R 


iplîk 


*5 ~ .EJ*5-#“ I ?“ ass ISS’iJE. Ï 

tro & Impcrii nomme tidcliar fit cfleduaUier, tanquam 


DU DROIT 

A.-»r» iplîs in fuis Offiriis compctcntis , & usquc ad prxfcni 

AnN° .J cisdcm habit i • & quatliti) înilituendi fit dclhtucndi . 

.401, nec non de omnibus crimînibu*,ordfoarijs oc curaordi- 
' naciis ,cnormibus , Icvibus ,publicis fit pnvatis ,cognos- 
cendi, puniendi, fit cxccutionem faciendi am lecun- 
duni jura municipaliaquâmcommunis. feu Legi* cogm- 
ttonum: & dcciiioncm hujusmodi committendi, ut in- 
teerum rcHitucndî bannuxn Imperia Je pronuntiaiidi.at»- 
folutionum conccdcndi; infamïa um J uns quim tain 
notât os publieandi, camque Jurh inlamiam tollcndi et 
fuper ca dispenfandi; de cauîi* ptincipalibus fit appclla- 
rioncm ad nos fie Sacrum Imperium interpofiiarum Jeu 
înterponendarum quibuslibct, tanquam OOfter & Impe- 
rü Sacri Vicariui Gcneralis cognosccndi, exammandi, 
deddendi, firdiffiniendi; & alta qui caularum mérita 
requirunt, cxerccndi fit exequendi : Ferias fie Nundmas 
înilituendi, imponendi, collocandi fit conccdcndi: re- 
belles Sacri Romani Impcrii perfequendi fie puniendi, 
privandi fit exuendi Feodis, (i radis, Libertatibus , k- ( 
munitatibus, Indultis, Juribus quibuscunque tempora- 
Jibus; infâmes & inhabiles reddendi, prouuntiandi, dé- 
clarant; acquedc'” 

vcl per aliom feu , , 

tâtilfjicntbt/ aat alla quxcunquc judida damnatos fie ex- 
tra Jus (utmoriscll) Icntcntialitcr conllitutos & de- 
polîtos, ad Honores, Status, Officia, Jura priilina in 
mtegruin libère rertituendi: Décréta, Statuta ac Provi- 
Jiones in prxdiilis omnibus fit quolibet faciendi, de no- 
vo corrigendi fada. & in totum tollcndi, femcl, plu- 
rics , & totics quotics oportunum tuerie & ordo diâa- 
verit rationis : Omnia a fîngula Feoda Sacri Impcrii 
vacantia, vcl cum vacaverinf, committendi fie confe- 
rendi, ac de aliis infeodandi fit invdliendî (exceptis 
duntaxat Feodis inlîgnibus Archicpiscoporum, Ducurn 
fir Marchiomm», fit qu* cum vcxiilis feu gladiis recipi 
confueverunt , fit de quibus Offidaübus ImpcnaJis Cu- 
rix de more fervitur) fit ab illis lie rccîpicntibus Feo- 
da, dum fit quotics lé cafus obtulcrit, Homagii, Hde- 
litatis, obedicmi* fit dévotion» débita [uramema nos- 
tro &. Sacri Impcrii nomine fit vice poilulandi & rcci- 
piendi : ad Canonicarus fit Frxbcndas ac Dignitates , 
etiamli curati ac cicâivx fit majores Pontificales in 
Mctropolitanis fit Cathedralibut ac principales in Ool- 
legiis cxiflant. Perfonatus, Ecclclias Parochialc* fit Bé- 
néficia fie Officia Eccleliaflica feu temporalia, dum fit 
quotics vacavcrint, perfonas amas fit idoncas prifcn- 
tandi. fie cas fit ea confcrcndi: Dotes, Dotalicia.Spon- 
faliorum larguâtes ac Donaiiones propter Nuprias, ad- 
mittendi fit coniirmandi : mentecaptis , furiolis , fit aliis 
Fer fonis qui fui Juris non exillunt , Ouratores , Orpha- 
nis , Pupîllis fit Viduis Tutores fit Defenfores pnelicien- 
di . ac Tutorcs fit Defenfores minus légitimé datos 
conlirmaiidi, dévolutions* Fiscales quotumeunque Do 
miniorum , Pridioruin fie Agtorum aut Hcrcditatum, 
feu ctiam rcrum mobilium, dummodo Jus fit ratio il- 
lud eiegcrit, nolîrj fit Imperii nomine exigendt, reno- 
tam fit podefllonem talium accipicndi. Dantes etiam 
fit Regia concèdent» auâoritatc fit de certa Icientia, 
ttotbn ac Sacri Imperii Romani Vjeario Generali lu- 
pradido Pote liât cm plenifTimam . Notarios Publicos fit 
Tabellioncs cum audoritate fit poreftatc plenariss crcan- 
di, faciendi, fit de Tabellionatûs Officio înilituendi 
feu invdliendi .'ut moris cil) per pennam fit calama- 
rium : recepto ab iplîs prius fit eorum quolibet pro no- 
*Ws ac Sacro Imperio ‘débit® fidelitatis, lolita Jnramen- 
to : hoc ipfum etiam cadcm audoriwtc aliis concédai* 
dî fie committendi, cosque coram exfgentibus demeri- 
ti* privandi fie dcliitucndi : ac aiam Naturales, Ma»- 
fercs Spurioî, lîallardos , fit quoslibet de damnato 
five îflîcsco coîtu procrcutos , vivenribu» feu mortuis 
corum Partmibus, ritè Iccitimsndi : etiamfi torcut rilii 
llluilripm Princîpum , Ducum , Comitum « xiaro- 
nuni, fie eos natalibus fit omnibus legïtimis Juribus res- 
tituendi, omnemque genitun macojam Se ^natalinm 


D E S G E N S. »8i 

ollbo., gencraiîbaï & commii., AnNO 

quo ti.in.tac rotoaii. Quit.0. ommtoi S . ,, QJ 
in qucn.um prcl'cnnta obvia, feo Çt> 4 

font, ac li ml il Ipcciocè in luis cnp.cuU» i paicllt de 
verbo cd vabum hic l'oient iofert» & 
prclli, de ...‘lira cctta fcicoua & de plcnltodmc Kcgi» 

Poccttatii Ipecialitcr dcro,aumi. ac vinbol carcie dn- 
«foimu.. Mandâmes .iih.lom.nqi nnnnç; . “ 
te ptastipientes aiùvcrfis Jt nngulis Ecclclialllc s â lle- 
culaibui FthKipibus , etiamli lommcali pnrfü.goM 
Disnitate, Machionibnt, CoWbuaVuonibas Mi- 
timciialibui, Militibot, Uiennbos , VSfill». <-.v«a- 
libus, Oppidis S corom Umvcrhtat.bos Loemom 
Kcétoiibus & corum Commuuitiiibos, <-a&l>, \ >Va, 

Subdiiis, Tctrigenii. Incolis , Habuatonbos, Caltel- 
lanis, CoUodibàl, Officialibus, 4 Hommibos qu.bot- 
cunque, cujuscunque ctiam prietninenü* , digmtati*, 
ftaûs . eradû. l'eu conJilion.s caillant , prnfcmiblti dt 
tuturii; uuatenus pridictum Jlucctn Luaovicnm, _l v 
lion, nolttum cariffimum, nojlium & Impcra V tcn.um 
f.'enctalcm rallier ( ur prndicnur ) i oob.s 


nobis, In omnibus obedlam, pareaut & mtendaut r«- 
litcr & cnn crtcdu, ut eimdc corum l.ncna dootro 
per uperum dficaciam clucncat Sub P®»‘ P™" 

tbrumlioUtum 4 lmp«ii Vie», mm «mjm,»d. , m; 

fligendis; ne non l'ub pxim nolk« indignsiionll *ra 
vifliït.i,4 mille Marchj.ua. aurt puriflim . quas ab ip 
lis qui reçus attentat. prnGunlerint aufu tcmctai,o, 
totfcns quotient contia nâum luct' 1 > irrcvocahiliter 
pa ipfum l'eu fubllitu.ndos ab nidmt ei.g. volumus, 
rulsqu. ufibus prou, fibi v.J.buqr applicar,. Harom 
fub nollrx Mal.lbris Sig.ll. appenfonc Tçfo- 

monio Litcraru.n, Datu.n Augsnurg, m fenl poil 
Fcltum Nativ irais beat» Man* Viigma Slo." 01 *. “* 
no Domini MCCCCI. Rrstu v.t6 nota anno fe- 
cundo. 

Ad Mandat** Üsmiwi Régit 
J OB A M SES WE1BHE1M. 


CCJX. 

TretcJaius intsr Rupertosi J. Rorns.-orum Int - y 40 î » 
pcratùtem H e n ri c v m 1 V. R'gtm Jn*h*, — * ' 

pro contt abtnd» Matrimm.io inter Luuovi- *4 
c u .m Filium 1 >/s per nt cri s r.atu maximum , 6? 7, Man. 
Rlancii i*a m Filiam diBi Régis naiu maxs- 
mam , tcncbfus. D*t. L'.ndcni* dit 7. Mtrtii 
Anno 1401 . f R Y m e n , Fœdera , Conven* 
tioncs, & c. Tom. VI 11. pag. 17 p.] 

N Overimt Universi, ad quos prifenrii 
pcrvcnvtint, fit prieiarim quorum iutcrclt , vel 
intcrclTc fKmtit in tuturum, quùd Nos, Jubannet , Del 
gratii, iUrtUrdcnfu , Jehannts , cJdctngratià, Roÿt*- 
Jit , Ecclclixrum Epi'scopi : tient H*s Nertbsnmèn* 
C<Jtiilabularius , Radniphus M'e/lmer Undne Marctcallus 
Ancliæ, Comités; Sereuilîirai fit lnvidiflimi Principis, 

Domini Ht une t A a? lu Francisque RçV< acDomini 
Hibérni», neenon nigcniix fit Pnclariflîm* Fil'.* fu» 


dcfcâum abolcndi : ad omnia & fingula Jura Succefiio - 1 Scmorij Domhii Üland.ii. cx u»S^ ^ ^ 



perii Vicatium Gencralem pertinent: aiamli quaex eis ; Palatini Reni ac Docis ^* 1 *, fp|mnn . 

Jure fir ccinfuetodinc fpccialius exegerint mandatumj Super Mantagio live Sponfalibns fit Matrimomo, 
etiamli majora fucrinc P fupra fit inin espreffis. fit qui inter inemoratos DonHnum Ludow.cum^^^^^ 
ad nos fit Sacrum Imperium fadendt fit acendi prrtme- Ülanchi .m contrahcndis , Proenratores fit Tradatorea 
Mi 11 « inniiîml fit ofr usouc Pan um Pote lato pari ter fit Man- 
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lit CORPS DIPL 

A.MNO wWî*. noviffimè, port inulu* dcliberationes habitas, 
fupcr Punékii .Mcinbris , & Articulis lcqucntibus con* 
1401. v r. i m u s , & et cerri Icicntü concordavi* 
-MUS, dt CONCORDAMUS, Ut Lcquirur, 

1401. 

Inprimis, quftd Dominus Henri cm» Rtx Anglix 
prxdidlus disbil, * dire promit», menorltam Domi- 
nant BUutbim Scniorcm fuam Filiam ipll Domino 
Ludovit» Senior! Filio Domini Régis Ronunoruni , de 
non alteri, in U x or cm légitimai» , 

Ipleque Dominus Lotuviats. ducct 6e accfpiet ean- 
dem Dominatn Blxmtbian » Übi in Uxorem légitimant, 
& non aliatn , fub modis ft formis lcqucntibus. 

Primo, quod memoratus Dominai H/nneui Rtx 
Angïut dabit ipli Domino Lmdwito ,cum Filii fol Do- 
mlnl Blxutbid , & pro Dote ejusdem, xlM. Nobilium 
Cunci Anglûc, ac valons Ac pondais ulualis in Regno 
Anglix, ad Terminai per Partes concordandos. 

Item, qu6d mittet candcm fsusm Fihxm ipfi Do- 
mino LnodovUa (aliter fulcitam Farafarnalibus , Joca- 
libus, ét Ortmibu* , prout decet Rcgiain Magcftatcin 
otrobique, ac Senioribu» l-’ilio ac Filix Regum utrius- 
que ccdit ad honorcin & dccorcm, 

Item, qugd , in conpcnfationcin prxtnîflbrnm , Do- 
minos Râper lut Rrx Rom<t»orxm , dt CJOS Fifius Do- 
minus Ludoutui lxpctaii , aflrgnabunt ptxfatx Do- 
m-nx Blxacbix ad vitam fuam , de, poli ipiïus obi- 
rum, Hærcditx» de hujusmodi Matrimonio procréa- 
is dabunt, propter Noptias, Cadra, Domina, Pos- 
fcfiioncs, Villas, Carias & Predia juxta Renum, vel 
in Docatn Pavapx , ad valorem annuom ivM. eo- 
rumdcin Nubiliutn , iplïmquc in Donttniiï. Callris , 
TelVis, Poflcflîon bus , Villis, Cnriis & Prxdiis hujus- 
modi, lîbi, & Htrçdibus fuis hujusmodi poffideudis, 
fufficientcr ft légitime feoffabuw, ft clàm facicnt, de 
'afllcurabunt congru» Litetis P minibus, ac in Poll'es- 
fioncm eonimdcm ipfnm Dominain B tant ht tm feu ip- 
fius ad hoc Attnrnatos inmittent, ponent, Ac inducent 
rcalitcr dt cum ctfe&u, anre Solcmpnuationcm Maui- 
monii fujrr.d tti, 

ITEM, qtiùd prxfatus Dominus Htnricus Rtx An- 
glix, Anno a Nativltate Domini computato Milleli- 
mo , quadringentefimo l'ccundo , proximô veuturo , 
poil Fcllum Pafehx, & ante diem Dominicain, quo 
decantpri folct , pro incrortu Mille, Jubilât k (vi- 
délice») ttrtium divin Dominicum poil idem Fcllum, 
ducec aot duci tacict ipfam fuam Filiam Scniorcm Do- 
minam Blmthiam , animo perficiendi Matrimonium & 
cetera prxmilTa, fuis cxpcnlis, periculis, & cutis ,■ ad 
Civitatem Mctropnlim Colonial» fupcr Kenum, 
lTeMquc, in diâi Civ it aie Colonienli, Dominus 
Rupert a i Rtx Romauontm ac diélus Ludtnvitmi CJUS Fi- 
lins, ipfam Dominai» Blxsttbiam, ut Sponfàm dclide- 
ratam , per Itios condignc fuscipient , ac hon orifice , 
ac, Chtillo autpice, féliciter cor ont expenlis & curâ 
ducent ad Cailrum & Opidum Heidelberg, pro Matri- 
moiuo ac Nuptüs hujusmodi, extune proximè fequenti 
Dont» îcl,cc!cbrandis & pcrficicndis „ ad laudem Dei 
& commnncm Initiant Regno rom prxdidoruin 

Item , ne orîatur dubium fupcr atTignationc Cas- 
troruin, Dominiorum, Terrarum, Pofleflionum, Vil- 
larum fitc. de quitus prsmitiitur, Adjectum eft, 
qu6d Dominus Htmricui Rtx Auphx prxtaéh» potexit. 
cùm voloerit , mitterc fuos Nuncios, & prxfcrtim de 
proximo inter Fefta-AfTumptionts & Nativîtaris Vtrgi- 
ni* Alnue, ad eipcricndum de eisdcin, & cum Man- 
dato (i Poteilate rccipicndi, vice A nominc diéix Do- 
min* Blamehut, in tonna prxdi&a, PoiTcflioncm co- 
rumdein prout kl expedierk modo melfort. 

1 T F vr , fi ( quod Deus diù avertit) poil confuma- 
tioncm ipfras Matrimonü , k datl fumiqi xl M. No- 
bilium p:o Dote (de quo latiùs & cluriüs infra fit men- 
tio) cootingeret ipfum Dominum Ludoatnm ab hac 
vitadecedac, ipfî Domini Btnucbiâ foperflite (Proie 
fosetpii vel non fusccptâ’i A ipfa Domina forfan dc- 
clinarct, feu vellet rccedcrc de Dominio ipfius Domini 
Ludwfici , caufi vel occaiîonc quibusctSmquc, 
Concord atum ell inter Nos exprefle qui>d ip- 
fa Domina Blanchia libère reccdere, 6e Locum muta- 
repoterit, cum fuis Parafarnalibus, Jocalibus &c. fc- 
que divcrtac quo libuait aut volucrir , absque eo quAd 
Nominc, caufi, vel ex parte prediéH Domini Raperti 
Aevô, aut ipfius Domini Laduwid , Hxrcdum & Suc- 
ceHorum fuorum, & eau fat» ab vis vel alîquo corum- 
dem habentium, fupcr rcceptionc iv m. Nobilinm l'eu 
fruâoum , provettruum , Dominiomm,& Pofleflionum 
fuormn , fibi nt (Vipra aflignatorum , quomodoliber 
propterea impediatur vel molcrtctur. 


DMA T I Q_U E 

Item, fi (quod abfit) îpfi» Domina BUntbis forte AîJNQ 
deccdcrct ab hac vit» , Proie non fusccptS, ante Ter- 
minant Solution» ordinatum & prxfixum, forfan par- I^OX» 
tis Summ* nouduin foluta, reftantis pto Dote fiu — — 

folvcnda fi vixerit , ipfo Domino Luebwito fupcr- 14OZ» 
ftite. 

Concordat u m eft qu6d , eo cafu , Summa ho- 
jusmodi partis reftands, de Ixpcuiâis xlm. 'Nobiliba*, 
vendicari non débet feu requin quosis modo. 

Item, (i contingat eundem Dominum Ludovicum 
(quod abfît) prrmoti 6t Summa xlm. Nobilium, pro 
Don* ipiius . lauebix danda, foluta non fuerir, quia 
forfan l aminus Solution!* nondum advenir, aut lub- 
terfugio.dilationc, negligentii , culpâ, vel defidià Do- 
mini Regis, vel atiàs , Partis ipfius Domin* Ü/a*- 
cbix , 

Concordat u m eft qubd in Summi quatuor 
milium Nobilium, D^nationc propter Nupiias libias- 
lignatâ, tantum defatcari poterit, quantum reliât lbl- 
vendum de frpcditfia Summa xl m. Nobilium, habito 
rclpeâu quAd pro decem Nobilibus fumtnæ rdUntrs 
Dotîs unurn Nobilc dcfiilcetur annuatim, caufi Dona- 
tionis propter Nuntlas &c. 

Item, Pt, fi ipla Domina Bljutbia Locum vol ne* 
rit mutare , libcTa ait , cum omnibus fuis Pouis , Para- 
farnalibus , de Jocalibus . uni cum pcrccpdone Dona- 
tion» propter Nupiias hujusmodi, fibi compctcnti, abs- 
que iinpcdimcnto l'eu molcrtationc cujuscüinque , de 
Partitn» illis rccedcrc ut fupra memoramr. 

Item, quia nondum determinatnm ôc concordatuni 
eft de modo Solution» Summ* quadraginta milium 
Nobilium prsediâorum , potiffimè qubd pro parte Do- 
mini Re/n Anglix & Filix fux oblata funt iu tribus 
futur» terminis dt temporibus folvcnda (vidclicet) in 
Àddutlione diél* Fili* xviM. Nobilium, dt ex poil 
Aoao proximè futuro xiiVl. extune fequenti Anno 
contiguo immediato XIlM. Nobilium, &pro parte Do- 
mini R*gis Rtmanvrum & Filii fui petitum eft cam 
Sutnmam folvi in Adduâionc Fif* prædiâx, 

VOLUtIVS dt CONCORDAT! surus, qnâd 
quüibct Dominotum nofttorum Rrgum prxdiclorura , 
tim Dominus Rtx RomunonM 6e diâus Films fuus , 
quim Dominus Rtx Angltx pro le & h h a ftt.t pr*- 
dièlis, mirtat ad Dordracnm rrcs vel quatuor Procura- 
torcs, cum plcnaril Poteilate ad concord asdum 
de modo Soluiionis Summ* xl M. Nobilium prediclo- 
rum, dt in P’ello Pentecoftcs proxitnô futuro, vel in 
craftino ; fal vii prctntflis ConcorpMS & Volun- 
t a r ibus nuflr», quas in fuo rnbore volumus per- 
mancre dt cificacîter lèrvati. 

Quinymmo ADUciUMtll.it exprefle promis- 
Sum & concordat DM cil, quôd circa variatio- 
nel», mutationem. furpenfîonem, vel inteâioncm fe- 
pediéli concept i Matrimonii, nichil intérim debeat in- 
mutari, per quod familiaritas ft Aniîcitia, inter firpe- 
diâos Rcgcs per ipfum Mafrimonium jam contracta, 
in nullo debeat medio tcmporc violari feu diminui, fei 
potius augeri ; falvo femper quùd in Dordraco , de iplo 
modo Solution» ipfius Summ* xlM. Nobilium per 
ipfos Procuratores in toto concordftur, & ca, 
de quibus ibidem Concord at vu ft conven- i 

Tüm fuerit, ligillabuntur, ncdùm Procuratorum. ab 
utraque parte iliuc mittendonim , ivd per utrosque duos 
Rcges de Dominos, ad hoc etiam de utriusque Regum 
Regni^ eligrndos, Sivillis, dt modis, firtnitatibus, vel 
Pœnis congruis , & ibidem exprimendis. 

In quorum omnium ft fingolorum Tcftjmonium, 

Sigilla noQra feu cujuslibet noitrûm PrefentiDus duxi- 
mus appcndcrtda de appendimus eisdem, 

Dat. Londonix, Anno ab Incarnatione Domini, fe- 
cundum Stilum Eccleli* Anglican*, Millcflmo, 
Quadringcntcfimo Primo , Mcnfis Martii die feptimi. 

CnnfirmxtHT IX, die Augujh. 


ccx. 


i 


1 


i 


Digitized by Google 



i 

i 


DU DROIT DES GENS. 


iS 3 


Anxo 

1401. 


ccx. 

Siffrltc Scrfc(>rtifo«9 
SDnKfcfl. 


rfn^r JoNtwg/ wn gnabnt/ ®f<tH«<ttt bpSGnt/ 
un6 £rr$i -4 tn 93qvrn / boS Sjeifiacti ydchea 2)itori« 
in ©ntfd'en Arabe/ ic. ©«bietoi b«t (grfmiuno» ufcrn iteben 
«ttrtuai SBwgmiwftan/ Kid'tcnv SPur^rn tutb iutm «jcrncm* 
iicb ju Üîuiuoiborj unb ju ijagmbuA/ 

©«ju gtberrat/ ufer goutt* an aüti gut. Iftbm getreutn 
unfer Aebcr spcre vnb SBattrs 

Unb rott lyotb btf jfomgid ©oAftr wn ffn$ef<mt ;Jramr< 
SïlanAm gownt/ bit un* ju rntfct dtcht> ^ugfniucti gdobt ont 
rnbprob i|i/ «BfltpDratpt oif ©trmerôbaai/ ©urg unb fiat 
unb cff Sîorratburg mtbiJagmbuA/ 

£>aj bttjêlbat ©leflt mit nH<n rmi rtdtm unb jugtbonnt* 
(tnt Itucn unb guttn tr vopbuui ffn foUcn/ nad; lufe Nr L'ricffc 
bit tnt fr barubtr gtfxn ban ; 

Unb rtlfo ban twr mit ufkm <j*trmm £*t«b«n von ©t» 
frlAfnep iXiAter utxrfomen/ Nt) a uA ruer glubbe unb tçbt 
w « : pmgrtmJ battt / wnt ber qbfantfAaftf nxgen/ W un* 
ftr limer Jja« unb 2îatt<t udj pmt vor in 'TbfantfAaft tmvgf* 
Wt / unb inngcbra but / gm{ltAcn lebù unb lotjer (ïtgen unb 
lafctm fai anttade gmt*. Sjmnnb ÿnfbl unb gcbtrttn uA aflm 
gontuthcp unb funbaliA vejkcliA nnt trait btfed britfff an 
unftrb litbtn bereit un vaaerd fiat / nid agir btd and? foie 
gantd innAt pan/aU balte b« obgttum ©nettes uA traxtglttte 
be unb tibc al6 wjrg<ftbnbm|f<t/lètng gtfâgetpat/ba^irbann ju* 
fouit «nt aÇtd wrjitlKnn ter cbgauiittai tfnumie ©lunAirn 
cnRt tlurot pudframwn unb an me btmt gurfonunni 'Ulnflcr 
3WW|i> Stncton ^ccur,u«t b<* Suning wn gnaebar bul* 
benc/Jtotent unb frwrtnt tt t'optent jufm/tmb tvo tÿ bnrju tant 
bai 2Bir von bote* megm te abcgingen banu f«/ baÿ ir unb 
«utt nnd'fommtn gmii-inlitb unb fwtbtrltdj mit btn jlttttn 9îut> 
trnbnrg unb Çagmbud? unb mit nllm ijjrcn robtnt/fcilcn unb ju* 
gchocungtn btr obgou ‘ftamw S3lan*«n gmçluboi unborttnM 
gchorfinn unb geit'ûtbtmKlnifc'lffnt cmt aHe .irmbc/alélnngt fje 
irttUt/nad' lait pm'ovbcind bncffr bit fit bnnîbtr Ku. OrtuntK 
pif, bncffs utrpgtft uut mtfctn nniwngtnbtm ^igtfigel. 


CCX. 


Anno 

1402. 


Literie Ludo vi cr Comitis Palatin: ad Rbcnum^ 
y usb u s Blanchiæ Sponfe fu* y Filtre H e n- 
k ici IV. Régis /inrjtæ , Lot* qajtdam p>o 
Dote adduit. Dot. Heïdeiberga fer ta ftxja Do- 
miniez Pafchati s Anno 1401. [R y mer, 
Fœdcra , Conventioncs , &c. loin. V 1 1 1. 
pag. H«-] 

O* Ludovjcus, Dei jÇTatiî , PAatimn ad Rbe- 
attm, (t Dur üavarix, ilacri Irnpctii Vicarius ir» 
ami A-r Knhk liilr/Wc i 1 iddibUS Cofllulibu* , 


N 1 


Germiaü , ârc. Nubis Dilcâis, 

Judicibus, Civibus, & Incolis in commuai, in (Jiviu- 
tibus Norinbcrga & Hagcnbach. 

Chari & boni fidèles Subditi DiJcéii Domini & Pa- 
rent» noltri; 

Habeptcs Régis y\ng!i® Filiam , Demimjm Blaneb'mm 
di&am, nobîs in uollram Coujugcm dotam & dcfpon- 
fatam, Dominam in Gerraersheim, in Arcibus & Ci- 
vitattbus Norinbcrgx <5 r Hagcnbach, 

Volumui ut exdem Arces & Civitatcj,cum omnibus 
fuis Af^ertincntibus, Fundis, âc Bonis, cidcm f eodp 
tcncantur, juxta tenorem Litcrarum, ci defuper a 'no- 
bis traditarum : 

Et fie, nofiro dileâo, fideli Diettrito de Engehheim 
Judici injunximus ur vos a veftro Jurarae/uo, cidcm a 
vobis, rationc pignoris (cVlm vos aolîcr Dilcctus Do- 
minus & Parcns ci in pignus tradidillct) prxllito, tou- 
liter liberos dimittat; f contra vobis oinnibus.în com- 
muni & in paniculari, iterùm feriù mamlamus,& flrîéi 
prcdpimus , virtutc harum Litcrarcim, & vice DÜcâi 
Domini & Parcntis noliri (utpotè lupcr hoc cjus plcna- 
riam Potcftatcm & Authoritaccm habentes) ut, tjuam- 
primùm vos prxdiausDietcfrcus .1 veliro J uramemo & 
Subfcriptionc liberos dcnunciavcrit, vos ab 00ml eius- 
dem de lutoro Ohedientia lubtralutis ; fed c contrario 
memofatz Donna* BI.uk ht* Con;ugi noiiræ, vcl , vice 
eius , Honorabili Domino Jaboaai Kiuibon , Regis 
Anglix Procuratori, Obedicmiain & Homagium , cx- 
hibere, d crcdere & jurarc indilatc tenumini. 

Cafu quo autem Nos, (îvù in brevi, tivè longe poli, 
morte intervcnicmc, ex hac vit! dccederc comingcrct, 
volumtis ut vos & Suceefibres vcflri,in commune & in 
partieolar», uni cum Civitatibus Noiinbcrea & Hagen- 
bach, ac omnibus carundcm appertinent bus , prxme- 
morat* Dominz Bhatbi* totalitcr Subditi, & Obe- 
dientes, & Fidèles fitis quoad usque ilia vixit, juxta 
tenorem Literarum Feudalium quas defuper habet. 

In quorum fidem & robur has Literas Sfgillo noflro 
communivimus. 

©tbtn ju ijtibtfbtrg off tvn fritug tn btf eptr*wwttn nndp | Dit* in Heidelberg ferîJ fcxd Dominiez Pafduuis, 
Gt'l» âtlmrtt utrjtubunfctn "Xatt unb bnnuulj in b«n «nbtrn ! Anno poil Nativitatem Chrifii 140a. 

3«f. 1 


Super Do tahtio Blanchi z mentor al 0. 

rtR^r I ut>«»ig / uon 0ettf mwibtn/ bp Kin t/ 

Unb sperc-oq in'SBtptrn/ btfi jyiltgcn SXtdjttf SDunrtt m 
Î^Hfdjcn Mnbtit /^cnbittoi tmftr iitbtn ©etrurotn S?urgtr* 
utttfltrn/ iXabt unoiBitrgn. gotitûtlidyn ber ®M6 0frmtrfi* 
bout imf. guobt tatb itflcô gut. lidxn garuuxn uufer litbtr S>at 
unb Qkftcr/ 

llnb mtr b«;n ixi Rongea £>ed.'ifnt von ïngtlanb Çrmnrt 
ÎSIanchm gawnb/ btt lùrtf ju itnftt (glid^en jjuofraunt debt 
unb \ytljtrobtfl/i5<rcpbom«u|f © entier èb<tui/utf SIuronburg/ 
unb uff iQngtnbttdi / ^uxge u.nù <5 cet/ tmb uf 0î«f<rainrt/ 
but ©ortft / buj btcfelbtn 01eft unb ùDortfc mit ailtn trm 
rditcn unb jugehcrungcn/Iuten unb guten/tr tpeb«nc fin Mm 
na A 1»« ber brKiff bit mir tr burtiber gtitn Ixui. SNtromb befr^Un 
tmb gcbtttcit mir tuA nfltn gancmliA unb funbcrliA vtfitd'lid' 
mit rtnfft bief. britffoJ an unf. litbnt ÜJattt unb unttrtf fbn/alP 
SZBir t< b au A fax m\\t uudt ban/baj tr jufâmt ont aQetf ver* 
jiffan fctr ctgen. •Jr^nwe ^SlanAia unfct clic^en ftudfrauen 
tnw an ir füû btm Srfâmet üJlti^ct 3ol>ui 5pntpon tmfer 
bttf Semaeo von ffnatUaitb unb ;Jr.tuivf fflfitndiut 
obaen. ‘ÿroettraton bnlbenr globàtt unb fmertnt tr mtbctn ;u fin 
unb obe u bnrju font baj'^îir SîebeiJ 3k wn et abcgintgcnn 
Iwtin fit/ baj ir unb «ttr nnAfomen gememltmen unb funttrliA 
©amant ber ©tab ©nrmerelKtni tmb mit aDoi iren rtd'ttn ntt» 
çen/v<»m unb jugAorangni ivr obgtn. Jraurct Slandia gmt» 
ItA unbtrttnig/aAerfrm/ uttb gm-artcnU foi fbDcm. 


'Une 


Latine. 

N Os L U lï O Y 1 C U S , Dei gratiî , Palatins ! ad Rie - 
■nam, ft Dus Bavarix, àaeri Im}>crii Vîcarius in 
Gcrmanü, Nobis Dilcâis , Fidclibtis Conluiibus , Se- 
natoribus & Civibus in communi Civitatis Germers- 
beim, noftram Gratiam. & otnncin Prospcritatcm. 
Chari & Fidèles DilcÛi Domini & Parent» nollri ; 
Habentes Regis Anglix Filiam, Dominam Bianchiatn 
diûam , noflram Conjugcm datant & dcfponfuam. 
Dominant in Gcrmcrsheim, Norinbcrga, & Hagcn- 
bach, Arcibus & Civitatibus, & in V’ilii Nec.Veraa, 
Voluntus ut omninô il Ix memoratz Arecs, Civitates 
A Vilix ejusdem 1 iterùm Uni. 6 t ad candcm pertineant: 
Ea propter. vice Dilcéii Domini A Parcntis nollri 
(cujus plcnarü Authoritatc A Potcfiatc fuper hoc tun-, 
gimur) A , in virtutc Litcrarum prxfeiuium, omnibus 
vobis in communi, A fiugulis in particulari. Uridc 
mandamus A prxcipitnus ut cidem Dominz Bloxebi* 
Conjugi nollrx , vcl vice cjus Honorabili Domino 
Johanmi Kiasbou, Regis Anglix A didx Dominz Blaa- 
ebi.t Procuratori, irtailatè, Obcdientiam A Homagium 
exhibere, ei concredere A jurarc teneamini quùd cjus- 
dem fidèles Subditi ctTe A pcrmanerc velitis. 

Cafu quo autem Nos, monc interveuieme, ex bac 
vint dccederc contingerct , mandamus A volumus ut 
vos A Succeflbres vefiri oiune* ih gcncTe, A finguli in 
fpecie, A vcl maxime Urbs Germefshcim, cum omni- 
bus appertinentibus , jam ntemoratx Dominx Blaaehs* 
oinniüü fubdita, obediens, A fidelit elfe teccatur. 

Quoi, 


■Dioitized bv Google 


! 



Anno 

1401. 


1403. 

7. Janv. 

>> (>(■ 
UClII. 


184 C O R P s D I P 

Tfac aïït qtwtrbt /rtl« Ifltidf fit fMbtu natb ttttt tr neborac* 
Spncfe lue ne birrülxr ijot/tuib iroan fit b.mn von botod»v«$at 
«bc<|(«initcn !M<n« ir dbcrjmfkc Itcbtn >*rcn unb 2 )mm 
iaîb *în ®rbtn ffoRjMvcn bp Sim/ imb S?crtogm mfBepcm 
fui /in itutt nwK ulô k btjbtt i'or Statuai fri<f- fôiu-ffo» joKfl 
fin / tint nflc «vttbc. 

itrfimN bief. sSnrjftd vtrflwlt mit tmfcrin ûnlî.ttt.jtnbetn 
3^tigd-04ai nu (AamaôNitu uifteniDlanMg mici' ben» v*on» 
tagt a» uwii fînflM in btr Sjathÿtt fifircbro Quaûmodogeniti 
nad,' tfrtfli ÿt-rntt violai tynibert ^arc unb tartuiÿ in 
bnn ail bern jart. 


L O M A T I Q. Ü F. 

Quod, fi veri» eandein patiter viü detungi contigc- /VnNO 
rit , volumes ut iicrum Dileâi Domini fie Parentis nos- 
tri, cjusdemquc Hxrcdutn Palatinorum ad Rhenum & 14OZ. 
Dominorum in Rdnitein omnimode, prou; bail cnn* 
ante Datarn prxfeatium Literarum, fidèles Subdki pér- 
ira neatk. 

lin Literas , fine ornai dolo fif fraude, pendulo Si- 
gillo Hxrcdum de Germersheim tiguav mus. 

Dat. proxiroo die Lunx poft Dominicain, cum in 
Sacra Eccloia cantabaxpr QM.tfimcdo gémit , Anno poil 
Nativitatcin Chriiti 140a. 


CCXI. 

Hommage prêté par Jean Duc de Bretagne à 
Charles VI. Roi de France , le 7. Janvier 
1435. £G.G. Leibnitz, Codicis Diplo- 
maiici. pag. 271.3 

lu Nomme Demi mi Amen. 

H Ujns prsefentis publici Inrtrumcnti ferie cunâis 
prefentibus fie futuris patcat evid enter, quod anno 
ejusdem Domini millefimo quadringentefimu tertio fc- 
cundum morcm & computationem Ecclclix Gallica- 
nx, Indifitione duodccima, die feptima menlis Janua- 
rii, hotl quali tertia poft meridiem, Fontificatûs fanc- 
tifnmiin Chrifto Patris, fie Domini no fl ri Domini Lie- 
licdidi Divina Providentiî Papx trcdecimi, anno deci- 
tno , Sereniffimo Principe Domino Domino Carolo Dei 
grani Francorum Rege, flaute in Caméra fua in Hos- 
pitio fuo, vocaro vulgarher Hospitium Sanâi Paul», 
afliftentibus fibi Priclatis, Uaronibus, Mi!itibus,& aliis 
Perfonis notabilibus in multitudine copiofa; Magniti- 
cus fie pntens Dominas Dominas Joannis Dux B ri- 
tannix fie Par Francis ibidem exiflens pro fariendo, ut 
dicebitnr , Homidiim difito Domino Régi de Ducatu 
& Pareria fupn atâis, ad ipfius Domini noftri Regis 
prxfcntiain perfonalircr acceffit : fit ibidem flexis geni- 
bus primirùs, fie deinde fibi diâo per ipfum Dominuin 
Regem, quôd fureercc fupra pedes , junélis mauibut 
fuis, capodoque lublato pofuic diâas manus fuas lie 
iunuas inter manus diâi Domini Regis. Et fie dans 
Nobilii Vir fie potens Dominus Guillermus Cornes 
Tancarvillx, ipfius Domini Regis conûngaincus.Con- 
filiarius fie Cambelanus, disk altl voce a iutclligibili, 
itaquôd ad anres circumrtantiuni potuit devenire, iu 
vulgaH fit Ciallico idîomatc verba formalia qux fcquun- 
tur : Ahnfeignenr de Bretagne , tro*i faille i Hommage 
au Roy xojlre Souveram Seigneur , y le nojïre qui ty 
e/l , de toute l.t Duché de 11 ret oigne , de la Patrie de 

France , en la forme y manier * , que tus Prcdeceffeurt 
D. "ti s de Breiaigne l'ont faid J Je s Prcdeceffeurt Roy s de 

§. 1. Quibus verbis per ipfum Dominant Comitcm 
Tancarviüæ fie dittis & prolatis , prxfatus Dominus 
Dax Uritannis proprio orc responait in vulgari : Sic 
ego ipfum facto. Fr hts diâis, Dominus Rcx oscola- 
tus clt ipfum Dominant Ducem, prout in ulibus cit 
fieri confaetqm: quibas lie aâis, in eodem indanti 
Nobilis fie potens V’ir Dominus Amaldas de Corbcîa , 
Miles, Canccllarius Franctx diflus cxpofuiralta fie in- 
tclligibili voce verbis Gallicfi fobfcqucntia in cfFcâu. 
IJomine Dux Britannix , Hom aginm , quod fccidi Do- 
mino Régi hic etidentt, intelligit ipie Dominus Rcx, 
quod diüum Homagium fit Ligium. Quoniam omnia 
Homagia, quæ fibi laeiunt, fit prxdant Vafallf fui, & 
nuxime Para Frandx, de qnibus eftis unus , funt Li- 
gia etiaint fit Dominas Dax Burgundix fecit diéto Do- 
mino Régi fit Prxdcccflbribus fais Homaginm Ligium 
pro Ducatu Burgundix : fie fimiliter pro Parcriis , quas 
habet , fie tcnct ipfc Dominus Dux rations Dncatûs fit 
Comicatûs prxdiâorum. Et nt feiatis , quod ita cd, 
vedri Pridccelforcs Duces Britannix Hotnagja raiia fc- 
ccrunt rrxdcccfloribus difiit Domini Regis, vos audic- 
tis legere certas Littcras, quas diûi Prxdeccflbres ves- 
tri oiim fccerunt , fit tradiderunt Régi Fratici* pro 
temporc exidenti , qux de hoc faciunt expreffam meu- 
tloticm. Et ilic6 tune per me Joannem de Sanflis No. 
unum inft* jertptum de Mandato ipfius Domini Ré- 
gis , fit ditii Domini Canccllarü fucrunt leâ* dax Lit- 
Kr® Gne fit mtcgtx,‘tam in membranis, quant in ferip- 
nins fit oigillis , pront priml facic appirebat : quorum 
prima ténor talis cd. ^ 


$. 3. Arturos Dux Britannix fit Aquitanix, Cornes I4OÎ, 
Andcgavenlis , fit Ccnomancnlis univerfis ad quos Lit* “ ? 
terx prxl'cntcs pervencrim, lalirtem. Novetkis, quôd 
ego tcci chariflimo Domino mco Philippo Régi Fran- 
cis Illudri Homagium Ligium contra omnes, qui pos^ 
funt vivere vcl mon, de Fcodo Britannix, fit de Ande* 
gavcnlî , fit de Ccnoinanenli , fit Turoucnfi , quan* 
do Deo volcinc ipiê vel ego prxdiâa acquilicrimus ; 
falvts omnibus tencamenria , de quibus ipic Dominus 
Rcx , fit homincs fui tenemes étant co die , quo ipfe 
diflîduciavit Joannem Rcgcrn Anglia, fit pro interccp- 
tionibus, quas ci fccerat de hàc ultima Guerra, * de 
qua ipfe obfcdit Bontavant: tali modo, quèd quando 
ego rccipiam Homagia de Andcgavenfi fit de Ccnoma- 
ncnli, fit de Taroncuii., ego rccipiam Homagia ilia, 
falvis Convemionibos huer iplum et me faétis ; ha quôd 
li ego rclîlîcrim à Convctitionibu» inter ipfum fit me 
faéiis , * ipli cutn Frodis fuis ibunt nd Dominum Rc* 
gem, & ipfum juTabunt contra me. Infnper autem de 
Domlnio Pfâavend feci cidem Domino mco Régi Ho- 
magium Ligium, ii Drus dederit, quod ipfe vcl ego 
enm quocunqnc modo acquiiierrmus. Baroncs veto 
Pfâavenfes, qui Impcrii Domini Regis funt, fit alîi 
qoos ipfe voluetit, tacicnt ci Hommagium Ligium de 
Terris fuis contra omnes, qui pofiunt vivcrc vcl rr.o- 
ri : fit de prxccpto ipfius facictu ntihi Hommagium Li- 
gium, falvi tidc ci us. Si autem Illuflris Rcx Cafiellc 
in Tcrta-aliquod Jus elamaverit, per Judicium Curie 
Domini tiollri Regis Francis diffinictur, li ipfe Domi- 
uus noficr Rex Frandx prxdiâum Regem Calîellx,fic 
me de utriusque nortrum alTenfu, non poterie pacifica- 
re. De Nortnania lie erit, quùd Dominus noller Rcx 
Francis hoc quod acquifivit, fit de co, quod Dominas 
ipfi dabit acquircrc , ad opus fuum rctinebit , quantum 
libi placucrit de Terra Normanix. Aâutn apud * Gar- 
nocum, anno Domini millefimo ducentclimo fecundo, 
tncitfe Julio. 

4. Ténor verô fecundarum Littcrarum fequitur 
iu his verbis. fcgo Joannes Cornes Britannix notant 
facio univetlis , tant prxfcntibus quam futuris, quôd 
ego chariflimo Domino mco Ludovico Rcgi F rancir 
llluftri, tanquam Dorniuo mco Ltgio promifi fit /ura- 
vi, quod nullo unquam temporc Gucrram ci faciam, 
nec Heredibus cjus, ncc per me nec peralium, nec 
alicui inimicocnm cjus adhterebo, qui Guerram cum 
ipfo habeat, vcl cum Heredibus cjus, vel iu Treu- 
ga fit erga iplum vcl Hercdcs ipfius. De his autem 
omnibus à me toto tempore vît* me» fit miter obfcr* 
t andis feci Iccurmn Dominum R^pn per hommes 
meos videlicct Andrcam de Vitriaco, Radulphum de 
Fougtrüs , Hcrvcutn de Avaugorio , Draconem de 
Melloco, Gautridumde Foenccjo, fit Dominum Cas- 
trtbricntii, qui de Mandato meo cidem Domino Rcgi 
promffcrnnt fit juraverunt, fit fois Patentes Litteras ipfi 
dcdernnt: quôd, fi ego ab oblervationc Conventionum 
prcdiâarnm dcriccrcm , ipfi cum totis Feodis fie Ter- 
ris, quæ de me tenent, ad rpfam vcl Heredes cjus ve* 
nirent , fit cum ipfis contra me fc tencrent , donec ad 
volontatem ipforum effet emendatum , fit ad hoc per 
totam vitam mcam tcncbuntur,fit poli dcccflum meum 
ab bac pcregrinationc, erunt liberi fit immunes. Si 
autem aliqois diélorum Plegiorum decedcret, ego Hc- 
redem cjus, vel alium competcntcm in cadcm forma 
teneor fubditucre loco cjus. Juravi ici (b per, fit pro- 
mifi eidem Domino Régi tanquam Domino meoLigîo, 
quod omni tempore vite mex ipfi, tanquam Domioo 
Ligio fit Heredibus cjus fideliter ferviam, fit quod ab 
corum fideli fervitio uilo unquam temporc non rece- 
dam: quod ut dnnum fit & ItabHc in futurum, prx- 
fentes Litteras. Sigilli md munimine eonfinnavi. Ao- 
tum aima Domini millefimo duccntcfimo trigefimo 
nono , menfe Martio. , 

r. Qua leétura utriusque diâarum Littcrarum fie 
ad audieutiam omnium facta , translationes ipfarnm 
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DU DROIT DES GENS. 




Anko 

14OJ. 


*. * ^ üzgssssz i Jjj 

U ,A.„ ^('irnhaa vaut- . . . 


lcd» fuerunt. Poil qaarum Lwaiium « 1 

lationum leduram lie faâam, Bernard us de Carohan ■ 


4 ° 3 * 

lationum tectunun ne naun, | ? T', t tem que des autre* Articles contenus au 

didi Domini Ducis Cotlhliarius prolato Domm? *?“? ! dô™ arditiaus , eu uni qu'il regarde le Roy & 

tune a (Tilleul, dîne, quod tpfc Dominus Uui.fitüen R Inoa d |d Seigneur le ra:d tort d avoir 

,e, fecum exiri.ntcs beue [ ZgSSi deZ, a.Su que le Ro, 4 ceux de fou 

Royaume s’en paillent aider. 


te» ICCUUl tillicmo peut 

teris fupra ledis: de iplisque petiit coprafn pro parte 
Domini Ducis fupra didi; dix «que pofttnodum, quod 
Ipfe Dominas Dus didwnHomagium fccerat lâl*» D«- 
bemtibus, Prxroeatfvis A Honoribus Ducatus liruan* 
nix- Et ctiam prjeiatus Dominas Cancellanus P ran- 
ci* tune dixit, quod Kci rcceperat A tccipiebat Ho- 
maciurn pr«diduin , fatvo jure luo & alicno. De 
quiüus omnibus & lingnlis didus Dominus CanccF 
larius Francix nominc didi Domini noliri Rcgi», « 
pro iplb , ut dcccbat , pcticrat , & petiit jicri ad opus 
fplîus Duinini noftri Régis unum publicuœ Inftru- 
mentum, l'eu publics lnllr*meiita. 

$. 6 . Ada fuetunt hxc Anno, Indidione,die,men- 
fe & Pontificatu fupra didis: prcfeiitibus melyto A po- 
tenti Domino Carolo Domino Dalbreto ConJlabulario 
Francix, dido Domino Cancellario, Rev«cndis_ Pa- 
CTibus Joannc Novioinctifi, Joanne Carnotenli Epïsco- 
pis, ncc non Masnificis A rotentibus Dqmiuis Jacobo 


oyauine s en puillem aiacr. . . ( ■. 

/ r Item que nulle discuflion ne kra jamais faite 
de la fubftradion , au Concile general oe*MK part, A 
toutes injures , qui ont cftd laide» ou dJâa 
d’ieclle , ou empevehement* dot ir.ia d ““ 
tre, feront adnntlés 4 pardonné,* mon did Seigneur 
fe taicl fort d'avnlr Buiics comme détint. , 

«. 6. Item le Roy nollte tltrt J“PP'“î a * 

notlre did» Saint! Pe.e, qu'.l veuille moderne Iça char- 
ges, qui font fur rFslNi de b « jvitca, 4 no 4 * 
Sienri tel Dues par le commandement do Rot lewm 
la diligence de le purfuic pu deveti noftre dit Sa|iid 

P T' 7 . Item le Rov ne FEglife de F «w 
point qu’aucune choie foit innovtc ta eollal lbla>c - 
motions faiâe* pat lev Ord, natte, dorant la luhltr« 
lion, toutes lois Te aucunes des dides 
promotion! citaient lllegufel elire nulle. ™ non val 


pis, ncc non jvjagnmos oc rotemious Ltumiuis Jacobo 

de Pour bon io, Domino de Prcuu* , dido Domino Promenons io autre caufe rai- 
Comitc de TancarvilU, Joannc de Montagu vice-Do- lablcs ou adno Idc» E? u Von t**™ la fubftradion, le 

mino Laudunrnli Hospitii didi Domini noliri Regis | fetmtblc , fél on dr appartient de 

fuperiori Magillro, joinne de Hangerto, Domino de j P»pcca fer* o» W» r *«„ J n q LirîJcimfenner 
Hacquevlllo Magillro IJaliftiriorum , Kegmaldo de 1 ] u . l ' ,c , c o’.nmniions ou collations, ou 

Trü Admirallo Francix, Nobilibus quoque Domiuis j s il luy plaill es ». f avcur de ceux qui Ici 

Hutino Domino de Tivonea , Guillcrmo Martclli j iucune. d’icdla *u priM* S e f toum auct-« 
Pî™"," i ™ «SeSln 'foi ,ni?^ur quiconque refervatit 


lp. Mai. 

L'EcLisa 

IlUKCll 


la>OIIUUU UC oasquoilia, VaOliaïuu ut uiwtiia't'tv 

mino de Torcy , Strabonc de Heula , Collardo de 
Callevilla, Oliverio de Mauny Domino de Lesnen A 
Midiac. Carolo Domino de Savoy lî , joannc Chante- 
prune didi Domini noftri Regis Conlilario, pluribus- 
que aüfs Militibus&Scotiferis.flt aliis perfonis in mul- 
trtudinc magna pro parte didi Domini noftri Regis, A 
cum ipfo ibidem exiftentibus. tt-cum iplb Domino 
Duce licitannie Reverendis in Chrifto Patribus Ancel lo 
Rhcdoncolî Cancellario didi Domini Ducis, Bernardo 
Nanetcniî, Guillelmo Brioccnli Episcopis, ac Joannc 
de Pombriand Abbaue Monafterü de Rhedon Ôrdinis 
Sandi iienedidi, nobilibusque & potentibus V f irts Do- 
minis, Joannc Domino de Rieux. Marefchallo Fran- 
cix, Joannc de Laval Domino au Gavrc, Carolo de 
Dînan, Domino Caftribiandi, Guillelmo Domino de 
Mantelbono, Joannc Raguenel Vicccomite de la Bel- 
liere, Joannc Viarii, Guidonc de Laval, Hcrvco de 
Caftrogirono, Petro Edcr, A Joanne le Barbu Miliii- 
bus, Guillelmo de Rieux, Petro de Rieur, Triftano 
de Landa, Joanne Mefchinot, Joanne de la Muife, A 
Petro de Chaftcllay Scatiieris , pluribusque aliis Tcrti- 
bus ad prxmilla vocatis. 

CCXII. 

Æe par lequel la France, qui t 'était fsufiraite de 
Vwiiffanct du Pape (i) Benoit XIII, 
rentre fous (et te obéijfance. Fait à Tarascon , le 
8. Janvier , 1403. [G. G. Leibnitz, 

Codicis Diplomatici. pag. 174 .] 

L A Déclaration faide par le Roy noftre Sire le vingt 
huidiesme jour de May mil quatre cens trois, fau- 
ve A demeurant en fa vertu , A le ferment fur 


ont eues par les diOs utumattev lune» ■ 
empevctiemcm fera mis pour quelcouque 
on vacation en Cour tlev Bénéfices, qui ont sacque 
durant la fubftradloo. a . 

$. S. Item le Pape célébrera un Concile genwil « 
fon obeiflanec, dedans un an telon la terme fcjgid. 


nation» « **»*»»«■» mv • y “ . 

4 chattes quelconque», qui font de par de Cour oc 
Rome ïur l’Hglifc de France: 4 le Ripe mettra â éle- 
ction ce qui fera appoinSM 4 otdünue au UtCl 

6 . o. Item pour advifer aucuns expédients fur Ta dic- 
te modération , 4 fur la poutfuile de 1 Union , Refor- 
mation. 4 bon tcgiinc de l’Egltfe, feront de par le 
Ruv Sl'f.glife Ce r tance en cette Atrembtëe eommtrea 
aucunes bonnes petfonnes de grand fctetir 4 bomte 
confcicnce; a«;n que la manière , qui P°"'™ c ,^ 
traictide au diCt Concile foit aucunement par eux auvt- 
«. Charles , Jean , Loys 4 autres Cgnatutcs qui ne le 

P T'o. 'if" «OLU» Dci gtati* Fnmcorum Rer. 
Summusomnium bonorumdt.pqlitor 4 cteator,qui lue 
mïferatione nos ad Regoi IMn “rome dtgnat» 
e/t . cumsque Impetio cunaa ctcata lubjcja tunl, 
ficati (prout J fibi pUcittun cil de iis que inter mon*- 
les leiiantur ordinal, ita qu* p« fapicniwm huju* 
munai concludantur , interdum mutari disponit, ho- 
minum quoque mentes ad hxc optât, (aplat) ut P r ^" 
dentîa virtutem infequemes , ptout rerum ac : tetnporum 

varietas exigit , fie fc temponbus accommodent. 

6 il Salie fatis A nicrito mcmimmus, noftrrqoe 
mentis acics continua lugubrique meditatione rcvolvit, 
(lux & quanta, uuam dura quamque nefanda peills hu- 
ius virulenti fehismatis proh dolor , nunc A ab invete- 
Cneini't. Knuda Dei discrimina carturut. 


IM* us virulenti icnisman* y ioi. »y wi , . 

vc « demeurant en ta vertu, u. ic raunm w» par j rat j s diebus in Ecclcli* Sanûa Dei 
luy foiô prefenrs Ac. Le Roy cllaot i noftre Dame le 1 qu ibus ctiam per illud peticulorum labenntnis orto- 
plus folcrmiellcmcnt que faire fc pourra, fera publier | J OXO rum anime fubjeS* font, pro cujm enir^iione 
fon entention A Déclaration dclTu» dids prefeus No*- j fervent» dclîderio camatcquefucccnfi quibuscumque 


fckroears les Ducs. 

6. », Item Monficut le Duc d’Orléans fe faiél fort 
d’avoir des Bulles de noftre Sainél Pcrc de l’accepta- 
tion de la voye de ccffion ds trois cas, contenus en 
l’Inllrument , que mon ditl Sieur d’Orléans a fur ce- 

6. 3. Item mon diél Seigneur d’Orléans (c faiâ 
fon comme delïus d’avoir Bulles de noftre dict bainâ 
Pcre , par lesquelles il rcvocqucra loutcs proteftations, 
fe aucunes en a faiâes contre la voye de cciTion, A 
révoquera A annullera tous Procès , fc aucuns en a 


ati-papM. 1> »*oi« iaié,*»i 
<»ut at I» même F «d ion , 

it iixft n«tell>iic , 


doxomm aium* luojea* mm, 

fervemî daltdeeto camatcque fuccenlî . quibuscumque 
viis 4 mollis pofiibilibus. nullis parcendo laboribtts aut 
erpetilii, pluribns cotlgrcgatiombus treqoentatisque 
confultationibus Prelatorum, Magnatum, Glcn APro- 
ccrom Rcgni , Delphinatusooe noltrorum luper hoc ha- 
bitis ncc nou ambaxiatis folcmnibus quam plutimis 
apud’ Reges multos A Ptincipes Chrifttanuaos ob hoc 
fadrs, toiis nilibus curavimus laborarc. 

« t». Et tandem usque ad hoc deventum cft, quod 
dietîs Prxlatis A Clrro didi Rcgni A Dclphinatus nos- 
trorum io hac noftra Civitate Parifienlî qmnquenmo 
fete iam exaâo concrcgatis conclufam cft, fummo 
Pontifie! Pap* Bencdidn XIII, obcdicntiam fibi jam 
exhibitam deberc fublltahi, quia viam ccflionii non ac- 


( t > Ce On*A «fl mi» in rang drt *. — r -, 

ot< d’foe v»p», *»« le» «nie» c*nhn»u» iU . ~ -~- r -, — —.■■7- 1 -.Kibitam OCOerc lUDittaiu, Mui- »»■»»"» -- 

c««« i® i!la 1““* ?" hoc 

f4» reiolu dia» u»t AlTerablde de M lu * ,vfom fouftt.iroit l« . ip ^ us Ecclci»! velooUS Icqilerctur. 

3xtmi*ik d* febdifliiacedc tmt!i , iu»qu’l ce qtf>l t*t »«cpcc ltyo»« r . q u1 q U ,dcm conclufîonc ad cfledum dedoc- 
decetfo». 6C que cepeeiUm rSfiife Gl1 '^ • Z'ilZlL* S ta A fi ad eam iuducendam mult* cauf» & mionet 
.«i.»» IM», ta- 1 — ttda F« <>■***" “ I ” , umtn froSus optau. ac eiithle fprmo* 

’ o a miniinè 

Tou. II. Part. I. . '. u 



Amxo 

1403. 


CORPS DIPLOMATIQUE 

gens Frémi* fc? Henricum IV. Rtgtm A*-' ANKO 
glix conclu fa. Dat. apud Lnlingbem dit 17. J*- _ 
nii Anno 140}. [Rtuer, Fardera , Con* • 3 * 

vcntioncs, &c. Tom. VIII. pag- 305-.] . .. 


mtnimè (ccnttis eft, Intrufasqae , enjus pertinacia prop- 
ter hoc per XublîraâioDcm luoruin fcquicium tfctli 
credebatur, nedum in aliquo deprdfus cil, fed in fiu 
duritia pertinacius, ut alfcrùur , perfcveiat,di 61 iquc fui 
fcquaccs non modo fc à fua obedientia minime fubllra- 
xenmt, ver uni in fua ubliûmiunc inagis ac magis co- 
tidic roborantur. ; ... 

$. 14. Quamobrem his hi-intcriori nofira mcdrtttio- 
ne pculjtî» frudum ilium à dicta fubltrafitionc fpçra- 
tum l'ublcqui non videntes ; attendentes ctiam, quod 
prout ad nollras aurcs per InllrumcntJ publie» fit cariili- 
morum amicotum noliroruui Preneftini fit Suluciuruin 
Cardinalium aliorumque ride dignorum relatas jam de- 
venir, prxfatus furnmut Pouiitcx vum cetfionis ab co 
rcquilitam aeccptavit, ad finem quod per hoc ver» unie* 
in Chriffi Eccklia fuofcquatvr , quan) qu'dctn vüun 
ccflîoim i ntru fut l'upcr hoc plurics cum inlhntia ma- 
lima rcquilitus acceptarc pcrtinaciter recaCivit, qqpd- 
que Sacrum Collcgium Ssnâc Roman* Ecclefi* Car- 
dinalium , quos iuter cxrcros iturinlecus rei hujus pe- 
nctratio inemalis accurarius première videtur, prxcc- 
dent’bus inataris conlultitque deliocrutiouibus , prout 
tamomm virorum discraionum iutcrcfl & oput cil tau- 
to faâo, ineer iplum fummum Pontilieem fit eot agi- 
tant de conclues ; à fubltraâiouc per cos dudum facta 
omnimode deliflcotes prxfato lumqio Pontifici fuam 
plcnam obedientiam rcitiiucre decreverunt, fi r mi (lime 
confidente», ut alfcrunt, quod per hoc ad dictaui unio- 
nem ciiius poterit devenir!. 

$. if. Quapropter prxmiffîs prxmotut fie merito nos- 
ter animut, quem femper ad ea qux ditt* unioni proti- 
cerc videremu» ptomtiilimum habuiinut fit habemus; 
veJtigia proeeuitorum noftroronj imitantes, qui nun- 
quam in fadis onivcrtalii •Ecclefis defuilte leguntua, 
lcd femper in iis adhsfifle veriuti, notum facimus uni- 
verfis prefemibut & futuris , quod not in Domino, 
cujus caul'a agitur , fpem poncutes , quod per reftitutio- 
nem obedientia: per nos ai&o futnmo Pontilici facicn- 
dam atnvnc Pacis Eeelefi® Sanftx Dei lblatio , nobis 
cxteritque Priudpibus hujus obedientia: invieem fidei 
cantate unitit poterunt facilius & citius procurari; de 
confilio & aflcnfu carilümorum Patruorum nolJrorum 
Ducum Hiturix St Burgundis, Germanique noitri Du- 
cis Aurcliancnfis, & Avançai! ooflri Ducis Üorbouii , 
de confilio prxtcrca Ptxlatorum , Uoivcrliiaiutn Pari- 
fienfium, Aurelunenfium, TholoGmi, Audegavenfium 
& Montiipeirulaui.Proccnim & Nobiliura plurimorum 
Regni noitri, fuper hoc ex intcmionc à nobis cvocato- 
rum, iniplius Dei nomme, quem lolum lwbctnus pre 
oculis, ipf*m fubllractionem iu diâis Regun & Del- 
phinatu noitris de extero cclTarc & nuSIivjs roboris in 
futurum efle dcccrnentes, veram obedientiam prsefato 
lummo Pontifici UenediâoXIil. pro nobis, totoRegno 
St Delpninaru prahJiéiis, Subditisque noltns quiuuscum- 
que & cujuscumquc itarus & condicionit cxillar.t . de 
noitra certa lcientia , maturaque deliberatione habit 1 
cum prxdiclis reltituimus , cidcmque fummo Pontifici 
taoquara Papx & veto Vicario Domini noflri Jefu 
Chriiti , deincçps per ipfos Subditos noilros obediri 
volumus, dcclaramus, ûuicimus, prxcipïmus & inan- 
damus; ficuti anteactis temporibus Poutiljcibus Sanctx 
Romain: Ecclcû* per êotdcra extirit obeditum. 

16. Diltriâius inhibenu-s cundfi» Subditû noiiris 
jam diâis, qiwtcnus Sanâlonem & Declarationcin nos- 
tras nullatenus iufringcrc, nec cis aufu tetnerario cou- 


H Æc Isdentur a, 

F ACTA apitd Lnlinghtm , die Mercurii vicefi- 
mâ fcptiinâ nicnlis Junii , Anno Doiniui MiUeliino, 
quadriiigcntclimo tertio ? , 

Juter, Reverendutn in Chrilto Patrem, Dominutn 
Johanne* Epiuupum Car nos eaj fin , ac , i louer abi les 
Dominos, Doinmos, Johanne* de liante ji a , Domi- 
num de Hcuguevilla, Ancellnm de Lvn&wilUn , Do- 
minum de Angoudedeut , Milites , Conlîtiark», St 
Magiltrum Johanne* de Sun élu, Cancellarium Ecc}«- 
8» Ambiancnlis, Sccrctaiiuin, SfO parte Franci* ex 
una parte; Et Référendum in (^hrûlo Patrem, Do- 
millUin lient nu* Bathouienje* tj U'ellenftm Epiuo- 
pmm, ac, Honorabilcs Dominos, Dominos., Th^mam 
Kamp/lutt Admirallum Anglix v ci fus le Well, U'tlltr- 
*u,n Héron Dominum de Say , Milites, & Magiltrum 
Nieelan* Je JCijJeion. uuiusque Juris ProfclTorctn , pro 
partr Anglix ci altexi, e i 

Amtmiatoies ft Nuncios, in Marchiis Picardie in- 
ter Uoloniam St Calclium, pro repar3tioue Atteniptato- 
rum, tim per totum Marc, quâm per Terrain-, in p»r- 
tibus Picardix it Nnrntanni*. contra formait) Treuga- 
rum prxfentium, olim inter Régna Francis & Anglix, 
vii, Anno Domiui Millefimo irccemdimo, nonagcli- 
mo quint o, iniiarum, dcllinatos, 

T t s r a r v » quod , ut ipfx î'reuge in fuo robor* 
pcrfcvcrcm & confinant, & ne, per nonnollorum per- 
v cr forum utriiisque Partis cupidam ac ctiam uiiediautn 
malitiam (qux jam in tantum invaluît, quod per co» 
contra Treugas prxfatas mu Ica dampna, in prxjudi- 
ciur.i ipiarum Partium, St Subditorum, perpétrât» fue- 
re) iimplius contr» Treugas ipfas valeant impoflertim 
aliqualiter attemptaii, prefati Ainbasiatûrcs St Nuncii 
per utramque Partium prxdiüarum dtüinail, in vim 
l'otcftaiis cis attribut* , pro confervacionc tranquilll- 
tatis ft Pacis Regnorum prcdïéiotum, ac eiiatn Do- 
minorum, Incolarum, St Subditorum eorutndcm a r* 
PUMciAVEiiUNT invieem ea qux fecuntur , 

Et primo, quod omnes M creator es, Mailnaxli, 
Piscatorcs , A alii bubditi amborum Regnorum prx- 
dictorum (c.ujuscunquc Statûs,Couditionis,aui Scxûi 
cxiltant ) ab u trique parte, capti, ùm per Terr»m, 
quàin per Mare , quàcunque occalionc live cauû . con- 
tra for main diétarum 7 reugaruiu , libéré St absqu» 
cxaâionc ft fcilutione cujuscumquc Fiiuncis , pro 
Compniîtionibus autKedcmptiouibus,liu( peoitus citée- 
tualitcr liberati , 

Diftique Kriibnarii , fie liberati, illi (videlicet) de 
Regno Francis detemi in Aiigfii apud Calcfium, Se 
illi de Anglü detemi in Fnuicü apud bolonianv, in 
prima die proximi mcnlis Septembris rcalitcr adda- 
centut ; 

Et per Coufcrvatr»rcs Tteugarum feu Admirallos 
utriusque pirtil, vel corum Locatcncntes, aut alios 
pro parte cujuslibet diâoram Dominorum in fuo Do- 
inimo, feu per atramque partem Ambaiiatorum ipfo- 
rum Deputatos aut Deputandos (qui propter hoc in 


traire ptxfutmut, Quod li qui J aiiqui ipfurum, cou- 1 prefenti Loco de Lenlinghem, in quinti diedidi men- 


*ra prxmiffa facere prxfumçlcrint, indignationem nos- 
tram cutn gravi animadvetuonc le fcnlcrint iucutfuros. j 
Mandamus infuper & expreffiu* injungimus univerlis j 
Jnflirianis nollris fit eorurn cuiiibet, prout ad cum per- ! 
tiuucrit , quatenus rcllinuioncm hujusmodi ft onuiia 
fupra feripta in cunâis locis funofîs & notabilrhus Ju- 
risdidionum fuarum , ut ad omnium notitiam dedu- 
• cantur, tacianc folemnitcr ac ctiam celer lier puhlic&ri ; 
fit quos contra farcrc teperciînt, graviter lie puniant, 
ouod est cris cédai in excmplum. Quod ut perpétua 
loliditaiis robur obtinc.it nolbum ptxfentibus fecitnus 
apponi higillum. Datum Earilû die pmultima Mali 
aotio Domini 140J fit Regni noftri 1». Sic Signa- 
tum per Regem, Dominis Ducibu» i’itutïx, Burgun- 
d^x, Aurelianenf. fit Botbonii, nobisque fit quam plu- 
ribus alii» de nugno Conûlio prxfemibus. F. Fer- 
ron. Leda fie Dublicata in Curia ro. Junii, anoo 
iqaf. Rat a. 

CCXIII. 

*? Juin. Tmpnm imltr Carolom VI. JÇ(- 


lis Septembris, invieem convenient) taxabuntur ratio- 
nabilitcr cxprnfx quas fcccrunt tàm in Carccribus in 
quibus deterti fucront, quàm veniendo ad d?da Loca: 
Et promirent Confervaiorca, & Admiralli, vel eo- 
rutn Locatcncntes, aut alii Deputati prxdiâi, didain 
j a-.aeionem facere bon â fide & linedolo, fhuum Per- 
fonarum attendendo ; 

A dieque prxfcnti, in antea, nnllns diâornm PriJu- 
natiorutn pouctur neque compcllctur ad Kedemptio- 
uem aliqualcm : 

Et , fi quis rpforum PrifonaHorum ad Redemptio- 
nein pofitus fucric tempore prxtcrito, fit ipùm Redemp- 
tionem, vel partem ipfius non folvcrit, de cxrcro a 
dida Rudemptione. ctiam totali fie a parte, liqua folvt 
remanferît, qoitti peninis temanebunt : iiuerim autem 
tmd abuntur, A confcrvabuntur honctlè, & cum omui 
tutamento Perlonarum carumdem : 

Et, (i qui capti, five in Carccribus inclnfi, fivc alias 
detemi , (eu qnalitcrcumquc clargiii , a Carccribus 
exicrint, feu ab Ehirgimento ci; concettO receflêrint, a 
diûorum Carcerora, & cujuslibçt Arreili, aut Elargi» 
mi nti inftaâioue, fit a quibus vi» Psnis, pro dicto Ar- 
refio Cru Elargimento uocudis, impoiitis, fit per eot 
1 pro- 





Anno 

1403. 


DU DROIT DES GENS. 


-rOmilTis (etnsmlî ad hoc & propice hoc ftennt 0 W 1 
BMi ! Qtiitli pcrnunc.int afli-mpcr & munîmes; abaque 
JaqmSdeinceps, horutn occalione, qumcijnqiic 
capidcbcani, aricltaii, l'eu ttliis m Ferions live Bonis- 
quomodolibct moleftari. - , 

Item, quôd, ii qui Dcpr*darorcs , Pir*** nxdo- 
ncs livc Robatorc* fupra Marc per utramque Paruum 
prxditfarum, a temporc dittarum Treugarum , usque 
ad dîcm prxfentis fndenture capci flm , & dcfenti, 
Rerfon* ipforam, if» vice, de gniil l.bcrabunrur rea- 
litcr cum effeflu: H pu'lca Partes; (quibus Uampna 
hrrolcrunt) poterunt co* protequi , juxta formai» 
Treugarum tpfarum. Paper reflmitone bonorum A: re- 
rum per eos ab ipfis dcprxdatorüm fie deprxdatarum , 
& de’ Dainpnis per cos propter hoc partis , li lu» crcd»- 
derint interefle : .... 

Er, fi qui, port Datant pncfcntis Indcnturc, capii 
fucrint per utramque Partium prxdiâarum, quoad illos 
lcrvetur forma Trcugurum prxdiâarum. 

Item, quôd omnia Kavigia, quomodocünquc vo- 
esta, qulcunque oceafwnc , per utramque diélarum 
Partium , fie per quosetinque ipfarum capta , con- 
tra formant Trcugaruin prxdidiarum , fit contclTata, 
erunt illis, quorum l'unt, effcclualiter reftituta. fit ad 
hoc Captorcs ac ctiain Dctcntorci rigidè cornpel- 
lentor : * 

Pro quorum Navigiorum refHtacionc profequenda fit 
bâbord* , ubicumquc fucrint, illi, quorum iiuerefl fit 
intcrcrif, fccurè poterunt adiré ambo Régna prxdiâa, 
fit quodlibet corumdem, absque novo Salvo couduâu 
qualicunque . 

Item, quôd omnia Bona , & Mercimonia, nvc 
Mcrcandilix, ab utraque dîâarum Partium contra for- 
ma.'» diâarum Treugarum capta fie confertâta , plcne, 
fit libéré , -fie absque aliquali diminutionc feu retemione 
illis, a quibus capta fuerunt , reftituentur : 

Et quoad Bona fit Mercimonia , five Mcrcandifias , 
capta fupra Mare, 

*Dc fie pro quibus Partes, in ultiml Congrcgationc, 
m diclo loco de Leniinghem {riz. m mennbus Juin fit 
Aui'ufti. Anni oroiimô Drctttitil fit in Conerceatio- 
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prout xqollatis fiierit, Parûtes, ml ctiâam dicm cira- 

lis, fuper hits joftittaminirtmur. 

Item, quôd, ut rpfx Treugx, fccandwn «rum 
formant fit tettorem, de extero lervcntur illxfi, I reu- 
vx prxdid* de novo per ambo Régna prœdicta pubh 
cabuncur; pntcrûntque Perlons quxcdnquc, M créât ci- 
res fie alix (cuiuscunque Ibuft», aut condittonli ext*- 
tant) ire fic navigare libère , pacifiée , fit fccurè je- 
cundurn formam dittarum Treugatum, per ambo 
Rarna prxdid J, per 1 erram, fit per Marc, pro Mer 

c.S£ lia Mwimonlis, (kqa^sooj^ ails 

Nrco'liis excrccndi», absqoc co quodm hoc per quem 
c"S]iic, qulvis occalione livc caulî, «alcanl an! de- 
béant quomodolibet impediri- T 

Item , quôd Infiradorcs ipfarttm Trcugarum pu- 
nientur fccûndum formam earundenv _ 

I Item, quôd aliqui, Bannit» a Rcgnis predidis , ne 
‘que VS»? Prxdoflcs , feu Deprxdatorcs fupra Marc 
in aliquibus Portuum aut Navigiorum, ipfo/uin 
Rcgnorum , nullatcnus recipientur , neque rcccpu- 

li contînijcrit rpfos in 

Ponuuiii vd alibi rcp«T,i, lianin per Adm.^los, . cl 
Macilirnm qiiiimuc Portumn (n m Juradiaionc fui 

l-rcpSil ftciïm} «et cocam Weoenra, «ei. ta 

eornm abl’cniil fen negliptmil, 

' cnm capientur; de iplisqac AM Jnflina condciOTl per 
eos ad qnos rpeâabil, jnsia lormain 1 reiiparum pf*- 

‘“telimhünrqne, in omnihn. Fomhns diaorno, 
amboru.n Regnorum, quôd nullum «P^mm Bann-W 
rum, Piratarum, feu Depredatorutr . qui» «wpj. 
Inulla Vidualia am a!ia eis necdbna libi muuftrçt. ncc 
cls prxlfct auxllîum, conlilium, aut favorcni , ti hoc 
fub poena Corpotis fit lionorum. 

Item, quôd omnes March* , & Repnfailli», , per 
utramque didarum Partium , a die Datx^ di/t^um 
Trcugarum citra, quîvis occalione livc caulâ conccs- 
fx, ccirabunt omninô , eruntque rcvocat® . callatx, 
fit pcnitùs annullatx , unà cum omnibus Lattens, pro 


Anno 

1403. 


1 dido loco de Leniinghem { viz. in mcnftbus Juin fit fie ’RepHfali'ts Tupr^didis, per quera- 

ugufti, Anni proximô prxtcrrti) fit in Longregatio- fie fuper March P P P/ ^ ^ 

ibSs peseccdcntibus , imer Ambatiao.es u.sinsqne cûoqae f“ ^hîl Teeh- 

eaoornm pndiaoinm laéla, comraiè remanfemm, male conceffis; & qnoad hoc lervahnur to.ma 
il de A ,.ro qnibus Mo allqnalis imee Paies on. | ^, um J nld '®^ on, ' diau Tsmgis dorante.., omne. 
1 , live impofterum ortetur, ’ V u’ /^.smeednauc llatûs aut 

£iiam fie quoad Cafus feu Arreuios , in Rotulis 1 Mercatorçs fie alix prïdida , juna 

tlcmptatorum per utramque Partium carumdcm, in conditionis ) P otc î3î nt ^ n Q VÜ fi| vu ij 0 n- 

dl «iltima Congregatione , triditos in Scriptis , de ! ‘ 0 “™ m L 'P ta ; um .T r ^ 

sibo, Panes nonditm ront appsshâw. , „ . dottn; il, f. qoi pe««™> un. «ndyaum » an_ 

Commiiratii per Adtnlrallos Reguorum ipforum, fie, quo Dommorum prxd ». «jjfficuhtate qulcun- 

npus faerit, per Condabulariutn de Douvre, Ma- rumdcm, fib.dan, petcnt.bus fine diftcu.tate quacun 
flrum quinque Portuum Anglix (fi fit in quantum que concedctur. f . ntrirtsauc Rcicnorum 
l'^TetirSaSi!^ ' P-SCT.J omntes ^bdùi, iu 

I sraK'iSSTïïfcSss: 

quamcitiûs fieri poterir , in omnibus Portubos dido- 
rum Regnorum proclamabîtnr quôd, infra didam pn- 
mam diem didi proximi tnenlis Septembris , omnia 
Navigia armata utriusque Regnorum didorum , qua 
funt fit erunt fuper Marc, con&fhm rcducantor ad 
Portas rcalitcr cum crtcdu; Et hoc fub magms Pœms 
contra inobedientes fit ab eis cxîgcndis. 

Item, quôd Conter varies 1 reugirum ambo- 
rum Regnorum in quantum concerner Terrain, 5t 
Admirai li îpforum Regnorum , neenon d.dus Ma- 
id'aïm tomdè' Siihcm,''cOTm Am'tas'ia: j gilier quinqoe ^ J«*“” “'S 

tes, Nonciis, aut Commil&n'is (quos Domlnis Marc , jurabow. *d K ris’diatec' 

A ^pn'b” A P X-‘ qo^’djlus Vilm E'î-an^eT ' 

■mittent Informttioncs fit Proccifiis. fuper prxmiffis 'bus conqoercutibus luper hoc, keuidum quoü iucri 
.Z m'bw"m b. î'î pruftlo, Ainbaiîatorcs ,'Nnn- ra.iooi, , p,os.,p..m oli «sans nous f* 1 " 1 '.; 
ios, leu Commiiraros Fuper hiis dctcrmiuaiuro S de- • ^''^"’^e'c'Ss iUum ve’l illos, q*i dicta Domp- 
tSKTÆî «a, «a per Terram , Cou- ^ teesiui ad e, sellùoeodmn jjjjjr. 

iommilfariis referait, aut rémittent, ut per eos tune, I Prado, Ycl MalcUCtor , ku a-.qat rira. , ^ 

Tou. 11. Pau. I. * 


iperv anous ci v^uctcii» |hr*uu-ti» • vi 

Dirent, fit fuper hiis fe infoemabunt diligenter, de Ip- 
sque funimatiè fit de piano cognosccnt, fit per corum 
entcnti.is vel alias Kartibus, infra priroum diem men- 
s Martii proximô futuri, fi fieri poterit, nriiiftrabunt 
t facicnt quod fucrit rationis: 

De hiis vert», de qnibus l^uxftiones intérim determi- 
ari non poterunt. Partes per Admirallos, aut Ma- 
Utrum quinque Portuum (in quantum ipfum ratione 
ux juriidid onis tangere poterint) vel eorum Locatc- 
icntcs, aut Commiflarios fopradidtos ,crtabuntur com- 
aritutx didi die priml menfiî Martii proximô futuri, 
pud diélum locum de Lenlîtjghem, coram Atnbaxia- 
fxr!hn« Nfunciis . aut Commilfariis (quos Dominis 



iU 


CORPS DIPLOMATIQUE 


AkkO vel Malefaâores, fupra Marc, contra fortrom diâa- I in Rcgnis noftris przlibfttis Huagari* de Sclaronis nec- As'KO 
tum Trcugirum, ex uni, vel aUcrà parie, in aliquà jnoij parub. Tranlfylvauicnfibus , coinmorainibus , ad 
t vinî. feu aliuuo vJivitatum. Villarum, Ditliu'iuum, vel Por- 'iCosdcmque pertineutibus, giatiam facicudi duxiwus in x4oj. 


140 X. feu aliquo Civitacum, Villarum, Di(hiâuom,vql Pot 
~ J tuum lux JurisdidionU devenait feu dcvcncrintrllatiin 
Admirai li, dt Cullos quinque Portuum prxdidi, qui- 


icosdcmque pertincutibus, giatiam facicudi duxiinus ia 
hune modum. 

. : 1. Primo nsmquc, quod Rcgia pictatc conc«.dimus, 

iibet iu fui jurisdsckione, vel eorum Locâtcncntcs ,aut, '.quod omiK-s iplî Prxlati, Baroucs, Nobiles, Milites, 
in corutn abfemii feu ncgligcntii , benefcalli, Itaillivi, 1 Clientes, dt alii prztitulati , ac Hxredes eoium, & eu- 
Prxpotiii , aliique Julticiarii , Ocficiarii , & Cullodes ' juslibet eorum, oceafion* vel ration* ereâionis Bandcrii 
Portuum ambotum Rcgnorum fnpradidurum , ipfum alicni noffri xmuü,dc fub ipfo contra noilram Majclla- 
Piratam, Prxdoncm, /cl Malefadorcm , feu iplus Pi- jtcmdi altos notlros fidèles, divcrfaruin pugnarumA con- 
ratas, Prxdoncs. vel Malefaâores, cum omnibus lio- I fliâuum cscrcitatitmis, oblationis, etiam reccptionis feu 
nis eorum, Navibus, Bmrgiis, Balcnciiis, fit aliis Na- occupation!* aliquorum Callrorum, Dillriduum, Vil- 
vtgiis quîbuscunquc, & quocunquc nomme ceufeantur, larum & Poilcflionum , lîve conjbuftionis de deprxda- 
tâm fuis proprtis (li qux habeatit) quitn per cos cap- | tionis illorum dt illarum , neenon diflipationts de per- 
tis , raptis, feu deprxdatis, capiant 3c dctincant, aut j ceptionis bonorum feu Jurium noilrorum Regalium, 
capi de detincri taciant, de in tutl Cullodiâ deputari; feu Ecclcliallicorum , vel Nobilium , de geucraliter 


de bonisque dt alii» fuperiùs delignatis Invcntarium le- 
gitimum faejant, aut fieri taciant ,* fit ca omnia dt fin- 
gula in tuto etiam cullodiri, ad confcrvationcni ]uris 
illorum, quorum intercrir , quousque per Dominum 
Supciiorcm, cui fubierunt , vel cjus OfficiaritMl, vel 
Offidîtrios , ad quos fpedabit , altud fuper hoc fucrit 
ordiuatum. 

I ran, quôd omnia & finfcuia, in pnefenti lnden- 
turl contenta, dtdcclarata, pci oinnes Portus utrius- 
Rcgnorum prxdidorum , infra djdam pi imam 


quorumeumque Hominum, ac etiam occalionc crjpti- 
vationis, fpoliationis , intetfediosis , l'eu mutilatiunis 
quorumeumque Hominum, um Nobilium quam Igno- 
bilium ; nec non culiionis Monetarum feu Dcnario- 
rum, dt geucralitcr cujusvis cnormis fadi , per co* vel 
aliquem eorum, limai vel divitim, hucusquc quomo- 
documquc vel qualitercumquc fadorum , geftorum dt 
pcrpetraiorum , nullo unquam temporc. quovis modo 
per nos aut alios poffint ve! dcbcant impediri feu ali» 
qualiccr aggrav.iri. »Scd iidem à quibusvis Cauûdicis in- 


liem dicVï proximt mentis Scpurmbris, publicabuntur , 1 tfa vel extra Judicium, abfoluti penitusque fupportati 


ut ad omnium notitiam valeant devenire. 


habeantur, nec (*) eos quisquam Judcx ordinartus (A)»'. 


Item , quôd AdminlH, Cuüoi quinque Portuum, Rcgni ration* prsvia judicare (r) valeat aut damnifi- 
Senefcalli, Baillivi, Prxpotiti, cxteriquc Julticiarii, & care, imino liées exinde fuborts vel oriund® fopiantur ,wot > 
Otficiarii , neenon alii Cullodc* Portuum amborum I dt fedentur per Judices amefatos. 

Kcgnorutn lupradidi, jurabunt, ad Sauda Dei Huvan- a. * Idem conccdimus, quod fl aliquî ex Regoicotis * /«*-■> 
gelta, quôd ipfi, 6t eorum quilibet, contenta in Arti- : noilris prxdidis quxvis CaOra, Muuilioocs feu Porta- 
culis fupraferiptis , benè dt fi délit er oblcrvabunt, dt iîtia 1 pou te vel invite manibus alicnis tradidillcnt, feu 
obfctvart facictu porte fuo; fraude de doto ccllaniibus : etiam fi aliqua alTumpta ibi votis cxtraneocum aliqua 
quibuscunvqoc. ; damna Nobis vel Keguicolis notlris intuiilTent.aut fuper 

Item, Proteflatum cft , per utrainquc Partem Am- J Civ liâtes libéras, Villa», Oppida k Polfedioncs nos- 
baxtatonnn prasdidorum, quôd pro prxmiilis, nec per j iras, vel aliorum, Ccnfus, Colleâas vel Taxai recc- 
prxmirta, aut eorum aliqua, non intendunt aliquid in- 1 pillent, aut ad urüiras Camerasquc Salium,& lucrum 
novare iu Trengis prxdidis, ncc contra formam ipfa- j Carnets, lîve aliorum quorumvis r edi tuum dt proven- 
rum; ymo quôd iplx Trcugx in omnibus fuis P un dis tuum noilrorum Regaltuin, vel Rcgnicolarum , débité , 

& Articulis intcgTx rcmaneam dt illsfx, absque inno- vel indibitè fc intromittentes dilhpaUcm,ratione hurum 
vatione quicunquc. ! nec nos per aliquem poffint impediri, lcd penitus h»- 

In quorum Tellimonium prxfati Amhaxiatores feu beantur abfoluti. 

Nuncii Prancit prxfentem Indenturam propriis fuis 3. Interca li qoa Cadra, Munitioncs feu Fortalitia, 
manibus fignaverunt, cum appolitioitrbns Sigillorum Dillriâus aut PolTcflïoncs ad uoftram Rcgiim Majcfla- 


cujusliûet eorundem, Anno & die prsdiétis. 

Johannn EpiieoPut Canule ». , 
jf. dt Hange) 4, 

A. de LiM(z<iller t 
y. de S an à it. 

SnbSi{iliîi ÇaMmiffariorum prtLëloTmm de etrà mtr à, 
ftnA<Htib*s a (anUii pergameax. 


f. oa. 

L'Emmu 

Zt LA 
UuacRiz, 


CCXIV. 

Conflit uiion do t Empereur St gjsmo v» p*r la- 
quelle , en qualité de Roi dt Hongrie, il 
accorde h Paix aux Infidèles Ifl aux Rebelles de 
ce Riqanmt. Fait à Bude l'an 140}. [_Goi.- 
DAST, Tom. 111. i>ag. 417.3 


•N 


Os Sigismundus Dcf gratia , Rex H UN- 


tem cuipiam Hominum Rcgnicolarum prxdiôorum 
forent obligata, ille tel ilia à nemine rccipiaut, nili 
prius faâa débita folutione, ctiamfi ille, cui prius im- 
pignor&ti fuerant , altcrque ca uomine pignewis obli- 
gartèt. ^ 

4. Conccdimus quoque , quod omnes Donat oncs eis 
haaenus faâa; majori Sigillo nollro de uovo fiendo 
coufirmeiitur pro cisdctn. 

j. Cxicrum li contigcrit in polleniro per Rcgnicolaa 
in Rcgno aliquam Congrfgationcm gcucralcm célébra- 
it, in eadcmquc rationc prxmillorum, nos vel aliqui» 
ex Regniculis uoilris aliquem ex prcdiâis Baronibus, 

Nobilibus , MiUtibus , Clicmibus, vel ad ipfos fpeâan- 
tibus, liiniliter conjunâitn vcl divilim,quocumquc ex- 
quilHo ingenio, condcmnare aut -aggtavare vcllcmus, 
vel niteretur rebus & boui» univetli» faccre, (d) valea- 
mus «nue poffint. y*** 

6. lnfuper uinues Episcopatus, Dignitatcs, (t Ecne* 
ficia Ecdcliarticn quxbbct : Item Caltra Rohonch J au- fj**. 
rienf. Hrwfow & Padalayn in cafu , quo N'icolaus, 

Fiiius Stcphani de Libliu,dt (e) partent Podolayn non r.) u. r». 
in honorem, fed in perpetuum (f) habere dono feitur, ^ 
— cnûn Mnnitiones dt Poffêffioncs iViris Ecclclîaiii- 


a. ^ caria, Dalmatix, CroMP», Ramh*. Servi», , cU vel ôecularibus, aut Nobilibus quovis modo ahla- 
(«)«vnma- ( a ) Gallicix , Lodomcrîx , Comanix dt liuîgarix : I us» occupatas, dt^ reccptas , duximus eis, à quibus 
Va ~ Marchioque Brandeburgentis , dtc. Sacri Romani lin- I cxdcm abalicnatx fuerant, pleno jure rcinittendas, illis 
perii Gcncrali» Vicarius dt Rcgni Bohcmi* Guberna- vidclicet, pro quibus uterque NicoUns, Waywodx, 
lor;Mcmori* commcndantes ad univerforum noirriam j Tranflylvauienles, duxcrnnt oblîdes nobis dandos. 
volumus feric prsfcntium pervenire , quod quia nos ad 7. Demain omnibus dt linguHs Prxlatis, Baronibus, 
inflantem de denotatam iupplicationem fidelium nos- Nobilibus, Militibus, CÜentibus, exterisque cujusvia 
trorum Baronum, Procerum dt Nobilium, Regni nos- ftatûs 6c conditionis Hominibus, dr Remis, de Parti- 
tri Hungarix ,*hic nobiscum perfonalîtcr exiftenrium, bus fuperios noininatis, pro quibus ïplî Waywodx »p- 
quôrum precibos propter eorum fidelia dt gravi ffima Ibs oblides eorum llarc volucrint, usque ad dics rri- 
fervitia, atquc fidelitates exhnias , confcnfum non poi- gitlta à die data rum prxfcnrium itAntea • memorandos 


, atquc _ , — 

fumas dcncearc; dccrcvimus cum omnibus Rcbcllibus, 
xhiulis dt Àdverfariis nollris , in Regnis nollris Hun- 
garix dt Sclavonix , neenon in partibus Tranlfelviuiieii- 
tibus confHtutis dt exiftemibos vetam Paccm fticere, dr 
concordiam ffabiBre. Idcircô nos diâorom fidelium 
noAroram fupplîeatkmibas favorabiliter annuentes , ex 
innata nobit dementia, omnibus dt fingulis Prclatts , 
Baronib. Nobilib. Militib. Clientibus , neenon cujus- 
cunquc altcrius prteminentix vel conditionis hominib. 


ginta a 

ipli nobis in feriptis nominatim iiuimaverunt gratiam 
lacère, dtcoinodo, quo cateris Rebellibus, indulge- 40 ‘* 
rc. De potioribus autem Proccribus ac S«KÎis, Scqua- 
cibus , raotoribus dt Adhxrcntibus ipforom xmuiorum 
noilrorum, de cujuslîbet ipforum, pro quibus oblidei 
non habuinius: llatuirnus, quod illi, li usque ad Fcs- 
tum Dominiez Narivitatis uunc venturx corain noftra 
Mujcllatc in diâo Regno nollro Hungarix (,ç ) exiûcn- (/) ti.u 
te comparuerint , debcant, cum conblio tameu Prxia- 
tonun. 



DU DROIT DES GENS. 


a torutn , BarOnumque rortroeum ConClii noftri, in for- 
ANNO IJia aln'k concerta, gratiam obtiucre; li vero veoire con- 
1402 . Mr *pfc nnt ï eis paxfens gratia uihil iüflïagetur. De l'a* 
' ^ ' miltaribus verôquorumcumquc æmulorum prxfatorum, 
neenon de quibuscumquc Nubilibus iu prxt'aiis Kegnis 
uoflris Hungorix, Sclavonfx, A in partibus Traullvl- 
vanicnlibus , Poifcflîone* habentibus, dccemiinus , quod 
in prxlens gratta iptis généralité/ computctur , iu ta* 

• men quod infra anni revolurtoncm proximi futuri, à 

die Datarum prxlcntium inchoando, eau (à infidclitatis 
oftcudendx coram noltra Majcftaïc le prxfcnundo, 
Lîucras nolira* régales pro le obtincant fuperinde. 1 
Quod li farte nonnalli ex Kcbcltibus & xmulis nollris 1 
fuperius driignitis , feu ex Scquacibus corum, aliqua ; 
Spolia, Incendia, Damna, Malcficia , Kapinas, Cx- 1 
des , leu alias cujus liber generis ortenriones deinceps ’ 
commiicriut, vel per pet nver int, feu quicquam contra 
Majertatem noftrai» attemptarc prxfumpfcrinr, videli- , 
cet illi inter partes Tranrtylvanicnfcs A Drawam com- 
znorantes, port dies odo; illi vero de partibus Trans* 
fylvatiicnfibus, port dies viçinti; fed illi qui funt trans 
Drawam, port dies quindccim, à die datarum prxfen- ! 
tiurn inantca computando, volumus quod portint, non 
obrtantibus contenus ifl Literis aoliris , fccunduro fot- 
ftum Juri* & Juftitix condcmhari. 

8 . Portremo ponationcs univerfas per noflram Ma- 
jeflatem de Po(lcflianibus,Callris,Oppidis, & Diftric- 
libus diâorttm Prxlatorum, Uaronum, Nobilium.Mi- 
liturn, Clientum, A ad eos pertinefuium prxfcnpto- 
rnm, quibus durante prefemi (iuerra hadlenus fadas , 
fini u j cum omnibus Literis exinde lcriptis vel cofifcc- 
tis , irritâmes atque annutlamc* , à prioribus pollclïb- 
. rîboi carundem cenfemus co Jure, quo antca poflede- 

rnnt, cas tcncre, ac ctiam gubernare: fpondentes ar- 
que promirtentes omiua pnemiftâ, A Unguia corum, 
eis A quibuslibcr corum, A ad ipfos perrinemibus 
Hxrcdtbusquc ipforum, pure A iinccrc,rinc omni dolo 
A fraude aliquali,bona ride & inviolabili mcdiantc.fir- 
miter obfervarc, iu vidclicet , ut ibi aliquis corum 
quovis tnodo refiliendo contra nollram Majellatem re- 
bcllrtantes nkeretur atque vellet, tune nos talem cum 
Prziat:s>A Baronibus noftrii , qui tune ipli de Confilio 
nortro fucrint, (imul A conjundim, non autem divi- 
lim, agnitis fuis demeritis, prout qualitas exiget, juxta 
Regni nnrtri antiquam confuetudsnem punirc valcamus. 
Datupi Bade fetia proxima poil Feftum S. Francise! 
Confcllbris, Anno Domiui inillelîmo quadringentefi 
ino tertio. ' 

ccxv. 

ip. O&. Cautio Ladislai Régi s Uugari* , Civitatibus 
SibejJici^ Traüiîriensis data, quoi 
srj/lum Caftrian feu Fortatitium ibi ccnflrutndum , 
fed foliùs omni* t arum Privilégia fc? Immunita- 
tes canfervanda fint. bat a Joint Anna 1405. 
ip. OttobriS XI. JndittitHC, [ J o H. L v Cl es 
àc Rcgno Dahnatûc Libr. V. pag. 161. J 

T A ms t. a u s D. G- Hung. Hyeruf: A Sieitix Dal. 
^ A Croatix Ac. Rcx, Provincix A Forcalqucrîi ac 
Pcdemontis Cornes, M«®. vïro Pcrero de Andreis.Co- 
mitiTrojx, Conlitiario & fideli noltro dilcdo gratiam, 

A bonam voluntatern. Licct fuadenribus ccrtts rario- 
ttjbus atque cauris rirmurn propolitum, A intcutio no- 
b : s' fuertt conftrucndi, A conftrui faciendi in Civitati- 
bus qoftrîs Sibcnici A Trag. aliquod Fortalitium, feu 
Caflram; nunc verb edfantibus ipfis rationibuj , atque 
cauris confultô deliberavimus ipla Caftra in prxdidis 
Civitatibus fieri uon debere; nosque totaliter rcmovl- 
mus ab hnentione, A propolito autcdidii ; De quibus 
voltnccs Rcgimina,Co<nmunitatem, A univcrlîtatem A 
humilies diçtaruni Civitatum de prxdidis ccriiores cau- 
tos rcdderc, A fecuros, tifai de quo in omnibus plenc 
. confidimus quatn promptitcr valcas, atque pofTis prx- 
Huatis Regiminibus.CommuiirtatFbus.Univcrlîtatibus A 
Hominibus quod Calira ipfa feu Fortilicia per nos aut 
. alios nullo unciuam tcmporc faciemus , Ica fieri man- 

.dabimos, quodque omma illoram Privilégia per nos, 
aut alios eis concerta, Libertatcs, Immunkates, A 
Confuctudincs perpetuô obfcrvabinius, A mandabimus 
ab aliis obfcrvarl, tenore prxfcnttum de certa nolira 
fcicntti liccnriam damus ; A omnimodam A plena- 
nam Potcltatctn committcntcs tibi in prxmiflis, A etrea 
prxmilîa totaliter A plcnaric vices noltras , ac promit - 1 
«mus ratura, gratutn, firmum, validum babere perpe- j 
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( tuô A tenere, quidquid per te in prxm.llîs A citca prx- A 
milia aduen , promillum, ac fadum tuerie , rive gcllum ; 
nullo unquam tempore cuntrafaccrc, vel ventre, tan- 1 40 J, 
quatn fi pcrlbna nolira id cgtlfct, quin imô ad validio- * * 
rem roboris firmiratem nos ctiam fub' verbo, A ride 
Rcgalibus prxlibatis Rcgiraini&us, (.:ommunitatibus, U- 
niv criitatibus A Homimaus promitrimus & rirmitcrpol- 
Ilcemur, quod prxdida Calira, leu Fortilicia in ipiis 
Civitatibus ricri ullo unquam tcmporc faciemus; quin 
imo prxdida corum Privilégia, Immunitatcs , Liberta- 
tes A Confuctudincs oUèrvabimus, A obfervari ab aliis 
perpétué faciemus. Prxlcntcs autem Litcras , quas 
pro cautcla in iranibus prxdiélorum Conununium vo- 
iumus rcmancre, maguo pendeuti nollro bigillo j ulît- 
mus communiri. Dutum Jadrx per Antonium Pcral 
Sccrctariuin familiarcm, A ridcletn tioilrum dilcctum 
Anno D. 1403. die 19. incn.,Oüobr. XI. lud. Regno- 
rutn nollrorum anno >7. 

LaDISLAUS R ex manu prapri*. 

CCXVI. 

(1) Traité de Partage fait par Philippe de Z7.N0V. 
France 1 1 . du nom Duc de Bourgogne , 6? *or»- 
Marguerite fa Femme , de leurs biens à 
leurs Eufatts mâles J ean, 'Duc de Bourgogne , tff** 
Antoine Duc de Brabant (J de Umbourg , 

Gf Philippe de Bourgogne. A Arras , 
le 2.7. Novembre, 140). [Dynter, dans 
les Chroniques Manufcritcs de Brabant. Chap. 

LXXX. FcuiU. d8. vcrlb. J * 

S Ubfequenter vero prxlibatus Dux Anthonius tradi 
A exhiberi fecit fupradidis duobus Oppidis Lova- 
nienfi A Bruxdlcnli duas Litcras m forma fidimtu , 
fadas fub Sigillo Domiui Evcrardi de Plate* , Prxpoliti 
Saodx Ecclclix Sandi Jacobi frigidi inontis in llruxel- 
la, Ordinis Sandi ÀugultiniCarncraccnrisDioccfis.pcr 
aaas ipfe notificat fe vidirtc unam Lilteram Paiement 
lanam A Jntegram figiltatam Saillis bou* me mon'* 
quondam Domini Philippi FflH quondam Régis Fran- 
cis, Durit Burgundi®, Comitis rlandris, Arlhelix A 
Buréundix,A Dominx Margaret* Ducillx A Comitif- 
fc Ducat ûs A Comitatuum prxdidorum , contincntcm 
Mftificationcm inter ipfos fadam A ordmatam inter 
r ilioi corum masculos fcilicet poternes Principes Do- 
minant Johannem in prcfcntiarum Ducem Burgundis 
Filium ipforum fcnîorcm , Dominum Anthoniiyn 
nunc Ducem Brabantix A Lymburgis, ipforum Filium 
lecundo genitum, A Philippum de Burgundia inpizfcn- 
tiariun, fcilicet tempore datx l'tJjmia , Comiicm Niver- 
oenfem Filium corum junioretn; aux quidetn Littcra 
fuit data Attrcbati die 27. mcnJis Novcuibris aimi Do- 
miui 1403. in qua quîdcm Littcra continentur de verbo 
ad verbum claufulx fubfcqucntcs de (iallico in Lati- 
num translat®, A primo : Prxdictus Johannes Senior 
Filius habcbit, pro le A Hxrcdibus fuis, Ducatum A 
Comitatum Burgundix cum Dominin A eoruin perti- 
nentiis A Comitatum Flandrî* cqra Terris Aloücmis, 
Dcndremondx A Mechlinicnris , A corum pcrtîiuntiis ; 

A Comitatum Arthcfix cum. fui* perrincntlij , A habc- 
bit dida Domina Terras intégras absque hoc quod 
Anthonius, A Philippus fui Fratrcs potcruut petcrc ali- 
qifam portionem caafli partificationis apanage ncc alias 
ncc alio modo vidclicet didum Ducatum poil decci- 
fum noftri Ducis, A didos (Jomitatiis A alias Terras 
fupradîctas poft deccfliim nortre Ducillx, A tune di- 
imttct Comitatum Nivcrnenfem , A Baroniam de 
d’Ourchii A quant antea tenuit, A fucrunt lîbi in Ma- 
trimoniurncollaii.- Item didus Anthonius Filius nos- 
ter fecundô ^enitus habcbit pro le A Hxmiihus luis 
Ducatum Brabant ix, comprehenris Villa A (iaftellaoia - . 
Antwcrmcnli, cum pertinemiis, Ducacu Lyinburgcnli 
A aliis Terris noftris oitramoGuUs , A habcbit did» 
Dominaeas Terras poft decelfum noftrx Ducirt*, A 
materterx noftrx Ducilfx Brabantix, absque hoc quod 
aln Fratrcs prxdidi poterunt petere aliquam portionem 
ratîone primogeniturx, partificationis omnis apanage 
nec alias ncc ctiam alio modo. Et ri dida matertera 
noftri Ducillâ Brabantix fuperviveret , didus Antho- 
nius gauderet Comitatu Artheliæ usque poil prx fax 
materterx noftrx dccclfum , A tune cric Dux Brabantix 
A Lymburgis , A diniictci predidum Comitatum Ar- 

* t hélix 

( 1 ) Ce Traire poarrair bien «ire le meme celui, doai on * u. 
pvn< qvdqocj Ajticlc* f»ai l*»uneej i»|. page »jj. Ka'CUXIII 
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ÀvKr» thcfie & ctiam Comitatum Reriflrenfem , qui fibi ad ’ nihus, & Fidelitatibus Haminum , Terris , Loris A AKKO 
f uun , Matrimonlum five Nupto* fuit collatui, dum j pertinentiis fuis, & quibutcumque alits Terris A Loci* _ 
v..; Ar n^.<r,.<Tinn»m mni.rû mu» Kn- I per ipfum fcu Saccriïorcs fuos de cm ci o rccuperandis *4 J 4« 


X 40 a , habucric obedientiam A poflelîionern major» partis bo- 
~ '* narum Villarujn A obedieutiam niajorts partis Nobi- 
Ii'.un Ducatuum ptxdiâorum juxta contincnriam Lit- 1 
terarom fui Matrimonii. Item diâus Fhilippus nolier 
pollctior Pilla» lubcbir.pro fc 5c Hxfedibus fuis,Corni- < 
tatum Nyvcrncnlcm 5c Baroniam d’Ourchii, Comiw- ! 
tum Regiltrenfem, Caftruin Kynaut Vranc, cum perti- ! 
nentiis ipforum , Terras noftras de Camptnia Aeanrai | 
pertinentiis, poil dcceffum materterx uollr* Ducida 
/ Comitatum de Sraropis , Villas , Caftra, 5c Calldlanias 
de pourdam 4>de Grycn , qu* nobis dcbetit advenrre , 
cedit ad Hcrcdcs Doftros masculos per deceflum noftri 
bcIli-Fratris Birurlenlii, li dccedat absque Hcrcdc mas- 
culo de fuo cotpore: & cafu quo diâus porter Frater 
haberet Harredem masculum, & diâus Contraâus 5c 
alix Tetra: nobis non advenirent vcl Heredibus noftris, 
& Jiâus Fhilippus vcl Hxrcdcs pro «orum partificatio- 
ne non habercm alias Terras de nobis Duce 5c DucifTa, 
quam illas aux funt in prxfentiArticulo déclara;», item 
habebit Caftruin &. Caftelîantam de Montreuil , cum 
fuis pertinentiis in Comitatu üurgondi* Caftrum de 
Chaftdguvon,A tria millia F'rancorum in Redirions de 
Salevem ac Salinis comprchenfis in quus folcbat levare 
five recipere Dominus Johannes dcThalcm, in diâa 
Saievcria ; quod quidem Callrum cum Redmbos,Proven- 
tlbut, 5c pertinentiis nobis funt acquifita ac per Judi- 
cum Scntentias adjudicata, 5c fexaginta millia Fran- 
corum,quortirn quadraginta millia folvcntur per diâum 
Johanncm Filium nolirum 5t cjus Hcrcdcs, 5c viginti 
millia per diâum Filium nolirum Anchonium aut ejus 
Hxrcdes folventar pofl dcccflum noftrorum Due» 5c 
Ducifl* , absque hoc quod in diâa partificatiunc alii 
fui Fratres pr*diâi poterunt demandare five pcccre, per 
primogenituram five fetlioritatem parti fkafionem appa- 
naziam, neque aliter vcl alio modo, ut fuit diâum. 

Vidimus ligillatum Sigillo Prxpoliti Fedrii* Sanâi 
jacobi Frigidi, mont» pradiâi. Datum die zi. mentis 
j unii anno Domini 1407* 


CCXVII. 

X404, Traité enlre Charles VI. Roi de France, 

Gabriel Marie Frère du Duc de Milan 


if. Avril. 


iâ Seigneur d: Pife. . Fait en 1 4/34 [ G. G. 

L e 1 b n 1 t z, Codicis Diplomatie!. pag. 177.] 


C A R otü S Del grattî Francorum Rex, 5c Domî- 
nus ]anu*. nutum facimus univcrlis prxfentibus 
pariterque futurls , quod vifis fle attends contcntis in 
Lijtcxis feu publico Inftrumcnto , cujus feu quarum 
ténor fequitur in his. 

2 btrenuos Miles Dominus Joanncs Dominas 
■Caitrimorandi Sîndicus, Ambaflîator 5c Procurator II- 
luilris 5c Magnifie! Dominî Domini Joartnis le Mcin- 
gîe diâi Boucicault MarefcalH FrancixLocamtencnris 

Sercnîtlimi Domini Francorum Regis, habens ad infra 
feripta pLcnam Potdiatcm & Uaiüiam vigorc pnbllci 
Inftrutr.enti .fciipti manu Juliani Pànîlarii Notariî & 
Goftmünu Jura* Canceltainl die dedma terri a pnsftn- 
tis mcnlis et una parte; 5c Ma^nt ficus Dominus G.a- 
rriel Maria de V icccornirfbus Hfarnm Domi- 
nas fuo nomine 5c Succdlbrum lnorum ex altéra; peî- 
vcneruDt & pervetdHè tibi ad invieem confeiTi ffiertrat 
ad infra feripta Paâa, Tnnsaâioncs Qbnvemionts , 
5c Cotnpoiîtioncs, lokmnibtB Htpulationibus hinc inde 
intvrvcnientibus ; rcnunciatitcs libi invicem eicrptioni 
didoram Paâornm & (.Convention uin , non faâ» rci, 
Peut fupra fie infra * non elfe non fc hibentis , don 
inali, metus, in faâum aâtoni, conditionijinc caulâ, 


5c ornai alii juri. ■ Viddicct, quod diélos Magnidcus | Liburni. 


5c acquircodis, A ipfa omnia cum mero A mixto lm- 
perio A omnimoda Pocrilate A jurisdiâionc rentre in 
Feudum Nobilc A Gcntilc, Pattrnum 4 antiquum ab 
ipfo Screniffimo Domino noliro Rege A dîctis bucces- 
loribus fuis , fub modis , paâis , fonnis 4 conditioni- 
bus infra feriptis. 

$. 3. Vïdclicct quod falvis femper A exceptis his, 
que de Catlto A Tutrl Liburni diceutur infciius, tenca- 
tur diâus Dominus Gabriel Maria Invdlituram recipc- 
rc de prasiiélis i diclo Domino Rcgîo Locumtcncnte 
vcl a diâo Dotniuo Johanne Domino Caûrimorandi 
diâo Procuratoriu nomme, A cidera prcûare d.ouutn 
fidelitatis juramentum. 

4. hem quod diâns Dominus Gabriel Maria te* 
ncatur Guerram A Pacetn haberc A taccrc cum ornai 
Dominio, Communitate, Pcrlbna A Natione (excep- 
tis raincn Fratribus ipfius Domini Gabrielis Mari», vi- 
delicet Dominis Duce Mediolani 4 Comité Papi», 
quos A diâus Locuintenens Kcgius, vcl diâus Domi- 
nus Joannes Procurator diâo notnine propter parente* 
lam, quam habent cum illuntilTuno Domino Duce 
Aurcltanenlî , A, diâus Dominus Maria, qu» Fratrtt 
ejus font , libcntcr cxcipiunt ) quandocumquc , ad 
Manda rum vcl limpliccm requilïtioncm ejusdem Sere- 
niflimi Régis A cojuslibej Locumtcnentis ejus, tain de 
pcrlbna ipfius Dômini Gabrielis Marie, quam de didis 
Civitate, Cailris A Tcrritorio Pifarum , qoirn ctiam 
de Hominibus fupra diâis ; A alia ctiam faccre tcnca- 
tur A dcbcat, que bonus A fidclis V aiF.il lu s , Geutilis 
A Nobills de vero fuo Domino faccre tenetur A débet. 
Sanè tamen intcllcâo, quod li .Scrcnifiirous Dominus 
nolier Rex aliquos ex didis Homiuibus io aliqua Guer- 
ra ipfius Domini noftri, vcl ejus Locumtenens exe r- 
cerc voUicrit , tune dabit cîsdcm Hominibus rationak 
(lipendium vcl cxpenlas coneruas facict. 

f. Item quod didos Dominas Gabriel Maria A 
ejus dcsccndcntcs A Succcflbres in diâo Feudo dabant 
quolibet anno cidcm Screniffimo Domino noliro Régi 
vcl ejos Locumtcnmti cquum unnm vcl fa ko n cm 
unum peregrinum. in fignum rccognitionis veri Do- 
mini A Feudi prwsiâi, 

$. 6. Item quod in Loris A Fortaütris Pifarum A 
cjut Territorii crigi A tencre faccre 43ofEt, ttnealur & 
dcbcat diâus Dominus Gabriel Mar» diebus A hrnis 
folttis vcxilla înlignïs Rcgii, in illis frilicet, in quibus 
vexilla aliqua, A fpcciaiitcr Dominii diâ» Crvltaiis/ 
crigi A tcncri confucvcrunt. 

7. Item quod diâus Dominus Gabriel Maria po- 
net (latim in manibos A virtute diâi Jahannis Domini 
Caflrimoraudi diâo r.ominc , vel ordinandi A confM- 
tuendi ab to, Caftruin A Turrim Liburni euftodienda* 
per dictutn Sercuiffimum Domiuum nolirum Franco- 
rum Regcm, vet deputandos ab co, aut ejus Locum- 
tcncnte nomme Revio in perpetuom , cvpcnfis ipfius 
Domini Gabrielis Mari* A Succeflorum fuorum, pro 
fccuritate Regis A tbfcrvamia omnium prcdiâorum, 
A pro utilintc diâi Domini Gabrielis Klaris; Aâo 
ctiam inter Partes, quod diâus Scrcnlffimus Dominus 
no 11 et Ker. . sut alius pro eo non poffit poherc ad cus- 
todiam diâi Caftri fivc Fortaliti* Liburni aliquem ja- 
nuenfetn vel Subditos Commuais Janu», fed fint talcs 
deputandi ad diâatn euftodiain Francigens, confiden- 
tes diâi Dorr.ini Gabrielis Mari», vel alii extranei, de 
quibus placucric ipii Domino noftro Rcgi , vel ejus 
Locumtenenti. 

$. S Item rit paâum , quod diâus Sercnitfimus 
Dominus notlcr Rex non habcat neque cxcrccat Jurjs- 
diâîoncm aliquam in Terra Liburni A pertirientiis 
ejus, falvis fupra feriptis A fâlvo in coftodicndo A 
cullodiri fariendo proprio nomioe ipfius Sercniffinft 
Domini noftri Regis, A ad bonnm a utilîtatcm diâi 
Domini Gabrielis Mari* diâum Caftrum A Turritu 


Dominus Gawicl Maria Pifarum Dominus ptomtfir & 
convenu diâo Ipcâabïîi Domino johanni Domino 
Cailriinorandi diâo nomine flipulanti, A ad cautclam 
nobis Jutiano Pauifario Notario A Communts Joatmx 
Canccllatio, A Framochio quondam Framochii Notario 
A Conrniuuis Pifarum CancellarioV tanquam perfbni* 
pubUcis Üf&cio publico ftipulantibus A récipient ibus , 
nomioe A vice diâi Scrcniflimi Domini noftri Franco- 
rum Regis A Succtflbrum fuorum in Rcgno; le elfe 
A perpétué futorucn,bonum 4 ftdelccn Vafallucn ejus- 
dem Sercniflimi Domini rsoÛri Francorum Regis A 
Succcftbrum fuorum pro & de Civitate l‘i£krum , 4 
Difttiâo, Caftris , Jmibus A Juriidiâioaibus , Hoœi- 


§ ÿ. hem cft paâum , quod diâus Sercnilümu* 
Dommos Rex nolier diâum Callrum A Turrim Li- 
burni vcndcrc , pignorare^ aut aiienare non pofflt 
contra A prêter voluntatem diâi Domini Gabrielis 
Mari». 

10. Item cft paâum , quod diâus Scrcniffimus 
Dominus Rex prsdiâus vel ejus Locumtenens man- 
der depur midis per cum ad euftodiam diâi Caltri A 
T urris Liburni , quod recipiant A receptent in diâas 
Callrum A Fortalitiam diâum Dominum Gabriclcra 
Mariam, A Magniticam ejus Matrem quorics voluc- 
rint Caftrum A Fonalitiam prcdiâam inttarc. 

11, Item rit paâum, quod diâus Serenilümns 

, Dorai- 



DU DROIT 

» Dominas noflcr Rcx vel cjus Locumtcnens mandct 

ANNO dtâis deputandis ad cullodiam diffi Callri & Tunis, 

1404 . 9 UCK ^ non permittint aliquam Genton, cujuscumquc 
“ “ condition!» cxillai, intrare aut ingrcdî Portum aut l cr- 
ram pridiffi Liburni contra conluccudincm diffi 
Terri, line voluntatc diffi Domini Gabriclis Maris, 
aut cjus ‘Vicaiii in Tara prædida, falvo (i taîis Gens 
mi/Ta effet vel mitterctur in diffani Tcrram per diffum 
Screniflimum Dominum Kcgem vel cjus Locumto- 
nrmcm pro bono A l'alu te diaarum Terri & Fortall- 
tii Liburni. 

$ 12. Item cil paffum, quod II (quodablît) diffa 
Terra Liburni capta vel obfelfa effet ab Inbnicîs Ga- 
briel» Marte» vd ipfa Terra quocumquc modo rebd- 
larct, ad amodiant didii Callri deputandi reneantur 
dare iranfitum per diffum Caflrum omnibus Arinigcris 
A Gcntibus, quos diffus Dominus Gabrid Maria in 
diffam Terram per diffuin Callrum transmittcrc voluc- 
rii, pro dcfcnfione, falutc & rccuperatione diffi Ter- 
ri Liburni, fi opus tuerie. 

$.13. Item e(l paffum A promifit diffus Dominus 
Sludicus ft Ambalïutor diffo notnine, qyod diffus Se- 
reuiffimus Dominus nollcr Rcx A SuccefTorcs lui in 
Regno defendem, manutebunt & confervabunt diffum 
Dominum Gabridem Mariam de cjus Succelfores con- 
tra quoscumque ipfum olfendcrc volentes, ft (ïmüiter 
conna quoscumque ipfum przfcntialitcr offendemc», 

A cjus inimîcus, liait faccre tenetur & debet quilibet 
Dominas erga verurn St fiddera Subditum & Vafallum 
luum. 

14. Item cil paffum, quod lï defeffu vd culpâ 
didorum deputandorum ad cullodiam diffi Callri vel 
*litcr,didum Callrum perderctur vd pctvcnim in. ma- 
rins aut forriam alicajus, diffus Sercniilimu» Dominus 
oolter Rcx per fuam brnignam gratiam habebit St te- 
nebit ipfum talem, in cujus virtutem ipfum Callrum, 
ut l'upra, pcrvcüiffct, proinimico, & lacîer Guerram 
contra iplum , donec Callrum ipfum recupcratum, 

& in manus cjus vel iplius Locanuenenrix repolit um 
fuerit. 

$• tf. Ircm promifit diffus Dominus Joanncs Domi- 
nus Callrimorandi Procurator diffi Joannis le Mdn- 
grc, proprio ipfius nominc, hjbens de hoc plcnatn 
iialllîam vigorc Inllru menti pridiffi, quod ipfc Domi- 
nus Joanncs le Membre ita nciet & curaoit , quod dic- 
tus Scrcniliimus Domina* nollcr Rcx habebit accepta, 
ratfficabic folcmnitcr St approbabit omnia & linguia fu- 
pra dicta Ct infra lcripta infra menfes fcx proximc tu* 
turos Se venturos. 

16. Diffus fpcffabilis Dominus Joanncs Domi- 
nus Callrimorandi, diffo nominc âc vice Scrcniffimi 
Domini uollri Regis & fuorum Succcfforum in Regno, 
acceptant omnia h linguia lupra diffa cum Paffis,mo- 
dis, formis A conditionibus lupra diffis, inveftivit ip- 
fum Dominum Gabridem Mariim prifcntcm A rcci- 
picntcni , per annulum aurcum, quem ipfo Dominus 
Sîndicus a Procurator, diffo nominc, digito ipfius Do- 
mini Gabriclis Marie impofuit, in Feudum nobile, A 
oualc fupra, de diffis Civîtatc, Terris, Cafiris & Ter- 
ntorio Pifarum , Juribus A Jurisdiffîombus fupra dic- 
tis , A quibuscumque allis per ipfum Dominum Ga- 
briclcm Mariam in futurum acquircndis A rceupcran- 
dis; falvis tamen his, qui de Caflro A Turri Liburni 
fuperius diffa funt ; A promifit diffus Dominus Sindi- 
cus A Procuratur diffo Domino Gabricli Maiie pri- 
lenri . Ilipulanti A recipientl, plcnê attcnderc A obler- 
vare omnia A linguia lupra diffa, A faccre, que tenc- 
tur occalî-me Invcllituri pridiffi- 
$ 17. Quibus quidern légitime faffîs fupra diffus 
Dominus Gabriel Matra diclam Jnvcllituram in mu- 
dum prscdiffuin flexis in prxlcntia diffi Domini Procu- 
ratoris A Sindici genibus , récipient reverenter A acccp- 
tans. j tira vit ad Sanffa Dei Evangelia corpornlitcr tac- 
tis Script uris, A prillitit eidem Domino Sindico A Pro- 
?ur3tort nominc Rcgïo, ut fupra rccipicnti , fidditatfs 
debiti Sacraim'ntum , jurando A promîttendo eidem 
Domino Sindico A Piocuratori le futurum fidclcm 
Vafallum priediffi Screniflimi Domini-noftri Regis de 
fupra diffis Infeudatis A Invertit», A atrcndcrc, com- 
plerc A obfcrvarc omnia A linguia, qui vîgore A oc- 
calionc prifentis infeudationis tenetur, A qui in Ca- 
pîtuji» veteris A nov* fornu fideUtatis Juri* Canonici 
A Civiiis contincntur; ûlvis femper omnibus inpræ- 
lêmi Initrumento content» j qui omnia A linguia lu* 
pradiffa diffi Partes diffis nominibus lïbi invicem pro- 
miferunt attendere, coniplerc A obfcrvarc, Aconrranon 
faccre vel venire de Jure vel faffo.aliqua ratione.vel conta, 
l'ub hypotlieca A obligatione bonorum ipforum prifen- 
tiuin A fucurorum, raiis femper manemibus fupra diffis. 


D E S G E N s. ijt 

Ç. 18. Affuni PFGs in Paiatio Refidenti* diffi Do- 
mîui Gabriclis Marî* in Caméra magna inferioii,aiino 
Dominic» Naiivaatïs , millclîmo quadiingcntclimo I 4 ° 4 > 
quarto, lndifftonc undeemtS, fecundum curium Pifa- 
rum. die dccirna quinta Aptilis hors VespcnruOI, prz- 
fcmîDus Comité Gui Jonc de MutilUna, Dumino Gc- 
ron* , • Marchione Ellcuii, Domino Joanne Domi- 
no de Capelta Milite, Paulo de Sabeliis, Joantit- de 
Colomna, Domino Reyncrio de Zaïis de Pilis Milite, 

Petro Malherba, Guilklmo Al«i, Petro de Montio- 
no Secretario Regio , A Renediffo de Andoria Nnta- 
rio Cive Janui, vocatis A rogatis. Julianus Panita- 
rius Impcriali aufforttatc Notariits, Regius bccrctariul 
A 'Commuais Janui Cancellarius pndiffis omnibus 
urià cum diffo r’ramochio Notario interfui, A rogatus 
de cis prifens publicum Inllrumcntum compofui, cum 
additionc fupra feripu in ulrima linca appofita; qui 
additio débet fcqui illud verlium , Matrem ; errore 
feriptoris omiflii, quod tamen lullrumcmum per aliuin 
cxrrahi feci, aliis occupât us. 

$. 19. Nos Lirteras five Inllrumcntum pninfertutn 
omniaque A linguia in cis contenta, in quantum opus - 
efi ac nos.Herwcs A Succcfiorcs nollros Kcc« Frao- 
cii conccrnunt A tangunt, conccrnercque A tangere 
polfunt aut poteront in futurum , atquc pro nobis A 
Heredfbus ac Succelforibus nollrîs,Dollroque A corum 
nomme, promillà funt A convcnta, ratas A gratas ha- 
bentes,easdcm laudamus, approlximus, ratilicamus A 
confirmainus per prifcmcs ex ccru feietnia auffoxita- 
teqilc Regia A gratia fpcciali smlcntcs A concordantes 
exprefîè cas A ca valere, invioLbiliterque teneti A ob- 
fervari , perpetui A inviolabilis roboris fir mirât cm A 
tlabilimtcin nunr A per per ni» temporibus, absque va- 
rian'one A infraffione ajiquibos obtentura», A absque 
eo, quod Callrum A Turrim Liburni vcudcre, feu 
transferre, aut aliis contra tcnorffn A formam Julhu- 
menri fuprafcripti , ncc non A praJentium disponere in 
toto feu in parte, nos aut Succdlbrcs nortff jam diffi 
valeamus, dcbcamu», aut nobis au» cis liccar prxfcntj- 
bus aut polkris tcmporjbus, qu.'butpîam titulo, occa- 
lione, leu caufa, tqeitis vel ciprelfis ; quod fi faffum 
forer, aut ficri (quod ablit) coniingerct in futurum , 
nullius elfe valons, imo hiberi tenerique volurnus A 
ordinamus totaliter pro infeffis , etiamlï de iplis in pri- 
femibus oporteret expreû'am A dillinffam laccre men- 
tionem. 

20. Et nt h*c omnia A linguia fuperius contenta 
A declarata firma fini A (labilia « roboris perpetui ob- 
tineant firmitatem, prifcmcs Lûteras nofiri Sigilli fe- 
ci m u s appcnlionc muniri Datum Parilîis meule Au- 
g u (H f aime» millctitna quadragimefimo quarto, A Kegni 
noftrl vigelimo quarto. S*r It rtply ejl cftrït , Per Rc- 
gem, Domino Duce Biturii, Domino Joanne de Mon- 
tcacuto Magilleo Maeno i-fospirii A pluribus aliis pr*- 
fentibus ; fjf au deffoubs aittfy fi^n/ F ik ion, A toftj 
«y? e/rrr>, Collario faffa eft, \s ** Sigîllata de 

mandato Regis cxprello. SyetU a'**Jiea* pendant à an 
t or don dt fiyt vtrtt & rvi^e. 


CCXVlll. 

Donation faite par Mastin, Vicomte dt A/n’j», Jo.juîa, 
Fils de Barnau» , j Hartman Evê- 
que de Coi ic , ü* an Cia fine dudit Lien , de 
la Ville , Château , 6? Vallée de Chuvenne 
de Pivry. A Coire' U dernier jour dt fui» 

1 404. [La Valteline, ou Mémoires, 
Discours, Traitez &e. fur le lujct des Trou- 
bles & Guerres furvcnucs en h Vjlteimc, 
pag. 11.] 

N Ou* Maatjn Viseomtede Milan, notifions 9 
tous' qui verront A liront la prefente cscrîture, 
comme en ccll an A jour, f^avpir l’an 1404. le dernier 
de Juin, ayant comidcré l'utilité, A fidcllcs bicufjits, 
que nous a démontrés, A à no» Predeecireurs le Re- 
vcrcodiflîme Evesque de Coocrc Hartman, A qu’il 
peut encore d'oresnavant faire le mêmes, ainfi en ver- 
tu de la prefente nous lui donnons, A approprions a 
fon Evesché A Eglife de Couere, avec bon penfement, 

A meur eonlêil A bonne feicnce, de polleder éternel- 
lement toute la Vallée de Chaveone A Pivry , avec 
tous les Gens, Biens, Seigneurie, Utilité, Dépendan- 
ces, A Propriété, rien excepté. Et partant nous re- 
nonçons, avec tous nos Succefleui», par cette Dona- 



diplomati q_u e 


t 9 i CORPS 

• , !.. nue nnui «vous eues csdites I ne* mSM Icffa I nmst mis (uOim ounbn jtmmnli* jtw- Anno 

AKNO <»»; » ™fon. ^ | m »* bstnljla lin m ™ 

1404. feffion ledit tvesque Hartman , & fcs Succcflcur* de 
' ' 1 j:.. A Ar- 1 nnïr rf’ûvtir éternellement . 


tou*> Ictditt Biens, ét de jouir d’iccux éternellement, 
fans jamais dire molcftés a l’éternité , ni de nous, ni 
de nos SuccrflTeur*. Nous refervons ncantmoins en 
ceci , les R ai Ton s qui peuvent concerner l'invincible 
Empereur. Et fi Dieu nous faifoit la grâce d’être re- 
mis en notTC premier cllat, duquel nous fommes in- 
jullctnent depofledés/noo» prometons a ccttc heure, 
comme alors, audit Evcsqne & Eglilc de Couëre, que 
nous confirmerons de nouveau , tout ce qui efl con- 
tenu cy-dcllut. Pour corroboration de quoi, nous 
avons appolé nôtre Sccl. Donné a Couérc, l’an & 
jour, comme dclTus. 


1405. 
23 Mars. 


ÇCXIX. 

tOcrein M SVdMntë unb (Japitulé ju (cfmfitwtg/ 
mit tem ^îath unb hcr <£rat>t alita I wibcr ben 
‘Sifcbofftn tafdbfl/ umfr treilnt Nrftlbf ciniqc mm 
©tijft gdjôrijje 0tibt imb i£d)lôfTcr in fremèber 
JPùnte gegttat ; QBerinn fiel) biefetk wrpfliclitcn 
ctrMiibcr trrûlict) btnuulckn / fall» ter *Sifdx>fT 
cher jrnianb atibcrt fît bci? u>tbcrfmnct)rounq ter 
0 tâttf unb Scjtcii bcfcbâbigm u'rttf. Q 5 cbcn ten 
SJîwuaq m Uflicr grauen-tag Annuntiationis 
antte 1405. | Lunio, Teurich. Reichs- Ar- 
chiv. Part. Spcc. Contm. I. Fortictzung III. 
Abfau XX. pag. zj>}.] 

Ccd- à-dire, 

Confédération entre le Doyen , le Chapitre , fc? la 
Ville de Strasbourg, contre r Evêque 
Guillaume ,pour le recouvrement des Lieux 
6? Placet de FEvicbi aliénés par ledit Evêque, 
y pour une A fjî fiance mutuelle contre tous ceux 
qui, de quelque maniéré que ce fut , voudroienl 
les r troubler ou empêcher. Fait le Ijmdi avant 
la Fête de l' Annonciation de la Vierge 140p. 


Ofrt'jir Nr ®td>tu unb twô (Çajpittel gontmli* ber ffllerrm 
\u vrtr.;;l'urt| funfient mmglulvm mit btefêmr 
SBrtcit/ lus >}cr: ’îBilklin van £ie|ln'il<nt':8if*ot ju vÿcruj> 
bnrq/ b<«^riUuna unb unfcr crtifft / «èloiTt/ i£ttdt/ i.int 
uiiô'iutt/ ont Unfcr "ÏUifltnN tuib ^üiUc ut frtinbN sjanbt 

J cNn btt/ un? .111 bit v^frtbt C'fccrtsrd'/ bit von irtr (^rtxT- 
att unb SûntKrbdat/ (ici' mt von llnf* entpiroinbrn 
uoltrii lefcn/ bu; jjot ^MlNlni bo* (jeton bet iniNr Niu£pbf 
Nn i£r Un# gtfiwrtu pet/ Nticin «rlof/ «è*«W/ SBtfhn / cba 
Nuit unitrc srtifft U« «niuitoinbcnbc / ;< wonbcrtibc/ okr b»» ï 
ttx,, u qcbmbry ont unfitn StiflrnN un> ÎBiUm/ N« nnr tin 
§ut offat Inftiumcntt ven ÿnt Ivüsnt/imb îsté oud' wmfttb 
im mt fut fol t unb bonunr uanadt / unb tcqlidi mad'ct / 
Nu buv îlviluin unb unftr cftifft «mcwlt nitrt/ unb jtrçjtt / 1 
■ bù£ «vit btforqmt / Nte bck<n ;\ebeltrt* * 3 tfd*of tmber uns int 
jwrben fan unb Nu tnt imfrt ,vmn "^alt btrbbcc tKTboi/ 
Nitianlx tnt oud> Ni£ è-lof; Ol'fttird’ tu unftrn Sjanbtn <jr ; 
nommai (jabent/ txirgrgcn ater .sjrn "ÏÏ^ilhelin voit t«t» 
n-iber tuitj fera 1 tms‘iv<niw mt tuft qr»uN/ Nu nbtrit îBi< I 
fai / bnn 'ïia|lrr unb Mit rX,it< brt tè-tatt A*trupbur<t/ mu- \ 
griot Kitxnt/ unb qak^tt/ ale unftrn guttn J-ncitni ; mi bat | 
ivtr mol tmiTai unb bctciuicn/ bao fu Uné unb Unftr ©nft ni 
fo dfiidirti unb fd'tbtltd’ jtrgm fol/ nlV nvljl ruiptin.- 1 
feu l'aboi / unb ttgtlidi cutpiinbcnt / boute fu uut irem XoRtn | 
in unftr ÿlauunen tmé Ni» <r lef; Dbtrlird,' hclffcut W>utrt/ 
Nirtunk fuit mit mit benftlbcn üHafkr imb iXnt 511 ^ttaîbttrq/ | 
unb fu mu uns Nmibo tjefolin/uiib haut initî b« uut tinuubcr 1 
«a .inet unb jufaintiit mrbunbim imb wrpjücbtrt/ nvr <6 baj 
îjtr: TÇtlbflm von 5 >it|l/ ober itutan rniber* twr btt tvert/ nu 
ui.ni uf$eno»nuKn / une brtxrfitt / obtr btlym î<il unbrr une 
Wunbtr / cbtr )od> imfcr vorgowittot Sjtnttt ofer ber flSurgtt 
von «^trajburgy tintn obtr mt txfunbtr/ bo von Ntj mit jjtrm 
'lyilklmai von À>i<|l nur fctlymai ^tfd'of l«tmi/ obtrNqnnr 
feiecrlofl f^arlird' innt Nibent/obtr obt twr int vèlop/iètcut 
obnr Qktlcn unftré tu une gttwmntnt/ oba au une 

vxlait/fd'jbigttetu/ lobigtttm/ obtr une voratnantai Jjtrrnt/ 
ftmnttlKh / oba unfcr btlftintn btfunber unfcr 'jMrunbtny 
4ftc*eii/ Hmlwd’tcn / Sittben/ obet unfrrf tigtn/ baobttau/ 
mnoartem/ obtr vorbeljitlttn/ obtt Ne sèwt «ftmiburg/ 3 « 
flgurgat cbtr Nt tyn/ obtr unftt bcberfitt i>t|fftrn ItiNqrttnt/ 
fifeNgoott / 3 T(r ^s 01 (Erbe/ ckr t<kn btrobttat/ tntnvr» 
unt/ oba wbclfitltuu/ bae twr batuntfe atwnbami fullen 


It*/ oba btfonbtr/ alfo Itibigatn/ (KfdxrMK/ Nfthcbigrtrnt/ 140Ç. 
oba bae unfa vorW>itUm aie rorjtfd’rubm l«t/ unç au bit ^ 7 
i»tunbt / bae une «tant oba unftr jtgüdym btfunba b ait bte 
et bannt btroubt/ tmtmtt / oba une vorbtbaltm 10a/ gmÇ* 
litb ivaxnvat unb tvibafat iwxrbt / ont aUt tékvcttc / 
îmr ju btbot téAttn fuUtn no* tnrnxflcn une ut Ntftr 
ièotbtn/ mt von aiwnbcr inxtat/ no* ftbtibm / unb fol b«|fcut 
'■Ufcil unfca un 3 btbai; no* Btamut unba une Nn vor^auiq» 
ttn j}trrm bte ilapvttttle btfimNr ftd’ m bitftr Q* Un/ nut 
union 3 Bibtt*$ 4 ftctt Nt itg nnNr une/ von ba obgatamtn 
l^adjai iwgtn fUib/ 060 banad' ut Ntfcr yradtn/ ttibtr une 
îvtxbaw / nxba Jribat/ luttai / oba iAurmorttn ont baj an» 
bo îtil unb ont Ne anbcm iaUe ®iffaiN «nb îyiQcn/ in 
Nbnnai ®<g/ \wt bu vorgtnatutn / Â>t*an unb ifappiutl / 
t>trfprt*tm une ou*/ Nt »ètat no* Nt Itrte tuOMrÔtlr*e 
ntrutan gaffai obtr rrleRbcn ju ^ulMibc/ jn fuxttnN/ obtr 
gtbotfant jt fmbt ont 0)la|ia unb iKatt* vuèrtr.i*urq 2bi(ftUr 
N tmb 5 BtUai/ twr finit/ rf bannt gtmault* unb ttnmuuj* 
n* nut nnanta ubofoinratn/ bai uun te Nt von ONtfttw 
btiffen fol / tu qltdxr 'ffitfc tnt Unt ober gavunnou »Ptr btt ’ÀX» 

«tan tmb bae (£appintl nu «gJofe/ «èttut/ oba 2)efhn/ un» 
fat igttfft/ barju uns Ne von ièaajburg b*ol|fm soatxi/ gt» 
gtn Nn fuUcnt tvir bae gh* balttn/iils von Nn von Obtrtir* 
bo vot btfdtiNn i|l/ xva aNr baj Ne \5wt icttajburg/ NNut 
«è*lof« «état/ 2 )tfhn oNr fuît gacunntn/ N tvir ber SX» 
d\in unf Nie (f.tppiatl obtr tttuan von unftrn/ ntt bp iraent/ 
oNr nit in unfcrin SHammot «kt< / bo fol bae NUN ÎN«l/ une 
unb tmfenn ÇapptiKl,jug*Mtn/.unb N16 atvba inl ber «ètttt 
von ctratbttrg iu$*6ra/ N inôgtm fu uen £o|lcn uifflabat/ 

Nn fu bitfa «tadun (jolb gfNvt ban« / oba N muti nm mt fu 
grtruiwn Nie t« in aller miNtf «fl / >to «bo baj fu tin foli* 
«élvf/Nie fu alfo gtn'imiitf / fdtbigttott/ in ivtl*tn ’JBtg bae 
rsxut bartimN fulitn fu une/ mt jt anrantrttnN lytNn/ oba 
intn Nkmoi iè*afcoi oNr iilunvurt qtgtn une brmgtn in N« 
btttim 'SJtj/ uste .Vofltn ou* Nt von sîoatburg/ u|f foli* 

‘i^ingf Ifjtm uns ju bdjft/barpur foUtnt mt AXd’anuiioiîav» 

Viutl ne* nnfa jtgli*cr NlunNr/no* Nt ô«af t'onDNrfu*/ 
tuib ania Urlof/ Ne )ii luis fanent /oNr tvir uut tr ijilftt gt» 
îvuitnat/ intn mt vobunNU ftn i< qtbatN/ no* Nirauf ju fia» 
htttbt / twr Ntott te borne gant / tvanb n-ae ïjilrtt Nt von 
«Smtfibura une 1 * bimt/ Nttnntn twr mol/ bas fu Nie un» 
fa iitbat .VTi'nxn/uufo ^ttrft/tmb uns jt i£rtn unb iu 9Ut|t 
cuotnt. TfÛt wrgtfd'nNu S'inat unb bas (£appiu<l/ gcuw in^ 
li* vur une tmb «Ut irnitrt 91a*fouiram/ gfgtn bat mgtnan* 
ttn 'ÏÏletfler unb iXat tmb bai ( Stirgtm Nr ^ itac ;u ètrdbbure/ 
unb irai £Ua*ronuntn / |Itfe/vtflt tmb umtrtrodxiili* bp rep» 
ta SBorfcôt it halttnN/ unb gênait* jt voücârrtnN ont 0<» 
tvrN/ mtr yflaue 3cin Nm in*tn fyridjft crcbultlKie bo ÎDitt» 
fltr tuib bo iXat von lèaafburg vojtbtnt/ bas bu cbgtfd'nbtn 
QoTtn/Nr SXd'ail/iuib bas liappiod Nr vorgenanttni^tiffï/ 
mis bu vctgnuuiten ire 0(brr|lcn/ tltgtlt*/ vurgtltit uib g<» 
dagtt habtm / tmb bo tniot qtfmtNt/ in tvclda inotTen 350 
JSilNIm von SJitfi/ un in unb ira ©tut/ ga\irm unb garni 
Nt/nnb boiènrftf ôloflt/ m frcmbN SjniN gtgtbtn ^tt unb 
nod' vurNiffa gau Nr t/ me a mô*tt/ bas a in vtrfuwn 
Un mt ;t tunbf / bad ifl une mt litp/ unb mo 0 btn jjattn 
ban tfappittfl/ ber obqatantai «èW» ««Nre but/ oNr m gt» 
fd-ibt ivaub a biütd* fol / bas ijl une gmuntlicbm Itpt/wanN 
tvir Nr Qrtuft unb iSrt aile 3« gau ftljcnc / unbtvae 
twr Nirju funbtn oba mobtai gtmn/bas bit tifi bu jr ftlNS 
imb iren v£rcn bUN/ Nttii mit gttn/ tmb beburtt tuie banun» 

N uvNr xc|ît nod 1 Urbci»/ tuib no* bannie une bit verge» 
nanttn j;tmn irt vfadtn vuratlcit bobtnt/ imb batnt baftlbe 
Çxti < 3 Bi*din von Sitfl/ ju ben 3 ltn « bo a ju tune tôpflbofft 
lii&rrafburg morNn tpae/barm iwr mit uut unftrn iit>cn unb 
«i^iut htiIffatt/baS tint bas iPpfluin mart/tfr uns uut'îijilltn 
unb g*tHt Nr $?<.Tr<n b«e tgouuitnt jfitppitttU unba anNnt 
•2tngtn/ ou* fwitr/ bo \?lofl/ i&ftut / tmb 2)r|lm bte ^p* 

(iuins inib Nr crtift mt ;e cinpfroinboiN / oba ittnan in st gt* 
NnN/ont infcni 2 l>i|T«nbt unb 3 Bt(tai/ NS mir ou* fin ®ritf 
NtNnt/ Nfigtlt 11m fintin/ unb NS gapputtls 3 nq<tig«ln/Nurf 
<r ou* mt garni N* t NtncmN bas mtnglid' Niutt qtfcU tmb 
niipriiiN / Niô iwr bu Nt tctift/ unb bit ïjartn Nr ^.(ifft bp 
uns tvcUtnt ungtfdyibm blibtn/ uut» mr Nr <tirft/ «t gant 
fchtnt/ fo habtnt twr uns ;u Nn vetgutanttn Jpartn Nui iN- 
*an imb Nut (fappiud ixttvittt/ uub lufiunuunt vcrbuuNo 
unb vapflibttt m bu îlMft ai s vj:gtf*ribtn fiat / unb bo von 
fo wrfprtdxn mr une ou* vur uns unb aflt tmfa ?Î4*foiuci 
gtgtn Nn vmgtnanttn jjtrrtn ban “Daban unb «f.tri'tnd; imb 
jrat aî«*fsintn/ birfe iJjtropnutMt / Sptrbummirt/ uitbvti» 
pdibttutgt lltitt unb t’cffc ;c haltmN / uniyrbrixbnili* bu rrbta 
^ilorlyù / alit WevnN tmb ■Jlrgtlilït in «Uen rorbtnrmpftn 
i^tiufrii unb 'PmKftn Iwnnnt ufgtflofftn. Unb NS ju tme 
UrfunN/ fo Nuit twr Nr *£y*anuub NiS (£appiettl/ unfcrS 
gttTKiiim tfappiUfle ^natfigd/ uub n>ir Nr (Dlafitr unbNr 
ixat ju i^twgbnrg Uitfo v^ttut 3ngt|tqd gnou bentftn an N» 
ftn 'iAneff/ «Nn NO ntbfltn fKtnwgee vor unftr jtoirot ia» 
gt Aununiutio ut Nr 3 )afkn/ m Nm Jar ba uun jaltt von 
0 DtttS jjVburt v«r*tb<nl'unNïî ^ac tmb funtf jOK/unC fmt 
bija »ny< jirtiK gli* / cinrt b» ban <£appmtl unb Nr attba 
bp Nr éfai èaafbwg / bit ou* bp in blibent. 


CCXX. 


DU DROIT DES GENS, 


Akno 
>40 j. 


m 


ccxx. 


nefrflett itueNirtanber itrab ga*t Ne fi* «un ftirbae me von 
ntwen etlaujfên/ imb fcct* l'on Damm bteje SBrieffée imt auge* 
fangrn/ gefepet ober NfieGet fin/ ein.tnNr getruivlid' bpgrfhn* 
Ng / bcrm*cn unb bebplffcn ju fm/ ni aller Me r 3itfc tinb.for-- 
mealehcmacb geftfmeMit Jer. 3« km erflen nefmim unbjrçen 
»rir up bat Kflerbmrt'lcud’tiglïni .Çifrjen imb Jjertn / Qmn/ 
, c . . - *— ■.•“fnViL. , a - 1 :\upre*tSoinif*en Stlnta/ ju alleu ~mcn'JîrlHtrbrtiKdd. , c*/ 

Crbcrharfe ©raffcn 5u QBûrlcmbctg trttrtn^ ber unferngiraNiiilrn^erni unb berne Sjeil. :\i*e fine êteteiu thon- 
0tatt Ottafibura SnctKctU wifc bmen iXcicfr>0tat- tw nls Sanri'unfêr pghd'cr twgeiwmen îfW un banc &ief* m 
fenf Ulm/ îKcûrùnacn fimfiwn îheile/ lu annciu< | ffrbarfeit imb mit guttn ©oronNitm berfomnmt ifl/nnbbo* 

fcfotlTtfidxn SnOaHM uub crtfciluna ber c Yum6 auf a[ H' Dbt bci * ^ " ob<T F mt anî * T */ 1vnf * M nm/ 

, ! ! unf« NT l'aignuimni ïeplc taeniat/ u totte von utifarbeT 

Me tmfcr»/ Me une ju uerfprctfcen ftanben gonomlub eber cm 
ierle/ ober me unter une befitn&m / an tutfern fftyfcehcn/ ©nef» 
fenj :X«l'fc/ guten ©nvonheiten eber an ttnfer S}CTif*afften 
ïanNn/ftiten ober ©ute befepebigte off ©Juifer/ eber Off ton* 
fcc/ obtr une baron tringen/ tntbm ober tiengcn moite/ ebet 
ber une obtr Me imfèrn mu iBiad’t tlücrjie&cn ober btlrgrm 
moite/ imb A* berfelbe ïep! uneer une/ bon M< ntfo wiber* 
fure unb befmeçr/ Mirai* befcimte in fcbÿcr ®afr/ aie MJ 
une Nr ebgenamm Sjtrai / einen eber une brnat wiber» 
fifre eber tef*etie / nvirni üd> bami berfelbe Sj<t« b.tr» 
umb / obt tt im }ank uicrc / mir fcibe fmer 9 trt<n / ofcct 
ob <r un ianbe nie rom / fïtun Obcrfiai ÎJaurtmann/ 
eber berne cr fin innb eurpfblcii licite / nfcct mir ft&it 
lînce Jj*r:n ?îcttn ojf i?r< îrbe afeitnttn/ebcr ebc bue une roi» 
goianten îXeten iugangén ircrm / ntum fW* bnnn rglidhc Nrfei» 
ben èi.friti ÎctIc mit rrtn gcfdurorncn SS«cn off rrc (Ere unb 
(ErN rrfennfen/ Nip rnober bVn çrm au ben okunantm ürnitfflt 
llrtrtd't kfd,y!>cn weee ob« W*<tK/ ba^ bann bafilbe fccftf-c» 
bigtc ‘ïenlc/ nxlclxt imtcr une ber imc eber ifi/ une bat an» 
bcmi'o:gm.mten Îcntcn/Nie trol ivrrûnboi unb jiiiwlfcurtnuy 
mag fdbé ebet mit fîmn anriffên SoBtit/okr '•ÿrfrffrn/tmt autfi 
baroff uinbftuKft itmhnm/fo fcOm bann «vir biefclbai gtmajfn» 
ten ïeçU btoK lyfd'tbigttn îqMc baruni mirafoglid.' bûlffluÿ 
frn/gqüi allen baten t t nn fi'ld'tn ^chabot qjgtjisicn unb gctnrt 
^tttrii/ ober bie mit <Dfa(bt nlfo off fie gctistii'nifroi eber klc» 
gert bette / eber bit nn ftifrr/ l>olff< ober :\atb Niriu gtbtn ebrt 
tetm/tn fdd'tr bffd'fibcnbctt/ Kif irtr bcrfclbcn jinb :u fiunbc 
tMtlunb nxrboi follni / unb audi aflt unfarc Relier unb bit un» 
fem aud 1 toffen thmi unb btc mit^ngnfm/ lyfdfbtgfn/unb mit 
ûlknankni «galbai Me barfu gtbrrtnt/ftnblidyn tbuii/aieucrre 
irtr baô erlangcn obtr «rdd-cn môgcn / grtrinrlid? unb une aile 
VSeftrbf/glidyr SBieft unb in atltn benne :\edten/dle ob pghtÇ 
îtrl um'<r une btfimber bae felbe angienge unb pne felbe eber 
ben fmen inberfaren unb bcfdvhtn nvre/ Unb nunn unfêr (Jr$» 
bifd'oifdi 3060m obtenant/ itd'lclfë/ {snb unb lute ben an» 
béni ebgenantcn wer îetlen etmae irpr aulegen unb gefêfpn ftn / 
banmtb nvr ee b.if ime bie 0atfre ober ber ^d>»tbe angtengf 
imb bie t^advn alfo ge fiait niercn /ba^ Ht jum ttgeltd-en Xnejt 
antmtn/ fo ban nnr une rou ben wnjûtwntcn mer ^artbten in 
fpld-tr 'Slafle bintan «efêjt/ alfa bap fk utte tu unferme ttge» 
li dtn SCnege c <bt une bte tèafrai angteugen/ ale nugeftbneben 
flrt/ ober irtr çn/ ob fie bte igad 1 * angienge/in unftre cba pre 
(gcMoflér ro;fîge lut/ pnn fegdid'en Snege mde kir^en fdntfen/ 
rt'ir teint te bann gerne/ bann mir anbem ebgen.’nte mer "îep* 
lebaboi imebe^ wreimget/ biemle wir emanber geleaen unb 
gefei7eii/fm mit îJîainen dlfe/tfl bae berfelbe befdytMgere Î9I un» 
ter une beft an ime bie efûgnwnt brep '-îtrk begelnt/ bap man 
Âme ju ber reigerutrttai Jjiîlfft eincu repfyen 3ug |u ffjtlid>em 


14. Sept. Srrftnmifl tnifchm >lwitn CEffurfûrfttti m Ù)Ut)ti6 j jj 
cinttf; 35 mtfiarb irîatagrapm lu S&mtw anUfraf 1 " 


f. einac^uigctL ÜJÎiirtMCb an fcfr ^ifrltgen 
(Srfii^crhWjuù^ tag no,-. ‘ZÜÎit ber 0tatt ôpcçcr 
Acccilion tu pbbrtncltcr CEimuigf unb uvac jubcm 
crfïtn ncinMidj bed ^hurfûrflsn ju ‘•üîarmç îljcH. 
0eitntagd natl) 0t. 0n>tri *tag 1406. [Lf.h- 
man ni Chronicon Spircnfc Libr. VII. Cap. 
L X X 1 V. pag. 77f . Col. b. in f. lin. ult. ex 
Aidititmbus Joh.Melchior. Fuchs."] 

C’e(l-à-dirc , 

Confédération pour cinq ans entre divers Princes & 
Filles de l'Empire , /avoir 1. Jean Electeur 
de Mayence , 1. Bernard Marcgrave de 
Bade , 3. Eberhard Comte de Wiricmberg, , 
4. h Pille de Strasbourg, & q. les Fil- 
les eî"LJ l m y de ReutlingeN, pour leur 
commune defenft , iâ pour la meilleure jSdmi- 
nifiration de la JuJlice. A Marbacb le jour dt 
la Sainte Croix 140 f. Avec P Aeeeffton de la 
Fille de Spirf. à cette Confédération par Ad- 
hérence à P Electeur de Mayence. Le Dimanche 
après la St. Sevcrin 140 6. 

e\n!> 3ob*mi w?n ©Site* ©notai/ lef îtal. Stable ju 
'JJltnÇe ©r^SBifcboff / NJ ÎJnl. Komtfeffrii «Xid-d m 
ÎMitfctai loibai lgrÇ:iïanflee rem epine ‘îeple: ÎOitr S 9 em» 
l>in mm tanidben'JJtoiitr.!i*e ju fflaNn an bnne anbern îenle / 
imr (ENrfwrt ©rare tu®ürtenberg an berne brittoi tepl/mit 
ber SWft|trr/ Nr ’Xatb unb aile SBtirgete gemeçnlidi ber Stâb* 
te |it Strafbitrg an Nmt rirrten îeple/ unb irir bte SSurgcm 
meiflrre/ :\ath< unb ©urgere gejnemiltdi m biefnt nachbenenten 
fcej £eil. iXémifdvn fKeid>e Stâbten/ mit Sîainew uline/ Sut* 
lingai/ llberlmgni/ •«Btcmminqen/ iXintenfrurg/ S 3 tbradv©e> 
inunbt/ ^itncftifpiîbl / Sauffbtîren / ^ftjBmborff/ ÿjnp / 
tiîtfireb/ ©lengoi/ Kuhn/ i^orflîngtn/ ©utbem unb 5 einp» 
ren an bon funfftm ’^enle/ Nfenncn aile etfenlid^en fifr une 
tuib afie Ne unfent/ unb bie une ju perfored-en flefmt / imt bie» 
fem ©rifff unb ifum fimbt allai ben bu rn fetieu eber boren le» j 
fin/ ale mtr normale nut molbeboiNan Q)iuf|je/ ©oee unb ' 
unfêr Iirtxn Jraue tu lobc/Nme ÎJnl. 3 smi$xn Sit^e ju Ster 1 


cfunge/ ;u ?luçc unb ju (Sbren/ une felbe unb Nm gemanai ■ ^riege aud‘ lieb/ fo foBm nur roigename îcple al le rtrre 

tante ju ,^rr*N/ unb 511 gemadje/ une freunblubai fitfammen i imb briffa Spieft i« fXoffc/ ©rfcer unb rrolerjiSgtter iiîte/ fe» 
n>u$ Ime bufeT brniaib gejtaeben ©nnung wbtmtai ban/baj 1 glid'tr Srttfi mit bremt ^>frrtai / banmter em geirapnaer 
“ ge» j xned’t fut fou/ im Sd'frJ/ Nie Nmn bem XrirgeaKtrNflegt» 


irtr min Ne ©rfdmen ^urgerneiflere/ iXat^ unb SBurgcre 
nwpnlufr ber is-tiibee ju SÇ"‘ f ' oDe bte çren unb bu rn su rer» 
ftrtd<n |lm/ m bttfcIN fruntlid? ©çmutg ju une3oNnin©rg* 
ÇBifd'otfr ter le genommen unb empfangni Nui/ ndimm unb 
nujbÿfflftcin Dicjfr Iberi fnhttlitb ©pmmg gernnvrtlid' in Krafft 
biefre SBricffe / alfo baj fie m>n Datum Nefee ©rietfêe ane tu 
rei nen/ Ne gan^c 3 w Ntfêlben ©rmmge ufle bannnen fin/ imb 
frd’ b ct mit une intb mir mit rn gebrutben Niltrn unb NNlffeit 
foirai / uub nio.ten tu allen ;\cd>ten rmb m aller ®ife/ ale nnr 
rorgename <par(|ùcn une Nid unteteinauber wfd’rteben unb mit 
©lubben unb ©nbm rerbunbai ban / ale bae Ne Sncffr bar» 
iltcr gibmr ergentlitNn aufnrrfen/ Ne von 'Sorte ju ilicrte 
tfernoÿ gcfdticbeii fîcijn unb alfo luben : 


ppr» 3 r 3oNinu non ©etted ©naben/ut fupra 8ec. rî>mi funt 
aflen bai bie nn ûben oNr l.éren lefen : Sann nnr mit 

Mater begierN gmeigt fm ju .Çntben/ unbjnnenKTt?ïuÇenber ...... 

tanN/ imb bafi QBÎnwn unb ^Sarfm/ îXndv unb Krmen/ ugtrte enifctuttet nnirN/ ane olfe ©eférN/ unb botb aber alfo/ 
fnlgerm/ jfauftiutr/ tanbférer/ unb .^auffinanufrf’.ifft/ ©ot. baj (iib rglid'fr ber roigenanten îeple unter une fûnff iqilrn 
- — ^ * — -* — ‘ — ' *■ qfpu finne obtr Nn iwNr ben er helffén miîrbet/i’oibin mit 3Bi. 


legen if?/ unb ba fjm er gnnabrwt Ntt*/ lufiùnmen fd irfni unb 
legai / tmb Ne and» louer üRaitunge in merjebcn'ïagen bat ne* 
Nffrn roil jjuffê uprpten/ imb au* fifrNrlieh an bieféfben fr£ 
gaepten fstle ane .die ©eftrN/ alf? bod’/ baf ;u berne mmpen 
beffêlben îeple Sricfe/ ber ba gnnalinet ^tne/ a le vie! rme 
bann an Nr rotgemratni Smuine Sr«fe ?u Knjnljl gebur« 
merNt tu fcPirfen / ale hemo* gcfd^iNn f? et/ an Nrfrlben flet 
Np 'î.ige rotNn fui fotlen ane aile ©eftrN/ imb fbfl au* rgli* 
rotÿiianftr ïerl biefelben Srifp fd*irfen unb haben/ off fuie 
ftlbe 5 k 0 pe/ ©dniben tmb Stalufl/ ane «De ©eferN/ unb bo* 
alfo / MJ Ne manaiN “îtrl NinfiUVh intfmn ©oWe Ne bae 
mnt alfo fiigefdicfet reurN/lm pmc reNli*<n ferlai Sauf umb 
frt 'Vfrnninge f*afm imb gérai fotlen ane aile ©efaN/ unb 
füflnt aud» alfo iwr bie retgenanten gemanete îepl muer une 
unt Nr î?ulfe m afltr ïïfrfé/ ale roigefetrutai flef/friiirli*en 
imb <mfltt*fli beraten unb bcholffcn pi/ aie Jauge/ bpf» baj 
berfelbe S*aN iwberfefjcef abgeicget oNr wrfunet unb Nr N. 


tte^ufe imb aüe .niNre erber unverfi?rod , <n Jute/ fie un ©eif 
li* ober 'Seltlub Nfd.Hrutef n-ertai / fuber férm/ imb Nflo Mff r 
bn ©cnwd'c blieben raôgen / fo haben mir une Nrat^li* mit 
n«olNM*Kin Hîmhe/ ©OU imb imfer Iteben .fratim tu fobe/ 
ban Jjnl. tXomiJfvn ?tidv tu Shrrfunge suÿ/nN unb ju ©6» 
reu/ une fêlbe unb ben unfent imb ganernen janN <ti frietai 
unb ju gemathe/ jufominai frûntlid'en unb gittlidvn l'eranigt 
unbmbnnben/ ivmmgai uub rerbinben une oudi p(}um mil 
rcd'teni 'JBifTén unb mit Srafft biefer ©tieffd hpauun NJ uf 
im(tr litben Jraue ïaoe hétmef/ gênant su latente purifia- 
tion» Mane Nn nebtffm/ unb borna* fiînf gan^e 3arr / bu 
Tom. 11. Part. I 


berfigen eTbertlt*oi barwrai mége/ ujgenootmai affeuie/ obe 
i*t NTtNbe/ MJ an ïerl ober me unrrr une ju frif*er ÎNit 
bebaNii méd'fe / Nirjii foff pgli*er îepl irnter une ben anbera 
ïéplai fdiulbig unb verbunbài fin/ aBen (înen ©mj gemm'li* 
pi bewenben tinb Ntrsu 111 febren/ baj bae Nbabm trnN of* 
redit 11a* Nefer ©rnunge fiige/ ju gli*tr 2 Bift imb m allen 
SSetNai/ aie obe te ilStne fêlb» oNr ben fmen rneberfabren unb 
befd fhen mae/ ane afle ©eftrbe/ unb foflm au* Ne aBen un* 
fem 2forgrcn/ Kmptliîben imb ©irnem empftblen/>iu*jutbim/ 
ont afle ©efabt : imb iwum bae ifl / baf iNr cbgrmmten rier 
P P ÏJVU 


Anh3 

I4°j. ' 
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ap 4 CORPS DIPLOMATIQUE 

•fcn-je Me mine tmb briffa evitft in Nr erflen OtaM* tiwm : foibmi i ïptnmga / Ne kIkh vagnngent 3 ofcr *ufd’o» un» ge» AnMO 
ïq>l loua iat£ acfd'ictec Mlxn/ fb fi'ücn but von bljeine flubern iwtt bat/ aegencpnanbcr vafdjneten M Ni* &»"H« 

Sertit unter un» wn terfrlte lôiwfc megat |u Ptufai niffff me | au* HA:<a Banc imb X'obflJ'ldge hmban fbacn geftpa fri/ al» 140c. 
gtmubna wrtOYbi# b.iw berfelte Xricg gcnfcli* uarfdbfttmit* , berna* ge|*n.-ben flet/ane a&e(ôefate.. 2 &a< r» attr obe inr 
jk-î/ t» n*r< bann/ bat/ wir vc:gciwwtn iepU Mi mat ba» voigcnautc £rÇ r» 3 t|(boije / mtr ajlarjrave Sfcntba* «ter 1 «a 
fûrbrt une cmanter anbtt*n>tfuten libagueuien / bcd> Mp fufl , ©n»t<lS>a&am'«i JBtirtenterg/ oNr uitpre £*euae / rtuxren 
Pberman baiwod» m temfûten jtnege/ bail ober Nn bit ben i fcam/ Suter ober Xne*t / oter anbern b« uh» JB vcrfpraten 
v^d-aben «abonNu*/ 1 iuntltdien (buii fracn/ ta alla bet "ajife i ffuntet/W ju brt gaurinen ig-tabt ©tr«fbttg 511 fottet* eNt 
ai» uwgef i 1 'n.'bci pef/ nu b <ui ben poïjàtamen mnu tmb brifia tu fiymlxn Nttcn «fct «npottnen/ battu fb folîm rcvunbtecttn» 
e&nfat ilUcii trir voigenanten ffitergrave S 3 aabart f«n*«*» NMiWta pet/ entra grmeinrn Atout ncbuun mrp 
fepbnl/wir (âmteiïbaljurt/ »ou i&urtaibau a*te i^ricfe/ jwr ban iKate \u ÔfMfburg ' «xüt'oj inr Muni aiikhmen ivoflcn/ 

Ne vr mm cmrôburg rran iëpîcf è/ imb nnr brt >\i*» «è-tabte ( unb mu teuifelbcn frUai ne Mnn fet affen/ Mp fui’ ber bef <ut» 

in 6*Mkn fab»|*cn ifepicff / unb al» birfe auib va» ber roi» , iuba“ ««b NW rime/ d îrae bann/ b«fl Nr tap mt^ffcljTlnb 

«leiuiuen ô.idcu aenuibiict iviirbet/ fa f«a «ns to: ;£tuitten Jlar> ! roiN wripbt ober vcifdnrarcn Kne/ tatb bue défiai nnb 

«jeune 53 «iibarr Ne ^îanmigc reblieben wf 11 nb« n>nrben «eçn ' +* **•— 4 ,<s -*■'» •*- • K '* 

'^uben / obt :wr fejco ba |in oba unfmnc ilo^t/ober «è4>ult» 

Kiho Nifdbfi/ol'e nnr felbP n;c ba treren / tmî* un» vaiaobimci 
<Ôrai> (fbaUirt von ^urtenbera m glidxr ‘2.M|«gqni®tiK!ur> 
ten hj bie irwbc / unb Ne lèwbc «ètruÉbuTU berne JJÏeifîrr bd» 
fdl>H |u éeroObnro/unb and bc« £Qeb» (Ôdbcen tn ®dbiwtbtn 
aepu Ülinc/ berne Q^urqermciiter bdfdbji/ tic feUtn e P Nmn ben 
<iu£i<nu»-e,\b«nfurbaifer wrfûnben: =Biîrb( uum aber imiî voi» 

«jenanirt joNum Çr^iPifdoff alfo maÿnea / Ne ju befcbfbijien 
uub «uuuÿretfcn/ bi£ «nd tfelc-jai ober befejfcn irerai ald voi» 
jjcfdniclxntiat/b.M foO uum un» uafunbai qc^iri 7 tfd\iffenbur>j/ 
unfame 2 )»î*bum oba Xelaer NtftlNl / unb ivanu .nid) alfo bie 
ü)î«nuiiÿ ,m çjlubt voMenametgtabt funbelieb unb 
jl«Niii u’tirbe/ batuicN foU Ni ùJïanun^c ^atUj jefebe^n fui/ 
une M< üUfabt. 

60 foU ftiitb inlfèrer vo^ownteii fiitiff îerle Nbeinerlteber 
».r;n nod» ber ÿriâbte îtrl Nr anbern ierle ,ÇtnN/m unfan 
lôtabten / 2)e|kn/ lèd-lô ifaivi.inNn ober wbietftffl / wi||httlrtb 
mdM rtiüMl«n/n>:bcr v 5 »«fm/C||â» M' îriurfen/taifen nod> 
bo|tn/notJi bbeine 0<v.^ wibcr fleMai nod> ^ben/ nod' fonfl 
rietcKrlirl'ar l'.uiNiulxn nort^buifdneben / dlbbalN ÿgli^e ïrpl 
unter une N 9 rnae ober jjnrabr tverba/ ober von berne «ber ben 
mtbfTii îeplai barumb miwbncl rciirbtf/ aetrinrlid'cn unb «me 
aile 0 ef«N/ unb trac è'ad’en w Nefm (Ji'iiun.jni nul Stnege 
ober îÿtnbfdMflt qern inn.inb anbert anfaben/ oba vcrlnafrâ/ 
bvirumb foU fie Ntrin îqjl uma un» ane Ne anbern îepl twb- 
bero Çwben / uôfûneti notb (urwurtra/in bbeine îBeg/ am Nt 
anbern îeple 'Billen unb @unft/ bann bafi îvtr voinename irpl 
aile funffe um pjjlidv foltbe { finbfdvijft unb Xriege/ bu (id,i in 
bicfa (gr>nun<ie nngefitiigen unb ivrLtujf/n hetien/ nad 1 Uf 4.1114 
biffa yrrnuiwe ananba bannod- ^ctrurolid- foUai baatlsen unb 
bebfljfen/ bip fbldc .Jtnbfdjaift ober Jlneae guiftlid-en va» 
nq< imb verfunet nuirben / one aile (Seficrbe. 'SJae aud> 
ob lemanb bqd'm iu un» in biefc (^imun^ai udomnini/tenv» 
renJjffin/iXittae/Xned’tfoba vètiiNe/ bie uiù^en ba» bnntjen 
an nyld'an < <il umer uni' voidcnanten fûnff îlÿilm lit roollen/ 
unb berfelbe ibeil mtta une foU bann ben anban îbeilcn va» 
htnNn/ unb )tuen Nirrnn mien gaunun ïa^ an ente t* tube/ 

Ne une objenamen fi'mjf ihalcn dtteraflealiri'ften ira/ l>cfdxi. 
ben/ fo feüai bann nnr ebfgetumten ibnlc aile jifunfl utityi.i 
mm un|er mlida Sjam |tNcn finer Rate/ voir Nt von vf trofi» 
b:iT 4 bien unfae Sate/unb im tic anbern ©tâbttin^dWdlicn 
aud'NcpunfrtfiiXat» mit voflen 0aM»t barumb unb ba(?m tu- 
fauuiun fdndcn tutb fmbav bu vg>ndenei<ientlid'en oinuiubincn/ 
unb ju t'eitlôrcn/ uub aueb Nirujf mit emauN-r libaan ut foin 
Mien/ obe Ne unb njie bie injunebmcn fai oba nuW/unbu'te fid' 
bann ba un|a :\âtf Hanau lid» «ba niit'bnu imbrer icvl met» 
r.iaa / iraobamiiKiijulaffcnoNriuibiDi f n/ Niba' foU eo b la» 

bai ; <£ » foU nbeo uoigenanee itrl miter un» ben anbern ïqvle . — . 

|id' fell'O unb aile ire erd'lôffa in tiefe vwgdettubene içnd'ni 1 turc/ tu bep anbetit iciloiSiiraan ober arma futen/nuiifurba» 

111 allai jrot î>lôtN» bffmt boUen/ficb-Nmaup unb Nmn ju be tnc itft ju lufvrctben Ktten oba «nronncii/baa qjitecUd'e ip a* 
çcliJfii unb ju barju aetruivlid' gantljen unb Micltfen fin ane . fonm amrifft/ Ntnnnb foU cm ial banc aubcni tuidfolgai ui 
die 0efàbe/ bod» bap man |ïd' ivrÿtm ben mit 2titbbaafaiie:i bie vriabu tint ^aid'te/bj fr Num acfcffca ’ ‘ ‘ ' 


frrcd'cn inocbte cf[ ùuku £rbi fo foUai nnr uub Me unfan aba 
a nen anbern uf pren :\<ten an bafêllxn fiat nf^men/ tn bon 
vowcfdrietKnai •Sed'ten/ um banc lit bann aber idajfoifbOcn/ 
bafT ûd' ba N» annéÿm/ uub baftlbe ejantru fotf bann babai 
îerleu Ninwd' ui tiajclvn ia-ieu btffbnbcn an.îtfiljrhd’ijheint 
igeaN/bif Nmn Nnbcti iertca alletbfflc nelenai if^Wboffbie* 
ftlbe 3pt nui 4 bann lujlicb ïenlt jcitic èd>f ilanaane ju bon 4e* 
inepncn ùUamic art-ai unbfcçcn/ imb bi< toflm bann ba von am* 
anoa uidx touumn/anc aBt vSefttN/ a bap fie bit vratben bd 
iipridtin unhenifd-eibcn/ obe fie Bii'Hcn nut üJîvniK oba mit 
Àrtunbfd'arft mit benber la>le ‘JôiOen unb 3 Biflên/ oba obe 
Ni» mit ber lyirmunidf gepn môri’«/inu fimc framblidvn iXccf» 
len Nnba £cile£lade/ £Seb< uub.ajabeacN/ c» u'ereNmnob 
jcnc ber gtaiemc oba bit vèetnbc'iûtc umbNcUaal cmcnbaaib 
oba bebcncfm istaxii / bien I.mk cuit fcib» ^odoi/ al» fime 
tmb «jfiMiilidj ifl / ba» mesen fr moi tfnnt/ bodi alfo/ bap fie 
m Nrielben Jrt ufirôrcd'cn unb m Utiepl ben bqiben ^aethim 
vafd'rubcn M.-bcn / imb m: aadi fu barum ju benen ‘Xedttn 
fvtcdren/ ba» fofl Nvben Çartÿkn nvl ^enûgen unb bai eptun» 
ba ibuu nnb foHcnben/ al'o bodf/ Nip ba tfentriv nnb aud> 
Ne iédxibe-fiuc/ Ne ju iciw grfrtii ira brut / ba» iXcebt barumb 
trredvu folle 11 otf lac igrbe/ 1111b foUai fr bie (SpN bu fie voa 
ba c-tabt oba pren Sjarcu 4(fduvi}ren t><dtn/ ojf Ne 2 îk unb 
in berne Sft$ttn md-t Mnben/ unb fr« inan aiid'bfÇbat itvlen/ 
unb ma mit rqhtbai îaile rpber/fktut oba qdw/ pi benfelbett 
^mien unb iii beinplben i£eblofTen/ ^xjeben unb 0eleptt arl-en 
bar imb Mime/ ane aile 0 ifabe/ unb aud' aba alfo / bap Nr 
bhfina/ bm bit «*«ifren .inaehni oba anriîbrcn rourben/m'Jld't 
oba 111 ' 3 anne waren oba A)obfd'là4 getban fuite/ taffoUnnc 
ait banc iXcd'ten tu I epuu Êdiaben fonuiun unb aucb Ne i&ànU > 
fuie auff Tldie nod' ufF ®«umt nod? off ©obft'lâgtnu tmher» 
len foilcu. nnb alfr 4hdvr Tifrfe ^arcunni Ne ot^nanten wn 
iëacdPbura/ oba me Çlurcjac oba bu pren ubtltd uutunduu» 
«enanten ©errai etuw ob<r une allai bqun ftlbe / cia uut un» 
fan Æ)iaian/e» iracn ijain/ iXiner obet Xutd-te jiffd'ufen oba 
juihim/Mriunb foUai lit autu gtnmiuen üJï.rin ikuuh uf N-p 
î?cr:n *Kait/ tesne oba tefi Siencrn (le bann jnfrrcd'en tuolitn / 
unb foU bdrftlbc lierre uma un»/ mit bemfelbut fut iJùit fdjaf» 
feu unb bcPêHcn/ bap lîd' ba M» aucb aniubnu/ rtmtrr Mnn 
baP ptb Nr Np aud> vofrut oalobt unb lafn-roorm lytuy unb 
ba» off fpue irrb 4ft...icii me dite/ al» vo:jjtfd'neben |lcht / fj 
follen lie cincu anNru ikImhcii 111 Niufdbai :\au/ ta va oufr 
bann b.iruinbîa4t Nfd<<iNn foa al» vo: br^ifrn t fl/ unb fcOctt 
bann iru voigtiuime Çerm uub unfertSiraêr/ ueldemobaiwl» 

I d\ 7 i tic bann jufrrcd'ci u’olten / N» :\ed<ceti biiaïuüi off Nqf. 1 * 
ben acmeiiKit tmb gfrebat Bitfaç: / vabeuaen iu:b gcflottcn utaJ= 
lai bai i'wKttu unb oid*n / al» ba» iîtaf: nnr 2 Coiten ep* 

I 4cntlid' btgriptn imb umenclT.cbni tfi/mic aile Offerte; 3 BtI» 
d\T ieil oba/ oba ndd'rt ici!» iirni.-rt /ùpi r^ere oNr amie 


beiv».rt:t uukk al» voMcldnieben jltt / unb n\ntn tvir poigaiamc 


_ uuiaqcfiai pn/oba Mrwncfk 

4< notent/ unb foBcn fid* aud' Np ‘Xetrten» von eiuanNrfur irai 


■in’le aUf ( Çunff etnauber m ba nnb allen anbern (fadtii uut 'dmptlûffu unb âCu^ccrn/ nad' bcrfelNu lét.iNe unb 0md:< 
g.m|en irmoen mrtntn follen unb ivoUcu/ ba» ju be|lai4ai uub 0eivonK*tf mib Redite bemigtn lajfen/ane aile WcférN/ alfo b edv 
aud' jii fiirfomiiun / ba» jufd'tn un» uub beu unfan tn ÿ>t bie.- MP p^ltd' îeil unter un» nut frnai Qfinviltîcen unb •\td'tern 
fa (gpnungc icbt Snyvun^c oba lliuvtUcn ojfafiitnbe/ fo haNn , fd'iefeii unb Nflelleu folle/ bdp berne <£wjjer fûrNrlid- 0a;dt 
nnr uiti N» mttomuiNr unb depn oruutba aud' v.tfrn<t/ivelid‘ unb :\(d t nul’t vajogai iverN/ ane aile Q'cferN. t? 0 uoliai 
Ctei'l uma un» oNr ba ngliüxii itple yi.\d>orec oNr ;u ver Mnn ftirtae wi» wigmante ifrç»SStfd'off ^^aun/ üDliK-irav 
forcd-cn fiat /un» furba» mit banc oNr Nm anbern ievle oba ! 29<rnhart/ unb 0r.ne vfbcrl>irt von ^ûtenNr^ unb bu un» 
Nu pieu/ unb bie vu ;n ivrfvred’eq fhinNn/ tu fcbiefen «ber ;it fern/ bu ut» ju mfrrabtu ftebent/ bel» :\:dHtn/ gein Nn cl»» 
thimbe benen oba eftiPiînmn/Mp nnr M» mit ficmbltd'cni :\ab: genameu ;\td".'-vff<ibte:i in^ebivabeu/imb 4cm Nn ireziblici’ni 
ten aile negen 4tim ciiwilba .jutlid'en uftragen unb wrlwnNiii uub tu ItplTdd fommen 111 aller Nr BJaafTe/ aie bit ^inuuge 
follen m alla Nr îÿife al» Ixrruiefr gefdvncbcn lut/ unbiflbenw ufnwjet unb piga/ bie «Dir tte»aunt<0rave ifbabar t ut Ziiûr» 
alfo. 2l l « e» u'ir oMmantt igr^ifd'of AoMnn / um ül.'eit> taiterd mit ui (abai/uPgawmait eUIeui/ MP oN Me voroenaitn* 
grave S8eml>m unb 0rafe (gbabart voit -^uttenber-i oba bit ee îXid 1 » (ôt.’ibte oba Ne trm iXeete» Nbêrrfen nwirNir von un» 
tmfau/ Ik ipertn ifNl oba UiteNl/ S?urga oNr 0cbitr»4fre eJjcgtiwnten €r$«ï8#oif 3ob<tnn oba jjar4r.1v ^Vrubart/ 
pdne |u epnauber oba gepn epnanNr -,u forban oba ju frrcebn 1 fdb» e<ba von unfern i'ienan / e» treren ijartr, •Xmer oNr 
hettni ober garônnen/ Mo fctl iufd'en un» upgctr.igen mabai/ Xattbtt/ Mrumb follen fie Mnn ciiku .umemm -DJa.in lubmeu/ 
111 alla ba iSÜddpc al» 111 ber (Jrmnigt/ bie tvir (ErÇ^ifefo'f u p Np X?am fX.it mita un»/ berne obtr No jH.nerujfeiufrrt 
3oNmn unb inr fDîargrai e ®emlv.rt terbafpte «ut evnanba d>en molien/nxldym fie bann irolltnr/ mit Niuc inr aud 1 bunn 
|pin/ verfdrieNn i|? imb gcfd’ntben |1et/ unb in foletet fDîaaf f bc|Mlen follen / fid> bep aiub anjutiei'mr.i/ t» niae banil b.tp a 
unb 'SBifc follen inr £r?-’2îifd'eff Johann unb inr ^Nrbart M» aud' l'oifrn ivrlola unb vwfdnvorfu bette/ al» voigefcbrie. 
0rave ut îSiiirttnbag / M» aud> alfo baben ane aüc (fkfcrN. ben fkpt/ fr mogent |« euten anban nel'iiun/ al» ba» btuwt 
Were » aba/ «te mr iDlargraw ®tnih.irt voigenatita uub aud' iinterfetieiNn ifl/unb frUeu «nr unb nirfere Dicwr/nxUfvin 
iwr eNgtikinta 0raw €teib*u: von 'î.'ûrtenba^ cba bit un oNr frelditn lu bann alfr tufvTedvn wiîr&as oba n'olua/ N» 
fern/ fie ivaen igNl oNr Unetel/ SBurgtr oNr0cbùr»'-iilte peine I Seditcn off Nnfelben geiuuiun uub aucil glid/en juM barmab 
jimHWinbaoNrgcpn ein.mNr ju foiNni oNr ju frrecN'i Ixtten/ I aucb verbmgen ui»b galanm in aile Ni ÿoiUK unb ülùiafr 
oba geivonucnA M» fo« jufebtn im»/ Nnfelben beu unfan up. fc / al» »d> ter <te*jawau uu|a ON»» l «n ^uiruibcu/ 
littrugen ustten/ m alla ba ’ajif </ al» n?ir un» beP ni unfern bep vorfrb unb frnt ïiciae gegen Nu ubgeiMiiten Sut'» 

Igtabten 


Akno 

1405. 


DU DROIT DES GENS. 


* 9 ? 


£t<b«n aff fcne Katt wrfïatdKn bat ant aîlt ©cftrbt. 1 atftftnrtnt fkht. ©anttwntnNtmmir wrçttwnttSrawffbtr. AKNo 
'ÂN uin furbns wollen wr bit poigtnante pomètrafiburg tn* | Nut pmi ^tuirteabcrg nrib wut 6 k tfcegenaiom *XicbSnècc.Ne nt 
bit *egfiumte ;Xid* ^gtobtt/ befi t\e*tai gtgcn einanber pfU» j ( 5 *roabm m Ntfe ©«murage uf mt SHiunen unb NfimNr bit 1 40 5. 

S i m fbl*cr ■iBlaaflc/ mus wir bit pou 0ira$burg oberuuiac j ©ertinunge/ bit wir poi uiit euwnNt unb mit anban *X i*S» 7 
urgtrc/ irnb bit unftrn ju ben wnattiartten •Xid.'S^èfabtcn/ f ewbcen N*tn / txirui nebmm wtr bit cNNtnarttert wmi tetraf)* 


©urgaen oba ben crcn/ bus rinjeli*e 'Pafonni «ntrtjftn/iu- 
fprttfen gcipcnntu/ober |ic oba bit çren wtbbaurab gan bit un» 
fan/baf m î«i bon; «tnberti luKbfol^m folle mbitioMbft oba 
<fl«n*tc/ M bit ijt|<iTm fmb/oba tariunc lit ge(jOKiit/intbbaS 
au* nut îXtd-tt crfuibetn imb uftiagm m alla ba 'SJift/ ois 
tti pi» begnejfen i|l: geavnnen aba nnr îiv.gtnflmf von iÿrrafi* 
burg ebtt bit imfcr ®*ttS ju ber votgtnanttn tXttf'S’igUibte tt. ■ 
ntr oba mt / bas tint gemrine igtabt angimge/ jn <ortern/obtr 
it btfjtiiK ebtr bit «01 ipibtrumb ju uns Porgmante vg tabt igtrafi* 
burg/ unb bu fi rttid* uilftt gemrine igtabc mtgioig ju fprtdtu/ 
baruinb fbfl txr flngeiiM teil uutef uns tintn gmitimti ntbweit 
ufi ber «gwbi Sait/ ba tr jufprr*en wtfl/ tmbfba bas bann 
utf benfcllvn gcincincit 'Jlann unb off tune Mlid^tn 3 ufui} uf» 
trageit m uücr btr SJlaaffe nie ivjigtftbrttbm pa/ cm aile ©e> 
ftrN. ïwr in ben vgathett aütn i|i funbtrlufwi berebt umb <ui* 
gefaUtn ©ut unb bit btr ï«k bbnntr m i ©ewebr gd>ibt fran/ 
bafl bit bai dit foUm wetbtn / an bai tÊtâtom/ ba f* bann ge» 
legen (înb/ ti fpt bann tn igtubun oba off bem lanbe/es wèrt 
an* Nmn/ Ni g buifclbc ©ut von puianb lit îrf>nt gtenge/ fo 
foü to Nirumb ufgcnrdgtn wcrbai/ wn banc fthtn KJmii/ unb 
beutt bas |ti iefxn rtîrct anc aDe ®eftrb< 1 tmb alfo fofl imt9îa» 
uttit iglid? ial unta nnS voigaumtm fünff talni bot b« in 
iiigcl'orcn/ u:ib ;u wafiirfd'tii |Lhiu/ mtfit valjttivn nod'gt» 
tiJBcn/ berne oba ben onN-rn îl;:iltn unca uns b^nnen |lba» 
baniba su (Sjunbe/ unb fo« otitb bas felbs rndt ttiun/an< 
aile iâv'fabt , îStfdtlje tS aba bardber/fo feff <iba baftlbe'îeil/ 
ba btn Ubagnjfoab.tn Kne/ banc übagriiffneii tnl baé im* 
rerjcgntlid' ftlsiflén ipibbaftta unb nnbbatan / unb b<if nvm 
biitmid' tu bem tXtcbftn fotnuu/ une aUe (Sefabe/bo^bafini.in 
mit btmjelltn vfanbtn j?tntlid> gtfu Ijrai foQe/ ane adt (Sefabt/ 
nere cô aba />iH rinanb ba tmfan ba poigenanteit taU/tine 
oba me jiytljèwf / oba ju pafrr«(Wu fiünbè/ ba> buftm ;Xtdv 
«it nid* blaben/oba btn vojgtfd'ïttbtntn igeubtn unbe£rurftn 
niAc gnugttun nolcen/ fo foütn nnr bit anbat îtilt banfrlbtn 
‘ïalc/ ob a MS an uns btgtfjrt/ mit ganjat Ituaxnbtfjoliftii 
(m / bifi Ni p baftlbt unge^oiÿtm but ju bracl* iwrb/ bafi a bit» 
fa btngt nud? gnûjien tfjtic/ ane nüe 0 tfdbe. igo (jaben bann 
wir oeigenantcr <ïïanjraw ^Sanfiart / unb irit btt iNj-amumt 
9Cubs-iètàbte m ctbwiibtn unS 6 tS umb btfunNrn Jninb» 
fd>afft/ fin uns unb bu tmfan gtm enuinba audj panne/ baf 
inifa tntweba îeçl Nrn anbmt Ne ftmai jn SBurgmt nicfK m* 
nebmen nod? émanai foUt / bann tn ba jonnt unb «Plaafft/ 
alS bie ^inunge uÇwiftt unb fiiget/ Ne tpir ebegenanta ®ritue 
©xrbart von îRurtmbag / iiiibivir ebgtnamt *XubS.( 5 tAwe 
votmais mit tmnnba Ntbat/ tmb ju glttbtt ^Bufe/ alsobeb*» 
ftibtn ’Xrticftl m bitfaniSrufft bfgnrjtn waen unb verfel;ri«bcn 
^unNn / anc aile iôefabe. 

llnb «üfo gdoben wir potgetwnta Çti -- ÎBtfd'off ftofwmn/ 
Skntbart ûKargTûPt yt S9*iNn/ (£babaa ISrave ju jyurttn» 
bag/ ^Burgtruviffat / £Xet« unb allé SQurgm iîtmtmltdjai ba 


burg/aba tip bit Skenmmgm N< raie babat mif unfaa 
gtnotleii/ Nnat wm SSafcl unb benat roa vèarburg/ alfo ùcÿ 
uns igliçb îci'l bwfc ^aemungt/ au bmfelben 2iaemungen 
nui* iü'nblid' jem fioüt/ notb bie bbemee JBegS pafaeuautaU* 
tStfrrN/ imb NS alltn y» «paroi unb offtntn urfmtblvibcnisn: 
obtenante îÿrtn aUc brp unfat agen ^ngcfiegel / unb nnr eb* 
jnwure fetabtt alft unftre ^ngefifgd oittntluf» gtbciirtet an bit» 
fai 'Jiricff/ ba geben ifl iu 'JJiarbatb/an bef Q‘. \£rni5<S»lag/ 
juS}abt|}e/ als <6 arutt m*l ba uuu yilte inub ^f>r.fhâ 
lâcNnrr iooj. 3abr/ imb maiia Ne obgtnante Spurganuiilac/ 
Sac unb ^urgae gcmnnhrixn btr igedbtt tu i f jwt un* oNlf* 
nanmi 'PariNtu ûba fold.it ifaiaugt unb C8iînbiuitT‘ ire wru* 

K ltt ©neffe Éjcben/ unb Niqu m (ruom gelobt imb iu ben jj«* 
Kii geftnvorett Nm/ bufetbe gmungt unb ©lînbuuift luid'ai» 
km itme 3»Ntk/unb als fart fit bas antrtfftn mng/ju baiMn 
unb ju fimcnftîrcn m alla -DlaafTe/ M Pomefd’ntNn ikfct/ 
Ntrum gacbm unb vvrfpretben wir in and) off bie ©liibN unb 
(£çbt/ Nt iwr efjegenaïueyarttjifu uwr NiflSUjeSSünbumfe gt» 
tan ban/ bm poigenanrcn ©urgemuifla/ •Xett imb ©urgai* 
«tmtinlidi ju<r p'«/ fût unb iglube 'Xrfictcl/ une b^ ut ba* 
ftibtn ijmimg QXricfftn btariefftii flii / unb als unfer eme 'par» 
fbw Dtp ba anban m benfelten SBricjfên ptrbunbtn ip/ tmùao 
ïtil bas gtm ben anbern balttn fou/ n.idh igIid?S uoigenauttS 
’-ttiIS afannuflê/ alfo Nif fn fur irtS «Xtcbctn aMagen/aftn* 
ntn unb barum maun môgeu / als wir S^am unb iôtabtt/ bie 
in bemftlten ©tînbmiffe fem/basuntatiiuiiba cunuiogen/nacb 
Itÿmfuag baftlbcu ©ruffe/ fftu iu baltm/ unb unterNtd*. 
lidyti iu müfnfiîrtn fitnba aile ’Xrgfltlt unb Vdtferbt/ unbbKfec 
poigttcbntbfKn bmgen alla ;u warm Urlunb unb Nffcr ( 5 tet<* 
fat / fobuKn wir ii'rBbifdioff ToNun»/ üRargrai* SStmNrrt 
tmb {grave (fbafwrr voa ^urtenberg/ unfae Jngaiegtl an 
bitftn ©nef wn fitntftn / imb wir ba iDîn(la unb ba SCufje 
|u i£trafibiug b.iben autli Ntfa poigtfclwitbeùtn bmge tu nwrtn 
tlrtimbc ba lôtafite |u iâtrapburg '^ngtfugtl au Nefen ©tiqf 
gtbencft/ tmb anr Nt ©ttrgain<i|ia</ Sèatf) unb bit ©utgae 
gtinriniid) ba erMbt PCiitlingtn/ hobeu audj yt iwrtn Utfunb 
lia a tHngtfil'riet>;ntn bingt/ fur uns unb bit obgtnantm anban 
Ns 'XufeSfvètàNfii iniôd'iPaNn/ûtt rnitîftammbapotgtfc&nt. 
ben tknt / ba roigatantcn igtau ÎSûtlmgni ^ngefkgel um ft 
S8ett wtDen/ fo bip votgtfd'ntbtn ©mg ju btfagtu/ au* gc* 
hentfrt an NePtn ©ri <f/ barutita mr uns btt obaeiuimm Nf 
SJ. ÎXi*S>®(àbfe/ bttftr x'oigtfd’ntben Qinge alfo beftnnen/ 
tn alla ba ‘JlaafR / als NiS battot gtfd’rttbm fltt/ ©cben 
auff Nm «ôontag nad) ô- ié<i'<TS*tag/ als mon ytlte na* 
lî^rifii 0ebu« picrjcÿen ^unbat/ unb borna* in berne fc*e 
lien yùjtt. 


CCXXI 


obgtnanttn lôtdMe ©trafiburg/ Ulmc/ fXutlutgeu/tt. mit un» 

Aœaffion ‘-T ,®*o* ew w te ; !»*.»» 14 °d. 
ftljetbcnen ^urfioi unb <5tiJWen M 'XcictW/ ouf^ 
rtffjtrn ^ontf - J.ibrigen v£mung/ unb >twr iu bed 
Çburfurifcrtf bon ÙJÎapnÇ 'îhcil. ©eben 
UACthSt. 0 <bcti^î«g 1436 . 


uvli* m ©0« tmb iu Nn jjeiligtn mit o.iiff>rttn îlîostai/niir 
€rt»©if*oif Johann mit tmfa J^aitb off uniêr i>rî gtleget/ 
unb wir bit anban îcik une offgtbotteiun .^iiigait globt unb , 
aefetiworen l>ibcn / Ncfc ©atunnigt bie obgefdjrteben 3çt< unb 
^afjre gerrmvli*/ watt unb |kte ju balttn / su Ui|len/unb au* 
ju PoBtnfiîhrfii/ ant aile 7frgtli|l unb 0e^rN/na*U§roerifun» j 
àe unb Ns ©rteffêS f.ige : ©od' ittbmtn ren lfT<|»;aif*e|f 3j>* 
Eann unb 'îlatgriti' ©anhatt votgctuinte in bieféS©ueff.S$i» 
nuage uf» foldx ©ûnbnufît unb tfiutmge/ als twr gnn nnan- 
ba N*e«: ièo nebtncn wir igrb»©ifd\)ff 3o|>nin funbali*np 
biffé berna* gtfdTitbene pain unbièwbt/imt ?iammbtti5ton 
unb baS^onignd* iu ©chinai/ NtifrwiaNikni^ra^obarot 
©tfd'off iu ^L'ûrfiburg unb fïntn «ètifft/ '.Çribai* ©if*off ju 
(frflibte/ unb Ne fjo*gtbotne ^ûrikn / fcertn ^bonnes unb 
)fa:n Jriberid) ©urgraw iu «flurnbag/ fetnn ïjaman ianb» 
gro^e ytfcrflen/ fubn-ig unb ÿnbai* ©tavat \u Ctauigm / 
«rvnwn ©race ni ^panbeim unb ju ©rsmben / unbNe (îbtfa* 
mw ©urgenneifla/ >Xtt< unb ©urgert geinetnli* baètabt iu 
URettfe / unfert lieben {fletiuwtn/ mit btn aUtn w« vos D»turo 
NtftS ©rtefftS verbunben frn. 

tro nthinen wir OTargtav ©etnbart POîgenant beftinNr uf 
bit 'Pfiilj an bon Stjne/ unb Ne no*g*omen ^ûrlleit / jjam 
ivtmçi fvatn *(jannffn/ Jyrm tottffau unb Qamûunt{g<' 
balbeie/ •pfalParavni b® 9*n unb üjaçogen in ©e®ern / beS 
foütn wtr uiu’abimben fin. nthinen wir i&uax xEbcdart 
von ®ilrtaibag votgaumt up/ tntfem litbcn Sjaut tmb û(>a» 
«ne/ jjerrn (îatlt JJaÇpgtn ^u fottrmgen/ unb ü)largra« unb 
ÎJenn ,^r-.bïi*pon lottfingen/ Jjtjmt «u Rom*n»e, |u ©pne 
ui* ©rater, ju ©ffbaminb als ferre/ bap btepiNn jitrjltn/ 
ftenn/ lr*ifftc unb lèiâbte/ bie wir alfo upgeitommfn baiat/ 
als wrN**tibei>ifl/ ims obgmamc br® Jjerütt Ne ôwbt yi 
^aafNirg unb Ne SitpS-.^iàîtf m (gdiwabtn tm unfétit^®» 
beuen m* ©ovonljetten/ als potgtftbncbeii fI*t/bli<Nn laffht. 
ièo n*men iptr bit ebgtnamen •Sitiflet/ tXett unb ©utgaeba 


C’cft-à-dirc, 

AcccJJion dt h Pille it Spire i la Conf titrât ion 
conclue entre divers Primes 6? Pilles de l’Empi- 
re y y par Adhérence à l' Eleüenr de Mayen- 
ce. Le Dimanche après la St. Severin 1 406. 
[Voyet-h ci -devant fous le 14. Septembre 
l 4 °f*] 

CCXXII. 

Bulle y par laquelle le Pape B e n o î t X 1 1 1 . con- 8, j any> 
vint de la Ctjjïon du Papat y pour la Paix de Ltr r 
r Etlïfe. Donnée à Tarascon pris f Avignon le fct i* F * 
janvier 1406. [G. G. Leibnitz, Co- 


dicis Diplomatici. pag. 18 1.] 

B Enedictus Epitcopus fervut fervorum Dei 
Univcriis Chrifti fidelibuî ad quos pr*fentes Lic- 
ier* pervenerint, filutem & Apoftolicam Bencdidio- 
« miu netn- Scrotator mentium & omnium cognitor fçcrcto- 

(e-tabt'iu <5traPburg/“tn biefr «iniiuge' aî«b up mien ©f*off rum Dominui Jcfos Chrifto* , cujuj vice* in Terris ge- 
uitb ben (griffé igtrafNtrg/ au* als fore/ bap fie Nt cl«gt» rimai , Itcet immcntt , clare novit , qaod i prindpio 
nontt bn» Spam/ Ne ©t«te in ig*nMbat/ tmb uns bn tuifttn 1 alTumptionis noflre ad Apoftolatui Officium ad feda- 
Çn’betttn/ iXttbttn unb ©nron^it<n bli*en Itiffen/ ôhf voit 1 tionem ptftiferi fehismatis (proh dolor!) in Dei Ee- 
Toa. IL Pat. I. Pp i délit 





cor fs n hp l o ai ati q;de 


AnKO c ' cl ' a n unc vigentis, quod diu amc ortuni habucrn, 1 
nec tameu putucrat obviante inimico gcactis huinani 
I4OÜ. cxtirpari, & procurandum Sanclx Dci Eccleli* liluti- 
fcram unioncm, lotis aftcâibus fie omnimoda fincerha- 
• te,diKgenti folicitudine cupivitnas fit inccpimus laborarc 

hrmiter in noftro proponemes aniino id, quod expe- 
diens effet unîoni bcclelî.T,adimplcrc pro viribus fcc un - 
dum cos modum fie ordincm , quos Divina Jullitia , fin- 
ccra caritas, animarum falus, fie ipiius Eeelefi* militas 
exegfflent, de qufbui ciiam finis innotcsccrc potuït di- 
ligenter fit folicitè intucwibus , rcfponlioncs quasdam 
quas cire» maternai procuraadx uaioais hujusmodi 
alîàs motam, fit viatn nobis ceftiouis aperçant, rccoli- 
mns nos fcciiTc; vennn quia hits non obllantibus , ut 
.ci rclatts fidc dignorum fie prdctùn dilccli Fiiii noltri 
Nobilts Virl Ludovic i AurcÜauculis Ducis pcrccpimus, 
nonnulii.tam Eccleûaûici,quam Sccularcs,conati fue- 
runt hadenus fie ctiam conantur nobis impingere, quod 
ceniocntiam hujus llatus, quem nobis, telle Dco, mm 
procuravimus lie inordinata alfcâione contendiinus re- 
ri nerc, quod nunquam foimus intentionis ncc liimus, 
pro anione Ecclelix , Papali ccdcrc Dignitari, nos pr«- 
fato Filio noftro Duci Aureliancnlî , qui fuper hits fit 
nonnullts a!iis Negotiis Eeclcliam fie ipiius unioncm 
tangeiuibus ad nollram acccflit prxfcmiam, lincerita- 
tem noftrx intentionis, quam femper babuimus fit ha- 
betmts, fit affcâum queen geflimus, gcrimus,fit gctctc 
iarcadimus ad falutem animarum omnium fie Ecdclix 
unioncm fie pacem per ordincm fit conlîdcuter exprefii- 
mus oraculo vîv* vocis. 

1 . Qua cxprelGonc tic facla ipfc nobis cutn inllantia : 
fupplicavit, quatenus expolita ubi de hujusmodi inteu- j 
tione fit afîcttu ncillris lltb Bulla noftra plumbea fie 
tradi faccrcmus in fetiptix , per quam ipie cariliimo J 
in Chrifto I-ilio noftro Carolo Régi Francorum II- 


rif, per viscera miftricordix Jefu Chrffti, cujus cauû 
ogitur, fit dcprecamur ac hortumur in Domino, ut pro 
Dei fervitio fie Apollolorum Pétri fit Ptuli fie Spdis A- I4OU, 
pollolic* révèrent ia fit animarum falute pnefatam nos- 
tram deelarationem affeâione fifiali fuscipicmcs, fie 
tant® cladi Matris Eccleli» , que cos rceeneravit in 
Chrillo, benîgno compactent CS aflcfilu, ad extirpatio- 
nem præfentis feismat-s , fie Êlubrcm profecutioucm 
EcclcIîalHcx unienis , nobis velît fuum benigtium fie 
favorabiie impartiri auiilium, ut tenentur, ut per illud 
nobis fie Ecclelix militant! tivorabiliter prclhttnn, fie 
alia p:a opéra, qus Domino infpirantc fecerint, poil 
. traulituiix vit* curfum pertnanfurum, coufequautur 
j premium fie gaudium Eccleli* triumphamis. 

S- Nulli ergo oinnino Horoilium liccat hanc pngi- 
nam noftrx Erxmiflionis , Explicationrs, Déclaratio- 
ns, (JalTationis , Adnullationis , Intentionis, Übfecra- 
tioni», Deprecationis fit Hnrtationis inlr ingère , vcl ci 
aufu temerarin contraire; li quis autem hoc attemptare 
prxfumfcTÎf, indignationcm Omnipotentis Dci , Bcato- 
ruin Petri fit Pauli Apollolorum cjus fe noverit incur- 
furum. Datum Tarascon. Avinion. Diocef. fexto ld. 

Januarii, Pontificatus nollri juino dccimo. 


CCXXIII. 


Janr. 


Bulle de Benoit XIII. pour h Convocation 
d'nn Concile. Donnée à Tarât ton , le 8. J an- P(l „ 

-'/Vr [G. G. Leibnitz, Codicis Diploraa- 
tici.pag.z8i.] ce*™.*. 

B Eneoictus Episcopus IFrrus fervorum Del , 
univerlis Chrilli fidelibus, ad quos prx lentes Lil- 


lullri Fratri fuo , linccritatcm noIlrX intentionis hu- | ter* pervenerint falutem fie Apoliollc.im benediéito- 


jusmodi fit alTedum melius pofl'ct fit convenientius in 
timare, fit obduramur ora corum , qui, confie!* oblc>- 


nein. Nuper liquident cutn dilcâusF'ilius noJlcrNobi- 
lis Vir Ludovicus Dus AurcILancnlis , Cariffîmi in 


quendi materia . verhari contraria divulgantcs nos de Chrillo Fiiii noflri Karoli Regis Francorum Illuflris 
fini lira intcntionc in profccucione uuionis Ecclcfiailic* ! Getmanus, fuper nonnuliis Negotii» Ecclclîain fit cjus 


dirtamabant. 

3. Nos rgitur ne ex fiSentio A obmiflionc nollris 
Saiiiflx Dci Ecclelix fit nobis aliquod polTit impolie- 
rum prcjudicium genetari, pro ipfius Ecclelix & nollri 
Juris confervatione ante omnia primittcntcs, quod per 
deelarationem hujusmodi nollrx intentionis feu hujus 
tiollr» Bull* traditioncm non intendimus.lïcut ncc dc- 
bemus, quomodocunque reltringere Ecclelix liberia 


unioncm tangemibus ad nollram prxfemiam acceffilllt, 
inter extera pro parte diâi Regis nobis expo fuit , quod 
prn dircfilionc A profccutiouc unionis Eccleli» Sanfii* 
Dei eidem Régi videbatur expedieus ceiebratiu Concilit 
gcncraiis, nobis proptcrca ex parte ipiius Régis, A fua 
cutn inllantia fuppiicando, quatenus dignaremur gene- 
rale Concilium, fccundum formam lacrorum Cano- 
num edebrarc. Nos autem qui à pluribus antes tem- 


tem, nec clavium potcllatcm, A nollrx in aliquo de- 1 poribus hoc captata oportunitace gerebamus in votis, 
rogarc, nec nos Judicio hominis cuiuscumquc iubmic- 1 fupplicationem huiusinodi gratam habentes pariter A 
tcrc. feu cuiquam alii ueccflitati allrlngerc, nec ad acceptant, difiliquc Regts modum A zelum in Domino 
aliud obligarc quim ad ii, ad quod fumus ex Divin* \ commcndantcs eidem iupplicationi omnî promptitudi- 
Lcg : s Jutlitia, dispolitione Jurium, A injunclx nobis! ne duximus annucnduin , A quia ad celcbrationcm hu- 
lervitutis officio obligati, ncc in aliquo penitus conlcn- 1 jus Conciili favorem prxfati A aliorum fidelium Re- 
tire, quod rcâ* A Catholiex fidei non conveniat vel ' gum A Principum nobis A Ecclelix Dci eenfuimus A 
lit contra bpnos mores, feu in Divins Majellatis of- > ccnlcmus fore multipliciter oportunum, fuper uonnul- 
fenfatn, cum* nollram intentionem lit deciarare , A lis circonllantiis coucerncmibus ipfum Concilium ip- 
declararionem ipGun diâo Filio noftro Duci, ut pet i- lius Regis honoii in hiis A aliis copientis juxtapose 
vit, volueritnos tradere, folum ad fervandum mentent déterre, prxdiélo Duci aperimus latius mentem nos- 


uam,- paterno cum dcprccantcs A exhortantes atli-âu, 
quatenus apertuui libi noiir* mentis propolitum Serc- 
nitati Regts ipiius fcriolius vellct per ordincm cxplica- 
re, ut lie de omnibus neceftariis A opportunis tanto 
Negotio habita provitione Deo grata, Eccleli* utili,A 
ipiius A aliorum Regum hdelnim honclîati congrus 
A honori , ad ulteriorcm tanti Negotü executionem 
falubrius A commodius, Divina nobis foSragante cle- 
mentia, procedcre valcamu». Datum Tarascon. Avî- 
nion- Diocef. fexto Id. Januarii , Pontificatus nollri 
anno dccimo. 

CCXXIV. 


prsdirii Fiiii noftri Regis & aliorum, ad quos notifia 
hujus nollrx declarationis pcrvencrit,quibus forCm no- 
tum non crat nollr* intentionis propolitum in hic par- 
te, A ad fmponendum lilcntium nos diirainantibus , ut 
. prxfertur, fit quiet» ftatus Eeelefi* , prout melius pos- 
fumus, conl'ulcndum; quod in prxlatis nollris rcfpon- 
lionious aliis fadlis erat implicitum cxplicantcs : deela- 
rayimus tenore prxfcntium nollr x intentionis femper 
fuifle A eirc.ubi ccfiîo de Papali Dignitatc A Ofticioper 
nos fienda clTçt, A crit tspediens Eccleli* Sanâc Dci, 

A per eam A ex ca céleris A indubitata utiio in Dei Ec- 
clefia utiütCT A falubriter fcquerctur.A Papali Dignirati 
A ftatui, ac noftro indubio, * quod in eis habcinus,| 
pro Dci reverentia A animirum falute cedere affedtu | 
fponranco, A petfonam infuper A vitam exponcre cor- 
pora'.em, licctejusdcm intentionis nollr* tuerie A fit , | Traité de Paix de Confédération eu he \ s r o 1- <5. Juin. 
Jurls A Jnlliii. Vil!, .bi per cas wilïttr & ùlubracr i ME Duc it Brcba.l (ÿ 1rs Marc frais , Iwlsi- 
utûo Eccleli* ficri polRt A point, non excludcrc, \ <■■»- ... ..... ^ 

tanquain confonis Divinis A Canonicis Inilitutis, ani- 1 
mabus falubres A honeftati San dix Matris Eeelefi* | 
concedeutes, quascumquc protcftatïotics , li quas hu- 1 
jusmodi ccftioni * cum lie, ut prxmittitur, expediret, | 
per nos fieudx contrarias vet adverfas fubfcquatur, lob 


quactnnquc feric.ûjrma.feu eiprcirionc verborum for- 
um, ut aliqui luspicantur, haücnus feutnus ad tol- 
lcndam fuspicionem hujusmodi, caftantes A adnutlau- 
tes, aebabentes penitus pro infcA's. 

4. Obfccramus igitur przfaruni Regein A < alios 
quoscumquc Rcgct.A Principes cunâosquc fidèles, ad 
quos deebratio hujusmodi nollr* intentionis pervene- 1 


vins t & C on fuit de h Ville <TAix la Cha-»* 
pelle. Fait U 6. Juin , 1406. f D y n- 
ter, dans les Chroniques Manuferites de 
Brabant. Chap. LXXXii. Fcuill. 71.] 

A Nno Domini 1 406. menfis Junii die fexii fupra- 
diflus Dux Anthonios Dux Limhurgen.'is Coinça 
Rcgiftctcnlis, fpfo tune Gubernatore Ducatus Brabait- 
tix exiftente, pcpigic üve infit ccrtam omicahtlem cou- 
cordial», A unioncm cum prudentibus A honcllis Vi- 
risMagiftris Cîviurn, Scabiuis . Confulibus, A ex cens 
Ctvibuv; 
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Avxrn CWbn* r ^8P»ï** Chrirati* Aquenfis -coutinentem 
ANN o inter citera quoi fi iibi, A Terris fuis Lymburgcntibus 
1 AOÔ Daelcm « & de Kodc (iuerra fupcrrcncrit A (îbi notarié 
1 * * opus tuerie Cailra fua de Lymborch, de Daelheni & de 

Rode, cum lyiiiicibofi A Militarious communiendi,quod 
tune îpfa Civftas Aqucnlis, cum per ejusdem Ducis 
Anthonii Lutteras patentes rcquiiita t'ucrit.iu didi* Cas- 
tris drilinare tenebitar quinquaginta Arbahllarios benè 
armatu», ut moris cil, cum fuis perrineotiis , A ibidem 
propnis ejusdem Civitatis cxçenfis pro cuitodia Callro- 
rum perfeverare quamdiu diai Milites, & Militarcs ibi- 
dem manerent, nilî notorie timerent oblidcri vel ali- 
quod Oppidum tire CaJlrurn proptcc Guerram iptis il- 
htatu oblidcrc vel Ica t tune fuo» ÂrbaliltariOs transmit- 
tere non tenebuntur; duos quidem Arbalillarios , idem 
Dux fuis expeniis cundo & redeondo, de carum Vie- 
tualia conduccrc tive conduci faccrc dcbefcit, pollent 
etiam fi opus eflet dicli Milites & Militarcs. de Arba- 
lillarii xquali numéro dividi, & ad dicta Cailra trans- 
mitti, lcd ipli Arbalillarii aliundé A ad alicnjus dam- 
nuin extra dicta traniùc non tenercntur;itcm ti prxliba- 
tus Dux propter Gu erras Victualibus indiscret, quod il- 
ia in dicta Civiratc pollct faccrc comparari, in prompta 
pccunia pro uli prccio, lient unus Civil contra alium 
Cîvera cmerc deberet, & ilia extra eamdcm Civiratem 
ad Loen libi occaflâria faccrc doci & transportai ; item 
quod memoranu Dux Anthonius propter uiïiilcntiam 
tam Arbalillariorum quant Viclualium,fioi padam pra* 
didam bedcin de Civitatem rcgalcm, de ejus Incolas 
iîvc Cives ranquam Subditos propre» coofervare, pro- 
moverc , & tueri ; & dum rcquilicrint ejus favorem, 
conlilium fuum A iffiflcmiam impertiri debebir; fed 
quod oinues Cives, Incolx , A Mcrcatorcs Civitatis 
Aqucnlis prxdiâx ejusdem Civitatis verum lîgnum dé- 
férentes de omnibus fuis Mcrcimoniis, lise Mercan- 
tiis qualcscumque fucrint per rotam Terrain Brabaa- 
tic A Lymbur gis , ab omni telonco ita libcri eriinr 
ticut fucrunt tcmporc Ducis Wcnceslai bon* memu- 
rix prout in Litteris defuper confettis plenius con- 
linetur. 

ccxxv. 

16. Août. L a d is l a 1 Ungar'ue Régis Difima , quo Régi 
BosnU Tuertkoni /nuque (ÿ Regni Bos- 
nie Baronibus & Magnat ibus , omîtes tfî Jîngulat 
Confîtes udines , Statut» (fi Jura antiquitus cbfîer - 
vatas y objervata , Conf.nia item £> Aidas ditli 
Regni confirmât. Dut. Anna 14 c6. die z 6 . Au- 
guifi. [Je h. Lien de Regno Dalmatite & 
Croatix Libr. IV. pag. 161. J 


L A dis lacs D. G. Ac. unîverfîs prxfentes Lit- 
teras inlpcdurts tam prxlentibus quim futuris 
Ac. Et / i in conecdendr's gratiis proni debemus exilte- 
re, ad conlirmandum quidem qux funt poilelia per 
alios, tenemur prornpriorcs nos in cafibus exhibere. 
banc venientes noviter ad Majellaiis nollrs prxfcntiam 
M*‘. & Noob. Viri ücorgius Vayvoda de 'l'erra Holm, 
Cornes Vulko A Thomas Miles Conlillarfl, & fidèles 
noflri dileâi miflî ad nos per lliulircm Principcm D. 
'i'ucrtko Regem Bosnæ affinem noltrum cariltîmum. 


Se Commiinit»! diâi Regni Box. per didum q. Cutia AnK 6 
olim didi Regni Roi. 6c irgnantcr i partibns idungari* , 
poifefTos , (t poffcll'a <W* cm» noltra feientia rçuore l^O Om 
prxlcntium confirmamus, il.'asqoe 6c ilia eis dblérvari 
invioiabiJirer vuluinus. 6c jubemus, decanuires, décla- 
rantes , 6c jubenres exprellè, ouod diâus Kex Bot. & 
ejus Succcftbres, prxfatique Barones, Magnat es , Pro- 
cures , 6c Commnnitas didi Regni Box. in ipfum etiam 
R . conlucrrdincs , Ratura, jura, conhnii, fc inctu 
oinncs prxdidas habcant, de extero tcncant 6t pofli- 
dcanc, prout, dt quemadmodum eisque modo 6c tornn 
oui dus illas 6c ilia diâus q. Culin Banus & maxime il 
aiâis Hun. partibus dum vixit, habuit, tenuit,* puiFe- 
dit , née ullatn in prxdidiv vexacionem incurrant nbila- 
culumvd antradum, fîdclitatc, & fnpcrio-rtare noîlra 
aliis noitris Juribus femper lâlvis. In cujus rei Tcili- 
monium prxfentes L-tter.u exînde 6cri 6c pendenti Ma* 
jertaris noltrx Sigillo juliimus communiri. Dat. in 
Caltro noltro qui prope Neap. per Virum Mag. Gurcll. 

Aorelii de Neap M ii irix Logothetam 6c l J toio~ 

notar. R. Nollri Sicîlfx Collateraicm Coniiliariitm Se 
tidclem noilrom dilcâutn. A. Dornini 1^06 die 16. Au- 
guiii 14. lad. Regnorum notirorum anno ao. 


CCXXVI. 

Ai rit du Parlement de Paris , au non de Ch a K' if .Sept. 
les VI. Roi de brante , contre l'abus des A N- u r*ra 
naïfs, 6? contre les autres u fur pat ions de B E- * T u 
N o î t XIII. Donné à Pans t le u. Septem- f * A * ,c 
bre 1406. [G. G. Lfunitz, Codicis 

Diplomatie i. pag. x8}.] 

pAxou'S Dei grati* Francorum Rex, univerfis 
pnfêntes Literas ialpcduris falutem. iN'otum fa- 
cimus, qood cum nuper pro parte quant plurimorom 
numéro grandi Regni nollri Frxlatorum Parilirs tune 
exifientinm, ncc non Filix notlrx dileél* Univerlîta- 
tis Studii Parifienfis, nobis queruloft firifTer erporttum, 
quod Eeelefix noflrorum prxdiâi Regni 6c Dclphina- 
tus Vicnitenfîs pro magnitudinc gravium cxaftionumdt 
oncrum cisdem Ecelciiis tàm per UtKtnictusi Papain 
XIII. quam fuos Anrcccflorcs , contra communia 
dispofitioncm Joris impolitarum , opprcfl'x atquc in tan- 
tum gravât* haâenus fuerant & cranc, quod cxdcm in 
magmun paupericm ac ruinam corruebaut, & in defo- 
lationcm undequaque vcrgcbjnt, nifi per nos de rcme- 
dio fobievarentur ; finantii etiam fuper iiidem Ecclriüs 
exad* de eodrm Regno noltro in magnum & irrépara- 
ble Reipublicx Regni ejusJem noflri pnjudîcium ex- 
portabantur. 

$. 2. A nobis qpibus Ecclcfîam , pfxfcrtim fupra- 
diitorum Regni A Delphinatus nofhorum , ab omni op- 
prcflionc præfervari incumbebat, & onde fpccialiter 
altriéti & obligati Dco, Creaiori nollro, rationctn era- 
mus reddituri, humilitcr fupplicando, quantocius pro- 
viderc dignaremur: ut Miniflri 6c alix EccIclialHc* 

Perfon* Divinis iniiftentes A famulantes, vivere, Ec- 
dclias l«bi conceflàs regere, carum asdificia in bono 6c 
decenti flatu tcuerc , aliosque acius fuam profefTionem 
A fundatorum fuorum dispofitioncm concernentes 
excrccrc valcrcnt. Et ob hoc nonnaJIr A plurcs de 


tamquatn Fratrem ac fpcâabilcs. Mro». 6 c Nobilcs Vi- r nollro magno Confîlto , ad videndum A de’ibcran- 
ros Hctvoyam Dueem Spalcti,& Comitem pernum in- dum fuper hiî & aliis Ecclefiam prxdiüam tangen- 
feriorum, bandalum fumxnum Vayvodam diéli Regni tibus , quid rationabiliter ficri poflêt A deberet du- 
Uoznx, aliosque Barones , Magnutes , Proceres, A I dum commifli 6 c depurati , aliqua nobis fuper diâis 


Commutiitatcm diéti Regni, Coufiliarios , A fidèles 
noltros dilcctos culmini nollro quo fupra noiniiie fup- 
plicavcrunt humilitcr, ut confinnarc jam diâis Regni 
Iiarnnibus , Froccribus , Magnatibus A Communiiutf 
diâi R. Box. omnes A fingulis confuetudincs, fiatuin 
à jura autiquitus eis ubtervatas, A obfcrvau; née non 
contïnia, A metas iplius Regni Foi. pollèlla, A pos- 
feiTas per q- fpcâ. Culin olim diâi Rq;ni Boxnx Ba- 
rium, illasquc A ilia eis obfervari jubere brnignius 
dignaremus. Nos ver6 ad diâum Regnutn Box. ge- 
rentes fraterni dilcâionis affedutn, ac alios prxdiâos 
ejusdem Regni Box. Barones, Magnates, Proceres, & 
Corn, propter mérita fideiiratis eorum, A fervitia gran- 
dâ, fruduola, A utilia, qux nobis haâenus in even- 
tibus dubiis pnllircrunt, A afliduè prxllare non ccifint 
profequ» favnrabiJitcr disponentes , ut qui noflri» fc 
promptos oblcquiis exhibucrunt continué. Nos eis 
propitios poflint in quibuscunquc rcruin evenribus in- 
tenirc, jam dictos illuflri Rcei Box. A ejus Succello- 
tibus, ncc non Batonibus, Magnaribus, Ptocciibus, 


exaâionibus reterendr vidiflênt, A advilafîcnt feu déli- 
béra (Tenr. 

6. 3. Qnia tamen Prxîatis A Filix noflrz prxfatis 
videbâtur d>âam délibérât iuncin largius declarandam 
fore, iidem Prslati A Filia noîlra aliquas deelarariones 
A additioncs cum dcÜbcraiione A advifamento fupra 
diâortim noflrorum Conliliariorum leciflëm; casque 
nolhi Parlamer.tf Curix cum nominfbus diâorum 
noflrorum Confiliariorum, qui didx ddiberafioni pr*- 
fentes atfuerunt in quadam fchcdula fub noflro contra- 
(igillo milîflcmns, A per Literas noflras Patentes cidera 
CÎurï* noflrx mandaflémus , A cidcm potcflâtcm A auc- 
toritatem impartiendo ciprcflé injuoxtflèmus, quaienui 
ad eandem Curiam advocatfs A acccrfitis de nollro 
pneditto magno Confilio A Rcqucllis noflri Hospitif 
tôt A talibus, prout cidem Curix noflrx bonum vidc- 
rctor ; ipfa noîlra Curia Ecclefîs prxdiâorum Regni 
A Delpninatus nollrorum fuper contcntis fn dida fcc- 
dola prorideret, fecundum quoi nobis efTe facirndum 
confulcrct; prout hxc A alla latius A luculcntnis et 
P p 3 ipfarum 
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ipfarnm noflrernm ferre ac tenore Lîterarom liqnebant : mex in devorwionem , eo quod non erat Paftor ; ne- ÀNNO' 
conllitur» propter hoc in eadem noflra Curia Procura- '.que cnitn quxtierunt l'adores gregem meum , fed pas- “ 

tore uoftro gcncrali , ncc chariffimi Patrul nollri jccbant PaÜorcs l'cmetipfos. de greges mcos non parce- 1406t. 
" ‘ ” a_ r?_* — «■“- 11 - hont. Proptcrea, ioquit Dominas , ceflârc eo» faciam, 

ut ultra non pascaut gregem meutn, & libnabo gre- 
gem meutn ab ore toruin , & non ait cis ultra in 
escam. 

b. Ex quo clarum cft Prophata Domino Bene- 
dido iupra dido, qui tanta conlulioiie de inordinationc 
cupidiut» debaechabarur,fubflradioncm,ncduni tinan- 
ciarum iupra dirtarum fibi ricri debere, fed plenartam; 
quant vis alios dt dudom libi fadani , de jure dt fado 
durarc ac t encre ccnferet , de in cadcm le pcmuncrc 
prori t cbatui* eadem K ilia noflra, ex eo prxfcnim, quod 
reflicutionem obediemi* per nos cidem Benedido fac- 
tatn nullam elle, fub conditionc nonimplcta, & fub 
eau l'a, m j vu nullu* feqnebiuur erfVdus fadant, proue 


Ducis Bituticeniis, Ce ipfa Filia uodra Univertitatc Pa- 
liticnli, pro patte ciusdcm Fili* noltrae, fub his verbis 
Apodolicit : Subtr 'abath t w ab ornai Fratre ambulante 
imrdÎHaîè . 

$. 4. Propofïtum fuit . quod Sacrofanda Mater not- 
era Ecclelia, cntiuin ad intt.tr naturalium Ce politiaruin, 
macrocüsmi vidclicet Ce tnicrocosmi (qui lutu major 
Ce miitor mundus) in pondac, numéro & mcnlora à 
fummo Creatorc ( PhilofopMs atteflantibus ) dirigi de- 
beat at que régi in ordinc, quorum élément» quatuor 
primam diUribuciai materiam idem Creator omnium , 
in fuam grandem naturx portioncm corum cuilibet 
totalitcr confcrcndo , quantum alteri; & iisdem ci le 
favîcem vicilfitudincm fui alimenti Ct fultentaincnii 


referendo, adeà ut qood unuru ipforum fnb Æquinoc- j per fcedulas quasdam , in ipta reditutione contentât 


tiali (aut ■ Polo per alterin* converlîoncm dcprrdidis- 
fet, de alio redpere dt libi reltaurarc iplius naturx mu- 
ncre Ce inflinCtu Ce increatæ Sapiemix Proridentû dig- 
nosccrctur, fie Régal», rtc Âridocratix de Dctnocra- 
tix, politiarum nuîtius quarum • reâorcm nutriinen- 
tum ll-ti ipforum majorem partent omnium fabjcâo- 
rum feu inferioram abiorbere ullus unquam lutficcrct. 
Quemadmodum in microccamo, fi ad excedum altc- 


apparcrc dicebat. Fcctcrta ct’oxn Regni ac Dvlphinatu* 
nollrorum prxdidofum audoritate didam rcllitutic- 
nem minime ùciam Ce per conllqucns ipfam fubilrac- 
tionem durarc. feu iptam aut ialicm diâarum pccn- 
niarum & nnanciamm «idem Benedido fieri debere; 
cum idem Benedidus ad dcilrueiidam Eceleliaflicam 
potedatern • non homûii* Apoflolo telle ; contra 
Sandx Synodi autoritarcm dithnientit : nullum Epii- 


rum inemfefOfmm alimoniam exteris egentibus fume- 'copum eipetcre debere au rum & aigmtum à Parent i- 
rct, unde corpus ipfum in languorem de ezinanitio- 'but vel Clcricî» vel Monachis , qui fub eo font; 
lient vagere continuera , mcdkj (ubtlradivo feu rei- j Gregorii, Bernardi dt aliorum Sandarum Dodotum, 
tridivo hujusmodi l-iperabundanti membro dîet occur- I imo Evangelii audotitatcin ; didas tinancias in Eccle- 
rendum. I lie prxdiCi* fubvalionan Ce eiiiiusn citorquaet. 

y. Sed Bettediânt fupra diâus ncque modum, V- Eamdem autem fobllraâionem per candcm 
neque pondus , ncque menturam in Ecclelia de Eccle- uollram Curium Ce Prclatorum Ce didv l iiix noltrx 
fie fnbjcdis oburvarc confueverat , quin niagis iplit conlilio ûcicndam elfe dicebat eadem Filia notlra 
jugis Ce lervitotibus irnportabilibut, i nonnullis defune- | excmplo Kegis Joat , qui conhiio Jojadx Sacerdoris 
forum SuccelToribus fpolia auferendo, ab aliîs Prxia- j pecuni s ad 1 einpH reparationem deliinatie, quibus Sa- 
turarumCt Bcncficioruin FccIcliaUicorum vacamias ex- cerdoees lui tempocit abutebantur nunum appofuerat, 
torqucodo, i quibusdam eiigendo arreragia tanquam Ce earom parttm ad neccfiiutem Divinis Famulantiom, 
debiu praterirorum Ce incognuonim icmporum, a lie- 1 partem ad mrreedem l^atomorum, & pariera in Archi- 
nrficïatis fuurum, qux de novo obtinebant, licticrtcio- I teâorum falarium parûcbatur. Unde dictum in iprtut 


rum, primam espetendo, & pcrcipiendo annatam , ab 
his qui tcmporc fubtlraâionis obedientix duduin libi 
per nos & Clerum Regni ac Dclphinatus nollrorum 
prxdiâorum fadx, ad rrxlaturas feu Digaitates, aut 
aiia Ecdctiaftic* Bénéficia promoti fuerant , ftuâus 
(quos diéi* fubllraâionis tcmporc malè pcrccptos fuit- 
fe dicebat ) redpere emendo ; Ce Procurationet capicn- 
do Prxlaiis, Archidiaconls.fit aliis Ordiuariis pro viliia- 
tione débitas ; aliisque esadicmibus ac ekioriinnibus in- 
debitis adegerat , arteccrat fit contorlcrat,adigebat,affi- 
ciebat & contirrquebat. 

$. fi. Contra jura non tam Chrifticolarum, qoam 
Etnnicûrum quorumeunque , npud quos & ub omni 
tcmporc Clerum, ab omni munerc Ce favitute fui Ile 
liberum compmum crat. Eos enim non ancillx Fi- 
liot, lcd libère • qua libettate l^rillus eot liberaverac , 
telle A polio lo , ipfosque fub his adhortantc verbit: 
fine iy nslite ttrrum jh{ 0 fetviltttis t Mimer t. Nain 
ut eadem noflra Filia dicebat : in Politia faeculari quis 
Principcm tàm i nobili quim ignobili animas primas 
omnium Hxreditatiorum in aliquem qaoquo tirulo i 
translatorum excipcrc de cxtorqucrc fatagentem, non j 
tyrarnihjn aut fux Politix everforcm cenfera. de talem 
Rcâorcm fullinere valeret ? Quanto minus crat idem ! 
Bcncdtâus ( qui Miniller de non Dominut Fcclctix ab 
Evangelica veritate allcrebatur) pnmarum annatarum 
fruâus fibi tyraunicc approprians Ucncficiorum tole- 
randus. 

7. Illud parvi' f rendens Samuel» »u Regum lrbro 
populum alloquemis & dicemis; loquimioi de me co- 
ram Domino & coram Oirillo ejot, utrum bovem ali- 
Ciijus tulerim vel alinum , fi qoempiam calumuiatus 
fum, fi oppreffi aliquem, li de manu cujusqnun mu- 
nus accepi, ft reflituam vobis; & dixerum : uon es ca- 
lurnniatus, née opprcffiili nos, neque tulifti de manu 
alicujus quippiim, exemplo tamen cujus inllrui Ce ter- 
minis raii nabilibns contentati, non exaâioni à con- 
euffioni pecuniarum tyrannlcis inhiarc debebat, Evan- 
gclio exhortante. Neminem concuterc neque calum- 
niam facerc, & cootentum clTc debere fiipendiis, iplius 
Apolloli exbmplo , in Apolloîornin Adibus dicemis ; 
argentnm & aurum nullius concupivî, ficut iprt feitis, 
quoniam ad ca. qu* mihi oput erant, Ct his qui mc- 
cum funt minillraverunt mamis ifix. Ego, iuquit A- 
poflolus, fcio, qnoniatn poil dccclTuin menm intra- 
bunt lupi rapaces in vos non parcemos gregi. Quam 
rapadtatem Spiritu l’rophctico clarc proponebat pn>- 
nuntiafle Filte noflra, Prophciam Exechielem fuis fub 
h» verbis: faélt fum gteges mci in rapinam, & ores 


laudem prodicrai, quod Rex Joas redum fecerat co- 
rain Domino cundis diebus, quibus rum docueiat jo- 
jada Saccrdos , per quein eadem FilU fummo* Dodo- 
rcs imelligi dicebat. 

$. 10. Et quod cjusdem Fil:* opprcflîooi* prnvidcre 
nobis aut cidcin Curiz uoflr* incumbact, & auclori- ■ 
tate & naturali ratione & proprii jurisjurandi débite de 
Amecclforum nollrorum exemplo apparcre, eadem Fi- 
lia nollra ollcndebat * Ambrolii in libro de Fatriarchis 
neccHiiatcm defenlionis Ecclelîarum Regi pertinerc as- 
ferentis. Redo prztcrca ration» didamme, quo gen- 
res cttam qu* legem non habeut cidem Benedido d cla- 
rum nnanciarum exadionem elTe fubllrahcndam ditii- 
nient ; ad quod proprii vinculum Juramenti noltrx Co- 
roiuiion» (in qaa unicuiquc de l'rclatis Eccldiîs 
fibi commifiis Canonicum Ptivilegium de Jufiitiam ler- 
vare, fi defentionem pro polfc contra opprcllores ad- 
oiberc promiferamus ) nos adigebat ac fpccialitcr afirin- 
gebat. 

it. In exemplum erant Rex Joas prtediâus, Pr*- 
deedToresque nollri temporibas Bonifacii, Clcincm», 
Gregorii, de aliorum quoudam bummorum Pomih- 
cum, per hujusmodi, dum injultas exact iones piè fun- 
datoruin Beneficiorum fraudabantur inteiuioncs , de i 
fus fa lu te de uloria defundurum anime morabamur 
captiva. Quod fi corum hollcs de veritatis fupprelTo- 
ret banc pcrlccutioncm de iaobedientiani elfe prztcnde- 
rent; (cum Deo magit , quam hominibut eflet obe- 
diendum ) hcc Hominum vaniloquia ( Papa Pclagio as- 
ferentej nos nequaquam retardare deberent : Errant, 
inquii , hujusmodi errori* fabulatorcs j non perfequh- 
tur, qui nutum jam fadiim punit , aut prohiber, ne 
fiat, fed diligic. 

ta. Ex quibus couformitcr ad fui thematis veiba 
eadem Filia noflra requirendo concludebat, quatenus 
fubllradio fiera cidem Benedido Obedienti* aut làl- 
tem diâarum finaiKiarum & pecuni. rum exadiouij. 
Quodque pecuni* in manibus Colledorum aut Subcol- 
lcdorum cxiltentes in noflra manu arreflemur, St hit 
qu'bus eidem Benedido aliquid occafione pradidorum 
debere imponatur, nefolverent, inhibactur. 

$. l Procuraioribos gcncrali nottro, ac diâ : nnfiri 
Patrui lub exeufatione proicflantibus , fe non atfeélio- 
nis iuordiuatc libidine aliquid dicerr velle , de le fi 
nota aut reprehenlîonis dignum aliquid diccrcnt débit* 
corredioni fubmittentes , ac ulterius propooentes : 
quod Ecctcfix fuerant de erant per Ptiucjpef tempoj j- 
ks fundatx ac dotât*, quarum do* feu P«trimunium 
| autotuate erpi nequibat aut debebtu. Lien cniin Cons- 
txatinus 



DU DROIT 

Àirvn * aBtînB * Kcdofie Romane Sedii prxemiuentiant, 

ANNQ quant Iibi dari Conllantinopoiirana, rUcxandrinaquc A 

l±o 6 . - Jj; notmullæ Eccldix contcndcbant , uibuillct: ratio- 
T * ^ îuadrrct A vellet, ut Prelati, qui fidem poblica- 
rcjit, Diviiiii militèrent , Ecclciiallica frequenurent 
ojficit, A Sacrautcuta mtniiirarcnt, necelTarta tefer- 
rem lui ihtus & vite; non tanten intclligebat, quod 
ipli exadiones imponercnc , nul la prxlcrtiin urgente 
ncccriiute. Nam Archiepiscopus (quo nomine Ro* 
manx Urbis Kpiscopom Scriptura Dominât) lu per luis 
futi'ragancis l'eu connu fubjcdis exadiones impouerc 
jura veubam. 

§ 14. Quod (i Ecciclla Romana erterarum caput 
A principalis exiilent, ut ficut l'cculi varictatcs A vi- 
cilliiudiilcs, & temporutn , menti uni , A animnrum 
roaluia, in aut i lito (quodraajus A audius Regno 
ttollro pollidcbu ) Patrimonio forte aliqua diiturbaba- 
tur, quo minus ipfo libère uteretur; -cetera* movere 
dabebat Ecc’.clias, excitarc, adbonari A rcquirerc de 
Sublidio chariouivo, quod ctdcm Lccleli* Romans an* 
nui poffct 6 c deberet; cum. tameu conlilio, irvoderami- 
bc <Sc jufia caula, absque prarjudirio, culpa non pre- 
cedente , durante uecdïirate t ac de contenlu A bc- 
oignltate Frincipum, Parrpnorum, A aliorum Prxla- 
lofum, & non cum gravaminc alfiduo A mdiftindo 
cetcrararrt Eedefiarum; quas ntique & prefertitn ho- 
rum nollrontm Regni & Dclphinam* lupra didus Be- 
oedidus palfim A Pharifeorum more, qui décimas in- 
diderciner de Plantulis, Herbis, Baccis, & ornais ge- 
Deris ri udibufc exigebanr, cum gravi compultione Sub- 
lidiis A exadionibus iniulitis, & contra libertates Ec- 
clclis, exagitabat & premebar. 

$• if. Quibds, cum fecolaris Jnflitia Ecclelîafljc* 
fublidio & juvamini femper fuiilct (altérant enim aite- 
rius fctnpcr egebat auxilio ) ncccliitas occuTÛtnddm im- 
pellebst, fuadebat xqoitas , exigebac ratio», ac totios 
• ciamor populi incuticbat , interdlcquc pretcrca noltrum 
buic ruine Impcndens , nos llimulabat , ne venembi- 
liumèiujus nollri Regni Ecdeliarum, tanto dtaritatis 
irdore extrudaraift; & quarum tundatores A tudores 
diccbamur, tam mirera, tam dcbilis & tara orglcâa 
fubrepera deflruâio ; Exanptisque inflraetemur egre- 
giis, Theodofii, Honorii, Conitinrini , Caroli Magni, 
aliorumquc Amcceührnm, qui corraptcüs contra Ec- 
ckium ipl'am, quarvdocunquc attentat», lolcrter obvia* 
verant ac fuccurrctant liberaliter. Sublîdium auton 
quod Ecclcfue eidem conferrc poteramus & ddtebamus 
erar , ckiem Bcnedido in hujDsmodi abuiiottibas non 
obedtre, obedientiainque fubtrahere. In quo nu Hat e- 
nus, juxta Beati 1 home de Aquino A aliorum Ec- 
ck-iix Dudorum atuhenticorum Dodrinam, pecca- 
bamus- 

$. 16 Ex quibus aliis plurious allrodis rxtionibos 
coiicludebant ac rcquirebant : quatenus eadem Curia 
nollra, juxta nollras mandatons* lâteras, inhibendo 
didi Benedidi Officiariis , ne qua ratione primiilorum 
exigèrent in didis Rcgno ac Dclphinatd noDris pccu- 
aias ac exadas, A pênes cosdcm Otficiarios ciiHentes 
arrellari , usqne ad Pndaiorum congregationero facien- 
dam, providerct. 

$. 17. Pro parte Benedidi A fox Camere Offida- 
tiorum , ab advcrlb exdtit requirendo propofitom , quod 
cum matena prxagitata, grandis A alta Jura SnSs Ro- 
nunr, cujus erat ipfe Beucdidus capot, fuamque Ca- 
nicram, A anriqna Dcvcria lua ac Cardinales concer- 
ncrct A tangeret ; idemque Bcnedtdus A Cardinales 
uullo in eadeiYt nollrâ Curiâ Procuratore fiilciremur, 
quo caufa prxlcns deduci, foveri pofllt aut dcfenlâri; 
A Prxlari nollri Regni ad proximum omnium Sando- 
rum FelUun congrcgandi diccrentur, in enjux temporis 
intetllkio nullnm vertebarar periculomi cadem nollra 
Curia luperlcdcrc vcliet, prout tenebatur. 

Ç. t8. Prsfata Pi lia nollra in contrariant proponen- 
te ac «licemc, quod radix pro pane iplius Benedidi 
propolitorum invalida cenfcri debebac, eo quod eadem 
Eilia nollrn procdfnm lubirc ordinatium non intende- 
bat , fed Iibi d) ipfa nollra Curia provilioncm ficri , 
quam absque mora referre debebat. Nam qoantuscun- 
que eflet Papa feu Prxbtus, nap erat fous, lcd omnis 
eius potcQas live Dignitas A alius cujustibet maris Ec- 
clelîx quam Pcrfon*. De jure îgitur Benedidi live Ec- 
clefiæ Komanx Éidendum erat, quod ad profedum 
pertinere vibebatur Ecclcfîx , A non iplius prcjodl- 
cium, telle Apodolo, Ecclelîx fuppofita lub his com- 
pellante verbis : Templmm Dei tflit vot , & fyirism 
S**fl*i habit <u nr vobn , fi qmit ilbtd w alavent , ditper- 
det ilium Dominai, fubdit : No» rUrietmr quit in Ho- 
mimbtn , oMnia nim vrfira font fivt Capkai, fivt Pan- 
ât* t fi 9 * tyto- R «uni* «utero ûu buantix , quas 


DES d È K î » iÿÿi 

i idem Bcnedidus exigebat non ad Ecciefi* profedum, AS’NÔ 
fed iplius A animai uni (endebant iiuericum, cujus in- 
teritus A prxfentis horrendi Schismatis erant medium 1400 , 
A fontes Quarc à nobis A eadem nollra Curia, qui- 
bus Judicium miuiJlrarc erat necelfe hujusniodi mortî- 
fcTX Pcflilciuic, lion tam rcjiciendx, quam penitus & 
absque ulla niera tollcndc erant ; cum A uuum- 
quemque Jure Gcutium, gladiutn de manu interfedo- 
ris confcil tn erucre, A vim vi rcpcllcndo imcrficcre 
licerct. 

$. 19. Ex his prout fupra requirendo, didis noftro 
A parmi nollri Procuratoribus fuam tcqudlim licri re- 
quirentibus , attento per uotorias rsadioncs lxpc dic- 
tas, Rcspublicacx defeflu Prxdicationum A fubjedo- 
rum vilitariouum A corrcdionum -A alias, ut lupra, 
multiplicitcr contra facrorum Cutonum Intlitutionei 
gravabatur; quodquc qucrclas fuas non procellum ini- 
turi , fed rcmedio Provilionis innitemes intcniabant, 
ncc erat qui contrarium opponeret, ad hoc A ut fupra 
concludentibus. 

iO. Orficiariis iplius Benedidi in contrarium con- 
tendentibus, A ut negotium absque prxcipitatione pro- 
telaretur, quaunim pro abfentibus lupplicari tas erat, 
prout fupra indamibus nec quicquam mnovarctur con- 
cludentibus. Tandem auditis bine inde ad plénum 
Paxtibus aniedictis in omnibus, que diccre ac propone- 
rc circaiprcmiilà volucruut A iu Arrcllo appunduatit 
ad audiendum Jus. 

$. at. Cvngrcgaiis îgitur ejusdem nodrx Curix nos- 
tri Parlatnctiti Cauicti» , coovocarisoue A allantibus in 
notabili numéro de Gcmibus nollri Nlagni Conliiit, ac 
vilis fupra didis Littcris A Sccdula; conüdcram inlu- 
per A attentis diligcatcT, A cum magna A longa deli- 
bcratiouc omnibus circa bec attendendis A coniuicnui- 
dis , A qux eaudein aollram Curüm ni hoc pane potc- 
ruui A debebant movere i per pnetatx Curix nollra Ar- 
rçllufn , prxdidis obtcinpcxando Lineris per caodem 
filiaux aoürain impctratr»didtim fuit. 

zi. Quod dkius Bcnedidus A Üfliciariî fui ceflh- 
buiu in ocitiris Kcgno A Delphinstu ab esadioaibus 
aiuiataium primarum , frudumo A eniolumcntorum 
PtœliHurarum , Dignitatum, A aliorum Bcncficiorum 
qyoruiucunque vacaotium, leu qux vacncrnnt aut va- 
cubunt, sàui pro primi» amitiis, quàtn ctiam truduum 
A eroolumcntotum , qui temporc fubUradionis alias 
eidem Bcnedido i.idx A vacationis Prxlacurarurft, 
Dignitatum, A aliorum ikoeficiotum obvcnctuui , l'eu 
obyeniunt qualitercunqüe, ncc non Procurationum pro 
viiitationibus debitanun A orreragionnn quorumeun- 
que ratione prtuniiibnim vcl aliarum exadionum iu- 
debitarum. Jplitsque Procuratioucs poterunt iYsljui, 
Archidiaooni A alii Ordinarii, quando ipfos fuos fub- 
jcdos vi fi tare contigerit * A levare. CeRabunt ctiam 
Cardinales A Cnmerariul Collegii i pcrceptionc il.ius 
partis, quam in vacationibus Prclaturarum pro primis 
aurratij vcl alias ante prxlcns Arrcllum percipicbam, Sc 
arreragiorum quurumcunque occalîone prremilTa debf- 
torutn. 

$. 23. Et (i aliquid ex his, qux levata feu exada fue- 
rapt.occaiionc ptedidorum apud Colledorcs l'eu Sub- 
collcdorcs aut alios quoscumquc exiflit feu reinanct, 
fub manu nollra arrellabitur, A id artellavit ipfa Curia 
nollra. 

$. 14. Et per ideni Arrcflura eadem Curia nollra or- 
diuavit A ordinal, quod Excommunication» ben tentât 
præmslloruni occalionc illigati rciaxabuntur; A fisc 

Î juousquc alias per eandem Curiam nollram extiteric 
u per pramiilis ordinatum. 

$. if. In cujus rei Teflimonium prefentibus Lit reris 
noflrum juffimus tppooi Sigillum. Datum Parilits, in 
Pariamcmo noflro, die undcciroa Scptembris, millcfr- 
mo quadtingeruclimo fexto A Regni nollri vigelimo 
feito. Per Arrtjlnm Cnr/a , B A Y E. 

CCXXVII. 


InfirumentHM Contra fJ ûs tniti inter Sacre Roman* 1 j.Nor^ 
Ecciefi* Cardinales, pro futura Elctiio- 
ne Sunimi Povtificiî ccltbranda j ut fi quis eorutn 
ad apicem funttni yfpoftolatûs offumptus fuerit , is 
pro intégration* unitatu Cbrifiianorum renunciet , 
y cédât Parafai , dummodo id fimiliter vtnrj- 
Papa Benedictus XIII. nunettpatui fa- 
cial. Æum Rom * ir.tr à Conclave conjuetum dit 
Mur fis IZ. Nwembrii , JadiQione XIV. anno 
1406. Cum RatificcuioM Grkgorii Pap* 

XII. 



Anno 

1406. 


ioo CORPS D I P L O M A T ! Q.U £ 

vu Atone eiutitm EpiUola J fes i dâc Inlhroniiatioisis prediâx corapulindaî illis . AnNO 

V ; U»*» ^ «»««• **»«• UM<nc»w« s«ri cot- . 

«rf Peubm de Li A * >»« GY»- Ifcgii fui videbinir , & ipfi» AmtaffiMontus Milite, im- I4OO. 

utuBOJtum . DTO- p0(Jçt com confliiQ corundem üuminorum de loris de- 
ccntibus eligendis ab utraque pane, cisderti potctlamn 
pieu arum dabit de loco convenienti , & hahili, & de' 
cemi, ac etiam promittet fîmilitcr, ut pnefenur, quod 
pendcnteTradatu hojusmodi eflcdualitct, fit reaJitar et 
utraque pane ricc creabit ncc taciet aliquem Cardina- 
Icm, nili enufa coxquandi numerum fui Sacrî CoHfgii 
cum numéro prwcnfi Collcg» Ami-Cardiiulium prx- 
didorum, nifi ex defedu fteterit adverfx Paxtit.quod 
unionis prefats conduire infra aanum à fine didorum 
trium menflum computandum non fuwit fublccuta. 

Quo cafu eidem liceat Cardinal ci cligerc ac creare j ro- 
ut pro ftatu SaiittK Matrix Ecclcfix eidem videbitur 
convenue. Et hoc de non creando Cardinale* uiiî 

A N n o 1 Nativitate Domini nollri Jcfu ChrilU 1406. modo prxdido in forma congru a infimubit Anti-papa:, 
IndiQione, décima quart» , die^ Marti* vigelima & fuo praKenfo Collegio fupradidi»,ut ipfi fimiliter lie; 

nec non quod orania pnemHTu ruchoata fit inchoanda 
mediabit , profequetor, fit fine debito terminait. Ni- 
bll de contingcntibus , ncccflariis , vel quomodolibet 
opportunis omiitcndo , quantum in eo fueri». Quod- 
que ftarim polt ejus elediongm, & ante ipfîos pobtica- 
Chrillo Patres fit Domini, Domiai -Angclus Orticnfis tioncm omnia fit iingula lupraaida confinmbk, ap- 
Florentiuus, Hcnricus Tuxculanus Ncapolitanu* , An- ‘probabit authcntico modo, fit denotrô fîmilem promis- 
tonius Pramcftinus Aqnilcgenfis Episcopi, Angélus ti- j fioncm taciet in omnibus, & per omnla coram didis 
tuli Sandre Potentianrc Laudenfis , Conrad us ritoli Domini* de Collegio , Teftibm, A Notariis, fie fub- 

feriprionem faciet manu propria Inftrumrntis prout in- 
fra de Cardinal ibus continetur, fit conlimilcm hujus 
modi Ratthcationem , Approbationem , Votum.fit Fro- 
mifiioncm cffcâualitcr faciet in primo Confiftorio pu- 


tes Bbneuictum XIII. numupjtum , pro- 
mut cm fe Pontifie ami aùdicaturuiH y Jt (f quand» 
(V/tBenedictui fimUiter alduret. [P h I L. 
Labb.t.i Concîliorum Collccwo Tom. XII. 
in Append. Concilii Conftanticnlis. pag. 1840. 
Surit a Indices remm de Aragoniæ Régi- 
bus ge dura m , Lib. 111. pag. Rav- 

na ldi Coutinuatio Arma hum Cas. B a* 
k o n 1 1 Tom. XVII. anno 14011.] 

lu Notai *t S a* fl* if luJiviJma Trinitaiit. Amen. 

, N h o 1 Nativitate Domini noftrt Jcfu ChrilU 1406. 
_1 Indiâione décima quart» , die Marti* vigelima 
u-rtia menlis Norembris in die Sanâi Clément!*, A~ 
poltolica bede vacante per obttum felicis recordationis 
Domini (nnocentii Papx feptimi, congrcgaii ad invi- 
cem coilegialirer coadunatî pro futura cleaione Sam- 
mi Pontifici* celebranda infra lcriptl Keverendiflitni in 


Sanâi Chryfogoni Milcteulit , Angelut tituti Sandi 
Msrci Conllantinopolitanus, Jordauut tituti Sandi 
Martini iu Momibus de Urlinis, Joanne* tituli Sane- 
tx Crucis in Jcrufalcm Kavcnna*, A Antonin* tituli 


Saude Pratcdis, l udcrtiucnli* Presbytcti, Keynaldus ! blico, vcl generali, quod poft Corcmatlonetn luam ad 
Sandi Viii in Macellû de Urancaciis , Landulphus 1 h*c modo confueto, & ce 


bondi Nicolai in Carccrc Tulliano Barcnlis , ( 3 ddo 
Sandi Cieorgii ad velum aoreum de Columna , Petrus 
Sandi Angel i, & Joannes Sandoram Cosinc & Da- 
miani Lcodienlîs vulgaritcr nuncupati Diaconi S.R.E. 
Cardinales in commuai Capclla Sacri Palatii Apofto* 
lici, Komx apud Sandum Petrum infVa Conclave con- 
fuctora, quam pro loco ad Infra feripta idoneo elcge- 
runt, ac etiam deputarant in çrxfcnria mci Clemenus, 
& aliorum Notariorum, A Tellium infraferiptoruin , 
conlidcrantes Chtilliaux Rdtgionis infamlam , detri* 
menta, & grave* fidelium moteftias, ac pcricula, que 
et» eu u s cmerferunt , & emergere verifimiliter cil cen- 
fèndutn, nili falubrtori remedto in tempore , Divin» fa- 
vente Clcmentia, cujus tes agitur, occurratur ex pclli* 
fero,& damnabili Schismatc quod tamis (proh dolor ! ) 
temporibus in ldlî’ura Chrillian* fideiitatis , gtaviftlmc 
pdrduravit, fit durât, nec piam provîiionem allas pro 
ejusdem Scliisinati* remotione per eo* fadarn effedum 
aliquem produxilfc; ac inccndeutes ad remédia fortiora 
non quia Jatis pro pane corum Juftitta foadet, quod 
Ju* vcrilTimum clt plena verûate fulcitum,fed quid,pro 
integratione & unitatc Chrillianorum fit malitia tempo- 


, coneruo tempore cclcbrabit. 

Infuper prel'ati Domini Cardinales voverunt, jura- 
veruot , & ad invicem promifciun’t, quod per fuas Li- 
ter as infra mentêm a die lmhronitationis prxdide * 
Collegialiter intimabunt de eiedione fada, ncc non de 
voluntate fit promiflionc, quoad unioncm profoquen- 
dam, fit omnia fupradida prxfaiis Domini*, prout A 
lient facerc tenetur, qui ctit eledus ac etiam inchoata 
mediabunt , profequenrar fit finient , quantum in ci* 
crit , oihii de comingentibus , neceflariis , oportunis 
quomodolibet feu utilibus omirtendo. Qox omnia & 
fingula promtferunt inter fc ad invicem fie viciflim, ur 
fupra, attendere, obfetvare,facere, eieqoi fie ctfcduali- 
ter adimplcre bona, para fit fîneera fide, omni dolo 
fit fraude cdTantibus. Et lie quilibet ipforum joravit, 
corporaliter maouradis Sacro l'andis Evangettis co- 
ram eis prtefemialiter pofiti», obfervarc, adimplcre, ac 
excqni , prout fuperius continetur. Quodqae à prx- 
didis promiflionibus , voto,& obligationc ac juramemi 
protetfattOMc , fit ejus obfcrvarionc , omnibusque aliis 
fit lingnlis fupradictis, notluwxorum abfolntioncm pé- 
ta, feu impetrabit, per fe vcl alios, fit impetratis , fie 
impetrandis utetur . fit fibi conccflam nullaicnus ac- 


ris,dc fado, crû non de jure, expédiât eligentes, fit in ceptabit, nec data poteftate per ipfum alteri facia 1* 
fpcculum corum coniidcnuioncm extollentes , quanti 1 abfolvi, feu etiam feciim in aiïquo dispenfari , lcd volt 
polïir elfe discriminis, fi dilatio In eiedione Summi perpétue dido vinculo rcmanerc obligatus. Et nihilo- 
Fontificis fiat,tcmporum malignitate pctifata, univerfa- j minus ad majorcm certitudincm fit hrmitatem primis- 
litcr finguli, fit fingulariter univerli,unaaimi«r fit con- forum quilibet ex Dominis de Collegio fupradido tc- 
corditcr, nemine discrcpante, ex ccna fciemia>convc- ! neatur fe ftibfcribere manu propria, omnibus, fit fin- 
ncrunt, voverunt Deo, & ejus Matri Virgiui gloriolàe, j gulis Inftrumenti* conficiendis exinde, quorum In tir u- 
*c Sandi* Apollolis Fetro 4 Faulo , torique crelefti mentorum quilibet ex îplis Dominis de CoÜcgio unum 
Curix jaraverunt, ad invicem unut alteri, fit i couver- ; vcl plura haberc valeur pro ejus arbitrio volunratis. 
fo,fc ohligandi folemnitcr promilcrunt ; Quod li quis . Ad» in Capella prædida, prefentibus vencrabilibus fit 
corum aflùmptus erit ad apieem Summi Apofiolntus, ! ctrcumfpcdi* Viris Dominis Francisco dè Duce Apos- 
pro integratione unitatis Cnriflianorum remmeiabit, fie : tolic* Caraccx Cterico, Jacobo de Calvis. A Fcrro 
cedet prxtenfo jori fuo & Papatui, fivc decedat, dum- Sacco Canonicis Baiîlicx Frincipis Apoftolorum de 
modo Anti-Cardinales dfectualiter velint, ut cum co- ' Urbe, Joanneflo Caractolo Litcrarum Apoltolicarum 
-dem Sacro Collegio, fit ipfis confcquatur 1 aile Canon i- 1 Scriptote, Nicolao Blafii Narnienü , Antonello Sur- 
ca eledio onici Summi Romani Fontilicis, ac «iam racha , fit Joanne Caractolo Litcrarum Sacrx Peeni- 
promittenres fc faduros, opini dolo fit fraude, ac nra- tenriari* Scriptoribus , Laurcnrio Turnibacca Sandx 
ligna interprétât iouc ceilàmibus, pro poffe. Quod li ! Mari» in Transtvbctim, Nicolao de Leom'bus SanClo- 
quis ex Dominis abfcntibus, vcl de extra Coliegium ! rum Cotma fit Damiani de Urbe, Joanne Pr 


per cos aflumatur in Papam, candcm taciat Obligatio- i 
nem, ac quod infra mcnlein 1 die fus inthronizaironi- 1 


Sandx Cruci* in Jcrufalcm Eccleliaruro Canonicis, 
Andrea de Canccllariis de Sicilra, Galeato de Kicafo- 


imiman per fuas extenfas Apoftolicas Litcras ! lis de Flurciuia, Lcjrfo Domino Gobacii, de Mornu- 

Regi Romanorura, Anti-papx, ejus pretenfo Colle- noirs, de Ncapoli DojruccUis, Prcsbyicro Paulo Pétri 
"io. Régi Francis, fit omnibus aliis Rcgîbus IlJuftri- ; de Tamenii de Roma, Materno Clccico Wormicufi» 


Eus, Prïncipibus , Prxlatis fit aliis Univcrfltatibus fit 
Communitadbus Chriftianitati* fccundum vidcrc prx- 
Gtorum Dominomm de Collegio primilîa omnia ju- 
dicabit, fit ca fe o itéra implctorum, fit paratum ad Ces- 
fioncm modo prxdtdo, à ad omnem al iam viam ra- 
fjonabitem çcr quam pr «latum Schisma tollatur, fie 
unionis fublcquatut integrltas in Ecclcfîa Chrtftiano- 
rum. Et quod fuper omnibus fupradidis ulrra prœ- 
milfa fuus iblcmno deftitabit Otatoiot infra très men- 


Dkeccfis, Francisco Paulurii Clcrico Perufino, Petro 
Surmuut Clcrico Trajcdcnfî , fit Salvato Lilîi Cive 
Romauo l eflibus ad prxinUTa fpccialiter vocatis fit ro- 
gatis. 

SmhftriptioMei Notariorum. 

Et ego Clément de Boargiis Curramis Litcrarum 
Apoltolicarum Sciiptor publicu* lmperiaii auâoritate 
Nota» 
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A n Notarial, quia prxmîffis omnibus & lingulis dum fie, 
ANNO Ul prcfeiiur , agcrentur, it bcreut per prxfatos Re*c- 
14.QÔ wndiffimos Dominos Cardinales, una cuni lupradidis 
' ’ TdlibuS,& infra fe ripas Notariis prxfcns lui, idcoquc 

hoc prarcDs publicum Inllrumcntum coûtée], publica- 
vi, authenticavi, Ac in hanç publicum fornuin redegi, 
fignoque, fi: noinïuc meis fulitis 5c coufuetis ligna vi 
rogatus, ft rcquilitus, in âttem 5e Tcûimouium om- 
nium, 5e fingulorum prxiliiilbrum. 

Ego Haromus Pbilippi de Pillorio.Literarum Apoflo- 
licarum Scriptor 5c Abbrcvidtor, ac Publicus Apolluli-j 
ca anâoriutc Notai i us, prxfcns iutertui omnious, 5t 
lingulis fnpradiâi* cum aliis Nuiariis rogatus tradidî 
5e contcci iuiliumcmuin , 5c me propria manu lub- 
fcripli. 

Et ego Srephanus Cî crû Roui de Prato, diéH Sacri 
Collceii Clcricus & Publicus Apolloiica & lmpcriali 
auàmiiaribus Notarius, prxfcns mterfui omnibus 6 lin* 
gulis lupradiâis cum aliis Notariis rogatus tradidî 5c 
confeci Inllfutncmum , £c nie prupria manu lub- 
fcripli. 

te ego Garlacus Bue de Esch , Clcricus Colonicnfis 
Direct lis, Literarutnque Apollulicarum Scriptor, ac 
Publicus Apolloiica ajâoritatc Nutarius.prxfcns inter- 
fui omnibus 5c lingulis prxJidti» cum aliis Notariis, 
tradidî, 5e confeci Inllrumcntum, 5c me propiia manu 
fubfcripli. 

fit ego Joannes Joancllas Dratnorcius, Bafiliex Prin- 
cipes Apollolorum de Urbe Clcricus Capcllx Domiui 
Papa* Publicus auéloritate Apolloiica Notarius.prxfens 
intérim omnibus & lingulis tupradiâis cum aliis Nota- j 
riis rogatus tradidî, ît contcci luilrumentum, de me] 
manu proprb lubfcripli. 

Lt ego Franco dictus liosflegcr.dc Bojcoducis Léo- 1 
dicnlis Dia-celis. Apolloiica de lmpcriali auCloritatibus J 
Notarius, interfui omnibus & lingulis fupradiâis cum I 
aliis Notariis rogatus tradidî, & confeci Inltruinemum, 
& me propria manu lubfcripli. 


S*ijïriptieMei Damimorum Cvrdivdlimm. 


1 Ego Peints, Saucli Aügcli in i'oro piscium Diaconus 
I Cardinalis Sanéti Augeli, lie, ut prxrertur , vovi. pro- 
| mil» 5t juravi, & in Teilimonium prxmitfbruui me 
propiia manu fubfcripli. 

i Ec .ego joannes, bauâorum , Cosmæ 5c Damiani 
| Diaconus, Cardinal'* Lcodivnfis, iîc.ut prxûrtur, pro- 
; mili.vovi 5c juravi, 5t in Teilimonium pi junillbrum me 
I propria manu fable ripli. 

j Ego Gregorius .Vit hodic ukitna die Novembri# 
1400. ullumptn» in Komanum Pontificeni (i) otnuia 
liipradicla,lic ,ut ptimittîtur, vovro,piomicto & cou- 
firino. 

(1} U jr < d iiu CFdition dr ' 11* , fi, ,u , /m, vtm , 

fttia . ll , , (f t.n.:,», imm jaftid . U . 

Jujlrumentunt publie uni de Ratifaat.our , £ÿ Con- 
firmât b. ne bnjus Courra fins y per prrfat Ht* G R e- 
goiuu m Papjm y sicluw die i . Dtetmbrit 
i q/rtS. [Surita, Inde x rcrum ab Aragonix 
Rcgibûs gclhrum. Lib. J J 1. pag. 

A Nno Domini M. CCCC. VI. JnJicitortr XIV, 
die Mcrcurii prima die mentis Dccembr* hora 
XII. noctis eiusdcm u.ei Sandiflimus i» Chrirto Pater, 
«Se Dnininus noOer Oomlwis Gregorins Dîvlna Pruvi- 
deoiia Papa X li. lecnnda die Créât iouis lux, lu a fpon- 
lanea & libéra voluntatc, in prxfcnta RevcTciuiiflimo* 
rttm Dotniuoriun (brditialiurn, Notai iorum (i Tcflium 
intus in iito Inilrumctuo coutemordm, & in Palatio, 
ac in Capclla prxfatis, Ôi intra diclum Conclave rati- 
ficavrt, approbavit & lirmavit, ac de novo vovir, jura- 
vitdeprontiiit.oinnia 5t lingula qux in illo Inltrumcmo 
continemur reuere , fervere, profequi 5c cffcdualitcr ad- 
implcrc fit Antre, ncc In aliqoa fui parte contra venire. 
De quibus omnibus, A’ lingulis, prxtati Domini Cardi- 
nales, & ipliirum quitibet peticruiu per me Stephanum 
, Notarium 5t quemlibet altorom Notarîorom rogato- 
i rum h cri unum 5e plura publica inltrumcnra. 


Ego Angélus, Episcoput Ofticnlîs,Cardinilis Floreti- 
trnus.flc, ur prxtcrtur, vovi, promiflî, & juravi & in 
l ellïmoniutn prxmilTonim me propria maun lub- 
fcriplî. 

Ego Henricuî, Fpiscopus Tusculanus, Cardinalis 
Neapolitanus. lie, ut prxtcrtur, vovi, promili 5t jura- 
vi. & iu Tedimonium prxmUTortun me propria manu 
lubfcripli. 

Ego A ntomus, Episcoput Prxncftinus, Cardinalis A- 
quilvgenüs , lie, ut prxtcrtur, vovi, promili,5t juravi, 
(V in Tdtiinonium prxrnillbrum me propria manu fub- 
lcripli. 

ht ego Angélus, tiruti Sanâx Potemix Presbyter 
Cardinalis Laudcnfis , lie, ut prxierrur, vovi, juravi, 
& promût, 5c in Teilimonium omnium, 5t lingulomm 
prxmini.rum me manu propria lubfcripli. 

Eigo Conradus,iituli .Vinci i Grilbgoni Presbyter Car- I 
dinalis Militenlis.lic, ut prxmitrirur, vovi , promili , & , 
juravi, & in Tcliimouium prxmiiforum me manu pro- 
pria fubfcripli. 

Ego Angélus tituli Sanâl Mira Presbyter Cardinalis 
Conihnunopoliuuus,lic, ut pradcrcur, vovi, promili 
& juravi, 5c in I cltimonium prxmiiTorum me manu : 
propria lubfcripli. 

tgo Jordamis,titu!i Sanâi Martini in Montibus Pres- 
byter Cardinalis de Urlînis,lic, ut prxtcrtur, vovi, pro- I 
mil] 5c juravi , 5c in Teilimonium prxmilTorum me ma- 
Hu propria fubfcripli. 

Ego ‘joannes, tituli Sanâx Crucis in Jcrufalcm Près- i 
byter Cardinalis Kavcnnas , lie, ur prxfcuur, vovi, ! 
promili, 5t juravi, ac in Teilimonium prsinlffiitum me 
manu propria fubicripfi. 

Ego Antonius, tituli Sanâx Praxcdis Presbyter C'ardi- | 
nalis Tudcrtinus,lic,ut prxtcrtur, vovi, promili 5t ju- . 
ravi, 5c in Teilimonium prxiniirorum inc propria manu 
fubfcripli. 

Ego Raynaldns, Sanâi Viti in Macello Diaconus 
Cardinalis , lie , ut prxfertur, promili, vovi & juravi, 
ac in Teilimonium prxmilTorum nie propria manu fub- 
fcrîplî. 

Ego Landolphus,Sanâi Nicolai in Oarcerc Tulliano 
Diaconus Cardinalis Barrenfis, fie, ut prxfertur, pro- 
Tnîfi, juravi & vovi, & in Teflimomuin prxnriflbram 
me propria inanu fuLfcripfi. 

Ego'Oddo . Sanâi Georgii ad vélum aurcum Diaco- 
nus (Jardinait* , fie. ut prxtcrtur, vovi, promili & jura- 
vi. & in Teilimonium prxmilTorum me propria manu 
fubfcripli. 

Tom. II. Part. I. ? 


G n e c o R 1 1 Pap* XII. Epifiola , ad P p. r r u m 
de Luna inter mnmllai G entes Benedic* 
tu M XIII. nutuupatum y promit! ens ft Pon- 
Jifieatui abdicaturum , fi (J quando ille Bene- 
DiCTtM fimiliter abjuret . Datnm Revue npud 
S. Petrum die XL' Deetmbris annô 1406. [Su- 
ri t a , Index ftrum ab Aragonix Regibus 
geftarum , Lib. III. jxig. 5P7.J 

G Re c o r 1 u 9 Servus Servorum Dei Petro de Lu- 
na , quetn nounullx Genres in hoc miferabi.i 
Schismaie ücnedielum XIII. appel lant, Pacis,5c unio- 
nis arteâum. Qui fe humiliât, inquit Veriras , cxultabt- 
tur ; (t qui fe exaltai, humilubitur : cujus lâlubcrri- 
mam mna^tonon, quanta nobis e* alto permittitur, 
obcdicatcr fccuti , decrevimus per Literas nollras , 
omni content iouc fcpolita, bénigne te a.Tari, 5c ad rc- 
dintegnuioueoi Eccleiix cohortari: immô te invitare ad 
id conliliutn capclfcndum : quod nos ipli pro Face 
Ghritlianorum accepimus. Vides quanta main, quanta 
pcricula, quanta incommoda, quanta denique Chris- 
tianx Religionis infimia jam per triginta annos, ex hac 
pellilcmi, 5c nefaria Seditione, in Populo Dei pervene- 
rint: quaiuaquc,nili provideatur, funt quottdic proven- 
tura. lloruin omnium rnalorum qui caulii ab initio 
fucrint^ errtum videtur : quibus rigor jullitix non ccs- 
(it : ncc l'orlaii xquitas perfualit. Nihilominus tarnen 
graves molcllias Chrillianarn Rcligioâem pcrpellàm 
non dubrtatur. Si ergo quoque nonc endem modo 
tiar, dubius dt rem du locus : quominus Ecclciia in 
folitis rcmancat angulliis : iu an.i re tu, de te ipfo, 
ac de confcicntia tua videris. Nos mentem nollram, 
atque iiiteiuioneai apcnifiiinè probtebimur. Non elt 
conlilii notlri rempus aliqoo modo tercre : fed quo va- 
lidiora, ccrtioia , fit tirmiora lunt jura notlra, tanto 
landabîlius ducimus ca pro Pacc , fe redintegratione 
Chrillianornm reb’liqucre Non enim feniper de fuin- 
mo jure disputanduin cil: fxpè rigor ipfc militari, & 
tempoti cedit Nam û mulîcr ilia 5c juri fuo renun- 
tiarc, 5c proprio lilio fpoliari (evoluit, ne fcâionern 
unius pucri vider et : quam6 magis nobis , li , tnalitîa 
opérante , ad optatam unitatem venire non poilu mu* 
per Jullitix vias piè ccdcnduin vidcatur. Quare cxl'us» 
gamus ambb in unum unionis alfcâuni: concurramus: 
teramas lit uteni E cclciix hoc diuturno morbo jrfliri*. 

Q q A4 
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/VJ hoc te hortamnr: ad hoc te fnvitamus: paratique 
fr.nms , & olfcrimus uollro vctüDmu j ari , & Pa^atui 
ccdcrc & renumiarc : A ttticacitcr facicnius , fi A quan- 
do tu rrnuutialis.A cédés ptxtcnfi» juri,A l'apatui tuo: 
vel dccedesrvc! quicunquc Succdfor tuus rrmmtrabit’.A 
cedet pa-tcuùsjuri, ft Papatui lin; vel deccdct, dum- 
modo illf, qui apnd partent tuam pro Cardruafibu* fe 
gerunt, lie convcnire, A coucordarc cum Vencialiili- 
bus Fratribus nofttis S. R. H. Cardinalibus velint çoir 
eflcôu : ut extrade Canonica uitici Romani Pontffids 
fvquatur Eledio. haque , ut prxdicia expeditiorem 
fcquintur etl'ccium, celer iter iT.ittctnus Oratores nos- 
tros; qui tccum de loco habili, A deccmi ad hujus- 
modi confrftfoncni rci Jiipotiam. Et infupcr,penden- 
te huiusmodi unionîs Tradatu, non faciemus, neque 
crcabimus utiquem Cardiualcm, nifi lotte caula adx- 
q*a*»dianunarum i ratroni noRrotum cutn numéro il- 
lorum, qui apud te pro Catdiualibus te geruitt : ut tic 

f arcs « uuaqus parte ad folcumcm , A Canootcam 
ÜefiHonèm unici Romani Pontideis devenire poifint. 
Extra hune autem coiqoariottis cafum milium , ut die* 
tum eft, Cardinalem crcarc dcccmimus : nifi ex de- 
feâu tuo , vel partis tu* cxilitcrir, quominus untoms. 
tinctatx concluiîo infra anuutn, A très tncnlrs, à die 
inthronizationis uoflrz cumputaudos , t'unir fnblecuia. 
Hoc autem quud de non cteandis Cardinalibus . Trac* 
titu hujusmodi pendente, diximus: li tu quoque idem 
oblervaberis. Hune veto obLiioucm, A inlinuationcm 
de Cardinalibus non lietidis , ac lupct iorem oblationcm 
renuntiationis, modo prxdkto , ut lltidiori vinculo 
fièrent, jutaviinu», vovimus , 3c promilimus ami E- 
le&ioncm noflratn eodctn viuculo erficaciter implendas 
cum iingulis ex nollris i'ratribus ante diétij, incalu, 
quo aliquis uollrutn ad apicem Apollolatûs etict as- 
lumptm, poil ipfam aflumptiooan , id ipTuin, ad fir* 
tuiurem conitauiiam , dcuuo jurantes, vorentes, pro- 
tnittentes , atque rat incarnes. De hoc autem. quod 
Huila fine imprclTionc itollri nomitiis cil nppcnla , prx- 
fentiuin uullus de beat admirari, nam ante noiirx Co- 
ronationis folcmnia, ulus prxtatx Bu IL* cum hujus- 
modi imprdlionc nominis non habetur. Dtuum Ro- 
ui* apud î>. Petrum die XII. ab afi'umptionc nollra: 
X I. vetè Dcccmbris anno à Naiiritate Domini 
MCCCCVI. Zucarus. 

ccxxvni. 

Trait/ de Commerce réglé entre H F. N it 1 I V. Roi 
d’y/uglctenc 6? J tAN Lin» peur Duc de Bour- 
gogne & Comte de Flandres. Donné à If’efl- 
tuun/ier le 10 . Mare iqort. [Rymkr, Fa- 
de ta , Convenuonn, &c. Tom. VIII. pjg. 

Y>s>-i 

H Enry, par la grâce de Dieu , R os d'Eugleterre 
if de France , tx. beigneor d’Irland'a toura ctulx, 
que celtes Lettres verront ou orront t Saluti. 

Corne Nous aknns ordeignea & cftabiii , par nox 
Lettres Patentes, nox AtntMlIatours (x Melfagcs pur 
all'emblcr ovesqUe les Comtnys, Députes, 3t Melfnecs 
de Due de Bnrfoiçue Count de Plautidres, a ceo fufti- 
faummem de Poiar tandax , 3r ovesque eux treter 3t 
accorJcr cettein Frète 3t Accorde , put Nous ft nos- 
irc dit Raialtne d’Engleterrc , it nox autres Villes, 
Scigncaiics,3t Jurcdiciiou«, d‘unc partie, 6t le dit Duc 
pur luy , & fa Pans de Haiidrc» , d’autre, 

Et, pur verrue du Poair St Auâorite, par nous com- 
mys a nox dite Amballatours, tnesmes noz AmbalFa* 
tours , fit les Lommy* da dit Duc , tant par verrue des 
Licence, Poair, fit Auâoiite de n^/lre Adrerfuirt de 
Front e fon Sovctatgoe Seigneur, a luy attribut, pour 
traiter ovesque Nous, fit noz Ambaifarourv . & Dé- 
putées , corne de luy mesmes , oum afiemblez fir te- 
uuez plufeurs journées, en tant que par noz ditz Am- 
baffatours aicut elle ddiverez a les ditz Cotnrnys cer- 
tains Penotes fit Articles, les quelles les diu Com- 
mys aient apportes au Court de noflrc Adverfaire de 
France, 

Par Licence, Auâoritc, fit Poair de qui, le dit Due 
de Burgoigne , par fes ditz Cuiumys, a empris fie com- 
mence le dite 1 ratte, 

Et en tant que les dirz Articles, par nos ditz Am- 
bafiiatuun. baillez, n’omt peu palier, fanz autre avis 
de ce prendre , pur aucuns cailles fit empesche- 
ment . 

A fin d’entretenir la dite Trctc, fit qu’il ne periû 
myc, plulimn tournées du dite Traite, depuis de nos-' 
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tre commandement, otWf ^Re tcnuct , fur le dfî laîf , AnKÔ 

ovesque les ditz. Commys, ACt(\ 

Et , tant a elle en dit 'rraitc procédé entre eux , que, 1 4°°« 
pur les Marchandtfes avoir cours feurnneirt entre nos- . 
tre dît Roinlmc d’Engletmc^ fit noz autres Paiis, Vil- 1 'T u v » 
les, & Juredictions, fit la dû Paris de Flandres.* mi 
w»ur l’ilcritis, d’une coll fie d’autre , palli-r fie Lire leur 
rcllerinagc, les Clcrks de noflre dit Roialmc d’Englc- 
terre alcr au Rome, & les Pcschcurs gcneralmcnt alcr 
pevehier fur Mtr, le fpacc d’un Ad durant après la 
publication de edi prrlcnt Accorde, fuppofe fit non 
obllant que la Guerre foit on reult overt entre Nous fit 
noltre dit Adverfaire de France . 

Noz ditz AmbaUatours de nolhe fccu fit voluntce, 

A les ditz Cornmys par Licence, Poair, fit Auélorite 
fusdttz, ount confcnttiz & accordez, chescun pur la 
Partie, licorne par noz. dirz Amballatours nous a elle 
rapportée, les Pointes fit Articles ouc s’enfuent, 

Primjsremekt, que tootz Marchantz, tant du 
Roialmc d’Englctirrrc, de Caleis, d’Irlaod, fie d’autres 
Paiis, lubgiez au Roy d’Englcterrc , ou occupe pat 
eux , cotne les Marchatis de Tfandri's & d'autres Paiis 
du Roialmc de Frannev,* d'autres lairs qudxconqurt 
C foient Marchins de Lains, de Cuirs, de Virailles, 
ou de quclteonqocs autres MatchandiUs) fie leurs 
Fadeurs , St Familiers , puiflcnt feuretner; aler par 
Terre, a pic, a chival , A autrement, (t en panant 
en fit onltrc l’Fauc de Gravciiiighcs.de Caleis en Flan- 
dres, fit de Flandres en Caleis, cnl'cmblc fours Biens 
fit Marchandil'cs , en tenant lqur chemyt» entre la jVer 
& les Challcuï de Merke fit d’Oyc, ft marchander les 
uns avesqnc les autres de toutes inanicrs des Mareîian- 
difes. Vivres fit autres, fie mener St ramener ou l'aire 
mener fir remener de Caleis en Flandres, fit de Flan- 
dres a Galets , îoors ditz Marchandifes , Vivres, fie 
autres ( esccpt Armiers , Artilleries, Canons, fit au- 
tres chofes fcrnblablcs, fir invalides) fit que les diu 
Marchant, Jours Fadeurs , A Familiers, puiiTent, 
chescun d’eux a qui il (erra ncccRarc , adiatier , fit 
avoir franchement de cculx de l’autre coft des Vivres, 

St les amener par Terre en & Outre l’Eaue fuisdite, les 
uns aux autres (c’cftaflavoir) ceulx de Caleys & autres 
de la Partie d’Engleterrc en Flandre & cculx de Flan- 
dres & autres de la Partie de Frauncc a Caleys, par la 
ehemyu delTüisdir , lcnz empeschement , deilourber , ou 
dcfenle quel conque, ne pur ceo encoum'r en ascune Pai- 
ne, & faunz cceftre reprins de leurs Seigneurs , de l’une 
Partie ne de l’autre, ne de Ioors Officiers. 

, Item, que rouz Marchant d’Euglctctre , de Ca- 
lcys,d’Irland, & d’autres Paiis, fubgicz au Roy d’En- 
çlcterrc, ou occupe par eux ( forent Marchans de 

1 Lains, de Cuers, Vitaillcs, ou de quelconques autres 
j Marchandifes) leurs Fafitcurs , fit Familicrs.a Mailler* 

I de Niefs, & Maronîcrs, puiflent alcr, palfcr, & rc- 
, palfcr, converfer, venir, cflrc, & demourcr par Mer 
I l'eurement ou dit raiis de Flandres, & dedeins les Por- 
tes & Havres de cclluy Paiis, avec lents Biens, Mar- 
L-handircs, & Niefs,- marchander avec toutz Marchtins 
de F landres,* autres Marchans quelconques , St leurs 
Fadeurs, A Familiers , de touts maners de Marchan- 
difes, tant Vivres corne autres (excepte Armeurs, Ar- 
tilleries, Canons, A autres choies lcmblables, fie in- 
valiblcs) A en partir avec leurs dis Niefs, Biens, Mar- 
chandiles, Vivres, A autres, q’ils purront ramener A 
retourner l'eurement. 

Et que pareil lincnt tout Marchant du dit Pays de 
, 1- landrcs, ou demourans en yccllui Paiis (foient Mar- 
. chans de Lains, Cuirs, Virailles, ou de qucltconques 
i autres Marchandifes) Jours Fadeurs, Familiers, Mes- 
tiers des Niefs, A Maionicrs , puiircnt aler, palTer , 
repafTer, converlcr, «lire, A demourir par Mer lecre- 
j ment, au Roialme d’Engteterre, a Caleys, A es autres 
Paiis l'ubgiez du dit Roialmc d’knglctetre, ou occupe 
! par eux, A dedeinz les Portes A Havres d’iceulx Roialmcs 
i d'Enelcterre,de Cales, A autres Villes A Lieux, fub- 
j giez ou occupez de la partie d’Engleterre, avec leurs 
i Biens, Marchandifes, A Niefs, fit marchander oveC 
touz Marchant Englois, A autres Marchans qnelxcon- 
! A leurs Fadeurs, A Famflcrs, de tous manercs 
| de Marchandifes, tanr Vivers comc antres (cïccpt les 
! ditz Armuers , Artilleries, Canons, A. autres chofes 
* femblablcs , A inraliblcs) A mener en Engleterre a 
f Cale», A es autres Villes A Lieux, fubgiez on occu- 
pez de la dire partie d’Engletcrrc,- leurs Biens propres, 
j vivers A autres, A les Biens d’autres demou/ans ou 
jdit Paiis de Flandres, A en partir A retourner feure- 
■ ment a tout leurs ditz Biens, Marchandifes A Niefs, 

Et au xi que les ditz Marchans, leurs Fadeurs, A 
I /-ami lien , paillent, chescun d'eux, a qi il ferra noers- 

fàire. 



As’NO ^ ffe ’ aC * ia î cr » & avoir franchement de ceulx de 
l’autre Partie des Vivers . & les amener par Mer les 
I400. uns aux antres (c’eftaflavcr) eux d’Engleterre A de Ca- 

Icys en Flandres, & cculx de Flandres en Eoglctene 

I407. & aCalcfs, fens en dire reprins de leurs Seigneurs , 
de l’une Partie ne de l'autre . ne de leurs Oflicers , 

Ne que par ceux de la Partie d’Engletcrre aux Mar- 
chans de Flandres, ou demourans en Flandres , do- 
mage, cmpeschcmcnt , ne deftourbier foit fâit,neatifli 
par cculx du dit Paiis de Flandres aux Marchans de la 
aire Partie d’Engleterre, par voie de fait, pour caufe 
de Guerre, Pillcric, Robbcrie fait ou a faire, ne au* 
freinent en aucune manere pur caufe quelconque, en 
paiant d’une Partie ou d'autre les Toulicux & Devoirs 
duei A acculiumcz, 

Par uncco que les ditz Marchans, d’une courte & 
d’autre, leurs Faâeurs A Familiers , Maifttcs des 
Niefs, A Maroniers, aux queux ferra bien loilîblc d’a- 
voir avecques eux en. leurs Niefs Armuers & Artille- 
ries, pour la garde & fauvcmcat de lours Corps A 
Biens, en alanr par Mer, A ycellcs amener avecques 
eux, en queconques Havres q’ils arriveront, a l’rflu 
de leurs Niefs, lailfcront leurs Armuers en leurs ditz 
Niefs ou Vefleaulx: Exccpt Coutel, Dague, ou Es- 
p« qu’ils porront porter, le bon lour femblc, jusques 
a tour Hortielx; ou ils ferront tcnui de lafîier leurs 
ditz Espees. 

It km, que les ditz Marchant de la Partie d’Etigle- 
terre, leur Faâeurs, A Familiers , Maiftcrs des Niefs, 
A Maroniers, puilfcnr ertre, converfer, & demourer 
feurcment ou Paiis de Flandres, A es Portes & Havres 
d’fcelluy»Paiis, avec leurs Niefs, Biens, & Marchan- 
dées quelconques, Vivers, & autres, A femblable- 
mî«r les Marchans de Flandres, on demourans en 
Flandres, A leurs Faâeurs , A Fami:icrs,Maiflers des 
Niefs, A Maroniers, pu iftenc ertre, convcrfcr, A de- 
meurer feurcment, en Roialmc d’Englctcrre, a Caleis, 
A as autres Villes A Lieux , fubgicz A occupiez des 
Englois, fanz ceo que par cculx ac Flandres, ne au- 
tres de la Partie de France, on autres quelxconqucs, 
foit mesfift, ou donne cmpeschcinent, ne deftourbier 
as Marchans de la Partie d’Engleterre, ne par cculx 
d’icellc Partie d’Eugletcrre, ou autres quelxconqucs, 
as Marchans de Flandres, ou demourans en Flandres, 
ne a leurs Faâeurs A Familiers, Mairters des Niefs, 
& Maroniers, d’une courte & d’antre, par voie de fait, 
pour caufe de Guerre, Pillcric, Robbcrie fait ou a tai- 
re, itc autrement en aucune mancrc, 

Put veux que les Marchans de France, A d’autres 
Paiis qnelxconqucs, foient auflï feurement, a tour leurs 
Niefs A biens, ou dit Pais de Flandres, A es Portes 
A Havres d’iceUui, fanz ce que par cculx de U Partie 
d'Engleterre leur foit illoeque* mcsfaft ou donne cm- 
pcschcment, ne deftourbier, 

Et auxi que les ditz Marchans de la Partie d’Engle- 
terre A de Flandres , leurs Faâeurs , A Familiers, 
Maiftcrs des Nids, A Maroniers, pntflènt ceulx de 
l’une Partie entrer es Villes fermes de l’autre Par- 
tie, fanai en demaunder congie, fors le primer fois 
feulement a chescun venue q’ils feront de l’une Paiis 
en l’autre. 

Pourvcu que aux Portz des dites Villes , ou il ferra 
befoing aux ditz Marchans , leurs Faâeurs A Fami- 
liers, Maiftcrs des Niefs, A Maroniers, de demander 
congic, foient mys certains Gcnts qui aient poucr de 
lour douiier le dit congie d'entrer i 
Et, en cas qu’ils ne trouveront aucuns tielx Gens 
aux ditz Portz, que eux purront licetcmcnt A faum 
aucun cmpeschcmcnt, entrer, chcvancier , ou aler jus- 
ques a lours Hollielx , A ilîoequcs demourer faunz 
partier, jusques a ceo que leurs Hoftcs auroient fieni- 
fie lour venue aux Capitains ou Officeri des dites 
Ville,, 

Les quelles Hoftcs ou leurs Scrvans, apres ceo 
qu’ils en ferront requis, ferront tcnui tamoft, fur la 
venue des diti Marchanz, de faire fignifiancc de lour 
venue aux ditz Capitains ou Oflicers, 

Et, en cas que par négligence ou autrement la 
dite fignifiancc ne foit fait, que les Marchans, Jedeîns 
deux heures apres lour venue, purront departer , alcr, 
A paffer avant fur lour chemin oc en leurs atairs, 

Et fe culx trouvoient aux ditz Portes aucune Perfo- 
nc ou Perfoncs, A par Jour congic ils fcullent entrez 
es dîtes Villes fermées, que eutx ue forferont de riens, 
ja foit ceo que cclluy ou ceux, que lour auraient don- 
ne le dit congie , n’en euft aucune puirtancc , mais 
ï’euft fait par fimplcce, fraude, ou mai engyn. 

Item, que toutz Pèlerins, d’une courte A d’autre, 
en a’.ant en Pèlerinage, A auxi les Clcrs de dit RoiaE- 
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me d'Engleterre, en alant vers la Court de Rome pour AnKO 
faire tour befoingnes, puiflenr entrer par Mer, A auxi * - 
par Terre, a Pie, a Ghival, ou autrement, cculx de 14 OO. 
l’une Partie ou Paiis de l’autre Paille, A palier A re- 
porter pailiblemcnt par ycclx, A y dire feurement A l4°7* 
franchement , A auxi aler, palier a repailér, par Ter- 
re, a Pic , a Chiral , ou autrement, de Caleys en 
Fl.tqdrcs , A en oultrc l’Eaue de Gravrlingcs, A 8e 
Flandres a Calcys , en tenant lour chimvn entre la 
Mer A le*- ditz Oiartcaulx de Merfce A d’Oye, fan* 
ce que par cculx de Flandres, ou autres de la Parité do 
France, ne autres quelxconqucs, foit mesfait, ou 
donne cmpeschcmcnt ne deftourber aux Pèlerins ou 
Clercs de la Partie d’Engleterre, ne par cculx d’icclle 
Partie d’Englctctrc ne autres quelconques aux Pèlerins 
de Flandres, ou demourans en Mandres, par voie de 
fait, pour caufe de Guerre, Pillcric, Robbcrie fait, 
ou a farte, ne autrement en aucune manière, 

Pourvcu que, a l’entrer es Villes fermées, ils pren- 
dront congic aux Gardes des Portes de y entrer, A ue 
demourent en une Ville ferme ou autre que un nuyt, 
fe n’ertoir que pour maladie, pur faut de Vent, ou de 
Navire, s’il advennit fur Porc ou Havre de Mer, ou 
pur faire ou recevoir les changes de leur argent , il leur 
convcnift faire pluis longe demour , 

Et fi metHcr clloit, A ils en ertoiertt requis, a l’en- 
trer es dites Villes fermées, ceulx de Curie Partie fe- 
ront (étirement a l’autre Partie, que pour mal faire ou 
purchalïcr au Roy, ne a fes Roialmc A Subgicz, ne as 
Villes, ou au Paiis, fis ne partent par ycellcs. 

Et pourvcu auxi que aux Portes des "dîtes Villes fer- 
mes, ou il fera befoing aux dites Pèlerins A (J fers de 
demander congie, foient mys certains Gens qui aient 
povoir de leur donner le dir congie d’entrer, A de rcs- 
ccvoir d’eulx, fe meftier cft, le feurcment par la ma- 
nière defuisdit, 

Et, en cas q’ils ne trouveront aucuns telles Gem 
aux dites Portes , que eux porront licitement A faunz 
aucun cmpeschcmcnt entrer, ehcvanccr, ou aler, jus- 
ques a lours Hoflealx , A illocqucs demourer, lànz 
partir, jusques a ce que leurs Hoftcs auroient ligni- 
fie lour venue aux Capitaines ou Oflicers des dites 
Villes, 

Les quelles Hoftcs ou lour Serrans, apres ce q’ifs 
en ferront requis, ferront tenus tantolL lur la venue 
des dites Pèlerins A Clercs, de faire lignifiancc de lour 
venue aux ditz Capitains ou Oflicers, 

Et, en cas que , par négligence, ou autrement, la 
dite Signifiance ne loit fait , que les dites Pèlerins A 
Clercs, dedans deux heures apres leur venue, purront 
départ ier, aler, A palTc r avant (ur lour chetnyn A en 
leurs affaires, 

Et fc culx trovoient aux dites Portes aucune Perfb- 
nc ou Perfoncs, A par lour congie ils feurtent entrez 
es dites Villes fermées, que culx ne forferont de riens, 
ja foit ceo que celuy ou ceulx, qui leur auroient don- 
ne le dit congie, n’en caft aucune puifiance, mais Peufl 
fait par fimpleUe, fraude, ou mal engyn. 

Item, que tout Pcscheurs, tant d’Engleterre, de 
Caleys, & d’autres Paiis A Lieux fubgîei A occupiez 
par les Englovs, corne de Paiis de Mandres, de Picar- 
die, Normandie, Bretaigne, A general ment de tout le 
Roialmc de France, porront pailiblemcnt alcr par tout 
fur Mer , pour peschicr A gajuer lour viser , fanz 
empesehement ou deftourbier, 

Et avec, fe fortune ou autre aventure challbrt ou 
amenoit les ditz Pcscheurs d’Engleterre, A des autres 
Villes A Lieux occupez A tenu», par les Englois , en 
aucuns des Havres, Portes, Deftrois,ou Daugicrs des 
dites Paiis de 'Flandres , Picardie, Normandie, Bre- 
taigne, A autres de Roialmc de France, ou les ditz 
Pcscheurs d’iceulx Paiis de Flandres, de Picardie, de 
Normandie, Bretaigne, A autres de Roialmc de Fran- 
ce, en aucuns des Portes, Havres, Dcrtrois.ou üau- 
gicrs de Roialmc d’Engleterre, de Caleis, A des au- 
tres Paiis A Lieux fubgîcz ou occupez par les Eogloys, 
qu’ili y foient pailiblcment A franchement rcceuz A 
traitez raifonablcment d’une courte A d’autre (en 
paiant es Lieux ,ou ils arriveront, les Tonlieux A De- 
voirs auncicnmcnt accuflumez) A d’illocques puis- 
fent aler liberalment; pourvcu que par les dites Pes- 
cheurs d’une courte A d'autre ne foit commillc aucune 
fraude. 

Item, que, es Portes A Havres de Flandres, au- 
cuns Escumcrs , ne Gens labourans fur la Guerre, 
foient François, Flamcns , ou d’autres Paiis quel- 
conques, ne ferront foeffrez entrer, ne iffir pur faire 
grcvance a Marchans, leurs Faâeurs, Familiers, Miis- 
t;es des Niefs , A Maroniers , Pèlerins , Clercs , A 
Qq * P«- 



An NO P«sch«»r*, de 1 * Partie de France, d’Englcterre, oc 
des autres Paiis quelconques , ne a leur» Biens ét 

tlodi Marchandises, 

— 1 Et auxi que as Portes & Havres d’Engleterrc, & de 

140/. Calcys, aucuns Eycutncurs, ne Uct» tabourans fur la 
Guerre, fuient Engloys, Irlandais, ne d’autres Paiis 
quelconques, ne feront fuffrez entrer, ne iflir, pour 
faire grcvancc aux Marchant , leurs Facteurs , ^Fa- 
miliers, Mai lires des Niefs, Maronim , Pèlerins, St 
Peschcurs de Flandres, ne a leurs biens ét Marchan- 
dées. 

Item, fe, durant le dit teinte , aucune dommage 
(que Dieu ne veuille) dtoït fait, d’une colle ou d'au- 
tre , contre celle prefent Accord , par quoy il en eon- 
vcnilt faire reqoertc ou pourlicutc, que la rcrlbne ou 
Fer 1b tic* , de quelque eftat q'ils foyent . jusques an 
nombre de dix Pcrfoncs, & aa tant de Chevaux ou au 
dclfoubz, qui de la Partie d’Engleterre (c’clblfavoir) 
depar le Roy d’Englcterre , depar le Capitaine 'du Ca- 
Icis, ou depar la Compaignc ce l’Eilaplc au dit Lieux 
de Calcis, & de la Partie idc France,. ou de Flandres, 
depar le Roi leur Seigneur, depar le Duc de Bur- 
goigiie , ou depar les qutire Membres dit dit Paiis 
de Flandres, ou aucuns d’iceulx, feront pour celle 
caufe cnvoicz en Englctcrrc, a Calcys, en France, en 
Flandres, ou aillours d’une courte & d’autre, pourront 
palier par Terre fit par Mer fcurcment , de derooorce 
franchement, & entrer es V'illes termes, pareillement 
corne de lut eft déclare des Marchant, d’une courte & 
d’autre, fit entendre a la purluite de leur befoigncs,par 
vcrtuc de ccft prefent Accord , ûunz empeschcmcut fit 
avoir pour ce autre Sauf conduit. 

Item que, le dit terme durant, les Marchant de 
Brabant , de Holiaod , Zclland , d’Italie , fit autres 
( qui ont accurtume éc fréquenter VEftaple des Lains 
a Calcys) purront,par Mer éc par Terre, aler a du 
Lieu de Calcys , & en retourner fcurcmcnt a tout ictus 
Lains St Marchandées , ét aurti alcr & retourner en 
Flandres Tant cinpcschement ne deltourbict ; eu paiant 
les Devoirs pour ccO duel & accullumet; par ainli 
qu’ils ne mesnent ou portent Armucrs , Artilleries, 
Canons , ou autres chofcs lemblablcs , & invaiiblcs. 

Item, s’il avenoit (que Dieu ne voeille) que, par 
aucuue, de l’une courte ou de l’autre, aucune choie 
faille fait ou attempte contre l’eftat de ccft prêtent Ac- 
cord & Scurtcc, en quelconque Lieu ou par quelcon- 
que voie, ja pur tant ccft Accorde ne ferra tenu ne en- 
tendue enfreint , 11e pour ceo Guerre , arreft , ne 
deftourbier d’aucuns des PeTfonncs, touchez en celle 
Traitie , ne tetra fait ne meu , mais fera le fait repairé 
par les Seigneurs de l’une & l’autre Partie, & mis en 
fon primer citât fit deu. 

Savoir faifons que Nous , 

Eu lur les ditz Pointes Ôt Articles deliberation, par 
l’avis de noltrc Confeil, pour le bien ét utilitie de 
la coûts (t l'avancement de les ditz Marchandées , | 
Tous les Pointes éc Articles deffuis déclarez & chcs- 
cun d’iccllui, 

Les quelles, de noftre commandement & volume, 
par noz ditl Ambaliwours, ovesque les Comroys du 
dit Duc, ount ainli elle accordez, 

Tant pour nortre dit Roialme d’Englacrrc , corne 
pour Ville de Calcys, & pour tout noz autres Villes, 
Scignurics, & Lieux f nous appurtenans éc obéi dans , 
aians agréables, yccllcs avoms loc, approve, éc con- 
tenue, éc par la tenure de ces prefens Icons, appro- 
vons , éc confirmons , 

Promettons en bonc foie, & en parollc de Roy, a 
les tenir éc faire tenir fermement & loialmem faune 
enfraindre, ne alcr ou faire ou fourrer ertre fait ou aie 
a l’encontre par Nous, noz Olficcrs, Subgit, Àlici, 
ou Bienvucllans quelconques, durant ledit temps, 

Si donnons en mandement a noftre Admirai de la 
Mer, a le Gardcin de cinque Portes, éc a tous Capi- 
Liius, Viscountz, Maires, Baillifs, Coneilables , Mi- 
nières, Gardeins des Portes, Villes fermes, & autres 
Fortcrcflcs qucconques, éc autres noz Foialx, Liges, 
éc Subgier a qi appertiendra , que le dit Traite fie Ac- 
corde, alTcmblc toutes fit chcscun des chofcs, éc Ar- 
ticles, ét Pointz defusditz , tciguemfic gardent , fa- 
cem tenir éc garder, ét en lalletu, lacent éc foelFrent 
joyer éc ufer pailiblemem les Marchant, louts Fac- 
teurs, Familiers, Mairtcrs des Niefs éc Maronicrs , 
Pellcrins, Clers, Peschcurs, éc autres delignes en dit 
Traitie ét Accorde, ét chcscune d’eulx, d’une courte 
& d’autre, paisiblement ét pleigmsnent, durant le temps 
defusdite, folonc le tenure des ditz Traitz fit Accordez 
fini cinpcschement, ne faire ou alcr, ne foefiter dire 
fait ou ale a 1’eacontrc en aucune mancrc. 


Et les ditz chofcs publient fit lacent publier en tou- 
tes les Villes, Portes, Havres & autres Lku> ou Ven 
a accurtume a faire Criez fit Publications depat Nous, 
ou il appartiendra, fit dont ils feront requis, uffin que 
aucun iv eu .puille prétendre ignorance. 

Et les trangrcllairs , s'aucunt an cy a faifans au con- 
traire, puniÜctn vigctrojiiremem corne il appertiendra 
par rai ton, (i que ce fou exemple aux autres, fit oves- 
que ce lacent luire reftitution dc*_ damages a cclx , éc 
par la inancre qu’il appertiendra, fanz déport ou délaie, 
ne fur ceo attendre autre Maude ment de Nous. 

En Tcsmoignancc de qucle chofe Nous avons fait 
faire certes noz Lettres Patentes, 

Don. foubz noftre GraundScal, a noftre Puloysde 
H'ej}m. le distne jour de Marcz, l’an de Grâce Mill. 
quauecens éc foyx, ét de nortre Rcgue l’an oeptisme. 


H Ehrï, par la grâce de Dieu, Roy d'En^letcrre 
fit de France, éc Seigneur d’Irland , a tous cculx, 
qui certes verront ou orront , Saluz- 
Corne par le Traitie, 

De nollre commandement ét ordinancc , fait, par 
noz Amballaiours , pour Nous ét nortre Roialme d’£n- 
Kletcrrc, & noz autres Paiis, ScignurieSj Villes, ét 
J uredifiiions, ovesque les Cominys ér Mcflagesdu bue 
de , Connt de Flandres, des Licences, Po- 

Voir, oc Audorite de *1 7/ire /l.iterûire de Frsuue , fon 
Sovcraigne Seigneur, a Luy attribute , pour fa Paiis de 
Flandres, 0 

Plulo.irs Points ét Articles aient crte paJTez ét accor- 
dez, de nollre ieeu & volume, par noz dits Aiiibqll'a- 
tours, ovesque les Commys le dit Duc, par vcrtuc 
des Licences. Povoirs, ét AufiloritcedelTusdiiz, pour 
le» Marchanailes avoir cours feurment entre nollre 
Roialme d’En^leterrc ét noz autres Scignurics, ét Ju- 
rcdicions, fit les dites Cou lit a; fit Paiis de Flandres, 
par les Pèlerins, d’une courte fit d’autre, pafter a taire 
lour Fiilcr mages , les Clercs de nollre dit Roialme 
d’Englcteire aler a Rome , fit les Peschcurs general- 
ment aler pescher par tout lut Mer le fpacc d v un An 
durant, aptes le publicatioq du dit Accorde, fuppofe fie 
non obtiant que le Guerre fuit ou fuit uvert cuire 
Nous fit nollre Adverfaitc de France, 

Sicotnc par noz autres Lettres de Confitmacion, fur 
ceo fritz , peut apparerc. 

Et lil foit ainli que pur les ditz Marchandées élire 
exerce pluys feurement, éc obvier as plnfours incon- 
veniens, griefs, damages , éc périls, que autrement 
cuilcut peu A purroient enfucr as ditz Marchons, Pil- 
ler ins, Clercs,- & Pcsclicurs, tant en Corps, comc en 
Biens, nos ditz Amballaiours, en outre fit par dclus 
les ditz Poins éc Articles, comprifez en noz ditz auircs 
Lettres, aient anlly, de nos lceu, volume, & com- 
mandement, accorde, depar Nous, ovesque les Com- 
mys du dit Duc les Pointes fie Articles qui en- 
fuient , 


Premiers, que, le dit terme d’une An durant, 
par cculx de la Partie ri’Eugletcrre lut la Partie de 
Flandres, ne par cculx de Flandres fur la Partie d’En- 
glacrrc, ne fera fait ascunc violence, de£àife,ou dam- 
mage aux Marchan», Maiftres des Niefs, Maronniers, 
Pèlerins, Clercs, PÜchcurs, d’une courte Si d’autre, 
ne a leurs Fadeurs, Familiers, ou Serviteurs, ne a 
leurs Biens ou Vnifculx , en qucconquc Lieu qu’ils 
trouvent lur Mer , ne de quelconque Partie q'ils 
vrignenr. 

Item, par Escumers, on autres Gens labonrans 
fur la Guerre, aucuns Biens des Maichans, d’Engle- 
terre, ou de Flandres, ertoiem prins fur Mer.éc ame- 
nez en aucuns des Portes ou Havres de l’une Partie 
ou de' l’autre , que icclx Biens ne purrunt jllocques 
dire venduz tic aliénez lur «Terre, ne mis a Terre: 
Et, s’ils eftoyeni ainli vcoduz, aliénez fur Terre, 
ou mys a Terre , que rdlitution ferra fait des ditz 
Biens, ou de leur valeur, aux Marchans de qui on les 
aumit prins : 

Et aurount les Olficcrs des Liculx Mandement ex- 
près, jxir Lettres Patentes , tel quel appeuendra , de 
faire laite la dite reftitutiou, toutes les lois quç le cas 
eschera , fur painc de recouvre lur eulx , le les diz 
Biens dloicnt ainli venduz, ou aliénez a Terre, ou 
mis a Terre de leur fccu ou fuctfrancc: 

Er, avec ce, fera faite jUtfcnli: es Portes & Ha- 
vres , d’une code & d’autre , fur ccrtcins & grolles 
patnes, que aucune, de quelconque Nacion qu’tl loir, 

ne 
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DU DROIT 

A ne refaite a Terre , ne pour mettre a T erre aucuns des 
ANNO à]n bkaSy 

140 6. ^ T8M < < î uc VitaHle*, Marchandées, A autres 

iZ 1 Biens , venbus des parties de l’Oift vers le Koblmc 

1 4,07 d’Eng’ctcrre , ou a (Jalcys , ou devers 1- Uudres , par 
■ ’ quclxconques Perfones , non Ennemis a Tune Partie 

ou a l’autre, de en qùclxcouque Valfculx ils fuient 
menez, ne ferra, p»r ceuly de l’une Parte ne de l’au- 
tre, mis cmpeschcment ue dcdouibier eu quelconque 
manerc. 

IxtM , fe, durant lq dit terme d’un An, aucuns 
VdTeulX des Marchans, de la Partie d’Fnglcterrc, ou 
de Flandres , non ordeunoz pour Guerre , chargiez , 
ou non chargiez, citaient, par fortune du temps, par 
fbrcc de Veuns, ou autrement challicz, cculx «le l’une 
Partie, en aucuns des Port* ou Havres de l’autre Par- 
tie, que les ditz Vcfiëaulx, avec les Marchant & Ma- 
ronniers, dlans en yçculx, y lcront rcccuz fcurcmcnt, 
A s'en pourront partir franchement, a tout Jour biens 
A Marchatidifes, Gtmvz contredit ne dcflourWer, pur- 
• veu q’j’ls oc mettent a Terre, n’cu autres Valfculx, 

leurs dits biens & Marchandées , lauz consie & Licen- 
ce des Otlicers du Prince du Faits, ou d'autres aions 
Povoir a ce. 

Item, que la dit Partie d’Englotarc fera defianer 
chemin, graunde A large, enue Galcis & Gravelyn- 
ges, pour les Marchans d’une coulte & d’autre, & au- 
• rres comprins en celte lëurtce, y alcr, palier, 4c re- 
tourner Icurment: 

Fr le dcllusdit Duc de Burgoignc, pour la Partie de 
Flandres , fera avoir 4c defigoer, pour Us Marchant 4c 
autres Perfones de 1« Partie d’Englcterra déduis expni- 
m«, chemin, graundc & largo allez pour alcr, palier, 
& retourner (curcmcut , par le* Dune* de Flandres, 
fcorrz y élire arrcller ne empcschcz, par ainli qu’ilz ne 
ameisnent avccqties eulx aucuns leurs chiens, ne fa- 
ceot aucuns dommages ou priufo des Connis es ditz 
Dunes. 

Item, en cas que aucuns Marchans . Maillres des 
Nicft, ott Maronnicrs. de ia Partie d’Engleterre. ou 
de Flandres, citant es Portes A Havres de l’une Par- 
tie ou de l’autre, fc traililfent a aucun Nier, venant 
de la haute Mer, pur parier a ceux de la dit Nfef, 
avant que l’Officcr du Prince, a qui il appertycnt, y 
eult parle, que pour cc ils n'encurrem en aucune for- 
faiture ou aniend. 

Item, que les Marchans d’Engleterrc & de Flan- 
dres, leurs Faékcurs, Familiers, Maillres des Nicfs. 
ne aucuns d’colx, pur nul trespas ou déprédation , qui 
dt cite fait par l’une Partie a l’autre, l\ir Mer, ne fur 
Terre, par avant le temps de ceftprefent Accorde, ne 
feront ccuix de l’une Partie ou Paiis de l’autre gre- 
vez ne defaifez etacort» n’en Biens, ne pour ceo eux, 
ne leurs Nicfs , ou Biens arrêtiez , ne triiez a Loi 
par aucuns Pcrfonncs de l’une Partie ne de l’autre, ne 
autres quclxconques, par voi dcl Marque ou autre- 
ment. 

Item, que les Villes de Calais & Gravlinghes fe- 
ront mi fez, tcuucx , & gardez en telle Governancc, 
Ô fi loial A ferme lëurtc , que les Marchans , leurs 
Fadeurs, Familiers, Maifters des Nicfs, Pèlerins, & 
autres Perfonnes ,comj»rifcz en ccd Scurtec,d’un code 
& d’autre , y feront 4c porront edre aimablement & 
feurement rcceuz, en aUnt, demourant, & retournant 
en leurs bofoignes. 

Item, que par les Gens des Gamiions de Calais, 
6c des autres Fortereflcs , tenue/ A occupeez de la Par- 
tie d’Englcten-e, es Marches de Picardie, ne autres 
Gens de la Partie d’Engleterre , en iflàfit des ditz 
Fortcrcifcs , ou des Terres, tenues & occupées des 
Englois , es ditz Marches de Picardie, ne feront fai- 
tes Ceurfes , ne autre fait de Guerre, fur la Paiis de 
Flandres ; 

Et pareillement ne ferront faitz Courfcs, ou autre 
Alt de Guerre, par aucuns de Paiis de Flandre* , ou des 
Gamifons de Gravclingcs , ou autres Fortereflcs de 
Flandres, ne aulîi des Garnéons des autres Fortcres- 
fes, tenues de la Partie de France, es ditz Marches de 
Picardie, en ilTant de Gravclioghes , ou d’autre Lieux 
de Flandres, far les diz Fortereflcs A Tcrtcs, renuez 
A occupez de la dite Partie d’Engleterre & Picardie, le 
dit An dorant. 

Item , que les Maillres des Niefs A Maronîers de 
la Partie d’Engletcrre , a leur venue es Portes & Ha- 
vres de Palis de Flandres, porront faire licitement lier 
leurs Nids, es dits Portes « Havres, par le mancr que 
feront François , Hollandois , Zcllandois , & Esco- 
chois fenz cncouirir pour ce en aucune forfaiture ou 
amende; 
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Et femblablcment pourront faire les Mai il res des AnKO 
Nicfs A Maronnicrs de Flandres, es Portes 5t Havres ✓ 
de la Partie d’Engkurre. 1400 » 

Item , que, le dit terme d’un An durant, les Mar- _,r~ 
chans, Maillets des Nicfs, & Maronnicrs, de dit Paiis H°/‘ 
de Flandres, ou demourans eu f iandxcs , ne imc>- 
ront, pur fraude ne colcur quelconque, aucune Biens 
ou Mcrcbandifcs des Ennemis des Englis par Mer, de 
en cas qu’ils eu fuient demandez par aucuns Escumers, 
ou autres Gens, de la Partie d’Englctare, «ulx en fe- 
ront julle A pleine conte Ai on , 

Et que parcllement les Marchons , Maillres de* 

Niefs, & Maronnicrs, de U Partie d’Énglcterre eui| 
en feront julle & plein confcliïon : 

Et que parcllement les Marchans , Maillres cc* 

Niefs, A Maronnicrs, de b Partie d’Englctcirc, n'a- 
mesrout, par fraude ne coleur quelconque, aucun* 

Bien* ou Marchandées de kOrangicrs tnnemis de* 

Fbmmcns, A, s’ils en -citaient demandes par ‘aucuui 
de Flandres, qu’il z en feront jolie coufdfiou coin* 
dit cfl. 

Item, que les ftuirt Meaebm de Flandres , par 
l’Ordcnancc du dit Duc de Burgoigne, Conte de 
Flandre», fc obligeront, par Lettres, leellcs de leur» s 

Scalx , de tenir loialmcnr de inviolablcmcm rogi le» 

Poins de cco prefetu Traire, & chacun* d’iceuix , qui 
tant par le Roy lour Setgucur Sovcrain comq par le 
dit Duc ferronr accordez , & dont ils bailleront 
Jours Lettres , fanz enftaindre se ale* ou faire à l’en- 
contre. 

Item, que rotes les chofes, A chascnn d’icelles, 
accordes par ce prtfem T faite , feront garde» A obier- 
vci pour la Partie d’Englctcrrc ou Uoblme d’Engln- 
tcrrc,aCaIcy*,4f en toutes les autres Ville*. Scignoo- 
rics, dt Lieux , appartenances A obciflàus a Koy d’En- 
gletcrrc.A pour la Partie de Flandres es Conte & Paii* 
de Flandres,* es autres Villes, Scignouries , A Lieux, 
apptirtcuaits & obeiflims au dit Duc de Burgoignc , en- 
tre Flandres * Cou Joigne fur le Kitï , A y pueront - 
feurment les Marchans A autres Pcrfonucs, comprins 
en ce Traite , alcr , convertir, dire, demeurer, de 
marchander, par la manerc dclfus dit, fanz cmpesche- . r 
ment quelconque. 

Item, que, pendant ledit Accort, l’en procéder 
ou fait principal du Traite, autres foi» en comitien- 
de. fur le cours de la Marchandée entre Engletcrie 
A Flandres, & fur le fait de la réparation de excès, 
prinfes, & dommages, qui par cy devant ont clic fait 
de l’une Partie fur l’autre, dont ren a autres foil tenu 
Parlement & Traite; de fur ceo l’en prendra jour, 
d'dirc cufcmblc en ticl Lieu , que l’en ferra ac- 
corde. 

Item, font d’accordc les dît» Ambaflàtours 4 c 
Commys que, s’il avenoit (que Dieu ne vculle) que, 
par aucuns de l’une colle ou de l'autre, anegne choix; 
fculfc fait ou attempte contre l’dlat de cdl prefent Ac- 
corde 4c Seurtc, en quelconque Lieu, pu par quelcon- 
que voie, japour tant ccll Accorde ne ferra tenue ne 
entendu/ cnlreinte , ne pour ce Guerre, arrefl, ne 
ddlourbier d’aucuns des PerfoniK* , touchez eu ceft 
Trahie, ne ferra fait nu mgve. nuis ferra le fait re- 
paire par les Seigneurs de l’une 4t l 'autre Partie, 4c mie 
en fon primer citât A dcu. 

Savoir faifons que Noos, 

Eu fur les ditz Pointes A Articles deliberation , 

Par l’avis de nortre Confeil, 

Pour le bien * utilité de la cogrfc A l’avancement 
de la dite Marchand îles, 

Touz les Poins & Articles, defus déclarez, & ches» 
cnn d’iccllcs, les quelles, de nollrc commandement 
A vohimcc , par noz ditz Ambafiâtours ovesque Ici 
Commys du dit Duc ount ainli cite accordez , tant 
pour nollrc dit Roialme d’Englctare , corne pour naî- 
tre Ville de Calcys, A pour tous noz autres Villes, 

Scignuries, & Licus, a Nous appartenance 4t obtis^ 
fans, ayons agréables, 

Ycelles avons loe. approve, & confirme, 4r, par 
le tenure de ces Prtfcns , loons , approvons , A con- 
firmons, 

Promcttans, en botte foie, & en Parole de Roy, • 
les tenir , A faire tenir, firmement & loialment, fan» 
eufraindre, ne alcr, ou faire, ou foufilcr dire lait ou 
ale, a l'encontre par Nous, noz Urficeis , Subgiez, 

Alliez, ou Bicttveullans quclxconques, durant le dis 
temps , 

Si donnons eu Mandement a noftre Admirai! de lu 
Mer, a le Gardcin des cinque Portes, A a tous Capi- 
tains, Vlicousts, Maires, Bail liés, Gonflables, MF 
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niftrc*, Gardcins de* Portes, Villes fermes, 4 autres 1 de Xainâonge, noftre Ville de la Rochelle, 4 d’ail- AliKO 
Koriercires quceonques, & autres noz foialx Lièges & i leurs environ, fi remède ny eltoic mi*. 


3 . Et pour ce voulons aucunement pourveoir i la 1407 , 
feurcté du dit Pays, lequel a efté durement traité par 
nos dits Ennemis jusque* à cy , 4 aulli de rous nos . * 
autres Subjets , pour aucunes grandes caufes & confi- 
derations, eues en noftre Conlcil, 4 autres, qui i ce 
nous ont meu & meuvent: Voulans en ce nier de nos- 
tre Droiél & Prérogative Royale, par Puiflancc 4 Sci- 


Nous,'ou il appertiendra, 4 dont ils ferront requis, 
a tin que aucun n'eu puifle prétendre ignorance. 

Et les transgrclTours , s’aucuns en cy a faifans an 
contraire, punciflent vigorcusment , corne il appet- 
tiendra par raifon , li que ce foit exemple aux autres, 
4 ovesque ce facent faire rcllitution des dammages a 
celx , 4 par la manere qu’il appartiendra, fanz depon 
ou délaie, ne fur ceo attendre autre Mandement de 
Nous, 

■ En Tesmoignance de quelle chofe Nous avons fait 
faire celles noz Lettres Patentes. 

Don. fub noftre Graund Seal « mtlre Pains de 
ll'efim. le disme jour de Marez, l’An de grâce Mille, 
quatreccusût loys, de de noftre Kegne l’Àn oeptisme. 

CCXXIX. 


Subgi«, a qi appertiendra, que le dit Trahie 4 A c- 
' corde, alletnble toutes 4 chescune des chofcs, 4 Ar- 
ticles , 4 Points dcflasditx , teignent & gardent , fa- 
cent tenir & garder, 4 en laflent, lacent, & focnreijt 
joycr 4 ufer paiiiblemcnt les Marchans , leurs Eac* 
tcu/s. Familiers, Maiftres des Niefs & Maronniers, 

Pellersns, (Jlcrs, Peschcurs, & autres dclîgncs en dit 1 usmwu « nau^wc nujuc , 1 /%!! ruiuanccoc oci- 
Traitc & Accorde, 4 chcscun d’eulx, d’uiie colle & gncuric fouverainc, avons voulu 4 ordonné, voulons 
d’autre, paiiiblemcnt & plcigncmcnt , durant le temps 4 ordonnons par ces prefentes , que icelles Ville, 
defusdite , tout (clone le tenure des ditz Train & Ac- I Terres & Chaftcllenie de Taillebourg, 4 Port de Mer; 
c irdei fanz cmpeschcmcm, ne faire, ou aler, 11 c enfcmble la dite Ville de Clufeau, 4 toutes leurs Ap- 
foeffrer cftrc fait ou ale, a rencontre en aucune ma- j partcnanccs & Appendances quelconques , que l’on 
ncre , _ , dit eftre de nouvel acquifes par le dit Harpedenne en 

Et les ditz chofes publient , & faccnt publier, en quelque manière, & pour quelconque eau le , que ce 
toutes les Villes, Portes, Havres. 4 autres Lïeus.oa | foie . fuient Royanment miles & appliquées 1 noftre dfc 
Pen a accouftumc a faire tiriez & Publications depar 1 Domaine : & de* maintenant par ces prefènfes les y 

mettons & appliquons de noftre dite Puiflancc 4 Auc- 
torité Royale, pour en jouir désormais comme de nos- 
tre propre chofe & Domine, au profit & feurcté de 
nous, de nos dits Subjets, & dudit Pays, en recompen- 
liint & voulant rccompcnfcr toutes voyes en argent 
comptant pour une fois iccluy Harpedenne , du prix 
des couftemens , frais & millions raifonnablcs par luy 
faits, rant en Pacqucft des dlâcs Terres 4 Chaftclle- 
nie , comme autrement décernent ; laquelle chofe nous 
entendons faire briefvemenr. 

4 . Sj donnons en Mandement i nos amcz 4 féaux 
Confcillcrs les Gens tenans noftre Parlement, 4 qui 
les tiendront pour le temps advenir, tes Gens de nos 
Comptes, 4 Treforiers à Paris, 4 à chacun d’eux, fi 
comme i luy appartiendra, que incontinent ces Lettres 
veucs , ils mettent Royaument en noftre dite main , tes 
dites Terres 4 Chaftcllenie de Taillebourg 4 du (JIu- 
feau, 4 les appliquent i noftre Domaine, comme did 
eft, 4 icelles facent gouverner en Juftîcc, 4 en Rc- 
. , cepte, 4 autrement doresnavant de par nous, comme 

U mon eut Domaine de France , des Places Limitro- noftre propre Domaine. Et pour ce que ce foît ferme 
fbcs du Royaume , en indtmnifant ceux qui les I choie 4 ftable à tousjnurs, nous avons fait mettre i 

MftHrnt , faite par Chaules VI. Roi Ht ■ Î5 S P , ' l " e r".’ ‘ H>nrc Scd ' f ‘“ f S? chofcs nollte 

France , 

[G. G. 

PAS- a*8-1 .... . , „ 

le Due de Berry t vous PÀrcbeveiane de Sens , rEvtsqit 

C H ARH s pur Is gnee de Dira Roy de Prince, I * %•» , li P-d Méjbt SHM. UAUijlr, J„ Ar- 
fçavoir (tuons à tous prefens 4 advenir ; Que imle/lters , a "\ rts eflotent. Signe , Derian. Et 
comme pour le bien, tuitiou,4 defenfe de noftre Peu- i feelU /*» & ra "‘j ^ caH c,re vtrtt > fendant en cor dam 

pie, 4 futilité de la chofe publique de noftre Koyau- 1 de foyt ronge verte, 

ma rsr.Bc a».. — & no ,js f 0 j { JoifîblC pat Pufs- 



mc, nous ayons drosâ. 

ûnce foaveraine 4 espccialc Prérogative Roÿalle, de 
Prendre 4 appliquer à uollre Domaine , les Terres, 
Chalteaux, Ports de Mer, 4 autres Lieux, eftans en 
Frontière de nos Ennemis, que nous vcons cftrc nc- 
ceflaircs à la generale garde , tuition , 4 defenfe de nos 
Subjeâs , 4 à la (cureté unîverfclle de noftre dit ! 
Royaume; en faifant condigne recompenfation à ceux, 
desquels nous prendrons les diâs Lieux du loyal prix 
4 j lifte valeur d’iccux Lieux, 4 des autres interdis 4 
loyaux couftemens ; 4 de ce Droit! ayent jouy 4 
ufé nos Devanciers Roys de France, quand nccefiîté 
4 expediente utilité de la dite chofe publique de noftre 
dit Royaume l’a requis, 4 y cfl furvenuê. 

1 . Et il foit ainfi , que noftre amé 4 fea! Chevalier, 
Chambellan 4 Coufeillcr Jean Harpedenne, ait naguè- 
re* acquis par certains mojens la Ville, Terres 4 Cas- 
tcllcnic de Taillebourg, tenue en Foy des Religieux, 
Abbé, 4 Convent de Sainâ Jean d'Angely , avec tou- 
tes leurs Appartenances , 4 Appendances quelcon- 
ques; lesquelles font affifcs en Pays de Frontière de 
nos dits Ennemis prés de Bordeaux , 4 ailleurs fur 
Ports de Mer, par lesquels l’on pourroit legerement 
descendre i grand nombre de Navires 4 de Gens ■, pour 
grever nou», noftre Royaume, noftre Pays de Xainc- 
tonge, 4 nos dits So'ojcts, fi garde 4 provifion n’cs- 
toient mites fur les dits Ports, 4 audiâ Pays. Et les- 


ccxxx. . 

B c n f. d 1 c t 1 Papa XIII. Bu lia Excommuni- 1 9. Mai. 
catioms ad Regem Franc or uni mijfa , contra om- 
nes quâcnnque Dignitate pr affligent es , etiam Rt- 
ges & Principes , qui fe (j? Dominia fua al cbe- 
diem ta ejus fuit s autre nt. Datum M affilia XIV. 

Caltndas Juaii. jiuno Pontificat ut XIII. 

[ P h 1 l. L a n b f. 1 Conciiiomm Collcéiio. 

Tom. XII. in Append. Concilii Conflamicn- 
(îs col. 181 z. Von der Hardt, mag- 
num Occumcnicum Concilium Conîbnticnle, 

Tom. IV. pag. 1Z4}. Chroniques tic Mons- 
tre l e t, Tom. I. lous l'an 1407. en l'ran- 
çou.] 

B En edi ct us Episcopas Serves Servorutn Deî. 

Ad perpetuam rci memotîam. In dieru<n fuccefiir 
crescente maliiia, fîc videmus iVIundum in deteriora 
jugiter prolabi, lie Hominum mentes alTua» depravari 
ncquitia, malîs paflim cumul um fuperaddî, ut 4 boni, 
qui alias oderunt virtotis amorc dclinqucrc, interdum 


Î uclles Terres, Chaftcllenie, 4 Port de Mer, avec fes | cum perverfis admixtî eorutn inticiantur malitia,vcl cr- 
tppaitcnanccs 4 Appendances, noui font moult ne- j rore. Et igîtur cornpescenda prxlumptorum audacia, 
" ' * ~ ut (âltem pœn® formidine rctrahantur à uoxiis, ficquc 

knni C.A.b.Ia. mAÜftrAt b,-... 


ecitaires à dire en noftre main , 4 appliquées i noftre 
Domaine, pour la tuition 4 defenfe de nos dits Sub- 
jet* , 4 pour tout le bien public de noftre dit Royau- 
me. Et lesquelles Terres, Chaftellcnie 4 Port de 
Mer, fe elles fe aliénaient, ou eftoient mifes hors de 
noftre main, és mains de nos dits Ennemis, par quel- 
conque manière que ce fuft, par mauvaife garde, ou 
autrement, comme par pluiicurs fois depuis quarante 
ans eft advenu, pourroit grandement dommager nous, 
noftre dit Royaume, 4 nos dits Subjets au Jiél Pays 


boni fcâando virtutem meliores effciJl non vîdeantur 
perire cnm illis. Ad noftrum ti quidem auditum fuma 
publica notoriante pervenit, quod nonnulli perditiotii* 
Filii, tain Ecclcfiallici, quam Secularcs, dum altio- 
ra fe petunt, dum pr*pofteris 4 turbatis gradibu* citius 
venturo in magnis & mimbilibos lu pra fe ambu lare co- 
nantur, illiu* delufi fallaciis, qui le, ut altos decipiat, 
in lucis Angelum transfigurai, fibi ruinam, inferiori- 
bus fcandalum, folidioribut autem vexationis materiam 


Diqitii 



DU D R O I t DES GENS. 

AkNO Ê* rjTfron * > P r0 virfbtt* Httigentes Cathollcam Eccle- 
fiam îtcratis fut» Schismatibus noviter lacerando impc- 

I4O7» ejus facratiflîimra unioncin. Nam liect poil as- 
fiirnptioncm ad apiccin fummi Apollolatus , A eciatn 
ante dam nos mmor forus haberct , ad extirparioncm 
hujus horrendi Schismatis in D i fceelefls à triginca 
1 ère annis (prohdulor! ) nunc vigentis, A procuran- 

dutn paccni A uniraient in ipfa Çcclcfo tante» accura- I vigînti immédiate fequentes Senremias fullinucrint antc- 
' tias de atdcmius, quamo rein ipfun ad nos peculiarius dictas, cosdcm omnibus Privîlcgiis, lndiilgciuiis,(iratiis, 
fpcdjtc cognosritaas, débitant , Deo ac confeientia A Libertatibus, A iinmunîtatibus, Kcalums A Pcrlô- 
Yettibos , opérant adhibuimus , & intendimus indefefiis 1 nalibus, ipfis commouiter vcl divifim, fub qbacumquc 
tludiis adhibcic, & poli varios tenratosque iaburcs, A I forma vel espreflione verborom , ab Apolfolica Sede 
in caflîun, peccati» exigent 'bus quandoque dedudos, conrt-lfis, didosque Clcricot omnibus Ikneliciis Ec- 
pofl obldtam per nosAnaclo Corrario in Sede Apoflo- clefi&fticis , Dignitatinm Ferfbualibus , & Officiis cum 
lica intruio, qui ab Aulu-Tcntibus libi in hoc perui- cura, vcl line cura, Ali Arehiepiscopalîs, Patriareba- 
ciofo Schismâte fe facii Uregoriam nominari , viam lis aut Cardfnaiatus vd quevis alia Dignitas forfan cx- 
rcminrîationis p.-r nos ficudam pure, libère, & limpli- literie , ex mine Apoftolica audontste duxiittus privan- 
citer, prout in Litiris nollris Apollolicis datis Mafliliz das de plcnitudine Poteflatis iplo fado, & de ccrra 
pridir Kalendas Ecbruarii Pontiricatus noilri Anno in- fcicnria privamus , te privatas elle deçcrtiîinus, prz- 
fraferipto ptenius continelur, ad cvcctttioncm corum, didoritm omnium tant FcclcfoOirormn quara SecuJa- 
qui pro pnmiflis agenda rclhnr fonda de ioco Loti* rium, te cnjuslîbet ipforam Vafallos, & omnes à Ju- 
vemionis pcrfonalis, noilri fcilicct & didi Angcli, A ramento Fidditatis , A alia quaenmque obügationc, 
tcmporc & numéro pcifonarum ab utraque parce ad quibns eis tenentur, feu tencbirnrnr quomodoïibit ab- 
Convcntîoncm hujusmodi ducendarum, A de al iis cîr- folventes; Feoda quoque, Jura, Honores, Officia, A 
cuinlbntii» ad rem hanc pminenribos inter nos, A Verte- alla bona immobilia coruinJcni, qu# ubiliber 5 dtcla 
nbilcs Fratres noiltos b. K. E. Cardinales cum Nonciîs Komana Ecclctia tenentur , contiscamus. Aliis vero 
didi Ange!i,A fui prsetcnli Collcgii,i!!orum fcilicct qui Jurrbus, Feudîs, Hnnorihns A Otliciis , ac aliis ira- 
aptid partent fuam Cardinales nuucupatuur, fîc fada, mobtlibits bonis, qu* à quibusvis habeut A habcbimc, 
& conclufa Concordia infem brevi rermino, pr*fomc Ecclcliis, lint Ipio Jare prfv»i. ficque libère ad cas- 
Pomino , exequenda prom in publîcis Inftramcntis dem revertamar Eccldîas . qurid de ülrs t-arum Kcdlo- 
plenius contûmur. Tamen prxtâti iniquitaris Filii rcs pro fua valeanr disponere yoluntatc , ncc caufe 
nos , A diâos F rat res no(lro> nitumur rôtis conatibus, quacumquc ad corum, vcl alterius ipforum , aut alias 
niodisque exquiliris A illicitis, ac quibusdatn fraudibus prxminorotn audienriam pr*tcrant , née iplorum va- 
A locaris coloribus in hac falubri prolccutionc te exe- 1 leant Sentent}#, vcl Frocelfus, etiam Inlirumenta cou- 
eutione diclx unioni» impadire, A liib qnodaxn unionis I feâa per iltos, A eus qni Tabellionatus obtinebunt 
limmulaio telo Ecdcliallica vincula conccmnetucs ,i Officia, nullam habcant roboris firtmtatem Et infu- 
non absque tetneritatis audacia, llabîlcm. lirmamque i per omnes A finguli, qui cum pr*didis,vd eorum ali- 
f^hriilianz lidci conipagiiiem rcsciadcrc moliuntcr, ac quo, ipiorom comumacia perdurante, Confeederatio- 
fe à noftra , & Ecclcliæ Kouianx obedientîa temerc i nem, Societatein, Obligationem feu Lrgani feccrint,vbl 
fubrrahendo, à nobb, qnod dcjurc non liect, de iido : ipfos fuvcrînt, aut dederint auxilinm, conlilium vcl la- 
ad dcfcniioncm fur crtoris appcllationcs varcts interpo- i vorem,dircâc vcl indireâe, publiée vcl occulte, in rc- 
num. Nos liect aliquandiu cum patieotia colcrandoi bellione A aliis prasdiélis , ii perron# lingulares fuerinr, 
primilf» diliimulaverimus , ut faltcm timor Dei , A ctiaanlî Epîscopalî, Archicpiscopalt, Fatriarchali, Car- 
pcrn.i- janl contra talcs à nobis, A l'acris Canonibiis dinalatu, ImpcriaH , vcl Kcgali , feu quavis alia, ut 
iiifli£l.c «ds ad pcgaircml— provocarcnt, A raccrcnt I prJdertur, Ailgcant Dfgnitate, Eccleliaflka Vd Mun- 
ad fitiuni Marris redire, videremai tamen eus adhuc in j dana, ant Communitas vd Collcgium ruerit, quibus- 
majoris prxfumptionîs audaciam prolïlirc. Quamobrem I cnmquc Frivilegüs A gratiis à nobis, vcl FrxdccrUbri- 
iclus fidei , A tervor compafllonis auimarutn rncrito 1 bus noflris conceflîs lint iplo faâo pn'vati, A nihilo- 
nos induemn, ut contra idurum audaciam quali publi- ■. minas Ecclcltallici fubjarcant Interdidi Sententiis, i 
cam pclicm per Apollolicx Proviffonis remedium oc- i quibus nnilus, prirerquarn ab codem Komalio Pont;- 
curramus. Idcircô habira fuper iis ddiberationc matu - 1 fice, abfolutioncm, leu rclaxalionem poffit, nili dun- 
ra, hac Conditutioric perpétue duratura in omnes & | taxât in codera mortis articulo,ab eèdetn Anathematis, 
lîrtgulos, qui prxfaum Ecclclix unionein feienter, feu | leu Excommunicationis Sentenria, licut in calibus ante- 
perfonam noltram , vd Perfonas Vencrabilîuin Fra- diâis exprimimr, obtinere. PtxdiAas A quasvis alias 
trum nollrorum S. K. E. Cardinalium in executione Confœderationes , Colligationcs , A Ligas, ncc non 
prxmilionim per nos oblatorum A concordatorum A Paéiiones, C'onventione? A Obligationcs quascum- 
cum diclo Angelo , A cum fuis Nunerîs impediverint , que inter ptxdiilos hujusmodi exceltuum pàtratotcs , A 
«ut turbavetint. vel à nobis, l'eu Succcllbribus noflris quasvis alias lîngttlares Perfonas, quacumquc Digtiitate 
Romanis Fontificibus Canonicc intrantibos appel lare fulgenres, feu Commonitates A Unîverfirares fub.qua- 
prxfutnpferint , feu à noflra, vd ipforum buccdforum vis verborum forma fadas , A cjuas in poilcrnm fiers 
noilroram Komanorum Pontificum Canonicc intran- contigerit, A li rucrint Juramemts, Ptoiniflïonibus, A 
tium obedientia reccHerint ac fe fubtraxerint , vcl in prrnarum adjcâionibus , A «lia quacumque firmitatc 
praunillis fubtradionc, aut appellationc pcrlcnreraverint, vallat#, aniuilhmus, caffamtis , irritamus, A vacuas 
feu pcrllitcrint . feu eis iu prxmilfis impedimemis, ap- vrribus nonciamus, ac nullam habcrc dccernimns ro- 
pcllationibus, fubtradionibus, vcl perturbarionibus per boris ftrrnitatem; pœnis alias contra taies, à nobis A 
le feu alinm, vel alios, quavis occafione, feu colore Pndecciroribus noflris Romanis Pontificibus editis, A 
qu®iito,dederiut auxilium,_confîliutn, Vcl favorcm, A concclïis quibuscumqnc , A qualitercumquc, A fub 
qui perfonaliter aflcruerint illos quf prstnilla commît- quaenmque forma verborum, ctîanifi de illis A tons 
tutu, per no II ras Sentent ias non ligari, cnjuscumque corum tenoribus de vdbo ad verbum fpccialis , A c\- 
llatus , gradus , dignitatis vcl conditionis exillant, prefTa eflct mentio fadenda, A qualemcurtiquc claulu- 
ètiamfi Cardinalltus, Patriarcbali , Archirpfscopali, lam derogatorram contmcant, quam A quas de certa 
Episcopali, Kigali, aut quacumquc Ecclcliallica, vel feientia A plcnitudine Poteflaiis fehore prxfcntium rc- 
mundana prarfuîgeant Oignitate, ex aune, Audoritatc vocamus n quantum pofTent prididorum effedum 
Apo(lolica,Excnmimimcationis Sententiam promulga- luspcndere, impedire, vel fibi in a'liquo derogarc beu 
nias, à qua nullus, prxtcrquam à Rom*ano Pontifîcc, fi aliquibus à Sede prardiâa fît indultum, quod ex'com- 
nifî dumarat in mortis arriculo, à dida Sentenria ab- municari , fuspendi vcl interdicî ncqueanf per Littems 
folvi contigerit, volumus A audoritate prxdicla duxi- Apoflolicas non facientes plenam A expreflàm, ac de 
mus declarnidiiin, quod taliter ablblutus, fi quam ci- verbo ad verbmn de indul'o prxdido, ac eorum per- 
to commode poterie , pofl refuniptam convalcsccntiam fonis A locis, nominibus proprüs, vcl ordinibus feu 
fe corum Apoflolica SeJc oUmilcrit pr#lèmare. iiun- Dignitatibus mcntioncin , A alifs contrariis quibus-* 
daturn ipfîus humiliter rcccpturus A fatisfadurus , cumquc. Nuili ergo Ac. noflr* Promulgationis, 
rout Juflitia fuadebit, in eandem Excommunicationis Privationis , Confîscationis , Annulfationis, Caflâtio- 
cntcntiaiti reincidat eu ipfo; quam quidem Sententiam nis , Irritationis , Nunriltionis , A Tonflitutionis ac 
fupcriu-, per nos latam fi per viginti dics fullinuerit, voluntati» infrlneere, Ac. Datuin Maffili# apud Sarve- 
aninso indnrato, fi Laicus uuicumque A cujuscumque tum Viâorcm AlV. Kalendas Junii, Pomiiicarus nos- 
Gradus, Status, conditionis vel Dignitatis , ctiain de tri anno dcciino tertio 
fuperius nominatis, Princcps , vel alia feecularis Per- 
fona fucrit. Terras, Villas, Civitates A Callra, A 
Loca quxcuniquc, qu* obtiucret A obtinebit, Ecclc* 


fiaflico fupponimus Interdido. Si vero Univerfitas fuc- AnNÔ 
rit , fimil tcr Ecclcliallico fubjaceat Inferdîdo Et • 

quia merito bénéficia plcruinque pr opter ingrat itudi- J4O7* 
nem revocamur, fupradidos omnes A lingulos, ac ex 
eis tam Clcrfcos.quam Laicos. feu ipfis luper przmiffis 
quomudolibet adhxrcntes , aut prsltantes auxiliutn , cou- 
lilium aut Avoran,ut prxfertur.li per viginti dics didos 
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• CCXXXI. 

Jtijlrumentum pubïuum de Oblal tente tfi Tradi flotte 
Equi Curl'erii , nomine Communis Florin* 
t 1 æ pro Civil ate Pisarum, Joanni le 
Meingre ditlo BouCICAL’T , /MfMW 
Locumtenenti Caroli VI. Frantorum Régis 
in recognitionem Devotionis fjf Fidei. y Iclutn 
J. mu* die 6. OU abri s 1407. Cum P Unis Ai a ri- 
dai i s net non Ffifiela Commuais Flore n- 
tiæ ad bot A légat ium pertiuentibus. [Pièce 
ManuJcrite , tirée de la Bibliothèque Royale 
de Berlin.] 

In Nomine Domini, Amen. 

U M vigorc cujusdam promifConis fad® per E* 
gregios a Nobilcs Viros Dominos ilartholomxum 
de Populcclvo Legum Dodorem , Ginum Ncrit de 
Caponibus, fit certes alios corum Collcgas Cives Klo- 
rentînos , Syndicos fie Syndicario nomine Magnifie! 
Communis F lorentix, Illuftri fit Magnitico Domino 
Joanni le Meingre dido Üoudcault , MarcsctHo I ran- 
ci®, Locumtenenti Régis, fit Janucnlium Gubernato- 
ri, (>ro ScrcuilTitno Rege Fraucorum, didum Commu- 
ne Florcnri* tcacatur dure dido ScrcnilTimo Domino 
Régi Kraocorum live cjus Locanitenenti , aur Manda- 
tariu Janux cxitlcuti,unum pulchrumEquum curieriam 
fivc dexcatiutn, quolibet anno pro Civitatc Pifarum, 
fit cjus Territotio, duntaxat in rccoguitioncm devotio- 
nis fit fidei dido Screuiflimo Régi, ncuc in. lnlhumcn* 
10 fuper hoc fit aliis fado fit confeâo 140p. die zü. 
mcnlîs Augufti per Serpeirum Angclîcionis Noraiium 
Florcntinum fit Laiarum de Mancfazchi» Notarium 
Januenfcin fcrioiius condnetur ; Vir Nobilis Scander 
Ligîi de Quaratenfibus f Civis Florcntinos, Syndicus, 
utallerit, ad hxc fpccialiter conftitutus, fit Syndicario 
nomine didi Magnifia Communis Florentis, fit cjtis 
vice fie nomine , de cujus Mandat o fit Syndicat’! appa- 
rcrc alïèrit . publiée lnftnmieuto feripto manu rauli 
Ulcebsni» Nutarii Florcntini, hoc prxfenti anno, die 
vigefimo quarto Septembre , traditis prjus per cum 
dido Illuftri Domino Locumtcncnti Litreris claufis fit 
figilaris eidom Domino Locumtcncnti diredis per 
IVlagnificos Dominos Friores Artium fit Vexilliferum 
Juitetix, Fopuli fie Communis Florcntix , quorum té- 
nor talis cO. 

Illuliri fit Magnifico Domino, Domino joanni le 
Meingre dido Boucicault, Marcscallo Francis, Locuin- 
tcnenti Rcaiu fit Janus Gubernatori, Frairi,Amico nus 
tro charifinno. 

Illuftris fit Magnifiée Domiuc, Frater fit Amice cha- 
riflime, quoniani ab hts qui nollrx Keipublicx Guber- 
nacula tenuenmt , diligentiftîine femper oUlèrvatuin 
fuit ut fidem omniaque quz publies authoritate pro- 
mifla client, integerrime fervaretu, nos qui fingulari 
cura hanc fcivand* fidei virtutem a majoribus noftris 
acceptant fcqui lludcmus, cum rccordcmus, quod in- 
ter fardera, quæ in eonccflione Civicatis Pifimx nobis 
fada vobiscum pcrculTimus, illud incfl : ut quotannis 
glorioliifimo Francoruin Kegi sue cuicunque cjus vi- 
ccm geremi Janux, vcl alibi cquum inlitmcm prxltare- 
mus, ftatuimus illud cxcqui, ad quod facicndnm nos 
adftntuimus ; Quapropter per uoflrutn Reiuublicx Syo- 
dicum cquum prxftantein formî , ad Magnitudincra 
veftram, ut ad Kcgiuin Locumccnenteni , mittimus ut 
hoc devotionis fit tidci, quam pro couccfilone Pifarum 
adverfus invidiflitnum Fraucorum Regein gcterc debc- 
mus, femperaue, dum nobis pcrmittccur, habebimus, 
tdlimonium lit manttVftifïïnriutn. 

Darum Floremix die vîgelimo fexto Septembris 
1406. Indi&ione prima: Pciorc* Artium fie vexiilifer 
Juftirx, Populi fit Communis Florentix dédit pro pri- 
mo prelenti anno dido Illuftri Domino Domino Joan- 
ni, tanguant Locumtcncnti Regio, fn cxecmionc diélx 
.promiftionis , unum ptilchTum cquum curfcriuin pili 
Icardi rotati lient per didos Magnificos Dominos Prio- 
res Artium fit Vexilliferum Jufthix mandatnm eidem 
Andrex fuifle allcrit per Littéral dido Illuftri Domino 
Locuirwencnti eihibita» fit oftenfas per ipfum Andream 
continent'® fiibfcqucntis. 

Nobilibus Viris Sandro Ligü de Quaratenfibus in 
Civitatc Janux Civibus noftris chariffimi Prîores Ar- 
tium & Vexiilifer Juftitia, Populi fie Communis Flo- 
rcntix dilcdiftïmi noftri- 


L O MAT.Iftü E 

Per ehe per la eemfeJfiuMt a noi fat ta , délit Citta di 
Pifa dtl Me di l‘rartt.,1 a , jutmo ùi-li£<'t< d** U Â*‘ 
aano al du ta Me , a a J«» Commrjfurn aura Lu 1 q.07* 
tenentr un a Corjitr» a wn dejbitro, pif tant» babti.i-' 
ma elt ni noftri SynJiUi a n ïprefextart il diftoCaZalla 
tutti vtji en le, ^ a un» di nai in tut ta, & per tant* 

vvgltaotn, tff iammemeueaào (ht V^t repreftntiati il dit!» 

Cavattu loja m lier CJ* marne Jri Connue in auclU modo 
U in ne lia far ma' ehe vrdera pâsàhfel tait* f^juale 
mandiamv <of!a pra'-ri» per yvr/îj fjiieitJd. Latum 
Florcntix die vigefimo lcxto SéptemlrfW iqoy. Rdic- 
tione prima. 

Didus veto Illuftris Domînus Régie'» Locumicnens 
diccns quod de cecipicrtdo dût rcfoundo, A non reci- 
picudo Kquutn ipfc communicationem non luixat a 
dido ■ScreuilQmo Rege Francurunvdidtmi Equum no- 
mine Regio tamcn’ reccpit fub protellatione quod fi 
dictus Scrcniflimus Kcx Ftanenrum declarabit didain 
Equi receptionem non tire libi gratam vcl acceptam, 
aut ipfam refutabit, tune fit eu eu lu dicta Equi reccptio 
per DomiuumLûcumtcnentcm, nomine Regio, ut prx- 
mittitur, fada pro non fada & nulla habcat, fit dido 
calu advcnicmc promifit Dominos Domînus Lacum- 
tenens , dido Sandro prxfcnti . fit Syndicar'o nomine 
récipient i , didum Equutn rcltirucrc dicto Commuai 
Floicntix, diccns quod didum Fquum bette gubvrnari 
fit nutriii facict, douce fuper dido fado xolinitatcm 
fcivcrît ejusdem Scrcuiffitm Domini Regis cui fadurus 
eft notitbm de prxcidis, de quibus omnibus didus II- 
luftris Dominus Locumtetuns & Sander rogaverunt 
fit mandaverunt per ttos Julianum Panicartom Nou- 
riotn & Communis Janux 1 aticcHaiiuui fit Paulutn 
Voltcbonis Notatium Florcntinum fit utrumque nos- 
trutn in folidum ficri prxlcnv pubFcum Inltrtmftmum 
in teftimonium veritatis. Aflum Janux in platça Pa- 
latii Communis Janux rcfnfcuiix Domini Domini Lo- 
cumtcncmis Kcg*i anno Dominiex Nativitatis 1407. 
Indidiuuc if. fccundutn curfum Janux A anno rttear- 
nationis Domini noftri Jefu ChrilH 1407. ludidione 
prima fccundum morefn Florcntinonim , die ferra 
Odobris , F.nta tertiarum , prxfentîbus Teflibus Reve- 
sendis in Chrilto Patribus, Dominis Petro Meldeiifi , 

Pnro Camcraccnfi , Guilldtno Embroîccnli Episco- 
pjs.Lcgati» & Confiliatiis didi Sercnilfimi Domini Re- 
gis, Dominis Robetto de Milli, A Hugonc Cholctî, 
Mîlitibnsquc Françigcnis , Domino Antonio Juftiniano 
Milite J anu en fi, Domino Hugone de Grimaldis Lesum 
Dodorc, Johanne Centurione quondam Roffi A Cos- 
ma Tatigo Civibus Janux ad hxc vocatis A rogatit. 

Julianus Pantcarius Impérial! aodoritate Notarîus, 

A Communis Janux Canccllarius prxdidis omnibus 
interfui, A rogatus una cum dido Paulo Notatio de 
eis prxfcns .publicnm lnftrumciunin compofui quod 
per alium tco estrahi aliis occupatus. 


CCXXXII. 

Cd'uÇ-^ridf Sitwfcr é Ruprechts, twburc^ 1408. 
t>»c ctabt icj’cnr in feinen <Sct?iriu nrnti unï 
Hu ükrhùtunq aller «ÇfintRliaîtrai iU'ifcbcn bctjtcr- f • M* 1 *- 
ftird tant unï icuil^cn/ ncqcn ihiljciiunq ta 0c* 
mfrtigftir iuglrict) mit trrfclKn uFerem fpnit. J3ct> 
lelbcrg auf beu nâdirtcw ïDïbatag nacb tan <cpntttag 
I nvocav il 1 408 . ban Revers bet loiabt 
(optijr / îwburrli |lc J^èdjilgcmrtbtem R'dbfcr alljctt 
getreu jh fcçn wtfpritbt / unb glciclfaltf uxacn 
^utfclxitung aller cfuutm fieF crtiguenben ^rrungen 
mit fcIcMi tranûgiret. -De* nccbiku $Xota<i$t 
nacl) béni vrciuuag I nvocav it 1408 . [Leh- 
man n i Chronicon S pi renie Libr. VU. Cap. 
LXXV. pag. 781. Col. a ] 

C*cll-à-dire, 

Lettres de Protrflion attardées' par f Empereur 
Robert à la Fille de Spire, avec Clan- 
jes de Transatlicn fur la réciproque yidmir.ijl ra- 
tion de h Jafiiee. A Heidelberg le Lundi aptes 
U Dimanche I nvocav». I4C8. Avec un Re- 
vers de la Fille de Spire, par lequel elle 
promet à cet Empereur une perpétuelle fidelité, 
tranfigeant au fit art: lui fur les différents qui 
pour- 
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A N N' O fanroiewl èlre fmvtmi entr'eux. De la même 

I408. Djt ' 

ourtr SKuprccf)t ton ©otteé ©naben Wbinifftcr 
*** Jtfatg / ju allen 3otcn gjlegrer beé fXict»^ / 
bclcnnen une tbuu funb offcnbar mit biefcm k 2)riefT 
allen ben / Die tÿn immer flbciit Mer gbrent lefrti / 
fcag fur Uné fomuicn flnb Unfere lieben ©rtreipcn/ 
ber Surgermeifler beg Watl>cé unb ber 23urgcr ge* 
inrinlieftcn ber ©tabt ju ©pire ©rbare ftrûnbc/unb 
fcant H né bon iÇir aller unb ber ©tabt ©pire wegen 
fûrbratbt / une bag »hn ntl unb man(t)cr(ct> fremb* 
ber Jvricg unb Jjeintfcbatft jugcfûgt / unb aad> 0 e 
unb ihrc gRitburgtc bainit umbgctriebcn unb beftfyv 
tiflrt nxtbcn / unb tant U né tcmûtigliegen ange* 
ruffen unb gebetten fie unb tic bcrgcnameihre ©tabt 
©pire in llnfera befunbern ©tfcimt unb îrôflunge 
ju rmp:aben / fùr uurccfctcm ©tirait ju fdjirnvn / 
unb bto ibttn fttepfcfitm unb Wccfytcn ju begalten. 
(®aub toit nun ton geborner ©ûtc bar$u gencigct 
flnb / unrectucn ©citait ju flrafTcn I unb au<$ baé 
fltmcinc £anb/ ncmlitben ttnfrt unb beé gciligenWI* 
àc* Unrcrtfjanen unb ©ctreuen / in ftnebe unb in 
©cuiatfc nu begalttn / f© Ijabcn itir foltfc ter ton 
©pire bemûtige unb fleifflge Site anq fcÇcn / unb 
faben bie borgenante ©tabt ju ©pire / unb autf> 
fcie 95urgcrc unb 3»»>ot>ner bcrfelbcn ©tdftc faut* 
tnentlicb unb fonberlicbrn/ alé (anq ttir gel. ben / in 
Hnfrre funbcrticte ©ctlirra/ ©eUibt unb îrôflunge 
genommen unb cmpfangcn / nebmen unb cmpfabcn 
fle aucb tarmn 111 Krafft big ©rieffé in allet btr 
SNag / al* bernact) gefdjncbra fle&r. 3m» trflen 
follen unb ipotien tbir / al* (ang toir gelcbcn / bie 
Surger unb Hfliroobnerc bec torgeuanten ©tabt ju 
©pire I •ammentlicb unb funt rlict getruitlicfccu 
Oerantiuortcn unb bcn'prccfrcn/fcbûçen unb febirmen/ 
tei) i()rcn finfrittal Wccfctcn unb auten ©cibcnbci* 
icn bliben tofftn unb begaltcn / naefi Unfrnu beflen 
2ktmbgcn/ alé Unftc eigcn fanb unb iûte ungeter- 
UQcnl gen allen bie bc* Wcctitcn getn ibn (ûr Unâ 
unb Unferin Watbe I obtt fûr einein gemcinen Un* 
|eté Qlatbté mt terliben itollmt 1 alé ^rrnuc^ 01* 
febrnben |W)t/ unb itoflen (îc aucfe / alé lang itir 
gelcbcn / allcjtit mit gnten unb rrcÿtcn ^ntitcu 
«nennen I. b^ben unb ^alten / unb aucb mit itin nim* 
tner tu ^rieg notb ju 23icnbfcbafft fommen / necb 
ben Unfcrn/ ber ttir mdd'tig fuit/ beg nu geflattru 
in bebeitie 2Bifc / cbne aile ©eftrbe. Unb ob baé 
toert /bag burine ©rafe fJ^err/ Witter obrr .^nect» 
beg itir mdcttig finb / ungeferlidicn an bie gemcinc 
©tabt ?pirt ober wibenimb bag tic gemeine ©tabt 
©pire au be^cincn ©rafen / J^crtn / Witter ober 
SCntdjtl b<g wir mdtbtig flnb/ ungefebrlitpcn icbté 
ju fprctÿra geitbttnt 1 bgrumb follen mit / nacbb<m 
Il né baé terl’ûntet tnrb/benbcn q>artbci'en gûtlifbc 
^tag gir U né bcfcbeibcn unb terfueben 1 cb n>ir fîc 
gûtiicben mit einanter ter.inigen mbgcn. Unb ob 
baé niebr fin mêetitct fo foll Mc «patibic l ta liwn 
jutpricl eti ber anbcrn^paribicnJ bie M flagcnb ifl/ 
bci' Weditcn fur U né unb Unfcrm Watfjc geborfam 
iml ober fûr cinem gemàprn/ bie birfclbe ^artljie/ 
ber mau jufpricbet uffer Unfrm Warfic nebmen foll 
ber beg fûrmalé mt tcrlobt l>at ungefcrlicbcn / uff 
einen glicpeu 3 *bn beribcn ©itcn / unb follen 
aucb beben $artt)icn barnm îag gefeçt unb befebei* 
èen itctbeu gen JP>cibelb.rgigen ©ermerlcbheiinl jur 
Wuitcnftatt ober gen fllÇcp l nacb gclcgcnbcit ber 
©aebeni ungefcrlicbcn. Jjprtfc aud> befiein cinfgin* 
ge UnfetSSurger oter arm ÎDÎann I an bcbcmcin ber 
tou ©pire ein|(ingen SSurger oter arm 9Jîaniu ober 
tttbcnim bette aucb ber ton ©pire bebeme einçling 
ffiurgcr oter anniWann an bebeinen Unfcrn purger 
clct arm ®îann icfcté |u fptecben 1 barumb foll ibt 
jeglicb tem anbern bcgWccbtcn gc^rrfam fçn an ter. 
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i ©nben unb ©tâtten / unb in ben ©eriefrten ! ban» An no 
1 « grfeffcn unb ivonbafftig ifl/ babin ibme aucb ber « 

I ^Idger nacbfolgcn foü/ nngefrriicfjen. Unb i|l Ml 1 4°°» 
bag ber bem Sfîann jufpricbt/bcr fcbulbt gicbtig ifl/ 
fo foll cr bem jftdgrr bie bcjalen/ober aber ;u guitb 
<Pfanbe aeben / unb flnb eé effenbe (J>fanb / fo fcfl 
fle ber jndger einen îag unb cine Wactt baltenf 
loeren c>< abet anbere <pfait b/ fo foll cr fle tierÇcben 
îage balte n / unb fo bie 3tt tergangen ifl/ fo mag 
fle ber Viager oetfauffen I ob jmc bie borgenante 
©tbult alébann mt jur fhtnb b'jalt iturber. QBc* 
re eé aK-r / bag btr bem îittaun îu pricbet/nitipgmb 
ober ©tlt bette fo gHI maa ibn nffer ber ©tabt 
ober ©enebt / barm er n*obnhafftig gciocfcn iflitep* 
ben/ unb ba jnne nu laffcn/ rr habc baun bcm^ld* 
ger gnug gerban / unb ob jn ber Ç idger in anbtm 
©enditcn treffe ober flnbc I fo mag r ibn umb bie 
bvgenanrc fln ©d)ulb mit ©mette angeieffta unb 
bcfuinmrrn 20aé auct) feb ugût.r anrniFr taé 
foll man ugtra..cn fûr bem Jj.rrn / bon bem bic if 
ben rûbrcnt/ unb u>aé eigen unb i£rb Autriflett baé 
foll man ugrragcn an ben ©rritbten < ba bi.fclbcn 
eiaen unb ©rb pin gclegen flnb ©é follen aucty bic 
©urgere unb ^inoobner ber borge anten ©tabt ju 
©pire in allen unb jeglicfien ©cMo|fen unb ©tàb* 
ten Unfcr ©rb-bcrrfcfeafft ber <Pfalç bp Wçnc ju ci* 
net fcglit^en 3f* <5nb unb ©eteir gaben / ungeferli» 
d>en. Unb follen atwt» m allen nnb jeglic^en Unfcrn 
©tàttcn / ÜJUrcfcn / ©brffern unb ianbe ber ob^o- 
nanten Unfcr ©rb-J^errftfiaflt bec fl) al$ bn W pnrf 
lauflcn unb oerfauffen QBrn/ jÇrûcbte/ unb anMré 
ju igrer Wotturffr/ unb bag auct) <u ifm gen ©pire 
in bie ©tabt ju fûftren alé birfe fle woücnt / ofine 
aile geferbe. Unb follen aucg ben borgenanten bon 
©pire allé unb jeglic^c ©traffen unb QBcge l bie 
gjîdrrftc in ben borgenanten Unfcrn ©tdbtcii/î>êrf« 
frrn unb fante offen flu / bie }u fuefjeu / unb tbir 
ober Unfere îlmptlcute follen aucfo txé nit n>cl)ren/ 
noeft Km ©ebott bafûr madicn I r.oeb icman bon 
Unfcrn ttegen in beljeine SBifc / of>ne aile geferbe. 

<$■■} follen audj alé lang tbir gelcbcn aüe unb jcglicÿe 
Unfcrc ©cblog unb ©tdttc lînfer ©rb* J^crrfefMf^ 
ter fl)falç bç Wnnc I ben borgenanten bon ©pire/ 
igren $)ienrrn unb ben ibren tbiber i(irc Siente/bio 
ibn beé Wedit.n flhr !!«* unb Unfcnn Watt) / ober 
fûr bem gemcinen / alé borgefebruben flegf / uggirn* 
genb/ offen fln / fo fle baé an Une fb.bem / unb 
Uné an Cb bic ©cftlrg benrnncn / bie fle bajii bege» 
rente flnb/ alto bag fiel ifire 5)iencr unb bic ihrcnf 
ibrcSiciib barug unb barin atigneffen unb bcfcbdbi* 
gen ntôgcn / alé biel unb Md fle ii'ollciit / barju fit 
aud) ilntere 2lmptleutc unb tic Unfcrn br^elffen fln 
follrnt. Unb man foll ibn aucbalkjçt frnlcn Kauff 
umb cinrn tntheben fl)fcnmng barinne geben/ obmc 
geferbe / toeb bafi biefclben i^rc î)icner $u rincr je» 
glicbcn 3*ttl fofle ber Cffmmg gebrudicn toollen/ 
mcfct tiber roc'. fl)ftrb baben / obnc geferbe. 2Bir 
fbllcn aud> niemanb an Un cru ©cblcffcn I ©tàbtcil 
unb î>btffcrn mtbalten / ber ibiber bie bon ©pire 
fln moite / unb ibn beg Weditcn fûr Uné nnb Un* 
ferai Watlje ober bem gcmcinrtt I alé borgefebrieben 
flegt / uggangen irere/ nacb bem Uné baé bon ©pi» 
re bcdûnbet irorben ifl / noeb bcnfelben aucb b<bei* 
ntrlep J^ûlflr ober 3ulcgunge tfjun in tebeine QBifc/ 
obnr alJe geferbe. 'SBrr eé ucb / bag jcmanb bir bon 
©pire ober bic ibren binnrn jebea Sn^ien 3Begéfan£ 
unb breit umb ©pire unb bieWuibcn*©tatt angnf* 
fen ober befcbdbigen mflrbe / unb ilju beg WcdHcn 
fûr Uné unb Unfmn 9Utbol cher fûr bem borge* 
nanten gemcinen uggangen tocre / alé rcrgcfcûrubcrf 
fld't ober ob fle joinaut in bem borgenante ^rcifc 
unbeforgtcr Jinige angneffe unb bcfdKMgte I fo fol* 
lent Unfcrc 2Imptleutc unb bie Un fera tu frifdjrt 
©etbat nacbetlcn/ unb bgé btlffra entfe^ôtten/ retteit 
Rr nnb 
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Anno un * twfcw «/ ali ferre (le mèfltnt/ glieta SBife ali 
Q ob bai Unfcr cigen tant» unb leutc antrcffc / obnc 
I 4°«>» aile gcfcrDc QBcre c 4 auct> / fo Unfcr unb ber t>or» 
genanten «on ©pire Huipticutc uni» 2>ientrc mit 
cinanber rittcn/ bag ficÿ bctjcmcrlet» ©ad) bcrlauffm 
ivùxtti bawn Uni uut» ten Unfern/ ober aud) ben 
bon ©pire $irnbg$afft leinmrn mûrbe : Ober mer 
té; bâti mir ober Unfere îlmptlcute unb bie Unfern 
bon ber oocgeiuuttett wn ©pire mrgen/ ju Bltnb» 
fctiafft fernmen mûrben / (b fcUcn mit gen benfelbcn 
beheinerlci) ^rieben / $fetucrtc / ©ont ober 9lid)* 
tunge ntt uft'aeljmcn / obnc ber ben ©pire QBigm 
unb QBillcn/ unb bag fie aud) ncmlicfe/ali mol bar» 
inné bcqriffen unb wrferget murten ali l»ir. Unb 
irere cil bag jetnanb in foldfcm tpten ©cfcabcn qc» 
fd'cbcu u'iirbc I barumb niait I nad) bem biefc (jn- 
nunge u^gartqen tràre / ben pcrgcnanten ben ©pire 
jugJtd'f n mûrbe I fo follcn Hnfete ©rben / <PfalÇ« 
©rafen bç îHpnc ibn gctruipclicbcn bebriften fnn / 
tati ta* abgctragen unb hmgelcit tocrti i finie 0e* 
• ferbe. 2Ber ci aud» bâti jcmanb I fret ber marc/ 
bit Obgcnante ©tabt $u ©pire mit ©etralt ftbeijic* 
hrn unb be dtâbigrn incite I tarju fcUcn unb tucUcn 
inir mit aller Un|er SOïactt ju^ie^n / unb bai ge» 
truiveliefccn ^clffcn irehreni gUdjerÇffiifc ali obUui 
bae felbct argtenge/ cl)ne ©cftrbc. Unb in biefer 
23crbunbniig habrn mir uggenommen bie dl)rwûrti» 
ge 3ofcan ju Hftcafc/ griterid) ju Çbllu/ unb QBcr» 
n.rn \o ïrierc <Jrç StftfccfTe / llnfcre liebe Ôl>«t* 
rnen / '3lcnen unb ÇljurfÜrgcn / bie ©ifdfcffc unb 
©tigre ju ©pire unb ju QBormbe / bit .Çicd'gcber» 
ne Carln ju fotringen/ unb ;$ribericb ju £>tgcrreid> 
JÇtcrÇcgen I Unfere lieben ©bbne unb ,¥ftrgen / ben 
SBelgcbont Unfern lieben Obeim unb getrumen CF* 
tabart ©rafen *a Q35ûrtenbcrg l unb bie Çinnnge/ 
bit mir ton Hnfer <Pfal$ megen mit bem Jpocbgcbot» 
nen Unfenn lieben Ol)cim unb ©etrumen ©ernbart 
9)îarg.graben )u Skben hibeni al^ ferr mir big ug- 
iiehnwn Ifllcn. î)ar)u nebmen mtr aud) uti bie 
enfume Unfere liebe gctrumen / ÇDUiftct / Watbe 
unb Surgere gemnnlidien I unb bie ©tabt )u ©trafi* 
burq. Unb mer a l bag mit l'infin mit j nunbs 
©ûiibnuife cher Çnnungc madten mcltcn / barinne 
fcUcn mit biefc Serbbiibnug mit ben wn ©pire al» 
IcjDt jubor ugiuhmcu 1 unb foU Ua^ biclc ^Serbiinb» 
nu fi baran tut Ic^en. îlllcc ba» bietcr qeiclirtcben 
flehi I bcrfpr eh eu unb gcteben mir Âbnig ^Huprccbt 
bp U nient ^ômgL Çhren unb ^urbigteiten l ge» 
truiwlicben \u Ijalten I ;u tcUf&hren unb ^u tbun / 
Pbne aUc 0<ferbc. Unb bae aUetf \u Urtunbc unb 
beftem ©eteug u(fc l fp baben mir Unfcr jftaigli» 
cb«n QRi^cflât 3«tW* anbicfeuSritff tbun beneten. 
2)cr geben ift ju ^enbelberg nad) (Sbrifti 0eburt 
tKtteçcnlpiiibcrf unb barnad) in bem aditen 
3abre I uff ben n.djtfcn ÜJÎwttagc uad) bem QBif. 
fen ©ontage I alô mon in ter J^cil. jvirdxn (inget 
)u latent lavocavit , Unfere 9tic|?c& m bem acb» 
ten 3abw. 

5Der ©tabt Bttcff Iaut trie folfft: 

QBir ©urgermtiftere unb ber SXatb ber ©tabt 
ju ©pire/ befennen »«b tbuu luub effenbar mit bie» 
fem Sneif I fur Un$ unb Unfere SDÎit ©urger gt* 
meinlid/en / unb aud) aUc Unfere £ftdd)Fcuimcn 
SSurqcre ©pire / aUrn ben bie tyn fendit cher hb- 
tent lefen l bag mir augefeben unb bmacÿtet baben 
fri Kl» frembbe unb milbc iautf / bie (ld) m turçcn 
bctganqcn Spttn in bi.fen îanben mit mancfKtUt) 
Hifâçcu erbab.n haut / baron and' nel Uufricben^/ 
£rttgc& unb 3n>niradit in ben Ianben ufferfianben 
fine unb and) bâti U me ricl uut imincberlen ftcmb» 
bet 5^rtcg unb Bicncicbafft wgefuget / unb mir unb 
Unfere 2Rit»'&urgeu baïuit uiugetriebcn unb be» 


fdtfbigt mcrbcn. ®ir ban aud) lunbttidtn befun» 
ten I bag bem IWaftpptÿUndffidftct! 0àrfhn ont 
JPierrn/ j^errn 9luprtcbtcn iKbaufcbcn ^bnige ju 
allen 3nten Qïîcbrcr beg ÎKicbcé / Uuicrui allergnâ» 
bigllen J^erru / folict frfmbbe unb milbc lauff mtbet 
finb I unb bag cr gânçlid) ba\u grnctgt i|t ben ju 
miberfleer.be/unb aucb bai gtineine lanb bn $riebtn 
unb 0emad) ;u beljalten / unb aud? bag nicmanb/ 
al» mol ali cri Uni unb Hnfer ©tabt fritta freinb» 
ber ^rieg unb 35ieiib(d.'agfc liirgeipn/ bi>9v.cbt unb 
Unf rm altcii J$.rfnnnun bcbalten/ banbl)4b.ii unb 
gcfdjinnen ntag. Unb barumb fo liabcn mir Uni 
bem obgcnarten Unfenn gnàbiqjtcn J^erni i\fnig 
Qîuprccbt fcinc Itbtagc gang ug v rbûnbtlut gema» 
I eget/ unb in feiaen ©cgirm bcfoMen / ali er Uni 
| bann aud) gar gnâbiglid) b arum geufmmen unb 
1 cmpfangcn gat, in aller bcr?Dîa|fc/ ali bernad) gfr 
ftgrieben ftegr. 3 1,m w Otn fcUcn unb mcllcn mit 
benfelbcn Unfern gndbigen Jjerrn ^bnig ^Knpmgtl 
i ali lang et gdebet/ mit gutcu/ recgten unb gaugcii 
îriimen mri'tien I liabcn unb balten I fût fuient 
i ©cftaben marntn l unb fui en ^remmen unb beftei 
! merben gctrumliegen l ctinc aile ©eferbe. Unb aucg 
I mit ibme uni ben flntn I al» lang cr gdebet / mm» 
mtr \u jîricgf nccb iu Sienbfdiafft lemmen / necg 
ben Unfern bai grflattcn/ in begemc Qi$ife ogne gc» 
ferbe. Unb cb bai mere / bai mit an bebeinem 
0rawn/ JÇetrn/ iHittcrobcr Ânecbt I beg ber ob» 
genanter Unfcr gndtiger J^err Jtbnig 9îupredit 
macgtig ijt / ungegrlictat ton ber gememen ©tabt 
©pire megen / eber miberutnb bag begeiu 0rafc/ 
J&crr I SKitter cbtr ftucdit I beg bet Wvgcnantcr 
Unfcr gndtiger .*? n j^bnig «Huprectît mdctKig iflf 
ungcfcrlicfien an bie gememt ©tabt ;u ©pire idit 
Su fprecben gemenne / barumb fol terfclb Unfrr gnd» 
biafter J^ert ilbmg ‘iHupecdir / nad) bem jme bai 
tert'ûnbft n mil benben «panhenen gûtlifbc £ag ffic 
(kg befegeiben uub bcrfudvn / cb er fie gûtlidvn mit* 
emanber retenien mag. Unb ob bai nid t fen m&cg* 
te / (b fcll bic «partfeie I ber man bann jufpridiet / 
ber anbem ^arthicit I bic ta llagcnb ifl/b.g ÇUeeb* 
ten fûr bem cbgenanten Hnfcrm gndtigftcn J>emi 
jCbntg ÇRuprabt unb fmera Dèatbe gehorfam fnn/ 
ober fàr cintiu gcinrinen i ten biefclbe <partgie / ber 
ma» jufptidv ' ulfer bei wrgetiautcn UiMêri gndbig* 
ften ^*errn ÇRuprctgti ÎSathe iicmcn cl ' bec 
bai tûrinali mt wrlobt hatj ungcjcrlidien uff euien 
glict) en 3«faiîc ren beben ©itcn i unb fcllcnt aucg 
benbeu (paithcnen barumb^ag gcfeçt unb bcicbeiben 
merben gen J^eibclbcrg l gen 0ermerfd>hmn f jur 
ÇrjunKnftatt/ cher gen 2Hçco nad) gclegeiibeit bec 
©adxnungcfebrliftH’n. j^ette aud» behemc cinglin* 
gc bei obgenantcn U»feri gndbigftcn J^errn ^énig 
9lupttcbti ©iirgcr ober arm Ü)îann an btficmeo 
Unfern ber ton ©pire einglmgen ©urger ober arm 
9îîann / ober mibcrum gène bthem llnfcr bon ©pire 
emçling ©nra .ri ober ann 9tfann au behemen bei 
i obgenantcn Unfcri gnàbigftcn Jpctrn Stènig 5Xup* 
I rtcbti cinÇiingcn ©urger cher arm ÜJîann id'ti ju 
fprecben i barumb fo fol i r jegliebcr bem anbem bei 
I S>ïccbtfn gebonamb fon an ben ©cdttcn nnbÇ ben/ 
uni m bc» ©eridncn / ba er gcfrflvn nnb menbaff* 
tig ig / balim ibm aud) ber viager nad» fa bren foU I 
ungefcbrlidKii. Unb ift ci bag ber / bem man ju» 
fpricta/ ber ©d»ulb gid’tig ift/ fo fcll cr bnuÇid* 
ger bte bejahlen/ ober i^mc ober su fîunb cpfanb ra» 
fiir qebcn/ unb ftnb ci cjfenbc <p fa nb/ fo fol ge ber 
<S;àger einen îag unb cme Sfîadit bcbalten. QBcre 
ci aber/ bag ci aubère g>fanb mercu / fo fol er ge 
Dicrscbcn Sag bcbalten unb fo bic 3vt bergangen 
ig / fo mag ter Çtâgct bicfe Iben g>fanbe Pcrrauifcn/ 
cb ibme bie borgenanre ©dmlb alibatm nidit su 
gunb besahlet wub QKm ci aber/ bag ber / bem 
man|ufpnd»et/ nie «P faute ober ©clt Çüttl fo fol 
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A N NO «nan “ffcr tet «*er ©ftic^tc i burinnc er | fo foUt rt loir gen brafdben bc^eintrlrp SurWerte/ Anno 
O ttenhaffnq ifl/ trcibcn / unb i^nc barmnc mt laflcnf | fttitUnl ©ont ober ÇKidrungc uffrKiitrn / obne bc* o 
I 4 00 rr()abe banne bcui (Stdqce gnug gctljaii. Un b ob cbgraantra Unfer* J^erm bc* Jfaiigt* tint» (îhcr l 4°°* 
ibn ber <Jldg« m antern ©endten trèfle t cber j 2linprtcutc/tuf banne alfo bon Unfcrtmegcn juBicnb* 
<P(fintc/fo maqeritjn urnb lie boeqenant fin ©dalb j fdatft fcmmeii iwrcnt / QBiffcn unb 2Mcn / nnb 
nut ©eridt aiigntffcn unb tcfûmmern. j bag fie aud) neinliden al* wol barinne beqncffrn 

$Bu* aud Ichengûtcr antritfc / Du* fe( man ug- : unb berforqet ntfirbeu/ al* trit. Unb werc e* ta# 
traqen fûr bem £crrrn bon bem Die $c$cn rûrrat. jemanb m fold^n njtcn ©ebaben qcfcbcfccn witrbe/ 

Unb mi aud Crigra unb ©rbc antriflr / ba* foll j barum ma n/ nad) b»m bicfe Berctnigunq ugganqen 
inan ugtragcn an bcn©ctid)tcn/ ba ticfelbra ©gen werc( De* borgenanten Unftt* gndtuqfien jpcrrn JRb* 
unb «Jtbc inné gclegcn fuiD / ungefcpilidcn. £* ! nig SKupredt* Urbcn jufprcdcn U'ûrbe / fo frflm 
follcn aiicfc bc* cbgcnantra Unfer* gnàoigflcn -£cmi ; wir unb Unffte ÇRadfomntcn/ 25urgcrc jù ©pire! 

£img 9\upr<d)t* ©itnere / ilntrrt’cffcn / unb bit | ihm getrurolidc» bepclffcn fin / ba§ ba* abgttragcn 
finm/ fammeutlidjen unb funberlid)/ unb Die tottn/ j unb bingelcgt werbe cljnc geferbe. 2Bcre c* aûd/ 
an ber borgenanten Hufer ©tabt $u ©pire/ allcjpt ba'g jemanb,/ ibtr ber lucre/ ben obqrnantcn Union 
gricb unb ©clcibc t)abcn/ ungefcljrlideii. Unbaud) qnebigffcn J&cmi Jtômg îHupredlu fine <5tb-Jg»err- 
ju einer jegliden 3*>t barm fouff n unb beifouffcn , idafft bie bp ïXpnç / ober Die fmen mit (Se* * 
QBrm / ^rûct>rc / unb anber jr Çflotturfft / uub ba* tralr ûdrrjicf>n» unb befdjdbigrn traite / acte ÜJlilcn 
aud) beruÇ ju jn fiiljrcn/unqefcbrlicbcn. Unb man QBcgé uinh Cr pirc umb unb umb/ fcarju frflen reir 
foU m ba* aud) ju emet /rglicbcn 3«)t al* fie ba* mit aller Ùnfer ÜJîadJt ju|ief>en / unb ba* telffentbe» 

Ifuffcn mpilen / ju fouffeu qcben in geiwnlid^en rtn/ glid/er QBife al* rb lin* baffetbe anqirnge/ge* 
truffe / al* ju ber 3ot *u ©pire i|l / nie qeferbe. i truiblid/en oljne aüe gefitrbe. llnb in Dic|tr Ser« 

Unb tbir (client ba* aucç nit mc^ren / nccl) fem | bûnbnuffc (tbeld/e ^tetoben mcrtlid) cmgctragen ifl) 


©ibett bafur madwtt I noef) jemanb bon Ù nier tiw- 
gen / m befceine QBife o|>nc aile geferbe. $* foü 
aud) Hufer ©tabt ju ©pire bem borgenanten Un- 
fetm gndbigftcn J^ertn ^ftmg 9îupreÈbt / al* lang 
et gelcbct l u(frn fpn / al|o bag cr / (lue tfmprtcutc 
unb Dienerc bon fïnen megen / barinnen entbaltcu 
fin (client / unb bafj (le aud) bc* borgenanten Unfer* 
J>errn De* ^baig* Snnbc barufi unb barm angriif 
fen unb bcfd)4bigen mbgen / al* biel unb Dirf (le 
trônent / unb man fêU ibu aud» alljçt feiten &iurf 
umb cincn v)t(id)cn (pfcnnmg barm ne geben I chne 
flcferbt. 5Dcct> bag ber borgenant Unfer gnàbigflet 
J^err ^bnig SRuprec^t/ (Int Tlmptleute unb 2)i tue- 
te/ ju einer )fglid>en 3p*l fc fie ber Offnung gebru* 
(|en tvcUcut/ nit ûba 100 . ^>(crbc (jabcnJ oi)ne ge< 


()abcn mir uggeiiommcn fold)©munge unb ÏJ.Tbûnb* 
nu(Te/ bit tbir baben mit bem J£>cd)tvArbigften M:- 
flen uub J^crr ni Unferirt guâbig(l»n JÇrrrn <5rç 95t* 
fdcfT ^ol>ann bon 2(len$e (unb ben .Octbgfbcrnen 
J^errn ! J^erm SSernljarb gjlaragrarcn m Saben/ 
J^errn ©ter^art/ ©rafen ju QBurtrtnbtra/ unb ben 
anbern ÿûtfltn / ©rafen / J^crren unb ©tdbt k n in 
berfelben ÏJerbûnbnu* begriffen / âl*bann bicfclbe 
Serbûnbnu* ugibifet / birelbe Serbûntnu* trerea 
fol f)ietibifçben unb Unfct ^raibtn îag i icbrmeffe / 
Purificario ju fatein/ nccbtlfomment/ unb barnad 
bitned)(le jirep 3af>r nadjemanber folgenbe/ unb 
nit (enger / biefelbc Serèûnbnu* mit aud) nid)t er- 
(engern ned» erflrerfen fodeu in bobine ©ife. 3>ar. 
m nemen tri» aud ug ben ÇÇribûrbigen in ©ott 


ferbe. Q&ir fofllcn audjmemanb in ber borgenanten Satter unb jÇem» / «ÇerTn SKàban I SSifdcff ju 
Unfti: ©tabt ju©pire eniljalten/ ber wiber ben cb- ©pire, ©te Urfaiiun QBifcn QJÎeifla unb 9iaf{) 
jgenànten Unfcrn gi.dbigfhn ^errn ^JnigiXupredt unb bie ©tabt ju ©tragburg / Unfer brfenDrr gute 
f*n trolt (I nad) bém Un* ba* bon tyme ober fhien greunbe/ unb aut() Unfer altc etoige Çmungc / bit 


3(mpe(cutcn bcrfûnbct worben i(l / nod) benftlben 
âud) bel)ciner(ci) J^iilffc ober 3ulegunge tbun iu te* 
|icmc ®ife / rtjiic aile geferbe. 2tud fcllen wir/ 
fo lang ber obgenantc Unfer amlbigfler jjcrr ^bntg 
9vuprcd;t lefctt / fünff mit-©lcaen ju bem ©d)>!b 
geborcu / unb barju fârtff gerittener gewapnerer 
©cbftgen aücjix fcabenilnb balten uff UnfernŒoftm/ 
©djaben unb Serlufl. Unb fofl ben borgenanten 
©leneu jcglide uffba* min(le()aben bri vj>ferbc unb 
cincn geirapncten 5Ciucf)t i ti.-flben Unfer. ©ienere 


wir txdten mit Unfern guten fÿrcunbcn ben îpîerig 
unb bon QBorm*. Unb ob wir bntfûr nad dato 
big SSriefc* bebeinerlcn ©munge Ober S5ûnbm|fc mit 
j^erren/ ©rdbtenober jemanb Onbcr*/ maden ober 
angcljm trurbtn/ barm follen wir aUejrit biffe Ber. 
bônbnug jubor ugncimn / unb biefe ©fmbnu* fotf 
Un* baran nit ^itiben*. 2(lle* ba* ^icbor gtfdjrie- 
6cn (ïc$t / baKm wir bie s8urgfrmci|ïcre unb let 
5Xatb ber ©tabt ju ©pire f&r Un* unb Unferc 
gjlit'Surgete gcmemlicben / unb aud allé Uufere 


lmb ©lenen Unb gctrapntteu ©difiÇen / aud ullcjnt i îftacbtommrn ^Siirgere ju ©pire / libluben ju ben 


bem c()egcnautcn Uiifcrm gndbigtlen Jpcrrn jtbmg 
SKuprcdt I al* lang cr (cbt unb (inen 2lmptteutcn 
bon |lnen tbegen/getrarten/ ritten unb bicncn follcn/ 
al* (Vite unb «rrtt ein J^arft mit xa cter jo.. ©le- 
nen m eineitt ‘•Juge unb m cui r ÇTtadt bon ©pire 
tber ber Çftuweutïat gerpten mîgent / upgcfdjriid/ 
ttMun unb in wtlc^et 3ot/ unb and wo Unfer ^trr 
ber jftnig rpegenant/ ober fine 2(mpt(eute bon (lnen 
wegen bc* bc terme l bod atfo bag Unfer J^crr ber 
Æcma ober fine ïïmpdcutt biefelben Un ert ©icnere 
unb ©duÇf n memanb jur Idnb-'Beljrc legen 
fclicut / bann allein gen ben (le bon Unfmwegcn ju 
Bieubfcbafft qucinc cpngeferlidtn. QBere c* aud/ 
fo Unfer* jÇcrcn bc* jtônigc* I unb Unfcre ©iener 
atfo miteinanber rpten werbent/ bag dd bc^cmerlep 
©ad - n berlauffcn wûrbcnt/ babon Umerm J^etm 
bem ^èmge unb beu (lnen / ober aud Un* Bienb- 
fdaffi fcuimen wûrbe. Dbcr werc c*/ bag ber bot- 

r at ilnfr gndbigflcr J^err ^nigïHupredt/ober 
21 mp tira te unb bie fïnen/ bon Unfcrrwcgen ju 
Bienbfdaiît tommen tbûrbcn / gen tvcul ba* mtt/ 
Tom. II. Part. I. 


I 


J^ciligen gcfdworcn / getruirlidelt ju baltcn I ju 
boUenfùljren unb ju ttiunhe/otne aile ©eferbe. Unb 
beg allé* ju Urfunb unb be(ïem ©ejeugnufle / fo 
baben wir Unfer ©tabtarog 3ngfjlcgfl an biefett 
Srieff tf)un benden. ©eben nact> Gtjriflu* ©eburt 
bierçcl)cnf)unbert unb ac()t 3al)« / be* ned)(ïen QJÎon* 
tage* nad bem ©ontage / al* man in ber Jj- 
(pen fingrt/ Invocavir. 

CCXXXIII. 

25erburtt>rtuf? jtbifdcn Qlupredf ^mifehen f . A>ril, 

/ lultrig (Dwrfïjtffett pfalç/ 

bann*bcncn Îldd>ô>0t4&tcn m *i:l|ajî unb 
ber ©tabt Btrafibura anfgcridtet autf ifi 
3abr. QBoburd biefelbc gegen einanbtr burd 
benulte 3«l »n feint Scpnbfdafft ju fournirai 
bcrfpredKn / berorbnen anbcp/ tafj/ wann bon 
btro ©itnern / (fc ftJKn ©rafen ober Oîilttt/ ju 
ber gciitanrn ©tabt ©tragburg twlytrab biefcr 
jcit etWA* ju forbern bâneu / eimge aug tenta 
Rr i SXdttert 


! 


Anno 

- '*o8. 



f; 
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SHdthcn m ©d>ieb*nub»em gefcçet imtcn/twl- 
4): tic ©acb cnrfcbcibcn / unt) bci) bcrcn au** 
fprud) c* tctMcibcn (elle. ©tfcbcben ben 5 . A- 
pril I408. f L W N i G , îcntfdje* fKcich* • Ar 
chiv. l’art. Spécial. Continuât. 1 . îfbtbeil. 
I. Bbfag I. pag. 49. ] 

Ccft-à-dirc, 

Traité <f Alliance pour quinze ans entre R o B K n T 
Rudes Romains y Louis EleSeur Palatin du 
Rbyn , là Us Pilles Impériales d'h lsacc, 
tomme aujji celle ^Strasbourg* par la 
quelle on convient non feulement de toute abflinen- 
ce dbofiilité pendant et tenu- là de part (à d'au 
tre\ mais aujji des moyens propres à maintenir la 
Paix là I Amitié y là en particulier de remettre 
on jugement de certains Arbitres la Déci/ion des 
Prétentions que les Serviteurs , en autres Sujets de 
Sa Majtflê ou de l Eleüeur , de quelque condition 
qu'ils /oient , pourrai' nt former pendant ledit tms 
contre ladite Pille de Strasboug. Fait U 
f. Avril 1408. 

Op3 c ?Kupccc$t ton ©ett* ©naten Wmifcbcr 
.Rbitig / ju allen 3itten ©icra te* .Çciligcn 
SXicfc*. ïocfcnntn unt thun funtt offeubar mit bi- 
fem SSncffc allen ben tic in fetjent oter gelèrent le. 
feu/ ta* mtr angefehen unt rcttatluer babeut fclcljc 
frembbe unt wiltc touffe f tic flcb in Furgcu ber- 
gangntn 3 'ttm m 2 )Atf<ÿtn (anben mit amicberlcn 
ufftgcn ertjaben Ijanbt l tatou euct> til ttnfritc*/ 
tfritâc* unt 3rrr»tract>ten m ten Sautai uff rftan- 
ten (lit/ tcglid/e uffcrftent / unb oueb bctfcbcnlicbcn 
10e ba* nit m 3it unterfemen tcurte/ noct> til gref- 
fer b*rtbtdicbet uffcrflcn iturtcn / unt tarurnb tem 
2Slaiccbrig n ©et t unt flner itftten ©lutter ©îaria 
ju Sobv/ unt ten gemeuwn Sautai l nemlutcn Un- 
fera unt te* Jpciligen 9 Üdi* Untertbancn unt ge> 
trutwn je frite unt gemadje / unt ta* mit tenfelben 
bffler bag fÙrg.fcin unt (le oud» bt) irai ^ribcitteu 
unt SHcct*ten brbaltten I hant(l>aben unt gefcbiruicn 
mogent/ ©e hab.nt mit lin*/ mit famt teitiJ^ccfv 
gepernen Submigcn <Pfal$©rat>e bo 'Dîme /te* £ci- 
ligenSXbin. ©icbeé Obettî n Srudjfeflcn unt JÇ.cr 
goge mSS.nern f Unfan licbcn ©une unt gtnftcn/ 
uut llnfcrn licbcn getrumen lînfcrn unt te* J^cpii- 
gen SKicbc* ©Mttn m ©ffag 1 mit 9 tamen J&agc- 
nette I ©dinar/ ©Icnlat I ®çffemtu g Oberne- 
bcnb/cim J £cuf«fpcrg l ©îulhujcu / îtbrenfeim / 
©l&nftcr/ ^ogbeiui unt ©elg/ unt anter.. Unfern 
lanteni ©djioffenf ©tetten / S flen / ©îertfeten 
unt DbTff.rn in bifeme gientct\gifct>riben Jfretige 
unt dégriffé gelcgen/ ju ten ©rfamen Unfern lic- 
hen getrutten ©leifler unbSHar ta©ratt ju©trag 
bürgt tic ttit aUttcgcn je nuge unt ifntcn ter gc- 
mrmen Santc milltg unt geborfam tunten haben/ 
ton tifeme buttigen rage tatum te* S 5 ncffe* l ûber 
• funffgebtn gançe / tic aller negeft noeb cinan- 
ter Fomeni/tcrbuutcn/ unb tcrbmtcnt Un* outb |u 
jn in Çrafft ti* "îSneffe*/ in ter mojfen al§ barnod) 
aefcbriben (lot 1 unt t.fialicbcn haben irir QElaiif 
30:11/ tem man fpriebet ©cbultbc* / SHittcr ta 
©îa(lcr ter , *Katt unt tic 25 urger gcmrinlicbe ter 
©t:ttc (u ©tragburg/fïrr lin* unt aile HnfcrÇUocb* 
Fomcn I Uu* îu tenfelben 2 Ulceturcbleiicbtigi|len 
^intten unt £crrn ) ^>enn 31 upr»cbte CKIfnifebcn 
iUmge / Uniaine gnetigeRcn J^crtn l unt bemme 
îtuteblaicbngen J^odigepornat ifûrflcn unt ^can 
J^crçogc SutU’igc finie ©une / oueb Utifanu gneti- 
gen ^Kunf unt |u Un(an girtten ÿrunten ten 91 t- 
chc* ©tetten in Utfag tate*r gcfebrtbcn tabuntenf 
mit ttepuntent Un* oueb fii jnen in Urafft t.é 
S 5 rufc*/ tiefclbcn fanffçcÇKM 3 ar ufj / tnreg ÿriten 


O M A T I Q^U E 

unt ©cmacfie* itiflen unt imrccbtcn ©citalte ju 
irittcriîcntc/ unt cnch umb tag Un* ter torgenunt 
llnfer anttigefter J^ca jfnnigF 91 upre<btl f&rpager 
tcfler bag in flnen ©naten unt bn Un|«n 5 r 'bcit* 
ten unt ÇH.ebtcn bebaltte/ banwbabe unt befebitme/ 
Ttifo er tag oueb tonnai* bigbar gar gnctiglicb gt» 
thon bctl f unt tfl tife îSuntbcnugc alft». 2)e* c^ 
(len fo fcllcn unt iwllen mit tic torgaianrcn funff 
geben 3are ufi einantter mtr gutten unt redjtcn tru« 
itcn iiiconcn / haben nnt balttcn / unt oud» ticfclbcn 
funffjebcn 3a« 11g miteinanter nicmcr |u jtnege 
upd) fu ÎStgentftbafft fomcn / unt follcnt unt mol» 
lent emanter in thcmoi ©aeben logtm unt ta* ju 
beoc(ligentc unt (u futfoineutc I ta* prufeben Un* 
bepten thculcn unt ten Unfan in bifen bietot ge» 
fdiriben 5 ïrcigcn tergriffen / in 3 «t tijït Scrbuntf)* 
nuge ut 3 «>ct}imgc 00 a llnroillc ufferftuntc / fo ba» 
bent ttir Un* te* je bepten. fitten mitcinantcr ter* 
cint. «2Bcr* ta* ;rir ^crçogeSutttig/ oter Uufcc 
.ftunig SXuprecbftf/ Ota J^crgogt Sntcwige* ©te» 
net / c* twren ©raffen/ J^crrnf ÎRitta eter ^nceb» 
ttl ebet anter / tue Unfern /tic Un* juuerfprecbnitt 
(luntcn/ in tifein nocbgcfebrtbcn ^teigcn bcgriffcitf 
binanfur nwb tatum tig Sncff* / icbt* ju ter ge» 
mcmrn ©ratt ju ©ttaï'burg ju torterate oter <u* 
fprecbentc hrttntt/ oter gcituimcnt / taramb follcnt 
wir unt tic Unfern cinen ganeinen ©lan neinmm 
unb nennen ug tem Oîattc ju ©tiagburg 1 roclepett 
roir tanne twllen unt mit temfelben relient fie tene 
fcbaîfen / tag (Idj ter le* annemme unt ta* tliuge/ 
c* toere tanne ta* ter ta* ungcterlicbe torbin ber* 
lopt unt terfettreren b<tte / unt ta* grfagen cta 
gcfprecten mocbtc uf flucn Çot / fo folknt loir unt 
tic Unfan aba einen antern ug «rem «Hatte au tcf* 
(elb.n fiat uemen unt nennen/ In ten torgefdiriben 
r tbten mit terne fie ten abce ftbaffen (oUcnt / ta* 
ficb ter te*annemc/ unt tafetbc gcmeuie toll tanne 
bententbeiln bumocb in biagebm^tagentagebe tbei» 
ten > iingeterlicbe 1 an tifet bltnocb genantten ©tette 
citte/ unt uff tiefelbc 3n f ,tta 9 tafanc jet». ter tbeil 
jwene ©cfjeiteman \u tem gemeimn ©îan fcgrn unt 
geben / unt tie (client tanne to tou emanbet nit 
lotnen one aUr ©cocrtc / ee ta* fl* tie ©act to ûf. 
ricbtehtunt ent|cbeitent/ rbc (le mogent mit ©Ip. 
nen ottr mit jÇrinrdiMfft / mit broten tbcpln S 33 i(. 
len unt QiM|fcn / oter obe ta* mit ber ©Innne nit 
gefln moebto / mit cime frintlicben ^Rctbtcnl nodj 
batcrtbcü Œlagc / iXete unt ©itterrctc/ e* locre 
tanne ob jute ter gemcine oter tie ©dmblutte umb 
Mc U theil cincu béret oter betenrfeu netntn trie 
îage unt fecb* QBoebm/ alfo flttr uni gai'obnUcge 
ifl/ ta* mogen fie mol tbun/ toeb alfo/ ta* fp in 
tafclbcn 3 »» ugiprecfc.n/ unt tic Urtbcil ten 
thnen teridjriben geben. Unt trie cucb (le tarumb 
ju tem recfiten ffrtdien / te* fol beitetbeil itol bc. 
megeu. îtnt ta* cinanter tbun unt toUentcn/ al» 
fo tcc$ ba* ter gemeine unt cucb ©cbutcluttc 
tie ju fine gefêçet irertcn / ta* rccgt taruin fprcdien 
fcll nt uff ir ©çte/ unt follcnt (le tic ©pbe tie (le 
roc ter ©tatt oter irai JFKrni gefebtreren bftten/uff 
tw 3v* «a® in b «n rccbtcn nit bunten / unt fol 
inan oueb bciten tbciln / unt mer mit jeglicgem tbciî 
rittet/ tort/ oter gat ju tenfelben îagen unt in 
tieftlbeu ©cfclcg 1 jrite unt ©eleitte geben / bat unb 
tannen one aile ©coerbe / c* mere tanne ta* ter 
einte oter me/ tie alfo mit btr tbcil cime rittent in 
tic ©rat/ barine bieîagr fln follcnt /tu tcrfcliriben 
aebre oter QVffcrunge met / tie fol man in ticfdbci» 
©tete mt troftni / unt oueb aber alfo obe ter tbei* 
11er ten tic ©aeb anegon anrurenbe murte/ m adj* 
te ota m SScnncn meren / oter totfcblcge getbon 
hetttn/ ba* fol jn an tem iXccbrcn ju feint ©ctatcu 
Fomcn unt nit ter;ogcn merten / alfo ta* ter gc* 
meint ©lan/unb ou^ tic ©d>ublutt« uffjfcttc unt 

•ü 


Anko 

1^08. 


DU DROIT DES GENS. 
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Anno Mff S‘inw* «wc$ uff Stacfüfegt nid>t uribeiln fri- 
o lent f ont atfo giid/erwifè gemunncn tu obgcnanrcn 
I 40°* ten ©tragburg oter ire ©iirgcr / eter tic jrtn icb* 
ttv mu Uni -Çerçcge Sutmige eter mit Hnfcr .Hu* 
nig «Kuprecbii eter J^erfcoac inbwigci 5>ienerc/©i 
tocrcn ©robcn / Jpcrrit / «Hitler eter jlnccbîc ! in 
Kirfcn ne>dacfcbnb.n tfrcngcn bcgriffen/ jcfcbid'en 
eter jutbuutr / baruwb fellent fie cincit gcmcincn 
ÜJîan u fi 11 nfer Üunig «Huprecbti / eter j$trpgc 
Subwigci ebe ter t ergotant llnfer lieber £crr unb 
Bâter nir enwere / to ©ett lange ter fo / «Kcit ne* 
inen unb nennen / unb une fellent mit tetnfclbcn 
Hnfenuc ïKette fdjaffen unt heflctlcn I bai fttj) ter 
tti eud) aneiiic / wer tanne bai ter bai ootb | 
terÇiin tcrlept unb terfetworrn bette / nnt tai uff j 


frite ungeberfonu tarjubradt wurf / tai er tifen Anno 
B wgcu gnug dnege / me aile ©cwrbc. ©er ci , 40 g # 
eiirt) tai Jouait mer ter wcrc/ lUé jfumgSKuprcd^/ ^ 
■ÇcrÇegc Sutwigen Hnfern ©uni ijnter hcb.n ©f» 
truwenf Hnfcr unb tei Jpeiligvn rKicfce» ©telle in 
£lfag/ etet anter U nfer fane une futxc / eter Me 
Unfem in tifen nedigcidjribcn £rcr0cn bcgriffen / 
friegelhe / 6c|VJKtigete / eter terinuccbtcii welae. 

Unt tai Unfcr «Hctîc ©ubene/ tic îlnfcr «Hat ge* 
fdbioercn tubem/ uff ireifntc cifcnncnt / bai Uni 
etet ten Unfern unrrdw gefd’cM wer / unt U'tr 
J^tUfe ten ten ten ©trafjbmg begertent J fe lueaeit 
wir ten «Hatt )u ©itagburg inanen umb ibren QBit» 
terfagei ©rieff ao ticfelbcn Witter tie wir fl» $«• 
limiter jettent / fo fellent fie Uni in ten ntttytat 


fin ©etc gefngen in cduc/ ali tergefetriben flotte fe j aefc: $agen ncd» ter QHanungc an tic fiat / tic wir 


fellcnt (le «nen autern nciuicn unt ucmen^n tem- 
felbeii SHccfiten ter in tanne end? taruiub îage bc* 
febciten fcl I al* ter bcgriffen ifî. Unt fellent tan 
wir tfimig «Kuprcdjt unt Jperboge imt tco «HcdJten 
tw îlni> ^erçogc fubwiq oter llnfer Âitnig SXup- 
I Oter ^eroege futwiqeo Dienere unt ten 
Hnfern/ weld>cm oter itdcfrn fie tanne ^u|>rcd>en 
iDOlicnt I teO dtccbten uff tcnfelbcn gememen unt 
geiidien 3«f‘»l terfjengcn unt geftatteii in allen teft 
«Punacn unt ©atfjcn altf ta* Ijietcr mit QBcrtlcn 
eigcntli((f begriffen unt unterfeteiten ifl / enc aile 
©etertc / welcfier theil aber / eter itcld'eO tf;«ileO 
S) if ner/ ©urger eter amen futfe te» «nteru 
rteilcO Surgetn eter armen f uiten iiu furiwg me 
ut icfprcttente tett eter gewinnet / tad einçliefic 
<Perfêncti aneiriffct / tarnmb fol ern tbeil tem an. 


in tifcine nedNicfcOribenc jtrenfc uenn.n/freu C33it» 
terfaged ©rieff fcfciefen / unt tamit jwengig mit 
©lefen / jeté ©lefe uff tao miiifle mit ©rien tyftr» 
ten welericiget/ ont mit rime gemeppeten jtneitte 
uff iren (ïefleit/ ©diaten mit Strlufl/ Mffclben 
jwençig mit ©leffen / unt ibre jtnecfire Hnfernie 
J^ouptmanc ten nnr tenue babente notent l euet» 
geberfam fin fadeur mit Hnfern 2>icnrru jnnttcntef 
unt llnfer Bigcnte antjcgriffente unt f» befdfeti» 
gente/ uff tie tunne gênant ifl / twt alfo taé wir 
jtunig 9tupred)t trie tage tedjin an ter fiat tobin 
wir tie ten ©tTafjburq geinant bettent / Sierçig 
mit ©le feu fcaben fellent/ unt nit tamnter \u ten 
nntfij) mit ©lefen tie U »0 tic ton ©tiafiburg 
fc^icfcn Ment. Unt tiefelbc llnfer 3al ©lefen ,e(« 
lent eurt aljçt bn ter egenanten ©uniine ©lefen / 


tem nacttelgen in tie ©tette unt ©eridne/ te (le ; tic HnO tie ten ôtragttrrg idjirfen wertent pliben/ 
tanne gefeffen fmtt/ unt tarinne fie geberent / unt unt tem £rieg getriinvlicb mit emanter triben/ 
fellent fief) eud) teé iXecfite ten cinanter ter iren teffglidi fel eud) fin /mer ti ebe jeman tter ter wer/ 
aimptlurten unt iXidjteni ned) terfelbcn ©retfe unt Uni tic ten ©trugburg eter tie Hnfern Iricgetef 
©ericfitc ©emenbeit unt ÇKecbt benugen leffen / en fdjetigete / eter terunreduen iteftte / unt wir 
aile ©eterte ; Wo tetfe tao jeglicfeo tfrril unter déifier unt ÇXat ju ©frafjburg tie tanne ju 3if- 
HnO mit fluen armen îutten unt SRiebtcrn febirfen ten fient/ eter ter mererd^eil in Jlnfcrme «Halte uff 
unt beflellcn fêl / tai tem <Elegcr furterlidj gcridJ* Hnfcr ©ijte crfantleni l tag Une Hnfern ©urgern 
rtt / unt «Hctfcr nit terjegen mette / ene aile ©c. eter ton Hnfern Hiirct&t gefebeen wer / unt Uni 
Jerte. 21 ber in tifen ©ad?cn allen ifl funterlidi? bilffe ten tem ebgeiiantcn llnfenne gnetigefîen 
ccrett/ umb ancgetallen ©ut nnt tie fttiteter fltfc Jperrn ^unig «Kuprccbt nettmffiig wcrc/ fe megen 
ter Hnfern in ©ewer gebebet b«t / ta* tic beredbti- wir ten tergenanten Hnfern gnetigefîen J^crrn Ka. 
gct fcUen werten an ten ©tetten / te fl» tanne gc* nig «Hiiprccbt inanen umb finen QBitterfageO ©rieff 
legen flnt. ^ fr in ©tetten eter uff tem iante/ an tiefclben/ Witter tic wir ;m gciuancr battent/ 
©0 wer eutf) tanne / tav tafftlbe ©ut ieben wer fe fel cr Uni in ten ncttllen acbtc îagen/ necb ter 
unt fimtiidj gemacbt wurt ali rec^t ifl ; fe fel ci «ÏMnunge an tic ©lat I tie wir fuie m tifen necb 
fcarumb ug.iceragen werten ter tem ^errn teber ei aefebriben ftreiificn nennen / flncn QCittcrfigei 
|u trben rueret/ ene ©eterte / unt alfo fellent bei« ©nrff fdjiden/ unt tamit tier|fig mit ©lefen / |C* 
tertbeil Hnfcr jeglicb tbeil / ten tie jme jugebertnt I te ©leffr uff tai minflc / mit trien «Pfcrten wel 
unt JttcrflKccfccnCc fient / nit terbeugen nocti ge- er^uget / unt cime gewoppeten jlnecfte uff flncn 
flatten/ tem antern tf>e*l unter Uni tbeinen Hber* ©oflen f ©diaten unt Berlufl/ tiefclben tiernig 
flriff jetbunte unt fel eueb taffelbc nit tbun cnc aile mit ©lefen / unt ire &nf$te U nfer inc J^euptman» 
©eterte. ©efebebe ei aber torunter / fe fêl terfêf. ntl ten mit tenne babente wertent /alfo tanne cucè 
be tbeil ter eter tie finen ten Ubcrgriff getben fjant/ geberfam fin fellent mit Unfern Dicnrrn ncriRente/ 
tem ûbergriffeuen tbeil tai unter^egcnlidj febaffeu unt Hnfcr Bigente anjegriffente unt jcfcbetigcntel 
witterKrt unt wittertben/uut tai man tanne tar* uff tie tanne gemant ifl / tort) alfo / toi wir trie 
«web |u tem 9îecbten tente/ m aile tie QBife ali tage wrbm an ter jlat / tebm wir tanne ten état' 
bergefebribni fie»/ tec|) oggenemen aller terbrieffe. ! nanten Unfern gnetigflen Jjecrn .ftunig iXupreât 
ter ©djultc uut tmleutfcnbar ©ultte unt ©c()u(. 1 gemant Ijcttent PicrÇig u:i( ©lefen fuben fellent/ ont 
ten/ unb eucb Jjuebgelt/ Begtrcett / ©turc unt nit tamnter ,<u ten ticreig mit ©le fini tic Uni 
3*flfc/ tanunb mag jeglicf) tbeil rnitet Uni wel an. j ter ebgenant Hnfcr gnetigeffer ^erre Jîimm «Hup. 
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gnffcn unt pfenten / ned) Jure unt ©âge flncr 
©rieffe eter ali toi ton altcr lyrfemen ifl/enc©t. 
bette. î)ect> tai inan mit tciifclbtn vpfanten 
fifrittiietc getMwn fel / cnc aile ©eterte. QB;ri 
tud) tai jeman ter Hnfer/ ter Hnfcc cime tbeil ju- 
gebertte oter jutetfprjcbentc iluntc / fcltcbc U ber* 
griffe ti» cr banne getben l>*ttc/ nit feren unb bo ti* 
fem «Kccbtcn nit pltben/eber ten terbenanten ©tue» 
ten unb ©atben nit gnug tbun Welle I ©e fel ter 
anter tbeil unter Un# teinfclbcn tbeil / ebc ci fin 
kgert/ mit gan*en îcuwen bcbolffcn fin / bige ter- 


rccbt fdndcn fel / unt tiefelbc Hnfer 3^11 ©lefen/ 
feUenr eud) aile}it bt ber rgenanun ©urne glefen I 
tic Uni ter egenant Hnfcr -perre ter Jînmg fduden* 
te wurtet / bclibcn mit ten 5?rieg gctruwlidi mit 
cinanter triben / alfo tergefdinben flot I enc ©eter» 
tel umb mime mag cm rheii tai anter wel mon* 
nen. Unt manne eud) cm tbeil tai anter umb 
ÇUlinre motet / fe fel ein tbeil tem autern ned ter 
®Jaual ber ©lefen fdicfcnt ned'wrgrfdnbn.r ©5i* 
fe» Olefcbee ci ouef» fo toir Jïunig SKuprccbt / eter 
wir tic ton ©tragburg I ein tbeil tae anter gemanct 
Rr j brtW 


Ûigit< 


/ 


Anno 

1408. 
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bette I ta* bem ctnbem tbeil oucb notturffrig race jc- 
mantnbe/alfo bag ba* tbeil ba* oocgcutanrt toorbcn 
toer/ eucb gefriegct? gcfcbcbigct ( Plier Ocrunrtcbm 
tourte / fo mag baffclt* tbeil / ba* anber theil ba* 
oorgetnamt l>rttc / oud? tttauen umb fpilffc unb ft* 
tien CBifcbcrfagc* 95ricff / unb fol baffclbe tbeil / ba* 
alfo gemanet tourbe / mit fluet ftnegeburunge bet 
©lefim/ unb mit ftnem SiMtberfage* 23ricffc/ bem 
anbern tbeil gehotfam fin unb bicnen / glid) crié bon 
tet crflcn ©lanungcn baoorgcfdjribcn flet / boefc bag 
tué tljcil bas bo gemanet bette/ fin 3 a ' imt-©lefcn 
ter an bet fiat l>abe / bo et banne t)in manct / al* 
totbefebeiben Ifl / unb ton toebcrui tbeil bie ©lanun* 
ge unbrr Hué btfdJicbt / fo follent toit cinanbct gc- 
truiolicbcn b.rcttcn unb bebolfftn tînt / in bifen ned) 
gefd/ribncn jfreifen / alfo ginge tic ©ac&ef barumb 
ftrôwttet ifl / Unfer jcglid? tbeil fclber an/ fo lange 
biÇc ba* toit/ unb bie ju Un* gchocent I teclcbcut 
tbeii bec ®t$abe banne unbet Un* grfegeben ifl/ 
Unfet ©date unb ©c&nwdb<« gençl'tcbc uffqetid)t 
unb ber jÊrieg gefunet tourbe / unb fol oud) Unfer 
bbeintbeil (Icb nit friben / funen obcc futtoortten one 
beé anbcrit tbcilc* toiffenbe unb toiücn. Unb ebc 
baë toer / la* toir jtunig OCuprecbte / unb toir bie 
tort ©tragburg bcitcrfltte (inanbet gemanet / unb 
cucb toir beite tbeil jtgUch tbeil bem anbctn .Çelffe 
gefcfcicfet bette / fo follent Unfer beiber tbeil ©lefen 
unb ©icncre f jebraebe* tbeil* J/pouptlcutcn geborfam 
fin jerrittenbe / unb Unfer ÏJigcnbe ju fd)etigenbe/ 
uff tic banne beibe tbeil gentant bant/*one ©eoerbe/ 
joet oudj facbe / fo toir jfunig Qluprccbt bie ton 
©tragburg / ebtr bie ton ©tragburg Un* binvoib- 
ber cinanber alfo gemanet battent / ba* banne cin 
tbeil unbet Un* oon bem anbern utebr JÇiilffe bc. 
bbrfftc/ fo fol ba* tbeil ba* ber -ÇUffc bebarff J ba* 
anbcttbcil manen/ unb ta* tbeil ba* gentant tour t/ 
fol brie fluet SHcrte in ben ncbflert ad)t c 2agen noeb 
bet ©ianunge fcbtrfen in bifet bicnoeb gefebribner 
©tette eme / unb fol ber tbeil ber bo manet 1 jmene 
flnet SXettc barju ftbirfcn unb bie fuitffe foUmt uff 
ire Çobe ertennen toa* bet J^ilffc furpaffer me fin 
folle / unb toa* bie funffe obet ber merertbeil unbet 
jn barumb crtennent ta* inan ju ber £il(fe me tbun 
«ber btllfen folle/ ba* fol jcglicb tb<il unbet Un* bem 
anbern fo Oil |ine anegepurct nocb SBlargjal In ben 
tKtbflm oierç^r 11 tagen barnod) tbun baltten unb 
toilfurcn/ ungeocrlicbe. <5* follent oudj Unfer S5f 
bertt il tante/ ©cblofft/ ©tcfle/©ïer(ftc/5)orffct 
unb Refît* in bifen bicnod? gefeferiben jtrcpgcn t bie 
toir uun ju mole habent obet barnod; getonnnent/ 
unb befunbet bie ootgenantrn Unfer unb bc* Jjpeili* 
gen 9Ucbe* ©tette in Çlfaft cinanber offen fin / $u 
allen Unfrcn ^riegen unb Sftotten I too toit ba* be. 
bortfen / bcbertbalb bet ©utgfriben l>alb getbun mb* 
gent/ unb cud) ju allen Unfctn Digenbcn / fo bi; 
tage fo bn naefte/ alfo lange bifcScrbuntbnuflc toe* 
tetf flcb tanig unb barin ju bcbdffenbc/ unb jn fel. 
bet ta* befle juthun/ ungeterücb. Unb loir foücnt 
oucli ton beten fitten bcftcUen / bafi mai» in fol^en 
linfeçn ©cblo^tn/ ©tetten unbïîeflen/ ^ofle oin» 
te unb babe/ umb bcfdjcibfn gcltt oncCcOcrOf/ tour- 
be oud) Unftr bbeine* tbeil* iutte ober ©ut in bem 
3ilc obet ^reife tmfcc ©inunge bereubet / anegriffen/ 
befebebiget ober gefangen / alfo balte Unfer* jettoe. 
bet* flutptluttcn unb ben Unfctn /unb brfunbet Un* 
beu oon ©trafiburg / obet ben ©cbultbeiffen / ©lei- 
fht unb 9vctten ber oorgenanten be* J^eiligcnÇRicb* 
©ttttcn in CElfafj I mit 91amen ^agnotoe 1 Stcl> 
mar f ©djlctflat / QBiffcmburg / £>bcrncbtnbcim I 
^cufcrjVttg / ©lulbufen / îbrenfeim / SKuafler/ 
ÏKo^hcim unb ©clf ta* oerfunbet to&tt / ober fie 
bc* funfi getoat toerbent/ fo follent fie ju flunb/our 
allt* ©uuten uocbjicbcn unb la* ^elffcn cutfcbuttcu/ 
enttettcn unb flcllig rnaef^n/ gtttuioUcbcn nw$ item 
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beflenîîctmogcn/ al* ginge bie ©a<J< Unfet fegllc^ Anüo 
tljcil feibet an / unb ta* follent toir&'umgÇXuprccbt » 
unb toit bie bon ©rta#butg / euc& aüett Unfctn *^ uo * 
îlmptlutten / Bogttn / ©urggtaocn / ©cbultbeifn 
unb anbern beu Unfcro uff ire ©jbc beoriljcn / ba* 
fie fiitbcrltcbe barju t^un follent in b« majftn al* 
ocegcfcbriben (ion/ one ©mrbe / unb ta* unb oon 
be* ufj unb inlofcnbe* toegen / al* oorbcgtiffen ifl I 
unb ira* taoor unb Ijienccfj gefdjribcn flet/ ble5Kî* 
die* ©tette in ©Ifaf antreffenbe / fwnt ©djultfiiii 
Surgcntwiftcrc unb SHette betfelben ©tette ton 
©cbeifc unb Çmpfclnife toegen Unfer jtunig ÎHup» 
tccbtc* fier fie unb allé ireQïcdptomcn ben egenanten 
©îeiftet unb £Hat ju ©trafibutg l unb allen iren 
9îo(bl'omcn (ipltdjc an beu Jpeiltgen gefc^ioorn/ bie 
oorgenanten funf^cben 3atc ganç / fienc unb 
Ocjre unb unorrprocbclicb jcbalttenbc unb jeoolfuren* 
be / one Scrjcg nnb ©coerbc. Unb bc*glid.ien liant 
bic oon ©trafjburg toa* Çitcoor unb uoeb gefebribert 
flot/ Un* jvunigf SKupcctbte / J&erçoge iubmige 
Unfer me ©uuc unb bcnfelben SHicbc* ©tetten /oud? 
alfo lipltcbe ju ben J^ciltgcii grfcbtooren/ aile* unge* 
ocrlicbe. QBet oudi ba* Unfer bl?cin tbeil j\rieg 
anftclc oon tocutc ba* toer / fo fol ber anber tbeil be* 
tbeileé Sigenbtn bie mit jute friegent tofle tocrenf 
unb bem tbeil ba* £rieg bette lofie oolgcn loffen ug 
allen finen ©cbloffcn umb befdjciben ©clt one ©c* 
oem. QBer oueb ba* jeinant toer ber toer/ Unfer 
cintbeil bberjicben moite/ twldjet tbeil ba* toer /bec 
mag ba* anber tbeil manum / fo fol bet gemanre 
tbeil banne bric fioer ïXctte in beu ttccbfien ad?t ta- 
gen nocb ber ©lanungt fdutfen jn birre btenod) gc* 
fcbribtn ©tette tint / unb ba* tbetl / ba* to manct? 
fol jtoene finet iXctte barju febitfen/ uuo cic funffe 
follent uf ire ©nbe edetmen I raie titan bon tbeil ba* 
inan ûbcrjieben toil unb gemanet bd* I bHfjtn folle? 
unb mit raie bil ? unb ma* banne bic fuitlf ober ba* 
mtrer t^cil unber inen/ alfo barumb erfennent noeb 
nuçe SHotturfft unb ©elegenbeit ber ©atben / ba* 
follent toir bcijterttjcil cinanbct getruwiicben tbun 
baltten unb oolfuren uttocrjogcnlicbm. Çrflunbe 
oueb in 3*1 Betbuntbnufjc bbein ^rieg obet 
ÎJigemfcbafft uff / oon raemc ba* toer / bo oon Un- 
fer ein tbeil ba* anber gemanet bette/ unb touchent 
biefelben &cicgc obcc Sigentfdjafft in 3»? bifcrSer» 
buntbnûfTf nit gtricbtct unb acfuitct / fo fotten toit 
bod) nod; berne alfo bie 3it bifîr 3erbubcbnâ$e ug- 
gegangen ifl/ oon betfelben ^riege unb Sigentfdiarft 
toegen / ju bebenfitte 11 cinanber getruralid/m bereitert 
unb bcbolffen fin/ in aller bermoffen unbSBife/ al* 
bife 23erbuntbnbge begriffen iil nnb oorgefd'ribca 
flot / uuç an bie ©tunbe unb 3*ttc / ba* biefelben 
jfriege unb Bigenrfdwfft genÇltcfcen unb gar gefu- 
net unb geriebtet toerbent / toa* loir oudi beterfitte? 
biÇ uf bifen fjuttigen tag ^ricgc unb Sigcntfdafft 
ge^iabet f)ant / barju follent toir cinanber raeber ge« 
tetten nod bcfjolffcn fin / ton bettent e* banne génie. 

QBannc oud) Unfer ein tljcil in be* anbern thcilc* 

J^ilffe ifl I unb Unfer IDieiict unb bie Unfern bp 
einanber uff bfin Sclbe fiat / tourbe baini b^ein 
©tat/ ©d/loffc/ Scflen ober ©ut getounnen/ obet 
tombe jcittan gefangen/ ba* fol aüe* Unfer ju beben- 
fitten gemeiu fin : $)od() raclcbc* tbeil unber Un* 
foldjc gcfangetien oefjet / ta* fol fie baltten nocb 
jCriege* iXecbt. aber fin rfjcil bi> bem anbern 
tbeil uff berne lîclbe nit cnracr 1 getoinnet banne je- 
utan i^te* / c* fp gefangen ober gnt / ber mag ba- 
mitte tbunl ba* er getruroct ba* jme gefucglicbc fie 
one ©cocrbe. ®cc oudi ba* unbcc Un* btben tbei- 
len bbein tbeil fiit ein ©tat / ©eblog ober Séfien 
jieben raolttc / unb be* anbcm ©epug barju beborffte 
unb barumb bette / fo fol ber tbeil bet ben ©cjug 
bette / béni anbern tbeil bemfelben ©ejug lubcn? 
j alfo bag ta* tbeil ba* ben ©ejuglebcnt/benKlbm 
! ©ejug 



DU DROIT 

Anno wit fîiirr $ftnmgt unb ÇofTen fraben fol/ un* j 

t mfl fp bJlDf tû * ©*wft* barju bet ©cjug grbructH'C 
mati otcr gtpcudKt tturbcn fritte / fut tergett/ fo i 
fel bal thcil lai ben ©ejng entl.frcnt fret tl Ccutclbcn ! 
©Mugmil flnrr ^ûtunge u»b Jtoflrn / frein tfreil / j 
unib ten ber ©cjug gclcfrent mort / unbcrjegenltd» 
tbibber anrivoitten an frie fîat / bo or genomen unb 
geidben irart. 2Bcr afrer bal icfrlfS ton folcfrcm 
©cjuge terloren Pbet gefrrnefet tourbe / ben gepre* 
flcn tel ein tfreil ban anbern ni ben nrcfrflrn bicrçcn j 
îagen bamodr unbcncgcnlicfr uffacfttcn unb beja* 
Ira/ one ©fberbe. Q&er el met» turf wir Ru itig i 
SRuprccfrt ober .fccrfregc Ipnrig llnfer ©un / obe I 
înr nie iu tanbe itèrent / ober ebe tbir in bifen 3«* 
loi beu SÿflDcfrmcgcs abgaugen nxr.nt / Ml ©on 
lange trente/ obtr pfre irir fr.br nit inîanbc tbcrcnt! 
Unfer ©ratfraltcr bit ©tôt ben ©trufiburg uff je* 
titan montent urnb Jpilffe unb berfclbc uff ben unr i 
gcuiant jettent Ms rctfrt butte ut? funfft Unfer beMr* 
ftp Mettez jcfciiKnbc umb bic ©aefre r.iruinb n>ir , 
frie ton ©rrafiburg gemant fiettcnt / unb Uns jutor 
«fre Mc nontc tMr angnffe ttibbcrfcrnc / bie er Uns 
banc gctfeon bette/ unb bie ©efangen lebig lieffc/bic 
et Uns abegrfangen frotte / obe ber bbeincé gcfdjccn 
imi bas fuient uur Jtnnig QUiprccfrr obet mit J$cr< 
çege lubttugc / obet Unfer ©fabtfralttrr bon bein 
oMrbcn / uffbicroir gemant frottent/ uffnctnca/ 
unb fbiient )t»aw Unfcr Yvette in btfer uoebgcfcfrrib- 
ner ©tette eme / unb bie ben ©tragburg bric irct 
OCctto barju lefricfcu / unb fellcnt Me funff e Uns ben 
bebenfittiti berfroren/ nnb SP borne mit bemSKecfr* 
ten bon emanber cntfcfreibcn/obc fie Une mit $tint» 
licb.it nit ûbmragcn funbren / troltte iîu» afrer frie* 
mute unb mit tan Dvetfrten nit alfo bcnûegen / (b 
fbiient Uns bic ben ©trafjburq barûber uff ben obet 
uff rie/ uff bie tbir banne gemant franc/ nit b et bu n* 
ben fin irfrelffenbe. Dcfrgiicfre Uns bet ©fat ©rra^ 
frurg gegen bem borgenantten Unferme gnebigefien 
J^ani i Jjcrrn 9vuprecfrte 9\0uufcfrai J^unig / ge« 
gen Uuittme £trrn J^crçoge iubibige finie ©une 
unb irem ©tatfraltcr frunmbber one alie furtwrttc 
unb ©cbeTbe. Œannc ouefr tbir jfunig 9iuprccfrtc 
bic bon ©craftburg nianett trellcnt/ bas (plient une 
tfrunc mit Unl'crinc pffeue S5ricffc / unb fellcnt )n 
ben lebiffen gen ©tra^burg in jr ©tati Pente ©tet* 
meifl r ber banne ifl / be^glidjen ibamie ttP ober 
Unfcrn ©tatfraltet bic ben ©rra|$burg inanen moi. 
lent / bas fpflcot fie tfrun mit ifrrem effenen Sricffc / 
unb fpüciit UnS ben febiefen gen JÇicibelbcrg in Un> 
ftc ©tat / Uns ober Unfêtmc 2 1 mpt man ne / ber 
banne alba tft / ungcbcriidfrc l umb ibaS ©aeben 
inan cueb tagen fetn (faite U'urbent / ifl baett. 

3 fl bit an ilngc ober ©atfce Unfet ^unig 9vup* 

recbtS i fp fcUcnt toir jiren SHctte i Me tbir brqu 
fdMtfcnbc tvctbcnt / gen J^agnome fcbicfen fu ben 
bric u / bie bic bon ©«ra^bueg barju fefriefritt. 3ft 
aber bie ©ad) Unfer ber bon ©trafêburg/ fo folienr 
iwc Unfer jtbate SKette unb ^>otten gen ©ctuicrfr 
frcim icfriefcn / ;u bcS egenanten UnferS gnebigefien 
Jpertn bcS j^nmgcS 9uttcn bic er barju fcfcictai 
puefr al» npn ©cfebbe unb Orbcnungc/irtgcn fKciiii* 
febet jfcftfere unb ^unige ein ^Pral5*©ràbc bp 9îi« 
ntl fo cm SKomifcfrcr Jtcufer ober jlomge bon 2>o* 
beSwegea «frgaugen ift / alfo long fein ontcr crmelt 
ifl/ bts J^çiligcn 9lid)S Vicarien in 3frutfcÿen 
ianben fin fol f nod) berne bas banne cud) Renier 
Carie ©cligc m t îXot ber ^orfurflcii eigenilicfrc ( 
gcfcçct bat / notfr ufibpfnng finer gulbinen Julien 
barûber gemaefrt / bie wir bic bon ©trafjburg grfe* 
hen banbr. grtoben unb berfptccten trir bic 

bon ©eragfrurg obgenaiu l obe tad mer / bad ber o(>. 
gênant Uinct gnebigcfler jÇ>«rr £unig 9vuprccfrt in , 
3» bifet Setbuntfrnuffe / bon 'îobee megea abegen ; 
»utbî I toi ©ot lange menbe / ipolttc bann jcman j 
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ben bprgenanten Unfcrn J J^erfrpge îubibigen Anno 
an ben Vicoriaren/ unb fplcfren fînen Ôùd ren frin* . , c g 
bern ober irren/ bas tbir fine aUbann getruwlicl'cn "* * 

gerotten unb befreifftn fin fpiient / bif ^arml al» 
fp banne bife Berbuittfrmige meren fp|. Ôud) fol- 
lent wir jùnigc iHoprecfrc unb J0rr$pgc£nfcnHg Un* 
fer ©un unb Unfcrd ©tetteu in Clfufr unb 

bic bon ©trafjburg pfrgcnant/ bp allen unb feglid'en 
ttnfrm ^crlicfrcitten/ 5 r, ^ ,tl{ ' n 1 Oîccfcfc:i unb ait* 
ton JPiarioincn pltbcn / npcbbciue îbir bit fiiipeter* 
fine inné unb tarpraclit fr^int/ gcnÇlicbe unbcmufetf 
unb Unfer fetibctcc thcil fol ouefr ben autan Mrjn 
gctrumlidjen berotten unb bcfrolffm fini bie ju franb» 
babenbe unb jeb.Mttenbe / lié ifl juiriff-nbe / tad 
in bifer 23 rbuntfriiufjf berebr unb bet.binglicbe un* 
gciragen ifl / twr es / bas ©et lange roenbe / Md 
mit jfcinig fXiipc ctt in bifen funffçeben 3 tW W fM» 

ÎPbcd ibegen pbegingen unb llurben / bad banne 
J^erçpge iubibigc Unfer ©un/ mit Unfcrn lanben/ 

©tett.it/ ©leffn/ Se|len I Qtfertfitten uni 5)otff« 
fern in bifcine j\teiffe begriffen/ unb fiinberlieb mit 
ben pbgefcbribcn Huf'cr unb tcd J^.iCtttn îKirtifd 
©tette in iJlfâg/ alfio lang fein anber^’imig errneft 
rnerc / alfo ein Vicarie/unb fp ciitanbcr Siomifeber 
£uuig enpclbt irctbcn mer/ alfo ein lanbSr^t tcd 
SRidJcS / unb bie bon ©tragbunj bife funffçcfrri» 

3or bol ut; bife Sttfiwttfrnugc getrutotiiefre fraltten 
unb bpUefuercn follcnt unb tocllcnr / unb fînb Ml 
bic Rrcige unb ©cgtiffe barinne bife 3 rbuntfriiuge 
ibercn unb ge bal tien mer ben fol. 3 :l bem erfien bon 
bem J^pwenflein an; alfo bie ©cfrncffiffen goût 
ûber unç gen <)>firc / bon bannen imp gen 2>(umen> 
frerg/ bon bannen gen îatenri et / ton baawn gen 
SScfprt / bon SJefort Afrer unfr gen 21(lel / bon bail» 
nen gen ©ant îfrfpbot / ton ©ant îbeobot gcit 
‘Xunufer / ben îunufer gen iienflat / bon licnflat 
gen ©nfü / bon Uilffil gen îfrufr / ben îfrufe gen 
©arfccurfe/ bon ©atfrrucfc gen ^erren/ben 5Çietfn 
gen ©rcaberg uff bet Q)îoftl / beu bannen gen QBal» 
beefe/ bonîBalbcrfe gen 2i3efel frin ûber 9lfrui Mçe 
gen ©urbrrg/ ton ©urberg gen '2Biffebaten / ton 
ÔBifefroben gen Oniflabt/ bon Omflabt gen lu ben/ 
bon luben gen 2Bibern/ bon QBpbrrn gen Oluperg/ 
bpn tlluperg gen QBilbtperg / bon ®iltpcrg gen 
2)ornfleBen / bon £>pmffeBcn gen ©cfriliacfc / bon 
©d'uliact) gen ffriburg / bon ^rnfrutg gen leuffein» 
berg / unb bon louffcnberg inbbcr unp au beu j£o* 
tbcnflcin/ alfo bic ©cfrnefleiffen ton Mm ©cfrmarfr* 
malbt fdunciçcnt. Q3>cr es ouefr ©acfre/Ms bfrein 
tfreil in bel anbern tbcilcd Dienft. ober J^ilffe itéré/ 
unb Mr tfreil bem inan ba Mente / ber £>iencr be» 
berffte/ bal fie mit finen ü)ienern rident trie ober 
hier 9)7nlen megeS ugertbalb bifer JRrcifè ungebedi» 
efre/ bas ipllcnt Unfer beiber tfreil ^icucr tfrun/ unb 
mit emanber riBcn/ unb einauber gertuttiid) bpgc* 

(lenbig bcroBcn unb 6cfro!ffca fin / gliefr alfe iu ten 
Srcufen one QBibbcrtebc / bod) alfo bas Unfer bfrein 
tfreil ben anbern tfreil uff jcman manen fol/ ber ufje* 
toenbig ber obgenantcn ^reufe gcieffen ifl/ unb ouefr 
alfo bas inau Unfer bebctilBe Wiener niergent ber 
^eeife ju lautmere legen fol / ungcpcrlicfre. 2(ll;l 
bal frietor gcfdwifrcn ffpf i prfprecfrent wir ^unig 
SXuprccfrrc bti Unferu ^uniglicfren Çren unb '215 ir* 
bigfetBen f unb gelobcnt mit ^crçog iuMtig obge» « 

naut bp Unfcrn ^utfliicfren Sruwcn unb i^rcn / gc* 
tnnoltcfcen/ |leBe unb tcflc jefralBenbe unb je belle» 
fuerenbe/ one alle©eberbc/ unb m bifer S tfruntfr» 
nufje fraben inr .Humg Dîapredit unb J^erpogc iub* 
itige borgen. iiggenomct! Me ©rmutbigea 3cfrûn ju 
ÜJlcnpc/ ^riberkfr je VScllc / unb ÇBcrnfrcr je ftÿ 
tel ©rç©i|d)Pbe bel Çciiigcn SRidjel ^crfutfle n I 
bic Sifèfrobc ©tiffte ju ©noir unb ju 2i5otmfê J bie 
J&ptfrgcpprnen ÿurflen ^aric -Çcrfpgc ju iotruigeii/ 
unb ^nbtricfr Jfpcrçogc }u Ojcrcwc^ Unfer licben 
©une 
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©une uhb ©cl>i;eget/unb bit ©image bic n>ir wn SBUflemburg Corinne «G / ben ©bcln £etm ©rote Anno 

Unfer Spfolçeo wegen/ mit bem Jpod>gcporncn Un* ©nitcbcn bcnipmngcn/ fo berre irir ju brin betbun* u 

ferme lichen Cbtmtn ©ctnhartte QHarggrabe »u©a. ben fiat / unb trie ben uGnemm follent ungebcrlichf. °* 

brn baben l îlfo btrrc »ir uub Unfer jeglic^cr bic 2tl!cr Mb KgUeber betgetebribnet ©rude cpunctcn 

ugnebmen fri / unb met* ba$ wir jananc hmanfut* unb Tlmefcln/ ju ttarcin Urtunbe uub bcflein @e* 

ter mit jcmanc fBunttjnugc oter ©migunge mad;cn gngfmific I fo b.ibcn wir ICnnig SRuprcdte Unfer 

tbolltcn/ bannne follent mit bife tOerbunt^nuge mit .Runiglitt 9Jîa|f|tft3»figcll unb wii Jjpirgogc $ub* 

beu ben ©tragburg atleiit ber ufjne$mra / unb fol wigt Itnfcr cigcn3<ifiegcll unb wir bic bon©tr«g' 

Itntf bife Strbunthiugc bflran ntt lefjcn, 2Bit frurg unb btS ©fête in ©liag borgtn. Un* 

©lauS 3f*rn ben man fprichct ©dnilthcigc/ SXitter/ fcc ©tetfe groflen 3n;jefîcgclc on biftn 95ritff ge* 
bec Çfteifhr unb ber SRat gcuictnlid)c je ©tragburg tf)on hentfrn. © ben tes necfccflfn ©uneeftagetf 
ocrjeljcnt/ wa* bon Unei baber gcfctjtiben ftci / bas Wr bem Saline tage / ber bo war ber funfftc tage 

trie bas ailes fûr Un*/ Unfer ©urger / Unfer Çftact* in bnn TlprtUt/ bcS 3 arcs bo man jalt ben ©roc* 

toinen/ unb bit Unfem liplic^e an bic .^eiligcn gc* ©epunt bierçebtnljunbcrt 3 ate untl âC ^ tf 3ore/ 
fdjworcn habent l je balttcntc uub je bpUefurenbe/ unb fintbiicr ©nèfle brie glidi / ber cine bp Un* 
utigtbtrlichc l unb follent unb «'plient je bic abegen* Æuntg ïKuprertn unb £.rçpqc iubroige llnfcrine 

ben ÇRette aile 3<W in Unfêt ©tat biftn ©rieff unb ©une/ ber anbet 6n Uns ber ©tar©tragburg/unb 

was bannne bcgriftcn ijt / bem nuwcn ancgpubeu ber britte bp ben SRicÿeS ©tttten m ©Ifag/ bic ou# 

SXette in ben Çnb emp|clt>en jel>altttnt* / unb m bi* bp fit plibenr. 

fer Scrbimtfynuge nrtneu voir ug ben ©rwurbtqcn 

Jgkrrnl Jjetrn QBifyclme S5»fcbcffc ju ©ttaGbueg/ CCXX X I V. 

uub bic ©tifft unb SÔiflunib bofclbcs / barju bit 

SSunthnugc bic wir t>abcnt / mit rein .Çorbwurbigcn \X>ibcrl>oIce ’C'erefntgimg jwifc$tn Ulrich d-ytt* 16. Juin, 
jgntftcn Huferme gnebtgen J&ctrn 1 -Oerrn 3ol>ûn Qogett ju «Lôcf / ©raffen (îb.vbarbt wh 

©rç> 25 i|d}Pbc je fOîen^c 1 mit ben -£>pcbgeporncn : tadlcnburg / Xlbrtcbttn £>i|iixtff ju Cc»< 

Jjiitui J^ettn ©ctnbattte 9Rarggta\>cn je ©abenf unb anbertn ©raffen/ ^‘re^oemt/' 

^ictrn ©berbart ©raben ju OBurnenberg unb mit ! unb dictait mcbtl tuiebcr bie ©cbûren rpn 

ben anbern ^urftcnJ Jpertn uni ©tetten/ in beefel* 2lppc»jcll. QBorum bitfclbc cinauber tteulitb 

ben l)erbimtt;tiugc bcgtitfcn. 3ttin bic ^untbnuge benjufteben fiel) betbiinben / ba frrn bic bcnaunte 

mit Unfern gutten ^runben unb ^regcnpffcn ber 21pp«njcllcr jene mit Oiaub / iSraub/ unbüJîcrb/ 

©ictti ju ©afel / 3tcm unb bic ^unthnuge unb ebtt loin) an ihtcn grcrtjeitcn bcfd)4bigen wpiten. 

gtmifcf'nfft mit Unfern guncii Jrunb.n trn ©an ©cben ju QBalfe am necÿfhn ©ambftag nacb 

frurg bic 3ilc ug tic tvilt bicfelben ©umpnu|fcn/ 1ÛcitS* , îagi Anno i,o8 [Lumg, îcut* 

©inigungen unb ^nntfâiaffc torrent / unb nit Un- ftbes iRcicbS- Archiv. Part. Spécial. 2fbtgei* 

gcribreti alfc/iwt es bas mit bicfelben Sôuntbuugcnf lung 11. Concin. 1. gonfeçung II. pag. 46.] 

©iiugungcu unb ^nmftbafftcn ctlenqctu tvolttcitt / 

rbet in anbet SSuntbnugcn tcmcnl fp follent mit al* C’eft -à-dire, 

banii allctoege bife tScrtuntbiiugc juter uçncmcnf 

unb fol Uné bife üDttbuntfyitttic taran nit (eçcni unb RtnoNvtlUment Je tUnion entre Ulric Duc Je 
fccfciibcr fp nemen voir banne ug Unfer gutten ^tun- » Albert Evêfue de Cmfianet , E- 

fct ben ©Utgctmeifler / âUt / unb bic ©urget ge* B E n A R U Comte de NtlUmboiog (j quelques 

!n(mlici)C ber ©tat gu ©pire. Unb nnr bic autres Comtes , Barons , iÿ Nobles , contre le 

©(bultbtifju/ ©urgetmcifter unb ÇRerte bcs jÇiciit. Canton cC A p h e n ze l , portant promtfle reti- 

gen ‘îRiébc- ©tette in ©Ifag I mit ÎUamcil J>agno. ( proqne de s'ersit'aider (ÿ affijier fidelltnunt en tas 

me J (Scluiat / ©cglctflat / Q3$i|f Illburg l Obetnc* H !i< (eux dudit Canton voulurent entreprendre 

benbeim ! ^eufetfp.rg/ 9)înlbufcu l xirniteim. SDîun. quelque ebo/i c»ntr eux, leurs Droits y Libertés. 

fie I SReghim uub ©Ug rerjclvnt I mé brn UuS . ^att à JValje le Samedi après la Fête de St. F\- 

baror cher bienpcl) acfdiribeit îlctt l bag wir bas al« tus 1408. 

les fur Uns uub aile Unfer ©urget unb Unfer Çftoct* 

Ionien 1 unb bic Uufetn liplicbc an ben J> 1114m gc- nacgSc liante 1 Ulrief)/ ^cr^pg ju îcrfl 

fcbivcrcn babeni gcrruivticljc j balttenb. unb jcrollc* ^ ©taff ©bcrhatbt bon ÇMIcnburg \ J^einritt) 
futenbe nngtbcrlicpc I uub in bifer S.-b inibnuge bon ÇRcgnegg / Çrcubcrr/ ©crcfctolb bon ©tein/ boit 
ijabent trir uggenomen ben borg^nauten Hmerii gne* SXunfpergJ ÎRitter/ J$einrû$ bon <Ranbegg/£Rittec/ 
bigeften Jjperrn ^utiig ÎRupredH.n uub bas Jjpeilig QBalthcr bon ^unfegg I iXubclpl) bon ^ribing en/ 

SXicb' unb wir follent nit gegen flncn ©naben wer* ail ©iben J6aiipt*$cutb 1 1( - Xlbéedït bon ©dttcS 
ben bas Wibbcr bife ©uiubnugc fr» / ungtwrlicbc/ ©naben/ ©ifdwff ju Go|lanÇ / ©raff iRubolpg 
trds alfo I obe bas wcrc bas berfrtbig Unfct gnebi- bon fDlontfott / j^etr ju îettnang / ©ra|f J^ang 
gcflet J>err Xunig SRuprccbt bon îobetf weg>n abc* bon fupffen/ ©raïf QBilhelm ben 'Dîcntfort/ jÇctt 
genbe wurbe / ce bic 3arjoU unb 3it bifer Srtbuntb* ju îcanang ©rarf QBilbelm bon ÇDÎPntfbrt/ J^crc 
nuge bergangen uub 11g wctcn l alfo borgefctjribcn ju <prcgen| 1 ©raïf J^aug bon üîîontfort / (Jom# 
fl et I bas ©c t lange wenbe I uub cm anbet SKouti* mcntbur ju Subifcn / ic. QBalrbet tou jîlingcn I 
ficter itumg crwclct wurbe / bas wir algbanne bem. Ulrich von SranbiS I J^ang îrucbfegju ^Baltpurg/ 
felben crwrlttcn SRoiuifchen Xunigc bon bcS SXicheS ©tepljan bon ©unbelgngcn / J&ang bon 9\cfmcgg/ 
tvegen/ nod) bem et UaS Unfer gribeit beflettigct JF>ang bon îengen I ttlucfc PM ^lingen / ipang bon 
bat 1 bulben unb fchtbetcn mogen 1 unb jmc oud' tu ©obman / unb fein ©ob« J^ang / Jpang >£onrab 
allen ©aeben geborfam gn l alS cime dUitiifcben bon ©pbman / (Jenrab bon lupffen / J^ernian bon 
^unigt Unfer ute rcditcn ^errn/uab oud) alfo wcn- ÿrenberg/ ît>oma« bon ^rtnbcrg I J^cinricb ben 
ne wir silf» cime crwclttcu SRomtfd[)en ^untgc gc* sjlrbaeb I Jprmricb bon ^fenburg/ QBaltljcr bon 
bulbcnt uub geidîiborent noeb borgcfd)ribnct a5ig, ©tciu ®ol!f bon ©«in/QBolff boniUingenftein/ 
fo follent Wir getruwclicfte ait m werb.n bas crUnS ©berbarbt bon àanbauf bornât bon lanbau/ SHar* 
gunc/ bife Scrbuntbuugc lie borqcnantcn 3 ar i a l guarbt bon ©cbcücnbcrq;©uTd'l)arbt ben ©d'elltm 
ugjebâlltenbe. •2Ber aber bas cr Un» bas nu gun. bergf <Sonrab bon ©diellenberg/ Jpetnrich bon J^br. 
nen woltc 1 fo fcl bife 33erbuiuj)nuge genç uub je- ningen/ Itonbatt bon 3»agmgcn / ©eorg ‘îruch- 
mol abc fiii/migcbcdichc. Cuch tuincnt wir bic bon fcfj/ ^ang bon Üuufegg 1 àubwig bon J^otnficini 
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DU DROIT 

AnNO -Ç<wG W« JÇornflcinf ton ©du$bcrg/ ©urefbartt 
o ton SDînnfperg / (Jcnrnb ton J^anmcnboffen I ÔBal* 

I 4°° cftcr unt j$an§ tfn ©tation, Çiaug ton ©ilibad?/ 
95urcff>urtc ton iÜIpnl Çonrab ©erger/ £rinritb 
îrucbfcfi / £cinricb iRcggwilcr/ aile SXittcr/ je. 
Çafpar t*cn tflmgcnbcrg/ îbl&rr te» ©cbdlcnberg/ 
Qïïarjr te» ©cfccùenbcrg / -fpcinricb ton ©ebeUen* 
berg l 2Tlbrcctt ton jtunfcgg / -Çang ton tfunfegg 
toi» jtunfeggcrbcrg / 2Ubrcdpt / lllricl) unbÇgg toi» 
£unfcggcrberg / Lu toit ton Æmifêgg / Ulrich ton 
•Oomgein/ Courut ton J^omi'tcin / ton Xfrobtin/ 

B - Jjerman ton J&oruftaln / J&cinrifb ton Jpornfîain/ 
C2B:rner ton J$crtmOria / Çonrat ton ©tein ton 
CErbaet i Cenrab ton ©tein Nt 3ccb / J$ain|mami 
ton ©tein l <pctcr ton .Çocbnfgg / 2BiIf)Clm ton 
Æneriti^cn / Jpcinrict' ton .Rneringen J Œilbdm 
ton tfncringcn / ©cbutli tou ©tcffcln I J^finrid» 
•ton ^tiringen r .Çfinricb toniKanteggr J$ai>g ton 
SKantCug / JSang ton J>»bura ter 3ûnget / SHu* 
tclph ton lanb.nbcrg/ ünclle ïruebfcg/ J^ang ton 
2Biibcnfclg / Hlrieb tou J^apuicn^c^Tcn / £cinrieb 
tou iaufcenbcrg i 9îamfptrg f J$a»g ©enguouer I 
Çgg ton SHcifdjad) / 9\»ff ton ïHcifebaeb / J$ang I 
unt Çberlin ton tXcHcfcac^ I ©Jolff ton ©Solff»*/ 
Surdon ®îaocr I CEgUn unb©urdbarttton9lan' 1 
tenburg/ lu$ ton 3Bortnau/ .Çcinrieb ton QBbrb* 
nauf ©tubenberg ton ©tuben / Jpcmrieb ©ogt ton I 
{cflpolç/ mit foin ©obn ÎKutolpb / ftrid ton Çln* 
beffen / ©urcfbatbt ton ÔBril r / CrbcrbaTtt ton 
QBfilcr/ Courut ton 3Bci(cr/©cit$ ton jÇeapûn j 
ton ©tûnlngrn / £eiiirid}. ©urieb / ©uflcttcn ter 
2(lt / ton ®îapfenbura / $oé wn Hrcnnctb / jÇil* 
tebranb QBicli/ J^ang ton SJJîagcnbucb ber Tïciccr / 
-Çcimicb ton ^ngcnbiid) / .Çang ©og / iirté ton 
2fDclébf!fni/ je. 2Clt$ mtr torgemantte ©efeüen gu 
einanter feiniiicn feint/ in lem ÇHabmcn St. ©cor* 
gen bcé SKuteré / gu ttifcrftebcn mit ter Jfpilff ©Ot* 
tcé b.n uitrcblicbcn f Auffen miter tic ©cbûr gu 2tp* 
Jkngcll / unt ire Jpclffa l tic la angtijobt ton ihncn 
Itarcn / miter aQe SKittctfdjafït / unt tarum ijiren 
aignen J^errn gu tmretben / ititer ©limpff unt 
ititer >Kecbr/tarf aber ter 21 Uerturd>(tudîtig( 15 '' r ft 
tint £rrr / ^err 9luprcd)t / ton ©oBe* ©naben/ 
5 HJiiii eber Kénig / gu allen 3eiten ©îcljrer M 
SXcub^/ Bnfer gnitiger Jpcrr/ crfent unt angefeBen 
fiat/ unt aucfy targu gctfian fat / unt fid> tamacfi 
centûtigct / unt fclbft mit fein fclbtf f eib gen (îoftanÇ 
fatu / imt antcrc Jûrflen unt -Çerren mit ihm / unt 
bcrfbrt tic ©i JB unt ©aefen / gu baibcn ©eitfen / 
imt ridit aud) tie ©acben/ nad> ter iXicfr ©rieff/ 
QBcifung urtt ©agi tic tarum gegeben (Int ; SBann 
aber l|n^ tergenanten ©cf.ücn fûrfommcn ifl / unt 
Itftr tâglicbcp gcttarnet iterCcn / ton Hnfem guten 
greiinte n / nue tolcbc f âuff iticter u(f(lan mb^tcnl 
ton ten tongen ©cbûrcn/ tarum ttir aucb aber gu 
cinauter geritten teint/ unt fab:n llitrf tarum ter* 
Oint / einanter gu fclffcn/ob iolefi bKe ftiiitf trictcr 
liffidiiiten / ta§ mir ten tcfio bag i»ibcr|letei» mû* 
gen / aticfc baben ttir Un^ je geaint / tureb QBillen 
ter J^enligen jtircbm/unt teg JOcnligcn SKbuufc(>cn 
9îcid)^ I mit tureb geineineei s Jlu® unt ÿrieten^ 
millen/ trfj fan W itann aug ter -Jugent teg Jrie* 
bénit frldi antcrc ïiigent ttacbfent unt fliejfcnt ifi/ 
ta ©Ütt nuuinigfeUtiglicb taturefc gelcbt / unt tie 
Luit geiebirrnt / unt allermdnniglid) tefï minber 
bcFûmmcrt mirt / unt aucb umb tact/ taB©ilgrim/ 
Xaoffltut/ fautfafrer/ tic ^auffmanfctiafft < unt 
ail anter erber unt untcrfprocbcn Jeutf / fi** foK« 
©aifllict oter ÇBrttlicf / tcfto fle^crer manteln mb* 
gen / ic. fo baben mir einanter terfprocben unt ter* 
feiffen / ben îreuen unt betj Ttpten l aile tiefe nacb' | 
gcidiribnc ©tlkf untftrticul gu falfen unt gu rtjun/ 
in ail QBeifi unt QHaB l aïs hic an tiefem ©rieff i 
gefetrieben ftcft I ofngc(vifrlUt> / k. £>(4 Çr|icn; 
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ob tie Wfen Wuff ton ben Tfppengeflern triter uff Anno 
erftûntcn / oter ton ifren jÇclifero / antert ten tic o 
SHicttung*©rietf itcifcn / ait ob jemantttdr/ ter *4 • 

Wnfer emen oter incfr/ oter tic ilnfcrn / oter ci* 
nen ilnfcrn IDirncrn oter ©urgern / oter tic Uttf 
u teriprccben (lefn I (L fenen ©aifdicb Oter QB.'lf* 
icfc Cprrfofnen I al^objcmant cincn ©ilgriut/ 
^auffleutf / i antfafrrt / oter ©aifllicbe {eutf in 
Ilnfcrn ©cbicibcn angrtff oter befcÿdtigte / mir 
OTortf mit SXaub/ init©rant/mir unrccbtemSa* 
fen / oter mit unrccbtem ®iterfagcn / oter ttn#7 
oter tic Hnfem/ oter tie Hnrf gutcrlprcdren fiefen/ 
ton Ilnfcrn guren ©cttobntcifcn/5renbeucn/9\cd>. 
rtn / ©naben oter ©rieffen / tic mir/ tie Hn ernf 
oter tic Uni* gutcrfprcctcn (lefn / ton 9tbinif$cn • 
^ànfern oter ^bnigen bififer braefit / erlangct oter 
crmorben tant / fringen oter treiben mole / oter té 
mdr an Hnfem ©d/loffen / feuefen unt ©ûrfern/ 
raie ©emale oter miter 9feefje / uff ®affer oter 
uff fant/ ta^ tcnn w(hr efegenanee unt tie Hnfem/ 
unt tic Bit# gu mfprectcn dcbtn / tem oter tenen 
tarm g t'rulidi fcilrn unt mollen beraeben unt be* 
fol ffen fein/ alébalt mir oter tic Hnfem lté innrn 
oter gemar merten/ oter ton tem/ Nn feleteé mi* 
terfufr/ gu frifcficr îfat/ mit nad)/ mit guruffen/ 
unt mit allen antern ©adien / nad) allen tfren bc* 
fben / unt nad) ali Hnfem Scrmbgen / ton cincm 
«tHirten- ïag big gu tan antern / gu gleicter meifi / 
al* ob etf Hntf j glithen felbé angimg unt miberfitt* 
rm voàtl an ail ©efüfrt/tt ®dr té abvr ©aef)/ 
bafl fo(d)©efcbid)t unt ïngriff alfo gcfdMffcn oter 
geftatt m<ircn/ tog (le gu frudifr îfat nicff folten/ 
noef) mM)tcn erobert luerten I nod> au\<getragcn / fo 
follcn ont mbgen ter oter tie / ten foldvr ©état 
miterfahren mâr / Hnfercr jfSauptleutf einen mab* 
nen/ terfclb J^auptman foO tic antern JJaupdeutif 
gufammen mafnen / clin aûc^ tergiefen / unt ma$ 
tann tic oter ten mefrem tfeil unrer ifncn tuneft 
unt iîbereintommen / ma* targu gu tfun fer/ tag 
foQen mûr ©efdlen aber tbun / ofn ©efifrt/ ic. 

Hnt mare tél tag mûr ton ter torgefebriebenen ge* 
fd»icfit megen gu ^elbc ligcn/otcr ©cf B faben mer» 
ten / unt ob ta icfct ©<$lcfi oter gefaugen gctrort* 
nm murten / biefclben ©cblofj unt gefangen foil 
mon ten ^aupileuthen antmortten/ toèf) alfo/gieng 
icbgif nuç taraud/ had foltman tfeilen anter gemei* 
ne ©efellfcfcafft / jeglittem ©efêllen nacb feiner 2fn* 
jafl/ ehngef^hrlid)/K. foH aucf) Hnfer Peiner# 
ter in ©cfcllfeihafft ift/ oter noeb tarera Point/ nn* 
ferd Prind ^einh / ald lang tie ©craiiumg mûfrrt/ 
àfccn nod) tnnefen/ twter faufen noeb foffèn/ no eb 
fpcifcnfnoeb cntbaltcn/in Hnfem ©rflinen /©tblofi 
fen noeb ©ebietfen / noeb gefdfrlicb finfebieben/ 
twter feiinlicb noeb offentlicbiofn gcfdfrt/tc. 2Bâr 
aud)/ tb mir mit jcmanb gu ^neg tdinen/ aM tor» 
geicfineben ift/ fo follen unt mollen mûr nacb tiefer 
©cramung tannoeb einanter beratfen unt befolffen 
fin I in aller ter ©Jcifc fo torgeftbrieben ftcbr / big 
tag ter JCtieg gdnçlid) terriebt mirtr unt tcrftynf/ 
o^ugefàbrticb / K. îlucb foll Hnfer Peiner / umb 
fein ©aeb / tie (icb ton tiefer Seramung ttegen 
tètlauffen murt / mit mernant audfôtjncn / fritert 
noeb fûrmortten/in Pcin twife/obne Hnfêrer J^aupr* 
fcutlj / oter ihr teg mebrern tt>citë millen / ob» ge» 
fiibrt/ ic. Hnt umb tatf / tag tiefe ©cramung 
gmifeben H né allen / tic je$ in tiefer ©cfeilfcbafft 
feint / oter noeb barcin foramen l gmifeben U né al* 
len in gutcin millen/ obn gmeriing tego bag bleibcn 
unt befieben mag/ fo baben mûr H né bté gegeu ein* 
anter terfproeben unt terbuntcn/all gemeinlieb unt 
befonter/ unt aile tie Hné gu tetfpredKn geben/fîe 
fapeu ©aiftlieb oter QBcItlieb/ ^tci oter BftÇbcü 
mer taé Hnfer emer gu tem antern gu fprccbcn bett 
oter êtmnl tarûber follen ttâr Hné cmrt Oîed'tca 
Sf laffen 
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Anno *ûffen bettugra/ gcgm eincmter/ «nf Bnfêre J^aupt* 1 tarfib mag tvetjt jflrrman pfUntrn mit anqretffot/ Anno 
9 fcutb/oter auf em ©emcincn/ten rie J^aupt-icwrh ai» tué biffôcr i|î foramen/ tint tag ta# nicbt liber* « 

, 4°°* targeben / uffer Uafcrer ©efellfcbafft / ter e# niebt griff ftllcn baiffen noeg fein/ cbn©cfàbtt/ :c.31uc& M 06 » 
teridnoobten ^tt/ ter dacum tig SSriefft? / unt ift tierctr uinb ungcfuUcn ©uetb/ tue jetmcter'îlKU 
uff einen glcidxn 3»ffa& / unt » a* fid) ta crfinfect / lit griter inuigebabt gat/ nntt ta nit tu gcfdjltebmcn 
in etnem StaftCCti / ta fêÜ c# bet> blcibcn / unt fol- ; ©cridtten ligcn/ tic folicn brrccgift ttertot auf lin» 

(en ritianter behoiffen tarju fein / uff tic 21pt / :c. | fcrc J$anpC*ftiitb / ttclc&c aber in gcfcbirobrntn ©e» 

QBâr aber / tag Unfer# fine# ©urger oter attt» ric^ten licqcnf tic follen bctctfctet irerten in tcnfrl* 
feutbl jueinaobet alfc jufprecbct» beûtn oter gc* ben ©mduenfitw aber tag tic £aupt £cutb tiincf* 
tomme» / taruiu fbil jetweter tem antern nadffab* te / tag tic 3ufpruc& alfe* gcfïalt uut bcffng itArcn/ 
r en/ in teren ©crient/ ta ter oter tic gcfeffcii fint/ tag c# billicg antctflira foltc bcrcc$!tet itcrbcn / unt 
eter tare in (if gebbeen / unt ta ten ten eter tenen ma# fie fiel? tarumb erftnncn l tabo? foü c# blcibcn / 

9t«f)t nonen/ in tem ©etiegt unt ter ten 21mbt« I te. 2lucg ifl berett/ tag ttàr allttcgen auf St.2)îar* 
feuthrn tarcin fie gebbren/ obn aü gefAljrt/ H. £>b j tintf-îaq/ aefccîag ter oter acbt bmimdj I Jjpaupt» 

. e# aber in einer ©egenb ttdrJ ta nidjt ©eridjc tea* feutb foücn fcçen / unt foU tic gemau» ©cfclijcfjafft 
ren / ta# foU in ter QJîag mit foldjcr gettebnbcit 1 tiniff im 3abr °ff ten Bpb ircblm 1 ttcic&en fie 
alitent flltcr beifomraen ifl / bcrrditct merten/ tuncft/ tic îlnfcrer ©efcllfcbafft / lant unt icu» 
efjngefâgrUct / K. 2Bàr aber/ tag Unfer ©efcllcn ffKit/ tic nuçiicèfîcn fennt f unt tic befien / unt 
cincr fctbtf ju t té antero înitben jufptccben gemun f melc^c ter mcbter 2 ( 3 cil crmcl)(t/ tic taé tergangen 
ta folio» tic J^aupt-ieutl; uflet ter ©efeUfebafft ei* f nic(?t J^aupt«lcntb gooefen (int/ tic fcUcn 
nen gemonen geben / unt uff ten foU taé bcrccfctet j ta^ tbun/ unt »ta tic -Çanpt'lcut reiten/ té feç ;u 
tterten / mit eincm glcicficn 3ufaÇ ug ter ©cftfl* j tagen eter ju tàtigcn eter anter^w» / ten ter 0c» 
ftfwift/ ob aber Unfer cincr/ ju lîn^ nnô (la tir ta^ fcllfcbafft ttegen » ta gcmciuc ©clrUgÿafft nit gc* 
e»n gang Commuu antreff/ 3ufpcud> gemun/ tic* iiiabnct i(l / ta fofl inan eincm ©raffen / t;t cm 
fclb ©tatt foll auct uff Unferc J^aupt* icurg |u ci* ^aupttnan i|l / gtreeti ©ultcn 3bl)rung geben/ j|u 
non 9le£btcn fouuncn; <ié folicn aucb aile tic / tic , 'îag unt Çflacbt/ unt cinetn ÇHitter etcc ^r.cct t cin 
|tç in Unfeter ©cfeüfcfeafft feint / oter nocfi ^re I ©ultcn ju ïag unt*91acbt*3bt;*'uui) / 'ttlttlf r 
tarcin ïcnnitien / unt au^ Unfer aller ©te» unt uffn ten ©cfcllcn lu eincm ©imcin crtwljlcttturt/ 
QJiArrft; Hnftt (eincm femt aigne îcurl )/ oter fein ten feUen tic t»cr jôçrcii / lie tic ©tbg mit ciuantcr 
nacbjagent 33ogt*icutl)/ne(b fein untmccbnet 2fmt* | baben / ter ibnen gegeben »(1 ton ten J^aupt-feu» 
îcutl) / noeb feinem ten feinen/ ter igm tcrfcfjit'ol)* ttjcn / lie J&aupt*ieiit(> folicn autb gcttalt (aben/ 
ten oter tcrbiirgct (jet/ nidjt ju ©urger einnebmen mefjr ©tfeüen tu ibnen \u nebmen cb (le mollcn/ fo 
neef» cmp|at)cn/ bcfcb ge ce aber tartber / ttan tan fie tuncft < tag folcfe grog ©acf> |ei; / fo uibgen |ie 
ter oter tie / teg ticfetbcn leutb U'âren / baé ten acbt ju italien nebmen unt rnabnen/ unt nicbtuicbrf 
ugbtingen unt cnoifen in ter ©tatt oter ÇOlardt/ tie folicn aUer ©ad» gettaU gabcnl }u tbun unt )u 
ta (ie tanti ju ©urget cmpfangen wittnl ta foll er laffcn n*aé fie tuncft / uff i(>r 2fi?t> unt <5t*r / tag 
oter fein gefdntobrèn îliubtmann I einen gelebrten ter ©efeUfetiaffc allernuieff feç unt ta# beff / rtec 
3Cnt ju ten ^. iligen / mit uffgebottenen Singent ten mebrern îbeil unter ibnen / unt foll an ten 
fdMtyrcn i tag ter 9Jîann feine# J^ertu unterrec^ J^aupt*îeutbeii fieben itaè mau tenen ton 3Hning 
ncter îlmbtman feç/ oter tie leutb fein aiget»/ oter megen tbun foU/ ie. QBenn aucb tie J^aupt-lcueb 
fein nadijagent 3ogt*ientb / oter flucbtfain tctbûr* tuncft f ta# tie ©efcfiftfjafft ©clt# betbrffcu tturtcl 
get oter teifcbiwbren baben / oter ob einer terggclt fo mbgen gc toobl eine gcmcine ©teur auff tie ©e* 

Srieff b«tl/ tie ta# môgten / unt nad) tem J^errn fellfd'afft legen / tantaeg unt (ie tuncft / tag c# 
unt ton 3mbcmann / jween uiwtrfprocboi ÇDÎann / gictturfft i(l / jeterman naeg gleid>er Ttnjabl / unb 
tic te# auct fdjttebren / tag ibnen ta# funt uut foU aucg (eglidjo fein Hnjabl bcjablcn / uff ten îag 
ttiffent fcç / tag aucb tanu ta mit Kr ©cfaçung al# ibm ten tcrfftntct ttittt/uff ten îltit obngcfâbr» 
genng bef^eben feç/ toebtag tic©rtt>eifung beftbe* / k. Ç# inbgen autb ter J^auptleutb treç/ 
bc in 3abr#»?Çtitl / nad) tem al# tie ju Storger unt nit ininter/ iwbl mcbr feutb in tie ©efcflfcbafft 
cmpfangen mâren/ obn ©efâbct/ic. llnt foü aucfc nebinen/ twn ge tuncft tag ter ©efeüfcbafft nuç* 
tann twrnacfc/ten nod) tic /ta# ©urgcr*ÎKed»t nkfct Ittfi unt f&glicb f«J»' 2l«c^ follen trep J^aupt* feutb 
fdjirmen noejj terfprecben / toeb tag man (ie m tem* govalt baben/ einen gemcinen ÇDîann ju geben/ tua 
fclbcn ©eriebt nicfir faben foll/îr. SJBâr aber /tag ©tbg unter Un# tràren/ obngcfcibrlidj / «. S)od> 
ter oter tic / ton te# Sur gcr-SKccfct# wegtn / ter folicn tie J^aupt* feutb niebt einnebmcn ^urfkn/ 

©tatt idijit tetbûrget beften / ta# mag tie ©tatt greffe J>crrtn/ ©efeUfegafften oter ganç Commun, 
itobl ton ibn aebmen J toeg fêfl ibm tie ©tatt oter ten mit itiffen unt ttillcn ter ©cfcUfdmffr teg meb* 

SOiareft gebietcn/ tag er in ten nedifhn titrjeben rem^beit#; 53$âraucb/ ob Unfere ©efelien unter 
‘£agcn ton ibn au#fabr/ unt foUen ibn fûrbag nidit einanter ait ©tbg betten / tie folicn auggetragen 
mcbr balten/ obngefâbrlicb/ ie. 21ucb follen toit merten wr ten -Çaupt*feutben / al# torgefebeieben 
ail unt Unfer jcglidHr befonter/unt aile tie Unfem/ gebt / toeb b«o em« / ter in ter ©cfeiliebafft iflf 
unt alic tie Un# juterfpredien fieben / ben ftnfrcr ait ©tôg mit iemantf ter in ter©efellfcbafft mcbt 
tûbigct / fliUcr/ nuglidjer ©émet l al# mûr ta# big* n>dr / ta# foü tic ©cfcüfcbafft nit angeben / molt 
ter uff tiefen beutigen ïag ingehabt/ berbratbt unt aber ter oter tie mit Unfer ©efelien eincm ©tég 
befeffen baben I gerubigüi bioben / unt foü autp t>cttcn/ uff tie jÇaupt-feurb ju nemen unt ju rccbt 
Unfer feiner ten antern taton nit tringen noeb trei* fuinmcn/ t.g foü ficb Unfer ©efeU laffcn begnftgen/ 
ben / tann mit eincm frcuntliefcen Weebten/ m «sir autb ein# JfjerrnîUfncr/ mer tou er gefegmob' 

Unfem £.uiptleutbcn / obn ali ©etërtc / ie. C# ren b<tt / oter ob cincr unter Un# I einer ©tatt 
foll audi Unfer feiner ton antern / no# ten feinen ©urger oter Dicner trsîr / oter ibr fonfl gcfrgivob» 
feinen Ubetgriff tbun / obn ail ©tfftypt / ir. ©c* ren bett/ tor 2(iifang tiefer ©tfelifcbafft/ tem TlçD 
febebe c# aber turûber / t»cr ten tie Ubergriff tbdt / foü er gnug tbun/ toeb foü er funtlitb nwc^en/ tafi 
ter foU (ie unter jogenlidî befern unt wietet tbun/ et tormabl# atfo gefcfnwbrcn bab/ obn all©cfdbrt/ 
unt foü man ten tie ©acb bcrediten tor Unfem je. ©icug aber fein ©urg-iHeett / <Puntnug oter 
•$aupt*£tutben / obn ali &efàt}vt>l K. S)od> au#- ©elûbb in ter 3cit aug / fo foll er binfûro fein tp M nt« 
genommen aUer terbriefftrr ©cgnlt / nulogcnbar mig noeg ©urg-SKccgf megr empfaben I noeÿ nio 
©ûlt/ ^ub^Sclt/ ^)oflt*9lecbt / ©ttur unt %in$l mant ftin ©elûbt tgun tann mit ter J^awpt* feutb 

milieu/ 
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Akno »iflm/ befl meljrrrn î&ril. QBdr atid» / cb ttnfer I ÎMilS ijrtantnug uatcr ibncn / e*bn ©eftfjt'b/ te. 

« mur ton rtlicfccn -Çtrtm <Pfanbfd)a|ft int)rtt / être QBdr aMr / eb ru» ©tutt eber mc&r /<fccr ibrr 25ur» 
1400 . fcm M&augtcr QRam xoàxl bcmiclben Jftctm feU cr ' gcr / gu Uns oeer gu cuirai Unfrrn ©cfcUra / 3«* 
and fjaltcn unb tîjim / maS rr iljm ®erl)ci|fcn bat/ fpruct eber ÜRigMUung gcmunncn l tarât fellen fie 
ton Mrfclbra ©d)log megen ; l)at aucfe cmcr unttr tmcti gcntcmcn ÜRaun auffcr Unfrrn Jpauprfcud>ai 
Uns Ichcn/ ben ivannrn Mr (lut / Mmftltat hf»cn «K&uun / unD ter foll baibcn tfrcilm £ag MiclxiMH 
J&emt fcll rr tt)uni mas rr MUicb bonfcljcnS «mm an gcicgrite ©tcft I unb fell jcbmrbcr «MU gu ben 
thun fell/ te. <2Bdr aucf) / H» Miner Unftrrr ©e » 1 gmeen vjrbare QRaira fatn I ont fell Me ©ac$ nff 
fellrn i ter je$t in ter ©cfcllfduîfr ifl / ebrr ned) tir fûnff tertre unb bmdftet recrMn / in aller trr 
tarrin Mm / fut nictft rcblid» tiielte / cS mûr mit 2Bcig al? brrgcfdiricMn jffety / 0 $U ail ©iâbrb/ic. 
unrcbltcfccn 3ugâffrn I eber mit antrrn unrcbUdjcn 2Bdr abrr / bag rlnt ©tait ebrr ifire â5i*r«gc( / alS 
©adca/ gcgrn item bas / unt baS fûr Hnferc Mr »br ©iôg cter 3 ufpru<b «gcmunncn / ju entrai 
Jftaupt-lcutf) bract»r murM / oMr eb d« cS fond ter* Mm Unfctn/ barum folicn fit fu$ rmrt 9tafctai ben 
ncbmrn/ fo fcClcn llnfcrc J^auptlciub tiefdMn Un* bra Hnfcrn laffrn benûgm/ natb brrçrr ttnfrr Jÿaupc» 
fer ©efcflra fûr fie tcfegldcn/ unt mit Mm oMr M* !rur& ©tfcntnug 1 oMr Min meurent tMil untrr iff* 
nru reben unt aucb fibatfen / bag | 1 : M Mfcrcn unb 1 nml tfin*gffâ<>riul) i ®ûr baben Uns autb aile beft 
tuiebrr tà^rn o(?n ailes wtjicbcn / natfj Mm alS I ymrinlittra Bcrfpret(jra/bag trûr brn feutra ÜKect* 
fie billicb bunrft / welt abrt ber cMr bie / tt>rld)« t«n unt IDingra / aU biraer ben UnS an bkfrai 
M»S ii^rtn/ Unfern J^aupt icutbra nitbt jgcljerfam 25ricff rerfcbrieMn flc^t/ baltrn unb boUfûbrrn ird» 
frin/ unb ihr 2Ir»b unb <5fir bergeffen / bas ©Cft Un unt aucf ttufetn J^auptlcut^n in allrn gUû 
nirfjt tpcU/ trie bann tic J^aupt ieutl) buntft/ bug (t>rn rcbltcMu ©acMn / rS ttdr nff Win ^clb obrr 
nian ben barum flraffcn fell / ta fcll gemrine (Se* anbcrflma i grttcrfam fein twllm / unb trcU^rr Un* 
frllictsifft gu brfedffén frm/ unb fiell mon and? bas " "" 
t^un obngrfiifiriid) ; 


ifl uud? brrett/ ttslr / cb 
rin cMr greffer JÇi.rr mit Unfcr cinctn / ber 
in flnfer Qtfcllfcÿafffcgtbbrt/ dêfllgtvutb ebrr 3«* 
fpruct geibun / barum fcÙ«u |lc cinrn génie turn ucb* 
men uffer Hnfera .»>aupt-5euthcn/ mclcMn Mr ^ûrft 
cMr Mr jÇerr ibcblt/ ber alfe mit HnS jUifîg wiuW 
unb ber feU bann batum Xag bcfcbaiben an gclcgen 
©r it / unb feU fcbierbcrtr X^eil jiwcn <5 cbet OTann 
bar gu frçcu l unb fellmtann tic tùnfT baib tbcil Wt* 
f>&rcn / unt m$gra fie bit ©ac t) mit leiUcn unb 
itHlfru MiM tbril rrrriebren unb ûbrrrin bringcnl 
barbe» feU cS blciben; mèdjten fie aber bir©acb mt 
mit bepber tf>ril tOifjrn unb trillrn bctritÇttn unb 
ûberrm bringen/ fe fbUen fit fin'Dîcdjt barumb fprr* 
ct>f» I bett abrr Unfcr cmcr gu cmem iÇurden eter 
greffon Jgjcrrn / eber ju ben i^rra gu fpred>ra / inàr 
Mi/ eb tir 0ac(> ben J&cttn angirngi fo folicn mât 
brn) aug brffrlbra J^etttn gt&tQcn nrfimra/ brn bie 
©acb angirng / unb feint birfelben brct> îag M* 
fcbaiten an grfrgcnc ©cctt / unb feU jetmeter t^ril 
imrcn ©rber SPîann gu Mu breçtn frjw/unb feU bit 
©ac$ brrbfrt unb Mrccljtrt metben / in aller Mr 
QBcifc aïs giieer grfdfnebcn fle^t gicng es abrr ri» 
tien ibrrn X>irner an / fe fbUrn mûr rinen uffer ifi» 
rra «X^rljcn tubnicn / unb feU jebmcber tljcil gmren 

K “ it feçcn I unb fell bit ©ad) abrr brrfÔrt unb 
tet merben uff bit fûnff / in aller Mr SBrifc 
ats wrgrfdritbm fld)t ; 2B4r abrr baft mûr ebrr 
rin ©cfell untrr HnS ©tb§ cMr 3uiprut^ ^emun» 
ntn / gu eiiirm armen J^ertnf SKitter être Ourdit/ 
ebrr fli' gu UnS ebrr mit UnS f barum folicn mot 
UnS eineS $\cdt)ttn laffrn brnugen / uff cinrn gemri* 
nen QJîami < brn Unferr Jp.mpt*£ruib bunrft / bafl 
rr UnS ©cfrllrn uff fie guntbmrn I unb uff rùicn 
glncMn 3»f J 0 »» grtrgcnrn ©tdtfrn / unb fell bic 
©ad) aber ta wiljMt unt brrccbtct mrrbcn / 111 aller 
Mr ®cift alS bergcfd)ricbrn flc^t ; QBÛr aucfc / eb 
Unfrrc geiurme ©cfrllicbatfc/ ebrr cm Unfrr©cfcll/ 
mit rinrt gcmemrn ©tait / bas rin ganç Commun 
angiengf ©ieg eber 3ufprud) grmuunrn / batum 
fellrn mit oMr ber 1 brn bic©tb§ unb 3»fpracfc «»• ! 
gicngr I cinrn gcmcincn ÇDlann nebmen uffer enter 
anbern ©tad I lie gu bcrfelben ©tait MtbunMn ifl l 
unb fell jeglidirr tbeit gmeen •îrber ÜJî.um bargu 
frçrn 1 unb foli bie ©ad» abrr uff bie fûnff bttbMt / 
unb brrrebret mrrbcn / gu gclegrnlittrn îagen / in 
aller ber QBeife I fo bctgcicbncbrn flcbt ; 5f3ûtr 
abrr bag rin Unfcr ©efcU ©tûg eber 3ufprucb ge« 
mun gu einem ihrcn 3»!îcfeffencn ©utgern / tarûb 
fellen mûr UnS eineS glritfceu îKccbtnt laffrn brnft* 
grn/ natfc Unfrrrr ^aupt-ltutbrn cbtr btg mr^rern 
Tou. IL Faa r. 1. 


fer ©cfcü/ ibr tnlr cmrr ebrr wrbr 1 barmiter tWt 
gcfûbrtid>rn/ ober fîct? frcMiitlicbm frgtc miMr Un» * 
frrr jQaupi IcutV non félefcct ©ad) m.gcn/ fe ÿit* 
ber in Unirrm ©cfcUg^afft»2mrff bctfcfcricfrra 
flcbt I fe fellrn Unfett J^aupt feutb unb bie Xd)t/ 
bie fie gu ibnen nrbmcn fellen 1 gutamincn ftçrn unb 
Od) crfennen / roie inau Mn eber bie barum draffra 
joli / es fe» an l rlb ebrr an ©utb l unb bas retint 
bann bie J;»aiip(‘îrutb unb Mc gtutrttt ©efrllfdiaffc 
tbun bni ben jfnbcn I fo mûr barumb gcfcbroobivi» 
babrn / ehn ali ©efûbrb/ K. 21ueb feU Uns aller 
rbgcfdjricbcn ©cfellrn ©ebleg I lit jegunb tarin 
f lut/ cMr necb barrin femmen mrrbrn / Une Jpaupf 
icutb effrne J^âufer fein / eMr mem fie bas fdjuffrnf 
Mr gu Mr ©cfrJifcbafft gcbbrtt / bed) ib»« eMr ifc 
nen / efnr it?rtn mrrdlidl'ra ©dnibrn I ir. QBûr 
bic e 6 i 9 «i©rfcllrn berfebra and)/ eb bas mûre/ bag 
bie J^aupt'feuth ctmaS fûr banb nrf)iiun/ bamit (U 
bundtc / bag es tmcf» Mr ©efcUfdMfft fdetturfft gu 
beffern mdr / anMrS bann m biefrm ©rirff Mgricf# 
fen iftl bas inbgrn bie J>aupt*lcutb moi dnbern/ fie 
unb bie adft I eb |lc tir ju ibnen nrbmcn I alS efft 
fîc buurfti uffbic 2 l»b/ bag bas nettûrfftig fc»/unb 
beg fellen Oc mef)l ©rmalt babrn f unb fellen mit 
ibm grnug tfam ebngrfdbrb/ K. (5S folicn aucf) 
mûr bie JÇaupt-lcutb/ melcbe bann ermrblt mrrbcn/ 
auff bie 2 li)b I fo léûr grfd»mebrcn babrn / gcmrin 
unb glcicb fein auen ©cfellrn untrr UnS I Mm 2(r» 
inen alS brui SXricton/ ebn ail ©cfdbrbl te. Unb 
feU aud) birfe Srrainung roebrrn gmifdben Unfrrrr 
©rftflfdwffl/ big auf St. ber fcbirrid 

femfct / unb barnad) b»i brro 3 »b c t>ie nedidcn 
nad) einanbrrl becb fo ucbmra mit gemriniglicb in 
biefer ©rfeUfcbafft auS / brn 2(llrrburd)lrucbtigdra 
ffftrdcn unb J^crrn/ Jjcrrn iHuprectfCcn / oen (3ût> 
tes ©naMn SKbmifdjcn ^bnig / gu allrn 3riirit 
«Dlclircm MS £Rcicl)S/ ic. 

Unb alfe l>aben mir ebigrn ©cfellrn ali / unb ;c» 
glidier befenber/ rinen grl.ljrtcn 2l»b jii ©Oit unb 
gu allen J&cvligra gcfdjmebrcn / mit uffgrbettcncrt 
Jingcm/ aile ebgefcirirbcitc ©tud unb îlrtirful/fo 
ber ben UnS an biefrm Sricff grfd»ricbrn flclyT / gc» 
trrulid) l mabr unb dût gu Malien / unb gu bellfiib* 
ren / ehn aile ©cfdbrb unb 2(rgdid i te. Unb M§ 
gu mabrnn unb effracm Urhmb/ nnb detrr/ relier/ 
obnwanMlbalircr jîcbrrbfit / baben mûr ail unb je» 
gtid)cr Mfenbrt/ flrigmiid) gcMtten/ Hlricbcn Jjer» 
çeg guXccf/ ©raf Cfbct^irbttn ben £ficllenburg/ 
ÿuitridra twn iXcgncgg / fixera fynl ©ad)telMn 
ben ©tain l iKittrr / ^nnriebcu bon SKanMgg/ 
<Xutcr / QBaltMrn bon Âunfrgg l îKiitclpbcn bon 
^ribmgcn / Jpaupt*icutb 1 te. JÜMcdtcn 1 ml 
S f z ©f>tfcS 


Anno 

1408. 


5io 


CORPS DIPLOMATI Q^U E 


I ls.; 

L.S. 

L.S. 

L.S.) 

L.S. 


A n no QOM'&fimWMn l» CEcflanfe / Jpanntfm 
t J» OCMltpurfl / SHittct ^annficn non 

1400. cjçjnjjd/ jR,anng Çourafrcn non SJc-btnanf SRtKcr/ 
Jpétman ton grccbctg/ SRittir / JÇannjjcn ton £orn« 
(loin / SKittcr / Œonratcn ton Jpapmcnbcfcn I SRit* 
tcrn/ îèl&ctn ton ©c^cüciüxrg/ unt Gafparn ton 
jt'lingcnbcrgf lt. tag fie ali ihrc ^nfugcl/ju tmct 
QBabrÇcit aller ebge|ctiricbfnc» 0 acb / (Sttitf tint 
2ïrfrful an Un ®ncff gcljfntft fcabcn / baniater rotor , 
JInd ait/ unt jcgltc^cr bcfontcr ftfllgttcÿen tctbun* ! 
bru / alletf ta» ttabc unb liât $u Mtcn / fo an bem 
Stieff gefcbriefeen ftcljt/ bon ben 2tt?ben/ fo ttûr gc* 
fcfcrootjrcn Italien/ of)n ali ©efctyrb/ je. 2)er ©ricff 
ift gefrcn *u (ZBalfc / ta inan jaHt nacfc (Sentit 
©fburtl?/ tirqctjm Çntnbert 3a()r/ tint ïarnacfc in | 
fcem acÿten 3at>c / am nccÇftcn ©ainbjlag na# 
$cir$*£ag/ jc. 

) îtrf. (L.S.) ÇJMcnburg. 
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x, Juill. Alliance &? Confédération entre Raoul d e j 
Couci Evêque de Mets , Charles Duc I 
de Lorraint , Robert Duc de Bar , (A 
Edouard de Bar Marquis du Pont , contre 
Frédéric Comte de Meurs , qui s' i toit em- 
paré de la Comté de S; Jvcrnc , fur t Evêché de > 
Mets. Us y conviennent de prendre les Armes en 
commun , pour regagner ladite Comté , & de la > 
partager enfui te en trois parties égales. Le t.\ 
Juillet 1408. [La Véritable Origine des 
Maifons d’Alface*, de Lorraine, 8c d’Autri- 
che. Aux Preuves pag. 170. Tiré des Archi- 
ves de Lorraine. ] 

WOos Raoul tic Coucy , par la gncc de Dieu 
’ & du Saint Sicgc de Rome , Evesque de Met* ; 
Faifons fçavoir à tous, que comme il fait clerc choie 
* «are- & notoire , que Nubie homme feu Henry * de Sal- 
ftiem Zttvtr- VÇfnc q uan t jj vivoit , euft repris de nous à caulc de 
“* noftre Eveschié de Mets en Fiez vendable St Lige le 
Chaftcl , le Bourg , les Villes tcamecs de Salvemc 
St de Boukcnon , cnfcmblc toutes le* Appartenances : 
Et comme fes Prcdecclfcurs l’ont d’anticnnetc tenu de 
nos Predccefleurs Evesque* de Mets, & comme nous 
trouvons & tenons clerement que le droit Ufaigc & 
Couftume de noftredit Eveschié eft tel , que fe un vas- 
fal trespaflè de ce fiedc tenant Fiez de noftredit Eves- 
chié , A que les !• iez foient rimez par de là la Rivière 
de Sarre , par devers Artây, fans Hoir malle de fon 
corps , ledit Fiez vient à noftredit Eveschié. Et com- 
me ainfi foit que ledit Comte Henry fait trespaflï de 
ccliecle fans ce qu’il ait laiflîé aucun Hoir de fon corps, 
& mcismement Hoir malle. Et Fiedrich Fils au Com- 
te de Meurs, de fa volonté, fans avoir aucune décla- 
ration en noftre Cour , que aucun droit y aye , s’efl 
bouté en la poirefTion de ladite Comté de Salverue qui I 
ell de noz Fiez, & à nous enchcu à caufe de noftredit 
Evcschié, comme dit ell, fi: avec ce ledit Fiedrich, par 
luy fit par fes Complices, apporte A fait tres-grans griefs 
fit notoires dommages à nous & à nos Eglifes , hom- 
mes & Subgcs, & en oultrc ponrchallè & fc travaille 
de nous bouter hors de noftredit Evcschié fit de y met- 
tre un de fes Frères. Coufiderans que toutes icelle* 
très grans injures, maleficics A dommaiges nous font 
très durs à porter , & aulîi regardant que fc il nous 
fi l’oit à nos propres frais aitrcprcnre Guerre pour le- 
dit cas- fans avoir grolfe & puilTatn ayde, veu les gros- 
fes debtes & charges que nous portons à caufe des 
Guerres que nos Fredecelfettr* ont heucs ; ce nous foit 
dure St pefam chofc pour nous Sc noftredit Eveschié. 
F.t pour pourvoir cq ce cas de rcmede convenable que 


l'hcritagc de noftredit F.vcschic ne nous foit ainfî p»T 
force tollu , & que en outre les injures que ledit He- 
drich nous a faites & fait, du jour en jour, foit rclillé 
comme il appartient, & que autrement ne poions veoif 
que nous puillent venir à noftredit droit 4 entention , 
li ce n’eft que nous aiens à nollrc aide fors & puilTans 
Seigneurs qui à leurs propres frais & miflbns nous ai- 
dent à recouvrer l'héritage & droit de noftredit Evcs- 
chié. Et pourcc nous par bon Confrfl & micurc deli- 
beraston fur ce heucs & purement pour rhonnicur,bi<m 
A utilité de noftredit Evcschié, avons traitté A accor- 
dé à Hauts A Puiftims Princes noz cres-chiers A ircs- 
an*ez Coulîns Charles Duc de Loheiennc A Mar- 
ché, Robert Duc de Bar, Seigneur de Cafte! , A E- 
doiiard aisné F'il de Bar Marquis du Pont , par ainfi 
que lesdis Ducs A Marquis, pour eux A pour leurs 
Hoirs, A nous pour nous, A pour noz Succeflcurs, 
i compter lesdis de Bar A Marquis du Pont pour un, 
avent tous les droits, authoritez A querelles que nous 
à caufe de noftredit Evcschié , avons ou poons avoir 
en ladite Comté ou encontre ledit Comte de .Salvcrne 
par quelconque menicre que ce foit , A partiront les 
tiers en la fourme A manière qui s’enfuit. Ceft à 
fravoir , nous Evesque pour un tiers , noflrc Confia 
de Lohcraine pour l’autre tiers, A nos Coulîns de Bar 
A Marquis à un chacun d’eux , tant conjointement 
comme divcrfcmcnijpour l’autre tiers, ûns avoir l’un 
de nous aucun avantage encontre l’autre, A pour en 
ufer comme plus à plain en ces Lettres ell déclariez, 
Avon* donné A par ces prefentes donnons à chacun 
desdis Ducs A Marquis , à compter lesdis Duc de Bar 
A Marquis pour un, tellement , comme dit cft, le 
tiers en toutes Seigneuries, bonnes Villes, Fortercllës 
en gardons d’icelles ForterdTes en Terrés A aultrea 
pourris, Seigneuries A Emolumens quelconques, fan* 
rien retenir davantage par devers nous, excepté les Fiez 
Noble de ladite Comté, qui ne deveront pas la lîarde 
esdites Fortereftes A la Jurisdiâion fpiricurilc d’icelle 
Comté A dépendances d’îcdles en Jorisdïdion efpi- 
ritucllc- Lesquelles choies nous Evesque de Mets n- 
vons retenu par devers nous, A nous Evesque de Mets 
delfus dis, nos Succelfeurs A lesdis Ducs A Marquis 
dclfus nommez, chacun d’eux A leurs Hoirs A ajans 
caufe, doient avoir ou furplus chacune partie le tiers 
pour en joyr A ufer paiüblcmcm comme de leur pro- 
pre héritage , fans frire hommage ne autre redevance 
ou fervicc quelconque. Es Foricrclfes , qui feront gai- 
gnics uu conquifes, Nous A lesdtts Seigneurs y dévo- 
rons mettre nos Chaftcllains A nos Officiers, A boug- 
fritte chacun pour fa portion pour y delnourer paitî- 
blemeut , ainfi comme des autres Fortcrelfcs fi tuées & 
alfifcs ou Pays de l’Empire. Nous Charles Duc 
de Loherennc A Marchis , Robert Duc de Bar, Sei- 
gneur de Cartel, A Edouard de Bar Marquis du Pont, 
congnoîfïbns par ces prefentes , que chacun de nous 
endroit foy par bon advis A deliberation fur ce heue 
en noftre èonfeil, conllderans le bon droit que nous 
tenons avoir Révérend Pcre en Dieu Raoul de Coucy, 
Evesque de Mets à caufe de faditc Eveschié , avons 
traitté A accordé à noftredit Coulin l’Evcsque, A ac- 
compaigntc à luy , A luy à nous pour avoir chacun de 
nous des Parties deflus ditte en ladite caufe A aétion , 
le tiers, A pour en joyer de noftre droit; Nous Eves- 
que, Ducs A Marquis defius dis pour nous A pouf 
nos Hoirs A Succcfleurs , avons friâ les Confédéra- 
tions, Convenances A Alliances qui s’enfuivent. C’eft 
à feavoir que nous Raoul Evesque de Mas, A nous 
Charles Duc de Lohcraine, A Robert Duc de 
Bar, A Edouard de Bar dclfus dis, encontre ledit Fie- 
drich de Meurs, lès Allieis A Aidans , nous fommes 
alliez A devons tendre de tout noftre feus A puilfan- 
cc de conquérir ladite Comté de Salveme au pluftoft, 
A par la meilleure manière que nous pourrons fans 
faintifc,entrcport ou diflimulation quelconque, A de- 
vant tout œuvre tantoft que pour ce fait encommcn- 
cerons Guerre de nous mettre le Siégé devant Salvcr- 
ne ou Boukcnchcm, lequel nous fcmblcra plus expé- 
dient, A après de l’une à l’autre , A luy frire la plus 
dure Guerre que nous pourrons chacun de nous de 
toute noflrc puirtànce, ainfi que nous feriens pour le 
propre fait d’un chacun de nous en tout cas A miifons 
que à Guerre A i Siégé appartiennent, A d’icclny friû 
nous ne antre pour nous ne pouvons jamais faire ne 
accorder Trievcs, foufferte, ne Accord .audit Fiedrich, 
ne les liens, ne à autres détenteurs de ladite Comté, ne 
faire quittance en manière que ce foit l’un de nous fan» 
les autres , par commun accord , A s’il advenoïr que 
Paix fut fiuâc de U Guerre, qui cft à prefem entre 

nous 
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ANNO neo * Evesque de Mets, Duc de Loherenne, & U Ville I la Comme dodJt rachapt , 4 l’antre moitié 1 oosdrs 
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de Met» d'une pan, & le (Jointe de Naf&u & de Sar- 
1408» retouche , le Comte de Salmcs , ledit Ffcderich de 
Meurs, & le Sire de Boulty d’autre part , ja pourec 
ne dotent dire en lr dûtes ttc admeories ces prefentes 
Allunccs 4 Convenances , mais fe dotent tenir entre 
nous Evesque, Ducs & Marquis ddfus nommez en- 
» euntre Fiedrieh , le» Socccflêcrs ou antres Détenteurs 

de ladite Coincé de point en point , 4 toutes 4 quan- 
tcsforsuue l’un de nous jugora qu’il foit expédient apres 
ces prelcnte Guerre , A il en requiert les autre» , un 
mois devant , tant feulement. Nous devons dédier 4 
faire en ouitre tant par Siégé comme par Guerre toute 
noitre puiflàocé chacun de nous endroit l'un pour con- 
querra ladite Comté de Salvcmc, & chacun de noos à 
les propres frais, luttions 4 despenv fem nul cscltuy. 
Et nout les Durs de Loheraiimc 4 de Bar , 4 nous 
Marquis du Pont ddTut nommez , confidenuis l’ac- 
eompaignement que noflrcdit Coulin l’Evesoue de 
Mets , nous a fait fur l'enrage de fon Evcschié , & 
au (Ti que il ne puct foutfrir 4 porter le fais de fi grotlc 
charge de Gens d’armes ne ae Irais comme l’un de 
nous, nous ne le devons mies prefler , outre ce que 
en (à bonne foy il pourra foutfrir : mais luy mes me & 
nous chacun endroit luy devons faire toute noûrc puis- 


Coufins le Duc de Bar4Marquis du Pont à l’un d'eux 
ou à leurs Hoirs 4 ferons point reccu à rachrprcr l'un 
desdis tiers fans l'autre , mais faudra fe noos ou lun- 
dis SuccdlcuM veulent ledit rachapt ftlrc , qu’ü foit 
fait auffi toll de l’un des tiers comme de l’autre, 4 le 
tout lans maiengir? , 4 ledit rachapt fait ladite TcTtc 
qui fcroirdc nos Ho-Cw à lçivoir Salve me 4 Bou- 
kcnchcrn cufcmble leurs appartenances dererott de- 
mourcr franchement à nous , pour nous 4 pour nos 
SucedTcur», lâns débat ou contredit deuo.dis Coulin» 
d'aucun d'eux , ne d’antres pour eux. Mais fe aucune 
Fortereflê ou Terre noos conqncriens fur ledit Fie- 
drîch , fesdits Succellcors ou Détenteur» de ladite 
Comté, leurs Alliez ou autres , qui ne fuirent point 
des Fiez de noflrcdit Eveschié, iceul» nous ne pottiens 
retrairc, ne racheter, afnçois doient demourer à nous 
Parties deflûs nommez en commun , chacnn Partie le 
tiers i toutjourmais , comme defTus cil dit. Et «.-Il à 
(Ravoir que ou nous Evesque 4 Duc de Lohcrctne 
dclfus dis anriens faiâ aucuu autre J rainé ou «unes 
Lettres entre nous tonchans cette matière qui ajla/îcnt 
ou entrcprillcnt en aucune manière à Ikncontrc ou 
contenu en c es prefentes. Nous voulons & dé» main- 
tenant contentons que tout foit caifé 4 mis an néant , 
lL/tn 


ï«o8. 


lance, conunc dit dl , de conqucrrc ladite Comté 4 4 dés maintenant radnutton» 4 voulons que ces Let- 
tout ce que conqudlcr y pourrons doiâ dire à nous j très demeurent en leur force 4 vertu , 4 panien» de 

Evesque, Dues a Marquis, 4 demourer fans divifion 1 à J '* J - r - c - " * 

01 commun chacune partie, connue dit cil-, de tiers en 


tiers & en gardes, 4 en toutes choies, (ans avoir aven- 
tage l’un de nous fur l’autre en maniéré que ce fort, 
ûuf à nous Evesque de Mets nollre Juridhiun «spiri- 
tuelle 4 les Fiez de ladite Comté tels que dclTus , 4 
tous Prifons Gens d'Armes , qui par nous ou nos gens 
feront prins fur ledit Fiedrieh ou fes Succdl'eurs ou 
Détenteurs de laditeComté 4 leurs aidons , doient cs- 
tre à nous deltas nommez en commun, 4 n’en poons 
ordonner l’un de nous lâns l'aurre , 4 fe aucuns de 
nos Gens d’Armes qui par ledit Fiedrieh ou fes aidant 
citaient prins, nous devons aider 4 délivrer nos gens 
qui prins (croient de nos communs Prifonniers par es- 
changc raifonnable, 4ceulx qui en tel cas par cschan- 
ge raifonnable ne le pourront délivrer , chacnn de noos 


tiers en tiers comme dit «Il delta». £t « r é* mainte aont 
nous Evesque . Ducs, 4 Marquis deti s nommez a- 
vons promis 4 par ces prefentes pi omettons loyale- 
ment, que ou cas que ledit Fiedrieh ou autre» qui pour 
la haine de ces prefentes Alliances ou Convenances 
defTus dites eu tâifoint Guerre ou Doumiaige à nuis de 
nous quarte, ou temps advenir, nous promenons par 
les fois de nos corps, de. aider l’un de nous à l’autre, 
bonnement 4 loiaolmcm lins fainrize ou eschuy quel- 
conque , félon ce qnc cas appartiendra. Et c'cti à fça- 
, voir que fe nous Evesque alliens de vie à trespjûèmcnc 
ou que nous ne fuffien» Evesque de Mets devant que 
ladite conqucllc ta fl mife à cxcution , 4 que ladite 
Fortereflê ou aucune d’elle ne fient gaigniés 4 con- 
quifes comme dit ell , que ces prticntc» Alliances 
foient de nul dfcâ. Et pareillement fo l'un desdits 
üoit délivrer 4 deffraier les liens fans ce que les autres Alliez, à compter ledit Duc de Bar 4 Marquis pour 
fn dotent aucunement dire chargiez. Encor c’ell à un , alloit de vie i trespafTement avant ladite cxcution , 
fçavoir que fe aucuns quels qu'tls fulTcnt voûtaient que letdttes Alliances 4 Convenances fuilcnt du mot 
pourfuivre aucnn de nous ou temps advenir 4 deman- expirées 4 mifes i néant , entant que touche ledit 
der rcllitution de Fouraigerie comme de Blez, Avoine, trespalTé , 4 celuy qui feroit en vie detneurroit envers 
Vins 4. outres Vivres de menues Belles, comme Chas- nous Evesque en cesdiics prefentes en fon Eflat, corn- 
erons, Brebis, Pourceaux 4 Gelines, qui par nos gens j me defTus efl dû. Toutes lesquelles chofe dcflbs dic- 
feroit fait en failânt ladite Guerre, nous tous enfemblc * " A I ** 

devons aider 4 cllrt aidant l’un de nous à l'autre i 
toutjourmais encontre celuy ou ceulx qui de cet noos 
youlroient pourfuir.4 chacun de nous devons fbuignter 
4 foutfrir à avoir Vivres, i l’autre en toutes nos bon- 
nes Villes pour fes deniers par pris raifonnable poor 
maintenir ladite Guerre, tant comme elle dorera. Efl 


tes , 4 chacune d’icelles noos Raoul de Coucy Eves- 
que de Mds , Chaules Duc de Lohetenne 4 
Marchis , Robert Duc de Bar , 4 Edoüart de Bar Mar- 
quis du Pont , avons juré 4 promis , jurons 4 pro- 
mettons loiamment 4 en bonne foy 4 en parolle de 
Prince, 4 aux Sain&cs Evangiles de Dieu , de tenir, 
garder 4 accomplir , 4 faire tenir 4 accomplir l’un 


aflâvoir comme il foit ainfi que nous Evesque de Mets envers ('autres à toujours fans contrainte. Tout dol, 
ddfus nommez, ne poons donner la propriété 4 heri- fraude, barrat 4 mal-cngîcn ceffans , 4 arrière mis. 
tage de noflrcdit Evcschié de Mets. Nous avons re- Eu tesmoings de ce nous avons faiâ medre nos fceils 
tenu eu cette prefent Traidié pour nos Succefleurs E- à ces prefentes, données l’an mil quatre cens 4 huid, 
roques , Efleus on conferincz de Mets , que nous 
poons rachcpter 4 retrairc à nous chacun tiers de ce 
que conquis feroit de nos Fiez toutes 4 quante fois 
qu’il nous plaira, partny la fomme de vingt mille francs 


d’Or du Coin du Roy de France ou monnoyc cour la- 
bié à l’avenant , laquelle fomme nous ou nos Succes- 
seurs ferons tenus de paier à nosdits Coufins ou leurs 
Hoirs 4 Succcflcurs tout à une fois en la puiflknee de 
nosdits Coulins. Cdl aflâvoir en parant 1 nollredit 
Coulin de Loherenne ou fes Hoirs , la moitié de toute 


CCXXXVII. 

14. Dec. Ê*traft van een muwer Verbintenu tuflehen 
Cattm Reynald Hertogh van Gclder en An- 
TONts Hertogh van Brabant , met verband 
van h et Verfchtl aan de uytfpraalt van twaelf 
Racds-Hccrcn te verblyven. Gcdaan binnen 
’s Hertogen-Bos den 14. Dcccmbcr 1408. 

L Sltchtenhorst, Cbroniiuci de Gueldre. 
iv. VIII. pog. 180.] 

Y Oor eerfl zouden de Vorflen op een af-gepael- 
den dagh fes rao hunne Rards-vrtcndcu naer Ra- 
vedeya 


le fécond jour du mois de Juillet. 

CCXXXVI. 


Confaderatio & Uga inter Joannem II. Cas- y. Dec. 
ttllæ & Légion» , Carolum VI. Fr an- 
cor um Reges. AHum Valleokti dit y. Décent’- 
iris 1 408. [ Voycz-la ci-api e> fous le t $. Sep- 
tembre i47y. Tom. III. pg. fio. col. x.] 


CCXXXVII. 

Iraiti tT Ailianct entre (1) Renaud IV. Duc 14. Dec. 
de Gueldre (j (t) Antoine de Boun- Cvfl#il 
cogne Duc dt Brabant. Fait à Bolduc te ÎViovi* 
14. Deetmbre 1408 . [Slichtenhorst, 
Chroniques de Gueldre. Livre VIII. pag. 

180.] 

PREMIEREMENT In Prmea feront trouver à Rt 
vefteim à certain jour prefix fix de U art ConfeiUtn 
S 1 3 oms, 

(«) Il mojna fin» nOm m i«n. 

(*) 11 ta iM ca i»«j, » U 0 «Mille d'Azuicouit, 




il t CORPS DIPLOMATIQUE 

AnNO veft «T n **** de Macs af-vaerdigen , ende ben ter han- amis, {fi leur mettrait en main tes demande s {fi plain- J^jjno 
den ftcllcn loodanifie op-fpraeieii , verlbeken eu klach- tes qu'tls crwyeut aven- fin contre Contre , furquoy Us » 

14^8, ten, «Jt d’ccn op d'ander mcyudc tchcbben: waer op dame après avoir entendes Us proportions faites de 140®* 
de twaelve , gehoord aen defe en gcenc zijdcn het part {fi u" antre , il/ en feront to déctfiom feUn Une dis- 
voor-draegen en bedingh , ailes na bunne befeheyden- cretion par mne Sentence en dernier rejjbrt , {fi avant 
heyd zouden bdlicbtcn , in kracht van cen onweder- qu'ils parient Je Ravejleiu. Les deux Seigneurs de 
roepelijk Vouais , ecr zy van Ravcftcyn vcrtrockcn. part {fi d'antre demenrerent omis tonte lenr vie , c’efl- 
J 3 «ydc Hcereu ZOudcu zoo langh bacr ltreven duyrde, à-dire , n' entreprendront rien Cnn contre Contre , na 
Tnendctl blijven, tint is, d’een tegen d’ander nict on- donneront anctsn acier, aux ennemis Cnn de l'autre, 
der-winden, des anders vyond gCCU toevoer docn,dan "sais je protégeront {fi s' affilieront dont Us injures qui 
des anders fehade at'wccrcn , eilde ter gelegoier tijd ieur feraient fuites , de Unes propret Trompes {fi do 
hclpcn met fiju cygen volk , lijf, en op zjja evgen l*nr w,(ÿ à leurs propres dépens Ravoir quand mime 
koften; foo te weeten de Vorft die deu Oorlogh aetl- I* Primes qui ferait la Guerre , y ferort en perfinne ; 
vaerdede, zclfby den toght was : mede in’t belcgcrcn même que dans U Siégé on attaque de quelque faille 
ofte aentaften van eeu Stad ofte b chants, d’ander, des »* Forts en étant requit , il fournira 100. on plus Je 
verfocht , 200. ofte meer gewapciule by-zetteti , mids fis Gens d' Armes , à condition que cehey qui Us de- 
dat de verfocker hun voor-racd befchickc , ende tôt Mandera Uur foumijfe des provifiomt , & qu’il n’entre 
geen verdragh en treede , dacr fijn byftander niet en em aucun Traité que Pajfs/iant n’y fait compris. Si 
zy in bedongen. Soo ecn van der Vorften ondcr-7-ae- /« Sujets de Cmn Jet Princes vouloit mettre en Jus - 
tcu des anders onder-zact in rccht betrock, ende zulk tète Ut Sujets de Contre , {fi qu’Us voulurent décliner 
CCQ zich noch onder ’rrecht noch fijns Ht-ers vier-bon- la Jurtsdiïhan de fon Seigneur dite , vier-bancken , {fi 
beu, noch onder de twaelf goede maïuien Wilde buy- telle des douze Arbitres , {fi qu'ils voulurent Je re- 
gen, dan zich in vyandlchap vergrcep tegens ecn der voiter contre Cnn des Princes on leurs Sujets, U Son- 
Vorften ofte hun nndcrdacncn , die zoude van lijn ® erain mfera contre eux de contrainte. Un commcrce- 
Opperheer na behuoren wcrdvn gebreydeld. Ovcr en r * par Mer (fi par Terre fans empêchement en payant 
weder zoude foo te Land als te Watcr ongcmucyde aux lieux convenables un péage raifopuable. 
handclingh en vcrbûjf zyn , onder beuclinge van bc- 
hoorlijkc Tollcn ter behoorlijker plaetxcn. 

• Dit Verdragh zoude zich ftreckcn tegen aile Vorften, Çet Accord aura lien contre tout Princes , excepté 

uyt-gelbndert het Roomfle Rijk , den Franflcn Ko- C Empire, U Roy de France , (A U Comte de Hollan- 
ningh , en Grave van Holland ; met dit onderfeheyd, de, avec cette différence que U Seigneur de Brabant 
dar de Hccr van Braband nu noch immcimm den ne prêtera jamais la main contre U One de Gneldret 
Hollandet de hand zoude leenen tegen den Hertogh (fi de Julien-, à moins que U Bourguignon ne vienne 
van Gclder en Gutich : ten ware de Burgondier in cy- à acquérir les deux Princtpamtet appartenantes à CHol- 
geu hoofd den Hollanaer by-koemende, beyde Vors- landais , ou que Us Freres de Brabant * Princes de 
tendommen bckrijgde, ofte des Brabandcrs Hrocdcrs, Bourgoigne {fi de Pleven , ne vinffent de leur propre 
de Vorften vau Burgondien en Nevers, uyt eygene in- mouvement À font la Guerre à Renaud de GnelJre , 
fichten Oorlogh aenvingen tegen Rcynald van Geldcr; qui d’antre côté , ponrroit d’avis {fi de fait , au déta- 
xe in tegendeel , met raed en dacd tôt af-breuk van ventage du Duc de Brabant , nffsfter derechef CEvc- 
den Hertogh van Braband, weder moght by-llacn den que de Cologne, U Duc d’Ürleani, le Duc Guillaume 
BüTctvop van Kolen , den Hertogh van Orléans , Her- d* Benne , U Comte de Clive , avec Us Evêques de 
togh Willem van 1 den Berge , den Grave van Kleve, Liege & de Podrrhorn ; m condition que tuy de Bro- 
met de Biflchoppcn van Luyk en Padcrborn ; voor- bout fe deffendrn de tout fin pojfible , fi ta néeeffité le 
behoudens dat hy den Brabandcr na fijn befte vermoe- requiert , contre ceux de Maeftricbt , de Liège de 

S en, zoo ’t nood deed, onderftand zoude doen tegeni Loen, en cas de violence & de tort moufette. Bien 
ie van Macftricht , Luyk ofte Loen , in val van bty. entendu , que tes querelles particulières , à caufi det- 
kelijk geweld en ongelijk. Wel verflaende dat die quelles UsJittes ajfiftamces feront faites étant ai corner- 
byzonderc kraekeeleu , ora welker wille defe byftand J*** ; cet Accord , autant de fois que pareilles ckofit 
was gefehied , gclleaen zijnde , dit bcfteck ntmadt , arriveront, demeurera inviolable dams tous fis points. 
ende lois vaek dusdaenlge dingen voor-vielen, in zyne Si le Brabanfo» venait à faire la Guerre a ceux Je 
Vordere leeden ongefehend en van voile kracht zoude Cologne , RénaulJ prendra Ut armes avec lui {fi re- 
blijven- indien de Brabandcr de Kolen aers beoorlogh- prendra fur V Evêque fa Terre de Znlth. Si c' était 
de , zoude Rcynald met hem in-fpannen ende zijn erf- Renaut qui vint a rompre le premier avec lui, U Bra- 
goed Zulch den Btlfchnp weder af-vorderen : quam banpon rajfi/lera faut Jelay. Mail fi P Evêque venait 
Rcynald hem eerft de vrieudfchap op te zeggen, dan n attaquer quelques uns net Ducs ,- Poutre fera mar- 
zoude de Btabander hem zonder vertoefhulp bieden: cher fis Troupes coufifientet en 600. Lancet, qui fi- 
lmes foo de Billchop yewaert* een van de Hcrtogen rvnt entretenues à fis dépens , {fi à fit perilt ifi jtr- 
op ’t lijf vicl , dacr zoude d’ander zyne T roppen na j tune. Les Princet étant enfemble à P Armée , en A 
toevoeren, bellaende in 600. gewaepende Spiets-dra- une expédition ou Siégé , ils porteront chacun leurs 
ters , ende die op lîjn beurs en gevaer onderhouden. j frais , fÿ partageront le gain également, à moins que 
De Vorften in ’t Léger, ofte in cen tocht of Belegh, , Us Places u' apartinffent à qneUun des Princes en pro- 
by een zijnde , zouden yeder hun eygen koften drac- ' prieté. Tontes les diffuuhet , obflatles ou diffentsons 
gen, ende in de winft gclijkclyken dcclen , ten waer j qui viendraient à naître en quelque terni que ce fait, 
cenigc placts yemant van de Vorften eygcndommelij- de te prefent Traité ; à moins que Ut deux Princes 
ken toe-behoordc. Aile zwacrighcyd , hinder , en 0* leurs Sujets ne reçnffent quelque querelle ,diffeutiou, 
mis-verftand uyt dit Verdragh t’eenigher tijd koemeti- dommage , ou Ut Sujets par P un on Poutre des Pnn- 
dc te ri) feu, ten ware dan aat beyde Vorften ofte hun cet, ils feront terminez à Ravefitin par Ut douze Ar- 
Onderdacncn onder een fehortinge kreegen , ofte de luttes dans fin je marne s. Et fi qtselqu'mn de ces Con- 
Ondcrdaenen met d’een ofte d’ander Vorft , zonden, fiillert tuent à ne pouvoir remplir fa charge , fait par 
met tOcftemminee van de wcdcr-zijdire tegen-dingers , mort , par dé mi ff ion volontaire on autrement , on que 
by de U. Scheyas-luyden af-gedaai worden te Raves- pour quelque autre tnnfi il ne voulût point efftéluer 
teyn , na fes week en tijds } ende of’cr yemant van fa Commiffon, on en mettra à chaque fait un autre eu 
defe Racds-Hccrcn door dood , uytiandigheyd , vry- fa place. Les deux Seigneurs envayenmt un 0* deux 
Willighen af ftand, ontzettinge, ofte om andere oor- de leurs ConfeilUrs avec un Greffier U 13. Janvier à 
7 «ken, dit fijn Ampt niet en sonde ofte Wilde uyt- Rave/ïein , avec leur Sceau, pour expédier fix Lettres 
harden, indiens placts zoude met» t’elkereys keuren Patenres, dont chacun en gardera trois, au dot des- 
«en ander. Beyde Hceren zouden ecn ofte twee van quelles fera mit U datte : dans la première fera écrit 
hun Raden , met cen Geheym-Schrijver tegens den 13. le préfent Traîné : dans la fécondé les promejjes parti- 
der Lauw-maend naer Ravcftcyn af-fchickcu, met hun r altères d'envoyer à Ravefiein fix Plénipotentiaires, 

Hceren Zegcls , om fes opcnc Bricven te vervaerdi- avec let bffbmahut fur ce qu'ils auront à dire : dont 

gen, waer van’er elk drie zoude behouden , ftaendc la treizième , qu'un Seigneur au préjudice de P attire 

atter yeder Brief den d azh van defe overkotnft : in dm f entreprendra rien J’tcy en avant jusque! à U Chou - 

eerftcn Brief zoude defe Handeling befehreven lîjn ; 

in den tweeden , de ouderlmge bduften , van om en 

weder les Volmachtfeers naer Ravcftcyn af te ftuyten, 

met allen fchijn en beliAeyd , van ’t geen d’ cen op 

d’ander had te zeggen : in den drieden , dat d’een 

Hccx tôt afterdeel van d'ander nier zoude by de hand 

imam, jtUur. 


DU DROIT DES GENS. 


3 l 3 


jl ___ neemcn , vnn no af tôt acn roc-komftigrn Kerfldsgh. 
j^nno EyndcHjkcn loodc de Brahandcr jijn opfprack itgcn 


140Î. 


de GeMer (Ce op dm Sondagh in middai V allen «en 
den Bmg-üravc oftcTollenacr vnnNymegen in fehrift 
©ver-lcr «ci» , aide de llcreogh van Gelder op dm 
iclvc» dagh 7.ync ftuckcn rc BmylTcl in-dienen by 
den Cancelacr van Brabiuid oire Willem Blondeel , 
om dacr na ailes binnen Karcfttyn ut-gehandcld te 
worden. 


CCXXXVIII. 


M °?* 

18. Fcvr. 


deitmr. Emfrn U BraPuufa* Itérer u par dent au But- 
/ruve m Maître Je la Douane Jt Nimegue fa Jt- 
mau.it i entre les CueUrvii , & te te Dtma*:he Jt U 
mt-Carêmt , k3 le Dut Je Cire Ut e Irtrera , le même 
jmtr à Bruxelles, fet Papiers entre ht maint Ju Chan- 
celier Je Brahaul ou Guillaume BltuJeel , pu, fut J 
eu fût eu finit trait J a BnvefUtm. 


Anno 

I408. 


iSuiouortc unb ouf Src? 7j.tbr t^tfA^crte Vtv* tvn (Srfxicb/ J^cinritfi ton SXanbcgg l (Sonrab wn 140 p. 
cirttountf jttifeben bec ©caOtunb 23tfd)offc« Supffcn/ J^crm^n ton Sreobctg 1 îbonun tonifte?. 
xu <£o(mth* • sVrnc^ti» ju ZtcF / ©raf; betg / Serthtolb ton ©rem / -Ç.rnnch ton Svn* 
ftn ton iHoittfort/ »nc atief) anbertn $xtf* burg / tflxrljatM unb (Sonrab bon ianbau ©ebrû* 

■fcerrat / Hietem / ju genicmen miçcn ont» ' bvr l 9)îargurtrb tvn ©chcUenhcrg bon tfifilcgg/ 
fnebtn / ttiebtr bit B ppenjcller unb bcrfttben (Sonrab bon © dvllcnbfrg/ «Withcl bon QBclefenflein/ 

•ÇdfFcr anffgcri^ifft / Çrait beffra (te fïct> 9«i^ £finri<$ bon .Çbcmngtn / ©corg înicbfrfl bon 
dnanbir umt* bero Jrc^iitMinb SX chttn ju bt* SKiitgingcn/ 3<>bann bon jtuni gtîAjggl iubing bon 
fcfcûîin / ciufd IfAiftigfle tcrMnben. ©tfchcbtn .Çton.ftaint 3o(Hmi îruchftfj ton 3 >icfcn£cren/gc* 


oui .Ocmnerjlag bor Rctniniscerc Anno 1 4c? 
[ Lu Mo, îcutfche* SXfidtf • Archiv. Part 
Spécial. Continuât. I. JcrtftÇung 1 1. pag. 
fo.] 

C’eft-à-dire, 

Hencrjellement (3 Prolongation pour trois ans d 
rUnion entre ï Evêque de Constance (3 
la Fille de te »m, U Dur de Teck, le Com- 
te de Montport, (3 quelques autres Com- 
, Barons (3 Nobles , pour U maintien de h 


nant 55 rart / 3o(wnn *i'» -Çornftûin ton ©didf> 
btrg/ ®urrfhart bonSDîanfptrg/ Çonrab bon J^aç* 
mmijoben I OBalthcr bon ©ftin / QBdUljcr unb 
j JÇanfi bon ©tabion I bon Silibadi 1 ÇBelff 
' bon ©tain bon .Rtingcnficin I QBolff bon ©ttin 
boni ütalitcnfletiW (jonrdb ©rrget bon £Vprtingetd 
^rinrid) îructftfi bon J^bftingtn l Jj^inricb SXogg» 
ibiltt/ 3ob«nn ©tbroarç/ atlcSXitttrl ©run bon 
iupftn / î»W6or unb J^tinrid’ bon ©ditUenbcrgf 
QBaltbtt ^Ibrccbt/ Hlncfti / îdbrftbt / Hl* 
rict / ^99 «ni* iùttlel atlc bon Xtmgd-tfgg/ Ulrich 
J^ttman/ unb J^tinrich bon J^ornfltUt / ^ribcrich 
Puise y du Repos public , 13 pour la dffenfe de j bon ftrtQ&trgl ^ 3 i(l>clm bon QBflbij/SXubclph bon 
leurs Privilèges & Droits contre Us Gens tT A p- | Jribunjfn/ Çonrub bon ©cbcUtnbfrg/ QBtmtr bon 
v e n z e t. , avec promejje & eng igensent de s'ai- j JÇmcuftcin / (Jonrab bon ©tein / bon Qrrt'ad)/ (Son* 
der , protéger, 13 défendre réciproquement contre : tab bon ©tfin/gcndnt 3A(b I J?aiHÇmail bon©tdin/ 
toute wjufle violence qui Uur viendrait de ce cité - £aufj Ulrich bon ÇmpJ / (peter bon .Çoljcnfgg/ 
lis. la u l« Jeudi , avant le Dimanche Remi- ^il|)clm J&tinrich unb CIBiibclm bon jtnJringtn/ 
nisccrc 140p. £finrich bon ^tibingen I £durich bon {Ranbcgg/ 

I J^an§ bon SXanbcgg/ J^ang bttXflrtr/ unb £anf 
C(p3 r tfr îSurgertncifltt / SXatbt / unb 3uttffi. ber 3ftng»r I unb .Çfinrirfi bon j^onburg / SXubolff 
^ mciflcr/ unb aile îS-nrgfr gcmcinlich SXcid) bon ianbenberg/ J&anf» gfttantüJîolIc/J^rrinnn unb 
unb Bruit btr ©tatt ju Coftan $/ te. 95cïcnncn ®ul.r(»/ bitîrucbfcg bon £>ic|);n!icbfn / J^auf 
Un^ ofTcntiicfc mit bicfcm Sri c|f/ te. QBaitn ti'ûr bon QBnlbrnfrlii / Ui ieh *«1 4)açuicn()obfn / ijcin* 
unb bie Jjodmtûrbigen / (Sbcln unb QBdctbobrnc / rich bon iaubenberg/ SXamfptrgV J^anfi Scn^nau/ 
llnftr tid> gnibige J^erren /J$m ©teffan bon (Sun* 5X‘«eff^ -Çwng/ (Sbcrli bon SKttfehadi/QBoIff 

bdfingcu J ^reç‘t)frr unb SXitttr/ üîîarcfb bpn©chc(- bon ®olffurt / Suref^ait ©îargee / (Sgiin utib 
(cnbctgi gtuant SXubti/ unb (Sonrab bon ©tein ju Surcfbarbt bon SXanbenburg / (Sonrab bon iXti* 
Xlingcnflem 1 J^anpt-icutb beh îh «W un Bllgcu fehach 1 ber 3û«fler/ lu& unb J^mridj bon QBbrb* 
unb an btr îonau! te. Jnnrfrr J^an§ bonîtngcn nau / ©tubtnbtrg bon ©tnben / S $< inricb Sogt bon 
grevbtrr/ Çjfpar bon ^.'lingcnbctg unb Surcfljart StupolÇ/ SXubolph fein ©ohn/ ^rief toniSlnbobcn/ 
bon ©tctfelnr genant ©chutli J^aupt-Scuth beg an* Stircfharbt I (jbtrhatbt unb (Sonrab bon (Bblerf 
bern in* ■C'egru l im îurgau unb um ben ’î'tnÇ bon J^orn|lcin bon ©rôningtn / Sullcttcn ber 
Sobcnf« / unb bicfclb ©cfeUfdiafft unb SXit* Bltc bon ÇDîaifcnhurg / 30 b bon Butcnricbt / ^ilb* 
terfehafft / aiJcgcmnnlicb / alS (te nachbenaljmbt pranb QBielln / JÇang bon SBÎagenbucb / j5an§ 


fein. 

Blbrcclit bon ©Dttts? ©naben Sifcfioff ju <So* 
Oanç I Ulrich Jf^erçog )u î.d / ©raf £ug bon 
SWontfort / ^err (U SrcgenÇ / ©raf QBilbtlm bon 
SWontfort / »>etr pi Srtgcnç / fein Setter / ©raf 
J^ug bon OTontfort/J^crr tu Siibifaini©raf QBil* 
bchntf Srutcr I ©raf Æbetbarb bon STlcUcnburg/ 
iai^Qraf ui Jpegcu uub in ÜJîabach I ©raf SXu* 
tolpb bon SBîoutfort/ Jpcrr ju ©thetr / ©raf QBil* 
htlni bon SOToncfort/ Jjctr ju ’îettnangi ©ebrûbcr/ 
©raf 3ob‘»nn bon Supffcn / Sanb*©raf pi ©tûcb* 
Itngcn/ unb Jptrr ju JP)otKn*(Sct I ©raf (Sgon bon 
gûrftcnbctg mit btrSaar/unb mit bem ©etni'arj 
toalb / QBalthet unb Ulrich bon ^lingcn I ©cbet* 
tem/ ^ri^ch unb 3obann bon SXo0ncgg» ©:brfr 
ber / bon Sraubitf / 3 ob*m* wn îroctfrf 
tu QBalbpurg/ 3 ob«»mt oon Sobman ber Bin 3 o* 
hann bon Sobman / Sr»fc&b au 6 i 3 ^ an » Sonrab 
boa Sobman/ iconbarb boa 3uitgingtn/ J^cinridp 


So0/ tin(î bon Brclbarhboffrn/ JÇiengli bon ^>eu* 
borff / J^anrich bon JJtggtlbadi / -Çtinrich boa 
SDÎagcnbuch / J^mnan bon laubenberg / J^ernum 
©rvimlich ! J&cinrich ©urçg / ^idii ©chmarç/ 
unb SKàbigtr parfit; 

3« ben 3cittn / ba bicl unb mancfccrlrt? tbilben 
Unlufl / unb bf 0 ©ebreflcn in btn Sanbtn aufgt* 
ftanbtn tbaren / fenbcrltch bon Bppenjtütrn / unb 
benen bit fich }u ifmcn gcfcfUgcn unb tcrbunbtn 
batten / burch bit ^anb unb iiutb / (Sbtl unb Un* 
(Jbd ! Jjerren unb ©titte / (Slbflcr unb anbtr 
©aifllich unb ÇBelrtich gebrutft / unb btg ibrtn 
uiunAditig gemathe unb entfcçt tpurben / miber 
©Oit unb aile SXeehton ; S^bachten unb für Und 
nabmenb bap ber $hrfa(( ©bttlidKr < 2Bei0(i<it/©e» 
bict^ unb gefehnehenen {Kechten bafi irùfirtn unb 
fagtett / ba0 mAnniglich gttninben trdre unb foire 
frin / btn gttntinen Çflupcn ju fftrbtrn / unb ben 
©chaben brt gcmeiittn Oiu&tné ju u'cnben/ ÿneb 

unb 


Die 


Anno 

Mo?- 


ji 4 CORPS DIPLOVAÎ I du E ' 

uni ©naïf nu ma#en/ uni tint* bajumal ©Oft ju fcflfcbaffc uni icn ibren/ na# auggang ter ttintmg ^NifO 
lob/ Itm jÇail ?Kbm 5Rci# ju ©Sûrbt uni juÇi)* benne# tcl>olffen ffin / ai# tcrgefàrieben fl#t uu$ 
rcn / fût fol# bbg lufl uni unrclli# ©cmalt / uff bag la# g:ri#t mittt ; mdre au# / 

«in 3fir / la# fi# f#o umVcbrm mcrlt / crgtbm ^mf4)en gcfûegte / bag lie obgenant 
mem/ uff St. ©cergra'îag/ mo ne#ftfûnfftigen/ olet lie ibren bcrcinfl ûberjegen tmirlff 
ju tmanber terbuntm / na# augmcifimg tetTeibcn non tuera / al# trie bief la# bef## / « 

©unt-©rieff#/ larinncn QRûr uni gcmcine# lanl/ tour le# bann ton it»nen inen elfe gemabr mettra* 



uni allé <5rbat unterfpce#mc feutl )l hmbtli# uni 
mol / geineinen 9îu|en gctnercft uni cmpftmbcn la* 


»nit iïjrcti ©etten al# ©rieffen/ fo follen mûr tirfrl* 
beu bi#inben / ma mût lie erlangeu rabgen / an* 


ben / uni lin# non icn ©naten ©Ottc# alfo ge» grciffcn uni bcf#dtigm au leib uni an ©uftb'unt» 


glûrft bat/ bag mûr filmai# terfribra bîfen untebli» 
tien ©cmalt / te# jum îleil mttabm < uni ûber* 
btbt ferra / uni larumb l uni au# umb la# / 06 
mûr fol# bcf#aiten fduff uni Ptbnung I mit 1er 
J&ilff ©Ottc# / binfûr in icn lanlcn bcb«bcn mJ#. 
ten / fo taira mûr gat berdtljli# / mit guten fur* 
fà&en/ uni mit molbeba#tem fin uni mut b / aber 
©£>tt ju lob / lem JjaçL SKimif. ÇKci# ju mûrie 


ttnfer befie# larju uni latmiclet #un / na# lin» 
ferai trrmbgen bcp benBpbcn ' fo mûr larumb leib» 
li# ju ben jjjanligen gcf#roobrm baben / obue aile 
©cfâljrle : ©e# fepen mûr nit gebunlcn Unfere 
©tatt ni entblbftn / larju follen mûr lie obtenant 
9Utterf#afft unb lie ibren/ ibr leib unb t ht (Sue#* 
ift 3*it liefer Scrcinung / ben Un# uni in Unfcrn 
©#lbffem uni ©ebitthen / frcuntli# uni guctli# 


uni ju <5bren / Un# uni gemeinem lanl ju $riclcn balten uni fcbirmcn/ uni ibren ©#aten J» frif#«t 
uni ju ©cma# / uni lauterli# bur# len gemei* îbar retten/ al# lirf la# nottûrffng mitit / olct 
tien 9tu| / liefelben Unfet ©eftUfcbafft uni ©ini* beg ion ibntn uni len ibren crmabnct mcrlenf ob«« 
gung mit lcr ebegenanten iKitterfcbafft / erneuert/ aile ©ffâtjrbe : îlucg lag mûr fie galten uni foura 
geldngert 1 uni geflrccft I binfïit ion lem cbiegeuan* laffen biciben ber» allen ihren grenbeitra / 9\ccbteti 


ten St ©eorgen îag/ necbfl-tânfftigra iren ganÇc 
3abt / lie nccbfltn nacb emanler / in tic Jorm / 
QBvig uni ÇDîcinung/ al# (scrnac^ mit QBorrten uni 
in ®0rifft begtiffen mirtt / uni toeb 1 er tortrigen 
9JicmungUn# uff lenfelben St. ©eorgen îag ne^)l. 
fûutftig uurergriffcnUd) / uni ben ibren dcàfftcn ge> 
Hiebcn ; Uni alfo mdr c# ©adi/tag lie obgenantc 
SJiOerfcbafft / oter lie mûr gcmeinlicg al# fouler* 


uni gueten ©emonbeiten / 1 er fie in tiefein ©rieff 
niebt begeben baben / obnc aile ©rfdbrle : $ern I 
Soft / Âauffinanfcbafft , uni anlerc it?rc îfiottlurffit 
laffen jugrben / uni ibnen ta# nit fperren / ftinc# 
meeg# aucb turef) belicblicfct uni freuntfegafft mil» 
len liefer Serainung feon mûr fûtbag mit einanter 
ûbereintommeni màre e#/lag larjmifetien mûr olet 
cinet/ 1er ju Un# gcbbrt / uni ju fprecben gemun» 


licb Un jemantf mdr cr mdre/ nacb tcui ebegenan* "tn / ju einem in ter obgenant ©cfcllfcbafft / 1er 
teu St. ©eorgen îag / betûmraert / btfebaliget/ tie unter Un# otet mûr felbft / follen larumb 
oler angriffen mûrten/ miter «Hcc&t# / olet fte je* cinen ©emeinen nebmen / ug ten obgenanten fccb# 
inant m lcr 3eit liefer Tfinung 1 treiben/ trengenl ■Çaupt*fcutben tinen / mclc&cn mûr mollcn/ ter tamt 
oter nebmen molt / ton jrenbeiten / 'îSecbtcn unt ber ©acb allcrgelegnifi ifl / ter au# tann la# an» 


guten ©emobnbeiten / tie fie unt tic mûr baben / 
unt baben tjcrbradjt ton SXomifcfrcn ^açfern unt 
^îmigcnf unt fi# ter oter lie/ latum cine#9ie#» 
ten ton ibnen uni ten ibrigenftot Un# obgenanten/ 


fl#t / tbun / unt beu gcf#mobrncm îtrte nit trr» 
jtefjen foU / unt lie ©a#cn uff lemfclben ©emci» 
nen / mit einem glei#tn 3ufa6 bcrt#ten / «intiw» 
ter# ju SdatolffjeU / ju Üïïcngen / oter ju ©ail* 


tenen ton Çofianç l in Uufeter ©tatt nit molt la#» man#»eilet l ma lann ter gemein ^ag btnb<f#ai» 
fen bcnûgen / uni lag ta# ton ibnen terf#(agcn titl na# gelegenbfit le# / oter ter ten ffiîaii lanrt 
mûrie ; SfBanntann mûr obgenant ton Çefîanfc/ jufprt#en miü/ in tierbeben îagen ten re#fitn/ 
tarant ton len ^anpt*ieutbon im -fccgeu/ im îur» na# teut unt ta# etforlert mirlt / ter@emcln unt 
gèu nnt umb len ©oienfee / ob e# tie mûrbe ange* 1 er 3ufaç mbgen au# tarinnen ein ÇOinnnc fu#cn/ 
bm r gen ÇXutolffjeU f in lie ©tatt oter ton ten , ob in tie gelangm mbg/ mit beiiler ^b*«t 'titten/ 
^laupt fcutben im 2Wgcu unt an ter îionau / ob to#tag fie la#9îe#t tarum nit faumen/unb tann 
e# tic amreffe / gen üîicngen in tie ©tatt /oter gen | in tem ebegenant 3eit augtrag geben follen / cbne 
©allman#mctl in ta# (Slofict gemabnet merteni mit l aile ©efdbtbc : Ç# foû au# jeterman ton ten an* 
Sicttcn al# ©rieffen / fo follen mûr lama# cbntcr* tem jum 9lc#ten tar / unt ta inan (i#tr guet 
jugli# / uff lie 3eit al# mûr gemabnt mertm / au ! ©«lait bat I obngefdbrlt# : ü u# foO 2la#t unt 


terielbcn ©ràr/in mtl#e Un# tami terfûntt mirtt/ 
lier Çrbatc tDiânncr / mit toQem ©emalt f#iden 
uni fculen/ uni tie ebgmant 9iitterf#afft unt ©e* 
fcllf#afft / tic la# angeljet / lret> Ç#are ÜJîdmwr/ 


©ann ain SHc#ten fiiü liegen / unt ta ni#t fû-rge* 
jogm mertm in feinen QBceg : ©}a# au# mit tec 
yJî^nnc gcri#t / oter mit Ilrtfjcl unt SHc#t gefpro* 
cbm mirlt / ta# fell ton jctmelerm ïb«l gebaltcn 


ton ibr uni leu ibren megen I au# mit troUcm©e* | merben unt baben Meiben I obne mànnigll## 2Bic« 


malt/ tic fiben famt tmn anfletb/ ba ju ein anter 
ftçm / unt meff.n (i# tic ta gemeinli# < al# ter 
iiKbrettbcil unler jnen ertennet / uff ibre ^b^e unb 
2lnt |pre#ent/ mie uni in mcl#cr ©Jeife/unt mit 
ma# J^ilff mûr tfrfelbcn©efcUf#afft unt ten ibren/ 
na# gclegeubeit ter ©a# / unt na# aller ibrer 
îîlottburfft I belffm oter ju ftatten toinmm foUm / 
mit mie tiel unt uff mel#c 3<i* I btg follen tann 


ternie » te# feint tarin au#gmommen terbrieffire 
©#ultcn / unlbgenbar ©ûlt / 3‘«§ uni jÇuebgcir ; 
ta# fell jetmtlerîbeil unbet Un# gegm lem aniern 
balten/ al# tonîlltcr# berfommen Iflf uni na# ti# 
ne# jeglicben ©rieff# faut unt ©ag I obne aile ©e* 
fdbtlc : Uni mann / al# tcrgcf#ricbcn fîebet I lie 
obgef#riebcn bôfen unretli#m ©emàtt/ ton Urbab 
unt leg ©rflcn foimnen / gcma#fên nnt uffgcOart» 


mûr obgenantc ton CLoflang g#oifam fein/ uni tem ten feçnt / ton TlppenjeÛer uni benen tie fl# ju 


gnug tbun / unt au# ta# tell|ïrccfcit bcp ten 21p» 
ben I fo mûr tarant Icibli# ju ten ^atjligen gc* 
f#mobrcn baben I uff Unfet# fclb# doften / ©#a* 
ben unt Dcrluft aller 5)ing I al# lang uni uff tie 
3«it I big lag tu ©a# I larumb tann gemabnt 
ifl > aller 2)i»ig crobrn I abgerragen oter tcrrt#t 
miett ©kr au# /lag fi# tajuu|#en gefûegte/tag 
alfo mieter uffgicng/ uni ui ter 3eiC liefer Minung 
nit gm#t mûri/ tariiwm foüeu mûr bctfclbctt ©c* 


#nen gef#lagen unt terbunben batte» / ob nun 1er* 
felb Tlnlauff oter terfclben îtnlauff# glci# / pen #• 
nen mieter uffjlûnte i larumb unt ta fût bat fî# tie 
obgenantc 3ditterf#afft < fenterli# uni mit betingf 
ju Un# terftricft «ut terbuntm / unt ber) gef#mèr» 
nen 'Xntcn te#aiff<n / tâme c# larju I liie tirf ta# 
mdre/ unt tie obgenante Jpaupt-fcu# / al# autere 
tie gefeçt merten / teg tou Un# crmabrn merten/ 
mit ©ottm al# ©tiefjen / ju JÇaug / ju jçpff / al# 
untrr 


DU DROIT DES GENS. 


i*I 


a Np4o «met Kugtn/ fi> Mkn (V lift* fcarnatb Münonat^ • foUrnl *b fît mit total otocr toenen m fdeb ©Antonup Ann 6 
Ærifl/ total necbfîen rtruDcrjuglictl icimfen unto ftn* mit llo* frtttn wdltn / otoer nitbt/ toit 2 Babl fo U Q 
140^ qo, ju iHcii/unto 100. ju üueg/guetÇré mal* | aucb an ibnea fteben 1 matf ifcnen toarm fijegt ; 2Bûre M ü y’ 
cijegene* Solde mit Kcinbrûftça unto mit ©pief ! auc b/ toafj in toitfcm S 9 cicff tpa$ mifftbtirfe*/ oter 
ftn/ aiticb in tfnfrrki ©tait Çoflânç/ otocr in an*! btrgefjm twirt/ toagfkb tnfcmifcbcn ber obtenante* 
ber; tfntere 0 cbli#l ta mûr toeren betûrffca/ ju j StiBerfcbaffJt unto Ml infeui aatftt 'SBcift/fcann 
tâjjlk^m Jfvrifgf unb tarju toemfelben jbrtm Sdct J lurwbter $rctmbfcbafft grjiclyn inûcbtcn / toarait 
tintn erbaceu J^auftmann / bufj mût unto fie ÇTtuÇ feü fub jttowttotm ‘îhcil unber Une nit hftrcn, iu?<b 


imto ®{jre |)atocn 1 unto ter ben j?ricg rectotlicb unto 
rntolicb trirfee/uff ,3bren aigenen tpfennungAîofltit/ 
©itoatci! unto 23 :tiufl aller îDing ' bufflb Solrf I 
unto ter jftaupiiudni» tVlien U né au ci? gerfaut unto 
gcmdrrig fein ’ unto al* lang bet? Hue/ ober in an* 
toeru llmcrn ©d?loffcnJ ligtn unto blct&tn/ bifi ta(j 
toicfelben .fiïicg/ © (8$ unto ©acben gegen ben cbgc* 
naunttn Uppcnjcllan/ unto tic jw ihncn gebûren/ ob 


04 toamit miber beu antoern tut bebeiffcn / frittei 
Œegcé/ unto folicn fafl cin 6t|fcr ©ctrauen ju ri* 
nuntoer M*n/ unto ttnantoct bafi.ju ttl)cuf utïto Çiilf* 
flittofr (tin/ lan inan tai mit SBwftm / eier mit 
©dmift begreiffm fûnnt/ te. 

Unto alla f?aben mir etgtmnnt ©urgerraeiftar unto 
SKutfee/ unto©urgrrgcni.inlict> ber ©raB ju Ço» 
ftanf}/ gcfcbmohccu gelctjrten 2(pb ju ben ^apltgm / 


toie mictorr uffgicngen/ al* toOrgtfcûrirfccn flc^i / cra» mit autgetooBentn Jingctn / totife ©efeUfetafft / 
bert/ gericlir otocr abgctragen trxrbat / ic. <2Burbc ©ûntonu# unto 2tpnung grgen ber pbgenaritrn üjîtt* 
autb totr 3 J ^ toctf iben Soltfw toereiniii geinintorrt/ tcrfcbaift/ iratir unto ftctb ;u baiten l J« Uiiflen I unto 
tvic etoer mie toiet toaé befcbetc/ fb felkn fie Uné toie j 1« toclifûijren/ nacb toiefe^ iBrieffÿ îaut nnto ©agi 
allwrrgf mit <U$ guetta wietocr u^rit^ten unto trrfU* 1 tbne alie ©efAbttot: 3)ctb batotn itur toarmnm 
Ici» I toag je toeç toer nnto Summa Weibe/unto auggcnominm/ Unfetn gnatoigen Jjkrrn / torn îXb» 
toaranmt abgcbrceftcn / ctocr toie gemintoert mertoc/fd mifàica ^buig/ Da3 J^çîig iXômifcto 9lci0/ unto 
foU aucf) Mjf.ib 23dct/ unto toerf lb 3ufaç/ tien ter* totc îfnnung/toie mût haiten mitllnfmr Jgytrfttnffi 
tonegen 2(rtiCut çpn ber dntoern nxegen nit ir* ban Orftercrict ^toit 3Biüe unto toie 2Bbtt/ unto tour* 


ttnl ntcb ang^en/ln fdnen 2Bceg/mwf fclltn aucb 
banviber fdjaffen unto wtoncu/ toafi toemfclbcn i(?ctm 
23tict/ bcç lin 41 ota in autoern Unfern ©cblaffen/ 
rertieû failet ^auff umb if»ren ^ftnning getofu/unto 
mit totn ^.rtoergen mt befcba^ct wertoen / t?bne «Se* 
fâbttoc; mire aud?/ toafj |leb toit facb gegen toenen 
2lpp«njc(lern/ unto toentn/ toit tu ibnea mustottl gc* 
^bttnl alto ijffftigïitb ein|ctren vomttl unto ten cb* 
genannten ibten J^auptuiann / unto llm# toaue^tt/ 
brtfi man nuljr Selcté toarju ktobtffitt/uivto ntttbûrf* 
tig wixt I manntoc^ toann toie otogenanut J^auptleutt» 
toer (JVfctffctiafït atocc wn Untf crmab«tmcîtofn/imt 
SSettcn unto SBrieffen/ ju J^aug/ ju Jfrofl ail unter 
2i .gen/ fo fcfl«n (le peu gemcincr ©cftilfcbafft me» 
gen/ uff toie 3f»t cfmtxrjûglid' / toit i(?ncn toen Un^ 
ucrtûntot mirft/ treç ©rbare SJîanu / mclt^e (le mer* 


ju allé OCeieb^Stdtte / té mdre ban I tb flcè toieftû 1 
ben ©t4tt gemainltc^ / otoer i^r eintr / ttocr mebc 
befimtow lippenjelier Âriegô unnefitnen rndt / etet 
toie cbgenante SXittcrfefeafft/m toer mûr Wn^ toertun* 
ben baben/ tringen ttocr ereiben melten / t>on ifjrea 
JrmbtiKn/ SKcciiten ttotr guetta ©cmt^nbeirtn/toie 
Oe habtn/ unto habeo berbraefjt/ wn IHdmfc^ea 
JCûtofern unb ^bnigen/ unb fidSi toie toarumb aintf 
9îfcbtcn/ ten ibnen fût Untf ait mdten benûgeti 
(atfen/ fb follet» mûr toerfcibert DtitterfdMfft/ mitoer 
toicfelben aucfj bcfjctffen unto Çilfflicfc fer?n/ tn aüet 
toer QBcife/ <dé gegen antoern te utben / unto al» toor* 
gefetorieben ftef?r/ o^nt aile 2Bietocr*9lctot. 

llnto ju lîrtunto toer QBar^eit; unto fïet(jer ©i* 
d'frbcit aller uorgefebriebener Dtng 1 fo (taben mit 
ebgeitanter ©urgmnciftcr/ Dlarbe / unto toie Sm> 


tenbergen<JofIauÇjnfiemc^cgett<mtiÇirtm^iiapt*f g« gemeinlicû toer ©tatt ju <Ê*ftan$/ totrfclben 
liiau ibrd Soltftf fentoen/ feçen unto geben/ unto mûr j Unfcr ©tatt gto§ offcntlid? gebentft an toie* 
toorgenannt bon ©ojîanÇ aucb toren / mêlent mûr ftn S 5 rieff. J)cr geben ifî an» S)onnetfîag »or 


irollcn / unto ivcfTtn fi4> toit ta gcmctnlicb I ali toer 
mcf?rcr 'ïlicit untoet ibnen etfennen I toag mon nieÇir 
'Solài toarju uettl)ûrfftig fei?e/ toatf feÛen fît Un# 
toann aber ftbiden unto fentoen in QJîonatl^frifJ/ totn 
necfi^en nacDtocui unto gefprotbcn mirtot/ in allen 
twrg, fdiriebcncn SXctbten / obne aüe OBicbmebf: 
©tuntot aucb toiefelbe ©aeû gegen totn Uppenjclltru 
alfo mirber auf/ unto muttoe mefit ttcbcni otoee ge- 
riebr/ in 3cit toiefcr Kinung/fo fclltn fu Kne/itacb 
'Jiufigaitg tocren îlinung/ toarumen toaimcd? faUflitb 
fei’U/ in aller toer 2Beijê / al»' uorgtfcbrieben fle^t I 
unto uff tic 3cit/bafj toicfclb ©aeû gûnbljcb erôbrrt/ 
ctocr geriebt mirtot > |lcb foU aud> mit Pïabmtn toa* 
tinncn j tomttocrn îijtil/obnt toen antoern lut rec^ten 
liecti auôffcbncn in feinta QBttgcn» 2Bûrc audi/toag 
toit cbgeuantc ©cicUfôafft fiûrbaft jeinanto tnebc ju 
ihnen ntfjmen/ ten ctoer toit (le fôücn Und bcftbri^ 
ben geben/ unto netjmcn/ toag Und toie aucb fci.Mvty* 
roi unto ©rieff geben l in toer StBcifc / al» fie get^an 
babcnl ebn» ©tfûbttoc : ©Joltenfit aberjcmanb ju 
ibnen nehm> n / ufuncntig ©d'irabcn iu toem 1 auto I 
toa» mbg n fie aucb wd tbun tooeb toiefer Unftr 2U* 
mma unfcVÂMicb / unto tafj fie toag an Und bringen 
follcn/ ob mûr mit toenrufeibcn aucb * n ©ûntoimg 
ftchen moîleui otocr niebt/ toe§ fdJen mûr gemaltig 
jein/ unto toie^abi barunter babrn / ju t^un otocr 
Julaffen/ melcbed totte moUen/ tocggleicben tnbgen 
irûr Un# aucb ’ûro oerbinttn/ ju J^crnu f otoer 
©rûtten/ toeb toiefc Knnung toamnen vorgtlaffen/ 
imto ufjgrammcn/ unto toaf mûr aucb an (If bringen 
Tok. II. Part. I. 


beu» ©ontag Remit» iicere . in tocr^aflen/ nacb 
(Jbnfti®cbûrtb tucrjf^cnf?unfcett 3aljr/ unto tamacb 
in toem îleunten 3aV* 

CCXXXIX. 

Traité de Mariage entre Antoine Dut de Br a- 27. Août.' 
bant , Elizabeth Fille de J ban Duc 
de Gor/itz. Fait à Prague le tj. Avril , 140p. î* gV." 
[Aubert le Mire, Domcionum Bel- “**« 
gicmmi Lib, II. Cap. CXV 11 I. pag. fd8 ] 

\T 7 Emceslaos Dfi gratis Rom. Rcx feinpet 
W AuguAus & Bohemi* Rcr , notam tjcimus , 
quod ad petit ioncm Car oli Dci gratis Francorum 
Ri^jis* & aliorum Illuftrium Domus FrandaîPnncî- 
ptiii), Avunculorum, ft Pairuorurn çiusdem I>ominl 
Caruli , Dec non ob tingulnrem ftivorem , quem ad 
Pcrfonun llluftrit Awrosn Ducis Brabaiitix.Con- 
ûiiguinci nollti, habere d ; gnoscimur, Marrfmotrii üv« 
parcmcl* contractum inter ipfuin Artonivm Si 
H luitrcm Eli z abeth, natam quondam Illartris 
Domînî Jotmxti Ducis Gorliccnfis Principis , Fratrif 
nortri Caiilfimi, Ncpccrti nollram Carfnimarrt, hoc 
n»Hlo & ordine dusimus ordirundum, tic vÂJeHcet : 

Quod nos camdem Nepiem noflram Elifidreth pr«- 
difto duttnio Duel Brabantis tradere debemus 4 vo- 
lumus Jegitimam in Uxorcni. Cui «tiam Elifabnh 
Nepei noilr*, in tavorcin hujus Marrimonii, roboia- 
n»us, approbamus , raiificamos 4 confirnumus om- 
nia Jura , fuccetFiones de dca-olutionc* , qus llbi de 
jure, conlüctudiue dt ordine, poil nollran», nçc non 
bcren liimi Domiui Sigif>nuHJi Regis Ungaris , Fracris , 
de etiaia lllullxis Jyüoci Brandcburgaiüs oc Mora- 
T t vi* 
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CORPS DIP 


AnNO v ‘* Mâichioms, Pmrtii , m»firotom Cariffimocutn , 

mortcm , polTunt compacte quovis modo. 

I4OO. In cafu videlicct , quo no» Regcm Ungxiix , A 
Judocum Msrehionctn , LiSrtlj A Hcredibus ex noflris 
cor portons procréât» , poft no» non dcrcliâis , ab hac 
ïbce (quod avcrtat Dca» ) mtRrare cou tige rit. Quo 
cafu nos WtxcssiAus Rom. A Bohenu» ReS, 
ipùm Eliûbcth reddimus habilcni , & habilinmos ad 
lucccdctiduns. Dcbcbit quoque ipCi tucccdcrc & fucce- 
det ad omnes Digniuucs , Priucipatus , Domina & Tét- 
ras noftras , nec non eorumdem Régi» Uneari* A 
Mardùpnii , pacificc & qatotè , jure A oïdinc , ut 
fuprà ,"mpcdimcnm non obrtauiibus quibuscuuiquc. 

Item quo cafu nos, Regcm Ungan* , & Marchio- 
nem Juuocmn Hcr eu es ALibetos ex nuUtu corporibus 
procréons liabete comigcrit, tune Ducat us Gotlictn- 
lis , Marchionatus Lufiuix , neenon alia Domina , 
fi*e Terne, quo», & quas Joasxes quondam Dut 
Gorliceniis, prxfai* Eliûbcrh Genitor , habuit, dum 
vixit in humaui» , tenuit A poli'edit ,ad ipfam Eliûbeth, 
L'-bero* & Hetede» t'uos de» olvcmur , & perrinebunt 
pJeuo jure, itnpcdimcntU non obftantibus quibuscum- 
^quc. 

Item praefate Elifibeti Nepti noftrxfavimus A indul- 
fimos, regiaque auctoritatc Bohemix indulgcmus, ut 
tolit, A cju» nomme Anfmnt prxdiétus , Ducatum 
Luxcinburgenlcm, cum (Jomitatu de Cbiwy , A Advo- 
caria A.'fdti<c , cum fuis pertinent iis (qu* omuia praefa- 
fus J u doc us à nobi» Bohemix Rege fupradido, si pîg- 
noris , tcnct A poflidet) ab codcm Juduco rcdimctc, 
& exfolvcre pofîit & vaîcat. 

Qu* «iam L/ifaUsb fe de catero, qnamdin fibi vita 
cornes fuetit , ejusdem Ducatu» Luxemburgenfia Du- 
ciilàm poterit cflcdualitcr noininare. Et li cadem E- 
llfabcth, Liberos A I Iercdcs , ut fperatur , h.ibcre conti- 

K it , tune hujusmodi lui Liber i A Heredes ad ipfuin 
catnm Luxrmburgcnfcm, Comitatum Cb'my A Ad- 
eocatüm Alfati* fuccedcre debebunt, A lucccdent , & 
Vafalli Regui , & Coronr Bohemix hcrcditariè nuncu- 
pari, ipforumquc Ducatus , Comitotus & Advocatic 
erunt veri Heredes A Doniînî. 

^ Item fi prxdifla Elisabeth Libers & Hcredibus ex jxm 
difto Matrimonio non dereliâis , dics fuos elauderci 
extremos, rd etiam ipfafc’llfabeth, Libers ex huiusmo- 
di matrimonio exillentibus, deceficrit, A pofiel iidem 
Liberi A Heredes etiam dcccdcrenr .tune idem Anto- 
nius, Heredes A Succcfiôrcs lui , Ducatum Luicm- 
burgenfem, cum Comitatu Cbiay , A etiam Advoca- 
tia Alûtix, cum Tcrritor.is, Civitatibus, Villis,Opi- 
dis, Calt is, Fnrtalitiis, A corum uniTetfis patinen- 
tii» (Cafito Fth dnmtaxat eveepto ) pro hujusmodi 
Sununa pecunis, pro qim iplâ Fiilabeth leu Antonius, 
fuo nominc, iplbs A ipfam a prcûto Judoco, virtutc 
Indulti, (ut premittitur "I redemerit A cxfolvcm , abs- 
que aiiqua fruftuum.Kddituum A provcntnum de eis- 
dcBi.'Ducatu Lu.\cmburgcmi A Comitaru Chiny, A 
etiam Advocaiia Alfjtia: , pcrccptomm dclalcarione, 
qoos in foncm iplius futnnix prin.ipalis couinutari no- 
lumus quoquo modo, vcrùm ipfos <.idcm Antonio do- 
navimns A donimus, de gratia fpeciali , titulo veri A 
julli pignoiis, habite , te 11er c , A paoficè poffiderc , 
cum omnibus fiiis pcrcmentits uuibuscumque debeanc 
A debebunt, fcncb.mt A potlidcnunt , ira ample A in- 
tégré, ficut Diut U'emtjldtn defundus tenuit umquam, 
illos A il Iam , ipfo vi vente. 

Tamdiu A quousque eidem Antonio , vcl fuis Hc- 
redibus A Succcirorbas prxùu pccuniœ Somma per 
nos, Heredes, A Succdiores nolltos, unà cum cen- 
turnAviginti millîhus Florcnorum Rhenenfis monc- 
t«, quos pistais Ehfabetb , in iubfidium ûlicis con- 
funjmationis diâx fux parente!» A mattimooii , in 
A fupet ipfo Ducatu Lucemburgenfi , Comitatu Cii»y, 
A etiam Advocaua Alfati» , cum pertineotiis fuis , 
nos Wcnccllaus de tnunifiecmia noOta fpeciali dedi- 
mus ,.A giaiiofc députas in ius , parut a in pccunia, 
data , perloluu A nuinerau tuent intcgralitcr A ad 
plénum. 

Item diâns Antonius dabit A firmabit, dat A fir- 
mat peaediâ» Elifapcih fai fuo dotalitio Omitutum 
Cbiny , Civitatem JnoJ . •«, cum Callro ibidem, Prx- 
politutam Dmbny A IiofioMdcb , cum ipfarum petti- 
nentiis univetfis, ad prxfntum Ducatum fpc&antibos , 
pet ipfaui, quansdiu libi vita ex alto coucelli fuetit , 
fine itnpedimcmo quolibet , qaiciê A padticè pofft- 
deuda. bic tamcw, quùâ hujusmodi bon*, poÛ iplins 
Eülâbcth isbituro, ad diduin Antunium , Heredn. A 
Succclfqte» fuo» vice vcrû devulvantur , per ipft», fi- 
- ce piguoji* , pcout Ciprulâtur Ûjpcxiùs, poÉdeuda. 


LOMATIQUE 

Item nos potcüatcm A omthnodam tacultatcm re- 
dimendi A ex fui rend! Ducatum Luccmbutgcnfesn , 
cum Comitatu Cbmy , A etiam Advocaiia Alûtix , 
prxdidos, cum fuis pcrtincntil» univctlît i dîéto An- 
tonio, Hcredibus A Succcfluribus luis , lise cauflàm 
i ab cis habeu lions, nolds, A Suctdloribm noftris qui- 
bus tunique iiuhcniîx Rrgibus , A Corunx liohcini*,. * 
plcmuiè pto lummis A expcnlis , »c modo A forma, 
ut Ptxiliittitur, refervamu». 

! Item dcclanvimus A deelaramus ipfnm A s r o- 
kium pnedidum, ritè, benc A jullè ad Dominium 
i Ducatus Brabant îx Icgitima fuccelfionc dcvcnific, A 
ipfo Ducatu cum fuis pcaincutiis licite A bono Titulo 
J gaudere dcberc. 

i Et infupet in quantum opns tA , aut fuetit , otune 
jus, quod nubii umquam Romaaorum , aut 
Bohcmfac Régi , tationc Ducatus Luccmbutgculis , 

! aut aliàs in Ducatu Ilrabumi* , per tnoduin dcvolutio- 
nis, feu alio quocumque modu competit aut cotnpe- 
tere poteft, A unà cum hoc. omise lus , qaod nobts 
in Caftris A Fortalitiii iutrr Molatn A Rhenetn fuis , 
ad Ducatum Luccinbuxgtnftur Ipcâaiitibui . qu* 
idem Antonius ad prefens tcnct A pofitdet , compe- 
_ terc dicitut r eidem Aiuooio , HaedibusA boccclfo- 
| ribus fois dôlimus A flamus, A in cos plcnatic tront- 
tulimus A tramfcttmut. 

Et idem Antonius ipliitn Ducatum Orabantiz cum 
fuis pertinentes , à n obis Romanorura Rege , infra 
unius anni fpatium (cum tameu fin mira dictum Àn- 
num,Iocont A diem competentcm afiignavcriinus ) in 
feodinn fiifcîpcrc debebit propria in perf na , A nubis 
rationc hujusmodi homagit , univeria A lingula prxlhi- 
rc A lacère , ad que file Pr inceps A Vaûllu» Saeri 
Romani Impcrii, tnuquam fuo naturali Domino, obli- 
gatus A allriaus cfi , quomodolibet , coiuuctudinc 
vcl de jure. 

Item nos Wcncefiaus Rex Romanomm A Bohemia 
prefatos , unire A conf.xdetarc debcbiinus , imimos 
A conftMeramu» cnm d âis Joassk A Anio- 
nio Ducibus Butguudtc A Brabant i* per prxfi-ntcs, 
fie videlicct, quod ipli nubis , Hcredibus & Succclk»- 
ribus no il ris Ilôhcmi* Regibus, in nollris ac Sac 11 Ro- 
mani Impcrii, neenon Coroox Bohemix nigotirs st- 
que caufis, A fignanter tdscrlus Rafmnm delîaviria, 
adverfarium noltrum, cum dunbos miUibus lanccstis, 
propriis fuoriun luinpribus A cxpeofii.... Datum Pra- 
gx Anno M- CCCC. IX. die 17. Aprilis, Regimrum 
noûrorutn Anno Buhemia quadragetimo feuo , Ro* 
rnanorum ver 6 trigcümo tenio. 

CCXL. 

Contilti PifdHi Sentenlia Définit Iva (ontr.i P r i 

T ROM DE LuNAyBttNEDICTVMXIII. 

(fi Ange lu m Corarium, Greco- 
r 1 U m XII. e/im appt/latO! , de Pupitu coh- 
ttnâtntes , quà Sebimatiti mtoriifu lixutiii (fi 
fie omni honore (fi digmtute indtgtù déclarant ur , 
(fi pr opter bas imfuttatrseaJtm Oignit aie prrvan- 
itrr , abjuttottur (fi ab Eedefia pnefcindunlitr. 
Lata f menfis Junii in Sejfione XlV. Anno 
1409. [Collèâto Rcg. Conciliotum Totn. 
XXIX pag. 108. Pu il. Labbei Col- 
I ftio Conciliorum Tom. XI. Parc. II. pag. 
xi 16. Raynaldi Contin. Anmlium 
Cassa ris Baron 11 Tom. XVII. An- 
no 1409. J 


Anno 

1407. 


% 


f. Juin. 


C H R is t 1 nomîne invocato , San «a A unirerfalij 
Synodus, uni vert a 1cm Eeclcfixm reprxlèntans , A 
ad quam cognitio A dcciiio hujus cauf» noscitur per- 
| tincrc, Sanai Spiritus graiia in hac major i Eeelena 
Pifana congrcgata , ibique pro Ttibunali fodeas, vifis 
I A diligenter exceptis omnibus A fingulis , produâi», 
probaiis A agitaris in prxfenti caofaunionis Eedefix, 

Fidei A Schhmat:s,ctmtra Petrum de Luna, Benedie- 
tum XIII. A Augelum Cocarium, Gr^çorium XII. 
ojim appel lato*, qu* iu prcfcuti procefiu A ciufa plc- 
1 nîua contincntur, ac quiboscumtinc alijf ipfam San c- 
um Synodum ad infra fctiptam definitivam Sentent iam 
• moventem A inducemcm , habita prias inter fcipfos, , 

A denuo inter tam coplofam multitudinem Maqitlro- n ,„r<ni iam 


ruin hs JThcologia Sacra, atqnc utriosque Joris l>oâo- 
ram , pHusque A pluries diligenti collaiione , A tan- ltm ' 
dem dclibcratiom matura , (tnucsqno pariter in hanc r |^ 
Semen- 






DU DROIT DES GENS. 


1 


A N NO ^ ct,tcr,tiam r TCf.cnj unanimrrcr concordarc , omnibus! 

modo, via A jure , quittas magis A ir clins pareil in 
I4OO. prxdifiis cotitcndcmibus , leu veriu* eolludemibus de 1 
rapatu, & cujuslibct eorum comuimcia, in his berip- t 
li% pionuntbt, decernit, defini» A déclarât, on» nia & 
lingala crimttu & exccllus» & alia cunfia ncccfltria ad 
in ira fcriptam dccilîoncm prxleiufs caufx dedufia , per 
ptovidus viro* FJenricum oc Momelconc, Jounnem de , 
Scribanb, A Üertiuitdum Voiedeghentein , promoto- 1 
rcs, inrtigarorca & folicitarorts, l'eu Procuratores de- 1 
putatos ad perfequendurn prxfcmem caufam.pro hujus ; 


SV 

dislaum, pro Dncatis ctrtmm mUlibns , Do- Anno 
tnimo VlKETORUM f*a, d itum 9. 7»* 
nii IndiS. II. Annô 1409 [|on*KN. L u- M° 9 * 
civs de R ce no Dalmaux & Croai-c Libr. 

V. pag. i«l. J • * : S 

1 m Cbrifli nomme, Amtm, 

A Nso Nat. cjos 1409. Ind. x. die Marti» nonn 
meni'. Junii. Cum Scrcniflimas A EucIlciuWîmu* 


de tell and i de inveteroti Schismati* hujusmodi cxtirpaiio- Princew, A D. D. LadüOsai Ung. Hiernf A Sidlr» 
ne, A union calque rdmegrationeSanfixMarrisEcclc- Rex ad quem eum confie! ptego jure (prfi.it fit fp*fii- 
lix, contrat tdvcrliis prxlibacos Petrom de Luna, re nofeatur tôt x Dalmatia cum i'erris, Caflrb , l or- 
Benedifium XIII. A Angelum Corarium , Gregorium ! taliciis, Infulis, fit Vtlffsi & Tcriitoriis ciusdctn cum 
XII. de Papatu damnabiiitfr contendentes , ab aliqui- omnibus Juribos , Jurisdifiionibus, habentris , A perti- 
bas nuncupatos, in prtitionc corarn ipfa facrà A uni- ' netitiij quîbuvcunqoe , omnibus Vaftllîs , Feudi*, & 
vetfirii Syuodo prxfcntau A exhibita ratfJè, Aefleye-. F'eudatariis iplîus. fit aliis infraferip is difpofuiiret, pro 
ra atque notoria, ipfosquc Angelum Corarium & Pc- 1 ftatu Rdp. ac (Dm Regio drtentione , gubcrnaunnë 
trum de Luna, de Papatu, nt prefertar, contendcn-l Ri-gni fai prxdifii, A ex ulirs eau fis joftf» movrntfbu» 
tes, St eorum uttumque tu il Je & efle nocorios Schis- mcmein (nam Regiain vendere A alicmre Civitatcml*- 
maticos. Se antiqui Sehismatis uutritores, defini forci , drr de partibus Dalrtnti* cnm Foralii-o, l»ve Cafîro 
appruboxorc» , fautorcs A manutentorcs pcrtinaco , ncc i cju»dem,ciusque pertinciiciis.A Diftrifia , In fa lis , Cas- 
non nocorios Harrcticos % 6 e a Ëdc derios, nutoriisque tris, (ive Vil!» pertinentiarum ejusdem , cum. * ** ’ 


criminlbus cnormtbui^ perjurii A violationts voti irreti- 
’tos , univerfalctn Ecclcliam Sanfiam Del notoric 
fcandalitantes, cum incorrigibilitatc , contumacia , Se 
pcrcinacia, notoriis, evidenubus & inanirèrtis : Se ex 
his Se aliis fc reddidiflê omni honore Se dignitate , ctiam 
Papali, indifjnoi. ipfosquc St eorum urrumque propter 
præmillâs iniquitates, excédas. Se crimina , ne regneut 
vc! imper ent , aut prslîm, a Deo Se Sa cri s Camntibos 
fore ipfo fiiâo abjeâos A privatos* & etiain ab Eccle- 
fia prxcilbs. Et nrhilpmtnus , rpfos Petrum Se Ange- 
Ium,A eorum utrumquc,pcr hane ditSnüivam Senicn- 
tiam in hit Scriptis privât , abjicit A pr«l'cindir,inhibcn- 
do eisdem ne eorum aliquis pro futnmo Pontifie» ge- 
rerc fe pnefumat Ecclcbamquc vacarc Romanam , ad 
eau t clam decernendo , A infuper omnes Chrifticolas 
qaoscumque, ctiam lï Impcriali, Regali , vel alia qoa- 
libct prsfulgcantDiguitare, déclarai ab eorum A cujus- 
libct eorum obedientia (non obtbnte quocurnquc fide- 
litatis juramento, aut alio qoovis vinculo , quo illi 
vel eorum altcri tenereutur ailrifii ) fore perpetuo ab- 
folutos. Iuhibcndo iisdem Chrifti fidelibus , ne praj- 
difiis de Papatu contendcntibus , feu eorum aJteri , 
quomodolitxc obediant , pareant , vel intendant , tut 
confifiutn, auxilium , vel favorem ipfis prxdent, aut 
ipfos recipiant vel rcceptent , fub pœna Excommunica- 
tionis, A aliis a Sanfiis Patribus A Sacris Canonibus 
iaflifiis, promulgaiis, A ordinatis. Quodquc fi parère 
comcmpicriat huic Ordiuationi A Sententie, ipfos A 
eorum fautorcs , defenfores , adiuerentes , A fequaces , 
ctiam per Ixculares Poteftates fore compefcendos, A 
compesci dcberc , juxia praxepta divina A facrorum 
Canonum dispofitioncs , cadem Sanfia Syoodus pro- 
nuntiat, decernit A définit ; ac infuper, omnes A fin- 
eulos Pruccdus A Sentent i. 15 Excommunicationis , in- 
nabilitatis, vel altcrius cenfurx A pernx, privationcs- 
que Ordiuum A Dignitatum, ctiam Cardinalatus , Bc- 
neficiorum A Olfidorum, ac Graduum quorumeumque , 
qualescumquc fuerint , A quocurnquc nomine nuncu- 
pemur, feu nomincnttir, contra Domino» Cardinales 
per difios Petrum de Luna A Angelum Corarium la- 
tos A fulminatos , fuifle A elfe nullos , caflus A Irri- 
tos, uuüas, callàs A irritas, ac nulliut roborir , effi- 
cacix , vel motnenti : A qtiatenus de fafio proccfiê- 
runt, catenus annuüandos, cafiandos A irritandos fo- 
re: Steque uiam ad cautclam , quantum A quatenus 
expédiât , omni modo A jure quo melius pot cil , annul- 
lM,ca(fat A irritât. Et infuper proinotiories, irno po- 
ilus ptofimationcs quorumeumque ad Catdinaiatum , 
per difios contendentes de Papatu , A eorum utrum- 
que attentatas , videlicct per difium Angelum a die 
tertiaMaii, A per Petrum amedifium , a die décima 
quinta Junii Anni proxîme prxtcriti millclimi quadrin- 

f ;tiitcfimitifiavi, fuifié A efTe nullas, cafiâs, irritas & 
nancs , A qnatenus de tafio proceflerant , annulltn- 
das, calïindas A irritandas; A lie ctiam ad cautclam , 
quntenus expcdit , omni modo A jure quibus rneliui 
potell , prxfata Sanfia Synodus per hane Senrentiam 
definitivain cal£u , irritât A annullat. 

fcCXLI. 


. A fub I 

fpedficationc Novigridus Infulr Pagl, A ajfontm Dis- 
trifiuum ipfîu», ncc non Tirratn Lauratue cota For- 
talido, A Callio ipfios ejusdem Provlnc 1 *', née non 
fub cadem venditfone jura omnîi competunia.A eom- 
petitura quomodolibct prefato D. R .gi ex qurn-i. ca- 
pite , ratione , Titulo fivc cafo fu;i-r tora L)j! matra JV 9 - 
difia, Tenis A Callrit A Loris KorUlid 3 on nihtir, 

Vafallls, Feudi», Feudatariis , Jurihus , Jnrfsd fi Joui - 
bus , A pertinentiis fuis omnibus d fi iri.m 1 ’ivitarum 
ladrx , Latlranx, Caftri Novigradus , înfiilæ Pagi , se cçj- 
fiouc quorumeunque Jurium fuper tota prxdlfi-i Dal- 
matia, direfio A utili Dominîo, mero A inixto im- 
perio, cum gladiipotcUate.UbcroA exemptas xt» omni 
neiu, A Hypothcca reali, A perfonafi ungirii , A pi- 
rangaria, prxflarione tributi, quolibet aliooncrr, ho- 
nore, gravaminc, A Ipccie fervituti* absque relcrva* 
tione aliqna debeuda prxfàto D. Régi pro Terris ven- 
dais , A cefiione aliorum Jurium ut fupra fplius dîfix 
quomodolibct non obftanc : A ut inlra videlicct prd 
Ducatis ccntum miliibus. . . . 

CCXLIL 

Ludovic t II. Régis Jerufalem (ÿ Sùilir, {ÿ c. Juill. 
Comin s Provincue [fe. P Un* posent! a , fuper quts- 
tHor Confüvtrüs «jus , ad tratlandum , tranfigen- 
dumque de différent ns omnibns inter tpfitm (f Co - 
mitem Saiaudiæ, cires Civitatem Nieix, 
diverfasque alias Terras , Pillas if Cajira , at- 
que hune in finem eomparendum , nomme fuo, <e- 
ram Dominis Duetbus Bit une (f Burgundie y 
Arbitris cooflitutis. AP.um f. 'Julie 140p. 

k D t» Pur, Traitez touchant les Droits du 
oi T. C. aux Preuve* de* Dtoiu fur le Com- 
té de Nice. pag. 41.] 

F Udovicus fécondas Dei gratta Rex Jerufalem, 
^ASidlic, Ducatus Apulic, Dux Andegavie . Co- 
initatuum Provincic Se Forcalquerii , Ccnonwnic, Pc- 
demontis ac Rouciad Cornés , univerfis A fingulis pre- 
feutes Litteras , feu publicum Inllrumei’tum rnfpefiu- 
rit, tatn prelentibus quàm futuris. Notum facimus 
qu6d mon nuper qucflionis A debati materia inter no* 
ex una, A llluftres ultimb defonfiom A modernum, 

Comités Sabaudi*,Cariflîmos Confanguineo* nollros, 
ex aliera partibus, de A fuper Civrtate Nie», dîvcrfis- 
que aliis Terris, Villis, Caflris A Lods, quas A que 
cum illorum redditibus , iplc quondam Cornes donnait 
A modemus Cornes nobis drtinct , ind, Pire occupatus, 

A occupata , tam infra limites d ; fii Cornitatus noftri 
Provincic, quàm Vinthnilii A alibi conflituris A cons- 
tituta; A hoc poft captivitacem . nbrtum A decelfiam 
recolcnde memorie Sereniffime Domine Johanne Ré- 
gine Regnorum, A Comiraruum predifiorum Comiri*- 
(e, Avic nolhe rcvcrcndc, cujus Rrgna , Comintus, 

A Succeflîo ad Revcrrndilfirmirn Dominorn Genito- 
rcm nollrum, A foeedfivé ad nos ci in difiis Regn» 


I A Comttatibus fucccdcnres plcno tore pertinent A 

*** &£* a * Chi r ! ts&g-jas. 

la. ræ cum tortaulto, ptr Rtgtm Lttgatu L» A- 1 tibus Trafiatibo» felid» rccordationis Domini Clcmco-' 
Tû«. II. PA»t. I. I Tll 
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CORPS DIPLOMATIQUE 


lis feptimî, A Illuftriam rccolende mcmorie Domino* 
ram Patruorum notirorum Bitutie A Burguudic , A 
Trcrgis ex eorum Tradatibus fadis A confirmât» oc- 
caliunc preniifl'orum usque mine cclTavcrunt. Efcqu : a 
dictas Dominus Biturie Puruus,ac ltluliris Cartfïimus 
Conûnguincus noltcr Burgundic Duces fentiemes Treu- 
garum ipûrum confirmauonem de proximo finiendim, 
nosque veile & deberc lotis viribus intendere ad ipfa- 
rum Tcrrarum noltrarum , ut premirtitur ,occupatarum 
per niodernnm Cotnitem retaperai ionem : Volantes 
totis viribus corum debaris A qucllionibus hujustnodi 
fin an impoucre gratiofum , & fuper cis diduin Comi- 
tcni gratiosè nobifcum concordurc , ut ccilènt inimici- 
tic A fcandala iiucr Partes, quibus tenemur A vol 11 mus 
pro viribus complaccrc , annuentes A confemicutcs 
eos de Juribus A rationibus noltris fuper pnemilfts in- 
formai, fit ipfis informât is 110s fubmitieTe A Itare or- 
dinationi & arbitrio eorumdcm. Hinc eft qtiùd cutn 
ad prefens neqocanius, aliis mugis arduis nobis occur- 
rentibus ucgoiüs, circa prcmilla perfon aliter intercllê: 
idcirco confidentes de indultria,probiiate,diiigcntia ac 
follicitudinc rrugnifiei Lgregiorum A Nobilium Viro- 
rum, Guidon» de Valle Militis Confanguinvi & primi 
Cambcllani, Rooerti Lathomi Liceutkui in Lcgibus , 
Magiftri Rcquefiarum, Johaonis de Podio General is 
Couliliarii fuper fado Sublidiorum Domini mei Regis, 
A Gailklmi Sdgnai Liccwiari in Lcgibus ludicis Ne- 
maulenfis, Couliliariorum noflrorum drkdorum, ip- 
l'os quatuor aut très ex iplis citra rctocationein aliorum 
Procurât orum nortroiuno per nos aliis conttitoioruro, 
nollros veros ,!egiiimo$ A indubitaros Proairatorcs , ac- 
torcs, t'adores & negotiorum noftronim ge flores A 
Nuncios lpecialcs & generales, itaqubd tpccialius ge- 
ncraliiati non déroger, nec «contra, tenorc prefentium 
de cetta noltta fciciuia, fadmus , conitkuimus, crea- 
mus, deputamus, & ctfcun folemniter ordinamus ad fe 
coufemidum ad prefentiam didorum UluQnum Doini- 
norum Ducum Uituric A 13 uiguudie,& coram cis m»- 
tro domine, & pro nobis compareudum & fe preica- 
tanduin. Quibus , aut tribus ex prenominatis rrocu- 
ratortbus A Nunciis noltris per pref dites de certa nos- 
ira feictuia plctum A libérant conccdimos potcfl-uem 
coram didis Dominis Ducibus , ubicumquc ipfos elle 
contigerit , fe prclentandi A noltro nomitte A pro no- 
bis coinparcndi, omnüque Jura A rationes noftras fac- 
tum hujusimvdi tangent la narrandi , exponendi, & cos 
de illis informandi , ac contra ipfum Comirem Sabau- 
die, lî per fe vcl ilium feu alto» coratn iplis Doininis 
Ducibus légitimé non comparear , de omnibus damp- 
nis,foinptibos,cxpenris A Huercflê noitris; A dedefec- 
tibus,diffugiis,ncgledibus ip(ius,ca(ù quo aliod fubl'c- 
quatur propter ejus contumadain A neglcdum non 
comparendi in terrain» ulfignatis A allignandis , A ad 
compareudum coram Domwfis Ducibus predidis pro- 
teftandi A proteltationum Inflrumenta petendi , A ad 
cautclam li prefens focrit ficri faciendi , neenon trac- 
tandi,diccndi, concordaudi ,padlceudi, trarUigendi ,con- 
veniendi A promittendi , A que tradau , pada , tranfâc- 
ta , concordat# A promiira indc fucrunt firrnandi , ac 
InUrumcmo, Litcris A Jurameuto in animaux noflratn 
pteftando vallandi A robor«Ddi,ndsqae, Tons A Bo- 
ni noflra prefentia A futura ad ea lie per eos aut très 
ex iplis agenda, tenenda A obfervanda.quaruincunque 
Curiarum viribus, llilis Aritibus obligandi, fubmiaendi 
A ypotecandi, A oinnia alia A lingula in pretniffis A 
circa ptemilfa ac incidcntibus .depeudentibus, emergen- 
tibus A conuexis,ex dsdem,fûckndi,dicendi,troâandi 
concordandi, paciscendt, tranligcndi , conveniendi A pro- 
mittendi, que noftnet faccre,dicere,traâarc,concCTdare 
pacifci, traniigerc,convcnirc A promit terc, jurareA fiib- 
mittcrc polfêmus , li prefentes perfonalitcr adeJicmus , 
A que hujusmodi Ncgocii five caufe merka poftnlam , 
A requirunt, criam û talia elfent que Vlandatum magis 
exigant fpeciale A magis fpeciale cum plena A libéra 
Adminiltraiionc. Relevantes ipfos Frocuratores nos- 
tros ,A eorum quemlibet ex nunc ab omni oncre fiuis- 
dandt , tudicio fifti A judicatuin loivi cum fuis clanfulis 
ad bec ncceflFariis A pariter opportun». Fromittentes 
ipfirutn vigore prefentium fub uoltro verbo Regali, A 
fubespreda A eflicad obligatiorse omnium bonnrum 
noltrornm prefentium A futurorum, A fub omui j arcs 
A faCil renu ne iatione a.l hcc iieccfTaria, pariter A cau- 
tcla, Norario pub'ico infra feripto flipulanti A folem- 
nker re ipienti vice A nomine omnium A tit^ulorum 
quorum inierett A ionetelTe poterit in futurum , nos ra- 
rum,gratum arque finnum hatiituros omuc id A quic- 
quid per diAos Procuratorcs A Nuncios noAros , aut 
tretet ipfis ia preatifits A circa premilli» aâum,diâura, 


geftum , proteflanim.traéhtum, pmmifTum , conVentom, ^NNO 

tranfadum, pactum^bligiuum, concordat um,l'ubmiiluin, 
ypotccatutn A juratum,qaomodolib« fucrit five ftc- 140J. 
tum, ac confnmaruros , omologaturos A approbaturos 
per noitras Patentes Literas Magni noftri Sigilli muni- 
ininc roboratas dum primo fuerimus reqoilin,A nuin- 
quam contra ca per nos ac Heredcs noAros A Suc- 
«libres venturos quoquonn>do : ac lupplentes de ipü 
noltra ccrta fdentia omnes A firwulos defedus, fi qui 
forlitan obmüfi fucrunt in prcmillis, propter que cft'ec- 
tus prefentium impediri polies , vcl qnomodolibet rc- 
tardari. In quorum omnium A fingulorum âdem A 
Tdtimonrum prefentes noftras Liueras feu prefens 
Infirumcntum pubticutn per Notarium infrà ferrptum 
fubfcribi A lignari mandaviinus, noltiiqbe tnagni ■‘'igü- 
!i mnnkniue roborari. Affta fucrunt hec iu Civilité 
Tfaoluni, videlicct in Damo Nobilis Ludovic» Frcs- 
qutti habitatione pronunc didi Domini noAri Regis'» 
prefentibus ibidem fpcdatiii Magnificis, A Hgregiis ac 
Nobilibus Vit is Nicolao Marchione Corroni , (.otntte 
CathanCiui , A Magtio Regni nollri Sicilie Comité Ca- 
inerario, Johanne oc Tuile, Johanne Gonfalvi,Mili*' 
tibus , Matheo de Bcllo-valle Cambcllanis , Poniio 
Cayfii , Liccntiaio in Lcgibus, Johanne de Sndo Legum 
Dodore, Johanne Drogoli Milite, Contîliariis n<tltn«, 

Johanne Boucri Liccnüato in Lcgibus etiam Conlilîatio 
aoftro , ac Johanne Aufatdi Scutifero , Michaleto de 
Cru« , A Johanne de Cruce Secretarîis noltris rcAibul 
ad prcmîlla. Datum verô ibidem per minus didi No- 
bilis A Egregii Viri Johannis de Sado Legum Dedans, 

Mandata notlro Locum tenentis Major is Judicis Co- 
miiatuum prxdidorum. Anno Domini millefimo qua- 
dringentcliino nono die quinta menfis Jultl fccunde fn- 
didionis, Rcgnorum vvt 6 nofttorum Anno vicclîmo 
quinto. SigmsiitM, Lors. 

Et me Ponceto de Roffeto de Civitate Aquenfi Re* 
gio Sccretario ac publico in didis Comitatibus Provin- 
cic A Forcalquerti Rcginali audotitatc Notario cons- 
tituto , qui premiffis prefens fui , eique in notam rece- 
pi, A idcô ptefenri Inltromcnto per alhitn grof&to ma- 
uu proptia me fubfcripfî , A figno meo eonfucto lig- 
navi in tidem A TcAitnonium omnium premillbrum. 

Et nihilcuninus didas Dominus nofter Rcx ad majo- 
rent robot is tirmitatem prcmifTorum prefentibus nornen 
fuuin appoluit confuetuin. Et fupra plicam : Per Re- 
gem prefentibus prenominatis, P. de Rosseto* 

Et figiilatam in dupiici cauda pargameni , cum c«a 
rubca tnagni Sigilli didi Domini Regis. 

CCXLHI. 

TraSatus Foedcris (d Concordie int& H K N R I- Dc<. 
cum V. jfngliét (j? Francité Rtfcm ab una 9 
(«?Henrïcum de Plawi Magifiram 
Geheralem Or dm: s Tb'Ulonui ab altéra parte } 

Quô utnusÿue Partit Ligeit aut cujuscKtifue candi * 
titnis Hominihus conccditur > per eorum Terras 
atque Domini* libéré mer cari j porrb etiam , de 
cunflis damnis & gravaminibut «me bac invictm 
caufatis tranfigitur. Da'um Londoni* 4. Decem • 
bru Anno 1409. Cum utr inique Partit Ratifi- 
cation* battu Traftatûs Datum Anno 1410, 
(Li'nig, îftttfc&c* 9 tcidj$*Archiv. Part. 
Spécial. Contin. I. Sertfttjung III. bout 
IcurfcÇtn 3^l)dnnif£r ürben. pag. 19. J 

R Ex omnibus, ad quos A c. Saiutem. 

Infpcximos Literas Patentes , Nobilis A Poten- 
tis Viri, rratri* Henriri de Plawe, Ordinis Bcatc Ma- 
ri* Dtimits Theutonica Jcrufolüniiauorum MagilUi 
Gcneralis taftas in hxc verba : 

lu nomine SnaSa [A Individu* Trimitalis Amen. 

Ne ca , qux pro turbatc Pacis Reformadone , ac 
confuetx Amicitia Amorisque mutui confervatione , 
mature tradantur , ordinantur , A inter Partes quaruno 
iniereA, pro carundcm cotnmodo A utilitate, ac alias 
pro commun! Bono, légitimé ftatuuntur. 

De facili, alicujus ane vel iitgenio, leu alias quarts 
illleita occaf»one,per Patrem Jurgiorum îrrîtari contin- 
gat quomodolibet feu inùingi , necefTe vifum fort A 
clt ea per Scripta Autetuica roborari , communiri fir- 
mifTitnt, A ftibiliri. Hinc cfl, quod nos, Fratcr Ht»- 
ne ms de P Lsv<c , Ordinis Beat* Marix, Domus Theu- 
ronica J crufbli mtun ot u ni Magiftcr General ik , univer- 

fia 
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ANNO “ l fidelibas, ad quorum notitiam pr* fentes Li- i do, falvis femper diâo Domino Régi, Hrrediboi, A ^ SSQ 
** 1er» qualitcrcunquc pervenenut , tcnorc caruodcm eu- Succdîôribus luis, «nni Jure ac rentedio.eis, per O- 

pimu» turc fîotuin qualitcr , tiJdes uofiri (ridclicct) | bligationes, per Commiflarios A Prooirutorc» diâi 1400. 
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Tbredtnm de Lugtn.iorjf , Miles, Le ff or dus de litrf- 
fird, Borgomagificr Ccvitati» uolirs Elbingcnlis , A 
Jubé** n L'niaw , Cnis jpud Civiutcm noltram Dam* 




Ptocuratoies, Dcputsti.A Nuncii, vcncrabilis quon- 
dam Fnuris nollri dutn vfxk (fcilicct) L'inci de Jum- 
/»»//•», ultimi A itnmcdiari Predcccflôrh ooflri , ip- 
nusqoe A Succefforumfiioram plciu potefiate ad infra 
feripta fiiffulti, 

No*, arque Vencrabiles A Rclrgiofos Vfros, Confi- 
Jjf ooflri Kraucj de A laper icpirationis , rciormuio- 
nis & entende, omnium A finculorum aitcntprttontm 
indcbice, inter, Sereaiflimum Prfncipcm ac E>onjtnum 
lioftrnin , Dominant Heurte un » , Del grain Kegtm An- 
gine (s* fratrie, A Dominum Hibemiæ , ipfiosque Li- 
geos A Subditos, purtc « una, nec non dldum Fra- 
irem Ulricum Prcdeccf totem nollrum, nos quoque 
AOrdinem noftrum ac quoscunque Subdiios noflros, 
parte ex altéra, variis Traâatibus unanimis , ipforum- 
que concurdi A final! appunâuamcmo. 

Imcr diâi Donnai Régi* CommifEtrio* (videHcct) 
hononibilcs Viros , Ru or dam Methnue Majorent A 
Civcm Civltatis Londoni® , Magiflrum Jobanuem 
Kntgb:«m Clericura , A U'ilUelmnm Aiiam , cjusdein 
Civitaris Civcm A Aldcrnunum*A didiFrarris Ulrici 
uofiri Prcdcccflôris , Procuratores A Nuncros autc- 
didos habit o, fado, acconclulivc exinde fccuto, per 
Patente* Litcttu A I rident, «as , utriusqae Partis priedic- 
t* Commillàriorum A Procurât orum jam didorutn 
SIg il lis, fub Dato quart» dici Dcccmbris, Anno Do- 
raini millclîmo , quadringemciimo nooo , tigillatas, 
fufficientcr A débité, fub forma, qu* fequitur, infor- 
marunt. 

Per hane indentatam fîve interfdflâm Lrttciam unî- 
verifr-Cbrifii tidelibus ad notitiam ref geft® mani- 
fefia fiat fides , quod Nobilrs A Honorables Viri , 

Ru *r Jet JUerlow , Major A Civis Civitatis Londo- 
nien fi s* Magiller Jobateaes Knighton Clcricus,A IVd- 
li tlm ms AsJtant ejusdem Civltatis Civis A Aldertmnus. 

Serenitfimi Principis A Domini, Domini Henriri, Del 
gratta Reris AngU* £$* Frotta* , A Domini Hlbcrni® , 
nec Don Vîderte tu de Ltagemderg, Miles, Ltÿardm de 
Utrffurd, Burgomagiiler Civilité. Elbinscnus , 6 t Jot 
b.tnun Cro/awr ; Civis apud Çivitafem Datlttick, Nq- 
bilis ac Alm* Keligionis Viri , Fratris Ulrin dejtm- 
gingra , Ordinis Fnurum Hofpitaü Sinâx Marix Theu- 
mnicorum Jerufolimitanoram Magirtri GeneraRs, Pro- 
curatores, Déparât! A N'uncfi, ad infra feripr» pofrt- 
tatent fuflicieîitetîi habentes , nominibos didonimDo- 

minorum Régis A Magillri in vim Porertaris, «is hlnc . — — - — , » , 

Inde attribut®, ontnia A fîngula fubfcripta appunda- i «P 1 ' «fl , A qui erit pro tertipore, foaa priinftus fîde 
runr, A de eivdejn uuanrmlter concordarunt. ' oponunade requllùione hujusmom , tanta botta Sob- 

Printo (vldelicet) pro confervatione munir ÀmoriS ! ditoram diâi Domini Regis, in Terra Pruetr reperta, 
A Amiciti* confuet», Paasque vorfre tranquillitate, arefîare, qu* fuflficcrc poterant ad congruss fjtirfaâto- 
extitit ordinatum quod omnes A. fînguii Ligci A Sub* "«m A entendant iudebitc in hne parte gravatoruin vd 
diti Rcgni Angiic, Terrai uni, Dominionim ejusdem gravait, A ca fub arelto detiiicre , qunusque condigna 
Regtii, Mctcaiorcs , A aiii (cujuscunquc llatu* vel , îtujusinodtgravatisvel igravato latisfaâio fiat A enicnda. 
condirîonis extiterint) poterant A debebunt falvo A Ip- P cm , pet Commiflarios A Procuratores frpefàros. 

cureTcrram Prucir ratn per Terrain ,ouam per Aquain, Concordatum , promiflam A conceflum exifltt, quoa 
bttrare, te inlbi mutuo converlbri A libéré, more Ma- j pro omnibus A linçulisdampnis,gnvantinîbus Adi-pr®- 
catorio. tam cum Pruccnis, quant aliis (cnjutcuiique dationibu», diâo Magiliro Gettcrali A ipfius Subditis 
N'ationis vel Ritus fuerant) mcrcari , ibidemque mon- I qoibttscunquc, tam Pruccnis , quam Lyvonienfibus, 
ri, A ciindc ad Liues A Domicilia proptia redire, vd ac cortem omnibus ; qui tempore dampnorum, grava- 
quo voluerint, quotiens placucrit , tam per Tenais, j ntimim A depredationum pntdidorum , diâi Magfs- 
qoam pa A quant, cum Bonis, Mercandms , A Mer- 1 fri Genaalis Suhditi fucrunt, vel funt de pr*ftnti,per 
cimoniis fuis quibojcunquc Jfunr, Coftumas , ratione didi Domini Regis Ligeos A Subditos, ante Datant 
Merchaudilarum A Mercimoniorum luorum , débita 1 prxfentium , quomodocunque fsftis A iJIttff, falvia 
fidditerpcrfolvendo, falrts femper diâo MagiftroGc- femper dampnis A gravantimbos aliquibus diâi Mngrs- 
neroli, A ipfius SucccfToribus , omni Jure ac remrdio, tri Gencralis Subditis , ante Dntam prsfanium , per 
ris pci Oblig.ui' mes, per diÛum Rcgcm (de quibus in- diâi Domini Regis Ligeos A Subditos , fpcrislirer illis 
fra dicetur ) fadas, couceflls A iitdultis. , de Pruda illatis, in quibusdant aliis Litterfs indentatis, 

Itenv exddt ordinatum , quod omnes A fingull Snb- pbr no* , A inter no* , Procuratores A Nundos pr*- 
diti dioorum Magifiri Gencralis A Ordtni* (cuiuscua- nomlnitof, conïcâfs A ftgillatis , qo* font de Data, 
que ftarus vd condition^ errircrunr) psHcruitr A debe- in CJvkate Londoni® in Angüa quarto die Decçtnbris 
bunt, ftlvo A fecurc, Regnu m Angine, Terras, A Anno Domini millctimo quadringemdîmo nono, no- 
Dominia ejusdem, tam per Terram, quam per Aquam, minât» A 0 >edticatw , dido Magiflro Generali, aut 
intrare , ac kiioi inutuo convcrfui , A libère, more j ipfios Succeflbribu* , per diâum Dominum Regem , 
Merauorio, um cum Angiids, quam cum aliis qui- i aut foos SuccefTores, in plcnam fatisfââiünein diâo- 
bascumque (cujuscomqnc Narionis vel Ritus fuenntj . rum dampnorum , gravaminum , A deprardarionum , 
mcrcari, ibidesriqoe morari A exinde ad Lares A Do- I Prueenis , A Lyvonienfibus, ac csrteris ali» , de qui- 
micilia proprîa redire, A quo voluerint , quotiens pis- bus pramitritur , illatorum, folvi debent nonnullœ pe- 
cuerit, divertere, tam per Terrant quam per Aquam, ] cuniarum Summ®, prout m Litcrii obl*ararris ipfius 
cum Bonis , Mer candilis , A Mcrcitnoaiis fuis qui- , Domini Regis, ia hac pane fnâis , ac cisdcni Procu- 
buscunque, Jura A Cuflumas, rationc Alcrcandifarum ratoribus A Nunciis diâi Magifiri Gencralis ttaditi» A 
A Mercimoniorum faorom débita, fidditer perfolven- libemtis, plenhis continacrr. 

’ Tt j Item, 


Magifiri ücneraHs fupra ootninatos (de quibus infra 
dicetur) ipfitts Magiftn nomine fiiâas , coucefl» A in- 
duit». 

hem, nnanimitcT concordatum , promiiTnm ert, A 
conceflum, kuod pro omnibus A lio-ruls* dutnni* , gra- 
vaminitHis , A deprad-tfonibus, diâo Domino Kegi, 
ac ipfius Subditis quiboiconquc , ac r*tcri* omnibus, 
qui tempore dampnorum, gravaminum , A deprada- 
tiunum prxdiâ<'nun, diâi Domini Regis Subdhi fuc- 
runt, vel fum de piafcnti , ante Datant prêtent inm , 
quomodocunque faâis A illatis, diâo Domino Régi, 
aut ipfius Succeflôrious, per pixdiâutn MagiRrumGc- 
neralcm, aut Succclfore» fuos, in plcttom fatisfaâio- 
nem dampnoratn . gravaminum , A depradationum 
pradiâorum, folvi debent nonnull* Pecuntatum Sura- 
m® Monetc Anglican», prout in Literis üblrg.iiorr» , 
perprediâi Magifiri Gencralis Procuratores « Nun- 
rios fapnmominatos in hac pane fââis , A rorum St- 
finis figillari», Procurntotibusque A Commiliariis dic- 
u Domini Regis prauominitis ,traditis A liberatis, pie* 
nhis coutinctur. 

Jrein, conJiâum, eohcdTutn etlftit, A protniirum 
quod nullus Subditus diâi MagiftriGeneral», aut fbo- 
rum Succdlbrura , rationc vel occafione dampnorum, 
gravaminum, A dcprxdarionum praxliâorum,per pra^ 
fatum Dominum Kegan , vel ipfius SuccefTores, aut 
eorundem juflu vel Mandato , aut pa alitim quem- 
cunque, qui, occafione vel caufa damptioruin, giava- 
minum A deprxdationum , de quibus fuperie» mtmo- 
rarur , ofleulus fuerit vel dampnifjcitus , ipforumve 
alicujtu Procnrarionc vel inllantia, expies ur , areftabi- 
tur, incarccrabitor , vd detinebitur, nec Subditorutn 
diâi Magifiri Generali», vel Sueceflorum fuorum , feu 
alicojat eoruhdein Bona capiautur , areflentur , vel de- 
tineantnr. 

Item , condiâum cil A concordaient, quod fl «m- 
dngat aliquem Ligcum vel Subditum d.-âi Magifiri 
Geoerults A SuccefTorum fuorum , contra fomum 
Concordi* A < oncefTonis proximo pr*fcriutamm, 
gravarf ve! dampnifteari , quod tune Dontinu* Rei an- 
teciâus, A SuccefTores fui Reges Angiic, pro omni 
dampno, quod Subditi diâi Magifiri General» , vel 
SuccclTorurn fuorum, ea de eaulït injufle fuibnuerint, 
vel aliquis eonim fttftinucrit , plcnaric dampnificato {*- 
tisfaccre teneantur , quod fi Dominus Rex antediâus 
vel SuccelTorcs fui :tt Rcgno Angli*, congrue per Li- 
teras diâi Magifiri General», aut Succeflbrum fuontm 
requifiti , facae reeufavernt , ex ranc port lapfnm fex 
menfium, a tempore reqoWittonî* hojusmodi , proximâ 
1 liceat , prxfato Magiftro Generali, 
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Anno Rem, concordatum, conocffüm , arque promïflum 
cA, quod nullus Ligcus vd Subditus «ii&i Domini Re- 
Mop, gis vd Iizrcdum l'uoium, raiionc vcl occafiunc d,imp- 
nonim, gravaminum St dcprcdationum prxdidorum , 
per Magiliruui Gcocralem antedirium, vd ipfius Suc- 
ccJlbrcs, auc coram julfi» vcl Mandate , aut per alium 
quemeunque , qui occalionc vcl eau la dampoorum , 
gravaminom & depnd.« tonurn , de quibus fupetius 
memoratur, olfenfus tuerie vcl dampniticatus , aut per 
corum Pmcurationcm rcl itiAantiam capictur, ardl joi- 
nte , incarcerabitur , vel detinebitur , ncc Subditoram 
Domini Régi* antediâi vcl Hxrcdum fuorum , Dec 
alicujus boita coraadcm capicmar, arcAabuntur, vcl 
detïnebuntor » refervato «tam iemper pnenominaio 
Magîilro General i St ipfius SuccclToribUs , otnni Jure 
ac remedio, cis,pcr Obligation» (de quibus prxmitti- 
tur) quotas modo quxluis St compote niions. 

Item, condiâum eft & concotdatum quod fi con- 
tingat aliquem Ligeurn .vel Subditum diâi Domiui Ré- 
gis , Hxrcdum lat Succciîbrum luorum , contra for- 
mant Concordtx St Conccflionis proximo prxfcripta- 
rum , gravari vcl damnificari , quod tune didus Ma- 
girter General», & SuccelTorcs fui pro oinni dampno, 
quod Ligei vcl Subdiri prxdicti Domini Regis , Hxrc- 
dum vcl Succeilorum fuorum , ca de caufa, injufte 
fullinucfint , vcl coram aliquis fultinuecii , plcnaric 
dampnificato Cuisfaccrc rcncantuc- 

Quod lî MagiAcr General» autcdiâos aut Succès- 
fores fui, congrue per Limas diâi Régis, vcl Hxrc- 
dum fuorum rcquifiti , facere reeufaverim , ex tuuc 
poli laplum fexmeuüum,atcmpore rcquifitionis hujos- 
modi , proximo fequentium , bene liceat prxfato Domi- 
no Régi, qui cft, St qui crit pro tcmpore.taâa pr imi- 
tas fidc oportuna de rcquifiriouc hujusmodi, tanta bo- 
na Subditoruin diâi Mugidri Gencralis in Regno An- 
glix reperça , arcfiarc , qux fufficetc potirunt ad con- 
gtuas Éuisfaâionem St emendam indebite iu hac parte 
gravatorum vd eravati , & ea fub arclto falvo detine- 
rc quousque consigna hujusmodi gravatis vcl gravato 
Cuisfadto liât St emenda. 


IPLOMAT 1 Q.ÜE 

Dut. tn Palatio noAro VVettm. XXlV r . 
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CCXL 1 V. 


Infiniment ûbtr tic C^cilurttf / nxltfcf ;voifc^>cn 
bc# 5 v 5 mtfd}ert 2&$mge ÇHoperti t»ict Jperten 
©ftjne burefc fteten ©prcctur gcmacfcct unt gc* 
tccffcn irortcn l au* Wclctycr $u ctfcfecn / »a# toc 
©ûtter tir Çf'uni'vntc unablè^lic^ anilcben/ unt 
ion» ter twUftc glttc&fatn nia <Jrb*unfc fur îlllo* 
tîa( gùttcr gcthcilct tvorten I unt fclglicf) nerf) 
alfo gcthcilct twrbcn ffrnncn. 2 )otum Jjpnitcibcrg 
auf ten tutcfrflcn Jfreotag naefc St. Michaclis 
1410. [Lunigs $rttff<$c# (Xeirfrê-Archiv. 
Part. Spcc. Tfbtjieil. I V. 2 tbtu| I. pag. fjç. 
d’où l’on a tire cette Pièce - qui fc trou- 
ve aufli dans Thucïlii A«oruna Pu- 
blicor. Tom. III. pag. 19t. en Latin, Se 
en François dans la Continuation 
des Aâes & Mémoires des Négociations 
de la Paix de Ryswick pag. 79. J 

C’ell-à-dire, 

Inflrumeni du Partage fait entre tes quatre Fils de 
r Empereur , Robert, par lu fept Arbitres 
qu’ils avaient nommés, où l'on voit quels /ont les 
Biens infepar abîment ataibés ■ à t ÉleSorat Pa- 
latin , (i ceux qui, comme Héréditaires & pure- 
ment Allodiaux , ont été partagés & peuvent l'ê- 
tre encore. A Heidelberg le Fendreds après la 
St. Michel. 1410. 


li, quorum onintom teftimoniom «que fidem prx- 

fcntiPüs Lirais indenratis , penes prxfcriptos , Ricar- bdlt 93lfctoff JU C-p«tVt / ^anj tOll 


bemf ^.iicmnifrcrltcn inan nrnt ton 
burg l fermait ton 3îottnftein 1 (Sdntarç iHein* 
fiart ton ©trfmgcn / SBiprcdit ton i?clin£AbU unt 
ten ^ncbtl SKittvt / btNmtfn off.nba^r an tincin 
alé t<r JiÜrrturcfclautttigftl Jftocfcqcbotrne 
gftrfl unt J&itt/ Jfp;tr Sfluprcc^t / SRomifittt 
nigf ju allen 3«itcu üHebrer te* SUidtf / Unftr lie» 

1 ber gnibigtr Jÿ-crr ©.ligm ©ctdcbtnûfi l in itintt 
| jfranctijeit tor fitrirm ïotel al^ }u frincrn If^tcrt 
1 QBillcn, Uni fi.brn b;fohlfn unt begrbref bat/ ta§ 
ntic aile S5rie(T unt (PcmecMi / tic tormabli ton 
. ibuic nnt ffinem Satter/ unt 2flt-2îdttcrn fctligcn/ 

I unt aut$ euW t^tiW ton fcineit ©bbnen bcgriffm 
fine/ unt in tetn 0ntblb ju J^cntclbcrg ligen/ tor 
; Uni folie» nctirm»/ unt tarnatÿ etne Ortnung un* 
j ter ftinen Sbbncn madjen / al^ Uni tan tfaufr 1 tai 
glctcfcfîc unt bcgucmflr fcnn l unt aucf) tainit Un* 
1 ^r aller ©etriflen bclatcn Ijat / naciitcm ttir ibrnt 
mus, ncc aliquid procuubimus aui laciemns, direâc | unt feiuer J^ertlc^ajft gtttant itàhwn I ont altf tie 

J^odigcbohmc îÇûrfhn unt J^crrcul Jperrn / iutirigf 
^falçgratc ben Ç*vb<tn/.tc5 ^cnligcn 9lbmifdr« 
9tci(^ô DbrifUr îrudfrf nnt J^trqog in Sapern/ 
unt feint ©rûttre/ ^err 3ot)am'c« 1 J^crr ©tephan 
unt Jjerr Dtto / aucf) «Pfalftgrattn beu unt 
j^ergogen in Sarwrn l Uufete gmltige lieècn J^errn / 
unt auc^ mit gauçcm Juif unt ©rufl gcbitbco 
hanr/ ta§ ttir natb trt obgenantten UnftM gndti. 
gen ^errn terf SRbmifcéen ivonige.? frtttgtn ©cfe^l* 
utijfe uut 95cgerung cin Drtmmg untrr ibufti ma* 
unt fte um «bw J&errfdiatfr I lant unt feu* 
t^t fc^tn unt cntfcbeitcR I al$ U né tan tfintfe totf 
glnctfîc unt bcquemlit^ilt fepn ! alé Unfer gnàbtg* 
firvanda, coatiriiamus , ncc aiïquid procurobimus aru ■Otn ter Jitnig feeliger Hué ta# cntpfo^M 
fackmos, direâc vel indireâc, fetrerc vd occulte, leu bat*/ unt ttie «HT CiC 9fegM(l«tCn |K0fn Ctf-f ter 


dum Merlowe, Johannem Kyngton, St Willjelmum 
Askam , pro parte Àngtiz, rematientibus, diâi Tede- 
ricus, Ljûrdus , & Johannes Crolowc , ex iploram 
Ojnis feientiis , figilla fua appofuerunt. 

Dot. iu Civitatc Londonix , in Anglia quarto die 
Dcccmbris Anno Domini milldimo quadringctirclimo 
nono. 

Prediâarum igitor Union» & Concordi* Fœdera- 
que Pacis vouvz appunâuata, collaudara , fopita , St 
tcrmtnata, prout in omnibus fuis clauful» St Punâ» 
per utriasque Partis Procuratores St Deputatos antedic- 
tos , plcnam PotcAatcm ad hoc habentes , ordinata , 
condiâa, Aatura funt St promillà, nos, Frater Her.ri- 
cus, MagiAer General» antedidus de Conlîjio V r cnc- 
rabilium 1- rarrum nollrorum Concilii notlri , grata , 
rata rccepimus & baboiinus parrter St accepta, eaque 
juxta corum contineuttas St tcnorcs, cum omnibus eo- 
rundem cincrgcntibus , incidentibus , dependentibas , 
coiincxis, pro nobis & Ordine noAro approbamus, ra- 
titicamns, St tenore prcfcmiiim, firmiiiiinc tenenda, 
inviolabiiitcTquc St bona Ade obfervanJa , confirma- 


vcl indircâc , l'ccrete vel occulte , feu alias quovis 
quxlito colore, per quod rraâata, convenu, ftaxu ta, 
promillà , reformata , titiiu , terminata , & concéda 
nniqsmodi efteâo débite fruftrari pot cr ont quomodoli- 

bet loi impediti. 

lu cvidwis TeAimonium omnium prxiniflbruin Si- 
gillum Ordiais ncltri prxkutibus clk appenfum. Dai. 
iu C’ait 1 o noflro MaJenerburgb , vice lima quarta die 
meniis Dcccmbris, Anno Domiui miltciiino quadrin- 
gcmeûmo dedrao. 

Nt» autem , appnnâuata prxdiâa , ac omnia aïia 
prxmidà, juxta corum coutiuetuias St tenore», cum 
omnibus eorutn emergemibus, incidentibus» dcpcndai- 
tibus fie connciis, rata habenu» St gr«a, ea pto parte 
noflra approbamus , ratiâ camus, fit tenore pxscfcmium 
fimjitîimc tenenda , inviolabàliterque Se bona fidc ob- 


aïas quovis quxlito colore, per quod tiaâata , con- 
venu, flatuca, promillà , reformata , Anita, urxmiua- 


mehrn ÎIkU uitrcr Uns île alft» fâm l crtnwimt 
rmfc^citen/ tuf fw uut ùjk ©rbeu ta# alfo gctroi* 


Jebto ' fruûiari pü ‘ Utft/bva mur m Ml ten; unt aucf) a4n|(i« tclfn* 
^ p«n. ”" r *!>'"' »«* «■‘'lira f«a«t «msrntj 

m Soi* n-ipii SiCK îolbi mmtim iadiuui ro- A* SttungH M M tm üfj^rtteit pref. 

N 


Anno 

1409. 

1410. 

r .oaob. 
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Anno I e " fc4rtl>fr fwwwbt* T»ortsiiff toir awb mfctnwrtn rccfcf fc% gclaflim bat / ufrcr bie Wgc r cf:rttbrnc 
tyxbnt ulk? cldriiebcn bc^ciffcn ifl / bcfltlbm wir ©cbl 6ge/ ©urg unb ©tdbcr/nut allen ibrcn 3«g«* 
Ï4IO. ut fb^oautfn fkWn burcb ©efrblnûfle unb ©ti}<- bfrben/ Ht ju ber «Piaf* <Kb*«u unb tcrfcl;ticbcn 
rur.gr Hit cré gndbigcn j£rrrn / be? ÇKbmifcfrn $ç fut II al? bergcfc&ricbcu fûbct I in Sitr tbr»! frrgrif» 
ni g? (Vrligc ni une turefc fJ.iffîjjc unb r tüfiucÇc ©i0/ feu garnit nacb vicie ©cfabrunge uitb ttnicnn Mien 
bec «cr^enanten Unfcrrr nier jÇmm / unb aucb 33ci-f)anMi&|Jc / e|nc aile ©crdhcb/ Hnirre verge* 
burefc itrcë unb i|rtt S.inbe bcflcn l 2BiUcn/ unb lien* 
bcrlict) baruin / bag fît erflo bug *»» ©iittrâtbtuifcif / 
unb egne 3*>tptu0r vcrblcibru / Un? brr ©aeben 
ûngrncimnca / unb mitetirunben. Unb gaben ©fief* 
fc unb ©rutdcbt?/ bic verwaM? ben Unfcrin andti* 
gen An. bciu 3tfoiig fccligrn / ben fanent lutter 
unb Üll'2)âflcrn / unb aucb rince tgallï ben feinen 
©bbnen/ Unfrrn J^rrrrn fcgnffcu fet?n / ber Un? 0 ¥ 

gcneimncn/ unb ncd) vitl vErfabrunge / unb Stotb mcr'ôbcim/^urg unb ©râbt ÿcuaiburn i btf S rffc 
twifcr Icutgcnf bir ju fier -fccrrfcfcafft grtfreu / fo auff brui SKhem gclrgm mit brm ffi.tfm ba»ûr/ 
frunb trie fainentlicb ebngrjttcpct / unb «iaimtig- eftagenburf ©urg unb ©tabt / ben ©xtnftbrr.brn 
ücl) ûberfenunrn / nacb ©clegMgtic ber ©uOirn / ja j>*rt!bnra 97«frrau ta? ©erff unb brcçgig p- 
unb natt Unfrr? -Çctw M Æfoigc? ftligci» kjicn * r QBtinpultr ju f mucbtim. SBaiin aucb Jlnitt 
QBiUrn unb ©tgcÇrungc / unb naeft aUciu ttnjcnn andbigrr £rrr Æbtiig ftrligrr fclbcr tlnfrrtf JÇ*rtm 
©auifltnf al# Un# bag cmpfo^tcu iR/unb ipir tar- jÇi.rçeg iubirig ^augfrauen i brr «en Çngriianti 
ju mbnnbcn frpnb. 0e bûncfrt Un il bag té f ft |igriit ba? allni nW m (œial'unib? ircife berge» 
| alto ta* glcutxle unb bcgiKinligOc fcç Jtmfc^n Un- ^bt n unb tfrfarieben tjMl barjb feü Jinfer JÇ-crr 


nantr rur Jjjmcn/ ibr MglirVm rin ïteil baron |a 
tüUxn unb ibuir ju Hcibcn. 

tocrntd) ffclxt Un fera <%crrtt ^ctm AuN 
wige Cpcil/ $hô xbme yu ter pfalQ 
çtcftxjlr ifî. 

O Uni erfftn feff Unfrr J^.rr Çrrgeg fubrbia jtl 
cr frinnn îbril (jabrn / unb feU ifcin Hcib.n Q^cr» 


fetn wrgenanntm hier jÇcron ein Ôrbnung )a ma» 
(ben / {le tu frçcn unb |u rntf^aben umb it?rc.»>*a* 
fdîafft {(Mb unb icutï^c I in bermaffm / akbann 
trrnacb brgriffen/ unb grf(ÿri(6cn i fil unb voir crt* 
uen/ fcçcu unb cntfcjKitcn (te atuÿ aifo in Irafftbi^ 
S 5 ritffc?. 

©le narbgtcf^nctcii iff Mrtfcrm ^errrt fax* 
130g Âubmgen ron Ocr pfalo 
3U0ctt?eiler. 

Olim erften ifl ju trigrn/ mann Unfrr JÇcrr J$rr* 
?çeg lubtvig an rester (pfulçgrafr/ unb brr* 
SKtfcîé (SburfûrO ifl/ te. ©aruin feU et bruer auô 


J^rrÇeg lubroig aucMaben ©retbeim/ bir 0rabt 
^rçbeltfbcnn . bir 0tabt ^Binçingrn / tir 2kfl 
Wbafelg/ bicBrfte QBigrlnburg , bit ©rfîrOBol» 
berf auff bem J^unbe'fSûcfcn/ bit nrue ÎJrfte frai bl 
unb ta^ î^rilan beraltrn 2?urg bafelbfl amb i)Ml 
Oçbrrg bir ^ura / unb jÇtring? baver halb/ unb 
baé îjjcil ju £>u»flobt aucb balb / unb bir ïbril \\i 
Offruflrin/ iXcub^bebru / QKtnfîcTftlbe / JpecJ’fcl» 
Uni QJîerguiûnfîrr/ ^unenbrrg/ 2ürimnflnn/ Iftt» 
jrltlrin/ <înÇiarft»aufm/ 9lttn>S5auinbrrg unb alten 
QBoiffflcin/ birfrlbcn îfxil allé glrid» unb bk 
î^ril tu 0c(>awenburg/ auff ban 9ltirin/ unb ju 
iXtrinberg gang/ unb ben 2(t<il )u Irnjcntîcm Mb/ 


$abrn/ unbfelli|)inc Weiben I bag aucfc Ncmdgtt boc(t alfe / bag Unfrr £nt ^rtçeg fubwia He 
an «Pfalçgrafc/ unb bci) brr $fal« ju Wabtn ver. ffiurgtjûbc/ unb ©ûlt ben trwm|trinrf Itcgm aflrin 
fd’riebcn unb bcrmat^t i fi/ mit Dlafyintn ©taldrl aitfrkttai fell I bit ebgeiainbtrn ©ctleg / SPurgc 
tir Seflc 6brr Sa^nact gelrgrn / unb bir 0tabt unb ©r^btr mft allrn i^ren ^rrrligTattn / ©rlri* 
SSac^rracb/ ©tegr brr î$al / unb ©raljlbrrg / bic Uni 3Hlra/ QBilbpatnen/ ^ilcbcrrwn / unb mit 
Scfte babco gclfgcn / dauburg unb 0tabt îpfalç- allen ©Mtrn / ©enegten / Segtbcnrn / frutben / 
grafrn/Crm bicBrftc imSXbein grlcgeu/G()urftfn* ©fourni / Çfjutien / ©rfcllcn / unb allen Bugrbê» 
brrg tic Scflr ©irppsKb unb ?jîanncitbocit> » bir : rungen/ mie Jpat brr MMg frcliget batf artuffm 
ÆbJic ©ûrbrrg/ tir Scflc îfüoaj/ bic Seftc ©urg I )at/ té fr» vrrfetît ebrr birfûmmcrt/ mit 0cbulb 
unb ©tabt Siruflabt / tir ©tabt QBelfffxrg / bir ; obrr ognr 0(<mlb/unb mir ta? bià auf bru hrutigrti 
2k(lr bar^inbrm gdcgtn / ÜWantKim bir Défit auff îag / Dacutn big fSneffé tu ben etgenanbrrn 
brin SRfrti» gdegrn l ®rinl)rim bit belle ©tabt unb ©ebléflern/ SPurgai unb ©idbtrn / unb in tirfrttà» 
©urg itnbcfilé/ bic îkfle/ ©urg unb ©tabt /unb 2tmptûfW«tt bat/ e^e aile ©erdbrbef fell Hnfrt 
bir j»w Srften Jr\ nbrlbcrg ûkr btr ©tabt J^fbbrl» ^irrr JÇierçcg iubtoig babrn in bermaff n/ al? vei> 
brrg grltgrn/ unb bir ©tabt JÇtnbdberg unb ©iel» gcfcf/titbrn fte^cr / aucg fell Unfrr jjjerr J^crçeg 
fpurg / ©urg unb ©tabt/ unb in brin fanb ni lubmig ju frinnn îbril babrn/ unb fell ibmr H.-i* 
S&ai^rn Tfmburg / bic ©tabt QBalbrrf / bir Scflr ben bic Q>fanbf<$afft ju S'Koefmbrugrn / unb ju 
ifianpnrr^ai / bir ©tabt Jijrlffcnbcrg/ bir 2>r(lr QBrftbcbcn / unb bir îbeile brr ©ôrffer ©cbnmg» 
JÇtaugburg / bir ©r|lr ÇDîerad» / bir 23rfle brim / unb brn 3efirnben ju 3cUr. Obenmcnbig 
*>lappurg / bic ©tabt unb £Kuben bic 23rfle/ bie ©engbrim mit allen 91ugcn unb 3uj)cl>hben/ ta? 
obgcnaubte @cftl>flrr/ ©tdbr unb ©flrge / mit al» allr? in ber ^errfcjjafft -»>dnb teramm i(l/na(t bn» 
Un it>rcn J^crrfigrritcn / 3blUn / ©deiren/ OBilb- 3 uunl bag tir ©ricffc gcmaelpt fcrnb/it>a?©rbleg 
pd^uen i pcbcTcncn unb mit allen ©rticbten/ 53 eg. unb 3ngt^rbrn ben (pfdlegrafrn I unb fteo brrtpfalj 
tÿmca/ ©ieffern / feutljcn / ©ûtljrrn / ©cfdllrn / ttrbicibcn fri knl fe feU Unfrr JP*rrr jÇvMtyj fiiMng 
unb 3ugrbftrungcn/ mir Unfrr Jjjcrr ber ^bmg f t* aucf? baben/unb fell ibmWrit'cii/©tniiiibuig/©urg 
lige Bit gdalfen fat/ r? ftn btrfcfct ebrr berMimnert/ unb îl>at mit aUrn ÇTluÇrn/ ©h’ffrrn unb 3ugd'£ 
mu ©cbulu ebrr obn ©ctjulb/ unb mie ba? big auf rungrn jincn îbal baran / unb bie ©ratt ©emun* 
biefcn ticutigcn îag dato bi? ©rieffr? gu ben ebgc- brn auf ban 9îcdrr / mann lliifrr Jÿtrr J^rrçeg 
nanbtrn ©cbl&lfmu ©urgeu une ©rdbtrn/ unb in tubmig ©tromburg? unb aucb ©tmiinbr niebr air» 
bieglbc îfutpe priant fyitl ebn ail* ©rfdtrbe / fell perrn mag/ aucb fim ianb biceben in fêin Èanb f>i* 
ber ebgmanerc Unfrr j£crr JV.rçeg iubtrtg btwr nal in bail 9lbfingeWrge/ unb aucb tie ©tragauff 
baben/ aucb tnberituig/ al? borgcfcbrirlcn (lef)tti ban 91rrfer auff unb aljurritrn unb ju fe miucn / 
becb n>aé ju ten anbern îfcilen in btefent ©rieffe boc|» alfo/ bag Unfrr J^crr J^trçeg fubmig llnfrrm 
nanlicb legriffrn unb tterfcbnrben ifl / ba? feU aucb J 5 <ctn Ottrngegen benfaben cpfauKd afftrn 
balep bitibtnl ebn aile ©rfdl)rbc. ju fHocftnhaufm / unb ju QCf(U*effcit / unb gcgrn 

(S? ifl ju wiffrn / bag wir bie elgcnanr Arbm bie i ben Æbeilen ©enbranigbfiin/OHgbnm /S>a(I?btÔ/ 
ûbaegai ^crrfcbaiftcn / ianb unb feuth/ tuie bie 1 unb 9licb«gergbclin / unb gegen ben Srbrnben jii 
ber ebgciwiibt Un|êr ©ndbigcr Jfpcrr j^&nig 9lup- j 3c0c/ unb gegen ben i^epcn îb'’ik/i an ©mm» 

burg / 


Anno 

141Q, 


Anno 

1410. 


33 * 


CORPS DIPL 


burgf imb autfc gcqen ber ©lato ©emuitte gebcn | 
feUt in fonent Xboltin idbrlid) < 8 ittlinii Slabmcu 1 
tteunbunbcrt ©ùlccn ©olrt/ aUe 34* auff Skib * 1 
nacÿtcn ) ml wtr mcmcn/ bag ttnfcon < 5 >nàcu^en 
Betru j£ct* og lubroigen / birfribige Mrgdctmcbenc 
©dnffft unts ©âthcr nû^Utfrfr fcçn follctt/unb lai 
Union jy. r» JÇ>crbog 0 tto bit torgcicbrufcoK ncun* 
$untett ©ûlccn ©ObtO )d^rlic^cr ©ftlt ttartï ©cle* t 
gcnhtit fcut e XljetW autb miglicba fera Iclleiif unb 
btf/rib owfieicfthtcm ;Ab- licfce ©ûlt ter fcllUttier 
«Çcrt jÇtrfcog Sabwig Unferm .Çctm J^crgo., Otto 
b.iwr^n/ unt> ttrntn btrflbcn webl flcpct macÿeu/ 
*ag et Coran moty bofrrgct twrbc / alfo bag tr ©e* 
nôgcn tara» babeu mègc / nacg mbgtict>m Bmgcn 
aflf ©rf.brbtl jo babm wtr Srttheim uub J$.i* 
fcolgljcim in UnfcrO Jjpcrra Jfcergog iubwtg* Xbcil 
kgnffeu / ba.uutb bag cr baé <Sie|lcr $laulbronu 
fceffo b.ig bcfrieten unb bcftbiruicn tïtbge/ bocb alfo/ 
toaun Obcrljrim nnb ÜJîegbatb bon berfwegcn bet al* 
ten ÜJîarggrdftn ton Sabot Unfenn Jjinn Jfccrçog 
Caen lebig usùtbc / in bcrmaffen / atf tfcrnadJ bc* j 
griffât ifl/ unb bag bttu SDîatggrafcn bon Saben j 
oter frittent Çrbcn Srcacn unb QBiflhtlw& tabou 
Wcrbeti / bag battit Hnfer j£crr Jjcrtjog fubwig ; 
Srcttcn / QBiffcnleet» uub anbettf I wai battiit fieff* ! 
tcn wûrb fe lt'« lîfen otcr Ubigen foll mit bitrjeljcii I 
taufenb ©iiiben J$aupt-©clbtô j unb mit bem ©t$a* 
Uni rb £ et ait n brauff gegen tombe. 

Unfcro / 5 cm» ^>crt^ge 'Jofyanriù Zÿtû. 

(P © fofl Hnjer £nr .Çettjog 3*tKmtré faben in 
tem l anb jn Sancnt / wann Unfct gndbîger J£r. . 
btT Jjfcmg fctltger fclbcr ignu u. ciné* Xbote fnner ! 
.Çaug grauen in QBittbumO*rocifc bao au# borgt* ! 
gebm unb ïctfdincben i>dtt I unb KM ifl mit 91a^* S 
men/ baë et \n feinetn îbeti habeu unb il)me bletben 
foll / )um erftcnJCannt tic ©rabt/ 95rucf bit S5urg 
wnb ten ÇOÎarcft tafctbft / ^leuenburg ^urg unb ; 
©tabt l QBettertnfrib bie 2kfît / 2>cntgfperg bit j 
Scfte 1 fangftlb bu Belle! unb bot Qîîateh baratt* 
ter/ ^alutontj bit Bvflt unb ben OTarcf barunter/ 
©wctenfclg bit Beflt/ ^oetenfetg bie Befl*/ J^em. 
butg bie ©tabt/ Belburg/ Surg u. ©tabtf $Uu* 
tnarrf/ bte ©tabt J^cimbcrq bit Bfftc/ Tlltorit bit 
©tabt I qjfafffnljobcn bic Bcflel ©ultjbacfe Surg 
u. ©tab< 1 X 0 entera bie Beftc/ Sopperg bic Beflcf 
J&ttfprug Surg u. ©tabt 1 0cf>n>abcnftem bic Surg / 
©rim'pcrg bie B<t>cf ©cgenjptrgbte BefteJ ©egetv 
fleinbicBcflc/ S/liBenau ben SDÎarctt ( Sfttaingcn 
ben SDîatdtl £Sîene«lir{|cn ben£Dîarthl 0c&»cn* 
«htbotlf ben ÇSlatd 1 unb ©tnbmule ben SDîarcft/ 
bie obgenanntc ©cMifc/Surg unb ©tàbte unb auct» 
bie SDÎatcfte mit allen tl»ten J^ierrUgNitcn I ©clci- 
tcnl 3^Ucn/ SJHbpa^nen/ ^tfcftcrrçcn / unb mit 
allen 2>frtfcrn I Bogttyttcn I icul^cn/ ©ftt^mt/ 
£flut*rn! ©cfeüm unb aller 3ugcWrbcn/ trie Hnfer 
J^or lit ^Omg feeMgcrbaé griaffeu t;at/ ti fcçc net- 
fei|t rter terfiumnert f mu ©4u'.ic ct-cr o^c 
©cl'ulb/ unb nùc lai bié auif biefrn bmitgcu r Zag 
datum big Srkffé ju beu obgcnanbtcn ©tblJlIcn! 
SiVgcn/ ©ràbtcu 1 unb Snàrcftcul uub mbicjcl* 
fcett îfmpt ge^îwt bat! ohne aile ©efcbibc/ foll Un* 
fer J^etr J^ectjog 3ol>a«n^ (jaf’en m ter mag/ al i 
ïor^lebmtieii fteber / tmb batm fdl aucft ber <5bo 
ficna.il te H «fer ^err Jperrjog J>i:ig Kiben / unb 
frU ligne bleibcn in aile bon ÜKcfbtcw/ alé Mg Un* 
gr ^e«r b^r jü'omg felige baran gebabt t>ar / mit 
STtnlgnw UrKttli Surg uub ©tact 1 îuriiborflf bie 
S.|l<i ©dtcnbatb bte ©tact / ^eUmbcrg bie 2M* 
te I ^>etteniUtn bie Belle ( ben âlobcrburg/ Surg 
unb Bo.burg/ iptrrmt Sutg unb ©tabt / Sernau 
Satg unb ©tact unb Skltwnaui bie Surg 1£î}ura* 

bat^y ©(VttntMÇ ttn® aJl éttft 


O M A T ï q; ü e 

mit aOcn ibren ^>rttligteiten / ©rifiten / rîîtfft» 1 ^ NN0 
QBilbpabmn/ îifd>crtri« unb nqit allen 2)Jrlfetn / 
©criduen/ Sogtbenen 1 imtpal ©utljecnr 91m. i4 10 * 
jeu / ©cfellra wnb allen 3 B 9 tWknu«cn / mi. Wufêt 
J£:rr m Âbnig fedige Ktf firiaflm l;at / e# ftp ber* 
fetjt obcrwihtmiuctt / mit ©cbulo eber s^ik ©ctulb/ 
uub rote baO biO aujf btefett heotigen *îag/ Darum 
birfSricifrt/ ju ben obgenauten ©cbk|fen / Sur* 
gcn( ©rdbten u. SDMicfrm/ unb in Mcfelben Hmpt 
ec^rct ^at / ohn ail. ©cfàljrbe / ioil Hnfer J)<rr 
JÇiertjog jgiattg aucg ^aben m bet magen / trie bot* 
gcfdjucben flc^cf. 

Uitfero >Vn:rt vjcrtjog Steffatte 

ttù fdl ttnfer J^crr J^erttog ©teffan (jabînl 
^wann H nfer J^crr ber ^bnig feelige fclbcr Hit* 
fer* ^j.rrit JÊterrjog ©trffanô /)aug Vaurn bagou 
îf)eii in CIBittl)uiitb^mci|e at»4> borqegtben unb c^r» 
fd/riebtn fat / unb ba* i(l mit d'ahincu/ lai ce 
ju ftiucm ^£t)cil ^wben unb i^m Weibcu frU. 3*»» 
crflen ©çminern au|f bem Jfjunbé'üXutfcii Surg 
unb ©tabt / iaupacb bie ©tabt /JÇorrcin bic ©tabt 
auff bon .Çunbtfrucfcn ju ma^l uub gamj! tra$ bic 
^errfttaffi batnuf fallcnbe litgenbt unb J^Mfe Deil» 
berg / bic Bc|îc uf bem ©af)nc I unb tenbotljcim / 
baO 2>orff uf ber 91al>e/©miitifmtg bie Belle /unb 
bot barunter mit allen 2)èrffrrM/£riuticit unb 
3«g«^rungcn ein IDritffccil babon I QBalbctf bic 
neut Bcflungt uf ben J^unb^ruefe f>a(b / unb ba^ 
îgeil bafeibU an ber alun Surg/ aud) galb/ 25e» 
lanbtn bic Bcflc I SXimredjW 5cVe / bie BefTc mit 
bm S&rffetti Sibelitçeiut unb Sîeitt^cim/ îrit- 
fclg lie Belle / îlttroeiler bie ©tabt / 3«wçrn&tâ* 
ctcn/Surg unb ©tabt lJ>otnt>atb bie ©tat/Scrg» 
jafeernSwrg unb ©tabt/ -fîtrebri bic Bcge/ 91e# 
wnfleel bit Belle/ bie î^cil gantj / an bot Bc* 
tett ©utfttbcrg unb galefenburg/ CEcçfdb unb ju 
©ctettfcerg bep btr iDlofd/unb bit îl^eil gicieb bal6 
ju îlltenbttrg an Surg unb î^al \u altcn S^olfT* 
lion / ju Oflenflrin/SXeicb3tbfcn/2)îiin|lerfclb 
fclben ( SNotgmûnfler / j^uncnbtrgf Sffiinnenftcin/ 
iùçdllem unb ju 'îudurtébaugtii / unb btn ‘Xtjcil 
ju gtongljeim/ bic obgenanbtc ©cblbffe/Stirg unb 
©tdbte/ mitalJcn ibren J^crrligfciten / ©rieiten/ 

3bUen / QBUbpabnen / gifeVcrei^cn / ©ericgttn / Bog* 
tbtwn/ îièrifetn/ icutcn/ ©ûtern/ SHugen/ ©e* 
fcUot unb allen 3ngcbfrnmgcn/ wie Hnfer J>crc ber 
^buig fedige baé gelajfen bat/ ti ftç berfcçrt otte 
berfummtrt/ mit ©cbulb ober oljne ©ebulb/ unb 
wie ba^ fcié auff ben btntigen Xag Datum biefrf 
SrieffeO ju ben obgenanbcen ©d>lfc|fen / Satgett unb 
©tàbten/ unb m bttfelben Umte gehéret bat/ ob« 
aüc ©cfâbrb/ fôll Unfer ^tr Jperçog ©tofan ba* 
ben m ber ttiag / alô borg. jiebrieben |lfbet/unbtwmn 
Unfere ©ndbigc grau bic ^erçogm ron ©ponbttin 
bon Xolteff tvegen abgebet bic ©£)tt lange folle) 
fo fcU Unferm ipertn ipergog ©teitan airtann ju 
fcmcutXbol aucp gcfatln/werbeti uub ibmt berblei» 
btn S>acbeubcun auflf ber ^art/ Surg uub ©tabt/ 
igmibeimbie ©iabt/ unb Hgoegeim bie ©tabt/ 
mu Dérjf.-rn/ 91uç.n/ ©cfâlJen / unb af* 

len ibren 3 u 8 cl ^ tun â f n al 0 fie bujciben Surg/ 

©tâcte / Soir unb 5>kffer ju ibreui QBu&bmng 
ietjt mue bat unb wann Jjpoiricb jÇemmtrer SRit- 
ter cou Xobte^ Wegeu abgebet / fo foÜ ion ©ut ju 
Samhjbciin' wie er baô ber J&crrftbaift ïorutabW 
berfdnieben bat unb aucb bie Surg J^eutbdicbeiiw 
mit aller tbren 3ngebûrbe bem ebegenaubten Unferm 
£trrn J>itjeg ©teffan attfbann ju fetnew Xieil 
aud> gefaticn/ werben unb i^iuc oerblcibcn. 

£«1303 ©tten ClicxL 

PpPÆ swsstuaratss 

Guif> 
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DU DROIT DES GENS. 33$ 

Anvo ©KAffccim Surg unt ©tatt iWnfcre'trerfc ouff taufent ©ûltcn gcbets/ trann au<$ ttnfcr fytt AnKo 

^ ‘ ‘ tem 5Hbciii gclcgen / ten <2Bieter-tfali nae$ Xote Jpcrrjog Otto ntd't làiiger bcp feinem Srntr alfo 

1410. te* ©carcn ten (Jlcrc/ uni* tic lofunge une aile bleiben ivoire / fo mbcbtc cr ibin tai aud) fin ricr* *4 10 * 
SKeeftt tara» Jfpcbigbcim tic Scflc ben Xhepurg thel 3a(jt bewr abfâgrn/ imt fo fôlte alitant* Un* 
grlcgen/Ottfprrg tic Surg unt J&crnigitarror Qalb/ fcr-Çcrr .£crtjpg juttrig Hnfcrm J^errn Jpertjpg 
tint t.ti Xbril ju Omlîatr and) fcalb/ QBaltect tie Otfen ter tai cnthaltcn / ali torgefebrirbert ftc^ct / 

Selle auf tem Otcmralte / Çbetbact) am Sflccfcr aile 3 a t r auff 3Bc0nacbtcn aebrhuntert ©ûtbcii 
Surg unt ©tatt/ QBiunmbntg tie Selle/ ïcitcm geben/ unt rb tai wn i£r cincm aifo abgcfaat mûr* 
burg nnt ©tatt £>t>rfcf|icittl / unt Obrcrfbcim tie I te/ fo frite alitann Hnfer .Çcrr ^crt?rg luttrig 
Sefl u«t QJlpfjbad) Surg unt ©tatr / S3ilrperg Hnfcrm J&crm ^trtjpg Otten / ter taufent ©ûltcn/ 
in ©chrabcn / Surg unt ©tatt / Stria# tic oter tie actitbuntcrt trr tai Ijaltcn/ nac(>ttl)in/ treU 
©fart / S*cuhcrba# tic Selle / 0tcmfpcrg tic et et es tem antern abgcfagt / betreifen / unt ibme 
Sefl?) S>ilfpacf> tic ©tatt / Tllten QBeiffcnba# ter fieber mactfn/ ali tie antere rcrgefcbricbcnc 
tie Scflc/ QBtmgarten am Sru$rbcin Surg unt jiibrlicbc ©ûltct» rbnc aile ©cfityrte / tret ifl ju 
3>crff / ter Xbeil ju £eiP.nflein jjalb an Surg toiflRn / irann Hnfrrc ©mitige ÿrau / tie aire 
imt ©tatt / unt SBiltcnftcin / tic Scflc auff ter j ÇDîarggrûfîn ton Xotfi forgea abgeht (tie ©022 
Xenau / tie obgenantrc ©cblblfc / Surg unt 1 lange frifle) tafi îlnfenn JÇjcrrn .Çcrtjog Otfen 0* 

©tâtte mit aûen JÇcrrligfcitca/ 3&lien/ ©eleiten / berctfcim unt ÇDîefjba# mit ifcrcn 3ugcbbrten an 
S>ilt>Sa!)ncn / ftifciiercncn / 5>6r|fern / ©cricb* feinc J^ant gcfallcnt / fr frÛ alptann llnfer Jjcrr 
ttnl Sr.gtfcercnf icutljen ( ©ûtljen» . yiluçen/ @c* -Çcrtipg Jutirig 1er cbgcfdjtifbenfn taufent ©ùlten 
filllen/ unt allen 3 u .acbbniug(u 1 trie Hnfer jjerr jàbrlicf'cn ©ûlten/ aeitljuntcrt ©ùlten ©elttf letig 
ter ^rnig feef. tae gelaifcn ijat # feu terfebt r* feon. Hnt trann Unfere ©nâtige ^t û « ttcSXb* 
ter rcrfûmmert / mit Scbult rtrr rhne 0c|»uli / mifcfjt ^bnigin ben XetM tregen abg ber / (tit 
mit trie ta$ tif auff tieieu tjeutigcn îag Darum ©ÔXX (ange (rifle ) ta^ ©tralcnberg/ 0cfirug« 
ti^ Srieffe: tu ten pbgciianttcn "0ctlb|fêrn/ Sur* britil/ Jptufibacb / OBiflenbud; unt 2BelIcriaiv mit 
gen mit 0tatfcn t unt in biefclben 2lmpt geljbrct ib«n 3t»gel;brungcn Hnfrrtn jÇertn J^ertjrg Cttcn 
bat/ cl)» ll He ©efâhrte/ fcll Hitfer J^err J^crt?rg in feinc J^ant gefafl.n/ fe frfl aletann Unfer Jjerc 
£>ftr babett/ in ter Ùîïaf»/ ali bergcfclirieben (leber/ -Oettirg iubtfig ter Obrigen iwerhuntert ©ûlfen an 
unt trann Unfere gnâtige 3mu tic SKbtnifcf’c Kb' ten taufent ©ûltcn ©clttf ! unt aucfj ter jâljrlicben 
«igin bru Xrttcstrcgcn abgcttet / (tic ©OXX ©ultc brr tai t>aftet» / aW ber bcgriffcn unt unter* 
lange frifle fr frü Hnfcrm J^errn Jjpcrtjrg Otten fcbelten ift/unt aucb feinrnSruter Idnger bcç iÇnnc 
alécann m feinem XK- il nreb gefâllen/ rnerten uut ' bebaltcit/ ali gdnt}li(t>en quiet unt ietig fcpn. 
ibme bleiben / ^traleiiberg tic Se|lc / 0c$rifj* 

beim tie 0tatt/ unt tic Srrflatt tatbrr/ J^enii* ift Uitferm ^crm £,ubwi> 

bart> tic Sefl el OBcllerfatr tic Scflc / unt QBeii* gen gefalictt rtad) ber 

fenbacb Surg tint» 0at tl mit allen 2)brf[ern/ ©e* | 2^itiglrt. 

rrcbten / Srgtbcncn / QBiltpaljnen I ^iiebereren / 1 

unt mit allen gnten ©ûltcn / Qlugen / ©efellen nacb Hnfer ftrmien ^bnigin ter Xett fa 

unt allen 3ugcbPrungen l tic ju tent rbgenanttcn fol! alitenn Ilnfenn J^ftrn -Çettjpg £utt»igen 
Stirgcn unt 0tâtten ge^fren / rljn aile aucb ju feinem Xfieil gefalien I trerten / unt iljnie 

te/ tafj Unfere gnàcigc Jrau ! tic SKèmifcbc Ab 1 bleiben fautenburg tic 0tatt balb/ unt ter 0tcli» 
nigin \» tbren QBitt^umb irjjunt innbar. 2>arju tic Selle aud) balb mit allen i^ren SHutjen imb3u* 
frii Hnfer J^err ^erçpg £>ftc* ju feinem Xljeil aueb gebbrten/ trann tai ter J^crrfcbafft ron tem 0rifft 
baben tie neuntjuntert ©ûltcn ©clti/ tie ibmc ju Sîrrmbi alfr berfetjt unt bcrfcbrieben ifl / tag 
Hnfer .Çecr J^ert^pg Juttrig gegen ter <pfant« t* ter cpfaltjgrafr baben unt aucb ten ©tifft bett 
febafften |u SSpcfenbaufen u. QUcflbcffen / unt ge* ®prmbi febirmen foll / tP<b fe fpll aueb aleitânn 
gnt ten Xbcilcn ter 2)brffcr / ©pmtrcmûbeim/ Hnfer -Çcrr -Çcrtfpg iubtrig îlnfan Jjetrn Jfxrtjeg 
Ot#cun/ Salghcim unt 9iictem'$lctgbtim/unt £>tten gegen iautenberg unt gegen tem ©tein geben 
gegen ben 3fbentcu ju 3clic / unt gegen ten ttreib an fâ^rtidbct ©ult mit £flat>men finiffrhalbf)untcrt 
en Xhcikn otremberg unt aud) gegen ter ©tatt ©ulren ©cIM/ aile auff QBernacbtcn t unt 
©emfmtcn jd« s rli<b fpll / ali aud) ebgcfcfirie* terfclben fuufftbalb l)untert©uUen©elti jdhrliebcit 
ben flcbet. Unt trann nun Unfcri J^crrn Jjcrt* ©ulte fpll Hnfer Jpcrr J^crtjpg iuttrtg Hnfenn 
jpg îutirigi îljcil ûber bai bebPtaui ju ter tpfaltj Jperrn J^cct^cg Ottcn bttreifen / unt iffine tic trpbf 
.q bbret/ beffer ill/ tattn Unfcri Jjerm J£>:rneg fîrtiet mad)eu/ ta§ et taran twhl berforgt trerté/ 
i'itcn Xbcil i rarum fp fpll Unfer Jptrtjpg iuttrig alfp ta^ cr aud' ciit ©enugen taran baben inbgc/ 
vpn feinem Xbcil Hnfcrm £crm eÇcrtjpg £>ttcn nadt mbglitben 2>ingcn ebn aile ©cfâbrtc. 2lucb 
aurf) geben aile ju SJetifjnacfctcn taufent foll Hnfer J^err J^ertjpg ^i^bannei baben/ unt fcU 
©ûltcn/ unt fcll ibmc tic betrcifcn / unt ihuic ter ibme bleiben Çrfmuble tic Selle mit allen ibrcn3u* 
fïcbcr madten in ter maffen/ atë tic neunbuntert gebbrungen in temfelben 9if(bfcn/ ali Hnfer J^err 
©ùlten ©elti/ ali ter getebrieben flcbet/ ob«t ©<* ter ju'mg fcclige taran gebabt bût/ Obn aile ©e« 
fdljrte H it taqn fpll Jlnfcr £crt JÇcttjog lut* fdbrte. 

ing Hnfcrni -Çerrn JÇicrf Ottcn brùtcrlid) unt 2(ucb ifl ;u triffen / tag ;u tiefeu nacbgfftfirie* 
frcunMidi ben ibin unt trp et luit ibmc bmrcira/ ben ©d'Ibffcit/ unt ju ten Xbeilen an ©dilbffcn 
in faner <£où baben /unt balte» mit fed3}cbcn fpfer* mit Olabmen ©remberg ben ter iüîrfelf 2Billperg 
fcc»/ fp felb fcd'iebn ^erfpncn/ unt fcll ibmc and) a iff tem ©piic/ SSaited 1 auff tem J^untiruefe 
J^eu unt putter tbun geben nad) )cittid)(n î)in* ©d-fuberg uber S5cfcl/ îXbcinberg binter £ot>r/ al* 
gen unt Seicp(ag*©elt unt J^crbcrge / unt ©tal* ten Saumbcrg / altrn S5plffflcin / 5Beitjingen beÿ 
lung pbnc allé ©efibflt* Sîann aber Hnfer J^err ter neuen 0tatt/ Çdcutcnfcli/QBenelnburg/Oflfii» 

J^crqpg inttrig feinen Sruter pbgcnannc niebt flcin / iKeit^ibpfen / -Ocetfclten / ?Oîiintlertelt / tra 
langer alfp ben ibin baben trrlt / fo mJc^te er ibme SSÎcrpntunflcr / fiitKlftein/ ^inbartibaufen u.S'un» 
tae; cm mertbcl 3abc terber abfagen / ttnt fo folte flein/ unt autti ^aueberg/ ali tic in Hnferi 
aletamt Unfer Jjm JÇert^pg îuttrig Hnfenn ' J^erHPg £uttrigi unt J>3frtfpg ©teffani îbeil be* 
jÇetm ^crtiog Ottcn rtr bai balttn/ a(i wrge* griffen fennt / unt SHltenftein an ter Xbenau/ 
ftijricbcn fleb «t/ aile 3abr auff 2Bcçnatbtcn aucf) itai in Unfcri J^errn ^crt|og Otten Xb c » 1 
Tom. H Hj»t. I. ■ v » ftfl 
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Anno fkn if "il ttl# Wftiig barjn biVt/ imb |ii tfcr cirttbfiln/ 
jumalfn niftrt / aU bag inau baran fie jjii bebûten 

I 4 10 * tiret! legen/teflgle icfcen ait ctlicbctiCcbU'lfcn v> 23ài)* 
ttnl bic in Hnf<r$ Jfcerrn Jÿcrfpg 3 <’!>wni$îl;.iln 
tcgricffm fcrnib i amli wolfl fctin mag 

’îttirti ali< Unfet* J^frnlJÇ•fvçc• ï )3f ^,<,n ^ n ^ r '' ,m • 
bf fïirbradbt bant/ tag ï*er|cit» J£crr -fj.rçeg 3chan* 
ne* mit ftincm ^ruratb ©clbl mit fecg* unb 
Çig bimbcrr ©ulteii gcUfeï imt> grlctu^ct tjabc fri» 
ffle 3 ahrlitge ©ûlte I bit bermaljf# auf bec 0 tabt 
jn Kinberg bcrjdiaffc uub tcruçt wâccn i uuD al* 
fie Un* «uct» fBrtracbt bant I bag Mc bcrbricfftc I 
btrbergrc unb miffenttirN 0 cf*utb / tic bic Jjperr* 
febafft breben in bem Janbe j» Sdctrn fdjuibig irtl 
biigbxvnad) fl: eilfflaufbtib / fl^gunbm unb a<bt 
uub brciigig ©ûlbcn barbet trefee 0 c$lbg / Kwpt 
f b r aubet ©ut I obft ©ûlte brrfcçt / ober rcrljcfft 
fri,' / Mcfclb 0cbufb foll llnftr Jp.rr Jfp.rçeg 3 c tan* 
ne* allcm bcflallcn / bejalflCR unb au^ric^tcn / unb 
ttxUe ba* tiifhr / ba* feli cr and) auKicbttu / bftÇ 
loti tt nfte £crr -Çfrçpg iubmig il) me baran ju tel* 
leifl / u.ib aucl» ter bit ebegctiaiibicr fecb$fbcq (>un* 
bert ©fi’b.n / bamif tr bic bergenanren 3 d^iriirtJt 
©ulbai 311 Kinberg mit feim JÇtoratÿ*©ctb gct&fl 
mb erfebigt t?ât/ aléwrg^cfrii'b.n tleïjt / adjt tau* 
fenb ©ûlbcn gcbcit/ bic Unfet Jgicrr Jp.tçcg (ubwig 
ben fniLii Diuhcn unb ©cfdllcu $u Kinberg unb in 
bem laab tu QMoern / ta* ju ber (pfaig gcbîrctl 
Hiferm jÇctru J&crgeqcn 3 rb a »M feli la (feu mer* 
ben unb gcfliflcn m hier 3 Jl'r:n itcdifl aaq) eman* 
b r ♦flambe I bic ariqfgcn fcllm auf f'iîcrit natb 
jterii'©rn lui ncmlich jrbeé 3 a t> r IW-iriaufcnb ©ut- 
ben / unb rr |VU and» mit fcincu ^mptlcurcu / uub 
ben ftincti fdviffeu unb befleUen/ ba§ itjutc bai< einttf 
jegiitÇen 3 abrt alft» n*crbc uub ucfalic I obugcljin* 
bert I btii.gffa()rrc / barju fctl Unfet J^crr J^crçcg 
3 bbanne^ aurfi |it bfUrifl haben bic fcduùaufenb 
©ulbfn I bic 25urgi]raffc Jjang ton Çnûrnberg ber 
JJ.-rrfd'afft nod' fcbiitbig ifl / biefelb v£d)ulb itiui 
aUcin jug^brm feli. tint» Hiv Un^ au cb Unfert 
jÇcrtn JperÇfg iubmigé ^reunbe fûrbracbt ^ant/bag 
bic tcrbricff c I Wtfârgtc unb tviflentlicbc 0 c|»ulb/ 
bit bic J^ericbafft heniettn ain 9U)cin fdulbig i fl/ 
bagberned) fcç cin unb br.pgig tûufcub ©ûlteu/ 
br nhunbert unb hier unb ©ûteen / barber 

ireter 0 dib§ / Tlinpt ober antre ©ut ober ©ult 
bcricÇt ober l;affr fen / bicfclbt 0d)ulb frti Unfet 
Jperr J^erÇog iütiriq aUcin bciMJcn / be^aHen unb 
au^ncbicu l unb birfrlbi.qc 0 uimua ifl ^etcbUgcn 
unb 9 cred»iiet bierhunbert ©ûteen , 1 bic mau fcbulbig 
ifl , J^deuen JP»aff naeferin / item bierbunberf ©ut» 
btti cincr Q35icifl»ergcrin/ item biec bunbm ©ûlbcn 
Sarbarcn iÇûrfternmcn / item bict ^unbert ©iilbeu 
ÎC^nefen 5 \or^iin / itiin bicrhuube t ©utten ciuet 
J^irgbetgcrm / item hier hu. bert ©ûlbcn QBilfydui 
SKouuucin / item jmeu hunbert ©Ulbcn SBaitba vir 
bon QBdbntb îXittern / item (junbert uub cin unb 
fduffçia ©ulbcn icirfcn bon 0 cbmabad)/boc^ 
fctl Unferm ^irrn JpcrÇog iubmigen baran ju bol* 
icifl i uub and) bagegen bag et Unferm Jpeirn J^ec* 
çog 3^«6«« fl fl t 1 »» borgefclflicbcnra 0 d»uttcn 
ju ©anern/ in hier 3 a^cn acbt tau fenb ©Ûlbcn 
fleben feli / alt« bcrg icbricbcn flc^ct / tbcrbm unb 
gcfallen bct QBieberfaU / ncniiicb bic Vbançig tau* 
fenb ©ûlbcn / fcag Unfet hier ^perren bon Unfer 
grauen ffl rrcid)/ ifjrct 0 d?mcflcr fedigen wegen 
auff ben êdHi^jf ii 9\ettcnburg am Çfleefer . uub ben 
antern wattenbe fennb/ bcrfclbc QBttbctfaQ bem ob* 
fltnaitcn Unicnn Jpcigcg lubmig aUcin ibctbcn unb 
jucicMcii «oü. 

îlutl) follen aile ©telniannc an bem SKfjcin unb 
,;u v ^arcrn / ihre ieljcn beu Hnferem Jperen Jpcrçcg | 
îubibigcn bem ^'alt? ©rafFen baben unb cmpfatjen / 1 
tto mib an »dcj)m i?rtcn bic gelegen fcçub / unb j 
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and) aile 9\ifftc unb ,^ncd»t/ We thr iefut nittf fit» Anno 
genb bibeii in ben îheilen Unferé J^errn JÇerçog 
; ^ar.g/ J&crgog 0tcffaii!? unb Jjtrgog £>ttcn^ / n»d* I 4 I0 « 
d»c 9Cittcr ober inédite aber in bcrfclben '•XtjeÜ ep* 
nem fcnn (cljn liegen flatte» aber bug man itune fein 
lebeu auffec bcrfclben ^Ctjcü cpueni baubreiebt / bet 
frit fein icbn baben/uub enipfangcn bon tem Jjpetrnl 
ber ba|fc(big îbefl bann bat angebenbt. 

©é follen and) aUc ^Sûrginilnne/ fern J^ertettf 
i Dvitter ober ^nettyte /jcglietier fepn 93urglcben baben 
unb cmpfângcn / unb bon bem J(pn. ber baa 0d)le g 
bat' ba er 25urgmann ifl/ chic gcfàbrb. 

©v follen auûb ttufere borgenante bier Çmtnl 
ibr jcglieber bic ieben/ bic tu femem 2 beil gcbbr.t/ 
bviben uub cuipfabcn bon bem Jpmal bem fie 3 U le» 
ben rurenbt. 

©6 feflen aueb tic borgenante llnfm bier JÇetrci» 
ibr teiner mit bem anbem 311 Arieg ober ju ^cnnb» 
febafft fommenf Dutcb tciucrlep 0 atti obcr©efdiicbt 
Willett / unb c^ follen aud) ibre Situer mit femen 
0 cH 6 ffen l iauben unb ieutben ibibcr ben anbctn 
md)t feou noeb tbiini obn gcfdbrtc / unb follen beg 
cin frvunblicbe / einige mit embegriffen unb berbrif» 
ten in ber beflen gorm I burin audi begriflen fewii 
foll/ ob fle famtlicb ober fonbtrlid) il>r^ mit cmju» 
fduefen gcibuunen / trie man baé tum’eben ibncti 
auécrdgcn unb nd’ten foll. 2 lud» in bcrfclben ©p* 
nigung begrifltn bon ibr Sitner wcgtntaU fle tram» 
en I tag cê batf bcguenilid'flf frti / bag Me aucf) 
befler bag in ^rcuub'CMfr uub otjue ji'ricg bleibcn 
mbgcu / obn gcidhtbc. Uub in tirfrtn allen borge* 
*cbncbencn 0 iûctcn/ fl>unct>n unb 7lrtidvin/ uub 
>r ;eglicbcnb.fonbcr foll gdn^licb audgif^cibm fcpnb 
aile ©c f d tbe unb 2 )rgelifl / uub bieftr borgefcbric» 
benen Orbnunge/ 0 a^ungc uub ©ntfc^cibùng/l>an 
wir ïXaban ©ifcfcoff 0 perer / Jpan 6 bon ipicrg» 
bem / Jobann ^euuucrct / J^crman bon SRoben» 
ftein l 0 duratç 9vcinfjarb bon 0idingcn : 2E>ip» 
rdd t ton J^Kimftdct / unb bem ^uebcl üflitter roc» 
genanbt / 311 ma or en UbrlunO.i? Unfer jeber fcnn 
eiigcn 3 i‘ 0 gcl au biefen "^rittf gebaugen I ber gcbfrt 
itt tu ^cnoclbcrg nad’ ©hnfti ©eburtb tn bem bier» 
jcbenbunbmeu unb tebenoen 3 »*!?r 1 aufl bem ncd)« 
flen $rcutag nad> 0 . üïïùÇaeté bcé tiepligen ©r|« 
©ngfW'îagctf/ &.c. 

CCXLV. 

Traité d« Paix fait entre les OnLEANOis & Nor« 
j tes Bourguignons, au Château de H r i - 
j ce flre pris de Paris , le t. Novembre 141®. ? 0 Y**«» 

[Continuai ion de l'Hift -ire Se Chionique de Row »- 
Flandre par Denis Sauvage, pag. 4VI * , ‘ 
d’où l’on a tiré cette Pièce, qui fc trouve aufli 
dam les Chroniques de Monstrelit, 

Tom. I. fol. ioi,.] 

r E fécond jour de Novembre, eflan* alfemblès au 
^ l^hafleau de Vice lire, dont ce Traité de Paît prit 
fon 110m , vciiidrcm à conclulion , par la forme lui' 
vante. C'eft al la voir quant aux principaux poiiiâi, que 
les Princes du Sang Royal, tant d’un collé que d'au- 
tre, (excepté le Comte de Mortaigne) retourneroyenr 
en leurs Terres & Signenries , remenans leurs gens 
de Guerre , avec le moins de dommage qu’ils p«>ur- 
royent faire au plat- Pais , & fans palfer fur les Terres 
les uns des autres. Que nul* desdicte Princes & bi- 
gneurs ne rctiinrncroyent devers le Roy : linon qu’il 
les mandait par Lettres Patentes, fccllccs de fon grand 
Seau, & confirmées par fon Confeîl , pour catife në- 
ccflairc: A, s’il avenoic qu'il mand.Ul le Duc de Ber- 
ry, fcmblablement il manderait le Duc de lioux- 
o O NO HE : & aiufi , au contraire, mandant le Due 
de D-iurgongnc, il manderoit le Duc de Berry. Que 
uals desdids Princes & Signeurs ne procéderoyent 
phJSjdorcsnavani les uns contre les autres par voye do 
faid, ne de parolles outr.weulVs , fur telles peines, que 
le Roy ordonnerait par Conlcil. Que le Roy dfroit 

qoei- 


»# 



DU DROIT 

AnNO < I oe * < l ac ’ perfbnncs fcfiîfantcs & idoines , non Inspec- 
tes , ne peufionnaires d’aucune des deux Parties , arns 

1410, ayons feulement ferment an Roy , pour dire de lbu 
Confei! , apres que les Signrurs d’un colld & d’autre 
les auroyent approuvées, (^ue les Ducs de Berry & de 
Bourgonene auroycnr par-enlemblc le gouvernement 
de Monlicur le Dauphin de commun contentement 

commettroyent qui auroic telle charge , au lieu d’eux, 
en leur abfence. Fiualemem, que Meflire Pierre des 
Et fars, Prévoit de Paris, fa oit prive de tous Offices 
Royaux , y pourvoyant le Roy de tels autres Oflicicrs, 
que bon lu y femblcroit. 

CCXLVI. 

?.Nov. Vemeuerre 2 (murtg «uf adyt'Jalyc/ jttifeben 
erVraff" Çi’frb.irt ju YDtirtembcrg / unb ter 
0tabt UrfUiiigcn / ju hanbbabung be$ tant* 
frietentf / ncbft cinigen crltîutrrungrn bad Com- 
mcTcium betreffenD / aufgericbtct 311 Stuttgart 
SJÏitmocb bor ©. 9 )î«rtina * îag 1 4 1 o. [/ou. 
Philip Datt, Volumen Rerum Ger- 
mait. Novum Lib I. Cap. X 1 1 . pag. 8x. 
d’où l’on a tiré cette Pièce, qui fc trouve 
auflî dans Lunig. îcutfcbcrf • Ar- 
chiv. Part. Spécial, flbtbcil. I V. Contin. II. 
2tbfi3g VII. pag. 68}.] 

C’eft -à-dire, 

Renouvellement de la Confédération faite entre 
E a c r a R D Comte de IPtriembirg , U la Pil- 
le d ' E slincen, pour le maintien de ta Paix 
publique , avec quelque Amplification en faveur du 
Commerce , maintenant re nouvelle e pour huit 
ans. A Stutgart le Metredi avant la Saint 
Martin 1410. 

Qt$ 3 r <?É*rf>art ©rabc tt» QBftrtembetg tun hmtf 
mit biffent 95 ricff aUcnncnglicft/bagtoirbureb 
fcfgntf nujetf / ft&irmctj unb frite* Unfer fanb unb 
iûte I Un* mit ben tStfatnen l Œifett l bcin ©ur» 
germe ifltc I SXdtc unb aUen ©urgent gcincinltcb l 
SKiXbcn onb îtnnen bcr@tatt 3U (Jgliiigcn berainet 
unb berbunben baben I biffe ttdgflc aefit 3arc / fo 
natlj amanber nad) darum big ©rieifé fctninenb 
fi"b / in ber maag al» Ijccnac^ ftet. Urfïcii : 
t&filen unb tocUcii toir fa mit guten trumen mcç* 
tint / nwtMPibcrfunitfîn/ necb mit jn ju ^riegen 
bornmen/ necb jr Sicutc in Unfern 0 cblofien / fan» 
ben nocb©cbictcn/ roigentlicb nit tiaben / hufen ttoc^i 
(jefen/ imcb fo fein* mtg* fôrfcbibcn / noté in juif* 
gen bic borgefebriben jçt unb 3** ug/getrulicb unb 
ait aile gebetbe. ©$crc eue!) / bb jeuianb I mer ber 
ipcrc/ bit egenanten bon Sglingen/ je ©urger/ bie 
ilyren / unb bic jn ju bcrfprccfien fient) J Utel ober 
îlncbel / ©cifïlicb ober QBeltlid) angriff unb bc- 
ftfcdbigtc/ mitSDÎorb/ SXaub/ ©ranb/ îïïom/tntt 
tmrccbtcm baben unb toiberfagen/ ober antfrn ©a* 
djv-n / mit gfmalt obet w/ber SXecbt / mie baé 6c* 
fcljcK' : barju fulictt mtr jnca mit ben Unfern / bic 
tfim ber gctàtf gelegen unb geftlfcn fini» / gctrulicb 
unb ungeborfid) bcfcolffim fin / mit jujirficn / mit 
nacbnlcn ,ju fi ifcfcer gctaty bon aintiii tDîittentag big 
ju béni anbern / fo balb toit bfg innen ober gcmutjr 
toetbeu / ober Un* / otec Unfern 2 fmptlutl)fn bag 
bon inen betfûnt obet gtmanct toetben I ungebrrlid?. 
llnb fullcn outè iotn ilnfre 0log I ©tette unb lie- 
ftmen I offen fin / ju allen irm n6tcn / initier uteng- 
lift» / fîcô barug tmb tarin ju bebclffen / bic torge* 
fettiben 3at ug / t n afl gebetbe. Out$ met tè 1 0 b 
bie egenanten bon iSglingcn I jt ffiurger unb bie ily- 
tien ju bcrfprec6cn (ïenb / mit gemalt ober miter 
9 îcctti* Wtrjogen unb befegen murben / fb fullen mit 
batf gcttulictl \cifftn twren / unb barju tun glit^et 
toife atë 06 es ilnfet atgen 0at$ unb gctat mare/ 
T ou. II. Part. I. 
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unb fefber aitgieng / tag feflirfi gemaft unb un» Anno 
tffbt mibetftanben unb abgetan mette I on ali gc- 
tetbe. ©>ctftf audM d) jcmantl merbeemtre/ I 4 xo * 
ben egenanten bon Çglingctt / iren ©urgent ober ben 
tren / unb bic jn ju berfpeccl'e n fient i nitglicfré unb 
mitcrrecbtc! thdtcn / unb bag (le bormibrt tun unb uf 
ben ober birfelbcn I bic jn alfo imgücgtf unb miber* 
recfyrtf tbdten / gtefyen unb bic bcfljcn murben I obet 
tbolten/ botju ffrUen mit inen bebolffcn fin l unb il?* 
nrn imciibuntcrr gemapneter 2Jlann ju bilff unb ju 
9flfgct febufen: bic bci? ihnen a U laug ligett fittïen/ 
uf Unfern foflen/ 61g folieb unrccgt unb gemalt et» 
obert mirt » obet / 6ig fltfi berfrib an gliebem tetb* 
ten bon ihnen benôgen lagen mill/ in bet maagf aW 
Ijcrnacb bon tfg tcglicficn jCrieg» trcgcti gcfcbnbett 
fier / ungeborlicb. llnb 06 folidje gelcger iccrenlob 
fie ben icbt 01 og gemunnen / bicfclbcn 0iog follei» 
unb mûgcn fb in fclbcr boben I unb bdinit tun unb 
laujfcn / nacb iwn millen ; boeb bag fie berforgm 
fullcn I bagttné/ îlnfcrn bienern/ noeb ben llnfetn 
bbeiu febab bon befjclbcn geminnené megen uferlian» 
te / necb toron fomme ungcbcrlitb* Hnb ob bie 
egenanten bon Çglingcn ju foliften faeftet» unb ge* 
legetn Hiifêr# gejeâg^ unb mercflfite bcbfttffen mur- 
ben/ menn fie uml ben tarumb bitfrn unb entbicten/ 
fo fdüen unb toeUett toit inen Unfern gcjûg unb 
merrflûte barju lifien unb brueben lauffen : boeb baj 
toit bej beinen febaben baben fullen I unb an Unfern 
fdjaben bolcn unb totber beim ftbiefen fullen l ohn 
ail geberbe. QBec t4 oueb icbt gefanger. mutbenl 
fo bie getiit ber bon (Sglingtn mer/ unb ob mir obcc 
bie Unfern oueb babn meren / fo fullen unb mûgcn 
fie biefelbett gefangen ju iren bdnben niemen / boef» 
bad fît reblicb gefwltcn rnerben / nacb i?ricg*rccbt/ 
unb bag oueb lerfclbcn gefangen be(?aincr / fo alfo 
gefangen murben/ niebt berecbtet noeb biagrtan fui» 
fen rnerben ben mit Unfrrut trigen unb toillen / boeb 
bag gen benfelbcn gefangen allen terforgt mette/ 
ba^ Un êl Unfern biettern / noeb ben Unfern tycin 
febab ton ibnen fûrbag mer befebehc / noeb wiberfac 
non ber gefângnud megen / ungetetlieb- QBere oueb/ 
ob bit egenanren bon 0glingcn mit jcmanb/mcr bec 
\vttl ju tealieben ^tieg femen/alfo bag in nit rcebt 
botlgan moebtt / ober fn miberrccbeé beftiegt mur» 
ben / toenn bann mtr barurnb umb bilff bon ben ege» 
nanten non (Jglingen ennant rnerben / mit ibrètrt 
offen ber fige Item ©rieff / fo fuücn toir in ben necb» 
flcn birrjeben eageu nad> ibr manung / brç Unfec 
SXete fcbirfttt geu SlaUingenl gen ®ilcr/ ober gen 
Sûrnfain/ baljln fç benn jmen 11g irem SXate/ mcl» 
ebe »ir i^n benenneu/ oueb febiefen fullen/ unb toie 
biefelbett fûnff ober ber merer t^eil tinter ibnen er» 

Nnnen / «émit / unb toie wir i^nen ju bémfelbett 
teglicben Jtriege bcfcolffen fin fnllen/ bag fullen unb 
toellen wir fûrberlicb unb getruliebm tun / an ail gc» 
verte / al* lang big ber egenanten bon Çflingen bon 
bem ober ben / mit ben fn alfo ju tegliebctn tfrieg 
tomnien meren / rcebt miberfort / ober fîdi biefcUvti 
an glicbetn recbttn benôgen lauffenb / ungcborlieb. 

Unb tberc/ ob ber ober biefclben / mit ben g; alfo 
teglicben £rieg (ictten / ober iljr belffcr borju braebt 
murben/ bag fn fi<b an glieb ober an rcebt bcnûgen/ 
oba fitb fu$ jruntlicb mit ibn ric^ten unb ugflnen 
laugen tooîtett / unb baj bon if?nco nit ufnicmen 
toolten/ fo fullen mtr aber brn Unfec 5 Katc / unb 
bie egenanten bon 0glingen jmen ibrd SXatrt / met* 
dje toit ton benennen/ febirfen uff ainen tag / ter in 
bon Un* bcrfûnt mfltb gen SlaUingcn/ gen QBilcr/ 
ober gen ©ftrnfain / unb roie flcb bdnn biefclben 
fûnff ober ber merer tenl unbet iljn aber ertennen/ 
bag ben egenanten bon Çglingen barinue ufJcni^ 
menb fç/ bag fullen fb tun : îdtcn (le beg nit / fo 
flcn toir nit fcfytlbig in fûrbag bon berfelben 0atg 
megen je feelffen / alic$ an gcberlic^. 2Bert oueb I 
V v a ob 



Anno 

14x0. 
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cb ttic ton Unfer fclbé ttegcn mit tvn egenanten ton . 
fcglingtn itgt jufeciieg gtttm/obct gemmntn in jcit | 
Wtf-t Smçnung / bag tin Perlon btfunber ober 
tntt angicngel cé ttareu »!?c ©urget obet bit igrcnl 
ober bit ibnrn juterfprccgcn flenb / fo |ltn gcifllicg 
ober uxltlicg / barumb fuüen ttir atntn gemainca 
SJÎann ug ireni 9Utt nitmtn / bcrfclb gttnain Un* 
banbcr fttc ben tag btfegatten fol! I in tierjegen ta- 
gen ben ttrrgftat I fo bag ton Un» an in ertorbert 
ttûrr/ an gtlcgtn flet / unb fal ilnfcr jenttbcc tail 
tijnen obet jttcu etbtr SDîan ju boni gttuain fejtn / 
unb bitftibcn bec gemain unb bit ©cgibl&te fuUen 
ben naeg igt berb&ning wtfoegett I ob fo foltcg fa* 
egen fruntlicg ôbertragen unb gtticgten mug<n. 
ffilbcgte bag nit gtfln / fo fuUtn fn tin fruntlicg 
tttbt borûbtr fprecgcu/ unb ttaé aucg aifo ton ign 
obtr ton btm merern tcçl unbtr ign juin rtcgttn gt* 
fprocg.n ttirt I babi? foli cé beübcn unb gcttulicg gt* 
galtcn tttrbcn / ungtttrlicg. 2 Bett oueg / ob bé- 
guin ttnfer ©icncr/ ©urger/ ober bit Unfern/cltr 
bit Un« ju tttfpttcgtn flenb / fo flett gtifllicg obet 
Itcltlicg / ju bec egenanten tou Crglingtti ©urgent 
tber btn ittn / obet bit ign jutctfprecgcii fient / ju 
igr aintm obet mtgt btfunbcc icgt jufprccgtn Mtttnl 
ober gettinnen/ botumb fuüen bie (Elager itnl obet 
btmfclbtn natgfom in baj ©ceinte/ barinne (9 gt* 
fogen fmb/ obet botinn fo gcg&ctnb / unb fotl ignen 


ton ignen tentant ttctbtn / in ber înaag «fo twgc a w 

fcgritbcu fltt / afo (ang big bcrfclb âbtrgrif btfert/ 
unb bem notggcngen ttirt / afo wrgegghben fltt/ 
an aü gcttrbe. 2 >ocg uggtnommt» aller berbtUfltt 
ftgulb unb uulaugenbôt g&t/unb oueg gubgdt/togt* 
rtegt J (hit unb jing : batju foüen fotœrbccn taçf 
unbet Un*/ aüt (Int rccgt brgalttn unb ufgeftjt fin: 
boé baj niegt ùbergtif fulicn gaigtn notg fin : aifo 
boegr baj bie# bit ton foliegcr faeg twgtn angrifc# 
obtr pfenben tturben / mit btnftlbcn pfenben plant- 
licg gefurn fuUtn / an aü gtbcrbt. QBarf facgtn 
ober ^tieg fieg aucg tor daium big S&ritffo ange» 
fangen obcc gtfttüt nwren I bet fuüen wir U né nit 
annicmen / mit tteürn tS bann gem ftm. Unb in 
biefer Seraijnung ntinen ttic torgenant ©cûf CEbcr- 
gort; ©raf ju ^Birtrinberg ug Unfern gnebigen 
•>>crrn btn 9îômifcben ^Jnig / bit gocb^tbognicn 
Sût(ltn/ JÇcrm 0!effan<pfaiçgtabtn bp SKint unb 
^ftjogtn m ÜJMütrnl jÇerrn iubttigtn/ ^ertn 3 ®* 
gonfen / ^itrrn (Sttffan unb JPitrrn Dttcn l 9 tbtüb^ 
te/ aucg çpfolggrabcn SKme unb J^ttjogtn in 
^>ajigetn/ Uufec lieben Jjpcnn unb 93rûbtt: J^ttto 
Martin Jperçog ju iuttringtn / unb ^crm ^nberi» 
djtn ton futtcinqtti / ©raff ju QBibtmont / fintn 
©rubet/ 3 oganftn unb ÿribetieg/ ©urg-gratro je 
Ohirtinberg Ilnfcr lieb ictgtneger unb Cjcgitager/ 
unb aüt bic mit btn ttic ©pming tor datum big 


bec îlmptumnn bafclW / ainé untetjogtn glicgen ÎScitffé atmaegt gabtn/ a(é (aug bit tttetnt uuge* 

I.a.iX n_ , < : -1. , A kmIA (ITM.. -L— , w . . » 


mbtenbegolffenfln/ ungctarliçg. £>ucg ttett/ ob 
mit/ obet begetn Unfet î)itnet / S5urgtr.l obtr bit 
Unfern/ obet bic Uné jutcrfocecgcn flenb / fo fltn 
geigtieg ober ttclrtitg/ ebti obcc uiubel/ jubeuege- 


totlicg. 2 BAte obtr / baj ttir in jçt bitftr Beteç* 
nigung mit jtmant mer ©tjnung maegten / baj fof* 
(en voit botg tun in foüicget mag/ baj ttic big 25cr» 
egiuing barinne ugniemen unb tocbegaltcn/ afo (ang 


nauten ton ifglingen f gcmainücgc/ unb bag tin bic itèrent / ungetoriieg. Unb aifo geiobtn voit 
ganj Coramon angienge I wgt jufprtcgtn getten/ <5g«oanter Çbergoct ©rate jtQBirttmbtrgj bijHn» 
ober gtttdnntfl : barumb fuüen ttic ainen gemainen fern guten tturoen / big ©çmmg unb aü tor^cgtit- 
Q)?an nttincn ug igrttn Çftatt I obet ug^en SXtten gen CSrurf unb îfrtidel je gaitenb naeg big S5rieffo 


jclîimc/ jeQlotttilc/ jt ©emûnbt/ je QBcilt/obtr 
je ïXûtiingeu/ ttcbettgalb voix tteUtn/ainen foüicgen 
ber ben jcinai bté gefttorntn 9lafo bafelbé ifl: btn- 
feiben gemain voit ben ju batber fiten bitteu fuüen/ 
unb aucg btn <Hatc bafelbé jn baé ju gaigen/ bag tr 
Uné tag befegaibt / an foüicg gtttt bit btn Hifo bai- 
ben taitn gclcgcnlicg fmb : tu btmfclbtn gemainen 
Ilnfcr fctnxbcr tail tinta gliegen jufafc f jtteen ober 
bni fcjcn fuüen unb biefelbtn I ber gemain unb ju- 
foie follen bca terfuegen J ob fo foüicg facgtn frunt- 
licg geriebten màgen : mbtgtc btg nit gefit» / fo fol- 
len fo ain fruntli^ rtegt borûbcr fprccgcn/ unb itaé 
oueg ton igu obcc bem mtrern tanl unber jn aifo ju 
bem rtegten gtfprocgcn ttirt / babo foU té bfobcn/ ! 
unb gfgolttn tterben ungttctlicg. î)ocg ig btrett/ 
umb gtfallen ctb unb gut / unb bie enttteber tapi in 
gemtr gegtpt gat / bag bic berecgttt fuüen tterben 
tôt ben ©criegten l borinn bieglben ctb unb gut gt* 
gbren 1 e» foc in ©tetten ober ug bem $ anb / boeg 
bag alttcg baé iegtn bem aigtn naegforen foü : unb 
in folicg.n torgefegriben recgtcnJfuÜen aüttcg 2 lucgt/ 
©cnnc I îobtfcglcg / ÇRom unb ©ranb ginban g^ 
fejt fmb i bwgbagîobtfcgltgf 5iom unb 55ranb 
aUwcg fût jitlicgeit fcgabtn berecgttt foütn tterben / 
ungetorlicgen. Qi3crc a uct ob ttir / Unfcr birner/ 
obtr bit Unfern / obtr bic U né jt ttrfprecgcn flenb/ ; 
ben egenanten ton ^foingen ober btn igrtn / ober 
bit ignen ju terfprccgtn flenb / begeintn ubergriff 
tgâten / bag bod) nit fin fol : bcnftlben ubergrif fol- 
len itir ju flunb fegaffen/ ttibcrhrt unb ttiber tun/ 
unb bag man benne tornaeg boruutb ju bem recgttn 
bout# in aücr ber ttife afo torgefegriben flct/ an aü 
geterbe. QBtrc aber I ob begain Unfcr biener obcc 
bie Unfern / ober bit Uné ju ttrfprcditn genb / fo- 
licb ubergrif tgâten/ unb uit ttiberferen ttoltrn/ afo 
totgefdiribcu flett/ btg ober bcrfclbcn foütn ttir Uné 
fùcbag nit annicimn / unb ben tgrnanttn ton ^giin- 
gtn itibtt btn obtr bifftlbt begolffca fin/ fo ttir beg 


fag / an aü gcttrbe. Unb btj ju ttartrn Urfunb 
gaben ttic Unfcr 3nflgtl offenlicg gt^engt an bitfro 
Ô5rieff / btr gtbtn ijï ju ©tuttgort/ an 9Jîittn»cg 
tor <5ant tartiné • ^ag I ba man jolt ton 
(Sgriflé ©eburt ticrjtgea gunbrrt 3« ui® ifr a 
3«w. 

CCXLVII* f 

Traité Je Paix J Æ iar.ee entre J E A N II. Roi j t 

de Caflille (3 ? Jean Roi de Portugal , fait F an 
1411 . [G. G. Leibnitz, Codicis Di- 

plomacici, pag. iÿO. J «*&. 

C E c u N u v a qund air & alfcrit fan£ia Scriptura, & 

^ Philofopbi, & Sapiences, & Autiqui dt>cucrunt , & 
expcricmia , quæ cft Magiflra demuiiflrativa omnium 
rcrum, olk-ndir ; Pax & concordia cft vinos principa- 
lis & mater omnium v irtutum. Nam, ut ait S. Augus- 
tinus, ifta ferenat & plaçât volutnatcs & corda homi- 
num, nutrit amorem in cordibus corum, aulert & rc- 
movet fraudes, refrénât belia & prilia, humiliât & re- 
primit fuperbos, dilrgit humilcs À judos, & concordat 
inlmlcoi & adverfarios discordes ifta nescit estolii, 
nesdt varia gloriari , honorât Jultitiam , caftigar ft cor- 
rigit malos i qui fond cam rccipit & tenuit, oblcrva- 
rc & tenere benè debet, A qui cam perdidit perquircre 
débet (•>) & pro polie eam recupernre , nam qui fine u) </.&■! 
ipfa inventus fucric ncglcdus erit à Dco Pâtre & Kilio, p«> 

& alienus à Spiritu Sanâo. Finalitcr ifta cft perfeétio j, 
omnium gratiarum & fini* omnium malorum 4 dis- * r«c< 
cordiarum , & omnium bonorum fondamentum ; 4 & M» Su. 
tantum eil bonutn Pacis, prout ipfcpiet inqutc in libre 
de Civitaie Dei , quod in omnibus terrenis 4 rnortali- 
bus non cft aliquid quod gratiofîus. folct audiri , nec 
cft aliquid , quod majori deliderio folet concupisci; 

4 finaliser quid melius ca ncqult inveniri. Iftam pra:- 
dicavit 4 docuit SaJvator nofter Dominos Jefui 
Chriftus in Mundo 4 dimifit Discipulis fuis. Quam- 
obrem omnes lïgnantcr (t>) 4 fpccialiter Reges, Prin- f*J «t n* 
cipes.4 magni Domini candem imarc, peraoircrc , te- 

" ibernare 4 euftodire debent, quia as perdnet * lpeci * ll,M ' 
gubemare 4 manu teucre fua Régna 4 Do- 
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ÀNNO Terrai 4 Subditos in Pacc , Jurtitia 4 Iran- penfis, interdit' , p<rnis 4 «lits malîs contra didum N NCI 

" quillitate. Et at Calfiodorus ; magna memoria cft Regem Dompnum Johannem de Portugal fit de AJgar- 

J 4 IX. Priiicipi mauuteucre in Pacc , tranquillitatc & Jullicia be , & Hæredcs & Succeilbres luos , & contra aida 141 Î; 

Terrain fuam. Rcgna Portugalix 4 Algarbæ, Dummia, Terras, Po- 

2 . Et ideo nos Dompnus ( 1 ) Johànkes gratîa trias, Loca, Gentcs & Subditos eorum, 4 cujuslibct 
Dei Rcx Caflcllæ, Leonis, Tolleri, Gallicie, Hispa- corum. Et volumus A concedimus , 4 promîtrimus 

Iis, Cordube, Murcie 4 jacnni, Algarbæ 4 Algezi- nunquam petere dictas magnas controvcrlias , cèdes, 

te, 4 Dominus Biscaye & Molinæ , confiderautes : depredationcs , viol entras, capriooes , inccndb , dam- 

quod inter Regem Domina m Johannem Avant noitrum na , injurias , otfenfas , perditiones , ope» us , inter- 

clarx memorie, cujus anime propittuur aliiil’rnius , 4 efle, pcenas 4 mala nojuc partem eorum , neque aü- 

dida Régna nollra Cartcliæ & Leonis , Tolleti , Gai- quid corum , per nos neque per aliam in judicio nec 

licie, Ispalis, Cordube, Murcie 4 Jaenni, Algarbæ extra judicinm, de fado ncc a e Jure , nec per aliurn 

, 4 Algezîre, 4 Dominât Biscaye 4 Molitie, Terras quemvis modum; nec dabimus ncc conlentiemus darf 
& Domînia , Patrias , Gentcs 4 Subditos corum ex adjutorïum ncc confilium, palam nec ct»n, contra id 
utu parte; 4 inter Regem Dompnum Johannem de qnod fupra didum dl; nec contra partent eorum quo 
Portugal 4 Algarbe, qui nnne cil, 4 dida Régna Por- modocumqae lit. Et ilia dida remirtio, refutatîo , re- 
tugalliæ 4 Algarbæ , Terras 4 Dominia , Patrias, nunriatlo & quittât» volumus qood habeant locum 4 
Gcntes 4 Subditos carum, parte ex altéra ; fuerunt exrendantur non folum ad id, quod nos tangit 4 Hæ- 
ditlcnfiones , magne (trafics 4 prædacioncs , violent* redes 4 Succefiôres noftros ad Régna nollra. Taras, 
capttones, Civitatum, Villarum 4 Locorum incendia, Dominia , Patrias illorutn , fed cn'am Gentcs 4 Sob- 
damna , injurie , offenfe , pcrditioncs, ex pente , in- diros noftros, 4 omnes perlbrtas fingulares 4 qoamit- 
terefle , pœne 4 alia mala per longa tempora 4 diver- bet illoruin qui fuerint damna patfi , propter que d»c- 
fimode. Et aune nos volcutcs reinovere, cvitarc.de- ta Guerra inccepit inter didum Regem Dominion Jo- 
viarc, fegregare, quod non fiant de extero lîmilia mu- hannem Avnm noitrum 4 Dompnum Johannem de 
la , ut malis mala non accomulentur nec add.intur in- Portugal ; licct dida damna fuerint fada in Guerra vcl 
tcrChrifiicolas; optantes 4 deliderantes didatn Paccm Treugis. 

& Coucordiatn,infupcr confidenmtes lervirtum Dei 4 f- Çood totam volumus efft remilTum , 4 ilium 
bonum nollrorum Regnorum commune , 4 magiunn rcinirtintus vcl quittamus , 4 volumus 4 mandamus 
affinitatem, qux gratia Dei cft inter nos 4 Dominant quod non poffit petî in judicio ncc extra judicîum ne- 
Maircm noflram Dompnam Katharinam 4 nollrasSo- que aliter quovis modo ; dempto in damno partis qui 
rores Infantes Dompnam Mariam, 4 Dompnam Ca- recepcrunt damna 4 mala in illis ultimis Treugis ac- 
tharinam 4 noftrum Avuncolum Infantem Dompnum cent annorum , que adhuc durant , que quidem fue- 
Fctnwdom 4 ejus Uxorem 4 Filios ;4 didum Regem nint fade inter didum Dominum Regem Dompnum 
Dompnum Johanitem Portugallie, 4 Rcginam Dom- Henricum Patrem noitrum , coju* anime propitietur 
pnam Philippain cjus Uxorem, Avunculam noflram 4 aliiflimus, 4 didum Regem Dompnum Jobannt-m de 
W «t.EArn- infantem y) Aduardum, 4 alios lofantes fuos Filios Poaugal , que quidem inceperunt à die San&i Mi- 
4um > Confanguincos nolttos. chaelîs , que fuit 29 . menlîs Septcmbris Auno à Natî- 

3 . Quapropter nos de audoritate , confilio 4 con- virate Domini ttollri Jefu Chriftl millelimo CCCC. 
eordia didx Domine Régine Dompna CatharineGc- tertio, 4 debent finire priml die Martii venturi Anno 
xaieriers noltre , 4 didi lnfantis Dompni Femandi milleflmo CCCC- dccimo tertio. Nam cr tune 
Avunculi noltri , nollrorum Totorum, Gabernarorum, nolumus quod habeat locum dida rcmrlliû, rcfutmk», 

4 Redorum didorum Regnorum 4 Dominiorunt renuntiaifo, quittatio, fed rcmaneat falvum jus fuum 
nollrorum ; 4 pariter de confenfu 4 concordia Gen- didis damna paffis pro peteitdo cmendam , fttisfadîo- 
tium de Confilio noflro , 4 Prehuonmt , Ducum, nem, 4 alia que de Jure cis pertinent, fccundum for- 
Comitum 4 Villarum «ndorum nollrorum Regno- mam 4 tenorem Tradaruum didamm ultimatum 
tum; fuper id quod didum eft, concordamus, firma- Trcugarum. Et ut didi damna parti brevios 4 ccle- 
mus, ponimus, damas 4 concedimus, tain pro nobis tins confequantur Juftitie complcmentum , 4 appnreat 
quajn pro Heredihus noiltis omnibus, 4 SuccefTori- quod per nos ve] per silos , quos ad hoc commifcrimus 
bus, 4 pro omnibus Regnis noftrts Caftclls 4 Leonis, non fiant dîlatlones 4 eicufkioncs, 4 quod (int expe- 
Tolletf , Gallccis , Sibtliæ , Cordubai , Murcie , de dits dîda négocia brevircr fine ftrqiitu 4 figura judi- 
Jacn , Algarbe , ÀJgexîre , 4 Dominiis Biscaye 4 cii, folum coguitl veritate , fecundum formam dido- 
Moîine , Dominiis, Terris, Pttriis , Locis , Genti- rumTradatuum Trcugarum predidarum ; volumus 
bus 4 Subditis corum 4 quolibet corum; 4 pro Regc quod anus Procurator diâi Régis Domini Johannis de 
Francis, Entre noflro 4 nollro Coalligato , fi în ea- Portugal fît prefciis , & videat omnes Ados 4 alia qu* 
dein volucrit intercludi; 4 pro dido Infante Doinpno fuper hoc fient , fi voluertt , ut de iis que viderft 
Fernando nollro Avuncnlo, Tutorc 4 Gubematorc polfit perhîbere Tcftimonium veritatis. Et præcipirms 
Regnorum nollrorum; in quantum tangit fuccelfio- Notariis coram quibus didi Adus 4 Canfæ parranlivc- 
nem 4 profecurioncm Regnorum 4 Dominiorum rint, ut prebcant eisdem Copimn 4 I ranfuinptnm de 
Coron* Ârragonie fuper quibus contcndit , qui pro- didis Adibus, vel de eo quod ipli voluerint, fub pema 
mittit habere bonam Paccm , puram, vcridicam 4 lia- privarionis Officiorum qu* tenuerint, 4 nunquam am- 
bilcin, firmam, pcrp«nam 4 vatidam , mperpetuom, püus eisdem gaudeant nec pofiînt uct. 
tam per Marc quant per Tcrram, cum dido Regc 6 . Propterea volumus 4 concedimus 4 promittimnl 
Dompno Johanne de Portugal 4 Algarbæ, qui nunc pro nobis, H*rcdibus 4 Succeiroribus noftris oinni- 
dt, 4 cum omnibus Heredibu» 4 .ÇucccfToribus fuis bus, 4 pro omnibus Regnis nollris , Dominiis , Tcr- 
qoî pro tempore erum , cum didis Regnts fuis de Por- ri», Patriis, Locis, Gentibns 4 mibditis corum , 4 
ttig.il 4 Algarbe, Dominiis, Terris , Patriis, Locis, cujuslibct eorum, quod occatlone diclaram conrrovcr- 
Gcntibus 4 Subditis eorum 4 cu/uslibcr eorum, fuper fiarum , cedium , raberiarum , violentiarum , captio- 
didis magnis controverfiis, cardibus, roberiis, violcn- num, combullionum, damnorum, injuriannn , orfî-n- 
tüs, captionibus, incendîis, damnis, injnrîis, ofienfis, fitrum , perditionum , expenfarmn , ïutcrdfc 4 pmia- 
perditionibus , expenfis , interdlè, pœuis 4 omnibus tum * de nunquam offendendo didum Regem Domp 

rt " ' ' " ” num Johannem de Portugal , 4 Algarbæ, ncc Succès- 

fores fnos, ncc dida Rogna fua Portugal'!* 4 Algar- 
bæ, nec Dominia, Terras, Patrias, Lioca, Gentcs 4 
Subditos corum , 4 cujuslibct eorum , per Mare :.ec 
per Terrain , per nos nec per alios noflros Subditos 
cuiuscunquc Legis, ftatus 4 condîrionis exillant , in 
dlars Regnis fuis ncc extra, nec in aliqua parte Mun- 
di quavis modo. 

7 . Et etiam volumus 4 concedimus , 4 promit timus 
pro nobis, 4 pro omnibus Hircdibus 4 Succelforrbus 
tiollris, qui pro tcmjjore lüerint & pro didis Regnis 
noltris, Dominiis, Ierris, f’arriis, Locis, Gentïbus, 

4 Subditis corum 4 cujuslibct corum , quod obfcrva- 
bimus, tenebimus, complcbimus, 4 fademus tvnere, 
complète 4 obfervarc, bene, fideiiter, legal irer 4 vc- 
faciter fupradidam Pacent, remifiionem, refutationem," 
rennneiattonem , quittationcm , concordiam 4 omiiia 
alia fupra & Infra feripta, 4 quælibct corum nunc 4 
Vt 3 io 


quiDuscumque matis eiapns quomoaocumque , qtran- 
tcrcumqne dicnntur cire fada usque ad diem date iflius 
nofirs Carte. 

4. Et etiam farimus remilfionem , refutationem 4 
renutitiationcm Ipccialcm 4 cxprdûm de omni Jure 4 
adione , qua:)i nos habemus vcl poflumas habere, 4 
de omni il la quod nohis 4 noftris Hærcdibus 4 Suc- 
criTanbus, 4 dictisiîoftris Regnis CaJlellæ 4 Leonis, 
Dominiis , Terris, Part iis, Lods, (icntlbus 4 Sub- 
ditis corum perdue t vel pertinere pofièc quomodo- 
cutnque, qualttcrcutnquc, fuper certis magnis contro- 
Scrlïis, cædibuS, foberfis, violemiis , captionibus, in- 
cptidi», dam ois, injuriis, oftcnlis , pciditionibus , cx- 

(0 G. G. /jrba'i. «set dsiié le «Jtif tt ToM Hwi ■ *o Soi de 
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in perpétuons , & habcbimu» rata , firma, grua fit va- 
lida , otnnia fit quxlihcr corum , qux in iiîa nolira 
Char ta continentur,& non ibimus ncc veniemui, 11 ce 
faciemus contra illam Pacem & fupradida, me quxli- 
bet corum, per nos ncc per alitmfc, quovis modo, de 
fado vel de Jure, drrcdè vel imiircdè , publiée vcl 
occulté, noue & de cxccro in perpetuum, née ratione 
Schisinatis , quod nunc eft, ncque pro aliqua discordia 
ux lit vcl fucrit in Ecclclîa Dei , ncc ratione fupn- 
idx Keginx Dompnx Bcatricis , ncque alterius per- 
fonx vcl perlbnarurn quarumeumque vd cujuscum- 
que L-egis , (brut , conditionis fini , fub pccna trecen- 
tom mille feutorum Francis , boni auti & jufti pon- 
deris , qui perna foluta vcl non fbluta , promitti- 
mus. volumus Se conccdimus, quod Par , finis, re- 
mtffio , refutatio , quittatio & concordia cum omni- 
bus fupradidîs , St quolibet corum rcmancant , lient, 
fint, durent, firma, lolida & valida in fuo roborc per- 
petuo. 

S. Cxterum volnmus & conccdimus , 4 promitti- 
n»u« , qood cum placucrit Dco , quod lîmus in Mate 
compléta quatuordecirn annorum, fie duobus mcnlibus 
claprts primîs fequeutibu J , quod deinde fit die qua fue- 
rimus requiliti pro parte prxdiâi Regis Dotnini Johan- 
nis de Portugal, vel Heredum fit SuccdForum fuorum, 
qui pro tempore fuerint usque triginta dies , quod nos 
pro nobis & notnine noilro, & pro omnibus Hxredi- 
bus fit SucedToribus noilris , fit prxdidis noftris Reg- 
nis , Dominiis , Terris , Patriis , Locis , Gentibus, 
Subditis, corum & cu;os!lbct corum, approbabimus, 
tenebimus, obfervabimus , fie complebimus Se faciemus 
t encre, obfervare fit complexe bene, fidclitcr, Icgalitcr 
& vetadter , & habebimus firmam,raram & gratam in 
perpetuum diâam Pacem , finem , remiffioncm , quit- 
tationem , rcnunciarionem & coucordiain , & otnnia 
fupra dida fie quxlibet corum per modem fie formant, 
qux fum fada per nos cum authoritatc didorum nos- 
trorum Turorum,fic per didos nollros Tu tores nomi- 
ne noilro. Et ctiam proraittemus per noftram fidem 
Regiam & jurabimus Deum 4 per Crueem, & fuper 
Sanda Evangelia Dei corporalitcr cum noilris manibus 
tada, pro nobis fit pro omnibus Hxredibus noilris St 
Sncccflbribus , fie prxdidis Regnis noilris, Dominiis, 
Terris, Patriis, Locis, Gentibus tz Subditis eorum 
fit cujuslibet corum ; de facicndo tcocrc , obfervare & 
complerc; St tenebimus, obfervabimus & complcbi- 
mu* , St nciemus tencre, oblcrvare & complerc bene, 
fidclitcr , Icgalitcr St vcracitcr fine aliqua fraude vcl 
artc , diâam Pacem, finem, rcmiflîonem , quitta- 
tioncm , refutationem , renundationem & concor- 
diam , St omnia alia & quxlibet corum in ilia nolira 
Carra conrcnta , per pet uô per modnm St formant 
qux in dida Carta, & Capitulis cjus plenius couti- 
nentar. 

9. Et ctiam jurabimus quod non petemus , ncc itn- 
petrabimu* per nos ncc per alium rcflitmioncm inté- 
grant in intégrant , ncque abfolutîonem didi jura menti 
contra fupra dicta , St quxlibet corum aliquo modo, 
ratione minoris xtatis vcl damni , vcl deccptionis ali- 
cujus , quant rccepilfemus , ut miner State , vel ut 
Rex, vcl ut Fiscus,ve! aliter quomodneumque, quod 
nolira ex parte dîci vcl allegnri poffit. Et etiatn rentra- 
dabimus lpecialiter St exprdTc omni adioni St Juri 
Canontco & Civili , feripto vcl non feripto & officie , 
bencficio St Privilégia Juris communis fpecialitcr vel 
gcneralitcr & foro, (*) fafancx,mori St ufui, fpcciali- 
ter bencficio St Privilcgio minoris xtatis, St etiam be- 
ncficio, Prïvilegio, beneficiis & Privilcgiis Juris fpc- 
cialis communis vcl generalis, qux per rinçant Regibus 
velut Regibus, vel Fisco,vcl aliter quovis modo, qux 
nobis pcrtincant vel pertinere pollint , St de quibus nos 
& noitri , Hxrcdes & Succelforcs , polîimus & polfe- 
mus itos juvarc vel proficcrc quovis modo. 

10. Quod vel qux benefidom vcl bcncricia, Privi- 
legium vcl Privilégia, forum, fazancam vcl faraneas, 
ufus, mores, volumus hic haberi pro expreffis St fpc- 
cificatis, St fpecialitcr nomiuatis ; & nos habebimus ea 
St quxlibet corum pro ccrris & fpedficatis, ac fi hic de 
verbo ad verbum cirent feripta, polita & fpecificata; & 
nos fie cis renuntiamut & ctiam renuntiabimus omni 
vi.i, modo, fpcciali, commuai vcl gcncrali , qui no- 
bis pertineat vel pertinere pollît quomodocumque , de 
conquerendo vcl denundando , vel petendo , vd po- 
nendo feu coutradicvndo , in judicio vcl extra judi- 
cium , née venire per alium qocmcomquc modum 
contra diclain Pacem, finem, rciniffionem , qoiuatio- 
rçm , refutationem , renunciationcm St concordiam 
fadam & fadas fuper didis eau lis ; ncque contra fupra 


difia vel qnilibet eorum ; atquc ctiam rentrnciabimns ANNO 
Legi St Juri, in quibus cyvctur quod gcncralis rcttUlI- 
ciatio non valcat ; & faciemus omnes obligationcs St I 4 1 *» 
obligationcm, reuuuciatiouem & rcnunciaiioun, qux 
pro bona St firma oblcrvantia iflius Contradus debent 
fieri, & qux per nos in ilia Carta funt dida , fada St 
fpecificata , lie , St ram complété , prout in cadem cou- 
tinerar. Et etiam quod lupplebimus quemeumque dc- 
fcâum s - el defedus, Juris vel fadi vel foleinnitatis feu 
fbri, fazanex, morts, ufus, qux iniplo Contradu dc- 
fint vcl dcfucrint, vel fint oinillivel pofiu, qux talia 
vcl talc funt , de qnibns debem efiTc fada cxprclG Se 
fpeciaüs mentio; quod vcl qui nos omnia St quxlibet 
eorum habebimus hic pro expreffis St erpreilc nomina- 
ris vel nominato. Et volumus & conccdimus, ouod 
non obflantibus didis defedibus vd defedu, dida Par, 
finis , remiffio , quittatio , refotatio , renundario & 
concordia, fit omnia alia fupra dida fit quodlibet co- 
rum fint firma , folida fit valida perpétue , lie fit tam 
complète, ac fi in iflo Contradu nul!» defedus client, 
née aliqua folemnitas vcl folcmttirates quxeumque dc- 
lïnt vel dlcnt obmilTx. Et finaliter faciemus , tenebi- 
mus , obfervabimus & complchiinus fub diÔo lura- 
mento omnia fit quodlibet corum in ilia nolira Carta 
contenta, née veniemus, ncc faciemus contra ea vel 
partent eorum nunc vcl de cxtcro,nec in aliquo Mun- 
jdi temporc in aliqua forma vcl modo quocumque quod 
poffit fieri. 

rt. Prxtcrea volumus fit concedimus, quod omnia 
bona, qux Portugalcnfcs, qui crant vicini fit commo- 
rantes in Portugalia temporc quo dida Guerra incepit 
inter diâum Regem Dominnm Johannem noftrum A- 
vum, fit diâum Regem Dominnm Johannem de Por- 
tugal, poflidebant de fuis Patrimoniis in illis didis nos- 
tris Rcjçnis fit Dominiis, qux cisdem fuerint capta fit 
ablata a dida Guerra citraquod line cis rdlituta, libé- 
ré cis rcllttuantur , fit qui nunc ea detinent ers relin- 
quent ; fit quod nos faciemus reilitucrc realîter & cuin 
effiedu damna paffis , vcl cis folvenrai xllimatîonem 
veram didorum l»onorum quod nos maluerimus ; fie 
quod a die qood iücrimus requiliti per iilum cui aida 
boni pertinent , vel per Procuratorem fuum ejus no- 
mme, usque ad très incnles proximos ventutos, tene- 
bumur deelarare fit declarabimus cledioncm quain rna- 
luctimus faccrc vcl reddcrc dida bona in llatu , in quo 
hodic funt fupradidis , vcl folvere «ftimationem illp- 
rum; St dida cledione fada per nos , quod volumus 
folvere diâam xllimationcm , tune nos lblvemus fibi 
quantum valent hodic dida bona, vcl quantum vale- 
bant , nunc lunt quinque anni clapli , quod maluerit 
pars qux xflimationcm dcbucrit habere. 

xz. Et ut melius fieri poffir , volumus fit promit ti- 
mus , quod a die Datx iltius Cartx usque aa novem 
meules proxime teimiros nos dabitnus unum bonum 
homincm.fit unutn Notarînm pro parte nolira, fit Rex 
Portugalit in codcmmet termino det rcliquum bonum 
hominem, alterum Notarium pro parte fus ; qui us- 
que ad unum menfem proximè vcnttvum veinent co- 
ram nobis, fit in prxfentia nolira prxllent jutatnentum 
fuper Crueem fie Sanda Dei Evangelia corporalitcr 
cum fuis manibus tada, quod betK, lidelirer, Icgalitcr 
fit vcracitcr videbunt dida bona, eundo pcrfonalitcr ad 
loca ubi dida bona fuerint, fit ea xllimabunt quantum 
hodic valent, vel quantum valcbant , modo fum quin- 
que anni , quod pars maluerit, proot didum ell, le- 
cunduin Deum fit fuas coufcicntias fub didu juramen- 
to , informât! prius à bonis homrnibus Patrf* in qua 
fuerint dida bona; fit eodetu modo didi Notarii ;ura- 
bunt quod lcribcnt bene, fidclitcr, Icgalitcr, fit vern- 
citer prxfcntibus didis cllîmationibus, xfiimationcs in 
quibus fuerint appreciata dida bona ; qnam xffimario- 
nem factant a die qua fuerint requiliti per Partem vcl 
Procuratorem fuutn usque ad odo menfes proxiinc 
venturos ad tardius , vcl ante fi commodé faccrc po- 
rucrint , fub dido juramciuo quod praftiterunt. Et 
fada dida xllimationc à die fi fuerimus requiliri per 
| Partem qux dcbucrit habere prxdidam xllimationcm , 

' vcl per Procuratorem fuum usque ad fex menfes proiî- 1 
me venturos faciemus fie mandabimus faccrc Icgalitcr 
de fado cum effedu folurionem de omni eo , quod fie 
! fuerit æftimatum illis quorum crant , vel pertinent aut 
. funt dida bona, fine defedu aliquo. 

] i j. Taraen hxc non extendantur ad bona qux Mo- 
I nafleria , Eeelefix vel Ordincs de Portugal habeut iu is- 
j tis noilris didis Regnis fit Dominiis , qux liant occu- 
pât», ratione Schismatis quod cil in Ecclelia Dei, fed 
; remaoebunt lîcut hodiè liant , quousqne Deus prori- 
j deat'de oao indubitato Papa, cui atnb* Partes obedia- 

mus. 
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An’N O mi,s 1 dcterminct quod fuper eo débet fieri. Ec nos proinitrcmus pc: fidem line aliqus fraude facere A N NO 
etiam volumus & concedimus & promirriinus , quod noftrani diligumiam de obfervando & taccrc obfcrvari, 

1411. Caflcllaiiï nunc commonnics in Portugal qui illac ; quod «ale furtam vd latrocinium, mainm A damiium 
tranlicrunt , tcinporc quç dida Gucrra meepit inter j non pollit fieri per talcs , lie Sc taliter quod didus ho- 
d ; dum Rcgem Domnum Jahanncm Av uni noftrtim , 1 itio poliras fit libéré , l'alve in dida Villa de Yelves, 

& didum Domnum Johanncm de Portugal, qui non 1 cum didis quantitaribus. El ibi didus honni lie nomi- 
fucrunt Vafalli didi Regis Domni Johannis, avi noftrl natus & mirt'us A dido Rcgc Portugal)» folvat didis 
Hcc fteterunt iisb lua obedientia , nec recognovcruat j Caftelatm , didas quantitatif in qui&ns fucrint xfti- 
eum in Domiuum ; quod facicrnus eoicndam eis pro mata dida bona. Et fi nos non tcccrimus dictas fo- 
bonis fui Patrimonii, qu* hic in didis Rcgnis, Galle!* , lurioncs in iplis duobus Capituiis contentas , prout in 
(s) •i.Târ ût Lconis, Terris , (*•) propriis & Dominiis co- eis continetur & deelaratur, quod folvamut pro p<rna 
uiU, rum habehant & poflidebant tempore quo illuc tranli- dido Régi Portugal!» duo centum mille Scuta r'ran- 
vcruut; nilt fucrint donnRegum; Iccundum quod die* ci* boni auri & jutli ponderis. Qua poetia foluta vd 
ta bona hodiè valent, vc! vaiebant hodlc font quinque non foluta , quod nos teneamur de lumus obiipui ad 
an ni à die Datas illius noftt* Cart*;quod malueric qui faciendum didas folutioncs honorait) vd lolutio- 
dcbucrit rccipcre didam cmcitdatn. num, prout tu illis duobus Capituiis concilient! & dc- 

14. Et ut serins feiatur valor didomm honora m , claratnr. 

Volumus quod fint clcdi duo pro noftra parte, videli- 16. Et infuper * quod ilia dida Pax, finis, remis- 
cct uuus bonus homo , & unus Notatius ad didam fio, rcnuntiaiio, quidatio l'upcr & infra lcrîpta fit nul* 
«Aiinationcm faciendam, & alter bonus linoio cum rc* la & nul lias valons, Sc liabcatur pro' nulla St non fac- 
liquo Notatio pro parte didi Regis Portugulix , qui ta, neque approbata, nec ratificata, quxeumque didx 
jurabunt fuper Crucem Sc Sanda Dei Evangclîa cum approbationcs Sc ratificattoncs fint fadx , & quod non 
fuis minibus corporalitcr tangendo , quod bette fideli- POtcrimus dicereqnod fupra didi, qui lie debebant hâ- 
ter , Icgalitcr & veradter faeient xilimationcm dido- J berc dida bona vel xllimaiiones, prout didum dl, non 
rum bonorum, fccundum quod nunc valent vd vale* . debent hahere dida boua vcl xllimaiiones , quia fue- 
bont , nunc funt quinque an ni clapli , quod malucrit 1 runt contra nos, vd cotttra noftra dida Régna, vcl 
elfgere pars qux didam entendant debuerit rcdperc, ; contra l'erras de qua funt naturales, neque p^r aliain 
prias tatnen deelarando fham clcdionem quam dida ! eicufationem nec prorogationcm aliquam ; tamen fi 
xflimatio fiat : & quod didi Notatii jurabunt etiam | nos pofuerimus didas quamitares in qaibus dida bona 
quod bene, fiddicer & legalitcr , & veracitcr feribent fucrint xfti mata, in dida noflra Civitate de Badajos, 
aidas sliimationcs in prxl'cntia didomm xltinvuorum, vel folverimos dido homini qui potcftutcin habuei it à 
fit omaia alia qu» fuetint ada per dîdos xllimatorcv I dido Rcgc Portugal!» in didis tcrmrnis prout didum 
Quam cftimationem tacicut didi xllimatores cundo cil ; & iplum pofuciimus falvum & lécunsm in dida 
pirfonalitcr ad loca ubi funt dida bona , dt récipient Villa de Yelves prout didum cil; quod uos fumus li- 
uifotmationcs ab hominibus Patrix in quo fietmmt hert de quidi de didis quantiutibus de fmnrnis , quibus 
dida bona qu» de quot cratit, & quomodo fiabant te- didis C'ailcllanis tenebamar lolvcrc , ac fi de cisdcm- 
perta, tempore quo fupradidi clcgetînt quod fit fada met folvillèmus casdem ; de quod non incum-mns prr- 
dida xllimatio prout didum eft , cum omnibus quaii- nas aliquas in ifio Capitulo contentas ; ncc lit dida 
tatihus qu» ncccifiinx fucrint dids xllinutioni- Et Pax adnullata, ncc reprobata, lcd rcmancat tirma, va- 
volutnus uuod fint nominati didi boni homincs xftim.i- iida perpetuis tempotibus. 

tores de Notarii à die Datx hujus Cartx usque ad no- t?- Et ad evitattdum aliquas fraudes qu» poflent lîe- 
vetn meules ptoxime futuros , dt jungantur iniimul a ri in dida moncta, in qua dida bona fucrint œllimata, 
die, qua fucrint nominati usque ad triginta dics proxt- volumus quod dida boua apprccientur in moncta au- 
tnè futuros nbicurnque nos fuertmus. Et îpli fie ad- rca Scutorum de Francia, vcl in moncta nunc currcn- 
jundi prxtlcnt didum juiamcntum coram didis Nota- •< in Rcgnis nollris. Et fada dida xllimatione prott* 
riis in noftra prxlènti.i , dt quod didi Notarii ponant nus didi xfiimatores habmnt luam informationcm 
didum jnramentum in prindpto didx xlfamatiouis; dt quantum valet, Sc qaaliter dida moncta aure* in nos» 
à didis trigima dicluis usque ad unum annum proximè ira Civitate Burgeim de ilta dida moncta nunc curren- 
futur im fanent , dt pertinent didas xllimaiiones, dt ri in Rcgnis nollris ; dt facicnt lcribi fie fiatim , cutrt 
jnrent quod li ante didam tempus bono modo potuc* lcribentur didx information es didormn bonoruin; Sc 
rint facere & perficcre didas xllimaiiones uuod lie fa- fie f* taliter quod feritatur dida xllimatio didorum 
dent. Et nos reaUtcr dt de fado cum cSedu fblvc- bonoruin in moneta aurcadt etiam in moncta currcnti, 
mus dt fa, icniUS fol vi quandtates, in quibus dida bona A fi de tunc,& a die quo fucrunt lad* did* xllîma- 
fuerint xlFmata uni bono hoinini didi Regis Portuga- rioncs u>quc ad diem qua dcbitn ficri dicts folotioncsj 
lix quetn ipfc nominaverit, dt ad hoc fuum Procura- fècerimuï vel prxceperimus fâccrc monetam aliquam 
torium fulficicns tcnueric «11 noftra Civitate de Bada- qualitereumquc lit , quod mnneta qux nunc cft teni- 
jos , à die qua nos apptohabimus dt jurabimus didam | porc didarum xllimationum clt cnrrcns valucrit minus, 
raeem , pull quam fucrimus conftituti in decinto i quam nunc valet tempore didarum xftimationum ; vcl 
quattoanno complété usque ad fcx menfes proxime ! dcfueiit quovis modo de fuo valorc, quod teneamur 
futuros. ^ & fimns obligati lolvcrc, de lolremus didas quantita» 

if. Et ut didi quantitates in quibus dida bona fue- tes didorum bnnorum , dt in moncta aarca in qua fuc- 
rint xlliimu pollint computari cum tempore, de folu- rum «llitnata dida bona, vcl in moneta alla aurea vel 
tin pollit ficri usque ad didum terminum , ad quem argenten xquivalcuti ad respedutn valons dirlx monc- 
didus Rex Portugal!» mittet didum fuum homfnem tx auri in quo fucrint xftîmata ilia bon*. Et fi tem- 
cum dido Procnntorio , ad didain Civitatem de Ba- porc quo fecerimus dictas folutioncs non feccrimus 
dajiisidîe, qua Gc per nos fuerit approbata dt jurât a nec prxceperimus faccre monetam aliquam taliter, 
dida Pax «oque ad très meules proxi mè futuros, & rc- quod non lit defedus in v.ilore did» monets curren- 
maneant nlii tics mcnlcs, in quibus polîint computari tis prout didum cft, & volucrimus f >lvcrc didas xfti- 
Si rccipi didx qnantitates ; dt ri in dido termino dido- mationcs didorum bonorum, in dida moneta curren- 
rum rrium mcniîum didus homo non accelTêrit , de ti, tempore quo fucrunt fade didx xftimati .iics,qiiod 
venerit poft cum dido Procuratorio ad rccipicndum folvamus in dida moneta airrenti fccundum xllim-tio» 
didas quam liâtes , quod nos teneamur à die qua ibi nem fupra didam fadam,per didos xftiraatores de co, 
acccflcrit usque ad très menfes proximè venturos ci- quod valebat tune dida moneta aarca , in dida Civl- 
^ — demfactre didam folutfoncm prout didum cft, taliter tare BurgCnfî de ifta moncta cutrcnti, & valore dido- 
quod ipfc libère & absque inipcdimenco aliquo fit fo- rum bonorum per cos fcrîpto quantum valebat in dic- 
[ 1 li tus intégré ad fui libitum , de omnibus quantftadbas , ta moncta currcnti ; & promittemus per fidem quod a 

in quibus dida bona tuennt xliimata; & ipfo fie rcitt- die qua feccrimus didas (ulutionct in dida moncta 
■" tegrato & foluto eum mondahimus poni làlvum Sc le- currcnti usque ad quinque annos proxime futuros, 
curum in Villa de Yelves qux cil diai Regis Portugal- non fademus ncc prxcipiemus lacère monetam aii- 
lix; taliter quod iplc non patiatur furtutn neque dam- quam per quam dida moneta eurrens , in qua fucrint 
num aliquod in perfona ncc in bonis Sc quantitatibus, fadx did» folutioncs, valcat minus , vcl fit defedus 
qux fie rctcpcric à nobis nec à Subdit is nollris extra- in fuo valorc quovis modo , ncc reprohabimus, ncc 
neis qux in didis Rcgnis & Dominiis funt , tamen fi deprimemus didam monetam currcmem , neque fa- 
Portugalenfes aut Algarlxmlcs aliqni intravetint in nos- ciemus cam minus valcre per aliquem mtuium, quod 
ira Rogna Sc Dominia dido tempore , quo dida foin- pollit ficri. 

lit» dehet fieri à quiudccim diebcs ante , caufa farandt 18. Et ad tnajorem feruritatem didx Pacis volumus 
vel dîsrobaodi didas quantitates, quod nos non tenca- St concedimus, quod de extern vicinî eommornntes 
tnur furto & roberu qu» tfti talcs fecciint. Et tamen in didis Rcgnis Portugalix Algatbx , Dominas, 

Tetris, 
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Anno Terris, Fatrîïs eorum fie cujuslibct conim poffint in- 
u trtrc Ce (lare, cxirc, «moulure iu illis nollri» Regnis Ct 
mu. Domiuiis, cum Mercatuiis fuis Cilvè fit fccuré ; fit I 
quod non lict ds impcdimcmum nec contrarictatc» ne - 1 

Î ue aliquod malum ncc prxjudiciutn; folvcndo tamen j 
ura fit I'rïbuta qui tenentur folvere nollri >ubdiii cum j 
ta.'cs .Vlcrcanttas fadunt transport ari & levari. fie li non 
fblvcrint ditta Jura fit Tributa, quod iacurrenc easdem - 1 
met prenas , quas incurrercm , li client noftri bubditi, 
transportando vcl levando aliqna qu* tcmporc Pacis j 
antique fuerint vetka , que quidem fum cita que fc- 
quutuur, fcüicct aarum , argentutn , moncu, monc- J 
(.) ou j«rr» tan, arma, caballî juvcncs 6 t cqui , jumenta, (4) fa- ; 

raccui, & fi aliquîs vcl aliqui levaverint vcl transpor- | 
taveritit fupra dida fie vetita , vcl aliquod eorum,quod 
poffint fib* au terri in locis illis ubi confuctum cft au- 1 
fcrrl tempore Pacis ; fit infuper quod patiantur easdem ' 
pirnas quas psKrentnr & deberem pati naturalcs , vcl ! 
naturalis didorum Rcgnorum noftronun, fi fupra dic- 
ta transportaient vcl levarent ; fit quod utantur vel con- 
Vertatuar bené fit complété in omnibus fit per omnia 
prout melius & complètes utebantur fit confuev étant 
uti temporibns retroaéiis cum Fax erar. 

19. Et quia ifta vocabula: aurum tt argentutn , im- 
portant tnulta dubia qualiter debeant intclligi ; fit cil 
diâum nnbis quod Jodîccs, livc Fretores talium rcrum 
veritarum utuntur ad lui voluntatcm ; deciaramus per 
hune modum , quod non intclligatur asportari vel le- 
vari aurum nec argentutn cum quis transportas' crit gy- 
neteria, fisc vcla mulicrum , quamvis lit in eis filom 
aurcum vcl argentcum ; nec intdligatur tramportari 
aurum ncc argentum cum aliqui portant librum dcau- 
ratum vcl argentatum , nec etiam in transportando 
frxna dcaurata vel argentau nec marfupia , ncc pannos, 1 
quamvis fint brodati de aliquo opéré auri, vel argent! , I 
vel limilibus ; fit etiam volumus , quod quccuinque I 
perfonx tam Cartel lanorum, quam Portugalcnfium & I 
aliorum ex (nui eorum quorumeumque , qui pertranfi- 1 
vetint de irtis nortris Rcgnit in Fortugaliam & porta- 1 
verinc aurum vcl argentum pro fuis lumptibus , pro 1 
amdo, ftando fit redeundo feeundum dillantiam Loci 
quo vadunt, fit rtatum, quem ducunt , quod eis non! 
capûtur , fed permittatur ire libéré cum eo , fit credo- 1 
tut fuo juramento prxftito , in prxfcntia majoris Frs- j 
toris talium Cuftodum vcl coruin Locum tenenrium, I 
diccndo quo vadunt. 

ao. Et quia querclofé nobis fuit cxpolitum , quod 
Locumtenens majoris Prxtoris , feu Magillri Portuum, 
vetitarum rcrum fit eorum Cu (Iodes comtnittunt mu Ira 
gravamina indebiié, fit q<<ud non eft Judex eorum quo 
poffint qucrelx determinari, quia in ordinatione rerum 
transportât arum, feu vetitarum refervavimns coguitio- 
nem nobismet ; fit quia hommes citius perinitterent 
pauca perdere piopter expenfas magnas , qux fuper ta- 
libus funt , veniendo qucrclofc coram nobis quam pc- 
tere; fit idc6 volumus fit mandamus , quod de grava- 
minibQS , qux fupradidi commilerint , didus Frxtor 
major rcrum traosportatarum cognoscat , (i prxfcns J 
fucrit ; Ce li non fuerit, cognoscat in quocumquc E - 1 
piscopatu vcl Prxtoria, in Loco vcl Locis ubi ell caput j 
Episcopatus , vcl Prctorix ; unus bonus homo quem 
nominctmis , qui potertatem haStcbit à dido Prætore 
majore rcrum transportatarum cognosccndi de Gra- 
vamioibus illatis per didos Prxtorcs minores , vel co- 
rum Cuilodcs ; nt homincs damna parti habcanr co- 
ram quo querelas inftituam fit inveniant , qui cîs mi- : 
niftret complementum JuÜitix ; & nos tencamur | 
nominale didum bonutn homincm , Ce faccrc cum 
dido Pixtorc majore , quod ci conférât didam po- 
tdlatcm à die hujus Cattx usque ad fcx mcofcs proxi- 1 
me futuros. 

il. Et fi didus Prsctnr nolucrit dare didam potes- i 
taicin , tune ci debemus prxciperc fsib p«na disobe- 
dientix & privationis Officti ; tt ad evitandum reprefa- 
lias & pignon», qux ob defedum Jullitix ab una parte, 
ad altcram poflènt ficri , volumus quod in omnibus 
Placitatumîbus civilibus dt crimitialibus, quas habuerint 
dîdi Portugalenfes, in omnibus calîbus & eau fis, qux 
evencrint deextert», fuper quibus debeant elfe rei vcl 
adores in iflis nortris Regnis & Domiuiis, vcl aeeufati 
feu acculâtorcN , h île beat procedi per oflkium Judicis, 
vel aliter quoinodocumqnc tint fie auditi , judicati & 
privilegiati; & gaudcaiu & hibeant easdem Ce Liberta- 
tes 6t Privilégia, & lint judicati per cosdcmtnct Judiecs 
& Liges , forum , «fus , migres , ac fi omnes clfcnt 
CiWleiIai»' noftri naturalcs & m-*rarcntur in didis nos- 
tris Reunis & Domlniis. 

a». Et fi clegeriut dimhtcte omnes altos Judices & 


venerint coram nortris Anditoribas princrpaliter , vel 
dimiffis Judiàbus, appellatioms , vel lupplicationis , elc- 
gerint nos in Jodieem appel latioois, vcl fupplicationis, 14^* 
quod nos tetieatnur eis innodare ficri Jurtitix comple- 
mentum , prout diâum cil ; ét per cundemmet «>rdi- 
nem nortri naturalcs , viciai Ct commorantes in didis 
noftris Regnis & Dominiis habcant petcrc , & pelant 
complementum Jullitix in didis Regnis Portugali® Ce 
Algarbx, Terris, Patriîs, A Domiuiis eorum, & cu- 
juslibet eorum, Ce fi principalher vel per viam appel la- 
tionis , leu fupplicationis c«>ratn nobis vendit cafus, 
vel fucrit qucrclatum de defedu Jullitix diélorum Ju, 
dicum, vcl alicujus eorum ; quod nos tencamur face- 
rc & mandate, ficri jullitix complementum in ctfibus 
fupra didis, dt in quolibet eorum breviter, line aliqui- 
bus dihnontbus malîtiolis, & line llrcpitu & figura Ju- 
dicii, folum cognita veritate fadi. Et fi fuerimus né- 
gligentes & non feccrimus Ce mtndavimus , faccre 
jurtitiam damnificatis iu calîbus fupra didis, vel in a!i- 
quo eorum ; quod didus Rex Portugalix nos poffit 
rcquirere per fuas Carias vel Procuraturem, quod nos 
faciamus vel mandemus facerc Juflitiam didis damni- 
ficatis realiter cum etlcdu, qux teqoifitio volumus no- 
bis ficri corain NotarSs noftix Camerx , & non per a- 
liquem aüum. 

zj. Et li nos fccerimos Jurtiti* complementum 
prout didum ell , vel de eo quod feccrimus , pars que- 
relofa, vel qui prxcllatcm habucrit i dido Rege Por- 
rugalixjillud peticrit lignatutn; volumus & inaiidamus 
diao nollro Norario Camerx , coram quo nobis fucrit 
fada dtda requilitio , Ce aliis Notariis coram quibus 
tranlicrunt omnes alii Adus, quod dent totum ligna- 
tum , taliter quod fâciat fidetn fub perna privationis 
Officiorum , prout fupra didum efl , i die qua fucrint 
rcquifiti usque ad très dics proxime futuros, li icrîptu- 
ra fuerit talis, qax in didis tribus diebus poffit feribi, 
aliter habcat tantum fpatium , quod didus Notarius, 
feu Scriba illud poffit fcribcrc , i quod iple faci.it fine 
cxcufationc aliqua ntalitiofa, & i die qui potuerit per- 
fici , feribi usque ad très dics proxime venturos, tenca- 
tur dare talem feripturam, prout didum cft, ut didus 
Rex Portugalix videat 5 e fcîat , quod didis naturali- 
bus Ce vicinis commorantibus didorum Rcgnorum 
Portugalix Ce Algarbx , cil fada Jullitia vel tufedus. 

Et fi ipfc intellexerit , quod Jufticia ell in aliquo dc- 
fcduolà , quod ipfe nos rcqoirat & poffit rcquirere, 
iterum exprimendo per (Capitula fit Artîculos gravatni- 
na, qux dixerit effo fada, Ct nos tencamur rcspondc- 
rc cuilibet Capitulo Ct Gravamlni , usque ad triginta 
dics proxime futuros. 

24. Et li in dido termino vel die, nos Regina & In- 
fans nortri Tutores Ce Gubcrnatorcs, vel illi de noflro 
Conlilio , non responderimus in modo fupra dido; 
quod in tali cafu Jullitia fit habita tanquatn denegau, 

À ipfc poffit Ct inandet facere reprefallas in bonis mo- 
bilibus & fe moventibus folum , & non in horainibas, 
nec mulicribus. Civkatibus , Villis, necCaftris, nec 
quibuscumque Locis pro iumma Ar ouantitate ad quam 
ascenderit aida caufa, fupra quam Jullitia cft vel fuc- 
rit denegata. 

if. Ét fi d?â» nollri Notarii , coram quibus tranfic- 
rint didi Proceflus Ce Adus, fit atix Caufx.vcl didus 
nofter Notarius Camerx , pet quem tranficrint dicta 
Requifitinncs,de fado nolucrit dare fignatum illud;Nos 
ex tune dam u s liccmiam cuicumque Norario diéli Re- 
gis Portugalix, qui ad Régna noilra venait cum dido 
luo Procuratore, didi Regis Portugalix , quod det 
lignatas didas Requifitiones , qu* contra nos fucrint 
fidx, fit elapfodido tertio die , quo fuerimus requi- 
firi, quod mandabimus dare didam Requilîtionem lig- 
natam dido Notario; fit li non feccrimus illud, quod 
didus Notarius Portugalix dederît lignatum , in jfto 
cafu fit fiimutn fit validutn,ac fi dedilfet illud fignatum 
didus nofter Notarius Camerx , coram quo tranrte- 
rint didx Rcquifitioncs ;fit pariter, fi alii Notarii . per 
quos tranlîerint alii Adus coram Judidbus fupra didis, 
noHicrînt dare fignatum Parti prinripali, nec Procura- 
tori didi Regis Portugalix in dido termino , quod 
didus Notarius didi Regis Portugalix poffit dare lig- 
natum , ut nobis pateat Jullitix detedus , quem idem 
paffus fuerit, fit nos provideamus, vcl mandemus pro- 
vidai, prout diâum eft. 

16. Et etiam volumus , quod fi didus Rex Portnga- 
ltae priticipalîtcr cognoverit de Caulis , Litigiis fit Placi- 
tationibus, quas naturales & noftri Subditi tenuaînt in 
, fuis Regnis, Dominiis, vel per viam appellationis , vel 
fuppllcitionis , vcl aliter quovis modo , & prr fbam 
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propriam pctfoium , vel perGentes foi ConliUic 


Senten- 



Dü DROIT DES GENS, 34* 

A n no Sentvntîam ; quod talîs bcntentia per nos non poflit pro fv dcfokkndo; (i autcm ad noflra Régna Ven cnn t, 
adnullari ncc dici injulb vcl iniqua ; & quod nos nb tcncbimus botta fide , line fraude, laburare pro polie 

I^ll. defcdum ta lis Jufiitix , quod per didos noftrol natu- quod apprclicnJantur ; vcl fi apprehenti tucrint <îlo$ 1 ^ 11 , 
raies viciuos , A commoratorcs didorum nollrorum coofcrcmus 4 rcmittemus dido Régi Furrugalix , vcl 
Regnorum fuerit quxrclofè no bis erpotitum, A didum Hcrcdibos A Succciforibus , oui pro tempore fucrint, 
elle fsfljm per didum Rcgcm Portugal»*, vel per ut illic puniantur ubi deliqucrtnt. 

Genres lui Confilii ; non ôcUmut ncc prxqpiamus 30 . Et ctiain fi aliquis vcl aiiquî didorum Regno- 
facere, ut poifint ficri rcprelaiix aliqux. rum Portugal!* 4 Algarb* , Domin forum , Tcrr-rutn, 

17 . Et li principal lier vd per viain appcllatîonis , leu Patriarum A Locorum eorutn , vcucrint ad Régna 
fupplicationis entam ipfo vénerie cafus , vel fibi fuerit noflra & Dominia , Terras, Patrïas , Loca corum, 
qucrelatum de defedu JufHtf* didorum Judieum, vel cum aliqua vel allquibos rebus quibuscumque, fit l'urti- 
alictijus corum, vd fibi fuerit requtiitum, quod faciat vc contra voluntatcm Dotnîuorum fuoruni , vd a'iquis 
vcl mander facere Juftiti* complcmcntum, fit non le- durent Mn’îcrem usoraram, vd ipfa rcccffcrrt cuntra 
écrit , quant vis tatis rcquilirio connu uobis appareat, voluntatcm Mark! fui, & venerit ad dida Rogna nos- 
ncc îdeo non mandabûnus facere Reprcfalias aliquas ; rra A Domittia , fi nos vel Htcredcs fit bucccflorcs 
lcd tenebimur rcquircre 4 prxcipere requin îterum in no fl ri, qui pro tentpore fucrinc , vel Jullitiarti noflrî, 

Satpto expriüitndo Gravamina per Capitula 4 Articu- vel aliquis corum , fuerîmus icquifîtl , fanerons mitti 
los, talitcr, quod per ca apparent, per qux dixerimus captutn de loco iu locum , usque ad primum locnm 
Jnflitiam cfic dcttegitain. Et fi ipfc responderit cuili* Portugal!*, cutn didis rebus, qux tuveniri polTmr ; ut 
bet Articulo 6t Capirulo , A allcgavcrit ctuias , per fiat de cis A quolibet corum jus iu loco vcl locis ubi 
quas appareat, Juihtiam non elle denegatam, & didam tucrint, vel cominiferint delictum, vcl dcllâa. 
responfionem dederit per le vcl per G entes fui Couii- 3 t. Et ctiain nos de nollra abfoluta , plc:ia A rcgalt 
lii,quod finis ditioNcgotio ibî detur,nos nonfàciemus, pûtcllatc fupplcmus qncmcumq-ic dcfcâatti,rc3 dctcc- 
uec prxripivmus facere Reprcfalias ob defedum Julti- tus fadi vcl Juris, lulemnitutis vcl fulemiruturn , ton, 
tix, quant discrimus fie elle illatarn. lliii, confuerudinis , ufus, qui in illn Tradatu fiilt vcl 

iS. Et fi à die, qua didtis Rcx Portugal» fuerit re- defini , vcl fini omiffi ; quamvis taies fine , de quibus 
quifitus fccunda vice, quod facîat Julb'tisc complemen- débet ficri fpecialis 6c cxprcfTa menti» ; quem vcl quos 
rum , usque ad txigiuta dics proximè ventura* , non orîines, A qucmlibet forum h ibcmus hic pro cxprclfis 
respondeat per le, vcl per Gcntcs fui Confilii per for- A fpeciti caris , (t eiprclfc nominato vcl n-uiinatis. Et 
mam & modum fopra fcriptuin , iû ta!i cafu Juftitia vol u mu s 4 conccdimus , quod non ob (tonte dido 
habcarur prodenegata; & nos poffiraus 4 faciamus, & defedu vcl defedibus, dida Fax , finis, remiffio , rc- 
mandemus facere Reprcfalias per hune modum, quod furutir» , renunciario , quiet «io & concofdra Oc oinnia 
per nosmet vel per didos noftros Tutorcs,vel per Gcn- alla fupradida, 4 quilibet eorum firpra 4 infra ferip- 
tes tsoftri Confilii cugnoscamus de dido Juftiri* de- ta, fitit firma, valida, rata in perpetuum, fie 4 tirn 
fedu, 4 pronuntiemus Sctucntiam in dida eau fa , in complète ac fi in tftoContradu non cllêt aliquis deiee- • 
qua did-a jultiiia fuerit dida dfe dencg.ua. Etdefum- tus, ncc folemnitas feu foleinnttares quirumqne, de- 
ma in dida Scntcnria contenta , ordinabimus bonos ficcrent vcl efferu omilfx, fed (tic de retbo ad verbuin 
homtnes non fuspedos, qui taciant Reprcfalias in bo- cfient content*. 

njs vicinorutn & commnrantium Regnoruin 4 Domi- az. Et ad tnajorem firmîtatem A oUcrvantiam îfiius 
niorum Portugal» & Algarbc, qux non lint Civitates, : diw Pacis 4 contcntorum in ea, Pcrfonx, Confitia, 

Ville , Cadra vcl Loca , ncc Bons radicalia aliqua, . fivc Loca infra feripta, à die Datæ hujus Cm*, usque 
ncc corpora virorum, ncc mulierum; fed fiant in aliis j ad fcx menfes proxrinc futuros , jurabunt luper Cru- 
bonis, mobiiibus, vcl fc moventibus ; 4 quod dida ; cem A Sanda Pci Evangelia , obfervarc A coniplere 
boita, qux fie tucrint capta per didas Reprcfalias te- j iflam Pacem; quod juramemutn prxfhbit unusquivque 
ncantur manifcfiè , 4 non vendantur usque nonaginta i in ifta forma qux fequitur : Ego rali* juro Dca 4 per 
dics proïimos futuros ; in quo tempore ilii , quibus 1 didam Cruccm , & Sanda Dci Evangelia cum mani- 
fuertnt ablata dida bona, poflint rcquircrc tam didum I bus mcis orporalîter tada, quod béni, fideliter, 1 c- 
Regetn Portugal!*, quain altos, quod fitduiît tangit, J gaüter 4 veracitcr , fine aliqua arre vel fraude, tene- 
ur matant folutioncm fummx, in dida Sentent ia con- . bo, obfcrvabo, A complcbo; A factam obfervarc, tè- 
tent*, cum expenfis in didis Rcprelâlrîs expofitis. Et nerc 4 complere, toto meo legalt poflê, iJlain Pacem 
fi in didis nonagjnu dicôus non venerint didam folu- A omnia A quadlibct corum in ilia Carta contenta, de 
tionein facere, prout didum cft, quod bona, qux fie . extern A in perpetuum, cum fuerit dida Pas per dic- 
ftterint capta, poffint vendi K-cunduni Forum fit Statuts tum Doinâtum Rcgcm approbata, pirata & oblervata, 
Regnorum nnfiromtn A de illo, quod valuerint dam- < prout in itla Carta lua coutitietur. Qux pcrfonx con- 
nu palfi tint reintegrati lecundmn tenorem Scntcnria- tilia funt qux fcqunntur: 

rum cum espenfis. Et fi dida bona plus valuerint 33 . Dompnus Alphonfus Magiflcr Sandi Jacobî: 
contento in didis Srntctitiis , cutn didis expenfis, prout Dominus Johannes Magiflcr de Alcan ram , ifli duo 
didum cil , botta fidc line aliqua dcceptionc fit rcilito- I jurabunt cutn fucrint in xratc cotiflituti , Dompnus 
rum in quorum bonis fuctint fade dici* Rcprc- 1 Hemicus Filius Dointti Pétri Ptior Saadi Joiiaunis; 
lili*. Prxlatt : Archicpiscopus Toictanus , Archiépiscopal 

19 . Etiamfi aliquis vel aiiquî didorum Regnorum, J Ifpalcnfis, Episcopus ralcntittus, Episcopus Burgenfîs, 
Dommioruin nollrorum furati fueriut vel cepcrint, feu | Episcopus Zamoreufis , Episcopus Scguutiuus, Epis- 
intraveriut Civitatcm, Villam, Caflnnn , vcl Locum copns Abtitcnfis , Episcopus begobienfis , Episcopus 
didorum Regnorum Portugal* 4 Algarbx , Domi- Mendonenfîs, Episcopus Legîoitcnlis, Episcopus Sa- 
niorum, Ttrrarum, Patriarum corum; nonobAante, lamatttinus , Episcopus Placcntinns , Episcopus Car- 
qond cis fit datum per aliquos commorames vcl na- taginenfis, Episcopus Lucemis , Episcopus ^acnfts.E- 
t u raies didorum Regnorum Portugal!* & Algttrbfc, piscopus Civitatis Rodcrici , Episcopus de luis (Ttr- 
contra voluntatcm didi Regis Portugal!*, vei Hxrc- r da) Episcopus de Crcns (al. bina) Episcopus Ove- 
dutn 4 Succeflbrntn fuoruni , qui tempore didx cap- remis, Episcopus Corduhuilis, Episcopus Caliccnfis, 
tiouis fuerinr , reneamur 4 fimus obligati procédure, | Episcopus Conchcnfis, Fpii copus Ocenenlis, (al. O- 
4 procedemus contra malcfadorcm vcl m al cfa dures, ’ relenfis ) Episcopus Caîaguriunus , Episcopus Mur* 
qui raie coimniferint , A contra illos, qui fecmn crunt ; cicnfis, Episcopus de (iotia. 

vcl (Utcrntu, ad illas prrnas criminaks A civiles, quas | 34 . Comités A Domîni ; Cornes Dompnus Fedcri- 

lècuuduin Jus,F'orunt,Leges, A Odinationes Rtgno- eus, Cornes Dompnus Hcnrîcus, Manuel Contes de 
rum noArorom mcroiturilli vcl ille , qui talia corn- . Nicbla, Concflabularius , Alfonfus Henri, us Adtni- 
mittnnt; A de bonis , qux talcs maletadorcs habucrinr, raldus , Joannes de Vclasco , Didacus Lupi d’Elluni- 
fît fatisfadum dido Régi Portugalix, vel fuis Hærcdi- ga, Doninus Petrus de Marchena, Pctrus Manriquez 
bus 4 Succcfforibus, qui pro tempore fuerint, prout Àdelatitatus Lcgioncnfis, Pctrus Àphan de Ribera, Di- 
didum cil ; & inluper didus Rex Portugalix, vel Hx- dacus Fernand i Marescaflus , Joannes Alvart de Os- 
redes & SucccfTorei , qui pro tempore tucrint , poffint torrn , ( al. üforio) Dldacus de Sant Dova!, Addan- 
vc! mandent circumdare rai cm Civitatcm , Villam, i wtus Cartcllx, Dompnus Avurus, Pctrus de Gasnian, 

Caftrwm, vcl Lrtcum, 4 poflint capcrc vel mandare : Prxtor Major Yfpslis , Garlias Fcrnandi Manrique, 
capi, per viin vcl alirer quovis modo, 4 apprehendere Di.iacus Saacii de Benetven, (al. Bcnavidcf ) Carolus 
didos Maletadorcs , 4 facere de iis Juflitiam, fecun- de Arellano, Fcrnaudus Pétri de Ayala , Dompnus 
durn didam pœttam ; 4 quod nos ncc noilri iixredcs, Pctrus de Gucvara , Joannes Furatils de Mend<va, 
nec SucccfTorcs , qui eodem tempore foerimus , non Didacos Fcrnandi dc Quinnoncs , Adclantntus de Ga- 
dabrmus ncc conlcntiemus dari favoretn ncque adjuto- lçcta, Martinus Fcrnandi Portocarero, Pctrus de Es- 
titiin aliquod , tali Malctadori vcl Maicfadortbus , tuoiga Jultitiarius major , Gometius Sucres Filius 
Tom. IL Pari. I. ! Xx Magifttl, 
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Anno ^ igiftri, Peirus Magnî de AvelLaacda , Petrus Gar- 
<î* 3e Femra MarcscaJlus. Didacus Pétri Sarmieuto, 
Mu. Didacus de Eftutmiga, Martinus Fctnandi PrætorDo- 
iniccllomm, Numus Ferrer de Andrada , Joaunu 
Alphonlî de Muxica, Doâorcs ; Doânr Pctrus Jo- 
hanttis , Doélor Petrus Sancii , Dudor Joanucs Al- 
phunii, DoÛor Joannes Rodcrid. 

3 f. Civiratcs a Villx, Tollctum, Sanâas Jacobus, 
Sîbufa, Burgcnfis, Lcgioneufis, Palcntincnfis , Avila, 
Scgobienfis, Stguntina, (Jvctcnfis, Couchent» , Car- 
tagînenfis , Murcienlis , Cordubenfis . Jacutis , Cala- 
quiritana, Calicenlis, Badajoceniîs , Piacemitu , Co- 
rn», * OvcÔcnfis, Lucent», Mcndonicnlis , Orcnfif» 
Tujr, Vallifoleti, Taurum, Canccra , Trugillo, Ca- 
mnra, Betancos, Yivcro, Sanâus Andréas, Sanâus 
Sebaltianus , Bcrmeobilbao. 

36. Et ut verius fupra diâa tcncanuir , oblervcntur 
& coinpleantur A quodlibet corum, obligamus nos A 
omnes noltros Hxrcdes A Succellbres , & omnia nos- 
Ira botta prxfcima A futur» , tam regalia quant fisca- 
lia, Patrimonîa A alia quxcutnque , ot quomodocum- 
que vulgariter nominentur, qux nos habcamus vcl no- 
te* pertineant, vcl tu Régi vcl Fisco vcl aliter quovis 
modo. Et renunciatnaj fpccialiter & cxprclfc otnni 
aâîoni A Juri 1 .'anonico & Civili, feripto & non ferip- 
to, OflirioA Bcncficio , A Privilégie» Jum lpcciali», 
commun», général», fort, ftili, mot», ufut; A fpc- 
cînütcr Benchcio A Privilcgio, Bcncâciis A Privilegüs 
Juris fpcciulU , qux pertinent Regibus, vdut Rcgibus 
vcl Fisco vcl aliter quovis modo,quod nobis pertinent 
vcl pofllnt pertiuere , 3c de quibus nos 3c Hxrcdes 3c 
Succcflorcs nofiri nos poiTumus vcî pofiemus juvare 
A proficere quovis modo, quod nobis pertineant ; qux 
Bénéficia vcl Bénéficiant , PriviScgiurn vcl Privilégia, 
forum, ftilum, uliim, morcm, habemus hic pro a- 

relïïs 3c fpccificati» , & fpccîaHter nominal» : A nos 
nbemus ex certa 3c fpeeificata ac fi hic de ver bu ad 
verbum eflènt fpecificata, polira & feripta. Et iis nos 
hic re tumiavimas 3t remintiamns omni vie fpeciali , 
communi , vcl gencrali, qux nobis perrineat vcl perti- 
nere poflir qaalitercamquc coaquercndi , dcnunciandi 
vcl petendr , componcndi, vcl cont.adiccndi in judicio 
vcl extra judidum ; nec veniendi alio quovis modo, 
contra diâam Pacem, fincm, rcmilTioncm, refutatio- 
nem , renu ne Luionem , quiâationem & concordiam 
fjdam fuper fupradiâis,ncc contra fupradiâa A quod- 
libet eortun. Et renunciatnus etiam Lcgi 3t Juri, quod 
dicit , quod general» rcnunciano non vaieat. 

37. Et ad ntajorem finnitatem illius Pacis, finis, rc- 
milfionis, réfutation», rcnunciationis , quiflationis A 
concordix , 3t omnium fupradiâorum , 3c cujuslibcr 
tfltam. 3t ut ipla fini magis finna & melius obfcrvata; 
concedimus, promittimus per fidetn noftram Kegiam, 
pro nobis & pro omnibus Hxredibus & Succclloribi» ! 
uoftrfs, 3t pro diâis nofin’s Rcguis 3c Dominiis , Ter- > 
ris, Patriis , Lod* , Gentibus 3t Subditis corum, 3t 
cujnslibct corum ; de tenendo, obfêrvando, complqp- 
do ; (n tenebimus , obfervaWmus 3t complcbimus ; 3c 
fademoe tencrc , fervarc, complere , benè , fideliter, 
legaliter 3c veradter , fine aliqui artc vcl trnude , dic- 
tam Pacem , finetn , rcmifiioncin , refiitattonem , rc- 
nundationcin, quiâationem 3t concordiam , 3c omnia 
alia fupra dicta & quodlibet corum in perpetuum, prout 
in îfta Carra 3c Capitulis cjus plcnius continetur. Et 
ct»am quod nos non petemus ncc iinpctrabimus per 
nos nec per ali im , rcflitutioncm in integrum, contra 
fupn difla 3c qnodlHset corum, diccndoquod fumus 
damnificati vel lxlî, vel reccprmus damnum vcl trau- 
dem aliquod vel aliquam , ut Rcx vcl ut Fiseus , vcl 
aliter quovis modo , quod noftra ex parte polîit dici 
vcl allcgari; ncc veniemus , nec facicrnus venire con- 
tra omne fopradidum vcl partem cjus nunc 3t de cx- 
tero j ncc In aüquo tempore per aliquam formatn vel 
quomodooïmcue polîit licri , ncc ratione Schismatis, 
quod nunc elï , ncr alicujus cujusvis discordix, 
qux fit vcl tuerît în Ecdclia Dd , ncc cujasquam 
Perfcmx cuiuscumquc Lrgis,llatus & conditionis cx- 
ifiat. 

;S. Et nos fupra didt Rcgina Dompna Catharina & 
Intans Dotnpnus Fcrnandus, Tutorcs diâi Domini 
Regis, Redores 3t Goberuatores Rcgnorum Tuorum, 
principaJiicr atfidendo omnibus fupradiûis 3t Ctlfiibet 
corum ; damns 3t concedimus, ut Tutorcs fpccialiter 
didi Domini Régi-, nollnun üccntiam , A iuterpnnî- 
mns noliram autrvoritatem ad hoc,quod ille Contraâus 
A omnia in et» contenta & quodlibet corum tint firma, 
valida A rata nunc A in perpetuum. P't ad majorer)) 
abuadantiam A firmitatem didiConcradusA in codent 


contentorum , qui» diâys Dominus Rqt eft minon» jfifWO 
xtatis, nos fupra qidi Tutoies, habendo pro icrvitioDd 
A diâi Domini Régi» A utilitate boni conununis Reg- 14* 
norum fuorum , diâatn Pacem finnain , A cum con- 
iîlio A cuncordiaücntium Confilii diâi Domini iUg* 

A Prslatorum, Ducum , Comkum , Magiilrorum, 
divitum hotninum , Mititum A ProcuratOrflin , Qvi- 
tatum ', Viliarum A Locorutn diâorum Regnorutn 
fuorum, fie A iu quantum de Jure vd de faâto lit nc- 
cdlàrium A opportm-um pro bono diâi Contraâus; 
nos, ut Tutorcs diâi Domini Régis, fin&atnas A fad- 
mus, ponimus, damus A concedimus, pro A nommé 
' diâi Régis, A pro omnibus Hxredibus, Succclforibus 
| fuis, A omnibus Rcguis fuis , Dominiis , Gentibus 
fuis, A Subditis corum diâam Pacem boium,iidclem, 

| pu ram , veridicsm , It&bilcm , firmam, perpetuam ia 
perpetuum diâo Régi Domino Joanni Portugal i* A 
Algarbx , A SuccclToribus A Kegnis , Dominus A 
Gentibus fuis , A Subditis corum ; in cadcm tonna A 
modo, prout iq ilia Caria conrinctur; A melius A dfi- 
cucius quod per nos tieri poffit. Et etiam pro diâo 
Rege A fuo uomine ut Tutorcs fui tadmus didam Pa- 
citn , finetn , rcmifiioncin , quiâ-ttionem A coucor- 
diam fpecialem A exprelbm cum dido Reg» Poauga- 
| üx , A omnibus fuis Hxredibus A Succefiforibus A 
I Kcgnis, Domini» A Gentibus fuis A Üubditi* eorunt 
fuper omntpus diâis Guéri» , controverliis A milîi 
prxcctii»; A etiam laciinus diâam rcmilfionem, retd- 
utioncin A reiiunciaciouem fpecialem A exprefiâm to- 
; (ius Jutis A Aâionîs , qux didus Dominus Rcx, A 
Hxrcdes A Succcfibrcs fui A fua Régna, Domini», 

G eut es A Subditi corum habent vcl prxtcndunt habere 
ratione diâarum Gucnarum A difiénfionutn A malo- 
rutn prxtcntorum, contra diâum Rcgcm i'ortugalix, 

A Hxrcdes A Succellùres fuos , Régna A Dominia , 

Gentcs A Subditos corum. 

39. Et etiam pro A nomme diâi Domini Regis ut 
fui Tutorcs faetmus omne» obligatiouem A oblfgatio- 
nes, rcnunciationem A rcnunciationcs . qux pro bono, 
tirmitate A obfervantia illius Contraâus per diâum 
Dnminum Rcgcin in iiU fua 1 Carta font dicte, fade, 
dedarats , lie A in cidcm forma A modo , prout iu 
diâa Carta continetur. Et promittimus de non peten- 
do nec aUcntire peti diâas magnas dillèttiiones A tn.ila 
prxtcriu , prout in [fia Littcra continetur. Diâatn 

I Pacem, finetn, remilfioucm, refutationem, quidatio- 
1 nem , rcnunciationem A concordiam A omnia alia A 
quodlibet corum, nos diâi Tutorcs nominc diâi Do* 

I mini nofiri Regis, A pro iplo A omnibus Hxredibus 
I A SuccclToribus fuis A Rcguis , Dominiis , A Genti- 
bus fuis A Subditis corum , lacimus , damus , A eu n- 
cedimus cum diâo Rege Portugalix, A fuis Hxredibus 
A SuccclToribus A luis Gentibus, Regnis , Dominiis A 
Subditis coruin ; in eadem forum A modo , prout in 
illt diâa Caria continetur ;A melius A cfficncius,quod 
per nos A nomiue diâi Domini Regis tieri poflit ; fie 
A tam complète, ac li omnia verba , que font diâa, 
concept» , pronunci.ua A pofita in Perlons diâa Do- 
mini Regis, iu ilia Caria clTcnt diâa, pofita, concept» 

A pronunciata, per nos in nofiri» propriis Per font», 
ut Tutores ponimus A cundpimus A pronuntiamut 
quxlibct verba in fuo loco, licut iitnt lituata A lcripta 
in ilia diâa Carta. 

40. Et llatim de prxfemi promittimus A juramus 
per Dcum A fignum Cruds A Sanâa Dd Evangclia, 
cum uofiris rnanibu* corpot aliter wâa, usque quo dic- 
tus Dvuninus Rcx fit xtatis quaruordccim annorum 
completorum, quod nos benè , fideliter , legaliter A 
veraciter, finealiqua artc vel fraude, tnro nofiro lega- 
!i pofl'e, ut Tutorcs diâi Domini Regïi,ettam Domp- 
na Catharina Rcgina A Infan» Fcrnandus , tenebimus, 
obfcrvabimus , complcbimus , A facicrnus «encre, ob- 
fervarc, complere iilam diâam Pacem, finetn, retnis- 

i (ioncm , quiâationem , refutationem , rcnunciationem 
A concordiam, A omnia alia A quodlibet corum; fie 
A in tali forma, prout in ifia diâa Carta plcnius con- 
tinetur; quantum in nobis fuerit , A nobis pertinebit , 
utTutoribus Domini nofiri Regis; A in quantum dic- 
tum Domino m Rcgcm A fuos Hxrcdes A Succcfibrcs, 

Régna, Dominia A Subditos fuo* tangît A pertinet, 

1 obier vare, complere; A etiam in quantum nos tangit 
A pertinet, ut Rcgînam Dommun Cathartnain , A ut 
lnfantem Dompnum Femandum, fie A aliter, prout 
în ifia diâa Carta A Capitulis cjus plcnius continetur; 

A non vetiicmuj , nec facicrnus contra fupra feripta, 
vel quodlibet corum, nec petemus , nec impetrabimas 
per nos, nec per ilium refiitmionem in integrum, nec 
abfoluttuDCtn diâi juraniemi contra diâam Pacem A 
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An*NO conwntl ta etdcm, & quodlibet eorum in no/lro tcm- 
porc vel diâi Domini Régis , nec ration® fax minoris 
1411. jcütis, nec urione damm w<) dcccptionls alicujus qux 
pro pane diâi Domini Régis, ve! noilri did vcl allc- 
wri poffit, renumiando exprefle omnijuri, Adioni, 
Exception! , Officio , Ben ch cia, tel Privilégia Juris 
lpccialis , communis vcl gcnctalis , per quod vcl qux 
contra fupradiâam Pacem vcl partem cjus poflemus 
venire quovis modo; habendo dlâa Jura,Officium vcl 
Officia , Bénéficiant vcl Bénéficia , Privilegiura tel 
Privilégia hic otnnia A quodlibet eorum, pro feriptis de 
fpcctficatis & fpecialitcr nominitn ; & nos dicimus de 
eis A de qooliba eorum ccrtos & ccrtificatos , A patî- 
ter rcmmtiamo* Lrgi & Juri , in quo cavctur , quod 
generalis renuntiatio non valet. 

•|t ■ Ac etiam promittimus A juramas per Deam & 
fuper fignam Crucîs A Sanâa Dd Evangclia , coin 
noilris manlbos cotporalitcr tada , ut Tutores diâi 
Domini Regis , A ut Regina Dompna Catharina cjus 
Gcnctrix, A nt Infans Dompnos lcrnandus cjus A- 
runculus, tnâarc,facere,procuran: A c«ululcrc,toto 
nolîro lcgali porte bené , fidclita , legaliiçr A verariter, 
cutn Dco placucrir quod diâus Dominus Rex lit in 
«taxe quatoordecim unnorum completorurn ; oood ap- 
PfoSitnt, complcbit, ratitfeabit, tciiebit A ubfmabit, 
A tmcict rcncrc , obfcrvare A complète veradter fupra 
U diâam Pacem , finem , remiffiouctn , quidattoncm , 

refutationem , renundationem A concordtam ; A ont- 
nia alia in irta Carra contenta A quodlibet eorum ; A 
non venicf nec facict coutra hoc vel partem c^us aliqua 
, ratione vcl rnodo , quo poffit ; A renundabit omni 

Aâioni, Juri vcl Officio, Bencficio vel Privilcglo Juris 
lpccialis, communis vcl generalis, per quod vcl qux 
contra fupradiâum vcl partem cjus poffit venire quovis 
modo A facict oinnes obligations , rcnunciationem A 
renonciation», lie A in eadan forma prout in ilia Car- 
4 ta continctur ; A quod fupplcbit de Tua putellate rcgali 

A abfoluta quemeumque dcfeâum vel defcâus Juris, 
vcl folcmnitatis feu folemnitatum Juris , vcl cujusvis 
altcrius quod in ifto Tradatu eflct,vcl deeflèt aut elfe» 
omilTum quovis modo. 

42. Et énaliter jurabif cipreffé per Drum A fupra 
Crucem A Sanâa Dei Evangelia cmn fuis minibus 
corporalité: taâa : quod bene , fideliter , légalité: A 
veraciter facict , tenebit , obfcrvabit A complcbit , A 
ïacerc, tcncre, obfcrvare A complété fupra didam Pa- 
cem, finem, remiffionem, quitationcm , refutarionern 
A concutdiam, A omnia alia A quodlibet eorum fie, 
A in forma A modo prout in ifla Carta A Capitulis 
ejus plcnias continctur. Et non petet nec impétrabit 
per fe nec per alium redit utioncm in integrum , nec 
abfolutionein diâi juratnentt contra diâam Pacem , A 
contenta in cadcm A quodlibet eorum quovis modo 
poffit. Et ad majorent corroborarionem iflius Con- 
traflus. Nos fupra diâi Tutores, ut Tutores diâi 
Domini Régis A Redores A Gabematores diâorum 
Regnorum fuorum , cotroboravimus five appofuimus 
hic nollra manualia ligna ; A prxccpimus figillari cum 
Sigillo pliimbi diâi Domini Regis , ac etiam prxcept- 
inus prxfentibus Notariis poblicis A Scribis quod con- 
férant lî v nat u ni pro tukionc ambarum Partium ; Et 
prxfèuribus quod fini Telles qui funt , fcilicct Domp- 
nus Alphonfus Hcrici , Admiraldus Cailellx ; Et Pc- 
trus Atan de Ribera Adclantatus maior Fronterix ; A 
Didacus Fetnandi Marescallus A Joannes Alvari de 
Oforio Cultos major Regis , A Dominas Frater Jo- 
hannes Henri ci Episcopos Lucenfis. Datum Ac. An- 
no Domini noflri Jefu Chrilli miltefimo CCCC. un- 
dcciino, A crant hxc nomina infra fcrîpta ibi pofita 
in Idiomatc Yspanico Yo la Regina, Yo il 
Ixfa* te 


| Sandagli Boffinx Voyvode Gipreml , nec non M‘*. A uun 
1 D U. Ann* cjus Socru*. r. P. Voici Boni cotillitucn- 
| rium pro le iplis , A eorum nomme proprio , A pro 14 1 1 ( 
I D. Catharina Conlortc pexlati M,D. Sandagli V. A 
Fllia d. D. Ann», A diâi q. D. Voler ikni pro qaa 
de ratihabitionc p omît tentes, ur de Procurai. >ne pa ici 
Patcotibus Litteris dd. DD. Voy. A D. Anus SoeflB 
' cjus , datis in Callro Gloc. Anni Nat. Domini lajio. 

20. menlis Dcccrnbris in Lstera Sclavouics appciiiionc 
’ ipfius D. San. A D. Ann» duormn eorum Sigiiloruin 
munuis, habens ad hoc taâutn Ipccialc Mandatera ut 
diâo patet Privilegio : diâo Procurât, aomine de- 
dit, vendidit , & tradidit M- D. Zaccaric TririfanO 
Militi V. I. D. A pro Duc. Dominio Vcucto hon. 

Corn. Civit. lad. nec non D. Petro Arinundo lion. 
Capitaneo ejusdem ememibus , A recipicniib.is vice, 

A Domine prxlibaii lilnllriffimt Duc. Dom. Vcnctia- 
rum habenteus ad hoc Ipccialc Mandatum , ut ipfius 
prxlibatx Ducalô Dominationis patet Lirais . Huila 
plumbea pendent! lignatis. Dat. Ven. 1410. Indiâio- 
nc V. die S. menfis Novembrâ prxftntibu* , rcdpicn- 
tibus A llipulantibus vice , A nominc prxfaxi Ducalis 
Dominii Çivitatis Ven. Callrum OHjovicc lirum in 
Croatia intra fuos veros confines .... ciceptis 
Villarum propiietatibu» , fixrcialium perfonarum , A 
fignanter Comitis Alciii prxfati D. Voy- Servitori». A 
Egregii Militis D. Simeon rs de Detrico Civ b lad. A 
S. Gabrietis de Noidrogna Vilh’s, qux à Rege L-idis- 
iao fuo Privilegio cisdem donatx elle dignovci.mur per 
lupraferiptuin D. Voy. A fuo Privilegio confirmarx, 

A qua tarnen tenentur Callro debitum rcddctc fccun- 
dum Confuctudinctn Nobilium Catlri Villarum . . 

A hoc pretio Ducatorum quiuque 

inillinm auiri boni A jufli ponderis . & cunJi Ven. 
quod praium diâus Procurator , A Venditor antedic* 
tus fou contcUus , A contcntus habuirte A rcccpillc 

Item ccffit Civ. Scardoucn. Ac 

Aâum ladrr. 


CCXLVIII. 

I X. Avril. Tra%matum Tra&tuûs , qui D. Sandagli 
Bo ut * fVtyvtoda fuptemus , fua Conjux C a- 
t h A R 1 N A , Duci y Dominio V f.nïto- 
kvm, Cafirum Oftrovix m Croatia f.tum pro 
pretio Ducatorum quiuque mi Ilium auri boni ven- 
dit & tradit. Datum \y Aprilis. IndiB. IV. 
1411. [Joannes Lucius de Regno 
D-lmatix & Croatiæ, Ltbr. IV. pag. 265.] 


Reverciidos Vîr Dominus Tbeodoros Archi- 
dux Boffin. Procurator , A Procuratorio nominc D- 
Tom. II. Part. I. 
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CCXLIX. 


Défi det Enfant de la Famille if Orléans à t8. JuiH. 
Jean Duc de Bour^gne, fait le 18 .de J ntl- 0ul(> 
let 141 1. [ Continuation de l’Hiftoirc U 

Chronique de Flandre par D eni s le S au- * 

va g b. pag. xoo ] 


C Harles Duc d’OnLi^AMS A de Valois, 
Comte de Blois A de Beaumont , A Signeur de 
Cou<>, Philip p s,Comte de Vertus,* Jean, Com- 
te d’Angoulesme, Fracs, A toy, Jehan : qui te dis 
Duc de Bourgongne. Pour le très-horrible meurtre, 
par toy faid en grand trahd'on , d'aguet a paifc , par 
mcurtrîas affiuâds , en la perfonne de nolire tresre- 
doutd Signeur A Pere , Monfeigneur Louis , Duc 
d’Orléans, feul Frète germain de Monligncur le Roy, 
nolire Souverain Signeur A le tien , nonobltam plu- 
licurs Scrmcns , Àliances , A Compaignics d’ Armes , 
que tu arois à luy , A pour les grans trahi Ions , dé- 
loyautés, deshonneurs, A mauvaitliés, que tu as per- 
pétrées contre nollrcdiâ Souverain Signeur , Monli- 
gneur le Roy, A contre nous, en plufieurs maniacs, 
te faifons favoir que des celle heure en avant, nous te 
nuirons de toute nolire puirtancc , A par toutes le* 
manières, que nous pourrons: A contre toy, A de ta 
déloyauté A trahifon , appelons Dieu A raifon i nolire 
aide , A tous les preudhonnnes de ce monde. En tes- 
moing de vérité nous avons fait feellcr ces prefente* 
Lrttrcs du Sccl de tnoy Charles delfiisnommé. Don- 
nées à Jargucau, le dix-huictiéme jour de Juillet) l’an 
mille quatre cens A onze. 


CCL. 


Ripou fe de ( 1 ) Jean Dut de Bourgogne au Dé- O « 1 
f dn Enfant de la Famille /Orléans. Boviêvr-, 
Fait à Douay le 1 J. Août 141 r. [Continua- 
tion de l’Hilloire Se Chronique de Flandre 
par Denis le Sauvage, pag. xoo. J 
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ce* . Se détente* (tues de fka mer de cet mou UUtaa < 


Ü- 


Xt x 


JÈHÀN 




i 


344 CORPS DIP 

AnnO |Ehas Duc de Bourgongne , Comte d* Artois , de 
| Flandres, & de Bourgongne Palatin , Signent de 
Ï4IÏ. Salins U de Matines, A toy, Charles, qui ce di»Duc 
d’O r t. t a hs, à toy Philippe, qui te d;s Comte de 
Venus, A à toy Jehan, qui te dis Comte d'Angoules- 
nte , de qui nagueres tiuus avet escrit vot Lentes de 
dc.Tunoes, raüons lavoir, & voulons que chaseun Ta- 
che, que, pour abatte les ttcshomblcs trithifon J , par 
tres-grandes nuuvaiiliés , A aguets apenfés , conlpi- 
rces , machinées , & taiâes felonnctnenr a rencontre 
de Mon ligueur le Roy , noilre tresredouté A Souve- 
rain Seigneur , A le voûte , & contre fa tresnoble gé- 
nération , par Tcu Louis vollrc Père , en piulieurs de 
disertes manières, fit pour garder Voltre Pere, taux dt 
déloyal trahiftre, de parvenir à la finale execution de* 
teftable, à laquelle il prétendoit a l'encontre de tioftrc 
très redouté Signenr & le fiai , & aulli contre fadicte 
génération , h faulTeinent A notoirement , que nul 
ptcudhnmme ne le devoit laiilcr vivre, de ntesmement 
nous (qui loin mes Coutîn germain de mondiâ Si- 
gnenr , Doyen des Pets , & deux fois Per , dt plus as- 
treint i !uy, de à fadiâc génération , qu’autres quel- 
conques de fadiâc génération , nu de leurs parent dt 
Sogets} ne devions un li faux , déloyal, cruel, de Tc- 
km trahiftre laiJl'er fur Terre plus longuement , que ce 
ne ftift à noilre cresgrande charge , avons , pour nous 
aquircr loyaumcnt , & ùirc noftrc devoir envers noilre 
tresgrand dt Souverain Signeur , dt lodidc génération, 
fai: mourir (ainfi qu’il devoit) ledid Taux Je déloyal 
rrahiltic : dt ainli avons fuir plalfir à Dieu , fcrvicc 
loyal a noûrediâ trestedoute oc Snnverain Signenr, A 
exécuté raifort. Et, poureeque toy de tesdiâs ftrtw 
enfuyiez la trace Tau (le , déloyale, & Te Ion ne de vns- 
trediél feu Pere , curJâns venir aux dannablcs de dé- 
loyaux fuiâs aosqucls il prétendoit , avons trevgrande 
H die au eueur , dcidiacs défiances. Mais du fur- 
plus, contenu en icelles, toy A tesdiâs Frères avet 
nicnry, de incntcp faofTemeut , mravittfcmcnt , A de- 
loyaumcnt, comme trahiftre» , que vous elles, 3t donc 
i l’aide de Noftre-Signcur (qui Tait dt cortgnoill la 
tresentiére & pcrtniâc loyauté , amour, & vraye inten- 
tion, que toulionrs avons eue, dt aurons tant que vi- 
vrons, i noftrcdict Signeur, à fa diâc génération, au 
bien de Ton peuple, A i tout fon Royaume) vous fe- 
rons venir i fin dt punition telle, que tels taux, mau- 
vais, fit déloyaux trahillres , rebelles, dcSûbeVfliins , fit 
félons , comme toy fit tesdiâs Fracs elles , doyvcnr 
venir par raifun. Én tcsmoîn de ce , nous avons fait 
ferler ces Lettres de noilre Seel. Données en tiollrè 
Ville de Douay , le treiziéme jour d’Aouft, fait de 
grâce mille quatre cens fie onze. 

CCLÏ. 

J. Août. Trait/ Alliance entre Wenceîlaî Roi des 
>‘E v n • « Romains (f de Bohême , fj Antoine Duc 

a i b » *- de Brabunl , far lequel ledit Roi cédt au lit Due 

le droit qu'il pourrait avoir fur le Duché dt 
Brabant. F tit à Prague , le $. Août 1411. 
Q Placards ét Ordonnances du Brabant Totn.I. 
Liv. V. Tit. f. Chap. IV. pag. ff4-) 

W Excès la ns, Dei gratil Rom. Rex, femper 
A'Jgullus fi: ISohemi® Rex. Nocum fucimus, 
teuore praclemlum Ulliverfis , qund ficut alias ad fup- 

pliccm inÛaniiam Serenifliml Principe 

Caroll Francomm Régis, fit alionim IlInllHum Inrly- 
tx Domus Francise Pruicipum, P«ronorwn,fir Avun- 
culoram cjusdt-m Dotnini Caroli, Coulauguineorum 
lioltrorum diledorum , ncc non ob fingularem ftvo- 
rem, quem ad Perfotiam IlloÛrh Amtokii Ducis 
Brabantix, Conûngufaci nolki diariJTimi , parcnrclx, 
feu Matritnoml comraélum inter ipfum Dueem Ilra- 
bantîx fit Inclytam Elifàbctham , llluftris quondam 
Joannis Ducis , Gorliccnlis Principe* Germ-uti noftri 
chariflimi Filiam , Neptetnqae noftram prxdileéhun , 
optât u m duximus in clfcâum, iplamquc Neptem nos- 
tram prxdiâo Antonio Duci Brabantix Icginmam tra- 
dcildatn in Uxorem , iu nos in favorcm hujusmodi 
lacri Matrimonii, fit pro confirma: ione, ac in (iguum 

amicitix fpecialîs fano Princîpum , 

Proccrum ac fidelium nolhorum accedente conlilio, 
fit de ccrtl fcicutil, cuin codem Antonio Duce Bra- 
bantix , née non Itluftrî Joanne I>uce Burgundie, 
Germani» ipfius Confaneuineo llluûri , novas Ligas, 
Unioucs, fit Cunfœdcraîioncs iaivimu* fit virturc prx- 


LOMAtlQUE 

fentium fabintramus, taliter vidciioet : Quod îpfi An- ^NNO 
touius Brabant ix fit J o» nues Bmgundix Duces, Con- 
Cuiguinei noitri pridiâî nobis , Hxrcdlbus & Succès- l^lx* 
foribus uoUris Bohemix Rcgib'ts , in noftfis fit Sacri 
Romani Imper iî, fit Coron* Bohemix ueg>niis, arque 
CMlfis, «dverfus quoscunque, coj'jscunquc criait) gra- 
dua , dignitatis , Tcu prxciniuaiti* et Itïtcrint , com 
duobus millibüs lautcitorum, propriis eorum lumpti- 
1 bus fit expentis, prxllare ddxrbunt , & tençntur conli- 
lîum, auxiiium fit juvamen, de (ignanter j-xta modum 
fit formant quemadmodum , Domus Inclytx Francis 
Keges, fit Principes nobiscum , fie Domo nnflraBobe- 
mix, & Regibus fit Prinripibos ïpiius ah antiqai» col- 
ligati fit confoedcrati exillutit , fit fucrunt , tmla, oc 
quoties per nos , fie Succcûbres nollros Régir» Bohe- 
mix fuper fuerint reqnifiti. Provilb tainvn qufiil nos, 

Fixredes fit Succeflorcs noftri Reges Bohcrr.i» , ipt:s 
parions Legibus , Unionibus , fit ConTœierntion bu» 
obdringamur. Infuper vert) , fit prsdiaas Antnnius 
Conlanguincus noÛer , obpr*fatï Mauim >iH , ac pa- 
rente! s iîicrum comnâum , alicujus magniûccntns 
nodrx beneti eio gaudeat, meritfi in tuturum uutotit*- 
te Régi* Romana A Bohemica deelaravimus , fie vittu- 
tc prctcociuin declaratnus, enndem Antonîutn Dueem 
Brabantise Conlânguincum noUrum.ad Dnm: uium Du- 
catus Brabantix rite, betsè, & jullc legitiml lucrdîi»- 
ne pervcniilé , fie Ipi’o Ducat 11 , cum otnnibos fuis per* 
tinemiis , lidtfi , dt bono thoîo gaudere , fit gsudete 
deberc, ac Tietiam, fie in quantum opus eft , omne 
jus quod nobis tanquam Romanu Régi , & Boherui* 

Régi rationc Ducatus Luxemburgenli» , aut alù*^ iti fic 
fuper Du o tu Urabtntix , per modem) dévolution^, 

(eu alio auncuriquc mudo comptait , aut competcre 
poflêt. Et (îmîlitcr omne Jus, quod nobt* in Coltrî» , 
fie Fortalitüs inter Mofam , (t Rheuum lire, ad Duça- 
rum Lu xembu rgenfem fpefilantîa, qur idem Anionius 
ad prxftns tcnct , fit pwfiider , conipcrcrc dicitur , ei- 
dem Ântoii'O, ejos Hxrcdilius, ac Sncceûbribos , dc- 
dimus, fit dunavimus, ac tu iplos trantfcrimus , pîersa- 
ric, fit in totum, prsfentiutn fub Régis nollrx Majes- 
tatis ligillo A Teftimonio Literarum. Datum Prag» 

Anno Dotnini millcfimo quadriogentefimo undecirno 
3. Augufli , Regijorum nodrorum Anno Bohemis 
quadragellmo nono. Romani rrigciimo fexto. Suky 
nutum , ad Mandatum Domitii R -gis, if er*l Jnt- 
finptmiit J OA K N ES DE BaKDEEC». 

CC LI I. 

Dé clorai ion d'\ mf.' Comte de Savoye^ de Ge- il. OS:. 
neve, portant qu'il a racheté , de Ferry de 
1 orran c Comte de R'dudemont^ (f de M a n- 
c v e R 1 t b de Joinvi'lc fa femme , la Châ- 
teaux, Filles , Villages ifc. de la Hoche, Ru- 
mi! y fous Cor m; Ion if Biiicifsn au Comté de 
Genève ; Lesquels au£i lut cr.t été délivrés i refti - 
tués 6 ? remis , dcquui il [c tient content , if les 
décharge. A Atnhr oit ay le 11. d Oücbrt 1411. 

La véritable Origine d.-s Maifot» d’ A face, 
c Lorraine, d* Autriche, &c. aux Preuve:. Page 

Ifi.j 

N O u s Aîné , Comte de Savoyc, Duc de Chablais 
& d'Oûe , Marquis eu Itaille , Prince & Comte 
de Genève, A tous ceux qui ces prelcutes Lettres ver- 
ront A orront, Salut. Sachent tuit que comme il mit 
ainfi que nous ayons acheté les Chafttraux, Villes, V ii- 
lagcs, Chaftcllcnîci , Mandements fit _Rc(Tors de la Ro- 
che R un lil: y foubs Cornillon A Balcil'on ou Comte de 
Genève, de nos tres-chicn& «rcs-atn«Coufin& Tante 
Ferry de Lorraiue Seigneur de Kumigny, de Boucs, 

Comte de Vandemont A Seigneur de Joinville fit M A k- 
GiitHirt de Joinville (à temme : LcfqucJs Challeaux 
A Lieux ils tenoient à caufe du Douaire conlVtué, af- 
figné fit aies à no ilf édite Tante par l eu le Comte l ier- 
re, jadis Outue de Genevefon mary, & confirmé par 
feu de noble recordarion noilre faine! Pere Pape Clé- 
ment, SuccdftBf d’icdûl ou dit Comte de Geneve. 
Neantmoins noilrcdiie Tante ou temps qoe Icl'ditsChas- 
teaux fit Lieu* lui furent conititat-z, ordonnes, affi- 
gort A affiï pour fondît Douaire , A *ufli au temps 
qoe ycvlluy Douaire loy fut confirmé par iKifiicdir fiiuiâ 
Pere Pape Clemenr. Icelle noilre Tante le ooliga , 3 c 
bailla bon* PWges , Seortei A F'iences de twk, fêté- 
ntf & maiaidiix lefdits Chaûcaux A ehaçui* 

dwi 


DU DROIT DES CENS, 

Anno ™ r "* rj ”' c ! b "> 4 à * T" 0 ' 1 1 mirai lmb )it ifriiMn unb Wcmiut lin/ mit Cm Anno 

T... !■ T trepaffl TSL ; i ewjmm iwifm âwtati|»mt< « <u( imb »«r 

4 o» «l U y oa ceàlx ,ai SÊ&SXàJ !**$ X ' J™ «""'"J 1 ® KC f‘i r ' *«.' ®P ,m , »"!"*■ W* M 

tenu «?s lettres A Iiiftrwmcns qui Air « hircin fuiâes. 1 W» SW«t grruntrn MnWi(J uni) gût(»dl*rrcimqf. 

Paurcc crt-il que nous Atnd Comte» de Sàvoje 6c de II nr urretnigen uni aud) in jvraijt tifj Sricfi» mit 
Genevr dcpîiiàir, attend i A moyennant le vendagedcl- î» !»•• fclbft unt alfm Hrffcm © t.ittrn / tQrftrn / 
lttidu de Afin ; certain*. fSeocc confefl^M par ce. près 1 GQbfai tante» / Uuttnl unt tcn Uttfrrn j 3abt 

sssfiLsssa taas « 

- renonces 6c Appendcncc* oVctilx avoir en Areceu/d’i- I tfCUffitcbc*. ©rfilicf)/ tafuvlr Nt®WK 

cculx tJomte & Comreire de Vtadcniom ic Ictùx Com- j »«*• Sîurgcr mit rrcMcn guten ïrcuen innntn/ 
te de CnmicHe leur» Pleiges A J icncc», !n*r» Hoirs 6e , fcaben mit baltes 1 mît tbnen $u feincm jftlrg ne# 
Succcefcur» & autre» quelconque* qu'il ipperttndraiet, j gcillbftylfft Pemmoi / n0<$ tcil üttfcrn tué aeftat» 
quittons & tenon* «joite; de toutes les choulo, en qiwy tcn . |] a p fp fanant/ tPIV ter IWCi tic Wn©rm/ 

p ; **'**>**. ** £*•&*? w* 

letdite* Lettres ou aultremem envers noo* oa envers .0**1^ tbet bf Ctkltige mit $Wttt / 5rflnt > . lUll Itl 
aotrres quelconque* petfonne* , pour caufe de la deli- j oter uitrcdjtrn ©4<$m / eter fît tvn ihren grrvbci» 

«Tance , reflrnttion , adtnimftration, refcâioti A rcteu- ttnl ffUfttttnl ©n aten/ giifrn ©ctrotnbcitcii eter 
don i desdits Chiilcanx A Lieux de U Roche Romil i ©ricftn trnben unt tringen woltl tafj n>ir aiétasiil 
SîSJSîî« ü"-î 1 ?Ï! * k ,cur 2 A PP’ u,cnan, l \; unt allf lis U»^ \H^bunt iljncn grtrtiili^ iïUcn 

i£S5&& irsTss- * srai t »*««» * 

Succcffcur* p; eftw & advenir , tenir , quittes A pain- "«(icilcn/ i WJtfÇfH/ U«t mit dliUt (intttn 

btc», icsJits Comte 6c Comtefl'e , le . rs Hoirs le Sue- ! t>ic taju gcfcfrcn / mit Pll|<un h’fîfll 23tt> 

«ITeun. EnfetnbJc leursdits Picvcs & Fienecs de* dit - 1 inèqcii/ glcicfctr QPdfi dld rb cd unrf frIM't angicitqc 
ces RcilituUon, Délivrance , Adminiilration , Rcn ii- ; unt un» feiber q«|(hrl;cn unt UMtcif.thr.7i UMTt / aile 

* rL,*v L< Ï dc R l ‘ > ’ 1 UÎ.6 «4( lui «4i«id> auÿflcfawlt.n- 2B.. 

ÿc fc.mll, loute Ço,„ra.« 4 4 jjn« ebo- „ & M „„ c g.0 «,<? b^affaO I«S 


|1c uff frtiü'ct îhai uut fa tu r« nu uibÿicn erphut 
mit aufigetrugra wertem «wml n»rr liiun rni t.r 
©tatt ernu^nt twrtcn/ frllni it<itii)nrnintrMti£lP 
lien ttcfct îaqcit nat() ter ffllutmuig jeheu 
■uiit-<Slcncni trrfclb.il (?Maicu muryt; ci» 

tira gwapneten ^nccl;t unt tr«» '1>*rrtc ut! r. j nqt 
^aben fpfl/ tic aucb ufY unfctn jtr(ta / 0(t .itcn 
unt Bcrtu|1 ju tdqUc^cm ^ricg wrMnbcnf n.itdütt 


trV ^ dcüiisditc* , & de ces choies A de cîiacunc d’icdlc* 

a* ûîrc & porter bonne A IcjIc Mraodc A deleole jusdits 

Comte A Comtdlë A autres leurs {• inices qa ils apper- 
[Jt tendroit envers toute* A fiugulfcrcs pcrfinutcs qui cour 

caufe desdittes Délivrance*, Reftitution, Adminiüra- 
tion A Rétention desdits Challeaux A Lieux de Roche 
Rumilli foubs ComilJon A Raleifon, leur vouldroient 
oo pourroiem aucune chofe demander, ores A pour le 
tcoips advenir d no/, propres fraix , court» , mluoni A 

K. 'despen», A de rendre A reflirucr ton* despens, dom- . 

TUiges & imererts, qui de par lesdits Comte A Comtcf- 1 j^nen unt iljrcn J^auptlcutcn flffrculirt) bchclffcn wnb 
fc ÿ.V.udaaou ou «wes lsuri PlMto ftroieui poor I 8< (, crfara r„„ frUtn , mit tljtcil üi non ;u retint 

L. Srtr sri^ *a* -* «k*» •“«"t** 

tobre l'an de nortre Seigneur miL quatre cens A unze. Wnt uinb/ ta tann STlci^ tfi unt i|jrc mtc au» 
■y A* Jtfcabs ,fl tjetipt : Par Monfdgneur , prefeus juqrciffco unt ju bcr^ctigcn. î'ccti tafi tic DPI! 

Meffire G. Mtrehan: Chancellicr , B. de CtulUnt ©pcijr juin minflcn aucft jehen 03 lcncn tsljil Icgcn. 
Maréchal de Savoyc , Loys de TUyl , Am/ Seigncor Q0d r au ^ 5 j c eact alfp qcftsllt/ tag utau ÛbteWe 
à AfpremoK, P Audretec Maiftre d Hotte!. Sçme ®|cncn UU& J&ôlffc tCtUltflC I |P l'PUlIt U'IC 
° 4 i ,U f 1 M« griment tKatM mi, (,«(> tkftfc ju ft.um 

in cincii QRenut taençu^ mie ter J^ftiif tic iPirûbct» 
CC L 1 1 1. fpminch/ ûnHrjfigiicfi ^u jicticn in aller OTag al^ rb* 

flcfcbncbcn flcbt. Unt irm tu§ iium eu g.it 
Nov. ’Crrcimctmtti ^wifcticti Cburfïïrft îutluiqcn / (icqcn irûrtci tic ton ©pepr mit imfcr JRüiff tcbt 
ptUlncnafcri atn ^bcirt rincé / unt ter ©rate ©djipfl pter qefungen gemonn. n / ma tcnfdbcn 
♦Speyr antern (hcilé / \rcgcn tcc tpn friten hpdj* ©c^lcjjcn mit (Srfangciicii uifgcn |lc qefahreu unt 
benanntten Shurîfirflcnd ter ©rate ju Icifhntcn tljun roic fit WtUen I en unfer unt ter unfern 3t» 
£ûl(Tc unt SScçfianteé. ©amfîagé nac{i 2fUcr- runq mit QBiterretr. 2?pct al|p / 9a(j |lc tic <3t* 
Ijv'tligcn i *i i . LLbhmanm Chromcon fangcnc nad? cibarer ,U icqc- Ctoueuhm Malien/ unt 
Spircuic Libr. VII. Cap. LXXXIV. pag tic auc& cfnc unfctn QBi|fcn uut SBtUen nu ebttcn/ 
796 . col. a. J noc!) tic gcwemncnc ©ctîicü brccficn fcllcn. ©d fpl. 

(ru auefi ter ©eatt © pair unt tcn i&rcn aOc unfcrc 
Cefi- à-dire, ©edtef ©*cfrlc^ unt Srflcn tk pbg.iiante 3eit aufll 

effen fctin / uut ficb tarnufi unt tarmn pi bclviffai/ 
Traité tntre Louis Elt&ettr Palatin & la Ville gegen wcin cé nptf) i |1 £>rrt) alfp / taO fk ûbec 
rffSriRF., sert ernant le fccourt & tafffiance i o. Cpfert tarinn nit legen fcllcn I Hiit mie fcilnt 
qae ledit Eletttvr devra dentur à ladite Ville. Le aucf) bcflcllcn/ tsiü man i!:iica uut tcn it>icn rctli* 
Samedi aprit la Pète de tuus Us Saints. Jtnn efseu falcn Jtaiiff tarmn gebc. ©P fcllcn wir aucf» 
1411* j ibre geint tic »ri|T,Hftict fcim in nnfm» ©tdtrcn/ 

©cblcffcn / lanttn unt (Jlcticecn un rçru /frv\nrfctil 
Çflî3c tntttig ton ©ptfctf ©ttaben <J>fafi||rflfc | noÿ itnen fcnlhn ©leitt tarmn jeben. Jjareauc^ 
^ ben j^ctiti te* £. SRomifcl'cn SHcrdié ©r&. ciu unfer SJurget an ter ©rate ©îltgrr rinrn / ttet 
ttadjftél uni J^erijpg iu ïScijcrn/ befennen unt tt)uà hmgcgcn tn ©rate SSurger gtgrn ttnfau HuCrrrijai» 
funt mit ttcfcm fSric|f/ if. QBann icir mit gau* \u fprccbceM tarmn f Ml jeter tim antern tcé 9 \ct(|» 
ger Scgirrtc gcncigt fci;n )u gricten unt ju gcmci- tené geberfam fnjn an tem Ore unt ©cridit ta cr 
nem 51 uÇ«tcc iant 1 unt aucb ter SBittnen unt gcfcff.nf tahin aucf) ter jtaiger nacbfplgrn fpll. Unt 
Çffiaçfcn/ ttid) unt arui/ unt aile antcrc befebirmr ni edi ta§ ter / trm man mfpnc^t/ tcr©ctMilt gc* 
tnerten/ unt ben ©cmacfi blcibcn mbgcn / fp baben fldnîig ifl/ ft (ôtt cr tcn &Ugcr tic ®tunt jab» 
tnir mit ti'clbftacbccui 9)îutb unt rccbetm 2Biffcn/ (en/ rter initie jii ©tunt q>fant gebeni imtflutcÿ 
tem Olbnufcbcn iXci# ^u ©târrfung/ ju lfb wn tffcm» fl)fant/ fa foU fie ter ^Idgcr ctnîaguntcm 
unt }u 91 u& Hné fclbcr I tcu Unjcrn unt tem I «jlacbt taltcn/ 2 Bircn t€ abet anter «Pfanti fefeU 
? • - • . - . . v V X x 3 et 
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346 C O R P S D I P 

A N NO fr fl' *4- Mwi/ UBl) wrganqcniftf 

fo mag fii taSM&x bcrtauffcn/ ob jnic tue wrge» 
I 4 11 * nante ©cfcutb/ aWbauo mt bcja^lt roùrtic. QBârc 
c$autfc/ bafj ber/ bon nun jufpncfct/tut 'Pfanü o> 
ter ©rit lyàtr tl fo fol man iljne aufljr me ©cafct 
uub ©ttirtiif tarinn er roonfeaflt i \\l trcibcn. Uni 
«b jne £ldgcr in âabent ©mcfctcn ûntrrffc / fo uiag 
er jn umb me ©diulb mit ©tricot angrciffcn unt 
btîüiimicrn. 2Baé aurt Chgcn unt> <îrbc autrifft / 
tae foi man auStragen an ben ©ntchmitabif ©Û* 
ter gelegrn finb 3 n bicfer ©ûnbnufj fennb aufgt* 
nomme» ber filvfcr ©latéinunN Jperçcg ©trpban 
tint Jpcrçog Ott feine ©rûbrr l ber \u $o- 

tfringcnf rt SHaban ©ifetoff iu ©petjr l 3oi>an 
S5ifcbo|f \n < 2Bormbd | ©rafe ©bcrlart bon QBûr* 
temb.rgl bic ©mtr ©traflburg f .Çagenau) QBrif 
fmburg/ (Solmar/ ©ctlctftatt ObcriSbenhciin'^ab* 
fcr£bcrg / QJîû^lhaufm/ fRofjhiim/ 2>omntru / ©il|f 
•Çcilbruim unb QSinipfcu/ mit brnen ©fine dbur* 
fûrrti ©naben bamalé in ©tntiag geiocfcn fenn. 
5) t ©ri f ift geben ©ambfîagtf naefc îtUer^eiligen 
îlimo <Jl)ri(b 1411* 

CCLIV. 

141!. Extfait du Traité de Paix fait à Bourges entre la 
Famille d ' O hleans & ctlie de Bo u r go* 
g n b, 141t. [Continuation de la Chronique 
•••«■. de Flandres , par D b n 1 s Sauvage. pag. 
ut.] 

T F. s Tratttés delïusdifts fuflent conclus en la forint 
■*“* fuy vante. C*cft alùvoir que le Traitté de Char- 
tres, niâ par le Roi A l'on ConfeH entre le Duc de 
BoiacoKCNt A les trois frères d’O rllaks, 
suroît lien , en aecompliltant le mariage du Comte de 
Vertus arec une des filles de Bourgongne. Que le 
Duc de Berry remettroit en l'obcillsncc au Roy telles 
Viles A Chaftcaux, qu’il luy plairoit, le priant de luy 
vouloir pardonner, s’il ne luy avoit afTex toll rendu la 
Vile de Bourges. Que tous ces SigncursOrleanoisre- 
nonceroyent à toutes Convenances te Alliances, qu’ils 
auroyent failles les uns avec les autres , A avec tous 
eftrangcrs, contre le Duc de Bourgongne: te pareille- 
ment renonccroit iccluy Duc de Bourgongne a toutes 
Aliances A Confédérations quelconques, par luyfaic- 
tes contre Icsdiâs Signeurs- Que le Roy leur rcfli- 
tueroit tuâtes leurs Terres , Viles , Cha fléaux , A Fot- 
trclTcs : excepté que ce , qui auroit cfté démoli , de- 
meurerait ainfï, fans autre réparation. Finalement que 
les Officiers A ferritcurs dcfdifls Signeurs feroyent re- 
• mis en leurs Biens, Offices, A Bénéfices. 


COL V. 

tf.Mars. Pax Faedus inter Sigismvndum Romane- 
rum Regem ai una , ntt non W ladislavm 
Regem Polonia, atque Alexandkum, a- 
lias Withawdum tjus Fratrm Lithuanie 
Datent parte ex ultra , contra quoiatnque bomi- 
tus , eos boftiliter invadere volent es. jülum Li - 
blio aie t f . Martii an no I41 X. [Joannis 
Dlugossi Hiltoria Polonica. Lib. XI. 
col. jxt.J 

CIgismusdus Dei gratia Romanorum Rex fem- 
per Augullus, ac Hungans, Dalmatii, Croacîc, 
Raide, Servi», Galatie, Lodofingiï, Cuman:*,Bul- 
garieque Rex. Ad certitudinem prxfeutium , & mc- 
moriam futurorum, inter bonus folieitudines , curasque 
multipliées, que minillcrio Rcgii Dignitatis incumbunt, 
de paciheo & fàlubrt ftatu Regnornm noflrorutn, foli- 
cite cogittre nos convenir , ut Regnis ipfis ac Sobdhit 
m'ftril vigeat tranquilla béatitude quietis, A folids pa- 
, cw graiia nutriatur.- Summopere igûur ell occorrcn- 
dum, nt non crefcant jurgia, fed juxta magillrim bo- 
norum omnium cbaritatem, que nihil lapît cxirancam, 
nihil afpetum , nihil confufi»m,imo equîtate notritcon- 
cordiam, dilTodatot i onjungh, pacem & unrtatem con- 
fulidat. Cupicntes kaque omnium displicattiatum, o- 


LOM A TIQUE 

diorum, injuriarum, damnorum & guerramm, mate- ANKO 
ria> 6c tomitcs, inter nos ab oui, A Scrcnidiraum, ac 
Frelatos , Principes, Dotninos Wladisuum Regctn I4II. 
Potonic, A Alcxandruin ali-u Withawduu. , Ducem 
magnum Liihuanu, frai rein cyusdcm Regis Wladislai, 
partibus ab altéra, ac Régna 6c Suhditos cujusiioct nos- 
tnlin , quoquomodo hadenus exortas à attentatas , 
tollerc & fuffocarc, ac ad fhtutn debitum ftiutux cha- 
rituis tt Iratetniutis , uiiinnc laudabili dcducere,ad hu- 
jusmodi conexionis, pa. û , fraternitatis , A Concord ie, 
inconcuilc dunturam devenimus unionem. Primo 
nempe ex certâ fcientil noflri, A in virtutc fidciCarho- 
lic* perred.-e , A puro corde, ac verbo Rcgio , acce- 
dctitc etfam ad hoc Prœlatorum A Baronu m , Proce- 
rumque Rcgni nuit ri Hungarix confenfu, pari ter Aas- 
fenfu, afiumitnus A polliccmor ; quod ab hoc die A 
holainantca, pu ram, veram , A finccram fraternita- 
tem, dsdem, Wladislao Régi , A Alexandre Duci, 
pro qno prxfatus Wladislaus Polonrc Rex , nobi» fc- 
cit cauttoncm , quod idem Dux Alcxandet vice vend, 
nobis candetn fraternhatem jugiter obfervabit , A per 
Tuas authvntlcas A ptivilegialcs Littcras firmabit , exhi- 
bebimns A fervabimus. Tpfosque contra onmcmhomi- 
nem viventem, cos hodilitcr invadere mnlientem, to- 
tis noftris viribus adjuvabimus. Et quod au>itium vcl 
coiililium nunquam dnbimus nec cotiktitiemus, contra 
ipforum Staturn feu Pdbut, neque in perrculum feu 
necetn PcTfooarum ipforum, per Nos, vcl per alium 
feu alios aliquatenus machinabimur; aut machinati vo- 
Icntibo» confcnticmus ; fed potius conlervationcm iani- 
tatis A vît* ipforum utriusque, honores quoque eo- 
rum , pro polie procurabimus. Et quod de Rcgno, Du- 
catu, Terris, Domlniis, Vafillis A Subditis ipforum 
nullo unquam temporc quicquam artcnrabiinus. Dam- 
num quoque A pericnlum Status , Pérfonnrnm , & 
honoris Ipforum avertemus. Proditoribus A rcbclll- 
bus ipforum non confentiemus , immo fraternitates 
eorum in talibus, ubi fcivcrimus , prxmunicmus , eis 
intim.mdo defendemus, ac iplis alTillcmus, acaüaom- 
nia A fingula erga eorum fraternitates gencralitcr A 
fpecialiter attendemus , A cfficabillicr onfervabimus, 
qux ver* A fincerx frateruitatis vinculum exigit , A 
qux In prxfcmibus Literis nollris per dillinâionei A 
continentias earundern, in fuis Puhdis, Claululis, A 
Artîcûlis, Sentcntiis quoque A Capitulis univerfis com- 
prehenduntur , promittitnus inviolabilitet A ctTcdu- 
aliter attendere A tencre, proot prrlati Domiui, Wla- 
dislaus Rex , A Withawdus Dux , fratres noflri charis- 
fimi, vicariî A reciprocâ vicifljtudiue , hxc nobis te- 
nenda A obfervanda repromil'erunt. Vcrum quia fu- 
per Terris Rulîix, Podolit , Moldavie, inter nos A 
ipfum Dominum Wladislaum R«;em Poloni*, Aoc- 
cafione earundern inter estera, diucnlîonis materia ver- • 
tcbatur: in faâo itaqucTerr* Ruflîx, inter nos A prx- 
fatum Dominum Wtadislanm Regem } concordatum 
extltit hoc modo : ut vira nobis, A libi infimul comi- 
té , usque ad diem ubitûs uniûs ex nobis , quem vide- 
licet prius notu divine ex nobis exemi comingat ab 
humants, inter nos A ipfum Dominum Wladislaum 
Regem , nec non prxfatum Withawdum Ducem, Pa- 
cis ATrengarum Fccdera babeantur, A inconcufle ob- 
lêrvemur , modo infra feripto. Quibus Treugis du- 
ranttbus prxfatus Dominas Wladislaus Rex Polonis, 

Tcrram ïpfam RulTix pacifice tcncax prout tenct , line 
iinpcdimcnto noftro, vel Rcgni, aut Subditorum nos- 
trorum aliquali in Terra veto Podolic, prominimu» 
eundem Dominum Wladislaum Regem per nosmet rp- 
fos non impedire, nec pet noftros Subditos facere im- 
pediri; nequcalicui ad illam impediendam conlilium , 
favorcm, vcl auxilium prxllarc, Treugis durantibus in- 
fra feriptts. Item in cala, quo Nos Regem Sigismun- 
dum, memorato Domino Wladislao Rcgc Fratrc nos- 
tro , vocationc divin! prsmori continuât , ex tune poil 
obitum nofimm prxdiax Trcnga, infra quin.iîie anno» 
immédiate fcquentes, debeut perdurare. Et c eonver- 
fo, lï prcdiâum Dominum Wladislaum Regem pria» 
nobi» dccedcre «codai , Fœdcra hujusmodt Treuga- 
rutn, (ïmilitcT intra quinquenniam , inter Poloni* A 
Hungari* Régna, poil hnjus decellum , debent firmi- 
ter obfervari, A infra prxdiâos qutnque annos Trcn- 
garum, videatur de juflitia A jure Partium, fecundum 
feriem A conritKntiam Literarum , alias per Pr*laros 
A Baronet utriusque Rcgoi, Hungarix vidclicet A Po- 
loni* priinum in Iglo, aho nomine in nova Villa , A 
altcr! vice in antiqua Villa , conftdarum , quarum 
contenta habentes bic fufficienter pro infertis , quo ad 
h*c, iu fuo tobore volutnus permajjere. Prxterca de 
Tetra Moldavi*, tu fcquitur, inter uos A eundem Do- 
minons 
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Mil. 


AnNO R c f» cm Polonix.Fratrcninollrum chariflîinum, 

A ‘ cfl mutuo concordat ara. Ex quo enitn magnifiais A- 
, Icxandcr, prominc Vayvoda Mnldavus, ad bcncplacitu 
fit mandata iplius Domini. Wladisiai Fnitris uollrî Icdi- 
uofcitur obligîllc , quant obtigatfonem Nos , Sigismun- 
dus Rex prxfibatus, ob amorem purx fit fiuctrx fra- 
icmitaüs , prxfati Domini Wladisiai Regis , nolcntcs 
turbarc vcl impedire; idco dilpolitum exticit & rirma- 
auxn, ut quotiescumque Turcs de Inlideles.Terras Rég- 
it i Hungarix , cum valido cicrcicu habiliter iuvade- 
rent, accasdcin depopulari fie dcvaflarc moliremur,aut 
quandoc u;nqut Nos Sigismundus prxlatns Rex contra 
prxfatos Turcas fie Infidèles, mille lanteas vcl plurcs 
armaremu», fit contra ipfos in expeditionun extra fines 
Regni noftri Hungarix dellînarcinus, ex tune ad nos- 
tram intimationem fit lignirïcationcin, idem Rex Polo- 
nîx Frater nuilcr chariüiinus, inandare débet lupradiâo 
Moldave , ut ipfc propria in perfoni , cum fua tota 
potentiî , Nobis fit noltro exer citai fuccurrat, A obfe- 
qtiia praftet fideliter fit conllantcr , lâlvo , li Molda- 
vus ipfc infirmitate nocabili fie gravi tune effet prrvcn- 
tus. Quo c-afti nihilominus potentiam fuam , cum 
Rcâorc cxcrcTtûs fui kioneo transmitrere debebit , vcl 
li faJtem in lervitio rnemorati Domini Wladisiai Ré- 
gis. ut pralibatur, in l'uccurlum contra Turcas vel In- 
fidèles perlbnalitcr venire, vcl infirmitate prxvcnicntc, 
ntitterc fuam potentiam reeufaret, ex tune nos ambo , 

«riA-ir — , J.., «. vxri. i.-.i o i 


' incolx de Polonia, in amiqua Villa : ex adverfb ton- AnnO 
dem Judices per prxfacurn VVladisIaum Regem con- 
flituti, fie in Literis fuis nomlnatim exprcûi , utpote 1^12, 
Sandcccntis & Voyniccnlis Calkllani, Judex fit Suc- 
onurarius Cracosiviilis , etiam pro tempo.-e confUtu- 
ti, in Villa Schramowicz , aut in eisdem lods , mi* 
uor pars Judicuui corundem , prout rei quaiius depo- 
polcent, conveniaut, ac judicium fit Juilitiain nciant 
iimpliciter de piano, née uon fubrcrùigiis ctllantbus, 
in ddinquentes digne animadvertant. Ët in corrobo- 
rationem, fidem , fit teilimouium cautel* obérions, 

Sigiüa Prxlatorum, Baronum fit Procerum Regni nos- 
tri, quorum nomina (ingularitcr inferius deicnounrur, 
pênes Sigillutn ludtrum Régale , prxfcntibus (uni up- 
prdTa. Nos quoque mileratione Divina Joannei Ar- 
chiepifeopus Strigonienli», Contes perpétues in Sirigo- 
nienfi fie Colocenfi Ptovind» , Primas fit Apnllolic* 

Sedis Legatus, ac Aulx Rommorum Régis Cancella- 
rius: Stiborius Agrienfis, Stephanus Tr.infvlvanicnlïs, 

Joannes Lawrjciilis, Philippus V'acienlis, ût Ladislaus 
Trinienfîs, Epifcopi : née non Hcrmannos Cornes Ci- 
lla? , Nicolauv de Gara, Palatinus Regni Hungari®, 

Stiborius de Stiborzieze Voyevodi Tranfylvanus Co- 
rnes, Siuwn de Rozgon Judex l .urix Regix , I hilip- 
pus de Ozura Cornes Thcmelfieniis , Jouîmes Dvbck fie 
Pehxcwscz Tavernicorum, Joannes filius Joannis Ja- 
nitoris, Joannes tilius Grtgorii Piuccruanim , Petrus 

L Il J.. 


•Iiiiiv.il. luiui puiiiiiMin il-v.iii.iivi, va mm. auiuv^ , uiiuii», ;uaiiiies mius vjfvqum j au vuiii .un , i mu» 

■videlicct Sigisntundus fit Wladislaus Reges , fimul de- Czoeh Aga/onmn, Magillri, Nicolaus de Cïak pri- 
bebimus terram Moldavix, non obttanic prxdida obli- j dem Vajrvoda Tranfvlvanus, Petrus de Peren piidein 
gatiouc, potenter invaderc, fit ipftim Vayvodam Mol- . Cornes Siculorum , Zuborius , Thefaurarius , i'aulus 
oavum abcadein removete, fit Ditioni notlrc fubjuga- Diflenus, Bauus, Nicolaus Trcutcl de Newna, Phij- 
te, obtentatn que inter nos Reges dividere, fit per lim:- ; pes de Goroch, Nicolaus Hcdetvar Jan’toris, G eor gî- 
tes lèu icrminos iiHrapotilos diiltngucrc, fit edebrari ra- I us de llzwa filius Palatini Pincenurum de Seugara, 
li modo; Qutxl Sylvx majores, Bukowina didx, in- ! Agazonuin Reginalium Magillri; David Laezk de Zm- 
cipiendo à Mootibus feu Âlpibus Regni Hungari®, in- | kowo, Petrus filius Hentici Cornes Scepuficnlis , Jo- 
ter eandem Terram Moldavix, fit Terram Sepenyeeen- ] annes de Hamonna, Manhxus de Patonez Caflcllanus 
lem limât®, pênes Sereth , prou-ndentes fc ad 'aliam | de Gorzghvvo Cornes Viuaticnlis , Stephanus Coin- 
Sylvam minorent Bukowina d:6lwii,iijque ad Fluvium , polth, Joannes Rozgon Cornes de Garas, Ladi.lau* 
Pruth, debent per medium dividi , feu dimidiari. Et 1 Frank Wayvoda, Petrus Krebek filius Dtirici Palati- 
quod Forum Jalfnafathcr, in linrftra parte lituro, ma- 1 ni, Georgîus Cornes de Bozen, BaftholomxusFauthl, 


ncat pro codem Domino Wladislao Poloui* Rege. 
Forum vero feu Villa Berleth , in dextra parte f»ta,ma- 
peat nobis Sigismundo Regi, fit Regno noilro Hunga- 
rix. Transcenfô autem Fluvio Pruth, rclidux .Sylvx, 
dircâc procedcudo per catnpos defertos usquead Mare, 
pari modo cum eisdem campis defertis, per medium di- 
vidancur, Raque Feit-mar, alias Bclegrod, cum xquali 


Gai lus de Zccch , alias .Cornes 'Zolenlis , Beued^dus 
Zudar, Nicolaus Filius Beke de Velike, Petrus Filius 
Porte, Michael Filius Pauli de Ker/kcg.Has , Joannes 
Jank, Wladislaus Thctcus , Dionilius l iiius Bani de 
Lochuez, Nicolaus, Sigismundus fit Joannes de Chet- 
nek, Joannes Filius Jacobi de Nagwihal, Michael Zx- 
kech de Kuzal, StcphAuus Filius Pauli de Somus, E- 


mcdictate , pro fupra feripto Domino Wladislao Kege ’ mcricus Filius joannis de Derenhen, Joinncs Filius Ri- 
Pokmix, fie Kiliacum alia xquali mcdictatc , pro no- | balf de Tturku, fie Ladislaus Filius Macthix.bo'iafide 
bis .Sigismundo Kege , fit Regno Hauguix , maucant fit Chrilliaoicc, nollris 1 fit F racrum, Rcguicolarumque 
ulitcr diinidiatx fit divilx. Et pars ilia, qux ex divifio- ' unîverforum vice fit noiniuibus , ailiirniinus , poilice- 
ne cedct Domino Wladislao Regi prxdiélo , remancat mur , fit fidc jubemus, quod otnnia fie fingula fupcriut 
in manibus cjusdem , fub furma racis fit Treugarum i lcripta , fit expreifa , prxfatus Dominus nofler Üigis- 


fuper Ferra Rullix fxpius cxprcilâruin. Ubi autem prx- 
fatus Moldavus conllantcr fit fideliter mandata per prx- 


muudus Rex att cadet fit fervabit , nosque atteudemut 
fit fervabimus; fuam quoqucScrenicatcin toco cons 


fatum Domioum Wladislaum Regem fibi injungenda, ; ne inconcnlfi oblcrvanda pro polie iiiduccmus , dolo 
in nollrutu fubfidium fit luccurtum adimpk'bit , tune fie fraude, in prsmiffis omnibus, procul inotîs. Datura 
prxdicla totalis Terra Moldavix remanebit apud cun- Liblio. Annô Domini Millclimo , quadringeutefiino 
dem, etiam poil obitum altcrius noflrûm Regum prx- ouodccimo; quindccimo die Martii. Regiiorum nos- 


didorurn , ad quinquennium fub Ftedere Treugarum Dorutn Hungai 
pxdidaium, falvo jure Partis utriusque. Item li ali- : iècuudo. 
qui» vel aliqui ex Suboitis cujuscunquc nollrûm , al te- i 
rius Regnotüm nodrorum, aut Tenarum, aliquasvas- I 
Utîoncs, prxdas, rapin*s,vcl incendia vcl quxeumque i 
maleficiorum généra, in Reguisfit Terris altcrius com- | 
miferit, vel commiferint, quod per hoc Treugx prx- ) 
mit tic non iufringaiitur.d'd quod iidem malcf adores ad 
fatisfadionem (udiciaiitcr impellantur , ita qu«>d dam- 
na per ipfos lada, de bonis eorum rcfarciamur : Et (t 
Judicio parère contemncrent , uterque nottrûm ipfos 
unqoatn malcficos perfequi fie impugnare tenebitur fit 
debebit. Et, ut prxlibatur, uulto dilfenfionis , dilplt- 
enitix, coinroveriix, fit malcfidi gcncre fupcrvenïen- 
te, fit accidente, intcrrumpi poflix fit debeat quomodo- 
lilxt, vel dillôlvi F^rdus Treugaruiii vcl inferiptionutn 
prxdidarum, foi ut in talibus delida non rcmaneaut 
impunie a, dispofuimus , ut undecunque contingat inta- 
libus dejinqui , aut cxcellum ficri, rccurratur fit imime- 
tur , per injuria;:; & damnum patientent , ad altcrius 
Oppidum, utpote de Incolfs Regni Hungarix, ad Op- 
pidum bandecz, fit de Jneotis Regni Potarûc, ad Op- 
pidum Lewreïe ; que quidcin Oppida tcncantur, Ju- 
dicibus hiuc indc ex «traque Parte deputati» fie deputan- 
tirs, cafum, delidum, fit exccffuin imimarc, fie ipfos 
jnvocarc , >it : n tertnino compctcnti , Judices quatuor 
numéro, vidclicci Comités Comitatuom de Szarisz, Scc- 
policnlis, Vinarienfis, nr Semplimcnfis, protunc con- 
Uituti, à per ne» deputati , ad iaüamiam fit quxreiam 


c vigefimu quinto , Romanoruui vero 


CCLVI. 


Transaction faite fur le Contrait Je Mariage Je Phi- 8. Mai.' 
lippe Comte de Najftut & de Sat irueb aies 
Isabelle de Lorraine Fille du Comte de 
Vaudemontj portant que Ji hdite Dîme 
Isabelle vient à décider avant lui , fans 
laijfer des En fins procréés de leur Mariage , il fe- 
ra obligé de rtfltiutr la Dot qu'il en aura reçue , 
nuis que pour tant , il en jouira fa vie durant Le 
8 Mai ia il. [Lz véritable origine des Mai- 
Ions d’AIlacc, de Lorraine, d’Autriche, &c. 
pag. 1 1 8 . Tiré des Archives de Lorraine. ] 

O u s Philippe Comte de Naflâuve fit de Sar- 
rcbruchcs, faifbns lyavoir fit conrioiilânr à tous 
que comme pu Traiitiez du Mariage, pourparlicr, trait» 
lier fit accorder entre haut fit puilfutt Seigneur Mtm- 
tei ’iicur F eb R r de Lorraine Seigneur de Rumigny, 
de Bouc fit Comte de Vaudunout , fit trcs-noblc Da- 
me Madame Marüufriu de Joinville Dame fit 
ComtefTe desdits lieux d’une part : fit nous P h il i p- 
pe Comte de Naflâuve fit de Sarrcbruches d’antre part, 
à faire fit fulcmoifcr fit que te ferai fit luiicmaiicrar Se 

aifc- 



Anno 

1411. 
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aflcvtrtt, fc Dico A fafnâc Mcrc Eglife s*y accordent, A généralement a toute* autre* exceptions , aides A de- Annq 
entre nous Fit 1 i.ip pe Comte de Nallàuvc A de Sac- I fcucc* de Fait A de Droiâ efeth A non clcrit , Us & 


rebruchc» d’une part, A Damoifcllc I s ABU, de Lor- 
raine lillc ai filée de nosdits Seigueur A Dame Comte 
A Comtellc d’autre part ,iccux beigneur A Dame Cein- 
te A Comtellc à icelle, A pour icelle caufe dudit Ma- 
riage A à caulc de certains Douaire A dcmouiance pir 
nous A nos Lettre* donnes A alftgnés 1 ladite Dainoi- 
felle Isa df 1 baient douucy A loient tenus A etfical- 
ment obiigics à nous Philippe en la fomme de dix 
mil efcw de bon or A de mile , pois du coin du Roy 
de France nollrc Sire , A les nous hayant promis de 
payer aux termes A payement cy apres eferits. C’eil à 
Ravoir le lendemain des Nopces folemnifécs ou que l'o- 
lemnifctont fc Dieu platft de nous Philippe A de 
ladite DamoiliUe Isa bel leor Fille, trois mil cfcus, 
A de la Felle fainü Martin en Yver prochicn , venant 
en un an deux mil ctcus, ou à icctluy terme iceux cinq 
mil cfcus tou* enfcmble , lequel que mieux plairat à 
nous Philippe Conue dcNatfauvc, A à la làinâ 
Martin d’Yver prochain apres enfuivant, que Pan mil 
quatre cens A quatorze, deux mil A cinq cens efeus, A 
a l'autre fainâ Martin apres enfuivant en Pan mil qua- 
tre ccrt* A quinic les autres deux mil A cinq cens es- 
cu* , ou dedans lesdits termes ou cas que lcvdits nos 
Seigneurs A Dame Comte A Comtellc faire le pour- 
ront A faire leur plairat , dcfqucU dit mil clcu* ils nous 
ont cOntentey par leurs Lettres A autres Icurtci refer- 
vei pour nous ce pour la partie de nosdits Seigneur A 
Dante certain paâ , A couditions A convenances ex- 
prdlcs. C’eft à fçavoir que s’il advenoit que ladite Da- 
moifclie I s a bel leur Pille noftre Femme que lcrat, 
allât de vie i trespaUcincnt devant que nous Philip- 
pe, fans Hoirs de nos corps conjoints. Nous Phi- 
lippe Comte avérons A' joicrous noftre vie durant 
desdits dix mil escus , mais .apres noftre décès iceux 
dix mi! escus, oudit cas dosent retourner nosdits nos 
Seigneur A Dame, Comte A Cointeire de Vaudeinuiit 
ou à leurs Succeifeurs ou avans caulc, à caulc de re- 
tour dudit Mariage, !i comme toutes ces chofes font 
plus plaincment contenues en Lentes de nosdits Sei- 
gneur A Daine , pource à nous par eux baillées A dé- 
livrées, à lçtvoir cft que nous Philippe Comte 
Nalfiuvc rcconnoiirant A confcllant en vérité A de cer- 
taine fcience lesdits Paéi , Conditions A Convenances 
dudit retour cftrc vrais A vrayes, avons promis en bon- 
ne foy A fur nollre honneur , A promettons A ad ce 
nous fomtnes ctficalnient obligez A obligeons pour 
Nous, nos Hoirs, Succeifeurs A ayans caufe en cas 


Couftumes generaux A locaux, par lesquelles ou au- I4H. 
cuacs «Tiédies nous pourriens venir contre ces pref u- 
tes elpccialcmcnt, Ac. En tesmoîgnage de vérité A 
pour dire toutes les dv’fes deftusiites terme» & ftit>lc«. 

Nous Phi Lit’ ra Comte de Nalfiuvc principal, A 
nous Ploigcs A Raideurs dcfliisdics nommez , avons 
fccMez ies prefentes Lettres de nos propres Seds, que 
furent faites A données le Dimanche hniefiesme jour 
du mois de May, l’an de grâce noftre Seigneur 1411. 

Sellées de iîx Seaux, un de cire rouge, A les autres de 
cire verdc for doubles queues. 

CCLVII. 

Consentie inter Heniucum IV. Rfgm Angli* 18. Mai. 
& Principes cunfœdcratos Francia , fat. Jo- 
hann e m Dueem Bituiix ,Caroi.u.u Du - 
te/n Aureüanen'crHy Johanne M L);uem Bot- 
bonli J u it a n n b m Comium de AI mconiê * 

qva bi diflo Régi rtfitlutitnm ti.tegr.im 
Ducat us A qui tant a y & Rtx Angle* ipfis v/ïû- 
fon defenfioa m contra Jobmnem Dueem Bur~ 
gundi* promit mut. Dat. Bi uris du 18 AJaji 
Anno 1414. [R. Y MF. r, Fœicm, Convui- 

tiones &c. Tom. VIII. p.«g. 758 ] 

■LJÆc EST FIXALIS CosCOKDIA, 

A Facta inter, llluftrilfimum A .Vren'flrmutn 
Priucipem, Henni t/nt (heurtant paj eouqntjlum tiegtm 
dngtix {ÿ Fameix , Dominum Hibernix , aC Dueem 
Aquitaine, ex parte una, 

Et, Nubiles A potentes Dominos, 7 ubtnnem Dx- 
cem Biturix es* Atvtrni* , Contitem Piâavie , S tant- 
par um , üolonis A Alvcrnix , 

Knralam Datent Aurtliemeuftm & Fnlefîi. Comi- 
tem Blefenfem A Bellinntuiis, A Dominum Conciaci, 
Jalonnent Datent Bturin/on , Comitcra Ülâriuiouti? 

A Foreftarum, A Dominum Belli Joci, 

Et Jehannent Comitem de Alatuania ÿ de Per tien y 
Dominum Filgcriarum A Guerchix, ex parte altéra, 

De A lu per quibusdain Art i cuits A Convenu -iiious, 
Rellitutionein realem Ducatus Aquiuni*, prxiato Ré- 
gi A Duci Hxrcdious A Deputatis fuis tacicuaam.coa- 
cerneiuibus, 

Qui, Ad PERPETUAS! R fc I MEMO RI AM , 


dclfus prochicn dit. C'ell à fç avoir fe ladite Damoifcllc appunâuantur in hune modum, 


I s A B E L que ferai noftre Femme allat de vie à trcspal- 1 
fanent devant que nous Philippe, fans Hoirs de 
nos corps conjoints , de rendre , reftituer A reftablir 
susdits nos Seigneur A Dame Comte A Comtefle, leurs 
Hoirs A Succeifeurs ou ayans caufe, iceux dix mil es- 
cus à caufe dudit retour de Mariage fins contradiction 
quelconque. Et nos Seigneur A Dame Comte A 
Comtellc, leurs Hoirs, Succeifeurs A ayans caufe, 
en feront crehus par un fcul A timple fermeut fans 
autre probation faire ou requérir , lesquels frais . mis- 
fons, despens, dommages A interdis payez A relLolis, 
ou non payez A non rcihblis, ueantmoius demourotu 
ces prclciue» Lettres de Mariage en bonne valeur jus- 
que» à plain effet de rdlitution A rcftablitlèmcnt des- 
dits dix mil escus A autres chofes ddfisdiics. Et pour 


In primis , apptinâuatuin A concordatum cft in 
hune modum, quod pwcihti . ntinioi etfeâualiicr, do- 
lo, fraude, A fubter.ug is quinuscumque ccllontious , 
exponent Perfonas (bas, fuaque corpont , pro dîdoRc- 
ge Anglix A fuis Hxrediou», A eorum Deputatis , in 
omnibus fuis bonis ttquejufUs querelis , quotiensedm- 
que per R'cgem Anglix, Dueem Acquitauix, aut rjus 
Hxredes fuciint rcquiûti ; (àlvâ femper eorum tideli- 
tare: 

Inter quas quîdcm juftas A rationabiks qucrelas Ré- 
gi* Ans'. Ire, pvacfîui Domini, ac eorum Procuratore*, 
eorum nomiite, recognoscuut qu6d h*c cft una Ajufta 
Querela, auam haba pro Ducatu Aqliitanix rehaben- 
do, cum luis Jurihns A Pertinent iii univertil, A obti- 
lundo, cum hbi deheatur Jure hzredtn io A Succeffi- 


plus grand feurtei avoir des chofes deftusdites toute» A oncnaiurali, ut splîmet ctiam rcci^jnofcunt : 
lingulicrc*, avons prié A requis à nos tres-chers A bien Déclarant infuper prxfati Domini , A eorum Procu- 
amez Scrorgcs A Coulins, les Comtes cy apres nom- ratorcs, eorum nomme, qu6d in nullo offendunt feu 
mez, qu’ils nous, veuillent dire Ploigcs A Rendeur* en- lxduiu eorum fidditatetn prxdido Domino Regi An- 
vers nosdits Seigneur A Dame de* chofes dellüsdites. glix atf:llcQdo, ac prtediéhitn Ducatum Aquitanix libe- 
Et 110ns Ferry Comte de Baidance , Jean Comte de raudocîdem, livc ftiis H» edi bu s , live eorum Depu- 
Saline, Gérard Scigucut.dc Boulay, Jean Seigneur de utis, A cum elfeâu. 

Rodenuch, A Henry Seigneur de Fcnefttaoges , A cha- Sccundb, appun&uatnm A concordatum cft , qu6d 
cun de nous pou: le tour à la prière, mandement cfpc- prxfati Domini, A eorum Procuratores, eorum noini- 
cial, A requefte dudit noftre Scrorgc A Coufin Sci- ne, ofteruot Filios , Filial , Nepotes «que Neptes, 
gneur Philippe de Naifq^ve, A pour icduy nou» Parente. A Aftinc* , ctiam omnes eorum Dirioni fea 
iornme» coiitlituei A eftablis,conftituüii» A clbblifibns I Facultati fuppolitos , pro contrahendiN Mattimonns’, 
par ces prefentes Ploigcs, Ac. Sur lesquelles chofes \ jura Dotnini Regis antediâi providontiam atquc dis- 


deinisd tc* toutes A Hngulicre* , Nous Philippe 
C omte de Ntlfauvc principal , A nous Ploigcs A Rai- 
deur* A chacun de nous comme delTus , avons renun- 
ciei A renonçons nux exceptions de fraude, de barat, 
de malice , de klion, de déception, de dreonvention, 
au bénéfice de divilhm fuite entre nous A du princ : pal , 
premier à convenir, aux nouvelles ciuiftûutionsde plu- 
licurs Debteurs , -Fît 


crctioncm. _ 

Tertiù,.ippun 3 uatam A etmeordatum eft quod prx* 
r'ari Doipiiii , A eorum Procuratores, eorum nomine, 
orterunt Villas , Caftra , Theüiuroi , A univerfaliter 
omoitt Bona fua mobilia A ûnmobilia, in auxilium at- 
quc fuccurfum diâi Domini Régis Anglix, Hxrcdum- 
quefuorum, pro fuis querelis tuendi» , profequendis , 
i, Conftitutcurs & principal* j atquc foveudis ; falri tain eu eorum Fidel itate , qoam 

l'on dit /J/tif AJrinm . au lie- I in hOC IlOU oileildlint. Liront in nrinu , A nnnnftmrrvnro 


Rendeur*, à l Èpiftre qu'on dit Dtvi Adriani , au bc- in hoc non offendunt, prout in primo Appunâuamctuo 
nence 4 e ccdcr les Aéuotu, à la condition làns caulc, dcchuaiur. 

Quar- 
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Quarto , appanfhuwm A ooncordatunj cft , quod 
pc*.*i Domini, A corum Procuratores, corum uomi- 
ne, offerum prxfato Domino Régi Angtixtingutos co- 
rum Amicos , fit univer (aliter omnes et* Adfixrcntes 
(viurliect) feré omnes Nubiles Francis, CIcrico» fo- 
IfeBjpflIorci , Cives atquc Mercatorc* honeftiareï ; qui 
omnes (fiiltempru incômparabili parte) dîâis Domi- 
né tnem A ùvcbaot . & de laâo ac rca ii ter favebunt 
Domino Rcei Anglix, iu fuis jufti* quereli* , A re- 
ftitinione d.cR Ducatûs , pro corum virions A juxta 
polfe. 

Quintô , appunâuatum de concordatum cft , quod 
prxiaii Doiniui par.yi funt rriFtucre , A realitcr, do- 
lo, fijuidc, A inachin.uione ccftânt bus q-iibuscutnqur, 
reilitaent prxdiâo Domina Régi Anglix , fuisve Hx- 
rcdtbu», nui r>r im Dcpuuiis \ ümnimadam A quam- 
Hh* p^rtem Ducatûs Aquitanix, extra tnnnu* Dunu'ni 
noilri Regis Anglix jam de fado cxilleatcm , cdm 
omnibus fui* Juribus A Perrinemiis débit» feu cbn- 
furtis , ira intégré A in tnm pteul libcrttte fient nli- 
QoU Prxdccdlur feu PrxdcceJlbr fuu* unquain pofli- 
oebor ; nil cxcipicmc* quod Ibcdat ad pr xfatum Duca- 
tnm feu Dominiom Aquiun x : 

Dec lira mi que prxfati Domiui, ne corum Procaraio- 
fe*. corum nombre, quod non folum obedient p'œfa- 
to Doinino Régi, fuisque Hxrcdibut, fed ctiamCôm- 
miirariis , per eum aut fuo* Hxredcs deputandis: 
Kecoguoicunt infuper prxfaii Domiui , ac coram- 
dem PrfcuYafores , corum nominc, Caftra , Villas 6r- 
matas feu clauûs, & alla Dominia, cxiitemia in prx- 
fitto Ducatu , aux pro nunc obrinent. fe tencre k prx- 
diâo Dotnîi»> Krge Ahglix Ducr Aquittni* , tan- 
qoam ab corum Domino Duce Acouiumix , A poft 
eum 9 fim Hxrcdibus Dudbus Acquitanix, per Homa- 
girnn-; prowitteudo & cxhibcndo fervitia A oblequia 
débita, mndf* mcHoribus quibus taüa promitti atquefic- 
ri contbeverune fuorum PrxdeccfTorum temporibus : 
Déclarant que prefiui Domini, & corum Procunto- 
res, corom nominc, quôd * tàm ipfi , qiàm corum 
ü o bd' ri, in prxfato Duentu , ferè mille A quingenta 
Fortalitia ûbtinent, pro & de quibns faciunt A fiefem, 
lit jam diâuni cft t 

Et diâus Dominus Rex A Dux Aquitanie msnute- 
nebit A obfervabit diâorum Dominorum , née non 
Subdinrum corum, LibertatekIA Privilégia , per fuo* 
lifuftres Progenitorcs ,. Duces Acquittai» , induJta & 
conccflà, née non laudabiles A ntionabllcs Confucru- 
dinci,per Duce* Acquitanix, Prcdccdïbres prxhxti Do- 
mini Regis , permiflis temporibus raroaâis : 

Et infuper prxfati Domini, A eorum Procuratores , 
eornm nominc, promittunt quôd omnes Villas, Civi- 
tatcj, arque omnia Cadra, Fortalitia, A citera Do- 
ininia ijuiciimquc, eum corum Juribus A Pertineotiis 
uni ver iis, ad diaum Regem ADucern Acquitanix fpec- 
tàmia, que nomine communi dicuntur Regalitati p«- 
tîncrc, diâo Domino Régi arque Duci , Hxrcdibus 
aut Deputatis eorum, liberabunt defaâo, in quantum 
fubfunt corum faculuti , absque dilatione A difficulta- 
tc quibus rumqoe ; 

Quorum Fortaliriocum nomina , usque numerum 
vigenarium, fcquuntur hic iufciipta , videlicet: 

Cn-it4i de ïi.tfar. 

Cbi/ltl & ŸÏlit Je Stûut Mtuayre, 

Le Ciuflel & l',Ue Je U Renie . 

La Mlle Je Poylteme , 

Lu taille Je Seivelat , 

La Pille Jm Port Saint Marie , 

Le Cbaflel Je CafleUnher , 

La Pille de Saint Fe v, 

Le Cbaflel y Pille Je Pentulageno rr f 
La Pille Je Saint Pafcutr , 

La Pille Je Aînnulare Patenoyt , 

La Pille Je Plie Rr,J t 
La Pt lie de Mintpafier, 

La Plie Je Belmant , 

La Pille Je Manheret , 

La FnU Je Pille Fr an j ne , 

Le Cbaflal & Plie Dache, 

Le Cbaflel {«r 1 Pille Je Cayfns Je Bonnete , 

La PUle Je Fixent , 

Le C cafte I isf Fille de Mangeai , 

Ea verô Fortalitia, dtâo Ducatui perrinenria, qui 
eorum poti-ftati aut ditic^ii non funt luppolita aut tub- 
j cela , prediAo Domino Régi, fuisque Hxrcdibus, aut 
corum Députai», pro viribus fideliter atquc diligenter 
conquctiabunt . feu od conqucftam jiivabunt , fideliter 
A juxta polTc, eum fuis gentibus in numéro tatiooabili, 
T ôm. II Pxxr. I. 


fecundum coodmooem A qualitston digniratls A (la- âvvo 
tu* cnjuscümque coturndeiti , A fomptibfl* futl tto- ‘ ^ 
priis, usque ad finalem couqucftani D icjiô* autediâi. IÂI1. 

Exripiuutur tameu ae-Terris» DominÜs, atquc For* 
taliriîs fupradidis, quedarn Tetr*, Dominia , atquc 
Fortalitia, de quibus prxfiuo Domino Régi Anglix , 

Duci Acquitanix, placuit ordinare , difponcre, A ap- 
puntluarc iu modutn qui feqoitur, 

In primis, placct prxdicio Domino Régi atquc Dud 
Acquitanix, quôd Dnminus Dnx Bilans Avunculus ÿ 
fuus pmiilettus, A fidelis Subdâu* A Vafallus , ha- 
be.it intégré A padficé ex cooceffione Ainveflitura Do- 
niini Regis Anglin, Duc» Acquitanix, cjus Domini , 
CêMitatMM Pid.r. ia, vitl comirc duntaxat ; fie ta.nu.ti 
A talitcr quod diôus Dominus Dit x Bilans recipiat, 
recognolcat & tcncat prxtatum Comitamm , prifato 
Domino Régi Anglix, Duci AcqoitanJrJejus Domi- 
no, A fuis Hxrcdibus tàciendo Homagium, A, ut mo- 
ris eft; A, poil dccclfiim prsfati Dntti Bilans, dic- 
rus Gnnitatus Piâavic ad Regem Aoglia, Duccm Ac- 
quitanix, A fuos Hxrrdes nuegrè A plvno jute rever* 
tetur A remanebit imperpctuùm ; 

Et, ut prxfcn» Traâatus validior atquc fecoriorma- 

Ï eat, fie eft appunâuatum, quôd prxdiéhu Dommus 
lex Artgli*, Dux Acquitanix, in prxlcnti, tria Forta- 
liria realitcr habebït A in fua manu tenebit (vfdclicct) 
Fertahtinm Li/ignaei, Fer tain mm Pttfnreaf. & F'ortalt- 
tmnt Nyard', qux tria Fortalitia crunt munit a A culto- 
dfta jqxta discrctioncm Domini Regis , fuordtnquc Ht* 
redum.tccundum temporis neccfiïtatcm feu cMgcntiim, 

Et Koc de Eiitibus , Revcntionibus , A Kcdditibus 
diâi Comiraiùs , in quantum diâormn F ortalitiorum 
Rcccpte , Redditus, live Revcmiones ad hoc nou fuf- 
ficient : 

Et dabit diâus Dominus Dux Bituns bonam alfe- 
curationem, de aliis Ctftrh A Fortaliii» diéti Comîra- 
tus, pet modum qui fequitur (videlicet) quod ponct 
talcs Capiuneos A CuftoJes iti ftlis Fortatkiis , quoS 
nec Rex Anglix, Dux Acquitanix, ejus Dominas, nec 
Hxredcs fui babebant fufpeâos ; qui Capitam-: live 
Cuftodes ntrabunt A promittou diâo Domino Régi 
Angli*, Duci Acquitanix, Hancdibus aut eorum De- 
putatis, ttâis Sacrofanâis Evattgcliis, qu6d diâa For- 
talitia, poft deccfiiim iidà Dnen Bttans , ponent,tra- 
dent, A Huerab'jnt in inanus Regis Anglix, vcl Hxrc- 
dum aut Deputatorum fuorum , rcaliier A eum efl'ec- 
tu, A nnlli alieri, cujusuimque dignitatis, ftatfis, aut 
condition» exiftant. 

Item, placct prêtât o Domino Rcgi Anglix, Dud 
Acquitanix, quèddiâus Dominas Dnx /iurtftauenfii, 
fuus fidelis Subdittts A Valfallus, hsbeat inirgrc A pa- 
dficé, a J totnm terminnm vit s fns , Comitaiitm dngo- 
lumenfem.es concefflonc & iovclHura prxfati Régis 
Anglix, Ducis Acquitanix; fie tamen A talitcr, quod 
diâus Dominus Dnx AurtHamenfu rrdpiat , rccognos- 
cat, A tencat prxfatum Comiiaturn à prxfato Domi- 
no Rcgc Anglix» Ditcc Aquitain®, cjus Dorr.ino, A 
luis Hxrcdibus, facicnJo Hnmagium, A, ut moris cft; 

A, poft dccciTum prxfati Dmit Aurelianenfn , diâus 
Comitatus Angolisnienfis ad Regem Anglix , Duccm 
Acquitanic, A fuûs Hxredcs intégré A plcnojurc rc- 
vertetur A remanebit impcipctuùm ; 

Et, yt prxfens Traâatus validior atque fecurior ma- 
ncatf lie cft appunâuatum, quôd prxdiâus Rex An- 
glix, Duv Acquitanix, cjuv Dnminus, in prxfcntîrca- 
liter habebit A in (ua manu icrtcbit Caftrum quoddam 
vocatum Caftrum NOvum fuper Charent , quod perri- 
nct ad prslibatmn Comiurum : cujus euftodia ai que 
munitio, fecundum prediâi Regis difcreiioijcfii , dis- 
ponetur juxta temporis neccfliîJtem ; A, liprxdiâi Cas- 
tri feu r ortalitii redditus non fufficcrent pro iplius cus- 
lisiia nccdFaria, tune de rcccpti* , reventiombus , A 
redditibus prxdiâi Comitatus, fict euftodia Caftri an- 
tediâi eodem modo, quo de tribus Forttlkiis Comita- 
tû* Fiâavix appunâuatum exiftic : 

Et dabit Dominus Dnx Aurelianrnfit bonam affecu- 
rarioncm de aliis Caftris A Fortalitiis diâi Comitatfis, 
per modum qui fequitur (videlicet) cjuôd pooet talcs 
Capfianeo* A Cuftodes in illis Fortalitiis A Caftris, quos 
nec Rex Anglix, Dux Aqujtanix, « us Dominus, nec 
Hxredcs fui habebunt fufpcâosjqui Capiwnci live Cus- 
todes jurabunt A pronv'ttcnt,taâts Sacrofanâis Evan- 
gcliis, diâo Domino Régi Anglix , Duci. Aquitain®, 

I Hxrcdibus vcl eorum Dcpotaris, quôd diâa Caftra A 
I Fortalitia, poft dcccifum d>âi Ornas AxreUanenfu , po- 
rn-nt , tradent , A liberabunt in manus diâi Domiui 
Regis, Docis Aquitanix , vcl Hxrcdum aut Dcpuu- 
torum fuorum, A nulii altéri, realitcr A eum cftcâuj 
Y 7 ot 


3;o CORPS DIP 

AnNO m l "P ra <Jc Fort 4 !* 1 '» ComitJtûs Piâarix fuit apponc- 
tuatum. 

1411. Item, placer ftxdido Regi Angine, Doci Aquit.i- 
nia.-, quod prxùtus Dominos Ürtx Aurtltauenfts , lu «S 
prsdileâas A fidelis Subdltus ac Vlfilln, habcat,cx 
Conccifiotw & Invertirai* prœiati Regis Angli* , Du- 
cii AquitanNC, lîbi A fuis Hxredtbus imperpetnùm.Co- 
nfitatum Petragoriccnfem ( falvojure cujuscumquc ) 
lie tamen A talirer, quèd didus Dux AureUaodnfis Ac 
Hxrcdes fui rccipiam, rccognofcant , A retirant prem- 
ium Comitatam à prætato Rege Anglis , Ducc Ac- 
quitanie, A cjns Hxrcdibus , per Honiagiuru , & ut 
moris eft. 

Item , plncn prxdiclo Domino Regi Angli* , Duci 
Acquicinic.quèd Coma ArmigMiati , e jusque lixredet 
perpemty pacifiée, fit quictè pOffidebunt quatuor Cas- . 
tcllanias, (vidclicet) G Utile , SauiHi Geuijii , R h pii 
l'alftrfnc A Csrfaignes de Bcgongxa , fie tamen quod I 
diaus Cornes, pro prxlibaiis Cartellaniis , faciet prae- ' 
dido Domino Régi Homagium , & fuis Hxrcdibus, A 
ut moris cfl ; A ob hoc diaus Dominus Rex liberaliter 
prsdiâas Cafîcilanias coutulit & contât diâo Comiti ; 
Armigniaci fuisque Hxrcdibus perpetuo. 

Et pollrcmo, ob has Cimccflioncs, fit hiis de caufis, 
prrcdîai Dnmini unanimiter , uc lupra appundtiatum j 
cil , A eorum Procuratores , corum nom inc, promifi;- 
runt, & per prcfcmes ptomitrnnt A le obligam , pro , 
viribus, ad conqucllam prxdiéli Ducarûs juvarediâum | 
Dominum Rcgcm Anglis, Duccm Aquitanis , fump- 
tibas luis , modo A forml quibus fuprrius dedaratur, 
pro Câlins, Fortaliriis, A aliis Dominiis quibusmnquc, 
pertinentibas ad cundem Dominum Rcgcm , Duccm 
Aquitanis, ( qm nomine commuai dtcuntur Cadra li- 
ve Fortalitia Kcgalta) intégré nbtinendts per eundem 
Dominum Rcgcm fuosque Hxrcdes, etiam cujuscun- 
qoedignitatis, Itatfts , aut condition is es il Ut. 

Sexto, appunduatum cil A concordatum, inter die - 
tum Rcgcm Angli*, Duccm Acquitant* , Ai diâos Do- 
minos, 111 hune inodutn ; qu<\l diâos Rex Angli* , 
Dui Aquitani*, diâos Dominos, fans Vaflàllos Afi- 
dclcs Subditos , défendit lise defeafabit , & cis, ut eo- 
rum verus Dominus, impeodet auxilium Ai fuccurfum, 
A, in quantum in eu erit, de Duce Burgundhc cis fa- 
cict jufiitix complemcntum : 

Et neque diâus Rex Angli* } neque fui Hxrcdes fa- 
cient qwaseumque Cotnœderatîoncs , Traâatus , lîve 
Con cordial , cum Johanne Once Burgundue moderno, ! 
tlcque Maiis fuit , fratnhts , aut Cognant fins germa* il ! 
quibuscumque, fine feiemia & confcnfu diâorum Do- 
minorum, fuorumque Hxrcdum: 

Et, c converfo A modo confimili , neque prediâi 1 
Do mini , tlcque fui H*redes faciait quascumqucCon- , 
furderatlonci , Traâatus , lire Concordias cumprxtato 
Date UurgnnJix, Natis , Fratribus , aut Cognatil f iis 
Gernianis quibuscumqnc,imc feicutia A confcnfu diâi 1 
Regis Angli*, Du cis Acquitauix, fuorumque Hteredutn. ! 

rromittumque infuper Doutini antediâi , A cotum 
Procu ratures corum nomine promittnnt & le obiigant, ' 
& quilibet corum figillaiim te divilîm pra^liâo Regi | 
Angli*, Duci Aquitani®, cnrutn Domino, St cjus Hæ- j 
rcdtbus, promirtit ft fc obligat, ut lui veri Vafnlli & 
fidèles Subditi, quod fi , iu prolcqnendo diâum Du- 
cem Burgundis, aliqua per loti a , cujuscumquc Dignî- 
tatis, (Unis, lire conditions exillat, reniât vcl fcbcl- 
lct contra didum Rcgcm, Duccm Aquitani®, coram 
Dominum, Hxredcs aut Députâtes /u<>s, vcl cos im- I 
pediat vcl cis dillnrbum faciat, quod tune pr*diâi Det- ! 
mini (labuut & fidditer aflillant pesdiâo Regi Angli*, ; 
Duci Aquitani*, eorum Domino, Hxrcdibns aut De- 1 
potatis fuis cum tota fua potefbte, née eum dimitrent, [ 
quacumquc viâ, feu aliquo quovismodo quslito colo- 
re; ymmô cum ptxfato Rege Angîix ,Duce Acquita- 
ni*, eotum Domino, conllantcr de firmiter perfevera- 
bunt «bsque fraude A comradiâioiie quiluiscuinquc. 

Septimo , concordatum & appunduntutn cft in 
hune modum, quod diâus Rcs Angli*, Dax Aquita- 
ni*, fuccurret diâis Dominis , tanquain fuis Subditis 
& V'alTallis, in omnibus bonis & jullis qnerclis eorum, 
etiam ad reparationem offenfarum A dampnorum , per 
Dticrm Bargundi* , fut» , aut libi Adh*rcntcs , pr®- 
fatis Donnais, eorum Fautoribus, Benivolis, Serrito- 
tibus & Confœdcratis înjuftè illatoruin , adhibcUtquc 
diâus Rex Ai Dux diligentlam fua ni ut etiam fini repa- 
tati ad honores. 

illis tamen dampnis & offcnlîs, per quoscumque An- 
glicos, cujuscumquc Dlgnitatis , flarûs , vel conditio- 
nis fuertnt, ultime Atmo praterito petpetratis , dum- 
taxat cxceptis. 


LOMATIQ.UE 

Intendit etiam diâus Rex & Duv ambobus Regnis 
concotdiam poncrc, lccutidutn mcliorcm modun» quan 
d Deus minidrabit. 

Oâavo, appunâuatum A concordatum cil , quod 
auxilium, per didos Dominos pro pnefenti reqaibrain 
( videlicet ) mille hommes «rtnoruin, & tria milita $a- 
gittariorum , arripietit iter fuum usque Blcfis mcliori 
tnodo quo ticri pot erit, & ibi récipient fda radia à die- 
ux Dominis, fdlicet , pro termino trium menfiuni, fict 
autem fnlutio fingulis Menfibus in exordio cojuslibet 
mentis. 

Et infuper , quoad quantiratem (b'pendiorum , pro 
diâis tribus Meutibus, fie concordatum cil quod, pro 
quolibet meule, 

Quilibet Miles pcrcipiet à prïfatis Dominis triginta 
Scuta auri , 

Quilibet Armiger quindeeim. 

Et quilibet Sagittarius, feptem Scuta & dimidium. 
Ad quas qoidcin Conrcnttoncs five Appunduationcs, 
benc de fidditer, ex parte diâorum Dominorom , te- 
nendis A real iter perheiendas , pnclati Domhii lîgilla- 
tim Sigilla fua prafemibus appofuerunt. 

Daturn Bu uns , dedmo odavo die menfis Maji , An- 
no Domini Millcfimo , quadringcntclimo duodcciino. 

Jehan, Charles, Jehan, Jehan, 

Suit quatuor Sigilhs rubeà cerà expreffis, & peudeuri- 
i’ta à tamdn pergumtnx. 

CCLVIII. 

CapituU à Ducs Vcneicrum Mien aele Stb- 
none ÿ Communs Venetiarum , Ci- 
vitaii Si b en ici tonte]] a , quibus banc Civi~ 
tatrm ft ft ipfis fubficùnum m Froteftioncm at~ 
que defenfionem reiipinnt , & de modo for ma que 
Regtminis Weveniunî. Dit. Faut iis in Dusali 
Pahtio 1411. [Joannis Lue 11 de Reg- 
no Daltmtùc iSc Croatix , Libr. V. pag.idq ] 

VTO s Michael Steno Dux , Ac. née non Con- 
fil. Ac. fui ad hfk Deputati Ac. A uiitrerlum 
Confilinm Civitati* Venetiarum unanimes, A concor- 
des ncminc noltrorum discrcpante, promittentet , pro- 
inifiiooibus juramus lu per vetierabile fignum Sand* 
Crucis, fuper libro Evangelkxum vobis bibeniceuliou* 
pro vêtira gloriofa fideliute omnia , A lingubt Inixa- 
fcripta plcné, fideliter , & firmiter attendete , A adim- 
pltre perpetuis temporibus , A in nullo contrafacert 
rcl venire ullstcnus per nos A Succdfores uotlros, 
neeper alios aliquo modo, rcl eau fa, ingenio vel co- 
lore, 

Michael Steno Dei G- Dux Venetiarum Ac. 
Univerlis, A fingulis, tain pr*lcn;ibus , quant fut. 
prefens Frivilegioni infpcâvii, Salutan A fincerè di- 
iedionis atfcâum. Cum per ventrabikm virmn Fra- 
trem Simeunetn Sac. pag. Baccalanreuin Ainbasciato- 
icm , A pro parte inlignium fidelium A devotorutn 
nollrorum Capitanei , Communitatis A hombum Si- 
benici, qui ab tllo inlpintti A commoti, qui aspera po- 
tenter b plana convertit , potlpo.îtis Ctucrrarum igni- 
bus , A odioram rancoribus arque flammis , qu* inter 
noftruin Domintnm , A Rcmpnbticam eorum aliquo 
tempore vigucrunt fponre fua , A de communi con- 
fcnfu A voluntatc omnium Incolarnni Sibcnici ad nos- 
tr* benîgniratis gremium volucrunt habere recurfum , 
Clvitatcm ipfim , hotnincs Sibcnici , Catlra , Dillr-c- 
tum , Jura , In lu las , A Jurisdiâiones cidcm Terne 
fpeâantes tnotu fuo proprio A libcrali ht manibus nos- 
tris otférendo, A exhibendo nonnnlla Capitula, A pc- 
titiones poneâ* fucrunt, prour l'unt inferîus unnotata 
diibnâc. Nos Illatlriam FrxdecdTorum nollrorum 
velligia imitati, ac cosdcm in noftr* proteâionts A dc- 
fenlionis brachio fufdpientes benfgnins , A rccommis- 
fos de lolita clcmcntia noftra, qu* in nollrotum fide- 
lium commodis non laflâmr , A idem benignitatem nos- 
llram amplius recognofcait, ad ipli Caf’îtula A petnio- 
ncs diligenter A ntaturè examinata , cum auâoritate 
nollrorum Conlilioram ad hoc fpecialitcr conllrtuto- 
ruin ddiberavimus rc/jwMtdere ifla modificantes aliquau- 
rulum, fecundum quod ad quodlibct ipforum Capitule»- 
rnm pro refponfione ditlinda A particulariter annota* 
tur. 

Cap. I. Primo namque promittimus vos A quemli- 
bet vetlrbu tuai A dctcnderc, contxa omnes vos mo- 
ledaru 


Anno 

1412, 


Digiti; 
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ANN O k^ arc & damnificire volent es, A vos manutenero in 
omnibus A lingulis libemnbus, A prxcmincnriis, quas 
I 4 IZ. habucruru à D. Ludmïco bon* mentor i* Rcge Un- 
gaffa» ac SjgbfllIlMo Rcgefuo Succcilbre, A ab llül 
Regibus Ungaric, A in nullo frangerc , vel minuerc, 
lèd in tfflum, fie per totnm adimplcrc de atteuderc per- 
petuis tcmpoiibus , ipfosquc rcgerc & t’ubernare per il- 
ium modum & formant per quem, A quant idem Rex 
Ludovicos confucvit vos rcgerc , de gubemarc fccun- 
dum ipforunt Staruia, A Reformotiones, de Confuetu- 
• dîne» , dr non aliter, non imponendo vobis vel alicui 
vellrum uliquam injuriant variant, otfentione* , grava- 
miaa A onera aliqun modo vel caulà. 

Ad hoc primum Capitulum videtur. Qood ptomit- 
timus illtm Civitaicm, A Habitacores, de Subditos Si- 
benici tueri Je defcnderc, ac manutencre contra volen- 
ics ipfos inoUlbrc, & damnificare, de quod lcrventur 
in omnibus & lingulis libarafobas.prxcniîhcntiîs, Acon- 
didiouibus in quitus erant oltima vice quando teneba- 
■ mus, de poflulcbamus illam Terram, de ipfam rcgerc, 
de gubemarc per modum de formant A cum îllis Statu- 
tis A Confuctudinibus quibus rcgebainus illam Tmam 
nnfbi Dominîi luprafciipti ,nec non cum rcforntatioiti- 
bus.cum audionc,A amplificat onc Comitaru s T erritorii, 
de confinium à parte Terri de novo acquilu* per eos. 

Cap. II. hein quod lint de novo l'aélac dt créais de 
Confo in Conf. Civitatis Sibenici viginti Domus de il- 
Ps quibas placnerit illis, qoilunr, vel CTtmr illo tem- 
pore elcâi à populo Civitatis Sibenici, fou à Capitaneo 
llatim quando iittrabunt Civitatem, & quod omni anno 
in fetto S. Michaelis Archangeli çligatur ona Domus à 
Populo per Confilium generale Sibcniccnfe.A ut liât de 
Conùlio antedi<Lfo,& ilia Domus que eligetur per panera 
majorcm gcneralis Conlilii Sibcniccnlis obtincat plcnè. 

Ad hoc lecupdum Capitulum rcfpondctur quod pla- 
cer nob’s ut lacet. 

Cap. III. item quod profidelitate diâornmStbcnicen- 
{ïtirn , quod femper perperuis temporibus omni anno 
allevictur dt ddalcctur Venetiis de datio vint Sibenid, 
dt ejus piftrîâus apportati Vcnctias perCives AHabita- 
torcs Sibeiticenfes unum ducatum pro qualibet am- 
phora , ira A rainer quod lemper omni anno vinum 
Sibcniccnlb folvat , pro datio minus unum duca- 
tum pro amphora, quam vinum Tragurii folverct , A 
quod Venetiis ullo modo, ulloquc tcmporc imponatur 
atiquod majus datiutn leu honus foiper aliqua ntercimo- 
nia, per Sibenicum empra vel vendit» , nifi tantum , 
quaotummodo , feu ad prxfcns folvunr. 

Ad boc 3 . Capitulum rclpondctur , quod ut cognos- 
cant, A fendant gratiam noftri Dotninii , A dulccdi- 
nem noliram propterCuerratn A damna rcrepta in hac 
Gurrra, fumus contenri complaccrc ribt defalcationcm 
unius ducati de datio quod folcbat folvi pro Amphora 
per illùs de Sibenico de vino itato in Dillriâu Sibenici 
quod conducetur per Sibenicenfes, debendo acdpere 
contra litccram à Redore noilro de quamitate vint , A 
quod fît natunrin territorio Sibenici. 

Cap. IV. Item, quod non poltntalium pro Comité 
mitterc Sibenici , nifi Nobilcm de Venetiis , A quod 
non debeat magis habere pro làlario à Communi Sibe- 
nici nili ducatot feptingentos , qui Cornes inliinul cum 
Jtidicibus Sibcnicentinm debeat jutlitiam mini Itr arc , le- 
cuuouin Statura, Reformationcs , AConlüetudincsSi- 
benianiium, A aliter non. 

Ad hoc quartum Capitulum rcfpondctur quod p lacet 
uobis, ut habeant Nobilcm noflrum pro eorum con- 
tcntamctito, A benepîaeito, cum lalario quod fpecjfi- 
cant, A quod Rcâor lit cum ilia Commiflione circa 
fâelunt Jullitix miiiiltr.tcdœ , qucimdmôdum fuit uftî- 
tna vice quando ilia Terra foie fub noftro regimine , 
videlicct, quod in cri minai ibu s dcliôiscnormibus,fpcc- 
tet foluin ad Rcâorcm, A in levibus dcliâis in quibus 
incurTÎt pccna pccuniaria, vel carccris , A limiliter in 
civüibus fpvâct ad Rcâorcm, A ad très Judiceseligcn- 
dos, lècundum quod délibérât uni fucrit per majorcm 
partem iplbrum Rcflorïs, A trium Judicum , quœ in- 
telligatur elle ilia in qua erit Rcflor nofler. 

Cap. V. Item , quod non pofiint imponere aliquod 
Datium, Collectant, foru Gahellam, née aliquod ali- 
ud Gras amen in Civirate Sibenici ac ejus Diliridu in 
genere, née in fpccie, nili, A prout ca quac ad prx- 
lens fomt. 

Ad hoc quintutn Capitulum rcfpondctur quod placer 
uobis ut jacet. 

Cap. VI. Item, quod Ducale Dotninium teneatur 
poncre ad eorum eipenfas tantam potentiam, quod lla- 
tim recipiatur Callrum fàbrtettum in Sibenico per D. 
Petrum de Misglen, A nos juvabimus , A auxiliabi- 
Toat. IL Fakz. 1. 


mur quantum poterimus . A cepto vel rcccpto , llatim 
: line aliqua mora iplum t'accre ddlruerc in tottun , A 
née ibi, née alibi in aliquo loco in dida Civitatc , A 
| ejus Diliridu quod non pollïm,ncc drbeant aliquo mo- 
do, vd caufa, ingenio, A colore denuo Callrum vel 
aliqtiam Kottalicbm Ôicere.vd sdincare ulloquc tem- 
porc fn «ternum. 

Ad hoc fextum Capitulum respondetur qgod placer 
uobis. 

Cap. VII. Item, quod promittant , quod nuniitam 
fom ullo tempore ipfi dimittem nos alkui Doininio , vel 
Perfoin*,nili quod dôminentur nobis.qui nunquam vel- 
lemns habere aliud Dominiutn, nili vellrum, A li a- 
liquo modo vel caufa accidcrer, quod Décrie Domi- 
nitim, fc cum Rege concotdarct vel cum a io ali- 
quo, qt nos dchcrent cis dimittere, quod illo tune dic- 
tant Ducale Domimuni teneatur A débet fâccre Pac- 
ta pro nobts , ut non itnputetur nobis de hoc qoic- 
quam, A quod file vel illi , cui , vçl quibus iplî nos 
concelferint , feu dederint , ut ex padlo nos debeant 
confervare iu libcrtatibus fupra nominatis in primo Ca- 
pitulo , A quod illo tune Ducale Dominium tenea- 
tur dire illas duas Turres, quas ad prafens in Portu 
Sibenici ad manus, A Commune Sibeniceule , vd cas 
totaliter, A in totum ddlruerc à fundaniento , de eve- 
nientc cafu prediâo, fi fucrit aliquis de Sibenico cui 
non placçrct ilia permutât io Dominii, A vel Ici transp- 
ire Venetiis (lare, quod iile talis lit, A hubc^tur pro 
Cive Vencto. 

Ad hoc feptimum Capitulum respondetur, quodpla- 
cet nobis , ur in ipfo coin inet ur. 

Cap. VI II. Item, (i quo modo Conte» Cetin* vel 
fui hommes , aut fervitorcs faccrent , aut comtnîttc- 
rent aliquod damnum , feu imuriatn Siuaiici , vd in 
ejus Diliridu; Quod Ducale Dominium itatim tcnca- 
rur recipcre illam totam pecu niant, proptkutcm cu:n 
lucro, quos habet icîan Cornes Cctin* Venetiis in 
depolîto, feu in Caméra ad lucrum , & cas debcrit da- 
te Communitati Sibeniccnli , A Commune Sibeuiei de- 
beat eam dividere pro rata illis damna pallis. 

Ad hoc oclavum Capitulum n-fpoudetur, quod pfa- 
ect nobis ut in ipfo continetur. 

Cap. IX. Item , quod Scardona lit A elfe. di-be«t 
perpetualitcr fub Dominio Sibenici, A quod oinoia il- 
ia bon» , qu» fuerunt fubjeéla Callro Scardonae (lac 
Commun is Sibenid, non obllantc li usque uunc fue- 
runt, vel funt alicui data , vel COOCdEl , fou obljuil 
per aliquem , Dominium fpecialiter per Ducale Do- 
minium aliquo modo, feu caufa, A quod ilia donatio, 
ceflio, vd obi’gatio, feu promiflio de c o fa âa cuicun- 
que perfonx A per quemeunque modum catfetur A 
non valent, ncc tenrat, ira A taliter, quod dida bo- 
ita libéré perpetualitcr rcinancant Sibenici, A f lumen 
cutn omnibus Molendinis lît l A elle debeat, A femper 
inrclligatur Sibeniccnlium, elle. Et quod per Ducale 
Dominium perpétué non pollît elfe fabriçatuin aliquod 
Callrum, feu Fortalitium Scardon*,A in ejus Dilliic- 
tu aliquo modo , feu caufa tn perpetuunt. 

Ad iliud nonum Capitulum relpondcttir , quod pla- 
cer nobis, non imclligcndo de Bonis fpecialium perfo- 
narum , qui re volunius , quod G'ves deinde, quo- 
rum funt Bon» in ipû) loco, A alibi pollint guudcre 
Bonis fuis. 

Cap. X. Item, quod Salinx de Otocac in Morigne 
liber* linr, A reimncant Communitati Sibenici line a- 
liquacontradiâicnic altcujus pertônx quas teuctStipiciuî. 

Ad hoc dccimum Capitulum rclpondctur quod pla- 
ce! nobis, fed volumus quod per ipfam Comtr.unita- 
tem,antequam obtincatis illas, liât proccITus contra il- 
lam Domum de Otocac, A de deliberatiune fua retna- 
nebimut cnntenti, A illam faciemus obfctvari. 

Cap. XI. Item, quod omit ia damna quomodocun- 
q»c A qunlîicrcnnque faéfa A illata prr Sibeniccnles, 
aiicunque perfonx cujuscunqtle condition is caillot rc- 
mittantur cisdem, A de illis nulla fiat memio, A (i a- 
liquis aliquid de hoc in judicio peteret, quod libi non 
refpoudeatur , née valeat aut tenciu tpforum paitio. 

Ad hoc undecimum Capitulum rclpondctur , Placer 
nobis quod lie fiat, A oblcrvctur è converfo. 

Cap. X 1 1. Item , quod Commune Sibenici teneat, 
A gaudeat ornuia bona que tenuit, lignante t Infoitas 
omnes quas tenuerunt tcmporc bon*' memoriæ Ré- 
gis Ludovici , A hoc perpetuis temporibus , A hoc 
quod omnes Cives Sibenici libère tentant , gau d tant, 
A poffidcant omnes Villas, VillanoS, A Poüèflîones , ' 
quos A quas tenuerunt in Luclia, A ubique locorum 
tempore Pacis, A quod i nullo poflint in aliquo nio- 
leltari, feu inquiaari. 

Yy t Ad 
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AnNO Ad hoc duodecinium Capitulum refpondetur quod 1 
placci nobis ut polf.deant bon a lu a fil ioper Lululas , 

X 4 I 1 . quas polfidchant tune cuin inccprtGucrra de Dal maria, 

& qumdo illam obtinuimus. 

Cap. XIII. Item, qui>d Ducale Doinsnmm debeat 
lb I u jninodo haberc trcinclimum cum Gabella falis , A 
per ilium modumfic fortrum per quam, A quam iplànx, 
fie ipl'am (jabuit fie tenuit bous mcmoric Rex Ludovi- 
cuj, fit non aliter, fie quod non poflint vcndcrc per Ter- 
ram fiitcm pro inajori pretio , niii quo vcoditur per 
alias l'erras Dalnuiir , fie quod pro tr&âa lâl'S cx- 
trahendt non poffint tnagis reciperè de ducatis lieccm 
pro ccntinario, fit quod diéhun trcntelimom , fie Ga- 
bella primo fit ante omnia dcbeaiu extrahi fit dari vcl 
folvi ducata tri» mil lia auri pro debito Commuai Sibe- 
nici , fit de dicla pecunia primo debeat folutio fteri il- 
lis , quibus Commune reperirerur obligation tempore 
illius Guerrs pro rata, fit poriea aliis. 

Ad hoc tcrtiumdecimum Capitalum rcfpondctur , 
qaod placer nobis , fed quod de dit!* T rigelima , non 
debeunt detalcari ipfa tria mil’.ia ducata, ncc aliaaliqaa 
pecunia, fed libère veniam in nollrum Commune. 

Cap. XIV. Item, fi quo tempore rcperirctut ali- 
qua Scriptura, Inftrumcmum, vel Privilegium alicujus 
Harredis, fit lignanter Wtadislavi Apulis, in qua , leu 
quo appjreat Ducati D«minio, feu alicui altcri aliqua 
Donaiio, Promiflio, Venditio, AOblrgatio, feu itn- 
pc^iKuio tada per quemeunque modum de , vcl cjus 
Dillridu , leu contra aliquam libemtem Sibcniccnlium, 
quod non valeac, ncc tetveat , imô per prsfentem tînt 1 
caffic , irrîts, fit vanx, A nnlliu* cfEcadx , momen- 
ti , leu llatus, A quod nullo modo, ingenio, vcl eau- 
fa didum Ducale Dumiiiium , leu aliquis alter ullo 
tempore in sternum pullint fit valeant diccre, quod Ci- | 
viras Sibenid pervenit iàb eorom Domïnin per alium i 
modum, nifi ex bon», propria fit fpontanea voluntatc, I 
tanqjarn Nobilcs, fit liberi hommes le drelinav cnuit , I 
A dc.immt cum Paitîs dièli Cives Sibenid fub Duc-ali 
Dominio. 

Ad hoc quartnmderitmnn Capitulum rcfpondctur , 
quod nullo modo poflemus hoc lacère pco favore , fit 
cummixio Jurium nollrorum , fie confcrvatione ipfo- 
rum , fie adhuc pro votiva excentione nolh* intenrio- 
nis cum Domino Rege Sigismundo, quod reddunt eri- 
am ad majus cnminodum boui propofiti , fit defiderii 
illius Comtnunitatis , lcd beoe continebitur in prohe- 
mio Privilcgii lui , in quo crunt notai* fuprafcriptt Ca- 
pitula qualiter obtinuimus illam Terrain de voluntatc 
fit ptoprio confcnfu illius Communitatis , fit Chrium , 
qui fc liberaliter contolerunt noftro Dominio. 

Cap. XV. Item, quod oinnes illi de progenie, vel 
proie tllorum de Dragovich , tàtn mafeuü , qujtn fe- 
mini, fie fpccialitcr S. Stipitius cum Filiis fit Nepori- 
bus, fit Filii oinnes Nile, cum eorum Filiis , fie Tho- 
mas, fit Michael Francs, cmn eorum Filiis, Se omnes 
alii de dicta proie propter eorum infidclitatem , fit ne- 
quitiarn, fit quia ipii fit eorum Antccefl'orcs fuerunt 
l’cmper fit funi infidèles Patrix, fit Civiratis fu», quod 
perpétuai iter font banniti fub ptrna capitis à .Sibenico, 
fit eju\ Diitridu,& ab 'omnibus Terris fit Locis Ducali 
Dominio Stibditis; fit quod omnia Bona mobilia fit im- 
mobilia ipforum IJariin vendamor , fit pecunia de ven- 
ditionc facta diihibuatpr fie detur per Cives Sibenid pn» 
rata datnna pal!» in ifta Guerra , cura ipforum caula 
totum damnnm ert fii&um. 

Ad hoc dceimumquintum Capitulum refpondetur lie 
ut lit in dccimo Capitulo , vidclicet quod placct nobis, 
dammodo fiat procclTus per illam Communitaiem , an- 
tequam habcainiis illam, contra nominatos in hoc Ca- 
pitulo, fie de ddiberationc, quam facict, remanebimns 
contenti , fie illam faciemus obfcrvari , fed quod ban- 
num nou fe extendat nili de Terra Sibcnici,A Diftric- 
tu ejus. 

Cap. XVI. Item , fi quo modo , vcl caufa fit vel 
rcpctirctur in fimirum , quod Ducale Dominium vcl j 
Cives cxtrinfeci alicui Perfon*, vel Communitati, feu 
Dominio aliquid promilerint , feu obtigaverim aliquid 
de Bonis Commuais leu Hcr ton® fpeciules de Sibenico, 
fit c]UsDifiiiéin,quod ilia promifiio fit nbligatio non va- 
lc« ncc trncai ullo modo , fed calfetur in tutum , fit 
quod Commune, fit fpcciales Perfon® quelioet libéré 1 
gaudeant , fit poflidcant id quud t'uit fit elt fuum. 

Ad Im>c decimum fcxrum Capitulum rel'pondcrnr 
quod placct nobis. 

Cap. XVII. Item , quod ftrprtfcrlpra Capitula , 
feu fuprafaiptas petitioncs pollnlamus, À fopplicamus, 
ac petimus a Serenillimo Duc. Dominio A à totoGon- 
lilio Vciietiarum de maxima gratis fpeciali. 


Ad ifiud decimum feptimum Capitulum refpondetur ANNQ 
quod placct nobis. 

Cap. XV 1 H. hem, quod quilibet Civis de Ctvi- 14H, 
taie Sibcnici lit & elle debeat de cet 1 '», ac traôetur pco 
Cive Venctiamm. 

Ad hoc decimum oôavum Capitulum refpondetur , 
quod placci nobis & line Cive* noftri de inrus. 

Qax quidem 18. Cap. cum rclponfionibus fupcriut 
pcrionalrtcr armotatis, prout jacent, cum ipforum nos- 
trorum ConlilUriortun auâotitarc promittimus per nos 
fit Succellbrrs noltros ac Commune Vcncttamm ipfH 
fidelibus uoltris Sibenicenlibas cunctis temporibus ob- 
fervari, & ipfi» A eorum quodlibet firma A rata habc- 
re A tcncre univcrlis , A fiugulis noliris Rcâoribus Jk 
Oflicialibtjs quiouseunque pr®lenribas,A futur» ïhiétè 
prxcipiendo, quatenus ipfa Capitula cum didis refpon- 
fionibus quatenus ad cos fpedaret , debcant oblCTvare 
fit tàcere iuviulabil iter obfervari, in quonmi lidtm, fit 
telbmoniam evidens præltms Privilegiutn âeri manda- 
mus, A nolkra pendentv- Bulla plumbea muuiri. 

Darum Vcactiis in noftro Ducali Palatin Anno Do- 
miniex Incarnation» Mülctimo quadringentetimo duo 1 - 
dccimo, mentis Odobris, die ttigclima, lud. fiata. 

CCLIX. 

Extrait du Traité de Paix fait à Ponloift e?ttre U 141?. 
Famille Orléans (3 ftllt ^Bourgo- 
gne, ran 1413. [Continuai ion de U Chro- 
nique de Flandres, par Denis Sauvage. 
pag. *18.] 

Ouvelu Paix fut accordée, félon les Article* 
luyvans. C’eft airavoir qu’ciure les Princes du 
Ging Royal feroit bonne amour A union : protnet- 
troyent & jureroyent d'cilrc bons A vtais Païens A A- 
mis: de ce fetuyem Lettres A Senne»* les tms aux 
autres: A, en plus-graudc confirmation de ce , le ju- 
rcroyent fit promeuroyent l'cnsbliUemem les princi- 
paux fetvitcurs d’iceux Priuces. Que les Princes A 
Signvurs de la Ligue d’O kleams teroycor ccllcr la 
voye de laid fit de Guerre : A ne feroyem aucun man- 
dement de Gens-d’armes : aitis les cailcroyent du tout, 
li quelques-uns elloyent allcmblés. (^ue de tout leur 
loyal pouvoir , A an plulloü que faire fe pourruà , 
feroyem départir ceux , qui edoyent de la Compai- 
gnie de Clugnet de Brabant, de Louis Bourbon , A 
d’autres leurs Adheiam: A, li telles gens de Coinpai- 
gnic ne vouloycm ce faire, les dcll'usdids Princes A 
Signeurs s’emplcyeroycut au fervice du Roy , pour les 
y contraindre, ou exterminer, A tous autres ennemis 
du Roy , qui vuudroyeui grever fon Royaume. Qu’il* 
promettroyent , quant aux choies avenues à Paris, qu’ils 
n'eu porteroyetu aucun mal-talent ne dommage , à la 
Ville de Parts, ny à aucuns particuliers d'icelle : A ne 
pourchaceroycnt leur en cÜre taille quelque inlLmce 
que ce fuft, fous ombre de Jullicc , ou autrement : 
ainçuis, citant aucune leurtfi avifec pour le bien de la 
Vile, A pour le particulier d'icelle , en foufriroycot 
l’cficd A mesmement y aideruyem à leur pouvoir. 

Qu’ils jureroycut A protnettrovciu par leurs ferments, 
en paroles de Princes, A fur leur honneur , d’entrete- 
nir, A fibre entretenir, A accomplir loyaumem, tou- 
tes les choies dcllu'diétcs , tans nulle fraude, ou ca- 
lonnie: A de ce tnilleruycm au Roy Letttes exprellcs, 
leellces de leurs féaux. Item aurti, en ce failànt, les 
Ambalfadcurs des delTusnotnmés Princes de la Ligue - 
requeroyent au Roy, qu’il luy plcurt annullcr A révo- 
quer tous les Mandemens de G eus- d’amies A de traiÂ, 
i'aifant celfcr toute voye de faiéi A de Guerre , citep- 
j té contre les Gens de Compagnie, qui ne voudrovent 
obéir. Qu'il luy plut! faire ccll'cr, A réduire à néant, 
tous les Mandemens , naguère* donnés pour mettre en 
fa main aucuns Chalteaux A Fumeries des delfusdills 
Princes A Si^neurs, ou de leurs Allés : A , li aucuns 
eftoyeu» ja fiuiis A mis en fa main , luy plcuft les re- 
mettre en leur premier elhn , tous leurs Capitaines A 
Signeurs. Que la Commi (lion, pat luy donnée depuis 
certain temps pour le fai A des Prifonniers , A autres , 
appelés, ou à appeler, i banirtênjcnt , fuft tévoquee: 

A que par la Jullicc accouriumee, A ordinaire du Roy, 
fanent cormainâs A convenus, fans ce que nuis Corn- 
miliaires particuliers s'en cinremi rient aucunement. 

Que , ces chofes ainli faiclcs le accomplies , le Roy, la 
R^yne, A Monlicur le Dauphin , fbuent par un cer- 
tain jour en quelque lieu , hors la Vile de Paris : A que 
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AnnO ^ trouvafleut le* Prince» A Signeun dednfeune f A ledit Duc J khan adjotirné en noflre Coor de AlVNO 
pjtttc , pour confirmer bonne union entre eut, A a- | Parlement, où 11 fut tant procédé, que per Arrert de 


ju), nia aux art'aircs de choies nécellâire» du Ruy A du : ladite Cour donné pour les Habitait* de ladite Vil- i 4 tt. 

J Royaume, fct, h l’on riribit doute qo’iceax Pnnccs | le , A noilre Pyocureur adjoint arec culx , Dénia»- - 

& bigneurs de la Ligue voulurent induire le Roy , . deurt A CompUignans eu cm de ncccfiifé d’nne part, 1,11 1. 
la Koyitc, A Montreur le Dauphiu i quelque baiuc, ! au regird de la fortification A etnpaicmem dudit Ch«- J 


*4» 

I 4 I 3* 

Février. 


ou vengeance , contre la Vile de Pari* , ou contre tel . que la recrcance fut adjugée audit do Neuf» 
aucuns des Habitaus d’icdlc , ou v ou luirent prendre chartel , A i noflrcdit Procureur. Et en outre fut 
le Gouvernement, ou annitrc !c Roy , ou Moniieur cxprclfcment défendu audit Duc , qui apres le «ca- 
le Dauphin , avec eut , tant que l’on fill difficulté j pa* de Icaodit Pcre avoir rtpri* les arremen* dudit pro- 
d’accordcr ccttc Congrégation A Àrtctnhiee, le* delfi»*- cés, 4 fur peine de mil mars d'argent , que ausdit* 
diû» Prince» A Sigacurs ciioycm preiit de bailler bon- Habitant ne à aucun d’euix par loy ne pir autre 8 
îicliunc, A telle qu’on la pourrait avifer. j ne mrficifl ou fcili mctÜiire en corps ne en t>i«qu en 

aucune manière. Lequel Arreft avoir ellé ncetlï 
CCLX. i P Jr UQ nuï Goofcillcts à ce commis. Et dloit 

, B .ff ,-s depuis demource la chofc eti fon prcmlrr cfht par 

LitlJt, 4, tomjfn KiuUti fjT Charles juco „ Kmf , E , Mob l,db Duc ,>». ni. & 
1. VI. R$i ue drame à Charles Duc de conféré en nollrcditc Coorr. que V>ur l'honneur A 
Lan .une , là a placeurs dt je s Hommes là Ser- | 
vstenrs nommés ésdittes Lettres, au fnjet Je plu- 
ftturs Executions militaires faites en fon nom dans 
les follet de Ncufchâtd , de Mcufc ,Tuillan- 


court , I.andeviilc , A menti , Vaadcncourt 
là antres Lieux là Terres qu'il tenon du Roi com- 
me Fiefs des Comté de Champagne > comme aufji 
tm fnjet de divert antres Excès commis contre 
l honneur dudit Roi là de fa Couronne. A Paris 
au mon de Février 141 t. [La véritable Ori- 
gine des Marions d'AUàcc , de Lorraine , Ôc 
d'Autriche , fi Ce. Aux Preuves pag. 174 . 

Tiré de la Chambre des Comptes de Paris. Regifl. 
187 . Nam. *J,J 


confelfe en noftrcditc Court , que ^pbur l’honneur A 
révérence de noua A en notlre prefcncc il avoit re- 
mis 4 rcmrttoit aux Habitant de Ncufduftel tout le 
mau niant & ire qu’il avoit contre calx. Mais que cet 
chofc* nonobllms icelor Duc avoft dit 4 publié en 
plufteon lieux , que lesdits Habitaus avaient fait mou- 


rir fon Pcre, que non* 4 les groi Bou ripais dételle 
Ville en dirons Seigneur*, 4 non pa* luy : 4 que les 


vilains de ladite Ville fiufoicnt plu» grand recognOl 

ce 4 obeiflàncc à non* qu’à luy, 4 prenoient fuuve- 


Çardes, 4 fai liaient pfftfieurt appellation* de ladite Jus- 
tice. Et qai pi» cil, la Veille du faim Sacremcm l’an 


voir rcccu l’humble fupplicàtion de noilre très chier 4 
améCouHn Charles Duc de LorraimsA 
M archis, 4 de Chariot 4 Henry de DuJIcy , Thicl- 
leguin Prevoil de Challenay , Jehan fon F"îl*,Thicr- 
Celet Bouche feche , Thibaut Fils le Maire Thicbaut , 
Goariu fon Frere,Loyon Chappdain, Jehan 4 Girard 
de Pulrgny Freres, Jehan Loys , Anthoinc de Ville, 
Henry Hanzc, Henry Vaycr, Henry de Vcrbay , Mon- 
gin Druio. Jean de Bu/ey , Henry le Friant, 4 de Je- 
han Navel , contenant que comme foubz ombre 4 
pour oecaiion de ce que Colard Vclpignie, Colart Fo- 
ret, 4 Henry GoHnet de Ncufchalld , 4 comme ils 
difoient , 4 noilre Procureur adioûit avccqucs culx , 
nous ont expofé que les Villes, Chafleaux, Tares de 
Nenfchtfhri , de Chatlenoy , Froaart , Grant , A Mont- 
fort, 4 plulieurs Villes qui en depaidcnt tant en Do- 
nuine- comme en Fief, cftotcnc 4 font da Royaume 
de France, de la Comté de Chainpaigne , fubgiez en 
Fief 4 en Reflort de ladite Comte « Royaume. Que 
■1 eau le de ce ledit Duc de Lorraine nous en * fait Foy 
4 Hommage, 4 en eti nolhc Liège : 4 que l« h’iets 
du (xmité de Champaignc font de telle condition, que 
le VaH'at dl tenu de bailler 4 mettre en la main du 
Seigneur Féodal les Chalteaui 4 Villes fermées toutes 
fois qu’il en dl par luy requis. Autrement elles font 
arquifcs au Seigneur F codai, 4 les peut appliquer à Ton 
Domaine. Et suffi que le Duc de Lorraine par con- 
venance efpccial faite par fes Prttdeceflcurs dl tenus de 
ce faire, mestnement au regard dudit Ncafchufttl. Et 
difoient en outre, qnc par Chartrc* ancienne* confir- 
mées par nos PredcccfTeurs 4 par nous , les Ducs de 
Lorraine a» oient oâroyé aus haoirans dudit Neufchas- 
tcf pour culx 4 pour leurs Sncceircurs,quc au jour de 
•Soinâ Remv, ou dedans la quinzaine eiiliiivant , qua- 
torte pcrfomies de la Commune d’ict-lle Ville fcuflcnt 
Jurer, 4 eflcuiftnt l’un d’eulx en Maire pmir un an : 
uardevam lesquels les Bourgeois 4 Habitans tMcelle 
Ville feufTent trait tin en tous cas, 4 non par aufrte 
Jullice. Et que les Ducs de Lorraine ne mettroienc 
la main à aucun d’iceulx Bourgeois , linon par ladite 
Jullice. Et fe de tait ils les prenoient ou railoicnt pren- 
dre, ils les feroiciK délivrer à icelle Juitice. Difoient 


mil trois cent* quatre-vingts 4 neuf Simon de Th u Itè- 
res, homme fobget 4 fcrvïteur dudit Duc accompaigné 
de plulieurs hommes julques au nombre de trois cens 
chevaux, au feeu daceluy Duc, vint en I* Ville de 
Mcufc eüarn en noilre garde, 4 ou Bailliage de Chau- 
mont, 4 co icelle bouta tes frux, 4 y-ardi pluhcur* 


H ARLES par la grâce de Dieu Roy de France I maifons, print corps 4 homme», pJuûcuri meuble* A 
Savoir tàifons 1 tou* prefctis 4 avenir, Non* a- I beftiaulx, 4 tout mena ou pays de Lorraine. Que pu- 

- n-illf*rrwmr I/*h^n A # Vit!-# rl’Aniwv li'.Ama II r.-.i Xr 


avec ce qUc les Ducs de Lorraine ne peuvent cnfbr- 
cier le Chartel dudit Neutchallcl contre la Ville, ne 


y faire tbrict. Ce notiobllant le Duc Jphan-, P crc 
dndit Duc, avoir ja pieça pris par force ladite Ville, 
4 contraint les Habitons dTcelle à compofer i luy à 
la fbmme de dix mille francs , dont il reccut trois 
mil, 4 avoit fait faire ifliie par ledit Charte I hors de 
la Ville , 4 v faire foflèz A pont lem. J’ourqoov 
ladite Terre de Neufchafte! fût mife en nofhre main. 


reillemenr Jehan 4 Mflet d'Antrey FréycS Efcuycrs 4 
fervitcurs d’icclny Duc ou mois de May l'an mille 

3 uarrc-ceiits 4 un vinrent accompaignie? de pluficur* 
udit Duchiédc Lorraine, 4 aa fixa A pamiffion - du- 
dit Duc, en la Ville de Taillancoort fur Mcufc oudit 
Bailliage de Chaumont, 4 eu nortre Prcvollé de Vau- 
couleur, apartetunt à Colart de Fo Chevalier nortre 
Subget, 4 icelle pillèrent , 4 y prinrent corps cTh<mt- 
incs, meubles , 4 bclliaoix , 4 tout menèrent oudit 
Duchié de Lsirraine Et ccs chofcs venues à la cog- 
notHàncc de nos Officier* audit lieu de V'aacoulcur, 
ils fuirirem lesditt Jehan 4 Milct jusque* bien prés de 
Poligny en Lorraine. Aosqocfs no* Officier*, Girard 
4 Jehan de Puligay Freres Seigneur* dadit Pulrgny , 
otlcrent lçsdkt helhaulx A biens qu’il* «voient refeonr. 
jatlbit ce que ilz leur deiflènr qu’ilz crtoieiu à nous. Et 
les prinrent, cxnprifbnnerent , 4 «ictinrcor c.ir long 
temps. Et que auffi oa mob de Septembre l'an mille 
quatre cent* A un , Henry de (Jhmifonr , Girard de 
rulîgny Chevalier, Jehan de Pulrgny lion Frire, 4 Si- 
mon de Ttalbrcs accompagniez, de plulieurs homme» 
4 ferv heurs del’Hollel duait Duc, 4 du fireu (Ticeluy, 
coururent la Ville de Landcvillc, qui dl oudit Baillia- 
ge de Chaumont , 4 en icelle prinrent g ram quantité 
de biens meubles, 4 environ fix vingt» treize belles à 
cornes, 4 tout menèrent au pay* de Lorraine. Et la 
vigile Saint Simon A Saint Jade oudir an mille quatre 
cents 4 tin, Henry de GerNtvillicrs Chevalier , Bailly 
de Vonge pour ledit Duc, accompaignc de grant nom- 
bre de Geni-d’armcs lint en la Vil e de MeUfncoart, 
en la Prcvollé de Coilfy oudit Bailliage de Chaumont, 
laquele clloit en noilre garde 4 en ligne de ce y es- 
toit nos pcnooceaulx , qui furent par eu' v ;cttc 7 . contre 
terre bien impetueufemem. Et ladfce Ville pillèrent, 
4 y firent tres-grans 4 énorme* dommages. Sur quoy 
noilre Bailly de Chaumont cfrrivy audit Duc , lequel 
promit! de tout faire reftttucr : 4 pourtc y envoya 
iiollrcdit Bailly le Prevoil de Coirty, 4 aarrr* nos Of- 
ficicr», desqael* ledit Duc fcmocqua, 4 ne pciireut 
avoir aucune rcltirurion Et en eulx retournant, Un- 
ry fils de Jacob de Honnencourt , 4 autres Homme» 

A Subgez de oortrcdfc Cou fin les chaffercnt A jetietent 
par terre , bief Icrerrr A navrerait : Et ce au fcea de 
noôralit Courin.qai en fut tret-joyeux, A le eut tres- 
agreablc. 

Difoient auifr , que combien que par vertu de certai- 
ne* Lettres obtenues de nous par le dcfTmdit Colard 
de Fo Chevalier , commandement cuti ellé finr audit 
Duc, qu’il feirt rdlitoer pa» les detîusdits a’Autrcy les 
dommages fris audit Colard de Fo , 4 avec ce qu’il 
luy fut défendu fur pcinnc de deux cens mars d’or , 
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AnNO l u ‘ l nc mefFdll on fouffrift mcffiirc audit Colard de 
ru, ne à (es Hommes 4 Snbgez: Ce nonoMhnt , les- ] 
mu. dit» d’Autrey accompagniez de plulieurs tiens d’ar- 

mes ou mois de Février audit an mille quatre cents 4 

I 413 . un , boutèrent les feus en la Ville o’Amcnty oudit 
*' Baillige, 4 la pillèrent, de y lisent dommage de pins 
de quatre cens livres tournois , an frai dudit Ouc , qui 
tout ce eull agréable. Ht fur ce le Bailly dudit Chau- 
mont rescrivy audit Duc, lequel luy rcl'pondi que les- 
dits d'Autrey ne teroient aucune chofe fur ledit de Ho, 
jusques à ce qu’il en cuit ordonné. Ce nnnobftant, le 
lendemain S. Jean Baptillc mille quatre cents 4 deux 
lesdits d’Autrey accompaigniez desdits Bailli, Prevoft, 
& autres Hommes , Sugez & Serviteurs de nollredit 
Cotilin, à fon fceu, & de fon commandement, i for- 
ce d’armes coururent la Ville de Pircy lur -Mcufe, on- 
dit Bailliage de Çhaumont, 4 en la rrevofté d’Ande- 
lo, apartenant audit Cotard de Ko, & icelle pillèrent, 
4 emmenèrent bien pour ciuq cents livres de bellial ou 
pays de Lorraine, 4 en ce fai tant par tnanicrc de de- 
rilinn. le vous delcos de par le Roy , que vous ne 
dillipez ces vaches. L’un s’oppofoit, l’autre appclloit 
en Parlement. Et ou mois de Mars l’an mille quatre 
cents & trots , les gens Perrin de Dulley lurent en la 
Ville de Vaudencourt, qui dl de noftre dcmainc , & 
des Religieux de Luxu , 4 en l’oftcl Domaucin d’AI- 
Icnvillc prinrent belles, qui lurent menées à Rcinovil- 
lc en l’ollel dudit Duillcy. Sur qnoy il tut requis de 
taire rellitution ; Et pourec qu’il en fut retulant, furent 
mis en nollrc main certaines rentes qu?il mvoit eu la- 
dite Ville , & les Hibitaos d’icelle en noltrc garde. 
Mais ou contempt 4 haine de ce , Chariot de Duillcy, 
accompaignié de Simon de Meulières, 4 autres Hom- 
mes & Subgel dudit Duc, environ la Saint Jean Bap- 
tiüc mille quatrc-cents «St cinq, boutèrent les feux en 
nolhe Ville de Vaudencourt, qui cil nollrc propre dc- 
mainc, & la pillèrent, de y tirent dommage de mille 
livres & plus. Et depuis en l’Aoull enluivant ledit 
Chariot & Henry fon Frère & autres retournèrent en 
ladite Ville, prinrent corps d’hommes, & y boutèrent 
les feux. Et ou contempt de ce que un appel’, é , Je- 
han Petit, leur dill-quc c’clloit nul tait , & que ladite 
Ville clloit à nous , en nollre garde , ledit Henry le 
fery de fon cfpée en difant: Vccy en defpi de ton Roy, 
& menèrent lesdits Prilonnicrs ou lieu du Challellcc 
prés de Challenoy tenu de nous, & les rcnçonnercnt : 
C’clt à lçavoir Jean Breucl à XL. efeus , 4 Jehan Bi- 
got à cent efeus. Et combien que depuis lesdiics rcu- 
çotis fu lient arre liées , 4 qu’elles deuiîent demourer 
-> en furlcancc jusques à ce que nous en aurions ordon- 
né , & que ainli l’eullênt promis ledit Duc dt lesdits 
Duillcy: ncantmoins ycculx de Duillcy ont levé pour 
les quarante efeus quatre-vingts efeus . & pour les cent 
efeus , dcux-ccnts efeus , & ti demandent encore le 
principal qui montent à fept vingts efeus. Et par le 
fait desdits de Duillcy lesdits de V audencourt font tous 
deftrnits. Et que ou mois de Juing Pan mille quatre 
cents ôc quatre le grant Licbaut de Thiellcu homme 
dudit Duc couru la Ville de Bourbonne , qui ell dudit 
Bailliage de Chaumont & de la Prevulié de Coiiîy, 4 
depuis la vigile Saint Simon 4 Saint Judc oudit an 
mille quatre-ccuts & quatre lesdits de Duillcy acom- 
paignicz de pluiicur» gens dudit Du chié de Lorraine 
coururent les Ville» de Crammillieres & de Guigne- 
ville, qui font dudit Bailliage de Chaumont , aparte- 
nan* il Hue de Bullegniville Chevalier, y boutèrent les 
leux, 4 y tirent dommage de trois mille livres & plus, 
& environ huit jours apres y retournèrent , 4 ce qui y 
dloit demouié ddlruilircut, 4 rençonnerem le* Hom- 
mes 4 Subgci d’kellc, St les ont tenus apatis , en pre- 
, nain d’eulx pour demourer en leurs hoftclz. Et quand 

il» ycoient noz pcnonceaulx, qui eiloieut fur les mai- 
fons qui ardoicnr, cheoir, dloicnt par manière de de- 
iHïon : 7îr» ti bit» R #y, le R*y ebtety ta 5 ir Ray mrt , 
4 maintes autres mauicrcx de derition fai Cuit de nous 
& de noftre puilfancc. Lesquelle» choies nollredit 
Coulin avoit pour agréables, du moins n’en avoit pris 
v punition, 4 ne avait pas fait faire refUtation : combien 
une 4 requis. Et 
depuis mûrie Prevoft d’Anddo , avec lui le Subftnut 
de noftre Procureur, le transportèrent e>diies Villes, 
pour faire information des chofe, dcllusditcs , par ver- 
tu de certaines Lettres obtenues de nous par ledit de 
liu!!cgnivillc,4 ce fiuchan» lesdits de Duillcy. accom- 
paignicz de Simon de Ticullcres, bâtirent lesdits Pré- 
voit 4 Subftitut tres-enormcoient , 4 avec ce par for- 
ce leur rirent promettre qu’ils n’en feroient jamais 
pourfuitc, & nc leur en venroit mal ne dommage. Et 


LOMATIQÜE 

que ou mois d’O&obré l’an mille quatre-ccn*s 4 cinq AnnÔ 
Simon de Chaliillon , qui cil de l’Ottcl de nollredit 
Coutin, 4 de fa garnifon dudit Chartcl , pilla la Vil- Mil- 
le de Sionnc oudit Bailliage de Chaumont upartenant 

aux Religieux de l’Eglife de Saint Jaques ou Mont X 4 IÎ. 
l citant en noltrc garde, 4 U dommage* de ci nu-cents 
livres tournois, 4 plus. Et n’ont peu lesdits Religi- 
eux dire leurs jusques à ce qu’ils fe font mis en la 
garde dudit Duc. Et que depuis le premier jour du 
mois de Janvier oudtt an Geoffroy de Sampigny 4 au- 
tres Subgcz dudit Duc prirent du Priouré de Rinel le 
Prieur d'ilcc 4 tous les Biens , 4 le menèrent en L/ïr- 
raine. Et par Jehan Rencoort, Subglct dudit Duc a 
1 dlé courue la Ville de Mandrcval aparienaut aux Re- 
1 l'gieux de Mentant, 4 par luy ont dlé dommsgez de 
: quatrc-cents livres tournois 4 plus. Et que pareille- 
ment a efté pris l'Abbé de l’Eglifc de Maudrcvàl par 
Erart du Challdet Homme 4 Subgct dudit Duc , 4 
longuement détenu Prifonnier , ou comptent de ce 
I qu’il avoit plaidé 4 obtenu un Arreft contre ledit 
Erart. Et que tout ce qui avoit efté fait lur les hom- 
mes de ladite Eglifc lu tait ou compicmpt dudit Ar- 
1 rc <i , qui avoit dlé rendu en noftre Court de Parle- 
ment. Et que avccqucs ce ou mois de Janvier l’ati 
mille quatre-ccius 4 lix ledit Duc 4 plulieurs Gens 
| d'armes furent logiez en la Ville de Ber ri court oudit 
I Bailliage de Chaumont, laqucllodloit cil nollre garde, 

' 4 eu ligne de ce y elloient tus pcnonceaulx ie nos 
armes, lesquelz par aucuns des gens dudit Due, 4 en 
fa prelêncc, furent pris 4 traitiez par la boc 4 range. 

Es par manière de derifion diloient plulieurs. Or es- 
1 tu bien ttsmlsJe Roy, Roy, tu me te pues oyier : Vtcy le 
Roy que fm fris. ' Et apres ce, ccluy qui le faifoit les 
m:ft fur fuit espaule , en difant: l'eey bel munster. Et 
que n’avoit gucres , Henry 4 Charfot de Duillcy a- 
voient pris P Abbé de Habemont dud't Bailliage de 
Chaumont cftant en nollre garde, lequel «voit un pro- 
cès en noftre Conrt de Parlement contre un autre Re- 
ligieux: 4 par long temps l’ont détenu Prifonnier , 4 
par force l’ont fait renoncer à fou .Abbaye , 4 après 
l’ont fait tnorir. Et avec ce, la Femme dudit Simon 
de Ticulcres, Subgctte dudit Duc, fill prendre oudit 
Bailliage de Chaumont Jehan Willcincl nollrc Ser- 
gent , 4 le lift mener en Lorraine , ou il fut longue- 
ment détenu Prifonnier. 

Et difoicm encore, que par les gens , Officiers & 

Familier* dudit Duc avaient efté commis plulieurs au- 
tres mauvais cas fans nombre , lesquels «voient efté 
tait par fon commandement , du moins les avoir cul 
' pour agréables , 4 n’en avoit pris aucune punition , » 

• ne fait faire rellitution, & avoit eu fa part des pillcrics 
j faites par les gens 4 les avoit appliquez a l'on proftit , 

4 mamtesfois s’elloit mocqué de paroles 4 de fait de 
nous. Pour lesquels cas le grand Maillre de Nollre 
Mortel 4 l’ Admirai de France , qui lors dloicnt, tu- 
rent envoyez i puiflâncc de Gens d’armes contre nos- 
tredit Coulin. Et que finalement certain apointcineut 
I avoil efté fait l’an mille quatre-ccuts 4 lix , par le- 
quel ieeluy noftre Coulin avoit promis de comparoir 
en perfonne devant nous dedans le jour de Nocl lors 
prochain enluivant , & rcspondroit 4 le excufcroit 
des cas delïiisdits , 4 feroit venir avccqucs luy les 
Hommes, dont nos Officiers 4 Subgez fe doutaient; 

4 s’ils dloicnt refufans d’y alicr , il les feroit ban- 
nir de fon Pays, 4 ayderoit à nos gais i les pren- 
dre 4 en faire Jullice. Et que cependant toute voye 
de fait cclleroit. Et avoit toutes autres convenances. 

Pour lesquelles choies tenir il avoit foubzmis 4 obligé 
tout ce qu’il tenoit de nous , 4 en cfpecial les Chas- 
tcaux, Villes, 4 Chaftcllenics dudit Ncufchailcl 4 de 
Chslknoy avec leurs Apartcoaocci , 4 les avoit mis és 
main* de certains Commis de par non» avec ledit Chas- 
tel du Chailellct, pour iceulx gouverner Ibubz nollre 
nain jusque* à ce que par nous en r'uft »u»emcut or- 
donné. Et avoit promis comparoir par devant nous 
dedans ledit jour, fur peine d’eftre artai-it 4 convaincu 
des casdcftusdis, dont il eltoii çhtrgic. Et que nc- 
antinoîns il n’avott entériné nc accomply aucunes des- 
dites coiivfiunces. Mais qui pts dloit , environ la my- 
Raresme qui fut l’an mille quatie-ceut* 4 neuf, pour- 
ec qu« aucuns & des plus grans Bourgeois de Ladite 
Ville n’allercnt pas au devant de noftredit Coufit» qui 
venoit en lailite Ville^A que l’un d’icculx habitans en 
exeufoit les abfens , luy d:li qu’ils n’dloiem oîcz ve- 
nir, pource que ou leur avoit rapporté qu'il les mena- 
çoit. Ieeluy Duc avoit rclpondu 4 juré qu’il nc leur 
vouloir aucun mal : Et en faiguant de vouloir punir 
ccluy qui avoit fait ledit rapport, il avoit commis eert 

taioec 
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A N NO bunc ‘ pour au informer far ce. Parqaoy 

ceuh qui t ’efloient abl'entez rfloient retournez en la- 




IA II. <Ji«e VH Je cuidans dire à fouveté. Kt que le quinzic»- 

— — nie jour du moi* de Février l’an dciluuiit ledit l)uc 

I. 1 I f . «était cutré en ladite Ville» 4 depuis avoir tari fermer 
* J tooic* le* Fortes d’icellc. Et ce hüt , par fort com- 
mandement les Gens d’arme* qui y efluient avoient 
couru par ladite Ville, 4 pris de» plus notables Bour- 

E eoi» de ladite Ville josquet au noinbtc de vingt 4 
oir. Et avok lait publier , que fc les Femmes ou A- 
ml» de«J’t\ Prifoauicrs faifoient pour fuite de ce, qu’U 
les fwoit mourir : 4 que les Gen» d'armes indillcrcin- 
menr avoient prins tous les biens meuble» desdits 
Bourgeois, 4 les biefs 4 vins clin». en leur* Hofleh, 
dont punie avoir elle portdc ou Chntlcl dudit lied , A 
parti- diilrkpée susdits Gens d’armes. En quoy la- 
dite Ville -iv. it elle dotnma 4 Kde de cent mille fram. Et 
cependant ledit Line «voit lait entrer en ladite Ville 
Ctnq ou lit cents Alemam, qnl tirent pis que devant 
E* le premier jour de Mars enfuivant l’un desdits Pti- 
foani exs , nomme Guillaume Hucl,avuit elle prias par 
Henry de Docillcy & autre* letvitcurs dudit Duc, 
qui de la voulcntc dudit Duc l'avaient nord (ans te 


vouloir lafflcjj confclfi» : 4 tout en haiuc de ce qu’i 


a voit pris une Sauvegarde de um , nu de nos 

Et que depuis ledit Duc «voit l'aie coorir les- 


«liis Gens d’armes par noflre Royaume jutqaes fc la 
Fauche , 4 luit piller 4 rober lcd» Pays. Et uuc pour 
c«s coules le Bailly de Chaumont tcscrivit auait Doc, 
qu’il cdlift des chofes 4 exploits deffusdis , 4 qu’il 
Be procédai! aucunement que railbmiablcment contre 
tesdit» de Nrufchaflcl Et pour les Lettres porter 
avoit envoyé deux de nos Sergents audit lieu de 
• Naïf- Trichallcl ». Ausquel» Sergents il fut dit qn’ib. n’en- 
**“"**• trerokrit point en ladite Ville. 4 leur furent dites plo- 
lieors proies iniurfeofer. Mais ou coutctnpt de ladi- 
te referiptrun, ledit Duc avoit fait praire quatorze des- 
di?. Prifonniers qui citaient oudit Chaftd, 4 le* avoit 
faiz métier tres-dphonndlcmcnt comme larrons 4 
mordriers ou Pays d’Alemaigtic , 4 les avoit longue- 
ment faix dacnir Prifonniers en leps en grant pauvreté 
4 milcre. Et les autres avoit touffeurs fait dacnir 
Prifonniers oudit Neufchaftcl. Et avoit aucuns d’iecuU 
Prifonniers rançonnez à trois cents frans, les autres à 
quarc cents , 4 les autres plus ou moins félon leors 
chevaliers. Et avec ce avoit fait porter toutes les ar- 
meures de ladite Ville en l'on Chaftel , 4 tait renîr 
fermée la Porte de ladite Ville de la partie de noflre 
Royaume , 4 les autres Portes par où l’en va en Lor- 
t raine avoir fait tenir Ouvertes. Er auffi avoir mis gens 

d’ Armes en iadirc Ville cfloingcrs 4 autres , qui ne 
laillbicnt entrer nos Officiers , 4 qui ddlruitireut 4 
gnflerem les biens citant en icelle Ville. Et qui plus 
ell, avoir fait faire lofiez environ ledit Charte], 4 rom- 
pre certains murs contre M. teneur dudit Arrefl. Et 
auffi plufieurs des gens dudit Duc à puillrmce d’ Armes 
ertoient alcr prendre de fait en plufieurs Lieux de nos- 
tre Royaume hor* desdites Terrez plufieurs biens que 
lesdirs de Neufchaftcl y avoient mi» 4 retrait, 4 en cs- 
pecial en l’Abbaye de Mirovaoft un coltVc apartctiant 
i Jehan Ferot l’un desdits Prifonniers , ouqud avoit 
quarante mars en vaille! le d’ Argent, fix cents escus en 
Or, 4 plufieurs autres joyauU en valeur de deux cents 
escos. Et en la Maifon de Colart Bcaupigné , qui 
«ftait en noflre Sauvegarde avec fes Biens , ledit Duc 
avoit fait prendre cent dix queues de Vin , mille ra- 
feaux de forment , 4 autant d’avoine , qui valoicnt 
deux mille livres Toornois , dix chevaux tant à fclle 
que de harnoiz , vingts fit» de plume, vaiflcllc d’Ar- 
gent, nappes, roihillcs, 4 autres biens meubles, qui 
pouvoient valoir unie cents livres Tournoir 4 plu*. 
Et avoient fah bottier hor» de ladite Ville la Femme 
dudit Colart. Et depuis avoit fait prendre de fait bes- 
tes ellans en noflre Royaume 4 hors de la Terre d’i- 
edut Duc , apaxtenans audit Colart , 4 les avoit fait 
mener on Pays de Lorraine ; apres ce qu’il luy avoit 
eflé lignifié dercchicf que ledit Colart eftoit en noflre 
Sauvegarde. Et ou contempt d’icelle Sauvegarde, 4 
en roilcl de Colart F erot avoit fait prendre cent re- 
feanlx de froment , cinquante refeuulx que d’orge que 
d’avoine , trente queues de vin qui pouvoient valdir 
tTois cens litres , vaiflellc d’Argent 4 joyaulx valans 
fix vingts livres, cinq chevaux, 4 plufieurs autres meu- 
bles: qui pouvoient valoir unie cents livres, avec tous 
les papiers 4 Lettres obligatoires des debtes dudit Co- 
• tort , enfcmble fes bdli-s baillées a moitié. En quoy 
fi avoir eflé domrnaigté de cinq cens livres 4 plus. 
Et tous les biens meubles, coffret, papiers, 4 environ 


deux mille belles à laine , 4 plufieurs groûct belles AnNG 
apurtenam audir Henry Col inet. En quoy il avoit eflé 
dominai/ ié en deux mille livres : Et avoit fait faire 1411 . 
fetnbiabJea exploiz és hortdx des autres qu’il tenoit - ■■* + 

i’rifii/iiiicrs , parqaoy ils avoient eflé dom maigiex. cn 1413 * 
la fonitnc de cinquante mille livres Tournait. Et de- 
puis avofi contraint k» Habitant de ladite ViJIc à re- 
noncer au procès qu'fia avoient en nollrcdttc Court, 

4 à palier Leur» de conflitutt Procureur pour obtenir 
un cungié d’accorder & cunicntir ce que dit cfl , 4 à 
faire un hccl de plotub pour foire licier IctdHcv Lettres. 

Et que pour ces caofes le Bailly de Chaumont par nos 
Lettres Patentes avoit requis audit Duc qu’il reparaît 
la cliofcs dclliisditcs, 4 qu’il nous rcsqnvm fon ta- 
tauion. Et par nos autre* Lettre* «toit fait comman- 
dement audit Duc qu’il délivrât! la corps desdits Pci- 
fon nier s. A quoy il avait desobey. 

Et depuis {celui Bailli s’ertoit trainpond devant la- 
dite ViJIc de Ncufcbaftel , 4 fait commandement de 
par nous , que l’eu luy en feifi ouverture. Mai* il n’y 
avoit trouvé aucune obciUânce. Et pourec eu ligne 
de rébellion avoir getté une verge Manche en ladite 
Ville. Et ce fait, pourec que par information il avoit 
tronvé la choies dcfl'asdftcs clbre v rayes , il avoit ad- 
J ou rué devant la Porte de ladite Ville noflrcdit Confia 
a comparoir en perfonue ai nollredirc Court de Pari* 
ment, à certain jour enfuivant Et les antres d ci Jus- 
dns à comparoir auffi en perlbnnc fur peine de bannts- 
fement. En tàifant lequel expiait , cculx qui dloicnt 
en ladite Ville avoient mis trait fur arbilrilrcs , ten- 
dans pour traire audit Bailli 4 à fes conipaiguuns , 4 
avoient fait fcmblant de getter 4 ruer pimes fur luy, 

4 fiiit grant noife 4 tumulte ai derrifion 4 conrcmpt 
de oollreditc Seigneurie. Et que ou contempt dudit 
exploit ledit Doc gvoit fait preudre un po de biens qui 
dloiciu demoom és Maifon s desdits Colart Beaupi- 
gné , Colart Serot , Heury Coii.iu , 4 autres. En 
quoy ils avoient eflé dommagiez en la fomme de dix 
raille livre»*Toumois. Avec plufieurs autres belle* à 
laine 4 à corne, qui leur apartenoîcnt, 4 les avoient 
fiw mener au Pays de Lorraine. En quoy ils avoient 
dlé dommagiez outre la valeur de dix millr ligrcs 
Tournois 4 plus. Et qui pis crt, deux jours apres le- 
dit exploit but , ledit Duc dloit venu en ladite Ville, 

4 avoit fait vuider foflèz dudit Châtie! , plus fon que 
paravant enfoncer icelui Chartcl, faire pont levis, plan- 
ches contre la Fortification de ladite VUle, rompre 4 
abatre la mors derrière de ladite Ville, 4 rompre la 
roche pour y faire chemin 4 voyr. Et depuis , pour 
ce que un nommé Jehan Ouvry de Chaumont démou- 
lant audit Chaumont , noflre Bourgois font moyen , 
qui efioit alcz vcoir fo Femme audit Neufchallcl , a- 
voit requit au Bailly dudit lieu qn’iJ lai donnait congié 
de foy en partir 4 retourner audit Chaumont , 4 de 
mettre hors certains bien* qu’il avoit en ladite Ville, 
difl audit Bailli qoi lui avoit refùfc ledit congé, qu’il 
iroii au remède devers nos Officiers , icelui Bailli ou 
comptait de ce l’tvoit fait prendre 4 mettre en fous 
de folle , où il avoit cllé longuement détenu Prifon- 
nicr. Et auffi ledit Suppliant avoir pris Mongin Ra- 
qucnculc , pourec qu’il avoir appelle de fa Jullicc de 
Ruiilêul près dudit Nenfehadri. Et auffi avoit pris, 

4 fait faire audit Maillre Jaqua Setot pi* que aux au- 
tres Prifonniers, «1 haiuc de ce qu’il avoit dlé Tabel- 
lion ai nolit*t Prcvoilé d’Ar.ddo, 4 qu’il avoir com- 
mife aux Sièges dudit Bailliage de Chaumont- Et que 
quant il avoit elle prins 4 mené oudit Chaftel de 
Neufchallcl , il avoit eflé mi* en Ion pourpoint, 4 dc- 
chancic. Et que plufieur* Chevalier* 4 Escuyers du- 
dit Duc, qui avoient elle à ce prefrns , lui avoient dit 
par manière de derifiou telles paroles : Cy a belle pn- 
Jf , •f'pejt , « ppellf : Or Jy w tou Roy y*’// u ntgns 
mder. Et ai l'eflat dcffiisdit fu mi* en prilàa. Et en 
ootre , que ledit Duc avoit défendu aux Habitons de 
ladite Ville de Ruilfcul, qui font d’anciaineté fuhgez 
4 de* ufoges de Neufchallcl , que d’orrvnavant ilz ne 
fc tera(Tcnt foubz eux de leur baanierc , ne de leurs 
ufoige», & te* avoit condcmpnrz en cent livra Tour- 
nois d’amende , pourec qu'il! s’dtoienr tenuz foubz 
NeafchalteL Et en oultre leur avoit détendu , qu’ilz 
ne taillent ii hardrz d’eutx confciller ou détendre par 
ceulx de noflre Royaume . ne de les faite venir audit 
lien Et avec oc avoir fait prendre 4 dacnir Prifon- 
ohi par trois jour* audit Neufchallcl , en haine de ce 
uu'il avoit appcllédu Maire 4 d'un Sergent dudit lieu, 
et relevé fon Appel en noftrcdite Cour de Parlement, 

4 par Prifan l’avok contraint à roioncier audir appel , 

4 4 bailla plcget jusque* à cent escus , de luy rappor- 
ter 
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3 ,6 CORPS DIPLOMATIQUE 

A«<NO tcr ,c ‘* lf Ajournement, lequel H «voit destin ré & get- , fcptiesmc jour de Juin mille trois cents quatre-vfnitts As\o 
* te ou te u li toit q.i’il luy avoit cité baillé. Et en oui- j un de fuivam IVrtVt & execution» d'iccluy Lesquelles 
X4II. tre depuis ledit Àdjouniemetu , ledit Duc avoit tait nouvelletcz & cntrcj rinfes par iceluy Ârrell auroient I4ÏX. 

«1 ailcmbSer le» habitans de ladite Ville , & tait lire un ] cité callées,antvillécs *• miles au néant. Et avecques — , 

I 4 I ?. Kscri qui contenoit que lesdits Hablians confcllaftênt , ce avoit exempte dés lors iiullrcditc Court à touliours 1411, 
~ ^ que icclui Duc de voit avoir une poterne en Ion Chas- mais les Habitans de ladite Ville de NcufchaileJ de la ^ 
rctet pour’ y entrer fins le confié desdits Habitans. Jurisdtâion, Obcilfancc, & bubjeétinn dudit Duc * 

Et qoe ainli l’avoient 011 devoient avoir fes Predcces- de les Succelfcurs, * les avoit déclarer eûre & devoir 
leurs, * que Icsdîti Hibicam «voient fait abatre la po- demourer Subger de nous * de nos Succcllcurs fans 
cerne quant ils avoient fait faire les murs entour ledit moyen , & ledit Duc cftre encouru envers nous en la 
Challel. Et pour ce avoient elle condempnex en dix , lbmmc de mille mars d'Argcnt , & mille mars d’Ur 
mille livres, dont Ils «voient payé trois mille , A le pour les des c (brillances par luy commifes envers nous, 
furplus leur quittent , Ht avoit contraints iceulx Habi- dont cy ddfns ctt laite mention,* qui font contenues 
t*m à promettre par la foy de leur corps , * fur Po- en ladite demande & prouffitdu default desdits deimn- 
bligatkm de leurs biens , à tenir le contenu ou dit deurs. Lesquelles peines, fomme*, * autteî adjudi- 
Escript , & i renoncer au betietice de dispenlation cations delfusditcs noftrcdite Court voult & ordonne 
de leurs fermens, à tous Droit Impériaux , Apoftoli- ' cfhe prit) fes fit levées fur lesdits Supplians de lur leurs 
ques * Royaux, & aulli à toutes opposions & ap- Biens quelsconques , félon la forme desdites adiudica- 
pellatiom. tions avant tomes autres amendes ou confiscation*. 

Pour lesquels cas lesdits Supplians avoient elle ad- Et li les avoit condemncx és despens desdits Co- 
journez en noftre Cour de Parlement, c’ctl à fçavoir lart Bclpignic, Colart Fourot, & Hctny Colins , es 
ledit Duc à comparoir pcTlbnncl'cmcnt , & les autres noms * qualitci que ddïus : la taxation d'iceulx refer- 
à peine de bannKIemcnt , pour respondre à nolkrc Pro- véc par devers noftrcdite Cburt. Et avec ce, ledit Duc 
cuieur General,* à tous autres qui Partie fe voudrout par !c betietice de nollrc Procureur avoit cfté condem- 
tuirc à fin civile, lur le contenu en nos iiCttre* fur ce né ù rendre * reüituer aux linguliers PnTottniers de- 
données:* que au jour i culx afligné n’clloicnt venus mourans en nollrc Royaume environ ladite Ville de 
t ne comparu», A pour ce avoient crté mis en default. Ncufchaftel, les dommages & pertes qa’ih ont eues 

Ec depuis avoient cfté adjmuncx i veoir adjuger le * foutFcnes par les pilleries , roberies, cour fes, & au- 
prourlit dudit default , à comparoir en perfoune , * très crimes * deliz par luy & par les gens, Subgicz & 
fur peine de bannitfement en noftredit Parlement , à Alicz fais, commis , * perpètre? depuis vingt ans en 
certain jour lors etiluivam, 6 intimation que veinlfent ça à compter du jour de la dartc dudit Arrelt. Dcs- 
ou non audit jour , on procéderont & iroit avant cti | quels & de la valeur d’iceulx noftre Procureur premic- 
l’adjudication du prouftit dudit defaut.qui par lesdits de rement lur ce informé feroit creu par fou ferment jus- 
Ncufchaltel * nollrc Procureur avoient elle lors bail- j ques i la fomme de quarante mille livres Tournoi* & 
lie par cscript par devers noftreditc Cour, * fur l'ad- ; au dcfîbubz. Et li avoit & à noftrcditc Court déclaré 
judicaiion dudit banniftl-mcni & confiscation de leurs tous les Fiefs * Arriercfiets eitaus en noftre Royau- 
biens , en oultre comme de raiibn feroit. Et depuis | me, que lesdits Supplians tenoient de nous pu moyen 
avoit cfté fur ce tant procédé, qu’ils avoient elle mis : ou fans moyen élire à nous à noftic protfit commis, 
en quatre defaulx. Par vertu desquels il as’oil cité dit Et avec ce les avoit * a binuiz de noftre Royaume, < 5 e 
par Arrcii de nollredirc Court , qu'elle tenoit * rient ' confisqué i nous le rclido de unis Icuis biens , fi 
lésait» Supplians * chacun d’eulx convaincus *attaims comme on dit ces chofcs plus i platn apparoir par Ic- 
des^ras, crimes,* maléfices ddliisdits. Et avec ce les dit Arrell , qui fut prononce le premier jour d’Aouft 
avo;t A a condampnez, * chacun d’eulx pour letout, dernier palié. Far vertu duquel Arrell, & de l'cïccu- 
à rendre * mettre rcalmcnt * de fait en noftre main toire d’iccluy , ladite Ville de Ncufchallel , * geaera- 
lesdits Thierry Porcelot,Mai(lre Jaques Fourot, Lam- 1 lement toutes les autres Terres, Pollclfions, A Rcvc- 
bclcit Helpigné, Jehan Fourot, Aubert Chitflct, Hu- nus que ledit Duc * les autres Supplians déifias nom- 
gucs Cnabayc Hclm, Jehan Fouren, Guillaume Coli- tuez avoient & tenoient de nous tant en Fiefs comme 
net, Thierry Grcnnicr, Mangin Chondd, Humhclot en Arrrereficfs,cn dit avoir cfté prinliis & tnifet en nos- 
Bovelincs, Maugin Rogueufe , Mangin Raciucte, & ! tre main : & tellement font cmpeschccs que lesdits 
Jehan Urry , * aufii tous les autres Prifonnicrs pre- , Supplions n’en peuvent jouyr ne ufer , ne des fraii * , 

feus par lesdits Supplians audit lieu de Ncufchaftel , & Revenus d’icelles. Et depuis fe lôit trait ledit Duc 
depuis par culx transportez , dont dcfTus eil faite men- par devers nous , * nous ait humblement fupplic * 
lion. Et aulli i rendre & reilituer tant ausdits Prifon- requis, que attendu plulieurs gratis * notables fervîce* 
t niers , comme ausdits Colart Bclpignié, Coulart Fou- . à nous * à nox Predeceilcurs faits & rendus par fcS 

rot , * Henry Colinet , en la qualité qu’ils avoient Prcdecclleurs, * par luy mesmes aufG en nos Gucr- 
procedé en celle partie, tous leurs biens priiis déclarez res & ailleurs , * mesmement en celle par nous der- 
«1 leurdite demande , & prouftit dudit default que eux nierement faite devant Bourges, que fur ce leur veuil- 
out baillé par devers noftreditc Cour, comme dit ell. Ions impartir noftre grâce. P ou R ce cft-il que nous ^ 

Dcsqueh * de leur valeur & extimation ilz (croient* ccs chofcs contidcrécs, & les bons & aggreablcs fervi- 
lèiont creuz par leur limplc ferment jusques à la fom- ces que faix nous a noftredit Coulin eu nos Guerre* 
inc de cinquante mille livres Tournois,* au dclfoubz. * ailleurs, comme dit ell , & espions qu’il faire cn- 
Et avec ce avoient & ont lesdits Duc , Henry * Char- core ou temps avenir. Et nous recordans que en nos- 
lot de Duciltey, Thielcguin Prcvuft de Chaftcnay , & tre Ville de Mcleuu oudit Voyage de Bourges avions 
chacun d’eulx pour le tout ellé condcntpnez à reinte- ù noftredit Coulin oâroyé & accordé que ledit Atrcft 
grer noftre Sauvegarde par culx enfrainte en la pcrlbn- ne feroit pas rendu jusques à ce qu’il auroit cfté ov en 
ne dudit Guillaume Hucl , * en icelle réintégrant & fes jullifieations. Laquelle chofe 11e luy a pas elle f«i- 
reparant avoient & ont cfté condemncz à relbblir pu- te. Mais a cfté douné ledit Arrell par vertu desdft* 
bliquement ledit feu Guillaume par ligne ou par figure defauts fans lui oyr. Voulans auîfi en celle partie pre- 
à fit Femme & à les Enfans. & à tunder aulli en l’E- facr mifericordc à rigueur <Jc Juftice. A noftredit 
glde cil laqucllci! cil entené, une Chapelle ou Cha- Coulin & autres Supplians ddfut nommez , * à cha- 
pellerie perpétuelle à leurs despens doüce de cinquante cun d’eulx , pour amour & comanpLtiou d’aucuns 
livres Toumoiv de rente perpétuelle admortie. De la- gratis Seigücuis de noftre Sang * Lignage , que de ce 
quelle Chapelle la collation appartiendra de plain droit nous ont plulieurs fois fipptié * requis, Avons quitté* 
à nous * i nos Succeftcurs Rois de France. Et aulli remis , * par ccs prelcntcs de noftre grâce espccial , 
i airervir bien & fo'>ffifanimci>t à ladite Femme & à plaine puilTance, & suictoriié Royale, quittons , remet - 
fesdits Enfans cent Tournoi* de rente par chacun an tons, & pardonnons les cas , oftènlcs , maléfices * 
aux vies d’eulx , * aiiffi à leur payer pour une fois ban deffusdit: Avec toute peine , otfeufe , * amende 
deux mille livres Tournois. Avoient auffi & ont elîé corporelle, criminelle, * civile , en quoy iL * cha- 
lesdîts Supplions * chacun d’eulx condcmpncz pour le cun d'eulx ont cfté condempnez envers nous * noftre 
tout envers lesdits Frifonnicr» Colart Belpignie , Co- Procureur par ledit Arrell. Et toutes autres orlenics 
lart Fourot, * Jehan Colinet , és noms & és qualitcz * excès par culx fur les drconftances * dépendances 
Qu’ils procèdent , en b fomme de vingt mille livres de* choies des fusdircs commifes. Et avec ce pour 
Tournois pour leurs dommages & interdis. Et en certaines * jullc* con fi détalions , qui à ce nous ont 
o ure avoit & a etlé ledit Duc condempné i mettre en meu & meuvent , leur avons donné , quitté * remis, 
eft ir tontes les nouvel Ict ex & cmrcprinles par luy fai- donnons, quittons * remettons, par ccs mesmes prê- 
te» * perpétrées audit Lieu & Ville de Ncufchaftel 1 fentes toutes les amende* & autres choies 01 quoy ilz 
contre l’Arrell prononcé contre luy en noftreditc Cour ; ont par ledit Arrell dlé condamnez envers nous , * * 

de Parlement au prouftit de noftre Procureur le dix- ! tout ce qui par ledit Arrell nous a cfté adjugié: * le* 

I rdiituun* 




DU DROIT DES GENS. 


A N NO ^Minions en leurs Terres , Scignorics , Jurtiecs , & 
** Jurîsdiélions à nous déclaré» commues par icelui Ar- 
I4II. rdl, fie à leurs bonnes tiunes oc rcncimmécs au pays 6c 

à leurs biens tint meubles comme Héritai.; es; comme 

1414. »lz ciloient par avant ledit Arrcil. hatistacliori faite à 
’ J partie dvilcincui tant iculemcnt. Et fur ce impolbns 
fi lence perpétuel à nollre Procureur General. 61 dou- 
tions en mandement à noz amez & tcauli Conlliilm 
les gens tenait* , de qui tendront noltrcdit Parlement, 
aux Bai H A deTroyes, de Chaumont, A de V'ittry , 6: 
à tous nos autres Julticicrs A Officiers prclens, A ave- 
nir, cmi à leurs Licuienaos, A à chacun d’culx li com- 
me à luy appartiendra , que de nos prclcntc grâce, 
pardon, A rcmillion* ils fajTem f ibud’rent , \ initient 
icsdîts Duc , Chariot & Henry de Duilley , T.ucllc- 
quiti Prcvoll de ChaJtenoy , Jean Ion Fil* , Ticrcelot 

Boudicferhc Fiiz le Maire, 

Thiebault Garin fou Frère, Loyon Chipe Main, Jean 

AG Jehan Lo «y* , Anthoi- 

nc de Ville, Henry Hauze , Henry U 


3 P 


. . . . Dtouiii , Jehan de tiullcy, Henry le Fu- 
raut, A Jehan le Navel , A chacun d euh joyr St ufer 
pailiblemeiu, comme il» CdlbJcot parafant ledit Arrcft, 
A nonobllaut icelui , ne quehconqties autres Ordon- 
nances , Mandcmens , ou dc&nlc* faites ou à (aire au 
comrairc. Sans les travailler , moleticr, ou empe*- 
cher, ne fonifrir dire travaillez , molcftez, ou emptt- 
chez en aucune manière au contraire. Mai» le leur» 
corps, ou aucuns de leurs biens ciloient ou font prit», 
dctcnui , ou empevehez , qu’ils les leur mettent ou 
T fient irnttre tautoll A fins dclay à pleine délivrance. 
Et que ce foit ferme choie & diable à tomiours, nous 
tvuns fait mettre ijoftrc beel 11 cet pre lente» : (âuf en 


Majcftatcm noftram ipfis Kcgia libemlitate ubertos im- 
penlbrum immeinores , Dct timoré penites rclcgato 
Crimcn Lsfic Majcftati* incidere non verentes, quen- 
dam Ladislautn de Dura cio aJlênurn Apulix Regem 
in Knjna nollra l>al. A Croati* duieram, imd v crias 
in iplurutn propriam perdittouem cundein in Rigrtn 
Hangar ix Ac. cnrotundo. Nos de dictî* Reçus noi- 
rris per pnediâi Ladiklavi inductionem prxrcudcnics a- 
licnafc , quo ind ido, idem ulurpira lit» quadain pre- 
tcnla aucloritate inter caetera* naîtras Civitates , quis 
in prxmitlis nollris Ual. A Croatie Regni* occupave- 
rat, noilratn Civ. Spal. prxfâtam occupando, candem 
Hervoyc pro tune noltri culmiuis notorio Kcbelli , A 
infiddi Adhxrcmi dederat , A donaverat , A ipl'um 
Hcrvoyam cju*dein nullr* Civitatis Spil. creaverat in 
Ducem , demom nabis à prsiiomnato D. Weuccsla- 
vo Krairc noft.-o cinffimo expeditis , A conliimirutis 
prxdclis neg'K is A tact» féliciter in amcdtda Régna 
nollra redeumibus au'ilio Altiflînii Dci antediâo La- 
dislao de Duracio de Rcgnis noliiis ciclufo, A protii- 
gato port plurimorum tempomm curlus , dum fuprad. 
Hcr. fuper fui* excilfibus , KrPel.ionibus, lilftdcl.ùiti- 
bus, A Crîminc Ici® Majeitatis entra culmcn notlras 
Celritudinis nequiter petpetratis, t nortra démenti bc- 
ttignitate grattant A inifericordiara obtini’iJet, attento 
permaxime quod idem Hcr. mole fcmdutis, A xratis 

décrépits ac infaecunous ex il ti ret die- 

bus fuis labentious ad occafum, quorum cuni;dtr.it>o- 
ne ea que fini per Majeftatcm nullram donari comîn- 
gerct brévia tempori* curticulo ad nos A facr-m nos- 
tram Coronam rcvolvere porte agnovimus , A pro eo 
quod idem Hcr. fe ad uortri culminis fervitia prompte, 
A fidelher ferviturutn perpetuis tcmpuriDus oiKnb.it , 


autres choies noflrc droit A :'autruy en toutes. Donne j libi fxpcdiélam Civitatcm notlram hpafaten. ipii Hcr- 
à Paris o*J mots de Février l’an de grâce mille quatre j voye Ducalis Dignitatis Titulo cjusdem Civitatis Mag. 
cents A douze, A de nollre Régné Je x x xiii. * ** ' " ,v 


Per U Roy tn l'on griiM ConfeU y Mooliiytteur 

U Duc de Iiourj/jHgue , Loyi Duc de B-izoeret 


inligniendo de nortre Rci’ix plenitudiie Potcliatis, ac 
quamplura Caflra , A polKlIioues nortns , ac iu tîi^. 
nom tincers diiemonâ ipfutn in Oiinpatrvm n>>rtr um 
(r -c , L,f\, tsmt uc u*mcici , i aflumeiido libi pto lingulari honore, quuddam Cicno- 

? Arc ko vttqut de Bourses, U/ Eves.fnet d’hvreux, | dinm, Scz (ignum DijCouis quod nos uua cum bere- 
de C'HUuc-t, & de Tour use , le MurefibM Bau- niiiima Principe Domina Barbara Rcginu Hong 6cc. 
ticaut , le Chancelier de G menue , U jurant AT an- CÀmthorali nollra cariljinu , A quampluribus j\ lundi 
tre d > /JiJlel t Meffire Axante 4e Craon, lei Sei- ■ Principibus nolirorutnquc Regnorum l?;troniuns , A 
fretart de CrVf , de Muu/kerou , de la l / iefvrl/e , Nobilibus Procl'cfl s in ugnum indtlfbluhilis Sodetotts 
du Bo'JJdy , tf de Mouteuay , le ” 

Heu io , le Gahm tTAuuay , Meffirt 
Trntt /utile , Meffirt Jehan de Coure elles , Meffire 
EJyt/t de Jaclevtlle , M.ùflrei Enflât 6e' de loutre \ 

Raoul le daigt , & Guillaume le Clerc tflotent. 


G. Bar r au. 


CCI. XL 


|. Août. S l g 1 s \i u n d 1 Romanorum iÿ Hungdrut Rcgtt 
Di filouta , tjttà Hervoykm Ducem S pal.it i 
06 Rthelliontm (J ïnf.dtlitatem fuam omnibus fuis 
Poffeffionihus , Ilononbus 13 fir-tferlim Titulo (3 


Borgne de la gellare fotemne duxaam.is couferendum ; qui» tum 
Pierre de la pridetn Magnificus Zand.ilins Regni nollri Borne 
" Wavvoda fidelis nollcr diloüus uni cutn aliis eitudem 
Rcgni nollri Bozux. & al oram Regnorutn iioltrorum 
fidciibus iu Rvgno Rascix apnd lllurtrcm Prin< 'pcm 
Dezpotnm didx Rascix tidvlem noltrum contra l’xvis- 
fimos Turc.1» , & aliarum Birbaricarum fxvarum Na- 
tionuin Gentes Crucis Chtiili perteenr. A hlasphem. 
qui partes d:élx Rhascix hoftiiiter intnverant iu nos- 
tris iervitits fuîllêt conlliiuttls . idem Hervoyc congre- 
gatis fibi certis complicibus , A Annoruin gemions 
aidi Zandalii, namque Liaiira A qutmplures pulli-ifn»- 
ncs contra cdictarn & prohibitionem noitrx Alajv llatis 
hoftiiiter invadendo es pugnavit, Catlrotum corumactn 
homincs, Divino A hununo potipuiico timoré, nccun- 


Honvrt Ducalis Ditnitatis ph.it 13 depinit % : do crudelitcr, A inl'uper malum malo accumul: 
Crvitatem vr<i Sralati «i /MW tAliimm IM- , lc " d " • P" lu™ c.im lins Licim, 

, rj . ; , ,, • aux per quosdam tiJelcs nollros spud cosdem reperte 

y» m SM, & rvKifi* M'mhrum Cmm* Un- ? UM 'r„; cta! , & ali „ ««irari. uin, 

l*rue refunut y (3 de novo incorporât $ Tus /c^c, ... c-w.-. j: c..«* ?.. ata.», o — 

ut à dicla Cor ont uunjuam aise nu ter , Titulo ta- 
rr.cn Duo lis Dtgtntatis ab taftm penitttt remoto. 

Datant in Pulfano in Fcflo B. Petti ad P’incula 
141 [Joannes Lucius de Rcgoo 
D-doutix Libr. V. pag. *67.] 

Os S ici sm u n nus D.G. Rom. Rex, femper 


ut in fubfidium fus m.tliric in diclnm Kcgrtnm nos- 
trum Bohcmic properarent, tanquara atoll r i culminis, 
A lacrx nolirx Coronx nottHius Kcbcllrs, A tu fidelis 
mamfdlus venire invitaver.it termentum fu« veteris 
iniquiratis A imbrix , quo pluribus prweriti* tempori- 
bus inter fldeles Regnorutn ntiftrorutn prxdictorum 
confuevit procurare (juerras , A discordes tuta gens 
rcnovarc omnium, A lingnlqrum honorutn,d«norum 
. A bcneiidorum , urputi compaternitatis, hocictatis, 
A"g. ac Hung. Dal. Chroat. Ac. Rcx, menmri* A plurimorum donoruni prcdietonim , quibus ipfe 
comme nu. •nui» tcuure prxû-mium , fignilirantcs qui- ( prx exteris nollris Regnicults per Majcftatcm nollnm 
bns espedit univerii*, quod fidèles nollri oniverfi , A 
fingnli Nubiles , Cives , A tota Communias nu lira 
Civitatis Spaieti prothna prxtetita difturbiorum tem- 
pora prudenUT remiiiUccntes , per quosdam vid. Prx- 
latos, Baroncs , Nubiles A aüos quosdam nollros 


N 


démenti benigilirate extiterat tedimitus , A honnratus, 
immemor A oblitus, nos uni cum Frxhtiv , Btruni- 
nus, A Regnoruin nolhorum Procerîbus maturo prx- 
hahito fuper inde Traâatu , A comilio eundem Her- 
voye tanquam nollri atlininis, A facrx noftrx Coro- 
Regnûolas in Regnis nollris, quibus Majcllate nollra j nr notorium Rebellent, A infidclrm manifelium om- 


in tiegno Bohctm*,apud Scrcnililmum Principe»» Do- 
minant Venceslavum cjusdem Rcgni Bohcmîœ Ar. 
Rtj;ern Frai rem uoftram carilTimuin, pro irugnis , A 
ingentibus ipfius D. Veneeslavi Fratris nollri, A nollris 
ptorriis faâi* , A negotiis expediaidis , nec non Rei- 


nibus , A lingulis luis CJalIri» , pollêrfionibus , ac qui- 
busifhct fuis Honotibus prxfettim TittPo Daealts Dig- 
niratr* prxnominatx Civitatis Spalrtî , quo Titulo us- 
que modo frétas exthit atquc fuuibis, decrei intus fo- 
privandum, dellituendum , A degradandum ; imà 


publics A totius Chriilianitatis incretnento , A com- privainns, deft. degr. uiiivcrlas A fng il.-**. Lircrat fu- 
modo conftituta cnnâi iidem l'rxlati, Bironcs, No- j per qtiibuscunqnc Caftris , Poflelfionibus, Vil!», Tc- 
biles, A alii fuprafcripti Patemojum beiielidorum,pcr 1 loncts A corum Pcrtincntiis, A Houurtbus quibuscon- 


Tom. 11 . Pari. F 


Zi 


que 


Ann-o 

M' 3 . 
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55* CORPS DIP 

ANNO ^ uc oomînîbo» roctrentur , A prrfcrt'm Titulo , fie 

Honore ptxdiâ* Ducalîs Dignitatis per nodram Majes- 

14X2. tatem vcl Prxdeceflores noilros Reges, aut quoscun- 
J que alios cidcm Hcr. datas fit con. revocantes eas fit 
aiinullan. vigore prxfciuium mediante, conunittimas- 
que quamplurimi* tidclibus noüris Prxlatis , l3*roni- 
hus , fie Nobilibus oc ipfi cim valida eorcm potemia 
înfurgendo , contra fxpcnomina;u:n Hervoyc noltri 
culminis notorium Rcbellern fit intidclem manitèdum , 
ac unïvcrfos fit lingulos fuos complices Adhérentes , fit 
fîbi fubjeâos, atque fubditos , tam nubiles quàtn iguo- 
bilcs , qui à prænominato Hervoye avcrteic , fie à fer- 
vitiis fit obedientta fuis rctraherc , ipfumquc Hervoyc 
dcfcrcre, fit relinqucrc, fie ad linum noftrx Majedatis 
veltni ad Dom ; mim ipforum natnralcm redire non cu- 
rarciu, vcl reculât ent procedcre, fie eosdem ctiam in 
orcgladü ii ncccfte furet ad pixdanduin debitx fidcli- 
tads obedientiam compcllcre , univerfaque Cadra, 
PolTcfiioncv , Resque fit Bona apud manu s ejusdem 
Her. fuorum Adhxrcntium complicium,Subjctlorum, 
fie Subdit orum proditorum nodrorum Rebol lium infi- 
dclitaiem occupare fie au fi cire , fit eidem nodr* Ma- 
jedatî infiscarc debcant , fie tnicantur. Idcirco pramo- 
minati Nobiles , Cives, & tota Communitas Spalcti 
fxpcdtàx , prxmidâm Rebeliionem fit intidclitatem 
fipediâi Hcr. prudenter fie folerter animadvertemur 
prxmiflbnun quoque nodrorum Decrctorum, fie Edic- 
torum Mandata meritô fomiidanda agnoscentcs ; qui 
confiderantrs ctiatn ut ipfi femper fie ab antiquo noftris, 
fit O liai Screniîîttnis Prîneipibus D. Ludovic» R 1 . B 1 * 
R». Pw. fit Soccri noftri earilTimi, ac ctiam aliorum 
I). D. Regum nodrornm I’rxvkceflbrum ecmporibus 
fiJele, fit iiicorruptum membrum facrx Corunx Reg- 
ni Hung. inviolab'üs fidditatis conllamîa , absque ut- 
lius infidclitatis rcprehenlioni* evtitcrint , potius ad fi- 
num nollrx Majidatis convolare , fie debîtam, prottt 
tenentur, nobi» fit facrx nodr® Coron* prxdare obe- 
dientiam, volontés quod alicujus Rebcltion» contanii- 
nari mendi , aut infidclitatis nota quabbet denigrari ; 
iidom Nubiles, Cives, fit tota Communias, fe fit dit- 
tam nodram Civiutem Spaleti nodri culminis , fie fa- 
cri noûii Diademaris Ditioni tanquam corum naturali 
Domino, prout de Jure debebant fir tencbancur, fubje- 
ccrunt in perpétua: fidelitaris condantia apud nos fie 
nodram fteri Regni Hong. Coronam jugiter perman- 
furi. Ut aorcm fipertominata Civitas Spal. Nubiles, 
Cives, fit tota Communitas pro huiusmodi fuis fideli- 
tate fit obedientia , quibus Ediélis A Mandatis nollrx 
Majedatis , absque cujuvvîs rendent ix Rcbellione, pa- 
rvndo, ad qreinium nndrx Majedatis, fie facrx noltrs 
Coron* redire, fit reverti lbllieica A prumpta fuerunt, 
fe fentiant aliqualem rcinuncratîortem nodr* Régis II- 
beralitatis reportatc , ipfos N obi les , Cives , fit totam 
Communitatem fit Civ. nodram Spal. in univerfU, & 
dngulis fuis pertinentiis nobis, A fier» nodri Regni 
Hungar** Ooronx , noftrisquc Icgitlmls SucceUnnous 
Regni Hung. prxdicli Regibus tanquam fidèle, fie prin- 
cipale membrum rdnmimus , redaura. fie approbainus, 
fit de novo incorporamus; Titulum veri) Ducalis Dig- 
nitatis, quem prxnomin.itus Hervoyc, vel quicunqu* 
aller ad fuatn laudem, fie fingulatis honoris Titulum 
à culmine nodro, vel î prxfato Ladislavo de Duracio 
feu à qu<icunquc alio Rege , vel Principe impetralfi: A 
acquitîvide dignoscitur, A ah eadem Civ. Spalati remo- 
vemus, delcmus, & fopimus, cidcm Her. fie fuis Hx- 
icdibus , A podevis umvenis , A fingulis , A quibus- 
cunque aiiis , fxpedidam Civitatem Spalatum impctcrc 
volcntibus perperunm filcntium vigore prifentiuin im- 
ponentes, nibilominus committcmes feveTiflime, quod 
nullus pridiflorum Nobilium , Civiuin, aut quorum- 
cunque aliorum nodrorqm fidelium fepè fatum H. aut 
fuos Hxrcdcs amplins A de extern Ducem prxnotni- 
natx nollrx Civitatis Spal. ab indignât ionc Majedatis 
nodr® gravidima , quam , contrarium facientem eo 
faâo volumus mancre , audeat nominare , aut przfu- 
mat quomodolibet appel lare ; quam quidem Civitatem 
nodram Spal. cum univeilis , A (îngnlis fuis peninen- 
tiis praxliâis apud nos, A facram noltram Regni Hun- 
garia Coronam volumus permancrc ; iinmo ailumi- 
mus , promittentes , quod eandem nu I Ii mundi homi- 
num pro aliquo fervitio , Amicitia , feu Pecunia , vel 
Thefauro ctiam quantumeunque magno vcl pretiofo à 
nubis, A à dida nodri Regni Corona quousque nobis 
viia conceflâ fuerit , volumus alknarc , ditocntes, A 
decernentes hoc prxfenti nodro Regio iJccrcto , ut 
quicunque nodrorum Succefibrura Regum prxfuam 
nodram Civitatem Spnlat. à prxd. Regni Huog. facra 
Corona pro aliqua mundi Pecunia, vd ThcJàuio , aut 


lomatiq.ue 

pro alicujus hominis Amicitia , fiai fervitio aliquo i TVlSNO 
futuro temporc alienare prx lump fer it, vel allcnerc at- 
tctuarciit, anathemati lit fubjeClus, A inluper Omni- I4IÎ. 
potentis Dci,A Giorioiilf. Virgin! s Geuitticis fus, née 
non B. B. Ladislavi A Stcplumi Regum indignadoiicm 
«o lado fe noverit incuriarum. 

Datum in Pulfano in Fedo Beati Pétri de Vîneula 
Auno Domitii 1413. Regnormn nodrorum an. Hung. 

Ac. 27. Romani vcr6 37. 


CCLXII. 

irbcit^ncff / h>cbutc^ 3 J)tO i. Sept 

îTÏA’fffîic Sigismunuos, (Staff 
fcncb bon / tic (SrAfl jcmftt 

tiefeé Ülaf)tucné / ntbfi feiaen antern J^mfctiûff» 
ten {u Scrleritunâ gictf. ©fben |u (£uc / an 
< 5 t. @ilgen«^tog 14* j Pièce, tirée d’u- 
ne Information de Droit prcicntcc à l’Em- 
pereur de la part du Priuce Abbé de St. 
Gau.cn 1710. Ibus le Titre de SKcttwtg 
ter Çi>rtn unb iKccfyteti trf ^Arflltc^en ©uffté 
©ana . ©atlcn. Aux Preuves Num. L 

pag- 

C’eft-à-dire, 

Invtfliturs dû Comté de Toggenburg donnée p tr 
/’ Empereur Siüiimond vu Comte F r e- 
dcric. A Cuire U jour de Saint Ciliet 141 1. 

wn ©natcti SRJuiift^t 
itung/ iu allen 3«?tcn9Rctct Nfi Çdidi^/uut» 
juc llngctni SDaliiiaticu I Creatieu/ îc. 5\ùuq/ bc* 
tennen unb tutn huit offtubar mit tiffin ©rie ff/ 
allen ben / bit ifcn fefjen/ Pbet ÿÿtra (efen I fca§ fût 
Und fomiueu ifl / ber (Étcl ^ribericl) ©raoe ^ct 
îorfenturg/ îtnfec unb beg lifter ©ctreucr/ 
unb bat \h\i birmitigücfe gcbeucti I tafi \vu ihn 
bie ©caffctafft jue ïodenburg / unb aile anbere 
©raffctdffte unb jÇcrfcbaifte / bie fin 2)f rbern I unb 
er bifjl)« Ôftttt uttb berbra^t fiaben I unb bit bon 
îîiig unb bcui J^cil. SXitbc ietien rûren / jn bec» 

Ii rben gncbiglicb geruben; t.g baben mit cti.’ccdKn 
fol»d)e (tue borgenanttn ©tbe / unb oiicb gctttue 
unb wiliige bimfle I bie fie botbern I Hnfer ©er fam 
an bcin Wid>c I offt unb birfe unbtrbtcjfenlid) &• 
tljan Ijabtn / berfclb {Çnbricb UnS unb bem SRicJ^e 
tcglic^en tut / unb furbaff tun fol unb tnag I in 
tûnfftMcn ; unb b.ibrn ihm baruinb tic ber* 
genaaten ©rafftbafft juo îoefenburg / unb aile au* 
ber fin ©raffcfoafft unb J^ttTicfmtft / mit alien unb 
iglicben iren l CFren I Ôlu&c ni 9îcttttn/ 

©eric^ttn/ 3wingen I ©tnnen unb 3ugcbbrungcn/ 
tooran ober mu tic gênant flnb/unb mit alicm bem/ 
bag mit ihm bon 9Uc£tâ rnegen baran lnt>cn folten/ 
unb ju berlohen h«ben I gnebiclkb wrlnhen y unb 
tcrlicfccn im ouc^ bit ton Çdhmfditr Jtftng* 
lidjer Çülacfct unb trcfirct 5H$i(fen / in 5Craift 
fcig ©rictfv / toeb unfcMbltcf) il né unb bem 9\icbe/ 
an iinfer/unb fojl nberaianu an fîner SKccbtcn/ unb 
bec tergenante $ritrkf> b^f oucÿ Hué / alé cinem 
$Rômif5>cn JtAng / taruf jÇulbung yt(jan mit ©d 
lûbbe / unb f£çtc / alé gemonli^ unb billidj ift. 

SDîit Hrfmtb big ©rieffé l berflgclt mit Unfctm 
Sdîmifdien R'ùnglkhen nnhawgcnbcn 3nfîgel / ©c* 
ben ju dur I nacb dhrifié ©eputt / bicrunhuntert 
3<ir / unb bernât^ m bem btitjefjenbcn 3are / an 
e>t. ©ilgen'Iag/ îlnfec SKictc be§ Üagrif^eu ic. 
in ben fibenh / unb befj in 

bem bntten 34$rc. 


CCLXII I. 



DU DROIT DES GENS. 


Anno cclxiii. 

1413. 

7. Sept. ^ compagnement , eu Converti en entre Raoul 
ot Louer Evêque de Metz, (y Ch a R* 


de tous les Proflis , Mues , Droitures , Rentes, Esino- ANNO 
lumens 4 Revenus , toutes 4 quelconques q.ic ven- 
ront , venir pourront de debveront c dites Villes du 
Dam de KcmcrcviUc en quelconque minière que ce 
foit, comme dit efl. 


u il uuuti avenue ae v-t* a k- t r. - .. ~ 

r\ 1 r 1 / •» r . fct cesdit* accompiienemcns avons nous hvesque 

les Duc de Lot raine , par lequel ils Je tram- | dc(îijs dits pour ^ nos S uccdlèurs Evesque* ou 
portent réciproquement , partie des Revenus de , ellcus confirmés de Mets, promis 4 promettons Iciul- 
qncljues-unes des Terres de leurs Dépendances , ment «m bonne fojr & en vraies paroi le . d’Evesque, & 
pour le temps de trois années. Fait le 7. Siplem- lui» l'obligcmcm de tous nos Biens 4 des Bi-ns de 
h-t 141 !. f La véritable Onv.ne des M .1- 5" ho "“"n. J" 1 *" P rtft “ s & "»>"« 

Ton. J Alliée, de Lorrain , d’AUTiche, &c. C "' ,L '. 5 Duc L , d f Lorraine A March» Jrfh, 1 dit 
a » * ~ a . pour nous 4 nos Hoirs avons promis lealimnt en b«>n- 

Aux Preuves, pag. 100. Tire des Archives de , lc foy 4 cn vraie paroi le de Prince 4 lut* l'çbligemcnt 
Lorraine . } de tous nos Biens & des Biens de tous nos hommes 

Subges , prcfcm$ 4 advenir , de tenir fermes dit cfta- 
MOu* Raoul de Coucy par la grâce de Dieu & du blés chacun de nous endroit foy par la mcnicic que 
lâirtc Siège de Rome", Evesque de Mets pour I ddTus ell escrit , toutes lesdîtes trois années durans, 
nous, nos Succcilcurs Evcsques, cllcus ou conformés fans aller faire ou fouffiir à faire ne aller au contraire 

A,. M,.k r. Gn... ... n... A. I JL r,.,. f,.'., C,.,c rrr.l.n.T.'n P» MnUVll. 


de Mets. Et nous Charles Duc de Lorraine 4 j en menicre que ce fuit, fans malcngin. En tesmooi- 
Marchis pour nous & nos hoirs , faifons fçavoir 4 ! gnage de vérité nous Raoul de Coucy Evesque de 
congtiuiflans à tous que nous pour le bien commun , ) Mets, & nous Charles Duc de Lorraine «3c Mar- 
proutfir & honnour de nous, nos Terres fs. Pays, par I chis dellus dis avons fait mettre noz fccili pendant i 
bon confcil, advis de meure deliberation fur ce devant j ces prêtâmes Lettres que furent faites Pan mil quatre 
ehue, avons fait accompagnement cnfemble de ccrtai- ; cens 4 treize le feptiesme jour du mois de Septembre, 
lies nos Terres fit Villes cv apres cscriptcs par la me- j du défions efl escrict : Par Monfcigncur le Duc, Par 
nicre que s’enfuit. C’cft £ fçavoir que nous Evesque Monfcigncur de Mets, & pour Secrétaire Poire T, 
dcliusdit , avons accompaignîé 4 accompaigttons par IJ. de Almama : Scellées de deux fiels de cire ron- 
ces prefentes Lettres , noftredit Coufin le Duc , les g t à doublet queues. 

Hoirs ou ayans caulê en tout le tiers entièrement de 

tout ce que nous avons à caufc de noflre Eveschîé de C CI X ï V 

Mets en tout le vaul de Mets, c’eil aflçavofr és Villes ■* * 

Danccy , de Chaftcl , de Chaielle , Mollin , Longue* ■ - .... . TT T , _ c-_*- 

ville, le Sccy,Sctey> Monrigney 6c au tiers de la moi- Frtuga feu Indtict * inter Henricum V. Re- tf. Sept. 


lié de la Ville d’Ars fur Mouzcllc, 4 és bans, linas- 
ecs , appendices & en toutes appartenances d'iccllcs 
Villes durant ledit accompaignement par l’espace de 
trois ans entiers continuellement cnfuîvanrs tant feule- 
ment, cn commençant au jour de la datte de ccs pre- 
feutcS Lettres , & fiuiflint le feptiesme jour du mois 
de Septembre l’an mille quatre cens & feize , pour pan- 


grnt Angine , Carolum Vf. Rigem 
Francise in ahquot menfes cmtlufe. Dat. apud 
Lrnhngbam die tf. Septembre Anno 141 J. 
[ R Y m v. u , Fœdcra , Convcmioncs , Ctc. 
Tom. IX. pag. jtf.] 


re, avoir, lever & rcccpvoir par noflredît Coufin le HenrIcus, Permiflione divin! , Mene- 

Duc, fes Hoirs & ayans caufc, la tierce partie de tou- venfis Epis copus, tFilliebnus Dominus la Zouebet 

tes les Rentes, Proflis, YfTues, Emolumcns, Levées, Locumtcncns Caleiïi , & Jiiejrdns Ilolme in utroque 
Prifcs, & Revenus quelconques de toutes lesdîtes Vil- ; Jure Licrntiatus, 

les, en toutes chofes quelconques , excepté noflre Ju- j Ambafliatorcs , Nuncii, & Commiflàni Domtni 
risdiâion fprritaellc, noflre Clergé , & nos Fiefs , 4 I noftri Regis, 4 per iplum fpecralrtcr deputati ad con- 
ce que nous avons esdites Villes â caufc de l’Abbaye 1 veniendum , in Marchiis live Partibus Picardii , cum 
de faiuâ Vincent. Et pareillement 4 en femblant ma- j Ambaflîatoribus, Nunciis , Cornmiflâtiis , 4 Députa* 
nierc , Nous Charle$ Duc de Lorraine 4 Mar- . tis quibuscumque, poteflatem fuScwtltem habentibus, 
chis dcffiis dit , pour nous 4 nos Hoirs , avons ac- ! pro parte Francis , de 4 fuper nonnutlis arduis Can- 
compaigné 4 par ces prefentes Lettres accompagnons tiï, Negotiis , 4 Mareriis , Bomini , Honorent , & 
noflredit C'oulin l’Evcsquc de Mets pour Iuy, fes Suc- Commodum umusque Regnorum ( Anglix, viddieet, 
celfeurs Evoques ou efleus cnnfcrmés de Mets ou 4 Francis) concernentibus , 

ayans caufe de la moitié de tout ce que nous avons és Univcrfis , prxfcntcs Litcras infpcélurïs pariter 4 
Villes de Rcmercville, de Ballbncourt, de Villenne, audituris, Salutcm. 
tPEtbcvjHer 4 és bans, finaiges 4 toutes appendices, Notum lacimus quùd, 

& appartenances d’icelles Villes , pour avoir , panre, Cùm nuper (intrante, fcîlicct, menfe Augufti ul- 

Icver 4 rcccpvoir par noftredit Coufin l’Evcsquc de timo lapfb) ad partes has scceUdimus , pluriesque 
Mets, fes buccetlcurs, ou cllcus con fermés de Mets, poftmodûm 4 vicibus iteratis , unà cutn , Revcrcndo 


icelles Villes, 4 nos Fiefs que bous avons csdires Vil- . cix , Magiftro Radutpbi Majorn Prspnliio Ecckfix 
les. Lesdits accoinpaigncmens durant par l’espace de ; SandK Donaciani Ürugenfi , 4 M igillru Johanne Jlno- 
trois ans entiers continuellement enfuivant tant feule- ; nu Archidiacotio Avalooênfi , Àrnbaxîatoribus pro 
ment, en commençant au jour de la datte de ccs pre- j parte Francis , qui a tempore prxnotato 4 pro dsdctn 
fentes Lettre'. 4 limitons le feptiesme jour du mois de Caufis vénérant Bolohiam, cum ludicicnti poteflate ad 
Septembre, l’an mil quatre cens 4 fcîze. Sc voulons | prxmiifa, perfoiialiter convcnerimus in Eccklia live 
nous Evesque deifusdit que d’orefenavant lesdîtes troii 1 Capelli de Lenlyngham , tanquam 1 «ko aliàs in lîmili? 
Années durans 4 non plus , les Officiers , Maires, | bus cunlueto, ibidemque fuent, inter prx iotato> Am- 
Jnftice 4 tous mennans esdites Villes d’Ancey , 4 bafliatores pinîs Francis 4 nos, de 4 fuper malt» & 
Chaflcl , Chaïtelle , Molin , Longueville, Lesccy, variis mareriis , tim quorumdam attemptatoruin repa- 
Scicy , Moniigncy , 4 dn tiers de la Ville d’Art fur rationibus, quàm aiiis multiplicibus , qux ad Pacein 
Mutuelle, foient respondans 4 respondent è noflre- 4 tranquillitarem didomm Regnorum disponi 4 con- 
dit Coufin le Duc de Lorraine & Marchis ou à fes ferre poflè credebanturqjrolocutum diutîùs & coliatum. 
Hoirs, du tiers de tous les Proffis, Mues, Droitures, Tandem tamen, 

Rentes, Emolument, 4 Revenus toutes 4 quclcon- Quia prxmiifa longiorcm & maruriorcm deliberatîo- 
qoes que venront 4 venir pourront 4 debveront , en nem, dit ationem , 4 traâatum exigere videbantur. et 
tout ce que nous avons esdites Villes dudit Val de eo quod fuper hiis crunt Confœdenui Partis utrius |UC 
Mets en quelconque menicre que ce foit comme dit priinitùs confulcndi, 

efl. Et pareillement nous Charles Duc dclfusdis { Ideirco, habitis fuper hoc moltis confidentionibus, 
voulons que d’orefenavant lesdîtes trois Années du- i ântinos diéforum Ambaxiatorom Partis Auglic 4 nos- 
ram , les Officiers, Maire, Juflice, 4 touî mennans 1 tros pariter 4 mutuô movemibus , & ad obvùndurn 
esdites Villes de Rcmcrevillc, Bufloncourt, Villanne, ! Airuris calibus 4 iiiconvcnicntiis qui poflènt ab otraque 
& d’Erbeviller foient respondans 4 respondent à nos- Hartium verilimiliter infurgere vcl oriri , impedîmen- 
tredit Coufin l’Evcsquc deflus dit ou à les Succcflcurs i tumque non modicum 4 turbationcm (quod abfit) 
Evcsques ou ellcus confermci de Met», de la moitié 1 atterre Negotb principali, 

Tom. II. Part. L I Zi 1 Nos , 


Google 



Anno 

M«3- 




CORPS DIPLOMATIQUE 


Nos, virtutc Porcftatis, per fupradiâum Dominum 
nollrum Kegem, nobis, per fua* Patentes Literas, in . 
hac parte , coucclTx ; quarum ténor icquitur in hcc . 
verba , 

UF. MRicrs, Deigrotiil, Rex Anglùe \d Fnnti.e, 

* *■ tsf Djtfinsuj Hibermx , omnibus, ad quos pue* 
fentes Lucre pervenerirtt , Salutem in Domino feinpi- ; 
cernant. 

Noverit univerfitas vcllra qiibd , 

Ad honorent Dei , ac fanguinis ChriAîani eftiifio- j 
nnn, manque ac dampns irrcparabiüa evitanda, 

Qu* , liante Goerti inter nos A AJvcrforistm nos- ' 
tr mm de Fronda , vcriiïmi I ircr A fine dubio poccrunt 
evenire, prout jam vcracitcr evenerunt , ficut tranfoâî 
tanporis curfus cdocet inanitefte, 

Inclinvnor A ailcmimus ad trafhndum cum difilo 
Adrerfarie ne/lra Je Francia , 

Et ob hanc cattfam tnittimus , de prxfcr.ti , valus | 
partes Picardie, Vcncrabilem Patrem , Heurte nm E- 
fisccpuM Menrtenfem , A , cariflimos Conftngu incos 
nuliros RicharJum Cçmiscnt Ip’ecrwic * , A U tlhe/mum 
Djjnwtttm U Zonche Locumtetieiitem \ ille nollrœ 
Calefii, ac, dilecrum A fidelcm nolhum, Hendenm 
Dominum le Scrop, ueenon , düeâos Clcricos nolhos, 
Magilirutn Jobmtncm Grenebnrjl Lcgtim D' tâorcm 
Prwh-Jiiotariuni nollrum , A Magillrum Rithmrdam , 
Hohne in Lcgibus Licmtiatum Canonicum Eborum, 
De quorum ridclitatc, discretione, A induilria p!e- 
nius confidentes , 

Ipfis fer, quinque, quatuor, Vcl tribus cormndcm, 
dedimns , conceflimm , et commifimus , ac damus , 
conccdimus, fit committimus, per prxfciHc>,fufticicn- 
tan auâorfntcm , picnamqoc ac libferan putdlatcm , 
A Mandatuin generale fit fpecialc, pro nobis fit noinP 
ne noftro, née non pro Subditk , Colligatis , fit Con- 
foderaris , Kegnis, Terris, fie Dominiis noftris , citra ' 
fit ultra Marc,qaîbusolmquc locis fit trmporibus opor- 1 
tunis, Cum d;do Adv etjori» de Fronda fa c. prout fu- 
pra Je Dot. 14. J ni. 

Dedimus, ccpimus , acccptavimus , fit concordavi- 1 
mus , tenoreque prxfcntium , dainus , capimus , ac- j 
ceptamus, fie concordamus , nominc prseiati Domini 
nnllri Regis, fie pro ipfis , unà cum fupra noininatis, 
Johanne Epitcop» T’ormucnfi , Johanne Domino de Cro~ 
nsaco , Magillro R a Juif)» Pr-epofîte , fie Magillro 
jtbcnm Hnomt Archidtacono , Àmbaxiatoiibus didx 
Partis 1 ranci*, qui limilitcr, fie eisdem de caufis, vtr- 
tuteque Potdbuis , cîs attribut* per Literas , quarum 
ferles fequitur ctiam iu hxe verba, 

PHar L E 5, par la grâce de Dieu, Roy de France , 
a tou? cculx qui ces Lettres verront , Salut- 
Savoir lailons que Nous, 

Confiai» a plein de fiens, loaultcs, prudences, dis- 
crétions, fit diligence de, no». Ami», fie Foialx , U'allc- 
ram Comte de Samt Fol If de Lhtey nollrc Cou lin 
fie Gonflable de France , John Evtsqme de Tornay , 
David Seigneur de Ramvnxet nollrc Cjmbcllain fit 
Mailler de Arhaîcllrirs de France , Jehan Sire <le Cro- 
ny noftre Chambellain fit gram Sourciller de France, 
Mai lire Raoul le Moire Prévoit de Saint Douait de 
Bruges, tour noz Confcillers, fit Maiftre Johan Hue 
nome Secrétaire, 

Les quelles avons n’agairs ordennez d’eulï dans- 
portier es marches de Picardie , pour allcmblcr avec 
certains Mciligiers ou Àinbaii'itcurs de la partie d'An- 
gleterre, pour parler d'aucunes befoignes touchans le 
bien do deux Keanino, de I rance fit d’Angleterre, 
Dciiran s de tout le cuour, fur tout! choies terrien- 
nes. 

Pour l’onneur fit revcrence de Dieu , faire nollrc 
devoir envers lujr , fit rendre a chcscun ce qui lui ap- 
pertient , fit pour clchevir l’clfufion de fan g humain, 
fit les gTans fit irréparables maulx fit domaiges qui lônt 
venur es temps palfez , fie peuent encoures advenir 
pour occafion de la Guerre d’enter Notu fie la dit 
Fouie A' Angleterre , 

Venir a bonne Paix, 

Iceulx nos Aintmatcurs deflùs nomez erifcmble, 
les cinquc, quatre, ou trois d'eulx, avons, per grand 
fie meure deliberation de piufours de noflrc Sang fit 
Lignaige, & autres fages fit prudomes de nollrc gram 
Confeil , commis, ordonnez , fit députez, fit, par 
la teneur de ces pretentes , de nbftrc certaine feience , 
commettons, ordonnons , A députons noz Procureurs 
fit certains Meft'aigers cfpcciaulx , fie leurs avons douns 
A donnons plein povoir , auûojitc , fie Mandement 


cfpecial, de vaoquer & entendier a traifiliet , ponr fit _/\,NNO 
ai noun de Nous, Alics, & Confédérés, noz Reau- 
mes. Pais, Terres, Scignorics , & Sobgicts quelcon- 141 2 , 
ques , ou Iciur Gens, Procureurs , ou M-ifaigers , 
a\ans a ce (infifant povoir , de A fur bonne , ferme, 
fit perpétuelle Paix , enter Nem , noz Amis, Allez, 

Subgictz , Paiis, A Scignorics , d'une part, A les dits 
cf Angleterre , leur Amys, Allez, Subgictz , Paix , A 
Scignuries, d'autre part, 

Et de pour ceo convenir A aflctnblcr , ou prendre, 
accorder , A accepter Journées, Licuv, A Places, 
tant A tielles que bon leur fcmblera pour convenir A 
alfembler , pur nous A en noftrc nom , pour not dPz 
Aliez A Confederer , les Reaumes , Scignuries , A 
Subgiz de nous A d’eulx, avec les diz Mclliiigers d'Fn» 
gleterre, ou quelconques aurres périodes, de quelque 
elbt ou condition, eu prééminence qu’ils lovent. ayant 
povoir de la dite Partie X F.ngleterre , corne dit cil, en 
quelque Lieu A Place que bon leur fèmblcra, 

Er de aler A culx tranfportcr pour ce, fc nieller ell, 
ou dit Paiis d’Engletcrrc, pour ouïr A entendre dili- 
gemment tous les chofcs, que ccuîx de la d'te Partie 
A culx ou leurs diz Aliez vouldront dire , deelairier , 
ouvrir, A parlaincnter, de A fur tontes les qucllions, 
debaz , querelles , demandes , violations de Trêves 
paifes , Guerres, A Des cors quelconques , leurs cir- 
cumllanccs, depcudcnccs, incidences, adjaeem , & 
connexes, qui oneques furent es temps pal Te» , font, 

& peuent élire enter Noms A la dit Parry XEngleter- 
re, les Aliez, Royaumes, Seignorics,A Subgiaz d’u- 
ne part A d’autre, 

Et de ouïr les voyes , moyens , A maners que ils 
vouldront ouvrir & deelarier de leur partv , pur venir 
bricfmcut a bonne A vrajre Paix final , enter nous & 
culx. 

Et fur ycclles entendre A procéder avec culs , loît 
per Trieves ou AbQinences de Guerres , generales ou 
particuliers, longues ou brictVcs, par Mer A par Ter- 
re, par réparations deues A covenabics de tout?, at- 
temptatz faiz A perpètre», au contraire des diz Trêves 
pailccs ou par autre voye quelconque; 

Er fcmblablemenr de ouvrir A dedaricr , pur peins 
A en nollrc nome, A pour noz diz Aliez. , les Reau- 
mes, Scignbrics, A Subgiz de nous A d’eult , per 
noz diz Mellagcrs A Atnbaxateurs , a cculx de la dire 
Partie X Angleterre , tout ceo que bon leur fcmblera, 
de & fur tuutz les «mettions, debaz , querelles, viola- 
tions de Trêves pailccs , Guerres , A Descors , leurs 
circumllances, depcndenccs , A adjacent? , incidences 
A connexes, ctifemble toutz les voyes, moycnes , A 
matières qu’ils adviieront dire meilleurs pur venir 
bricfmcnt a la dite Paix final , (oit per les moyens dc- 
fusditz , ou par quelconques autres liâtes , honnora- 
blcs, A raifotmables, pour A au Bien, Honneur, Pair, 

A Tranquillity des Reaumes , Scignuries , A Subgiz 
de nous , A de noz diz Aliez, 

Et fur toutes les choies defusdiz A chcscun d’icel- 
les, leurs circumllances , A dvpcndcnccs , appointer, 
acordicr, décider A déterminer, commander , ordon- 
ner A faire inhibitions A deflence* phtincmciu A en- 
rienneut corne nous mesmes ferions , 

Et tout ceo , qu'ilz auront appointic , décide , de- • 
termine, ordonne A accorde , jurer A promener en 
l’amc de nous a nous tenir , garder , A accomplir fir 
meroent A inviolablemettt , A en bailler leurs Lettres 
fubz leurs Sealcs en fourme deue A convenable , les 
quelles nous conferincrons per les noftrcs , (e meflir 
cil, A requis en fortunes, 

Et gencralmcnt de faire, en toutes les choies defus- 
diz, A chcscune d'icelles, leurs circonllaucct, depcn- 
denccs, incidences, A connexes, autant que nous fê- 
tions A faire pourrions fc prefens y cftoions, ja foit fe 
que la chofcs requeil .Mandement plux cspecîal. 

Et promettons , en bonne foy , A cri parole de Roy; 
avoir accable , A tenir firme A cllablc a tour jours, 

; tout ce que per nos diz Cominidhir* A Députez, Mes- 
faigers A Procurairs , les cinque, quatre, ou trois 
} d’eulx, corne defus, ferra fait, traiflie, ordonne, ap- 
[ pointe, commande, deftendu, A accorde fur les cho- 
; fes defusdites, A chcscun d’icelles , leurs circuinftan- 
ccs A depcndenccs , faon? venir ne faire venir per 
1 nous, ae per au ter , au contraire, en quelque manerc 
que ce (bir. 

| En rcsmoignance de ceo nous avons fait mettre nos- 
tre Scel a ces Lettres. 

Donne a Paris le xxii. jour d’Aouft , l’an de 
grâce mille , ivC. A troze , & de nollrc Règne le 
xxxiii. 

Uni 
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An»oo N,lfeiî1r,nn d*-ikTunt, ccpcrnnt, acceptavcTunr, tione, quocunquc modo, Ko», rirmte diâx Poteiîacis 

/VNiNU q, eotieurdavcrunc , dJntquc, capiunt , acceptant , A I fupra tranferipta:, oïdirwviriuis, ronniralmus , A cyin- 


concr.rdanc, nomme diâx Partis Francix , * po> i p- 
<**, boitas, ver as , fidèles, fecuras , «que firimsTrCU- 
ga» , Sulfacmiam aut Abllincntûtn iGacrrt , in A 
pet totatn Patmrn A Marchms Picardie,» Huvio Su- 
manemque ad Marc prxtenfn, in hîi* erprefle com- 
prefiende ndo Viliam de Ciravdrngo , A roram Pa- 
Riain de Wellgandrâ usque ad Villam novi Portos 
Ûicfufitc, 

Qo# quidetn Treugxfcsi AWlincfltia Guerre dura- 
bunr, tenebontur. A ülxfx fidcliter fervabumur, hinc 
A inde, a prima aie mrnfis Oâobris ialiantis , usque 
ad prirmm diem raeniis Junii , proiimô port fequen- 
otram. 

Quibus quuquc Treuris , Snffcrcntia A Ab/lijjcntia, 
Guerre durant-bu», e citent A ccl&bom , in diâa Pa- 
ît ia Weilrtaiidri* A Marchia Picardie finira Jeciararis, 
otnncs Caotiouc» Perfouarutn A Fortalitiorum, Bo- 
norum A Locorum 


A Locorum auorumeumque dnnolitioncs A 
incendia Doinoram a Murorum , omit:» terocinia. 


deptJtd.itiones , disrobatioacs , À ouxcùmque; alla 
fada Guerre, 

Nccerunt aliqua Caftra, Villa , feu Forulitià ob- 
fcfl'a , in fuira ta , dcbcllata , fcalata , feu furata , nec 
Perlons eut Bon a qùxcuiftqnc capta ab un j parte vel 
alia , in Terris, Mardiüs , Patriis A Locis fupradiâi», 
fit fub colore Marchis, Reprifulioruin , Caution um , 
Prorai fiîon um, Debitorum, Obligatiomiin , Vcnditlo- 
nqm, vcl alio quucum }uc Jure, durante temporc fu- 
pridido. 

Erpoterunt, remporc iïiius prxfcntis Treug* , mâ- 
nes, Subditi utiius Partis vcl alrcrius, iré A vcmrc.ae 
facerc ipforum Laboragu , Nejrotia , A Merchaturas, 
A alias r es quascumqcc licius A non prohibais , tutc 
A fceurc , absque hoc quèd fint dampntficari feu Otfcnfî 
in corporc vel in Bonis qnocumque modo ; folvcndo 
tatnen deveria A alia contacta dumraxaf- 

Provilo etiam quôd nultus, de una parte AI de alia, 
intntbit, durante temporc fupradiâo, Cailrum, Vil- 
lam firmatam , aut aliud FortdAus Partis adverfe , 
nili fuerft de licentia vel confcnfu Dominorum feu 
Capitancorum diâorum Caftrorum , Villarum firrria- 
tarnm, aut aliorum Fortalitiorum, vel aliorum ad boc 
poteftatem habenthraa. 

£t généralités ac particularitcr non fiet per diâos 
Subditos, unius Partis vel altcrius , in diâa Patria Pi- 
cardie, A in Marchia fnpradcclantis , occafione, co- 
lore, five cauft quibuseûmque , res aliqua in contra- 
riutn illius prxlcntis Treuga , per viam A modum 
quotcilmquc, durante icmpor'c fupradiâo. 

Et fi aliqua Pcrfona feu Pcrfone , vel aliqua Bon», 
Villa rirmara, Callra , fivc Fortalitia caperentur, feu 
*!ià* auicquam aliqualiter atrrmptaretur , contra teno- 
rem ifiitts prsfcntis rrrue.T,pcr quemeunque modum, 
in diâa Patria Weftflandiix A Marchia Picardi* fupra 
lirait atis A dcclaratis , durante temporc fupradiâo, 
reflituctur A rcpsrabttur integraliicr fine aliquo defee- 
tu , A Malefadores punientur A corrigemur fccun- 
dum exigeminm caùium ; ccHàntibus in omnibus fu 
pradici s A cordin quolibet omni dupiieitate, ambigu i- 
tate, fraude, A malo ingenio. 

Et, cuni hoc , voluimus A concordnvimus , ut fu- 

E a , volumûsque A concordamu* quôd . pro aliqui- 
s iralcfiiâls, atremptaris , vel interpriliis , fi aliqua 
fièrent vcl intervenirent, diâo tempore pendente, con- 
tra fupradiâa aut ipforuin aliqua (quod nolit Deus) 
non erunt icu poterunt propter hoc reputari feu tencri 
prxfcntcs Treuga violais fivc fraâx, nec Gucrra fieri 
vcl incipi per unam diâaram Partium fupra nec contra 
al 'un ; fet potiùs rotunt reparabitur A ponctur ad pris- 
tinura (latum A dcbftum , A delinquentes ac imletâc. 


mifitnus , ordiuames , conftituimns. A, tcnorc'prs 
fcntiuni , cominitrimus Gardianm , Contcrvatores A 
Jtidices d'âarum Trcugirum , durante fuo «empote, 
A in Patria ltipradiâa , Capitanciim Villr Calcm , A 
Locomtènentern cjusdetn, feu in unius abfentii aice- 
rum eorumdim , 

Qui tenebuntnr jurate A jurabunt , A altcr «otura 
jurabitfin manibus «Jonfervatorom Partit Franci»,qui 
pro ilia Treuga font vel erunf ordinati A coimnifli, vel 
altcrius corumdcm , A limifitcr Conim otorcs Parti» 
Fratsci* , juralrnnt in manibus fupradiâoTuni • nnfer- 
vatornm ÀngHc, s-cl altcrius cor. imdem. quôd tenert 
fadent A cuihKÜri Icgaliter A veracitcr dief »s Treogaf', 
qiiuntum in ipfi» crit, reparabumque leu la.ictit tepa- 


rari omne A rotum illud quod fier et in contrat Juin, ut 

— J:a a ti». .j — , fivc 


fupradiâum cfl , quamdtiù* ad corum nitîriim 
per denunciationetn Partis l*fx, vcl aliîs; dcscnetit 
Et, lî forent débiles, dç adjuvando lé muraô, lega- 
lirer, A de omni porté fuo , fine fraudé A malo iuge- 
lio, ti foper hoc tuer int rejjuiiiii. , 

Qaodrca dam s ferie pràfcMÛmt în Mandaiis , ex 
parte dïâi Domiui nollri Regis A noftra ,'Wriutc Po- 
t cil vis tiiprafcripc® , prænotninatis ConT-rviwrSbns 
diàvum FreuHarum , ac omnibus alifs J.dV i.’/i s, 
Officiariis, Capitancis, Civitamm . Villarum ftM-iua- 
run», lifirorum, A aliorum !• orwliriornm , Gcnrîwm 
armorum, Balifl viorum , acal : is Subditis diâi T>otni- 
ni nollri Régis, feu corum Lc.c.îtcncrufbu», A ci.ilibet 
corumdcm prout ad eum fpcâabh , fub pana indigna- 
tionis quant aliis incurrerc potlcnt , ouatenus prilén- 
tes Tttùqas , .Sortcmtiam A Abfl ncmiam (ïucrrté 
partieularcs, facient ptoclauiari A pra<\int7«i folcmp- 
niter in omnibus Locis, in fimilibus alfuetis, ipfSsquc 
tcncam A tencri ftcianr nnusqu sqoc pro polie fno tir- 
miter A ridditer, cas nofiatettus infringcnfrs, nec pet 
quamcûnque Pcrfonam qcovis modo jpitientes infringf, 
durante temporc fupndrâo, W| 

Qutn ymô fadentts reporari realîter A de ftâo , A 
ad priftinum flatum A debitum reparnri, IMum A nui- 
ne id quod fadmn foret in contrarinm. vcl qnodlibct 
attemptatum, quamtocius nd ti'ititiam diâorum Con- 
lérvatorum , aut aliorum Ofliciarioram , feu alicujua 
eorumdcm ad qticm fpeâabit, dcvencrit, fivc per que- 
remoniam Partis lrfc , vc! aliis , 

Qui fie, v imite diâc Potcllntîs noQrx , C'~ncorda- 
vimus A promifîmus , pro parte dïâi Domiui nollri 
' “ '"Tit Punie Vf sm ri* t!nmmillà- 


Regis A nollra , rupradidis Partis Francix Canraullâ- 

rirs A Dcputaris. 

Datum A nctum afutJ t,c*l'>»Rh*m die Lunx , xx r. 
mentis Septembris, Auno Domiui milîefimo, quadrin- 
gcntciîmo, tertio decimo. 


tore* punientur A corrigcittur juxw cafuum eiigca- 
nam A cnorm : tatenl. 


Nec pot crit aliquis , de una aut alia Parte, intrare 
per Patthun, in qua funt Treug*, Patrias in Treugîs 
non comprchcnfas, pro faciendo Gucrram aut damp- 
num quocumque modo. 

Item , promirtum cfl & cnncordatum per expreflum, 
inter nos A lupradictos Commirtatios A Dcpurntos 
Partis Francix, quôd, per irtas prxfcntes Treogas vcl 
Abilinemiam Guerre, una Pars vcl alia (fcilicer, An- 
glix A Francix) non erit nec potcll efic crcluûiqum 
pofiit fuccurrere, juvarc, A confort vc Conlrfdcrjtos 
A Âlligatos fuos , dira A ultra Mare , fccundum 
quod tenentur. 

Et, ut prxfcntes Trengc mcliùs cuflodiantur , fe- 
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hifîrumnitum publiât* de Incorporation magni Du- -, 
cutis Lithium* * , txcelfo Regno Pvl nue , fuffa 
per Wladulaum PoIokk Regent , nee 
non tjus Fratrem Ai.exandrum alias 
Withawdum magnum Lithuanie- Datai, 
yfllum in Oppido Hrodto lircà Flumcn Bttgb die 
l. Oilobris Anno 141 J. [Ioannis Di.v- 
Polonica Lib. XI. col. 1:7.1 


.Oûob, 


g os si Hiiloru I 


/» Kùmtne Domiui, À mot. 


A D perpétuant rci memorinm. Dcbitorcs fumus 
fpiritualis alimnnrx , lalutaria illis pocula mi;.rs- 


trarc, quibus prxfidcntcs, rcmporaîinm commodohnn 
prxliitimus fufiragia, ut quos ad corporis nfcclfntém 
fufientarnus, falutH etiam ipfi», quantum nollra fufit- 
rit facilitas, miniflcria porrig rmus: ne, 4im tempora- 
libus iuliih'mus nrofcâbus , vit* commoda ncgligcrc 
vidcamur. Et onde doua bcnedrâionis , A braviuax 
c\pcâamus fempiternuin , Inde vint detrimenra fenria- 
mus, A prxmrls detlirati adopettis, nulla labotis nos- 
rii commoda conlcquamur. Expcdit exquircre, A dé- 
bita atteiuare ratione , ut dum honifnibus imparrimur 
carnfs bénéficia , mcdifcmur , quaütcr ipfïs ecclefliâ 
prxhcamus aiimcrtta. Et quos iri hoc fœculu triniito- 
riis tenrm cotidimus eopiis , illis viam batitudrnis »- 
temœ dcmonftrcmus : quatenut A hic nollra munîfi- 
cetuiœ cognoscaut prxfidra , A tandem futur* glorias 
compendia, per crcrciria dircâionis nollr®, apprcha»- 


cundum furmam A tenorra» fuptadiâos , fine infrac - 1 dant in omnium Salvatotc. 

; Zi 1 


Proindc 
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AnNQ Proinde nos Wladisltus Del gratta Rex Polonix,nec 
y non Tcrrarum Oracovix , Sandomiri® , Siradix , Land* 

2412. tlz, Cujarix, Lithuanix Prinecps fuprcmus, Pomcraui* 
J Rutüxque Dominos & Hxres : Et Alexander alias 
Wïthawdus, imgnus Dus Lithuanie , nec non Ter- 
rarum RulTiæ Domines A Hxres. Signiücamns tc- 
norc prxfcntium , quibus expedit , univerfis , 
prxfcntibus A futur» , prxfeurium notifiait! habi- 
turis. Quomodo l'erras Lithuanie & carum In- 
colas , nollro fubditos Dotninio , in quos Ixpc 
liberal itaiis nolUx dexteram extendimu» ^ A profcc- 
roi ipforum intendentes multa trequcmia.ihtum & con- 
dttiouem eorutn femper Buduimus focerc incliorem. 
Fervent! delidcrio cupicntes, in aflumptas fidei devotio- 
ne jugiter folidarc A fanàare, ut ipfos altilfimus, quo 
produite, lumen fidei per noffram operam receperom, 
ad laudein de honorcm lui nominis , & ejusdein fidei 
Catholiex augutuemum , Graux fus charismate coii- 
firmaret ; cum cos l'spe munificent» n*>Ur* donis rc- 
ficimus, fummopere affcéUmus fpiritualibus gradis rc- 
foverc, A per quxque légitima Bodin de laborcs , id 
firmius mancipare. Qui ut fe in fidei conllantia com- 
modius exerçant, de crcfcant de » irtuee in virtueem , 
jugum fervitutis , quo haâcnus fucrunc compediti de 
confinât, de ccrvicc ipforum deponeutes de folvcntes, 
ex ituiaro nobts benignitatis clcmeutia , ipùs libcrtatcs, 
immunitates , gracias, exemptioues de Privilégia, dari 
Catholicis folita, juxta continentiam Articulorum fub- 
feriptorutn, tenore prxfentiutn confcrîmus de largimur. 
Et primo, quamvis co rempart quo almo Spiritu in- 
spirante fidei Catholiex recepra cLritnte , Coronam 
Kegni Polonix atfumplimus , pro Chrillianx Rcligionis 
iiicrcmcnto , de bono fiatu ac commodo Terrarum 
noBrarom Lithuanix prxdiâarum, ipfas de cum Terris 
ac Dominiis iplis fubjcélis & connais , prxfato Rcgno 
noBro Polonix approptiavimus , incorporavimus, con- 
junximus, univimus , adjunximus , comVrdcraviinus , 
de confiulu unaniini noBro, de aliorutn Fratrum ttos- 
rrorum, de omnium Baronam, NobiÜum, Proccrum, 
dt Boiirorut» ejusdem Terre Lithuanix, voluutatc ac- 
cedenre dt aifenfu. Volentcs tarnen Terras prxdiâas 
Lithuanix , propter hoBiles infoltus dt intidias Crucifc- 
rorum, & et* Adhxremium , ac aliorutn quorumeun- 
que luitnicorum , qui prxfatas Terras Lithuanix , de 
Rcgttutn Polonix demoltri nituntur, dt in ipforum des- 
truaionem machinant tir, in ccrtitudinc, fccuritatc, de 
tutcla rmtiori reponere, dt eis perpttuum commodum 
procurare, casdctn ipfas Terras, quas femper cum ple- 
no Dominîo, ac Jure mero de mixto haâcnus haoui- 
mus, dt habemus usque modo, à Progcnitoribu» nos- 
tris, de otdine geniturx, tanqunm Domiui Icgitimi Ba- 
ronum , Nobilfum , Bourorum , volumate , nuihabt- 
tione , de confenfu adhibitis , prxdiâo Rcgno Polonix 
iterum ipfas, cum omnibus «arum Dominiis , Terris, 
Ducatibus, Prin.ipatibus, Difiriâtbos, Proprictatibus, 
omnique Jure meio de mixto, Coron* Kegni Polonix, 
perpetuis temporibus , irrevocabiliter volumus femper 
elfe uni tas. Cxtcrum omnes Ecclclias Tcrrarum Li- 
thuanie prxdiâarum , ram Cathédrales quant Collegi- 
•toi, Parochialcs , 6r Conventoalci , videlicet Vilnen- 
fem, A cœtcras in ci» crcâas , crigeuda» , fundatas & 
fundandas, in omnibus ipfarum Lihertatibu», Immuni- 
tatibus, Privilégié , Exempt ionibus , & Gonfuetudini- 
bus uiuvcrli», confervamus,harum fcrie Lhcranim me- 
diantc, tuvta confuetudinem Regni Polonix. Barones 
etîam, Nobiles, Boiari, Tcrratum noftrarnm Lithua- 
f»S prxdiâarum. Donatiotiibus , Privilégié, & C<-n- 
ccffionibus iplis datis, impattitis, & collatis. dumaiat 
Catholici & Romane Ecclelix fubjcâi , & qtubus Clc 
nodia finit con relia , giudeant , part i.tur , & 
fruantur ; prout Batones & Nobiles Regni Polonix 
fuis pociuntur & fruuntur. Item Baroncs A Nubi- 
les prxdidi , butta ftia paterna pari jure obtïncant , 
fîcut Baroncs Regni Polonix fua nofeuntur obtincrc. 
Et donations noteras, fuper quibus Litcras obtinent à 
nobis efficac* & fulcitas perpetui rubori» firmitaec, fî- 
miltter obtinebunt, A liberam habebunt facultarcm ip- 
fas vendendi, commutandi, alienandi, donandi, A in 
ufus luos convertendi, noftrO tamen confenfu ad hoc 
fpcciaJiter acccdcnte, fie tamen, quod ipfa alïcnando, 
commutntido , vel donando , coram nobis vcl noftris 
Officûlibus, juxta Confuetudinem Regni Polonix rc- 
fi^nabunr. Item poil mortein Parrum, Liberi non dc- 
bent Bonis hcrcditariis privai i, fed ca cum fuis Succes- 
foribus poflidere, prout Barones A Nobiles Regni Po- 
lonix fua poiTi dent, A in «fus convermnt bcneplacîtos. 
Similiter Üxoribus fuis Dotalitia , in Bonis A Villis , 
qtus ex Succcffionc Paterna , vel Coaceffione aofira 
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perpétua habuerint , vcl fuetint habituri, poterne nfïrg- 
nare, prout iti Regno Polonix alfignaïuur. P l ias au- 
tem, Sororcs, Confanguineas, A Affines fua» , prx- 1 4 1 2 . 
fati Baroncs, A Nobiles Tcrrarum Lithuanix , co/u* 
lare poterinr, Viris duntaxat Catholici» A tr:iderc Con- 
jugio juxta bcneplacitum cornm voluiuaûs , A juxta 
Confuetudinem Kegni Polonix , ab autiquo oblerva- 
tam. His autem Libertatum Concefiionibus non ob- 
Bantibus , Barones ad ercdtonein A conBrnâiotiem 
CaBrOrutn vlas expcditionalcs lacéré, A Tributa darc , 
juxta antiquam confuetudinem aflringantur. Hik fpc- 
cialiter cxprcflb , quod omnes Batones A Nobiles 
Tcrrarum Lithuanix, fidditatetn, A debitam ac Chris- 
tianicam fidei conftamiam , nobis videlicet Wladislao 
Régi Polonix, A Alexandro, alias Withavvdo, migiio 
Duci Lithuanix, A SûccdToribus noBiis , tcncrcdcoe- 
bunt A fervarc, prout Baroncs A [Nobiles Regni Po- 
lonix fuis Regibus tcncre foliti finit A lêrvarc. Super 
quo Barones, Bojari , A Proccrcs Tcrrarum Lithua- 
nix prxdidi, Juratncnium jam nobis prxBitcrunr ; pro- 
ut darius in Litcris ipforum continctur, quas cum Ba- 
ronibus Regni Polonix, fibi invicem conceflcrunt, pari 
modo fub fidei Sacramcnto , A fuorum Bonorum a- 
miflionc, nullis Principibus aut Baronibus , vcl aliis 
cojuscumque conditionis hominibus, Terris Regni Po- 
lonix adverfari volentibus, coniüia, favores A auxilia 
minifirabant, vcl prxBabunt ; fed cos tauquam hoBcs 
Tcrrx A Dominiorum Lithuanie, totis viribos perf«S 
quentur, A ad nullum alintn rcfpcâum habebunt, nili 
ad uos , & noflros Succelfores ; prout hoc ipfum Ba- 
rones A Nobiles prxdiâi , pro le A fuis Pofleris , per 
fidei Sacrameutum, cautionetn prxftiterunt A fccerunt. 

Item Dignitatcs, Scdcs.A Officia, prout in Rcgno Po- 
lonix iiiBitut* lunt, iummcniurA locabuntur; in VU- 
na fcilîcet Palatinus A CaBdlanus Vîlnenrts , A de- 
inum in Troki, ac in aliis Locis, ubi nobts videbitur 
expediri, juxta noBrx bcneplacitum voluntatis .tempo- 
ribus perpetuis darsune. Et hujuStnodi Dignitarii non 
cligantur, nili funt Fidei Catholiex Cultures , A fub- 
jetti SanâxRomiui» Ecelclix. Nec ctiam aliqua Of- 
ficia perpétua, ut funt Dignitates, CaBellanatus , Ac. 
nili Chrillianx Fidei cultoribus conferautur, A ad Con- 
filia noBra admittantur, A eis intertint , dum pro bono 
pubüco TraAatus cclebranrur: quia l'xpe disparcs cul- 
tus diverlîtatctn inducunt animorutn , A confilia patent 
talibus divulgata , que traduntur fccrcto obfcrvanda. 

ItCOI omnes, quibus hU)Usmodi Libertas A Privilégia 
conceduntur, nunquam nos Wladislaum Regcm Po- 
lonix , A Alcxandrum VVuhawdum magnum Ducem 
Lithuanix, qnoadusque vixerimus, A noQros Succès- 
forts Regel Polonix A Duces Lithuanix , à nobts A 
nollris SuccdTbrrbus , Batu endos A locando», deterant, 
vcl recédant ab cîsdcm, fed fub fide A honore pariter 
luramcnti, fidcliter A firmiter nobis A Succel 1 ()r>bul 
nollris, adhxrebunt, ftvoribu» , confilîis A aoxiliis, 
perpetuis tcinporibus A in «vum. Hoc etiam addito , 
quod prxdiâi Barones A Nobiles Lithuanix, pr»ft mor- 
tem .McxanJri, alia» Wtthawdl, tmgni Duci» moderni^ 
nullum h.ilKbunt aut cligtitt pro magno Principe A 
Domiuo Lithnanix, nid quem Rex Polonix, A iplius 
Succelfores , ci m confilio rrxlatoruin A Biron um Po^ 
lonix A Terrant tn Lithuanix, d xerint cligendum,Ba- 
(iittuitim A locandiim. Sic fimiliter Prxlati, Barones, 

A Nobiles Regni Polonix, Rcgc Polor.î* fine Liocris 
A Succetf iribus leguimis dcce dente , Regcm A Domi- 
ttum non de'Kiit ftbi iplis alfumcrc, line fcitti A confi- 
lio Alexandri tmgni Duci», Biromim tue A Nobili m 
Terrarum Lithuanix prxdiâartim , juxta tenorem A 
contenta p i *rum Litcratuin. Prxterea pixdtâi!. Lilwr- 
tatitw», 1 fîvilegiis, ^ Giatii», caïuummjdo illi Baro» 
ne» A Noliile» Icrrx Lithuanix debent mi A gaudere, 
quibus arma A < .IcnodiaNobiii-.im Regni Polonix funt 
concelfi , A c iltores Ghrillian* Rcligioni* , A Eccle- 
fix Kumanx fubjeâi , A non Schisinatici vcl alri Infi- 
dèles rtitt. Item omnes Lite as , quaseumque Rcgno 
Polonix A Terri» Lithuanie ante fi-pton vcl oâo an- 
nos , a pofl vcl citra Coronationem noftram concelfi- 
mu» A dedimus , teuorc prxfendum confirmâmes , ra- 
tificamus, A approbamus. A robur perpetuum impo- 
nimus cisdcm , habentes ipfis prxfentibns pro Inlèrris. 

Hoc etiam addito fpecialiter A cxprellê , nuod prxrati 
Barones A Nobiles Regni Pol ni» A Tcrrarum Li- 
thuanix, Cons-entioncs A Perlamcnta , quod ncccfie 
fucrit, in Lubliny vcl in Parczow, A aliis i.i locis ap- 
tis , de conllufu A voltiutate nolira cclebrabunt , pro 
commodo A uiüitate Regni Polonln, A Tcrrarum 
Lithuanix prxdiâarum mdiori. Prxterea nos Alexan- 
der, alias Wïthawdus, de cooicofu bereuillinû Princi- 
pe 
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DU DROIT DES GENS. 


ANNO P*’ Wladislai Regis Polonix , Fratris noftri 

charillimi , eligjinus ad 3 rma A Clenodia Nobilium 
1413* I'errarum nortrarum Lûhuanix No- 

J bdes infra fcriptos , quos ipli Rcgni Polonix Nobilcs , 
limai cum omnibus, qui es eoram ftirpe origincm fu- 
am ducunt , ad coniraternhaiis A ad confanguinitaiis 
confort i.i rcccpcrum. Ht primo Lctivx Nooiles, Mo- 
aiwtd Palarinum Vilneofem ; item Zadora Jawnam 
Palatinuin Troccnfem, Rawa Minigal Caltcllanuro 
Vilnenfcm , Lisri Snv'gar Cartel lanuin T roeenfein , 
lartrzahcïi lc« Jazakr alias Bdertynagora vocati Ncmir, 
Trahi Hurticoncm , Topori Bubrim, item Labenc* a- 
lias Skrzinsczi, Gofgunth, Poraic, Nicolaum Btlimiu, 
Dabero Corrcwan, Odrowascz Vifch, Wadwricz Pc 
trrnn Mundigm, Drüa Nicolaum Tawtiecrd , Habd-v 
niccz, juannem Gartutdi , Polukou Wloctkoncm 
Colwa, Gr y phones Rnrhosvdunt, Srzcniavra Ladath, 
Pohotc Kalonem, Grzimala Joannem Rymonîdowicz. 
Zireba Giucth Czonczosrici , Pycrfchala Daroza,No- 
wyna Nicolaum Boytiar , Dmlofcha Volczkoncra 
Rôkrtowicz , Kopact Gcroweth, Rolya Dangycl, Sro- 
komlia Jacobum Mingyel , Cattus marinas Woymar 
Wy'.kolcwic? , Powala Gcorgium Sangaw. Item Po- 
miani Saka, Doliwa Naezkonem, Scharaa Twerbuth, 
Doliga Monitulrh, Botoria Stanislaum Viszîgin, Ja- 
nina Y’oyszini DamyeyKowict , Bichavra Muitftold 
Swinka Audream Dewknetowict , Kolda Minimon 
Scsnikowirz , Sulima Radziw'l ; Item Nalacz Koc- 
zanum, Lodzia Mikush, |elîcha Gcrduth , Kotczako- 
wic Cznppam, Bvala Woydilonem Kusznlowicz.Va- 
vik Conczannum Sukowi:z,Cziolck JoannemGwijd, 
Godtfaba Stanislaum Ruczowrowicz, Osmorog alias 
(îicraldt Surgutcm de Rsfchkini Ac. Quibus quidem 
Armis, Clcnodïis A Proclamadonlbus . pracdidti Nu- 
biles. Proccrcs , A Boiari Tcrrarum Lithium* , ex 
nune A in antca , perpetnis remportons ubi libet gaude- 
n, potiantur, prout iplis prxfati Nobilcs Regni Po- 
iuKiu: A niMîri Ut autem corro- 
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Anno 

* 4 « 3 - 


Sigismvkoi Romanorum Régis EdiRum un- » 0> ' Oél. 
ver foie , quà , de afftnfu (J con/en/u Legatorum 
jfpoflolicee Sfdis , Uvitas Confiant ia defitmtur 
{ÿ affigtutur f pro loco gener aOi C on: Hit futur i , 
infra ttmpus tonus anni initixnii \ omnaque ad 
quoi pertinet invitant ur , «/, tempore pxrjaiptOy 
ad la: tan prxmiffttm ft tonft art. Dation in Pil- 
la vocata Vig'.ul, in vufgan Vegui. Die Lu- 
nés penu tant mctijis Oclo'ris 14I ). [Vote 
d fr Hardi, M igrium ü.cume ôcum 
Confiant tenfc Conciliuiu. l om. VI. Pari. I. 

p“g- r-] 

S ic 1 $M u n du s Dei gratîa, Romanornm Rcx/em- 
per Augulhts, ac Huugatix, Dalmatic , Ctoatie^ 

&c. Rcx. Uuivcrlis A tingulis prxfenrcs Litcras il»' 


lonix utitrui confucvcmnt & potiri. 


fpeânris notum facimut, Quaüter Revercndi iimi ^atre* 
in Jhritlo, Domini, Antotjius, tituli *»:»uétx Cx ili* 
Prcsbyter , & f rtoctscos , Sanâopim Gosme & 

- . . 1 miani Diaconus "santix Rom nx E.vletix Cardin îles, 

Kolda \lu 11 mu no ( Âpoftolic* Scdi» Lcgati, ac uobilis Manuel , Miles 
rem Nalacz Koc- l Conrtanriaopolitanus, hibernes à SaitÛilfrno Domino 
nurtro Papa Jomne XXIII- fimul cum fuo Sacro 
Collcgio Domiuorum CardiniRain plenam ad infr» 
feript » potellatem , prout Uuris Apollolicîs conftat s 
habitis nobiscum multis fuper inrla Icripta dcliberatio- 
nit> s & conüliis, tandem pro loco gencralis Concilx, 
Deo lavente, cclebrandi, elegerant cum conlî'lu A as- 
fenfu nollro Civitarcm Conll .mix , Provincix Mogun- 
tinemis. Quem loctim nos eisdem noiititwvîinus tan- 
quam idoneurn , coinniotlum , tatum A communcnt 
omnibus Natioii'bus ad ipfum Conciliuni venturfs. Et 


borarionis A cautclx uberioris , otnnia prxmilTa acd- 1 j n quo poterimus fecundum noftrum Impai i'c Offici- 
piant firmitatem, prxfenrcs fecimus Sigillorum nollro- p un , tut . r j omnes A lingtilos, cujuscunque llatu', ad 


rum muniminc robot jri. Pirfentîbus ac confentiemi- 
bot ac ritum habentibus Rcs'crendis in Chrillo Patrtbus 
Dominis, Nicolao Gncsneiifi Archiepifcopo , A'ber- 


Conciüum venturos in ‘pli na libertate Quem ctiatn 
locum m>s cum prxd'dis Dominis CarJinalibus pro 
Conrilioelegimus. c * : - r - — - * no * 


. .... U», Ht Înfupcr ipli nobiscum 

to Jartizabicrz Cracoviciilis , Joaunc Vladislavicnfis , f ccum alfignaviinus ad iniciandum pr*fi»tumCondlium 
Pctio posiianicnlîs, Jacobo Proccntîs , Nicolao Vil- wm p OS un , us Anni, incipiendo die prima mentis No- 
nenfis, joanne Eleélo Leopolienfis Mctropolis, Mat- yembris nnne inftamis. 

•l:. Itii.ivii-nlic . (ti-nrcrin . . > 


thia Prtemiflieniis , Michacle Kii<»vienlîs , Gcorgio 
Wlodomirienfis , Si ; ignco Cameneccnfi Kledo . Ecde- 


Quamobrem vos univertos & fingnios in Domino 
exhortamur, ut illï ex v obis ad quos pertlnet ad Cou* 


(iarum Êpiscnpis. Ch et menti A Ceretenli Ecclcliis va- 1 c fif urrl vcidre , depotito on»ni timoré, cureris ad Locum 

:u... vr— «.,IW„ h ArMi.it praemilfum teinpote prxfcripto vos eonferre. Ubl 

eti.im nos, Deo lavente, curabimus intererte, ac omni 
nortro porté facere , ut omîtes A linguli in Concilio 
ex il! entes plena fecoritate atquc iinerrate, tau» in acccs- 
fu , quam llatu A reccflu , potiantur. Et quod idem 
Dominus nollcr Papa , cum Dominis Cardinal ibiis A 
fua Curia , ac cum omnibus Prxlaris A Clericis in 
Concilio eiillcmibus gauucant plena Eccleliallica iin- 
munitatc, ita ctiam qut»d ipfe Dominus norter l apa 
. ibi libère pollir omnem fuam Aportolicam aoâorita- 
1 tem, jurisdiclionem A pdtefiatem exercerc. Et iimilî- 
1 ter Dommi Cardinales A Prxlati A Principes, omnes- 
que ali», tain Ecclcfiartic* quam Sccularcs, perfonx 
in Concilio cxiftetites , poflîm libéré loqui A traélare 
A ezpcdire omnia qui libi videbuntur opporrona. Prat- 
fentium fub nollt» Majcftacis faigilli tellimooto Lite* 


cantibus. Nee non Magnincis , validia A rtrenuis , 
Crirtiuo Cracovienfi Calkllano , Joanne de Tarnow 
Crscovienlî , Nicolao de Michatow Sandomirienii , 
Sandîrogio de Ürtrorog Posnanienfi, Matthia de VVas- 
ehoszc ^aliliicnli. Jacobo de Konîccxpolye Siradi- 
cmi, Joanne Ligaza Lancldcnli, Matthia de LabLchîn 
Brzertenli, (anuïlîo de Rosczfelecz Gniewkovietili.Pa' 
latinis. Michacle de Bogumitowicze Sandomirienli , 
Joinne de Sezckoczino Lublinenti, Dobeslao de OH- 
cschnlcza Voyniccnfi, Floriano de Rokitnicza Visli- 
cîenft, Crirtiuo de Koziegtowi Sandecenfi , Martino 
de Krolikowo Gncsncnrt , Clémente de Mukrsko Rj- 
doiniaifî , Dotnaratho de Kobilani Bicccnli , Mosz- 
czicio de Stafow Povnanieuli, JanulRo de Toliszkowo 
Calirtientt , Martino de Kulinowo Siradienti, Pctrode 
Wtosctowa Dobntincr«li,_ Alberto de Koscziot Brres- 
linenfî , Jomne de Jakolchin Lancicienfi , Criflino 
Krusz wicenfi , Joanne de Laczuchow Zavichollenli , 
Martino de Lubnicza Brzezincnli , Stanislao Gamrath 
Polanccenfî, Joanne de Boeomitowicze Czechovicnfï, 
Matthia Koth Naklenli , Cirothone de Jankowiczc 
Matogoftcoli, Jwano deObichow SizemcnÜ , Janus* 
fm Furmau MicdzirzccenH , Cartcllanis , Sbignco de 
Brzczie Regni Polonie Murfchalco , Petro Schafrani- 
ec? Succamcrario, Martino de Wroctimowicze Vc- 
ïillifero , Cracovienfibus. Paulo de Bognmitowicze 
Gracovîcnli, Nicolao de Srrzclcze Sandomirienli, Ni- 
cnlao de Czarnkow Posnanienfi, Jaka Gafitficnfi, An- 
drea de Lnbrancz Cujavienrt , Petro de Widawa Sira- 
dicttli , Nicolao de Suchodor Lubiincnfi , Petro de 
Thur Lancicienfi , Judiribus. Adam in Oppfcto 
Hrodto circa Flumen Bug in Parlamento feu Congrc- 
gationc gcncrali, die féconda mentis Oélobris.Sub anno 
Domini miltefimo quadringcntclimo tredecitno. Datum 
per manu s Rcverendi in Ohritlo Patris , Domini Al- 
bert) Epîscopi Cracovienflt Regni Polonix fupremi Can- 
cellant, nobis linccrc dilefli. Scriptmn veto per ma- 
nns Cziotkonis Canonici Sandotnitieulis Sccreti noltri 
Notarü. 


Villa vocata Viglud, in vulgari Vegui, Cnman. Dîue* 
ccfeos. Anno a Natrvttate Domini 1413. die Lu- 
nx, pctiultima mciitis Oâobris. Rcgnorum noftro- 
rum Anno , Hungarix Ac. 27. Romanortun verd 
quarto.. 

CCLXVII. 

Epi Rota S 1 c is m v n d t Rmntmam fmperalorisy 
ad Carolum VI. Gali.f Regens , quà et 
Contilitm CenQantienft pro refvrmaiione Etilefue 
Des ctlelrandum ienunàit , tundémque ad iliud 
/rater ni invitât. [Von der Hardt, 
Magnum Occumemcu-n Conftantioife Con- 
cilium. Tom. VI Parr. I. p*g. 7. d’où 
l’on a tiré ccttc P ccc , qui le trouve auffi 
dans Cûldasti Conlluutioncs Imperia es 
Tom. I. pag. jStS- J 

Si* 
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3<$4 CORPS DIPLOMATIQUE 


Anno 

1413. 


SlGtSMUNDUft Oti grsii* , 
Prittctpi ÿt, 


{3V. StreniffiMn 


R E x pacifiais pin mifcralionc dispofuît , ne homo, 
Créai irarom digniflima , quem de Uni) terrx for- 
matant ad imaginai) A lîmilitndiaem fuam fecit , per 
abufum liberi arbkrii laberetur, A labcndo i coguitio- 
ne fui recederet Creatoris : Dum par in parem imperi- 
um non haberet, Prxlides fuo op«î fupcrclTe volait, 
quorum ducatu vit» cujuslibet rcgcrctar , ac ipforum 
monitionibus A prxceptis inferiores exteri obedirent. 
Sicque ftatuh duo Latninaria fuper Tcrram, nwjus vi- 
ddicet ntque minus , ut in iplis univcrfalis Ecclcfiæ 
confilleret firmamentum in q.ibus Potitificalis audo- 
ritas A Rcgalis potentia defignantur. Una, videlicef, 
qua fpirituaiia, fit altéra, qua corporalia rcgereninr. 

Ad fubfillentf&m igîtur machina: fpiritualis , Ik-atum 
Pctriim Apoftolornm Principcm , fit in Bcato Pctro 
Pomifices Spccdlores , Surnoms Puntifcx in xtcrnum, 
Unigenitus Dei Filius jefus Chriftas , qui dn&rinam 
hununo tribuit gênai falutarcm, Magiftros elle voluît 
& Partorcs. Ad corporalis veto compaginis firmimcu- 
tum, cujus facilis cil profedo dillindio , Rcges fit 
Principes, Rex Regum A Dominas Dominant um , i- 
dem ipfe prxcife volutt Jefus Chrïftus. Ut tllï quidem 
in exccutione Pontifica'is Officii fpiriraalib'is vacaudo 
negotiis proficetmt ad Ihlutcm, & hi falubrîter in cx- 
ccllentîa Rt-gix DignirnlR corporalia gabernando mali- 
tiis homînum ohviarenr : Sicquc machina ficret ntrius- 
que (ubjcdi ftabilior, dum haberet quodlibet proprium 
Savatorcm. 

Debitum pcrfcft* Charitatis, qox non qux fua faut 
quxrit, nimirum exposât, ut non folum is, qui con- 
tcmplatiimis fpccalam afeendit, fed opportuniste fua- 
dente adionis oncra luppnrtaus , magis ncccllarins in- 
veuiarur. Quia lîcct iile fit (ccurinr , hic tamen cft u- 
tilior, fibi À iliis conunodum altérons A proledum. 
Licct enim Marix fedentis fccus pedes Domini ntium 
Marthe minifterio priferatur, & quod fit liatus illc tu- 
tior, utp tfc à Scculari llrcpirq fegrettatus ; adîvns ta- 
men poteil utilior judieari elle, quoi! lioi prodtll & .1- 
Jiis , tribu lationcs fuftinens & prclfuras , per quas vir- 
tutes fuscipîunt incrément um. Quoniam (icut ait A- 
poftolus, tribulatio patientiam operatur , patient!» pro- 
batii mem, probatio fpem , ipts autem non confondit. 
Et plcrumquc contingit , quud virtus in infiunitate 
pcrficitur 

Sed quia diebas illis novifïïmis, in quibos , fupereX- 
CTefcente maliti» in immenfum, refiigescit Charitas,în 
plcrisque proprius appciitus, qui niti lemper in vetitum 
confite vit, anco deteiclutur in homine, ut quodam da- 
to quafi libcllo repudii , Übrrtas arbitrii , quâ bonum 
ntalumque discernitur , exulet extra terminos honelta- 
tis: Multtim oncri» multumque lolicirudinis nobis in- 
cumbit, ur tnimarum corporomque periculis cavcatur. 
Nili cnim malitiis homiuum cnngniis obftaculis obvie- 
tur, dcfccnlus ell profedb labilis ad cxccflus. Et dum 
per lubricnm iter discrimiriis abufivc defeenditur , faci- 
lis (proh dolor’) relevât i<> vite habetur. 

Inter profedo curas varias noftris proccfiibus influ- 
entes follicitudo quotidiana nos excitât, qoalîter géné- 
rait' bono li itui rotins populi Chrilliani multifaric rnul- 
tisqne modis nollris tentooribus proficere val camus. 
Ut, entn in die ilia novifllma, die fcilicct ûiftridi fit 
tremeudi Judicii , disculfu» venait , plenam potlimus 
iplius Dei fuper farcute detnentia , de commtflis no- 
bis talemis , duplicata Domino importando , redde- 
re ratio nem. 

Maximo etenim defiderio ïamdudum renebamor, ut 
diebus noftris vider c polfcrtvis untcam Chrilli Spon- 
Cun CniHolicam Ecdcliatn féliciter retbrmaum. Fos- 
tea verô cum ad fmperialia gnbcmacula fut'flcnius as- 
funipti , id quod crat nobis in defiderio transivit in 
prxccptum: Cum tcncamur fin dam Matrem Eccle- 
liam per Impériale Offidum tutti, cujus ctiam Cano- 
ncs Sandorum Fatrom nos appellam Advocatum fie 
Dcfcttforcm. 

Coniidcrantes veruntamen, qualitcr fit qnomodo fa- 
lubrîter id peragere valeamos; Cum Prrnetpibus , Ec- 
clcliafticis & SccularibU' , Ducibus, Comiribus, Ba- 
ronibus fit Froceribus , aliis auoque prudentibus & pc- 
ritis noftri A Impcrii Sacri Fwcltbus , prout tintx rei 
inftantia exigebat, accurato fit frequeuti Tradatu prx- 
hahito : Interea contigit. Nos imcllexitl'e, qnomodo 
Sandifiimus Dominas nofter, Dominu* Joannes Fajm 
XX III. veneraUlc Condlium indixiiKt. Suramo i- 
taque ftuuiu curavimus , ne quid negligetltic poilet 


in hoc nobis apud Deum & homines impmari. Et 
<>b liane rem per Citeras & Nuntios inftitimus apud u 

cundem Dominnm nortrum Papam pio couvocatione 1411, 
general « Concilii , Loco habili fit rempore congruo 3 
deputandis. Qui noftris vous animais , milit ad nos 
Rcvcrcndifiiinos in Chrîfto Patres, Dominos Antoni- 
um tituli Sandx Cxcilix Presbyterunt , & hrancis- 
cum, rit. bandomm Cosmx fit Danriani Diacoium, 

.Sandx Romani Eeelefi* Cardinales , Apoft. Sedis 
Legatos , fit Nobilcra Manuelcm Chryiùloram , tra- 
dita cisdem in prxdidis plcna poteftate. Ipiis ver6 
ad nos pervenieutibus, polt multa uobiscum habita ta- 
per bis Concilia , tandem nos cum cisdcm pro loco 
Concilii elcgiinus Civitatem Coiiftamix , Frorinci* 
Moguntfncntis. Quem locum nos eisdem nomiiml- 
mus tau^uam idoncum, tutum, fit commonem omni- 
! bus Nationibus ad Oxndliutn venturis. Et in quo, 

IX'o taverne, curabitnus pcrfonalitcr intetellê, fit oin- 
! ni modo polie fecundum neftrum impériale Offieium 
1 tuer ï onntics cujuscunqoe ftatus, ad Concilinra v en ire, 
toi liare A reccdcrc pro fua voluntate. Et infuper nos 
cum prxdidis Legatis A Nuntiis ad initiandum pixta- 
tuin Concilium anignavimus tempui uniusanni, inci- 
piendo die 1. Menus Novembris aune inthutis 
, Expedit quippc , A univcrli A iinguli follicitcdinc 
non pigri, ftr vente fpiritu Domino fervientes in vinca 
Domiui Sabaoth , in qua ex denario divino & laborc 
| convenimus, irrdragabilitcr operemur extirpandis vitio- 
, rum fpitiis A peccatorum tribulis , qux fuperficiem c- 
■ jus ol»imbraflc videntur, ncc non plantanais virturuin 
germinibns, in quibus Dominas dcledatur, totis af- 
I tediiius hvtendcnao illuilrare. 

Iüuftrem itaque Sercm’tatcm Vcftram ex Imperia! i 
Offirio ad ram niave A dulrillimum Convivium trater- 
11c !. caritative invitanius A rcquiritnus. Et hortamur 
in Domino, ut |»ro Religtonc Catholica, qnam Dco 
dcbetls, ad cujus divin» Religionis exakationcm A lia- 
tum inftitatuin A prsmiiïum Concilium, velitis in prx- 
fjto Concilio tcmporc pneferipto, fi commode potes- 
rii , per vos, vd fi comme-dit is periôinlis non patictur, 

| fi hein per vcftros folemnes Àmbafiiatores inrcrefte,at- 
; que cum efl'eda disponere A curare, ot FrxIati.Doc- 
I tores A Magiftri , A Vin Ecclcfiaftici, Rcligioli A Se- 1 
j culares , qui funt in veftro Reguo A Territorio , Veni- 
am ad hujusmodi Concilium rempore confiitnto. 

Ubi dum tantorum Regum, Prxfulam A Frncipnm, 

I quos Unitas Fidei orthodoxx connedit , fuerit hono- 
' rabili congregitiouc Concilium ipfnm ex comitiva fuf- 
! fnltum, ut in cjus nomine, cujus Spiritus ubi valt (pi- 
rat, collcda Eeelefia, polt Repanuionem , Ordination 
nem, Reformationem A StahîiitJtem Sacrofands Ma- 
tris A univer&lis Ecclclïx.ic Facem A Quietem Fopuli 
Chriiti-in : ,ficut cafti conlîlii Sem-nator Altilîimus intufi- 
onem lux gratix,adminiftnbit l Agetur commuai conli- 
lio ctiam de fedando vetuftifiimo nntiqua A antiquats 
pefte diilîdio, univcrfalis Ecclelix unitatem Onen- 
talis feu Grxconun dillênfio datnnabiliter fccuit. Ut 
in domnm Domini individuam Sponfa uuica, in unita- 
tc orthodoxœ colleâioDis A internerais Fidei puriiate 
(utinatn noftris temporibus cn-litus infnndatur hxc 
cratia!) per providam reiutcgratioiicra reducatur : Et 
lucts ccdcllis îlluminationc, qui det lumen in revcla- 
tioucin Gentium, inveniatur provilio , A ejusdem ap- 
probationc Concilii rohorcttir. 

Per cujus ûlutiieram eiecutionem, virrus Altiflimî, 
fngatis crroriD'JS, roborata fide , ad uamitem veriutis 
reduâis errantibus, redintegrata ejusdem fidei uuitate, 
cvtirpatis vitiis , virtutibusque plantatis , correâis cx- 
cellîbus, moribus refor matis , reprclfis opprctlîonibus, 
libertate folida ftabilitatc munira, rccupcratis deperdiiis, 

A ejusdem Ecclefix ftatu profpero recupaato , occu- 
pata rcllituat, val lara reftiuret , A reilaunu cotifcrvct. 

\'iamque reperiat idem ipfe qui novit , A facultatem 
tribuat ipfe qui potell, ut fie in prxmiftis ju.ua inten- 
fum animi noftri deliderium fubmjnillretur falubriier , 
ut idem verus ejusdem univcrfalis Sponfiis Ecclefix 
ipfam dileâam fuam, purgatam maculis, ornatam vir- 
tutum monilibus , ac fpccioütm unam fetnper habcat 
cum unko Sponfo veto A formofam, quam in dileâa 
tabernacula lua vktututn bonus Paflor qui animam fu- 
ain pro fuis pu fuit ovibus,non habentem niaculam ne- 
que rtigain, in veflitu deaurato , circullHlatam Veritate, 
introducat, ac fui nomints laudcm A gloriain, anima- 
min profeâam, roôur tidei, Sandx Marris A univer- 
falis Ecclefix exalutioncm ac Facem Plebis Chtillia- 
n.c Ac. 


CCLXVÏII. 


Digitized by Google 




hhh 


DU DROIT DES GENS. 


3^5 


Atno 

, 4 1 3 * 


CCLXVIII. I 

Epi fiels Romantrvm Régis Sigismondi ad | 
G r r. G o R 1 U M Papam XII. Qui *um *d J 
CoKcUttm pro reformât*** EccUfie: Dii Coq- • 
fUndu: cdtbranisnd votât (f invitai, net non ad 
butu qjftlhm promit ris dut ti £ÿ fuis plénum 

Sahtm icnâufium f ecuritatetn . Dation Lan- 

der Sic. f V on dcr Hardt, Magnum 
Occutncnicum Conftaniicnlc Cuncdiuoi. 
Tom. V I. Part. I. p?g. $.] 

CIgismuxdu» Ac. Marimo dcfiderio jam du* 
** dum tencbamur . m dicm mctlii rider c polfcmus , 
tmicatn Chrifti Spotilitit Ecetetiain Catholicam débite 
retbrmanun. Folles veto cum ad Impérial» guberaa- 
cub tuifldnos allumpri, id quod erat nobis in dc.idc:io, 

• transivh in pnreeptum : Cum teocunor Eccldîsm per 
Impériale OflBdom tucri , enjus criam Canonc* Sanc- 
coruoi l'attum nos appel lant Advocsnun 6 c Dct'cnfo- 
icin. Itaque l'ummo lludio cuiavimux , ne quid ik- 
Bligcntix in rc bac poflit nobis apud Dcirni vcl homi- 
ncs imputari. Et ob banc rein per Liutas A Nunci- 
os inrtitimus apud lânditiimum Do muni m nofhutn 
Pimam JottuMh XX U I pro convncationc gencralîs 
Concilii locd haWli fie tcmporc eongruo facienda. Qui 
nolim votis anuuciu , mille ad nos Rcverctldillimos in 

. Chrifto Patres,- Antonium ritol» Sanfl* Cxcilix Fre*- 
bwetum A Franciscain Sartâotum G*m* A Damiani , 

• Diaconom , bande Ronuux Ecctcùx Cardinales & 

* nobilcm Virura Manuclcm Ouyfolora, Militem Cott- 
flxwinopoliiinütn.tradiia cisdem in prxJicii* plcna po- j 
ceftae Iplls vero ad nos getvcn'cmilms , poil multa 
nobitrum habita fuper his confilia .tandem nos cum 

■y cisdem pro loco Concilii elegimus Qvitatem Conlhn- 

ria Provincia Mogumiocniis. Quem locutn nos eis- 
» dem uominavlmus tauquam idooeum , tutum A cum- 

inunetn ommous Narionibus ad Conciliam vouons , 
lr. • A in quu potertmus fécondant nollram Impériale Of- 
ficiuin tucri omnes cujuscanquc (l«us ad Conciliam 
vemuros in plcna liberute. ht infuper Nos cum pre- 
didis Legatis fie Nontiis ad initiandum prxfttum Con- 
cililm utlignavitmis 1 cm pus unius anni , ioerpiendu 
die». 1 . Menlis Novembris nunc inrtancis. 

Si ctho fisccrc vultis quantum in vobis eft, ut Ec- 
clefta Des pollît efTe débité reformata ; modum ha- 
bctis, in veniendo ad prxmilïum locutn tcmporc con- 
Uitato cum vcftris de vcftra obedietuia. Obi II fa- 
cerc.volueritis vcllrum debitum Dco , Mundu , ves- 
«•que confcientic atquc Nobis plurimura latisfaqe- 
lis. Ad quem etiam advemurn vos pro noftro lmpc- 
nVi otBtio eshortamur, rcouviiiius & monemus. Et 
fuper his nôftras Lireras v«>b« transmittimus, ne pos- 
tca dtcerc vcl allegarc ullam ignurantiain. valcatis. 

. Nos etiam , ut plcniorem cauCim veniendi Itabcatis , 

per prxfaitcs damus vobis & veftriv plénum balvum 
condudum fit fecuritotem. Datum Laudx Ac. ut 
fupea. 

CCLXIX. 

»• Dec. Jlullâ J o a N N 1 Î Pap* XXIII. $H& Elràif 

nem loti nmporis , pro Contiho fuper reforma- 
tione Ecdrfue Dei ttkbrando , per Legatos fuos 
mm Romanorum Regt Sigismundo faQam 
approbat ratifiai, net non omnes Patriarebas, 
Sfrsbitpiicopoi îjf Epifcopes, Prxlasos, Abbata, Du- 
ces (f Manbson.es ad illud invitât. Datum Imh- 
dee V. /dus Decembris , Pontificat us anni finir - 
ti. f V o N d e r H a r d t, Magnum Con- 
cilient Occumcnicutç Conftanticnfc Tom. 
VI. Paru I. pag. 9. d’où l’on a tire cet- 
te Piccq « qui fc *ouvc aufli dans Magnum 
Bullarium Romanum Tom. I. png. $08. (f 
dans R a yn al di Cnntinuatio Annalium 
Caf.sak.is Baronh Tom. XVII. 
onno 1413. J 


J OANNE 5 Epi/ifiu, Servur S/rvorum Dei , *d 

f uimam meunri*nt. 141 

A D parera A exnitationcm Ecclclîtr,* tratHioillira- 
rem ChriHioni populi , prompto cordc. A ttheaei 
deliderio inrendemes . ca Ibeutcr ordinamus A >l'ieri- 
inus, per qux hujusmridr pax A csaltorit> tnuiquilHn- 
tis mento valeit promoveri. Duduin liquidein Iclicré 
recordatlonis Alexander Fapa V- Anteecflor tiollcr , 
in Sacro gencrali Pilàno Concilk» ronc prxlidens , ex 
quibusdam magnis A arduis cauli* eundein rnovctitl- 
bus. iplo approbanic Concüio, inter calera decrcvit, 
itemm generale Coucilium ex tune ad tcmiimim . per 
fc, vcl Succcllbrcm fuum, in loco, de quo liU , vcl 
cidcm Succcflori vidcrcrur, fore Iblcnniter couvocan- 
dum. Idcmquc Prtcdcctiror, ca qux cire* Rcformatio- 
nem Ecclcfix expedienda relbhant , pro tune fatpen* 
dit , iplumquc Coucilium , usque sa tempos tiienail 
prœfarom, cotuiuuandiun , lhifun A Dron gavit. 

Foilmoduni vero ipfo Akxamiio Pradeectfore nos- 
rro ( licut Deo plaçait ) vita fuudo, nobisque divrna 
dvente demenria ad apieem fummi Aflfllèlaniv as- 
fuinptis, durn tempus trienuii ejusdem jSm adveocrar, 

A nos per vclligia ejusdem Pntdccdforis inccdere , 

A ordinationcm prxtâtain ab eo in Condlio (ut pr«- 
fatar) fadam, puro corde A reS» xc lunutc adim- 
plcrc pmpcraranuv, quibusdam ratiouiou» tant expres- 
lis, animant uoltium movcntibui , Condltuin bujiis- 
modi iu Romona Urbe, (qux paoîo ante de manibus 
hvilllum récupérât* , pr®rnnuuti noflram pro ipliuv cou- 
fcrvationL nlurimum flachabat) debito tcmporc cmi- 
vocavhnus 

Verum quia veniente portes tetnporc conrtitato, Prx- 
laH A exieri , qui hujusmodi Concîlhi ioicrclle dcbc- 
bant , ncquaqoam in tamo numéro couveuerunt , quan- 
tum raum agendarum pondus A magtrftuilo roq.iircre 
videbarur : Nos, poil alias prorogaiionc* per nos fac- 
ta» , tandem Conciliam ipfum aa tr.enfcm Decembris 
nunc prïleiitcni.folemittcr prorogavimas, ac celchran- 
dum ilatuimus. Locuin autem itu'ra ccrtam tempus 
reliquimus declarandum, ut îuterim fuper eo nururiai 
conmteremus. 

Port hxc vero, infra diâum tempos nnndnm elap- 
fum, per Literas citarirtimi in Chrillo Filii nollri Si- 
gismundi eledî in Rc^cm Roinanorum , & Hungari* 

Kegis Illullris, irirtamillimè requjliti, ut non p; opéra - 
remus in dedararionc hujusnuxü Loci pro Conaliotà- 
dendo, fed um in dedararionc Locl prxdiâi , quam 
etiam in tcmporc dîfti Coaciüi cdcbfandi fuperfedcrc 
vcllcmus, donec ipfc Nuncios fuos Itipcr hoc iuilruc- . 
tos ad uortram prxfaniam dertînaret : Nos votrs ejus- 
dem Regis, aux ex iclo dévotion» & pnritatis I- tdei 
cmanarc conlptcicbamus, annuciitcs, adventum prxl'a- 
toram Nunciorum , de vcucrabtliuai F'tarrutn nollro- 
rum Sandar Aom.inx Eccldîs Cardinal ium A Frxla- % 
toruin, qui Rouir in gencrali Oeuiiloiio ad hoc voca- 
ti fuentut, volumate , otililio A alfcnfu, duxitnus ex- 
peâandom. 

Deiudc,cum port 1' tinanxUrbis mifcrabîlrm cafuin, 
ad iios.tuiu: apud l lurcntlam esirteùtca,e|usdcin Regis 
Nuntii acccrtiilênr , A ex parte ejusdem Rc;is multa 
nnbis circa materiam fiiggelliifeut ; torutn au.litis rela- 
tibus, pro plcniori expcdiiiuue, d leâos Filios OoiltOs, 
Antoniuin tituli Sanax Cxcilix l'rcsbyterum. A Fran- 
ciscum tituli Sanâoruni Cosmx A Damiani, Diaco- 
uuin, Sanâx Romani Eccîcli® Cardinales, cum ple- 
na potcilatc fuper hujnsmodi cleèlionc Loti. A deputa- 
tione tcinpoTH , ac limul cum eis dilcétum Filiom nos- 
rrutn , nobilcm Virum Mauuekm Chryfotoram, Mi- 
litem Conllantinopolitnnem , ad prxfcntiam ciasdetn 
Rejets transmiiimus Qui ad cum veniente* , tandem 
de iplius Regis cuntilio A ailèlifu, Civitatem Conrtan- 
tienfem , Provineix Mogumiuenli. , pro Loco bujus- 
modi Concilii cek’bratidi , coacorditer elegerant , ac 
tempus ad initftndum hnjusmodi Conciliam rtatuc- 
runt , dicm primum uieulis Novembris proiimè ven- 
turi. 

Ddode vero nos , oui pro quibusdam arduis A mag- 
nis negottis, cum eoacm Rege, juxta noltrum A ip- 
lius dLliderium perfonalitcr odHVcBtCDtcé . cnudcati 
ab eo de habil ite , capacitate, A fccuritatc tiiritatis 
Confiant!» ante diâ*, quant fecupMtcm ipfc Rex fc 
ptt&rtiturutn A > ipf<* Cotici’io pafu.saliter arfuturum 
pollicctur: V oleutes A ab intimis çnpicmes , ur prxfa- 
ta Célébrât io Concilii fal abriter imp'.eaiur A imiatara 
confcqtutur effeSam , huiuunodi cloâionem Lod A 
temporis (tu pnfettur ) faftarn, audoritate Apotloli- 
A'aa ' ca 
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AnNO ca ,cnorc pr*ftntîum, de eorundem I-'ratrom nortrorum 
confüio A aUciifu, ratilicamus,ac d Apoflojid roboris 
I4I3. adjidmui firmitatem, prxfatnmqqe Concilium in Civi- 
a tare prxdicta Conitautienfi, die prima menfis Nftvcm- 
bris promue vepturi jnitiandurn , A autnre Domino 
exinde Cclcbrandum , eadein automate & confenfu , 
harum lcric ftatuimus , pronutjciamus & dccctnimus : 
Vcncrabilcs Praires no (trop , Pa;riirchas , Archicpilco- 
po*, EpiTcopoj, A dilcdos Kilios, Çleâps, Abbates, 
A cetetos Eedefiarum A Monafteriorurn Prxlatos re- 
quirent es, bottantes, A moncutcs, ac in virtutc prxs- 
titi juramenti A fcna« obedientix, cisdem mandantes, 
quatenuf perfqnalitcr , ncc non Charilfimos in Chrillo 
Reges A Nobiies Viras , Duces, Principes, Marchio- 
ns, A alios, qui hnjnsmodi Copcilio interclTc debenr, 
Vel qui prodeilc poiTunt qooquomodo, per vifeera chari- 


tatis Domini noftri Jefu Chrirti invitantes, A exhortan- A NNQ 
tes, quateuus pro pacc Eccldix, A omnium Chriftia- ‘ ■ 

norom , etiam pcrlbnalitcr , vel fi pcrfonaliter non 141 ?, 
pollint, per folenncs Oratores , congtuo tctnporc Con_- J 
ci.'io dido debeant jnterefle. Ût fie conercgata fidcli- 
uni multitudinc copiofa , ea quaj in eodem Concilio 
agenda incuinbunt , Dco Autorc A Adjutore,falubritcr 
ordinentor. 

Nulli ergo omnino hominuin liccat banc paginam 
noftrx Ratincarionis , Approbations, Confirmation»*, 
Pronunciaxionis A Decreti inlrtngere , vel ci aufu terne» 
rario contraire- Si qurs autem hoc attentare ptxfump- 
ferit, îndîgnationem Omniporentis Dei le noverit in- 
curlurum. Datutn Laudx V. idus Dcccir.b. Putuifica- 
tus nollri Anuo quarto. 
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